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NOTIOE  LITT^RAmE. 

L^efiquisse  de  la  Yie  de  Oalyin  6orite  par  Tb^odore  de  Bdze  a  6t6  publi^e  sucoessivement  dans 
trois  r^actionB  diffSdrentes.  La  premidre  parut  peu  de  semaines  aprds  la  mort  du  r6formatenr,  la  se- 
eonde  i^ann6e  Buiyante,  la  derni^re  aprds  un  intervalle  de  diz  ans.  Oomme  ellea  Bont  toutes  Iob  trois 
par  leur  origine  et  par  leur  diyersit^  mdme  deB  documente  indiBpenBabloB  pour  la  biographie  du  grand 
horome,  nous  leB  r^imprimonB  toutes,  rune  &  la  Buite  de  Pautre. 


Oalyin  ayait  laisB^  un  commentaire  Bur  le  liyre  de  Jobu6,  dont  il  B'6tait  encore  occup^  dauB  lcB 
demiers  jours  de  Ba  yie.  Quoiqu'iI  fdt  reBt^  inachey^,  Bdze  crut  de  Bon  deyoir  de  liyrer  imm6diatement 
4  rimprcBBion  ce  dernier  6crit  Borti  de  la  plume  de  Bon  maltre,  et  d'y  joindre,  d,  titre  de  Pr6face,  une 
notice  retragant  k  grands  traitB  Icb  trayauz  du  fiddle  Bcryiteur  de  Dieu  qui  ayait  tant  fiEdt  pour  rayance- 
ment  de  TEyangile.  MaiB  il  bc  propoBa  dds  lorB  de  reprendre  cette  td.che  sous  une  forme  pluB  appro* 
pri^  au  Bujet  et  ayec  dcB  mat^riaux  plus  compIetB.  Oar  cette  premidre  ^bauche,  qui  6tait  inBpirde  par 
le  aentiment  de  la  perte  immeuBe  que  yenait  d'6prouyer  la  cauBe  de  la  y6rit6  et  r]§!gliBe  tout  entidre, 
ne  pouyait  dtre  qu'une  simple  6num6ration  dcB  ^ytoemente  qui  ayaient  Bignal^  la  yie  de  celui  dont 
rauteur  ayait  6t6  le  pluB  feryent  ami  et  disciple.  Elle  deyint  ainsi  naturellement  un  r^sum^  6loquent 
et  un  tableau  plein  de  yie  dee  luttes  incesBantes  et  des  ^minentes  qualit^s  d'un  homme  qui  ayait  6t6 
Fun  des  instrumentB  les  plus  puiBsants  de  la  Proyidence  dans  la  grande  oeuyre  du  seizi^me  sidcle.  Plac^ 
au  premier  rang  dans  les  conflits  religieux  de  son  6poque,  Oalyin,  par  rtoergie  indomptable  de  Bon 
caractdre,  par  la  passion  mdme  qu'il  ayait  mise  &  d6fendre  la  cause  qu'il  regardait  comme  celle  de  Dien, 
ayait  yu  ropposition  la  plus  yiolente  attaquer  tous  les  actes  de  sa  yie  publique  et  priy6e.  Lea  Libertins 
exil^  de  Gen^ye,  les  Bolsec,  les  Baudouin  et  tant  d^autres  n'ayaient  cess^  de  lancer  contre  lui  les  traits 
empoisonn^s  de  leur  haine  mortelle,  et  n'ayaient  pas  h^sitd  k  r^pandre  sur  son  compte  les  calomnies  les 
pluB  odieuses.  Cest  dans  oette  situation  que  le  portrait  du  h^ros,  trac^  au  yol,  pour  ainsi  dire,  par  la 
main  d'un  ami,  qui  lui  6tait  attach6  par  les  liens  de  la  reconnaissance  et  de  la  y^n^ration,  qui  ayait 
Gombattu  ll  ses  c6t6s,  qui  ayait  partag6  toutes  les  ayanies  auxquelles  il  8'6tait  yu  expos^,  mais  aussi 
toutes  les  coldres  qui  Tayaient  anim^,  ce  portrait,  diBonB-nous  deyait  prendre  les  couleurs  d'une  apologie 
tioquente,  d'un  pan^gyrique.  Tel  est  le  caractdre  de  cette  premidre  notice  biographique  sur  Oalyin  qui 
est  dat6e  du  19.  Aotit  1564,  moins  de  trois  mois  apr^  qu'il  eut  termin^  8a  carriere.  ^) 

L'6dition  originale,  d'aprds  laquelle  nous  r^imprimons  cette  premi^re  esquiBse  d'une  Yie  de  Oalyin, 
porte  le  titre  Buiyant :  CommerUaires  de  M.  lean  Cdlvin,  sur  le  livre  de  lostU.    Avec  une  preface  de  Theo- 


1)  La  reimpressioo  qa^en  pnblierent  MM.  Oimber  et  Danjon  dans  lenrs  ArohiTes  cnrienfies  de  rHistoire  de  Pranoe, 
Premi^re  serie  T.  V.  p.  255,  presente  la  date:  Jnillet  1564.  Nons  n^arons  pas  vn  d'exemp]aire  oriffinal  portant  cette  date. 
L'eztrait  de  la  Prefaoe  de  Bese,  mis  en  tSte  de  la  tradnotion  latine  dn  Gommentaire  snr  JoAue,  pnbliee  dee  1564  par  le  meme 
oditenr  qne  le  texte  fran^aiB,  porte  la  date:  Genevae  17.  Annuti  anno  Domini  1564.  La  variante  ne  pent  proTenir  qne  d'nne 
Cuite  d^impresaion.    Tontes  les  editions  fran^aises  indiqnent  le  19. 
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dcre  de  Besee^  canlenant  en  hrief  Vhistaire  de  la  vie  et  mart  d^iceluy.  H  y  a  aussi  deux  tables:  Vune  des 
maHeres  singulieres  contenues  esdits  Cmmentaires ,  Vautre  des  tesnmgnages  de  VEscriture  sainde  aUeguee  et 
proprement  ap]^iguee  par  Vauiheur.  A  Geneve,  de  Vlntprimerie  de  Frangois  Perrin.  M,  D.  LXIIIL  La 
ZDoiti6  de  la  page  est  occnp^  par  l'embl^me  de  rimprimeur^  qui  repr^sentei  Tune  &  c0t6  de  l'autre,  la 
porte  large  et  la  porte  6troite,  avec  des  l^gendes  tir^es  de  Mattb.  YII  et  de  Jean  X.  Le  format  est 
in-folio.  La  pr6face  elle-mdme,  ayec  le  Oatalogue  des  oeuyres  de  Oalvin  qui  y  est  joint,  remplit 
12  feuillets. 

On  cite  une  6dition  in-8®:  Oommentaires  de  M.  lean  Oalvin  sur  le  livre  de  Io8u6|  ayec  une 
Preface  de  Theodore  de  Beze  contenant  en  brief  Pbistoire  de  la  yie  et  mort  d'iceluy,  ayeo  le  testament 
et  demiere  yolont^  dudit  Oalyin^  et  le  catalogue  des  liyres  par  luy  compoeez.  Geneye.  FranQois  Perrin 
1664.  NouB  n^ayons  pas  r^ussi  k  nouB  la  procurer.  Nous  deyons  en  dire  autant  d'une  ^dition  de  1565 
fol.  ei  tant  est  qn'il  n^y  ait  pas  ici  confusion  ayec  celle  qui  sera  mentionn6e  plus  bas. 

La  Pr^face  fut  en  mdme  temps  publi^e  86par6ment  80U8  ce  titre:  Discours  de  M.  Theodore  de 
Besee  contenant  en  bref  Vhistoire  de  la  vie  et  mort  de  Maistre  lean  Calvin  avec  le  testament  et  demiere 
vciontS  dudit  Calvin  et  le  cataiogue  des  livres  par  luy  composee.  A  Geneve  de  Vimprimerie  de  Frangois 
Perrin  1564.  63  pages  8^^.  L'6diteur  8'explique  lui-mdme  8ur  cette  r6impre8Bion  dane  la  note  Buiyante 
qui  80  trouye  au  yerso  du  titre: 

Vimprimeur  au  Lecteur.  Amy  Ledeur,  ie  foffre  ce  present  sommaire  contenant  la  vie  et  mort  du 
fidde  serviteur  de  Dieu  M.  lean  Calvin,  par  lequel  tu  verras  de  merveQleux  exemples  des  assaulx  qu^U  a 
soustenus  pour  de/fendre  la  dodrine  du  FUs  de  Dieu^  et  aussi  gueUe  assistance  Dieu  fait  aux  siens  quand 
U  est  quesHon  de  son  honneur  et  gloire.  Cependant  ne  trouve  estrange  si  ce  discours  ne  commence  par  la 
forme  aceoustumee  aux  hystoriographes^  ca/r  Vintentian  de  Vauiheur,  qui  est  M,  Theodore  de  Besise,  sen^labte' 
ment  han  serviieur  de  Dieu  et  compagnan  de  M.  lean  Calvin  en  Vaeuvre  du  Seigneur,  ria  este  de  le  publier 
eonme  hystoire:  ains  seulement  paur  une  preface  aux  Cammentaires  dudit  Calvin  sur  le  livre  de  lasuS^  mis  en 
lumiere  dqpuis  san  trespas.  le  fay  bien  voulu  advertir  de  ce  affin  que  tu  ne  pensasses  que  la  memaire  d^un 
si  grand  persannage  se  peust  contenter  Sun  si  petit  discaurs  (cambien  qu^U  sait  diligenment  et  veritablement 
fait)  lequel  te  servira  seulement  de  te  donner  esperance  Sattendre  une  beUe  et  ample  hystaire  de  ses  faits  et 
gestes,  qui  praffitera  grandement  a  Vadvancement  de  VEgUse  de  Dieu,  auqud  sait  glaire  et  honneur  etemeUe' 
ment.    Ainsi  soit^. 

Une  demidre  ^tion  contemporaine  du  Discours  parut  en  1565,  jointe  it  la  traduction  de  trois 
antres  biograpbies  de  r6formateurs,  sous  le  titre  suiyant:  Histoire  des  vies  et  faicts  de  quatre  exeeUens 
personnages,  premiers  restaurateurs  de  VJSvangile  en  ces  demiers  temps:  Assavair,  de  Martin  LtUher,  par 
PhUippe  Meiancthon.  De  lean  Ecdampade,  par  Walfgang  Fdher  CapUa  et  Simon  Grynee.  De  Hiddrich 
Zuingle^  par  Osualdus  Myconius.  Tradtdtes  de  Latin  en  Frangois.  De  lean  Caihin,  par  Theodore  de  Besee : 
Avec  san  Testament  et  le  Catalague  de  ses  livres  et  escrits.  MD.  LXV.  La  pagination  &  part  du  Discours 
de  Beze  montre  que  ce  n'6tait  qu'un  tirage  s^par6  de  r^dition  du  Oommentaire.  ^) 

Enfin  le  mdme  texte  a  6t6  reproduit  dans  les  Opuscules  fran^ais  de  Oalyin  publi^s  par  M.  P. 
Lacroiz  (le  bibUopbile  Jacob)  P.  1842.  L'6diteur  paralt  supposer  que  le  texte  frangais  n'est  qu^une 
traduction. 

Pernn  s^empressa  aussi  de  liyrer  au  public  une  6dition  latine  du  Oommentaire,  pr6c6d6e  d'nn 
extrait  du  Discours  tradnit  par  Gamier.  laannis  Caiuini  in  Ubrum  lasve  breuis  Commentarius  quem  paulo 
ante  mortem  absoluU.  Addita  sunt  quaedam  de  eiusdem  morba  et  cbitu.  Cum  indice  lEmblema']  Genevae. 
Ex  cffidna  Franeisd  Perrini  M  D.  LXIIII.  8.  L'esquiBse  biographique  a  pour  titre :  De  incamparabUis 
viri  D.  la.  Caiuini  morba  et  obitu,  excerpta  quaedam  ex  GaUica  Theod.  Beeae  Vessdii  in  hunc  eundem  Cam- 
mentarium  praefatione,  P.  Gamer  a  interprete. 

On  peut  ici  souleyer  la  question  relatiye  k  la  priorit^  de  l'un  des  textes  sur  Tautre.  Oalyin 
ayait  1'babitude  de  r^diger  ses  Oommentaires  en  latin:  aurait-on  jug6  conyenable  de  faire  paraitre  d'abord 
une  traduction  frangaise  pour  la  r6pandre  sans  d6lai  dans  le  grand  public  &  cause  de  la  Pr6face  de  Bdze, 
ui  en  6tait  bien  la  partie  la  plus  mportante.pour  le  moment,  sauf  &  la  faire  suiyre  par  le  texte  original? 
est  assez  difficile  de  oroire  qn'on  ett  remis  Ik  publication  de  roriginal,  tel  que  rauteur  1'ayait  laissd, 
pour  le  faire  pr6c^er  d'une  traduction  qui  deyait  ne  pas  dtre  prdte  encore,  rien  n'empdchant  Timpression 
de  celle-ci  quelque  peu  de  temps  plus  tard.  Oarnier  rapporte  lui-mdme  que  Oalyin  6tait  occup6  k  tra- 
duire  en  frangaiB  ses  Oommentaires  sur  les  quatre  demiers  liyres  de  Molse  et  di  reyoir  la  traduction  de 


i 


1)  Dedb  notre  reimpression  nonB  marqnonB  k  la  fois  la  pagination  de  Tedltion  de  1564  fol.  et  oelle  de  redition  in-6^ 
dont  il  eet  iei  qnestion. 
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la  Oen^:  ne  serait-il  pae  possible  qu'il  se  soit  d6cid6  &  r^diger  tont  de  Buite  dans  la  mdme  langue  son 
oommentaire  snr  Josn^,  qn'il  composait  &  cette  mdme  6poqne?  Malbenrensement  Oamier  ne  toncbe  paa 
k  oe  d^tail,  et  il  n^est  dit  nnlle  part  qne  Tnn  on  Tantre  texte  aoit  nne  tradnction  faite  par  nne  main 
^trangdre. 

n. 

La  conrte  notice  biograpbiqne,  on  plntOt  le  pan^gyriqne  pnbli6  par  B^ze  imm^diatement  aprds 
la  mort  de  Calyin  dnt  paraltre  bien  insnffiBanty  et  faire  sentir  le  beBoin  d'nne  relation  plnB  d6taill6e  et 

SluB  m^thodiqne.  D^aillenrs  r^ditenr  Perrin,  comme  nous  venonB  de  Toir,  en  avait  promis  nne  6crite 
'aprdB  la  farme  accoustumee  aux  hystcriographes.  Cette  promesBe  ne  tarda  pas  ik  ^tre  remplie.  Dds  1565 
il  pamt  nne  nouyelle  6dition  du  Commentaire  snr  Jobu^,  ayec  nne  Pr^foce  conBid6rablement  obangde  et 
remanite  d'apr6B  nn  nonyeau  plan.  Cependant  on  se  garda  bien  d'en  ^liminer  T^I^ment  patb^tique  qui 
fiuBait  le  fond  de  la  premidre  r^daction,  rexprcBsion  6loquente  de  Tadmiration  et  des  regrets,  qui  certes 
n'ayaient  pae  diminn6  dans  rinteryalle.  Mais  ce  ne  fut  pas  Bdze  lni-m6me  qui  se  cbargea  de  cette 
nonyelle  tftcbe.  II  la  confia  &  son  ami  et  coUdgue  Nicolas  CoUadon,  qui  avait  partag^  ayec  lui  l'intimit6 
de  Calyin.  N^anmoins,  Boit  par  la  n^gligence  de  r^ditenr,  soit  plut6t  ayec  intention  (ce  qui  paralt  bien 
plns  probable)  le  nom  de  Bdze  figure  encore  en  t^te  de  la  Pr^face.  AuBsi  bien  est-ce  lui  qui  parle,  non 
seulement  dans  les  premidres  pbraBes,  mais  encore  dans  un  grand  nombre  d^antres  paBBages,  ce  qui  a 
^  canse  qne  cette  seconde  r^daction  passe  gto6ralement  pour  son  oeuyre,  tout  comme  la  premi^re.  Le 
titre  anssi  dit  simplement:  Commentaires  de  M.  lean  Calvin  sur  le  livre  de  losuS.  Avec  une  Preface  de 
Theodore  de  Besse,  conienant  en  brief  thistoire  de  la  vie  et  mort  d^icduy:  augmentee  depuis  la  premiere 
ediHon^  ei  deduite  selon  Tordre  du  tempSj  quasi  San  en  an.  H  y  a  aussi  deux  tables  ....  etc.  comme  ci- 
desBUs,  ayec  rembldme  des  deux  portes.  A  Geneve,  de  Vlmprimerie  de  Frangois  Perrin  M.D.LXV.  Nombres 
XXIII.  Que  ie  meure  de  la  mort  des  iustes  et  gue  mon  dernier  departement  soit  semblaMe  au  leur^  Hebr.  XIII. 
Ayejs  souvenance  de  vos  condudeurs  qui  vous  ont  porte  la  parcie  de  Dieu,  desquels  ensuivea  la  foy,  conside- 
rans  gudle  a  estS  Vissue  de  hur  conversation.    Cette  6dition  pamt  It  la  fois  in-folio  et  in-8^ 

En  mdme  temps  r^ditenr  publia  un  tirage  ft  part  de  la  Pr^face  sous  ce  titre:  VHistoire  de  la 
vie  et  mort  de  feu  M.  lean  Cdlvin,  fidde  serviteur  de  lesus  Christ:  prinse  de  la  Preface  de  Theodore  de 
Besse  aux  Commentaires  dudU  Calvin  sur  losue^  ainsi  qvfdle  est  maintenafU  augmentee  de  nouveau,  et  de- 
duUe  sdon  Vordre  du  temps  quasi  cPan  en  an.  Suiyent  les  textes  cit^s  des  Nombres  et  des  H6breux  et 
Tembldme  des  deux  portes.  A  Geneve,  De  Vlmprimerie  de  Frangois  Perrin.  MD.LXV.  8.(^)  Onze 
fenilles  (a — 1)  sans  pagination.  Le  mot  Preface  est  imprim6  en  tdte  de  cbaque  page  de  la  biograpbie. 
La  date  dn  19.  Aoflt  1564  est  conserv^  ^galement  k  la  fin.  Au  yerso  dn  titre  on  lit  rayertissement 
sniyant:  AYX  LECTEYBS  S.  Pour  ce  quU  a  pieu  a  Dieu  que  le  Commentaire  de  M.  lean  Caivin  sur  losuS 
ait  estS  le  demier  de  ses  oeuvres,  eda  a  haQU  occasion  de  faiire  que  Vhistoire  de  sa  vie  et  sa  mort  servist 
de  preface  audit  Commentaire.  Mais  neantmoins  cCautant  que  piusieurs  desireroyent  de  lire  le  discours  de 
sa  vie  sans  acheter  tout  le  livre:  afin  de  contenter  chcu^n,  entant  que  faire  se  peut  on  Va  imprimS  a  pa/rt. 
Cependofnt  ne  irouveree  estrange,  si  pour  cela  on  n^a  rien  change  au  commencement  dudii  redt:  car  vous  ne 
laisserea  de  vous  en  aider:  et  U  est  bon  qu^on  sache  comment  U  travaiUoit  en  ses  demiers  iours,  mesmes  au 
profU  de  VEgUse :  comme  de  fait  aussi  U  a  escrit  une  partie  dudit  Commentaire  de  sa  prqpre  main.  La  bio- 
grapbie  elle^mOme  se  termine  au  feuillet  l  iii  recto.  Suit  le  Catalogne  des  oenyres  en  buit  pages.  Les 
trois  demidres  contiennent  denx  lettres,  pr^cM^  de  cette  note :  Afin  que  qudques  pages  ne  demeurassent 
blanches,  nous  avons  id  adiouste  deux  Idtres  famiUeres  du  serviteur  de  Dteu,  a  ses  deux  grands  amis 
M.  OuiUaume  Farel  d  Pierre  Vird.  Tontes  les  deux  sont  des  traductions.  Nous  les  ayons  pnbli^  sous 
les  N.  219  et  774,  la  seconde  d'aprds  1'original  latin. 

Nons  sommes  en  mesure  de  constater  que  B^ze  ne  s'e8t  pas  reconnu  auteur  de  cette  nouyelle 
r^daction.  Mais  ce  ne  fnt  qu'accidentellement  qu'Jl  saisit  roccasion  d'en  £Edre  connaitre  le  y^ritable  auteur. 
Toici  oe  qu'il  dit  dans  son  Apdogia  altera  ad  F.  Claudium  de  Xaintes  ins6r6e  dans  le  second  yolume  de 
ses  Trait^  tb^ologiqnes  (page  356):  Ego  historiam  Slam,  quod  omnes  hic  norunt,  neque  seripsi  neque  edidi, 
sed  qui  fum  erat  miki  coUega  Nicdaus  Cdladonius:  quanms  in  eam  sit  trandatum  quod  de  Calvini  vita  et 
dntiu  quadam  in  losuam  praefatione  OaUica  fueram  praefatus.    On  remarquera  que  Bdze  confirme  ici  oe 


(1)  Haag  ei  (Merier  mettmtl^,  wuna  ee  ne  peut  Ure  tme  par  suite  tPune  fauie  ^impressUm.   Voyes  am$8i  la  Cata- 
kffue  de  la  BimMgne  de  Zurieh  l.  SM. 
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qne  du  reste  Garnier  avait  d6j&  dit  express^ment^  saYoir  que  la  Pr^faoe  avait  6t6  ^rite  en  franoaie.  On 
perdit  de  vue,  dans  la  saite,  oette  indioation  de  B6ze  au  sujet  de  la  part  qui  revenait  k  GoUadon  dans 
la  seconde  rddaotion  du  Discours,  et  les  rdimpressions  qui  parurent  enoore  dans  la  suite  oontinndrent  4 
d^signer  Bdze  oomme  auteur. 

II  y  en  eut  une  de  Lyon  par  Gercia  1565.  8.  dont  nous  avons  vu  des  exemplaires  &  G-otha  et 
&  Paris  (Bibl.  nationale  et  Mazarine).  17ne  autre  a  paru  sous  ce  titre:  L'Hishire  de  la  vie  d  mart  de 
feu  M.  Jean  Calvin  fidde  serviteur  de  Jesus  Christ  par  Theodore  de  Beze.  Augmentee  de  diverses  pieces 
considerailes,  et  sur  tout  de  pliAsieurs  Tesmoignages  auihentiques  de  ses  Adversaires  qui  servent  a  sa  justi- 
fication.  Hebr.  XIIL  Ayesf  souvenance  etc.  A  Geneve,  Pour  Fierre  Chouet.  M.  DG.  LYII.  8.  A  la  fin 
on  trouve  les  deux  lettres  sus-mentionn6es,  puis  un  extrait  de  la  Pr6faoe  de  Galvin  sur  les  Psaumes,  et 
ensuite  encore  oe  que  le  titre  annonoe  sous  le  nom  de  Tesmoignages  authentiques.  Quant  k  cette  derniere 
partie  nous  oroyons  deyoir  rins6rer  ioi  en  son  entier. 

Quoi  que  par  la  description  qui  a  este  faiie  d-dessus  de  la  vie  et  de  la  mort  de  ce  grand  serviteur  de 
DieUf  et  par  ce  qu^U  en  dit  luirmesmes  dans  Textrait  precedent,  ii  ne  soit  pas  malaise  de  reconnoistre  la  faus^ 
sete  de  tout  ce  que  U  duMe  a  vomi  par  ses  supposts  contre  la  memoire  de  ce  sainct  honme  que  nostre  Sei- 
gneur  a  receu  dans  sa  gloire:  neantmoins,  afin  de  fermer  encores  mieux  la  bouche  a  la  calomnie^  naus  avons 
bien  voulu  adjouster  la  confession  de  plusieurs  de  nos  adversaires^  qui  ont  este  contraints  de  rendre  tesmoignage 
en  ce  point  a  la  verite,  apres  Vexacte  perquisition  qu^ils  en  ont  faite,  et  de  dedarer  hautement  que  tous  Us 
pretendus  crimes  dont  on  Va  voutu  accuser  ne  sont  quHmaginaires  et  sans  aucun  fondement. 

Le  premier  sera  celui  de  Florimond  Bemond,  conseiller  au  Parlement  de  Bordeaux,  qui  parle 
en  des  termes  de  Galvin,  tout  ennemi  qu'il  en  est,  qui  sont  capables  de  faire  rougir  tous  les  Jesuites  de 
honte  s^ils  ne  1'avoyent  perdue  il  y  a  long  temps:  sur  tout  si  ce  que  Pierre  Matthieu  rapporte  en  son 
histoire  de  Ui  paix  cst  vray ,  que  le  jesuite  Richeome  s'estoit  servi  du  nom  de  Florimond  pour  la  defense 
de  rAntechrist.  Calvin,  dit-il  en  son  livre  de  Ut  naissance  de  Vheresie  livre  7  chap.  x,  eut  Us  moeurs 
mieux  regUes  et  composees  que  N.,  et  fii  monstre  des  Ventree  de  sa  jeunesse  qu^U  ne  se  Uiissoit  emporter  aux 
piaisirs  de  la  chair  et  du  ventre.  Sous  un  petit  corps  sec  et  attenuS^  U  eut  toujours  un  esprit  vert  et  vigoureux, 
prompt  aux  repars,  hardi  aux  attaques.  Grand  jeusneur  mesmes  en  son  jeune  age,  soit  qu^U  U  fit  pour  sa 
sante,  et  arrester  Us  fumees  de  Uk  migraine  qui  VaffligeoU  continueUement,  soU  pour  avoir  VesprU  plus  a  de- 
Uvre,  afin  d^escrire,  estudier  et  ameiiorer  sa  memoire.  A  peine  eut  Calvin  son  pareU:  car,  pendant  vingt 
trois  ans  qu*U  s'est  maintenu  en  possession  de  Vevesche  de  Creneve,  U  preschoU  tous  Us  jours,  et  bien  souvmt 
deux  fois  Us  dimanches,  lisoU  kt  theoUgie  trois  fois  Uk  semxi,ine,  et  tous  Us  vendredis  en  conferencCf  quU 
nomme  2a  Congregation.  Ses  autres  heures  estoyent  pour  composer  et  respondre  aux  Uttres  qui  arrivoyent  a 
lui  de  tous  costes  etc.    Ge  n'est  pas  I&  la  vie  d'un  homme  voluptueux  et  addonn6  &  ses  plaisirs. 

Papirius  Masson,  personnage  illustre,  et  k  la  louange  duquel  feu  Monsieur  le  president  de  Thou 
a  dresed  un  monument  plein  de  gloire,  a  fait  des  eloges  de  plusieurs  hommes  celebres,  ^)  entre  lesquels 
il  a  mis  celui  de  Galvin.  II  le  purge  des  principaux  blasmes  dont  on  Ta  youIu  noircir,  et  en  parle  en 
ces  termes  en  sa  vie:  II  ne  se  passoU  presque  jour  qu*U  ne  fist  qudque  sermon  aupeupU  des  choses  saorees. 
Tandis  qu^U  a  vescu,  U  lisoU  trois  fois  Uk  semaine  en  theoUgie;  forf>  Uborieux,  qui  escrivoU  toujours  ou 
meditoU  quelque  chose.  Item,  son  corps  estoU  foibU  veritabUment,  mais  parce  qu^U  estoU  attenue  par  Us  veiUes 
et  2a  Ucture,  Us  esorUs,  Us  meditations  et  Us  presches,  Us  maladies  et  Us  affaires.  II  dormoU  fort  peu,  et 
a  dicte  Ul  plus  grande  partie  de  ses  oeuvres  Ul  nuict  de  son  lict  a  un  sien  domestique  qui  lui  servoU  d^escrivain, 
H  ne  prenoU  qu'une  fois  U  jowr  son  repas,  et  confessoU  qu^U  n^y  avoU  point  de  plus  effimcieux  remede  contre 
Us  foMesses  d'estomach  et  Us  douleurs  de  tesU.  Son  habU  estoU  de  peu  de  prix,  pour  couvrir  et  non  pas 
pour  omer  son  corps. 

En  troisieme  lieu»  nous  pouvons  adjouster  le  tesmoignage  que  lui  rend  monsienr  le  Pr6sident  de 
Thou  au  livre  36  de  son  histoire.  Jean  Ualvin,  dit-il,  natif  de  Noyon  en  Vermandois,  personnage  cVun 
grand  esprU  et  merveiUeusement  eUquent,  ceUbre  theologien  entre  Us  protestans^  apres  avovr  este  travaUU 
durant  sept  annees  entieres  de  diverses  maladies,  et  n^ayant  pas  este  pourtant  moins  assidu  dans  Vexerdce 
de  sa  charge,  et  dans  Voccupation  qu*U  avoU  cmUinueiUmeni  a  escrire;  fiwUement  U  mourut  d^un  asOme  a 
Oeneve  ou  U  avoU  enseignS  vingt4rois  ans,  ayant  a  peine  achevi  2a  dnquanU  sixieme  annee  de  sa  vie.  D'oii 
nous  pouvons  recuelUir  un  argument  bien  fort  pour  rinnocence  de  Galvin;  car  s'il  y  eust  eu  quelque 
yerit6  dans  tout  ce  qu'on  lui  a  reprooh^,  il  ne  faut  pas  douter  que  monsieur  le  president  de  Thou,  qui 


1)  Elo^,  Parifl,  1638^  denx  VoL  ia-8^  P.  Mmsoii  a  aoBsi  pablie  ea  ktin  ane  Tie  de  Galvin,  qni  est  parfoia 
attribnee  a  J.  Gillot. 
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avoit  eu  des  memoires  tresparticalieres  et  tresfideles  de  toutes  ohoBes,  n^en  eust  est^  iDform6;  et  8'il  en 
enst  eu  la  connoissance,  il  est  &  presumer  qu'il  n'euBt  pas  manqu6  de  le  rapporter  dans  son  histoire, 
puis  qn'outre  Tobligation  qu'il  y  avoit,  oomme  un  historien  fidele  et  veritable,  dont  on  ne  lui  peut  pas 
oster  la  louange,  il  eust  foit  un  si  grand  plaisir  k  tous  ceux  de  son  parti.  Puis  donc  qu'il  n'en  a  fait 
auoune  mention,  et  qu'aa  oontraire  ii  a  estimd  digne  de  le  mettre  entre  les  hommes  illustres  dont  il  a 
oonsacr^  les  noms  ^  la  posterit6:  c'est  un  signe  tres-evident  qu'il  a  est6  bien  persuad^  de  son  inno- 
oence,  et  que  tout  ce  qu'on  disoit  oontre  lui,  n'avoit  point  d'autre  fondement  que  dans  la  passion  de  ses 
adversaireB. 

Mais  ce  seroit  encore  peu  de  chose  si  ce  n^estoit  que  des  particuliers  qui  deposassent  en  sa 
&veury  ou  des  gens  tout  k  fait  cBtrangers  qui  en  parlassent  sans  le  bien  cognoistre;  mais  si  on  fait  voir 
des  pieces  publiques  de  la  ville  mesmes  de  Noyon  dont  il  est  sorti ,  qui  le  justifient  de  ces  pretenduB 
crimes,  quel  lieu  y  aura-il  apres  cela  de  douter  que  ce  ne  soyent  des  calomnies  diaboliques  dont  on  a 
voulu  flestrir  la  memoire  de  ce  grand  personnage?    Or  nous  en  pouvons  alleguer  deux. 

La  premiere  est  une  enqueste  qui  fut  faite  autrefois  &  Noyon,  que  monsieur  Rivet  dans  son 
Uvre  intituld  JesuUa  vapulans,  tesmoigne  d'avoir  veu  entre  les  mains  de  monsieur  Wandremyle,  qu'il 
avoit  eu6,  estant  a  Noyon,  du  notaire  mdme  qui  Tavoit  faite.     En  voici  les  propres  termes. 

Le  pere  de  Jean  Cauvin  qui  depuis  se  fit  appeler  maistre  Jean  Oalvin  fut  Gerard  Oauvin,  qui 
durant  sa  vie  demeuroit  t  Noyon,  et  avoit  la  charge  de  procureur  dans  la  cour  ecdesiastique  de  ce 
mdme  lieu;  il  estoit  natif  d'un  bourg  qu'on  appelle  le  Pont-rEvesque.  Sa  mere,  de  laquelle  nous  ignorons 
le  nom,  estoit  de  Oambray.    L'un  et  Tautre  sont  morts  bons  catholiques. 

^Ils  eurent  quatre  fils  et  deux  filles.  L'ai8n6  des  fils  se  nommoit  Oharles  Oauvin,  qui  mourut 
prestre  et  chapelain  de  Teglise  dela  bienheureuse  Yierge  doNoyon  l'an  1536.  On  le  soupgonnoit  d^heresie, 
car  il  ne  voulut  pas  recevoir  les  sacremens  devant  sa  mort,  d'oi!i  vien  qu^on  enterra  son  corps  entre  les 
qnatre  colonnes  de  la  potence  de  Noyon;  ce  qui  fut  fait  de  nuict  pour  eviter  le  scandale,  parce  que  son 
heresie  n'estoit  pas  notoire.  Son  second  fils  fut  le  predict  Jean  Oalvin.  Le  troisieme,  Anthoine  Cauvin, 
qui  fnt  chappelain  de  la  chappelle  ditte  ToumeroUe  dans  le  bourg  de  Traches  de  la  paroisse  de  Noyon. 
Mais  apres  que  celui  qui  8'appeloit  Oalvin  se  fut  establi  k  Oeneve,  son  frere  Anthoine  s'y  transfera  aussi, 
et  Id*  s'y  maria  et  y  mourut.  Le  quatrieme  fils  mourut  jeune,  et  nous  en  ignorons  le  nom.  Les  deux 
filles  de  ce  mesme  Gerard  Oauvin  se  marierent  en  reglise  catholique  de  oette  mesme  ville;  Pune  mourut 
sans  en^Etns,  rautre  eut  un  fils  qui  vit  encores  &  present  h  Noyon,  et  exerce  le  mestier  de  polisseur 
d'armes.  Lo  predit  Jean  Oalvin  nasquit  et  receut  le  baptesme  &  Noyon,  oii  il  s'addonna  aux  lettres 
estant  enoores  jeune  gargon.  H  ne  fut  pas  du  nombre  de  ceux  qui  chantent  dans  le  choeur;  mais  il  eut 
la  ohapelle  appel^  de  la  Gesine,  fondde  dans  reglise  oathedrale.  De  plus^  il  fut  cur6  du  bourg  dit 
Pont-1'Evesque,  duquel  il  a  est^  parl6  oi  dessus.  Estant  encores  jeune,  il  quitta  Noyon  et  s'en  alla 
^  Paris  ponr  y  faire  ses  «studes.  De  I&  &  Orleans  oti  il  quitta  la  religion  catholique,  estant  de- 
venu  apostat.  D^orleans,  il  s'en  alla  en  Italie,  et  sejouma  quelque  temps,  sur  tout  &  Rome^  k  Yenise 
et  k  Padou& 

^De  \k  h  quelque  temps  s'en  retouma  d.  Paris,  oti  secrettement  il  divulg^oit  ses  dogmes.  Mais 
comme  pour  cette  affiiire-l£i,  celui  qui  estoit  pour  prendre  garde  sur  les  crimes  capitaux  faisoit  inquisition 
de  lui  au  coUege  du  cardinal  Le  Moine,  oii  il  avoit  sa  demeure,  on  le  devala  avec  les  linceuls  de  son 
lict  par  la  fenestre  qui  respondoit  sur  la  rue  des  Bernardins.  Oe  qui  1'obligea  de  s'en  venir  k  cette  dite 
ville  de  Noyon,  oii  il  vendit  sa  chapellOy  et  resigna  ^  un  sien  cousin,  qui  avoit  este  sur  nomm6  Oain,  le 
revenu  du  Pont  FEvesque.  Lequel  Oain,  encores  qu'il  fust  prestre,  ne  laissa  pas  d'avoir  la  compagnie  de 
sa  belle  mere,  laquelle  il  emmena  avec  lui,  et  nous  ne  scavons  ce  qu'il8  sont  devenus. 

^Apres  que  Oalvin  eut  ainsi  mis  ordre  h  ses  biens,  il  8'en  alla  en  Gascogne  et  Bearn  en  Tan 
1533,  oi\  il  no  s^arresta  pas  long  temps,  parce  qu'estant  sacramentaire  et  que  ceux  ausquels  il  vouloit 
insinuer  sa  doctrine  estoyent  lutheriens,  ils  ne  lui  firent  pas  bon  accueil.  De  \k  donc  il  s'en  alla  k 
Geneve,  oin  il  s'en  fallut  peu  qu'ils  ne  le  precipitassent  du  haut  en  bas,  lequel  genre  de  supplice  est  en 
usage  parmi  eux,  parce  qu'il  divulguoit  bos  dogmes.  Mais  s'e8tant  eschapp6  il  s'enfuit  h  Lausanne,  d'oil 
peu  de  temp8  apres  il  s'en  retouraa  k  Geneve,  oti  plusieurs  estans  desja  corrompus  en  matiere  de  reUgion, 
il  y  habita  avec  libert^.  Nous  ne  scavons  rien  touchant  ses  ayeuls,  si  ce  n'est  qu'on  dit  que  son  ayeul 
estoit  tonnelier  dans  le  Pont  PEvesque,  oii  il  y  a  encores  quelques  uns  de  ses  parens ,  mais  qui  ne  sont 
pas  de  ses  proches,  et  il  n'y  en  a  point  qui  se  nomme  Oauvin.'' 

Oes  paroles  ont  est^  traduites  de  mot  &  mot  du  registre  de  ce  notaire  publio,  dans  lesquelles 
encores  qu'il  se  rencontre  diverses  ohoses,  particulierement  oil  il  parle  des  voyages  de  M.  Oalvin,  qui  ne 
sont  pas  conformes  ji  la  verit^,  il  appert  pourtant  que  cette  information  a  est^  fiaite  dans  la  ville  mesme 
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de  Noyon,  et  par  ceux  qui  ne  lui  estoyent  point  &Yorable8^  qui  n'eu88ent  eu  garde  de  dissimuler  raoou- 
sation  des  orimeB  qu'on  lui  a  impoB^a,  8'il  y  en  eu8t  eu  le  moindre  soupcon. 

L'autre  piece  est  encor  plus  autentique,  c'e8t  celle  de  Jaque8  Le  V aeseur,  doyen  de  Noyon,  dans 
lee  Amales  de  Veglise  caihedrdle  de  Noyan  qu'il  a  mis  en  lumiere  k  Paris  Pann^  1633.  Oet  autheur  qui 
te8moigne  d'e8tre  pa88ionn6  au  demier  point  contre  Oalvin  et  tou8  ceux  de  8a  parent6,  a  recherch^  tout 
ce  qui  8'e8t  peu  trouver  dans  le8  archive8  et  registreB,  tant  du  chapitre  de  Noyon  que  de8  notairee  de 
oette  ville,  qui  fit  quelque  mention  de  Gerard,  pere  de  Oalvin,  de  808  freres  Oharlee  et  Anthoine,  et  Bur 
tout  de  Jean  Oalvin  lui  moBme.  Mais  aprcB  toute  cette  recherche  il  n'a  rien  peu  lui  reprocher,  ezcept6 
loB  changemenB  ou  leB  rcBignationB  de  quelqucB  beneficoB  ecclcBiaBtiqueB  lorB  qu'ii  OBtudioit  k  PariB,  et 
qu^il  ne  pouvoit  roBider  dauB  la  ville  de  NoyoUy  dauB  la  cathedrale  de  laquelle  il  avoit  une  chapelle»  ou 
au  Pont  rEvoBque  oii  il  avoit  est^  fait  cur6.  Or,  il  descrit  fort  exactement,  ll  ce  qu'il  dit,  tout  ce  qu'il 
y  a  dans  ces  actOB  publicfi  de  Oalvin.  Qu'il  OBt  n6  Tan  1509,  qu'il  a  e8t6  fait  chappelain  le  29  may  1521. 
Que  le  5  d'aou8t  1523,  lorBque  la  peste  y  CBtoit  violente,  il  obtint  du  chapitre  k  rinBtance  de  Bon  pere 
la  libert^  de  aortir  de  Noyon,  qui  lui  fut  donn^e  ju8qu'au  jour  de  la  Saint  Bemy.  Que  depuiB  cette 
ann^  il  n'e8t  fait  aucune  mention  de  lui  jusqu'^  rann6e  1526,  dauB  laquelle,  h  Pinstance  du  promoteur 
du  chapitre  general  qui  bo  tint  le  6  de  may  1526,  il  fut  condamn6  par  contumace,  parce  qu'il  ne  compa- 
roisBoit  pas  ou  en  sa  propre  poraonne  ou  par  procureur:  au  lieu  qu'e8tudiant  &  Paris  alorB,  il  devoit 
juBtifier  Bon  absence,  envoyant  un  teBmoignage  du  recteur  de  l'lTniver8it^.  En  suite,  le  24  de  juillet  1527, 
Bon  pere  Oerard  stipulant,  la  cause  fut  debatue  dane  le  chapitre  4  riuBtance  de  Jean  Oalvin  contre 
maiBtre  Jean  de  Yic,  proBtre  chanoine,  defendeur,  laquelle  cause  fut  reiter^e  huict  joura  aprcB  et  depuis 
il  n'en  eet  pluB  parl6.  Le  27.  Beptembre  1527,  Jean  Calvin  fut  fait  cur^  de  Marteville,  sAg^  de  18  ans. 
Le  25  juillet  1529,  il  changea  sa  oure  avec  celle  qui  OBt  au  Pont-rEvodque.  Le  dernier  jour  d'avril  de  la 
moBme  ann^e,  il  roBigna  ea  chapelle  de  la  Oesine  k  eon  frere  Antoine;  et,  le  mercredi  26  febvrier  1531, 
ledit  Anthoine  la  rendit  &  Bon  frere  par  retrocesBion.  En  rann6e  1532,  et  le  4  d'avril,  il  dedia  d.  Olaude 
d'Ange8t,  abb^  de  S.  Eloy  de  Noyon,  bob  commentaires  sur  le  livre  de  Seneque  de  Clemerdia.  Le  lundi 
4  may  1534,  il  reeigna  ea  chapelle  It  Anthoine  Marliere  et  8a  oure  de  Pont-rEveBque  d,  Oaime.  De  l^ 
aprcB  quelqucB  voyagCB,  il  vint  k  Geneve,  Ik  oii  8'en  alla  auBBi  8on  frere  Anthoine. 

ToutOB  ccB  choseB  conBtent  par  Tinformation  de  feu  Anthoine  de  MoBle,  docteur  ^s  droiots, 
throBorier  et  chanoine  de  regliae  de  Noyon,  et  juge  ordinaire  dane  l'audience  epibcopale.  0'e8t  tout  ce 
qu'en  rapporte  TannaliBte. 

Que  la  calomnie  cherche  maintenant  [dans]  cette  exacte  chronologie  raccusation  dee  orimeB  dont 
on  Ta  voulu  charger:  qu'elle  montre  la  conviction,  la  Bontence  et  le  supplice  dont  on  l'a  puni:  qu'elle  &oe 
voir  en  quel  jour,  en  quelle  ann^e  tout  cela  a  OBt^  fait.  J'edpere  qu'apreB  avoir  leu  cette  depoBition, 
touB  ceux  qui  voudroyent  encor  adjouBter  foy  &  cette  impoBture  demeureront  dauB  la  confuaion,  et  Bur 
tout  quand  ilB  auront  Bceu  que  ce  moBme  autheur  declare  qu*on  ne  doit  plu8  rien  rechercher  autre  que 
00  qu'il  en  a  dit.  Car,  dit-il  au  chapitre  9,  M''*  Jaques  Desmay,  docteur  en  theologie,  qui  preschoU  au  temps 
de  TAdvent  et  du  Caresme,  en  VannSe  1614  et  1615,  ayant  fait  une  exacte  perquisition  de  la  vie  et  des 
moeurs  de  ce  personnage,  rien  a  rien  descouvert  davantage.  Voila  pourquoi  je  rien  dirai  rien  de  pius  expres, 
puisque  je  riay  point  pris  SauH/re  charge  que  d^escrire  ce  que  fen  ai  peu  apprendre  dans  les  lieux  mesmes 
ouilestneetouUa  converse. 

Et  certes  c^oBt  une  choBO  bien  notable  qu^aprcB  une  recherche  Bi  exacte  et  fiekite  par  de  telles 
peraonncB  Bi  peu  affectionn^OB  ik  Oalvin,  et  dauB  la  ville  de  Noyon  meBmes,  otl  touB  Iob  registroB  publics 
et  particulierB  leur  oBtoyent  ouvertB  Bans  difficult^,  ilB  n'ayent  rien  peu  trouver  k  mordre  Bur  8a  vie  et 
Bur  ses  deportemenB,  et  n'ayent  peu  lui  objecter  que  le  changement  et  la  roBignation  de  quelquoB  beneficcB, 
lors  qu'il  ne  pouvoit,  ii  cause  de  Bon  abaence,  B'acquitter  des  fonctiouB  eBquelloB  BemblabloB  charges 
robligeoyent. 

AprcB  cela  je  me  persuade  que  8'il  se  rencontre  encor  quelque  perBonne  asBez  impudente  et 
malicieuBe  pour  jetter  de  nouveau  contre  la  memoire  de  ce  sainct  personnage  les  infames  calomnies 
qu'un  Boleec,  un  Oampian,  un  PrateoluB  et  Bomblablea  bouchcB  d'enfer  ont  vomi  autrcBfoiB  oontre  lui, 
et  qui  ont  est^  Bi  souvent  refut^  je  me  perBuade,  di  je,  que  touB  ceux  qui  en  voudront  juger  Bans 
passion  en  reconnoiatront  aiB^ment  la  fausBetd,  et  ne  B'e8tonneront  pas  bI  Iob  fideles  BcrviteurB  de  Dieu 
re^oivent  un  bI  mauvaiB  traictement,  puiB  que  leur  Seigneur  et  leur  maiBtre  n'en  a  pae  regeu  un  meilleur. 

Ils  maudiront,  mais  tu  beniras  Seigneur. 
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Gette  6dition  de  1657  a  6t6  r^imprim^e  k  Paris  1864  (Nouveau  titre  1869)  par  les  soins  de 
H.  Aifred  Franklin,  de  la  Biblioth^que  Mazarine,  avec  une  introduction  historique  et  bibliographique  de 
61  pages.  Cette  introduotion  contient  quelqucB  inexactitudes  relativement  ^  Porigine  du  texte,  mais  qni 
8ont  trds-excusables  quand  on  prend  en  conaid6ration  Pextrdme  raret^  des  exempIairoB  du  16®  sieole. 
Gomme  le  savant  ^diteur,  auquel  nous  sommes  redevables  nous-m^mee  de  prteieusea  communications  sur 
les  ^ditions  de  diverses  oeuvres  de  Calvin  conservdea  dans  lea  bibliothdques  de  Paris,  n'a  pas  mdme 
r^ussi,  malgr^  toutes  les  peines  qu'il  s'est  donn^es,  &  d6oouvrir  un  seul  exemplaire  du  Colladon  de  1565^ 
il  n'est  pas  ^tonnant  qu'il  ait  dtl  laisser  planer  des  doutes  sur  le  v^ritable  rapport  des  diffi^rentes  r6cen- 
sions  de  la  Tie  de  Calvin. 

ra. 

Lorsque  vers  1575  Th6odore  de  B6ze  eut  enfin  trouv^  le  loisir  n^essaire  pour  s'occuper  de  la 
pnblication  de  la  correspondance  de  Calvin ,  il  reprit  la  plume  pour  retracer  d*  son  tour  la  Yie  de  son 
regrettd  ami.  Cette  troisieme  et  derni^re  r^daction  fut  mise  en  t^te  de  toutes  les  ^ditions  des  Epistciae 
d  Bespansa,  au  sujet  desqtelles  nous  renvoyons  nos  lecteurs  aux  Prol^gomdnes  du  Tome  X.  2®  partie 
de  notre  ^dition.  On  la  trouve  aussi  dans  le  Tome  III.  des  Oeuvres  de  Bdze  1582,  ainsi  que  dans  los 
VUae  quatuar  reformatorum  Lutheri  a  Melanch^ne,  Mdanchthonis  a  Camerario,  Zwinglii  a  Myconio, 
Gaivini  a  Th.  Beea  conscriptae,  nunc  iunciim  editae.  Praefatus  est  A.  F.  Neander.  Berol.  1841.  8.  Elle 
a  encore  6te  rMdiiAe  dans  T^dition  du  Commentaire  sur  PHarmonie  6vang6lique  avec  une  pr6face  de 
Tholuck.  Berl.  1838,  et  en  dernier  lieu,  avec  les  variantes  des  diverses  6ditions  It  lui  connues  par  le  Dr. 
Th.  Nickel.  Gustr.  1862.  4,  lequel  cependant  n'a  eu  entre  les  mains  que  oelles  de  Gendve  1575,  celle  de 
rinstitation  des  Elzevirs  1654,  celle  de  Tholuck,   celle  de  Neander,  et  celle  dans  les  Oeuvres  de  Bdze. 


Oomme  ces  diverses  r^censions  du  travail  de  Th.  de  Bdze  sont  plut6t  des  pan^gyriques  que  des 
biographies  dans  le  sens  actuel  de  ce  mot,  nous  avons  pens6  qu'il  ne  sera  pas  hors  de  propos  d'6num6rer 
ici  les  principaux  ouvrages  qui  sont  aujourd'hui  d*  la  disposition  de  ceux  qui  yeulent  8'instruire  &  fond  au 
Bujet  de  rhistoire  de  la  r^formation  en  tant  que  Gen6ve  et  Calvin  seraient  k  mettre  sur  le  premier 
rang;  nous  nous  bornons  cependant  aux  publications  de  notre  si^le. 

Turretini  et  Orivel,  les  Archives  de  Gen^ve  de  1528  &  1541.    Gen.  1877. 

M6moiree  et  documents  publi6s  par  la  soci6t6  d'histoire  et  d^arch^ologie  de  Gen^ve. 

Herminjard,   Correspondance  des  r^formateurs  dans  les   pays   de  langue    frangaise.     Gen.   1860   suiy. 

t.  I— V. 
Gramer,  Bxtraits  dea  registres  du  Consistoire  (authographi^). 
(Grenus)  Fragments  biographiques  et  historiques  extraits  des  registres  de  Gendve.  Gen.  1815. 


Bonivard,  Advis  et  devis  de  rancienne  et  nouvelle  police  de  Geneve.    Gen.  1865. 

Ant.  Froment,  les  actes  et  gestes  merveilleux  de  la  cit6  de  Gendve,  mis  en  lumidre  par  G.  Revilliod 

G.  1854. 
Joumal  du  syndic  J.  Balard,  ou  relation   des  6vtoements  qui  se  sont  paeste  4  Gendve  de  1524  &  1531 

par  le  Dr.  Chaponnidre.    Gen.  1854. 
Mtaioires  de  Pierrefleur  grand  banderet  d^Orbe,  oft  sont  contenus  les  commencements  de  la  r^forme  de 

la  ville  d'Orbe  etc.  par  Yerdeil.    Laus.  1856. 
Jeanne  de  JuBsie,  le  levain  du  Calvinisme  ou  commencement  de  rheresie  de  Geneve.    Chambdry  1611. 

Gen.  1853  par  A.  C.  Grivel.  Gen.  1865. 
Prooto  de  Baudiohon  de  la  Maison  nenve  aoous^  d'h6r68ie  li  Lyon  1534  par  Baum.   Gen.  1873. 


Abr.  Ruchat,  Histoire  de  la  r^formation  de  la  Suisse  (1727.  6  voU.)  nouvelle  6dition  par  Ynlliemin 

Nyon.  1836.    7  voU. 
J.  A  Gkiliffe,  Notices  g6n6alogiques  sur  les  fiimilles  genevoises.   Gen.  1829.   4  t. 
P.  Henry,  das  Leben  Oalvins.    Hamb.  1835.    3  t. 

Calpmi  opera.    Vol.  XXI.  2 
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L.  Ynlliemm,  le  Ohroniquenr,  reoueil  historique  et  jonmal  de  rHely^tie  romande,  renfermant  le  rteit  de 

la  r^formation  de  ce  pays  1535  et  1536.   Laus.  1836.    2  t. 
G.  Weber,  geschiohtliohe  Darstellung  des  Oalyinismus  im  Yerhaltniss  sum  Btaate.    Hdlb.  1836. 
Mignet,  M^moire  sur  r^tabliBsement  de  la  r^forme  &  Gen^ye.    Auoh  deutsoh  y.  Btolz.    L.  1843. 
Tho.  A.  Dyer,  the  life  of  John  Oalyin,  compiled  from  authentic  sources.    Lond.  1850. 
Duponty  Froment  ou  lee  commencements  de  la  rtforme  &  Gendye.    Btr.  1857. 
Polenz,  Geschichte  des  franzoBiBchen  OalyinismuB.    Goth.  1857.    5  t 

J.  Gaberel,  HiBtoire  de  PEgliBO  de  Gen^ye  depuiB  le  commencement  de  la  r^formation.    Gen.  1858.    3  t 
J.  B.  0.  Galiffe,  BezanBon  HugueB,  le  Iib6rateur  de  Geneye.  G.  1859. 
Le  m^me,  Quelques  pages  d^hiBtoire  exacte,  soit  Iob  procdB  criminelB  intent6a  d  Gendye  contre  A.  Perrin 

et  Laurent  Maigret    Gen.  1862.    4. 
Le  mdme,  Nouyelles  pages  d'hiBtoire  exacte,  Boit  le  procdB  de  P.  Ameaux.    Gen.  1863.    4. 
Le  mdme,  Gendye  hiBtorique  et  arch^ologique.    Gen.  1869.  * 

Oharpenne^  HiBtoire  de  la  r^formation  et  doB  r^formateurs  de  Gendye.   P.  1861« 
Merle  d'Aubign6,  HiBtoire  de  la  r^formation  en  Europe  au  tempB  de  Oalyin.  f .  1863  Buiy.  7  t 

E.  Staehelin,  Joh.  Oalyins  Leben  und  auBgewahlte  Schriften.   Elbf.  1863.    2  t 

Am.  Roget,  lea  SuiBBOB  et  Gen^ye,  ou  r^mancipation  de  la  communit6  geneyoiBO.    G.  1864.    2  t 
Le  meme,  HiBtoire  du  peuple  de  Gen6ye  depuiB  la  r^forme  iuBqu'd.  roBcalade    G.  1870  Buiy.    t.  1 — 6. 
Albert  Billiet,  Bibliographie  de  la  yie  de  Calyin.    (OorrcBp.  Iitt6raire  P.  1864.  N.  5.) 
Jules  Bonnet^  B^oitB  du  Beizidme  Bi6cle.   P.  1864.    Nouyeaux  rteits  1870.    DemierB  r^oits  1876. 
Monckeberg,  Joachim  WeBtphal  u.  Jo.  Oalyin.   Hamb.  1865. 

F.  W.  KampBohuIte,  Jo.  Oalyin,  Beine  Kirche  und  Boin  Staat  in  Genf.    L.  1869.   tome  1'. 

Albert  Rilliet,  Notioe  Bur  le  premier  B^jour  de  Oalyin  k  Gendye   pour  Boryir  d'introduction  hiBtorique 
au  cat^hiBme  et  k  la  confoBBion  de  foi  de  1537.   Gen.  1878. 


I. 


THEODORB  DE  BBSZE  AU  LEOTEUR  CHRESTIEN 

salut  et  paix  en  nostre  Seig^eur. 


S^ils  eost  plea  k  Diea  noas  garder  plus  long 
temps  son  fidole  serTiteur  M.  lean  OaWin,  ou  plua- 
tost  si  la  peryersit^  da  monde  n'eu8t  esmeu  le 
Beigneur  &  le  retirer  si  tost  k  soy,  ce  ne  seroit  ioi 
le  demier  de  ses  traraux  esqueU  il  ^'est  tant  fide- 
lement  et  tant  heureusement  employ^  pour  l'advan- 
cement  de  la  gloire  d'iceluy  et  pour  1'edification  de 
1'EgliBe.  Et  meames  maintenant  ce  Oommentaire 
ne  sortiroit  point  sans  estre  oomme  couronu^  de 
qaelque  excellente  Preface,  ainsi  que  lea  autres. 
MaiB  il  luy  en  prend  comme  aux  povres  orphelins, 
qui  sont  moins  advantagez  que  leurs  freres,  aautant 
qne  leur  pere  leur  est  failli  trop  tost.  Oependant 
ie  Yoy  oest  orphelin  sorti  de  si  bonne  maison, 
paoes  &  Dieu,  et  si  fort  representant  son  pere,  que 
Bans  autre  tesmoignage  il  se  rendra  de  soy-mesmes 
non  seulement  agreable  mais  aussi  treshonorable 
k  touB  ceux  qui  le  yerront.  Et  pourtant  aussi  n'a 
ce  pas  estd  mon  intention  [page  2]  de  le  recom- 
mander  par  ce  mien  tesmoiguage  (car  quel  besoin 
en  est-il?)  mais  plustost  me  lamenter  aveo  luj  de 
la  mort  de  celuy  qui  nous  a  est^  un  commun  pere, 
et  d,  luy  et  ft  moy,  pource  que  ie  ne  le  puis  ni 
doy  moins  estimer  mon  pere  en  co  que  Dieu  m'a 
enseign6  par  luy,  que  ce  livre,  et  tant  d^autres, 
d'avoir  est^  escrits  par  luy-mesmes.  le  me  lamen- 
teray  donc,  mais  oe  ne  sera  sans  consolation. 

Oar  ayant  esgard  &  celuy  duquel  ie  parle,  ie 
Pauroye  trop  peu  aim6  vivant  ici  bas,  si  la  felicitd 
en  laquelle  il  est  maintenant  recueilli  ne  changeoit 
la  tristesse  de  sa  perte  en  esiouissance  de  son  gain: 
et  aurois  mal  fait  mon  profit  de  sa  doctrine  tant 
saincte  et  admirable,  de  sa  vie  tant  bonne  et 
entiere,  de  sa  mort  tant  heureuse  et  Ohrestienne, 


si  ie  n'avois  aprins  par  tous  ces  moyens  &  me 
soubmettre  &  la  providence  de  Dieu  avec  toute 
satisfaction  et  contentement.  ^) 

Or  quant  k  sa  doctrine,  de  laquelle  ie  veux 
parler  en  premier  lieu,  tant  s'en  faut  que  la  multi- 
tude  de  ceux  qui  luy  ont  oontrcdit  la  doive  rendre 
suspecte  envers  toutes  gens  de  bon  iugement,  qu'au 
contraire  cela  seul  pourroit  servir  de  certain  argu- 
ment  pour  rapprouver:  d'autant  que  nul  ne  s'y  est 
iamais  oppos^  qui  n'ait  experiment6  qu'il  s'adre8- 
soit  non  point  contre  un  homme  mais  contre  un 
vray  serviteur  de  [page  3]  Dieu.  Aussi  se  peut  il 
affermer  (et  tous  ceux  qui  Tont  cognu  en  seront 
bons  et  suffisans  tesmoins)  que  iamais  il  n'a  eu 
ennemi  qui  en  rassaillant  n'ait  fait  la  guerre  & 
Dieu.  Oar  depuis  quo  Dieu  a  fait  entrer  son  cham- 
pion  en  oeste  lice,  il  se  peut  bien  dire  que  Satan 
Ta  choisi  comme  s'il  avoit  oubli6  tous  les  autres 
tenans,  pour  rassaillir  et  du  tout  atterrer,  s'il  eust 
peu.  Mais  d'autre  part  Dieu  luy  a  fait  cesto  grace 
qu'il  Ta  orn^  d'autant  de  trophees,  qu'il  luy  a  oppos^ 
de  ses  onnemis.  S^ilest  dono  question  de  combats 
qu'il  a  soustenus  par  dedans  pour  la  doctrine,  rien 
ne  les  peut  faire  sembler  legers  que  la  diligence 
de  laquelle  il  a  us6  pour  ne  donner  loisir  d,  ses 
ennemis  de  reprendre  haleine:  et  la  constance  que 
Dieu  luy  avoit  donnee  pour  iamais  ne  flechir  tant 
soit  peu  en  la  querelle  du  Seigneur. 

Les  Anabaptistes  en  feront  foy,  lesquels  peu 
apres  le  oommencement  de  son  ministere  en  ceste 


1)  Jusqu^iei  le  teste  de  la  premiire  idititm  a  paaei  dane 
la  seconde^  eomme  on  le  verra  ei-apr^  La  euite  a  ite  eom- 
plitement  remaniie. 
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Eglise,  c'e8t  assavoir  Tan  1536,  il  peut  ai  bien  et 
heurenBement  manier  en  publique  dispute,  sanB  que 
le  Magistrat  j  ait  mis  la  main,  que  d^s  lors  la 
race  en  fut  perdue  en  ceste  Eglise:  ce  qui  est 
d'autant  plus  admirable  que  la  plus  part  des  Eglises 
d'AIlemagne  en  sont  encores  bien  fort  empeschees: 
et  8'il  y  en  a  qui  en  soyent  delivrees,  Q'a  est^  plus- 
tost  par  rigueur  de  justice  que  autrement. 

[page  4]  II  eut  un  autre  combat  &  souetenir 
contro  un  apostat  nomm^  Garoli  sur  plusieurs  ca- 
lomnies,  lequel  estant  semblablement  abbatu,  tant 
par  escrit  que  de  bouche,  et  dechass^  de  TEglise 
de  Dieu,  est  mort  miserablement  &  Rome  dedans 
un  hospital,  pour  servir  d'exemple  &  ceux  qui  se 
revoltent  de  lesus  Ghrist  pour  suivre  un  maistre 
qui  recompense  si  mal  ses  serviteurs,  et  en  ce 
monde  et  en  rautre. 

En  un  autre  temps,  o'e8t  assavoir  Tan  1553, 
Michel  Servet  Espagnol  de  maudite  memoire  sur- 
vint,  non  pas  homme,  mais  plustost  un  monstre 
horrible,  compos^  de  toutes  les  heresies  anciennes 
et  nouvelles,  et  surtout  execrable  blasphemateur 
contre  la  Trinit6  et  nommement  contre  I'eternit6 
du  Fils  de  Dieu.  Cestuy-ci  estant  arriv6  en  ceste 
ville,  et  saisi  par  le  Magistrat  k  cause  de  ses  blas- 
phemes,  y  fut  tellement  et  si  vivement  combattu, 
que  pour  toute  defense  il  ne  luy  demeura  qu'une 
opiniastret^  indontable,  &  raison  de  laquelle,  par 
iuste  iugement  de  Dieu  et  des  hommes,  il  fina* 
par  le  supplice  de  feu  sa  malheureuse  vie  et  ses 
blasphemes  qu'il  ayoit  desgorgez  de  bouche  et  par 
escrit  par  respace  de  trente  ans  et  plus. 

Environ  deux  ans  auparavant  s^estoit  present^ 
un  certain  Triacleur  Carme  et  soudain  devenu  de 
Theologien  'Medecin ,  nomm6  Hierosme  Bolseo  de 
[page  5]  Paris,  lequel  pour  se  &ire  valoir,  pensant 
estre  arriv6  en  son  Cloistre  et  non  en  une  Eglise 
de  Dieu,  de  laquelle  il  n'avoit  iamais  rien  sceu  que 
par  ouyr  dire:  et  puis  aussi  8olicit6  par  quelques 
gafnemens,  desquels  il  sera  parl^  ci  apres,  com- 
men^a  en  pleine  Gongregation  de  reprendre  la  doc- 
trine  de  la  Providence  et  Predestination  eternelle: 
comme  si  nous  faisionB  Dieu  autheur  de  pech6 
et  coulpable  de  la  condamnation  des  meschans. 
Calvin  s^opposa  sur  le  champ  k  ce  loup  desguis^ 
et  luy  respondit  tellement  de  bouche  en  public  et 
en  particulier,  eb  puis  aussi  par  escrit,  que  rien  ne 
demeura  d.  1'adversaire  de  verit6  qu'une  seule  im- 
pudence  Monachale  qui  l'a  rendu  et  rend  encores 
auiourd'huy  puant  &  tout  homme  qui  a  quelque 
bon  sentiment:  voire  par  son  propre  iugement, 
comme  il  se  moustrera  par  tesmoignage  de  sa 
main,  toutes  fois  et  quantes  que  besoin  sera.  Car 
ee  mal-heureux  qui  avoit  merit6  punition  pour  un 
acte  seditieux,  estant  trait^  par  le  Magistrat  en 
tout^  douceur,  k  cause  qu'on  estimoit  qu'il  y  auroit 


oi  apres  quelque  remede  &  son  ignorance  sophis- 
tique,  apres  avoir  fait  autant  de  scandales  et  de 
maux  qu'il  a  peu  6b  Eglises  circonvoisines ,  se 
voyant  par  trois  fois  dechass^  des  terres  des  8eig- 
neurs  de  Berne,  &  la  fin  estant  intolerable  ^  chaoun, 
a  donn6  gloire  [page  6]  &  Dieu  recognoissant  ses 
erreurs,  et  surtout  sa  mauvaise  conscience  &  Or- 
leans  en  plein  Synode  general  des  Eglises  Fran- 
Qoises  Tan  1562,  tellement  qu'on  en  esperoit  quel- 
que  chose.  Mais  depuis  estant  reprins  d'un  mesme 
mauvais  esprit  est  retourn^  k  ses  premieres  erres, 
et  dechass^  de  tous,  comme  il  en  est  digne,  sert 
encores  aujourd'huy  par  tous  les  lieux  oii  il  se 
pourmene  de  tesmoignage  de  Tire  de  Dieu  contre 
ceux  qui  resistent  k  Yerit^. 

Peu  de  temps  apres  se  declarerent  quelques 
demeurans  [foL  2]  de  Servetistes,  comme  un  certain 
lurisconsulte  de  ces  quartiers  qui  depuis  pour 
mesme  cause  fut  chass^  de  rUniversit^  de  Tubin- 
gue  par  le  tresillustre  Duc  de  Wirtemberg,  et 
pour  avoir  continu6  en  ses  blasphemes  chasti^  par 
prison,  et  receu  &  se  desdire  par  iugement  desdits 
Seigneurs  de  Berne.  Avec  cestuv-Ia  s^estoit  Iigu6 
un  certain  Calabrois  nomm^  Valentin  Gentil,  un 
autre  de  Sardaigne,  un  Piemontois  nommd  lean 
Paule  Alciat,  un  medecin  de  Saluces  nomm6 
George  Blandrata.  Ceux-ci  besongnovent  sous 
terre  comme  ils  pouvoyent,  semans  leurs  blasphemes 
contre  les  trois  Personnes  en  une  Essence  divine, 
iusques  &  ce  que  ce  fidele  serviteur  de  Dieu  8'y 
estant  oppos^,  les  uns  s^esvanouirent,  les  autres 
ayans  recognu  leurs  blasphemes  [page  7]  en  ont  de-^ 
mand6  merci  k  Dieu  et  tk  la  Seigneurie.  Mais  peu 
apres  les  malheureux  contre  leur  serment  retoumez 
&  leurs  blasphemes  se  sont  avec  leurs  complices  en 
la  fin  retrouvez  en  Pologne,  I&  ofi  ils  ont  fait  et 
font  encores  auiourd'huy  infinis  troubles.  Si  ont- 
ils  iusques  au  lieu  ofi  ils  sont  senti  et  aperceu  que 
valoit  la  force  du  fidele  serviteur  de  Dieu  dont 
nous  parlons,  par  les  escrits  duquel  les  Eglises  de 
Pologne  ont  est6  tellement  fortifiees  que  les  fideles 
en  ont  est6  grandement  affermis  et  les  ennemis  de 
verit^  tellement  affoiblis  qu'avec  Taide  de  Dieu  leur 
ruine  en  est  prochaine. 

Voila  les  principaux  combats  qu'il  a  endurez 
par  dedans  pour  la  doctrine,  beaucoup  plus  difficiles 
ik  soustenir  qu'&  les  dire:  comme  les  livres  en 
feront  foy  k  la  posterit^.  Car  quant  aux  autres 
ennemis  ils  Tont  tousiours  assailli  de  loin  mais  non 
pas  de  si  loin  qu'il  ne  les  ait  atteints  de  plus  pres 
qu'il8  n'eus8ent  voulu.  Ses  doctos  escrits  contre 
les  Anabaptistes  et  Libertins  en  peuvent  faire  8ufi6- 
sante  preuve, 

Quant  &  ce  grand  Goliath  Pighius,  qui  est  oe 
qui  l'a  abbatu  luy  et  son  Pelagianisme  que  la  puis- 
sance  du  Seigneur  en   la  main  de  Calvin?    Qui  a 
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clos  la  bouohe  h  ce  glorienx  Cardinal  Sadolet  que 
cestuj  la  meemes?  Qui  a  plus  heureuBement  oom- 
battu  et  desfait  [page  8j  cest  amas  de  eangliers 
assemblez  pour  degaster  la  vigne  du  Seigneur? 
Qni  a  mieux  ne  plus  droit  navr6  rAntechrist  &  la 
XDort?  Quiaplus  courageusement  et  plus  pertinem- 
ment  respondu  h  ce  malbeureux  INTERIM  qui  a  tant 
troubl^  rAllemagne?  Ce  n^est  pas  tout  Car  qui 
a  e8t6  pIuB  clair-Yoyant  &  cognoistre  et  redarguer 
l'impietd  des  faux  EyangeliqueB  B^accommodans  & 
toutes  geuB?  Qui  a  plus  yivement  maintenu  la 
puret6  de  la  doctrine  contre  les  plus  dangereux 
eDnemis,  c'eBt  assayoir  ceux  qui  sous  ombre  de 
paix  et  union  pretendent  de  corrompre  la  puret^ 
d'icelle  ? 

Quant  k  la  miserable  contention  esmeue  pour 
le  faict  de  la  Cene,  voyant  le  feu  tant  allum^,  tout 
Bon  desir  fut  de  rcBteindre  pai'  une  claire  exposition 
de  la  matiere,  sans  B^attacher  k  personne:  ce  qu'il 
a  fait  8i  bien  et  si  dextrement  que  qui  voudra  bien 
coDsiderer  ses  escritB  confessera  que  c^est  d,  luy 
apres  Dieu  qu^appartient  rhonneur  de  la  resolution 
depuis  Buiyie  par  toutes  gens  de  bon  iugement. 
Ce  neantmoins  Satan  s^effor^a  tant  qu'il  luy  fut 
poBsible  de  Tattirer  en  ceste  contention:  Yoire  mes- 
mes  avec  rEglise  de  Zurich,  laquelle  entre  autres 
il  a  touBiours  estimee  et  honoree.  Mais  ce  fut  en 
yain.  Car  au  contraire  ayans  en  presence  confer6 
eDsemble,  ils  demeurerent  entierement  [page  9]  d'ac- 
cord:  et  fut  le  consentement  de  toutes  les  EgliseB 
de  Suisse  et  des  Grisons  dress^  et  imprim^  en 
plusieurs  langues  avec  grande  edification  parmi 
tout  le  monde.  Cela  despleut  &  certains  opiniastres, 
entre  lesquels  un  nomm^  loach.  Weetphale^  Tautre 
Tileman  HeshusiuB  ont  eBt6  les  plus  ardens  en- 
Demis  de  yerit^  et  de  concorde.  Force  luy  fut 
alors  d^entrer  au  combat  par  lequel  il  a  tellement 
maintenu  la  yerit^  et  combattu  rignorance  et  impu- 
dence  de  tels  personnages  qu^il  en  a  acquis  louange 
et  les  desBusdits  touto  yergongne:  yoire  mesmes 
entre  ceux  de  leur  secte  et  nation,  et  1'EgIiBe  de 
Dieu  en  a  est^  tant  plus  confermee  en  la  yraye  et 
saine  doctrine. 

Bref  ie  croy  qu'il  ne  se  trouyera  heresie  an- 
cienne  ni  renouyellee,  ni  nouyellement  forgee  de 
Dostre  temps,  laquelle  il  n'ait  destruite  iusques  aux 
fondemens.  Car  entre  autres  graces  excellentes  il 
7  en  ar  deux  qui  reluisoyent  en  luy ,  c^est  assayoir 
une  singuliere  yivacit^  i,  descouyrir  1&  oii  gist  la 
difBcult^  des  matieres:  et  puis  aussi  une  dexterit^ 
meryeilleuse  &  coucher  ses  responses  Bans  perdre 
une  seule  parole  comme  tous  ceux-la  confesseront, 
voire  meames  les  ennemis  de  TEyangile,  qui  you- 
dront  attentiyement  lire  ses  eBcrits. 

Tay  omis  un  autre  monstre  qu'il  a  Bemblable- 
ment   desfait  encores  quen  c'eBt  endroit  [page  10] 


i'aye  combattu  ayeo  luy :  c'eBt  un  nomm^  Sebastian 
Chasteillon,  lequel  d'autant  qu'il  ayoit  cognois- 
sance  des  langues  et  mesmes  ayoit  quelque  dex- 
t^rit^  en  la  langue  Latine,  fat  ioi  receu  pour 
conduire  Pescole.  Mais  oest  esprit  estant  natu- 
rellement  enclin  k  se  plaire  en  soy-mesmeB,  se 
plongea  tellement  en  sa  yanit^  qu'&  la  fin  il  B'y 
est  noy6,  pource  que  iamais  on  n'a  peu  gagner 
ce  poinct  sur  luy  qu'il  print  la  peine  de  lire  les 
Commentaires  et  autres  escrits  pour  se  resoudre. 
Cela  fut  cause  que  de  plein  saut  il  condamna  le 
Cantique  des  Cantiques  comme  un  liyre  sale  et 
impudique,  ce  que  luy  estant  remonstr^  il  desgorgea 

Subliquement   mille  iniures  contre  les  Pasteurs   de 
e   ceste  Eglise.     Surquoy  luy   estant  command6 
par  le  Magistrat  de  yerifier  son  dire,  et  conyaincu 
de   manifeste   malice   et   calomnie,    la   iustice   luy 
ordonna   de    sortir   apres  avoir   recognu   sa  faute. 
Estant  donc  en  fin  retir^  &  Basle,   il  y  a  yescu 
depuis  iusques  k  ce  que   B'estant  esley^  le  trouble 
de  Hierosme  Bolsec  sur  la  Predestination,  cestuy-ci 
qui  ayoit  tousiours  tenu  de  la  perfection  Anabap- 
tisticque,   mais  secretement  et  entre  les  Biens,  ne 
faisant  ausurplus  difficult^  de  B'accommoder  &  cha- 
cun,   estant  aussi  grandement  irrit6  de  la  mort  de 
Seryet,   se  descouyrit  ouvertement,  premierement 
en  [page  11]  un   liyre  qu'il  fit  imprimer  en  Latin 
et  en  Frangois  sous  un  faux  nom  de  Martin  Bellie, 
aux  erreurs   et  blasphemes  duquel   i'ay   respondu. 
II  adiousta  un  autre   traitt^  qu'il  appelle  en  Latin 
Theologia  Germanica  sous  le  nom  de  Theophile,  et 
en  FranQois  Trait^  du  yieil  et  nouyel  homme.    En- 
fin  il  touma  ou  renyersa  plustost  toute  la  Bible  en 
Latin  et  en  Frangois  ayec  une  impudence  et  igno- 
rance  si  yilaine  que  ce  seroit  meryeilles  comme  il 
se  peut  trouyer  des  hommes  qui  B'y  delectent,  n'e8- 
toit  que  la  nouyeaut^  est  tousiours  agreable  k  tous 
espritB  ambitieux,   desquels  auiourd'huy  il  est  auBsi 
^rande  Baison  qu'il  fut  oncques.     H  mit  au  deyant 
ae  sa  traduction  une  epiBtre  adreBsee  au  feu  bon 
Roy  Eduard  d'Angleterre,  par  laquelle  sous  ombre 
de  prescher  charit6  il  renyerse  Tauthorit^  des  Eb- 
critures  comme  obscureB  et  imparfaites  pour  nous 
renyoyer  aux  reyelatiouB  particulieres,  c'est  k  dire, 
aux    songes   du    premier    resyeur   qui    youdra   se 
monstrer.    II  ayoit  fait  aussi  certaines  annotations 
Bur  le  neufieme  chapitre  de  Pepistre  aux  Romains, 
par   lesquelleB    il   establit   manifestement   le   Pela- 
gianisme,   et  ne  recognoist  aucun  decret  de  Dieu 
sinon    [fol.  8]   6s   choBes   qui   sont  bonnes  de  leur 
nature,    forgeant    en   Dieu   une    permission    con- 
traire   k   sa   [page   12]   yoIont6,   et   nous   imposant 
{iAUBsement  que  nous  faisons  Dieu  autheur  de  pech6. 
Tout  cela  n'eBmeut  aucunement  le  fidele  Beryi- 
teur  de  Dieu,  d'autant  que  desia  on  ayoit  mille  fois 
respondu  k  toutes  telles  oalomnioB  et  erreurs,  ius- 
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qaoB  &  ce  qu^iceluy-mesmes  fit  un  recueil  Latin  de 
certains  articles  et  argumens,  qu'aucun8  disoyent 
avoir  extraits  des  livres  de  M.  lean  Oalyin,  j  ad- 
ioustant  certaines  repliques:  et  fut  ce  livre  envoy^ 
sous  main  &  Paris,  pour  j  estre  imprim^.  Mais 
Dieu  j  pourveut  faisant  tomber  roriginal  entre  mes 
mains,  tellement  que  nous-mesmes  le  fismes  impri- 
mer  ici  avec  telles  responses  qu'il  meritoit.  Luy 
apres  avpir  sceu  le  tout  ne  sceut  que  respondre  aux 
Pasteurs  et  Ministres  de  Basle,  sinon  qu'il  n'estoit 
autheur  desdits  articles.  Estant  peu  apres  appeld 
Bur  la  doctrine  du  franc  arbitre  et  de  la  proyidence 
de  Dieu,  en  pleine  dispute  &  Basle,  sa  doctrine  fut 
condamnee.  Et  d'autant  que  quelques  annees  aupa- 
rayant  il  avoit  est^  receu  &  la  profession  de  la  lau- 
gue  Grecque ,  par  ceux  qui  ne  cognoissoyent  ses 
erreurs,  il  luy  fut  command6  de  ne  se  mesler  de 
bouche  ni  par  escrit  que  de  sa  lecture,  ce  qu'il  pro- 
mit  et  observa  tresmal,  ayant  tousiours  continu6  & 
semer  ses  resveries  comme  il  a  peu.  Et  mesmes 
de  haine  qu'il  avoit  contre  moy  (qui  pour  [page  13] 
lors  estois  en  France  bien  empesch6  &  mon  grand 
regret  aux  guerres  ciyiles)  ou  pour  le  moins  esmeu 
d'uDe  ambition  desmesuree,  il  escrivit  un  livret  in- 
titul^  Gonseil  k  la  France  desolee,  sans  y  mettre 
Bon  nom  ni  le  lieu  de  rimpression ,  combien  qu'il 
fust  en  ville  libre.  L&  il  condamne  de  rebellion 
et  sedition  toutes  les  Eglises  FranQoises  et  conseille 
qu'un  chacun  croye  co  qu'il  voudra,  ouvrant  la  porte 
par  mesme  moyen  &  toutes  heresies  et  fausses  doc- 
trines.  le  ne  daignay  luy  respondre  &  ce  beau 
oonseii  qui  sentoit  par  trop  son  homme  bien  fort 
lourd  et  ignorant  de  ce  qu'il  traittoit,  et  tresmal 
experiment^  en  telles  affaires.  Mais  au  lieu  de  cela 
ie  respondi  &  plusieurs  poincts  desquels  il  m'avoit 
tax6,  y  entremeslant  des  erreurs  fort  vileins  et  in- 
tolerables,  sous  ombre  de  defendre  ce  que  i'avois 
repris  en  sa  translation  Latine.  Ceste  mienne  res- 
ponse  dediee  aux  Pasteurs  de  TEglise  de  Basle  fut 
cause  qu'iceluy  Chasteillon  fut  appel6  par  rEglise 
et  puis  par  la  Beigneurie,  et  luy  fut  enioint  de  res- 
pondre  4  ce  dont  ie  le  chargeois,  et  que  ie  m'offrois 
luy  prouver  par  ses  escrits:  mais  peu  de  iours  apres 
la  mort  le  delivra  de  ceste  peine.  le  s^ay  bien 
que  ce  long  discours  sera  trouv^  mauvais  par  au- 
cuns  [page  14]  comme  si  i'en  parlois  en  homme 
passioDD^  et  ne  povois  mesmes  souffrir  les  morts 
se  reposer  en  leur  sepulchre.  Mais  ie  puis  protester 
devant  Dieu  que  iamais  ie  n'ay  bay  le  personnage 
vivaDt,  avec  lequel  aussi  ie  n'eus  iamais  affaire  par- 
ticulier  en  bien  ni  en  mal:  tant  B'en  faut  que  main- 
tenant  ie  voulusse  hayr  et  pourchasser  les  morts 
qui  Bont  remis  au  iugement  du  Seigneur.  Mais  il 
a  falu  que  ceci  fust  enteDdu  afin  que  chacun  se 
garde  de  ses  livres  et  dbciples  qu'il  a  laissez  apres 
luy. 


En  ccB  entrefaiteB  un  oertain  Pedante  se  mit 
en  avant,  c'eBt  Frau^ois  Balduin,  lequel  ne  poyant 
non  plus  demeurer  en  une  religion  qu'en  une  place 
a  chaDg6  de  demeure  et  condition  plus  souvent  que 
tous  les  iours,  et  de  religion  pour  le  moins  trois 
fois.  A  la  parfin  n'ayant  plus  de  coDScience  k  per- 
dre,  B'est  rang6  d'une  certaine  religion  pareille  & 
celle  des  chaDoines  reguliers,  lesquels  estans  en  ge- 
neral  semblables  &  tous  les  autres  de  leur  rang, 
toutesfois  quand  il  est  question  de  leur  particulier 
se  font  moynes  en  ce  qui  est  avantageux  pour  les 
moynes,  et  tout  au  contraire  se  font  seculiers  quand 
lamoynerie  leur  est  peu  favorable :  ainsi  ce  bonper- 
Bonnage  baiso  la  pantoufle  comme  les  autres,  et  afin 
qu'on  ne  fist  doute  que  ce  ne  fust  &  bon  [page  15] 
esoient,  en  a  prius  une  bonne  et  belle  remission  de 
son  roy,  pour  rentrer  en  grace  de  sa  sainctetd  et 
des  Cardinaux,  desquels  pour  son  dernier  malheur 
il  est  devenu  esclaye.  BMI  est  donc  question  d'eB- 
crire  contre  nous  voila  le  meilleur  catholique  du 
monde.  Mais  si  d'autre  cost^  il  faut  B'accommoder 
k  ceux  qui  sont  oomme  entro  deux  fers  et  se  van- 
tent  de  tenir  le  milieu,  adonc  le  bon  homme  orache 
les  reformations  de  TegliBe  Bomaine,  et  parle  vail- 
lamment  de  certains  abus:  mais  o'eBt  sans  toucher 
au  principal,  et  tellement  toutesfois  que  toute  homme 
qui  ne  le  cognoistroit  penseroit  qu'il  parlast  k  bon 
esoient  et  non  point  pour  se  faire  valoir.  Ce  galant 
pour  Bon  entree  ne  faillit  pas  Pan  1561  de  mettre 
en  avant  un  livre  de  telle  matiere  sans  aucun  nom, 
&  i'heure  mesmes  qu'on  estoit  au  oolloque  de  Poissy. 
Calvin  coffDoissaDt  1'iDteDtion  de  ce  malheureux 
respondit  Drievement  oomme  il  avoit  accoustumd, 
mais  fort  peremptoirement,  et  donnant  quelques  at- 
teintes  &  celuy  qui  estoit  principalement  ooulpable 
de  ce  mal.  Balduin  sur  cela  s^eschauffe  et  depuis 
n'a  cess^  d'escumer  sa  rage  contre  celuy  qu'il  avoit 
tant  de  fois  appel6  pere  et  precepteur,  le  tout  pour 
&ire  cognoistre  qu'il  s^estoit  revolt^  &  bon  escient. 
[page  16]  Sur  cela  Calvin  Ta  combatu  et  ruin6 
par  un  seul  silence.  Car  quant  aux  iniures  et  ou- 
trages  contre  sa  personne,  il  les  a  tousiours  OBti- 
meea  hoDorables  pour  le  uom  du  Seigueur  auquel 
il  servoit:  ioiut  qu'estre  blasm^  par  un  meschant 
emporte  certain  tesmoignage  de  vertu.  Et  quant 
aux  reprehensions  concernaDteB  la  doctrine,  les  unea 
luy  ont  sembl6  si  legeres  et  impertinentes  qu^elles 
ne  meritoyent  response,  les  autres  ne  sont  que  re- 
dites  empruntees  d'ailleur8  et  mille  et  mille  fois  re- 
futees.  Toutesfois  pource  que  c^est  d,  moy  aussi  que 
cest  apostat  s'eBt  attachd  pour  gratifier  ses  maistres, 
i'ay  prins  la  charge  de  luy  respondre  pour  la 
deuxieme  fois:  dont  i'espere  aussi  m'acquitter  aveo 
la  grace  de  nostre  Dieu. 

Yoila  les  principaux  combats  que  oe  bon  per- 
sonnage  a  soustenus  heureusement  pour  la  yerit6 
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dn  Seigneur.  Au  refite  par  ce  discoura  ie  pense 
ayoir  traitt^  la  pluspart  de  sa  yie.  Gar  qu'a  ce  est^ 
autre  chose  de  sa  yie  qu'une  perpetuelle  doctrine, 
tant  par  paroles  que  par  escrit  et  par  toutes  ses 
meurs  et  fa^ona  de  vivre?  Ce  que  toutesfois  il  est 
tres  bon  d'expoBer  par  le  menu,  afin  que  chacun 
entende  lea  meryeilleB  de  Dieu  k  Pendroit  de  cest 
excellent  personnage. 

II  naBquit  k  Noyon  ville  ancienne  et  celebre 
[page  17]  de  Picardie  Tan  1509  le  10  de  luillet, 
d'une  maison  honneate  et  de  moyennes  facultez. 
8on  pere  B'appeloit  Oirard  Calvin,  homme  de  bon 
entendement  et  conseil  et  pour  cela  fort  requis  6b 
maisons  des  seigneurs  circonvoisins :  h  raison  de  quoy 
sondit  fils  des  Bon  ieune  aage  fut  tant  mieux  et  libe- 
lalement  nourri,  aux  despens  de  son  pere  toutesfois, 
eu  oompagnie  des  enfans  de  la  maison  de  Mommor, 
ausquelB  aussi  il  fit  compagnie  auz  estudes  k  Paris. 
H  estoit  deslors  d'un  singulier  esprit  et  sur  tout  fort 
ooDBciencieux,  ennemi  des  yices  et  fort  adonn6  au 
Bervice  de  Dieu  qu'on  appeloit  pour  lors :  tellement 
que  Bon  coeur  tendoit  entieremont  k  la  Theologie 
qoi  fut  auBsi  cause  qu'on  le  pourveut  d'un  benefice 
en  reglise  cathedrale  de  Noyon.  Toutesfois  son 
pere  se  resolut  de  le  faire  estudier  aux  loix  et  luy 
anssi  de  sa  part  ayant  desia  [foL  4]  par  le  moyen 
d'un  sien  parent  et  ami  nomm6  maistre  Pierre 
Roberty  autrement  Olivetanus,  qui  depuis  a  traduit 
la  Bible  d'Hebrieu  en  Fran^is  imprimee  k  Neuf- 
chastel,  gou8t6  quelque  chose  de  la  pure  religion, 
eommengoit  It  se  distraire  des  superBtitionsPapaleB: 
qui  fut  cause  qu'outre  la  singuliere  reverence  qu'il 
portoit  k  Bon  pere  il  s^accorda  d'aller  &  Orleans 
[page  18],  pour  oest  effect,  \h  oii  lisoit  pour  lors 
mi  exc^ent  homme  nommd  Pierre  de  rEstoille, 
depuis  PreBident  en  la  cour  de  parlement  &  Paris: 
fioos  lequel  il  profita  teUement  en  peu  de  temps 
a'on  ne  le  tenoit  pour  escolier  mais  comme  Pun 
eB  dootenrs  ordinaires:  comme  aussi  il  estoit  pluB 
Bouvent  enseigneur  qu'auditeur,  et  luy  fut  offert  de 
le  passer  docteur  pour  rien,  ce  que  toutesfois  il  re- 
fosa.  Et  pource  que  lors  runiversit^  de  Bourges 
eatoit  aussi  en  bruit  ft  cause  de  cest  excellent  luris- 
oonsulte  Andr6  Alciat  qui  lora  y  enseignoit,  il  le 
voulut  bien  voir  et  ouir  auBsi. 

Cependant  il  nelaissoit  de  vaquer  auxsainctes 
lettres  avec  tel  fruict  et  si  heureusement  que  tous 
ceux  ausquels  il  plaisoit  d,  Dieu  de  toucher  le  coeur 
ponr  entendre  que  c'e8toit  des  differents  esmeus 
pour  le  faict  de  la  religion,  non  seulement  luy  por- 
toyent  affection  singuliere  mais  Tavoyent  desia  en 
admiration  pour  rerudition  et  zele  qui  OBtoit  en  luy. 
Entre  autree  qu'il  hantoit  pour  lors  &  Bourges  il  y 
avoit  un  excellent  personnage  Aleman,  professeur 
de  lettreB  Grecquee,  nomm^  Melchior  Yolmar,  du- 
quel   ie   me   souvien  d'autant  plus  yolontierB  que 
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c'est  celuy  mesmes  qui  a  est^  mon  fidele  precepteur 
et  gouverneur  de  toute  ma  ieunesse  [page  19]  dont 
ie  loueray  Dieu  toute  ma  vie.  Ce  bon  personnage 
voyant  que  Calvin  avoit  faute  des  lettres  Grecques 
fit  tant  qu'il  s'appliqua  d.  les  apprendre,  k  quoy 
aussi  il  luy  servit  beaucoup,  comme  luy-mesme  en 
a  rendu  tosmoignage  en  luy  dediant  ses  commen- 
taires  sur  la  seconde  epistre  de  S.  Paul  aux  Corin- 
thiens,  et  luy  faisant  ceste  recognoissance  de  Tap- 
peler  son  maistre  et  enseigneur. 

8ur  ces  entrefaites  son  pere  va  mourir  qui  fut 
cause  qu^abandonnant  ses  etudes  de  loix  il  retourna 
k  Noyon  et  depuis  a  Paris:  I&  oii  nonobstant  sa 
ieunesse  il  ne  fut  gueres  sans  estre  cognu  et  honor^ 
de  tous  ceux  qui  avoyent  quelque  sentiment  de  ve- 
rit6.  Luy  de  sa  part,  prenant  d6s  lors  resolution 
de  se  dedier  du  tout  &  Dieu,  trayailloit  avec  grand 
fruict,  tollement  qu'e8tant  advenue  esmeute  k  Paris, 
du  temps  d'un  Becteur  nomm^  monsieur  Copus,  il 
fiit  envoy^  en  Cour  pourchasser  quelque  proyision : 
I&  oti  il  fut  cognu  et  tresbien  recueilli  de  ceux  qui 
ayoyent  quelque  droite  affection  et  iugement  en  cea 
affaires.  En  fin  voyant  le  povre  estat  du  royaume 
de  France  il  delibera  de  B'en  absenter  pour  vivre 
plus  paisiblement  et  selon  sa  conscience.  II  partit 
donques  de  France  l'an  1534  et  ccBte  mesme  annee 
fit  [page  20]  imprimer  &  Basle  sa  premiere  Institution 
comme  un  Apologetique  address^  au  feu  Boy  Fran- 
gois  premier  de  ce  nom  pour  les  povres  fideles  per- 
secutez^  ausquels  k  tort  on  imposoit  le  nom  d'Ana- 
baptlBtes,  pour  s^excuser  enyers  les  princes  Protes- 
tans  des  perseoutions  qu'on  leur  feisoit.  H  fit  aussi 
un  voyage  en  Italie  oti  il  vid  Madame  la  DuchesBo 
de  Ferrare  encores  aujourd'huy  vivante,  graces  ft 
Dieu:  laquelle  l'ayant  yeu  et  ouy  d6s  lors  iugea 
ce  qui  en  estoit  et  tousiours  depuis  iusques  h  sa 
mort  l'a  aimd  et  honor^  oomme  un  exoellent  organe 
dn  Seigneur. 

A  son  retour  d'Italie,  laquelle  il  ne  fit  que  voir, 
il  passa  k  la  bonne  heure  par  ceste  ville  de  Geoeve^ 
qui  peu  de  temps  auparavant  avoit  receu  TEvan- 
gile  par  la  predication  de  maistre  Guillaume  Farel: 
et  ne  pretendoit  rien  moins  que  d'y  faire  sa  de- 
meure:  mais  seulement  d'y  paBser  pourtirer  ^Basley 
et  peut  estre  d,  Strasbourg.  Mais  le  Seigneur,  vou- 
lant  d6B  lors  se  preparer  chemin  k  tant  de  bien 

3u'il  vouloit  departir  k  son  Eglise  par  le  moyen 
'iceluy,  mit  au  coeur  dndit  Farel  de  le  retenir,  oe 
qu'il  luy  fut  tres-difficile:  tellement  qu'apres  les 
prieres  il  en  falut  yenir  iusques  aux  adiurations. 
Adonc  il  accorda  de  demeurer  non  pas  pour  preeoher 
[pa^e  21]  mais  pour  lire  en  Theologie:  et  advint 
tout  ceci  Tan  1536  au  eommencement  deSeptembre. 
Estant  ainsi  declar6  docteur  en  ceste  Eglise  avec 
legitime  election  et  approbation,  il  dressa  un  bref 
formulaire  de  Confession  et  discipline  pour  donner 
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quelque  forme  &  ceste  Eglise  Douyellement  dress^e. 
II  fit  auBsi  le  Gatechisme  qu'OD  peut  bien  appeler 
l'un  de  808  excellens  ouvrages,  et  qui  a  fait  un  mer- 
yeilleux  fruict:  estant  si  bien  recueilli  que  de  Fran- 
^ois  il  a  est^  depuis  traduit  en  Hebrieu  pour  gagner 
les  luifs,  en  6rec  et  en  Latin  pour  les  escoles, 
mesmes  en  Italien,  Allemand,  Anglois,  Escossois, 
Flamand  et  Hespagnol,  pour  toutes  ces  nations. 

Ces  heureux  commencemens  despleurent  gran- 
dement  ^  Satan  et  aux  siens,  qui  ne  faillirent  pas, 
comme  il  n^estoit  malaisd  sur  les  premiers  change- 
mens  d^estat  et  de  religion,  de  8'opposer  &  la  pra- 
tique  de  PEyangilo,  combien  qu'elle  eust  estd  iuree 
par  tous  ceux  de  ceste  yille.  M.  Calyin  d'autre- 
part,  comme  il  ayoit  un  esprit  yrayement  heroique, 
8'oppo8a  fort  et  ferme  aux  seditieux  avec  le- 
dit  M.  Farel,  et  un  autre  bon  personnage  nomm^ 
Couraut,  aussi  Ministre  de  ceste  Eglise,  ayeugle  des 
yeux  corporels,  mais  clair-yoyant  des  yeux  de  TEs- 
prit  [page  22]  lequel  aussi  ledit  Calyin  ayoit  attird 
de  Basle,  \k  oti  il  s^estoit  retird  a  cause  des  arden- 
tes  persecutions  de  la  France.  L'is8ue  fut  telle 
que  le  Seigneur,  youlant  tout  d'un  coup  retirer  ses 
seryiteurs  de  la  presse,  purger  ceste  yille  de  certains 
mutins  qui  abusoyent  du  nom  de  TEyangile,  planter 
6on  nom  ailleurs  et  finalement  faQonner  8on  seryi- 
teur  par  une  experience  des  choses  qui  dopuis  luy 
ont  grandement  seryi,  il  fut  ordonn6,  la  plus  grand 
part  du  Conseil  surmontant  la  meilleure,  que  les 
deBSUsdits  sortiroyent  dans  24  heures,  pour  n'ayoir 
pas  youlu  administer  la  Cene  en  une  citd  ainsi 
troublee  et  meslee.  Cela  estant  annonc^  audit  Cal- 
yin^  sa  response  fiit  que  B'il  eust  seryi  aux  hommes 
U  seroit  mal  recompena^:  mais  qu'il  ayoit  Beryi  k 
oeluy  qui  au  lieu  de  mal  recompenser  scb  seryiteurs 

Sayoit  ce  qu'il  ne  deyoit  point,  Et  c'e8toit  &  bon 
roit  qu'il  parloit  ainsi,  car  il  ayoit  ensuyyi 
l'exemple  de  8.  Paul  en  seryant  &  1'EgIise  &  ses 
propres  couBts  et  deHpens. 

II  80  retira  donc  au  grand  regret  de  tous  les 
bons,  premierement  k  Basle,  puis  &  Strasbourg:  \k 
otL  estant  recueilli  comme  un  thresor  par  ces  excel- 
lens  hommes  M.  Martin  Bucer,  Capito,  Hedio  et  autrcs 
qui  pour  lors  reluisoyent  comme  perles  precieuses 
[page  23]  en  TEglise  de  Dieu,  il  y  dressa  une  Eglise 
Fran^oise,  y  establissant  mesmes  la  discipline  Ecde- 
siastique,  oe  que  iamais  toutesfois  les  Allemans  n'ont 
peu  obtenir  iusques  &  present  pour  leur  Eglise.  II 
lisoit  auBsi  en  Theologie  avec  grande  admiration 
d'un  chacun:  et  lors  il  commenQa  d'escrire  sur  S. 
Paul,  dediant  son  Commentaire  sur  TEpistre  aux 
Romains  &  M.  Simon  Grinee  tenu  le  plus  docte 
des  Allemana  et  son  grand  ami.  H  eut  aussi  cest 
heur  entre  autres  qu'il  ramena  &  la  foy  un  fort 
ffrand  nombre  d^Anabaptistes  qu'on  luy  adressoit 
ae  toutes  parta,   et  entre  autroB  un  nomm6  lean 


Stordeur  du  liege,  lequel  estant  decedd  de  peste  k 
Strasbourg  quelque  temps  apres  [fol.  5]  il  print  sa 
yefye  &  femme  nommee  Idellette  de  Bure,  femme 
graye  et  honneste,  ayec  laquelle  il  a  depuis  paisi- 
blement  yescu  iusques  ^  ce  que  nostre  Seigneur  la 
retira  k  soy  Tan  1548*  sans  avoir  eu  aucuns  enfans. 
En  ce  mesme  temps  furent  tenues  en  Allemagne 
quelques  iourDces  Imperiales  sur  le  faict  de  la  reli- 
gion,  &  Wormes  et  d.  Ratisbone,  esquelles  Calyin 
fut  esleu  des  premiers  par  Tadyis  de  tous  les  Theo- 
logiens  AUemans,  ofi  il  se  porta  tellement  que  sa 
renommee  se  fit  grande  parmi  les  adversaires 
[page  24]  mesmes,  et  Philippes  Molancthon  entre 
autres  le  print  d68  lors  en  singuliere  amiti6  qui  a 
tousiours  dur^  depuis,  et  d6s  lors  rappeloit  ordinai- 
rement  Le  TheoIogieD  par  un  singulier  honneur. 

Cependant  le  Seigneur  exerQoit  ses  iugemens  & 
Oeneve,  punissant  expressement  ceux  lesquels  estans 
en  estat  de  Syndique  1538  ayoyent  est^  cause  de 
dechasser  Calvin  et  Farel,  tellement  que  Tun  d'iceux 
estant  coulpable  d'une  sedition  et  se  voulant  sauver 
par  une  fenestre  se  creva  soy-mesmos,  un  autre 
ayant  commis  un  meurtre  fut  decapitd  par  iustice, 
les  deux  autreB  convaincuB  de  certaine  desloyautd 
contre  Pestat  de  la  ville,  8'enfuirent  et  furent  con- 
damnez  en  leur  absence.  Cest  escume  estant  vuidee 
de  la  yille  Calvin  commenQa  d'6tre  regrettd  et  fut 
redemand^  par  plusieurs  ambassades  de  Geneye  et 
par  Pintercession  des  Seigneurs  de  Zurich  aux 
Seigneurs  de  Strasbourg  qui  en  firent  difficult6. 
Calvin  d'autre  part  yoyant  le  fruict  qu'il  faisoit  k 
Strasbourg  n'y  youloit  nullement  consentir,  combien 
que  pour  tesmoigner  rafiection  qu'il  portoit  k  la 
yille,  d6s  Pan  1539,  un  an  apres  son  bannissement 
il  avoit  maintenu  la  cause  a'icelle,  ou  plustost  de 
la  yerit^  de  Dieu,  oontre  le  Cardinal  Sadolet  par 
une  longue  [page  25]  et  docte  epistre  qui  se  trouye 
imprimee  parmi  ses  oeuvres.  En  fin  il  falut  yenir 
iusques  aux  menaces  du  iugement  de  Dieu  6'il  n'obe- 
issoit  &  ceste  vocation,  de  sorte  qu'au  grand  regret 
desdits  Seigneurs  de  Strasbourg,  et  surtout  de  M. 
Bucer  et  de  ses  autres  compagnons,  il  fut  accord6 
k  Geneve  pour  quelque  temps.  Mais  y  estant  ar- 
riyd  et  receu  de  singuliere  affoction  par  ce  povre 
peuple  recognoissant  sa  faute  et  afiam^  d'ouir  son 
fidele  Pasteur,  y  fut  retenu  pour  tousiours.  A  quoy 
8'accorderent  en  fin  lesdits  Seigneurs  de  Strasbourg, 
&  la  charge  toutesfois  qu'ils  le  tenoyent  tousiours 
pour  leur  bourgeois.  IIs  youloyent  aussi  qu'il  re- 
tinst  le  revcDu  d'uDe  prebeDde  qu'il8  luy  ayoyeut 
assigDce  pour  ses  gages  de  Professeur.  Mais  comme 
il  estoit  UD  homme  du  tout  esIougD^  de  cupidit^ 
des  bicDS  de  ce  moDde  iamais  ils  do  peureot  tant 
faire  qu'il  en  retint  la  yaleur  d'un  deni^r. 

Par  ainBi  il  fut  restabli  derechef  k  Geneye  l'an 
1541  le  13  deSeptembre,  I&  oti  incontinent  il  dressa 
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Tordre  et  la  disoipline  Bcolesiastiqae  qui  y  est  tous- 
iours  demeuree  ferme  depuis,  nonobstant  que  Satan 
et  808  adherans  ayent  fait  toua  leurs  effors  pour 
rabolir.  Or  qui  youdroit  ici  deolarer  par  le  menu 
tou8  les  travaux  [page  26]  que  oest  exoellent.  per- 
eonnage  a  depuis  soustenus  par  Pespaoe  de  vingt  et 
trois  ans,  et  par  dedans  et  par  dehors,  il  j  auroit 
matiere  d'un  bien  gros  volume.  Car  s^il  y  eut  ia- 
mais  yille  rudement  assaillie  de  Satan  et  oourageu- 
sement  defendue  durant  oe  temps  Q'a  est6  Geneye: 
rhonneur  en  appartient  d.  un  Dieu  seul:  mais  il  se 
peut  et  doit  bien  dire  que  Oalyin  a  est6  Pinstrument 
de  la  foroe  et  yertu  d'iceluy.  S'il  est  question  de 
yigilanoey  iamais  Satan  et  les  siens  ne  le  prindrent 
&  despouryeu  et  qu'il  n'en  ait  ou  adyerti  le  troupeau 
devant  le  coup  ou  presery^  sur  le  champ.  S'il  faut 
parler  d'integrit6,  il  est  encores  k  naistre  qui  luy  a 
yeu  faire  faute  en  son  of&ce,  flechir  tant  soit  peu 
pour  homme  yiyant^  ayoir  yari6  en  doctrine  ni  en 
yie,  ni  iamais  calomni^  personne.  S'il  faut  mettre 
en  ayant  le  trayail,  ie  ne  croy  point  qu'il  se  puisse 
trouyer  son  pareil.  Outre  oe  qu'il  preschoit  tous 
les  iours  de  sepmaine  en  sepmaine,  le  plus  souyent 
et  tant  qu'il  a  peu  il  a  presch6  deux  fois  tous  les 
Dimanohes,  il  lisoit  trois  fois  la  sepmaine  en  Theo- 
logie,  il  faisoit  les  remonstrances  au  Oonsistoire,  et 
comme  une  le^on  entiere  tous  les  Yendredris  en  la 
eonference  de  rBscriture  que  nous  [page  27]  appe- 
lons  Congregation,  et  a  tellement  continu6  ce  train 
sans  interruption  iusques  k  la  mort,  que  iamais  il 
n^  a  failli  une  seule  fois  si  oe  n'a  est^  en  extreme 
maladie.  Au  reste  qui  pourroit  raconter  ses  autres 
trayaux  ordinaires  et  extraordinaires  ?  le  ne  sgay  si 
homme  de  nostre  temps  a  eu  plus  &  ouir,  d.  respon- 
dre  et  &  escrire,  ni  ae  choses  de  plus  grande  im- 
portance.  La  seule  multitude  et  qualit^  de  ses  es- 
crits  suffit  pour  estonner  tout  homme  qui  les  yerra, 
et  plus  encores  tous  ceux  qui  les  liront.  Bt  ce  qui 
rend  ces  labeurs  plus  admirables,  c'est  qu'ii  ayoit 
nn  corps  si  debile  de  nature,  tant  attenu6  de  yeilles 
et  de  8obriet6  par  trop  grande,  et  qui  plus  est  suiet 
k  tant  de  maladies^  que  tout  homme  qui  le  yoyoit 
n'eu8t  peu  penser  qu'il  eust  peu  yiyre,  tant  soit 
peu:  et  toutesfoia  pour  tout  cela  iamais  n'a  oess^ 
de  trayailler  iour  et  nuict  apres  roeuyre  du  Seig- 
neur,  et  n'oyoit  rien  moins  yolontiers  de  ses  amis 
que  les  prieres  et  exhortations  qu'on  luy  fEusoit 
iournellement  afin  qu'il  se  donnast  quelque  repos. 
Pen  allegueray  seulement  deux  exemples. 

L'an  1559  estant  assailli  et  meryeilleusement 
press6  d'une  fieyre  quarte,  il  a  ce  nonobstant  basti 
sa  demiere  Institution  Chrestienne  [page  28]  au  plus 
fort  de  ceste  maladie  et  qui  plus  est  traduite  en 
Frangois  d'nn  bout  &  Tautre.  Pareillement  en  ses 
demieres  maladies,  qui  estoyent  la  pierre,  la  goutte^ 
les  hemorrhoides,  une  fieyre  phthysicque,  difficult^ 
Cdlvini  opera.    Voh  XXI. 


d'haleine,  outre  8on  mal  ordinaire  de  la  migraine, 
il  a  traduit  luy-mesmes  de  bout  en  bout  ce  gros 
yolume  de  ses  Gommentaires  sur  les  quatre  demiers 
liyres  de  JMEoyse,  reconferd  la  translation  du  premier, 
fait  ce  livre  sur  Iosu6,  et  reyeu  la  plus  grand  part 
de  la  traduction  et  des  annotations  du  Nouyeaa 
Testament,  de  sorte  qu'il  n'a  iamais  ce8s6  de  dicter 
que  huict  iours  deyant  sa  mort,  la  yoix  mesme  luy 
de&illant 

Outre  les  peines  innumerables  et  propres  &  sa 
charge,  en  toutes  les  difficultez  et  perils  od  B'eBt 
trouyee  ceste  poyre  Oit6,  assaillie  par  dedans  par 
plusieurs  mutins  et  desesperez  citoyens,  tormentee 
par  dehors  en  cent  mille  sortes,  menaoee  des  plus 
grands  rois  et  princes  de  la  Chrestientd,  d'autant 
qu'elle  a  tousiours  est6  le  refuge  et  la  defense  de 
tous  les  poyres  enfans  de  Dieu  affliges  en  Franoe, 
Italie,  Bspagne,  Angleterre  ou  ailleurs,  il  a  fida 
que  Galyin  ait  soustenu  le  plus  pesant  fardeau. 
Brief  il  pouyoit  bien  dire  ayec  S.  Paul :  Qui  est 
celuy  qui  est  [page  29]  troubl6  que  ie  n'en  brasle? 
Bt  n'e8toit  point  sans  cause  que  chacun  ayoit  son 
refuge  &  luy:  car  Dieu  luy  ayoit  tant  departi  de 
pradent  et  bon  conseil  que  iamais  homme  ne  se 
trouya  mal  de  Tayoir  suiyi,  mais  bien  en  ay-ie  trop 
yeu  qui  sont  tombez  en  extremes  inconyeniens  pour 
ne  Tayoir  youlu  croire.  Cela  8'eBt  ainsi  trouv6  par 
infinies  experiences,  mais  sur  tout  ^  seditions  ad- 
yenues  l'an  48,  54  et  55  pour  rompre  la  disoipline 
de  rBgiise,  esquelles  s^estant  mis  tout  nud  au  tra- 
yers  des  espees  desgainees,  par  sa  seule  presence 
et  parole  il  a  tellement  e&ay6  les  plus  [foL  6]  des- 
esperez  mutins  qu'il8  estoyent  conbraints  de  donner 
gloLre  di  Dieu.  Le  pareil  se  monstra  en  la  oonspi- 
ration  Catilinaire  qui  fut  faite  la  mesme  annee  55, 
pour  meurtrir  en  une  nuict  tous  Ie8  FrauQois,  par  le 
capitaine  de  la  yille  nomm6  Amied  Perrin  et  ses 
complioes,  laquelle  coniuration  ayant  attir^  une  in- 
finit^  de  dangers  et  trayaux,  ik  la  fin  le  Seigneur 
par  sa  grandegrace  et  par  lapradence  de  son  ser- 
yiteur  a  conduite  k  telle  issue  qu'on  la  yoit:  c'e8t 
k  dire  en  la  plus  grande  tranquillit^  et  felicit6  qui* 
ait  iamais  sentie  ceste  Cit^. 

Quant  k  son  yiyre  ordinaire,  chacun  sera  te^ 
moin  qu'il  a  est^  tellement  temper6  que  d'exoe8  il 
n'y  en  eut  iamais,  de  ohichet^  aussi  peu,  mais  une 
mediocrit6  louable  [page  80] ,  hors  mis  qu'il  ayoit 
par  trop  peu  d'esgard  d.  sa  sant6,  s^estant  content^ 
par  plusieurs  ann6es  d'un  seul  repas  pour  le  plus 
en  yingtquatre  heures,  et  iamais  ne  prenant  rien 
entredeux:  tellement  que  tout  ce  que  les  Medecins 
luy  ont  peu  persuader  quant  &  ce  poinct,  a  est^ 
qu'enyiron  demi  an  durant  sa  deraiere  maladie  11 
prenoit  par  fois  quelque  petit  de  yin  et  humoit  un 
oeuf  environ  le  Midi.  Ses  raisons  estoyent  Timbe- 
cillit^  de  son  estomach  et  la  migraine  &  laquelle  il 
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disoit  avoir  ozperiment^  ne  pouvoir  remedier  que 

{>ar  une  diete  continuelle,  de  sorte  que  quelquefoifi  ie 
'ay  Teu  faire  entiere  abstinence  iu8qu'au  deuzieme 
iour.  Estant  de  si  petite  yie  il  dormoit  fort  peu: 
et  la  pluspart  du  temps  estoit  contraint  de  s^es- 
chauffer  sur  son  liot,  duquel  aussi  il  a  diot^  la  plus- 
part  de  ses  liyres,  estant  en  continuel  et  tresheu- 
reux  trayail  d^esprit.  Yoila  le  train  que  cest  ex- 
cellent  serviteur  de  Dieu  a  suyyi  d'une  continuelle 
teneur,  6'oubliant  soy-mesmes  pour  seryir  &  Dieu 
et  au  prochain  en  sa  charge  et  vocation. 

Oependant  il  n'a  sceu  tant  faire  que  Satan  ne 
luy  ait  dress^  toutes  les  calomnies  les  plus  effrontees 
du  monde,  mais  ce  n'e8t  point  chose  nouyelle.  Oar 
o'e8t  le  ealaire  que  le  monde  a  rendu  de  tout  temps 
k  ceux  qui  l'ont  youlu  retirer  de  perdition.  le  ne 
respondray  [page  81]  point  d>  ceux  qui  rappellent 
beretique  et  pire  qu'horetique,  duquel  ils  ont  forg6 
un  nouyeau  nom  de  OalyinisteB:  car  sa  doctrine 
fournit  de  responses  au  contraire  plus  que  suffisan- 
tes.  Aucuns  Tont  charg^  d'ambition,  mais  s^ils  en 
peuyent  alleguer  un  seul  a^ument  ie  suis  content 
de  passer  condamnation.  x  a  il  homme  qui  ait 
suiyi  plu8  grande  simplicit6  en  ezposition  d'Escri- 
ture?  et  toutesfois  qui  a  plus  eu  dequoy  se  faire 
yaloir,  s'il  euBt  youlu  profaner  rEscriture  par  sub- 
tilitez  et  yaines  ostentations  ?  II  youloit  tout  gou- 
yemer,  disent-ils.  O  yilaine  et  fauBse  impudence! 
quelle  preemience  a-iliamaiscerchee?  et  8'il  eneust 
cerch6  qui  Teust  empeschd  d'en  ayoir?  ayec  qui 
eut  il  iamais  debat  du  premier  ou  second  lieu? 
quand  on  luy  a  defer^  ce  qui  appartenoit  aux  dons 
et  graces  que  Dieu  ayoit  mises  en  luy,  quand  a-il 
est^  yeu  chang6  tant  soit  peu?  quand  se  trouyera-il 
ayoir  iamais  abus^  de  sa  charge  et  authoritd  enyers 
le  moindre  du  monde?  quand  a-il  entrepris  ne  fait 
chose  sans  Payis  ou  contre  ropinion  de  ses  com- 
pagnons?  Brief,  quelle  difference  ayons  nous  iamais 
yeue  entre  luy  et  nous  Binon  qu'il  nous  surpassoit 
tous  en  toute  humilit6  entre  autres  yertus,  et  en 
ce  qu'il  prenoit  seul  plus  de  peine  que  nous  tous? 
Y  ayoit-il  homme  plus  simplement  [page  32]  habill^, 
ni  plus  modeste  en  toute  contenance?  Y  ayoit-il 
maison  pour  la  qualit6  d'un  tel  homme,  ie  ne  di 
point  moins  somptueusement,  mais  plus  poyrement 
meublee?  Bi  on  ne  m'en  croit  et  dix  mille  tes- 
moins  ayec  moy,  au  moins  que  les  petites  facultez 
de  son  frere  et  seul  heritier  et  rinyentaire  de  tous 
ses  biens  en  soient  creus,  et  il  se  trouyera  que 
toute  sa  succession  (y  comprins  mesmes  ses  liyreB 
qui  ont  est^  cherement  yendus  4  cauBO  de  sa  me- 
moire  tresprecieuse  &  toutes  gens  doctoB)  ne  passe 
point  deux  cens  escus. 

Oe  sera  auBsi  pour  reBpondre  &  ces  efirontez 
calomniateurs  qui  se  sont  desbordez  iusques  &  le 
fJEdre  les   uns  un   usurier  les  autres  un  banquier, 


chose  ei  ridicule  et  si  fausBement  controuyee  que 
tout  homme  qui  Ta  iamaiB  tant  Boit  peu  cognu  ne 
demandera  iamaiB  defense  contre  une  telle  mensonge. 
II  a  est^  si  fort  ayaricieux  qu'ayant  en  somme  toute 
six  eeuB  floriuB  de  gage,  qui  ne  reyiennent  iuBques 
k  troiB  cens  liyres  tournois,  il  a  mesmes  pourchas86 
d'en  ayoir  moins,  et  les  contes  de  coBte  Seigneurie 
en  feront  foy.  II  a  est^  si  conyoiteux  dcB  biens  de 
ce  monde  qu^estant  pris^,  yoire  mesmes  honor^  et 
de  rois  et  de  princes  et  de  seigneurs  de  pluBieurs 
nations,  et  mesmes  leur  ayant  dedi6  ses  ouvrages, 
ie  ne  SQache  (et  le  s^auraiB  h  mon  adyis  [page  33] 
B'il  estoit  autrement)  que  iamais  il  en  ait  receu  k 
son  profit  la  yaleur  de  yingt  escus.  Aussi  ayoit-il 
la  sacree  parole  de  Dieu  en  telle  reyerence  qu'il 
eust  mieux  aim6  mourir  que  de  8'en  seryir  d^apast 
en  ambition  ou  ayarice.  II  a  dedi6  ses  liyres  ou  ^ 
quelqueB  perBonnes  priveeB  en  recognoiBsance  de 
quelque  bienfaict  ou  d'amiti6,  comme  un  docte  et 
singulierement  beau  Oommentaire  Bur  le  liyre  de 
Senecque  touchant  la  yertu  de  clemence,  lequel  il 
fit  h  Paris  k  l'aage  de  24  auB ,  et  le  dedia  k  Tun  des 
seigneurs  de  Mommor,  ayec  lesquels  il  ayoit  eu  ce 
bien  d^estre  nourri,  non  pas  toutesfois  k  leurs  des- 
pens.  Le  semblable  est  de  bob  OommentaircB  sur 
Tepistre  aux  Bomains  dediee  a  Simon  Grinee:  sur 
la  premiere  aux  Oorinthiens,  au  Seigneur  Marquis 
Oaraciol:  sur  la  seconde,  &  Melchior  Yolmar  son 
precepteur  en  Grec:  sur  la  premiere  aux  Thessa- 
loniciens,  k  Mathurin  Oordier  son  regent  au  coUege 
de  Baincte  Barbe  &  Paris  en  sa  premiere  ieunesse : 
sur  la  seconde,  &  Benoiat  Textor  Bon  medecin :  sur 
1'EpiBtre  &  Tite,  h  ses  deux  BiDguUers  amis  et  com- 
pagnons  en  roeuyre  du  Seigneur,  M.  Guillaume 
Farel  et  M.  Pierre  Yiret:  et  le  liyre  dcB  Scandales 
k  Laurent  de  Normandie  Bon  ancien  et  perpetuel 
ami.  Quant  aux  autrcB  dediez  k  quelquoB  rois  ou 
princes  ou  republiques  [page  34],  son  but  estoit  d'en- 
courager  les  uns  par  ce  moyen  ik  perseyerer  en  la 
protection  des  enfans  de  Dieu  et  y  inciter  les  autres. 
Parquoy  auBsi  quand  il  a  yeu  que  telB  personnages 
faisoyent  tout  le  contraire,  il  n'a  pas  fait  difficult^ 
d'oBter  leurs  noms  pour  y  en  mettre  d^autres:  ce 
qui  est  toutesfois  Beulement  adyenu  en  deux  pre- 
faces.    Yoila  quant  k  ce  crime  d'ayarice. 

Autres  tout  au  contraire  I'ont  fait  prodigue  et 
ioueur,  mais  aussi  &  propos  que  ceux  qui  Tont  charg^ 
de  paillardise.  Quant  k  la  prodigalit6  et  ce  qui 
s'en  euBuit;  aumoins  ses  liyres  feront  foy  iusques  k 
la  fin  du  monde  de  ses  pasBetemps  et  de  rimpudence 
de  tels  menteurs.  Quant  k  la  paillardise  ce  seroit 
meryeilleB  qu'homme  ait  ob6  se  desborder  iuBques  k 
forger  ceste  calomnie,  n'e8toit  que  c^est  une  choBO 
toute  accoustumee  contre  Icb  plua  excellens  seryi- 
teurs  de  Dieu.  Mais  il  est  k  naistre  qui  iamais  en 
ait  mesmes  soupsonn^  celuy  dont  nous  parlons  en 
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lieu  oil  il  ait  convers^.  II  a  yesou  environ  neuf 
ans  en  mariage  en  toute  ohastet^.  Ba  femme  estant 
decedee  il  a  demeur^  en  viduit6  Pespace  d'enyiron 
Boize  ans  et  iusques  k  la  mort.  En  tout  ce  temps-l^ 
qni  a  iamais  apperceu  le  moindre  signe  du  monde 
d'une  telle  et  si  indigne  tache?  Et  qui  eust  est^  la 
yilaine  si  effirontee  qui  eust  ob6  penser  d.  [£  7.  pftge  36] 
regarder  sanB  yergongne  nn  tel  front  si  yenerable, 
et  tesmoignant  aux  hommes  qui  le  regardoyent  toute 
paret6  et  gravit^?  qui  a  est6  plus  rigoureux  ennemi 
de  toute  paillardise?  II  est  yray  que  le  Seigneur 
Ta  exerc^  sur  ce  faict  en  des  personnes  qui  le  tou- 
choyent  de  pres.  II  est  encores  pis  advenu  en  la 
maison  de  lacob  et  de  David  qu^di  celuy  dont  nous 
parlons,  et  d'une  fa^on  trop  plus  estrange.  Mais 
qa'a  gagn^  8atan  en  cest  endroit  sur  ce  fidele  ser- 
yiteur  de  Dieu,  sinon  honte  et  yergongne  contre 
soy-mesmes  au  dernier  iour  deyant  le  siege  du  fils 
ie  DieUy  et  des  maintenant  contre  ceux  qu'il  a  atti- 
trez  pour  en  tirer  occasion  de  scandale?  Les  pail- 
lardises,  adulteres  et  incestes  sont  ohoses  tenues  pour 
passe-temps  et  exercices  de  ces  malheureux,  telle- 
ment  que  Tun  des  plus  grands  scandales  qu'ils  trou- 
vent  ^s  Eglises  reformees^  c'est  qu'on  y  punit  les 
paillards  et  adulteres.  Oependant  8'il  s^est  trouv^ 
qaelque  tel  scandale  au  milieu  de  nous,  encores 
qa'il  soit  rigoureusement  puni,  ils  ont  la  gorge  ou- 
verte  pour  nous  accuser:  en  quoy  faisant»  s'ils  di- 
soyent  vray,  que  feroyent-ils  autre  chose  que  nous 
blaamer  de  ce  que  nous  leur  ressemblerions?  Mais 
Bans  entrer  en  ces  discours  il  faut^  vueillent  ou  non, 
qa'ils  confessent  que  les  larrons  ne  s^aesemblent 
point  l^  oti  sont  les  [page  36]  potences,  et  que  pour 
vaquer  k  telles  choses  il  faudroit  plustost  demeurer 
ayec  ceux-la  oH  tel  crime  est  vertu.  Pour  revenir 
&  mon  propos,  il  se  trouvera  que  ce  fidele  serviteur 
de  Dieu  a  monstr^  un  singulier  exemple  k  tous  les 
hommeB  dumonde  decondamner  ce  vilain  et  puant 
vice  tant  en  eux-mesmes  qu'en  autruy,  attendu  que 
quand  il  8'en  est  trouv^  de  coulpables  il  n'a  eu  sans 
aucune  acception  de  personnes  esgard  quelconques 
qa'2k  Dieu  et  d.  son  Eglise,  et  ne  di  rien  en  ceci 
dequoy  tout  le  monde  ne  porte  un  vray  tesmoignage 
devant  Dieu. 

II  y  en  a  eu  d'autres  qui  Tont  appel6  irrecon- 
ciliable,  cruel,  et  mesmes  sanguinaire,  ce  qu'aucuns 
OQt  voulu  moderer  en  rappelant  seulement  trop  se- 
vere.  La  defense  est  bien  aisee,  Dieu  merci,  et  ne 
seroit  necessaire  n'estoit  qu'il  est  bon  que  les  uns 
Boyent  reprins  de  leur  perversit^  et  les  autres  ad- 
vertis  de  leur  ingr^titude  envers  Dieu.  Tay  dit  au 
oommencement  ce  que  ie  di  encores,  c'ost  quUl  n'eut 
iamais  ennemi  que  ceux  qui  ne  l'ont  pas  cognu  ou 
qoi  ont  fait  guerre  ouverte  h  Dieu.  rallegueray 
pour  tesmoignage  de  cela  une  preuve  plus  que  suf- 
fiBante,  c'est  qu'&  grand  peine  se  trouvera-il  homme 


de  nostre  temps  et  de  sa  qualit^  auquel  Satan  ait 
fait  plus  rude  guerre  en  toutes  sortes  d'outrageB 
[pageS?]  mais  il  ne  8etrouyerapointqu'il  en  ait  ia- 
mais  occupp^  ne  courts  ne  plaids,  encores  moins 
qu'il  enait  poursuivi  vengeance  aucune:  aussi  n'eut 
iamais  maison  ni  heritage,  ni  ne  se  mesla  de  trafi- 
que  ni  negotiation  queloonques.  Bien  est  yray  que 
quand  on  s^est  band6  contre  la  dootrine  de  Dieu 
qu'il  annon^oit,  il  n'en  a  iamais  rien  quitt^,  et  a 
pourchass^  selon  les  sainctes  loix  id  establies  que 
les  moqueurs  de  Dieu  fussent  traittez  selon  leurs 
demerites.  Mais  qui  seront  ceux  qui  reprendront 
cela,  sinon  ceux  qui  transforment  rune  des  vertuB 
les  plus  rares  et  exquises  en  un  vice  par  trop  com- 
mun  et  dommageable? 

Cependant  que  sera-ce  si  ie  di,  et  ie  le  puis 
dire  en  veritd,  qu'une  partie  de  oeux-la  mesmes 
ausquels  il  luy  a  est6  forc6  de  s'opposer  pour  oe 
que,  dessus,  ont  honor^  sa  constance  par  leur  propre 
tesmoignage?  I'en  pourrois  nommer  trois  pour  le 
moins,  que  ie  ne  nommeray  toutesfois,  deux  desquela 
estans  menez  au  supplice  pour  leurs  crimes  ne  se 
pouvoyent  saouler,  4  la  veue  de  tout  le  peuple,  de 
l'honorer  et  remercier  iusques  k  la  demiere  issue, 
rappellans  leur  pere,  de  la  presenee,  advertissement 
et  prieres  duquel  ils  se  orioyent  estre  indignes/ 
pour  n^avoir  escout^  ses  remonstrances  patemelleB. 
Le  tiers  estant  en  son  lict  malade  d.  la  mort,  aprea 
[page  88]  avoir  est^  durant  sa  vie  le  conseil  de  tous 
les  desbauchez^  ne  se  povoit  iamais  persuader  que 
Dieu  luy  eust  pardonn6  si  son  fidele  serviteur,  qu'il 
avoit  tant  offens^,  ne  luy  avoit  aussi  pardonn^: 
tant  s'en  faut  que  ceux-ci  1'ayent  argu^,  ie  ne  di 
pas  de  cruaut6,  mais  de  seveiit^  trop  grande.  le 
confesse  qu'il  a  tousiours  remonstr^  aux  Magistrats 
combien  racception  de  personned  estoit  detestable 
devant  Dieu:  qu'il  falloit  tenir  la  balance  ^ale: 
que  Dieu  avoit  en  abomination  non  seulement  ceux 
qui  condamnoyent  rinno6ent,  mais  aussi  ceux  qui 
absolyoyent  le  ooupable.  Mais  si  o'est  vice  de  parler 
ainsi  et  le  pratiquer,  il  faudra  dono  condamner  le 
sainct  Esprit  qui  en  a  donn^  la  sentence:  ou  si 
c'e8t  le  contraire,  il  faut  que  tels  blasphemateurs, 
qui  appellent  1'ordonnance  de  Dieu  cruaut^,  ayent 
la  bouche  close. 

Mais,  disent-ils,  il  a  6t6  trop  rigoureux  aux 
adulteres  et  aux  heretiques.  le  pourrois  bien  res- 
pondre,  ce  qui  est  vray  comme  toute  la  ville  lo 
SQait,  qu'il  ne  iugea  iamais  personne,  car  ce  n'estoit 
pas  son  estat  et  il  n'y  pensa  onques:  et  si  on  luy 
a  demand6  advis  non  point  pour  confondre  les  es- 
tats  que  Dieu  a  distinguez,  mais  pour  estre  reglez 
selon  la  parole  du  Seigneur,  ie  sgay  bien  que  ie 
seray  adyou6  quand  ie  diray  qu'on  n'a  pas  tousiours 
suivi  son  conseil.  Mais  laissant  [page  39]  cela,  que 
pourront  alleguer  tels  misericordieux  censeurs  quand 
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ie  leur  diTay  oe  qni  est  vray,  c'eBt  qn'il  n'y  eut 
iamaiB  repabiiqne  bien  policee  en  laqnelle  Tadnl- 
tere  n'ait  est^  ing6  digne  de  mort,  et  que  cepondant 
il  ne  se  trouvera  point  qu'un  simple  adultere  ait  est^ 
puni  en  ceste  cit6  de  peine  capitale?  Quant  aux 
heretiques,  oil  eet,  ie  vous  prie^  ceste  grande  rigueur  ? 
oti  est-ce  que  ce  Banguinaire  a  monstr^  un  Banglant 
naturel?  H  y  a  peu  de  yilleB  de  SuiBse  et  d^AUe- 
magne  ot  Ton  n'ait  fiAit  mourir  dcB  Anabaptistea 
et  &  bon  droict:  ici  on  B'e8t  content^  de  bannisBe- 
ment.  BoIbcc  y  a  bIaBphem6  contre  la  Proyidence 
de  Dieu:  BebaBtian  ChaBteillon  y  a  bIaBonn6  Icb 
liyres  mesmeB  de  la  Baincte  Escriture:  Valentin  y 
a  blaBphem^  contre  rcBBence  diyine.  Nul  de  ceux-Ia 
n'y  cBt  mort,  Icb  deux  ont  est^  Bimplement  banniB, 
le  tiers  en  a  CBt^  quitte  pour  une  amende  hono- 
rable  k  Dieu  et  k  la  Beigneurie.  Ofi  est  ceste  cru- 
aut6?  Un  Bcul  Seryet  y  a  CBt^  miB  au  feu.  Et 
qui  en  fnt  iamaiB  pIuB  digne  que  ce  malheureux, 
ayant  par  Pespace  de  trente  auB  en  tant  et  tant  de 
Bortes  blaBphem^  contre  rEternit^  du  FUb  de  Dieu^ 
attribu6  le  nom  de  Cerberus  ^l  la  Trinit^  des  troiB 
perBonnes  en  une  Beule  essence  diyine,  aneanti  le 
baptesme  des  petis  enfans,  [page  40]  accumul6  la 
plus  part  de  toutes  les  puantiseB  que  iamais  Satan 
yomit  contre  la  yerit^  de  Dieu,  seduit  une  infinit^ 
de  personnes,  et  pour  le  comble  de  malediction 
ii'ayant  iamais  youlu  ni  se  repentir  en  donnant 
lieu  d.  yerit^  par  laquelle  tant  de  fois  il  ayoit  est^ 
conyaincuy  ni  donner  esperance  de  conyersion?  Et 
8'l1  en  faut  yenir  aux  iugemens  des  Eglises,  qui 
ne  doit  pIuBtost  approuyer  ce  que  les  Eglises  de 
toute  1'AiIemagne,  et  nomm^ment  Philippes  Me- 
lancton,  renonmi6  pour  sa  douceuri  en  a  non  seule- 
ment  dit  mais  aussi  publi^  par  escrit  k  la  louange 
d'une  telle  et  si  iuste  execution?  Pour  la  fin  de 
ce  propos,  ceux  qui  trouyent  un  tel  acte  mauyais 
ne  sgauroyent  mieux  monstrer  ni  leur  ignorance 
en  blasmant  ce  qui  meriike  singuliere  louange:  ni 
leur  temerit^  [fol.  8]  quand  ils  B'en  attachent  a 
celuy  qui  n'a  fait  office  que  de  Pasteur  fidele,  ad- 
yertisBant  le  Magistrat  de  son  deyoir,  s'efforgant  par 
tous  moyens  de  ramener  un  tel  malheureux  &  quel^ 
que  amendement:  et  finalement  n'oubIiant  rien  pour 
empescher  qu'une  telle  peste  n^infectast  son  troupeau. 
C  y  en  a  d'autres  qui  Tont  trouy6  par  trop 
cholere.  le  ne  yeux  point  faire  d'un  honmie  un 
Ange.  Ce  nonobstant  pource  que  ie  s^ay  combien 
Dieu  s^est  meryeilleuBement  seryi  mesmes  do  ceste 
yehemence,  ie  ne  doy  taire  [page  41]  ce  qui  en  est 
et  ce  que  i'en  sgay.  Outre  son  naturel  enclin  de 
Boy-mesmes  k  colere,  Pesprit  meryeilleusement 
prompt,  rindiscretion  de  plusieurs,  la  multitude  et 
yariet^  infinie  d^afiGures  pour  rEglise  de  Dieu,  et 
8ur  la  fin  de  sa  yie  les  maladies  grandes  et  ordi- 
naireB  l'a?oyent  rendu  chagrin  et  di£GciIe.    Mais 


tant  B'en  faloit  qu'il  se  pleust  en  ce  de&ut  que  aa 
contraire  nul  ne  I'a  mieux  aperceu  ne  Ta  trouy6  si 
grand  que  luy.  Cela  soit  dit  quant  k  sa  yie  et 
conyersation  domeBtique,  en  laquelle  ce  seul  defaut 
que  iamais  i'aye  cognu  en  luy  estoit  temper^  de  si 

Srandes  et  tant  aimables  yertus,  et  si  peu  ou  point 
u  tout  accompagn^  des  autres  yices  qui  ont  ac- 
coustum6  de  le  suyyre,  que  nul  ami  n'en  demeura 
onques  offens^  ni  de  faict  ni  de  paroles.  Mais  quant 
au  public  concemant  la  charge  que  Dieu  luy  ayoit 
commise,  c'e8t  l^  oti  il  faut  que  i'admire  la  grande 
sagesse  de  Dieu  toumant  toutes  choses  ^l  sa  gloire, 
sur  tout  en  ses  organes  et  instrumens  plus  singu- 
liers.  Ceux  qui  ont  yeu  et  cognu  k  quelles  gens 
il  a  eu  affaire  le  plus  souyent,  les  choses  que  Dieu 
a  deolarees  et  failes  par  luy,  les  circonstances  des 
temps  et  des  lieux,  ceux-la  peuyent  iuger  de  quoy 
une  telle  yehemence,  yehemence,  di-ie,  yrayement 
prophetique,  a  seryi  et  seryira  k  toute  la  posterit^. 
Et  ce  qui  [page  42]  le  rendoit  plus  admirable  estoit 
que,  n'ayant  et  ne  cerchant  rien  moins  que  ce  qui 
est  tant  requis  par  ceux  qui  se  yeulent  faire  craindre 
par  une  apparence  exterieure,  il  faloit  que  les  plus 
obstinez  et  peryers  flechissent  sous  la  grande  yertu 
de  Dieu  enyironnant  son  fidele  et  irreprehensible 
serviteur.  Ceux  qui  liront  ses  escrits  et  cercheront 
droitement  la  gloire  de  Dieu  y  yerront  reluire  ceste 
maiest^  dont  ie  parle.  Quant  k  ceux  qui  traittent 
auiourd'huy  la  religion  comme  les  affaires  politiques, 
plus  froids  que  glaoe  aux  affaires  de  Dieu,  plus 
enflambez  que  feu  en  ce  qui  concerne  leur  partdcu- 
lier,  et  qui  appellent  colere  tout  ce  qui  est  dit 
plus  franchement  qu'il  ne  leur  plaist:  comme  il 
n'a  iamais  tasch^  de  plaire  k  telles  gens,  aussi 
feroye-ie  conscience  de  m'amuser  &  leur  respondre. 
Que  diroyent  donc  ces  sages  gens  et  si  attrempez 
(pouryeu  qu'il  ne  Boit  question  que  de  Dieu)  s^ils 
ayoyent  senti  de  plus  pres  une  telle  colere?  le 
m'as6eare  qu'ils  s'en  fussent  aussi  mescontentez, 
comme  ie  m'estime  et  estimeray  heureux  tout  le 
temps  de  ma  yie  d'ayoir  iouy  d^une  si  grande  et 
si  rare  yertu,  en  public  et  en  particulier.  le  ne 
pourrois  iamais  estre  las  de  me  consoler  en  l'ab- 
sence  d'un  tel  et  si  excellent  personnage  en  le  me 
representant  par  le  discours  de  [page  43]  ses  yertus 
tant  rares  et  exquises. 

Mais  si  ne  puis-ie  sans  meryeilleux  regret 
paracheyer  ce  qui  reste,  et  qui  ne  peut  toutesfois 
nullement  estre  laiss^,  attendu  que  c'eBt  comme  la 
couronne  et  romement  de  toute  sa  yie.  Outre  ') 
ce  que  Dieu  ayoit  Iog6  ce  grand  esprit  en  un  corps 
imbecille  et  di8pos6  de  Boy-mesmes  au  mal  de 
pthisie,  duquel  aussi  il  est  mort,  les  estudes  de  sa 


1)  lei  eommmoe  Fextrait  de  Gamier^  mia  e»  tete  de 
VedUion  kUine  du  Commentanre  eur  JomU, 
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ietmesse  rayoyent  fort  attenu^,  et  quand  il  est  venu 
aux  afiSEiires,  il  a^est  tousiours  si  peu  respect^  quant 
au  trayail  de  son  esprit,  que  sans  une  grace  spe- 
dale  de  Dieu  youlant  bastir  son  Eglise  par  cest 
inBtrament,  il  luy  eust  est^  impoBsible  de  paryenir 
eeulement  iusques  k  Vaage  que  les  Medecins  appe- 
lent  declinant  L'an  1558  estant  requis  par  los 
Seigneurs  de  Francfort  de  faire  un  yoyage  yers  eux 
pour  remedier  &  quelques  troubles  suryenus  en 
I'Eglifie  FranQoise,  recueillie  un  peu  auparavant  en 
ladite  yille,  au  retour  de  ce  yoyage  bien  long  et 
fieischeux  il  eut  une  fieyre  tierce  fort  aspre  qui  fut 
comme  le  premier  heurt  de  Ba  sant^ :  tellement  que 
ran  1559  il  fut  assailli  d'une  longue  et  fascheuse 
fieyre  quarte  durant  laquelle  force  luy  fut  k  son 

Sand  regret  de  B^abstenir  de  lire  et  de  prescher. 
ais  il  ne  laissoit  de  trayailler  &  la  maison  quelque 
remonBtrance  [page  44]  qu'on  luy  fiBt,  tellement  que 
durant  ce  temps  il  commenga  et  paracheva  sa  der- 
niere  Institution  ChrcBtienne  Latine  et  FranQoiBc, 
de  laquelle  nous  parleronB  en  la  conduBion.  CeBte 
maladie  le  laiBBa  tellement  debilit^  que  iamais  de- 
puis  il  n'a  pen  reyenir  en  une  pleine  Bant6.  H 
traina  tousiourB  depuiB  la  iambe  droite  qui  par  fois 
lay  {saiaoit  grandcB  douleurB.  Ses  anciennoB  infir- 
mitez  Be  rengregeoyent  auBBi,  c'eBt  aBBayoir  bcb 
douleure  de  tCBte  et  grandoB  cruditez  qui  luy  cau- 
Boyent  une  defiuxion  perpetuelle.  II  estoit  asBailli 
dea  hemorroideB  d'autant  pluB  faBcheuseB  qu'autre- 
fois  par  un  acddent  ccBte  partie  ayoit  estd  fort  de- 
bilitee.  La  cauBC  estoit  qu'en  ne  donnant  nul 
repoB  &  Bon  oBprit  il  estoit  en  perpetuelle  indigeB- 
tioDy  &  laquelle  mcBmeB  il  ne  pensa  iamais  qu'e8tant 
eontraint  par  la  douleur.  Les  coliqueB  B'enBuyyirent 
et  puiB  &  la  fin  la  goutte  et  le  calcul.  Outre  cela 
pour  B'e8tre  effbrc6  et  par  une  defiuxion  erodente 
il  tomba  en  crachement  de  sang  qui  le  debilitoit  it 
rextremit^.  Farmi  tant  de  maladicB  c'e8t  une 
choae   OBtrange   que   ceste   yiyacit^   d'eBprit   CBtoit 

SluBtoBt  empeBchee  que  diminuee,  et  ceBte  dexterit^ 
e  iugement  nuUement  alteree.  II  y  ayoit  Bcule- 
ment  ce  mal  que  le  corpB  ne  poyoit  Buyyre  rcBprit, 
enoores  qu'il  [page  46]  B'effbr$a8t  par  foiB  iuBqucB 
ft  ce  qu'il  fut  tellement  presB^  d'une  courte  halaine 

3u'&  grand  peine  pouyoit-il  porter  le  mouvement 
e  deux  ou  troiB  paB.  Lee  medeciuB  fiuBoyent  tout 
deyoir  et  luy  de  Ba  part  Buyyoit  leur  conBail  & 
toute  rigueur,  nonobBtant  bcb  douleurB  et  tant  de 
maladicB  impliqueoB.  MaiB  c^cBtoit  en  yain  comme 
touBiours  auBsi  il  le  diBoit,  regardant  le  oiel  et 
disant  souyent  cee  mote:  Seigneur  iuBqueB  &  quand? 
A  la  fin  donques  il  demeura  tout  plat,  ayant  bien 
rusage  de  parler  maiB  ne  pouyant  pourBuiyre  un 
propoB  longuement  h  cause  de  Ba  courte  halaine: 
oe  nonobstant  encoroB  ne  cesaoit-il  de  trayailler. 
Oar  en  ceste  demiere  maladie,  comme  il  a  CBt^  dit 


ci  dcBBUB,  il  a  entierement  traduit  de  Latin  en 
FranQois  BonHarmonie  Bur  MoyBC,  reyeu  la  traduction 
de  GencBe,  OBcrit  Bur  ce  proBent  liyre  de  Iobu^,  et 
finalement  reyeu  et  corrig^  la  pluBpart  des  anno- 
tationB  Fran^iBCB  Bur  le  Nouyeau  ToBtament,  qu'au- 
trcB  ayoyent  auparayant  recueillieB. 

Outre  cela  iamaiB  il  ne  B'eBt  OBpargnd  aux 
affairoB  dcB  EgliseB,  respondant  et  de  bouche  et 
par  OBcrit  quand  il  en  estoit  besoin:  encoroB  que 
de  noBtre  part  nouB  luy  fisBionB  remonstrancoB 
d'ayoir  plu8  d'e8gard  h  Boy.  MaiB  Ba  replique 
ordinaire  OBtoit  [page  46]  qu^il  ne  fiEiiBoit  comme  rien, 
que  nouB  BOuffiriBBionB  que  Dieu  le  trouyafit  touBiours 
yeillant  et  trayaillant  &  Bon  oeuyre  comme  il  pour- 
roit  iuBquoB  au  demier  BOUBpir.  Le  25  d^Ayril  il 
fit  un  tcBtament  fort  brief ,  comme  iamais  il  n'a 
abuB^  mesmoB  de  paroles  en  tant  qu'en  Iny  a  est^, 
maiB  contenant  un  Bingulier  et  excellent  tOBmoi- 
gnage  k  [fol.  9]  iamaiB  qu'il  a  parl6  comme  il  a  creu : 
qui  a  e8t6  cauBO  que  yolontiera  ie  Tay  iuBer^  de 
mot  k  mot  par  le  conBcntement  de  Bon  frere  et 
Boul  heritier  Antoine  Calvin,  afin  que  coBt  acte 
demeure  &  perpetuit^,  comme  il  a  pleu  &  Dieu  que 
quelqueB  teBtameuB  de  bob  pluB  excellenB  Berviteurs 
ayent  cBt^  enregiBtrez,  pour  oBtre  perpetuelB  tee- 
moignagcB  qu'un  mesme  Esprit  de  Dieu  les  a  gou- 
yernez  en  la  yie  et  en  la  mort:  et  puis  auBBi  pour 
faire  mieux  cognoiBtre  rimpudence  extreme  de  ceux 
qui  feroyent  yolontierB  croire  que  Ba  mort  a  de- 
menti  ea  yie.  Et  Bi  quelqu'un  CBtime  qu'en  ceci  il 
y  ait  rien  de  contrefait,  ie  ne  m'amuBeray  point 
k  le  contredire.  Seulement  ie  radmonoBte  quicon- 
quoB  il  Boit,  de  bien  penBor  que  c^est  qu'il  y  aura 
de  ferme  en  la  80ciet6  humaine  B'il  eet  loifiible  de 
reyoquer  en  doute  ce  qui  a  eet^  fait  en  une  yille 
au  yeu  et  bccu  de  qui  Ta  youlu  ouir  et  BQayoir.  ^) 

[fol.  10.  page  62]  Yoyant  que  la  courte  haleine 
le  presBoit  de  pluB  en  pluB,  il  pria  MeBBieurB  les 
quatre  SyndiqucB  et  tout  le  petit  CouBeil  ordinaire, 
qu'on  appelle,  de  le  yenir  yeoir  tous  enBomble. 
EatauB  yenuB  il  leur  fit  une  remonstrance  excellente 
doB  BinguliereB  graces  qu'ils  ayoyent  receucB  de 
Dieu  et  des  grans  et  extremes  dangers  desquels  ils 
ayoyent  est^  preseryez,  ce  qu'il  poyoit  bien  leur 
reciter  de  poinct  en  poinct^  comme  celuy  qui  s^a- 
yoit  le  tout  ii  meilleures  enseignes  qu'homme  du 
monde:  et  les  admonesta  de  plusieurs  [page  53] 
choBOB  neceBBaires  selon  Dieu  au  gouyemement 
de  la  Seigneurie :  brief  il  fit  ofBce  de  yray  Prophete 
et  seryiteur  de  Dieu:  protoBtant  de  la  Byncerit^ 
de  la  doctrine  qu'il  leur  ayoit  annonceOy  Icb  asBeu- 
rant  contre  les  tempestes  prochaines,  pouyeu  qu'ils 


1)  SUU  U  teaste  du  teetameHtj  tel  que  noue  favone  ineere 
dane  U  tome  XX.  page  298  eame  U  JS.  4108. 
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suyvisBent  un  mesme  train  de  bien  en  mieux.  Et 
Bur  cela  les  ayant  priez  en  general  et  en  parti- 
culier  luy  pardonner  tous  ses  defauts,  lesquelB  nul 
n'a  iamais  trourez  si  grans  que  luy,  il  leur  tendit 
la  main*  le  ne  Bgay  B'il  eust  pu  advenir  un  plus 
triBte  spectacle  d.  bcs*  Seigneurs  qui  le  tenoyent 
tous,  et  d.  bon  droict,  quant  k  sa  charge  comme  la 
bouche  du  Seigneur:  et  quant  d.  Taffection  comme 
leur  propre  pere,  comme  aussi  il  en  avoit  cognu 
et  dress^  une  partie  d6s  leur  ieunesse. 

Le  Vendredi  20*)  d*Apvril  tous  les  freres  Mi- 
nistres,  et  de  la  ville  et  des  champs,  ayans  est6 
advertis  k  sa  requeste,  8'assemblerent  en  sa  cham- 
bre,  ausquels  il  fit  une  longue  remonstrance :  de 
laquelle  la  substance  estoit  qu'ils  eussent  ^l  per- 
Beverer  de  bien  faire  leur  devoir  apres  sa  mort  et 
quHIs  ne  perdissent  point  courage:  que  Dieu  main- 
tiendroit  et  la  ville  et  1'EgIise,  combien  qu'elles 
fussent  menacees  de  plusieurs  endroits.  [page  54] 
Aussi  qu'ils  n'eussent  point  de  piques  entre  eux, 
mais  que  charit^  y  regnast  et  qu'jls  fussent  bien 
unis  ensemble.  Qu'ils  recognussent  combien  ils  sont 
obligez  &  ceste  Eglise  en  laquelle  Dieu  les  a  ap- 
pellez:  qu'il  n'y  eust  rien  qui  les  en  detournast: 
que  ceux  qui  en  seroyent  desgoustez  et  la  vou- 
droyent  laisser,  pourroyent  bien  par  dessous  terre 
trouyer  des  exouses,  mais  queDieu  ne  se  laisseroit 
point  moquer.  A  ce  propos  il  adiousta  un  recit  de 
Bon  entree  en  ceste  Eglise  et  de  sa  conversation 
en  icelle:  disant  que  quand  il  y  vint  1'Eyangile  8'y 
prcBchoit,  mais  que  les  choses  y  estoient  fort  des- 
bordees  et  que  rEvangile  estoit  d.  'la  pluspart 
d'ayoir  abbatu  les  idoles,  qu'il  y  ayoit  beaucoup  de 
meschantes  gens,  et  luy  ayoit  falu  reoevoir  beau- 
coup  d'indignitez ,  mais  que  Dieu  l'ayoit  fortifi^ 
pour  tousiours  tenir  bon,  combien  que  de  sa  nature 
il  fust  craintif.  Et  repeta  par  deux  ou  trois  fois 
ces  mots:  le  vous  asseure  que  de  ma  nature  ie 
Buis  timide  et  craintif.  Aussi  il  rememora  que 
quand  il  revint  de  Btrasbourg  ici  il  Buyvit  ccBte 
yocation  oomme  estant  contraint,  et  ne  voyant  pas 
qu'il  en  deust  yenir  grand  fruict,  aussi  ne  s^a- 
ohant  ce  que  Dieu  vouloit  faire.  £t  de  faict  qu'il 
y  avoit  eu  beaucoup  [page  65]  de  difficultez:  mais 
qu'ayeo  le  temps  en  continuant  il  avoit  veu  la  be- 
nediction  de  Dieu  sur  Bon  labeur.  Que  donc  cha- 
oun  se  fortifiast  en  sa  vocation  ot  k  tenir  bon  ordre, 
qu'on  prinst  garde  au  peuple  pour  le  tenir  tous- 
iours  en  PobeisBance  de  la  doctrine:  qu'il  y  avoit 
de  gens  de  bien,  mais  que  ce  n'estoit  pas  qu'il  n'y 
en  eust  aussi  de  malins  et  rebelles.    Que  ce  seroit 

1)our  nous  rendre  bien  coulpables  devant  Dieu  si 
OB    choses    estans  avancees  iusques  ici  yenoyent 
apres  en  desordre  par  nostre  negligence.    Au  reste 

l)Hc! 


il  protesta  que  tousiours  il  avoit  est^  conioint  de 
yraye  affeclion  avec  la  compagnie  des  freres,  et 
pria  qu'on  luy  pardonnast  si  quelques  fois  on  ayoit 
veu  en  luy  quelque  chagrin  durant  la  maladie:  et 
remercia,  comme  souyent  il  avoit  fiait,  de  oe  qu'on 
ayoit  Boustenu  Ba  charge  quant  &  prescher.  Finale- 
ment  il  bailla  la  main  &  tous  l'un  apres  Tautre: 
oe  qui  fut  avec  telle  angoisse  et  amertume  de  coear 
d'un  chacun,  que  ie  ne  s^aurois  mesmes  le  me  ra- 
mentevoir  sans  une  extreme  tristesse. 

Le  second  de  May  ayant  receu  lettres  de  M. 
Guillaume  Farel,  ministre  d.  Neufchastel,  duquel  il 
a  souyent  est^  parl^  ci  dessns,  et  [page  56]  SQachant 
qu'il  deliberoit  de  le  yisiter  estant  octogenaire  ou 
plus,  il  luy  rescrivit  ceste  lettre:  Bien  yous  soit, 
tresbon  et  trescher  frere,  et  puis  qu'il  plaist  iiDieu 
que  demeuriez  apres  moy,  vivez  yous  Bouvenant  de 
nostre  union  de  laquelle  le  fruict  nous  attend  au 
ciel  comme  elle  a  est^  profitable  k  TEgliBe  de  Dieu. 
le  ne  yeux  point  que  vouB-yous  travailliez  pour 
moy.  le  respire  k  fort  grand'  peine,  et  attends 
d'heure  un  heure  que  rhaleine  me  faille.  Cest 
assez  que  ie  yi  et  meurs  d.  Ohrist  qui  est  gain 
pour  les  siens  en  la  vie  et  en  la  mort.  le  vous 
recommande  &  Dieu  ayec  les  freres  de  par  del&. 
De  Qeneve  ce  2.  de  May  1564.  Le  tout  voatre 
lean  Galvin. 

De  1&  en  avant  sa  maladie  iusques  k  la  mort 
ne  fut  qu'une  continuelle  priere,  nonobstant  qu^il 
fust  en  douleurs  continuelles ,  ayant  souvent  en  sa 
bouche  ces  mots  du  Pseaume  39:  Tdcui  Damine 
quia  fecisti^  le  me  tay  Seigneur,  pource  que  c'e8t 
toy  qui  Tas  £Aict.  Une  autre  fois  il  disoit  du  chapitre 
38  dlsaie:  Oemebcm  sictd  cdumba,  le  gemi  comme 
la  colombe.  Une  autre  fois  parlant  &  moy  il 
8'e8oria  et  dit:  Seigneur,  tu  me  piles,  mais  il  me 
Buffit  que  c'eBt  ta  main. 

FluBieura  desiroyent  le  venir  yoir,  et  eust 
[page  57]  falu  tenir  la  porte  ouverte  iour  et  nuict 
qui  eust  voulu  obtemperer  au  desir  d'un  chaoun. 
Mais  luy  prevoyant  cela  et  cognoissant  que  sa 
courte  halaine  ne  luy  eust  permis  de  faire  ce  qu'il 
eust  youlu:  d'ayantage  aussi  n'ayant  pour  agreable 
la  curiosit^  de  plusieurs,  ayoit  requis  qu'on  se  con- 
tentast  de  prier  Dieu  pour  luy  et  qu'on  le  laiaBast 
en  quelque  repoB.  Meames  quand  ie  le  yenois  yoir^ 
encores  qu'il  me  vist  bien  volontiers,  si  est-oe  que 
sqachant  les  charges  que  i^avois  il  me  donnoit  aBsez 
k  entendre  qu'il  ne  vouloit  point  que  Bon  partioulier 
m^occupast  en  fagon  quelconques,  tellement  qu^en 
prenant  cong^  de  moy  il  m'a  dit  quelque  fois  qu'il 
faisoit  [fol.  11]  conscience  de  m'occuper  tant  soit 
peu,  encores  qu'il  fust  resiouy  de  me  yoir.  Mais 
Bon  naturel  avoit  tousiours  est6  tel,  de  oraindre  de 
retarder  tant  soit  peu  le  profit  de  rEglise  et  de 
donner  peine  quelle  qu'elie  fust  k  sea  BmiB,  encores 
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qae  ce  \em  fast  le  pluB  grand  plaisir  qn'il8  eusBent 
au  monde  de  se  povoir  employer  pour  luy.  II  con- 
tinua  en  ceste  fagon  se  conBolant  et  toua  ses  amis, 
iusques  au  yendredi  19  de  May,  precedant  la  Cene 
de  la  Pentecoste,  auquel  iour,  pource  que  Belon  la 
couBtume  de  ceste  Eglise  toua  les  Ministres  [page  58] 
8'a88emblent  pour  se  censurer  en  lour  yie  et  doctrine, 
et  puis  en  signe  d'amiti6  prenent  leur  repas  en- 
semble,  il  accorda  que  le  soupper  se  fist  en  sa 
maison,  I4  oii  8'estant  fait  porter  en  une  chaire  il 
dit  ces  mots  en  entrant:  Mes  freres,  ie  yous  yiens 
Toir  pour  la  derniere  fois,  car  hors  mis  ce  ooup  ie 
n*entreray  iamais  k  table.  Ce  nous  fut  une  pitoy- 
able  entree,  combien  que  luy-mesmes  fist  la  priere 
oomme  il  pouvoit  et  s^efforQast  de  nous  resiouir, 
Bans  qu'il  peust  manger  que  bien  peu.  Toutesfois 
avant  la  fin  du  soupper  il  print  cong^  et  se  feit 
remporter  en  sa  chambre  qui  estoit  prochaine, 
disant  ces  mots  avec  une  face  la  plus  ioyeuse 
qu'il  povoit:  Une  paroy  entredeux  n^empeschera 
point  que  ie  ne  sois  conioint  d^esprit  avec  vous. 

U  en  advint  comme  il  avoit  predit:  car  ius- 
ques  ^  ce  iour,  quelque  infirmitd  qu'il  eust,  il  se 
faisoit  lever  et  conduire  iusques  en  une  chaire  au 
devant  de  sa  petite  table.  Mais  depuis  ce  soir  il  ne 
bougea  onques  de  dessus  ses  reins,  tellement  attenu^, 
outre  oe  qu'il  estoit  fort  maigre  de  soy-mesmes, 
qu*il  n'ayoit  que  le  seul  esprit,  hors  mis  que  du 
visage  il  estoit  assez  peu  chang6.  Mais  sur  tout 
rhaleine  courte  le  pressoit,  qui  estoit  cause  que  ces 
prieres  [page  59]  et  consolations  assiduelles  estoyent 
plustOBt  Bouspirs  que  paroles  intelligibles ,  mais 
accompagneefi  d'un  tel  oeil  et  d'une  face  tellement 
composee  que  le  seul  regard  tesmoignoit  de  quelle 
foy  et  esperance  il  estoit  muni. 

Le  iour  qu'il  trespassa  il  sembla  qu'il  parloit 
plus  fort  et  plus  k  son  aise,  mais  c'e6toit  un  der- 
nier  effort  de  nature.  Car  sur  le  soir  environ  huict 
heures  tout  soudain  les  signes  de  la  mort  toute 
presente  apparurent:  ce  que  m'estant  soudain  sig- 
nifi^,  d'autant  qu'un  peu  auparavant  i'en  eetois 
parti,  estant  accouru  avec  quelqu'autre  de  mes 
freres,  ie  trouvay  qu'il  avoit  desia  rendu  resprit  si 
paisiblement  que  iamais  n'ayant  raall6,  ayant  peu 
parler  intelligiblement  iusques  d.  rarticle  de  la  mort, 
en  plein  sens  et  iugement,  sans  avoir  iamais  remu6 
pied  ne  main,  il  sembloit  plustost  endormi  que 
mort.  Yoila  comme  en  un  mesme  instant  ce 
iour  la  le  soleil  se  coucha  et  la  plus  grand'  lumiere 
qui  fust  en  ce  monde,  pour  radresse  de  rEglise  de 
Dieu  fut  retiree  au  ciel.  Et  povons  bien  dire  qu'en 
un  Beul  homme  il  a  pleu  ik  Dieu  de  nostre  temps 
Dous  apprendre  la  maniere  de  bien  yivre  et  bien 
mourir. 

La  nuict  suy vant  et  le  iour  aussi  il  y  eut  de 
graudQ  pleurs  par  la  ville.    Car  le  corps  [page  60] 


d'icelle  regretoit  le  Prophete  du  Seigneur^  le  povre 
troupeau  de  PEgliBe  pleuroit  le  departement  de  son 
fidele  Pasteur,  rescole  se  lamentoit  de  son  yray 
docteur  et  maistre^  et  tous  en  general  pleuroyent 
leur  vray  pere  et  consolateur  apres  Dieu.  Plusieurs 
desiroyent  de  voir  encore  une  fois  sa  facOi  comme 
ne  le  povans  laisser  ne  vif  ne  mort.  II  y  avoit 
auBsi  plusieurs  estrangers  venus  auparavant  de 
bien  loin  pour  le  yoir:  ce  que  n'ayans  peu  pource 
qu'on  ne  povait  encores  penser  qull  deust  mourir 
si  tost,  desiroyent  merveilleusement  de  le  voir  tout 
mort  qu'il  estoit,  et  en  firent  instance.  Mais  pour 
obvier  d.  toutes  calomnies  il  fut  enseveli  environ 
les  huict  heures  au  matin,  et  sur  les  deux  heures 
apres  midi  port6  &  la  maniere  accoustumee,  comme 
aussi  il  l'ayoit  ordonn6,  au  cemetiere  commun  ap- 
pel6  Plein  palais  sans  pompe  ni  appareil  quelcon- 
ques:  \k  oii  il  gist  auiourd'huy  attendant  la  resur- 
rection  qu'il  nous  a  enseignee  et  a  si  constamment 
esperee.  Le  corps  fut  suyvi  de  la  plus  part  de  la 
ville  et  de  gens  de  tous  estats  qui  le  regretteront 
d'autant  plus  longuement  qu'il  y  a  peu  d'apparence 
de  recouvrer,  au  moins  de  long  temps,  une  telle 
et  si  dommageable  perte.  II  a  vescu  quant  di  ceste 
vie  mortelle  respace  [page  61]  de  cinquantesiz  ^) 
ans  moins  un  mois  et  treize  iours,  desquels  il  en  a 
pass^  iustement  la  moiti6  au  sainct  ministere,  par- 
lant  et  escrivant,  sans  avoir  iamais  rien  changd, 
diminu6  ni  adioust6  ^  la  doctrine  qu'il  a  annoncee 
d^  le  premier  iour  de  son  ministere,  ayec  telle 
force  de  1'Esprit  de  Dieu  que  iamais  meschant  ne 
le  peut  ouir  sans  trembler,  ni  homme  de  bien  sans 
l'aimer  ni  honorer.  H  reste  qu'ainBi  qu'il  a  pleu 
k  Dieu  le  faire  parler  encores  par  ses  tant  doctes 
et  saincts  escrits,  il  soit  aussi  escout^  par  la  poste- 
rit6  iusques  di  la  fin  du  monde,  quand  nous  verrons 
nostre  Dieu  tel  qu'il  est,  pour  vivre  et  regner  eter- 
nellement  avec  luy.  Ainsi  soit-il.  De  Geneve  ce 
19  d'Aoust  1564. 


[fol.  12.  page  62  Boiv.] 

ADVERTIS8EMENT. 

D'autant  qu'il  n'y  a  celui  des  fideles  qui  ne 
Boit  bien  aise  d'entendre  au  yray  le  nombre  des 
livres  et  escrits  de  feu  M.  lean  Calyin,  afin  que 
par  ci  apres  on  ne  puisse  point  estre  abus^,  comme 
cha.cun  sgait  que  souvent  ils  est  advenu  aux  escrits 
des  grauB  et  ezcellenB  perBonnages  qu'on  en  a  mis 


1)  5tc/  Le  iexte  laUn  porie:  ann.  LY.  men.  XI.  dies 
XVn.  Les  deusB  eaUuU  eimt  erronis.  Le  texte  frangaia 
met  tme  annee  de  trap,  le  texte  laHn  un  mais. 
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en  ayant  cfautres  boob  leor  nom  &  fauseee  enseignes: 
il  a  sembld  bon  d^adionster  ioi  un  Oatalogne  tant 
de  Bes  liTreB  et  eBorits  LatinB  et  FrangoiB  doBia 
imprimez  qae  de  eeux  qui  ne  le  Bont  paB  enoorea, 
pour  le  moiuB  de  touB  ceux  dont  on  B'eBt  peu  bou- 
yenir.  Oeux  qui  ne  Bont  point  enooreB  en  FrangoiB 
Bont  marquez  ainsi* 

OATALOGUB  DBS  LIVRBS  BT  BSOBITS 
DB  M.  IBAN  OALVIN.  *) 

Sur  le  yieil  Testament  desia  imprimez. 

Commentaires  d  Legans  en  Laiin  et  Frangois. 

8nr  660066. 

8nr  les  qnatre  antres  livres  de  Moyse  en  forme  d^Hanoonle. 

Snr  le  livre  de  losne. 

8nr  tons  les  PBeanmee. 

8nr  leaie. 

•Snr  leremie.^ 

8nr  Daniel. 

8nr  les  donze  petiB  Prophetea  qn'on  appelle. 

Sur  le  nouveau  ToBtament,  imprimez  auBBL 

8nr  les  trois  EraogeliBteB  en  forme  d^Harmonie. 
8nr  Bainot  lean. 
8nr  les  Actee  deB  ApoBtree. 
8nr  tontes  les  Epistres  de  8.  PauL 
8nr  TEpiBtre  anx  Hebrienx. 

8nr  leB  EpiBtres  CanoniqneB  de  Bainot  Pierre,   Bainot  lean, 
Bainot  laqneB  et  eainot  Inde. 

Oatalog^e  des  SermouB  imprimez  et  qu^on  a  reoueilliB 

quand  il  preBohoit. 

8nr  lob. «) 

8nr  leB  commandemenB^ 

8nr  les  OctonaireB  dn  Pseanme  119. 

8nr  le  Cantiqne  d^EaechiaB  dn  38.  d^Isaie. 

8nr  le  eonunenoement  de  rHarmonie  dee  trois  EyangeliBtes. 

8nr  leB  10.  et  IL  ohapitrea  de  la  1.  anz  Gorinth. 

8nr  TEpiBtre  anx  Galatee. 

8nr  TEpiBtre  anx  EjpheBienB. 

8nr  loB  EpistreB  a  Timothee  et  k  Tite. 

Item  plnsienn  BormonB  de  la  Natiyite,  PaBsion,  Mort,  BeBnr- 

rection  et  ABcension  de  noetre  Seignenr  loBnB  ChriBt. 
Qoatre  Bermone  traittans  de  matiereB  fort  ntUee  ponr  noBtre 

tempB. 
Une  oo^nregation  faite  en  FEgliBe  de  Geneye  de  la  Proyidence 

et  Election  etemelle  de  Dien.*) 


1)  Noui  riserwms  les  noies  eritiquee  et  UtUraifea  ik  faike 
8Uf  ce  Cataiogiie  powr  lea  fiUuire  Prolegomhtes. 

2)  La  eeconde  idition  inehe  id:  Snr  lee  vingt  premierB 
chapitreB  d'£zeohieL 

3)  Avant  ee  titre  on  lit  dana  la  eeeonde  edition,  maie 
non  dane  le  latin:  TroiB  Bnr  le  Bacrifice  d'Abraham.  Dans  le 
hOiin  lea  Sermone  eur  le  Deutdrouome  sont  ineeris  iei  en  tite 
de  la  liste. 

4)  Le  texte  latin  de  1576  ajoute:  Item  ooncio  in  conj;re- 
gatione  ad  oertnm  loenm  epifltolae  ad  €bJata8  onm  oonomn- 


SermonB  Bur  le  yieil  Teatament  non  imprimez. 

Snr  GeneBO. 

Snr  le  Denteronome.  ^) 

Snr  loB  denx  livreB  de  Samnel. 

Snr  le  premier  livre  dee  BoiB.  ^) 

Sar  plnBienrB  PBeanmeB. 

Qnelqnes  BommaireB  des  oongregationB  faites  Bnr  losn^, 

oneilliB  comme  il  traittoit  lee  paBBagoB. 
Snr  iBaie. 
Snr  leremie. 
Snr  EEechieL 

Snr  leB  hnict  demien  chapitreB  de  DanieL^ 
Snr  eept  dea  donae  petiB  rrophetes. 

Bur  le  nouyeau  TeBtament.®) 

QnelqnoB  Bermona  encorcB  Bnr  THarmonie  dee  troiB  ErangeliBtee» 

Snr  lee  ActoB. 

6nr  leB  denz  EpiBtres  anz  CorinthienB. 

Snr  TEpiBtre  anz  TheBBalonicienB.  ^) 

Snr  qnelqnee  chapitreB  de  la  fin  de  rEpistre  anz  Hebrienz. 

LoQonB  non  imprimeeB  enooroB  en  FranqoiB. 

Snr  leB  PBeanmoB  depme  le  87  inaqn^a  la  fin. 
Snr  leremie.  *•) 

Snr  IcB  20  premiere  chapitroB  d'EBechiel  tant  en  Latin  qn'en 
Fran^oiB. 

Catalogue  doB  autroB  livreB  et  traittez  qu'il  a  fiaits 

^  part  en  diverB  temps. 

*Commentaire  enr  le  liyre  de  Seneqne  tonchant  la  yerta  de 

clemence. 
Institntion  ChroBtienne.  ^^) 
Traitte  contre  rerrenr  de  ceozqni  penBont  qne  les  amcB  dor^ 

ment  apree  le  treepaB  dn  corpB  inBqnee  an  demier  ingement. 
Denz  epietreB,  Tnne  ae  fnyr  lee  IdoIatrieB,  l'antre  dn  deyoir 

de  Fhomme  Chrestien  etc 
BeBponse  a  la  lettre  qne  le  Cardinal  Sadolet  esoriTit   anz 

SeignenrB  et  penple  de  Gtoneye. 
Traitte  de  la  Cene  dn  Seignenr. 

*QnelqneB  yere  Latine  de  la  yictoire  de  leenB  ChriBt.  ^) 
Catecmflme  ponr  inBtmire  lee  enfanB. 
La  forme  d'adminiBtrer  lee  SaoremenB  ayec  lee  prierea  pnbli- 

qnee  et  la  maniere  de  celebrer  le  Mariage. 
DefenBo  de  la  pnre  doctrine  tonchant  le  Franc  arbitre  oontre 

leB  calommes  d'Albert  PighioB. 
Annotations  Bnr  radyertiBBement  patemel  fiiit  par  le  Pape 

Panl  3.  a  rEmperenr  Charlee  6. 
Antidote  anz  articlcB  de  la  Facnlte  Sorboniqne  de  PariB. 
Traitte  de  la  neoeBBite  de  reformer  PEgliBe  on  Bnpplication  a 

rEmperenr. 


cnla  yel  ezegoBi  partionlaa  CateohiBmi  ad  eztremnm  artionlnm 
dominicae  orationiB. 

5^  Voir  d  la  note  3. 
6l  In  prionB  regnm  18  oapita  oirciter. 
7)  Inseres  dans  la  rubrique  pricedente  avee  cette  note: 
Bod  Bupellae  tantnm  editae. 

S\  La  seconde  Sdition  aioute:  non  imprimes. 
9i  In  dnae  ad  ThoBBaL  epiBtolaB. 

10)  Ce  titre  et  U  suivant  sont  omis  dans  1a  seeonde  idi- 
tion,  et  dans  le  latin. 

ll^  add.  latine  et  gallice. 

12)  L*astSrisque  est  omis  dans  la  seconde  ddition. 
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CoDtre  les  AnabaptiBteB  et  LibertiDB  ayec  mie  Epistre  anz 

fideles  de  Bonan  oontre  nn  Cordelier  Libertin. 
AdTertiseement  snr  le  faict  des  corpB  et  reli(j|ne8  des  Saincts 

et  le  profit  qni  reviendroit  ai  on  en  faisoit  inventaire. 
Traitte  de  fuyr  les  BnperBtitiona :  avec  nne  ezcuBe  anz  fSftnz 

NicodemiteB,  enBcmble  la  rcBponfie  dee  MiniBtrea  de  Znrich. 
Antidote  anz  actes  dn  Ooncile  do  Trente. 
Le  Tray  moven  de  paoifier  lea  troubles  et  de  reformer  FEgliBe, 

contre  rlnterim. 
AdvertiBBement  contre  rABtrologie  Indiciaire  et  teUcB  curio- 

sitez   qni  ont  aniourd^huy   la  yogue  quaai  par  tout  le 

monde. 
Accord  tonchant  lea  SacremeuB.  ^ 
Tnutte  dea  Scandales. 
De  la  Proyidence  etemelle  de  Dieu. 
Contre  lee  erreurB  deteBtablcB  de  Michel  Seryet  EspagnoL 
*Troi8  adyertiBBemeuB  a  WcBtphaluB. 
*Contre  HeBhuBBiuB  et  Perreur  de  StancaruB. 
*Contre  Yalentin  Oentil. 

*ResponBe  anz  calomniee  semees  par  Sebafltian  ChaBtillon. 
*Aatre  reeponBe  brieye  a  d'antreB  calomnieB   de   ceBtuy-la 

mesme. 
Congratulation  a  yenerable  preBtre,  mcBBire  Qabriel  de  8a- 

connay  precenteur  de  Tl^liBe  de  Lion. 
^Besponse  k  nn  certain  Moyennenr  ruBe. 
*BeBpon8e  auz  ontragcB  de  FranQois  Baudouin  apoetat. 


13)  EiuBdem  GonBenBioniB  defensio  (odd.  1575). 


*Brief  adyertiBBement  auz  fidelee  de  Pologne. 

*nne  EpiBtre  pour  confirmation  de  cest  adyertiBBement,  auz 

meBmes. 
RcBpouBe  a  nn  certain  HobindoiB  faite  auz  fidelcB  dee  paya  baa. 
Beformation  pour  imposer  Bilence  k  un  certain  beliBtre  nomme 

Authoine  Cathalan. 
OonfeBBion  de  foy  au  nom  dea  EgliseB  reformeeB  da  royaume 

de  France,  faite  durant  la  guerre  pour  preeenter  a  TEm- 

perenr  eto.  **) 

Item  grand  nombre  de  lettres,  confleils,  adver- 
tissemens  et  responses^  tant  en  Latin  qu^en  Fran- 
qois,  d,  diyerses  personnes  de  toute  qualit^:  ofi  il 
est  traitt^  de  diyerses  matieres,  et  dont  (s'il  plaist 
^  Dieu  qu'on  les  mette  un  iour  en  lumiere)  on 
pourra  encores  mieux  yeoir  quel  estoit  resprit, 
dexterit^,  iugement  singulier  et  graces  diyines  et 
admirables  qui  ont  est^  en  ce  fidele  serviteur  de 
Dieu. 


14^  Ce  demier  ArticU  manqu^  dana  U  UUin;  H  y  esi 
precede  d^une  rubrique  epeddle:  Quae  gallice  tantum  ezBtant 
opuAcula,  laqueUe  eamprend  seukment  Scuonnay,  le  Hollamdai$ 
et  Cathalan,    Cette  idHiion  n^emphie  pas  ePaeterteques. 


Caltini  opera.     Vol  XXI. 


II. 


THEODORE  DE  BESZE  AU  LECTEUB  CHBESTIEN, 

salut  et  paix  en  nostre  Seignenr.  >) 


S'il  eu8t  plen  li  Dien  nous  garder  plus  long 
temps  son  fidele  serviteur  M.  lean  Calyin,  ou  plus- 
tost  si  la  perversit^  dii  monde  n^eust  esmeu  le 
Seigneur  de  le  retirer  si  tost  &  soy,  ce  ne  seroit 
ici  le  dernier  de  ses  travauz,  esquels  il  s^est  tant 
fidelement  et  tant  heureusement  employ^  pour 
rayancement  de  la  gloire  d^ioeluj  et  pour  Tedifi- 
cation  de  PEglise.  Et  mesmes  maintenant  ce 
Commentaire  ne  sortiroit  point  sans  estre  comme 
couronn^  de  quelque  excellente  preface,  ainsi  que 
les  autres.  Mais  il  luy  en  prend  comme  aux  povres 
orphelins,  qui  sont  moins  avantagez  que  leurs  freres, 
d'autant  que  leur  pere  est  failli  trop  tost.  Cepen- 
dant  ie  voy  cest  orphelin  sorti  de  si  bonne  maison, 
graoes  ft  Dieu,  et  si  fort  representant  son  pere,  que 
Bans  autre  tesmoigna^e  il  se  rendra  soy-mesmes 
non  seulement  agreable,  mais  aussi  treshonorable 
&  tous  ceux  qui  le  yerront.  Et  pourtant  aussi  ce 
n'a  pas  est6  mon  intention  de  le  recommander  par 
oe  mien  tesmoignage  (car  quel  besoin  en  est-il?), 
mais  plustost  de  me  lamenter  ayec  luy  de  la  mort 
de  celuy  qui  nous  a  est^  un  commun  pere,  et  & 
luy  et  &  moy:  pource  que  ie  ne  le  puis  ne  doy 
moins  estimer  mon  pere  en  ce  que  Dieu  m'a 
enseignd  par  luy,  que  ce  liyre  et  tant  d'autres^ 
d'ayoir  est6  escrits  par  luy-mesmes.  le  me  lamen- 
teray  dono,  mais  ce  ne  sera  sans  consolation. 

Car  ayant  esgard  &  celuy  duquel  ie  parle,  ie 
1'auroye  trop  peu  aim^  yiyant  ici  bas^  si  la  felicit^ 
en  laquelle  il  est  maintenant  recueilli,  ne  changeoit 
la  tristesse  de  ma  perte  en  esiouissance  de  son  gain : 
et  auroye  mal  fiAit  mon  proffit  de  sa  doctrine  tant 


1)  NtmB  metUmsdans  U  texte  laHgnature  deafeuUlete,  et 
en  marge  Ue  pagea  de  2a  premi^e  rddaction,  ed.  tfi-So,  amei 
gue  lee  varianUs  du  teate  de  M.  FrankUn^  en  tant  mie  noua 
pouvane  eupposer  qu^eSee  praviennent  de  ean  originMde  1657. 


saincte  et  admirable,  de  sa  yie  tant  bonne  et  enp 
tiere,  de  sa  mort  tant  heureuse  et  Chrestienne,  si 
ie  n'ayoye  apprins  par  tous  ces  moyens  &  me  soub- 
mettre  &  la  proyidence  de  Dieu  ayec  toute  satis- 
faction  et  contentement.  Cependant  afin  que  toutes 
gens  de  bien  qui  luy  ont  port^  amour  et  honneur, 
ou  1'ayans  yeu,  ou  seulement  leu  de  ses  escrits  et 
ouy  parler  de  luy,  ayent  de  quoy  se  consoler  ayec 
moy  en  Dieu  de  ceste  perte,  ie  leur  ay  ici  mis  par 
escrit  en  [a  3]  premier  lieu  quasi  tout  nuement  et 
simplement  I'histoire  de  sa  yie  et  de  sa  mort,  des- 
quelles  rune  et  1'autre  leur  ra&aischiront  quant  et 
quant  la  memoire  de  sa  doctrine:  et  puis  i'ay  ad- 
ioust6  quelque  brief  discours  sur  certains  poincts 
desquels  on  a  tasch6  de  le  diffamer.  Or  le  tout 
seryira  par  mesme  moyen  &  fermer  la  bouche  aux 
malins  et  mesdisans,  qui  abbreuyent  de  faux  bruits 
et  calomnies  en  cest  endroit  le  simple  peuple.  H 
est  yray  que  les  escrits  dudit  Calyin,  et  la  reputa- 
tion  qu'il  a  acquise  par  respace  de  trente  ans  enga 
ou  enyiron,  sont  choses  qui  parlent  assez  d^elles- 
mesmes  pour  donner  crainte  aux  meschans,  youlans 
inyenter  faux  blasmes  contre  luy,  et  mesmes  pour 
leur  faire  honte,  s'ils  en  ayoyent  quelque  peu  de 
reste.  Mais  nous  sayons  la  malignit^  desbordee  qui 
se  monstre  auiourd'huy  en  plusieurs,  yoire  de  oeux 
mesmes  qui  ont  goust6  la  cognoissance  de  1'Eyan- 
gile:  assayoir  qu'ils  ne  font  nulle  conscience  de 
calomnier  les  fideles,  et  blasonner  les  seryiteurs  de 
Dieu:  pource  qu'ils  trouyent  gens  qui  font  semblant 
de  croire  le  tout,  encore  qu'ils  sachent  bien  que  ce 
n'est  que  mensonge.  Finalement  ce  sera  aussi 
pour  armer  de  response  les  simples  qui  sont  abuses 
par  faux  rapports  estans  trop  faciles  k  croire,  et 
par  cela  sont  destournez  de  lire  les  liyres  dudit 
Calyin.  En  somme,  tous  yerront  ici  clairement 
que  la  yie  d'iceluy  monstre  que  Q'a  estd  un  per^ 


53 


PAR  NIOOLAB  OOLLADON. 


54 


BODDage  qne  Dien  avoit  eusoiM  et  marqii6,  ponr 
estre  par  sa  grande  miserioorde  excellent  serviteur 
en  8on  Egliee:  leqnel,  qnand  bon  luj  a  sembl6,  par 
le  moyen  qu'il  luy  a  pleu,  et  au  lieu  qu'il  a  touIu 
ohoiair  de  sa  pure  et  seule  graoe,  il  a  appel^:  et 
puis  conduit,  fortifi^  et  arm6  d'une  saincte  perse- 
yerance  iusques  au  iour  de  sa  mort,  pour  edifier  les 
sienB  pax  sa  bouche  et  ses  escrits,  ayec  la  yie 
oonforme. 

Or,  pour  plus  grande  &cilit6,  ie  suyvray  Pordre 
dn  temps,  touchant  I&  ofi  faire  se  pourra,  les  per- 
Bonnes  et  les  lieux,  sans  lesquels  les  choses  ne 
pourroyent  estre  entendues.  le  commenceray  donc 
par  la  oatiyitd  d'iceluy,  qui  fut  le  10.  iour  de  luillet 
Pan  1509.  ce  que  ie  note,  non  pas  afin  de  cer- 
cher  en  son  horoscope  les  causes  des  evenemens  de 
ea  vie,  et  beaucoup  moins  des  yertus  exoellentes 
qui  ont  est6  en  luy,  mais  simplement  pour  le  [a  4] 
regard  de  1'histoire.  Et  de  fait,  veu  que  luy-mesme 
a  eu  en  telle  horreur  les  abus  qui  sont  en  TAstro- 
logie  qu'on  appelle  ludiciaire,  qu'il  a  fait  un  livre 
expres,  auquel  il  a  monstr^  yiyement  par  bonnes 
raisons,  mais  principalement  par  la  parole  de  Dieu, 
qne  oe  n'e8t  chose  k  supporter  en  une  Eglise 
Ohrestienne  ou  Republique  sagement  ordonnee, 
d'autant  que  ce  n'est  que  yanit^  et  mensonge:  oe 
seroit  luy  faire  tort,  de  lascher  la  bride  k  telles 
fipeculationB  quant  &  sa  personne.  Seulement  con- 
tentons-nous  que  Dieu,  se  voulant  seryir  de  luy 
au  temps  determin^,  l'a  mis  au  monde  le  iour  sus- 
dit  ce  fut  ft  Noyon,  yille  ancienne  et  celebre  de 
Pioardie.^)  H  a  eu  quatre  fireres,  assayoir  Oharles 
8on  aisn^,  lequel  mourut  en  aage  d'homme  apres  la 
mort  du  pere:  Antoine  son  puisnay  qui  est  encores 
amourd'huy  yiyant,  et  Ta  tousiours  accompagn6 
depuis  yingt  et  huit  ans  en  Qa:  et  deux  autres, 
dont  Tun  se  nommoit  aussi  Antoine,  Tautre  Fran- 
^is,  lesquels  moururent  ieunes.  Quant  d.  luy,  il 
fut  nomme  lean^  estant  present^  au  sainct  Baptesme 
par  un  chanoine  de  Noyon,  dit  lean  des  Yatines. 
A  oe  propos  parlant  de  son  Baptesme,  et  monstrant 
qu^il  fiiloit  distinguer  et  separer  ce  qui  estoit  Ik  de 
la  tradition  des  hommes,  d'ayec  ce  qui  est  de  Tor- 
donnance  de  Dieu  et  de  nostre  Seigneur  lesus 
Ghrist,  il  disoit  yolontiers:  le  renonoe  le  oresme 
et  retien  mon  Baptesme.  Leur  pere  ayoit  nom 
Oirard  Oalyin,  et  estoit  natif  d'un  lieu  pres  de 
Noyon,  nomm6  le  Pont  rEyesque,  mais  avoit  tous- 
iours  &it  sa  residence  en  la  yille  de  Noyon:  la 
mere  8'appelloit  lanne  le  Franc.  La  maison  estoit 
honneste  et  de  moyennes  facultez,  et  le  pere  estant 
homme  de  bon  entendement  et  bon  conseil,   estoit 


1)  Pour  ee  qui  va  suivre  comp.  la  premibre  rSdaetion. 
p.  17  nM«. 


fort  requis  6s  maisons  des  seigneurs  ciroonyoisins.. 
A  raison  dequoy  son-dit  fils  fut  tant  mieux  et 
liberalement  nourri,  aux  despens  toutesfois  de  son 
pere,  en  la  oompagnie  des  enfans  de  la  maison  de 
Mommor:  ausquels  aussi  il  fit  compagnieaux  estudes 
k  Faris. 

L&  entre  autres  precepteurs  il  eut  pour  son 
commencement  au  coUege  de  la  Marohe,  M.  Matu- 
rin  Oordier,  un  fort  bon  personnage,  de  grande 
simplicit^,  et  fort  soigneux  en  son  estat:  lequel 
depuis  a  U86  sa  yie  enseignant  les  enfiEins  tant  k 
Paris,  qvL^d,  Neyers,  Bordeaux,  Gteneye,  Neufchastel, 
Lausanne,  et  finalement  [a  5]  derechef  k  Oeneye, 
oil  il  est  mort  ceste  annee  1564  en  l'aage  de  85 
ans,  instmisant  la  ieunesse  en  la  sixieme  classe, 
trois  ou  quatre  iours  deyant  sa  mort,  qui  fut  le  8. 
de  Septembre.  Depuis  ledit  Oalyin  demeura  aussi 
au  coUege  de  Mont-aigu  sous  un  precepteur  en 
classe,  Espagnol  de  nation:  et  aussi  en  chambre 
sous  nn  precepteur  Espagnol  qui  depuis  a  est6 
Docteur  en  Medecine.  II  estoit  d^  lors  d'un  sin- 
guUer  esprit:  et  proffita  si  bien,  qu'en  peu  d'annee8 
il  fut  ayanc^  &  restude  de  Philosophie.  Quant  ik 
ses  moeurs,  il  estoit  sur  tout  fort  consciencieux, 
ennemi  des  yices,  et  fort  adonn^  au  seryioe  de 
Dieu  qu'on  appeUoit  pour  lors:  teUement  que  eon 
coeur  tendoit  entierement  k  la  Theologie,  et  son 
pere  pretendoit  de  Vj  faire  employer:  oe  qui  fut 
cause  qu'on  le  pouryeut  d'un  benefice  en  1'EgUse 
Oathedrale  de  Noyon,  comme  il  eut  aussi  une  cure 
au  Pont  rEyesque,  qui  estoit  le  Ueu  de  la  naissance 
de  son  pere,  comme  U  a  est6  dit:  en  laqueUe  cure 
U  a  depuis  presch^  par  fois,  ayant  qu'il  se  retirast  de 
France. 

Telle  dono  estoit  1'intention  du  pere  pour  lors: 
toutesfois  puis  apres  il  se  resolut  de  le  foire  estu- 
dier  aux  loix,  yoyant  que  c'estoit  meiUeur  moyen 
pour  paryenir  aux  biens  et  aux  honnemrs.  Luy 
aussi  de  sa  part,  ayant  desia  par  le  moyen  d'un 
sien  parent  et  ami,  nomm^  Pierre  Bobert,  autre- 
ment  Oliyetanus,  qui  depuis  a  traduit  la  Bible 
d'Hebrieu  en  Franqois  imprimee  &  Neufohastel, 
goust6  quelque  chose  de  la  pure  religion,  commen- 
Qoit  k  se  distraire  des  superstitions  Papales :  qui 
fiit  cause,  outre  la  singuUere  reyerence  qu'il  portoit 
d,  Bon  pere,  qu'il  s'accorda  de  suiyre  plustost  1'estude 
des  loix  que  de  la  Theologie,  comme  eUe  estoit 
lors  68  escoles  toute  corrompue,  et  d'aUer  ^  Orleans 
pour  cest  effect:  Ik  oii  Usoit  pour  lors  un  excellent 
homme,  nomm6  Pierre  de  rEstoUle,  depuis  President 
en  la  cour  de  Parlement  h  Paris:  sous  lequel  il 
profita  teUement  en  peu  de  temps,  qu'on  ne  le 
tenoit  pour  eBOolier,  mais  comme  Tun  des  DocteurB 
ordinaires:  comme  aussi  U  estoit  plus  souyent 
enseigneur  qu'auditeur:  et  luy  fut  offert  de  le  pas- 
ser  Docteur  pour  rien,  ce  que  toutesfois  il  refusa. 
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Or  pouroe  qne  lors  PuniTersit^  de  Bourges  estoit 
aussi  en  bruit,  *)  &  cause  de  cest  excellent  luriscon- 
sulte  Andr^  Aldat  qui  pour  lors  y  enseig^oit,  il 
Youlut  bien  [a  6]  aussi  le  voir  et  ouir.  Cependant 
il  ne  laissoit  de  vaquer  aux  Bainctos  lettres  avec  tel 
fruict  et  si  heureusement,  que  tous  ceux  ausquels 
il  plaisoit  ft  Dieu  de  toucher  lo  coeur  pour  enten- 
dre  que  c^estoit  des  differens  esmeus  pour  le  faict 
de  la  religion,  non  seulement  luy  portoyent  affec- 
tion  singuliere,  mais  1'avoyent  desia  en  admiration, 
pour  rerudition  et  zele  qui  estoit  en  luy.  Quant 
a  departir  le  temps  de  ses  estudes,  ii  y  a  encore 
gens  dignes  de  foy  qui  Tont  cognu  familierement  a 
Orleans,  qui  disent  que  deslors  bien  souvent  il  es- 
tudioit  iusques  ik  la  minuict,  et  pour  ce  faire,  man- 
geoit  bien  peu  au  souper.  Puis  le  matin  estant  re- 
veill^,  il  se  tenoit  encore  quelque  temps  au  lict,  en 
rememorant  et  ruminant  tout  ce  qu'il  avoit  estudi^ 
le  8oir.  II  ny  a  point  de  doute  que  telles  veilles 
ne  lui  ayent  bien  offens^  sa  eant^.  Mais  il  prenoit 
ces  heures-la  pour  seB  principales  estudes,  afin  d'y 
pouvoir  continuer  plus  librement  et  sans  estre  inter- 

}>ell6.  Et  ie  croy  que  ces  estudes-Ia  ont  est^  le 
bndement  du  grand  savoir  qu'il  avoit  des  sainctes 
lettres,  et  une  aide  de  la  singuliere  memoire  qu'on 
a  puis  apres  veue  en  luy.  Entre  autres  qu'il  han- 
toit  pour  lors  ik  Bourges,  il  y  avoit  un  excellent 
personnage  Aileman,  professeur  des  lettres  Grec- 

3ues,  aux  gages  de  la  feu  roine  de  Navarre,  lors 
uchesse  de  Berry:  c'estoit  Melchior  Yolmar,  du- 
quel  ie  me  souvien  d'autant  plus  volontiers,  que 
c'est  celuy  mesme  qui  a  est^  mon  fidele  precepteur 
et  gouvemeur  de  toute  ma  ieunesse,  dont  ie  loueray 
Dieu  toute  ma  vie.  Ce  bon  personnage  voyant  que 
Calvin  avoit  faute  des  lettres  Grecques,  fit  tant  qu'il 
8'appliqua  &  les  apprendre:  &  quoy  aussi  il  luy  ser- 
vit  beaucoup,  comme  luy-mesme  en  a  rendu  tes- 
moignage,  en  luy  dediant  ses  Commentaires  sur  la 
Beconde  Epistre  de  Sainct  Paul  aux  Corinthiens,  et 
luy  faisaot  ceste  recognoissance  de  Tappeler  son 
maistre  et  enseigneur.  ^)  Du  mesme  temps  il  prescha 
quelquefois  en  une  petite  ville  du  pavs  de  Berry, 
nomm^e  Ligniores,  et  eut  entree  en  la  maison  du 
seigneur  du  lieu  qui  estoit  pour  lors:  lequel  n'ap- 
prehendant  pas  autrement  les  choses,  disoit  seule- 
ment  en  general,  qu'il  lui  sembloit  que  M.  lean 
Calvin  preschoit  mieux  que  les  moines,  et  qu'il  al- 
loit  rondement  en  besongne.  car  ledit  seigneur  n'es- 
tant  pas  de  son  naturel  des  [a  7]  plus  superstitieux, 
s'appercevoit  bien  que  les  moiues  qui  venoyent  cha- 
cun  an  prescher  1&,  contrefaisoyent  les  marmiteux 
pour  acquerir  reputation  et  pour  le  gain. 


1)  repntatioD  F, 

2)  et  onseignenr  om.  F. 


Or  cependant  que  Calvin  demeuroit  &  Bourges, 
advint  que  son  pere  va  mourir;  qui  fut  cause  qu'a- 
bandonnant  ees  estudes  de  loix,  il  retouma  k  Noyon, 
et  depuis  vint  de  1&  jl  Paris.  Et  lors  estant  a 
Paris,  il  composa  un  docte  et  singulierement  beau 
Commentaire  sur  le  livre  de  Beneque  touchant  la 
vertu  de  Clemence.  II  avoit  adonc  24  ans  seule- 
ment:  mais  nonobstant  sa  ieunesse,  il  ne  fiit  gueres 
sans  estre  cognu  et  honor^  de  tous  ceux  qui  avoyent 
quelque  sentiment  de  verit^.  Entre  autres  ausquels 
il  avoit  cognoissanee  ^  Paris,  il  lui  souvenoit  tous- 
iours  d'un  marchant,  homme  riche,  et  craignant 
Dieu,  nomm6  Estienne  de  la  Forge,  qui  depuis  aussi 
fut  brusl6  pour  1'Evangile,  et  duquel  il  fait  mention 
au  4.  chap.  do  son  livre  contre  les  Libertins. 
Quand  il  parloit  de  ce  personnage-la,  c'e8toit  tous- 
iours  en  luy  rendant  tesmoignage  de  grande  piet6, 
de  bonne  simplicit^,  et  sans  feintise;  que  c'e8toit  un 
marchant  bien  prudent  et  diligent,  mais  neantmoins 
de  fort  bonne  conscience  et  vray  Chrestien. 

Calvin  donc  de  sa  part  prenant  d^  lors  reso- 
lution  de  se  dedier  du  tout  d.  Dieu,  travailloit  ayec 
grand  fruict:  tellement  qu^estant  advenue  esmeute 
&  Paris  du  temps  d'un  Recteur  nomm^  M.  Nicolas 
Cop,  il  fut  envoy6  en  Cour  pourchasser  quelque 
provision:  l^  otl  il  fut  recognu  et  tresbien  recueilli 
de  ceux  qui  avoyent  quelque  droite  affection  et  iu- 
gement  en  ces  affaires.  L^occasion  de  resmeute  fut 
que  ledit  Cop  Recteur,  en  roraison  qu'il  avoit  faite 
(comme  la  coustume  estoit)  environ  la  feste  de 
Toussaincts  qu'on  appelle,  avoit  parl^  des  affaires 
de  la  religion  plus  avant  et  purement  que  la  Sor- 
bonne  et  le  Parlement  ne  trouvoyent  bon :  tellement 
que  la  Cour  de  Parlement  1'envoya  querir,  et  luy 
se  mit  en  chemin  pour  y  aller  avec  ses  bedeaux: 
mais  estant  adverti  que  c^estoit  pour  Pemprisonner 
n'alla  iusques  au  palais,  et  s'en  retouma;  et  depuis 
se  absenta  du  Royaume,  se  retirant  &  Basle  dont  es- 
toit  natif  son  pero  M.  Ouillaume  Cop ,  medecin  du 
Roy,  et  homme  fort  renommd.  Calvin  aussi,  pour 
la  familiarit^  qu'il  avoit  eu  avec  ledit  Cop,  fut  con- 
treint  [a  8]  de  sortir  de  Paris,  estant  recherch6 
iusques  1&  que  le  Bailly  Morin  alla  en  sa  chambre 
au  coUege  de  Fortret,  oil  il  se  tenoit,  pensant  le 
constituer  prisonnier:  mais  ne  le  trouvant  pas,  sai- 
sit  tout  ce  que  il  peut  de  ses  livres  et  papiers:  en- 
tre  lesquels  estans  plusieurs  lettres  de  ses  amis 
tant  d'0rlean8  que  d'ailleur8,  on  tascha  de  leur  en 
faire  fascherie:  toutesfois  Dieu  voulut  que  cela  ne 
vint  di  effect. 

De  Paris  Calvin  adonc  s^en  vint  demeurer  en 
Xantonge:  et  estant  avec  un  ieune  homme  de  riche 
maison  qui  avoit  la  un  beoefice,  advint  qu'iceluy 
ieune  homme  le  pria  de  coucher  par  escrit  quelquea 
formulaires  de  sermons  et  remonstrances  Chrestien- 
ties:  lesquelles  il  faisoit  reciter  au  prosne  par  oer- 
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tains  Gnrez  en  oes  quartiers-la»  afin  de  donner  au 
peuple  quelque  goust  de  la  vraye  et  pure  cognois- 
sanoe  de  son  salut  par  lesua  ChriBt.  Cependant 
qn'il  estoit  en  Xantonge,  il  fit  un  voya^e  &  Nerac, 
ponr  voir  le  bon  homme  laques  Faber  d^Estaples, 
qui  estoit  fort  ancien  *)  et  avoit  est^  precepteur  des 
enfans  du  roj  FranQois:  mais  estant  persecut^  par 
la  Sorbonne,  s^eetoit  retir^  en  ce  pays-la.  Le  bon 
yieillard  fut  fort  ais^  de  voir  Calvin,  et  conferer 
avec  luy. 

Quelque  temps  apres,  de  Xantonge  Calvin  B^en 
YiDt  encore  &  Paris,  ne  se  monstrant  pas  toutesfois 
trop  communement,  pource  qu'il  n'y  faisoit  seur 
pour  luy.  Tant  y  a  que  Michel  Servet  d68  lors 
commenQant  &  semer  do  ses  erreurs,  Calvin  ne  re- 
fuea  point  de  conferer  avec  luy  pour  eesayer  de  le 
reduire,  ou  bien  pour  le  oonveincre  et  redarguer 
par  la  parole  de  Dieu.  Pour  ce  faict  fut  accord^ 
qu'ils  se  trouveroyent  tous  deux  h  heure  nommee 
en  une  certaine  maison  en  la  rue  S.  Antoine,  ce 
que  Qalvin  fit,  oombien  qu'ii  y  eust  du  danger  pour 
sa  personne :  mais  ledit  Servet  ne  comparut,  quoy 
qu'oD  rattendist  loAg  temps. 

Or  en  fin,  voyant  le  povre  estat  du  royaume 
de  Franoe  quant  £k  la  religion,  il  delibera  de  8'en 
abaeuter,  pour  vivre  plus  paisiblement  et  selon  sa 
coDscience.  H  partit  donc  de  France  Tan  1534,  et 
ayec  luy  ledit  ieune  homme  avec  lequel  nous  avons 
dit  qu'il  demeuroit  en  Xantonge.  Mais  devant  que 
Bortir  de  Franoe,  estant  ceste  annee-la  h  Orleans, 
il  composa  un  livre  intitul6  Psychopannychia,  c^est 
i  diro  Le  dormir  et  comme  la  nuict  des  ames: 
pource  que  l^  il  refute  rerreur  qu'aucun8  [6  1]  se- 
moyent,  que  les  ames  apres  la  mort  des  corps  dor- 
ment  iusqu^au  iour  du  dernier  iugement.  Ledit 
livre  monstre  comment  d^  lors  il  estoit  bien  ez- 
erc^  68  Escritures. 

Au  partir  de  France,  luy  et  son  compagnon 
prindrent  le  chemin  de  Lorraine  pour  venir  k  Basle. 
Audit  voyage  leur  advint  un  destourbier  par  la 
laschet^  de  Tun  des  deux  serviteurs  qu'ils  avoyent 
avec  eux.  Cest  qu'iceluy  serviteur,  en  un  lieu  pres 
de  Mets  nomm^  Desme,  desroba  la  bougette  oti  es- 
toit  tout  leur  argent,  et  emmena  un  des  chevaux: 
tellemeut  qu'il8  eussent  est^  en  grande  necessit^, 
sans  ce  que  1'autre  serviteur,  qui  est  encore  vivant 
auiourd^huy,  avoit  dix  escus  siens,  qui  fournirent 
pour  les  mener  d.  Strasbourg,  dont  ils  vindrent  d. 
Basla  Lji  Calvin  ayant  demeur^  quelque  temps 
fit  imprimer  sa  premiere  Institution,  comme  un 
Apologetique  adress^  au  roy  Frangois  premier  de  ce 
Dom,  pour  les  povres  fideles  persecutez,  ausquels  & 
tort  on  impoBoit  le  nom  d'Anabaptiste8,  pour  ezcu- 
ser  envers  les  princes   protestans  lee  persecutions 
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qu^on  &isoit  contre  I'£vangile:  comme  luy-mesme 
I'a  escrit  en  la  Prefaco  de  son  Commentaire  sur  les 
Pseaumes. 

De  Basle  Calvin  avec  sondit  compagnon  vint 
en  Italie,  et  demeurerent  quelque  temps  &  Ferrare. 
L^  il  vit  madame  la  duchesse  de  Ferrare,  qui  eet 
encores  auiourd'huy  vivante,  graces  d.Dieu:  laquelle 
l'ayant  veut  et  ouy,  deslors  iugea  oe  qui  en  estoit, 
et  tousiours  depuis  tant  qu'il  a  vescu,  Ta  aim6  et 
honor6  comme  un  excellent  organe  du  Seigneur. 
D'ltalie  ils  revindrent  derechef  k  Basle.  Une 
chose  n'est  &  omettre,  que  comme  il  estoit  songneux 
&  bien  dopartir  ses  estudes,  durant  le  temps  qu'il 
iut  tant  &  Basle  qu'&  Strasbourg,  il  8'adonna  entre 
autres  choses  k  la  cognoissance  de  la  langue  He- 
braique:  oti  il  profita  tellement,  que  ce  luy  fut  de- 
puis  grande  aide  pour  rintelligence  de  PEscriture, 
comme  ses  livres  en  rendent  tesmoignage. 

Or  quelque  temps  apres,  de  Basle  il  8'en  alla 
en  France,  et  son  dit  compagnon  8'en  vint  k  Neuf- 
chastcl  et  ^  Geneve.  Mais  Calvin  apres  avoir 
donn6  quelque  ordre  d.  ses  afiaires,  se  voulant  dere- 
chef  retirer  d.  Basle  et  ^  Strasbourg,  print  aveo  soy 
son  frere  Antoine,  duquel  il  a  est6  parl^.  Et  pource 
qu'&  cause  des  guerres  le  droit  chemin  estoit  ferm6, 
8'en  vint  passer  k  la  bonne-  [b  2]  heure  par  ceste 
ville  de  Geneve,  qui  peu  de  temps  auparavant  avoit 
receu  TEvangile  par  la  predication  de  deux  excel- 
lens  serviteurs  de  Dieu,  M.  Guillaume  Farel  et 
Pierre  Viret.  II  ne  pretendoit  rien  moins  que  d'y 
faire  sa  demeure,  mais  seulement  d'y  passer,  sans 
se  donner  autrement  ^  cognoistre.  Toutesfois  celuy 
que  nous  avons  dit  qui  luy  avoit  tenu  compagnie  ^ 
Basle  et  en  Italie,  fit  qu'il  fut  cognu :  car  il  8'estoit 
lors  retir^  &  Geneve,  comme  aussi  y  estoit  demeu- 
rant  monsieur  Morlet,  qui  depuis  a  est6  ambassa- 
deur  du  Roy  vers  les  ligues,  et  est  mort  plusieurs 
ans  apres  &  Basle,  ayant  tousiours  souvenance  de 
sa  demeure  ancienne  en  la  ville  de  Geneve,  telle- 
ment  que  iamais  il  ne  passoit  par  Lausanne  et  Ge- 
neve,  qu'il  ne  voulust  voir  Calvin  et  Viret,  et  de- 
viser ')  avec  eux.  Le  Seigneur  donc,  voulant  des- 
lors  se  preparer  chemin  k  tant  de  bien  qu'il  vou- 
loit  departir  k  son  Eglise  par  le  moyen  de  Calvin, 
mit  au  coeur  de  Farel  de  le  retenir,  ce  qui  luy  fut 
tresdifficile:  tellement  qu'apre8  lesprieres  il  en  falut 
venir  iusqu'aux  adiurations,  que  8'il  refusoit  de 
8'employer  en  ceste  Eglise  en  l'oeuvre  du  Seigneur, 
Dieu  maudist  le  repos  qu'il  cherchoit  pour  la  oom* 
moditd  de  ses  estudes.  Adonc  il  accorda  de  demeu- 
rer,  non  pas  pour  prescher  mais  pour  lire  en  Theo- 
logie.  Et  advint  tout  ceci  Tan  1536  au  commen- 
cement  deSeptembre:  mais  un^peuapres  il  futaussi 
esleu    Pasteur.     Estant   ainsi    declar6   Pasteur   et 
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Dooteur  en  oeste  Eglise  avec  legitime  election  et 
approbation,  il  dressa  un  brief  formolaire  de  oon- 
fession  et  de  disoipline,  pour  donner  quelque  forme 
k  oeste  Bglise  nouyellement  dressee.  II  fit  aussi 
un  Oateohieme,  non  pas  oeluy  que  nous  ayons  au- 
iourd'huy,  oompos^  par  demandes  et  responBes,  mais 
un  autre  contenant  seulement  par  briefs  sommaires 
les  prinoipaux  poincts  de  la  religion.  Et  d'autant 
que  luy  et  ses  compagnons  Ministres  voyoyent  que 
c^estoit  un  mespris  des  Sacremens,  de  recevoir  les 
gens  &  la  Oene,  qu'on  ne  seust  s'ils  ayoyent  re- 
nonc^  auz  idolatries  et  superstitions  Papistiques,  ils 
requirent  les  Magistrats  de  procurer  que  le  peuple 
estant  appell^  par  dizaines  iurast  la  confession  de 
foy.  Oe  qui  fut  trouy^  bon,  et  estant  ordonn^  par 
le  Oonseily  le  peuple  y  obeit  alaigrement:  comme 
luy-mesme  Ta  escrit  en  une  Preface  [b  3]  qu'il  mit 
audit  Oatechisme,  le  faisant  puis  apres  imprimer  en 
Latin  k  Basle  Tan  1538  au  mois  de  Mars. 

OoB  heureux  commencemens  despleurent  gran- 
dement  k  Satan  et  aux  siens,  qui  ne  faillirent  pas, 
comme  il  n'estoit  mal^ais^  sur  les  premiers  chan- 
gemens  d'estat  et  de  religion,  de  luy  faire  fascheiie.  Oar 
^  grand'peine  se  passerent  quatre  mois,  que  d'un 
coBt6  les  Anabaptistes  le  yindrent  assaillir  (desquels 
estoit  un  certain  lean  Stordeur ')  dont  il  sera  parl^ 
ci  apres),  et  de  Tautre  un  meschant  Apostat  nomm^ 
M.  Pierre  Oaroli,  Docteur  de  Paris:  lequel  estant 
secretement  soustenu  et  appuy6  du  credit  d'aucuns 
des  principaux,  lui  pouyoit  beaucoup  donner  de 
peine.  Mais  quant  aux  Anabaptistes,  il  les  seut  si 
bien  et  heureasement  maniei  en  dispute  publique, 
oombien  que  le  Magistrat  n'y  mit  pas  la  main,  que 
d6s  lors  la  raoe  en  fnt  perdue  en  ceste  Eglise.  Oe 
qui  est  d'autant  plus  admirable,  que  la  pluspart 
des  Bglises  d'AlIemagne  en  sont  encore  bien  fort 
empeschees;  et  B'il  y  en  a  qui  en  soyent  deliyrees, 
9*a  est^  plustost  par  la  simple  rigueur  de  iustice 
qu^autrement  Quant  au  combat  qu'il  eut  k  sous- 
tenir  contre  ledit  Oaroli  sur  plusieurs  oalomnies  oil 
aussi  estoyent  meslez  M.  Ouillaume  Farel  et  Pierre 
Yiret,  rhistoire  seroit  longue  qui  youdroit  reciter 
tout  le  discourB.  le  laisse  dono  qu'il  fut  conveincu 
en  deux  Synodee,  aesayoir  k  Lausanne  et  &  Berne: 
et  que  s'estant  retir^  en  ces  pays,  et  ayant  charge 
de  Pasteur  en  une  Eglise,  ayant  aussi  espous^ 
fenmie,  il  s'en  alla  yers  le  cardinal  de  Tournon,  et 
par  Bon  moyen  obtint  du  pape  lettres  de  pardon: 
et  par  pIuBieurs  fois  est  ainsi  pass^  de  la  Papaut^ 
k  lEyangile  et  de  rEyangile  d,  la  Papaut6.  Mais 
la  fin  fut  que  ce  malheureux-la,  ayant  est^  pIuBieurs 
fois  abbatu  par  Oalyin,  tant  par  escrit  que  de  bouche; 
et  puis  estant  decha8s6  de  rEglise  de  Dieu,  est  mort 
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miserablement  &  Rome  dedans  un  hospital,  pour 
seryir  d'exemple  k  ceux  qui  se  reyoltent  de  lesuB 
Ohrist  pour  suiyre  un  maistre  qui  recompense  si 
mal  ses  seryiteurs  et  en  ce  monde  et  en  Tautre. 

Bn  ce  temps-Ia,  assayoir  Tan  1537,  Oalyin  fit 
imprimer  deux  Bpistres,  lesquelles  il  ayoit  esoriteB 
d'ltalie,  au  yoyage  que  nous  ayons  dit  qn'Ll  y  fit, 
k  oertains  de  ses  amis  en  Franoe.  L'une  est,  de 
fuir  les  idolatries  et  de  garder  la  puret^  [b  4]  de 
la  Religion  Ohrestienne;  rautre,  du  devoir  de 
rhomme  Ohrestien  k  tenir  ou  quiter  des  benefices 
en  rEgliBC  Papale. 

Oependant  ^)  survindrent  en  la  yille  des  seditionB 
les  unes  sur  les  autres,  qui  Faffligerent  et  pour- 
menerent  d'une  fa^on  qui  n'eBtoit  point  laBche.  ^) 
Mesmes  on  se  yint  opposer  &  la  pratique  de  l'Eyan- 
gile,  combien  qu'elle  eust  est6  iuree  par  tous  ceux 
de  la  ville.  Mais  lors  Oalvin,  comme  il  avoit  nn 
esprit  vrayement  heroique,  s'oppo8a  fort  et  ferme 
aux  seditieux,  avec  ledit  Farel  et  un  autre  bon 
personnage  nomm^  Couraut,  aussi  Ministre  de  cette 
Eglise,  aveugle  des  yeux  corporels,  mais  olair- 
voy ant  des  yeux  de  resprit ;  lequel  aussi  ledit  Calvin 
avoit  attir^  de  Basle,  Ik  oii  il  ^'estoit  retir^  &  cause 
des  ardentes  persecutions  de  la  France,  comme  dit 
a  est6.  L'isBue  fut  telle,  que  le  Heigneur  youlant 
tout  d'un  coup  retirer  ses  serviteurs  de  la  presBe, 
purger  ceste  ville  de  certains  mutins  qui  abusoyent 
du  nom  de  rBvangile,  planter  son  Nom  ailleurB,  et 
finalement  faQonner  son  serviteur  par  une  experienoe 
des  choses  qui  depuis  luy  ont  grandement  servi:  il 
fut  ordonn6,  la  plus  grande  part  du  OouBeil  sur- 
montant  la  meilleure,  que  les  dessusdits  sortiroyent 
de  la  ville  dans  trois  iours,  pour  n'avoir  youlu  ad- 
ministrer  la  Oene  en  une  oit^  ainsi  troublee  et 
meslee.  Oela  estant  annonc6  audit  Oalvin,  sa  res- 
ponse  fut,  que  B'il  eust  seryi  aux  hommes  il  seroit 
mal  reoompens^;  mais  qu'il  avoit  servi  k  oelui,  qui 
an  lieu  de  mal  recompenser  ses  serviteurB,  payoit 
ce  qu'il  ne  devoit  point.  Et  o'estoit  ik  bon  droit 
qu'il  parloit  ainsi;  car  il  avoit  ensuiyi  l'exemple  de 
S.  Paul,  en  servant  &  rEglise  ft  ses  propres  oousts 
et  despens.  II ')  se  retira  donc  au  grand  regret  de 
touB  les  bons,  et  vint  premierement  &  Basle:  puiB 
il  fut  appell6  k  Strasbourg,  I&  ou  estant  recueilli 
comme  un  thresor  par  oes  excellens  hommes  M. 
Martin  Bucer,  Oapito,  Hedio,  et  autres  qui  pour 
lors  reluisoyent  comme  perles  precieuBes  en  1'BgliBe 
de  Dieu,  il  y  dressa,  par  le  cong6  des  Magnifiques 
Seigneurs  et  Gt>uyemeurs  de  Strasbourg,  uneBgliBe 
Fran^oise,  y  eBtablissant  mesmes  la  disoipline  Bccle- 
Biastique:    ce   que  iamais   toutesfois  les   AUemans 


l^  Pour  ee  qui  auit  eomp,  la  premiere  ridaction  p.  23L 

2)  d'iuie  fa^on  qui  n^estoit  point  lasche  om.  F. 

3)  Premiire  r^daetum  p.  23  mo. 
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n'ont  pea  obtenir  iusqnes  h  preeent  pour  leur  Eglise. 
B  lisoit  aussi  en  Theologie  aveo  grande  admiration 
d'im  ohacnn,  et  ayoit  pour  oette  profeseion  de  [b  5] 
Theologie  gages  honneBtes  de  la  seigneurie  de  Btras- 
bourg. 

Apree  son  depart  de  la  ville  de  Qeneyey  comme 
ainsi  fust  que  selon  le  premier  usage  on  eust  ao- 
ooustum^  en  cest  Eglise  de  faire  la  Cene  ayec  pain 
oommuni  aucuns  sans  cause  mirent  en  ayant  des 
onbiies.  Ce  qui  bailla  occasion  &  quelques  uns 
des  bons  de  se  foscher,  iusques  &  s'abstenir  de 
la  Cene,  et  faire  plaintes  d'un  tel  changement: 
dont  mesmes  aucuns.  furent  oontraints  de  s'ab- 
senter  de  la  yiile.  Mais  Calyin  estant  adyerti  de 
la  chose,  comme  il  ne  trouyoit  pas  bon  le  change- 
ment  fait  sans  raison,  aussi  il  tanga  bien  yiyement 
Pimprudenoe  de  ces  bonnes  gens,  qui  pour  si  peu 
de  chose  se  scandalisoyent,  et  iaissoyent  de  parti- 
ciper  a  la  saincte  Cene.  Et  de  fait,  estant  depuis 
Pastenr  en  ceste  Eglise  respace  de  yingt  et  trois 
ans,  et  iusques  &  la  mort,  yray-est  qu'il  a  souyent 
declair6,  qnand  le  propos  s'y  est  addonn^,  >)  que  le 
meillenr  seroit  de  suiyre  ce  qui  est  le  plus  simple, 
ftssayoir  d^user  du  pain  commun:  mais  neantmoins 
il  n'a  point  combatu  snr  le  changement,  sachant 
que  la  chose  estoit  indifPerente  en  soy,  et  qn'il  y 
ayoit  d'autres  poincts  de  plns  grande  importance, 
4  Pobseryation  desquels  il  faloit  insister. 

Or  pour  reyenir  ^  la  suitte  de  rhistoire,  en  oe 
temps-la,  assayoir  Tan  1539,  le  Cardinal  Sadolet 
escriyit  aux  Syndiqnes,  Conseil  et  citoyens  de  la 
yiUe  de  Geneye  une  longne  epistre,  en  datte  dn 
18  de  Mars,  les  amadouant  de  belles  paroles  pour 
lee  destoumer  de  lesus  Christ,  et  blasmant  les  Mi- 
nistres  desquels  Dien  s^estoit  seryi  a  y  reformer  1'estat 
de  la  religion.  H  pensoit  bien  ayoir  tronv^  occasion 
de  gaster  qnelqne  chose,  k  canse  de  1'absence  de 
Calyin;  car  c^estoit  nn  an  apres  qu'il  ayoit  est^ 
chass^  de  Geneye.  Mais  iceluy  qnelqne  temps  apres, 
en  ayant  eu  les  nouyelles  k  Strasbourg,  tesmoigna 
raffection  qu'il  portoit  h  la  yille  de  Geneye,  et 
maintint  la  canse  d'icelle,  on  plnstost  la  yentA  de 
Dieu  contre  ce  renard,  par  nne  longne  et  docte 
epistre  qu'il  luy  rescriyit,  laquelle  se  tronye  im- 
primee  parmi  ses  oenyres  tant  en  Fran^is  qu'en 
Latin,  datee  de  Strasbonrg  le  premier  ionr  de  Bep- 
tembre  1539.  Lors  aussi,  il  reyit  et  augmenta  son 
Listitution  Chrestienne,  qn'il  fit  reimprimer,  et  fut 
mise  en  lumiere  le  1  d'Aoust  andit  an.  Dayantage  il 
eommen^  h  escrire  \b  6]  sur  sainct  Panl,  dediant 
8on  Commentaire  de  TEpistre  aux  Romains  ^  M. 
Simon  Grynee^  le  plus  doote  des  Allemans,  et  son 
grand  ami.  La  datte  dudit  Commentaire  est  de  l'an 
1539,  le  18  d'Octobre.   Anssi  il  escriyit  en  Frangois 

1)  qaand  rocoasion  l'a  porte  JP. 


un  petit  Traitte  et  bien  fami£er,  de  la  Cene  du 
Seignenr,  pour  rusage  de  ceux  de  la  langue  Fran- 
Qoise;  afin  qne  chacun  penst  estre  resoludeoe  qu'il 
nous  fiiut  croire,  oercher  et  receyoir  en  la  Cene, 
et  que  mesmes  les  plus  simples  n'eus8ent  occasion 
de  donter.  Lequel  liyre  cinq  ans  apres,  assayoir 
I'an  1545,  pour  rusage  de  ceux  qui  n'entendent 
nostre  langne  Frangoise,  fut  tradnit  en  Latin  par 
M.  Nicolas  des  Gallars,  lors  Ministre  de  ceste  Eglise, 
et  depnis  de  TEglise  FranQoise  de  Londres,  qni  en- 
cores  aniourd'huy  est  Ministre  de  1'Eglise  d'Orleans. 
Une  chose  est  &  noter,  oomment  ledit  Calyin  se 
porta  pmdemment  &  traitter  ceste  matiere,  tant  en 
son  Institntion  qu'andit  petit  liyret;  car  yoyant^) 
que  la  miserable  contention  esmeue  pour  le  fedt  de 
la  Cene,  ayoit  allum6  un  fen  qui  estoit  ponr  mettre 
diyision  entre  les  Eglises,  tout  son  desir  fiit  de 
l'esteindre  par  une  claire  exposition  de  la  matiere, 
sans  a'attacher  &  personne:  ce  qu'il  a  fait  si  bien 
et  dextrement,  que  qni  yondra  bien  considerer  ses 
escrits,  confessera  qne  c^est  k  Iny,  apres  Dieu, 
qn'appartient  rhonneur  de  la  resolntion  depuis  suyyie 
par  toutes  gens  de  bon  iugement.  H  ent  anssi  lors 
cest  heur,  qu'il  ramena  k  la  foy  un  fort  grand  , 
nombre  d' Anabaptistes  qn'on  luy  addressoit  de  tontes 
parts;  et  entre  antres  un  iadis  Abb6  nomm^  Panl 
Volse,  anqnel  Erasme  ayoit  dedi6  son  Cheyalier 
Chrestien  Tan  1518;  et  leqnel  estant  conyerti  de 
PAnabaptisme,  est  mort  Ministre  en  rEglise  de 
Btrasbourg.  II  y  ent  aussi  de  ce  nombre  nn  nomm6 
lean  Btordenr  natif  du  Liege,  lequel  estant  deced6 
de  peste  d>  Strasbonrg,  quelqne  temps  apres  il  print 
sa  yefye  k  fenm^ie,  nommee  Odillete  ou  bien  Idel- 
lete  de  Bnre,  femme  graye  et  honneste,  (ce  qne  il 
fit  par  le  moyen  et  conseil  de  M.  Bncer)  et  ayec 
icelle  a  tousiours  yescn  paisiblement,  iusqn'^  ce 
que  nostre  Seignenr  la  retira  &  soy  sans  auonns 
enfans,  car  combien  qu^elle  eut  un  fils  de  luy,  il 
moumt  incontinent. 

En  ce  mesme  temps,  assayoir  1'an  1541,  furent 
tenues  en  Allemagne  [&  7]  qnelques  ioumees  Im- 
periales  sur  le  fait  de  la  religion,  k  Wormes  et  k 
Ratisbone,  esqnelles  Calyin  fut  esleu  des  premiers 
par  Tadyis  de  tons  les  Theologiens  Allemans;  oti  il 
se  porta  tellement  que  sa  renommee  se  fit  grande 
parmi  les  adyersaires  mesmes.  Anssi  Philippes  Me- 
lanchthon  entre  antres  le  prit  d^s  lors  en  singnliere 
amiti^,  qni  a  tonsiours  dnr6  depnis;  et  dds  lors 
1'appeUoit  ordinairement  le  Theologien,  par  nn  sin- 
guiier  honneur.  Semblablement  Gaspar  Cmoiger 
qni  estoit  excellent  personnage,  et  Tnn  des  Pasteurs 
de  TEglise  de  Wittemberg,  le  print  k  part  pour 
conferer  &  loisir  priy6ment  ayec  luy,  le  priant  de 
luy   deduire   au  long  la   doctrine  de  la  Cene  du 

1)  Premitre  redaetion  p.  8. 
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Beigneur  et  ce  qu'il  en  sentoit  Ge  que  Calvin  fit 
volontierB :  et  apres  la  fin  de  tout  le  propos,  le  bon 
pereonnage  Cruciger,  comme  il  estoit  homme  fort 
humain,  l'en  remercia  bien  fort,  luy  declarant  que 
de  sa  part  il  en  sentoit  aussi  tout  de  mesme.  Alors 
Calvin  composa  k  Wormes,  le  premier  iour  de  Tan, 
un  chant  de  yictoire  en  vers  Latins  k  rhonneur  de 
lesus  Christ:  lequel  depuis  a  est^  mis  en  lumiere 
par  rimportunit^  d'un  moine  Inquisiteur  de  Tholose, 
qui  le  condamnoit  ayant  qu'il  fust  imprim^;  et 
finalement  a  est6  traduit  en  rime  FrauQoise  par  feu 
M.  Conrad  Badius,  qui  est  mort  Ministre  de  TEglise 
de  Orleans. 

Cependant  le  Seigneur  exerQoit  ses  iugemens 
k  Oeneye,  punissant  expressement  ceux  lesquels 
eatans  en  estat  deSyndique  Tan  1588,  ayoyent  est^ 
cause  de  dechasser  Farel  et  Calyin:  tellement  que 
Tun  d'iceux,  estant  coulpable  d'une  sedition  et  se 
youlant  sauyer  par  une  fenestre,  secreyasoy-mesme; 
un  autre  ayant  commis  un  meurtre  fut  decapit^  par 
iustice ;  les  deux  autres,  conveincus  de  certaine  des- 
loyaut6  oontre  Testat  de  la  ville,  8'enfuirent  et  furent 
condamnez  en  leur  absence.  Ceste  escume  estant 
yuidee  de  la  yille,  Calvin  commenga  d'e8tre  re- 
grett^,  et  fut  redemaud^  par  plusieurs  ambassades 
de  Oeneye,  et  par  rintercession  des  seigneurs  de 
Znrich  aux  seigneurs  de  Strasbourg,  qui  en  firent 
difficult6.  Calyin  d'autrepart,  yoyant  le  fruict 
qu'il  faifioit  &  Btrasbourg,  n'y  youloit  nuUement 
oonsentir,  combien  qu'il  portast  affection  &  la  yille 
de  O^neye  et  aux  gens  de  bien  qui  y  estoyent 
Enfin  il  falut  yenir  iusqu'aux  menaces  du  iuge- 
ment  de  [6  8]  Dieu,  6'il  n'obei8Soit  k  ceste  yo- 
cationy  lesquelles  luy  proposa  M.  Bucer,  allegant 
rexemple  de  lonae.  Ainsi  au  grand  reg^et  desdits 
seigneurs  de  Strasbourg,  et  mesmes  de  M.  Bucer 
et  de  ses  autres  compagnons,  il  fut  accord6  k  la 
yille  de  Oeneye  pour  quelque  temps.  Or  ces  propos 
furent  mis  su8  ^)  lors  que  ledit  Calyin  avoit  est^ 
esleu  ayec  M.  Buoer  pour  aller  &  la  iournee  Im- 
periale  k  Ratisbone.  Ce  qui  fit  qu'il  ne  peut  si 
toat  retoumer  k  Oeneye :  mais  cependant  fut  ad  vis6  ^) 
par  ceux  qui  ayoyent  soin  de  ladite  Eglise,  qu'on 
prieroit  les  seigneurs  de  Beme  de  permettre  que 
M.  Viret,  qui  estoit  Ministre  de  rEglise  de  Lau* 
sanne,  yint  pour  un  temps  demeurer  &  Oeneye: 
afin  qu'en  attendant  le  retour  de  Calyin,  cette  poyre 
Eglise  n'alla8t  du  tout  en  dissipation.  Dont  il  fut 
fort  ioyeux,  sachant  bien,  comme  il  estoit  yray,  que 
ce  luy  8eroit  grand  aide  d'ayoir  Viret  pour  com- 
pagnon  au  gouyernement  d'icelle  Eglise.  Cependant 
8'e8Coulerent  quelques  mois.  Mais  finalement  Calvin 
estant  retourn^  de  Ratisbone  arriya  k  Oeneye,  oii 


IS  en  ayant  F. 
2)  tronv^  bon  F, 


il  fut  tellement  receu  de  singuliere  affection  par  ce 
povre  peuple  reoognoissant  sa  faute,  et  qui  estoit 
affam^  d'ouir  son  fidele  Pasteur,  qu'on  ne  oessa 
point  qu'il  ne  fust  arrestd  pour  tousiours.  A  quoy 
aussi  8'accorderent  en  fin  lesdits  seigneurs  de  Stras- 
bourg,  a  la  charge  toutesfois  qu'il8  le  tenoyent  tous- 
iours  pour  leur  bourgeois.  Ils  vouloyent  aussi  qu'il 
retinst  le  revenu  d'une  prebende  qu'il8  lui  avoyent 
assign^  pour  ses  gages  de  Professeur  de  Theologie. 
Mais,  comme  il  estoit  un  homme  du  tout  eslongn^ 
de  cupidit^  des  biens  de  ce  monde,  iamais  ils  ne 
peurent  tant  faire  qu'il  en  retinst  la  valeur  d'un 
denier.  Par  ainsi,  il  fut  restabli  dereohef  &  Oeneve, 
Tan  1541,  le  13  deSeptembre,  trouvant  Ik  pour  son 
compagnon  M.  Viret.  Et  en  cest  endroit  se  monstra 
merveilleuse  la  misericorde  de  Dieu  envers  le  peuple 
de  Oeneve.  Car  si  le  peuple  ancien  reiettant  Moyse, 
la  delivrance  fut  retardee  quarante  ans,  le  peuple 
de  Oeneve  n'estoit-iI  pas  bien  digne  d'e8tre  jt  iamais 
asservi  sous  la  tyrannie  du  diable  et  de  1  Antechrist 
Romain,  quand  il  avoit  reiett^  Calvin  et  ses  com- 
pagnons,  fideles  et  exeellens  serviteurs  duSeigneur? 
Et  toutesfois  Dieu  n'a  permis  que  pour  cela  ait  estd 
differ6  redifice  de  ceste  Eglise  [c  1]  que  trois  ans 
seulement. 

Or  afin  que  on  entende  comment  Calyin  8'y 
est  port6,  premierement  d'entree  il  protesta  de  n'ac- 
cepter  point  la  charge  de  ceste  Eglise,  sinon  qu'il 
y  eust  Consistoire  ordonn6  et  discipline  Ecclesiaetique 
convenable:  pour  ce  qn'il  voyoit  que  telles  brides 
estoyent  necessaires  et  qu'il  n'estoit  point  auestion 
de  delayer.  Ainsi  par  le  commandement  des  Ma- 
gistrats  incontinent  il  dressa  Tordre  et  la  discipline 
Ecclesiastique  qui  y  est  tousjours  demeuree  ferme 
depuis,  nonobstant  que  Satan  et  ses  adherens  ayent 
fait  tous  leurs  efforts  pour  Tabolir,  oonmie  il  en 
sera  parl^  ci  apres.  II  fit  aussi  en  peu  de  iours  le 
Catechisme,  tel  que  nous  Tavons  maintenant;  non 
pas  qu'il  y  ait  rien  chang^  du  premier  quant  k  la 
doctrine,  mais  la  reduisant  en  bonne  methode  par 
demandes  et  responses,  pour  estre  plus  aisee  aux 
enfans,  au  lieu  qu'en  Tautre  les  choses  estoyent 
traittees  par  sommaires  et  briefs  chapitres.  Or  o'e8t 
un  livre  qu'on  peut  bien  appeler  l'un  de  ses  ex- 
cellens  ouvrages^  et  qui  a  fait  un  merveilleux  fruict, 
estant  si  bien  recueilli,  que  de  Fran^ois  il  a  depuis 
estd  traduit  en  diverses  langues,  agsavoir  par  Tau- 
theur  mesme,  en  Latin,  de  dediant  aux  Miniatres 
de  rEvangile  en  la  Frise  Orientale,  comme  aussi 
aucuns  d'iceux  ravoyent  requis;  et  puis  en  Grec 
par  Henri  Estienne,  et  en  Hebrieu  par  Emanuel 
Tremellius,  luif  de  nation  et  lecteur  en  Theologie 
en  runiversit^  de  Heidelbergue,  tons  deux  fort  sa- 
vans  personnages  et  bien  exercez  esdites  iangaes, 
comme  chacun  sait:  finalement  en  Italien,  Allemand, 
Anglois,  Escossois,  Flamand,  et  Espagnol  pour  toutes 
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oes  Dations-la:  ^)  comme  quant  aux  trois  langues 
premieres  et  principaleSy  il  peut  seryir  tant  pour 
Pusage  des  escoles,  que  pour  gagner  les  luifs  k 
Clirist,  et  y  enseigner  les  Orecs. 

Au   reate,   pource   que  M.  Viret  n^eatoit  que 

prest^  tk  ceste  Eglise  pour  un  tempB,  Calvin  comme 

il  estoit  de  sa  part  fort  vigilant  et  songneux  &  pro- 

curer  tout  ce  qu'il  pensoit  propre  pour  ravancement 

d'icelle,  fit  toua  ses  efforts  pour  obtenir  qu'il  fust 

accord6  &  touaiours:  et  k  ceste  fin  escrivit  lettres 

i  plusieurs   personnages  qu'il   estimoit  y   pouvoir 

aider,    et    lui   mesme   alla   en   personne   solliciter 

rafiaire   en  un  sjmode  &  Yevay.    Mais  la   consi- 

deration  de  rEglise  [c  2]  de  Lansanne,  comme  la 

ohose  estoit  bien  ji  peser,   empescha  d*obtenir  ce 

qae  on  demandoit.    Toutesfois  ledit  Yiret  n'y  fut 

pas  rappell6  si  tost,  mais  fut  laiss^  encores  i  Oe- 

neye  plusieurs  mois,  iusqu'&  ce  que  les  affaires  y 

fossent  un  peu  mieux  asseurees.     Ce  qui  fut  un 

grand  soulagement  k  Galvin,  et  luy-mesme  le  re- 

cognoissoit  ainsi.    A  cause  de  quoy  aussi  depuis  il 

Ini   escrivoit    souvent   de  Testat   de   ceste   Eglise, 

oomme  semblablement  k  M.  Farel:  et  les  prioit  tous 

deux  de  la  visiter  le  plus  souvent  qu'ils  pourroyent 

k  leur  commodit^.    Et  eux  de  leur   cost6  s'y  sont 

toosiours  monstrez    merveilleusement    affectionnez, 

aocourans  ioi  pour  aider  d.  leur  firere  et  compagnon 

quand  leur  presence  y  pouvoit  servir,  comme  sou- 

?ent  il  est  advenu  qu'elle  y  a  beaucoup  fait,  Dieu 

merci.    Le  peuple  aussi  pour  son  regard  s'esiou- 

ysBoit  du  bon  accord  de  ces  trois  excellens  person- 

nages,  toutes  les  fois  qu'il  les  pouvoit  revoir  en- 

aemble  et  les  ouir  prescher,  se  souvenant  du  temps 

premier  qu'ils  avoyent  est6  conioincts  ici  en  la  con- 

duite  de  ceste  Eglise.   H  est  vray  qu'il  y  avoit  bien 

tousiours  quelques  malins,  lesquels  la  presence  de 

Galvin  £Bischoit,    et    beaucoup    plus    quand   ils   le 

Toyoyent  en  la  compagnie  des   deux  autres:  telle- 

ment  que  par  moqu^rie  ils  appelloyent  entre  eux 

runion  de  ces  trois  serviteurs  de  Dieu,  le  Trepied. 

Mais  tout  cont6  et  rabbatu,  ou  tels  galands  ^)  estoyent 

contraincts  de  faire  bonne  mine,  ou  s'ils  brassoyent 

quelque  chose,   il  faloit  malgr^  qu'ils  en  eussent 

qu'il8  sentissent  que  Dieu  avoit  mis  au  coeur  du 

peuple  un  amour  de  ses  bons  Pasteurs. 

Or  Calvin  un  peu  de  temps  apres  son  retour, 
assayoir  au  mois  de  Novembre,  eut  les  nouvelles 
de  la  mort  de  Gapito,  lesquelles  le  contristerent  fort 
plusieurs  iours :  comme  aussi  il  n'y  a  point  de  doute 
que  ce  fut  une  bien  grande  perte  pour  rEglise  de 
Dieu:  ioint  qu'en  mesme  temps  on  disoit  que  Bucer 
estoitmalade  de  peste.  Calvin  donc  estant  demeur^ 
^  Geneve,  seul  des  trois  qui  y  eussent  bien  est6 


1)  Ccmp.  la  premiire  red<iction  p.  21 

2)  profADes  P. 
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requis,  se  conduisit  toutesfois  tellement  au  gou- 
vernement  de  TEglise,  qu'il  mit  peine  que  rien  ne 
demeurast  en  arriere. 

H  y  avoit  lors  en  la  ville  d'autres  Ministres, 
qui  y  ayans  est6  mis  quand  Calvin  fut  chass6,  y 
estoyentdemeurez;  desquels  aucuns  nuisoyent  quasi 
plus  par  leurs  [c  31  moeurs  je  ne  say  quelles,  qu'ils 
ne  pouvoyent  proffiter  par  leur  doctrine.  Toutesfois 
Calvin,  sachant  qu'il  faut  tousiours  en  TEglise  eviter 
divisions  et  entretenir  la  paix  entant  que  faire  se 
peut,  mit  peine  de  se  comporter  aveo  eux,  les  ad- 
monnestant  comme  il  faloit,  redarguant  leurs  vices 
en  priv^,  ^)  et  leur  proposant  de  regarder  k  faire 
le  devoir  de  leur  charge  autrement  que  par  acquit. 
Mais  &  la  parfin  Dieu  y  remedia,  purgeant  par  divers 
moyens  ceste  Eglise  de  ceux  qui  ne  valoyent  rien, 
tellement  qu'on  a  peu  appercevoir  le  iugement  de 
Dieu  sur  eux. 

Calvin  de  sa  part  ne  s'espargnoit  nuUement, 
travaillant  beaucoup  plus  que  son  pouvoir  et  Tesgard 
de  sa  sant^  ne  portoit.  Car  il  preschoit  d'ordinaire 
de  deux  sepmaines  rune  tous  les  iours:  il  lisoit  cha- 
cune  sepmaine  trois  fois  en  Theologie:  il  estoit 
au  Consistoire  le  iour  ordonn6,  et  faisoit  toutes  les 
remonstrances:  tous  les  vendredis  en  la  conference 
de  rEscriture,  que  nous  appellons  la  Congregationy 
ce  qu'il  adioustoit  apres  le  proposant  pour  la  decla- 
ration,  estoit  comme  une  legon:  il  ne  defailloit 
point  en  la  visitation  des  malades,  aux  remonstrances 
particulieres,  et  autres  infinis  affEures,  concernans 
rexercice  ordinaire  de  son  ministere.  Mais  outre 
ces  travaux  ordinaires,  il  avoit  un  grand  soin  des 
fideles  de  France,  tant  en  les  enseignant,  exhortant, 
conseillant  et  consolant  par  lettres  en  leurs  per- 
secutions,  qu'en  intercedant  pour  eux,  ou  procurant 
qu'on  intercedast,  quand  il  pensoit  voir  quelque 
moyen. 

Cependant  tout  cela  ne  rempeschoit  point 
qu'encores  il  ne  travaillast  en  son  estude  particuliery 
et  composast  plusieurs  beaux  livres  et  fort  utiles; 
comme  i'en  toucheray  maintenant  aucuns,  qu'il  fit 
en  ces  premieres  annees:  et  puis  par  ci  par  1&  en  la 
deduction  de  rhistoire  noteray  le  temps  qu'il  fit  les 
autres,  selon  le  loisir  qu'il  avoit,  ou  qu'il  voyoit  la 
necessit^  le  requerir. 

Ainsi  donc  Tan  1543,  pource  que  la  Sorbonne 
de  Paris  s'estoit  desbordee^)  iusques  I&,  de  faire 
des  articles  de  foy  k  sa  fantasie  sans  rien  prouver, 
il  composa  un  livre,  oti  il  met  de  bien  plaisantes 
probations  de  leur  dire  (et  ils  n'en  eussent  pas  sceu 
trouver  de  meilleures,  comme  ils  Tont  bien  monstr^ 
en  se  taisant)  et  adiouste  quant  et  quant  &  bon 
escient  le  vray  contrepoison  qu'il  faut  [c4]  opposer  par 


l^  partioalier  F. 
2)  portee  F, 


67 


VIB  DB  OALVIN 


68 


la  parole  de  Dieu  k  leuTB  erreors  et  determinatioiiB 
magistrales.  11  recueillit  aussi  en  oeste  moBme  annee 
pour  TuBage  de  rEglise  de  Oeneye,  la  forme  des 
prieres  BoolesiastiqueSy  ayec  la  maniere  d'admini8trer 
les  Sacremens  et  celebrer  le  Mariage^  et  un  adver- 
tissement  de  la  Tisitation  des  malades:  oomme 
auiourd'hu7  le  tout  se  met  avec  les  pBeaumes,  accom- 
pagn6  d'une  belle  preface  faite  par  luy-mesme,  oii 
li  est  parl6  de  TuBage  de  chanter  en  i'a86emblee 
publique  de  rBgliBO.  H  mit  Bomblablement  en  lu- 
miere  un  livre  qu'il  dedia  &  M.  FhilippoB  Melanch- 
thon,  Tayant  compoB^  en  peu  de  iourB  pour  main- 
tenir  la  pure  doctrine  de  1'BBcriture  4  rencontre 
doB  calomnieB  d'un  qui  OBtoit  estim^  eBtre  des  pluB 
grandfl  BuppoBtB  de  la  Papaut6:  aBBayoir  Albert 
PighiuB,  qui  faiBoit  rage ')  de  BOUBtenir  le  Franc- 
arbitre  dcB  hommes.  L'an  1544,  il  composa  un 
traitt^  De  la  neceBsit^  de  reformer  rBglise,  faict 
par  forme  de  supplication  &  rBmpereur  Charles 
cinquieme,  ensemble  auz  Princes  et  Bstats  de  TBm- 
pire,  assemblez  lorB  en  la  yille  de  Spire.  Aussi, 
pource  que  le  pape  Paul  3.  s^estoit  aigri  par  une 
epistre,  et  ayoit  iett^  son  yenin  contre  rBmpereur, 
de  ce  que  youlant  tenir  les  Allemagnes  en  paix 
durant  la  guerre  entre  luy  et  le  Roy  de  France, 
il  ayoit  ordonn^  k  Spire  que  cependant  les  Pro- 
testans  demeureroyent  en  leur  estat,  et  qu'on  n'inno- 
yeroit  rien  contre  euz:  mais  qu'&  la  premiere  com- 
moditd  il  feroit  tenir  un  Concile  pour  resoudre  des 
affaires  de  la  Religion:  Calyin  composa  certaines 
Annotations  sur  radyertissement  paternel  du  Pape 
d.  rEmpereur,  esquelles  il  monstre  le  grand  zele  du 
Pape,  et  comment  il  ne  demande  que  confusions 
contraires  k  la  parole  de  Dieu  et  d'oster  toute  bonne 
tranquiilit^  d'entre  les  hommes,  mesprisant  Tautorit^ 
que  Dieu  donne  au  Magistrat,  et  laissant  cependant 
Bome  estre  tousiours  Kome,  et  sa  cour  Apostolique 
plongee  en  tout  desbordement  de  yices.  La  mesme 
annee,  il  escriyit  en  FranQois  contre  les  Anabaptistes 
et  LibertinB,  lesquels  livres  depuiB  ont  estd  traduits 
en  Latin  par  M.  Nicolas  des  Gallars.  L'an  1545, 
il  fit  un  traitt^  comment  Thomme  fidele  se  doit 
gouyemer  entre  les  Papistes,  sans  communiquer  & 
leurs  superstitions:  auquel  est  adioustee  une  exouse 
[c  5]  contre  les  repliques  de  ceax  qui  se  couvroyent 
&us8ement  du  titre  d'estre  Nicodemitea,  et  Tadyis 
de  M.  Philippe  Melanchthon,  Martin  Bucer  et  E^erre 
Martyr:  item  deux  epistrcB  dudit  Calyin  esoriteB 
Tan  1546,  et  Tadyis  des  Ministres  de  rBglise  de 
Zurich  sus  ceste  matiere,  &ictran  1549.  Ce  liyre-Ia 
esmeut  beaucoup  de  gens  en  France,  qui  auparayant 
estoyant  endormis  68  idoIatrioB.  Au  reste  Calyin 
traduisit  aussi  en  Latin  son  Catechisme;  afin  que 
les  autres  Eglises  qui  n'ont  la  cognoissance  de  la 

1)  affiDrt  i^ 


langue  FranQoise,  soeussent  la  Bubstance  et  forme 
de  doctrine  qu'on  enseigne  mesme  aux  enfims  en 
ceste  Bglise. 

L'an  1546,  il  esoriyit  son  oonmentaire  sur  les 
deux  Bpistres  aux  Corinthiens:  et  au  mesme  temps 
preschoit  le  Prophete  Isaie.  Au-dict  an  il  composa 
en  FranQois  un  petit  liyre  d'adyertisBement,  que  ce 
seroit  un  grand  proffit  de  fiaire  un  inyentaire  de 
toutes  les  reliques,  desquelles  les  Papistes  font  caa 
tant  en  France,  qu'ltalie,  Allemagne,  Bspagne  et 
autres  pays.  L^  il  descouyre  non  seulement  rabus 
et  ridolatrie  qui  B'y  commet,  mais  aussi  les  men- 
songes  toutes  patentes^)  des  Prestres,  quand  en 
diyers  temples,  yilles  et  pays,  les  uns  et  les  autres 
80  disent  ayoir  une  mesme  chose.  Or  il  n'a  pas 
comprins  le  tout,  mais  seulement  amen^  quelquee 
exemples,  combien  que  ce  soit  en  assez  bon  nombre, 
et  des  choses  qu'on  ne  peut  nier.  Cependant  son 
intention  estoit  d'augmenter  ledit  liyre,  si  des-dits 
pays  il  eust  peu  estre  adverti  d'autreB  semblables 
pieces,  comme  il  y  en  a  infinies  outre  oelles  dont 
il  fait  mention.  Et  de  faict,  Bouyent  en  se  riant  11 
tensoit  aucuns  de  ses  familiers  et  amis,  de  ce  qa'ils 
n'ayoyent  procurd  de  recouyrer  plus  amples  me- 
moires  de  telles  ohoses.  Toutesfois  quant  &  la  France, 
il  n'y  a  pas  plus  gueres  &  craindre  en  cest  en- 
droitrla,  Dieu  meroi.  Car  la  guerre  a  est6  teUe- 
ment  occasion  d'o8ter,  arracher  et  briser  tant  de 
ces  fatras,  qu'il  ne  reste  plus  sinon  de  prier  Dieu, 
qu'il  luy  plaise  par  un  moyen  plus  doux  aux 
peuples  de  la  terre,  oster  ce  qui  en  est  encores  de- 
meur^  ou  en  France,  ou  aux  autres  pays.  Ledit 
liyret  fut  traduit  en  latin  par  M.  Nicolas  des  Oal- 
lars,  Tan  1548. 

L'an  1547,  il  mit  en  lumiere  son  livre,  nomm6 
Le  contrepoison  k  rencontre  des  Actes  du  Concile 
de  Trente:  oti  il  frotte  bien*)  ces  Reyerends  [c  6] 
Peres,  et  confenne  les  fideles  en  la  simplicit6  de  la 
doctrine  de  rEscriture.  Tant  y  a  que  MeBsieurs 
du  Concile  sont  demeurez  muets,  et  n'ont  sceu  main- 
tenir  les  Decrets  de  leurs  SesBions:  oar  oe  n'eBt  que 
foin  et  paille,  qui  sont  consumez  si  tost  que  le  feu 
yif  de  la  saincte  Escriture  y  est  apport^.  H  esoriyit 
auBBi  repiBtre  aux  fidele8  de  Rouen,  imprimee  entre 
ses  OpuBcuIcB,  par  laquelle  il  Iob  adyertisBoit  de  ne 
BO  laisser  tromper  par  les  erreurs  d'un  certain  cor- 
delier,  prisonnier  pour  la  parole  de  Dieu,  oomme 
aucuns  d'entre  eux  pensoyent;  mais  qui  &  la  yerit6 
estoit  un  libertin,  plein  de  resyeries  pemicieuseB. 

L'an  1548,  il  fit  ses  Commentaires  sur  les 
BpiBtrcB  de  S.  Paul  aux  OalatoB,  EpheBiens,  Philip- 
pienB,  CoIoBsienB.     Item  sur  les  deux  Bpifitres  & 
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Timothee.    H  oomposa  ansBi  son  livre  contre  Tln- 
terimy  oti  il  monstre  le  yray  moyen  d'nne  bonne 

Saix  Ghrestienne  et  de  reformer  rEglise,  estre  de 
emenrer  en  la  parole  de  Dieu,  qui  est  la  doctrine 
des  Prophetes  et  Apostres,  et  non  pas  de  forger  une 
religion  de  diyerBes  pieces  h  la  fantasie  des  hom- 
mes.  Dayantage  il  eBcriyit  contre  rAstrologie  lu- 
diciaire,  pour  monatrer  que  telle  curiosit^  n'e8t  nul- 
lement  conyenable  aux  OhrestienB;  comme  1&  il  de- 
dnit  la  chose  bien  pertinemment,  combien  que  ce 
soit  Bans  prolixitd  ennuyeuse. 

Or  i'ay  compris  iuBques  ici  lee  liyres  composez 
par  luy  depuis  son  retour  iusques  au  commencement 
de  Tan  1549.  lesqueis  qui  considereroit  ne  se  pour- 
roit  tenir  d'entrer  en  admiration,  comment  ayant 
les  empeschemens  ordinaires  du  ministere,  il  pouyoit 
tronyer  le  loisir  de  dioter  tout  cela,  ou  mettre  la 
main  h  la  plnme  pour  rescrire.  Mais  encore  y  a 
il  plus  grand'matiere  de  s'esmeryeiller,  yeu  que  ce- 
pendant  il  n'estoit  pas  sans  plusieurs  autres  grands 
destonrbiers.  le  laisse  ses  maladies  quasi  ordinai- 
res,  et  aussi  qu'il  a  yeu  sa  femme  souyent  malade 
qnelques  annees  ayant  qu'elle  mourust  (comme  ou- 
tre  Bon  enfantement  bien  dangereuz  d>  elle)  depuis 
auBsi,  et  Tan  1545,  elle  fut  griefyement  malade,  et 
traina  plusieurs  mois  ayant  que  reyenir  &  quelque 
eonvalescenoe:  enyiron  lequel  temps  aussi  la  femme 
de  Yiret  tomba  en  une  longue  maladie  dont  finale- 
ment  elle  mourut.  le  laisse  aussi  que  Tan  1546, 
il  fut  long  temps  persecut6  des  hemorroides,  ius- 
ques  [c  7]  &  ayoir  un  bien  mauyais  ulcere  en  ceste 

Ertie-Ia,  et  lequel  depuis  luy  est  reyenu  par  fois. 
I^sse  semblablement,  que  quand  ses  deux  fideles 
compagnons  Farel  et  Yiret  ont  eu  de  ce  temps-la 
des  affaires  fascheuses  en  leur  ministere,  il  a  tous- 
jours  taschd  de  porter  une  partie  du  fardeau,  comme 
aossi  euz  ont  fiuct  le  pareil  deyoir  de  fratemit6  en- 
yers  luy.  Mais  mesmes  en  ces  annees-Ia,  il  a  eu 
souyent  affiEdre  pour  empescher  que  la  discipline  ne 
fiist  enfreinte  par  des  particuliers;  et  a  souyent  yeu 
les  choses  prestes  k  aller  en  grand  desarroy  ^)  par 
la  malignite,  ou  pour  le  moins  dissimulation  de  ceux 
qui  y  deyoyent  remedier :  ce  qui  le  nayroit  meryeil- 
leusement  Mesmes  les  choses  en  yindrent  iusques- 
la,  qne  le  16  de  Decembre  1547,  un  tnmulte  ten- 
dant  &  sedition  ciyile  s'estant  esmeu  en  Oonseil  des 
deux  cens,  il  y  entra  &  despouryeu  se  iettant  tout 
au  trayers  des  coups,  et  par  sa  presence  appaisa  les 
tronbles.  Or  tout  cela  estoit  pour  le  rendre  inutile 
k  ses  estudes,  n'eust  est^  qu'il  reprenoit  tousiours 
courage  au  Seigneur,  et  esperoit  contre  esperanoe 
de  yoir  quelque  fruict  plus  paisible  et  plus  grand 
de  Bes  labenrs  mesme  en  ceste  Eglise.   Oe  qu'aus8i 


1)  deBordre  F, 


Dieu  par  sa  misericorde  luy  a  donn6  &  la  parfin, 
quelques  annees  ayant  que  le  retirer  de  ce  monde. 

Cependant  les  annees  prochaines  suiyantes  il 
eut  encore  beaucoup  de  difEicuItez,  et  grandes:  mais 
en  continuant  tousiours  son  train,  fiedsant  ce  que 
Dieu  luy  donnoity  et  luy  en  remettant  rissue  en 
bonne  simplicitd,  il  les  surmontoit  les  unes  apres 
les  autres.  Or  combien  qu'il  eust  desia  suffisam- 
ment  monstr6  qu'il  ne  dependoit  pas  des  hommes 
ne  du  grand  nombre,  toutesfois  ie  ne  doute  pas  que 
Dieu  ne  Tait  youlu  soustenir  et  accourager  par  la 
multiplication  de  ceste  Eglise.  Car  en  peu  de  temps 
il  a  yeu  ici  accourir  de  plusieurs  pays,  gens  de  cu- 
yerses  conditions,  les  uns  pour  Touir  comme  ^  la 
desrobbee:  les  autres,  et  en  grand  nombre,  pour 
demeurer  mesmes  en  ceste  Eglise:  yoire  en  sorte 
qu'on  y  preschoit  non  seulement  en  FrauQois  et 
Italien,  comme  encore  cela  dure  auiourd'huyy  Dieu 
merci:  mais  aussi  en  Anglois  et  EspagnoL  Cest 
accroissement  si  grand  de  rEglise  fut  cause  que 
ies  estrangiers  yenans  ici  demeurer  dresserent  un 
ordre  pour  subyenir  aux  necessitez  [c  8]  de  leurs 
poyres,  afin  que  la  yille  n'en  fust  par  trop  chargee. 
Mais  outre  cela,  ceux  de  la  langue  Frangoise, 
yoyans  le  grand  proffit  que  feroyent  les  sermons 
de  Calyin  estans  fidelement  recueillis  et  mis  par 
esorit,  tascherent  de  trouyer  homme  qui  eust  ceste 
dexterit^  ayec  la  promptitude  d'escrire,  auquel  se- 
lon  leur  pouyoir  ils  baiUassent  gages  suffisans.  En 
quoy  Dieu  benit  tellement  leur  saincte  affection, 
que  depuis  quasi  tous  ses  sermons  ont  est6  escrits 
et  sont  bien  enregistrez. 

Enyiron  ce  temps-la  aussi,  on  commen^a  k  fidre 
estat  de  recueillir  ses  legonSy  et  les  escrire  ainsi 
qu'il  les  pronongoit.  Yray  est  que  plusieurs  aupa- 
rayant  s'e8toyent  efforcez  de  ce  faire,  et  68  IcQons 
et  69sermons;  mais  ilsn'avoyent  peu  encore  attein- 
dre  I&  que  de  recueillir  le  tout  mot  k  mot:  telle- 
ment  que  ce  qu'ils  avoyent  fiftit  estoit  plustost  pour 
en  retirer  quelques  principaux  poincts,  que  non  pas 
pour  suiyre  les  propos  d'un  fil  continuel.  Neant- 
moins  ce  que  ces  premiers-la  avoyent  fait  est  bien 
digne  de  louange  (desquels  sont  M.  Nicolas  des 
OallarSy  FrauQois  Bourgoing,  et  lean  Cousin,  tous 
trois  Ministres  du  sainct  Eyangile),  yeu  que  c'est 
oe  qui  a  donn6  occasion  aux  autres  de  plus  ayan- 
cer,  et  par  maniere  de  dire  amener  la  chose  k  sa 
perfection:  comme  on  peut  bien  dire  que  Q'a  est^ 
un  grand  don  de  Dieu  en  M.  Jean  Bud6,  Charles 
de  lonyiller  et  Denis  Baguenier,  de  ce  que  par  le 
moyen  des  deux  premiers  et  de  leur  labeur  gratuit, 
nous  ayons  les  lofons  de  ce  bon  seryiteur  de  Dieu: 
et  par  le  moyen  du  troisiesme,  estant  aux  gages 
de  la  compagnie  des  estrangers,  ses  sermons.  Ce 
qui  sera  cause  que  ci  apres  ie  toucheray  selon  Por- 
dre  des  temps  quels  livres  il  exposoit  en  leqons  oa 
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seitnonB,  outre  oe  qu'il  composoit,  tant  par  forme 
de  Commentaire  qu'autrement,  et  aussi  ce  qui  es- 
toit  traitt6  en  la  oongregation  les  yendredis:  lequel 
reoit  sera  paraventure  trouv6  long,  mais  non  superfliu, 
comme  ie  croy:  car  par  1&  on  cognoistra  mieux 
comment  le  bon  homme  ne  s^est  donn6  nulle  re- 
lasclie,  que  tousiours  il  ne  B^employast  &  cultiyer 
la  yigne  du  Seigneur,  et  de  diyerses  £a$ons  en 
mesme  temps:  tellement  qu'&  bon  droit  et  de  fort 
bonne  grace,  Wolphangue  Muscule,  autresfois  Mi- 
nistre  en  TEglise  d'Auspourg,  et  depuis  lecteur  en 
Theologie  k  Berne,  disoitde  [d  1]  Calyin,  en  usant  d'une 
autre  similitude,  que  c'estoit  un  arc  tousjours  tendu. 

Ainsi  donc,  en  reyenant  au  fil  de  rhistoire, 
l'an  1549  mourut  sa  femme  au  mois  de  Mars.  Au 
mois  de  May,  luy  et  M.  Guillaume  Farel  firent 
de  compagnie  un  yoyage  k  Zurich,  afin  de  coucher 
par  escrit  un  bon  accord  entre  les  Ministres,  Pas- 
teurs  et  Docteurs  de  TEglise  de  Zurich,  et  ceux 
des  Eglises  de  Geneye  et  Neufchastel,  touchant  la 
nature,  yertu,  fin,  usage  et  fruict  des  Sacremens. 
Car  combien  que  (comme  il  a  est6  dit)  il  eust 
traitt6  de  la  matiere  de  la  Cene  en  telle  sorte  que 
nul  n'ayoit  occasion  de  s'offenser  contre  luy:  ce 
neantmoins  Satan  s'efforQa  tant  qu'il  luy  fut  possible, 
de  l'attirer  en  ceste  contention,  yoire  mesmes  ayeo 
TEglise  de  Zurich,  laquelle  entre  autres  il  a  tous- 
iours  estimee  et  honoree.  Mais  ce  fut  en  yain. 
Car  aucontraire  ayans  en  presence  confer^  ensemble, 
ils  demeurerent  entierement  d'accord,  et  ayec  eux 
aussi  toutes  les  Eglises  de  Buisse  et  des  Grisons. 
Lequel  accord  un  peu  apres  fut  imprim6  en  Latin 
et  Fran^ois,  assayoir  le  premier  jour  d'Aoust;  et 
depuis  en  d'autres  langues  aussi,  ayec  grande  edifi- 
cation  parmi  tout  le  monde. 

A  son  retour  de  Zurich,  ii  se  trouya  mal  d'une 
defluxion  sur  respaule,  qui  le  fascha  long  temps: 
sans  toutesfois  qu'il  delaissast  aucune  partie  de  son 
ministere,  ou  des  escrits  qu'il  ayoit  commencez. 
Ceste  annee-Ia  il  preschoit  les  Dimanches  au  matin 
TEpistre  aux  Hebrieux,  et  Tayant  acheyee  il  print 
les  Actes  des  Apostres,  lesquels  il  commenga  k 
prescher  ^  la  mesme  heure  le  Dimanche  25  d' Aoust 
audit  an.  Au  sermon  du  soir  les  Dimanches  il 
preschoit  les  Pseaumes,  prenant  seulement  ceux 
qui  n'e6toyent  pas  encore  traduits  en  rythme  (car 
desia  auparayant  il  ayoit  presoh^  les  autres),  et  en 
estoit  au  40.  Les  autres  iours  de  la  sepmaine  il 
preschoit  le  Prophete  leremie:  en  legons  de  Theo- 
logie  il  exposoit  aux  escoliers,  Ministres  et  autres 
auditeurs  le  Prophete  Isaie,  qu'il  ayoit  commenc^ 
de  plus  long  temps.  Les  yendredis  en  la  Congre- 
gation,  on  proposoit  l'EpiBtre  aux  Hebrieux,  apres 
bquelle  on  print  les  Canoniques.  ^)    Quant  h  ses 
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escrits,  la  mesme  annee  il  mit  en  lumiere  son 
commentaire  sur  PEspitre  k  Tite,  et  sur  1'Epistre 
aux  Hebrieux. 

L'an  1550,  au  mois  d'Aoust,  un  prince  et 
ayec  luy  certains  [d  2]  seigneurs  du  pays  de 
France  reyenans  de  Rome  passerent  par  Geneye, 
et  ouirent  tout  au  long  un  sermon  de  Calyin,  qui 
lors  ayoit  un  fort  beau  texte  au  51.  chapitre  de 
leremie,  yerset  38:  Becheresse  sera  sur  les  eaues 
de  Babylone:  car  c'est  la  terre  des  images  taillees, 
et  se  glorifient  en  superstitions :  lequel  il  deduisit 
d'une  grande  grace,  yehemence  et  simplicit^,  k  sa 
maniere  accoustumee,  sans  ostentation.  Si  tous 
ceux  qui  rouirent  alors  en  eussent  fait  leur  profifit, 
les  choses  iroyent  mieux  et  plus  paisiblement  qu'el- 
les  ne  font.  Dieu  leur  face  la  grace  d'y  penser 
plustost  tard  que  iamais.  Le  mesme  an,  ayant 
achey^  de  prescher  leremie,  il  print  les  Lamenta- 
tions  du  mesme  Prophete  pour  les  sermons  ordi- 
naires  de  sa  sepmaine.  Ce  qu'ayant  despesch^,  il 
commen^a  Michee  le  12  de  Noyembre.  Au  reete  il 
exposoit  en  rescole  le  liyre  de  Oenese,  ayant  achey^ 
le  Prophete  Isaie:  et  les  yendredis  en  la  Congre- 
gation  estoit  expos6  TEyangile  selon  sainct  lean. 
Oeste  annee-la  aussi  fut  imprim^  son  Commentaire 
sur  les  Epistres  aux  Thessaloniciens.  Item  ce  beau 
liyre  intitul^  Des  scandales,  oti  il  monstre  que  rien 
ne  nous  doit  destoumer  de  nous  ranger  ^  lesus 
Christ  et  k  son  Eyangile,  et  d'y  perseyerer  iusques 
&  la  fin  selon  nostre  yocation:  et  que  ceux  qui  font 
autrement,  c'est  par  faute  de  youloir  bien  cognois- 
tre  lesus  Christ. 

Enyiron  Tan  1561,  fut  mis  en  lumiere  pour  la 
premiere  edition,  le  Commentaire  sur  Isaie,  recueilli 
soigneusement  des  legons  et  sermons  dudit  Calyin 
par  M.  Nicolas  des  Oallars,  lors  Ministre  de  ceste 
Eglise.  Item,  il  fit  imprimer  son  Commentaire  sur 
les  Epistres  Canoniques  qu'on  appelle.  Quant  &  ses 
sermons  ordinaires  de  sa  sepmaine,  il  prescha  qua- 
tre  des  petis  Prophetes,  commengant  Sophonie  1e  6 
de  Feyrier:  Osee,  le  second  d'Ayril:  loel,  le  5  de 
Septembre:  Amos,  le  28  d'Octobre.  Ceste  annee- 
la  il  receut  une  grande  affliction  des  nouyelles  de 
la  mort  de  Bucer,  qui  deceda  en  Angleterre. 

Audit  1)  an  yint  en  ceste  yille  un  certain,  nomm^ 
lerosme  Bolsec,  un  peu  auparayant  Carme  de  Paris, 
et  puis  soudain  deyenu  de  Theologien,  medecin  ou 
plustost  Triadeur:  lequel  pour  se  faire  yaloir,  pen- 
sant  estre  arriy^  en  son  Cloistre  et  non  en  une 
Eglise  de  Dieu,  de  laquelle  il  n'ayoit  iamais  rien 
sceu  que  par  ouir  dire,  commenga  [d  3J  &  tenir  par 
ci  par  1&  et  aussi  en  pleine  Congregation ,  mauyais 
propos  touchant  la  doctrine  de  la  Proyidence  et 
Predestination   etemelle   de   Dieu.     Coutre  lequel 
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Galyin  d'entree  prooeda  en  telle  sorte  qne  o^estoit 
seulement  pour  le  ramener  au  droict  cbemin,  sans 
luy  donner  matiere  de  8'aigrir.  Car  il  se  contenta 
de  luy  respondre  tellement  en  public,  que  le  peuple 
qui  estoit  1&  aseembl^  ne  8'en  retoumast  point 
abbruv^  d'auoun  erreur :  et  c'eetoit  plustost  pour  re- 
dresser  ce  que  Tautre  ayoit  dit,  que  pour  8'attacher 
k  la  personne  d^ioeluy,  comme  aussi  il  se  contenta 
de  rabatre  les  coups  sans  le  marquer.  DaTantage, 
il  fiit  appell6  en  conference  particuliere  avec  le-dit 
Galyin  et  ses  compagnons  MmistreB  de  rEglise:  1& 
ot!i  on  luy  remonetra  assez  longnement  et  par  divers 
passages  de  PEscriture,  comment  il  s^abusoit  Cela 
fdt  enyiron  le  15.  iour  deMay.  Maie  il  ee  monetra 
fort  obstind  neantmoins,  combien  qu'il  ne  roBpondiat 
rien  pertinemment,  et  que  luy-mesme  confesBaBt 
qu'il  ne  Bavoit  que  repliquer  &  un  paBsage  d'Ezechiel 
qu^on  luy  mit  en  avant.  DepuiB,  il  se  contenta 
d^espandre  oouvertement  Bon  venin:  maia  comme 
Dieu  ne  le  vouloit  laiBBer  gaster  le  troupeau,  il  ae 
deacouTrit  enoore.  Car  il  advint  qu'eBtant  en  partie 
solicit^  par  quelquoB  garnemenB,  il  recommen$a  pluB 
ibrt  qne  iamaiB  &  remettre  bub  bcb  erreurs  en  pleine 
Gongregation.  Ce  fiit  le  16.  iour  d'Octobre  que  le 
passage  du  8.  de  S.  lean  avoit  est^  expoB^,  Qui  eet 
de  Dien,  il  oit  lea  parolea  de  Dieu,  et  pourtant  youb 
ne  les  oyez  point,  &  cauBO  que  voub  n'e8teB  point 
de  Dieu.  L£t  ce  galant')  se  va  enfler,  et  babille 
long  tempsy  diBant  que  nouB  faiBiouB  Dieu  autheur 
de  pech6  et  coulpable  de  la  condamnation  dee 
meschanB:  que  c'eBtoit  en  faire  un  Tyran  ou  un 
luppiter:  item,  qu'on  faieoit  accroire  k  8.  AuguBtin 
qtt'il  estoit  de  coBte  opinion:  mais  que  luy  ne  touB 
les  anoiens  DocteurB  ne  la  tenoyent.  !Pour  con- 
clusion  il  exhorte  le  peuple  de  bo  donner  garde  de 
ocBte  nouyelle  doctrine,  que  tenoyent  plusieurB 
auiourd'huy,  disanB  qu^elle  oBtoit  venue  deLaureuB 
Yalle.  Or  pensoit  coBt  effiront^  avoir  trouv6  occa- 
sion  de  Boduire  le  peuple,  pource  que  Calvin  n'avoit 
assist^  k  ladite  Congregation,  cependant  que  le  pro- 
posaut  parloit.  Maie  combien  que  tant  Iob  autrea 
\d  4]  MinistreB  que  M.  Guillaume  Farel,  qui  OBtoit 
lorB  venu  de  NeufchaBtel  ici  yoir  TEgliBe  et  viBiter 
Bee  amifl,  ne  fuBsent  paB  demeurez  court:^)  Dieu 
voulut  touteBfoiB  que  Calvin  Burvint  un  peu  aproB 
loB  premiers  propoB  de  leroBme,  qui  ne  1'apperoeut 
point  II  eut  donc  la  patience  de  le  laiBBor  tout 
dire,  et  puiB  il  B'oppoBa  vivement  &  ce  loup  doBguiB^, 
et  BUB  le  ohamp  luy  roBpondit  de  point  en  point 
quasi  TeBpace  d'une  heure  entiere:  allegant  outre 
tant  de  teBmoignagoB  de  rEBcriture,  Bi  nomm^ment 
infinis  paBBagoB  de  S.  Augustin,  qu'il  sembloit  qu'il 
les  eust  leuB  et  eBtudiez  le  jour  mesme.    Et  pour 
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conduBion,  afin  de  mouBtrer  le  babil  efiEront^  de  ce 
vilain,  ^)  il  adiouBta :  Et  pleuBt  &  Dieu  que  celuy 
qui  a  ici  voulu  alleguer  Bainot  Augustin,  en  euet 
veu  k  boD  OBcient  quelque  chose  pluB  que  la  oouver- 
tnre.  AproB  Calvin,  ledit  Farel  fit  encoro  k  la 
compagnie  une  brieve  remonstrance ,  pleine  de  zele 
et  maieBt6,  afin  qu'aucun  n'euBt  d.  bo  doBtoumer  de 
la  saine  dootrine.  MonBieur^)  le  moine  ne  seut 
ue  repliquer:  mais  partant  de  Id.,  un  dee  Beigneure 
e  la  iuBtioe,  homme  de  bon  zele,  le  fit  mettre  en 
prieon.  Oti  derechef  par  pIuBieurB  fois  et  &  divera 
iourB,  Calvin  avec  bob  compagnons  eatant  appel6 
par  la  luBtice,  le  conveinquit  et  de  bouche  et  par 
eBcrit  bien  au  long:  ioint  qu'encore  on  eut  Bur  coBt 
afi^aire  TadviB  doB  EgliBOB  de  SuiBBo:  tellement  que 
rien  ne  demeura  &  coBt  adversaire  de  verit^  qu'une 
Boule  impudence  Monachale:  laquelle  il  monatra 
moBme  devant  le  Biege  ludicial  le  23.  de  Decembre, 
quand  sentence  de  banniBBoment  luy  fut  prononcee 
&  Bon  de  trompe,  k  la  maniere  accouBtumee.  Mais 
00  n'eBt  pas  de  merveille:  oar  tousiours  depuis  elle 
ra  rendu,  et  rend  encores  auiourd'huy  puant  ik  tout 
homme  qui  a  quelque  bon  Bontiment:  veu  qu'il  est 
condamn6  par  Bon  propre  iugement  comme  il  sera 
monstr^  par  tesmoignage  de  sa  main,  toutes  fois  et 
quantes  que  besoin  sera.  Car  oe  malbeureux,  qui 
avoit  merit^  punition  pour  un  acte  seditieuz,  estant 
traitt^  par  le  Magistrat  en  toute  douoeur,  d.  cause 
qu'on  estimoit  quHl  y  auroit  ci  apres  quelque  remede 
h  Bon  ignorance  sophistique,  apres  avoir  fait  tant 
de  BcandaleB  et  de  maux  68  Eglises  circonvoisineB, 
Bo  voyant  par  trois  fois  dechasB^  doB  terroB  dee 
Seigneurs  de  Berne:  k  la  fin  eetant  intolerable 
[d  5]  k  ehacun  a  donn6  gloire  &  Dieu  recognoiBsant 
ses  fautes,  et  sur  tout  sa  mauyaise  conscience,  a 
Orleans  en  plein  Synode  general  deBEglises  Fran- 
Qoises,  Tan  1562  tellement  qu'on  esperoit  quelque 
chose.  Mais  depuis  OBtant  derechef  Baisi  d'un  moBme 
mauvaiB  esprit,  est  retourn^  k  ees  premieres  erroB: 
et  deohaBB^  de  touB,  oomme  il  en  eet  digne,  sert 
encores  aujourd'huy  par  tous  les  lieux  oti  il  se 
pourmene,  de  tesmoignage  de  Tire  de  Dieu  contre 
ceux  qui  resiBtent  k  Yerit^.  Au  roBte,  lore  qu'il 
fit  ce  scandale  en  ceste  Eglise  de  Oeneve,  il  n'y  a 
point  de  doute  que  sans  le  remede  que  Dieu  y  mit  par 
Bon  serviteur,  o'estoit  un  commencement  de  grande 
dissipation:  car  aucuns  des  simples  y  estoyent  abusez, 
et  les  malins  estoyent  bien  aises  d'avoir  quelque  ooca- 
sion  de  B'eflcarmouscher.  De  fait,  on  yit  un  tesmoignage 
de  00  que  dit  sainot  Paul  en  la  1.  aux  Corinthiens,  chap. 
II,  que  quand  il  survient  des  heroBies,  on  cognoit  ceux 
qui  ont  suivi  la  parole  de  Dieu  sans  feintise.  Car  com- 
bien  que  ceux  qui  se  mesprenoyent  apres  oe  trompeur 
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06  rednireiit  qnand  ils  furent  advertis,  si  y  en  ent-il 
qni  demenrerent  opiniadtrea,  et  nomm^ment  un 
seigneur  de  renom')  et  homme  d'apparence  au 
monde,  voire  qui  plusieurs  annees  avoit  fait  bonne 
mine  en  1'Egliee,  assavoir  laquea  de  Bourgoigne, 
eeigneur  de  Falaix.  Car  tant  luy  que  sa  femme 
prindrent  Ik  leur  occasion  de  se  destourner  de  la 
dootrine  de  ceste  Eglise,  quoy  que  leurs  amis,  leurs 
domestiques  et  les  Ministres  aussi  leur  remonstrassent. 
Oependant,  entre  autres  moyens  qu'on  suivit  de 
reunir  tout  en  un  sainct  accord  de  la  Foy,  pouroe 
que  lors  la  Oene  de  Decembre  approchoit,  il  fut 
advis6^)  par  la  compagnie  des  Ministres,  que  le 
yendredi  18.  iour  dudit  moisGalvin  traitteroit  tout 
le  discours  de  ce  poinct  de  la  Predestination  en  la 
Oongregation  publique,  et  qu'apres  luy  tous  les 
autres  Ministres,  tant  de  la  ville  que  des  champs, 
diroyent  ce  que  Dieu  ieur  avoit  donn^  pour  protester 
de  leur  consentement  expres  en  cest  artide:  ce  qui 
fut  fait,  et  mesmes  outre  les  ministres,  y  eut  encore 
quelques  gens  de  bien  et  de  savoir  qui  dedarerent 
avec  grande  edification  ce  qu'ils  en  croyoyent.  L^acte 
de  ladite  Oongregation  a  est^  imprim^  depuis,  1& 
oti  la  chose  se  peut  voir. 

[d  6]  ITn  peu  apres,  assavoir  au  commencement 
de  Tan  1552,  fiit  imprim^  le  livre  de  la  Predesti- 
nation  et  de  la  Providence  de  Dieu,  oti  Oalvin  a 
deduit  ceste  saincte  doctrine  d'une  telle  fa^on,  qu'il 
est  impossible  de  mieux.  En  quoy  il  a  comprins 
ce  que  croyent  touchant  ce  poinct  selon  les  Escritures 
tontes  EgUses  fideles,  et  nomm^ment  les  Ministres 
de  l'Eglise  de  Oeneve.  U  mit  aussi  en  lumiere  son 
premier  livre  des  Oommentaires  sur  les  Actes  des 
Apostres,  qui  est  sur  les  treize  premiers  chapitres. 
Pour  ses  sermons  ordinaLres  de  sa  sepmaine  11  com« 
menga  Abdias  le  5  de  Fevrier,  apres  lequel  il  prescha 
lonas,  Nahum,  Daniel:  et  le  21  de  novembre  print 
Ezechiel.  Oeste  annee-la  il  commenga  k  exposer  en 
rescole  les  Pseaumes,  ayant  achev6  le  livre  de 
Genese. 

L'an  1553,  environ  le  mois  de  Mars,  ayant  eu 
nouvelles  que  M.  Guillaume  Farel  estoit  bien  malade, 
combien  que  le  temps  fust  fort  incommode,  &  oause 
des  pluyes  et  froidures,  il  se  mit  en  chemin  pour 
Taller  voir.  Oe  qui  fut  une  grande  consolation  audit 
Farel,  d'ouir  encore  sur  la  fin  de  sa  vie,  oomme  il 
pensoit,  Oalvin  son  ancien  compagnon  en  1'oeuvre 
du  Seigneur,  et  lequel  il  avoit  touaiours  en  admi- 
ration  et  reverence  comme  un  vray  organe  de 
1'Esprit  de  Dieu.  Or  Oalvin  y  ayant  demeur6 
quelques  iours,  voyant  que  o'en  estoit  fait,  et  que 
sa  presence  n'y  servoit  plus  de  rien,  le  laissa  comme 
tirant  &  la  mort,  et  ne  parlant  plus,  en  sorte  que 
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le  medecin  mesmes,  assavoir  M.  Philibert  Sarazin, 
estimoit  la  fin  en  estre  prochaine.  Toutesfois  Dieu 
le  restaura  un  peu  apres  contre  toute  esperance. 
Ainsi  furent  bien  trompez  aucuns  malins  gaudisseurs, 
qui  suivant  leur  fai^on  de  parler  que  nous  avons 
touchee  ci  dessus,  disoyent  alors:  II  s'en  faudra  un 
pied  du  trepied.  La  mesme  annee  il  dedia  aux 
Seigneurs  Syndiques  et  Oonseil  de  Geneve,  son 
Oommentaire  sur  TEvangile  selon  sainct  lean.  Lors 
aussi  on  commenga  k  exposer  en  la  Oongregation 
les  vendredis,  les  trois  Evangelistes  oonioints  en- 
semble  par  maniere  de  Ooncordance. 

En^)  ce  temps-la  Michel  Servet  (dont  11  a 
desia  est^  parl6  ci  dessus)  Espagnol,  de  maudite 
memoire,  survint,  non  pas  homme,  mais  plustost  un 
monstre  horrible  compos^  de  toutes  les  heresies 
anciennes  et  nouvelles,  condamnant  le  Bapteame 
[d  7]  des  petis  enfans:  et  sur  tout  execrable  blas- 
phemateur  contre  la  Trinitd,  et  nomm6ment  contre 
l'Bternit6  du  Fils  de  Dieu.  Oestuy-ci  estant  arrivd 
en  ceste  ville,  et  recognu  par  aucuns  qui  1'avoyent 
veu  ailleurs,  fut  saisi  par  le  Magistrat  le  13.  iour 
d'Aoust,  &  cause  de  ses  blasphemes.  Et  Ik  dessns, 
fut  tellement  et  si  vivement  combatu  par  OaWin  en 
la  yertu  de  Dieu  et  de  sa  parole^  que  pour  toute 
defense  il  ne  luy  demeura  qu'une  opiniastret^  in- 
domtable:  &  raison  de  laquelle,  par  iuste  iugement 
de  Dieu  et  des  hommes,  le  27.  iour  d'Octobre  il  fut 
condamn6  au  supplice  de  feu:  et  ainsi  finit  sa  mal- 
heureuse  vie  et  ses  blasphemes  qu^il  avoit  desgorgez 
de  bouche  et  par  esorit,  Tespace  de  trente  ans  et 
pluB.  Or  il  n'est  ia  besoin  d'en  parler  davantage, 
yeu  qu'il  y  a  un  fort  beau  livre,  que  Oalvin  en 
composa  expressement  un  peu  apres,  assavoir  Pan 
1554,  otL  il  monstre  que  lavraye  et  droite  foy  porte, 
de  croire  trois  personnes  en  une  seule  essence  Divine, 
refute  les  erreurs  detestables  de  ce  mal-heureux 
Servet,  et  prouve  que  roCGce  du  Magistrat  s^estend 
iusques  d.  reprimer  les  heretiques,  et  que  ponrtant 
k  lx)n  droict  oe  meschant-la  a  est6  puni  de  mort 
di  Gheneve:  brief,  qu'il  portoit  des  marques  bien 
oertaines  de  reprobation. 

Audit  an  1554,  il  print  pour  les  sermons  ordi- 
naires  de  sa  sepmaine  le  livre  de  lob,  qu'il  oom- 
menoa  le  26.  iour  de  Fevrier.  Et  quant  aux  sermons 
des  Dimanches,  tant  du  matin  que  du  soiry  ayant 
lors  achev^  les  Actes  des  Apostres,  il  oommenQa  les 
Epistres  aux  Thessalonioiens  le  25.  iour  de  Mars. 
Apres  lesquelles  il  print  la  premiere  Epistre  k  Ti- 
mothee,  le  16.  iour  de  Septembre.  En  la  mesme 
annee  aussi,  il  mit  en  lumiere  au  mois  de  lanvier 
son  Oommentaire  sur  la  2.  partie  des  Actes  des 
Apostres,  depuis  le  14.  chap.  insques  ft  la  fin:  et 
au  mois  d'AouBt  son  Oommentaire  sur  le  livre  de 
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OeneBe.  Davantage,  pour  ce  qn'an  certain  bronillon 
ayoit  oalomnid  par  eBorit  Paooord  de  PEglise  de 
Zurioli  aveo  oelle  de  Geneye,  tonchant  lea  Saore- 
mens,  qni  ayoit  est^  imprimd  Tan  1549,  oomme  il 
a  est^  dit:  ponr  respondre  &  oest  esoeryell^,  il  oom- 
pofia  tant  en  Latin  qn^en  Frangois  nne  declaration 
des  artidoB  contenns  audit  Accord:  laqnelle  il  dedia 
le  28  de  Noyembre  aux  Pastenrs  des  Eglisos  de  la 
yille  et  territoire  de  Zurioh,  Berne,  Baele,  SohaffouBO, 
Conrt^X  o^  d®  [ji  8]  touB  les  pays  des  OriBons,  de 
Saingallei  Bienne,  Milhout  et  Nenf-ohaBteL 

Au  moBme  temps  qu'il  ayoit  &  oombatre  oontre 
lefi  heredeB  de  Seryet,  ae  oouya  en  la  yille  une 
menee  bien  dangerenBO,  et  qui  tendoit  k  faire  disBi- 
pation  de  TEgliBe,  en  OBtant  d'icelle  rexeroioe  de  la 
discipline.  Car  auouns  des  plua  grande,  et  qui 
ayoyent  on  UBurpoyent  lorB  pIuB  de  puisBance  au 
gonyemement  des  affairoB,  n'aimoyent  gueroB  que 
la  parole  de  Dieu  fuBt  preBchee  ayeo  yertu  et  effi- 
cace.  A  iceuz  ayoyent  recourB  oertains  deBbauchez 
et  geuB  inoorrigibles,  auBquelB  ^  bon  droit  le  Con- 
eiBtoire  ayoit  defendu  la  Oene,  iusqu'^  oe  qu'ilB 
easBont  protestd  de  leur  repentance,  et  monstr^ 
amendement.  IIb  ayoyent  bien  desia  de  long  temps 
machin6  de  rompre  le  bon  ordre  (oomme  il  a  eet^ 
dit)^  etDieu  ayoit  touBiourB  rabattu  Iob  coupB:  maiB 
loro  la  choBe  en  yint  Ik,  que  ne  pouyauB,  et  moBme 
D'o6anB  dn  tout  abolir  le  CouBiBtoire,  c'eBt  d.  dire, 
rexeroice  de  la  luriBdiction  Bpirituelle  que  Iobub 
Christ  a  ordonnee  en  Bon  EgliBo,  iU  mirent  en 
ayant,  que  quand  le  CouBiBtoire  auroit  defendu  la 
Cene  h  quelquoB  uub,  le  ConBoil  Iob  ponrroit  ab- 
Boudre,  et  leur  donner  permiBsion  de  ia  receyoir. 
Et  ponr  oolorer  un  tel  changement,  ila  diBoyent 
qa^on  ponrroit  faire  yenir  en  Ooneeil  I'un  doB  Mi- 
lUfitreB,  en  la  preBonoe  duquel  Iob  MagiBtratB  abBOu- 
droyent  oeluy  qni  auroit  eetd  ezcommnni^  par  le 
ConsiBtoire.  Maia  Calyin  descouyrit  ei  bien  les 
choseB  en  ConsiBtoire,  qu'il  fut  ordonnd  qu'on  les 
iroit  remonfitrer  en  plein  Conseil  au  nom  de  tout 
le  GonsiBtoire.  Dayantage  un  autre  ionr,  Oalyin  et 
tOQs  leB  autrefi  MiniBtreB,  tant  de  la  yille  que  dee 
TillageSy  furent  en  perBonne  ausfii  au  ConBoil  bo 
plaindre  k  MoBsieurB  de  ceux  d'entre  eux  qui  machi- 
noyent  telles  choBeB  (BauB  toutOBfoiB  exprimer  leurB 
noms),  et  protOBter  chacun  pour  Bon  regard  qu'ilB 
ne  pourroyent  disBimuIer  une  telle  oormptiony  et 
aeroyent  oontraints  de  quitter  leur  miniBtere  en  ceste 
%liBe.  Or  combien  que  tant  le  ConsiBtoire  que 
les  MiniBtreB  B^opposaBBont  au  mal  par  bonnee  re- 
monBtranceB,  toutesfoiB  afin  de  commencer  par  la 
pratique,  un  oertain  Amied  Perrin,  lors  premier 
Syndiqne,  duquel  il  sera  parld  ci  apres,  bailla  lettroB 
de  receyoir  laOene  h  un  oertain  garnement  de  bob 
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fkyoris,  auquel  elle  estoit  interdite.    Hs  pensoyent, 
^e  1]  ou  que  Calyin  et  les  autree  Ministres  ne  la 
uy  OBoroyent  refuser  quand  il  8'y  presenteroit  en 
pleine  assemblee:    ou   qu'en   cas   qu'ilB   en   fisBont 
refiiB,  00  seroit  pour  esmouyoir  une  sedition,  dont 
lesdits  Ministres  B'en  trouyeroyent  mal  les  premiers. 
Mais  Dieu  monstra  que  la  constanoe  qu'il  baille  & 
see  seryiteurs  est  bien  mieux  fondee  que  Pobstina- 
tion  des  mesohans.    Car  Oalyin,  combien  qu'ii  ne 
fust  adyerti  du  oomplot  que  deux  iours  ayant  le 
premier  Dimanche  de  Septembre,  qui  estoit  le  iour 
de  la  Oene  prochaine,  se  resolut  toutesfois  de  faire 
Bon   deyoir   (d,   laquelle   resolntion   tons   ses   com» 
pagnons  se  conformerent)  c'e8t  assayoir,  de  ne  per- 
mettre  que  par  sa  coiiardise  le  sainct  Sacrement  de 
la  Oene  fust  profan^,  en  le  baillant  k  un  scandaleux, 
et  qui  youloit  rompre  le  sainot  ordre  receu  de  long 
temps  en  ceste  Eglise.    Le  Dimanche  snr  la  fin  de 
son  sermon,  en  exhortant  rEglise   &  receyoir  la 
Cene  en  telle  reyerence  qn'il  appartient,  il  protesta 
que  sa  yie  en  respondroit  presentement,  plustost 
que  de  bailler  la  Cene  &  ceux  &  qui  elle  estoit  de- 
fendue:   et  que  pourtant  si  qnelqu'un   d'iceux  B'y 
ingeroit,  qu'il  adyiBast  bien  ce  qui  en  adyiendroit 
Ce  qui  oBtonna  tellement  oes  meschans,  qu'il6  n'o- 
Borent  B'y  proBenter.    Et  au  Bormon  d'apreB  disner 
le  mesme  iour,  sniyant  son  texte  des  Actes  des 
Apostres,  chap.  20,  qui  est  le  sermon,  de  sainct 
Paul  aux  Anciens  de  rEglise  d^Ephese,  il  fit  une 
belle  remonstrance  &  toute  rEglise  snr  ces  mots  de 
1'ApoBtre:  Parquoy  yeillez,  ayans  souyenance  que 
par  trois  ans  nuict  et  iour  ie  n'ay  cessd  d'admon- 
nester   ayec   larmes  un    chacun.     Et  maintenant, 
freres,  ie  yous  recommande  k  Dieu  et  &  la  parole 
de  sa  grace,  etc    Oar  il  remonstra  qu'il  estoit  tous- 
ioura  prest  de  seryir  k  toute  PEglise,  et  en  public 
et  en  particnlier:  mais  que  toutesfois  il  yoyoit  les 
choses  tellement   disposees,    qu'il  ne   sayoit  si  oe 
seroit  point  son  dernier  sermon  k  Geneye,  puis  que 
ceux  qui  ayoyent  la  puissance,  le  youloyent  con- 
treindre  de  faire  une  chose  qui  ne  luy  estoit  point 
lioite  selon  Dieu.    Aussi  il  exhorta  le  peuple  de  ne 
s'arreBter  point  k  sa  personne,  mais  de  bien  retenir 
la  parole  de  Dieu  qui  leur  ayoit  est6  preschee.    H 
faut  dono  (disoit-il)  que  ie  parle  k  yons  d'un  mesme 
stile  qu'a  parl6  sainot  Paul :  Freres,  ie  youB  recom- 
mande  k  Dieu  et  &  [e  2]  la  parole  de  sa  graoe. 
La  pourBuite  depuiB  fut  longue  au  ConBoil,  ponr 
rompre  le  coup  k  telle  entreprinse  (oar  elle  dura 
enyiron  un  an)  maie  Dieu  benit  tellement  la  Bainote 
fermet^  de  Bon  seryiteur  Calyin,  qu'il  fut  dit  finale- 
ment,    apres  ayoir  eu  snr  cest  affiure  Tadyis  des 
EglieeB  de  SniBBO,  assayoir  Zurioh,  Basle,  Berne  et 
Sohaffouze,  que  le  Oonsistoire  demeureroit  en  son 
estat,  sans  rien  deroguer  k  la  iuriBdiction  spirituelle 
qui  y  ayoit  est^  auparayant  deuOment  exercee. 
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L'an  1555,  les  mesohaiiB,  desquels  le  susdit 
Amied  Perrm  et  autres  Bes  compliceB  s^estoyent 
constituez  comme  chefs,  yoyans  qu'il8  n^avoyent 
peu  Tan  pass^  abbattre  rauthorit^  du  Oonsistoire, 
ae  delibererent  de  proceder  par  yiolence  et  executer 
leur  entreprinse.  Ils  prenoyent  leur  oouleur  sur  ce 
que  plusieurs  Frangois  estoyent  venus  habiter  en 
la  yille,  et  qu'il  estoit  k  craindre  qu^ils  ne  la  tra- 
hissent.  Gependant  leur  intention  estoit  d'oster  tous 
les  bons,  qui  estans  en  quelque  partie  du  gouyeme- 
ment  leur  nuisoyent,  ensemble  plusieurs  des  Frangois, 
et  de  changer  Testat  de  la  yille  et  de  rEglise  k 
leur  plaisir.  Mais  Dieu  youlut  qu'ils  se  mirent 
apres,  un  soir,  et  commencerent  oeste  esmotion: 
dont  lesdits  chefe  se  trouyerent  bien  mal,  et  n'eu- 
rent  meilleur  expedient,  que  bien  tost  apres  gagner 
au  piedy  laissans  leur  honneur  en  gage,  et  se  dou- 
tans  bien  que  leur  yie  y  pendoit.  Dieu  sait  si 
Galyin  pour  un  tel  dangier  (car  il  estoit  bien  pour 
le  moins  des  premiers  ^  qui  en  youloyent  lesdits 
coniurateurs)  ne  deyant  qu'il  fust  descouyert  ni 
apreSy  fiit  en  rien  refroidi  de  faire  courageusement 
et  prudemment  son  office^).  Or  la  descouyerte  de 
ceste  conspiration  yint  &  un  grand  ayancement  de 
1'Eglise  de  Dieu.  Car  le  peuple  en  fut  rendu  plus 
obeissant  d.  la  parole  de  Dieu,  la  saincte  reformation 
en  fut  mieux  obseryee,  et  les  scandales  deudment 
punis  et  reprimez.  Dont  le  bon  homme  s^esiouissoit 
au  Seigneur.  Et  de  fait,  on  s'apperceut  bien  que 
Falaigresse  que  il  conceyoit  de  yoir  les  choses  mieux 
reiglees,  faisoit  qu'il  se  portoit  mieux  quant  &  sa 
sant^,  et  luy  augmentoit  tousiours  le  courage  de 
seryir  songneusement  1'Eglise.  Vray  est  que  ladite 
conspiration  et  coniuration  attira  ayec  soy  une  infi- 
nit^  de  dangers  et  trayaux :  mais  k  la  fin  le  Seigneur 
par  sa  grande  misericorde  et  [e  3]  par  la  prudence 
de  son  seryiteur  amena  la  chose  &  telle  issue  qu'on 
la  yoit,  c'e8t  &  dire  d.  la  plus  grande  tranquilit^  et 
felicit^  qu'ait  iamais  sentie  ceste  Cit^. 

En  ceste  annee-la,  le  20.  de  Mars,  il  commenQa 
le  liyre  du  Deuteronome  aux  sermons  ordinaires 
de  sa  sepmaine:  et  pour  les  Dimanches  print  la 
2.  k  Thimothee,  le  21  d'Ayril:  et  puis  suiyit 
1'Epistre  ^  Tite:  et  apres  ceste-la,  commenQa 
]'Epistre  premiere  aux  Oorinthiens,  le  20.  d'Octobre. 
H  fit  aussi  imprimer  son  Oommentaire  sur  les  trois 
Eyangelistes  conioincts  ensemble  pour  monstrer  le 
bon  accord  qu^ils  ont  entrer  eux.  Au  reste  pour  les 
vendredis  en  la  Congregation,  on  print  le  livre  des 
Fseaumes. 

De  ce  temps-la  fut  descouyert  un  certain  luris- 
consulte  de  ces  quartiers,  nomm^  Matthieu  Gripalde, 
seigneur  de  Farges,  tenant  des  erreurs  de  Servet 
et  en   semant  Qd.  et  Id.  couvertement    Iceluy  lors 
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se  trouvant  en  ceste  ville  fut  appell^  en   la  oom- 
pagnie  des  Ministres,  oti  estoyent  aussi  aucuns  des 
Seigneurs  du  Conseil,  Anciens  du  Consistoire:    et 
c'e8toit   afin    qu'on   conferast   avec    luy,    et   pour 
essayer  de  le  destoumer  de  ses  erreurs.    Ld.  entra 
ledit  lurisconsulte ,   aocompagn6  d'aucun8  Italiens, 
pource  (comme  ie  croy)  qu'il  avoit  autres  fois  de- 
meur^  en  ce  pays-la:   et  en  entrant  demanda  en 
Latin:    Oii  est  Calvin?   tendant  la  main  comme 
pour  la  luy  presenter.    Mab  Calvin  ayant  respondu : 
Me  voici,  ne  lui  youlut  toucher  en  main  disant: 
Oe  n'e6t  pas  raison  ^)  que  ie  vous  baille  la  main 
iusqu'4  ce  que  nous  soyons  d'aooord  en  ladoctrine: 
il  ne  faut  point  conmiencer  par  ceremonies.     Sur 
quoy  sans  autre  chose  ledit  lurisconsulte  s'en  alla, 
disant:    Adieu  Messieurs.    Apres  il  fut  appelld  en 
la  maison  de  la  ville  devant  Messieurs  au  Conaeil, 
pour  reepondre  pourquoy  il  n'ayoit  voulu   conferer 
de  la  doctrine  en  rassemblee  des  Ministres.    L^  il 
fit  de  grandes  plaintes,  de  ce  qu^estant  all6  au  logis 
de  Calvin,   iceluy  n'ayoit  voulu  parler  &  luy,    et 
adioustoit   avec   bravade:    Fay   bien   parl6   k   des 
Princes,  des  Bois  et  dea  Empereurs.    A  quoy  Cal- 
vin  respondit :  Monsieur  de  Farges  se  yante  d'ayoir 
parld  k  des  Princes  et  des  Rois,   et  que  toutesfois 
ie  n'ay  voulu  parler  ^  luy:    Or  quant  k  moj,    ie 
ne  me  yanteray  point  d'ayoir  parl6  k  de  erans  sei- 
gneurs:   seulement  ie   diray   que   ie  parle  chaoun 
iour   d.   tous   oeux  qui  ont  affaire  ^  moyi   iusques 
aux  pluB  petis  et  povres,   mais  de  Monsieur  [e  4] 
de  Farges,  pouree  que  i'ayoye  bon  tesmoignage  de 
sa  main,  que  c'e8t  un  homme  soustenant  des  erreurs 
contre   des  principaux  poinctB  de   nostre  foy,    ie 
n'ay  point  voulu  entrer  en  propos  avec  luy   aans 
tesmoins:   oar  c'eust  est^  temps   perdu,  je  say  la 
coustume  de  telles  gens.    Mais  quant  d.  luy,   11  a 
refiis^  de  conferer  avec  moy  en  bonne  compagnie. 
Neantmoins  lors  Calvin  refuta  ses  erreurs,  et  quant 
^  luy,   il   deslo^ea  un  peu  apres.    Depuis,    pour 
mesme  cause,  ledit  de  Farges  fut  chass^  de  runi- 
versit6   de  Tubingue   par    le  Tresillustre  Duc    de 
Wirtemberg:   et  pour  avoir  continu6  en  ses  blas- 
phemes,   chasti6  par  prison  et  receu  d.  se  desdire 
par  iugement   des   seigneurs   de  Beme,   6s   terres 
desquels  il  a  temporis^^)  ju8qu'au  mois   de   Sep- 
tembre  l'an  1564,  qu'il  est  mort  de  peete^  estant 
tousiours  semblable  &  soy-mesme. 

L'an  1556,  au  mois  de  May  Calvin  eut  une 
fievre  tierce,  de  laquelle  il  n'apperceut  pas  bien  as- 
seurdment  le  premier  accez,  mais  seulement  s^en 
doutoit:  et  pourtant,  combien  qu'on  youlust  pour 
le  soulager  pourvoir  d'un  autre  ^  fiure  son  sermon. 
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ii  estiina  qn'il  n'e8toit  pas  besoin.  Le  Becond  accez 
renoit  an  Dimanche  10.  iour  de  May,  et  lore  en 
8on  sermon  devoyent  estre  presentez  au  peuple 
deox  nouveaux  Pasteurd,  au  lieu  de  deux  autres, 
dont  Pun  estoit  mort,  et  Tautre  avoit  eBt6  depos^ 
pour  malversation.  Or  luy  ne  peuBant  point  ^  sa 
fievre,  ou  n'y  voulant  poiut  penser  (tant  il  prenoit 
grand  plaisir  de  Bcrvir  TEgliBe)  un  bien  peu  devant 
qa'il  BortiBt  de  sa  maison  pour  aller  au  temple, 
on  apperoeut  &  ses  doigts  quelque  signe  de  Taccez 
yenant.  Mais  il  dissimula  cela,  et  monta  en  chaire, 
et  apres  la  priere  et  le  chant  du  Pseaume,  com- 
menQa  son  sermon,  et  s'e£ForQa  de  continoer,  faisant 
apporter  pour  son  eoulagement  une  selle  ^)  dedans 
la  chaire,  afin  de  s^assoir.  Mais  la  force  des  fris- 
80D8  le  pressant  tousiours,  il  fut  eontreint  finalement 
de  8'exouBer  enyers  rassemblee,  et  se  retirer  en  sa 
maison,  n'ayant  fait  qu'une  partie  de  son  sermon. 
Pour  suppleer  au  defaut,  et  afin  que  Tacte  ne  de- 
meurast  imparfait,  un  des  autres  ministres  1&  pre- 
8ens,  assayoir  M.  Nicolas  des  Gallars,  acheva  le 
sermon,  poursuiyant  fort  bien  k  propos  le  texte 
qa^avoit  commenc6  k  exposer  ledit  Calvin. 

Ceste  annee-la  pour  les  sermons  ordinaires  de 
sa  sepmaine,  il  print  le  leudi  IG.  iour  de  luillet  le 
Propbete  [e  5]  Isaie:  lequel  quelques  annees  aupa- 
mant  il  avoit  presch^  en  rEglise,  et  depuis  leu 
en  Pescole,  comme  il  a  est^  dit.  Le  26  iour 
d'Aou8t  il  partit,  accompagn^  d'aucuns  de  ses  amis, 
pour  aller  d.  Francfort,  en  estant  requis  par  les 
Seigneurs  de  ladite  yille,  afin  d^appaiser  quelques 
troubles  esmeus  en  TEglise  Fran^oise  que  lesdits 
Seigneurs  y  avoyent  recueillie  bien  humainement. 
Aaquel  affaire  il  se  porta  tellement,  que  son  yoyage 
fat  profitable  k  icelle  Eglise  Frangoise,  et  agreable 
angBi  &  la  Seigneurie  dudit  Francfort.  Au  retour 
dadit  yoyage,  tant  pour  le  labeur  que  la  longueur 
da  chemin,  il  eut  ses  hemorroides,  et  rulcere  dont 
il  a  est^  parl6  luy  revint:  mais  pour  cela  il  ne  s^en 
mit  au  lict,  et  ne  laissa  rien  de  sa  charge. 

Ceste  annee-Ia,  il  composa  le  petit  livret  in- 
tital^  Reformation  pour  imposer  silence  ^  un  cer- 
tain  belistre,  nomm6  Antoine  Cathelan,  iadis  cor- 
delier  d'Albigeois.  L'occasion  fut,  que  ce  galand- 
la')  avec  une  sienne  putain  estant  ici  venu,  fut 
incontinent  cognu  tel  qu^il  estoit,  un  affronteur,  et 
pourtant  contreint  de  desloger.  Et  puis  s^estant 
retir6  ^  Lausanne  et  aux  terres  de  Beme,  fit  tant 
par  ses  beaux  actes,  qu'il  en  fut  banni  sur  peino 
da  fouet  Or  cela  le  despita  tellement,  que  B'en 
estant  retourn^  en  France,  il  fit  imprimer  une 
certaine  epistre,  intitulee  k  Messeigneurs  les  Syn- 


!  diques  de  Geneve:  en  laquelle  il  detractoit  de  la 
doctrine  de  Calvin,  aussi  de  rEglise  et  escole  de 
Lausanne.  Mais  Dieu  merci  il  ne  B'en  alla  pas 
sans  response,  laquelle  Ta  tellement  content^,  ou 
plustost  mal  content6,  qu^il  8'est  teu  depuis.  Car 
aussi  il  n'eust  rien  sceu  dire  qui  vaille.  Davantage, 
en  la  mesme  annee  Calvin  revit  ses  Commentaires 
sur  toutes  les  Epistres  de  sainct  Paul,  et  celle  des 
Hebrieux,  et  les  Canoniques.  ^)  Et  en  ce  faisant, 
il  dedia  le  Commentaire  sur  la  premiere  aux  Corin- 
thiens  au  seigneur  Galeace  Caracciole,  Marquis  de 
Yic:  ostant  le  nom  de  Monsieur  de  Falaix,  pouroe 
qu'il  s'eBtoit  revolt6,  ayantsuivi  rheresie  delerosme 
Bolsec,  comme  il  a  est6  dit. 

L'an  1557,  il  mit  en  lumiere  son  Commentaire 
sur  lesPseaumes:  aussi  furent  imprimees  ees  lcQons 
Bur  Os^e.  La  mesme  annee,  il  composa  en  Latin 
trois  responses  ou  advertissemens  k  un  certain 
loachim  WcBtphale,  ^)  qui  taschoit  de  renverser  la 
saine  doctrine  touchant  la  matiere  [e  6]  de  la  Cene : 
et  luy  denooQa  en  la  troisiesme,  que  8'ii  n^acquies- 
goit  ^  la  verit^,  il  le  laisseroit  puis  apres  comme 
un  homme  obstin^.  Toutesfois  ledit  Westphale  se 
estant  puis  apres  encorc  plus  forc  opiniastr^,  Tan 
1558  ie  luy  respondi  derechef  et  refutay  tous  ses 
argumens.  Pour  ses  sermons  du  Dimancbe,  il 
commen^a  le  dernier  iour  de  Fevrier,  la  2.  aux 
Corinthiens:  et  apres  icelle  print  TEpistre  auxGa- 
lates,  le  14.  iour  de  Novembre. 

L'an  1558,  le  15.  iour  de  May,  ii  commen^a  d. 
oxposer  en  sermon  TEpistre  aux  Ephcsiens,  les 
iours  de  Dimanche.  Quant  ^  ses  escrits,  outre  ce 
qu'il  fit  en  sa  fievre  quarte  (comme  il  sera  dit  ci 
apres),  il  oomposa  au  commencement  de  rannee 
une  response  aux  calomnies  d'un  certain  brouillon, ') 
qui  sans  ee  nommer  (cependant  c'estoit  Sebastien 
Chastillon)  tascboit  de  rendre  odieuse  la  doctrine 
saincte  de  la  Pro vidence  secrete  de  Dieu :  ausquelles 
calomnies  aussi  i'ay  respondu  encore  plus  au  long. 
Or  d'autant  que  ledit  Chastillon  s^est  couvert  de 
quelque  apparence  de  douceur,  et  a  voulu  diffamer 
Calvin  comme  homme  plein  d'aigreur  et  amertume, 
il  sera  bon  d'en  toucher  plus  amplement,  afin  qu'un 
chacun  entende  quel  homme  ou  plustost  monstre 
estoit  M.  Sebastien  Chastillon:  et  que  neantmoins 
Calvin  a  bien  monstr^  qu'il  eust  est^  content  de  le 
laisser  sans  parler  de  luy,  sinon  qu'il  reust  con- 
treint  en  mesdisant  de  la  saine  doctrine.  Ainsi 
donc  ledit  Chastillon,  d'autant  qu'il  avoit  cognois- 
sance  des  langues,  et  mesmes  avoit  quelque  dexte- 
rit6  en  la  langue  Latine,  fut  ici  receu  pour  conduire 
rescole.  MaiB  cest  cBprit  eetant  naturellement  enclin 
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&  66  plaire  en  Boy-meBine,  se  plongea  tellement  en 
Ba  vanit6,  qu'k  la  fin  il  s^y  eet  noy6:  pource  que 
iamais  on  n'a  peu  gagner  ce  poinct  8ur  luy,  qu'il 
print  la  peine  de  lire  les  Commentaires  et  autres 
escrits  pour  se  resoudre.  Cela  fut  cause  que  de 
plein  saut  il  condamna  un  des  liyres  Canoniques 
de  la  saincte  Escriture,  comme  livre  sale  et  impu- 
dique:  c^est  assavoir  le  Cantique  dea  Cantiques  de 
Salomon:  comme  ainsi  8oitqu'un  mystere  excellent 
nous  y  soit  propos^  sous  fa^ns  de  parler  communes 
de  ce  monde,  ainsi  qu^ont  monstr^  des  Docteurs 
anciens  S.  Gregoire  ct  S.  Bemard.  Ce  que  luy 
estant  remonstr^,  il  deegorgea  publiquement  mille 
iniures  [e  7]  contre  les  Pasteurs  de  ceste  Eglise. 
Sur  quoy  luy  estant  command6  par  le  Magistrat 
de  verifier  son  dire^  et  conveincu  de  manifeste 
malico  et  calomnie,  la  lustice  luy  ordonna  de  sor- 
tir  de  la  ville,  apres  avoir  recognu  sa  faute.  Es- 
tant  donc  en  fin  retir^  k  Basle,  il  y  a  vescu  depuis 
sans  faire  semblant  de  rien,  iusqu'^»  ce  que  s'estant 
eslev6  le  trouble  de  lerosme  Bolsec  sur  la  doctrine 
de  la  Predestination ,  duquel  nous  avons  parl^  ci 
dessus,  cestuy-ci  qui  avoit  tousiours  tenu  de  la 
perfection  Anabaptistique,  mais  secretement  et  entre 
les  siens^  ne  faisant  au  surplus  difficult6  de  se  ac- 
commoder  k  chacun,  estant  aussi  grandement  irrit6 
de  la  mort  de  Servet,  se  descouvrit  ouvertement, 
premierement  en  un  livre  qu'il  fit  imprimer  en 
Latin  et  en  Frangois,  sous  un  faux  nom  de  Martin 
Bellie:  aux  erreurs  et  blaspbemes  duquel  ie  res- 
pondi  lors.  II  adiousta  un  autre  traitt^,  qu'il  ap- 
pelle  en  Latin  Theologia  Germanica,  sous  le  nom 
de  Theophile,  et  en  FranQois,  Traitt6  du  Vieil  de 
Nouvel  homme.  En  fin  il  touma  ou  renversa 
plustost  toute  la  Bible  en  Latin  et  en  FranQois, 
avec  une  impudence  et  ignorance  si  vilaine, ')  que 
ce  seroit  merveille  comme  il  se  peut  trouver  des 
hommes  qui  8'y  delectent,  n'estoit  que  la  nouveaut^ 
est  tousiours  agreable  &  tous  esprits  ambitieux, 
desquels  auiourd'huy  il  est  aussi  grande  saison 
qu^il  fut  onques^).  Et  afin  qu'on  sache  que  les 
fautes  qu'il  a  commises,  nomm^ment  en  ladite 
translation  FrauQoise,  c'est  par  opiniastret6  et  pour 
ne  vouloir  croire  bon  conseil,  i'insereray  ce  que 
Calvin  en  escrivoit  d^  Tan  1542,  k  un  sien  ami 
familier:  le  vous  prie  d'entendre  la  plaisante 
maniere  de  faire  de  M.  Sebastien,  qui  sera  pour  vous 
despiter  et  faire  rire  aussi.  II  vint  Tautre  iour  & 
moy,  me  demandant  si  ie  ne  trouveroye  pas  bon 
qu'on  imprimast  sa  translation  du  Nouveau  Testa- 
ment.  le  luy  respondi  qu'elle  avoit  bien  besoin 
d'estre  corrigee  en  beaucoup  d'endroits.    H  me  de- 
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manda  pourquoy.  le  luy  monstray  en  ces  deux 
ou  trois  chapitres,  lesquels  il  m'avoit  baillez  de  long 
temps  pour  espreuve.  II  me  dit  qu'il  avoit  esti 
pluB  diligent  au  reste.  Et  toutesfois  pour  vous 
faire  entendre  combien  il  y  est  fidele  expositeur, 
en  s'e8tudiant  h  changer  les  mots  communs  il  a 
corrompu  plusieurs  passages.  Ten  allegueray  un. 
Ld.  oti  il  y  a:  L'e6prit  de  Dieu  qui  habite  [e  8] 
en  nous,  il  a  mis,  Qui  hante.  Or  Hanter  signifie 
frequenter  et  venir  par  fois,  non  pas  avoir  demeu- 
rance.  Ceste  seule  faute  si  puerile  seroit  pour 
deshonorer  toute  la  translation.  Toutesfois,  quant 
k  moy,  il  me  faut  passer  toutes  ses  niaiserieB  sans 
m'attacher  k  luy.  Or  pour  revenir  au  propos, 
quand  il  fit  imprimer  sadite  traduction  Latine  i 
Basle,  il  mit  au-devant  une  epistre  addressee  au 
feu  bon  Roy  Eduard  d' Angletere :  par  laquelle  bous 
ombre  de  prescher  charit^,  il  renverse  Pauthorit^ 
des  Escritures,  comme  obscures  et  imparfaites,  pour 
nous  renvoyer  aux  revelations  particulieres ,  c'est 
&  dire  aux  songes  du  premier  resveur  qui  voudra 
se  monstrer.  H  avoit  faict  aussi  certaines  annota- 
tions  sur  le  neufieme  chapitre  de  TEpistre  aux  Bo- 
mains,  par  lesquelles  il  establit  manifestement  le 
Pelagianisme :  et  ne  recognoist  aucun  decret  de 
Dieu,  sinon  6b  choses  qui  sont  bonnes  de  leur  na- 
ture,  forgeant  en  Dieu  une  permission  contraire  k 
sa  volont^,  et  nous  imposant  faussement  que  nous 
faisons  Dieu  autheur  de  pech^.  Tout  cela  n^esmeut 
aucunemcnt  le  fidele  serviteur  de  Dieu,  d'autant 
que  desia  on  avoit  mille  fois  respondu  tk  toutes 
telles  calomnis  et  erreurs,  iusques  &  ce  qu'iceluy- 
mesmes  fit  un  recueil  Latin  de  certains  articles  et 
argumens  qu'aucuns  disoyent  avoir  extraits  des 
livres  de  M.  lean  Calvin,  y  adioustant  certaines 
repliques:  et  fiit  ce  livret  envoy^  sous  main  d. 
Paris,  pour  y  estre  imprim^.  Mais  Dieu  y  pour- 
veut,  faisant  tomber  I'original  entre  mea  mains, 
tellement  que  nous-mesmes  le  fismes  imprimer  ici, 
avec  telles  responses  qu'il  meritoit.  Luy  apres 
avoir  soeu  le  tout,  ne  sceut  que  respondre  aux 
Pasteurs  et  Ministres  de  Basle,  sinon  qu'il  n'eBtoit 
autheur  doBdits  articles.  Estant  peu  aprea  appell6 
sur  la  doctrine  du  Franc-arbitre  et  de  la  Provi- 
dence  de  Dieu  en  pleine  dispute  &  Basle,  sa  doo- 
trine  fut  condamnee.  Et  d'autant  que  quelques 
annees  auparavant  il  avoit  est6  receu  &  la  profession 
de  la  langue  Grecque,  par  ceux  qui  ne  cognoissoyeDt 
ses  erreurs,  il  luy  fut  command6  de  ne  se  mesler 
de  bouche  ni  par  escrit  que  de  sa  lecture:  oe  qu'il 
promit  et  observa  tresmal,  ayant  tousjours  continn6 
^  semer  ses  resveries  comme  il  a  peu.  Et  mesmes 
esmeu  de  haine  qu'il  avoit  contre  moy,  qui  pour 
lors  estois  en  [f  1]  France  bien  empesch^,  &  mon 
grand  regret,  aux  guorres  civiles,  ou  pour  le  moins 
d'une  ambition  desmesuree,  il  esorivit  un  livret  in- 
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tital6  Oonseil  k  la  France  desolee,  sans  y  mettre 
80Q  Dom,  ni  le  lieu  de  Timpression,  oombien  quHl 
fixst  OD  yille  libre.  L^  il  condamne  de  rebellion 
et  sedition  toutes  les  Eglises  Frangoises,  et  conseille 
ga'an  chacun  croye  ce  qu'il  voudra:  ouFrant  la 
porte  par  mesme  moyen  k  toutes  heresies  et  fausses 
doctrines.  le  ne  daignaj  luy  respondre  h  co  beau 
ooQseil,  qui  sentoit  par  trop  son  homme  bien  fort 
loard  9t  ignorant  de  ce  qu'il  traittoit^  et  tresmal 
experiment^  en  telles  affaires.  Mais  au  iieu  de 
cebk,  ie  respondi  ^  plusieurs  poincts  desquels  il 
m^avoit  tax^,  y  entremeslant  des  erreurs  fort  vilains  ^) 
et  intolerables  sous  ombre  de  defendre  ce  que 
i^ayoye  repris  en  sa  translation  Latine.  Oeste 
mienoe  response  dediee  aux  Pasteurs  de  rEglise 
de  Basle,  fut  cause  qu'iceluy  Ohastillon  fut  appel6 
par  PEglise,  et  puis  par  la  Seigneurie :  et  luy  fut 
eoioiat  de  respondre  &  cs  dont  ie  le  chargeois,  et 
qae  ie  m'offrois  luy  prouver  par  ses  escrits:  mais 
pen  de  ioars  apres,  la  mort  de  delivra  de  ceste  peine. 
le  sgay  bien  que  ce  long  discours  sera  trouv6  mau- 
rais  par  aucuns,  comme  si  i'en  parlois  en  homme 
passionn^,  et  ne  pouvois  mesmes  souffrir  les  morts 
se  reposer  en  leur  sepulchre.  Mais  ie  puis  pro- 
tester  devant  Dieu  que  iamais  ie  n'ay  hay  le  per- 
Boanage  yivant,  avec  lequel  aussi  ie  n'eu  iamais 
aSaire  particnlier  en  bien  ni  en  mal:  tant  s'en  faut 
qae  maintenant  ie  voulusse  hayr  et  pourchasser ') 
les  morts  qui  sont  remis  au  iugemeut  de  Seigneur. 
Mais  il  a  faln  que  ceci  fust  entendu,  afin  que  oha- 
can  se  garde  de  ses  livres  et  disciples  qu'il  a  laissez 
apres  luy. 

En^)  ceste  annee*Ia,  parmi  le  bon  nombre  de 
gens  de  bien,  craignans  Dieu  et  fideles  de  1'Eglise  Ita- 
lienne  qui  eet  en  ceste  ville,  se  trouverent  certaios 
galans:  lesquels  comme  par  dessous  terre  selon  qu'ils 
ponvoyent^  commencerent  h  renouveler  quelques  here- 
fiies  de  ce  malheureux  Servet,  et  semer  blasphemes 
contre  les  trois  personnes  en  une  essence  Divine, 
ostans  k  lesus  Ohrist,  quelques  fois  obliquement,  quel- 
ques  fois  apertement  sa  divinit6.  II  y  avoit  de 
ceste  ligue-la  un  certain  Oalabrois,  nomm^  Yalentin 
Gentil,  un  autre  de  Bardaigne,  [f  2]  un  Piedmon- 
tois  nommd  lean  Paule  Alciat,  un  Medecin  de  Sa- 
Inces  nomm6  George  Blandrata.  Le  Ministre  de 
rEgliae  Italienne  ayant  senti^)  ce  venin  qui  cou- 
Yoit,  en  demanda  conseil  k  Oalvin:  et  par  1'advis 
d'iceluy  fut  dressee  uoe  confession  de  Foy  touchant 
cest  article,  laquelle  estaot  proposee  en  leur  assemblee 
chacun   signeroit:    et  que   premiierement  il   seroit 
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permis  £i  ceux  qui  en  feroyent  quelqoe  difficult6, 
d'alleguer  leurs  doutes,  et  que  on  leur  en  bailleroit 
Li  resolution.  Oela  fut  fait  le  18.  de  May,  en  la 
presence  du  Ministre,  des  Anciens,  et  de  toute 
TEglise  Italienne^  ensemble  dudit  Oalvin  et  autres 
Ministres  de  ceste  Eglise,  et  mosmes  de  oertains 
des  Seigneurs  deputez  k  cela  par  Tadvis  du  Oonseil. 
Ld.  se  leverent  aucuns,  qui  gazouillerent  tout  ce 
qu'ils  peurent  au  contraire  l'espace  de  trois  heures, 
et  nomm^ment  ce  fantastique  ci  dessus  nomm^, 
Jean  Paule  Alciat.  Mais  Oalvin,  par  la  grace  de 
Dieu  leur  respondit  si  bien,  et  tellement  esclaircit 
ces  matieres,  que  tous  ceuxr  de  TEglise  Italienne 
signerent  ladite  Oonfession,  except^  six  desquels 
estoit  le  susdit  Yalentin  G-entil:  qui  toutesfois  estans 
puis  apres  appellez  d.  part,  rapprouverent.  Or 
quelque  peu  apres  neantmoins  ledit  Yalentin  ne 
cessoit  d'espandre  son  venin  secretoment,  iettant 
&  la  travorse  des  propos  de  ees  erreurs,  pour  attirer 
d'autres  &  sa  ligue,  et  seduire  les  simples.  Oe 
qu'estant  sceuy  il  fut  appel6  par  Messieurs,  et  estant 
conveincu  de  periure,  et  n'ayant  aucune  eschappa- 
toire,  il  allega  que  ce  qu'il  en  avoit  encore  de 
nouveau  tenu  propos,  c'estoit  pource  que  sa  con- 
science  Ten  pressoit.  Tant  y  a  qu'il  fut  ouy  dere- 
chef  en  toutes  ses  allegations,  present  un  bon 
nombre  de  gens  apparens  et  de  sQavoir:  et  fut 
tellement  press^  du  fidele  serviteur  de  Dieu  par 
raisons  de  1'Escriture,  qu'il  ne  sceut  que  dire,  sinon 
qu'il  n'enteodoit  pas  Tart  de  disputer.  Depuis  il 
bailla  par  escrit  k  Messieurs  le  contenu  de  son 
opinion,  et  derechef  en  fit  un  autre  discours  par 
escrit,  address^  h  trois  des  Ministres  de  PEglise  de 
ceste  ville,  oti  aussi  il  s'armoit  de  quelques  passages 
de  certains  Docteurs  anciens.  Mais  Oalvin  y  res- 
pondit  aussi  par  escrit  le  lendemain  fort  peremp- 
toirement,  monstrant  que  ledit  Yalentin  abusoit 
bien  impudemment  du  dire  des  Anciens.  Finale- 
ment  craignant  [f  3]  rexemple  de  Servet,  il  fit 
bonoe  mine,  et  protesta  d'acquiescer  h  la  verit^  et 
recognoistre  ses  erreurs,  escrivant  bien  au  long  le 
tesmoignage  de  sa  repentance.  A  cause  de  laquelle 
(combien  qu'aucuos  iug^asseot  qu'elle  estoit  feinte) 
il  fut  condamn6  seulement  ^  demaoder  pardoo  la 
teste  descouverte,  tout  en  chemise,  tonant  une 
torche  en  sa  main,  et  brusler  ses  escrits  tout  pre- 
sentement,  et  estre  ainsi  men6  par  les  quarrefours 
de  la  ville  k  son  de  trompe.  Oe  qu'il  fit.  II  luy 
fut  aussi  faite  defense  de  sortir  de  la  villo  sans  cong^, 
et  commaodemeot  de  tenir  prison  iusqn'd.  ce  qu'il 
eust  baill6  caution:  afio  que  il  n'eu8t  le  moyen  de 
semer  ses  heresies  ailleurs,  et  qu'on  peust  mieux 
avec  le  temps  cognoistre  sa  repentaoce.  Mais,  le  5. 
de  Septembre  suivant,  il  presenta  supplication  k 
Messieurs,  afin  d'estre  quitte  de  bailler  ladite  cau- 
tion,  allegant  qu'il  n'avoit  le  moyeo  estaot  estrangier. 
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Ainsi  on  se  contenta  de  sa  pit^messe,  laqueUe  tou- 
tesfois  il  faussa  incontinent  apres,  B^enfuyant  secre- 
tement,  et  8e  retirant  yers  ce  fantastique  Matthieu 
Oribald,  dont  il  a  est^  parl6  ci  devant.  Quant  & 
Georges  Blandrata,  il  estoit  souvent  all6  en  priv^  *) 
parler  h  Calvin  touchant  les  doutes  qu'il  faisoit  en 
la  Busdite  matiere  de  la  Trinit6:  lequel  k  chaque 
fois  luj  respondoit  amiablement,  Pensoignant  en 
Borte  que  ledit  Blandrata  se  disoit  satisfait  et  bien 
resolu.  Mais  neantmoins  quelque  temps  apres  il 
recommengoit  tousiours  &  faire  ses  repliques,  comme 
ceuz  qui  ne  savent  acquiescer  k  la  parole  de  Dieu 
Bont  ainsi  transportez  par  leurs  fantasies,  estans 
pleins  d'orgueil  et  obstination.  Ce  que  voyant  Cal- 
vin  luy  dit  d.  la  derniere  fois,  ayant  appell6  quel- 
ques  tesmoins,  qu'il  valoit  mieux  mettre  par  articles 
en  escrit  le  sommaire  de  leur  conference  et  ce  dont 
ils  demeuroyent  d'accord^  afin  que  ce  ne  fust  point 
tousiours  k  refaire.  Ainsi  fut  fait,  et  ledit  Blandrata 
fligna  lesdits  articles  couchez  par  escrit  Mais  un 
peu  apres,  advint  qu'e8tant  k  la  legon  de  Calvin, 
il  vit  entrer  un  huissier  (qu^on  appelle  ici  Guet) 
qui  attendoit  un  des  Syndiques  qui  lors  oyoit  la  le- 
^on:  Ik  dessus  il  imagina  (comme  une  mauvaise 
oonscience  tremble  au  bruit  d'une  fueille)  qu'on  le 
venoit  prendre:  et  de  ce  pas  B'en  fuit  de  la  ville. 
Ainsi  le  meschant  8'en  fuit  sans  qu'on  le  poursuivit 
En  fin  les  trois  susdits  [f4]  complices  se  sont  trou- 
vez  en  Poloigne,  Ik  ot  ils  ont  fait  et  font  encores 
auiourd'huy  infinis  troubles.  Si  ont-ils  iusques  au 
lieu  oti  ila  sont,  senti  et  apperceu  la  force  du  fidele 
Berviteur  de  Dieu  dont  nous  parlons,  par  les  escrits 
duquel,  comme  il  sera  dit  ci  apres  en  Bon  lieu,  les 
Eglises  de  Poloigne  ont  est6  tellement  fortifiees, 
que  les  fideles  en  ont  est^  grandement  afiermis,  et 
les  ennemis  de  verit6  tellement  aflEbiblis,  qu'avec 
Taide  de  Dieu  leur  ruine  en  est  prochaine.  ^) 

Audit  an  1558,  sur  les  vendanges,  ce  bon  per- 
sonnage  AUeman,  nomm6  Melchior  Volmar,  lequel 
Calvin  avoit  cognu  en  sa  jeunesse  k  Bourges,  vint 
k  Geneve  tout  exprez  pour  le  voir,  ayant  bien  de- 
8ir6  auparavant  de  faire  ledit  voyage,  tant  pour 
Tamiti^  qu'il  portoit  audit  Calvin,  que  pour  con- 
templer  de  ses  yeux  la  grande  benediction  de  Dieu 
Bur  les  labeurs  d'iceluy,  assavoir  TEglise  de  Ge- 
neve. 

Environ  ')  le  mois  de  Septembre,  il  fut  assailli 
d'une  longue  et  fascheuse  fievre  quarte,  durant  la- 
quelle  force  luy  fut  h  son  grand  regret  de  s'abste- 
nir  de  lire  et  de  prescher.  Mais  il  ne  laissoit  de 
travailler  en  la  maison,  quelque  remonstrance  qu'on 
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luy  fist  de  B^espargner:  tellement  que  durant  ce 
temps-la,  outre  infinies  lettres  qu'il  escrivoit  k  di- 
verscB  personnes,  et  les  responses  qu'il  donnoit  de 
bouche  de  plusieurs  affaires  dont  on  luy  demandoit 
conseil,  il  commenga  et  paracheva  sa  demiere  In- 
stitution  Chrestienne,  Latine  et  Fran^oise,  de  la- 
quelle  nouB  parlerons  en  la  conclusion.  Cependant 
ainsi  qu'on  imprimoit  la  preface  dudit  livre,  il  re- 
ceut  nouveiles  certaines  d'Auspourg,  oii  les  estats  de 
TEmpire  se  tenoyent,  que  Ik  avoit  couru  un  grand 
bruit  qu'ilB  s'eBtoit  revolt^  &  la  Papautd :  lequel  avoit 
est^  recueilli  par  les  cours  des  PrinoeB  avec  trop 
grande  fftciUt^.  Ce  qui  toutoBfois  ne  le  peut  des- 
courager  de  toueiourB  perBister  vertueuaement  en 
Ba  vocation.  Car  de  ce  temps-la  mesme,  il  revit  et 
racoustra')  son  Commentaire  Bur  iBaie,  qui  avoit 
dcBia  est^  imprim^  Tan  1551.  Davantage  lors  fu- 
rent  imprimees  ses  le^ons  sur  tous  les  petis  Pro- 
phetes,  car  auparavant  on  avoit  seulement  imprim^ 
leB  legonB  Bur  Os^  k  part.  Or  avoit-il  leu  tous 
les  petiB  Prophetes  quand  la  fievre  quarte  le  print; 
il  B'en  faloit  Beulement  deux  ou  troie  dernieroB  le- 
^  QonB  Bur  Malachie.  Pourtant  \f  5]  quand  rimpri- 
meur  fut  prcB  de  cOBt  endroit-la,  afin  que  roeuvre 
ne  demeurast  imparfaicte,  CaJvin  fit  lesdictes 
le^onB  en  Ba  chambre,  4  quelque  nombre  de 
personnes  qui  B'ypeurent  trouver(pouroe  qu'li  cause 
de  sa  fievre  et  mesmement  de  Thyver,  il  ne  luy  estoit 
pae  bon  de  Bortir  k  Tair)  et  furent  icelleB  legonB 
recueillies  de  sa  bouche  ainsi  que  les  autres,  et 
comme  elles  sont  imprimees.  Ladite  flevre  quarte 
avoit  longs  accez  et  grande  ardeur,  et  encores  apres 
qu'elle  Favoit  lais86,  mesmement  si  c'e8toit  sur  le 
soir,  il  estoit  sans  manger  iusques  au  lendemain  & 
disner,  tellement  que  quelques  fois  il  estoit  48  heu- 
res  BauB  manger  ne  boire,  et  cependant  il  sentoit 
au  dedauB  une  merveilleuBO  Becheresse  toute  lanuict: 
mais  il  B'eBtoit  Bi  bien  accoustum^  de  longue  main 
k  8obriet6  et  temperance,  et  ^  tenir  en  bride  ses 
appetis,  que  c^estoit  une  chose  incroyable.  Vray 
est  que  quelques  fois  les  medecins  luy  ayans  re- 
monstr^  qu'd>  faire  ainsi  il  s'aB6echoit  par  trop,  il 
esBaya  de  prendre  un  potage  le  Boir  apres  l'acce8 
termin^:  mais  quelques  heures  apres  sa  migraine 
le  prenoit,  qui  lui  donnoit  quasi  autant  de  peine  que 
la  fievre.  Dont  il  fut  contraint  d'observer  ceste 
longue  abstinence,  ou  en  approcher  de  pres. 

En  ce  temps-la,  assavoir  au  mois  de  Mars  1 559» 
M.  Pierre  Yiret  pour  bonnes  raisons,  aveo  certains 
autres,  sortit  du  lieu  oil  ils  estoyent,  et  se  retira  4 
Geneve:  ofi  il  fut  pri6  tant  par  les  Magistrats  que 
par  Calvin  et  les  autres  Ministres,  de  faire  offioe 
de  Pasteur  de  1'Eglise.  Ce  qui  fut  pour  suppleer 
aucunement  au  defaut  advenu  par  la  longue  mala- 

1)  mit  en  meilleare  forme  F. 
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die  de  Oalvin.  Mais  finalemeDt  Dieu  yonlut  que 
la  fieyrd  le  laissa  audit  an  1559,  au  mois  deMay:^) 
touteBfois  tellement  debilit6  que  iamais  depuis  il  n'a 
peu  reyenir  en  une  pleine  sant^.  Tousiours  depuis 
il  traina  la  iambe  droitte,  qui  par  interyalles  Iny 
faieoit  douleurs:  mais  il  ne  s^arrestoit  pas  pourtant 
en  la  maison,  sinon  par  fois  que  lesdites  douleurs 
estoyent  grandes  et  par  trop  pressantes :  ains  yenoit 
au  temple  faire  ses  sermons,  et  en  Tauditoire  faire 
ses  le^ons:  quelques  fois  marohant  seul,  queiques 
fois  estant  appuy^  et  aid6  de  quelqu'un:  ou  quand 
il  ne  pouyoit  autrement,  se  faisant  porter  en  une 
petite  chaire,  ou  montant  k  cheval.  Or  ce  fut  une 
grande  ioye  k  toute  TEglise  la  premiere  [/*  6]  fois 
qu'il  monta  en  chaire  pour  preschgr  apres  sa  mala- 
die.  n  me  souvient  que  ce  fut  un  iour  de  Dimanche, 
et  qu^on  ohantoit  le  Pseaume  30,  qui  estoit  bien 
propre  pour  rendre  action  de  graces  pour  sa  con- 
yalescence.  L&  on  pouyoit  apperceyoir  en  son  yisage, 
comment  il  rendoit  graces  &  Dieu  d'une  yraye  affeo- 
tion  de  piete;  car  il  n'7  ayoit  rien  d'affectation 
(comme  on  sait  qu'il  a  tousiours  fuy  cela  meryeil- 
leusement),  mais  en  sa  simplicit6  reluisoit  naifve- 
ment  ce  que  ie  di.  Ainsi  estant  aucunement  resta- 
bli  en  Texercice  de  sa  charge,  il  acheva  ce  qui  luy 
restoit^di  exposer  d'Isaie  aux  sermons  ordinaires  de 
sa  sepmaine;  et  puis  commenga  esdits  sermons  le 
liyre  de  G^nese  le  4  iour  de  Septembre.  Quant  k 
Besle^ons,  ilcommen^a  le  Prophete  Daniel  le  12  de 
luin  audit  an:  et  pour  ses  sermons  du  Dimanche, 
il  ee  mit  d»  prescher  rharmonie  des  trois  Evange- 
listes  au  mois  de  luillet:  et  de  ces  sermons  il  y  en 
a  65  imprimez.  Sur  la  fin  du  mois  de  Decembre, 
il  tomba  en  un  craohement  de  sang  par  une  de- 
fluxion  erodente,  et  pour  s'estre  trop  efforc6:  comme 
il  ne  se  donnoit  aucune  relasche,  que  il  ne  mist 
tousiours  peine  de  s'acquitter  de  toutes  les  parties 
de  son  ofiGce.  *)  Oe  fut  un  accident  qui  estoit  bien 
pour  restonner:  toutesfois  apres  y  avoir  remedi6 
par  le  conseil  des  medecins,  et  s'estre  tenu  coy 
bien  peu  de  iours,  il  se  monstra  tel  que  de  cous- 
tome,  et  retourna  derechef  &  prescher:  combien  que 
tant  les  medecins  que  ses  mais  familiers  luy  con- 
seilloyent  et  le  prioyent  qu'ii  se  reposast  pour  le 
moins  un  mois,  afin  de  mieux  remedier  au  mal 
commenc^.  De  fait  le  peu  de  repos  qu'il  se  don- 
noit  fut  cause  que  encores  depuis  aux  annees  en- 
Buivantes  il  eut  le  mesme  accident  deux  ou  trois 
fois:  od  il  fut  semblablement  secouru  par  les  mede- 
dm  le  mieux  qu'il  leur  estoit  possible  en  un  tel 
corps. 

le  ne  yeux  omettre  que  ce  ne  luy  fut  pas  une 


1)  marB  F. 

2)  ea  oharge  F. 


petite  ioye,  de  ce  que  Dieu  luy  fit  la  grace  que  lea 
Magistrats  et  Gouverneurs  de  la  ville  par  son  con- 
seil  prindrent  courage  lors  d>  dresser  ici  quelque 
commencement  d'escole  et  profession  publique  dea 
principales  langues,  ayans  recouvr^  d'excellens  per- 
sonnages,  de  ceux  qui  s'estoyent  ici  retirez  avec  M. 
Pierre  Viret.  0'estoit  en  un  temps,  ainsi  qu'on 
sait,  que  ceste  ville  estoit  fort  menacee  [/  7]  & 
cause  derEyangile,  et  qu'il  y  avoit  apparence  qu'on 
y  auroit  de  grands  affaires.  Mais  comme  il  savoit 
dependre  de  Dieu,  et  non  pas  des  hommes,  il  appre- 
noit  aux  autres  la  mesme  legon  en  tous  affaires. 

Oeste  annee-la  sur  la  fin  on  commen^a  &  ex* 
poser  en  la  Oongregation  les  Yendredis  les  quatre 
derniers  livres  de  Moyse  par  forme  d'harmonie, 
ainsi  que  Oalvin  l'a  comprinse  en  son  Oommentaire 
qu'il  fit  imprimer  depuis.  L'an  1560,  au  mois 
a'Ayril,  il  acheva  en  ses  le^ons  le  prophete  Daniel, 
et  commenga  leremie  le  15.  dudit  mois.  Au  mois 
de  luin,  il  fut  adverti  par  les  freres  de  Poloigne, 
qu'un  certain  Stancarus  troubloit  leurs  Eglises,  di- 
sant  que  lesus  Ohrist  estoit  nostre  Moyenneur,  seu- 
lement  en  sa  nature  humaine,  sans  aucun  regard 
de  la  Divinit^.  Lesquels  aussi  luy  envoyans  som- 
mairement  les  argumens  dudit  Stancarus,  le  requi- 
rent  d'y  respondre:  ce  qu'il  fit  briefvement  et  bien 
peremptoirement  par  une  epistre  qu'il  leur  envoya. 
Mais  depuis,  k  leur  requeste,  il  leur  fit  derechef 
une  seconde  response  sur  ceste  matiere,  pource  que 
ledit  Stancarus  ne  desistoit  de  publier  ses  fantasies 
et  reeveries  pemicieuses. 

Oeste  mesme  annee,  il  revit  ses  commentaireB 
sur  les  Actes  des  Apostres,  et  y  adiousta  en  quelqueB 
endroits.  II  eut  aussi  lors  les  nouvelles  de  la  mort 
de  M.  Philippes  Melanchthon,  qui  luy  avoit  escrit 
quelque  an  auparavant  qu'il  desiroit  de  yenir  en 
oeste  Eglise,  pour  le  voir  encoro  et  se  consoler 
avec  luy. 

L'an  1561  certaines  lettres  du  roy  de  France 
ayans  est^  apportees  par  un  heraut  aux  Syndiques 
et  Oonseil  de  la  ville  de  Geneve,  od  il  estoit  fait 
mention  qu'on  avoit  donn6  k  entendre  au  Roy  que 
les  troubles  de  son  Royaume  yenoyent  de  oeux  de 
Geneve  et  de  leurs  Ministres,  il  fut  appell6  en  Oon- 
seil  et  ses  compagnons  aussi,  pour  rendre  raison 
sur  ce  poinct.  Ld.  oti  il  monstra  qu'il  servoit  &  Dieu 
sans  s'espargner.  Oar  sa  response  fut,  que  tant  s'en 
faloit  qu'il  fust  cause  des  confusions  qui  estoyent 
audit  Royaume,  qu'il  les  avoit  empeschees  entant 
qu'en  luy  estoit:  et  de  fait,  que  s'il  plaisoit  auRoy 
U.  estoit  prest  de  rendre  raison  en  sa  presence  sur 
cepoinct  et  tousautres,  etrespondre  &  toutes  acou- 
sations:  tant  il  se  sentoit  de  oonne  conscience.  Oe 
qui  fut  escrit  aussi  en  propres  termes  [f  8]  au  Roy 
par  lesdits  Seigneurs  de  Geneve.  Or  cela  n'estoit 
pas  sanB  danger  evident  de  sa  vie.    Oar  on  sait 
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combien  les  PapisteB,  et  grands  et  petis  en  ce 
Boyaume-la  estoyent  aoharnez  contre  luy.  Mais  il 
ne  luy  chaloit  de  sa  personne,  pourveau  que  le  regne 
de  lesus  Ghrist  fust  avanc^. 

Geste  ann6e,  le  Vendredi  3.  iour  de  Pevrier, 
il  print  pour  los  sermons  ordinaires  de  sa  sepmaine 
le  liyre  des  luges:  apres  lequel  il  commeuQa  les 
livres  de  Samuel  le  Vendredi  8.  iour  d'Aoust. 
Quant  a  ses  escrits,  il  respondit  aux  calomnies  d'un 
certain  nomm6  Tielmann  Heshuse,  ^)  qui  avoit  bar- 
bouiIl6  le  papier  pour  le  blasmer  et  renrerser  la 
pure  doctrine  touchant  la  matiere  de  la  Gene.  Ge 
Tielman  Heshuse  s'est  si  fort  desbord^^)  en  cest  endroit, 
que  M.  Philippes  Melanohthon  &  est^  contraint  de 
le  taxer  nomm^ment  comme  un  opiniastre,  en  res* 
pondant  au  Gonte  Palatin  Frederich  qui  desiroit  de 
sayoir  sa  doctrine  touchant  la  Gene,  laquelle  res- 
ponse  a  est^  imprimee  &  Heydelbergue.  Au  reste 
pource  que  oeste  annee-la  Valentin  Gentil,  duquel 
il  a  est6  parl6  ci  dessus,  ou  un  autre  en  son  nom 
ayoit  fait  imprimer  &  Lion  un  petit  liyret  en  Latin 
contenant  plusieurs  propositions  heretiques  et  blas- 
phemes  contre  la  saincte  Trinit6:  Galyin  fit  impri- 
mer  une  response  k  iceluy  liyre,  et  par  mesme 
moyen  aussi  mit  en  lumiere  la  procedure  qui  ayoit 
est^  tenue  contre  ledit  Valentin  Gentil  en  ceste 
yiUe,  tant  en  rEglise  Italienne,  qu^en  la  prison  de- 
Tant  Messieurs:  et  comment  ayant  ici  fait  protes- 
tation  publique  de  renoncer  &  tous  ses  erreurs,  il 
y  estoit  neantmoins  retoum6  depuis,  comme  mal- 
neureux  blasphemateur  et  periure.  Lors  aussi  fiirent 
imprimees  ses  legons  sur  Daniel,  lesquelles  il  dedia 
d,  tous  les  fideles  de  Prance  qui  desiroyent  Tayan- 
cement  du  regne  de  Ghrist  en  ce  Boyaume-la.  En 
Pepistre  qu'il  leur  escrit  k  ceste  fin,  on  peut  dire 
qu'il  a  est6  yrayement  Prophete.  Gar  combien 
qu'il  y  eust  lors  grande  apparence  que  la  yraye 
Eglise  auroit  quelque  tranquilit6  en  France,  et  qu'il 
y  auroit  grande  libert^  de  prescher  la  pure  doc- 
trine  de  TEyangile  (c'estoit  au  mois  d'Aoust,  et  en- 
yiron  le  temps  de  rassemblee  de  Poissi)  teutesfois 
apres  leur  avoir  baill^  divers  enseignemens  en  la- 
dite  epistre,  sur  la  fin  il  dit  ces  propres  mots: 
Que  s'il  yous  [g  1]  faut  combatre  plus  long  temps 
(comme  ie  yous  adyorti  et  denonce  qu'il  yous  fau- 
dra  Boustenir  encore  des  combats  beaucoup  plus 
rudes  que  yous  ne  pensez)  quoy  que  la  rage  des 
meschans  se  desborde,  etc.  En  ce  temps-Ia  aussi, 
il  fit  imprimer  un  liyre  Latin,  intitul6  Response  & 
un  certain  Moyenneur  rus6,  qui,  sous  couleur  de 
bailler  moyens  de  pacification,  s'efforce  d'empescher 
et  rompre  le  droit  cours  de  rEvangile  au  Royaume 


1)  Premiere  redaction  p.  9. 

2)  emporte  F, 


de  France  ')  L'occasion  qu'il  eut  de  composer  le- 
dit  liyret,  fut  que  lors  un  oertain  Pedante  se  mit  en 
avant,^)  c'est  Frangois  Balduin  lequel  ne  pouyant  non 
plus  demeurer  en  une  religion  qu'en  une  place,  a 
chang6  de  demeure  et  condition  plus  souyent  que 
tous  les  iours,  et  de  religion  pour  le  moins  trois 
fois.  A  la  parfin  n'ayant  plus  de  cohscience  &  per- 
dre,  s'est  rang6  d'uue  certaine  religion  pareille  k 
celle  des  chanoines  reguliers:  lesquels  estans  en  ge- 
neral  semblables  &  tous  les  autres  de  leur  rang, 
toutesfois  quand  il  est  question  de  leur  particulier, 
se  font  moines  en  ce  qui  est  ayantageux  pour  les 
moines:  et  tout  aucontraire  se  font  seculiers,  quand 
la  moinerie  leur  est  peu  favorable:  ainsi  ce  person- 
nage  baise  la  pantoufle  comme  les  autres:  et  afin 
qu'on  ne  fist  doute  que  ce  ne  fust  k  bonescient,  en 
a  prins  une  bonne  et  belle  remission  de  son  roy, 
pour  rentrer  en  grace  de  sa  sainctet6  et  desGardi- 
naux,  desquels  pour  son  dernier  malheur  il  est  de- 
yenu  esclayo.  Si  il  est  donc  question  d'escrire  con- 
tre  nous,  voila  le  meilleur  catholique  du  monde. 
Mais  si  d'autre  cost6  il  faut  s'accommoder  &  ceux 
qui  sont  comme  entre  deux  fers,  et  se  yantent  de 
tenir  le  milieu,  alors  il  crache  les  reformations  de 
reglise  Bomaine,  et  parle  yaillamment  de  certains 
abus :  mais  c'e8t  sans  toucher  au  principal,  et  telle- 
ment  toutesfois  que  tout  homme  qui  ne  le  cognois- 
troit,  penseroit  qu'il  parlast  &  bon  escient,  et  non 
point  pour  se  faire  yaloir.  Ge  galant  pour  son 
entree  ne  faillit  pas,  I'an  1561,  de  mettre  en  avant 
un  livre  de  telle  matiere,  sans  aucun  nom,  k  I'heure 
mesmes  qu'on  estoit  au  coUoque  de  Poissy.  Galvin 
cognoissant  rintention  de  ce  malheureux,  respondit 
brievement  comme  il  ayoit  accoustum6,  mais  fort 
peremptoirement,  et  donnant  quelques  atteintes  k 
celuy  qui  estoit  principalement  [g  2]  coulpable  de 
ce  mal.  Balduin  sur  cela  s^eschaufle,  et  depuis  n'a 
ces86  d'escumer  sa  rage  contre  celuy  qu'il  avoit 
tant  de  fois  appel^  pere  et  precepteur:  le  tout  pour 
faire  cognoistre  qu'il  s'estoit  reyolt6  &  bon  escient. 
Sur  cela  Galvin  Ta  combatu  et  ruin6  par  un  seul 
silence.  Gar  quant  aux  iniures  et  outrages  contre 
sa  personne,  il  les  a  tousiours  estimees  honorables 
pour  le  nom  du  Seigneur  auquel  il  servoit:  ioint 
qu'e8tre  blasm6  par  un  meschant,  emporte  certain 
tesmoignage  de  vertu.  Et  quant  aux  reprehensions 
concernantes  la  doctrine,  les  unes  luy  ont  sembl^ 
si  legeres  et  impertinentes  qu^elles  ne  meritoyent 
response:  les  autres  ne  sont  que  redites  empruntees 
d'ailleur8,  et  mille  et  mille  fois  refutees.  Toutesfois 
pource  que  c'est  ^  moy  aussi  que  cest  apostat  s'est 
attach6  pour   gratifier  ses   maistres,  i'ay  prins  la 


l^  Comp.  la  premiere  redaetion  p.  14  suiv. 
2)  Qn  certain  F.  Baldoin  se  mit  en  avant  F. 
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eharge  de  luy  reBpondre  pour  la  deuxieme  fois: 
dont  aussi  ie  in'acquitteray,  avec  la  grace  de  nostre 
Dien. 

Au  reste,  Calvin  la  mefime  annee  compoBa,  par 
maniere  de  pasBe-temps,  le  petit  livret  intitul^: 
CoDgratulation  &  venerable  Preetre  MesBire  Gabriel 
de  Saconnay,  Precenteur  de  rEglise  de  Lion,  tou- 
ohant  la  belle  Preface  et  mignonne,  dont  il  a  rem- 
par6  le  liyre  du  Roy  d'Angleterre.  Cest  le  livre 
qui  trente  ans  auparavant  avoit  CBt^  fait  boub  le  nom 
du  Boy  d^Angleterre,  Henri  huictieme,  contre  Luther : 
lequel  ce  vaillant  prestre  fit  reimprimer  k  Lion 
ayec  sa  Preface.  le  croy  qu'il  B'en  efit  mora  la  lan- 
gne:  car  Calvin  en  ea  Congratulatioui  luy  gratta 
bien  sa  rongne. 

L'aii  1562,  oyant  et  comme  voyant  les  troubles 
qni  estoyent  par  toute  la  France,  c'eBt  une  choBo 
incroyable  combien  grande  et  continuelle  compasBion 
il  avoit  de  la  defiolation  dcB  EgliBes  et  des  horriblcB 
inasBacreB  faitB  contre  Iob  povres  fideloB,  et  comment 
il  estoit  en  grande  Bolicitude  que  touB  moyens  lici- 
tes  fuBBcnt  employez  pour  les  garentir  de  la  violence 
eztreme  de  ennemiB  de  Dieu,  et  Icb  remettre  en 
quelque  tranquilit^,  ^  rhonneur  de  Dieu  et  Boula- 
gcment  de  tout  le  Royaume.  Et  de  fait,  outre  bob 
prieres  particuliereB  et  qu'il  faisoit  en  Bon  priv6*) 
en  BOB  sermonB  il  n'oublioit  d'exhorter  le  peuple  & 
prier  Dieu  pour  leB  grandes  neceBBitez  deBdites 
Eglises  de  Franoe :  et  par  son  conseil  les  Syndiques 
[g  3]  et  Seigneurs  de  la  ville  firent  crier  k  son  de 
trompe,  que  chacun  eust  d,  B^humilier  devant  Dien, 
frequenter  mieux  les  Bermons,  nomm6ment  les  iours 
de  Dimanche  et  de  Mecredi,  pour  requerir  Dieu 
tant  pIuB  affectueusement  pour  tous  les  freres  fide- 
les  espars  par  le  Royaume  de  France,  et  mesmeB 
pour  la  prosperit6  de  tout  Testat  desdits  pays. 

Environ  ce  temps-la  un  Seigneur  de  renom 
au  pays  doFrance,^)  et  sa  femme  ayans  prins  leur 
chemin  par  TAllemagne  pour  aller  &  Lion  et  en 
Languedoc,  &  cause  des  guerres  et  troubles  passe- 
rent  par  ici,  le  virent  et  parlerent  k  luy:  ce  ne  fut 
pas  sana  ouir  de  luy  bonne  instruction.  Ceste  annee- 
la  ayant  achev^  en  ses  le^na  le  Prophete  leremie 
le  9.  de  Septembre,  il  conmienQa  les  Lamentations 
dudit  Prophete  le  20.  du  mesme  mois.  Et  sur  ce 
propos  discourant  familierement  avec  les  autres 
Ministres,  il  pourroit  Bembler,  disoit-il,  que  ce  bo- 
roit'  un  mauvais  presage  pour  les  affaires  des  Egli- 
ses ,  de  ce  qu'il  me  faut  lire  les  Lamentations : 
mais  le  tout  est  en  la  main  de  Dieu.  Au  mois  de 
Novembre,  on  commenQa  &  exposer  en  la  Congre- 
gation  rEpifltre  aux  Galates.  Au  mois  de  Decembre 
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il  eut  la  goutte  pluBieurs  iours,  tellemcnt  que  le  18 
dudit  mois,  qui  estoit  le  iour  dcB  Censures  des 
Ministres  pour  la  Cene  de  Noel,  ils  firent  lenr  as- 
semblee  en  sa  chambre,  luy  estant  au  lict.  II  y 
avoit  eu  la  nuict  une  merveiUeuBe  Bise,  qui  se  ren- 
for^a  de  plus  en  plus  tout  ce  iour-la  et  le  lende- 
main  qui  e&toit  iour  de  Samedi,  et  s^appaisa  seule- 
ment  le  Dimanohe.  Lors  Calvin  en  la  proBence 
de  plusieurs  des  Ministres,  parlant  de  la  vehemence 
de  ceste  Bise,  dit  un  mot  qui  peu  de  iours  apres 
fut  trouv6  veritable:  le  ne  scay,  disoit-il,  queo'e8t: 
mais  toute  ceste  nuict,  oyant  ce  grand  bruit,  il  me 
sembloit  que  c'e8t  Dieu  qui  sonne  le  tambourin  en 
Tair:  ie  ne  pouvoye  oster  cela  de  mon  esprit,  il  se 
fait  quelque  grand'choBe.  Or  dix  ou  douze  iours 
apres,  vindrent  les  nouvelles  que  ce  iour-Ia  de  Sa- 
medi  19  du  mois  avoit  est^  la  bataille  de  Dreux, 
oCi  pour  certain  Dieu  besoigna  *)  contre  les  ennemis 
de  Bon  Eglise,  quoy  qu'on  vueille  dire. 

Audit  an,  il  composa  le  petit  livret  intitul6: 
Response  k  un  certain  HoUandois,  lequel  sous  om- 
bre  de  faire  les  Chrestiens  touB  spirituels,  leur  per- 
met  de  polluer  lours  corps  en  [g  4]  toutes  idoIatrioB, 
laquelle  response  il  adrcssoit  aux  fideles  du  pays 
bas.  Lors  auBsi  il  dressa  la  Confession  de  foy  au 
nom  des  Eglises  reformees  du  Royaume  de  France, 
pour  presenter  &  rEmpereur  et  aux  Princes  et  Es- 
tats  d'AlIemagne,  en  la  ioumee  de  Francfort.  Mais 
ladite  Confession  ne  peut  venir  iusques-Ia,  pource 
que  les  passages  eetoyent  dos:  depuia  elle  fiit  im- 
primee  lan  1564. 

L^an  1563,  il  se  trouva  fort  souvent  mal  dis- 
poB^.  Et  ne  B'en  faut  esbahir:  car  desia  deux  ou 
trois  ans  auparavant  on  voyoit  bien  que  ses  ancien- 
nes  infirmitez  se  rengregeoyent,  c'est-as8avoir  bob  dou- 
leurs  de  teste,  et  grandes  cruditez  qui  luy  oausoyent 
une  defluxion  perpetuelle.  II  estoit  aussi  assailli 
des  hemorroides,  qui  luy  estoyent  plus  fascheuseB  ik 
raison  de  1'accident  qu'il  avoit  eu  en  ceste  partie 
la  dix-sept  ans  auparavant,  comme  il  a  est^  dit, 
dont  auBBi  il  B'estoit  senti  quelques  fois  depuis.  La 
cause  de  si  grande  indieposition  estoit,  qu'en  ne 
donnant  nul  repos  &  son  esprit,  il  estoit  en  perpe- 
tuelle  indigestion,  &  laquelle  mesmes  il  ne  pensa  ia- 
mais,  qu'e8tant  contreint  par  la  douleur.  Les  coli- 
ques  B'ensuivirent,  et  puis  k  la  fin  la  goutte.  Parmi 
tant  de  maladies,  o'est  une  chose  estrange  que  ceste 
vivacit^  d'esprit  en  estoit  plustost  empeschee  que 
diminuee,  et  ceste  dexterit^  de  iugement  nuUement 
alteree.  II  y  avoit  Beulement  ce  mal,  que  le  corps 
ne  pouvoit  Buivre  resprit,  oncore  qu'il  s'y  efforQast 
par  fois.  Ce  qu'on  oognoistra  par  le  recit  qui  8'en- 
Buit  iusques  au  jour  de  sa  mort. 
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Ceste  annee-la  donc,  nyant  achev^  les  Lamen- 
tationa  de  leremie  en  bcs  legons  le  19  de  Janvier, 
il  commenQa  le  lendemain  le  Prophete  Ezechiel. 
Et  ayant  achev^  66  sermons  ordinaires  de  sa  sep- 
maine  le  premier  livre  de  Samuel,  il  oommenQa  le 
seoond  livre  le  3.  iour  do  Fevrier.  Un  peu  apres 
il  fut  adverti  de  Poloigne,  que  depuis  que  Terreur 
de  Stancarus  avoit  est6  cognu  et  reiett6,  i^  encore 
certains  fantastiques,  desquels  estoit  George  Blan- 
drata,  troubloyent  ies  iideles,  en  renversant  ie 
poinct  de  nostre  foy  touchant  la  Trinit^  des  per- 
sonnes  en  une  seule  essence  diviae,  et  faisant 
trois  essences:  comme  de  fait  ils  avoyent  est6 
impudens  jusques-l^i,  que  de  faire  une  Table,  pour 
monstrer  que  le  Fils  et  le  sainct  Esprit  ne  sunt  pas 
le  mesme  Diou  que  le  Pere  [g  5].  Ge  qui  fut  cause 
qu'il  fit  imprimer  une  brieve  remonstrance  ausdits 
freres  de  Poloigne,  qu'ils  se  dounassent  garde  do 
60  forger  trois  dieux,  en  imaginant  trois  essences 
au  lieu  do  trois  Personnes.  L&  sur  ce  propos  il 
taxe  nomm6ment  Matthieu  Gripald  et  Valentin 
Gentil.  Depuis  ayant  sceu  qu^icelle  remonstrance 
avoit  proffit^  envers  plusieurs,  pour  leur  faire  cog- 
noistre  les  rusos  de  tels  galans,  ^)  il  escrivit  ausdits 
freres  de  Poloigne  une  seconde  epistre,  datee  du 
dernier  d'Avril,  pour  los  confirmer  davantage  en  ce 
principal  article  de  nostre  religion.  II  mit  aussi  en 
lumiere  son  Commentaire  sur  les  quatre  derniers 
livres  de  Moyse,  redigez  en  forme  de  Concordance. 
Davantago  furent  imprimees  ses  le^ons  sur  leremie, 
qu'il  avoit  expos6  en  lesoole  comme  il  a  est^  dit. 
En  luin  on  oommenQa  &  exposer  en  la  Congregation 
le  livre  de  Iosu6.  En  la  fin  d^Aoust  ou  onviron 
il  se  trouva  fort  press^  de  sa  goutte  et  longuement, 
avec  certains  intervalles,  qui  toutesfois  n'estoyent 
pas  sans  doulour.  Nonobstant  il  ne  laissoit  de 
B^efforcer  de  faire  son  devoir  en  priv6,^)  estant 
marri  que  la  maladie  l'empeschoit  de  le  fSure  en 
public.  Mais  quand  tout  est  dit,  lors  qu'on  eust 
pens6  qu'il  se  reposast,  il  faisoit  beaucoup:  comme 
aucuns  &ere3  Ministres  des  Eglises  de  France,  qui 
lors  le  vindrent  voir  pour  luy  oommuniquer  de  cer- 
tains  poinots  et  doutes  survenans  en  rexercice  de 
leur  charge,  en  peuvent  bien  avoir  souvenance, 
ayans  ouy  ses  responses.  II  les  receut  humaine- 
ment,  et  combien  que  la  goutte  le  rendist  moins 
alaigre,  si  est-ce  qu'en  signe  de  fraternit^  il  voulut 
Boupper  avec  eux  en  son  logis,  oii  estoyent  aussi 
608  compagnons  les  autres  Ministres  de  rEglise  de 
Oeneve,  tant  ceux  des  champs  que  de  la  viUe.  Au 
reste,  il  traduisoit  lors  en  FrangoiB  ses  Commen- 
taires  sur  les  quatre  derniers  livros  de  Moyse,  re- 
conferoit  la  Translation  du  premier,  et  fiaisoit  aussi 
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son  Commentaire  sur  losu^.  U  ne  peut  estre  k  la 
Cene  de  Septembre;  car  la  maladie  le  contreignit 
de  demeurer  bien  environ  deux  mois  en  la  maison. 
Finalement,  sa  goutte  commenga  d.  luy  donner 
quelque  relasche :  adono  il  se  parforQoit ')  quelques- 
fois  de  sortir  dehors  pour  se  resiouir  avec  ses  amis, 
mais  principalement  pour  lire,  et  mesmes  prescher, 
se  faisant  porter  en  une  [g  6]  chaire  iusques  au 
Temple.  II  presenta  aussi  quelques  enfans  au  Bap- 
tesme,  en  estant  requis.  Mesmes  environ  la  mi 
lanvier,  il  proposa  le  commencement  du  prophete 
Isaie  en  la  Congregation,  estant  requis  par  les  autres 
Ministres,  qui  par  son  conseil  avoyent  prins  ce  livre-la 
k  exposer  apres  Iosu6.  Ainsi  il  continuoit  k  faire 
le  plus  qu^il  pouvoit  de  sa  charge  en  public,  trainant 
tousiours  son  povre  corps  jusques  au  commencement 
de  Fevrier  1564.  Car  le  Mecredi,  2.  iour  dudit 
mois,  il  fit  son  dernier  sermon  du  livre  des  Rois, 
et  k  deux  heures  apres  Midi  sa  derniere  le^n  en 
rescole,  assavoir  sur  Ezechiel;  et  le  Dimanche, 
6.  iour  dudit  mois,  son  dernier  sermon  sur  I'har- 
monie  des  trois  Evangelistes.  Onques^)  depuis  il 
ne  monta  en  chaire;  ains  fut  contraint  de  se  tenir 
en  la  maison,  sans  faire  le^on  ne  sermon;  sinon 
qu'encore  quelquesfois  il  yenoit  au  Temple  le  iour 
du  Vendredi  k  la  Congregation,  qu'on  appelle:  et 
le  faisoit,  comme  il  est  vray-semblable,  pource  que 
I^  il  ne  luy  estoit  pas  besoin  de  parler  une  heure 
entiere,  comme  en  sermon  ou  legon.  Seulement 
dono,  apres  le  proposant,  il  adioustoit  ce  que  Dieu 
luy  avoit  donn6  ^  dire  sur  le  texte  qui  avoit  est^ 
expos6,  et  faisoit  rexhortation  k  la  priere  pour  la 
fin  de  racte.  Ce  que  les  auditeurs  voyans,  se  res- 
iouissoyent  de  sa  presence,  plusieurs  estimans  que 
c'en  seroit  de  ceste  maladie  comme  de  certaines 
autres  precedentos,  dont  on  Tavoit  veu  eschapper 
quasi  contre  toute  esperance,  Vray  est  que  non 
seulement  les  Ministres,  mais  aussi  autres  ses  fa- 
miliers  le  prioyent  de  se  deporter  de  se  venir  tra- 
vailler-l4;  mais  il  s'excu8oit,  disant  qu'il  y  prenoit 
plaisir,  et  que  le  temps  lui  duroit  trop  se  tenant 
tousiours  en  la  maison.  Cependant  son  mal  augmen- 
toit  tousiours,  en  sorte  que  quelquesfois  il  se  trouvoit 
tellement  press^,  qu'&  grand'peine  pouvoit-il  porter 
le  mouvement  de  deux  ou  trois  pas:  par  intervalles 
neantmoins  il  avoit  quelque  peu  d'allegement.  Tant 
y  a  que,  quoy  que  les  medecins  fissent  tout  devoir, 
et  lui  de  sa  part  suivist  leur  conseil  k  toute  rigueur, 
nonobstant  ses  douleurs  et  tant  de  maladies  impli- 
quees:  c'estoit  toutesfois  en  vain,  comme  tousiours 
il  le  disoit,  regardant  vers  le  ciel,  et  disant  souvent 
008  mots:  Seigneur,  iusques  &  quand?  qui  estoit  la 
sentence  qu'il  avoit  prinse  [g  7]  de  long  temps  pour 
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sa  devise.  A  la  fin  donquefi  il  demeura  tout  d,  plat, 
ayant  bien  Tusage  de  parler,  mais  ne  pouyant  pas 
bien  pourauivre  un  propos  longuement,  d.  cause  de 
sa  courte  halaine:  mais  encore  ne  cesBoit-il  de  tra- 
yailler  pour  paracheyer  les  ouyrages  par  luy  com- 
mencez  auparayant,  ainsi  qu'il  a  e8t6  dit.  Outre 
cela,  il  ne  a^eepargnoit  aux  affaires  des  Eglises, 
respondant  et  de  bouche  et  par  escrit  quand  il  en 
estoit  besoin:  encores  que  de  nostre  part  nous  lui 
fissions  remonstranoes  d^ayoir  plus  d'esgard  d.  soy. 
Mais  sa  replique  ordinaire  estoit,  qu'ii  ne  faisoit 
comme  rien^  que  nous  souffrissions  que  Dieu  le 
trouyast  tousiours  yeillant  et  trayaillant  ^  son  oeuyre 
comme  il  pourroit,  iusques  au  dernier  souspir. 

Le  Yendredi  10  de  Mars  il  fut  yisit^  apres 
disner  par  aucuns  des  freres  Ministres  de  ceste 
Eglise,  les  nns  demeurans  en  la  yille,  les  autres 
aox  champs.  Ils  le  trouyerent  yestu  et  assis  en 
Ba  chaire  aupres  de  sa  table,  et  furent  tous  biens 
esbahis,  le  yoyans  merveilleusement  press6  de  sa 
courte  halaine.  De  sa  part  aussi,  il  fut  quelque 
temps  ayant  que  leur  rien  dire,  appuyant  son  front 
Bur  une  de  ses  mains,  comme  de  tout  temps  il  ayoit 
ceste  fagon  assez  commune.  A  la  parfin  se  redressant 
et  leur  monstrant  un  yisage  doux,  il  les  remercia 
CD  peu  de  paroles  de  leur  yisite  et  de  la  peine  qu'il8 
ayoyent  pour  luy:  et  leur  dit  qu'il  esperoit  yoir 
toute  la  compagnie  de  1&  d.  quinze  iours,  qui  estoit 
le  iour  assign^  pour  les  Censures  ayant  Pasques: 
et  que  ce  seroit  pour  la  derniere  fois.  Car  (disoit-il) 
i'espere  que  lors  Dieu  declairera  ce  qu'il  yeut  faire 
de  moy:  ie  croy  que  ce  sera  ma  fin,  et  que  lors  il 
me  retirera.  Le  Yendredi  24  dudit  mois,  il  se 
trouva  beaucoup  mieux,  et  furent  tous  les  freres 
assemblez  en  sa  chambre  pour  les  Censures,  les- 
quelles  (comme  ^'ayoit  tousiours  est6  la  coustume) 
il  prononga  &  chacun  la  sienne  par  ordre,  suiyant 
radvis  des  freres,  ayant  premierement  luy-mesme 
este  censur^  par  la  compagnie.  Les  Censures  aohe- 
vees  en  deux  heures  et  demie  ou  enyiron,  il  declaira 
aux  freres  qu'il  sentoit  bien  que  Dieu  luy  ayoit 
encores  un  peu  prolong6  son  terme,  et  iusques  & 
nne  autre  fois.  II  leur  communiqua  aussi  quelques 
doutes  qu'il  faisoit  sur  des  Annotations  mises  en 
marge  du  Nouyeau  Testament,  lesquelles  [^  8]  il 
revoyoit  Et  lors  ayant  demand^  ses  papiers,  et 
les  prenant  luy-mesme,  en  leut  k  la  compagnie  des 
freres  plusieurs  endroits  bien  au  long,  les  priant 
de  luy  en  dire  leur  advis,  ce  qu'aussi  ils  firent  Or 
on  8'apperceyoit  bien  qu'en  lisant  il  8'alteroit:  mais 
pource  qu'il  prenoit  plaisir  k  en  deyiser,  ^)  nul  des 
frerea  n'osoit  le  prier  qu'il  se  deportast  de  lire, 
d'autant  qu'on  craignoit  de  le  fascher.    Toutesfois 
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le  lendemain  on  yit  bien  que  oela  luy  ayoit  fait 
mal,  car  11  se  trouya  fort  abbatu,  et  sa  sant^  em- 
piree.  Le  lundi  27.  dudit  mois  il  se  fit  porter  en  la 
maison  de  yille,  iusques  &  la  porte  d'icelle,  et  de  1&, 
ayant  deux  &  cost^  sur  lesquels  il  s'appuyoit,  monta 
de  son  pied  iusques  en  la  chambre  du  Conseil,  pour 
presenter  k  Messieurs  celuy  qui  ayoit  de  nouyeau 
est^  esleu  Recteur  en  1'escole,  afin  qu'en  lenr  pre- 
sence  ledit  Recteur  fist  le  serment,  selon  le  formu- 
laire  contenu  6s  loix  de  Tescole.  Ce  qu'estant  fait, 
ledit  Calyin  se  le^a  d'un  siege  bas  ou  il  estoit,  et 
prenant  son  bonnet  en  la  main,  remercia  mesdits 
Seigneurs  de  la  bonne  souyenance  qu'ils  ayoyent 
tousiours  eu  de  luy,  et  mesmement  des  biens  qu'il8 
luy  ayoyent  fait  en  ses  dernieres  maladies.  Dayan- 
tage  il  leur  dit  que  quelques  iours  auparayant  il 
ayoit  senti  quelque  apparence  de  meilleure  dispo- 
sition,  mais  que  depuis  deux  iours  il  ayoit  apperceu 
que  nature  n'en  pouyoit  plus.  Et  leur  tint  ces 
propos  ayec  grande  difficult^  de  respiration,  et  une 
merveilleuse  debonnairet^ :  oe  qui  faisoit  quasi  yenir 
les  larmes  aux  yeux  ausdits  Seigneurs.  Et  oeste 
fut  la  derniere  fois  qu'il  yint  au  Conseil.  Le  Di- 
manche,  second  iour  d'Ayril,  iour  de  la  Cene  de 
Pasques,  combien  qu'il  fust  fort  debilit^,  11  se  fit 
toutesfois  porter  en  une  chaire  au  Temple,  et  assista 
au  presche  tout  du  long,  print  la  Cene,  et  mesmes 
nonobstant  sa  courte  halaine  chanta  le  Pseaume 
ayec  les  autres,  son  yisage  mesmes  monstrant  bien 
qu'il  se  resiouissoit  en  Dieu  ayec  toute  rassemblee. 
Le  mardi  25  d'Ayril  ^)  il  fit  nn  testament  fort  brief, 
comme  jamais  il  n'a  abus^  mesmes  des  paroles, 
entant  qu'en  lui  a  est6:  mais  contenant  unsingulier 
et  excellent  tesmoignage  k  iamais  qu'il  a  parl^  comme 
il  a  creu:  qui  a  est^  caus^  que  yolontiers  ie  Tay 
inser^  de  mot  &  mot,  par  le  consentement  de  son 
frere  et  seul  heritier  Antoine  Calyin,  afin  que  [h  1] 
cest  acte  demeure  k  perpetuit^,  comme  il  a  pleu 
d.  Dieu  que  quelques  testamens  de  ses  plus  excellens 
seryiteurs  ayent  est^  enregistrez,  pour  estre  per- 
petuels  tesmoignages  qu'un  mesme  Esprit  de  Dieu 
les  a  gouyernez  en  la  yie  et  en  la  mort:  et  puis 
aussi  pour  faire  mieux  cognoistre  rimpudence  extreme 
de  ceux  qui  feroyent  yolontiers  croire  que  sa  mort 
a  desmenti  sa  vie.  Et  si  quelqu'un  estime  qu'en 
ceci  il  y  ait  rien  de  contrefait,  ie  ne  m'amuseray 
point  k  le  contredire.  Seulement  ie  radmoneste 
quiconques  il  soit,  de  bien  penser  que  c'est  qu'il  y 
aura  de  ferme  en  la  societ^  humaine,  s'il  est  loisible 
de  revoquer  en  doute  ce  qui  a  est^  fait  en  une  yille, 
au  yeu  et  sceu  de  qui  Ta  youlu  ouir  et  s^ayoir.  '^) 


1)  Frtmikre  redaetion  p.  46. 
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[A  41  Adono  *)  voyant  que  la  oourte  halaine  le 
pTessoit  ae  plus  en  plus,  il  enyoya  yers  Messieurs 
les  quatre  Byndiques  et  tout  le  petit  Conseil  ordi- 
naire  qu'on  appelley  pour  les  advertir  qu'il  desiroit 
fort  de  parler  encores  une  fois  &  eux  en  leur  Oon- 
Beil,  et  qxi'h  ceste  fin  il  B'y  feroit  porter  le  ieudi 
Buivant,  qui  estoit  le  27  dudit  mois,  pour  les  yoir 
1&  touB  ensemble.  Les  bons  SeigDeurs  firent  res- 
ponse,  qu'&  cause  de  la  debilit^  et  indisposition  si 
grande,  ils  le  prioyent  bien  fort  de  ne  prendre  point 
ceste  peine,  mais  qu'eux-mesme8  tous  ensemble 
1'iroyent  yoir.  Oe  qu'ils  firent  aussi  le  ieudi  matin, 
partans  de  leur  chambre  du  Oonseil,  et  allans  selon 
leur  ordre  accoustum^  iusques  en  son  logis.  Eux 
donc  estans  entrez  en  sa  chambre,  et  s^estans  assis 
apres  I'ayoir  salu^,  et  luy  eux  mutuellement:  en 
premier  lieu  il  les  remercia  de  la  peine  qu'il  leur 
ayoit  pleu  prendre  de  se  transporter  yers  luy,  com- 
bien  que  son  desir  eust  est^  de  se  faire  porter  en 
leur  maison  de  yille.  Puis  il  leur  declara,  qu'il 
ayoit  tousiours  desir6  de  parler  k  eux  encore  une 
fois,  et  combien  que  par  ci  deyant  il  se  fust  trouy^ 
Bouyent  bien  bas,  toutesfois  il  ne  B'estoit  point  youlu 
haster,  d'autant  que  Dieu  ne  lui  donnoit  pas  adyer- 
tissemons  de  son  departement  ^)  si  precisement  qu'il 
£Edt  maintenant.  Apres  ceste  preface,  il  les  remercia 
de  ce  qu'il  leur  ayoit  pleu  lui  faireplus  d'honneur 
quHI  ne  lui  appartenoit,  et  le  supporter  en  plusieurs 
endroits,  Oomme  (disoit-il)  ie  scay  bien  que  i'en  ay 
eubesoin:  protestant  qu'en  cela  il  se  tenoit  d'autant 
plus  oblig^  k  eux  de  ce  que  tousiours  iis  lui  ayoyent 
monstr^  tel  signe  d'amiti6,  que  ils  ne  pouyoyent 
mieux  faire.  Et  combien  que  cependant  qu'il  ayoit 
est^  ici  il  [h  5]  eust  eu  plusieurs  combats  et  fa- 
Bcheries,  comme  aussi  il  faut  que  toutes  gens  de  bien 
Boyent  exercez,  que  toutesfois  cela  n'estoit  pas  yenu 
desdits  Seigneurs.  Outreplus  il  les  pria,  que  s'il 
n'ayoit  fait  ce  qu'il  deyoit^  il  leur  pleust  de  prendre 
le  youloir  pour  1'effect:  car  il  ayoit  desir^  le  bien 
de  ceste  yille,  et  Vayoit  procur^,  mais  qu'il  B'en 
£ftIoit  beaucoup  qu'il  8'en  fust  acquitt^.  Vray  est 
qu'il  ne  nioit  pas  que  en  ce  peu  qu'il  ayoit  fait, 
Dieu  8'estoit  seryi  de  luy,  et  que  s^ildisoit  autre- 
ment,  il  seroit  hypocrite.  Et  pria  derechef  d'estre 
excus^  de  ce  qu'il  ayoit  fait  si  peu  au  pris  de  ce 
qu'il  deyoit,  tant  en  public  que  en  particulier:  esti- 
mant  que  lesdits  SeigneurB  1'ayoyent  Bupport^  en 
Bes  affections  trop  yehementes  esquelles  il  se  des- 
plaisty  B'a8seurant  que  Dieu  aussi  les  lui  a  pardonnecB. 
H  dit  auBfli  qu'il  proteBtoit  deyant  Dieu  et  eux,  qu'il 
ayoit  port^  purement  la  parole  que  Dieu  luy  ayoit 
commiBO,  B^asseurant  de  n'ayoir  point  chemin^  & 
rayenture,  ni  en  erreur,  et  qu'autrement  il  attendroit 


une  condemnation  Bur  sa  toBte,  au  lieu  de  ce  qu'il 
est  certain  que  Dieu  adyoue  et  a  agreable  le  labeur 
qu'il  a  prins  &  enseigner.  Et  quHl  protestoit  ainsi 
notamment  de  la  syncerit6  de  la  doctrine  qu'il  leur 
ayoit  annoncee,  pource  quHI  ne  doutoit  pas  que  le 
Diable,  comme  on  yoit  qu'il  ne  tend  qu'&  peryertir 
la  parole  de  TEyaDgile  ou  la  desguiBer,  ne  susoite 
au  monde  de  meschantes  gens ')  ayans  esprits  yolages 
et  phrenetiques,  qui  tendront  k  mesme  fin.  Au  reste» 
il  leur  fit  aussi  une  remonstrance  excellente  des 
singuIiereB  graces  qu'ils  ayoyent  reQeuds  de  Diea, 
et  doB  grands  et  extremes  dangers  desquels  ils 
ayoyent  est^  preseryez:  ce  qu'il  pouyoit  bien  lear 
reciter  de  poinot  en  poinct,  comme  celuy  qui  s^ayoit  le 
tout  &  meilleures  enseignes  qu'homme  du  monde:  et 
les  admonnesta  de  plusieurs  choses  necessaires  selon 
Dieu  au  gouyernement  de  la  Seigneurie:  brief,  il 
fit  ofifice  de  yray  Prophete  et  seryiteur  de  Dieu, 
les  asseurant  contre  les  tempestes  prochaines,  pour- 
yeu  qu'ils  suiyissent  un  mesme  train  de  bien  en 
mieux.  Yous  yoyez,  disoit-il,  Testat  oii  yous  estes: 
soit  qu'il  adyienne  que  yous  pensiez  estre  bien 
asseurez,  soit  que  on  yous  menace,  il  vous  faut 
tousiours  considerer  que  Dieu  yeut  estre  honor^  de 
yous,  et  qu'il  se  reserye  oeste  louange:  que  [h  6] 
c'est  k  luy  de  maintenir  les  estats  publics  de  toutes 
Seigneuries,  et  qu'il  yeut  que  on  luy  en  face  hom- 
mage^  en  recognoissant  qu'on  depend  entierement 
de  luy.  A  ce  propos  il  allegoit  1'exemple  de  Dayid, 
qui  confesse  que  quand  il  a  est6  paisible  en  son 
Boyaume,  il  s'est  oubli^  iusques  &  trebuscher  mor- 
tellement,  si  Dieu  n'euBt  eu  piti6  de  Ini.  Que  si 
un  homme  tant  excellent,  riche  et  redoutd  est  tre- 
bu6ch6,  que  sera-ce  de  nous  (disoit-il)  qui  ne  sommes 
rien?  Nous  ayons  donc  bien  oocasion  de  nous  hu- 
milier,  et  de  cheminer  en  crainteetsolicitude,  nous 
tenans  cachez  sous  les  ailes  de  Dieu,  auquel  toute 
nostre  asseurance  doit  estre:  estans  cependant  bien 
certains,  que  combien  que  nous  soyons  comme  pen- 
dans  d'un  filet,  il  continuera  toutesfois  k  nous  garder, 
ainsi  que  desia  nous  ayons  experiment6  qu'il  nous 
a  sauyez  en  plusieurs  sortes.  Si  nostre  Seigneur 
nous  donne  prosperit^,  nous-nous  esgayons  selon  le 
monde,  et  par  trop:  il  8'en  faut  donner  garde,  et 
plustost  lui  rendre  graces  en  toute  humilit^.  MaiB 
au  contraire,  quaud  nous  sommes  assaillis  de  tout 
costez,  et  qu'il  semble  que  nous  soyons  menacez 
d'une  centaine  de  morts  touB  h  rentour,  nous  ne 
deyonB  paB  laisBor  de  nouB  aBseurer  en  luy.  Ainsi 
toutes  fois  et  quantes  que  quelque  danger  ou  affaire 
suryiendra,  sachez  que  c'est  Dieu  qui  yous  yeut 
resyeiller,  afin  que  yous-yous  humiliez,  et  teniez 
oaohez  sous  ses  ailes.     Oependant  si  youB  youlez 


1)  Fremi^e  rddaetion  p.  62. 

2)  depart  F. 
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68tre  maintenos  en  yoBtre  estat,  il  ne  faut  point 
qae  le  Biege  auquel  Dieu  vous  a  mis  soit  deshonor^. 
II  n'y  a  superioritd  que  de  Dieu,  qui  eet  B07  des 
roia  et  Seigneur  des  seigneurs.  II  deolare  que  il 
honorera  ceux  qui  rhonoreront,  et  au  contraire  qu'il 
mettra  en  opprobre  oeux  qui  le  mespriaeront.  Or 
ceei  est  dit^  afin  que  tous  le  eerviez  purement  selon 
aa  parole,  et  y  pensiez  plus  que  iamais.  Oar  il  8'en 
fout  touaiours  beaucoup  que  nous-nouB  en  aquittions 
pleinemoDt,  et  en  telle  integrit^  comme  il  appartient. 
Finalement,  il  leur  fit  encore  des  adyertiBsemens  plu» 
particulierBf  disant  qu'il  avoit  cognu  &  peu  pres  toutes 
leurs  moeurs  et  fa^ons  de  faire,  et  qu^il  savoit  qu^ils 
ayoyent  besoin  d^estre  exhortez.  H  n'ya  si  bon  (disoit-il) 
qui  Boit  parfiait,  mais  ohaoun  a  ses  imperfections:  c'eBt 
ik  Tous  de  les  considerer ;  pourtant  que  chacun  regarde 
[h  7]  &  soy,  et  les  oombate.  Les  uns  sont  froids, 
adonnez  &  leurs  negoces '),  ne  se  soucians  guercB 
du  publiCy  les  autres  sont  adonnez  ft  leurs  passions, 
les  autres^  quand  Dieu  leur  anra  donn6  esprit  et 
pmdeDce,  ne  remployeront  pas:  les  autres  sont 
adonnez  &  leurs  opinions,  youlans  apparoistre,  et 
estre  en  oredit  et  reputation,  et  qu'on  les  croye  de 
tout.  Or  il  faut  que  les  vieux  ne  portent  point 
d'enyie  anx  ieunes  des  graces  qu'ils  auront  receu6s, 
mais  quUls  en  soyent  aises,  et  louent  Dieu  qui  les 
y  a  mises.  Que  les  ieanes  se  contiennent  en  mo- 
destie,  sans  se  youloir  trop  ayancer.  Oar  il  y  a 
tonsiours  de  la  yanterie  en  ieunesse,  qui  ne  se  peut 
tenir  de  s'ayancer  en  mesprisant  les  autres.  Qu'on 
ne  se  desoourage  point,  et  qu'on  ne  s'empe6ohe  point 
lea  uns  les  autres :  qu'on  ne  se  rende  point  odieux. 
Car  quand  on  est  piqu^,  on  se  desbauohe.^)  Pour 
eyiter  ces  inconyeniens,  que  chacun  chemine  selon 
8on  degr^,  et  qu'il  employe  fidelement  ce  que  Dieu 
Ini  aura  donn6  pour  mainteuir  ceste  Bepublique. 
Qnant  aux  procez  ciyils  ou  criminels,  qu'on  reiette 
toute  fayeur,  haine,  trayerses  et  recommandations; 
et  qn'on  renonce  k  soy,  tenant  droiture  et  equalit^. 
Et  si  yous  estes  tentez  de  decliner,  resistezy  et  soyez 
constans,  regardans  a  celuy  qui  tous  a  establis,  le 
priant  de  yous  conduire  par  son  sainct  Esprit,  et 
il  ne  yous  de&udra  point.  Apres  tout  cela ,  il  les , 
pria  derechef  de  Pexcuser  et  supporter  en  ses  infir- 
mitez,  (lequelles,  disoit-il,  ie  ne  yueil  pas  nier:  car 
pais  que  Dieu  et  ses  Anffes  les  sayent,  ie  n'ay  pas 
honte  de  les  confesser  deyant  les  hommes)  et  de 
prendre  en  gr^  son  petit  labeur;  adioustant  pour  la 
fin  ces  propres  mots:  Or  ie  prie  ce  bon  Dieu,  qu'il 
Yous  oonduise  et  gouyerne  tousiours,  et  augmente 
BCB  graces  sur  toub,  et  les  face  yaloir  k  yostre  sa- 
lut  et  de  tout  ce  poyre  peuple. 


l^  affiures  F. 

2)  on  B'emporte  F, 


Le  ^)  yendredi  28.  d' Ayril ,  tout  les  freres  Mi- 
nistres,  et  de  la  yille  et  des  ohamps,  ayans  est^  ad* 
yertis  ^  sa  requeste  s'asBembIerent  en  sa  chambre, 
ausquels  il  fit  une  longue  remonstrance :  de  laquelle 
la  substance  estoit,  Qu'ils  eussent  k  perseyerer  de 
bien  faire  leur  deyoir  apres  sa  mort,  et  qu'il8  ne 
perdiBsent  point  courage :  que  Dieu  maintiendroit  et 
la  yille  et  PEglise,  combien  qu'elles  fussent  mena- 
oees  de  plusieurs  endroits.  Aussi  qu'ils  n'eus8ent 
[h  8]  point  de  piques  entre  eux,  mais  que  oharit^ 
y  regnast,  et  qu'il8  fussent  bien  unis  ensemble. 
Qu'ils  reoognussent  combien  ils  sont  obligez  k  ceste 
Eglise,  en  laquelle  Dieu  les  a  appelez:  qu'il  n'y 
eust  rien  qui  les  en  destournast:  que  ceux  qui  en 
seroyent  desgoustez  et  la  youdroyent  laisser,  pour- 
royent  bien  par  deBSons  terre  ')  tronyer  des  exou- 
ses,  mais  que  Dieu  ne  se  laisseroit  point  moquer. 
A  ce  propoB  il  adiousta  un  recit  de  son  entree  en 
ceste  Eglise,  et  de  sa  conyersation  en  icelle:  disant 
que  quand  il  y  yint,  TEyaDgile  se  preschoit,  mais 
que  les  choses  y  estoyent  fort  desbordees')  et  que 
rEyaogile  estoit  &  la  pluspart  d'ayoir  abbatu  les 
idoles:  qu'il  y  ayoit  beaucoup  de  meschantes  gens/) 
et  luy  ayoit  falu  receyoir  beaucoup  d'indignitez : 
mais  que  Dieu  Fayoit  fortifi6  pour  tousiours  tenir 
bon,  oombien  que  de  sa  nature  il  fust  crainti£  Et 
repeta  par  denx  ou  trois  fois  oes  mots:  le  youB 
asseure  que  de  ma  nature  ie  suis  timide  et 
craintif.  Aussi  il  rememora,  que  quand  il  reyint  de 
Strasbourg  ici,  il  suiyit  ceste  yocation  comme  estant 
contraint,  et  ne  yoyant  pas  qu'il  en  deust  yenir 
grand  fruiot,  aussi  ne  saohant  oe  que  Dieu  youloit 
faire.  Et  de  faict,  qu'il  y  ayoit  eu  beaucoup  de 
diffioultez:  mais  qu'ayec  le  temps,  en  continuant,  il 
ayoit  yeu  la  benediction  de  Dieu  sur  son  labeur. 
Que  donc  chacun  se  fortifiast  en  sa  yocation  et  & 
tenir  bon  ordre:  qu'on  prinst  garde  au  peuple  ponr 
le  tenir  tousiours  en  robeissance  de  la  doctnne: 
qu'il  y  ayoit  des  gens  de  bien,  mais  que  oe  n'estoit 
pas  qu'il  n'y  en  eust  aussi  de  malins  et  rebelles. 
Que  ce  seroit  pour  nous  rendre  bien  coulpables  de- 
yantDieUy  si  les  choses  estans  ayancees  iusques  ioi, 
yenoyent  apres  en  desordre  par  nostre  negligence. 
Au  reste,  il  protesta  que  tousiours  il  ayoit  est6  con- 
ioint  de  yraye  affeotion  ayec  la  compagnie  des  frereSy 
et  pria  que  on  luy  pardonnast  si  quelques  fois  on  ayoit 
yeu  en  lui  quelque  chagrin  durant  la  maladie:  et 
remercia,  comme  souyent  il  ayoit  fait,  de  ce  qu'on 
ayoit  soustenu  sa  charge  quant  k  prescher.  Fj^a- 
lement  il  bailla  la  main  &  tous  Tun  apres  I'autre: 
ce  qni  fut  ayec  telle  angoisse  et  amertume  de  ooeur 


1)  Premih^e  redaetum  p.  &3  mtv. 
2S  par  deBSODS  terre  om.  F. 
8)  deregleeB  F. 
4  de  meBohantB  F. 
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d^un  chaoun,  qud  ie  ne  sgaurois  mesmes  le  me  ra- 
mentovoir  sans  une  extreme  tristesse. 

Environ  ce  temps-la^  une  femme  honorable 
[i  1]  et  yertueuse,  d'une  bonne  ville  de  France, 
vint  expres  k  Geneve  pour  le  voir,  pource  qu'elle 
Pavoit  autresfois  ouy  en  France  parlant  de  Dieu, 
et  avoit  profit6  en  la  cognoissance  de  la  verit6  par 
son  moyen,  il  y  avoit  bien  trente  ans  ou  environ. 
H  fut  bien  aise  de  la  voir  apres  un  si  long  temps, 
et  elle  eust  fort  desir^  de  1'ouir  prescher  ici:  mais 
voyant  bien  qu'il  luy  estoit  impossible,  elle  se  con* 
tenta  de  l'ouir  parler  en  priv^,  ^)  selon  que  la  de- 
bilit^  de  son  corps  le  permettoit.  De  la  mesme 
ville  ausei,  se  retira  lors  ici  un  homme  ancien,  qui 
de  son  ieune  aage  lui  avoic  est^  fort  familier  aux 
estudes^  et  lequel  il  n'avoit  reveu  depuis  qu'il 
estoit  sorti  de  France.  Ce  luy  fut  aussi  une  res- 
iouissance  de  voir  ce  personnage-l^.  Cependant  il 
n^oublioit  d^admonnester  I'un  et  Tautre  de  leur  de- 
voir  envers  Dieu  et  son  Evangile:  mais  le  tout 
faisoit-il  en  merveilleuse  simplicit^  et  sans  osten- 
tation,  tellement  toutesfois  que  ce  n'estoit  point 
froidement,  ains  avec  zele  et  efficace.  Au  reste, 
pour  se  resiouir  honnestement  en  attendant  la  vo- 
lont6  de  Dieu,  il  faisoit  prier  aucunes  fois  d.  souper 
certains  de  ses  amis,  tant  de  ceux  du  pays,  que  de 
ceux  qui  s'estoyent  ici  retirez  pour  TEvangile:  et 
nomm6ment  une  fois  il  eut  k  souper  ces  deux,  dont 
ie  vien  de  parler  demierement.  le  ne  vueil  oublier 
qu'un  certain  Seigneur  du  pays  de  France,  qui 
lors  seiournoit  en  ceste  ville,  le  vint  voir  plusieurs 
fois,  et  mesmes  un  iour  fit  apporter  son  souper  en 
la  chambre  dudit  Calvin. 

Le  second  de  May,  ayant  receu  lettres  de  M. 
Ouillaume  Farel,  ministre  d*  Neuf-chastel ,  duquel 
11  a  souvent  est6  parl6  ci  dessus,  et  sachant  qu'il 
deliberoit  de  le  visiter,  estant  octogenaire,  ou  plus, 
il  lui  rescrivit  en  Latin  la  lettre  qui  s^ensuit:  Bien 
vous  soit,  tresbon  et  trescher  frere:  et  puis  qu'il 
plaist  k  Dieu  que  demeuriez  apres  moy,  vivez :  vous 
souvenant  de  nostre  union,  de  laquelle  le  fruict 
nous  attend  au  ciel,  comme  elle  a  est6  profitable  k 
rEglise  de  Dieu.  le  ne  veux  point  que  vous-vous 
travaillicz  pour  moy.  le  respire  k  fort  grand'peine, 
et  atten  d^heure  en  heure  que  rhaleine  me  faille. 
0'est  assez  que  ie  vi  et  meurs  k  Christ,  qui  est 
gain  pour  les  siens  en  la  vie  et  en  la  mort.  le 
vous  recommande  a  Dieu,  avec  les  freres  de  par 
de-l&.  De  Geneve  ce  second  de  May  1564.  Le 
tout  [i  2]  vostre,  lean  Calvin.  Toutesfois  le  bon 
homme  Farel  ne  tarda  gueres  apres  di  se  mettre  en 
chemin,  pour  voir  son  ancien  compagnon  et  ami. 
Estant  venu  ils  deviserent  et  souperent  ensemble, 


1)  particalier  JP. 


en  souvenance  de  la  continuation  de  leur  amiti^  et 
union  en  I'oeuvre  du  Seigneur.  Le  lendemain  le- 
dit  Farel  prescha  en  1'assemblee.  Ainsi  ayant  dit 
le  demier  Adieu  audit  Calvin,  se  retira  en  son 
eglise  de  Neuf-chastel. 

De  \d.  en  avant  sa  maladie  iusques  k  la  mort 
ne  fut  qu'une  continuelle  priere,  nonobstant  qu'il 
fust  en  douleurs  continuelles ,  ayant  souvent  en  sa 
bouche  ces  mots  du  Pseaume  39:  Tacui,  Domine, 
quia  fecisti,  le  me  tay,  Seigneur,  pource  que  c'e8t 
toy  qui  Tas  fait.  Une  autre  fois  il  disoit,  du  cha- 
pitre  38  d'Isaie:  Gemeham  siaU  columba,  ie  gemi 
comme  la  colombe.  Une  autre  fois  en  parlant  & 
moy,  il  s'escria  k  Dieu,  et  dit:  Seigneur,  tu  me  pi- 
les,  mais  il  me  suffit  que  c'est  ta  main.  Plusieurs 
desiroyent  de  le  venir  voir,  et  eust  fallu  tenir  la 
porte  ouverte  iour  et  nuict  qui  eust  voulu  obtem- 
pererO  au  desir  d'un  chacun.  Mais  lui,  prevoyant 
cela,  et  cognoissant  que  sa  courte  halaine  ne  lui 
eust  permis  de  faire  ce  qu'il  eust  voulu:  davantage 
aussi  n'ayant  pour  agreable  la  curiosit^  de  plusieurs, 
avoit  requis  qu'on  se  contentast  de  prier  Dieu  pour 
luy,  et  qu'on  le  laissast  en  quelque  repos.  Mesmes 
quand  ie  le  venoye  voir,  encore  qu'il  me  vist  bien 
volontiers,  si  est-ce  que  sachant  les  charges  que 
i'avoye,  il  me  donnoit  assez  h  entendre,  qu'il  ne 
vouloit  point  que  son  particulier  m'occupaet  en 
fagon  quelconques:  tellement,  qu'en  prenant  cong6 
de  moy,  il  m'a  dit  quelque  fois  qu'il  faisoit  con-^ 
science  de  m^occuper  tant  soit  peu,  encores  qu'il  fust 
resiouy  de  me  voir.  Mais  son  naturel  avoit  tons- 
iours  est<^  tel,  de  craindre  de  retarder  tant  soit  peu 
le  profit  de  TEglise,  et  de  donner  peine  quelle 
qu'elle  fust  &  ses  amis,  encores  que  ce  leur  fust  le 
plus  grand  plaisir  que  ils  eussent  au  monde,  de  se 
pouvoir  employer  pour  luy.  II  continua  en  ceste 
faQon,  se  consolant  et  tous  ses  amis,  iusques  au  ven- 
dredi  19.  de  May,  precedant  la  Cene  de  la  Pente- 
coste :  auquel  iour ,  pource  que  selon  la  coustume 
de  ceste  Eglise,  tous  les  Ministres  s^assemblent  pour 
se  censurer  en  leur  vie  et  doctrine,  ^et  puis  en  sigpie 
d'amitid  prenent  leur  repas  ensemble,  [i  3]  il  ac- 
corda  que  le  soupper  se  fist  en  la  salle  de  sa  mai- 
son:  la  oti  s'estant  fait  porter  de  sa  chambre  en 
une  chaire,  il  dit  ces  mots  en  entrant:  Mes  frereB, 
ie  vous  vien  voir  pour  la  derniere  fois;  car,  hors 
mis  ce  coup,  ie  n'entreray  iamais  ^  table.  Ce  nous 
fut  une  pitoyable  entree,  combien  que  luy-mesmes 
fist  la  priere  comme  il  pouvoit,  et  s'ofifbrgast  de 
nous  resiouir,  sans  qu'il  peust  manger  que  bien  pen. 
Toutesfois  avant  la  fin  du  soupper  il  print  Gong6, 
et  se  fit  remporter  en  sa  chambre,  qui  estoit  pro- 
chaine,  disant  ces  mots  avec  une  face  la  plus  ioyeuse 
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qu'il  pouYoit:  Une  paroy  entredeux  n^empeschera 
point  que  ie  ne  soye  conioint  d'esprit  avec  vous. 
II  en  adyint  comme  il  avoit  predit:  car  iusques  ^ 
ce  iour  quelque  infirmit6  qu'il  eust,  il  se  faisoit  leyer 
et  conduire  iusques  en  une  cbaire  au  devant  de  sa 
petite  table.  Mais  depuis  ce  soir,  il  ne  bougea  on- 
ques^)  de  dessus  ses  reins,  tellement  attenu^^  outre 
ce  qu'il  estoit  fort  maigre  de  soy-mesmes,  qu'il 
D^avoit  que  le  seul  esprit,  hors  mis  que  du  yisage 
il  estoit  assez  peu  chang6.  Mais  sur  tout  rhaleine 
coorte  le  pressoit,  qui  estoit  cause  que  ses  prieres 
et  consolations  assiduelles  estoyent  plustost  souspirs 
que  paroles  intelligibles ,  mais  accompagnees  d'un 
tel  oeil,  et  d'une  face  tellement  composee,  que  le 
seul  regard  tesmoignoit  de  quelle  foy  et  esperance 
il  estoit  muni. 

Le  iour  qu'il  trespassa,  qui  fut  le  samedi  27. 
iour  de  May  1564,  il  sembla  qu'il  parloit  plus  fort 
et  plus  k  son  aise,  mais  c'e8toit  un  dernier  effort 
de  nature.  Car  sur  le  soir  environ  huict  heures, 
tout  soudain  les  signes  de  la  mort  toute  presente 
apparurent:  ce  qui  m^estant  soudain  signifi^,  d'autant 
qu'un  peu  auparayant  i'en  estois  parti,  estant  accouru 
avec  qnelqu'autre  de  mes  freres,  ie  trouyay  qu'il 
ayoit  desia  rendu  1'esprit  si  paisibiement,  que  iamais 
n'ayant  raall6,  ayant  peu  parler  intelligiblement 
iusques  k  Tarticle  de  la  mort,  en  plein  sens  et  iuge- 
ment,  sans  ayoir  iamais  remu6  pied  ne  main,  il 
sembloit  plustost  endormi  que  mort.  Yoila  comme 
en  un  mesme  instant  ce  iour-Ia  le  soleil  se  coucha; 
et  la  plus  grand'  lumiere  qui  fnst  en  ce  monde 
pour  Padresse  de  1'EgIise  de  Dieu,  fut  retiree  au 
ciel.  Et  pouyons  bien  dire  qu'en  un  seul  homme 
il  a  pleu  k  Dieu  de  nostre  temps  apprendre  la 
maniere  de  bien  yiyre  et  bien  [i  4]  mourir. 

La  nuict  suiyante  et  le  iour  aussi,  il  y  eut  de 
grands  pleurs  par  la  yille.  Car  le  corps  d'icel]e 
regrettoit  le  Prophete  du  Seigneur,  le  poyre  troupeau 
de  TEglise  pleuroit  le  despartement  *)  de  son  iSdele 
Pasteur,  1'escole  se  lameotoit  de  son  yray  docteur 
et  maistre,  et  tous  en  general  pleuroyent  leur  yray 
pere  et  consolateur  apres  Dieu.  Plusieurs  desiroyent 
de  yoir  encore  une  fois  sa  face,  comme  ne  le  pouyans 
laisser  ne  yif  ne  mort.  II  y  ayoit  aussi  plusieurs 
estrangers  yenus  auparayaut  de  bien  loin  pour  le 
yoir:  ce  que  n'ayans  peu,  pburce  qu'on  ne  pouyoit 
encores  penser  qn'il  deust  mourir  si  tost,  desiroyent 
meryeilleusement  de  le  yoir,  tout  mort  qu'il  estoit, 
et  en  firent  instance.  Mais  pour  obyier  &  toutes 
calomnies,  il  fut  enseyeli  le  lendemain,  qui  estoit 
iour  de  Dimanche,  enyiron  les  huict  heures:  c'e6t 
^  dire  son  corps  fnt  cousu  en  un  linceul,  et  mis  en 


1>  jamaia  J*\ 
2)  depart  F, 


un  sarcueil  ^)  de  bois  tout  simplement :  puis  sur  les 
deux  heures  apres  midi  fut  port6  k  la  maniere 
acGOustumee,  comme  aussi  il  1'ayoit  ordonn^,  an 
cemetiere  commun  appel6  Plein  palais,  sans  pompe 
ni  appareil  quelconques:  Ik  oii  il  gist  auiound'huy, 
att^ndant  la  Resurrection  qu'il  nous  a  enseignee,  et 
a  si  constamment  esperee.  le  di  notamment  qu'il 
lui  fut  fait  tout  simplement,  comme  la  maniere  est  ^) 
en  ceste  Eglise  de  faire  en  la  sepulture  d'un  chacun : 
tellement  que  quelques  mois  apres,  certains  escoliers 
estans  yenus  de  nouyeau  ici  estudier,  se  trouyerent 
trompez  un  iour  que  ils  allerent  tout  expres  au  ce- 
metiere  pour  yoir  le  sepulcre  de  Calyin,  car  ils 
pensoyent  y  yoir  quelque  tomboau  esley^  et  magni- 
fique,  et  il  n'y  a  rien  que  la  terre  simplement  non 
plus  qu'aux  autres:  ce  qui  doit  pour  le  moins  nous 
seryir  contre  ceux  qui  de  long  temps  nous  ont 
accusez  que  nous  faisiona  de  luy  une  idole.  Au 
reste,  en  1'enterrement  le  corps  fut  suiyi  non  seule- 
ment  des  Syndiques  et  Conseillers  ayec  les  Pasteurs 
de  PEglise  et  PranQoise  et  Italienne,  les  Professeurs 
publics  et  grand  nombre  d'e8CoIiers,  mais  aussi  de 
la  pluspart  de  la  yille,  et  d'hommes  et  de  femmes, 
et  de  gens  de  tous  estats,  qui  le  regretteront  d'autant 
plus  longuement  qu'il  y  a  peu  d'apparence  de  re- 
parer,  au  moins  de  long  temps,  une  si  grande  et  si 
dommageable  perte.  Toutesfois  ie  laisse  en  doute  si 
[i  5]  nous  ayons  plus  k  nous  plaindre  de  la  perte, 
qu'ib  remercier  Dieu  de  ce  qu'il  a  fait  yiyre  pour 
nous  son  seryiteur  iusqu'^  ceste  heure.  Car  outre 
ce  que  Dieu  ayoit  log6  ce  grand  esprit  en  un  corps 
imbecille,  et  dispos6  de  soy-mesmes  au  mal  de 
phthisie,  duquel  aussi  il  est  mort,  les  estudes  de  sa 
ieunesse  Tayoyent  fort  attenu6 :  et  quand  il  est  yenu 
aux  affaires,  il  s'e8t  tousjours  si  peu  respect^^) 
quant  au  trayail  de  son  esprit  que,  sans  une  grace 
speciale  de  Dieu  youlant  bastir  son  Eglise  par  cest 
instrument,  il  lui  eust  est^  impossible  de  paryenir 
seulement  iusques  k  Taage  que  les  Medecins  appellent 
declinant.  Le  iour  mesme  qu'il  fut  enterr6,  TAm- 
bassadeur  de  la  Roine  d'AngIeterre  vers  le  Roy  de 
France  arriya  ^  Geneye,  ayant  prins  occasion  de 
Je  yenir  yoir  (comme  il  pensoit)  pource  que  lors  la 
Cour,  lapuelle  il  suiyoit,  n'estoit  pas  trop  loin  d'ici, 
assayoir  ^  Digeon:  et  fut  fort  marri  de  se  yoir 
frustr6  de  son  esperance.  radiousteray  quemesmes 
une  grande  Princesse  de  France  faisoit  son  conte 
dc  yenir  iusques  ici  le  yoir,  la  Cour  yenant  h  Lion : 
mais  il  mourut  ayant  que  le  Roy  departist  des 
quartiers  de  Digeon.  II  a  yescu  quant  k  ceste  yie 
mortelle,   respace  de  cinquante  cinq  ans  moins  un 
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moia  et  treize  iours,  desqnels  il  en  a  pasa^  iustement 
la  moiti6  au  sainct  ministere,  parlant  et  escrivant, 
BauB  ayoir  iamais  rien  chang6,  diminu^,  ni  adioust^ 
k  la  doctrine  qu'il  a  annoncee  d68  le  premier  iour 
de  6on  ministere:  avec  telle  force  de  Teeprit  de  Dieu, 
que  iamais  meschant  ne  le  peut  ouir  sans  trembler, 
ni  homme  de  bien  Bans  Paimer  et  honorer. 

Yoila  donc  le  recit  de  sa  vie  et  de  sa  mort, 
lequel  aucuns  paraventure  trouveront  long:  mais  ie 
puis  dire  £i  la  verit^,  qu'il  est  brief  en  comparaison 
de  la  matiere  que  le  personnage  a  fournie  de  parler 
de  ses  vertus.  Et  de  fait, ')  qui  eust  youlu  declarer 
par  le  menu  la  grandeur  des  affaires  que  cest  ex- 
oellent  personnage  a  sousteDus  par  respace  de  vingt 
trois  ans  et  par  dedans  et  par  dehors,  il  y  eust  eu 
matiere  d'un  bien  gros  volume.  Car  8'il  y  eut 
iamais  yille  et  Eglise  rudement  assaillie  de  Satan, 
et  courageusement  defendue  durant  ce  temps,  ga 
est^  Geneye.  L'honneur  en  appartient  ^  un  Dieu 
seul:  mais  il  se  peut  et  doit  bien  dire,  que  Galyin 
a  est6  rinstrument  de  la  force  et  yertu  [i  6]  dUce- 
luy.  8'il  est  question  de  yigilance  en  son  estat,  il 
est  certain  que  iamais  Satan  et  les  siens  ne  le 
prindrent  k  despouryu,  et  qu'il  n'en  ait  adyerti  le 
troupeau  deyant  le  coup,  ou  presery^  sur  le  champ. 
S'il  est  question  d'integrit6,  il  est  encores  k  naistre 
qui  luy  a  yeu  faire  faute  en  son  office,  ^)  flechir 
tant  Boit  peu  pour  homme  yiyant,  ayoir  yari6  en 
doctrine  ni  en  yie^  ni  iamais  calomni6  personne. 
S'il  faut  mettre  en  ayant  le  trayail,  ie  ne  croy  point 
qu'il  se  puisse  trouyer  son  pareil.  Gar  qui  pourroit 
raconter  ses  trayaux  ordinaires  et  extraordinaires? 
Je  ne  sgay  si  homme  de  nostre  temps  a  eu  plus  k 
ouir,  k  respondre,  et  £i  escrire,  ni  de  choses  de  plus 
grande  importance.  La  seule  multitude  et  qualit^ 
de  ses  escrits  sufifit  pour  estonner  tout  homme  qui  les 
yerra,  et  plus  encore  tous  oeux  qui  les  liront.  Et  ce  qui 
rend  ses  labeurs  plus  admirables,  c'est  qu'il  ayoit 
un  corps  si  debile  de  nature,  tant  attenu6  de  yeilles 
et  de  8obriet6  par  trop  grande,  et  qui  plus  est  suiet 
d.  tant  de  maladies,  que  tout  bomme  qui  le  yoyoit 
n'eust  peu  penser  qu'il  eust  peu  yiyre  tant  soit 
peu:  et  toutesfois  pour  tout  cela  iamais  n'a  cess^ 
de  trayailler  iour  et  nuict  apres  roeuyre  du  Seigneur : 
et  n'oyoit  rien  moins  yolontiers  de  ses  amis,  que 
les  prieres  et  exhortations  qu^on  lui  faisoit  iournelle- 
ment,  afin  qu'il  se  donnast  quelque  repos.  Mesmes 
en  ses  dernieres  maladies,  il  n'a  point  desist^  de 
dicter  qu'enyiron  huict  iours  deyant  sa  mort,  la 
yoix  mesme  lui  defaillant.  Outre  les  peines  innom- 
brables  et  propres  h  sa  charge,  en  toutes  les  difB- 
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cultez  et  perils  ofL  8'est  trouyee  ceste  poyre  Git6, 
assaillie  par  dedans  par  plusieura  mutina  et  des- 
esperez  citoyens,  tormentee  par  dehors  en  cent  mille 
sortes,  menacee  des  plus  grands  Bois  et  Princes  de 
la  Ghrestient6,  d'autant  qu^elle  a  tousiourB  est6  le 
refuge  et  la  defense  de  tous  les  poyres  enfans  de 
Dieux  affligez  en  France,  Italie,  Espagne,  Angle- 
terre,  ou  ailleurs:  il  a  fallu  que  Galyin  ait  soustenu 
le  plus  pesant  fardeau.  Brief,  il  pouyoit  bien  dire 
ayec  sainct  Paul :  Qui  est  celuy  qui  est  troubl^  que 
ie  n'en  brusle?  Et  n^estoit  point  sans  cause  que 
chacun  ayoit  son  refuge  k  luy:  car  Dieu  lui  ayoit 
tant  departi  de  prudence  et  bon  conseil,  que  iamaiB 
homme  ne  se  trouya  mal  de  1'ayoir  sniyi,  mais 
bien  en  ay-ie  trop  yeu  qui  sont  [i  7]  tombez  en 
extremes  inconyeniens  pour  ne  Tayoir  youlu  croire. 
Or  ie  laisse  &  parler  de  la  grandeur  de  son  sQayoir, 
du  meryeilleux  iugement  qui  estoit  en  luy,  de  la 
singuliere  debonnairet^  qu'il  ayoit  pour  8'acoommoder 
insques  aux  plus  petits  entant  qu'il  estoit  besoin, 
de  la  douceur  h  snpporter  les  infirmitez  et  imper- 
fections  des  autres:  car  oe  seroit  un  propos  quasi 
sans  fin.  le  toucheray  seulement  de  sa  memoire 
qui  estoit  excellente  k  moryeilles,  non  pas  qu'il  en 
fist  brayade,  ^)  comme  il  8'est  trouy^  des  fols  de  ce 
temps  ioi,  qui  se  sont  tant  estudiez  d.  ayoir  bonne 
memoire,  qu'ils  ne  se  sont  point  souciez  de  former 
leur  iugement.  Mais  Calyin  ayoit  Tun  et  Tautre 
bien  compassez,  et  le  tout  accompagn^  d'une  sim- 
plicit^  fort  honneste.  S'il  estoit  donc  question  des 
choses  qu^il  ayoit  yeues  autresfois  tant  en  France 
qu'en  Italie  et  AUemagne,  quand  cela  yenoit  4 
propos  il  en  sayoit  parler,  nommant  les  lieux  et  les 
personnes,  et  en  faire  son  profit.  Quant  aux  affidres 
de  ceste  Eglisoy  et  mesme  de  la  Republique,  entant 
qne  sa  yocation  le  pouyoit  porter,  il  sayoit  cela  sur 
le  doigt,  iusques  k  des  particularitez  bien  petitea 
En  Gonsistoire  mesmes,  il  s'e8t  trouy^  des  personnes 
qu'on  y  a  fait  yenir  pour  quelque  nouyelle  faute, 
lesquelles  il  conyeinquoit  d'y  ayoir  est^  appellees 
autre-fois,  leur  baillant  les  enseignes  et  rememorant 
les  causes:  et  combien  que  ce  fussent  choses  passees, 
il  y  ayoit  sept,  et  dix,  et  douze  ans,  neantmoins  en 
regardant  les  registres  du  Gonsistoire,  on  trouyoit 
qu'il  estoit  ainsi  comme  il  le  recitoit  En  matiere 
de  doctrine  ou  d'hi8toire,  en  somme  de  oe  qu'il  avoit 
leu  autre-fois,  c'estoit  le  pareil:^)  comme  sayent 
bien  ceux  qui  l'ont  ouy  attentiyement,  et  mesmee 
cognu  familierement.  En  faisant  ses  leQons  iamais 
n'ayoit  que  le  simple  texte  de  PEsoriture,  et  toutes- 
fois  on  yoit  oomment  ce  sont  ohoseB  oouchees  par 
bon  ordre.    MeBmes  quand  il  leut  Daniel,  quelques 
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ansees  avant  sa  mort,  combien  qu'il  j  euBt  en  oer- 
taioB  endroits  beaucoup  d^histoireB  di  amener,  ^)  comme 
on  Toit  qu^il  Ta  fait,  iamaiB  n'a  eu  aucun  papier 
deyant  luy  pour  aide  de  Ba  memoire.  Etcen'eBtoit 
pas  qu'il  euBt  priB  grand  tempB  d,  prevoir^)  bob  le- 
;odb:  car  auBsi  quand  il  reust  voulu  faire,  il  u'ayoit 
paa  le  loiBir.  Et  pour  vray,  le  pluB  souyent  il 
o^ayoit  paB  [«8]  une  bonne  heure  pour  bo  preparer: 
maiB  ii  ayoit  un  esprit  Bi  heureux,  et  eBtoit  de  Bi 
grand  iugement,  qu'il  conceyoit  du  premier  coup  ce 
qu'ii  liaoit,  et  quant  et  quant  en  iugeoit  fort  bien: 
la  memoire  puiB  aprea  gardoit  le  tout  fidelement. 
radiousteray  encore  un  autre  tesmoignage  de  sa 
memoire,  qui  ae  yoyoit  touB  lea  iourB ;  c'eBt  que  ei 
lorB  qn'il  dictoit,  quelqu'un  fuBt  Buryenu  pour  parler 
k  Iny,  ou  demie  heure  ou  une  heure,  le  pluB  bou- 
yent  il  luy  Bouyenoit  de  l'endroit  oii  il  CBtoit  de- 
menr^,  et  continuoit  fort  bien  le  propoB  BauB  re- 
garder  le  precedent,  Boit  qu'il  dictaat  quelqueB  lettrcB 
ou  Commontaire  ou  autre  choBO. 

Qnant  &  BOn  yiyre  ordinaire,  chacun  Bora  tea- 
moin  qa'il  a  eat^  tellement  temper^,  que  d^excez  il 
D'y  en  eut  iamais;  de  chichet6  aussi  peu,  maiB  une 
mediocrit^  louable.  Yray  est  qu'&  cause  de  son 
estomach  il  s^abstenoit  de  certaines  yiandes  com- 
munes,  et  qu'il  eust  bien  aimees:  mais  c'eBtoit  Bans 
{Eure  du  delicat,  ni  estre  faBcheux  en  compagnie. 
Une  fE^ute  y  a  eu,  o^est  qu'en  1'abBtinence  il  a  eu 
trop  peu  d'e8gard  k  sa  8ant6,  Be  contentant  par 
pluBieurs  annees  d'un  seul  repas  pour  le  plus  en 
yingt  quatre  heuree,  et  iamais  ne  prenant  rien  entre 
deux:  tellement  que  tout  ce  que  les  Medecins  lui 
ont  peu  persuader  quant  k  ce  poinct,  a  estd  que 
enyiron  demi  an  deyant  sa  demiere  maladie,  il 
prenoit  par  fois  quelque  petit  de  yin,  et  humoit  un 
oeuf  enyiron  le  midi.  8eB  raisons  estoyent  Timbe- 
oillit^  de  Bon  estomach,  et  la  migraine,  ^  laquelle 
il  disoit  ayoir  experiment6  ne  pouyoir  remedier  que 
par  une  diete  continuelle:  de  Borte  que  quelques 
foiB  ie  l'ay  yeu  faire  entiere  abstinence  iuBqu'au 
deuxieme  lour.  Estant  de  si  petite  yie  il  dormoit 
auBsi  fort  peu:  mais  pour  cela  quelque  laBsitude  qui 
B'en  ensniyiBt,  il  ne  laisBoit  pas  cfestre  tousiours 
prest  au  trayail  et  k  1'exercice  de  son  ofiBce.  ^)  Gar 
les  iours  que  ce  n'e8toit  pas  k  luy  k  prescher, 
estant  au  lict,  il  se  faisoit  apporter  d^s  les  cinq  ou 
six  heures  quelques  liyres,  afin  de  composer,  ayant 
quelqu'un  qui  escriyoit  bous  luy.  Si  c^estoit  Ba 
semainey  il  se  trouyoit  tousiourB  prest  &  rheure  de 
monter  en  ohaire:  et  apres,  estant  retoum^  en  sa 
maison,  se  remettoit  dedans  le  lict,  ou  se  oouchoit 
aeulement  desBUfl  tout  yestu,  et  ayant  quelque  liyre 
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poursuiyoit  son  labeur.  Or  ce  qu'il  se  tenoit  au^ 
lict,  estoit  pour  aider  d.  Bon  estomach,  [%  1]  comme 
auBsi,  pour  ceste.mesme  fin,  il  y  faisoit  appliquer 
par  plusieurs  fois  tous  les  matins  quelque  linge 
chaut.  Yoila  comment  il  a  dict6  les  matins  la 
pluspart  de  ses  liyres,  estant  en  continuel  et  tres- 
heureux  trayail  d^esprit. 

On  yoit  en  somme  par  tout  ce  discours,  le  train 
que  cest  excellent  seryiteur  de  Dieu  a  suiyi  d'une 
continuelle  teneur,  s'oubIiant  soy-mesme  pour  seryir 
h  Dieu  et  au  prochain  en  sa  charge  et  yocation. 
Cependent  ie  ne  yueil  pas  dissimuler  qu'il  n'a  sceu 
tant  faire,  que  Satan  ne  lui  ait  dress^  toutes  lea 
oalomnies  les  pIuB  effirontees  du  monde:  mais  ce  n^est 
point  chose  nouyelle.  Car  c'e8t  le  beau  salaire  que  le 
monde  a  rendu  de  tout  temps  k  ceux  qui  I'ont  youlu 
retirer  de  perdition.  Tant  y  a  que  la  simple  lecture 
de  sa  yie  suffit  pour  refbter  tout  ce  dont  on  Ta 
blasm^.  Et  de  fait,  il  sera  ais^  de  le  cognoistre  et 
yoir  dr  Toeil  par  quelques  exemples  que  ie  toucheray. 
II  B'en  est  trouy^  qui  Tont  appell^  Heretique,  et 
pire  qu'heretique,  duquel  ils  ont  forg^  un  nouyeau 
nom  de  Calyinistes.  Mais,  ie  yous  prie,  sa  doctrine, 
de  laquelle  il  a  rendu  bon  tesmoignage  longues 
annees  et  iusques  &  la  mort,  tant  par  escrite  que 
de  bouche  et  par  oeuyres,  ne  foumit-elle  point  de 
responses  au  contraire  plus  que  suffisantes?  A-on 
leu  en  ses  escrite,  ouy  en  ses  sermons,  ou  yeu  en 
aucun  de  ses  actes,  rien  qui  tende  h  heresie?  Ains, 
au  contraire,  tous  les  trois  ne  monstrent-ils  point 
que  o'eBt  un  hommQ  qui  n'a  point  parl6  de  la  parole 
de  Dieu  qu'en  toute  puret^,  et  comme  parole  de 
Dieu?  brief,  on  peut  dire  qu^il  a  eneeign^  aux 
autres  la  yraye  piet6,  comme  il  en  ayoit  aussi  la 
BubBtance  en  Bon  coeur  et  le  gouBt  naif.  Ambition 
a  OBt^  de  long  temps  nommee,  &  bon  droict,  la  mere 
doB  heroBieB:  maiB  Bi  on  peut  alleguer  un  bcuI  argn- 
ment  d'e8prit  ambitieux  en  luy,  ie  BuiB  content  de 
paBBcr  condamnation.  Y  a-il  homme  qui  ait  Buiyi 
plus  grande  Bimplicit^  en  expoBition  de  rEscriture, 
et  touteBfoiB  qui  ait  pIuB  eu  de  quoy  ee  faire  yaloir, 
B'il  euBt  youlu  profaner  1'EBcriture  par  Bubtilitez  et 
yainoB  OBtentatiouB?  Yray  eBt  qu'il  y  a  eubeaucoup 
de  geuB  qui  ont  contredit  &  ea  doctrine:  ^)  maia  tant 
B'en  faut  que  cela  la  doiye  rendre  BUBpecte  enyers 
toutcB  perflonnsB  de  bon  iugement,  que  au  contraire 
ce  poinct  eeul  pourroit  Boryir  [I;  2]  de  certain  argu- 
ment  pour  rapprouyer,  d'autant  que  nul  ne  B'y  eet 
iamaia  oppos^,  qu'il  n'ait  experiment^  qu'il  B'adreB8oit 
non  point  contre  un  homme,  mais  contre  un  yray 
Beryiteur  de  Dieu.  AuBBi  Be  peut-il  affermer  (et 
touB  ceux  quil  I'ont  cognu  en  Boront  bouB  et  BuffisanB 
teemoiuB)  que  iamais  il  n'a  eu  ennemi,  qui  en 
Passaillant  n'ait  &it  la  guerre  k  Dieu.    Car  depuis 
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que  Dieu  a  fait  entrcr  son  champioQ  en  ceste  lice, 
il  se  peut  bien  dire  qneSatan  Ta  choisi  comme  8'il 
avoit  oubIi6  tous  les  autres  pouft  Passaillir,  et  du 
tout  atterrer,  8'il  eust  pea:  mais  d'autre-part  Dieu 
luy  a  fait  ceste  grace,  qu'il  Ta  orn^  d'autant  de 
trophees  qu'il  luy  a  oppos6  d'ennemi8.  le  di  donc 
que  sa  doctrine  a  eet^  bonne,  pure  et  saincte:  sa 
fa^on  d'enseigner  syncere,  simple,  et  neantmoins 
pleine  de  maiest^  et  efficace.  le  di  en  second  lieu, 
que  tous  ceux  qui  ont  pens^  la  descrier  ou  diffamer, 
n'out  autre  chose  fait,  que  servir  d'occasion  de  la 
mieux  confermer  et  deduire  plus  au  long:  soit  de 
ceux  qui  s'y  sont  opposez  en  presence,  soit  de  ceux 
qui  Tont  assailli  de  loing:  car  ils  ne  Tont  seu  faire 
de  si  loing,  qu'il  ne  les  ait  attaints  de  plus  pres 
que  ils  n'eussent  voulu.  Ge  que  chacun  pourra 
cognoistre,  en  prenant  seulement  les  principaux 
combats  qu'il  a  eu  ^  soustenir  pour  la  doctrine, 
ainsi  qu'ils  ont  e8t6  marquez  suivant  Tordre  du 
temps.  De  faict,  les  Anabaptistes  en  feront  foy, 
lesquels  un  peu  apres  le  commencement  do  son 
ministere  en  cesteEglise,  le  vindrent  assaillir:  aussi 
fera  cest  Apostat  Garoli,  quand  il  accusa  de  Pheresie 
d'Arrius  ledit  Galvin  et  ses  deux  compagnons  Farel 
et  Yiret.  Qu'7  a  gagn6  aussi  ce  glorieux  Gardinal 
Sadolet,  ^)  sinon  que  Galvin  luy  a  clos  la  bouche? 
Et  ce  grand  Goliath  Pighius,  lequel  ayec  son 
Pelagianisme  a  est^  abbatu  par  la  puissance  du 
Seigneur  en  la  main  de  Galvin?  Que  diray-ie  de 
ses  doctes  escrits  contre  les  Anabaptistes  et  Liber- 
tins?  Et  puis,  y  a-il  eu  personne  plus  clair  voyant 
h  cognoistre  et  redarguer  Timpiet^  des  faux  Evan- 
geliquos,  s^accommodans  k  toutes  gens  sous  couleur 
du  titre  desNicodemites?  Qui  a  pius  heureusement 
combatu  et  desfait  cest  amas  de  sangliers,  assemblez 
pour  degaster  la  vigne  du  Seigneur?  Qui  a  mieux 
ne  plus  droict  navr^  TAntechrist  k  la  mort?  Qui 
a  plus  courageusement  {h  3]  et  plus  pertinemment 
respondu  k  ce  malheureux  Interim  qui  a  tant 
troubl6  TAllemagne?  Est-il  possible  de  mieux  res- 
pondre  &  tous  les  argumens  des  adversaires  de  la 
saincte  doctrine  de  la  Predestination  et  Providence 
eternelle  de  Dieu  que  ce  vilain  Bolsec  avoit  res- 
chauffez  de  mauvaise  grace  en  son  cervean  de  moine? 
Que  diray-ie  des  combats  qu'il  a  eu  pour  maintenir 
la  Divinit^  et  eternit^  du  fils  de  Dieu  contre  Servet, 
Yalentin  Gentil,  et  les  autres  demeurans  de  Ser- 
vetistes^)  qui  se  declarerent  environ  le  mesme 
temps?  Qui  a  aussi  plus  vivement  maintenu  la 
puret^  de  la  doctrine  contre  les  plus  dangereux 
ennemis,  c'est  assavoir  ces  sages  moyenneurs,  qui 
sous  ombre  de  paix  et  union  pretendent  de  la  cor- 
rompre,   cerchans  leurs  avantages  on  complaisant 
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aux  hommes?  Finalement  qu'ont  raport^  de  leurs 
efforts  ces  opiniastres  loachim  Westphale  et  Tileman 
Heshusius,  sinon  qu^ils  se  sont  monstrez  les  plus 
ardens  ennemis  de  verit^  et  de  concorde,  qui  fussent 
en  tous  leurs  quartiers?  Gar,  quand  il  luy  a  est^ 
force  d'entrer  au  combat,  il  a  tellement  maintenu  la 
verit^,  et  combatu  rignorance  et  impudence  de  tels 
personnages,  qu'il  en  a  acquis  louange,  et  les  des- 
susdits  toute  yergongne,  voire  mesme  entre  ceux  de 
leur  secte  et  nation,  et  TEglise  de  Dieu  en  a  est6 
tant  plus  confermee  en  la  yraye  et  saine  doctrine. 
Brief,  ie  croy  qu'il  ne  se  trouvera  heresie  ancienne 
ni  renouvellee,  ni  nouvellement  forgee  de  nostre 
temps,  laquelle  il  n^ait  destruite  iusques  aux  fonde- 
mens.  Gar  entre  autres  graces  excellentes,  il  y  en 
a  deux  qui  reluisoyent  en  lui:  c'est  assavoir  une 
singuliere  vivacit6  ^  descouvrir  1&  otL  gist  la  diffi- 
cult^  des  matieres:  et  puis  aussi  une  dexterit^  mer- 
veilleuse  k  coucher  ses  responses,  sans  perdre  une 
seule  parole :  comme  toua  ceux  le  confesseront,  voire 
mesmes  les  ennemis  de  rEvangile,  qui  voudront 
attentivement  lire  ses  escrits. 

Tant  y  a,  disent  les  autres,  qu'il  vouloit  tout 
gouverner.  O  vilaiue  et  fausse  impudence!  quelle 
preeminence  a-il  iamais  cerchee?  et  8'il  en  eust 
cerch6,  qui  1'eust  empesch^  d'en  avoir?  avec  qui 
eut^il  iamais  debat  du  premier  ou  second  lieu? 
Quand  on  luy  a  defer6  ce  qui  appartenoit  aux  dona 
et  graces  que  Dieu  avoit  mises  en  luy,  quand  a-il 
e8t6  veu  [k  4]  chang6  tant  soit  peu?  quand  se 
trouvera-il  avoir  iamais  abu86  de  sa  charge  et 
authorit^  envers  le  moindre  du  monde?  quand  a-il 
entreprins  ne  fait  chose  sans  Tadvia  ou  eontre 
ropinion  de  aes  compagnons?  Quand  mesmes  il 
avoit  achev6  un  livre  de  rEscriture  en  ses  le^ona 
ou  sermons,  combien  qu'il  seust  mieux  que  paa  un, 
quel  texte  seroit  le  plus  propre  pour  Tedification  de 
l'Eglise,  il  n'a  iamaia  toutesfois  commenc^  autre 
livre,  qu'il  n'en  demandast  Tadvis  de  ses  compagnons. 
Brief,  quelle  difference  avons-nous  iamais  veu6  entre 
luy  et  nous,  sinon  qu'il  nous  surpassoit  tous  en 
toute  humilit^  entre  autres  vertus,  et  en  ce  qu'il 
prenoit  seul  plus  de  peine  que  nous  toua,  et  s'en 
acquittoit  non  seulement  fidelement,  mais  aussi  d'un 
grand  courage  et  vertueusement,  sans  ostentation 
toutesfois,  ni  mesme  apparence  externe?  Gar  on 
peut  bien  dire  do  luy,  que  Dieu  y  avoit  tellement 
besongn^, ')  qu'entant  que  la  condition  des  fideles 
en  ce  monde  le  peut  porter,  c^estoit  un  homme  qui 
avoit  humilit6  sans  pusillanimit^^  et  magnanimit^ 
sans  orgueil. 

U  y  en  a  aussi  qui  l'ont  fait  prodigue  etioueur: 
mais  c'e8t  du  tout  sans  propos.  ^)    Gar,  ie  vous  prie. 
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7  ayoit-il  homme  plus  siinplement  liabill6,  ni  plns 
modeBte  en  toute  contenance?  j  avoit-il  mai£K)n, 
pour  la  qnalit^  d'un  tel  homme,  ie  ne  di  point  moins 
Bomptnensement,  mais  plus  povrement  meublee? 
Si  on  ne  m'en  oroit  et  dix  mille  tesmoins  ayeo 
moy,  au  moins  que  les  petites  faoultez  de  8on  frere 
et  seul  heritiery  et  Pinventaire  de  tous  ses  biens  en 
floyent  creuB.  Quant  au  ieu,  il  est  bien  vray  que 
qnelque  fois,  quand  cela  yenoit  ^  propos  et  ne  com- 
pagnie  familiere,  il  se  recreoit  au  palet,  &  la  clef» 
oa  autre  tel  ieu  licite  par  les  loix  et  non  defendu 
60  ceste  Bepublique:  mais  encore  o^estoit  bien  peu 
souyent,  et  plustost  k  Tincitation  de  ses  familiers 
amiBy  que  de  son  propre  mouyement.  Car  d'ordi- 
naire,  ontre  ce  que  tout  le  reste  du  iour  il  8'occupoit 
dn  tout  k  eacrire  ou  estudier,  apres  le  repas  mesmee 
il  BO  pourmenoit  en  ea  chambre  quelque  petit  quart 
d'heure  Beulement,  ou  au  pluB  une  demi  heure  B'il 
y  avoit  quelqu'un  qui  lui  tinst  oompagnie,  et  puis 
86  retiroit  k  reBtude.  Quant  &  ceux  donc  qui  Tont 
blaBmd  de  prodigalitd  et  de  ce  qui  B'en  euBuit,  ie  di 
qa'au  moins  bcb  livreB  feront  foy  iuBqu'^  la  fin  du 
monde,  \h  5]  de  ses  paBse-tempB  et  de  1'impudence 
de  tels  menteurs. 

D'autreB  tout  au  contraire  Tont  tax6  d'ayarioe, 
et  il  y  en  a  eu  de  si  effrontez  calomniateurB,  qu'ilB 
se  Bont  deBbordez  ^)  iusqueB  &  le  faire  un  usurier: 
les  autres  un  banquier:  choBO  bI  ridicule,  et  Bi 
&a8eement  oontrouyee,  que  tout  homme  qui  Ta 
iamais  tant  Boit  peu  cognu,  ne  demandera  iamais 
defense  contre  une  teUe  meuBonge.  Mais  comme  luy- 
mesme  Fa  CBOrit  en  quelque  endroit,  B'il  j  en  a  eu 
qd  ne  se  Boyent  peu  perBuader  qu'il  ne  fust  riche 
et  abondant  en  argent,  k  tout  le  moins  qu'ilB  le 
croyent  finalement  aprcB  Ba  mort,  quand  tout  CBt 
deseouyert  Car  il  se  trouyera,  que  toute  ea  suc- 
cesaion  (y  comprinB  mesmes  ses  liyrcB,  qui  ont  CBt^ 
cherement  yenauB,  ft  cauBO  de  sa  memoire  trcBpre- 
cieaae  &  toutes  gene  doctes)  ne  pasBe  point  deux 
oeaa  eecuB.  Vray  eBt  que  comme  il  a  fort  bien 
escrit  au  meame  pasBage,  d'autant  qu'il  n'appetoit 
rien  plus  que  ce  qu'il  ayoit,  il  n'eBtoit  point  poyre. 
S'il  est  donc  quoBtion  d'ayarioe,  il  eetoit  8i  fort 
ararioieux,  qu'ayant  en  Bomme  toute  six  cens  florinB 
de  gagOB,  qui  ne  reyiennent  iusques  &  troiB  cens 
liyres  tournoiB,  il  a  meameB  pourchasB^  d'en  ayoir 
moins,  et  lee  contes  de  coBte  Seigneurie  en  feront 
fqy.  II  a  eat^  si  conyoiteux  des  biens  de  oe  monde, 
qa'e6tant  priB6,  yoire  mesmes  honor6  et  de  Rois  et 
de  Princes  et  Seigneurs  de  plusieurB  nations,  et 
meBmes  leur  ayant  dedi6  ses  ouyrages :  ie  ne  sache 
(et  le  sauroye  k  mon  adyie  8'il  estoit  autrement) 
ae  iamaie  il  en  ait  receu  d.  bou  profit  la  yaleur 
vingt  eBCUB.    AusBi  ayoit-il  la  Bacree  parole  de 
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Dieu  en  telle  reyerenoe,  qu^il  euBt  mienx  aim6 
mourir  que  de  8'en  Beryir  d^appast  en  ambition  on 
ayarioe.  II  a  dedi^  pluBieurs  de  bob  liyres  &  quelques 
perBonnes  priyees  ^),  en  reoognoisBance  de  quelque 
bien-fait  ou  d'amiti6:  comme  son  Commentaire  sur 
le  liyre  de  Seneque,  dont  il  a  est^  parl6,  h  un  des 
Beigneurs  de  Mommor,  en  la  oompagnie  desquels  il 
ayoit  est^  entretenu  &  Paris  aux  escoleSi  non  pas 
toutesfois  k  leurs  despens:  sou  Commentaire  sur 
rEpistre  aux  Bomains»  &  Simon  Grinee:  sur  la 
premiere  aux  Corinthiens,  au  seigneur  Marquis 
Caracciole:  sur  la  seconde,  k  Melchior  Yolmar  son 
precepteur  en  6rec:  sur  la  premiere  aux  ThesBa- 
loniciens,  &  Matiirin  Cordier  son  regent  au  [h  6] 
ooUege  &  Paris  en  sa  premiere  ieunesse:  sur  la 
seconde,  li  Benoist  Textor  son  medecin:  sur  1'Epistre 
k  Tite,  d.  ses  deux  singuliers  amis  et  conopagnons 
en  1'oeuyre  du  Beigneur  M.  Guillaume  Farol  et 
M.  Pierre  Yiret:  et  le  liyre  des  scandaJes,  k  son 
ancien  et  perpetuel  ami  Laurent  de  Normandie. 
Quant  aux  autres,  dediez  d.  quelques  Bois,  ou  Princes, 
ou  Bepubliques,  Bon  but  estoit  d'enoourager  les  uns 
par  ce  moyen  k  perseyerer  en  la  protection  des 
enfeuis  de  Dieu,  et  y  inciter  les  autres.  Parquoy 
aussi,  quand  il  a  yeu  que  tels  pereonnages  faisoyent 
tout  le  oontrairey  ou  ne  prenoyent  pas  en  bonne 
part  son  labeur,  il  n'a  point  fait  difficult^  d'oBter 
leurs  noms  pour  y  en  mettre  d'autres:  ce  qui  est 
toutesfois  adyenu  seulement  en  deux  ou  trois  pre- 
faces. 

II  y  en  a  eu  aussi  qui  ont  bien  ob6  bo  doBborder 
iuBques  l^,  de  le  calomnier  de  paillardise.  Et  oe 
seroit  meryeille  qu'un  telle  mensonge  ait  peu  estr^ 
forgee,  n'estoit  que  o^est  ainsi  que  le  monde  a  ao- 
ooustumd  de  faire  contre  les  plus  excellens  seryiteurg 
de  Dieu.  Mais  il  est  &  naiBtre  qui  iamais  en  ait 
mesmes  80upQonn6  oeluy  dont  nous  parlons  en  lien 
oh  il  ait  conyers^.  H  a  yescu  enyiron  neuf  ans  en 
mariage,  en  toute  chastet^.  Sa  femme  estant  decedee, 
il  a  demeur^  en  viduit^  respace  d'enyiron  seize  ans, 
et  iusques  k  la  mort.  En  tout  ce  temps-la,  qui  a 
iamais  apperceu  le  moindre  signe  du  monde  a'une 
telle  et  si  indigne  tache?  Et  qui  eust  est^  la  yilaine 
si  effirontee  qui  eust  os6  penser  &  regarder  sans 
yergongne  un  tel  front,  si  yenerable,  et  si  bien 
tesmoignant  aux  hommes  qui  le  regatdoyent  toute 

Suret^  et  grayit^?  qui  a  est6  plus  rigoureux  ennemi 
e  toute  paillardiBe?  II  est  yray  que  le  Seigneur 
Ta  exerc^  sur  ce  foict  en  des  personnes  qui  le 
touchoyent  de  pres.  B  est  encores  pis  adyenu  en 
la  maison  de  lacob  et  de  Dayid  qu'&  oeluy  dont 
nouB  parlouB,  et  d'une  fagon  bien  cBtrange.  Mais 
qu'a  gagn6  Satan  en  ooBt  endroit  Bur  ce  fidele  ser- 
yiteur  de  Dieu,  sinon  honte  et  yergongne  oontre 
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soy^mesmes,  an  dernier  iour  deyant  le  siege  da 
FUs  de  DieUy  et  d^s  maintenant  contre  ceux  qa'il 
a  attitrez  pour  en  tirer  occasion  de  scandale?  Les 
paillardisesy  adulterea  et  incesteB  sont  choses  tenues 
pour  pasee-tempB  et  exercices  de  ces  malheureux, 
tellement  que  Tun  des  plus  grands  [k  7]  scandales 
qu^ils  trouyent  ^s  Eglises  reformees,  c^est  qu'on  y 
punit  les  paillards  et  adulteres.  Oependant  s'il  s^est 
trouy^  quelque  tel  scandale  au  milieu  de  nous, 
encores  qu'il  soit  rigoureusement  puni,  ils  ont  la 
gorge  ouyerte  pour  nous  accuser:  en  quoy  faisant, 
B'ils  disoyent  vray,  que  feroyent-ils  autre  chose  que 
nous  blasmer  de  ce  que  nous  leur  ressemblerions? 
Mais  sans  entrer  en  ces  discours,  il  faut,  vueillent 
ou  non,  qu^ils  confessent  que  les  larrons  ne  s^assem- 
blent  point  Id.  oil  sont  les  potences,  et  que  pour 
vaquer  k  telles  choses  il  faudroit  plustost  demeurer 
avec  ceux-l&  od  tel  crime  est  vertu.  Pour  revenir 
&  mon  propos,  il  se  trouvera  que  ce  fidele  serWteur 
deDieu  a  monstr^  un  singulier  exemple  k  tous  les 
hommes  du  mondCi  de  condamner  ce  vilain  et 
puant  yice,  tant  en  eux-mesmes  qu'en  autruy: 
attendu  que  quand  il  s'en  est  trouy^  de  coulpables, 
il  n'a  eu,  sans  aucune  acception  de  personnes,  esgard 
quelconques  qu^^  Dieu  et  d.  son  Eglise:  et  ne  di 
rien  en  ceci  dequoy  tout  le  monde  ne  porte  un 
yray  tesmoignage  deyant  Dieu. 

II  y  en  a  eu  d'autres  qui  Tont  appel^  irrecon- 
ciliable,  cruel,  et  mesmes  sanguinaire:  ce  qu'aucuns 
ont  youlu  moderer,  rappelant  seulement  trop  seyere. 
La  defense  est  bien  aiseoi  Dieu  merci,  et  ne  seroit 
necessairei  n'estoit  qu'il  est  bon  que  les  uns  soyent 
repris  de  leur  peryersit^,  et  les  autres  adyertis  de 
leur  ingratitude  enyers  Dieu.  Pay  dit  au  commen- 
oement  ce  que  ie  di  encores,  o'est  qu^il  n'eut  ia- 
mais  ennemis  que  ceux  qui  ne  1'ont  pas  cognu, 
on  qui  ont  fait  guerre  ouyerte  &  Dieu.  rallegueray 
pour  tesmoignage  de  cela  une  preuye  plus  que 
suffisante:  c'est  qu'd>  grand  peine  se  trouyera-il 
homme  de  nostre  temps  et  de  sa  qualit^,  auquel 
Batan  ait  &it  plus  rude  guerre  en  toutes  sortes 
d'outrages:  mais  il  ne  se  trouyera  point  qu'il  en 
ait  pourtant  iamais  occup^  ne  courts  ne  plaids,  en- 
coresmoins  qu'il  en  ait  poursuiyiyengeanceaucune: 
aussi  n'eut-il  iamais  maison  ni  heritage,  ni  ne  se 
mesla  de  traffique  ni  negotiation  quelconques.  Bien 
est  yray  que  qnand  on  8'est  band6  contre  la  doc- 
trine  de  Dieu  qu'il  annouQoit,  il  n'en  a  iamais  rien 
quitt^,  et  a  pourohass^,  selon  les  sainctes  loix  ici 
establies,  que  les  moqueurs  de  Dieu  fussent  traittez 
selon  leurs  demerites.  Mais  qai  seront  ceux  qui 
reprendront  cela,  [k  8]  sinon  ceux  qui  trans- 
forment  l'une  des  yertus  les  plus  rares  et  ex- 
quises,  en  un  yice  par  trop  commun  et  domma- 
geable?  Oependant  que  sera-ce  si  ie  di,  et  ie  le 
puis  dire  en  yerit^,  qu'une  partie  de  ceux  la  mes- 


mes  ausquels  il  lui  a  est6  force  de  s^opposer  pour 
ce  que  dessus,  ont  honor6  sa  constance  par  leur 
propre  tesmbignage?  I^en  pourrois  nommer  trois 
pour  le  moins,  que  ie  ne  nommeray  toutesfois,  deux 
desquels  estans  menez  au  supplice  pour  leurs  crimes, 
ne  se  pouyoyent  saouler,  d.  la  yeu6  de  tout  le  peuple, 
de  le  honorer  et  remercier  iusques  k  la  demiere 
issue,  rappellans  leur  pere:  de  la  presence,  adyer- 
tissemens,  et  prieres  duquel  ils  se  crioyent  estre 
indignes,  pour  n'ayoir  escout^  ses  remonstranoes 
patemelles.  Le  tiers,  estant  en  son  lict  malade  ^ 
la  mort,  apres  ayoir  est6  durant  sa  yie  le  oonseil 
de  tous  les  desbauchez,  ne  se  pouyoit  iamais  per- 
suader  que  Dieu  luy  eust  pardonnd,  si  son  fidele 
seryiteur  qu'il  ayoit  tant  offens^  ne  lui  ayoit  aussi 
pardonn^:  tant  s^en  faut  que  ceux-ci  Tayent  argu6, 
ie  ne  di  pas  de  cruautd,  mais  de  seyerit^  trop  grande. 
le  confesse  qu'il  a  tousiours  remonstr^  aux  Magis- 
trats,  combien  l'acception  de  personnes  estoit  detes- 
table  deyant  Dieu:  qu'il  faloit  tenir  la  balance 
egale:  que  Dieu  ayoit  en  abomination  non  seulement 
ceux  qui  condamnoyent  rinnocent,  mais  aussi  ceux 
qui  absolyoyent  le  coulpable.  Mais  si  c'est  yice  de 
parler  ainsi,  et  le  pratiquer,  il  faadra  donc  con- 
damtier  le  sainctEsprit  qui  en  a  donn6  la  sentence: 
ou  si  c'e8t  le  contraire,  il  faut  que  tels  blasphema- 
teurs,  qui  appellent  rordonnance  de  Dieu  cruaut^, 
ayent  la  bouche  close.  Mais,  disent-ils,  il  a  est^ 
trop  rigoureux  aux  adulteres  et  aux  heretiques.  le 
pourrois  bien  respondre  ce  qui  est  yray,  comme 
toute  layille  le  s^ait,  qu'il  ne  iugea  iamaispersonne: 
car  ce  n'estoit  pas  son  estat,  et  il  n'y  pensa  onques :  ^) 
et  si  on  luy  a  demand^  advis,  non  point  pour  oon- 
fondre  les  estats  que  Dieu  a  distinguez,  mais  pour 
estre  reglez  selon  la  parole  du  Seigneur,  ie  sgay 
bien  que  ie  seray  adyou6,  quand  ie  diray  que  on 
n'a  pas  tousiours  suiyi  son  conseil.  Mais  laissant 
cela,  que  pourront  alleguer  tels  misericordieux  cen- 
seurs,  quand  ie  leur  diray  ce  qui  est  yray:  c^est 
qu'il  n'y  eut  iamais  republique  bien  policee,  en  la- 
quelle  1'adultere  n'ait  est6  iug6  digne  [2  1]  de  mort: 
et  que  cependant  il  ne  se  trouyera  point  qu'un 
simple  adultere  ait  estd  puni  en  ceste  cit^  de  peine 
capitale?  Quant  aux  heretiques,  ot  est,  ie  yous 
prie,  ceste  grande  rigueur?  oii  est-ce  que  ce  san- 
guinaire  a  monstrd  un  sanglant  naturel?  U  y  a 
bien  peu  de  yilles  de  Suisse  et  de  Allemagne  ot 
Pon  n'ait  fait  mourir  des  Anabaptistes ,  et  k  bon 
droit :  ici  on  s'est  content6  de  bannissement.  Bolsec 
y  a  blasphem^  contre  la  Proyidence  de  Dieu:  Se- 
bastian  Ghastillon  y  a  blasonn^  les  liyres  mesmes 
de  la  saincte  Escriture:  Yalentin  y  a  blasphem^ 
oontre  ressence  Diyine.  Nul  de  ceux-la  n'y  est 
mort:  les  deux  ont  est6  simplement  bannis,  le  tiers 
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en  k  eet6  quitte  poor  une  amende  honorable  & 
Diea  et  k  la  seigneurie.  Oii  est  ceste  oruaut^? 
Un  seul  Seryet  a  e8t6  mis  au  feu.  Et  qui  en  fiit 
iamais  plus  digne  que  ce  malheureuz,  ayant  par 
Tespace  de  trente  ans,  en  tant  et  tant  de  sortes 
blasphem^  contre  PEtemit^  du  Fils  de  Dieu,  attri- 
br^  le  nom  de  Cerberus  k  la  Trinit6  des  trois  Per- 
sonnes  en  une  seule  esBence  Divine,  aneanti  le 
baptesme  des  petis  enfans,  accumul^  la  pluspart  de 
tontes  les  puantises  que  iamais  Satan  yosmit  con* 
tre  la  verit^  de  Dieu,  seduit  une  infinit^  de  per- 
Bonnes,  et  pour  le  oomble  de  malediction,  n'ayant 
iamais  youlu  ni  se  repentir  en  donnant  lieu  k,  la 
yerit6,  par  laquelle  tant  de  fois  il  ayoit  est^  con- 
yeincu,  ni  donner  esperance  de  conversion?  Et 
8^11  en  faut  yenir  aux  iugemens  des  Eglises,  qui  ne 
doit  plustost  approuyer  ce  que  les  Eglises  de  toute 
fAIlemagne,  et  nomm^ment  Philippes  Melanchthon 
renomm6  pour  sa  douceur,  en  a  non  seulement 
dict,  mais  aussi  pubh6  par  escrit,  d.  la  louange 
d'nne  telle  et  si  iuste  exeoution?  Pour  la  fin  de 
ee  propoB,  oeux  qui  trouyent  un  tel  acte  mauyais, 
ne  e^auroyent  mieux  monstrer  ni  leur  ignorance, 
en  blasmant  ce  qui  merite  singuliere  louange ,  ni 
leur  temerit^  quand  ils  8'en  attachent  k  celuy  qui 
D'a  fiait  office  que  de  pasteur  fidele,  advertissant  le 
Hagistrat  de  son  deyoir,  s'efforQant  par  tous  moyens 
deramener  un  tel  malheureux  d.  quelque  amendement, 
et  finalement  n'oubIiant  rien  pour  empescher  qu'une 
telle  peste  n'infeota8t  son  troupeau. 

II  y  en  a  d^autres  qui  Tont  trouy^  par  tr6p 
cholere.  le  ne  yeux  point  faire  d'un  homme  un 
Ange.  Ge  non  obstant,  pource  que  ie  sgay  combien 
Diea  s^est  [{  2]  merveilleusement  Servi  mesmes  de 
ceete  yehemence,  ie  ne  doy  taire  ce  qui  en  est  et 
qne  i'en  sgay.  Outre  son  naturel  enclin  de  soy- 
mesmes  k  colere,  Tesprit  meryeilleusement  prompt, 
rindiecretion  de  plusieurs,  la  multitude  et  yariet^ 
infinie  d^afiaires  pour  rEglise  de  Dieu,  et  sur  la 
fin  de  sa  yie,  les  maladies  grandes  et  ordinaires, 
raroyent  rendn  chagrin  et  difficile.  Mais  tant  s'en 
&loit  qa'il  se  pleust  en  ce  defaut,  qu'au  contraire 
nnl  ne  l'a  mieux  apperceu,  ne  l'a  trouy^  si  grand 
qne  Iny.  Cela  soit  dict  quant  &  sa  yie  et  conyersa- 
tion  domestique,  en  laquelle  ce  seul  defaut  que  ia- 
mais  i'aye  cognu  en  luy,  estoit  temper6  de  si 
grandes  et  tant  aimables  yertus,  et  si  peu  ou  point 
da  tout  aocompagn^  des  autres  yices  qui  ont  ac- 
ooastamd  de  le  suiyre,  que  nul  ami  n'en  demeura 
onques^)  offens^  ni  de  &iot  ni  de  paroles.  Mais 
qnant  au  public,    conoemant  la  charge  que  Dieu 
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luy  ayoit  commise,  c'est  Id.  oti  il  faut  que  i'admire 
la  grande  sagesse  de  Dieu  toumant  toutes  ohoses 
k  sa  gloire,  surtout  en  ses  organes  et  instrumens 
plus  singuliers.  Geux  qui  ont  yeu  et  oognu  & 
quelles  gens  il  a  eu  affidre  le  plus  souyent,  les 
choses  que  Dieu  a  declarees  et  faites  par  luy,  les 
circonstances  des  temps  et  des  lieux:  ceux-Ia  peu- 
yent  iuger  de  quoy  une  telle  yehemence,  yehemence, 
di-ie,  yrayement  proph6tique,  a  soryi  et  seryira  k 
toute  la  posterit6.  Et  ce  qui  le  rendoit  plus  admi- 
rable,  estoit  que  n'ayant  et  ne  cerchant  rien  moins 
que  ce  qui  est  tant  requis  par  ceux  qui  se  veulent 
faire  craindre  par  une  apparence  exterieure,  il  fialoit 
que  les  plus  obstinez  et  peryers  fiechissent  sous  la 
grande  yertu  de  Dieu,  enyironnant  son  fidele  et 
irreprehensible  seryiteur.  Geux  qui  liront  ses  ea- 
crits  et  cercheront  droitement  la  gloire  de  Dieu,  y 
yerront  reluire  oeste  maiest^  dont  ie  parle.  Quant 
&  oeux  qui  traittent  auiourd'huy  la  religion  oonmie 
les  afifaires  politiques,  plus  froids  que  glace  aux 
afiTaires  de  Dieu,  plus  enflambez  que  feu  en  ce 
qui  conceme  leur  particulier,  et  qui  appellent  colere 
tout  ce  qui  est  dit  plus  franchement  qu'il  ne  leur 
plaist:  comme  il  n'a  iamais  tasch^  de  plaire  k 
telles  gens,  aussi  feroye-ie  conscience  de  m'amu8er 
&  leur  respondre.  Que  diroyent  dono  ces  sages 
gens  et  si  attrempez  (pourveu  qu'il  ne  soit  question 
que  de  Dieu),  s'il8  ayoyent  senti  [{  3]  de  plus 
pres  une  telle  colere?  le  m'asseure  qu'il8  B'en 
fussent  aussi  mesoontentez ,  comme  ie  m'estime  et 
estimeray  heureux  tout  le  temps  de  ma  yie  d'ayoir 
iouy  d'une  si  grande  et  raro  yertu  en  publio  et  en 
partioulier. 

Pour  la  fin,  ie  puiB  protester  en  yerit6  que 
iamais  ie  ne  me  sauroye  lasser  de  me  consoler  en 
1'absence  d'un  tel  et  si  exceUent  personnage,  en  le 
me  representant  par  le  disoours  de  ses  yertus  tant 
rares  et  exquises.  Et  combien  que  ie  ne  puisse 
sans  meryeilleux  regret  penser  k  sa  mort,  icelle 
mesmes  toutesfois  me  oonsole  merveilleusement, 
quand  ie  oonsidere  qa'elle  a  est6  telle  que  c'e8t 
comme  la  couronne  et  1'ornement  de  toute  sa  vie. 
H  reste  que  ainsi  qu'il  a  pleu  &  Dieu  le  faire  parler 
encore  par  ses  tant  doctes  et  saincts  escrits,  il  Boit 
ausBi  escout^  par  la  posterit^  iusques  ii  la  fin  du 
monde,  quand  nous  verrons  nostre  Dieu  tel  qu'il 
est,  pour  yivre  et  regner  eternellement  avec  luy. 

Ainsi  soit-iL 

De  Oeneve,  oe  19.  d'AouBt  1564. 

2  Bois  Ghap«  2.  et  13. 
Mon  pere,  mon  pere,  chariot  d^Israel  et  sa  chevalerie. 
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lOANKES  CALVINI  VITA 

A  Theodoro  Beza  Geneyensis  ecclesiae  ministro  aocarate  desoripta.  *) 


Si  qnis  erit  qni  me  alio  qnam  tnendae  veritatiB 
8tndio  existimet  ad  hanc  loannis  Galvini  vitam  de- 
Bcribendam  accessiBse,  fiEU^ile  me  nt  spero  ab  hac 
calnmnia  praesens  remm  hnmananun  Btatns  vindi- 
cabit.  Yix  enim  nllnm  est  brevius  ad  omnem  ca- 
lunitatem  compendinm,  qnam  virtntem  laudaBBe: 
eztremae  vero  dementiae  fnerit,  qnod  malnm  posBiB 
vel  nno  silentio  redimere,  id  nltro  tibi  accersere. 
Quod  si  ne  virtntem  quidem  nllam  impune  prae- 
dicare  patiuntur  scelerati,  qnid  iis  exBpectandnm 
est,  qnibuB  pietatem,  id  est  quiddam  ipsa  virtnte 
BuperiuB,  praedicare  propoBitnm  est?  cui  non  improbi 
tantum  homines  adverBantnr,  sed  etiam  plemmqne 
ii  ipsi  bellnm  indixemnt,  qui  maxime  probi  videri 
ac  interdnm  esse  atudent.  Nec  enim  uIIob  habet 
pietaB  acrioreB  inimicoB,  qnam  eoB  ipsoB,  qui  falsam 
religionem  pro  vera  serio  Bunt  amplexi.  Sed  ista 
me  quantumviB  in  Bpeciem  terribilia  minime  tamen 
percnlemnt.  Tnrpe  enim  fuerit,  malomm  metu 
bonoB  Bilere  et  BuperBtitioBoram  clamoribuB  oppreB- 
Bam  religioniB  vocem  conticeBcere.  Quod  si  quis 
excipiat,  longe  aliud  CBBe  Calvini  vitam  Bcribere, 
quam  veritatem  defendere,  fatebor  eqnidem  ego, 
longe  aliud  eBse  hominem  quam  veritatem:  sed 
hoc  tamen  dicere  non  embcBcam,  haud  temere  dic- 
tum  eBse  ab  eo,  qui  est  aiiaX^diM  (loan.  20  v.  21): 
Bicnt  misit  me  pater,  ita  et  ego  mitto  vob,  et  (Luc. 
10.  V.  16.)  Qui  voB  audity  me  audit.  Glamitent 
igitur  homincB,  tum  qui  id  sibi  per  ignorantiam  per- 
BuaBemnt,  tum  qui  per  improbitatefn  sic  loquuntur, 
Lutheram,  Zwinglium,  Galvinnm  a  nobis  pro  diis 
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haberi,  qui  tamen  qnoticB  libet  Sanctoram  cultoree 
ut  idoIoIatraB  reprehendamuB.  Glamant,  inquam, 
isti  quantum  et  quamdin  volent.  Habemns  quod 
illis  regeramuB:  nempe  longe  aliud  OBBe  vere  Bano- 
toram  hominum  laboroB  pro  religione  Busceptos, 
dicta  denique  et  facta  commemorare,  (quaram 
reram  cognitione  boni  melioreB  evadant,  improbi 
vero  redarguantur,  qui  nobis  unuB  est  BcopuB  in  hoc 
Bcriptoram  genere),  quam,  ut  ipsi  faciunt,  partim 
vere  sanctoram  hominum  vitam  non  minuB  impiis 
quam  ineptis  narrationibuB  (ut  quod  Abdias  ille 
ncBcio  quis  in  ApoBtoloram  hiBtoria  fecit)  dedecorare, 
partim  ex  putidiBsimiB  mendaciiB  &buloBa8  hiBtoriaB 
(quas  vnlgo  LegendaB  anreas  barbaro  vocabulo, 
ego  AblegandaB  BtercoreaB  appello)  conflare,  ac  tan- 
dem  etiam  veterum  deoram  idola  mutatis  tantnm 
nominibus  in  usum  revocare.  Tam  igitur  absumuB 
ab  istis  mortnoram  cultoribuB,  quam  tenebrae  luci 
repugnant.  Illud  enim  severissimis  additis  commi- 
nationibus  prohibet  Dominns:  nos  Deo  iubenti  in 
ipsiuB  opera  corporis  et  mentis  ocnlos  intendere 
obseqnimur.  Nemo  enim  est,  opinor,  qui  non 
homines  inter  omnia  Dei  opera,  et  rarsum  inter 
caeteros  mortales  eos,  qui  sanotitate  simul  ac  doo- 
trina  pollent,  maxime  nobis  cognoscendos  et  obser- 
vandos  esse  fateatur.  Non  temere  certe  Daniel 
steliis  comparat  sanctos  Dei  homines,  (Dan.  12.  v.  3) 
qui  felicitatis  iter  suo  splendore  caeteris  common- 
strent:  quorum  fulgorem  qni  totum  exstingui  morte 
patiuntur,  digni  sunt  quos  tenebrae  rarsnm  multo 
quam  antea  densiores  invadant.  Gaeteram  ne  illos 
quidem  placuit  imitari,  qui  dum  tsttiiuatMdv  et  noa^ 
fvQutov  illud  dicendi  genus  sectantnr,  veritatem 
non  tam  exomarant,  quam  snspectam  nonnullis 
reddiderant.  Itaque  non  quam  ornate,  sed  quam 
vere  scriberem  laborans,  simplici  potius  narratione 
utendum  putavi. 
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NatuB  est  loannes  GalyinuB  Novioduni  Yero- 
mandQoram  aut  certe  proximorum  Yeromanduis 
finium  oppido  celebri,  anno  a  D.  nativitate  MDIK, 
VI  IduB  lulii,  patre  Gerardo  Calvino,  matre  loanna 
Franoa,  utroque  honoBtae  famae  et  mediocribuB  fa- 
cultatibuB  parente.  Erat  iB  GerarduB  non  pauci  ^ 
iudicii  et  couBilii  homo ,  ideoque  nobilibus  eiuB  re- 
gioniB  pleriBque  caruB:  quod  in  cauBa  fuit,  ut  inter 
MommoriOB,  quae  ^Eimilia  illic  foit  nobilitate  prae- 
cipua  iuBigniB,  liberaliter  admodum,  paterno  tamen 
Bumpta  CalyinuB  filiuB  a  prima  pueritia  educaretur. 
EoB  deinde  Lutetiam  Btudiorum  gratia  sequutuB, 
praeceptorem  habuit  in  GymnaBio  Marchiano  Matu- 
rinum  Corderium,  Bpectatae  tum  probitatis  tum 
eruditioniB  yirum,  et  iuBignem  semper  habitum  in 
omnibuB  fere  Oalliae  BcholiB  iuyentutis  erudiendae 
magiBtrum,  Oeneyae  demum  eo  ipso  anno  quo  Cal- 
yinuB,  YI.  NonaB  SeptembriB  mortuum:  quum 
annum  ageuB  octuageBimum  quintum  eo  docendi 
munere  in  hoc  Oymnasio  OeneyeuBi  fungeretur. 
TranalatuB  deinde  in  Oymnasium  ab  Acuto  Monte 
cognominatum  HiBpanum  habuit  doctorem  non  in- 
doctum:  a  quo  exculto  ipBiuB  ingenio,  quod  ei  iam 
tum  erat  acerrimum,  ita  profecit  ut  caeteris  sodali- 
boB  in  grammaticoB  curriculo  [A.  6]  relictis  ad  dia- 
lectices  et  aliarum  quasyocant  artium  Btudium  pro- 
moyeretur.  Destinarat  autem  eum  pater  ab  initio 
theologiae  Btudiis,  ad  quae  ultro  illum  inolinare  ex 
eo  colligebat,  quod  in  illa  etiam  tenera  aetate  mi- 
rum  in  modum  religioBUB  esBCt  et  seyerus  omnium 
in  Buis  BodalibuB  yitiorum  censor:  quod  ex  non- 
nullis  etiam  catholicis  idoneis  testibuB  multis  post 
annisy  celebri  iam  eius  nomine,  audire  me  memini. 
Itaque  quasi  rebus  sacris  destinato  pater  beneficium 
ab  episcopo  Noyiodunensi  impetrayit  in  ecclesia 
eathedrali,  quam  appellant,  ac  deinceps  etiam  paro- 
chiae  curationem  in  pago  urbi  yicino,  qui  Pons 
episcopi  dicitur,  ex  quo  ortUB  ipse  Oerardus  Cal- 
yinuB  pater  in  urbem  ipsam  postea  transierat:  quo 
loco  oonstat  loannem  ipsum  Calyinum,  antequam 
Gallia  excederet,  nullis  alioqui  pontificiis  ordinibus  ^) 
initiatum  aliquot  ad  populum  conciones  habuisse. 

8ed  hoc  consilium  interrupit  utriusque  mutatus 
animus.  Patris  quidem  quod  iurisprudentiam  certius 
iter  esse  ad  opes  et  honores  yideret:  filii  yero, 
quod  a  cognato  quodam  suo  Petro  Roberto  Oliyetano, 
cui  Oallicae  ecclesiae  conyerBa  ex  Hebraeo  Biblia 
Neocomi  impressa  debent),  de  yera  religione  admo- 
nitus  legendis  sacris  libris  se  tradere,  a  supersti- 
tionibuB  yero  abhorrere,  ac  proinde  sese  ab  illis  sacris 
Beiungere  coepisset.  Profectus  ergo  iuris  ciyilis 
audiendi  causa  Aureliam,  ubi  tunc  iurisconsultorum 
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Oallorum  facile  princeps  Petrus  Stella  docebat, 
mirum  quantopere  breyi  tempore  profecerit:  adeo 
quidem  ut,  quum  saepissime  obiret  ipsorum  docto- 
rum  yices,  doctor  potius  quam  auditor  haberetur, 
eique  discedenti  doctoratus  insignia  absque  ullo 
pretio,  summo  docentium  omnium  consenBu  quasi 
optime  de  Academia  merito  ofierrentur.  Interea 
tamen  ille  sacrarum  literarum  studium  simul  dili- 
genter  excolere,  in  quo  tantum  etiam  promoyerat 
ut  quicunque  in  ea  urbe  aliquo  purioris  religioniB 
cognoscendae  studio  tangebantur  ad  eum  etiam  per- 
contandum  yentitarent,  eiusque  tum  eruditionem 
tum  ardorem  magnopere  admirarentur.  Testantur 
autem  nonnulli  adhuc  superstites,  qui  tum  ei  fami- 
liares  et  contubernales  Aierunt,  consueyiBse  illum 
per  id  tempus,  postquam  frugaliter  admodum  coe- 
nasset,  ad  mediam  usque  noctein  lucubrare,  mane 
yero  experrectum,  quae  legisset  in  lecto  aliquamdiu 
meditari  yelutique  concoquere,  nec  &cile  in  ea  me- 
ditatione  passum  interpellari.  Quibus  continuatis 
yigiliis  ille  quidem  solidam  eruditionem  et  excellen- 
tem  memoriam  est  conseqnutus,  sed  illam  yicissim, 
ut  yerisimile  est,  yentriculi  imbecillitatem  contraxit, 
quae  yarios  ipsi  morbos  et  tandem  etiam  intempes- 
tiyam  mortem  attulit. 

Erat  tum  Academiae  Bituricensis  magna  cele- 
britas,  quod  eo  eyocatus  ex  Italia  iurisconsultus  ae- 
tatis  suae  facile  princeps  Andreas  AIciatuB  yenisset, 
quem  sibi  quoque  loannes  noBter  audiendum  putayit. 
Itaque  quum  eo  migrasset,  amicitiam  iniit  et  reli- 
gionis  et  literarum  nomine  cum  Melchiore  Wolmaro 
Oermano  Rotyillensi,  Oraecarum  literarum  publico 
tum  illic  professore:  cuius  maxime  yiri  eo  libentius 
memini,  quod  eundem  ego  a  prima  pueritia  ad 
pubertatem  usque  praeceptorem  unicum  habui, 
cuius  doctrinam,  pietatem  caeterasquo  yirtutoB  ad- 
mirabilem  denique  in  erudienda  iuyentute  dexteri- 
tatem  nunquam  satis  poBsim  praedicare.  Hoc  autore 
et  adiutore  Calyinus  Oraecas  literas  didicit,  cuius 
beneficii  memoriam  omnibus  postea  testatam  esse 
yoluit,  consecratis  ipsius  nomini  commontariis  quoB 
in  alteram  ad  Corinthios  epistolam  edidit. 

In  his  igitur  studiis  yersantem,  ita  tamen  ut 
saoras  literas  assidue  [fol.  II.  2.]  tereret,  adeoque 
nonnullas  interim  conciones  in  agro  Biturigum,  in 
oppidulo  quod  Linerias  yocant,  praesente  et  probante 
illius  domino  haberet,  repentina  mors  patris  nunciata 
in  patriam  reyocayit.  Inde  paulo  post  Lutetia 
transiens,  quum  annum  ageret  yigesimum  quartum, 
egregium  illum  commentarium  scripsit  in  Senecae 
libellum  de  Clementia:  quo  scriptore  grayissimo  et 
ipsiusCalyinimoribus  planeconyenienteyalde  delecta- 
tum  eum  fuisse  conBtat.  Ibi  paucis  mensibus  innotuit 
omnibus  purioris  religionis  studiosis,  inter  quos  fre- 
quenter  postea  non  sine  insigni  pietatis  testimonio 
oommemorantem   eum  audiyimus  Stephanum  For- 
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geum  celebrem  meroatorem,  postea  pro  Christi  nO'* 
mine  crematum,  cuius  etiam  nomen  edito  postea 
contra  Libertinos  libro  celebravit.  Ab  eo  tempore 
sese  Galvinus  abiectis  reliquis  studiis  Deo  *)  con- 
secravit  summa  piorum  omnium,  qui  tum  Lutetiae 
occultos  coetus  habebant,  voluntate,  nec  ei  mox 
defuit  in  quo  sese  strenue  exerceret. 

Erat  tum  Academiae  Parisiensis  rector,  ita  ut 
illic  fit,  designatus  Nicolaus  Oopus,  Ouilielmi  Oopi 
Basiliensis  regii  medici  filius:  cui  quum  de  more 
habenda  esset  Oal.  Novembris  oratio,  quo  die  a 
pontificiis  Panagia  celebrantur,  suggessit  eam  Oal- 
vinus,  in  qua  purius  et  apertius,  quam  antea  con- 
suevissenty  de  religione  disserebatur.  Hoc  vero  Sor- 
bona  ferre  non  potuit,  nec  probavit  senatus,  quem 
Parlamentum  appellant:  a  quo  citatus  rector  sese 
quidem  in  viam  cum  suis  apparitoribus  dedit,  sed 
ab  amicis  in  itinere  admonitus,  ut  sibi  ab  adyersariis 
caveret,  domum  reversus  ex  ipso  postea  regno  exce- 
dens  Basileam  se  contulit.  Itum  est  etiam  in 
Oymnasium  quod  Fortretum  vocant,  ubi  tum  Oal- 
yinuB  sibi  domicilium  delegerat:  quo  forte  domi 
non  reperto,  deprehensis  inter  schedas  multis  ami- 
corum  literis,  nil  propius  factum,  quam  ut  plurimi 
in  maximum  vitae  discrimen  incurrerent:  ita  ium 
erant  acres  illi  admodum  adversus  ecclesiam  iudices, 
et  in  his  quidem  praecipue  loannes  quidam  Mori- 
nus,  cuius  adhuc  nomen  [A  7]  ab  insigni  saevitia 
oelebratur.  Sed  hanc  tempestatem  Dominus  Re- 
ginae  Nayarrensis,  unicae  Regis  Francisci  sororis, 
admirabili  ingenio  praeditae  mulieris,  et  piis  tunc 
admodum  faventis  interoessione  dissipavit,  misso 
in  aulam  ibique  perhonorifice  ab  ea  accepto  et  au- 
dito  Oalvino. 

Inde  ille  Lutetia  relicta  in  agrum  Santonicum 
demigrans,  amico  cuidam  operam  dedit,  cuius  rogatu 
breves  quasdam    admonitiones    christianas  scripsit, 

Juas  parochis  nonnullis  inter  sacra  recitandas  tra- 
ebant,  ut  paulatim  populi  ad  veritatis  indagandae 
studium  aUicerentur.  Eodem  tempore  Neracum 
Aquitaniae  urbem  venit,  lacobum  illum  Fabrum 
Stapulensem  senem  salutaturus,  quem  eadem  illa 
Navarrena  regina  a  Sorbonistis  mataeologis  ob  ma- 
thematices  et  alia  philosophiae  recta  studia  Pari- 
siensi  Academiae  non  sine  diutino  acerrimoque 
certamine  restituta,  et  scholasticam  Theologiam  ex- 
agitatam  in  vitae  discrimen  adductum  liberarat  et 
in  illa  suae  ditionis  urbe  collocarat.  Excepit  autem 
iuvenem  bonus  senex  et  libenter  vidit,  futurum  an- 
gurans  insigne  coelestis  in  Oallia  instaurandi  regni 
instrumentum.  Bediit  aliquanto  post  Lutetiam 
Oalvinus,  eo  quasi  Dei  ipsius  manu  evocatus.  Ye- 
nerat  enim   illuc  impius  iUe  Servetus,    iam   tum 
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suum  adversus  saoram  triadem  virus  dispergens: 
quem  sese  nihil  magis  appetere  quam  eius  coUo- 
quium  simulantem  condicto  loco  et  tempore  Oaivinus, 
(idque  non  citra  magnum  vitae  periculum,  quod 
tum  latere  propter  accensam  adversariorum  rabiem 
cogeretur),  diutius  quidem  sed  frustra  exspectavit, 
illo  ne  Oalvini  quidem  conspectum  ferente. 

Fuit  autem  is  annus  XXXIV  supra  sesquimille- 
simum  horrenda  in  multos  pios  saevitia  insignis, 
Oerardo  Ruffo,  Sorbonico  Magistro,  sed  pietatis 
studia  magnopere  tunc  adiuvante,  itemque  Ooraldo 
Augustiniani  ordinis  (qui  unum  et  alterum  iam  annum 
favore  Navarrenae  adiuti  negotium  Ohristi  in  urbe 
plurimum  promoverant)  non  modo  ex  pulpito  de- 
turbatis,  sed  etiam  in  carcerem  coniectis:  et  eous- 
que  inflammata  fascinati  Francisci  Regis  ira  ob 
schedas  quasdam  adversus  missam  per  urbem  sparsas 
ipsiusque  regii  cubiculi  foribus  adfixas,  ut  publica 
decreta  supplicatione ,  cui  una  cum  liberis  suis 
tribus  nudo  capite  ardentem  fecem  quasi  expiationis 
causa  gestans  interfuit,  quatuor  urbis  celebrioribus 
locis  octonos  martyres  vivos  ustulari  iuberet,  atque 
adeo  solenni  iurerando  testaretur,  se  ne  liberis 
quidem  suis  parsurum,  si  forte  teterrimis  illis,  ut 
vocabat,  haeresibus  essent  infecti. 

Eiusmodi  rerum  statum  intuens  Oalvinus, 
paulo  postquam  Aureliae  insignem  illum  libellum 
edidisset  quem  Psychopannychian  inscripsit,  adver- 
sus  illorum  errorem  qui  dormire  seiunctas  a  oor- 
poribus  animas  errore  a  yetustissimis  usque  sae- 
culis  repetito  docebant,  secedere  ex  Otiliia  statuit, 
eoque  consilio  una  cum  illo,  quicum  eum  apud 
Santonas  aliquamdiu  vixisse  diximus,  iter  Basileam 
versus  per  Lotharingiam  ingressus,  non  procul  urbe 
Metensi  in  maximam  difficidtatem  incidit,  alterius 
ex  servis  perfidia  pecunia  utrique  subrepta,  qui 
altero  ex  equis  validiore  strato  tam  repente  se  in 
fugam  dedit,  ut  deprehendi  nuUo  pacto  potuerity 
herisque  ipsis  ab  omni  viatico  relictis  imparatissimis, 
adeo  ut  ab  altero  demum  servulo  decem  mutuo 
sumptis  coronatis  vix  Argentinam,  indeque  BasUeam 
pervenerint.  Ibi  praecipuos  habuit  amicos  summos 
iUos  homines  Simonem  Orynaeum  et  Wolfgangum 
Oapitonem>  seseque  Hebraicis  Uteris  dedit:  et  quam- 
vis  latere  modis  omnibus  studeret,  id  quod  ex  epis- 
tola  quadam  Buceri  ad  eum  altero  post  anno  data 
Uquet,  tamen  edere  ooactus  est  Ohristianae  religionis 
Institutionem ,  quam  vocavit,  operis  longe  maximi 
rudimentum.  Quum  enim  iUam  Francisci  Regia 
camificinam  aegre  ferrent  Oermani  principes,  qai 
evangeUo  nomen  dederant^  et  quorum  iUe  tum  ami- 
citiam  ambiebat,  hoc  unum  iUe  ao^iv  ipoQfMMw  au- 
tore  OuUielmo  BeUaio  Langaeo  repererat,  ut  sese 
nonnisi  in  Anabaptistas ,  pro  verbo  divino  suum 
tantum  spiritum  iactantes,  et  onmium  magistratuum 
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oontemptoreB  animadvertisse  diceret.  Quod  dedecus 
yerae  religioDi  inustum  non  ferens  Oalyinus  eius 
edendi  libri  occasionem  arripuit,  meo  quidem  iudicio 
incomparabilis :  addita  excellenti  ad  Regem  ipsum 
praefatione,  quam  si  forte  legisset  ille,  aut  ego  vehe- 
menter  fallor,  aut  magnum  eBset  illi  meretrici  Ba- 
bylonicae  iam  tum  vulnus  iUatum.  Erat  enim  ille 
Bex  non  quales  eum  sunt  consequuti  postea:  sed 
acerrimus  rerum  aestimator^  iudicii  ad  dignoscendum 
yeram  non  parvi^  eruditorum  fautor,  neque  per  se 
&  nobis  alienus.  Sed  illum  haec  audire,  nedum 
legere,  neque  populi  Gallici  neque  ipsius  regis  pec- 
oata  passa  sunt,  quibus  ira  Dei  iam  tum  propinqua 
imminebat. 

Edito  hoc  libro  suaque  veluti  praestita  patriae 
fide,  Oalvinum  visendae  Ferrariensis  Ducissae,  Lu- 
dovici  Xn.  Francorum  Regis  filiae,  cuius  tum  pie- 
tas  celebrabatur,  simulque  Italiae  veluti  procul  salu- 
tandae  desiderium  incessit.  Hlam  igitur  vidit,  si- 
mulque  quantum  id  illum  facere  praesens  rerum 
status  sinebat,  in  vero  pietatis  studio  confirmavit, 
nt  eum  postea  vivum  semper  unice  dilexerit,  ac 
nunc  quoque  superstes  gratae  in  defunctum  memo- 
riae  specimen  edat  luculentum.  Oaeterum  ex  Italia, 
in  cuius  fines  se  ingressum  esse  dicere  solebat,  ut 
inde  exiret,  in  Galliam  regressus,  rebus  suis  omni- 
bas  ibi  oompositis,  abductoque  quem  unicum  super- 
Btitem  habebat  Antonio  Oalvino  fratre,  Basileam 
vel  Argentinam  reverti  cogitantem,  interclusis  aliis 
finibus  *)  per  Allobrogum  [^A  81  fines  iter  institu- 
tom  prosequi  bella  coegerunt  Ita  &ctum  ut  Oene- 
vam  veniret,  nihil  ipse  quidem  de  illa  urbe  cogi- 
tans,  sed  ut  mox  apparuit  divinitus  eo  perductjis. 
Erat  enim  in  illam  urbem  paulo  ante  mirabiliter 
introductum  Ohristi  evangelium  duorum  summorum 
virorum  opera,  Gulielmi  Farelli  Delphinatis,  non  ut 
qoidam  commenti  sunt  ex  coenobio  sed  ex  schola 
lacobi  Fabri  Stapulensis  prodeuntis ,  et  Petri  Yireti 
Orbensis  ex  agro  Bernensi  ac  Friburgensis  ditionis  ^) 
quorum  postea  laboribus  copiosissime  Dominus 
benedixit.  Eos  igitur  quum,  ut  inter  bonos  fieri 
solet,  Oalvinus  transiens  invisisset,  tum  Farellus, 
ut  erat  plane  yir  ille  spiritu  quodam  heroico  affla- 
tuB,  multis  eum  verbis  frustra  obtestatus,  ut  secum 
potius  Oenevae  laboraret  quam  longius  excurreret, 
nec  ei  facile  Oalyinus  assentiretur :  At  ego  tibi, 
inquit,  studia  tua  praetexenti  denuncio  omnipotentis 
Dei  nomine  futurum  ut,  nisi  in  opus  istud  Domini 
nobiscum  incumbas,  tibi  non  tam  Ohristum  quam  te 
ipBTun  quaerenti  Dominus  maledicat.  Hac  terribili 
denunoiatione  territus  Oalvinus  sese  presbyterii  et 
magistratus  voluntati  permisit,    quorum  suffiragiis, 
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accedente  plebis  consensu,  delectus  non  concionator 
tantum  (hoc  autem  primum  recusarat),  sed  etiam 
sacrarum  literarum  doctor,  quod  unum  admitte^ 
bat,  est  designatus  anno  Domini  MBXXXYI  mense 
Augusto. 

Atque  idem  hic  annus  inito  inter  duas  civitates 
Bemam  et  Genevam  arctiori  foedere  et  Lausannae 
ad  Ohristum  accessione,  habita  adversus  pontificios 
libera  disputatione ,  cui  Oalvinus  quoque  interfuit, 
celebratus  est.  Tunc  edita  est  a  Oalvino  Ohristianae 
doctrinae  quaedam  veluti  formula,  vixdum  emergenti 
e  papatus  sordibus  Genevensi  ecclesiae  accommodata. 
Addidit  etiam  Oatechismum,  non  illum  in  quaestiones 
et  responsiones  distributum,  quem  nunc  habemus, 
sed  alium  multo  breriorem,  praecipua  religionis 
capita  complexum.  Aggressus  deinde  cum  Farello 
et  Ooraldo,  plerisque  ex  collegis  timiditate  ^)  turbas 
fugientibus,  nonnullis  etiam,  quae  maxima  Oalvini 
sollicitudo  fuit,  clam  opus  Domini  impedientibus, 
ecclesiam  componere,  a  civibus  primum  omnium 
contendit,  ut  [fol.  II.  8]  coactus  populus  universus, 
eiurato  palam  papatu,  in  christianam  religionem  ac 
disciplinam  paucis  capitibus  comprehensam  iuraret 
Quod  etsi  non  pauci  recusarent,  ut  in  urbe  vixdum 
ex  Sabaudi  Ducis  retibus  et  Antichristi  iugo  liberata 
et  multis  adhuc  factionibus  aestuante,  dedit  tamen 
Dominus  XX.  lulii  anno  MDXXXVII,  ut  palam  prae- 
eunte  publico  scriba,  a  Senatu  Fopuloque  Gene- 
yensi  in  christianae  religionis  ac  disciplinae  simul 
capita  iuraretur.  Istis  vero  exacerbatus  Satan,  et 
firustra,  quod  per  extemos  hostes  infinitis  modis 
tentarat,  efficere  sese  pietatis  obtentu  ratus  primum 
omnium  Anabaptistas,  deinde  Petrum  Oaroli,  de  quo 
mox  dicemus,  opposuit,  qui  opus  istud  Domini,  sive 
quod  illud  qualecunque  iam  erat  ei  magnopere  in- 
gratum  esset,  sive  quod  ea  quae  postea  consequuta 
sunt  prospiceret,  non  interturbarent  modo,  verum 
etiam  destruerent  prorsus  atque  subverterent. 

Bed  anteverterat  Satanam  Dominus,  quod  ipse 
rei  eventus  docuit.  Anabaptistas  enim  Galvinus  et 
collegae  publica  liberaque  disputatione  convocatos 
ea  gravitate  ex  uno  Dei  verbo  confutarunt  XVIII. 
Martii  anno  MDXXXYII  ut,  quod  rarae  cuiusdam 
fuit  felicitatis,  ab  eo  tempore  vix  unus  aut  alter  in 
hac  ecclesia  adpamerit.  Alter  ecolesiae  turbator 
Petms  Oaroli  nomine  maiores  et  diuturniores  turbas 
dedit,  quamm  duntaxat  summam  recensebo,  quod 
tota  huius  certaminis  historia  exstet  et  ex  quadam 
Oalvini  ad  Grynaeum  epistola  colligi  possit.  Istum 
gnaviter  impudentem  sophistam  mater  Sorbona, 
quae  pepererat,  postea  tanquam  haereticum  non  ita 
de  ipsa  meritum  eiecit    Yenit  igitur  ille  primum 
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quidem  Genevam,  inde  Lausannam,  postea  Neooo- 
mum:  Satanae  spiritu  usque  adeo  ubique  oomite,  ut 
quocunque  venisBet  certa  suae  turpitudinis  impressa 
yesti^ia  relinqueret.  Ubi  se  videbat  a  nostris  argui, 
ad  adversarioB  transibat:  ab  illis  rursum  ad  nostros, 
uti  illius  artes  aperte  descriptae  exstant  prolixa 
quadum  Farelli  ad  Calyinum  epistola.  Tandem 
igitur  aperte  coepit  optimum  quemque  et  quidem 
imprimis  Farellum,  Galvinum,  Yiretum  quasi  de 
Bacra  triade  minus  recte  sentientes  criminari.  Habita 
est  ea  de  re  synodus  Bernae  yalde  frequens,  in  qua 
damnatus  calumniae  Petrus  Caroli  paulatim  postea 
defecit,  tandemque  Mediomatrices  subornatus  venit, 
ut  opus  Domini,  quod  feliciter  illic  Farellus  incho- 
arat,  impediret.  Inde  scripta  epistola  pios  aperte 
lacessivit,  ut  apostasiae  suae  plena  spe  facta  bene- 
ficium  aliquod  canis  ihmelicuB  obtineret.  Romam 
autem  nihilominus  remissus,  ut  coram  ipsi  bestiae 
satisfaoeret,  ibique  cum  ludibrio  exceptus,  premente 
inopia  et  Gallica  scabie,  vix  in  xenodochium  re- 
ceptus  stipendium  tandem  peccati,  mortem  videlicet 
a  filio  peccati^)  retulit/  Et  hic  quidem  fuit  illius 
infelicis  exitus. 

Interea  Calvinus  anno  videlicet  MDXXXVII, 
quod  multos  in  Gallia  yideret  veritatem  quidem 
intus  probe  noscentes,  sibi  tamen  indulgentes,  quasi 
Christum  animo  colere  satis  easet,  etiamsi  papisticis 
Bacris  interessent,  duas  elegantissimas  epistolas  edidit: 
unam  de  fugienda  idololatria  Nicolao  Chemino,  quo 
amico  et  hospite  usus  Aureliae  plurimum  fuerat, 
officiali  postea  Cenomanensi  designato:  alteram  de 
papisticis  sacerdotiis,  G^rardo  illi  Ruffo  ^)  cuius  antea 
memini,  quique  abbatia  quadam  ac  deinceps  epis- 
oopatu  post  editum  illum  \B  1]  Parisiensem  tumul- 
tum  donatus,  non  modo  postea  satis  reotum  oursum 
non  tenuit,  verum  etiam  heram  suam  Navarrenam 
reginam  paulatim  pessumdedit. 

Caeterum  haec  illum  agentem  gravissimae  do- 
mesticae  seditiones  exceperunt.  Admissum  fuerat 
in  urbe,  sicut  antea  diximus,  evangelium  et  papatua 
eiuratuB.  Sed  extrusa  simul  a  pleriBque  non  fuerant 
indigna  multa  flagitia,  quae  in  ea  urbe  canoniciB  et 
impuro  illi  clero  tot  annos  addicta  diu  viguerant, 
et  veteres  inter  quasdam  primarias  familias  inimi- 
citiae  bello  Sabaudico  susceptae  adhuc  exercebantur. 
QuibuB  leni  primum  admonitione,  deinde  graviori 
adversus  refractarios  increpatione  tollendis  quum 
nihil  proficeretur,  et  eo  usque  malum  proceBsisBet, 
ut  oivitas  priyutorum  quorundam  SEictione  in  diversas 
partes  scinderetur  et  non   pauci  sese   in   ordinem 


l^  a  filio  peccati  om.  edd,  recentt, 

2)  Edd.  reeentt.  €utd.  dioatam.  Ineauie  Niekdtus  Stae- 
heUnum  reprehendit  quod  BafFum  tfi  BonBselmm  mutaverit. 
Hoc  entm  verum  viri  nomen  erat. 


iuratum  redigi  nullo  modo  paterentur:  eo  tandem 
deveniendum  fuit,  ut  magno  heroicoque  apiritu  prae- 
diti  Farellus  et  Calvinus  cum  Coraldo  collega  (quem 
quum  ut  antea  diximus  strenue  Lutetiae  pro  veri- 
tate  depugnasset  Calvinus  Basileam  indeque  Gene- 
vam,  postquam  illio  ipse  constitisset,  perduxerat) 
aperte  testarentur,  sese  coenam  Domini  tam  inter 
se  discordibus,  et  ab  omni  ecclesiastica  disciplina 
alienis  civibus  rite  celebrare  non  posse. 

Accedebat  et  aliud  malum,  quod  videlioet  in 
quibusdam  ritibus  ecolesia  Genevensis  a  BernenBi 
discroparet.  Utebantur  enim  Genevenses  pane  com- 
muni,  et  baptisteria  illa  quae  vocant  tanquam  ad 
baptismi  ministerium  minus  necesBaria,  itemque  dies 
festos  excepto  die  dominioo  Bustulerant.  Quibus  de 
rebus  quum  synodus  Lausannae  a  BernensibuB  coaota 
sic  decidisset,  ut  azymum  panem  illaque  rcBtitui 
Genevae  postularet,  collegium  autem  ministrorum 
Genevensium  se  prius  audiri  aequum  duceret,  eam- 
que  obcausam  altera  Tigurum  synodusesset  indicta: 
his  oblatis  occasionibus,  qui  tum  fuerant  creati  syn- 
dici  (annuuB  hic  est  summusque  in  republiOa  Gene- 
vensi  magistratus)  factionum  ao  discordiarum  duces 
populum  convocant,  eoque  rem  perducunt,  frustra 
sese  Calvino  cum  eiusdem  sententiae  collegis  ad 
reddendum  omnium  rationem  offerente,  ut  maiore 
parte  meliorem  superante  tres  isti  fidi  Dei  servi 
intra  biduum  exoedere  urbe  iuberentur,  quod  coenam 
Domini  celebrare  recusassent. 

Hoodecretum  quum  essetCalyinorenunciatum: 
Certe,  inquit,  si  hominibus  Berviyissem,  mala  mihi 
merces  persolveretur,  sed  bene  est  quod  ei  inseryivi 
qui  nunquam  non  seryis  suis  rependit  quod  semel 
promisit.  Et  quis  ista  non  existimasset  certam  per- 
niciem  ecclesiae  Genevensi  allatura?  Eventus  tamen 
contra  ostendit  divina  providentia  id  factum,  partim 
ut  alibi  opera  fidelis  servi  sui  usus  yariis  eum  ex- 
perimentis  ad  res  maiores  instrueret,  partim  ut 
seditiosis  illis  suo  ipsorum  impetu  BubversiB  eccle- 
siam  Genevensem  a  multis  sordibus  repurgaret. 
IJBque  adeo  sese  Dominus  in  cunctis  suis  operibos 
ao  praesertim  in  ecclesiae  suae  gubernatione  admi- 
randum  praebet.  Sed  haec  omnia  postea  res  ipsa 
patefecit.  Tum  vero  magno  cum  bonorum  omnium 
dolore  tres  illi  edioto  parentes  quum  Tigurum  pri- 
mum  venissent  ibique  coacta  Helveticarum  eccle- 
siarum  aliquot  synodo,  atque  ex  synodi  deoreto  per 
Bernensium  intercoBsionem  tentatis,  Bod  frustray 
Genevensium  animis  Calvinus  quidem  Basileam  inde 
sese  ac  mox  Argentinam  oontulit.  Illic  igitur  ex 
illiuB  urbis  senatus  voluntate  a  summifl  illiB  viris, 
quibus  tanquam  lucidiB  gemmis  illa  tum  eoclesia 
fulgebat,  Bucero,  Capitone,  Hedione,  Nigro  et  aliis 
eorum  collegis  ad  theologioam  professionem  proposito 
honesto  stipendio  evocatus,  non  modo  theologiam 
illic  doouit  magna  oum  dootorum  omnium  applausUy 


129 


VITA  OALVINL 


180 


8ed  etiam  ex  senatufl  consensu  Gallicam  ecclesiam, 
coDBtitafca  etiam  ecclesiastica  disciplina,  plantavit. 

Sio  exBpectatione  sna  fruBtratus  Satan  pro  Ge- 
neTensi  ecclesia  Galyinum  alibi  exceptum  et  aliam 
mox  alibi  natam  ecdesiam  couBpexit:  nihilo  interea 
BOgniuB  laborauB,  ut  aedificium  Geneyense  prorBUs 
concuBBum  penituB  everteret  Itaque  mox  reperit 
male  fenatos  nonnulloB  qui,  ut  pietatiB  ncBcio  cuiuB 
obtentu  iniquiBBimum  illud  decretum  tegerent,  panem 
communem,  quo  antea  in  coena  utebantur,  in  azy- 
mam  cenaerent  converti  oportere,  Bcilicet  ut  noviB 
diBsidiis  ansam  praeberent  Neque  hoc  consilium 
Satanam  fefellisset,  nisi  Calvinus  bonos  nonnullos 
iBta  mutatione  usque  adeo  offensos,  ut  etiam  a  coena 
sibi  abstinendum  putarent,  serio  monuisset,  ne  ob 
ifltud  di$d^paQoy  litem  moverent.  Sic  obtinuit  panis 
azymi  usub:  de  quo  etiam  postea  restitutus  Calvinus 
nunquam  contendendum  putayit,  minime  tamen 
diBsimulans,  quid  alioqui  magis  esset  probaturus. 

At  eoce  longe  mox  aliud  periculosius  malum 
anno  videlicet  MDXXXIX.  exortum,  simulque  Calvini 
diligentia  exstinctum.  Erat  tum  episcopuB  Carpen- 
toiatensis  lacobus  Sadoletus  magna  eloquentia  homo, 
Bed  qua  inprimis  ad  opprimendam  veritatis  lucem 
abuteretur:  nec  aliam  ob  causam  in  cardinalium 
nnmerum  adscitus,  quam  ut  vir  alioqui  vitae  non 
fiagitiosae  quos  posset  colores  falsae  religioni  indu- 
ceret  Is  observata  eius  temporis  occasione  desti- 
tutum  tantis  pastoribus  gregem  facile  se  intercep- 
torum  arbitratus,  yiciniam  quoque  praetexens  (est 
enim  Carpentoratensis  civitas  Delphinatui,  et  hic  rur- 
snsBabaudiae  contiguus)  literas  dedit  desideratissimis, 
qaoB  yocat^  senatui,  consilio  populoque  Genevatium 
inscriptas,  in  quibus  nihil  eorum  praetermisit  quae 
ad  eos  in  Bomanae  illius  meretricis  gremium  revo- 
candoB  pertinerent.  Illis  nemo  tum  erat  Genevae 
qni  responsum  opponeret:  adeo  ut  nisi  peregrino 
sermone  scriptae  {uissent,  \B  2]  magnum  civitati 
in  eo  rerum  statu  damnum  aaturae  fuisse  videantur. 
At  illaB  CalyinuB  Argentinae  quum  legisBet,  omnium 
iniuriarum  oblitus  sic  statim  et  vere  et  eloquenter 
respondit,  ut  ille  mox  totum  istud  negotium  tanquam 
deeperatum  omiserit.  Sed  neque  tamdiu  exspectayit 
Calvinus,  ut  legitimum  illum  pastoris  affectum  testa- 
retur,  quem  adversuB  Genevenses  ipsos  ^)  tum  apud 
BUOB  gravissime  pro  communi  pietatis  causa  labo- 
rantes  retinebat:  cuius  demum  affectuB  luculentum 
testimonium  exhibent  insignes  epistolae,  quas  ad 
illoB  anno  ipso  quo  reiectus  est  ac  proxime  conse- 
qnutoArgentinaededit:  quibus^)  nimirum  hocunum 
agit,  [fol.  IL  4]  ut  et  ad  resipiscentiam  coram  Deo 
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et  ad  tolerantiam  adyersus  improbos  et  ad  pacem 
cum  suis  pastoribus  foyendam  et  ad  Dei  invoca- 
tionem  inprimis  exhortetur :  atque  ita  illos  comparat 
ad  optatam  illam  lucem  ex  suis  illis  funestiBsimis 
tenebris  iterum  exspectandam :  uti  etiam  eventus 
mirifice  comprobavit.  Tum  quoque  Institutionem 
christianam  multo  auctiorem,  commentarios  in  Episto- 
lam  ad  Bomanos  Simoni  Grynaeo  amicissimo  suo 
dicatos,  aureolum  denique  libellum  edidit  de  Coena 
Domini  in  Gallorum  Buorum  usum,  quem  deinde 
latinum  fecit  Galasius :  quod  argumentum  ita  dextre 
simul  ac  erudite  videtur  explicasse,  ut  ea  tot  infeli- 
cissimarum  controversiarum  decisio,  in  qua  doctissi- 
mus  ac  optimus  quisque  merito  acquievit,  illi  po- 
tifisimum  secundum  Deum  accepta  feratur.  Nec 
minor  fuit  eius  felicitas  in  multis  in  yiam  revocandis 
Anabaptistis,  inter  quos  duo  praecipui  fuerant,  unua 
Paulus  Yolsius,  cui  iam  olim  Erasmus  suum  illnd 
Enchiridium  militis  christiani  dicaverat:  quo  pastore 
postea  usa  est  Argentinensis  ecclesia:  alter  loannes 
quidam  Storder  Leodiensis,  cuius  postea  peste  ex- 
stincti  viduam  Idelletam  nomine,  grayem  honea- 
tamque  feminam,  Calvinus  ex  Buceri  consilio  uxo- 
rem  duxit. 

Haec  tumCalvini  studia  fuerunt  Argentinae  ad 
annum  usque  MDXLI,  quo  anno  fuemnt  a  Caesare 
Wormatiam  primum,  deinde  Ratisbonam  comitia 
componendis  religionis  dissidiis  convocata.  lis,  quod 
ita  theologorum  Argentinensium  collegio  placuissety 
Calvinus  adfuit,  minime  ^)  quod  constat  ecclesiis  ao 
suae  praeeertim  Galliae  inutilis,  et  Domino  Philippo 
Melanchthoni  et  Giupari  Crncigero  beatae  memoriae 
inprimis  gratus,  adeo  ut  eum  ille  saepe  Theologum 
cognominarit,  hic  yero  privatum  de  coena  cum  eo 
coUoquium  habuerit  eiusque  cognitam  sententiam 
diserte  oomprobarit. 

lam  autem  advenerat  illud  tempus,  quo  consti- 
tuerat  Dominus  Geneyensis  ecclesiae  misereri.  Ita- 

?[ue  eorum  syndicorum  unus,  quorum  opera  factum 
iierat  decretum  ut  fidi  pastores  eiicerentur,  ita  sese 
in  reipublicae  administratione  gesBit,  ut  seditionis 
reus,  dum  per  fenestram  proripere  se  conatur,  prae- 
ceps  rnens,  ut  erat  ingenti  corporis  mole,  ita  sese 
adtriyerit,  ut  intra  paucos  dies  ex  illo  casu  sit  ex- 
stinctuB.  Alter  homicidio  perpetrato  capite  multatus 
est  Beliqui  duo  malae  etiam  administratae  in  qua- 
dam  legatione  reipublicae  accusati  solum  verterint 
sintque^)  absentes  damnati.  His  veluti  spumae 
sordibus  eiectis  civitas  Farellum  suum  et  Calvinum 
coepit  requirere.  Ac  quum  de  Farello  recuperando 
a  Neocomensibus  minimum  spei  affulgeret,  enixe 
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demum  in  Oalyinum  intenta  Argentinam  legati  ad- 
iuncta  etiam  Tigurinorum  intercesBione  mittuntur  ^), 
qui  ab  ArgentinenBibus  Oalvinum  repetant.  Argen- 
tinenses  pra6bent  se  difficilee.  OalvinuB  ipse  quam- 
vis  quae  improborum  quorundam  culpa  sustinuerat 
ipBiuB  in  Oeneyenses  animum  nihil  immutasBent, 
tamen  a  turbiB  abhorrens,  et  quod  Dominum  yideret 
ministerio  buo  in  ArgentineuBi  eccIeBia  benedicere, 
plane  se  rediturum  negare.  Bucerus  quoque  et 
caeteri  aegerrime  se  illum  dimissuros  testari.  Per- 
stantibuB  tamen  OenevenBibus,  censuit  tandem  Bu- 
cerus  illorum  precibus  esse  ad  tempus  concedendum : 

Juod  tamen  a  Oalyino  nonnisi  interposita  grayi 
iyini  iudicii  denunciatione  et  propositolonae  exemplo 
fuit  impetratum.  Sed  quoniam  in  id  tempus  haec 
inciderant,  quo  Oalyino  Ratisbonam  ad  comitia  (sic 
enim  fuerat  decretum)  cum  Bucero  proficiscendum 
erat,  ^)  dilata  fuit  eius  discessio,  et  tantisper  a  Ber- 
nensibus  impetrarunt  Oeneyenses,  ut  Petrus  Yiretus 
Lausanna  Oeneyam  iret.  Quo  libentius  in  urbem 
rediit  Oalvinus,  eum  videlicet  habiturus  collegam, 
cuiuB  opera  et  consilio  in  instauranda  ecclesia  plu- 
rimum  adiuvari  posset. 

Sic  aliquot  menses  praetoriere:  quibus  tandem 
elapsis  Oalvinus  XUI.  Septembris  anno  Domini  MDXLI 
Oenevam  regressus  est,  summa  cum  universi  populi 
ac  senatus  inprimis  singulare  Dei  erga  se  benefioium 
serio  tum  agnoscentis  congratulatione,  ut  Argenti- 
nenses  urgere  nunquam  destiterit,  ut  quod  de  oerto 
illo  temporis  spatio  cautum  fuerat  ezpungeretur. 
Ooncesserunt  id  quoque  tandem  Argentinenses,  ea 
tamen  conditione  ut  ius  civitatis  honorarium,  quod 
in  Oalvinum  oontulerant,  BalyrmA  esset,  et  prae- 
bendae  quam  vocant  annuos  reditus  retineret.  Quorum 
illud  probavit  Oalvinus,  istud  vero  ut  acciperet  nun- 
quam  ab  eo  extorqueri  potuit,  ut  qui  nihil  minus 
quam  opes  curaret.  Restitutus  autem  ecclesiae  suae 
flagitanti  Oalvinus  hanc  in  illius  instauratione  ra- 
tionem  tenuit,  ut,  quod  eam  urbem  videret  omnino 
his  fraenis  indigere,  testaretur  inprimis  se  non  posse 
ministerio  buo  rite  fungi,  nisi  una  cum  doctrina 
christiana  presbyterium  quoque  legitimum  cum 
tija^fy  ecclesiastica  reciperetur.  Tum  igitur  (qua 
de  re  mox  plenius  dicemus)  et  presbyterorum  deli- 
gendorum  et  totius  illius  ordinis  legea  perlatae  sunt 
verbo  Dei  consentaneae  et  civibus  ipsis  gratae,  quas 

§3stea  miris  modis  Satan  abrogare  frustra  est  conatus. 
cripsit  quoque  [^B  3]  Oatechismum  gallice  et  latine, 
ab  illo  priore  minime  discrepantem,  sed  multo  auc- 
tioremet  in  quaestiones  ac  responsiones  distributum: 
quem  merito  nobis  liceat  admirandum  quoddam  opus 


l^  legatos mittit    Edd.  reee. 
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vocare,  tantopere  plurimis  etiam  exteris  populis 
probatum,  ut  non  modo  vernaculis  plurimis  linguis, 
utpote  Oermanica,  Anglica,  Scotica,  Belgica,  His- 
panica,  sed  etiam  hebraice  ab  Immanuele  Tremelio 
ludaeo  christiano,  et  graece  ab  Henrico  Stephano 
legatur  elegantissime  conversus.  Qui  deinceps  fuerint 
ordinarii  eius  labores,  ex  re  ipsa  diiudicari  potest. 
Altemis  hebdomadibus  totis  concionabatur,  tridno 
vero  docebat:  singulis  diebuslovis  presbyterii  cogni- 
tionem  regebat,  diebus  Yeneris  in  communi  coUa- 
tione  scripturae,  quam  Oongregationem  vooamus, 
iustam  paene  lectionem  habebat :  varios  sacros  libros 
doctissimis  commentariis  illustrabat,  modo  religionis 
hostibus  respondebat,  modo  neceBsariis  de  rebus 
undiquaque  scribebat  Quae  quisquis  attente  legerit, 
mirabitur  tot  tantisque  laboribus  unicum  homun- 
culum  Bufficere  potuisse.  Utebatur  autem  plurimum 
Farello  et  Yireto,  quibos  tamen  ipse  multo  plus 
conferebat.  Sed  eorum  amicitia  et  coniunctione  non 
minus  improbis  invisa  quam  piis  omnibus  iucunda 
mirabiliter  delectabatur.  Et  sane  iucundissiiftum 
erat  spectaculum,  tres  istos  tantos  in  eccloBia  Dei 
viros  usque  adeo  in  opere  divino  consentientes,  eos- 
que  diversis  donis  florentes  cemere  et  audire.  Ex- 
cellebat  quadam  animi  magnitudine  Farellus,  cuius 
vel  audire  absque  tremore  tonitma,  vel  ardentissimas 
preces  percipere  nemo  posset,  quin  in  ipsum  paene 
coelum  subveheretur.  Yiretus  facundiae  suavitate 
sic  excellebat,  ut  auditores  ab  ipsius  ore  necessario 
penderent.  Galvinus  quot  sonabat  verba,  tot  gra- 
vissimis  sententiis  auditoris  mentem  explebat,  ut 
saepe  mihi  in  mentem  venerit,  perfectum  quodam- 
modo  videri  posse  pastorem,  qui  ex  tribus  illis  esset 
conflatus. 

Ut  ad  Oalvinum  redeam,  non  his  modo  curis, 
sed  domestiois  etiam  externisque  aliis  multis  exer- 
cebatur.  Sic  enim  Dominus  benedicebat  eius  mi- 
nisterio,  ut  ex  omnibus  orbis  christiani  partibus 
partim  eius  consilium  in  causa  religionis  efflagitarent, 

fartim  ad  eum  audiendum  concurrerent,  adeo  ut 
talicam,  Anglicam,  Hispanicam  denique  eoolesiam 
Oenevae  yiderimus,  neque  tot  capiendis  hospitibus 
sufficere  posse  una  civitas  videretur.  Domi  vero 
etei  a  bonis  colebatur,  ab  improbis  metuebatur,  et 
optime  res  erant  constitutae,  non  deerant  tamen  qui 
strenue  illum  exercerent.  Quae  certamina  sigillatim 
explicabimus,  ut  habeant  posteri  singulare  fortitudinis 
exemplum  quod  pro  viribus  imitentur. 

Igitur  ut  ad  historiam  redeamus,  simul  atque 
in  urbem  rediit,  memor  illius  sententiae  (Matth.  6, 
v.  33)  quaerendum  esse  primum  regnum  Dei  ut 
caetera  adiiciantur,  nihil  habuit  antiquius,  quam 
ut  ecclesiasticae  politiae  leges  verbo  Dei  con- 
sentaneae  senatus  consensu  perscriberentur:  a 
quibus  postea  discedere  neque  ministris  ipsis  ne- 
que    dvibus   liceret.     Id   vero    adeo    ante  proba- 
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tam  *)  nonnulliB  senBim  ex  yulgo  atque  ex  primariis 
ciribuB,  qui  papam  quidem  exuerant  Ghristum  yero 
Domine  tenuB  induerant,  odioBum  fuit.  NonnuUi 
quoque  ex  iis  ministris,  qui  boniB  illis  eiectiB  in 
nrbe  mauBerant  (quorum  tamen  praecipui  postea 
flagitiorum  rei  turpiter  stationem  deBeruerant),  etei 
testimonio  conBcientiae  conyicti  repugnare  non  aude- 
bant,  olanculum  tamen  obsifltebant  seque  in  ordinem 
eogi  non  facile  patiebantur.  Neque  yero  deerat 
qood  huic  suae  improbitati  praetexerent,  aliarum 
yidelicet  ecclesiarnm  exemplum,  in  quibus  nullus 
esset  excommunicationi  locus.  «Non  deerant  denique, 
oi  papifiticam  tyrannidem  sic  reyocari  clamitarent 
d  has  difficultates  yicit  Calyini  constantia  cum 
iosigni  moderatione  coniuncta:  qui  quum  ex  sacris 
literis  non  doctrinae  modo  yerum  etiam  adminiBtra- 
tionis  ecclesiaBticae  petendam  esBe  rationem  demon- 
Btrasset,  ot  doctissimorum  eius  saeculi  hominum, 
yeluti  Oecolampadii ,  Zuinglii,  Zuichii,  Philippi, 
Boceri,  Capitonis,  Myconii  sententiam  ex  ipsorum 
Beriptis  oBtendiBset,  nec  propterea  damnari  ecclesias 
ipsas  tanquam  non  christianas,  quae  eousque  nondum 
promoyiBsent ')  yel  eos  pastores  qui  suos  greges  eo 
fraeno  non  indigere  existimarent:  denique  demon- 
strasset  quantum  inter  papisticam  tyrannidem  et 
iogum  Domini  [foL  IL  5]  interesset,  obtinuit  ^)  facile 
ot  ecclesiaBticae  politiae  leges,  quibus  etiamnum 
otitur  haec  ecclesia,  summo  consensu  conscriptae 
perlectae  populique  Buffragiis  probatae^)  XX.  No- 
yembris  reciperentur.  Haec  etsi  feliciter  erant 
eoepta,  tamen  quum  non  sine  difficultate  re  ipsa 
osurpari  posse  consideraret  Calyinus,  totus  in  eo 
erat  ut  et  Yiretum,  quem  ad  tempus  duntaxat  ali- 
quod  conceBserant  BernenseB,  et  Farellum,  quem 
Neocomenses  *)  eiectum  exceperant,  collegas  perpe- 
toos  haberet:  sed  hoc  frustra  tentayit,  Yireto  mox 
Lausannam  reyerso,  Farello  yero  Neocomi  perma- 
nente,  ut  restitutae  huius  ecclesiae  laudem^)  paene 
solus  reportaret. 

Anno  sequente'')  Calyinum  non  pauca  exercu- 
erunt.  Ut  enim  quae  domi  urgebant  praeteream, 
instabat  tum  foris  etiam  inflammatus  hostium  eyan- 
gelii  furor,  multos  ex  Gallia  et  Italia  in  yicinam  et 
celebris  iam  nominis  urbem  extrudens,  quibus  con- 
solandis  omnisque  officii  genere  reficiendis  mirum 
quanto  studio   Bese   iam  tum   impenderit:    ut   eos 


l^  adeo  ante  probatnm  om.  recentt. 

2)  qnac  alia  non  mnltnm  diyersa  ratione  rebelles  coer- 
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omittam,  quos  in  ipsis  leonum  £Aucibu8  yersantes 
undiquaque  misBis  literis  solabatur.  Accessit  eo 
anno  duplex  aliud  maximum  malum,  annonae  yide- 
licet  caritas  et  pestis  plerumque  illius  comes.  Erat 
autem  haec  iam  tum  Geneyae  consuetudo,  ut  peste 
laborantes  suum  extra  urbem  nosocomium  haberent: 
ubi  quum  pastoris  constantis  ac  seduli  opera  requi- 
reretur,  plerisque  contagionis  periculum  detrectan- 
tibus,  tres  sese  obtulerunt,  Calyinus  yidelicet,  Se- 
bastianus  Castellio  (de  quo  postea  plura  [B  4]  dic- 
turi  sumus),  et  Petrus  quidam  Blanchetus:  inter 
quos  sortitione  facta,  quum  Castellio,  cui  Bors  obti- 
gerat,  mutata  nihilominus  sententia  subire  hoc  onuB 
impudenter  detrectaret,  Calyinum  inyitum  *)  BcnatuB 
ipBcque  adeo  BlanchetuB,  hoc  onus  in  se  recipienSi 
amplius  sortiri  prohibuerunt. 

Tum  quoque  alia  grayia  inciderunt  Nam  et 
Petrum  Tossanum  Monsbelgardensem  pastorem  exer- 
cebat  controyersia  de  coena  Domini,  et  Basileae 
quoque  non  deerant,  qui  eccIesiaBtioae  disciplinae 
yix  iacta  fundamenta ,  frustra  in  ^Dontrarium  Jabo- 
rante  Myconio,  subruerent,  qui  duo  consilia  cum 
Calyino  conferebant.  Apud  MediomatriccB  autem  siye 
Metenses  etsi  Farellus  eo  eyocatus  feliciter  laborabat, 
opus  tamen  Domini  partim  aperta  yi,  partim  per 
apostatam  Petrum  Caroli,  cuius  antea  meminimus, 
yalde  impediebatur.  Quibus  in  rebus  quantum  scri- 
bendo,  monendo,  hortando,  modis  omnibus  denique 
laborarit  Calyinus,  partim  ex  eius  editis  literis  in- 
telligi  potest,  partim  yero  qui  sunt  adhuo  BuperstitOB 
testificantur.  Sed  et  audacior  quam  unquam  antea 
Sorboua  Petri  Liseti,  tum  in  Parlamento  Parisiensi 
principis,  infaustae  infelicisque  memoriae  hominis 
fayore,  ausa  fuit  facinus,  quod  mirum  yideri  posset 
episcopos  aut  ipsum  saltem  pontificem  pati  potuisse, 
nisi  iampridem  ecclesiarum  opibus  inter  se,  ut  inter 
praedones  fieri  Bolet,  dispertiendis  occupati  suo  prae- 
cipuo  munere,  quod  in  administratione  yerbi  positum 
esset,  ultro  bonis  istis  quoB  vocant  doctoribus  ces- 
Bisscnt:  ea  tamen  conditione,  ut  tanquam  canes 
dominis  illis  suis  subserriant,  ex  quorum  mensis 
OBsa  tandem  millies  abligurita  oorrodunt.  Ausa 
fuerat  igitur  Sorbona,  nullo  neque  diyino  neque 
*  humano  iure  fulta,  fidei  christianae  articulos  prae- 
scribere,  eiusmodi  quidem,  ut  tum  Bua  falsitate,  tum 
illis  Bummis  ineptiis,  quae  Bunt  illi  sodalitati  fami- 
liares,  omnem  sibi  ipsis  autoritatem  apud  homines 
non  prorsus  amentes  merito  derogare  potuerint: 
quibus  tamen  alii  metu,  alii  per  imperitiam  ultro 
Bubscripserant.  Itaque  respondit  iis  Calyinus,  ita  ut 
et  errores  solidis  rationibus  pererudite  refutaret,  et- 
eorundem  stultitiam  omnibus  non  penitus  insulsiB 
Buayiter  deridendam  propinaret. 


1)  licet  nltro  se  offerentem.    Edd.  recentt. 
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8io  est  annus  ille  ezaotus,  quem  alius  niliilo 
mitior  ezoepit, ')  iisdem  malis,  oaritate  videlioet  ao 
peste,  Sabaudiam  infestantibus,  et  pergente  vioissim 
Galyino  domi  quidem  suos  oonfirmare,  foris  vero 
eoolesiarum  hostes  fortiter  reprimere,  editis  prae- 
sertim  libris  quatuor  de  liberi  arbitrii  oontroversia, 
quos  Philippo  Melanohthoni  dioavit,  adversus  Al- 
bertum  Pighium  Gampensem,  sophistam  illius  aetatis 
faoile  prinoipem,  a  quo  etiam  fuerat  pro  antagonista 
deleotuB,  ex  quo  yidelioet  reportata  insigni  yiotoria 
galerum  moz  a  pontifioe  oonsequeretur.  At  ille  hoo 
8U0  labore  frustratus  id  unum  adsequutus  est,  quod 
merentur  yeritatis  hostes,  nempe  ut  et  dootis  sanis- 
que  hominibus  fbeteret  et  ab  ipso  Sat^na  deoiperetur. 
Eos  autem  libros  quanti  &oeret  testatus  est  suis 
literis  Philippus,  quas  idciroo  etiam  edendas  puta- 
yimuSy  nt  habeat  posteritas^certum  luculentumque 
testimonium,  quod  adyersus  utriusque  oalumniatores 
opponat.  Sed  et  ez  eiusdem  Calyini  literis  eodem 
anno  eoolesiae  Monsbelgardensi  soriptis,  quid  sit  iis 
respondendum  quiyis  oognoscet,  qui  de  nimia  ipsius 
seyeritate  in  exeroendis  eoolesiasticae  politiae  legibus 
queruntur. 

Sequutus  est  annus  supra  sesquimillesimum 
quadragesimus  quartus,  in  quo  Calyinus  de  Neooo- 
mensinm  in  eoolesiastiois  oensuris  instituto  suam 
sententiam  aperuit.  Domi  yero  Sebastianus  ille 
Gastellio,  ouius  antea  leyitatem  notayimus,  ut  erat 
quadam  Toauwo^Qoawijg  speoie  ineptissime  ambitiosus, 
ao  plane  ex  eorum  genere  quos  Graeci  tStoyvdfiovag 
appellant,  indignatus  quod  suas  ineptias  in  Gallica 
Noyi  Testamenti  yersione  Calyino  non  probasset, 
eousque  efferbuit  ut  exotioa  quaedam  docere  non 
oontentus  palam  etiam  Cantioum  Solomonis,  tan- 
quam  impuram  et  obsooenam  oantionem,  ex  canone 
expungi  iuberet  et  repugnantes  ministros  atrocissimis 
conyiciis  proscinderet.  Id  illi  yero  sibi  non  feren- 
dum  merito  rati  hominem  ad  senatum  yocant:  ubi 
pridie  Calend.  lunii  patientissime  auditus,  oognitaque 
oausa  calumniae  damnatus,  ex  urbe  exoedere  iussus 
est  Inde  Basileam  quum  yenisset  tandem  ibi  ad- 
missus  qualem  se  praestiterit  alibi  a  nobis  dicetur. 
Caeterum  anno  superiore  quum  Carolus  quintus 
adyersus  Gallum  totis  yiribus  moyens  Germanis  sic 
oayisset,  ut  tantisper,  dum  concilium  uniyersale 
oogeretur  quod  sese  curaturum  promittebat,  neutri 
partium  praeiudicio  facto,  inter  quas  de  religione 
disceptabatur,  utrinque  pari  inter  se  iure  uteren- 
tur:  plurimum  ea  re  conmiotus  pontifex  Bomanus 
Paulus  in.  grayissimam  in  ipsum  Caesarem  expostu- 
lationem  edidit,  quod  catholiois  haereticos  scilioet 
exaequasset  et  in  alienam  messem  iniecisse  falcem 
yideretur.    Bespondit  Caesar,  quod  aequum  censuit. 

1)  MDXLIU. 


Calyinus  autem,  quod  in  iis  literis  grayiter  laesa 
erat  eyangelii  yeritas  piorumque  innocentia,  pontifiois 
audaoiam  repressit.  Fuerunt  tum  Spirae  coacta 
imperii  comitia:  qua  aocepta  ocoasione  Calyinus  li- 
belium  edidit  de  Necessitate  reformandae  eoclesiae, 
quo  haud  satis  soio  an  aut  neryosius  aut  grayius 
eius  argumenti  scriptum  nostro  saeculo  editnm 
fuerit  Eodem  anno  Calyinus  tum  Anabaptistas  tum 
Libertinos  (in  quibus  yeteres  omnes  quantumyis 
portentosae  renoyatae  sunt  haereses)  duobus  libeUis 
ita  refutayit,  ut  neminem  iis  attente  leotis  arbitrer 
exstitisse  qui  yel  ab  istis  nisi  soiens  et  prudens  decipi 
potuerit,  yel  si  antea  deceptus  erat^  non  ultro  in 
rectam  yiam  redierit.  Offensa  est  tamen  isto  libro 
in  Libertinos  edito  Nayarrena,  quod  ab  illius  hor- 
rendae  sectae  antesignanis  duobus  Quintino  et  Poo- 
queto,  quos  nominatim  Calyinus  arguerat  (rem  paene 
incredibilem),  eonsque  fuisset  fasoinata  ut,  quum 
alioquin  illorum  mysterium  non  [B  5]  teneret,  pro 
bonis  yiris  illos  haberet,  ao  proinde  sese  quodammodo 
per  eorum  latus  confossam  arbitraretur.  Quod  quum 
intellexisset  Calyinus,  sic  illi  mira  quadam  modera- 
tione  respondit,  ut  et  dignitatis  et  oollatorum  ab 
hao  Begina  in  eoclesiam  Christi  beneficiorum  memor, 
ingenue  tamen  et  oordate,  ut  fortem  Dei  seryum 
oportuit,  nimiam  illius  in  admittendis  istiusmodi 
hominibus  imprudentiam  reprehenderit  et  ministerii 
sui  autoritatem  adsemerit,  effecerit  denique,  ut 
horrendae  Libertinorum  seotae  homines,  qui  in 
Galliam  usque  sese  efiundere  coeperant,  postea  eese 
intra  HoIIandiae  et  proximarum  regionum  fines  oon- 
tinuerint. 

Tot  autem  illius  anni  laboribus  defunctum  noya 
rursum  oertamina  sequentis  anni,^)  eaque  longe 
grayissima  exceperunt.  Nam  quasi  pestis  diyinitus 
immissa  exhauriendae  oiyitati  totique  yiciniae  non 
sufficeret,  usque  adeo  apud  pauperculos  nonnullos 
ayaritia  tum  yaluit,  quorum  opera  ditiores  in  cu- 
randis  aegrotis  ac  repurgandis  aedibus  uterentur, 
ut  et  horrenda^)  coniuratione  pestifero  unguine 
domorum  postes  ao  limina  atque  alia  quaeyis  obyia 
inficerent,  unde  moxdira  pestis  sequebatur,  et  hor- 
rendo')  iureiurando  solenniter  ooncepto  inter  se 
Satanae  se  manoiparent,  si  soeleris  oonsoios  ullis 
tormentis  adacti  prodidissent.  Non  pauci  tamen 
partim  in  urbe,  partim  in  yicinis  regionibus  depre- 
hensi  iustisque  suppliciis  sunt  affecti.  Sed  inore- 
dibile  dictu  est,  quantam  Geneyaa  et  ipsi  inprimis 
Calyino  inyidiam  Satan  hoo  artificio  oonflarit,  quasi 
soilicet  ibi  plane  ille  regnaret,  ubi  quam  maxime 
oppugnabatur. 
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Fmt  hic  idem  annufi  infemis  illa  plus  qnam 
immani  carnificina,  quam  Aquense  Parlamentum  in 
fratres  WaldenBea  Merindolae  et  CabrieriB  totoque 
illo  tractn,  non  in  unum  aut  alterum  quempiam, 
sed  in  populoB  ipsoB,  nullo  nec  aetatiB  nec  seruB 
diflcrimine,  inceuBis  etiam  yiciB  exercuit.  Haec 
autem  mala  Calvinum  refagientes  Oenevam  pau- 
cnloB  Bolantem  ac  reficientem  eo  yehementiuB  pre- 
mebant,  quod  eoB  antea  literiB  submisBiBque  paBto- 
ribns  pure  in  evangelio  iuBtitnendoB  curarat  Buaque 
apud  G-ermaniae  Principes  et  HelyeticaB  ciyitatcB 
interceBsione  periditanteB  antea  Beryarat. 

Gliscebat  tum  quoque  rurBum  infelix  illa  de 
ooena  Domini  decertatio,  Osiandro  homine  Buperbo 
monstrosique  ingenii  Bopitam  flammam  fodiente*: 
quod  incendium  quominuB  [foL  n.  6]  Bopiretur,  per 
Calyinnm  certe  non  Btetit,  cuiuB  ea  de  re  ad  Phi- 
Uppum  unam  et  alteram  epistolam  edendam  cura- 
yimuB.  8ed  utriuBque  eaniB  couBiliiB  nuUum  locum 
tribuit  eiuB  hominiB  intempericB,  quem  uterque  Pe- 
riclem  yocabat. 

Interea  pestiB  in  urbe  dcBaeyiens  multoB  bonoB 
toUebat  CalyinuB  autem  ex  BuggcBtu  in  nonnnllo- 
nun  flagitia  ac  pracBertim  adyerBUB  Bcortationes, 
quae  ne  tum  quidem  deBinere  poterant,  pro  yiribuB 
detonabat,  boniB  qnidem  adBcntientibuB,  Bcd  pauciB 
quibuBdam  tijfjuxYmyoSs  bonorum  conatoB  infringen- 
tibuB,  donec  ipBi  BCBe  ultro,  sicuti  buo  loco  dicetur, 
praedpiteB  dedemnt.  Accedebat  denique  ad  haec 
mala,  quod  tum  quoque  non  decBBent  parum  illae 
quidem  tempeBtiyae  de  iure  ciyitatis  diBceptationiB:  ^) 
nee  pati  poBBcnt  aliunde  fideloB  paBtoree  eccleBiastica 
bona  pontificiiB  erepta  non  Bic  ut  oportuit  plerisque 
lodB  adminiBtrari.  Multi  tunc^)  olamoreB,  multae 
qnerelae,  multi  denique  Bcribendo  ac  loquendo  la- 
boreB,  Bed  frnstra  plemmque  BUBcepti,  aperte  quidem 
profitente  Calyino,  ee  quidem  tot  Bacrilegiie  ')  minime 
taLYere,  quae  diyinituB  tandem  Bciret  BeyeriBsime 
yindicanda,  Bcd  in  eo  tamen  iuBtum  Dei  iudicium 
agnoBoere,  quod  bona  tam  male  priuB  a  BacrificiB 
acquiBita  non  Bineret  DominuB  eccleBiarum  aerariiB 
inferri. 

Alia  praeterea  duplex  BoIIicitudo  CaMnum 
eodem  hoc  anno  domi  simul  et  foriB  exercuit  Re- 
dierat  tum  Oeneyam  patriam  Buam  yeterator  qui- 
dam  quamyis  adhuc  iuyeniB,  poBtquam  aliquamdiu 
eremitam  in  OalliiB  BimulaBBCt.  Eum  pietatis  Bpeciem 
initio  prae  ee  ferentem  CalyinuB  (homo  Bi  quiBquam 
aliuB  in  deprehendendiB  aliorum  ingeniiB  BagaciB  bo- 
lertisque  iudicii),  quum  mox  agnoyiBBet,  admonere 
primum  ac  mox  liberiuB  etiam,  poBtea  ambitiose 


1)  qnod  tnm  qnoqiie  parum  oerte  tempestiye  di«oeptari 
de  propnis  reip.  GeneYCDBis  facaltatibnB  coepit    {Edd,  recc.) 
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nimium  in  congregationiB  coetu  BCBe  eflPerentem  in- 
crepare  coepit.  Hoc  ille  non  ferenB  reperit  facile 
ex  iiB,  in  quomm  Bcelera  inyehi  BoIituB  erat  Calyinus, 
quomm  fayore  et  Btudio  adiuyaretur,  adeo  ut,  quum 
forte  ageretur  de  paBtore  in  mortui  locum  Bubro- 
gando,  palam  ille  cum  BuiB  Bacmm  miniBterium 
ambiret.  Quid  muItiB?  interpoaita  Bua  autoritate 
iubet  BcnatuB  iBtiuB  rationem  haberi.  Obetitit  cum 
BuiB  coIIegiB  CalyinuB,  et  quantopere  hic  ambitus 
yerbo  Dei  repugnaret  ostendit:  obtinuitque  bona 
cum  Benatus  yenia,  ut  Bcriptis  ecclesiaBticiB  legibuB 
Btaretur. 

Erant  tunc  quoque  in  OalliiB  nonnulli,  qui  per- 
Bequutionum  metu  initio  lapei  eouBque  poBtea  Bibi 
placere  coeperant,  ut  eoB  negarent  peccare,  qui  in 
yeram  religionem  intenti  corpore  duntaxat  pontifidis 
BacriB  intereBBcnt.  Huno  igitur  pernicioBiBBimum 
errorem  iam  olim  a  patribus  damnatum  CalyinuB, 
cuiuB  illi  Beyeritatem  nimiam  CBBe  cauBabantur,  et 
Bcripto  luculento  refntayit,  et  adiunctiB  doctiBBimomm 
theologomm,  Philippi  MelanchthoniB ,  Buceri,  Petri 
Martyrie  et  eccIeBiae  Tigurinae  BententiiB  ita  coer- 
cuit,  ut  ab  eo  tempore  piiB  omnibuB  foetuerit  Nico- 
demitamm  nomen.  Ita  enim  illi  yocabantur,  qui 
errori  buo  BanctiBsimi  yiri  illiuB  exemplum  prae- 
texerent. 

Hunc  annum  aliuB^)  nihilo  mitior  excepit. 
Praeterquam  enim  quod  adyersuB  frequenteB  nun- 
cios  de  CaeeariB  adyersuB  religionem  molitionibus 
et  pontifidB  fraudcB,  a  quo  BubmissoB  incendiarios 
ferebant,  confirmandus  erat  ciyium  animus:  deplo- 
randus  erat  in  eo  praecipue  ciyitatus  BtatnSi  quod 
tantum  abesset  ut  improbomm  petulantia  tot  femlis 
domari  se  patereturi  [^B  6]  ut  contra  magis  effer- 
retur  adeoque  prorsus  emmperet.  Erant  enim 
ducem  nacti  yanissimum  quidem,  sed  audacem  et 
ambitiosum  inprimis  (quem  idcirco  CalyinuB  comici 
Caesaris  nomine  in  suis  epistolis  designat),  Ame- 
deum  Perrinum  nomine,  hoc  etiam  iampridem  con- 
Bequutum,  ut  generalis  Capitaneus  populi  suffragiis 
crearetur.  Is  ratus  id  quod  res  erat,  stare  se  sui- 
que  similes  yigentibus  legibus  ac  praesertim  Calyino 
assidue  adyersus  eorum  lasciyiam  detonante  non 
posse,  tandem  quid  una  cum  suis  meditaretur  aperte 
hoc  anno  prodere  coepit:  quod  quum  animadyersum 
simul  ac  repressum  fuisset  senatomm  autoritate, 
tacuit  ipse  quidem,  sed  ita  ut  mox  apertius  impro- 
bitas  scBe  proderet.  Ecce  enim  paulo  post  ex  ipso 
senatu  quidam  in  hominum  coetu  satis  frequenti 
Calyinum  ut  falsa  docentem  corripit,  a  duobus  ex 
pastomm  collegio  (ut  existimatur)  clanculum  im- 
pulsus,  ebrioso  utroquei  nec  minus  quam  caeteri 
seyeritatem  legum  metuente.    Et  hunc  quidem  la- 
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tratum  Galyinus  nihil  eat  moratus.  Yocatur  tamen 
ille  in  ius,  cognitaque  causa  ex  senatusconsulto  in- 
fomiae  damnatur,  coniunctique  duo  illi  falsi  pastores 
exauctorantur ,  ipsaque  adeo  oenopolia  interdicun- 
tur:  tantum  abest  ut  malorum  improbitas  quidquam 
yaluerit. 

Quod  autem  incendium  hoc  anno  repressum 
fuerat  eo  qui  proxime  sequutus  est,  nempe  quadra- 
gesimo  septimo  supra  scsquimillesimum ,  prorsus 
erupit,  nec  aliud  tempus  eo  saeculo  magis  calamito- 
sum  incidit,  Germaniae  ecclesiis  eo  redactis,  ut  una 
cum  proceribus  et  urbibus  partim  sese  ultro  deden- 
tibus,  partim  vi  captis,  uno  momento  eversum  vide- 
retur  quidquid  tot  anuis  tantisque  laboribus  ezstruc- 
tum  fuerat,  eique  demum  beati  a  plerisque  habe- 
rentur,  quos  istis  tumultibus  tempestiva  mors  eri- 
puisset.  His  publicis  tot  ecclesiarum  calamitatibus 
quantopere  pium  illud  pectus  cruciatum  ezistimabi- 
mus,  non  aliter  etiam  in  media  pace  in  ecclesias 
quantumvis  remotas  affectum,  quam  si  omnes  illas 
humeris  impositas  gestaret?  Quid  vero?  Quum 
Bummos  illos  viros  quos  amicissimos  habuit  Philip- 
pum  dico,  Bucerum,  Martyrem,  videret  ita  pericli- 
tantes,  ut  morti  quam  vitae  propiores  essent,  quan- 
tis  eum  doloribus  conflictatum  putabimus?  Fortis- 
simo  tamen  animo  'Galvinum  tempestates  istas 
Buperasse,  tum  ipsius  scripta  testantur,  tum  etiam 
res  ipsa  oomprobavit,  quum  domi  multo  aorius  ab 
improbis  vexatus  suo  tamen  ex  illo  gradu  ipsis  ne 
tantillum  quidem  cesserit. 

Itaque,  ut  ad  domestica  certamina  redeam, 
quum  in  eo  totus  esset,  ut  evangelium  quod  an- 
nunciabat  ostenderet  non  in  speculatione  quadam, 
sed  in  ipsa  christiana  vita  positum  esse,  hostes 
eos  necessario  expertus  est,  qui  omni  pietati  ac  ho- 
nestati,  ipsi  denique  patriae  bellum  indixerant. 
Eorum  ut  ante  diximus  facile  princeps  erat  Perri- 
nus  ille,  quum  ea  tum  esset  et  illius  et  suorum 
conditio  ut  et  ab  ipsis  extrema  quaevis  tontanda 
constaret,  et  improbi  aperte  instarent  ut  istorum 
omnium  cognitio  ^)  a  presbyterio  ad  senatum  trans- 
ferretur.  Presbyterium  ex  adverso  urgere  sancitas 
de  ecclesiastica  disciplina  leges  verbo  Dei  consen- 
taneas,  ipsiusque  adeo  senatus  opem  implorare,  ne 
quid  detrimenti  acciperet  ecclesia.  ludicavit  sena- 
tus  ratas  esse  ecclesiasticas  leges  oportere,  illudque 
re  ipsa  confirmavit.  Ac  tandem  quum  ille  sua 
audacia  sese  in  extremum  discrimen  coniecisset, 
exitus  totius  rei  is  tum  quidem  fuit,  ut  senatu 
motus  abrogatoque  capitanei  nomine  privatus  vive- 
ret.  Haec  autem  omnia,  etsi  coram  magistratu 
agebantur,  dici  tamen  non  potest  quantopore  Gal- 
vinum  exercuerint:  siquidem  eousque  semel  in  ipsa 


1}  de  ipsorum  flagitiis  cognitio  {Edd.  reec.) 


onria  coactis  Diacosiis  deventum  est,  ut  paene  exser- 
tis  iam  ensibus  parum  abfuerit  quin  mutuis  caedi- 
bus  curiam  ipsam  cruentarent:  quam  seditionem 
Galvinus  cum  collegis  superveniens  opposito  in- 
primis  suo  ipsius  capite  inhibuit,  quanquam  scele- 
ratorum  factio  in  illnm  praecipue  ferretur,  ipso 
nihilominus  eorum  scelera  pergente  gravissime 
detestari  eosque  gravissime  prout  merebantur  in- 
crepare. 

Nequo  vero  vana  Aiit  iudiciorum  Dei  denun- 
ciatio.  Siquidem  per  id  tempus  quidam  >)  famosam 
libellum  scripsisse  et  sacro  pulpito  adfixisse  depre- 
hensus,  in  quo  tum  alia  multa  nefaria  in  sacrum 
ministerium,  tum  etiam  illud  scriptum  erat,  Gal- 
vinum  esse  in  Rhodanum  praecipitandum,  causa 
dicta  infinitarum  aliarum  blasphemiarum  praeter 
exspectationem  convictus  capitis  supplicio  affectus 
est.  Quin  etiam  post  eius  interitum  inventus  est 
libellus  ipsius  manu  adversus  Mosen  ipsumque  adeo 
Ghristum  professo  scriptus,  quo  impietatis  scelere 
dubium  non  erat,  quin  alios  etiam  aliquot  infe- 
cisset.  Scripsit  autem  hoc  ipso  anno  in  mediis  illis 
certaminibuB  Galyinus  Antidotum  advorsus  Triden- 
tini  con(^IiabuIi  sessiones  septem:  itemque  Rotoma- 
gensem  ecdesiam  missis  literis  adversus  Francis- 
cani  cuiusdam  fraudes  renovatorum  a  Libertinis 
Garpocratis  errorum  venenum  ibi  spargentis  ^)  con- 
firmavit. 

Anno  sequentei  id  est  quadragesimo  octavo 
supra  sesquimillesimnm ,  erupit  eiusdem  illins  fac- 
tionis  malum,  iis  (quod  paene  incredibile  est)  ma- 
xime  abutente  Satana,  qui  tamen  praecipue  medcri 
malis  istis  studebant,  Farello  nempe  et  Vireto. 
Qui  ineunte  statim  anno  quum  Genevam  venissent 
et  orationem  in  senatu  gravissimam  de  componendis 
dissidiis  habuissent,  Galvino  quidem  nihil  aliud 
quam  emendationem  morum  postulante,  Perrino 
vero  cum  suis  nihil  non  simulante,  ut  pristinum 
locum  reciperet,  tum  quidem  visa  sunt  omnia  oom- 
posita,  sed  bonis  viris  impositum  potius  fuisse  res 
ipsa  mox  comprobavit.  Perrino  siquidem  restituto 
eousque  sese  extulit  sceleratorum  improbitas,  ut 
thoracibus  etiam  quibusdam  in  crucis  modum  dis- 
sectis,  quibus  sese  mutuo  agnoscerent,  palam  uteren- 
tur,  et  alii  suis  canibus  [B  7]  Galvini  nomen  im- 
ponerent,  alii  Galvinum  in  Gainum  transformarent, 
non  pauci  denique  illius  odio  abstinere  se  a  ooena 
Domini  testarentur.  Quae  omnia  quum  fortiter 
ille  et  coUegae  ipsius  reprehenderent,  vocatis  in 
senatum  vicit  quidem  facile  bonorum  innocentia, 
tandemque    XYIII.   Decembr.    solenni    iureiurando 
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sancita  rurBum  est  d(ivtjfnCa:  sed  haec  omnia  per 
Bimulationem  &cta  fuisse,  nec  aliud  tum  quaesivisse 
Perrinum,  quam  ut  syndicatum  adeptus  aditum 
sibi  et  suis  ad  omnia  perdenda  magis  ac  magis 
patefaceret,  eventus  comprobavit.  Calvinus  autem 
istis  concertationibus  non  modo  non  cessit,  verum 
etiam  quasi  in  otio  sex  Epistolas  Pauli  doctissimis 
commentariis  illustravit,  et  Interim  illud  quod 
yocant,  pessumdandis  Germanicis  [fol.  III.  1]  eccle- 
eiis  editum,  gravissimo  scripto  refutavit  veramque 
instaurandae  ecclesiaerationemostendit:  Astrologiae 
denique  quam  iudiciariam  vocant,  cui  plusculum 
tribuere  non  pauci  videbantur,  falsitatem  atque 
vanitatem  elegantissimo  libeilo  patefecit.  Tum  quo- 
que  a  Brentio  Basileae  exsulante  literis  salutatus 
amicissime  iUum  consolatus  est,  in  qua  coniunctione 
utinam  perstare  Brentius  institisset.  Bucerum  in 
Anglia  ezsulantem  tunc  quoque  ingenue  monuit,  ut 
magis  perspicue  de  coena  Domini  scriberet  ac  lo- 
queretur,  et  amicissime  solatus  est.  Simulque 
Bommersetum  Ducem,  Angliae  protectorem,  indig- 
nissima  postea  morte  affectum,  accurate  scriptis  li- 
teris  eorum  admonuit  quae  si  tum  essent  in  illo 
regno  animadversa  multas  fortasso  tempestates  ec- 
clesiae  Anglicanae  devitassent.  Grescebat  in  istis 
certaminibus  mirabiliter  ecclesia  Genevensis,  quod 
nt  mirum  in  modum  Satanam  et  malos  angebat  ita 
Calvini  excipiendis  pro  Ghristi  nomine  exsulibus 
intenti  studium  vehementer  acuebat :  cui  sollicitudini 
sic  favit  anno  consequente  MDXLIX  Dominus,  ut 
etsi  non  exstinctaprorsus,  attamenad  tempus  sopita 
{iirioBorum  improbitas  videretur.  Et  sane  induciis 
egebat  ille,  pra^sertim  casu  domestico  graviter  afflio- 
tus,  amissa  videlicet  uxore  lectissima  femina:  quem 
tamen  casum  ita  constanter  tulit,  ut  hac  etiam  in 
re  singulare  fortitudinis  exemplum  toti  ecclesiae 
praebuerit 

Eodem  hoc  anno  exorta  in  Saxonicis  ecclesiis 
contentione  de  rebus  adiaphoris,  quum  a  Calvino 
qnoque  consilium  peteretur,  sententiam  hac  de  re 
8uam  libere  exposuit,  Philippo  etiam  officii  admo- 
nito,  quem  nonnulli  ut  in  eo  moUiorem  accusabant 
immerito  id  quidem,  ut  accuratius  postea  Galvinus 
cognovit.  Tum  enim  erat  ignotum  quo  animo  malus 
ille  genius  et  tota  Flaccianorum  cohors  impelleretur, 
quae  tot  postea  turbas  dedit,  et  nunc  quoque  opus 
Domini  labefactat:  non  aliter  sane,  neo  minus  im- 
pudenter  ao  furiose,  quam  si  ab  ipeo  Romano  pon- 
tifice  magnis  stipendiis  esset  conducta.  Gaeterum 
hoc  ecclesiis  Germanicis  inflictum  vulnus  contrario 
benefioio  Dominus  apud  Helvetios  compensavit, 
Farello  simul  ac  Galvino  Tigurum  profectis  ut, 
quum  visus  esset  quibusdam  Galvinus  consubstan- 
tiationi  nonnihil  favere,  de  communi  in  ea  re  om- 
nium  Helveticarum  ecclesiarum  consensum  omnibus 
liqueret.    Neque   vero   difficile   factu  fuit  ut   inter 


bonos  et  veritatis  amantes  conveniret.  Scripta  est 
igitur  summa  omnium  Helveticarum  et  Rhaeticarum 
ecclesiarum  approbatione  consensio,  quae  praesertim 
Henricum  BuIIingerum  cum  Galvino  Tigurinamque 
ecclesiam  cum  Genevensi  arctissimo  vinculo  magis 
ac  magis  colligavit,  in  qua  etiam  omnes  adhuc  per- 
stamus  et  ad  extremum  usque  favente  Deo  persti- 
turos  nos  speramus. 

Sic  annus  ille  felix  nobis  exactus  est^  si  cum 
caeteris  conferatur:  cuius  eo  libentius  memini,  quod 
is  mihi  primae  ad  ecclesiasticas  functiones  voca- 
tionis  meae,  vocante  me  Lausannensi  ecclesia  im- 
pellente  vero  Galvino,  initium  fuerit.  Scripsit  quo- 
que  per  id  tempus  binas  eruditissimas  epistolas 
Laelio  Socino  Senonsi,  Tiguri  diu  versato  ac  tandem 
etiam  mortuo.  Ex  iis  vero  quod  fuerit  illius  in- 
genium,  nempe  plane  Academicum,  facile  quivis 
dignoscet,  res  autem  ipsa  sero  ac  nonnisi  post  eius 
obitum  patefecit,  quum  ecclesias  peragrans  ac  doc^ 
tissimum  quemque  ac  in  iis  inprimis  Philippum, 
Galvinum,  loachimum  denique  Gamerarium  (a  quo 
in  Philippi  vita  perhonorifico  testimonio  contra 
quam  mereretur  ornatus  est)  fefellisset.  Siquidem 
illum  postea  Bellianae,  de  qua  suo  loco  dicemus, 
farraginis  maxima  ex  parte  autorem  fuisse,  et  Ser- 
veti,  Gastellionis,  Ocluni  denique  furoribus  favisse 
compertum  est,  exstante  etiam  illius  in  illud  illustre 
primum  caput  loannis  commentario,  in  quo  facile 
omnium  qui  unquam  illum  locum  longe  divi- 
nissimum  oorruperunt  haereticorum  impietatem 
suporavit. 

Qui  hunc  excepit  annus,  nempe  quinquage- 
simus  supra-  sesquimillesimum,  satis  quod  ad  eccle- 
siam  *)  attinet  tranquillus  fuit,  eoque  decretum  est, 
ut  ministri  non  tantum  in  concionibus,  quas  alii 
negligebant,  alii  non  magno  cum  fructu  audiebant, 
sed  etiam  sigillatim  per  domos  et  familias  certo 
anni  tempore,  adhibito  cuiusque  regionis  urbis  de- 
curione  itemque  presbytero  plebem^)  instituerent, 
et  ab  unoquoque  fidei  rationem  summatim  expos- 
cerent:  qua  ex  re')  vix  credibile  est  quantus  sit 
fructus  consequutus.  Alterum  decretum,  ut  in  pro- 
ximum  diem^)  referretur  Natalium  Domini  cele- 
bratio,  nec  uIU  alii  festi  dies  essent  praeter  septi- 
mum  quemque,  quem  Dominicum  vocamus,  factum 
plurimos  offendit,  adeo  quidem  ut  non  deessent,  qui 
dies  ipsos  dominicos  a  Galvino  sublatos  confingerent, 
ut  eum  in  invidiam  vocarent:  quum  tamen  non 
postulante,  sed  etiam  ignorante  ministrorum  collegio 
actum  ea  de  re  apud   populum  decretumque  fuisse 
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oonstaret,  ouios  tamen  causa  litem  non  eBse  moven- 
dam  Oalvinus  existimavit.  Offendiculnm  autem 
inde  a  nonnullis  aoceptum  Galvino  [J3  8]  praebuit 
libelli  de  Scandalis  scribendi  occasionem,  Lauren- 
tio  Normendio  ^)  integerrimo  veterique  amico  in- 
Bcripti. 

Huius  autem  biennii  tranquillitatem  dissidia 
eequentifi,  quinquagefiimi  primi  nempe  supra  sesqui- 
millefiimum,  facile  compensarunt.  Nam  praeterquam 
quod  toti  ecclesiae  ac  Calvino  nominatim  luctuosus 
fuit  Buceri  morte,  quem  yirum  summe  dilexerat, 
itemque  loachimi  Yadiani  consulis  SangaUensis, 
yiri  singulari  tum  pietate  tum  eruditione  praediti 
interitUy  efferbuit  &ctio8orum  improbitas  eo  arden- 
tiuB,  quo  diutius  sopita  delituerat:  adeo  ut  palam 
negarent  cum  adventantibus  exsulibus  ius  ciyitatis 
communicandum ,  nec  eo  contenti  Calyinum  ipsum 
ex  concione  trans  Bhodanum  habita  redeuntem  per 
ludibrium  pulsarint,  et  Baymundum  eius  coUegam 
noote  forte ')  pontem  Bhodani  transeuntem  exempta 
fnrtim  sublica  paene  in  subiectum  fluyium  praeci- 
pitarint:  denique  in  ipso  Diyi  Geryasii  templo  tu- 
multum  non  paryum  eo  praetextu  excitarint,  quod 
minister  infanti  ad  baptismum  oblato  indere  Baltha- 
saris  nomen,  (quoniam  id  diserte  leges')  scriptae 
ob  certam  causam  prohibebant)  recusaret  Neque 
tnm  adyersus  haec  mala  quidquam  erat,  quod  Cal- 
yinus  opponeret,  praeter  f ortem  inyictamque  patien- 
tiam.  Sed  et  aliud  noyum  nudum  Geneyensem  eo- 
olesiam  per  id  tempus  inyasit.  Dedit  autem  occa- 
sionem^)  Hieronymus  quidam  Bolsecus  ex  Garme- 
litarum  societate  Lutetiae  monaohus:  qui  quum 
aliquot  ante  annos  cuculla  quidem  abiecta  sed  mo- 
nachismo  retento*)  profugisset,  idem  etiam  decepta 
Ferrariensi  Ducissa  ab  ea  ®)  pulsus  ac  tandem  triduo 
medicus  factus  Oenevam  yenerat:  ubi  quum  inter 
eruditos  medicos  nullo  looo  esset  ut  Bese  theologum 
eBse  ostenderet,  faisum  et  absurdum^  quiddam  de 
praedestinatione  inter  aliquoB^)  ao  tandem  etiam  in 
oongregationis  coetu  blaterayit  Eum  Galyinus  pri- 
mum  moderata  reprehensione  contentus')  refuta- 
yerat,  deinde  ad  se  yocatum  docere  meliora  fuerat 
oonatus.  At  ille,  siye  ambitione  monastica  percitus, 
Biye  ab  illis  factiosis  iampridem  quaerentibusy  per 


1)  Nomen  NiekdiuB  e  provinoia  NonnAnnia  tfiterpreWiir, 
guod  forUme  de  vki  atavis  vaiUi. 

2)  BeunnHoru  add.  ad  inyisendnm  aegrotnm. 
8i  Eaedem  add,  iampridem. 

4i  Hnins  cansa  fnit  (fieec.) 
5i  Eaedism  add.  in  Itidiam. 
6i  OM.  ab  ea. 

7i  mere  Pelagiannm  (eaedem), 

S)  add,  priyatim  primnm  el  om-  ao  tandem  in  oongrega- 
iionis  coetn. 

9)  add.  domL 


quem  Galyinum  lacesserent,  incitatus,  palam  ^)  ausuB 
est  in  ipso  oongregationis  ooetu  XYI.  Octobr.,  quum 
ille  loannis  locus  (8  y.  47)  explicaretur:  Qui  ex 
Deo  est,  yerba  Dei  audit,  et  quia  non  auditis  ex 
Deo  non  estis,  liberum  arbitrium  et  operum  praeyi- 
sionem  ad  aeternae  praedestinadonis  deoretum  caufiis 
omnibus  etiam  ordme  superius^)  eyertendum,  ad- 
iectis  etiam  in  yeram  doctrinam  contumeliis  fastuque 
mere  seditioso  proferre:  idque  eo  ut  existimatur 
audacius  quod  forte  Galyinum  suo  loco  non  seden- 
tem  abesse  crederet.  Et  aberat  quidem  ille  initio. 
Bed  00  sermonem  ingresso  superyeniens  pone  alios 
nonnulloB  sese  continuerat.  Finita  monaohi  oratione 
Calyinus  repente  appareuB,  quamyis  plane  nihil 
antea  tale  meditatus,  tum  certe  si  unquam  alias 
qui  yir  esset  ostendit.  Siquidem  illum  tot  yerbi 
diyini  testimoniis,  tot  Augustini  praesertim  locis, 
tot  denique  tamque  grayibus  argumentis  oonfutayit, 
peroulity  obruit,  ut  omnes  praeter  ipsummet  per- 
frictae  firontis  monachum  ipsius  yehementer  puderet. 
Aderat  in  ipso  audientium  ooetu  asBessorom  prae- 
toris  unus,  quorum  in  urbe  ius  prehensionis  est 
Is  illum  dimisso  coetu  tanquam  seditiosum  in  cus- 
todiam  tradit  Quid  plura?  GauBa  multis  diBpu- 
tionibus  agitata  senatus  Helyeticarum  etiam  eocle- 
siarum  sententiam  percontatus  illum  tum  ut  sedi- 
tiosum,  tum  ut  mere  Pelagianum  XXm.  Deoembr. 
publice  damnatum  urbe  expulit,  fustuariam  poenam 
minatusy  si  yel  in  urbe  yel  in  urbis  territorio  esset 
deprehensuB.  Ipse  postea  in  yicinum  oppidum  de- 
migrans  multas  magnasque  turbas  dedit,  doneo 
Bemensi  quoque  ditione  bis  expulsus,  ministerium 
in  Gtdlicis  ecclesiis  ambiens,  quas  tnm  paoificaB 
fore  putabaty  Lutetiam  primum  indeque  Aureliam 
yeniret,  poenitentiam  miris  artibus  simulans  ultro- 
que  oumGeneyensi  ecclesia  reoonciliationem  petens : 
quod  quum  re  ipsa  praestitums  yideretur,  ubi  con- 
tra  quam  sperarat  ecclesias  affligi  animadyertit,  re- 
petita  medicina  ad  hostes  eyangelii  manifesta  de- 
fectione  (uxore  quoque  canoniois  Aug^todunensibus 
prostituta)  transiyit,  unde  nunc  etiam  quibuB  potest 
maledictis  yeritatem  prosoindit  At  Geneyae  interea 
collegium  ministrorum  in  publico  coetu  yeram  de 
praedestinatione  doctrinam  adseruit,  pubiicoque 
scripto  deinceps  a  Galyino  oomprehensam  oompro- 
bayit:  hoc  unum  istis  dissidiis  consequuto  Satana, 
ut  oaput  hoc  christianae  religionis  aiitea  obBcuriBsi- 
mum  dilucidum  perspicuumque  cunctis  non  oonten- 
tiosis  eyaserit 


Anno  yero  deinceps  sequuto')  magis  appamit 
quantam   flammam   aocendisset  impurus  ille,  lioet 


l^  add.  tandenL 
2)  cansis  .... 
3^  MCLn. 


snpennB  om. 
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communi  tot  eoclesiarum  iudicio  damnatus.  Etenim 
tum  ipsa  quaeetionis  nondum  antea  satis  a  plerisque 
yeteribuB  explicatae  nec  eodem  semper  exitu  agita- 
tae  difficultas  cnriosa  praesertim  ingenia  ad  hoc  ipsum 
disquirendam  accendebat,  tum  &ctio8i  praeclaram 
sibi  oblatam  occasionem  ad  omnia  Galvino  eiecto 
fiubyertenda  putabant.  Itaque  dici  non  potest,  quae 
non  in  urbe  tantum,  yerum  etiam  ultro  citroque 
[foL  in.  2]  yeluti  si  classicum  ipse  Batan  cecinisset, 
contentiones  sint  consequutae.  Etsi  enim  pulchre 
inter  praecipuarum  ecolesiarum  pastores  conyeniebat, 
non  deerant  tamen  qui  in  yicinis  Bemensis  ditionis 
ecclesiis  Calyino  litem  intenderent,  quasi  Deum  fa- 
ceret  peccati  autorem:  parum  certe  memores,  hoc 
ipsum  pestilentissimum  dogma  fuisse  a  Calyino  iam- 
pridem  ex  professo  adyersus  Libertinos  refutatum. 
Basileae  yero  Castellio  bonus  ille  et  simplex  homo, 
etei  clanculum  fere  agebat  omnia,  tamen  non  obs- 
core  Pelagianismum  tuebatur.  Quin  etiam  his  de 
rebus  ita  scribere  ooeperat  Philippus,  ut  quamyis 
antea  Calyini  adyersus  Pighium  libro  diserte  sub- 
ecripsisset,  tamen  Geneyenses  quasi  [C  1]  Stoicum 
fatum  inyehentes  notare  quibusdam  yideretur.  Pon- 
tificios  omitto,  easdem  calumnias  millies  refutatas 
nnnc  quoque  repetentes.  Pungebant  ista  grayissime 
sicuti  parerat  illius  animum,  et  eo  quidem  acerbius, 
quod  ea  fuit  interdum  per  id  tempus  erroris  eflBca- 
cia,  ut  publica  etiam  autoritate  alicubi  obstructum 
08  yeritati  yideretur.  Neque  haec  fuit  paucorum 
'bnnorum  controyersia,  sed  hoc  anno  inprimis  bonus 
ille  eremita,  quem  supra  diximus,  cum  Calyino  dis- 
pataturus  prodiit,  qui  aliquot  ante  annis  quum  mi- 
nisterium  ambiret  repulsam  passus  iurisconsultus  et 
factiosorum  patronus  eyaserat.  Causa  coram  senatu 
agitata  est  magna  utrinque  contentione:  illo  quidem 
impadentia  et  malorum  fayoro  depugnante,  Calyino 
yero  sola  yeritatis  autoritate  doctrinam  suam  tuente. 
Yicit  ergo  yeritas,  et  Calyini  scripta  ipsorum  etiam, 
quod  mirum  est,  adyersariorum  suffragiis  ut  pia  et 
orthodoxa  rursum  comprobata.  Sed  neque  istius 
adyersarii  aliquot  post  annis  morientis  reticenda  est 
resipiscentia,  cuius  etiam  testem  Calyinum  tanto 
studio  adhibuit,  ut  non  aliter  sibi  pacem  consoientiae 
constare  diceret,  quam  siCalyinum  sibi  conciliatum 
moribundus  agnosceret,  quem  antea  tam  indigne  a 
se  impetitumfoteretur:  cui  etiam  Calyinus  tum  non 
modo  non  defuit,  sed  benignissime  consolatum  erexit 
et  ad  extremum  usque  oonfirmayit 

Annus  autem  alter  a  superiore,  nempe  quin- 
quagesimus  tertius  supra  sesquimillesimum,  ad  exi- 
tum  festinante  factiosorum  malitia  tam  fuit  turbu- 
lentos,  ut  non  ecclesia  modo,  yerum  etiam  respu- 
blica  extremum  discrimen  adierit.  Siquidem  eous- 
qae  illi  progressi  sunt  olamoribus  et  minis,  numero 
denique  oppressa  bonorum  libertate,  ut  yetera  de 

Cdlvmi  opera.    Vd  XXI. 


constituendis  senatoribus  edicta  (quo  tamen  argu- 
mento  boni  etiam  sibi  tanto  melius  deinde  consulue- 
runt,  ita  illis  etiam  fayente  Domino')  refixerint, 
nonnullos  senatu  moyerint,  peregrinis  exsulibus  a 
quibus  se  metuere  dicebant  arma  omnia,  exceptis 
si  quando  urbe  egrederentur  ensibus,  ademerint, 
adeo  ut  nihil  aliud  superesse  yideretur,  quam  ut, 
quum  omnia  in  potestate  haberent,  quae  toties  agi- 
tayerant  facile  exsequerentur.  Occasionem  autem 
turbarum  alteram  quoque  Satan  tunc  obieoit.  Ye- 
tus  enim  ille  sacrae  triadis,  id  est  omnis  yerae  dei- 
tatis  hostis,  adeoque  monstrum  ex  omnibus  quan- 
tumyis  rancidis  et  portentosis  haerosibus  confiatum, 
Michael  Seryetus,  postquam  aliquot  annis  huc  et 
illuo  medicinam  faciens  oberrasset,  tectusque  Michae- 
lis  Yillanoyani  nomine  illas^)  blasphemias  sparsis- 
set,  edito  tandem  Yiennae  Allobrogum  spisso  yo- 
lumine")  (cuius  exousor  fuit  ArnoIIetus  quidam  Lug- 
dunensis  typographus,  corrector  autem,  ut  in  illis 
officinis  yocant,  Gulielmus  quidam  Guerotius,  fac- 
tiosis  Geneyensibus  pridem  deditus,  sed  paucis  ante 
mensibus  ut  scortationis  et  aliorum  flagitiorum  poe- 
nas  yitaret  Geneya  Lugdunum  profectus):  eo  in- 
quam  edito  blasphemiarum  pleno  yolumine  Serye- 
tus,  eoque  nomine^)  in  carcerem  Yiennae  coniectus, 
ac  inde  mox  nescio  quibus  artibus  elapsus  Geneyam 
fato  quodam  yenerat,  alio  procul  transiturus,  nisi 
Dei  proyidentia  faotum  esset,  ut  mox^)  agnitus 
Calyino  (cui  ille  iampridem  bene  notus  erat),^)  ma- 
gistratum  admonente,  carceri  fuisset  mancipatus. 
Quae  certamina  tum  quantisque  de  rebus  suscepta 
f^erint,  ex  edito  libro  percipi  plenissime  potest. 
Fuit  autem  horum  omnium  iste  exitus,  ut  tandem 
perditus  ille  (cui  etiam  factiosorum  unus  tum  prae- 
toris  assessor  in  aurem  insusurrasse  quiddam  cre- 
debatur,  quo  malum  perdito  homini  animum  obfir- 
maret)  a  yana  illa  sua  oonfidentia  proditus,  impie- 
tatis  et  infinitarum  blasphemiarum  exomnium  etiam 
Helyeticarum  ecclesiarum  sententia  damnatus,  XXYIL 
Octobr.  nullo  edito  poenitentiae  signo  ^)  infelix  yi- 
yus  cremarotur.  Sed  et  Farellus  eodem  anno  eous- 
que  yi  morbi  fractus  ut  a  Calyino,  qui  Neocomum 
ad  eum  yisendum  yenerat,  pro  mortuo  relinqueretur, 
yitae  postea  praeter  spem  omnem  restitutus  eccle- 
siam  mox  recreayit. 

Ita  plane  inter  spem  et  metum,  terminante  ti^ 
men  dolorem  laetitia,  annum  hunc  eatenus  exegi- 
mus.   Ecce  enim,  dum  haec  in  Seryeti  causa  agun- 


l^  Verha  parerUheH  indusa  om,  recentt. 
2)  horrendas  maltas  eaedem. 
d)  iitulum  add,  recentt 
4)  eoque  nomine  om. 
bS  ada.  a  qnodam. 
6i  verba  parewthesi  inelusa  om.  recc 
7)  add.  froBtra  supplioii  grayitatem  depreoante  p&stomm 
ooUegio. 
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tnr,  quidam  ex  faotiosis  Bertelerius  nomine,  homo 
proiectae  penitus  impudentiae,  cui  ob  multa  flagitia 
preabyterium  mensa  Domini  interdixerat,  in  sena- 
tum  yenit  postulatque  ex  autoritate  senatus  absolvi: 
quod  si  factum  esset,  ambigi  non  poterat  quin  mox 
Bolutis  ecclesiasticae  disciplinae  vinculiB  omnia  sta- 
tim  diffluerent.  Itaque  obatat  ^)  sedulo  fortiterque 
presbyterii  nomine  Galvinus  ostenditque  magistratum 
sacrarum  legum  vindicem,  non  deetructorem  esse 
oportere:  ninil  denique  eorum  praetermittit ,  quae 
tanti  momenti  contentio  flagitabat.  Tincebant  ta- 
men  eorum  falsi  clamores,  qui  prefibyterium  aiebant 
Bibi  in  quibusdam  magistratus  imperium  arrogare, 
adeo  ut  in  diacosiorum  consilio  statueretur,  ulti- 
mum  excommunicationis  iudicium  ad  senatus  oog- 
nitionem  pertinere^  ut  quos  vellet  absolveret.  In 
quam  sententiam  a  senatu,  parum  tum  ad  eam  rem 
adtentOi  obreptitie  absolutorias  literas  sigillo  reipu- 
blicae  communitas  Bortelerius  obtinuit  Ac  spera- 
bat  tum  Perrinus  cum  suis  alterum  sequuturum: 
nempe  ut  vel  Galvinum,  nisi  mandato  Bcnatus  pare- 
ret,  per  tumultum  opprimeret,  vel  si  pareret  nullo 
poBtea  negotio  presbyterii  autoritatem  omnem,  id 
eBt  nequitiae  ipsorum  fraenum  abrumperet.  At  Cal- 
vinus,  quamvis  biduo  duntaxat  ante  coenam  Domini 
mense  Septembri  de  more  celebrandam  de  hoc  facto 
commonefactus ,  inter  concionandum  elata  voce  ac 
manu  multa  de  sacris  mysteriiB  in  eorum  contemp- 
tores  loquutus :    At  ego  (inquit)  Ghrysostomum  se- 

Juutus^)  occidi  me  potius  patiar,  quam  haec  manus 
^ei  [C  2]  contemptoribus  ^)  iudicatis  sancta  Domini 
porrigat.  Haec  vox,  mirum  dictu,  tantum  potuit 
apud  illos  quantumvis  effraeneB,  ut  Perrinus  statim 
clanculum  Bertelerio  mandaret,  ne  ad  mensam  ac- 
cederet,  sintque  mysteria  non  sine  tremore  quodam, 
quasi  numen  ipsum  in  conspectu  adesset,  miro  si- 
lentio  celebrata.  A  prandio  vero  Galvinus  locum 
iUum  insignem  Actorum  Apostolicorum  forte  trao- 
tans,  in  quo  Paulus  ecclesiae  Ephesinae  valedicit^ 
testatus  se  eum  non  esse,  qui  adversus  magistratum 
pugnare  sciret  aut  doceret,  coetumque  multis  verbis 
oohortatus  ut  in  ea  quam  audivisset  doctrina  per- 
severaret,  tandem  veluti  postremam  hano  concionem 
Oenevae  habiturus,  et  quandoquidem  (inquit)  ita  se 
res  habent,  liceat  mihi  quoque,  fratres,  apud  vos 
haec  Apostoli  verba  usurpare:  Gommendo  vos  Deo 
et  sermoni  gratiae  ipsius  (Act.  20,  v.  32).  Quae 
voces  tum  sceleratos  illos  mirifice  perculerunt,  tum 
bonos  etiam  tanto  magis  serio  officii  admonuerunt. 
Postridie  Galvinus  cum  collegis  et  presbyterio  a  se- 
natu,  tum  etiam  a  diacosiis  constanter  postulavit, 


l^  Interoedit  igitar  (recc) 

2)  add.  yim  qnidem  non  opponam,  aed  nltro  me  potins 
oooidi  caeti. 

3)  add.  rite. 


ut  apud  populum  ipsum  audirentur,  quum  de  lege 
a  populo  lata  abroganda  ageretur.  Quamobrem  in 
eam  Bentendam  animis  non  mediocriter  commutatis 
itum  est,  ut  suspenso  illo  diacosiorum  decreto  sta- 
tueretur,  petendum  esse  a  quatuor  oivitatibus  Hel- 
vetacis  iudicium,  nec  interea  praeiudicium  uUum 
fieri  receptiB  legibus  oportere. 

Sic  discuBsa  potius  quam  sedat^  fuit  haec  tem- 
pestas,  quam  illi  praeter  spem  omnem  a  Galvini  ca- 
pite  aversam  in  Farelli  caput  e  re  nata  convertere 
tentarunt.  Farellus  enim  mense  Martio  morbo  illo 
tam  gravi  conflictatus,  simulatque  per  valetudinem  li- 
cuerat  Genevam  properans,  peracerbe  fiactiosds  pro 
concione  partim  causa  ipsa,  partim  aetate  et  vetere 
sua  quadam  apud  illos  ^)  autoritate  fretus  increpa- 
rat  Ipsi  vero  factam  sibi  iniuriam  querentes  diem 
illiNeocomum  reverso  dixerunt,  impetratiB  asenatu 
ad  Neocomenses  literis,  ut  Farellum  ad  diem  con- 
dictam  adesse  paterentur.  Yenit  igitur  Farellus, 
nec  a  periculo  aberat,  clamitantibus  factiosiB  dig- 
num  esBO  qui  in  Rhodanum  abiiceretur,  quum  ab 
uno  ex  civibus  cordato  iuvene  admonito  primum 
Perrino  videret  etiam  atque  etiam,  ne  quid  detri- 
menti  communis  veluti  civium  parens  Farellus  ac- 
ciperet,  tum  adiuncto  sibi  altero  etiam  integro  iuvene 
et  socio,  commonefactis  caeteris  quos  bene  afiTectos 
noverant,^)  sese  in  curia  Farello  sistente  ibique 
concurrente  magna  urbis  parte,  attoniti  ac  de  se 
ipsis  iam  solliciti  accusatores  audito  Farello  culpam 
ipBi  sunt  deprecati. 

Ita  paene  totus  hic  annus  adversus  improbos 
tum  pro  doctrina,  tum  pro  disciplina  ooncertando 
consumptus  fuit:  prospero  tamen  ubique  exitu,  si 
vuInuB  excipias,  quod  non  Anglia  modoi  sed  Ghris- 
tianae  omnes  ecclesiae  Eduardi  religiosissimi  Regis 
intempestiva  morte  acceperunt  Et  tamen  eo  ipso*) 
Galvinus  scribendo  etiam  intentus  egregios  illos  in 
loannem  commentarios  emisit  Liceat  bic  nobis  et 
utinam  immerito  testari  de  Serveto,  quod  de  ge- 
mino  monstro,  Paulo  Samosateno  videlicet  et  AjAo 
Alexandrino,  veteres  illi  patres  experientia  ipsa 
edocti  scnpserunt,  ab  iis  nimirum  primum  orta  in- 
cendia,  quibus  omnes  orbis  christiani  ecclesiae  pos- 
tea  paene  deflagrarunt.  Sumptum  enim  opdmo  iure 
Genevae  de  Serveto  supplicium,  non  ut  de  sectario 
quodam,  sed  tanquam  [foL  m.  3]  de  monstro  ex  mera 
impietate  horrendisque  blasphemiis  conflato,  quibus 
totos  annos  triginta  tum  voce  tum  scripto  ooelum 
ac  terram  infecerat,  ne  nunc  quidem  dici  potest 
quantopere  Satanae  rabiem  exacerbarit  exorta  flamma 
quae  Poloniam  primum,  inde  Transsylvaniam  et 
Ungariam  corripuit,  et  utinam  non  longiua  perva- 


n  apnd  Genevensem  dTitatem  (reee.) 
2l  tnm  adinncto  ....  noYerant  om, 
3)  add,  tempore. 
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tmt  Qnod  et  ipse  Batanico  plane  spiritu  prae- 
dixisse  merito  yideri  potest,  quam  hano  ex  Apoca- 
Ifpsi  Bententiam  ea  qua  caetera  conBueyerat  con- 
Bcientia  descriptam  illi  buo  libro  praescriberet :  Fac- 
tnm  est  in  coelo  proelium  magnum,  Michael  et  an- 
geU  eins  pugnantes  cum  dracone.  Yere  id  quidem, 
gi  Oam  non  pro  xata,  eed  pro  avv  accipias.  Yix 
igitur  desierant  caiere  infelicis  illius  cineres,  quum* 
de  poenis  haereticomm  quaeri  coepit:  quibusdam 
ooercendos  quidem,  sed  ultimo  supplicio  a£Gci  iure 
non  posse  opinantibus,  aliis,  quasi  de  haeresi  satis 
ex  Dei  verbo  liquere  non  posset  et  de  religionis 
c&pitibuB  omnibuB  in  utramque  partem  sentire  Aca- 
demicoram  more  liceat,  existimantibus  uniuB  Dei 
6686  iudicio  relinquendos.  Hlam  opinionem  boni 
etiam  nonnulli  tuebantur,  veriti  nimirum  ne  si  ali- 
ter  sentirent  tyrannorum  in  pios  Baevitiam  accendere 
riderentur.  iBtius  autem  praecipui  autores  erant 
SeboBtianuB  Oastellio  et  LaeliuB  SocinuB,  suam  ipso- 
rom  oausam  agentes:  iste  quidem  occultiuB,  ille  vero 
apertius,  ut  qui  Bua  quadam  in  Bacrorum  Bibliorum 
perversionem  praefatione  palam  verbi  divini  satiB 
perBpicuam  autoritatem  convellere  Btuduisaety  suis- 
que  in  priorem  ad  CorinthioB  EpiBtolam  annotatio- 
nibns,  ut  a  verbo  Bcripto  tanquam  imperfecto  nos 
abdaceret,  diserte  BcripsisBet,  Paulum  quandam  theo- 
logiam  ea,  quam  scriptiB  tradidiBset,  reconditiorem 
perfeotoe  nescio  quoB  buob  diBcipuloB  docuiBBe. 

Itaque  quum  anno  MDLIY  ineunte  Oalvinus 
sabscribentibuB  coUegiB  omnibus'  copioBam  Serveta- 
nae  doctrinae  refotationem  edidisBet,  adiectiB  etiam 
rationibuB,  our  et  quatenuB  a  ma^tratu  quoque 
legitima  praeeunte  cognitione  puniri  haereticoB  opor- 
teret,  opposuerunt  iBti  fiEurraginem,  partim  ex  Bcrip- 
tJB  piorum  doctorum  depraTatis»  partim  ex  fanatico- 
ram  quorundam  ignoti  alioquin  nominiB  schedis  con- 
sarcinatam,  Martmi  cuiuBdam  Bellii  nomine  (ie  ipse 
fiiit  Gastellio,  quamvis  id  postea  eiurarit)  praefa- 
tioni  inscriptOy  et  ementito  civitatis  [0  3]  nomine, 
in  qua  editam  fuisse  hanc  farraginem  mentiebantur. 
Hoic  autem  non  tantum  illo  errore,  sed  multis  etiam 
blasphemiis  scatenti  libello  postea  respondi  ut  ea 
molestia  Calvinum  longe  melioribus  curis,  scriben- 
diB  nimirum  eruditissimis  in  Genesim  commentariis 
intentum,  et  aliis  itidem  de  quibus  dicemus  eccle- 
siae  suae  depellendis  periculis  occupatum  iiberarem. 
Pergebant  enim  rebus  noyandis  intenti  factiosi:  et 
qoamvis  rursum  secunda  Februarii  coram  senatu 
Bolenni  promisso  sancita  esset  afjmjfnUt^  tamen  se 
ipsis  quotidie  deteriores  eyadebant,  utrinque  valde 
occupato  Oalvino,  dum  et  iUos  pro  suo  more  incre- 
pan£)  ad  meliorem  frugem  revocare,  et  bonos  ad- 
versus  illorum  improbitatem  confirmare  studeret. 
Nam  eo  usque  processerunt  improbi,  ut  yerbum  Dei 
in  obscoenas   cantiones    transformarenti   et  obvios 


vespere  peregrinos  pulsarent  ac  interdum  etiam 
spoliarent.  Privatim  yero  ac  proprie  Bolseci,  Oas- 
tellionis  et  aliorum  quorundam  de  veritate  scilicet 
valde  sollicitorum  hominum,  opera  utebantur  con- 
troversiae  de  praedestinatione  renovandae,  adeo  ut 
famoBum  libellum  conviciorum  plenum  eumque  ano- 
nymon  Bparsisse  non  contenti,  quo  fidum  illum  Dei 
servum  miris  modis  lacerabant,  miserit  Oastellio  la- 
tinum  alterum  Lutetiae  clam  excudendum :  cui  pos- 
tea  respondi,  sicut  et  ipse  Oalvinus  quasdam  eius- 
dem  argumenti  ineptias  certis  capitibus  comprehen- 
sas  refutavit. 

Incumbebat  etiam  ei  tum  temporis  ex  Anglia 

Srofugornm  cura,  quorum  alii  0  Vezaliae,  alii  Em- 
ae  alii  denique  Francofurti  consederant,  omnes  a 
Oalyino  consilium  subinde  flagitantes :  nec  parum 
etiam  angebatur  quorundam  in  Oallicae  Argenti- 
nensis  ecclesiae  ab  ipso  olim  plantatae  pastorum  au- 
dacia  aliorum  occulto  favore  adiuta.  Denique  quan- 
topere  hoc  anno  pro  variis  ecclesiis  laborarit,  testis 
est  insignis  literarum  copia,  quibus  et  magnates 
multos  ad  amplectendum  evangelium  excitavit,  et 
fratres  plurimos,  alios  non  procul  ab  extremis  peri- 
culis,  alios  in  vinculis  positos  maximo  cum  fructu 
confirmavit.  Diximus  antea  de  doctrinae  sacramen- 
torum  inter  omnes  Helveticas  et  Rhaeticas  ecdesias 
consensu  edito^  maxima  doctorum  et  bonorum  om- 
nium  gratulatione.  Displicuit  haec  concordia  spiri- 
tui  erroris,  cuius  iampridem  ea  est  quam  cemimus 
efficacia.  Itaque  facile  reperit  qui  sopitum  ignem 
foderet*  loachimum  nimirum  quendam  Westphalum : 
cui  classicum  canenti  succinuit  postea  Heshusius, 
tunc^)  verbi  minister,  nunc  etiam  episcopuB,  de 
quibus  mox  dicendum  nobis  erit.  Ac  tunc  quidem 
OalvinuB  consensionis  illius  explicationem  edidit» 
quae  quo  magis  rabiem  istorum  exacuit  eo  magis 
omnibus  veritatis  amantibus  profuit. 

Annus  vero  proxime  consequutus  ')  mirifico  Dei 
beneficio  reipublicae  ac  ecdesiae  Genevensi  optatam 
quietem  a  domesticis  certaminibus  attulit,  factiosis 
autem  sua  ipsorum  opera  perditis  horrenda  coniu- 
ratione  peropportune  per  ebriosorum  quorundam  ex 
consciorum  numero  petulantem  audaciam^)  detecta: 
et  aliis  quidem  capitis  supplicio  afiectis,  aliis  yero 
solum  yertentibus ,  qui  etsi  aliquamdiu  postea  civi- 
tatem  vexarunt  turpiter  tamen  omnes  postea  inter- 
euntes  singulare  seri  quidem  sed  iusti  divini  iudi- 
cii.exemplum  praebuerunt.  Sic  liberata  fuit  ab  his 
pestibus'^)   respublica,   quum   altero  Dei   beneficio 
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paulo  ante  allato  quatuor  Helvetioarum  ciyitatum 
respoDso  (quarum  sententiam  diximus  ad  annum 
Buperiorem  yisum  senatui  fuisse  super  ecolesiastica 
Genevensi  dieciplina  percontari)  vetera  omnia  eocle- 
siasticae  politiae  edicta  contra  factiosorum  exspec- 
tationem  communibus  civium  suffragiis  rogata  per- 
lataque  fuissent. 

Non  defuit  tamen,  in  quo  tum  quoque  Galvinus 
Btrenue  ezerceretur.  Nam  foris  quidem  tum  de  Polonicis 
ecclesiis  voluntate  regis  constituendis,  tum  de  furiosa 
illa  tempestate  commutatis  in  Anglia  rebus  excitata^ 
quae  tres  illos  incomparabilis  pietatis  episcopos  et 
martyres,  loannem  Hopperum,  Nicolaum  Ridlaeum 
et  Hugonem  Latimerum  inter  tot  alios  fere  innu- 
xnerabiles,  ac  tandem  etiam  magnum  illum  Cran- 
merum  Ostntuariensem  archiepiscopum  in  coeium 
usque  expulit,  consolandis  denique  fratribus  in  Oal- 
lia  vinctis,  ac  praesertim  quinque  fortissimis  mar- 
tyribus  boc  ipso  anno  Oameraci  ^)  crudelissime  cre- 
matis  plurimum  laboravit.  Domi  vero  Serveti  cine- 
res  puUulare  coeperunt:  cuius  blasphemiis  favere 
deprehensus  Matthaeus  Oribaldus,  non  incelebris 
iuriscoDSultus,  quum  Genevam  forte  venisset  (erat 
enim  Fargiarum  dominus,  qui  pagus  est  in  Genevae 
vicinia)  deductus  ad  Calvinum  a  quibusdam  Italis, 
apud  quos  ille  Patavii  docuerat,  recusaute  Calviuo 
dextram  illi  porrigere,  Disi  prius  de  primario  chris- 
tiauae  fidei  articulo,  id  est  de  sacra  triade  et  dei- 
tate  Christi  iuter  eos  coDveniret,  nullum  postea  lo- 
cum  ullis  admonitionibus  vel  argumentis  reliquit. 
Itaque,  quod  ei  iam  tum  praedixit  Calvinus,  grave 
nimirum  Dei  iudicium  pertinaci  ipsius  impietati 
imminere,  hoc  re  ipsa  postea  expertus  est:  Tubinga 
primum  profugus,  quo  fuerat  Vergerii  favore  intro- 
ductus,  Bemae  postea  captus  simulataque  abnega- 
tione  liberatus,  ad  ingenium  postea  rediens  Gentilis, 
de  quo  mox  dicemus,  fautor  et  hospes,  superveniente 
demum  peste  correptus  paratum  sibi^)  supplicium 
praevenit.  *) 

Aliud  dcDique  Calviuum  huius  auDi  solidum 
gaudium  gaudere  prohibuit.  Paucorum  yidelioet 
viciDorum  pastorum  factio,  qui  spoute  alioqui  cur- 
rcDtes,  Bolseco  praeterea  iDStigaDte,  ut  sibi  uomen 
aliquod  ex  tanti  viri  reprehensione  quaererent,  ho- 
mines  alioqui  multis  iam  notis  aspersi  non  aliter  in 
eum  debacchabantur,  quam  si  Deum  idcirco  faceret 
malorum  autorem  quod  ab  [C  4]  aeterna  Dei  pro- 
videntia  et  ordiuatioDe  Dihil  excluderet  His  calum- 
niis,  de  quibus  autea  dos  quoque  aliquid  diximus, 
etsi  uihil  ille  movebatur,  taudem  tamoD  illorum  ma- 
lediccDtia  coactus  impetravit  a  seuatu,  ut  uua  cum 
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legatis  Bemam  profectus  veritatis  causam  coram 
Bemensibus  ipsis  ageret  Acta  igitur  illio  causa 
est,  et  Sebastianus  quidam  iofamia  et  exsilio  mul- 
tatus,  Bolsecus  excedere  fiuibus  tum  quidem  iussus: 
Doque  tamoD  tum  quidquam  illis  de  re  ipsa  definire 
visum  est,  ita  Domiuo  ecolesiae  suae  consuIeDte. 
Yisus  euim  fuisset  CalviDUS  autoritate  vel  gratia 
obtiDuisse,  quod  ultro  postea  coutigit.  Nam  et  illae 
omDCs  oalumDiae  dod  ita  multo  post  iu  fumos  ab- 
iemut,  et  Andreas  Zebedaeus,  accusator  acerrimus, 
Calvino  iam  mortuo,  quum  et  ipse  iam  esset  mori- 
turus  Neviduni  oppido  quatuor  milliaribus  GcDeva 
distante,  accitis  praecipuis  civibus,  ultro  agnita  quam 
oppugnarat  veritate  et  acta  illa  sua  detestans,  sche- 
das  omnes  suas  spectante  se  concremari  iussit,  iu- 
dicio  certe  meliore  quam  si  haec  fuissent  mille  se- 
natusconsultis  imperata. 

Anno  deinceps  altero  ^)  Calvinum  impmdentem 
tertiana  in  coDcioDO  iDvasit,  ac  taDdem  iDvitum  ex 
suggesto  coegit  desceudere,  multis  iude  falsis  se- 
quutis  rumoribuB  iisque  usque  adeo  poutificiis  gra- 
tis,  ut  de  CalviDi  morte  soleDDi  supplicatioDO  No- 
vioduui,  Calviui  patria,  caDODici  suis  idolis  gratias 
egeriut.  8ed  viceraDt  boDorum  preces,  taDtumque 
abfuit  ut  CaiviDUS  ex  eo  morbo  iDteriret  ut  coutra 
veluti  Doyis  auctus  viribus  lougum  iter  praeter  mo- 
rem  FraDcofiirtum  usque  videlicet  iDgrederetur,  quo 
fuerat  pacaudis  ecclesiae  Gallicae,  quae  iam  tum 
illio  erat,  dissidiis  evocatus.  Hiuc  demum  ille  red- 
ioDS  licet  affiicta  DODDihil  yaletudiDe,  Dihil  tamen 
de  quotidiauis  laboribus  remisit,  editis  auDO  conse- 
quente^)  in  omnes  [fol.  in.  4]  PsakDos  commeDtariis 
loDge  dootissimis,  quibus  praefatioDom  yere  pretio- 
sam  adiuDxit.  ADDum  autem  istum  alioqui  ob  tu- 
multus  a  miDistris  illis  factiosis  dodduIHs  excitatos 
valde  turbuleutum  et  tritici  caritate  iufamem  con- 
sumpsit  partim  tuoDdae  adyertus  loachimum  West- 
phalum  veritati,  quumque  Westphalo  postremum 
respondisset,  doc  ille  tamoD  garrioDdi  finem  faceret, 
has  partes  iD  me  recepi,  eo  per  Dei  gratiam  cuius 
miDime  pooDitere  me  possit  eventu.  Tudo  quoque 
tum  ab  illo,  tum  etiam  a  me  refutatae  suut  Castel- 
lioDis  adversus  aetemam  Dei  praedestiuatioDem  ca- 
lumuiae,  quas  ille  suppresso  DomiDO  spargODdas  ca- 
rarat.  Graviter  autem  illum  iuprimis  excruciavit 
saevissima  praesertim  Lutetiae  orta  piomm  perse- 
quutio,  iutercepto  illoram  coetu  iu  yico  lacobaeo, 
quo  ad  celebraDdam  cooDam  DomiDi  coDvoDerant. 
Ex  eomm  Dumero  caeteris  per  uoctis  tenebras  elap- 
sis  capti  suDt  circiter  octoginta,  multisque  cum  op- 
probriis  ac  cpDviciis  prima  luce  iu  caroeres  pertracti, 
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qQamyiB  aliquot  etiam  primae  nobilitatis  mulieres 
in  iia  oernerentur.  Accendebant  Begis  iram  non 
modo  qui  illum  circumBtabant,  verum  etiam  ipsa 
tempomm  occasio.  Haec  enim  tum  inciderunt, 
qunm  iuBignis  illa  clades  ad  Banquintinum  esset  ac- 
cepta:  et  nocte  conyenerant  pii,  quod  illis  interdiu 
nullo  modo  licebat  Itaque  vetustae  illae  et  ranci- 
dae  calumniae  in  Ghristianos  olim  excogitatae  tunc 
quoque  autore  quodam  ^)  Demochare  Sorbonico  doctore, 
repositae  sunt,  quasi  yidelicet  omnium  malorum  causa 
unis  yere  christianis ')  esset  tribuenda.  Subornati 
etiam  qui  XvxvofAo$x^y  confirmarent,  quibus  creduli 
plerique  assentiebantur.  Producti  sunt  igitur  ad 
flammas  ad  septem,  ter  repetito  exemplo:  in  quo- 
rum  primo  accensita  est^)  nobilis  quaedam  mulier, 
cuiuB  demum  ut  et  sex  aliorum  atque  in  his  noyis- 
Bimorum  duorum^)  adolescentum  constantia  plane 
fuit  admirabilis.  Yerum  partim  detecta  quidem, 
Bed  minime  tamen  coercita  8orbonicorum  calumnia, 
matre  nempe  captiyas  secum  filias,  quae  constupra- 
tae  dicebantur,  ad  inspectionem  iudicibus  offerente, 
et  optimo  quodam  doctissimoque  yiro,  pastorem  ali- 
quot  ante  mensibus  ibi  agente,  egregio  libello  cuncta 
illa  mendacia  facile  reyincente,  partim  interyenien- 
tium  Germanorum  Principum  legatione,  qus^m  summa 
celeritate  Calvinus  procurayit,  tempestas  illa  non- 
nihil  conquieyit. 

AnnuB  hunc  consequutus ')  reipublicae  Gene- 
yensi  felix  illuxit  perpetua  inter  Bernenses  et  Ge- 
neyenBes  inita  confoederatione,  contra  exBulum  iUo- 
rum®)  exspectationem.'')  Sed  hanc  felicitatem  multa 
quoque  adyersa  aliunde  comitata  sunt^)  praeter 
etiam  exsulum  irritos  ultimos  conatus,  de  quibus 
plura  dicere  non  constitui.  Nam  foris  quidem  re- 
cmdeBcebat  in  Gallia  persequutio,  domi  yero  ex 
Serveti  cineribus,  autore  quodam  Yalentino  Gentili 
Gosentino,  teterrima  Tritheitarum  haeresis  pullula- 
bat.  Itaque  ut  illis  malis  occurreretur'mis8i  sunt  ad 
Germaniae  Principes  cum  Calyini  literis,  qui  tot 
ecdeBiarum  calamitatibus  expositis  intercessionem 
eomm  postularent,  dum  assiduis  literis  interea  la- 
borantes  Calvinus  confirmabat  Cum  Gentili  vero 
quid  actum  sit,  quis  denique  fuerit  istius  monstri 
exitus  paucis  commemorabo.    Exstat  enim  totahaec 
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historia  partim  ab  ipso  Calvino  ex  aotiB  publicis, 
partim  a  Benedicto  Aretio  Bernensi  theologo  pas- 
tore  fideliter  descripta,  adiectaque  blasphemiarum 
ipsius  refutatio:  quae  quidem  omnia  aliaque  eodem 
congesta,  quae  ad  illud  argumentum  pertinent,  edita 
Bunt  in  hac  civitate  anno  Domini  LXYII  supra  ses- 
quimilleBimum.  Ergo  infelix  iste  sagaoi  quidem, 
sed  vafro  sophisticoque  ingenio  praeditus,  aliquanto 
post  Bumptum  de  Serveto  supplicium  nactus  illius 
hbrum  itemque  Calvini  refotationem  facile  animad- 
vertit,  neque  illius  spectra  et  ideas,  quibus  Samo- 
sateni  haeresim  ille  coloraverat,  neque  invectam  a 
Sabellio  personarum  cum  essentia  confusionem  [05] 
deitatem  denique  Christi,  qualem  impurus  AriuB 
factitiam  ^)  esse  docuit,  cum  verbo  Dei  conciliari 
posse.  Et  quum  rursus,  quae  in  scripturis  de  una 
Dei  esBentia  et  tribus  inter  se  re  ipsa  distinctiB 
hypostasibus  traduntur,  intelligentiae  nostrae  minime 
quadrare  videret,  fecit  quod  eiusmodi  ingenia  con- 
Bueverunt,  id  est,  non  sese  Dei  sapientiae  submisit, 
sed  id  demum  verum  esse  sibi  persuasit,  quod  cum 
humana  ratione  consentiret.  Itaque  monarchia  ad 
unicam  patris  personam  translata,  quem  solum  illum 
et  unicum  aiio^iw  esse  voluit^  essentiationem ,  id 
est,  essentiae  propagationem  tresque  numero  ut  per- 
sonas  sic  etiam  essentias,  id  est,  tres  numero  deos, 
tres  aeteraos,  omnipotentes,  immensos  aperte  profi- 
teri  coepit,  eoque  non  modo  sacram  Dei  verbum, 
sed  ipsius  etiam  synodi  Nicaenae,  repudiato  tamen 
Athanasii  symbolo,  et  vetustiorum  scriptorum,  vide- 
licet  Ignatii,  Tertulliani,  Irenaei  et  Lactantii  auto- 
ritatem  inaudita  quadam  impudentia  detorquere. 
Alios  enim  omnes  orthodoxos  scriptores  Nicaenam 
Bjnodum  sequutoB  non  tantum  repudiabat,  sed  etiam 
ut  impios  sugillabat.  Hanc  autem  blasphemiam 
aliae  quoque  de  hypostatica  unione  sequebantur. 
Haec  clanculum  initio  interpaucos  quasi  disputatio- 
nis  cauBa  agitata,  quorum  praecipui  fuerunt  loannes 
FauIuB  Alciatus,  Mediolanensis  miles,  et  Georgius 
Blandrata  Saluciensis,  professione  medicus,  tandem- 
que  Italico  presbyterio  nunciata  causam  cogendo 
extra  ordinem  coetui  praebuerant,  ubi  coram  delec- 
tis  senatoribus  omnibusque  ministns  ac  presbyteriBy 
patienter  auditis  ac  ex  Dei  verbo  per  Calvinum  re- 
fiitatiB  quaecunque  illi  proferre  voluerant^  ita  res 
est  composita,  ut  scriptae  orthodoxae  fidei  omnes 
Itali  statim  subscriberent,  sex  duntaxat  exceptiB, 
qui  tamen  et  ipsi  postea  Beorsim  vocati  manu  qui- 
dem,  ac^)  corde  non  item,  ut  postea  apparait,  sub- 
scripserunt.  Rediens  igitur  ad  ingenium  GentiliB 
eandemque  blasphemiam  rursum  spargere  deprehen- 
sus  capitur,  captus  nihil  dissimulat,  auditus  quam- 
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din  et  qaantum  volait  Tandem  veiuti  victus  (nec 
enim  aliud  habebat  quam  pertinaciam  quod  Oalvino 
regereret),  resipisoentiam  incredibilem  simulat,  cuius 
etiam  exemplum  propria  ipsius  manu  scriptum  ex- 
stat.  Quid  plura?  abnegatione  per  compita  civita- 
tis  facta,  dimittitur  praestito  iureiurando,  sese  por- 
tas  urbis  non  exoessurum:  mox  tamen  violata  fide 
ad  Matthaeum.  Gribaldum  in  Sabaudiam  profugit. 
Bequuti  sunt  aliquanto  post  Alciatus  et  Blandrata^ 
Transsylvaniae  et  vicinarum  regionum  vastatores 
futuri.  Gentilis  autem  iam  tum  imminente  illi  Dei 
iudicio  apud  Gribaldum  manens  (nam  uterque  illos 
alios  et  ^)  imperitos  et  indoctos  homines  contemne- 
bat)  ibique  libellum  adversus  Athanasium  et  Oalvi- 
num  cudenSy  indeque  Lugdunum  transiens,  nbi  ex- 
oudendum  iUum  (inscripta  Gaiensi  praefecto^)  isto- 
rum  scelerum  prorsus  inscio,  praefatione)  curavit, 
deinde  Lugduni  nescio  quo  modo  a  pontificiis  cap- 
tus,  quum  sese  in  Oalvinum  scribere  dixisset,  tan- 
quam  bene  de  eodesia  catholica  meritus  dimittitur. 
Inde  in  Moraviam  ad  Blandratam  et  Alciatum  alios- 
que  nihilo  meliores  discedit:  ubi  quum  satis  inter 
eos  convenire  non  posset,  quod  a  tritheismo  ad  8a- 
mosatenum  plerique  transivissent,  veluti  trahente 
illum  ad  poenam  ipsius  Ghristi  manu  in  Sabaudiam 
ad  suum  Gribaldum  redit  At  illam  pestem  altera 
iam  pestis  sustulerat.  Ereptus  etiam  nobis  iam  erat 
Oalvinus.  Tum  ille  sive  penitus  amens,  sive  quod 
mortuo  Oalvino  neminem  superesse  confideret,  a 
quo  revinceretur,  recta  ad  Gaiensem  ipsum  praefec- 
tum  ipsi  merito  infestum  venit :  a  quo  mox  agnitus 
et  Bemam  iusto  Dei  iudicio  ex  superiori  illa  fluc- 
toatione  ad  dicendum  oausam  missuSy  tum  periurio- 
rum  tum  improbitatis  manifestae  convictus,  firustra 
tentatis  omnibus  quibus  in  rectam  viam  revocaretur, 
oapite  multatus  dignas  tandem  tot  sceleribus  poenas 
persolvit. 

Hic  igitur  postea  fait  illiuB  causae  exitus.  Et 
tamen  ne  nunc  quidem  desunt  egregii  scilicet  chris- 
tianismi  assertores,  tum  ex  catholicis,  tum  ex  bonis 
illis  ubiquitariis ,  qui  Oalvinum  audeant  tanquam 
earum  blasphemiarum  autorem,  imo  etiam  ut  qui 
atheismo  sive  Mahumetismo  aditum  aperuerit  ca- 
lumniari :  quibus  tamen  altum  stertentibus  eas  ipsas 
blasphemias  primus  Oalvinus,  ac  paene  unus  nostro 
tempore  tanto  labore  coarguit  Lutetiae  vero')  Oar- 
dinidis^)  ex  cuius  nutu  Rex  cuncta  administrabat, 
oriminis  haereseos  cognitionem  a  iudicibus  ordina- 
riis  et  laicis,  quos  vocant,  ad  triumviros  Oardinales 
traducere  conatus,  repugnante  divinitus  potius  quam 
humanituB  Parisiensi  parlamento,  utpote  quod  suam 


l^  ut  rece. 

2i  add,  BemenBi. 

di  add.  nt  ad  hiBtoriam  noBtram  reYertor. 

4)  add,  Ule  LotharingaB. 


ipsius  non  Ohristi  causam  ageret,  totum  illud  ne- 
&rium  consilium  omisit.  Sed  extremus  hic  annus 
initium  nobis  maioris  luctus  attulit,  correpto  quar- 
tana  Oalvino  mense  Octobri,  quem  morbum  experti 
tandem  sumus  nimium  vere  dicere  medicos  senibus 
letalem  *)  esse.  Etsi  enim  morbus  ille  Oalvino  oo- 
timestris  tantum  fuit,  sio  tamen  corpusculum  illud 
maoilentum  et  laboribus  ac  viribus  attritum  confe- 
cit,  ut  nunquam  postea  penitus  oonvaluerit  Interim 
ille,  quantumvis  monentibus  medicis  et  obtestanti- 
bus  nobis  ut  sese  tandem  aliquando  respioeret,  abs- 
tinere  quidem  necessario  a  ooncionibus  et  praelec- 
tionibus,  interea  vero  literis  undiquaque  cQotandis 
et  variis  scribendis  dies  ac  noctes  impendere,  neo 
aliud  habere  &equentius  in  ore,  quam  sibi  acerbam 
esse  vitam  ut  ipse  aiebat  otiosam,  quum  nos  in- 
terim  valentes  prae  illo  otiosi  videri  possemus. 
Ouius  rei  testes  sunt  Ohristianae  Institutionis  ul- 
tima  editio  tum  latina  tum  gallica,  et  oommentarii 
in  lesaiam  ab  eo  non  tam  emendati  (quales  illos 
Galasius  ex  ore  praelegentis  exceptos  ediderat); 
quam  novi  prorsus  emissi. 

Insignis  fuit  annus  oonsequens^)  duorum  po- 
tentissimorum  regum  pace  arctissimaque  oontracta 
affinitate,  [C  6]  extremus  idem  fortasse  Genevensi 
civitati  futurus  nisi  pontifioiorum  consilia^  qui  Be- 
gis  Henrici  simplicitate  abutebantur,  divinitus  fuis- 
sent  impedita.  Oonstat  enim  Henrioum,  severissi- 
mis  positis  ediotis,  adeoque  in  caroerem  conieotis 
aliquot')  senatoribus  (qui  tantisper  [foL  m.  5]  dum 
ooncilium  universale  cogeretur,  mitius  in  causa  re- 
liffionis  agendum  oensebant),  hoo  unum  inprimis 
sibi  propositum  habuisse,  ut  restituta  suo  Duci  Sa- 
baudia  Genevam  funditus  everteret:  Genevae  oon- 
tra  laborante  inprimis  Oalvino  quantumvis  valetu- 
dinario,  atque  tum  gravissime  affiictas  ecdesias 
cunctosque  fratres  oonnrmante,  tum  etiam  precibus 
assiduis  opem  a  Domino  flagitante.  Eoce  vero  in 
medio  illo  eminus  iuxta  ac  cominus  vigente  *)  ter- 
rore  Bex  ipse  in  ipso  celebrandarum  nuptiarum 
apparatu,  quibus  pacem  firmabat,  ludicro  hastarum 
ooncursu  letale  vulnus  accepit,  atque  illud  etiam 
eiusdem  unius  hominis  manu,  cui  regiorum  stipa- 
torum  tunc  praefecto,^)  senatores  illos  oomprehen- 
dendos  paulo  ante  Bex  ipse  mandarat:  quam  oae- 
dem  postea  Oardinalis  Lotharingus  xxi.  Deoemb. 
doctissimi  lurisconsulti  ac  integerrimi  senatoris, 
sanctissimi  denique  Ohristi  martyris,  Annae  Bui^ 
morte  iniquissima  videri  voluit  expiasse.    Geneva 

1)  mortifemm  reee. 
2}  MDLIX. 
di  add,  PariBienflibns. 

4l  tnm  proonl  tnm  ez  prozimo  G^eneyam  nrgente  (reee.) 
b)  idqne  einsdem  illins  hominis,  comitis  yidelioet  Mon- 
gomerii  mann,  cni  regiis  Btipatoribns  tnno  praefeoto  (reoc.) 
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aatem  singolari  Dei  beneficio  in  eam  confidentiam 
iliis,  qnod  yix  credibile  Bit,  temporibus  erecta  fait, 
tanqnam  Domino  ex  densisaimis  tenebris  limpidia- 
simam  lucem  iterum  atque  iterum  excitante,  ut  quo 
anno  et  momento  fere  in  ipsius  exitium  tam  poten- 
tea  principea  coniurarent  mapuficis  aedibus  Oym- 
Daflii  a  fundamento  hortatore  Galyino  exstructis, 
Boholam  ooto  puerorum  praeceptoribus  et  publicia 
hebraicae  et  graecae  linguae  ac  philosophiae,  theo- 
logiae  denique  profeBSoribus  ornatam  Deo  Optimo 
Maximo,  solenni  ritu  honorato  et  frequenti  coetu  in 
primario  templo  perlectis  tum  primum  atque  ex- 
preBsis,  qoae  ad  utiliBBimae  ac  sanctiBsimae  inatitu- 
tioniB  UBum  et  confirmationem  perpetuam  pertine- 
rent,  Bolenni  quodammodo  ritu  conBCoraret. 

Anno  proximo  ^)  gravatus  eat  invidia  Galvinus 
a  DonnolliB,  quasi  quosdam  adyersuB  FranciBOum  11. 
patemi  regni  haeredem  concitasset,  eos  videlicet  a 
qaorum  oasu  AmboBiani  tumultus  nomen  auditum 
est,  quum  Galvinus  ipse,  quod  certo  soio^)  quidquid 
hoc  Cuit  Dunquam  inteUexerit,  adeoque  palam  ore 
et  ecriptiB  ad  amicos  literis  improbarit  Eodem  anno 
Stancarus  quidam  Mantuanus  (fatali  yidelicet  Polo- 
nis  Italia)  asserere  coepit  Ghristum  non  esse  nisi 
Beoundum  oarnem  mediatorem:  ArianiBmi  insimu- 
lanB  quotcunque  illum  dicerent,  quatenus  etiam  Deus 
6Bt,  mediatorem  esBO,  quasi  filium  facerent  patre 
minorem.  Hano  calumniam  et  totum  hoc  dogma, 
qnam  alii  ut  Philippus  et  Martyr  solide  refutarunt, 
tam  etiam  Galvinus  rorantibuB  Polonis  perbreviter 
qaidem  sed  neryose  acunodum  coarguit:  Bimulque 
prospiciens  quod  mox  evenit,  fiiturum  videlicet  ut 
Stancari  refutandi  studio  nonnulli  imperitiores,  nisi 
sibi  caverent,  in  errorem  Tritheitarum  inciderent, 
diserte  praemonuit,  ut  a  Blandrata  et  aliis  eum  se- 
qautiB  fiibi  caventes  sic  adsererent,  Ghristum  OBse 
secandum  utramque  naturam  mediatorem,  ut  in- 
terea  deitatem')  non  multiplicarent.  Bed  frustra 
id  &ctum,  quod  ad  eos  attinet,  quibus  pereundum 
erat^).  Tum  quoque  Waldenses  Boemi,  quos  vo- 
cant,  duobuB  fratribus  ad  Galvinum  miBsis,  quaedam 
ab  eo  sunt  de  religione  percontati  quibus  ille  sicut 
par  erat  benigne  satiBfecit,  eos  etiam  cohortatus  ut 
cam  reliquis  ecclesiis  sese  prorsus  coniun|;erent. 
Eodem  tempore  quum  non  pauci  pii  Oalh,  post 
Mariae  Reginae  mortem,  singulari  serenissimae  B^ 
ginae  Elizabethae  pietate  et  humanitate  fireti  in  An- 
gliam  refugerent,  peterentque  reverendi  viri  Edmundi 
Grindalli  episoopi  Londinensis  assenBU  ut  Oeneva 


n  MDLX. 

^  qood  omnibnB  oonBtare  yolnit  rece. 
2S  add.  inaeqnalitate  qnoqne  indncta. 
4)  qni  bo  nitro  perditnm  ivemnt  (reee.) 


mitteretur  qui  ecclesiam  Oallicam  illic  constituerety 
misBUS  est  eo  OalaBius. ') 

Gaeterum  extremo  anno  MDLX  FranciBci  11. 
Begis  obitu  plane  repentino  et  quidem  eo  ipso  mo- 
mento  quo  iam  erant  ita  desperata  omnia  ut  eis 
Deus  unuB  mederi  posset,  vix  inierat  regnum  Garo- 
luB  IX.  adhuc  puer,  quum  Oenevam  per  caducea- 
torem  allatae  sunt  eius  nomine  scriptae  literae, 
quibuB  misBOB  inde  querebatur,  qui  regnum  Galliae 
turbarent,  petebatque  ut  mox  revocarentur,  alioqui 
se  iuBtisBimaB  uIciBcendae  iniuriae  causas  non  prae- 
termiBSurum.  Yocatus  a  Senatu  Galvinus  suo  col- 
legarumque  nomine  respondit,  se  petentibuB  Oalli- 
cis  ecclesiis,  spectatae  fidei  et  integrae  vitae  homi- 
nibus,  quos  eam  ad  rem  idoneos  fore  sperabant, 
autores  hortatoresque  fuiBse,  ne  patriae  opem  buo- 
rum  in  causa  tam  sancta,  ecclesiae  videlicet  pure 
instituendae  flagitanti  deessent,^)  hoc  illos  praesti- 
tiBse  non  ut  regnum  turbarent,  sed  ut  evangelium 
pacis  docerent :  quod  si  quid  praeterea  fecisse  argue- 
rentur^  sese  paratos  esse  coram  ipso  Rege  accusa- 
toribus  respondere.  Neque  longiuB  ista  proceBBerunt. 
Eodem  anno  Galvinus  et  ego  Tilemanni  Heshusii 
importunissimi  hominis  libro  respondimus.  Galvi- 
nus  deinde  Yalentini  Oentilis  blasphemias  Lugduni 
tum  adversus  Athanasii  symbolum  excusas  refuta- 
vit.  Edidit  quoque  suas  in  Danielem  praelectiones 
Oallicis  ecclesiis  inscriptas,  ac  in  illis  quidem  pro- 
phetae  interpretem,  in  ipsa  vero  iuBcriptione  pro- 
phetam  egit  ^  imminentes  *)  tempestates  praedicens, 
quo  tempore  coacto  PoBsiaci  episcoporum  conventu, 
etRegi  in  amplissimo  regni  conseBSU  a  me  exhibita 
probataque  Oalliarum^)  ecclesiarum  confessione,  ple- 
rique  sibi  papatus  profligationem  quasi  instantem 
pollicebantur.  Tum  quoque  inter  caeteros  Franois- 
cus  BalduinuSy  Ecebolius  postea  propter  religionem 
ter  minimum  aut  etiam  quater  mutatam  cognomi- 
natuB,  (nam  *)  et  ante  noviBsimum  ecclesiarum  Oal- 
licarum  casum  ad  XXIY.  August  MDLXXII  nescio 
quo  [C  7]  ut  nobis  aliquando  etiam  tum  adiunge- 
retur  affectu  mirifice  duci  ab  optimis  ac  sanctissi- 
mis  viris  testatum,  exhibitis  ad  eam  rem  boni  ipsius 
Balduini  ad  synodum  literis  habuimus)  ille  inquam 


1)  Nioolans  GalMins  familiarisBimnB  a  mnltis  iam  annis 
Calyino  oollegay  et  enins  plnrimnm  opera  in  ezcipiendiB  dio- 
tatiB  ntebatnr.  Sed  Galvino  nihil  antiqninB  eccleBiamm  aedi- 
ficatione  fnit  (mc  reec.) 

2)  ne  patriae  in  tam  sancto,  eooleeiae  yidelioet  pnre  in- 
Btitnendae,  negotio  Bnomm  opem  poBtnlanti  deoBBent  {reec.) 

5)  viBnB  eBt  egiBBe  (fece.) 
4l  add.  longe  graviBBimaB. 

5i  lege:  GaUicamm  cum  reee. 

6)  nam  ....  inqnam  om.  reee.  Leeua  eorruptus  ti- 
detitr. 
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a  Oardinali^)  Bubornatus,  et  Nayarreno^)  malis  ar- 
tibus  conciliatuSi  libellum  quendam,  sive  a  se,  sive 
potius  a  Cassandro  quodam  editum,  qui  sese  pium 
et  moderatum  yirum  nuncupabat,  in  aula  vendita- 
bat,  Interimistico  illo  Caesaris  Y.  edicto  eo  etiam 
deteriorem,  quod  moderatae  cuiusdam  instaurationis 
specie  omnes  ^)  papatus  corruptelas  tueretur.  Huius 
rei  a  me  commonefactus  Calvinus  refutationem  li- 
belli  edidit,  cui  mox  alia  sunt  adiuncta  quae  Bal- 
duini  ingenium  et  institutum  quibusvis  patefacerent. 
Hoc  vero  concoquere  non  potuit  rabula,  neque  ma- 
gis  alterum  meum  responsum:  nec  ab  eo  tempore 
Calvinum  et  me  meretriciis  conviciis  impetere  de- 
stitit,  donec  anno  superiore^)  Deo  hominibusque  al- 
terutrius  religionis,  quos  toties  fefellerat,  inyisus 
Lutetiae  litem  noscio  quam  persequens,  siye  livore 
tabescens^  quod  alium  sibi  praelatum  videret,  qui 
Henrioum  III.  in  Poloniae  regnum  proficiscentem 
comitaretur,  yivere  simul  ac  maledicere  desiit. 

Anno  yero  LXII  non  modo  pace,  sed  etiam  li- 
bertate  Gallicis  ecclesiis  solenni  regio  edicto  certis 
conditionibus  concessa,  mox  autem  Nayarreno  pon- 
tificiis  artibus  subornato,  quum  GuisiuB  edita  illa 
immani  Yassiacena  strage  classicum  cecinisset  et 
bellum  illud  ciyile  his  auspiciis  coepisset  quo  nunc 
totos  XII  annos  misera  Gallia  deflagrat,  quot  quan- 
taeque  curae  Calyinum  confecerint  dici  non  potest: 
sic  etiam  ingrayescentibus  eius  morbis  ut  iam  tum 
illum  diyinare  liceret  ad  meliorem  yitam  citato 
gradu  progredi.  Nec  tamen  consolari  et  hortari 
unumquemque,  imo  ne  concionari  quidem  et  theo- 
logiam  in  schola  profiteri  destitit:  emisitque  eo 
anno  pulcherrimam  Fidei  Confessionem  ad  status 
Imperii  Francofurti  tunc  congregatos  nomine  Prin- 
cipis  Condensis  et  piorum  omnium,  quos  praeter 
belli  ipsis  iniustissime  illati  iniuriam  indignissime 
etiam  apud  Germanos  tunc  falsorum  dogmatum  no- 
mine  traductos  auditum  esset.  ^)  Neque  hic  pigebit 
quiddam  animadyersione  non  indignum  commemo- 
rare.  lacebat  ex  podagra  C^I^us  in  lecto  XIX. 
Dec^  qui  dies  erat  Sabbati  et  Boreas  iam  totum 
biduum  flabat  quam  yehementissime.  Tum  Calyi- 
nus  multis  audientibus:  Equidem,  inquit,  nescio 
quid  hoc  rei  sit,  yidebar  mihi  hac  nocte  audire 
tympana  bellica  quam  fortissime  personantia,  nec 
poteram  mihi  persuadere,  quin  ita  se  res  haberet. 
Precemur,  obsecro,  nam  omnino  magni  aliquid  ge- 


l^  add.  Lothariogo. 

2)  add.  panlatim  iam  tum  a  reota  yia  yer  certoB  homi- 
noB  abdacto. 

3^  add.  paene. 

4)  anno  Buperiore  offi.  rece* 

b)  qaasi  falBorum  dogmatnm  antoreB  audierat  insimnlari 
{reec^). 


ritur.  Atqui  hoc  ipso  die  accidit  ille  apud  Druydas 
acerrimus  conflictus,  de  quo  aliquot  post  diebus  Ge- 
neyae  fuit  renunciatum. 

Anno  consequente,  nempe  LXm,  sio  exacerbati 
sunt  eius  morbi  iique  multiplioes, ')  ut  plane  sit  in- 
credibile  in  corpusculo  tam  imbecillo,  tot  laboribus 
exhausto,  tot  denique  morbis  attrito,  tam  fortem  ac 
generosum  animum  contineri  diutius  potuisse,  si- 
quidem  ne  tunc  quidem  adduci  potuit,  ut  sibi  par- 
ceret.  Imo  si  quando  (quod  nunquam  nisi  penitus 
inyitus  fecit),  publico  suo  munere  abstinebat,  domi 
interea  yel  consulentibus  respondebat,  yel  amanuen- 
ses  dictando  indefessus  ipse  &.tigabat.  Atque  eius 
rei  fidem  faciunt  tum  binae  illae  maxime  seriae  ad 
Polonos  admonitiones  adyersus  blasphemos  illos  sa- 
crae  triadis  hostes:  tum  etiam  quod  fratribus  ex 
synodo  Lugdunensi  ad  se  missis  abunde  tum  yoce 
tum  scriptis  respondit,  quod  commentarios  in  qua- 
tuor  Mosis  libros  latinos  edidit,  quod  gallicos  ex 
latinis  ipsosmet  fecit,  quod  denique  oommentarimn 
in  librum  losuae,  qui  fuit  ultimus  ipsius  labor, 
iam  tum  inchoayit,  quem  tandem  moribundus  ab- 
solyit. 

Annus  autem  LXIV  supra  sesquimiilesimum 
ipsi  quidem  perpetuae  felioitatis,  nobis  autem  longe 
maximi  iustissimique  doloris  initium  fuit.  Siquidem 
YI.  Febr.  asthmate  yocem  eius  praepediente  ultimam 
habuit  concionem,  et  ab  eo  tempore,  eo  exoepto 
quod  aliquoties  ad  congregationis  coetum  deportatus 
(quod  illi  ultimo  Martii  noyissimum  accidit  paucula 
yerba  fecit,  omni  docendi  munere  abstinuit.  Ipsius 
morbi  incredibilibus  animi  corporisque  laboribus 
oontracti  yarii  multiplicesque  fuerunt,  uti  sua  qua- 
dam  ad  medicos  Monspessulanus  epistola  edita  eos 
ipse  percenset.  Praeterquam  enim  quod  corpore 
fuit  natura  imbecillo,  macilento  et  ad  tabem  ultro 
inclinante,  dormiens  paene  yigilabat,  magnam  anni 
partem  concionando  [fol.  in.  6]  docendo  dictando 
consumebat  Per  decem  minimum  annos  prandio 
abstinuit,  ut  nullum  omnino  cibum  extra  statam 
ooenae  horam  sumeret,  ut  eum  mirum  sit  phthisim 
effugere  tam  diu  potuisse.  Fuit  autem  ei  hemicranea 
familiaris,  cui  sola  illa  inedia  medebatur,  adeo  at 
nonnunquam  totas  XXXYI  horas  cibo  abstineret. 
Sed  et  partim  ex  yocis  contentione,  partim,  quod 
sero  nimis  animadyersum  est,  ex  immodico  aloes 
usu,  primum  in  haemorrhoidas  easque  tandem  ulce- 
rosas,  deinde  quinque  ante  mortem  annis  in  san- 
guinis  excreationem  aliquoties  incidit  Quartana 
yero  ipsmn  deserente,  successerunt  in  dextro  crure 
podagra,  colici  subinde  recurrentes  dolores,  calculQB 
denique,  quem  alioqui  nunquam  nisi  aliquot  ante 
mortem  mensibus  senserat    Medici  qusiecunque 


1)  iiqne  mnltiplicee  om.  reec. 


161 


VITA  OALVINI. 


162 


xnedia  poterant  adhibebant,  nec  quisquam  hominum 
{iiit  qni  medicorum  praecepta  accuratius  observaret: 
caeteroquin,  quod  ad  animi  iabores  attinet,  valetu- 
dinis  neffligentissimus ,  adeo  ut  illum  ne  acerrimi 
qnidem  nemicraneae  dolores  a  concionando  unquam 
prohibuerint.  Tot  autem  morbis  oppressum  nemo 
ne  Yooulam  quidem  audivit  emittentem  forti,  nedum 
chriBtiano,  yiro  indignam.  Tantum  oculos  in  coelum 
[0  8]  attollens:  UBquequo,  inquiebat,  Dominel  hoc 
enim  etiam  yaiens  tanquam  symbolum  in  ore  habe- 
bat,  agens  de  fratrum  calamitatibus,  quibus  noctes 
ac  dies  magis  etiam  quam  suis  ullis  malis  afficie- 
batur.  Admonentibus  et  obtestantibus  nobis,  ut 
ealtem  aegrotus  ab  omni  dictandi  aut  saltem  scri- 
bendi  labore  abstineret:  Quid  ergo,  inquiebat,  vul- 
tJB  me  otiosum  a  Domino  deprehendi?  Die  Martii 
I.,  quum  ut  saepe  consueveramus  ad  eum  una  ve- 
nissemus,  deprehendimus  illum  vestitum  ot  suae 
mensttlae  ad  quam  scribere  aut  meditari  solebat 
assidentem,  unde  conspectis  nobis,  postquam  ali- 
quamdiu  fronte  in  alteram  manum,  ut  meditans 
oonsneverat,  inclinata  conticuisset,  tandem,  voce 
subinde  interrupta,  sed  blando  et  renidente  vultu: 
At  ego,  inquit,  yobis,  carissimi  fratres,  magnas  gra- 
tias  ago  de  vestra  pro  me  sollicitudine,  et  spero  me 
intra  quindecim  dies  (is  autem  morum  censuris  de 
more  destinatus  erat)  vestro  coetui  postremum  inter- 
futurum.  Tum  enim  opinor  Dominum  patefacturum, 
quid  de  me  statuerit,  et  fore  ut  me  ad  se  recipiat. 
Interfuit  igitur  censuris,  ut  ante  consueverat,  eius- 
dem  mensis  XXIY.,  iisque  pacifioe  peractis  sentire 
se  dixit,  nonnihil  dilationis  sibi  a  Domino  conces- 
Bum:  acceptoque  in  manus  novo  Testamento  gallico, 
quaedam  nobis  in  subiectis  adnotationibus  legit  ipse- 
met,  et  de  iis  fratres  consuluit,  quod  eas  quoque 
emendandas  suscepisset.  Postridie  peius  habuit 
quasi  pridiano  labore  fatigatus.  XXYIl.  vero  ad 
curiae  fores  delatus,  pedibus  in  senatoriam  usque 
aulam  comitibus  duobus  innixus  ascendit,  ibique 
novo  rectore  scholae  senatui  oblato,  aperto  capite 
gratias  egit  pro  acceptis  ante  beneficiis;  ac  nomi- 
natim  quod  in  hoc  suo  ultimo  morbo  tantam  sui 
rationem  senatus  habuisset.  Nam  sentio,  inquit, 
me  poBtremum  in  hunc  locum  venisse.  Quae  vix 
deficiente  yoce  effatus  moestis  ac  lacrimantibus  vale 
dixit.  Secunda  die  Aprilis,  qui  dies  erat  Paschae, 
quamvis  postratis  viribus  tamen  sellula  in  templum 
delatns  toti  concioni  interfuit,  coenam  Domini  ex 
mea  manu  accepit,  eoque  vultu  hymnum  cum  aliis 
quanquam  tremula  voce  cecinit,  ut  non  obscura 
ketitiae  signa  in  moribundi  vultu  elucerent.  XXV. 
Aprilis  Testamentum  totidem  verbis,  ^)  condidit. 


1)  hiBce  verbis  eed  gallice  dictatis  (reeeJ) 
Cdlvini  cpera  Voh  XXL 


lOANNIS  OALVINI  TESTAMBNTUM. 

In  nomine  Domini,  Amen.  Anno  MDLXIY  die 
Aprilis  XXY.  Ego  Petrus  Ohenalatus,  civis  et  no- 
tarius  Oeneyensis,  testor  ac  profiteor  me  evocatum 
fuisse  a  spectato  viro  loanne  Oalvino,  ministro 
verbi  Dei  in  hac  ecclesia  Oeneyensii  et  eiusdem 
civitatis  adscripto  cive,  qui  tum  corpore  quidem 
aegro  sed  mente  integra  dixit  sibi  esse  in  animo 
testamentum  suum  conficere  et  extremae  voluntatis 
iudicium  exponere,  a  meque  petiit  ut  illud  excipe- 
rem  et  uti  lingua  nuncuparet  ac  dictaret  ita  conscri- 
berem,  quod  confestim  fecisse  me  profiteor,  atque 
adverbum,  ut  nuncupare  et  dictare  yoluit,  conscrip- 
sisse,  neque  quidquam  ad  illius  yerba  adiecisse  vel 
de  iis  detraxisse,  sed  hanc  ab  illo  dictatam  formulam 
sequutum  esse. 

In  nomine  Domini,  Amen.  Ego  loannes  Oal- 
vinus,  minister  verbi  Dei  in  ecclesia  Oenevensiy 
variis  morbis  oppressus  et  afflictus,  ut  facile  animum 
inducam,  Dominum  Deum  statuisse  me  propediem 
ex  hoc  mundo  educere,  constitui  facere  meum  tes- 
tamentum  meamque  ultimam  voluntatem  literis 
mandare,  ea  formaquae  subsequitur.  Primumomnium 
gratias  ago  Deo,  quod  misertus  mei,  quem  crearet, 
et  in  hoc  mundo  collocaret,  non  solum  me  e  pro- 
fundis  idololatriae  tenebris,  in  quas  demersus  eram, 
eripuit,  ut  me  in  evangelii  sui  lucem  adduceret,  et 
doctrinae  salutis  participem  faceret,  cuius^)  eram 
indignissimus :  neque  solum  eadem  misericordia  et 
benignitate  multa  mea  vitia  et  peccata  benigne  et 
clementer  toleravit,  pro  quibus  tamen  merebar  ab 
illo  reiici  et  exterminari:  verum  etiam  tanta  erga 
me  clementia  et  mansuetudine  est  usus,  ut  opera 
mea  dignatus  sit  uti  in  praedicanda  et  promulganda 
veritate  sui  eyangelii:  testorque  ac  profiteor,  mihi 
esse  in  animo,  quod  reliquum  est  vitae  in  eadem 
fide  et  religione  transigere,  quam  mihi  per  evan- 
gelium  suum  tradidit:  neque  aliud  praesidium  aut 
perfugium  salutis  habere,  quam  gratuitam  ipsius 
adoptionem,  qua  una  salus  mea  nititur:  ac  toto 
pectore  amplector  misericordiam,  qua  propter  lesum 
Ohristum  erga  me  est  usus  compensans  mea  cri- 
mina  cum  merito  mortis  et  passionis  ipsius,  ut  hac 
ratione  pro  criminibus  et  delectis  meis  omnibus 
satisfiat,  eorumque  memoria  deleatur.  Testor  etiam 
ac  profiteor,  me  suppliciter  ab  eo  petere,  ut  ita  me 
ablutum  et  mundatum  yelit  sanguine  summi  illius 
redemptoris  effuso  pro  humani  generis  peccatis,  ut 
mihi  [D  1]  liceat  apud  tribunal  ipsius  consistere 
sub  ipsius  redemptoris  imagine.  Item  profiteor, 
me  sedulo  pro  modo  gratiae  et  benignitatis ,  qua 
Deus  erga  me  usus  est,  operam  dedisse,  ut  quum 
in  concionibus,  tum  etiam  in  scriptis  et  commen- 
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tariis  piire  et  oasie  yerbam  ipsius  praedicarem,  et 
fideliter  sacram  ipsius  soripturam  interpretarer. 
Testor  etiam  ao  profiteor,  me  in  contentionibus 
et  disputationibus  omnibus,  quae  mihi  cum  hoBtibus 
evangelii  habendae  fuerunt,  nullis  praostigiis,  nullis 
malis  artibuB  et  sophisticis  usum  esse,  sed  candide 
ac  sincere  in  veritate  propugnanda  versatum  esse. 
Yerum,  hei  mihi^  studium  illud  meum  et  zelus  (si 
hoc  nomine  dignus  est)  adeo  remissus  et  languidus 
fiiit,  ut  innumera  mihi  ad  munus  meum  praeclare 
fungendum  defuisse  fatear,  ac,  nisi  immensa  Dei 
benignitas  adfuisset,  totum  illud  studium  meum 
inane  atque  evanidum  futurum  fuisse,  quin  etiam 
agnosco,  nisi  mihi  eadem  benignitas  adfuisset,  animi 
bona,  quae  mihi  Deus  largitus  est,  magis  ac  magis 
me  culpae  atque  ignaviae  reum  apud  eius  tribunal 
factura  fuisse:  quas  ob  res  testor  ao  profiteor,  nul- 
lum  me  aliud  praesidium  salutis  sperare,  nisi  hoc 
unum,  quum  Deus  pater  misericordiae  sit,  ut  sese 
mihi^  qui  me  miserum  peccatorem  agnosco,  patrem 
ostendat.  Quod  reliquum  est,  toIo  post  meum  ex 
hac  vita  discessum,  corpus  meum  terrae  mandari 
eo  ritu  ac  modo,  qui  in  hac  ecclesia  et  civitate 
usitatus  est,  dum  beatae  resurrectionis  dies  adveniat. 
Quantum  ad  tenue  patrimonium ,  ^)  quod  mihi 
Deus  largitus  est  de  quo  in  hoc  testamento  dispo- 
nere  statui,  haeres  meus  esto  Antonius  Galvinus, 
frater  meus  [fol.  Iin.  1]  carissimus,  sed  honoris 
causa  duntaxat:  praecipitoque  ac  sibi  habeto  pate- 
ram  argenteam,  quae  mihi  a  Yal*annio  dono  data  est, 
qua  eum  contentum  esse  cupio.  Nam  quaecunque 
in  haereditate  mea  reliqua  sunt,  peto  ab  eo  eiusque 
fidei  committo,  ut  ea  suis  liberis,  quum  morietur, 
restituat.  Ab  eodem  fratre  et  haerede  meo  lego 
scholae  puerili  decem  aureos  scutatos:  tantundem 
pauperibus  peregrinis:  tantundem  pariter  loannae 
Oaroli  Costani  et  afSnis  meae  filiae.  Samueli  vero 
et  loanni  eiusdem  fratris  mei  filiis  restitui  volo  ab 
haerede  meo,  quum  morietur,  quadragenos  aureos 
soutatos:  Annae  vero  et  Susannae  et  Dorotheae, 
eiusdem  filiabus  aureos  scutatos  tricenos:  Davidi 
ipsorum  fratri  ad  notam  levitatis  et  petulantiae  iu- 
venilis  scutatos  aureos  quinque  et  viginti.  Haec 
Bumma  est  totius  patrimonii  et  bonorum,  quae^) 
mihi  Deus  largitus  est,  quantum  quidem  existimare 
possum,  pretium  statuens  et  bibliothecae  et  mobilium 
et  universi  instrumenti  domestici  rerumque  ac  facul- 
tatum  mearum  omnium.  Quod  si  quia  forte  am- 
plius  reperiatur,  volo  id  pro  rata  illis  omnibus  fra- 
tris  mei  filiis  ac  filiabus  distribui,  neque  Davidem 
illum  excludo,  si  pro  Dei  benignitate  ad  bonam 
frugem  redierit.  Sed  si  quid  erit,  quod  suprascrip- 
tam  summam  excurret,   credo  non  magnum  in  eo 


1)  tennes  faenltates  qnas  rece. 

2)  omninm  facnltatnm  qnas  mihi  Dens  in  terris  (eaedem). 


negotium  futnrum,  praesertim  ubi  aeri  alieno  satis- 
factum  erity  cuius  rei  negotium  diiigenter  mandavi 
eidem  fratri  meo,  cuius  fidei  et  benevolentiae  oon- 
fido:  qua  de  causa  illum  esse  volo  ac  statuo  huius 
mei  testamenti  exsequutorem,  uuaque  cum  ipso 
spectatum  virum  Laurentium  Normendium  potes* 
tatem  illis  permittens  conficiendi  bonorum  meorum 
inventarium  sine  accuratiore  forensi  diligentia  ao 
solennitate:  permitto  etiam  ipsis  yendere  mea  mo- 
bilia,  ut  ex  pecunia  redacta  suprascriptam  meam 
voluntatem  exsequantur,  quam  exposui  et  dictavi 
hoc  XXV.  Aprilis  dle,  Anno  MDLXIY.  loannes  CalvinuB. 
Posteaquam  ego  supradictus  notarius  superius 
testamentum  scripsi,  continuo  idem  Calvinus  usitata 
subscriptione  sua  et  chirographo  illud  confirmaTit. 
Postero  die,  qui  fuit  XXYI  Aprilis  eiusdem  anni, 
idem  spectatus  yir  Calvinus  me  ad  se  vooari  iussit, 
unaque  mecum  Theodorum  Bezam,  Baymundum 
Calvetum,  Michaelem  Copum,  Ludovicum  Enocum, 
Nicolaum  Coladonium,  lacobum  Bordesiumy  minis- 
tros  et  concionatores  verbi  Domini  in  hac  ecclesia 
Genevensi,  itemque  speotatum  virum  Henrioum 
Scrimgerum  professorem  artium,  cives  OenevenseSy 
et  coram  iis  omnibus  professus  ac  testatus  est,  sese 
mihi  testamentum  illud  suum  ea  forma  qua  supra 
conscriptum  est  dictasse,  simulqne  me  iussit  illud 
ipsis  audientibus  et  ea  de  causa  advocatis  recitare: 
quod  me  clara  voce  et  articulate  fedsse  profiteor: 
Et  post  iliam  recitationem  testatus  est  ao  professuB 
eam  esse  suam  ultimam  voluntatem  quam  ratam  esBO 
oupiat,  in  ouius  rei  testimonium  et  confirmationom 
petiit  ab  illis  omnibus  ut  eidem  testamento  mann 
sua  subscriberent:  quod  continuo  ab  iUis  £eu)- 
tum  est  anno  et  mense  Buprasoriptis  Genevae  in 
vico  vulgo  dicto  Canoaicorum,  et  in  eiusdem  testa- 
toris  domicilio.  In  cuius  rei  fidem  et  testimonium 
supradictum  testamentum  scripsi,  et  manu  mea 
subscripsi  et  usitato  sigillo  supremi  Magistratas 
nostri  obsignavi. 

Petrus  Chenalatus. 

Hoc  condito  testamento  misit  qni  quatuor  syn- 
dicis  cunctisque  senatoribus  si^nifioarent,  cupere  se, 
antequam  e  vivis  excederet,  adhuc  semel  eos  omnes 
in  curia  compellare,  quo  postridie  se  deportandum 
speraret.  Responderunt  sonatores,  se  potius  ad  eum 
venturos,  rogaruntque  ut  suae  valetudinis  ratiouem 
haberet.  Postridie  quum  ad  eum  omnes  e  curia 
venissent  mutuo  data  acceptaque  salute,  postquam 
veniam  petiisset  [D  2]  quod  ad  ipsum  usque  ve- 
nissent,  quum  sibi  potius  ad  eos  accedendum  esset, 
et  prae&tus  iam  pridem  hoc  cum  ipsis  colloquium 
expetivisse,  quod  tamen  eousque  distulisset,  dum 
paulo  oertius  exitum  suum  praesentiret:  Ego  vero, 
inquit,   honorandi  Domini,   ingentes  yobis   gratiaa 
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ago,  quod  me  plane  nihil  eiusmodi  promeritum 
taDtis  adSeoistis  honoribufl,  measque  plurimas  infirmi- 
tates  tam  patienter  saepe  tolerastis,  quod  mazimum 
Bemper  apud  me  fuit  vestrae  in  me  Bingularis  bene* 
Tolentiae  argumentum.  Et  quamyis  mibi  munere 
meo  defungenti  varia  subeunda  certamina  yariique 
Bustinendi  fuerint  insuUus,  quod  sio  oporteat  opti- 
mmn  etiam  quemque  exerceri,  ecio  tamen  et  agnosoo 
nihil  istorum  yestra  culpa  accidisse.  Precor  autem 
T08   vehementer   ut,   si   quaecunque   oportuit   non 

Eraestiti,  voluntatis  meae  potius  quam  facuUatis 
abeatis  rationem.  Illud  enim  vere  possum  testari 
fuifise  me  reipublicae  vestrae  ez  animo  studiosum 
et,  ut  ofScio  meo  plene  non  sim  defunctus,  publicis 
quidem  certe  commodis  pro  yirili  studuisse.  Quod 
ni  agnosoercm,  Dominum  vicissim  opera  interdum 
nti  mea  non  inutiliter  voluisse,  dissimulationis  cri- 
men  non  effugerem.  Sed  hoc  a  vobis  etiam  atque 
etiam  peto,  ut  ezcusationem  apud  vos  inyeniam, 
qnod  tam  exigua  siot  quaecunque  publice  yel  pri- 
Tatim  praestitiy  prae  iis  quae  a  me  fieri  oportuit. 
Ultro  certe  agnosco,  me  yobis  hoc  quoque  nomine 
plnrimum  debere,  quod  yehementiam  illam  meam 
interdum  immoderatEim  aequo  animo  tulistis:  quae 
peccata  mea  oonfido  mihi  a  Deo  quoque  ipso  con- 
donata.  Gaeterum  quod  ad  doctrinam  attinet^  quam 
ex  me  audistis,  testor  me  non  temere  neque  incerto 
sed  pure  ac  sincere  yerbum  Dei  mihi  concreditum 
docuisse,  cuius  iram  alioqui  tam  scirem  huic  capiti 
meo  iamiam  imminere,  quam  oertus  sum  meos  in 
docendo  labores  ei  non  displicuisse.  Idque  coram 
Deo  et  vobis  co  libentius  testificor,  quod  minime 
dnbitem  Batanam  prout  consueyit  improbos,  leyes, 
Tertiginosos  denique  homines  corrumpendae ,  quam 
ex  me  audivistis,  sincerae  doctrinae  excitaturum. 
Inde  delapsus  ad  immensa  illa  beneficia,  quibus  a 
Domino  afiecti  fueraut:  Ego,  ego,  ioquit,  optimus 
snm  testis,  quot  quantisque  periculis  Optimi  Maximi 
Dei  manus  vos  exemerit.  Videtis  porro,  quo  loco 
Bitis.  Sive  igitur  secundao  res  vestrae  fuerint  sive 
adversae,  illud  quaeso  vobis  ob  oculos  semper  ob- 
versetur,  ilium  unum  esse  qui  regna  et  civitates 
Btabiliat  eoque  nomine  coli  a  mortalibus  velit.  Me- 
mberitis  magnum  illum  Davidem  testari  se  tum 
prolapsum  esse,  quum  alta  iam  paoe  frueretur,  nun- 
qnam  certe  surrecturum,  nisi  Dominus  bonitate 
singulari  sua  manum  ei  porrexisset.  Quid  igitur 
tantillis  homunculis  fiet,  quum  ille  tam  potens  et 
fortis  ceciderit?  Nempe  magoa  vobis  animi  demis- 
fiione  opus  est,  ut  magna  cum  Dei  reverentia  solli- 
oite  incedatis,  illiusque  unius  praesidio  nitamini^ 
certi  nimirum  ita  futurum  ut,  quod  tam  saepe  re 
ipsa  sensistis,  firmi  illius  ope  perstetis,  etiamsi  velut 
ex  tenoi  filo  suspensa  vestra  salus  et  incolumitas 
fiierit.  Itaque  si  prospera  vobis  evenerint,  cavete 
qnaeso  ne  profanorum  instar  efieramini,   sed  Deo 


potius  cum  animi  demissione  gratias  agite.  Sin 
adversa  vobis  acciderint,  adeoque  vos  undique 
mortes  circumsteterint ,  sperate  tamen  in  eo  qui 
mortuos  etiam  excitat.  Lno  tunc  maxime  cogitate 
sic  vos  a  Deo  expergefieri  ut  in  eum  unum  respicere 
magis  ac  magis  discatis.  Quod  si  firmam  hano  rempu- 
blicam  conservari  cupitis,  videte  etiam  atque  etiam, 
ne  solium  istud  sanctum  in  quo  vos  ille  collocavit^ 
sordibus  conspurcetur.  Hic  enim  unus  est  summus 
Deus,  rex  regum,  et  dominorum  omnium  dominus, 
eos  a  quibus  honorabitur  honoribus  actuturus*  et 
sui  yicissim  contemptores  abiecturus.  Hunc  igitur 
ex  ipsius  praeceptis  colite,  et  hac  de  re  magis  ac 
magis  cogitate.  Semper  enim  ab  eo  plurimum  ab- 
sumus  quod  a  nobis  perfioi  decuit.  Novi  ego  singu- 
lorum  ingenia  et  mores,  et  scio  yos  exhortatione 
egere.  Nemo  est  ex  iis  etiam  qui  excellunt  oui 
multa  non  desint.  Hic  unusquisque  se  ipsum  cir- 
cumspiciat,  et  quae  sibi  deesse  intelligit  a  Domino 
requirat.  Videmus  quot  yitia  in  plerisque  orbis 
terrarum  conciliis  regnent.  Alii  (rigent  publicoque 
neglecto  rebus  suis  curandis  incumbunt,  alii  privatis 
affectibus  indulgent,  alii  praeclaris  Dei  donis  non 
utuntur  ut  par  erat,  alii  sese  ostentant  et  confi- 
dentia  quadam  [foL  mi.  2]  quidquid  oensuerint  a 
reliquis  probari  postulant.  Senes  commonefacio,  ne 
iunioribus  invideant^  quos  a  Domino  compererint 
aJiquibus  donis  esse  exomatos.  luniores  moneo,  ut 
procul  ab  omni  elatione  sese  modestos  praebeant 
Alius  alium  ne  interturbato.  Vitate  simultates 
et  omnes  illas  animi  acerbitates,  quae  multos  in 
gerenda  republica  a  recto  instituto  ayerterunt  Haec 
autem  vitabitis,  si  singuli  quidem  intra  suum  mo- 
dulum  sese  continuerint,  omnes  vero  bona  fide 
commissam  sibi  reipublicae  partem  administrent. 
In  causarum  civilium  yero  iudioiis  oe  quis  sit,  ob* 
secro,  favori  yel  inimicitiis  iocus:  nemo  obliquis 
artibus  ius  pervetito,  nemo  suis  commendationibus 
quo  minus  leges  valeant  obsistito,  nemo  ab  aequo 
et  bono  discedito.  Si  quem  afieotus  sinister  titilla- 
verit,  constanter  ei  resistito,  et  in  eum  respicito 
a  quo  fuit  in  eo  solio  collocatus,  et  ab  eodem  sanc- 
tum  spiritum  postulato.  Quod  superest  iterum  pre- 
cor  ut  meas  mihi  infirmitates  condonetis  quas  ego 
coram  Deo  et  angelis  adeoque  coram  vobis,  vene- 
randi  Domini,  profiteor  et  agnosco.  Haec  ubi  di- 
xisset,  Deum  Optimum  Maximum  precatus,  ut  eos 
suis  donis  magis  ac  magis  cumulatos  sancto  suo 
spiritu  ad  totius  reipublicae  salutem  gubemaret^ 
praebita  singulis  dextra  moestos  omnes  illos,  neo 
aliter  ab  eo  quam  a  communi  parente  cum  lacrymis 
discedentes  dimisit. 

Die  XXVm  [D  3]  Aprilis  quum  omnes  ipsius 
rogatu  Genevensis  ditionis  ministri  oonvenissemus: 
At  yos,  inquit,  fratres,  post  obitum  meum  perstate 


167 


THBODORI  BBZAE 


168 


in  hoc  opere,  nec  animo  frangimini:  Dominus  enim 
hano  rempublicam  et  ecclesiam  adversus  hostium 
minas  seryabit.  Absint  a  yobis  dissidia,  mutuaque 
caritate  vos  complectimini.  Oogitate  etiam  atque 
etiam  quid  huic  ecclesiae  debeatis,  in  qua  vos  Do- 
minus  coUocavit,  neque  yos  quidquam  hinc  abducat. 
Sin  minus,  fEicile  quidem  fuerit  nonnullis  eius  per- 
taesis  quasi  per  cuniculos  evadere:  sed  experientur 
illi  Dominum  decipi  non  posse.  Quum  primum  in 
hanc  urbem  venirem,  annunciabatur  quidem  evan- 
gelium,  sed  perturbatissimae  res  erant,  quasi  nihil 
aliud  esset  christianismus  quam  statuarum  eversio, 
nec  pauci  erant  scelerati  a  qnibus  indignissima 
multa  sum  perpessus.  Sed  Dominus  ille  Deus  noster 
me,  me  inquam,  natura  (dico  quod  res  est)  minime 
audentem  ita  confirmavit,  ut  nullis  illorum  conati- 
bus  cesserim.  Argentina  postea  huc  redii,  yoca- 
tionem  hanc  invito  animo  sequutus,  quod  infruc- 
tuosa  mihi  fore  videretur.  Ignorabam  enim  quid 
statuisset  Dominus,  et  res  erat  plurimarum  maxi- 
marumque  difBcultatum  plena.  Sed  pergens  in  hoc 
opere  sensi  tandem  re  ipsa  Dominum  labori  meo 
benedixisse.  Perstate  igitur  et  vos  in  hac  vocatione, 
institutum  ordinem  retinete,  date  simul  operam,  ut 
populus  in  obsequio  doctrinae  contineatur.  Sunt 
enim  nonnulli  improbi  et  contumaces.  Res,  ut 
videtis,  non  male  sunt  constitutae :  quo  magis  coram 
Deo  nocentes  eritis  si  vestra  ignavia  labefactentur. 
Testor  vero  me  vobiscum,  fratres,  vera  sinceraque 
caritate  coniunctissimum  vixisse  et  nunc  a  vobis 
discedere.  Quod  si  quando  me  in  hoc  morbo  moro- 
siorem  estis  experti,  veniam  a  vobis  peto,  et  in- 
gentes  vobis  gratias  ago,  quod  aegrotante  me  onus 
mihi  impositum  sustinueritis.  Haec  loquutus  dex- 
tram  singulis  porrexit.  Nos  moestissimis  animis 
ac  minime  siccis  oculis  ab  eo  tum  discessimus. 

II.  Maii  quum  ex  Farelli  literis  cognovisset 
(Yiretus  enim  longius  aberat),  statuisse  illum  iam 
octuagenarium  et  valetudinarium  senem  iter  ad  se 
ingredi,  sic  ei  latine  rescripsit:  Yale,  mi  optime 
et  integerrime  frater,  et  quando  te  Deus  superstitem 
manere  vult  in  mundo,  vive  memor  nostrae  con- 
iunctionis,  quae  ut  ecclesiae  Dei  fuit  utilis,  ita  nos 
eius  fructus  in  coelo  manet.  Nolo  te  fatiges  mea 
causa.  Aegre  spiritum  traho  et  assidue  exspecto, 
dum  me  anhelitus  deficiat.  Satis  est  quod  Ohristo 
vivo  et  morior,  qui  suis  lucrum  est  in  vita  et  morte. 
Iterum  vale  cum  fratribus.  Genevae  n.  Maii  MDLXIY. 
Yenit  tamen  Genevam  bonus  ille  senex,  et  quum 
una  inter  se  loquuti  essent  postridie  Neocomum 
rediit. 

Reliquos  ad  obitum  usque  dies  in  perpetuis 
paene  precibus  consumpsit,  voce  quidem  propter 
asthma  suspiriosa,  sed  oculis  quales  ad  extremum 
usque  clare  micantes  habuit  in  coelum  sublatis,  et 
ita  composito  yultu,   ut  sese  precantis  ardor  totum 


proderet,  saepe  Davidis  illud  ingeminans  in  dolo- 
ribus  (Ps.  39,  v.  10),  Tacui,  Domine,  quia  fecisti, 
et  interdum  illudlesaiae  (les.  38,  v.  14),  Oemebam 
sicut  columba.  Audivi  quoque  quum  diceret:  Ta 
me  conteris,  Domine,  sed  abunde  mihi  sufficit  quod 
tua  haec  sit  manus.  Patere  diem  et  noctem  ipaiua 
fores  oportuisset,  si  admissi  fuissent  quotcunque 
officii  causa  illum  adire  cupiebant :  quos  quum  voce, 
ut  diximus,  praepedita  compellare  se  non  posse  vi- 
deret,  petierat  ut  unusquisque  potius  pro  ipso  pre- 
caretur,  quam  de  eo  invisendo  laboraret.  Saepe 
quoque  mihi,  cuius  conspectum  alioqui  nunquam  in* 
iucundum  ei  fuisse  sum  expertus,  significavit,  sibi 
religionem  esse  vel  tantillum  occupationes  meas 
remorari:  adeo  fuit  ille  temporis  parcus,  quod  ec- 
clesiae  impendi  sciret,  et  in  eo  plus  etiam  aequo  reli- 
giosus,  ne  amicos  vel  tantillum  gravaret. 

Ita  igitur  se  ipsum  et  amicos  consolans  vixit 
usque  ad  XIX.  Maii,  quo  die  censuram  inter  nos 
ministros  exercere  et  una  cibum  capere  amicitiae 
testandae  causa  consuevimus,  biduo  post  yidelicet 
Penteooste  et  coena  Domini  sequuturis.  Bo  die 
igitur  quum  nobis  concessisset,  ut  apud  ipsum  coena 
communis  instrueretur,  et  e  lectulo  collectis  utcun- 
que  viribus  in  proximum  conclave  esset  delatus: 
Postremum,  inquit,  ad  vos  accedo,  fratres,  nunquam 
posthac  ad  mensam  adcubiturus,  quod  nobis  tris- 
tissimae  coenae  initium  (uit  Ooncepit  tamen  pre- 
ces  et  paululum  cibi  sumpsit  sermone  quantum 
licuit  inter  coenandum  ad  hilaritatem  composito. 
Inde  coena  nondum  plane  exacta,  quum  in  conti- 
guum  cubiculum  reportari  se  iussisset,  renidenti 
plane  vulto  coetum  compellans:  Paries  hic,  inquit, 
interiectus  non  impediet  quo  minus  corpore  absens 
vestro  tamen  coetui  spiritu  intersim.  Oontigit  quod 
praedixerat:  siquidem  ab  eo  die  supinus  semper 
iacuit,  corpusculo  (si  vultum  parum  admodum  imma- 
tatum  excipias)  ita  emaciato  ut  solus  illi  spirituB 
superesset. 

Die  quo  decessit,  nempe  XXYII.  Maii,  visus  est 
fortius  et  minore  difficultate  loqui.  Sed  hic  erat 
extremus  naturae  conatus.  Nam  vesperi  circiter 
octavam  repente  praesentis  mortis  certa  signa  appa- 
ruerunt:  quod  quum  mihi  paulo  ante  ab  ipso  di- 
gresso  et  cuidam  alii  ex  fratribus  esset  a  domesticis 
significatum,  protinus  accurrens  illum  reperi  usque 
adeo  tranquille  mortuum,  nulloque  pedum  vel  ma- 
nuum  concussu,  ut  neque  graviorem  spiritum  antea 
duxerit,  neque  sensu  et  iudicio,  imo  ne  voce  quidem 
penitus  ad  extremum  usque  halitum  fuerit  destitu- 
tus,  et  dormienti  quam  mortuo  multo  similior  vide- 
retur.  Sic  igitur  eo  die  cum  occidente  sole  splen- 
dida  etiam  haec  lux  nobis  erepta  est.  Bequente 
nocte  ac  postero  die  in  urbe  tota  ingens  fuit  com- 
ploratio.     Requirebat  enim  universa  civitas  [D  4] 
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sapientissimnm  oivem,  ecclesia  deplorabat  fidi  sui 
pastorifl  decesBum,  schola  ereptum  sibi  talem  docto- 
rem  lugebat,  omnes  denique  ut  communi  secundum 
Deom  parente  ac  consolatore  orbati  lamentabantur. 
Optabant  multi  oives  eum  spectare  mortuum,  quod 
ab  eo  ne  mortuo  quidem  avelli  poseent.  Quidam 
etiam  peregriui,  qui  videndi  et  audiendi  ipsius 
cauBa  procul  venerant,  inter  quos  etiam  adfuit  cla- 
riflsimus  yir,  reginae  Angliae  in  Gallia  legatus, 
ayide  admodum  intueri  saltem  defunctum  petebant. 
Ag  initio  quidem  admittebantur.  Sed  quod  haec 
nimia  eflset  curiositas,  ut  calumniis  adversariorum 
occurreretur,  placuit  amicis  ut  postridie  mane,  qui 
dies  erat  dominicus,  linteo  de  more  involutum 
corpus  ligneo  loculo  includeretur.  Pomeridiana 
vero  secunda,  sequentibus  funus  patriciifl,  una 
cnm  pafltoribus  professoribusque  scholae  omnibus 
totaque  paene  civitate  non  sine  uberibus  lacrymis 
prosequente  elatus  est ,  communique  coemiterio, 
quod  Planum  Palatium  vocant,  nulla  penitus  ex- 
traordinaria  pompa  nulloque  addito  cippo  (sic  enim 
mandarat)  conditus,  cui  propterea,  his  versiculis 
parentavi. 

Bomae  rnentis  terror  ille  maziiniis, 
Qaem  mortnum  lagent  boni,  horrescant  mali, 
Ipsa  a  quo  potait  yirtutem  discere  yirtus, 
Car  adeo  ezigao  ignotoque  in  cespite  clausaB 
CalyinaB  lateat,  rogas? 

CaWinam  adsidae  oomitata  modestia  Tiyum, 
Hoo  tamalo  manibus  oondidit  ipsa  BuiB. 

0  te  beatam  cespitem  tanto  hoBpite! 
0  coi  invidere  ouncta  poBsint  marmoral 

Yixit  annos  quinquaginta  quatuor,  menses  de- 
cem^  dies  decem  et  septem,  cuius  spatii  dimidium 
in  sancto  evangelii  ministerio  consumpsit.  Statura 
fuit  mediocri,  colore  subpallido  et  nigricante,  ooulis 
ad  mortem  usque  limpidis,  quique  ingenii  sagaci- 
tatem  [foL  niL  3]  testarentur:  cultu  corporis  neque 
culto  neque  sordido,  sed  qui  singularem  modestiam 
deceret:  victu  sic  temperato,  ut  a  sordibus  et  ab 
omni  luxu  longissime  abesset:  cibi  parcissimi,  ut 
qui  multos  annos  semel  quotidie  cibum  sumpserit^ 
ventriculi  imbecillitatem  causatus:  somni  paene 
nullins,  memoriae  incredibilis,  ut  quos  semel  adspe- 
xisset  multis  post  annis  statim  agnosceret,  et  inter 
dictandum  saepe  aliquot  horas  interturbatus  statim 
ad  dictata  nullo  commonefaciente  rediret,  et  eorum, 
quae  ipsum  nosse  muneris  sui  causa  interesset, 
quantumvis  multiplicibus  et  infinitis  negotiis  op- 
pressus,  nunquam  tamen  oblivisceretur.  ludicii, 
quibnscunque  de  rebus  consuleretur ,  tam  puri  et 
exacti^  ut  paene  vaticinari  saepe  sit  yisus,  nec  aber- 
rasse  meminerim,  qui  consilium  ipsius  esset  sequu- 
tus.  Facundiae  contemptor  et  verborum  parcus, 
sed  minime  ineptus  scriptor,  et  quo  nullus  ad  hunc 
diem  theologus  (absit  verbo  invidia)  purius,  gravius, 


iudiciosiuB  denique  scripsit,  quum  tamen  tam  multa 
scripserit,  quam  nemo  vel  nostra  vel  patrum  me- 
moria.  Erat  enim  hoc  consequutus  vigiliis  iuven- 
tutis,  et  quadam  iudicii  acrimonia  dietandi  exercitar 
tione  confirmata,  ut  neque  illi  deesset  unquam  quod 
apposite  et  graviter  diceret,  neque  multo  aliter 
scriberet  quam  loqueretur.  In  doctrina,  quam  initio 
tradidit,  ad  extremum  constans  nihil  prorsusimmu- 
tavit,  quod  paucis  nostra  memoria  theologis  conti- 
git.  Quod  ad  ipsius  mores  attiuet,  quamvis  illum 
natura  ad  gravitatem  finxisset,  nemo  tamen  in  illo 
in  communi  convictu  fuit  suavior:  in  ferendis  homi- 
num  vitiis,  quae  infirmitatis  erant,  mire  fuit  pru- 
dens,  ut  neque  importuna  obiurgatione  pudefaceret 
aut  perterrefaoeret  imbecillos  fratres,  neque  vitia 
connivendo  vel  adulando  foyeret.  Adulatione  autem 
et  simulationis ,  improbitatis  denique,  praesertim  si 
de  religione  agebatur,  tam  fuit  hostis  acer  et  vehe- 
mens,  quam  veritatis  simplicitatis  et  candoris 
amans.  Fuit  omniuo  naturae  ipsius  temperamento 
o^vxoXog^  quod  vitium  etiam  auxerat  laboriosissimum 
illud  yitae  genus:  irao  tamen  sic  eum  docuerat 
spiritus  Domini  moderari,  ut  ne  verbum  quidem 
sit  ex  eo  auditum  quod  viro  bono  indignum  esset, 
nedum  ut  longius  progrederetur,  nec  temere  nisi 
tum  commoveretur ,  quum  de  religionis  causa  age- 
batur,  aut  adversus  praefractos  homines  ipsi  nego- 
tium  erat. 

Tot  tantasque  virtutes  domi  et  foris  tam  mul- 
tofl  adversarios  habuisse  nemo  mirabitur,  qui  yel 
eorum  inter  profanas  gentes  hominum  historiam 
legerit,  qui  prae  aliis  aliquam  virtutis  speciem  ad- 
amarint,  tantum  abest  ut  mirum  cuiquam  videri 
debeat  fortissimum  tum  sanae  doctrinae  defensorem, 
tum  purae  vitae  sectatorem  domi  et  foris  tam  acriter 
oppugnatum  fuisse.  Sed  hoc  potius  admiratione 
dignum  est,  unicum  hominem  tanquam  Herculem 
quendam  christianum  tot  domandis  monstris  sufficere 
potuisse,  nempe  fortissima  illa  clava,  id  est  Dei 
verbo  utentem.  Itaque  quot  ei  adversarios  Satan 
excitayit  (nullos  enim  in  tam  multis  hostes  alios 
habuit,  quam  si  pietati  et  honestati  bellum  indixis- 
sent),  tot  servo  suo  Dominus  victoriarum  trophaea 
defixit.  HaeretiGum  isti  faciunt  Galvinum :  quasi 
yero  non  sit  hoc  etiam  nomine  damnatus  Christus 
ipse,  et  quidem  ab  ipsis  sacerdotibus.  Expulsus 
est  Geneva,  adde  et  ab  eadem  revooatus.  Et  quid 
Apostolis,  quid  Athanasio,  quid  Ghrysostomo  conti- 
git?  Exprobrant  illi  multa  nonnuUi  alii,  sed  cuius- 
modi?  Ambitiosus  fuit  scilicet,  imo  etiam  noyum 
papatum  ambivit,  qui  hoc  vitae  genus,  hanc  rem- 
publioam,  hanc  denique  ecclesiam,  quam  vere  possum 
paupertatis  officinam  appellare,  rebus  omnibus  ante- 
poBuit.  Accumulandis  [D  5]  scilicet  opibus  studuit, 
cuiuB  bona  omnia,  care  etiam  divendita  ipsius 
bibliotheca,  vix  trecentos  aureos  aequarant,  ut  non 
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minas  soite  quam  vere  calumniam  istam  longe  im- 
pndentisBimam  refellens  (in  prae&t  in  Oomment. 
in  Psalmos)  0  haec  verba  usurparit:  Me  non  esse 
peoonioBum,  si  quibusdam  yiyus  non  perauadeOi 
mors  tamen  ostendet.  Testari  certe  potest  senatus, 
quum  perexigua  essent  eius  Btipendia,  tantum  ab- 
raisse  ut  in  eis  non  aoquiesceret,  ut  ampljora  etiam 
oblata  pertinaciter  recusarit.  Ezprobrant  ei  alii, 
quod  illius  frater  Antonius  Calvinus  priorem  uxorem 
Buam  ob  adulterium  cognita  causa  repudiarit. 
Quid  ergo  dicerent  illi,  si  adulteram  foyisset?  Quod 
ei  in  eum  redundat  hoo  impudicae  mulieris  dedecus, 
quid  fiet  lacobi,  Davidis,  ipsius  denique  filii  Dei 
funiliae,  in  qua  ipsemet  diabolum  ex  suis  unum 
diserte  notavit?  Delitiis  scilicet  illum  et  luxui  in- 
dulsisse  tot  ipsius  laborum  testes  demonstrant 
Quid?  quod  nonnullos  etiam  dicere  et  scribere  non 
pudety  regnasse  illum  Genevae  tum  in  ecclesia  tum 


1)  Haee  in  mctrgine. 


in  republica,  atque  adeo  pro  tribunali  sedisse? 
Alii  etiam  illum  nescio  quem  yivum  pro  mortuo 
oadavere  excitando,  universo  etiam  teste  populo, 
supposnisse  fabulantur,  quod  non  minus  putidum 
mendacium,  quam  si  Bomae  papa  fuisse  dioeretur, 
ausus  est  rapsodus  ille  Sorbonicus,  Glaudius  Bpensa, 
maledicentissimo  quodam  libro  inculoare.  Quid 
enim  istos  pudeat?  Sed  ista  neque  apud  eos  qui 
tantum  huno  virum  norunt,  neque  apud  posteros 
sani  iudicii  homines,  qui  mores  hominis  ez  ipsius 
scriptis  aestimabunt,  refutatione  indigeni  Ego  his- 
toriam  vitae  et  obitus  ipsius,  cuius  speotator  se* 
decim  annos  fui,  bona  fide  persequutus  testari  mihi 
optimo  iure  posse  videor,  longe  pulcherrimum  vere 
christianae  tum  vitae  tum  mortis  exemplum  in 
hoc  homine  ounctis  propositum  fuisse,  quod  tam 
f acile  sit  oalumniari  quam  difficile  fiierit  aemuIarL  ') 


1)  Sequitur  Catdlogua  Jibrorum  a  OoMno  oMieeripUmm 
euiuB  vartanfea  kctionee  supra  notavimua. 


EPrrAPHiA 

in  lo.   Calyinnm   scripta. 

(Deoem  priora  Bobiecit  P.  Qarnerias  ExcerptiB  Biiis  ex  Besae  Apologia  a.  1564  editie  et  Gommentario 

in  loenam  praemissiB.)  0 


I. 
ANT.  GEVALIiERn. 

ombp  pm>  Din  niD2  nwn  ny^pn 
Dwn^Jip  rDODii  Tj;»n  iTD^n  pip 

W3  TWn  p  p  D^iDn 
^D  Dim  1%-iTn  p^pn  iraD 

rjDJO  mnn  w  ^«  imi  p 
u. 

^PJTKIIXOY  TOY  nOPTOY  EUS  mJNNBN  TON  KAABINON. 

Ov%  fffftif  U^r  /UQonw  tptkj  <f  »)e  ^laytff^ 
Jbmtaoiyos  ffiyyns  d*  avxvy  ig  ai&iQtvp^. 

'HiUovf  ai  toaovg  yaitjg  im  «crJUlOTCc,  ocisai 
talfh^  <J  xafidjmv  giai  TSiSr  aMdeg. 

KtVifo  ye  fi^  moya/ivirt  Xiti  Sfia,  ei  yaq  tr'  iZ^s 
Bator,  dno  /i^oWok  nay  ax6rog  iifxiaaaas. 

m. 

Tov  avTov. 

KaXfii^  Saaog  iv^s,  norrov  noqoi  ald  r'  dnei^w 

Mdqtvqeg,  dxriyoty  aioy  Vxer*  iy&a  aiXaf. 
Mdgrvg  ir  mralofpoio  d^dxoiy  'Pcifnig  rgued^tiyof, 

V  arvrog  aiyopagis  ragraQioM  ^oyog. 
Dy  av  dafiyas  nhiyaiiaiy  diuciaiy,  onnor*  di&Xovg 

^  ZflMir  nayrodecnovg  di^  /i^oi^a  y  iiirilii^. 
Nvy  &*  S  af  oixofUyov  afnqifyoy  l6(poy  wpoal*  diiQH, 

i^Xiov  i^ttvadvg.  iv^  a*  izv^^  ^^y^ 
Uouiyi^  afitpi  nf  oXooy  riQag^  dXld  fUfiyrfio^ 

Ihcy  'Bffoxliovg  00;  idho  piXiaiy. 


1)  N.  L  yil.  et  IX.  ezBtant  etiam  in  Th.  Besae  VeBelii 
PoematibQB  Yariis  6en.  1597.  4.  p.  128  bb. 


IV. 
Tov  avTov. 

Tig  cfij  noifiayin  htovg  trt;  rig  nori  xgdyay 

ji(it  yvy  xa9aQov  yafiorog  diydov; 
Tig  di  xi  &vfiof6Qmy  dnaXdXxoi  xtjdia  yovaayf 

AvX^g  ik  Xvxovg  cl^|cr'  di^  lufiofioQovg; 
iQtX^ro  (fj  XafinQdy  yaitig  q>dog,  ^X^^  noifi^ 

KaXfiVyog,  ^pvxag  fioaxiy  og  dfififfoaifi. 
ToiydQ  daxQvxin  Qodayov  xaqa,  xai  aroyaxivaty 

^i&yia  nayd'  dyy^g  olg  fiiXn  ivaifii^. 
OvQoyhg  dXXd  fiiyag  noXvdiUdaXog^  ^  iy^  Xdfinu, 

Tiqner'  dyaifia  roaoyd'  oif/k  xofnaadfiiyog. 


V. 
EPPIKOY  TOY  STE^ANOY  El£  TON  AYTON. 

*t)C  dfiqoy  XQtarov  aradtodgofiog  ^  iy  dytSyi^ 
Kakfityog,  xitlTai  rjde  fiQapit&y  iXtay, 


VI. 
ToS  avTov. 

"Exroy  irog  &yijaxit  xoi  niyrtptoaroy  dyvaag 
KaXfiVyogf  nXioyoty  a^iog  tuy  iiimy. 

"A^tog  fy  nXioyofy,  rovrov  dk  ^ioadorov  dydQog 
'A^ia  ovx  nfwy  *iy  dxoLQtaroavyti, 

vn. 

Tov  aitw. 

UannoXdrQat,  ri  roaoy  rovrov  fiOQi^  ivxerdaa&t, 

'Slg  nQoipvyoyrig  ana^  rovdi  naXaiafioavytp^ ; 
Kiirai  of  nX^a^  iudg  xarixotpi  naXatar^ 

UotiXdxt  nafinoXiatg,  netnnoXdrQat  axvXaxig. 
*AXX*  olfTftti  rovrov  a&ipoiyra  naXaiafiara  xiirat, 

Oig  ini  roaa*  vfity  dvrindXauny  frti. 
t^nXa  uiyn  rovrov  xai  dnyoov  ifutyoa  ifintiSf 

Jtatoy  n  fnyil  ifxnyoa  oiria  /^Voy. 
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VIII. 
Tov  avTOv. 

SUYixo  KaXptt^oi,  cvv  cf'  avxt^  ^Z^^o  dyXvs 
*H  ngly  XQuniaytoy  oufAuaip  auq^E^^v&ti. 
rero  KaXpZyo^,  avpttntaxfxo  ^evd§a  XvyQa^ 
14  ngiy  XQiCTiay<Sy  ovaaiy  fyxatidv, 

'SQiyrro  xityoc  aVij^,  tp/oyro  cfc  xal  Xvxoi  aiyoi^ 
Tly&dd€  dnXttkts  oX  iXdq>va<foy  oig. 

*AXX'  ovx  otxouiyoiQ  diQanog  fiia  inXero  tovtok, 
Eig  yaQ  okvfjinoy  o  fiiy^  rol  d*  dtdosde  tfiay, 

IX. 
IN  EUNDEM  TH.  BEZA. 

Te  viTO,  CaWine,  fnit  mihi  virere  dnlce: 

Hei  cnr  non  licnit  te  moriente  mori. 
Et  tamcn  est,  fateor,  grata  hoc  mihi  nomine  vita, 

Qnod  tibi  quas  fundam  snfficiat  lacrymas. 
Vive  igitnr,  Beza,  in  Inctns,  tibi  ut  nsque  perennefi 

Calvini  in  tumulnm  vita  ministret  aquas. 
lunctura  absenti  doneo  te  rnrsus  amico 

Mors  pariter  vitam  finiat  et  lacrjmas. 

X. 

A.  CEVALLERII  IN  EUNDEM. 

Oara  quibus  fuerit  Calvini  vita,  laborum 

Gratior  einsdem  vita  perennis  erit. 
Hac  siquidem  vivit  morti  tumuloque  fiuperstes, 

Et  saorum  Christo  pasoit  ut  ante  gregem. 

XL 

^A&PENTINOY  XPimjNOY  SliJH  EniTJ^IOZ 

(Bezae  poemata  ed.  1597.  p.  130.) 

2jQog>^  a. 

JIoXvxdfAniov  Uw6dQOio 

JlotxlXtity  vfjtyoiy  onadk^ 

ZvydiMoy  fioiaay  xtiayoy 

Sttgidyiuy  x^daif  xaXcSy 
'Efjm^nis  tS  jjr^aia  ^Qfuy^  doidk, 
^H  QQ  0*  iyto  xattXiyio},  ei  fAifutt^s 

JaidaXontvxoiy  yiytafAai 

£€v  oaQwy,  &€odiyic  vduQ 

'jytXitay  iQas  ix  JiQXfiSt 

"Jg^&itoy  xttifjuitStti  dydQa, 

*AvxHnQ(Hp^  a\ 

'J^ios  d*  dyi^Q  fJLifjUx^ai 

EvXoyois  kvdo^itttai^ 

EvxXifis  <os  d^XotpoQos 

*Ey  dytijtSiy  aQfjuetos. 
*JXXd  y  dufixayla  xvdos  xXet^ety 
AttfjinQotattoy  dyiQtoy.  yiJQvy  d^  ioixa 

'OQyitoy  xttxois  iQiC^iy 

Uqos  fJttXtqxoyoy  dtidoyida. 

'JXX*  ofitas  ttQXBi:  aiXnfut 

{^<riy)  iy  toVtXiy  fieylatois. 

*En(pSog  a\ 

KttXfiyCf  to  fiiv  dvyatoy 

M^  ytfjLicttf 
MiXQo^Qdov  di  t€  gxoyds 


JiXywf  ivfJLiyiis  xdQi^' 
Ttt  nQiSita  yuQ  <p€Qiyyvos 
Ovx  dytitdx^  fieQ6n<ay  <roi 
Z6iyti,  i  tcydQta&iyti  yvia' 
'HXioy  d*  ticn€Q  ^€6s 
^<otiiifi€ytti  x^oytt  <t€ 
lt^<r€y  dxtiy€<saiy  a- 
<pd-dQtois  ao<pbiis  ttyyony€vfjuntjXdtov. 

Tis  t€is  d^  tttyXtis  dnev&ijs 

Tls  &€oyX<attaiy  di  pifiXoty; 

2tuy  aiXas  &€l<oy  a€Xid<oy 

MiQontts  irnifioXovs 
9^x€y,  oy€iQoa€fi€iS  to  nQ(y  not*  ortaSf 
Ovd^  tttonoy  t€Qttt€itty  ixdi<ox€i 

Ivxyos,  ix  a^s  d*  dyx*>voitts 

XQiatittyos  noXvs  €va€§itts 

*EytoXds  iyya,  fid&€y  t€ 

'£|o/'  ai^€tkt&tti  to  &€ioy. 

*Ex  ai&ey  d*  awrij  r^piyya^ 

'l€Qtt  noXiS  dxov€i' 

'Ex  aid-€y  diiaxvQia€y 

To,  M€td  axotos  <pdos. 
Kai  yttQ  ditaxidttatts  triXov  <neot€iy6y, 
^iyyos  dyttax6fi€yos  t6  xQ^6d€Xtoy. 

Nvy  d\  tto^difitj  r^fiiyya^ 

£6s  xttX6s  iiXios  t6  t€6y 

KdXXos  TifittVQo>a€,  <p<os  dk 

Jv^iS  isdXXtt^€y  0Q<pyii. 

*Ejt(pdog  P*. 

Ov  fiijy  &ttydtov  &iy€y  ov- 

t6s  Xay&ayifioVy 
KdXXin€  di  g>X6ya  &ttXnyiy, 
HvQ  t*  iy€Qy6y  iy  /^or/, 
'M€y  t*  dy^CtoyQija^ttti 
MtXQwy  ofiiXos  iriQmy  toi 
'HXiojy.  d€i  di  Cf6a€i 

Httytttxov'  fiOQos  di  yt 

"HdoHsi  fny  dnQoaitoy 

Hq6s  tpdos,  tovy*  €va€p€ts 
Mdyoi  fittiaxoy  iy  di<pQ<^  /^tf^arj}. 


XIL 

TUMBBAU  AU  MESME  IBAN  OALVIN  PAB  ANT.  DB 
OHANDIEU  DIT  ZAMABIEL. 

(Les  troia  sonnets  de  Chandieu  se  trouvcnt  dans  les  Poemata 
de  Beze  p.  133  ed.  de  1597.  IIs  ont  ete  reimprimes  dana  le 
Bulletin  de  la  Societe  de  llustoire  du  prot  fr.  FV.  327  et 

Vn.  15.) 

Quand  le  ciel  retira  le  Theologien, 
Qui  docte  a  eurmonte  la  Papale  ignoranoe, 
La  terre  a^ant  perdu  sa  plns  ^rande  ezcellenoey 

Tu  OB  (dit-elle  au  ciel)  envieux  de  mon  bien. 

Fay  pris  (respond  le  oiel)  celuy  qui  estoit  mien, 
Le  oouromiant  du  prix  de  sa  ferme  espcranoe: 
Bn  terre  il  ne  pouvoit  faire  sa  demeuranoe, 

Oar  il  estoit  celeste  et  non  pas  terrien. 
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Oesses  (dit  rateniel^  et  yons  Taurez  tous  deuz: 
Car  ie  Iny  aj  donne  un  nom  tant  glorienz, 
Qa'il  n'y  a  mort,  onbly,  ne  tombean  qni  Tenserre. 

Le  oiel  aura  resprit,  la  terre  gardera, 
La  gloire  de  son  nom:  et  immortel  sera 
Uesprit  yiYant  an  oiel,  le  nom  Tivant  en  terre. 

XIII. 
AUTEE. 

le  pensoy'  qne  la  mort  anroit  trop  tost  ferm^ 
L'oeil,  Tanreille  et  la  bonche  k  ce  ohef  yenerable, 
Qai  a  ven  et  ony  le  frnict  inestimable 

De  son  dire  excellent  entre  tons  renomme. 

Gar  maintenant  son  corps  qni  demenre  enferme, 
ATengle,  sonrd,  muet,  an  tumbean  qni  Vaccable, 
Ne  Toit  et  n'oit  plns  rien,  et  sa  bonche  admirable 

Ne  pent  plus  enseigner  son  tronpeau  bien-aime. 

Mais  quaud  ie  pense  auz  mauz  surTenns  apres  luy, 
Et  qu^n  ne  Toid,  on  n'oit,  on  ne  dit  plus  qu'ennuy, 
Qne  gnerre,  qne  tonrment,  qui  de  si  pres  nous  touche : 


4 

Alon  ie  cognoy  bien,  CalTin,  qne  tn  es  mort 
En  nn  temps  propre  i  toy,  et  aulienrense  est  la  mort 
Qni  fa  ferme  ton  oeil,  ton  aureille  et  ta  bouohe. 

XIV. 
AUTRB. 

Lorsqne  CalTin  changea  ceste  Tie  morteUe 
A  rEtemel  repos  de  sa  felicite, 
L'ennnyeuz  mois  de  May,  qui  le  nons  a  oste, 

Changea  tout  au  rebours  sa  fa^on  natnrelle. 

May,  qni  doit  resiouir  la  terre  uniTerseUe, 
Et  rcTestir  les  champs  de  sa  Tcrde  beaute: 
MaT,  qni  doit  descouTrir  la  riche  nouTeaute 

De  miUe  et  miUe  flenrs  que  la  terre  nons  cele: 

May  nous  a  desponiUez  de  tout  contentement, 
May  a  chang6  son  Tord  en  dueU  et  en  tonrment: 
Bref,  ce  May  fut  un  mois  au  mois  de  May  contraire. 

Car,  au  lieu  d'en  donner^  il  a  pris  nostre  flenr. 
Mais  en  l'ostant  dn  monde  il  n'a  pas  soen  tant  &ire 
Qu'au  monde  il  n'en  demenre  une  immorteUe  odenr. 


Cahini  apera,    Vci,  XXL 
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AVANT-PROPOS. 

En  r^digeant  ces  Annales  notre  but  n'a  pas  6t€  uniquement  d^^tablir  la  chronologie  des  faits 
qui  forment  le  cadre  de  la  biographie  du  R^formateur  dont  nous  publions  les  oeuvres.  II  nous  impor- 
tait  bien  davantage  de  recueillir  et  d^enregistrer  les  faits  euz-mdmes,  sous  une  forme  qui  pourra  6ven- 
tuellement  servir  aux  futurs  biographes  de  Galvin,  et  leur  ^pargner  la  peine  de  faire  des  recherches 
fastidieuses  et  trop  souvent  n^glig^s  par  leurs  pr^d^cesseurs.  Ce  but  devait  dtre  atteint  par  la  publi- 
cation  de  nombreux  extraits  textuels,  puis^s  dans  les  documents  originaux  et  authentiques,  et  constituant 
r6l6ment  principal  de  cette  partie  de  notre  travail.  Gelui-ci,  en  tant  qu'il  doit  servir  de  Guide  chrono- 
logique,  comprendra,  l^  les  dates  de  rhistoire  g^n^rale  de  la  France,  de  PAIIemagne,  de  la  Suisse  et  de 

^uelques  autres  ^tats,  qu'il  peut  dtre  utile  d'avoir  sous  les  yeux  comme  points  de  repdre  pour  celle  de 
lalvin,  surtout  \k  oii  son  activit6  personnelle  a  6t6  d6termin6e  par  la  situation  politique  et  eccl^siastique 
des  pays  avec  lesquels  il  a  ^t^  en  rapport:  2*^  les  dates  des  6v6nements  mentionn6s  dans  sa  correspon- 
dance,  enfin  8^  surtout  ceux  dans  lesquels  il  6tait  directement  int^ress^  lui-m^me  comme  acteur,  et  qui 
pouvaient  etre  document^es  par  des  pi6ces  officielles,  dont  nous  avons  tenu  ^  donner  une  copie  exacte 
et  diplomatique  partout  oi!i  cela  pouvait  sembler  n6cessaire  ou  d6sirable. 

A  cet  effet  nous  avons  compuIs6  et  exploit^  une  s^rie  de  collections  manuscrites^  dont  voici  la  liste. 
I.  La  source  d'informations  la  plus  riche  et  la  plus  importante,  ce  sont  les  Begistres  du  ConseU 
de  Gendve,  conserv^s  aux  Archives  de  cette  ville.  Nous  les  avons  lus  et  ^pluch6s  avec  la  plus  grande 
attention,  pour  les  ann^es  1536  h  1564.  (Tomes  29  k  58.)  On  trouvera  donc,  dans  les  pages  qui  vont 
soivre,  non  seulement  une  masse  de  simples  notices  puis^es  dans  ce  recueil,  mais  bien  plus  souvent  le 
texte  m^me  des  notes  relatives  aux  affaires  dans  lesquelles  Galvin  ^tait  impliqu6.  Ges  notes  forment  une 
partie  int^grante  des  procds-verbaux  des  s^ances  du  corps  qui  gouvernait  la  r^publique.  Nous  avons 
pris  &  t^he  de  ne  rien  omettre  de  ce  qui  concernait  T^glise  et  les  ^coles  tant  de  la  ville  que  de  son 
domainey  et  nous  estimons  que  par  nos  extraits  cette  source  est  d^sormais  ^puis^  quant  k  la  sph^re  en 
question.  Du  reste  le  savant  et  consciencieux  ouvrage  de  M'  Am6d6e  Roget  (rHistoire  du  peuple  de 
Gen^ve),  bas^  essentiellement  sur  la  m^me  source,  ainsi  que  la  biographie  de  Galvin  par  feu  M'  Kamp- 
schulte,  laquelle  est  malheureusement  rest6e  inachev6e,  pourraient  au  besoin  compl6ter  nos  extraits  par 
ceux  que  ces  auteurs  ont  utilis^s  pour  rhistoire  politique  du  petit  ^tat.  Notre  travail,  k  cet  ^gard,  n'a 
pas  6t6  des  plus  faciles.  Les  protocoles  des  d^Iib^rations  prises  en  conseil  paraissent  avoir  6t6  r6dig6s 
stonce  tenante  et  au  courant  de  la  plume.  Le  style  et  rorthographe  en  sont  ^galement  d^testables: 
mais  c'est  surtout  r^criture  de  Messieurs  les  secr^taires  qui  cr6e  aux  lecteurs  des  embarras  d6sesp6rants. 
n.  La  B^rie  des  liasses  de  Pitces  historiqaes ,  conserv^es  aux  mdmes  Archives,  nous  a  aussi 
fourni  nn  certain  nombre  de  donn^es  pour  les  Annales.  D'autres  pi6ces  ont  d6j£t  dtl  6tre  ins^r^es  en 
entier  dans  la  Gorrespondance.  Nous  saisissons  avec  empressement  cette  nouvelle  occasion  de  t6moigner 
notre  sinc^re  reconnaissance  ^  Messieurs  les  directeurs  des  Archives  de  Gen^ve,  feu  M.  Heyer,  et  MM. 
Grivel  et  Dufour,  qui  non  seulement  nous  ont  m6nag6  toutes  les  facilit^s  d6sirables  pour  activer  notre 
travail,  mais  qui  nous  ont  surtout  aussi  second^s  par  leur  savoir  et  leur  exp6rience. 

m.  Quant  aux  Registres  des  actes  du  Consistoire  de  Gen6ve,  dont  Galvin  ^tait  membre  d'une 
mani^re  permanente,  ils  ont  6t6  mis  &  notre  disposition  avec  la  plus  grande  lib^ralit^,  par  les  honorables 
personnes  qui  se  trouvaient  etre  &  la  t^te  de  Til^glise,  &  T^poque  oix  nous  avons  cru  devoir  porter  notre 
attcntion  sur  ccttc  Butre  source  d'informations.    Ici  cependant  nous  nous  sommes  bom^s  &  des   extraits 
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comparatiyement  peu  nombreux.  Les  sdances  du  Oon&dBtoire  6taient  pour  la  plupart  remplies  par  des 
affiiires  correctionnelleB  qui  ne  pouvaient  plus  pr^senter  un  grand  int^rdt  II  ne  sera  donc  fait  mention, 
dans  noB  Annales,  que  de  causes  qui  sont  de  nature  &  £Edre  connaltre  resprit  et  les  tendances  de  la  dis- 
cipline  que  le  R6formateur  voulait  introduire  et  faire  pr^valoir  k  G-en6ve,  et  d.  cet  ^gard  nous  esp^rons 
que  notre  choix  sera  suffisamment  instructif.  Nous  devons  cependant  avouer  que  plus  d'une  cause,  qui 
peut-^tre  aurait  valu  la  peine  d'6tre  transcrite  dans  nos  cahiers,  k  dtl  dtre  n^glig^  parce  qu'il  nous  a 
6t6  absolument  impossible  de  d6chiffrer  rafireux  griffonnage  du  secr^taire.  A  cOt^  de  celui-ci  le  secr^ 
taire  du  Gonseil  d'6tat  pourrait  passer  pour  un  caUigraphe.  Feu  M.  Gramer  a  publi6  dans  le  temps  un 
volume  de  pareils  extraits  de  ces  mdmes  Registres,  multipli^s  par  la  voie  de  rautographie.  Mais  non 
seulement  son  choix  ne  nous  a  pas  toujours  paru  heureux:  il  lui  est  aussi  arriv^  trds-naturellement  de 
se  tromper  quelquefois  en  lisant  ces  procds-verbaux  on  ne  peut  plus  mal  ^crits^  et  avec  cela  sa  propre 
^riture  est  presque  tout  aussi  illisible  que  celle  de  Porigioal. 

lY.  II  nous  a  ensuite  paru  int^ressant  de  mettre  £i  profit  les  Begistres  des  ades  de  hapteme  et 
de  mariage  conserv6s  aux  Archives  de  la  ville.  Hs  commencent  avec  rann^e  1550.  Gomme  les  pasteurs 
officiants  inscrivaient  eux-mdmes  ces  actes»  I'un  ^  la  suite  de  Tautre,  et  de  mani^re  qu'ils  forment  deux 
B^ries  pour  chaque  paroisse,  nous  avons  pens6  que  ce  qui  regardait  Galvin  pourait  6tre  mentionn^  avec 
les  autres  d^tails  qui  le  concernent.  On  constatera  ainsi  que  son  intervention  6tait  trds-in^gale,  et  qu'il 
B'e8t  quelquefois  pass^  un  temps  assez  long,  otL  il  parait  n'avoir  fonctionn^  que  rarement,  tandis  qu'& 
d'autres  6poques  il  6tait  surcharg^  de  bosogne  k  cet  ^gard. 

Y.  Les  Begistres  de  la  Venerahle  Compagnie  ont  6t^  mis  d.  notre  disposition  par  robligeance  de 
feu  M.  le  pasteur  Archinard,  le  savant  historien,  dont  les  services  empress6s  nous  rendent  sa  m^moire 
bien  ch6re,  d'autant  plus  qu'£L  notre  dernier  voyage  k  Oen^ve  nous  Tavons  trouv6  priv6  de  la  vue  et 
Bupportant  son  malheur  avec  une  admirable  r^signation  chr6tienne.  Nous  avons  transcrit  les  notes  con- 
sign^es  dans  ces  Registres  k  peu  prds  int^gralement^  pour  la  p6riode  ant^rieure  k  la  mort  de  Galvin. 
Mais  nous  devons  observer  qu'elles  nous  ont  paru  assez  incompldtes  soit  que  la  Gompagnie  n'ait  pas  tenu 
des  s6ances  r^gulieres,  soit  qu'on  n'ait  pas  relat^  dans  les  Actes  toutes  les  afflEiires  dont  les  pasteurs  ont 
ACl  s'occup6r.  Du  moins  nous  voyons  par  les  Registres  du  Gonseil  d'6tat  qu'ils  ont  dd  souvent  discuter  des 
mesures  propos6es  ensuite  au  gouvemement,  mais  dont  leurs  propres  proc^s-verbaux  n'offrent  pas  de  traces. 

YI.  Les  Archives  de  Berne,  et  la  riche  collection  de  lettres  conserv6es  aux  Archives  de  Zurich, 
nous  ont  encore  fourni  maint  d6tail  que  nous  ne  oroyions  pas  devoir  ins^rer  dans  la  Gorrespondance, 
mais  dont  il  a  pu  dtre  fait  mention  dans  les  Annales.  H  en  est  de  m^me  de  certaines  notes  tir6eB  des 
Archives  du  chapitre  de  8.  Thomas  de  Strasbourg,  auxquelles  notre  Tr^sor  ^pistolaire  est  redevable  de 
tant  de  documents  int^ressants. 

YII.  Nous  mentionnerons  encore  la  vie  manuscrite  de  Farel  par  Perrot,  dont  nous  avons  fait 
des  extraits  sur  la  copie  conserv6e  k  Berne,  collationn^s  ensuite  sur  roriginal  que  poss^de  la  biblioth^que 
des  Pasteurs  de  Neuchd.teL  II  j  est  fait  surtout  usage  des  lettres  du  R^formateur,  ou  de  cellea  adress^s 
^  lui,  dont  un  bon  nombre  n'existent  plus. 

Dans  toutes  les  notices  authentiques  et  contemporaines ,  qui  forment  T^I^ment  principal  de  nos 
Annales,  nous  avons  soigneusement  conserv6  1'orthographe  des  originaux.  Nos  lecteurs  so  trouveront 
peut-^tre  arrdt6s  au  commencement  par  l'6tranget6  des  formos  du  texte.  Mais  la  difficult6  est  bient6t 
8urmont6e.  Nous  tenons  cependant  k  leur  &ciliter  la  chose  en  mentionnant  ici  un  certain  nombre  de 
particularit^s  qui  reviennent  le  plus  souvent. 

Les  accents,  c6dilles  et  apostrophes  manquent  toujours.  Les  mots:  iZ,  ils,  y  .  .  .  .  qui,  gu*%l 
quHls,  ne  sont  gu6re  distingu6s.  Les  diff(6rentes  formes  des  verbes:  aimer,  aime,  aimSs,  aimez  servent 
pdle-m6le  les  unes  pour  les  autres.  Le  verbe  avoir  conserve  rinitiale  latine:  havoyer,  ha,  hant,  heu,  heust. 
jLte  verbe  lire  fait  au  partioipe  Iheu:  le  verbe  voir  (veoir)  fait  vheu.  Pourvoir  s'6nonce  provoystre.  Le 
verbe  devoir  (debvoir)  aidopte  les  formes:  que  je  doyhge,  nous  doibgeons,  que  je  dheubsse  etc.  Vordoir^  k 
Bon  tour,  en  a  de  singuli^res:  voulsi  etc.  Savoir  s'6crit  avec  un  c  d'aprds  le  latin:  je  scay,  il  scet,  ilz 
scaventf  sceu  etc.    Prendre  fait  qu'il  pregne, 

En  fait  de  mots  aujourd'hui  perdus,  ou  dont  Porthographe  a  chang6,  nous  signalerons:  guerre 
(quaerere^  chercher,  cercher);  poienne  (peine);  ains  (mais;  ne  pas  &  confondre  avec  ainsin  (ainsi);  iouxte 
(iuxta,  selon);  atdchongs  (aucuns);  certaien  (certain^;  une  crie  (cri^e,  proclamation) ;  il  conste  (constat,  il 
est  certain,  6tabli);  parroche  (paroisse);  getter  (jeter);  soubgetz  (sujets);  oy,  oi,  oyr  (oulr,  entendre);e^5er 
fmarier);  nqpse  (noces);  chiefa  (chef);  dempuis  (depuis);  impetrer  (obtenir),  et  beaucoup  d'autre8  mots 
tormds  dUrectement  du  latin  et  hors  d'u8age  aujourd'hui. 


1509. 

JUILLET. 
Mardi  10. 

loannes  OalvinuB  nasciiur  Novioduni  patre 
Oerardo,  putHicano,  notario,  mahre  loanne  Franca 
eaupone  Cameraeensi  genita.  Pater  natus  erai  in 
oppido  Pont-VEvesque  prope  Noviodunum. 

Fratres  habuit  inter  plures  quorum  nomina  me- 
moriae  prodita  non  sunt,  Antonium  mereatorem  cali' 
garium  qui  Qenevam  se  conttdit,  et  Carolum  pres- 
hgterum  qui  Novioduni  mortuus  nodu  et  dam  sepuUm 
est  inter  quatuor  cdlumnas  furcae  publicae  quia  euchor 
fisiiam  sumere  nduerat. 

152t 
MAI. 

Mercredi  89. 

Jean  Calvin  obtient  une  portion  du  revenu  de 
la  ohapelle  de  la  O^ine  fond6e  dans  la  cath^drale 
de  Noyon.  (Deemay,  remarques  sur  la  yie  de  Calvin 
tirto  dea  registres  de  Novon  1657.)    Hermifyard 

t  r.  p.  104. 

1529. 

Calvinus  Corderii  discipulus  in  CoUegio  de  la 
Marche  Lutetiae.   {V.  luL  Bmnet  in  BuUetin  XVII. 

555.) 

1530. 
SEPTEMBRB. 

Mardi  la. 

Calvinus  MeUiani  est.  (Ep,  2.  Opp,  X.  p.  3.) 
Cf.  Doind  in  BuUetin  1877.  p.  174. 

1531. 
MAR8. 

Liindi  6. 

Calvinus  scribit  PraefaUonem  ad  Chemini  An- 
tapohgiam.  (Opp.  T.  IX.  p.  785.  cf.  ibid.  Prdegg. 
p.  72  et  Ep.  3.)    Doinel  in  BuUetin  1877.  p.  174. 


MAL 
Dimanche  14. 

Calvinus  Novioduni  est  ubi  eius  pater  animam 
agit.    (JS^.  4.) 

Vendredi  26. 

Gerardus  Calvinus  Nostripater  moritur.   {Her- 
mifyard  II  394.) 

JUIN. 
Lnndi  19. 

aut  fortasse  die  seq.  Calvinus  Lutetiam  venit. 
{Ep.  6.  pag.  9.) 

Dimanche  25. 

adit  Danidis  sororem  in  domo  conventtMdi  (ibid.) 

Dl^OEMBBE. 

Nic  du  Chemin  Lutetiam  venit  ibi  paucos 
menses  commoraturus.    (Ep.  7.) 

1532. 
JANVIER. 

Calvinus  Parisiis  commoratur  {Ep.  8)  et  quidem 
aeris  penuria  laborans  (Ep.  9)  et  morbo  {Ep.  10). 

p:6vrier. 

Mercredi  14. 

Dans  un  acte  de  ce  jour  est  nommS  maistre 
Jean  Oauvin  lioenci^  6q  lois.  {Doinel  dans  le 
BuOetvn  1877.  p.  179  qui  en  condut  que  Calvin  itait 
aiors  a  OrleanSt  pripc^rant  son  doctorat.) 

AVRIL. 
Jendi  4. 

Calvinus  qnstolam  nuncupatoriam  scribit  primo 
suo  opusculo  in  Clementiam  Senecae  praefixam.  {Opp. 
T.  r.p.  5.) 
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SEPTEMBRE. 
Mercredi  4. 

Calvinus  Novioduni  est  (Noyon?)  et  ad  Buce- 
rum  saJtis  familiariter  scribU,  iia  ut  de  anno  dubium 
arvri  possU  (Ep.  16.  p.  22  seqq.) 

—  Per  maiorem  partem  anni  1532  etusqueadaur 
tumnum  1533  Aurdiae  studiis  operam  navat  see. 
Doinel  in  Bulletin  1877.  p.  174  ss. 

1533. 

MAI. 
Samedi  10. 

Maistre  lehan  Oauvyn    Bubstitut  annuel  du 
prooureur  de  la  nation  de  Picardie  de  rUniversit^ 
d'0rlean8,  lehan   le  Mire,   lehan   le  Roy,   lac- 
ques  Normant,   CharleB  Couronnal,   Laurens 
de  Normandie  et  lehan  Benoist,  eulx  disans 
faire  la  plus  grant  et  seine  partie  des  escolliers  de 
la  dicte  nation  de  Pioardie  assemblez  et  congregez 
ou  cloistre  de  1'eglise  N.  D.  de  Bonnes-Nouvelles 
d'Orleans,  k  huy  heure  d^une  heure  suivant  le  pro- 
olamat  et  signification  k  eulx  faict  par  (blanc)  be- 
del  de  la  dicte  nation,  ainsi  que  par  ledict  (Uanc) 
a  e8t6  rapport6^  pour  aucuns  grans  et  urgans  affai- 
roB  quHIs  dient  ladiot^nation  avoir,  mesmes  pour 
poursuir  le  proces  pendant  par  devant  nous  comme 
demandeurs,  k  renoontre  de  Franooys  de  Berry 
et  ses  oonsors  deffendeurB,  et  ung  aultre  pendant  k 
la  barre  du  Palais  h  Paris,  auquel  ilz  ont  est6  in- 
timez  &  la  personne  de  leur  procureur  k  la  requeste 
du  procureur  general  du  Roy,  conBcenty   et  con- 
Bcentent  que   maistre  Oirard  de  Rier,  recepveur 
de   ladicte   nation,    &   ce  present^    puisse    vendre 
ou    faire    vendre   k  telles  personnes   et  pour   tel 
pris   que   bon    luy   semblera   et    verra    estre    au 
proffict  de  la  dicte  nation  deux  buzetes  d'argent  es- 
tans  d'icelle  nation,  pour  les  deniers  yssans  de  la 
vente  convertir  et  employer  aux  fraicts  qu'il  con- 
vient  et  conviendra  faire  68  dict  proces  et  aultres  af- 
faires  de  ladicte  nation,  k  la  charge  toutes  voyez  de 
rendre  par  ledict  recepveur  bon  compte  et  reliqua 
aux  suppostz  de  ladicte  nation,   quant  pftr  d'eulx 
requis  en  sera.    Dont  ledict  recepveur  a  requis  let- 
tre.     Presens   Guion  Bellenger  cordonnier   de- 
meurant  en  la  paroisse  N.  D.  de  BonneB-Nouvelles, 
et  Pierre  le  Foretier  demeurant  en  la  paroisse, 
de  S.  Eloy  d'0rlean8  pour  tesmoings.    (Documerd 
tirS  desArcMves  cPOrUans  par  M,  Doinel  archiviste. 
BuOeUn  1877.  p.  179.) 


JUIN. 
Mercredi  11. 

MaistroB   Jehan  Oauvyn,   Oirard   de  Riez, 
Jehan  le  Roy,  Laurens  de  Normandie  (d  plu- 


sieurs  aiUres)  eulx  disanB  faire  la  plus  grant  et  seine 

partie  des    suppostz  de   la  nacion  de  Pioardie  en 

rUniversit^  d'0rleans,  assemblez  et  congregez  en 

reglise  N.  D.  de  Bonnes-Nouvelles,  li  huy  heure 

d'une  heure,  suivant  le  proclamat  et  signification 

&  eulx  et  aultres  suppostz  de  ladicte  nacion  faicte 

par  lacques  Desmaroys  bedel  de  ladicte  nation, 

comme  par   luy   a  est^    rapport^:    Lesquels  pour 

eulx  ont  faict  nomm^  ordonn^  constitu6  et  estably 

leur  procureur  Maistre  lehan  Lamiray  et  aultres 

&  plaider,  et  par  especial  ont  lesdicts  suppostz  donn^ 

et  donnent  plain  povoir  puissance  auctorit^  et  man- 

dement  expr^s  ausdicts  procureurs  et  chacun  d'eulx 

de  poursuir  pourchasser  soustenir  et  deffendre  le 

proc6s  mis  entre  lesdicts  suppostz  par  devant  nous 

conservateur  des  privilleges  royaulx  de  ladiote  XTni- 

versit6,  comme  demandeurs  et  complaignans  en  cas 

desaisine  etnouvellet^  d.  l'encontre  deFrancoys  de 

Berry  et  aultres  ses  consors  deffendeurs  et  oppo- 

sans.    Et  oultre  audit  Lamiray  seul  et  pour  le 

tout    de  reeepvoir  les  sommes  et  deniers  qui  par 

les  suppostz  d'ioeile  nacion  a  est^  ordonn^  et  con- 

clud  par  eulx,  estre  prise  sur  chacun  d'eulx  pour 

poursuir  ledict  proc6s  par  acte  de  ce  passe  par  aul- 

tre  notaire  dudit  Chastellet,  de  recepvoir  soy  tenir 

pour  contant  et    en    bailler    acquict  et    desoharge 

suffisante  telles  que  au  cas  appartiendra,  k  les  tenir 

entretenir  obliger  les  biens  de  ladiote  nation  tant 

et  si  avant  qu'il  est  acoustum6  faire  en  tel  oas.   A 

la  charge  toutes  voyez  de  rendre  par  ledict  Lami- 

ray  bon  juste  et  loyal  compte  avec  le  reliqua  de  ce 

qu^il  recepvra,  quant  requis  en  sera,  et  de  bailler 

bonne  et  satisfaisante  caution  de  ce  faire.  A  oe  pre- 

sent  Philippe  Lor6  libraire  et  marchant  d^Orleans 

qui  a  pleig^  et  cautionn^  ledict  Lamyray  de  ce 

qu'il  pourra  recepvoir  Buivant  ces  presentes:  et  k 

ce  B^OBt  oblig^  tant  et  si  avant  qu'il  est  aooustum^ 

faire  en  tel  cas  et  generallement ....  ProBonB  M. 

lacques  Rainguet   eacollier   estudiant   en   ladiote 

Universit^  et  Guyon  Bellanger  Cordonnier  de- 

meurant  &  Orleans  pour  tesmoings.  (Dovnd  l.  c.) 

OCTOBRE. 
Mercredi  Ir. 

Fabulam  actam  in  collegio  Navarrensi  fuse  itar- 
rat  Calvinus  Ep.  19.  Opp.  X.  p.  27. 

NOVEMBRE. 
Samedi  Ir. 

Oratio  Copi  rectoris  a  Cdlvino  conscripta  occasio 
est  autori  Parisiis  rdictis  fuga  sUn  consulendi.  (Ep. 
19  his  l.  l.  p.  30.)  Plura  praAet  vita  a  Beea  eon- 
scripta. 

1534. 

Ineunte  hoc  anno  rdida  LiUetia  Calvinus  in 
fines  Santonum  se  recepit  uhi  a  Ludovico  du  Tillet, 
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tanmco  Iculisnensi  hospitio  exceptus  tdiqwjmdiu  quiete 
maratus  est  studiis  ut  videtur  thedlogicis  maxime  de- 
ditus.  {Ep.  20.  Opp.  X.  37.)  De  his  minus  vere 
Flor,  de  Baenumd  p.  883 :  II  se  retira  &  petit  bruit 
dans  la  ville  d^Angoulesme  poor  estre  en  plaB  grande 
seuret^  ot  il  fut  entretenu  reflpaee  de  trois  anB  (!) 
au8  despenB  de  Lojb  du  Tillet  car6  de  Olaix  ot 
chanoine  d'AngoaleBme  k  qui  il  enBeignoit  ce  peu 
de  grec  qu'il  sQavoit 

—  leulisnae  neque  diu  neque  conUnuo  mansisse 
ex  eo  patet  quod 

—  mense  Maio  Novioduni  fuit  beneficia  quibus 
adhuc  fruebatur  resignaturus  (ChapeUe  de  la  Gesine 
et  cure  de  Pont-VEvSque)  cf.  Levasseur  p.  1161 

—  ium  etiam  apud  Fictavos  (Bayle,  art.  La 
Plaee) 

—  et  omnino  Aureliae  unde  data  estprima  prae- 
fatio  ad  Psychopannychiam  tum  temporis  nondum  edi- 
tam.  De  qua  vide  Prolegg.  nostra  T.  V.  et  quae  an- 
notavimus  ad  Ep.  21.  l.  l.  p.  38. 

—  Huc  pertinet  etiam  tragoedia  iUa  quam  facete 
narrat  Ep.  22.  de  Franciscanis  Aurdianensibus  acta 
eodem  anno  cuiusque  testis  C.  fuisse  videtwr. 

JANVIER. 
Samedi  24. 

Mortde  GuiUaume  Brifonnet,  iveque de  Meaux. 

MAL 

Lnndi  4. 

Calvin  r^signe  Ba  chapelle  de  la  G^Bine  & 
Noyon  et  sa  cure  de  Pont-r!fev6que.  {Hermi^jard 
F.  104.) 

AOUT. 
Samedi  16. 

Fondaiion  de  Vordre  des  JSsuites  a  Mantmartre. 

8EPTEMBRE. 
Vendredi  25. 

Mort  du  pape  Clement  VIL 

OOTOBRE. 
MardilS. 

Election  du  pape  Paul  III.  (Alex.  Famese). 

Samedi  k  Dimanche  17—18. 

Affaire  des  placards.     Voir  la  lettre  de  Gesner 
(Ep.  23.  p.  42  sq.)  et  les  auteurs  citis  a  ce  prqpos. 
Calvini  opera.    V6L  XXL 


—  Plurimi  fugitivi  hac  oecasione  Argentoratum 
veniunt,  inter  quos  et  Cdlvinus  ei  TiVletus^  gui  sub 
finem  anni  eo  devenisse  videntu/r. 

15S5. 

—  Paulo  post  initium  anni  Calvinus  Argentorato 
Basileam  se  contuUsse  videtur. 

—  Cogitabat  tum  temporis  de  edenda  Psychopa^ 
nychia,  quod  dissuadet  Capito  Ep.  24.  Opp.  X  p.  45. 

Inter  academiae  BasilienBiB  hoBpites  lo.  Cal- 
vinuB  praeoipue  commemorandus  eat^  lumen  Gal- 
liae  ....  lumen  in  hoc  ipso  in  quo  haec  meditor 
commentorque  hoepitio  praecipue  perspectum.  Hio 
enim  tanti  luminis  fiAces  (ut  Oatharina  Petita 
{Frau  Klein)  lectissima  matrona,  sanctitate  singu- 
laris  ingenii  mirifice  capta,  tum  Oalvini,  modo 
etiam  Rami  hospita,  saepe  ac  iucunde  mihi  narra- 
vit)  primum  sunt  incensae :  hic  illustres  illae  chris- 
tianae  Institutionis  coelestesque  vigiiiae  sunt  exara- 
tae  et  elaboratae.  {Petri  Bami  BasHea  ad  senaUm 
populumque  BasUiensem.  1572.  pag.  58.) 

.  JANVEER. 
Vendredi  89. 

^U  royal  contre  les  recdeurs  de  LuOieriens. 

MARB. 

Limdi  8. 

Pretendu  empoisonnement  de  Viret.  Par  fortune 
un  predicant  nomm6  P.  Yiret  d'Orbe  tomba  malade 
et  un  homme  et  une  femme  furent  accus6s  de  Ta- 
voir  empoisonn^.  L^homme  fat  delivr6  mais  grande 
piece  de  temps  apros:  la  femme  fut  defaicte  par 
ittstice.  (Jeanne  de  Jussip,  Levain  du  Calv.  p.  112. 
comp.  Notes  p.  258.  Froment^  actes  et  gestes  p.  102, 
Gaberel  L  208  et  pieces  p.  80.  Hermi^jard  III.  279. 
Buchat  IIL  346.  Kirchhofer,  Farei  L  186.  Kamp- 
schuUe  p.  159. 

—  Scis  Gebennae  P.  Viretum  Parelli  collegam 
intoxicatum.  Erat  offula  parata  ambobus:  nescio 
quomodo  Farellus  evaserit.  A  scorto  simulante 
poenitentiam  offula  parata  dicitur.  (Mgconius  Bulr 
lingero  30.  Mart  1535.  Archiv.  Turic  PM.  VI.  Vd. 
108  fd.  64.    SitnleT.  T.  38.) 

MAR8. 
Mardi  16. 

Adhnc  hodie  Gallos  vidi  novos  eiectos  in  ez- 
silium  et  passus  sum  hisce  diebus,  necdum  finis, 
quendam  in  aedibus  meis  satis  cum  molestia.  Quam- 
obrem  nondum  video  modum  tyrannidis.  (il^eofifei^ 
BuHingero  in  Arch.  Turic.  PluL  VI.  Vd.  155.  oUm 
Epp.  t.  33,  fd.  141  autogr.) 

13 
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JUIN. 
Mardll. 

Dispute  au  eouvent  des  corddiets  de  Eive  en  pri- 
sence  des  quatre  Syndics  et  du  peuple.  Farel  y  est 
assist^  de  Bernardj  Viret  et  Caroli  (Perrot,  vie 
de  Farel  M8.  Neuchdtd  p.  28.  Beme  p.  37.) 

Jendi  10. 

Edit  de  Charles-Quint  contre  ks  hereti' 
ques  de  Flandres. 

—  Hoe  mense  prodeunt  hibUa  gaUica  Neocomen- 
sia,  interprete  Boberto  Olivetano  quibus  comites  addi- 
tae  sunt  duae  Caivini  praefationes.  (Opp.  T.  IX. 
Prdlegg.  p.  62.) 

Jendi  84. 

Munster  est  prise  d^assaut.  Fin  du  royaume  des 
Anabaptistes. 

JUILLET. 
Jendi  15. 

£dit  d^amnistie  qui  exdtU  les  Sacramentaires. 

Vendredi  16. 

Mort  de  ViHecteur  Joachim  I.  (Nestor)  de 
Brandebourg  avenement  de  Joachim  11. 

•  —  Edit  de  Ooucy  contre  les  ProtestafUs.    {Epp. 
32.  33.  Opp.  X.  p.  57  suiv.) 

AOUT. 
Lnndi  23. 

Calvin  6cr%t  la  preface  de  VlnsHtution  adressSe 
au  Boi  de  France  {Voyee  Prolegg.  T.  I.  p.  23.  T. 
III.  p.  14.) 

SEPTEMBRE. 

Quod  pridem  OUvetano  promiserat,  curam  ver- 
sioni  N.  T.  emendandae  se  impensurum,  iam  serio 
aggredi  constUuit.    (Ep.  29.  Opp.  X.  p.  51.) 

OCTOBRE. 
Mercredi  20. 

Odet  de  Ghdtillon  est  nommS  evSque  deBeau- 
vais. 

d:6gembre. 

Vendredi  24. 

Beces  de  la  ligue  de  Smoicaide.  BenouveUement 
de  la  ligue  pour  dix  ans. 

1536. 

PfiVRIER. 
Dlunclie  6. 

Syndics  de  Vannee:  Glaude  Sayoye,  Ami  Por- 
ral»   Bstienne  de  Ghapeaurouge,   Aim6  Levet  — 


Seor&aires:  Glaude  RoBet,  Barth.  Messier.  (Les  pro^ 
ces-veri>aux  des  assenibUes  d^&edion  sont  insirSs  tout 
au  long  dans  les  registres  du  ConseU  ^itai.  M.  Otir 
vd  en  a  extrait  la  liste  complete  des  Syndics  dans 
le  Bulldin  de  Vinstitut  national  de  Oeneve,  Mai 
1859.) 

Mardi  15. 

Les  Genevois  demandent  au  Conseil  de  Neuchdtd 
de  leur  cSder  Viret  d  Libertet,  leurs prSdicateurs. 
Apres  un  premier  refus  la  demande  est  accordSe.  Ce- 
pendant  Libertet  arriva  seul  d  Geneve,  Viret  s^S' 
tant  laisse  engager  en  route  par  des  Bemois  a  aUer 
d    Lausanne,    {VuUiemin   Chron.   p.    252.     Buehat 

IV.  144.) 

—  Hoc  fere  tempore  BuUingerus  et  Calvinus 
prima  vice  simul  Basileae  commorantes  sibi  invicem 
innotuerunt  quum  iUe  cum  aliis  theologis  ad  conden- 
dam  confessionem  eo  se  contuiisset.   (J^.  2634.) 

Lnndi  28. 

Conseil  gSnSrdl  des  communes  du  Vci  d^Aoste 
contre  Vinvasion  de  VhSrSsie.  (Btdletin  IX.  165.) 

—  Ad  hoc  fere  tempus  nonnuUi  referunt  iter 
Calv  ini  per  vaUem  Augustanam  ubi  s,  D.  p.  evan^ 
geUum  ctam  praedicavit  usque  dum  fuga  sibi  cansu- 
lere  coactus  fuerit.  Graves  de  hac  re  disceptationes 
exstiterunt  maxime  inter  Jul.  Bonnet  et  AVb.  BiUiet 

V.  BuUetin  IX.  161  ss.  XIII.  183.  Bevue  chrS- 
tienne  XI.  461.  J.  Bonnet,  Caivin  au  Val  d'Aoste 
P.  1861.  rSimprimS  dans  les  Becits  du  16*  siede  P. 
1864.  p.  23.  Alb.  BiUiet,  LeUre  d  Mr  Merle  d^Aubigne 
sur  deux  points  dbscurs  de  la  vie  de  Caivin.  Gen. 
1864.  —  Jaques  Des  May,  pretre  et  docteur  efi  thSo- 
hgie,  Bemarques  sur  la  vie  de  Calvin  hSrSsiarque^ 
tirSes  des  registres  de  Noyon.  Bouen  1657  (reim- 
primS  dans  Cimber  et  Banjou,  Archives  curieuses  de 
Vhistoire  de  France  T.  V.)  II  raconte  que  C.  poussa 
jusqu^d  Venise  et  Bome. 

MARS. 
Samedi  4. 

Dans  la  vie  MS.  de  Farel,  par  Perrot  (Neu' 

chdtel  p.  33.  Beme  p.  44)  U  est  parlS  d^une  lettre  de 

Fabri  (d  Thonon)  d  Farel  (d  Gefieve),  du  4.  Mars 

1536  dans  laqueUeFarel  est  priS  de  saluerCalvin 

(d  Geneve??).  Une  pareiUe  lettre  n^existepas.  H  y  a 

positivement  erreur  de  date.     Sur  Christophe  Fabri 

ou  Libertet,  de    Vienne  en  DauphinS,   qui  avait 

StudiS  la  mSdedne  d  MontpeUier,  et  qui  pousse  par 

le  dSsir  de  connaitre  les  doctrines  de  la  rSforme  &ait 

venu  trouver  Farel    d   Morat,  voyee   Perrot   l.   c 

p.  24.  (30.) 
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Lnndi  6. 

Les  FranQois  entrent  en  PHmont. 

Tendredi  10. 

M^  GoilL  Farel  ha  faiot  exortation  que  lon 
deubsse  pourveoir  es  parroches  Boubgettes  de  oeste 
cite  que  la  parole  de  dieu  il  8oit  preschee.  Sur- 
quoj  est  este  adyise  et  resolu  que  lon  doibge  ex- 
orter  les  soubgetz  et  que  partout  soyent  faictes  crieB 
semblables  que  cellcB  de  la  yille  en  ce  que  concerne 
obeissance  et  abstinence  de  pallairdise  et  de  blaf- 
feme  et  que  lon  adyise  adnoncy  *  les  procureurs  dea 
parroches  sil  yeulent  hayoir  des  cloohes  quo  lon 
leur  en  pouryoise  moyeng  poyement  le  mieulx  que 
lon  pourra  et  le  plus  commodement.  (Beg.  du  don- 
seU  T.  29.  fd.  43.) 

—  Hoc  mense  Platerus  typographus  BasiUensis 
absdlpU  primam  ediUonem  InstUtUionis. 

Vendredi  24. 

M®  O.  Farel  ha  icy  faict  une  grande  exorta- 
tion  que  nous  doibgeons  pouryeoir  que  aussi  bien 
Boit  presche  leyangille  es  parroches  a  nouB  Boub- 
iectes  que  en  la  yille,  et  afiSn  que  lon  puysse  en 
icelles  soy  oongreguer  seroit  bon  que  lon  il  mette 
des  cloches.  Surquoy  est  este  adyise  et  resolu  que 
lon  doebge  mettre  une  cloohe  a  Satiguies  pource 
que  oest  le  myiieu  de  la  terre  de  Piney  et  mottre 
la  le  prescheur  quii  presche  a  S.  Germain.  Item 
est  auBsi  resolu  que  soit  envoye  ung  prescheur  h 
Gillignies. 

Icy  est  este  adyise  afiSn  de  viyre  en  meillieur 
nnite  et  accord  que  lon  doebge  faire  deffence  par 
les  dizennes  que  nulz  ne  doebge  aller  oyr  messe  ny 
fiiire  papal  sacrement  hors  la  yille  quU  noseroient 
iiEiire  dedans,  aultrement  quil  y  demeurent  et  se- 
ront  estimes  ennemys  de  la  yille.  {Beg.  du  Conseil 
T.  29.  fd.  55  V.) 

Vendredi  31. 

Le  procureur  de  Yandcuyres  au  nom  do  toute 
la  parroche  ha  requys  que  leur  soit  permise  leur 
grosse  clouche  et  toutes  les  dimenches  une  messe, 
et  par  ce  moyeng  il  sont  contens  de  ayoir  tousiours 
apres  ladite  messe  le  sermon.  Surquoy  est  este  ad- 
yise  et  pource  que  plusieurs  aultres  parroches  de- 
mandent  ainsy,  est  este  resolu  et  arreste  que  lon 
£ace  yenir  tous  les  procureurs  des  parroches  et  tous 
les  prebstres  ayecque  lungdi  prochain  et  lon  ieur 
dira  comment  ilz  se  doibyent  gouyemer,  puys  apres 
lon  leur  pouryoitra  des  oloches.   (l.  c.  foi.  61  v.) 


Lnndi 


AVML. 


Ii3. 

Les  procureurs  des  commmes  rurales  se  prisenr 
tent  avec  plusieurs  pretres,  ainsi  que  Fard.    M.  le 


I  sindique  Sayoye  a  commence  a  parler  audits 
prebBtres:  Nous  yous  ayons  faiot  demander  par 
resolution  de  nostre  conseil  pour  sayoir  de  yous  wl 
yous  yoles  yiyre  selon  la  dootriue  evangellicque 
auBsi  pour  yous  corrigir  de  oe  que  contre  les  def- 
fenses  vous  sont  de  nostre  par  faictes  avez  diot 
messe  et  faictz  aultre  papal  sacrement  oontre  lor- 
donnanoe  de  dieu  que  nous  desplaict  Surquoy  ont 
tantost  respondu  que  il  yeulent  bien  yiyre  selon  le- 
vangille,  touteffois  hont  dict:  Messieurs  nous  yous 
prions  il  yous  plaise  nous  laisser  yiyre  oomment 
nous  avonB  adyertys  et  commont  font  nouz  yoysins 
et  nous  Bumes  oeulx  que  en  tout  yous  youlons  obeir. 
Noz  deyantiers  sont  este  gens  de  biens,  nous  le  yo- 
lons  suyyre,  touteffois  quant  nous  yerrons  que  noz 
yoysinB  ohangeront  facon  de  yiyre  nous  fairons 
comment  iceidx.  Alors  par  la  houche  dudit  01. 
Sayoye  est  este  dict  audit  Don  George  Putex 
(cure  de  Satigny)  que  il  ha  des  Uyres  par  les- 
quelz  il  seduyt  le  peuple.  Surquoy  il  a  respondu 
que  il  a  une  postille  sur  leyangille.  Alors  Maistre 
GuillauImeFarel  luy  ha  dict  que  lon  se  doibt  te* 
nir  a  leyangille  plustost  ^ue  a  la  poBtille  (postille 
yeult  dire  apres  oela)  et  icy  leur  a  faict  plusieurs 
belles  remonstrances  le  dit  Farel,  auquel  il  hont 
respondu  par  la  yoix  de  celluy  de  Malya  que  ce 
quil  dict  est  yray  mais  touteffois  il  supplient  que 
lon  les  laisBo  encore  pour  ung  moys  prochain  pour 
pouyoir  lire  sur  leyangille,  a£Gn  une  aultreffois  il 
puysse  plus  franohement  et  myeulx  respondre.  Et 
Nousapres  les  ayoir  ois  leur  ayonsdonne  ung  moy 
entier  a  se  debyoir  deyant  nous  comparoitre  pour 
nous  scayoir  a  dire  ce  que  il  auront  yeu  et  en- 
tendu,  a  scayoir  moy  sil  la  doctrine  eyangellicque 
preschee  en  ceste  oite  est  la  saincte  doctrine  de 
yerite  ou  sil  en  doubte.  Et  touteffois  affin  que  il 
ne  se  ayent  a  arrester  en  erreur  leur  ayouB  def- 
fendu  et  deffendons  par  ces  preBontes  que  ce  pen- 
dant  et  iusques  il  nous  ayent  par  les  sainctes  es- 
criptures  faict  apparoitre  quil  le  doebgent  faire  ilz 
ne  se  doebgent  empecher  ny  mesler  de  dire  messe 
baptiser  confesser  esposer  ny  faire  ny  ministre  sa- 
crement  que  Boit  par  lordre  et  ordonnanoe  papale, 
en  tant  que  il  cregnent  nous  desobeir.  Icy  mesme 
ayons  faict  commandement  anx  procureurs  des  par- 
roches  sus  escriptes  que  il  doebgent  dire  a  tous 
leurs  parrochins  que  il  soyent  tenus  trestous  aller 
au  sermon  oyr  leyangille  ce  quil  hont  promys  de  faire. 
A  cecy  estoit  present  yenerable  Mess.  Ouil- 
laulme  Furbiti  docteur  en  theologie,  lequel  par 
sa  bonne  foy  a  dict  que  il  a  oyr  lexortation  par  le- 
dit  Farel  auxdits  prebstres  faicte  et  le  tout  oBtre 
selon  la  saincte  escripture  en  yerite  et  nayoir  rien 
oys  dudit  Me  Farel  que  ne  soit  selon  dieu  et  la 
saincte  escripture  yeritable.  (Beg.  du  ConseU.  T. 
29.  fdl.  65.) 
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Hercredi  5. 

Plusieurs  chanaines  avec  des  procwreurs  parais- 
sent  devant  le  Cansett  lesqueulr  ensemble  nous  ont 
demande  et  requys  que  nouB  leur  Yeuillons  pour- 
voitre  au  salut  de  leurs  ames.  Surquoy  tantost  a 
reepondu  Me  G.  Farel  que  Dieu  par  la  mort  et 
passion  de  Bon  filz  lesucrist  a  x>ourveu  a  cela:  ne 
reste  pIuB  Binon  a  suyyre  Ba  doctrine  et  ses  com- 
mandementB.  LeBquelles  choses  oycB  nouB  ayouB 
demande  aux  dictz  prebBtrcB  bU  Bcaiyent  oomment 
nouB  yiyouB  et  si  la  facon  de  fiEdre  que  nouB  tenons 
est  bonne  Belon  dieu,  au  sil  bont  quelquechose  au 
oontraire  il  le  dyent  affin  nouB  puyssionB  euBemble 
les  ungB  ayecque  les  aultres  Bclon  dieu  yiyre.  Les- 
queulx  hont  roBpondu  que  il  ne  Bcaiyent  en  cog- 
noiBtre  car  il  ne  Bont  point  clerB.  Pourquoy  nouB 
loB  ayouB  exorte  il  doebgent  yiyre  Bolon  la  sainct 
eyangille  et  faict  commandement  que  trestous  doeb- 
gent  oyr  la  predioation  de  leyangille  sans  en  faire 
reflus  et  que  les  dits  prebstres  des  icy  en  ayant  ne 
doeb^nt  plus  dire  de  mesBes  ny  faire  aultre  papal 
Bacmfice  iusque  a  ce  quil  nous  puyssent  monstrer 
que  aultrement  se  doege  Mre,  et  est  iniunct  aux 
dictz  procureur  que  il  doegent  faire  tel  commande- 
ment  par  toutes  leurs  parroches  et  que  sil  yient 
quelquung  quil  leur  presente  des  lettres  excu'*'  que 
il  ne  les  recoipyent  point  mais  que  il  prennent 
les  porteurs  et  que  il  les  nous  amenent  et  que  il 
yiyent  en  paix.   (ibid.  foh  70.) 

Vendredi  7. 

Icy  est  este  parle  M®  G.  Farel  et  de  M.  de 
S'  Yicteur  (Bonivard)  de  la  facon  de  leur  alimen- 
ter  et  ministre  abillementz  et  pour  yiyre:  et  dessuB 
est  este  arreste  que  lon  yeste  honnestement  ledifc 
S^  Yicteur  et  a  tous  deux  et  aux  autres  predicans 
que  lon  leur  ministre  pour  yiyre  honnestement  et 
si  lon  peu  faire  que  ledit  St.  Yicteur  yeuille  demo- 
rer  de  table  ayecque  ledit  Farel  que  lon  le  face: 
aultrement  que  lon  luy  pouryoisse  de  chambre  et 
de  ce  que  luy  sera  besoing.    (ibid.  fol.  72.) 

—  Hie  merUionem  inserimus  iiineris  Calvini  ita- 
lid  in  quo  Ferrariam  aUigit.  De  quo  quum  alibi 
nihil  certi  proditum  sit  recentiores  autores  muUa  fabu- 
losa  pro  authenticis  vendidenmt.  Vide  quos  taudo' 
vimus  ad  uU.  Febr.  huius  anni. 


Mercredi  26. 

Martin  Oonin  noye  a  Orenoble.  H  avait  etS 
envoyi  avec  Jean  Girard  par  les  Vaudois  de  Pie' 
mont  a  Geneve  vers  Farel,  pour  s*enqu6rir  de  la 
puretS  et  veritS  de  leur  doctrine.  H  fut  arrHe  au  re- 
tour.  Girard  fut  depuis  imprimeur  a  Geneve. 
(Hist.  ecd.  I.  23.) 


4     r 


Vendredi  28. 

M"*  Cristoffle  (Liberte^  le  predicant  a  ex- 
pose  que  il  y  a  a  present  a  &ire  plusieurs  nopses 
et  que  plusieurs  femmes  de  ceste  yille  reffiisent 
couyrir  le  chie&  des  yierges:  pourtant  que  lon  y 
doebge  adyiser.  Car  de  luy  il  nest  point  de  pro- 
poB  den  esposer  point  sinon  ainsin  que  porte  la  s. 
escripture.  Surquoy  est  este  arreste  que  lon  adyer- 
tisse  les  parans  desdites  esposes  que  il  ne  les  ame- 
nent  point  le  chie£z  descouyert.  (Beg.  du  ConseU. 
T.  29.  fd.  92  V.) 

—  Vers  cette  Spoque  Viret  est  envoye  comme 
pridicateur  a  Lausanne,  chef-lieu  du  pays  de  Vaud 
recemment  conquis  par  les  Bernois.  En  meme  temps 
Libertet  (Fabri)  passa  a  Thonon  dans  le  Chablais, 
ou  Farel  avait  commencS  la  riforme:  (ViMiemin, 
Qhron.  p.  252.  265.  suiv.  Buehat  IV.  144  suiv.) 

—  La  guerre  recommence  entre  le  roi  de  Franee 
et  TEmpereur. 

MAL 
Mercredi  10. 

loy  est  aussi  este  parle  de  la  alimentation  des 
predicans  et  est  arreste  que  lon  doege  les  norrir 
yestir  et  entretenir  sus  les  biens  des  parrochiales 
tant  de  la  yille  que  de  nostre  terre.  (Beg.  du  Con- 
seil  T.  29.  fol.  103  v.) 

—  Beces  de  la  reunion  de  Francfort  tenue  par 
la  Ugue  de  Smakalde. 

Vendredi  12. 

Icy  est  este  parle  des  prebstres  detenus  pour 
ayoir  dict  messe  contre  les  deffenses  et  est  este  ar- 
reste  et  resolu  que  U  soyent  menez  a  Riya  au  ser- 
mon  dimenche  prochain  a  confesser  deyant  chescung 
leur  mefiJEUct  et  par  telz  moyen  leur  sera  pardonne. 
Suiverd  les  noms  (ibid.  fol.  105  v.) 

Vendredi  19. 

Icy  est  yenu  W  Gc.  Farel  accompaigne  de 
M^  Antoenne  Saulnier  et  de  Henrich  (de  la 
Ma/re,  le  nom  laissi  en  Uanc)  predicans  et  apres  ayoir 
faict  une  grande  admonition  de  bien  yiyre  et  selon 
dieu  et  mesmement  de  entretenir  une  bonne  imion 
entre  le  peuple  et  de  chercher  tous  les  moyens  pour 
cela  faire,  hont  recommande  que  lon  heusse  adyys 
de  donner  ordre  aux  escolles  affin  que  la  jeuneaae 
ne  perde  son  temps.  Sur  lesquelles  choses  est 
arreste  que  lon  doege  asBombler  le  conseil  de  deux 
centz  et  y  proposer  cela  et  dire  que  lordinaire 
(c.  a.  d.  le  petit  conseU)  est  de  Tadyys  que  lon  aa- 
semble  ung  grand  cSnseil  general  pour  y  demander 
si  chescuDg  yeult  yiyre  selon  la  nouyelle  refforma- 
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tion  de  la  foy  ainsy  qnelle  est  presohee,  et  aossy 
dire  que  lordinaire  est  de  cest  adyys  de  donner 
cent  esGUB  dor  au  soleil  par  an  a  M^  Ant.  Saul- 
nier  et  que  ilyeuiUe  tenir  lesescoUes  et  deux  bar 
ohelliers  pour  bien  instruire  les  enfauB  affin  que 
plus  il  ne  perde  leur  temps.  (Beg.  du  CanseU.  T. 
29.  fd.  109  V.) 

—  Conseii  des  Deux^Cents.  Icy  est  este  pro- 
pose  comment  les  ministres  de  la  parole  de  Dieu 
pluseurffoiB  sont  yenus  nouB  adyiser  que  il  enten- 
dent  que  encore  a  beaucoupt  de  gens  froidz  en  la 
foy  de  dieu  en  ceste  yille  et  nouB  hont  exhorte  yo- 
loir  chercher  moyeng  de  unir  en  icelle  le  pople  et 
auasy  de  donner  ordre  sus  les  escoUes  affin  lon 
puysBe  instruire  les  enfans  a  yiyre  selon  dieu  et  sa 
parolle.  Surquoy  lordinaire  conBeil  fust  dadyys  de 
a88embier  ung  general  conseil  pour  y  proposer  le 
mode  de  yiyre  selon  dieu  et  demander  generalement 
a  touB  ei  ne  yeulent  pas  yiyre  Belon  la  parole  de 
dieu  que  nous  est  preschee.  Item  et  des  escoUes 
fust  arreste  de  parler  a  M®  Ant.  Sauinier,  a  sca- 
Yoir  de  luy  si  youldroit  seryir  aux  escoUes  et  si  lon 
le  pouyoit  ayoir  et  que  il  prisse  charges  des  bachel- 
liers  et  en  tout  que  lon  luy  fisBe  sallaire  de  cent 
cscuB  soleil  annuellement  sur  lequel  il  deusse  yiyre 

et  ministrer  aux  aultres Surquoy  est  este 

resolu  et  condu  que  lon  se  tient  audit  ordinaire 
coDseil  et  que  les  choses  soient  mis  en  grand  gene- 
ral  conseil  quil  se  debyra  dimenohe  prochain  assem- 
bler  {ibid.  fol.  111  v.).  Les  cent  Scus  equivtdent  d 
/r.  215.  Les  enfans  despauvresdevaient  recevoir  Tm- 
strudion  graiuiie,  les  autres  payeront  3  sds  par  tri- 
ftnestre.  (Vbyejif  aussi  Betant,  Notice  sur  U  coUege  de 
Rivep.  2.) 

Samedi  20. 

Henry  VIII.  epouse  Jeawne  Seymour.  LaveiOe 
U  avaU  faU  dScapiter  Anne  Bcieyn. 

Dimanche  81. 

Le  conseil  general  en  cloistre:  iouxte  la  reso- 
lution  du  conseil  ordinaire  est  este  assemble  le  ge- 
neral  au  son  de  la  cloche  et  a  la  trompete  ainsi 
que  eat  de  coustume  et  par  la  yoye  de  M.  Glaude 
Sayoye  premier  sindicque  est  propoBC  Parrest  du 
conseil  ordinaire  et  de  deux  centz  touchant  le  mode 
de  yiyre  et  apres  ce  aulte  yoix  est  este  demande 
Bil  y  ayoit  aucungs  que  sceusse  et  yolusse  dire 
quelque  chose  contre  la  parole  et  la  doctrine  qui 
nouB  est  en  ccBte  cite  preschee  quil  le  dyent  et  a 
Bcayoir  si  trestous  yeulent  pas  yiyre  selon  leyan- 
gille  et  la  parole  de  Dieu  ainsy  que  dempuis  labo- 
lition  des  meBses  nous  est  este  preschee  et  se  presche 
touB  les  iours,  sans  plus  aspirer  ny  youloir  messes 
ymaiges  ydoles  ny  aultres  abusions  papalleB  quelles 


quelle  soyent.  Surquoy  sans  point  daultre  yoix 
que  une  mesme  est  est^  generalement  arreste  et 
par  eleyation  des  mains  en  lair  conclud  et  a  Dieu 
promys  et  iure  que  trestous  unanimement  a  layde 
de  Dieu  yolons  yiyre  en  ceste  saincte  loy  eyan- 
gellicque  et  parolle  de  Dieu  ainsyn  quelle  nous  est 
annoncee  yeuillans  delaisser  toutes  messes  et  aultres 
ceremonies  et  abusions  papales  ymaiges  et  ydoles 
et  tout  ce  que  cela  porroit  toucher,  yiyre  en  union 
et  obeissance  de  iustice.  Icy  est  auBsy  este  pro- 
pose  larticle  des  escolles  et  sur  jcelluy  par  une 
mesme  yoix  est  resolu  que  lon  taische  a  ayoir 
homme  a  cela  faire  scayant  et  que  lon  le  sallarie 
tellement  quil  puysse  nurrir  et  enseigner  les  pao- 
yies  sans  leur  rien  demander  de  sallaire  et  aussy 
que  chescung  soit  tenu  enyoyer  ses  enfans  a  les- 
choUe  et  les  fairo  apprendre  et  tous  escolliers  et 
auBsi  pedagoges  soyent  tenus  aller  faire  la  residence  a 
la  grande  escolle  ou  sera  le  Recteur  et  ses  bachel- 
liers.    (Beg  du  O.  Vd.  29.  fol  112.) 

MAI. 
Jeudi  25. 

Concordia  WUtembergensis. 

Mercredi  31. 

EdU  de  Lyon,  proclamant  amnistie  complete  pour 
les  JUretiques  qui  abjwreraiient  dans  Vespace  de  six 
mois. 

JUIN. 
Vendredi  2. 

BuUe  de  Paul  III.  convoquant  le  concUe  pouir 
le  23  Mai  1537. 

Jendi  8. 

Le  Parlement  anglais  dSdare  ^lisabeth  iUSgUime. 

JUILLET. 
Lnndi  3. 

Senatus  Argentoratensis  ad  Regem  Franciscum 
pro  GdUis  6b  evangdium  vexatis.  (J^pp.  32.  Opp.  X. 
57.)    Cf.  Sleidan.  II.  51  ed.  1786. 

Mercredi  6. 

Imperator  Bemensibus  scribU  de  rdigione  non 
mutanda. 

—  Ex  Italia  redux  C.  BasUeam  se  contulerat 
et  inde  denuo  patriam  invisercU ,  eo  consUio  td  vd  in 
ea  urbe  vd  Argentorati  pedem  figeret.  Be  tempore 
huius  Uineris  memoriae  ntiiU  proditum  est,  (Cf. 
Lopini  ep.  *70.  Opp.  X.  115.  ncit.  2.) 

Jendi  13. 

laoobus  de  Bonis  presbyter,  qui  iurayit  non 
amplius  tractare  illam  herethicam  foctionem  missa- 
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lem,  confitetur  quod  adhuc  ab  illo  tempore  citra 
celebravit  plures  missaa  in  terra  Oenevae,  ut  vio- 
tum  consequeretur:  tamen  implorat  yeniam.  Man- 
datur  incaroerari.    (Beg.  du  Conseil.  T,  30.  /bl.  27  v.) 

Vendredi  2L 

Ibidem  fuit  loquutum  quod  ille  presbiter  de 
Malva,  dictus  don  lohan,  celebrat  contra  deflien- 
fiiones.  Buper  quod  fuit  arreetatum  quod  postquam 
facit  contra  deffenaiones  et  ydolatrat  capiatur.  {B^eg, 
l.  e.  p.^31  V.) 

Lnndi  24. 

Ibidem  fuit  petitus  lo.  Balard,  quare  recusat 
audire  verbum  Dei?  Qui  respondit  quod  credit  in 
Deum  qui  per  suum  spiritum  ipsum  docet,  nec  po- 
test  credere  predicantibus  nostris.  Dixit,  nos  non 
posse  cogere  eum  ad  eundum  ad  sermonem  contra 
Buam  conscientiam  ....  Monuimus  eum  quod  intra 
triduum  ipse  debeat  paruisse  cridis,  aut  causam 
instam  quare  non,  dedarasse.  Qui  respondit:  le 
yeux  viyre  selon  levangille  de  dieu,  mais  ie  ne 
yeulx  point  user  selon  linterpretation  daulcungs 
particuliers  mais  selon  linterpretation  du  s.  esprit 
par  la  saincte  mere  esglise  universelle  en  laquelle 
le  crois.  Interrogue  quil  responde  sil  veult  pas 
aller  au  sermon,  Respond  que  sa  conscience  ne  luy 
porte  pas  quil  alle  et  pourtant  ne  veult  il  pas  faire 
contre  icelle:  car  il  est  enseigne  par  plus  haut  que 
tel  presoheurs.  Omnibus  auditis  ftiit  sibi  factum 
mandatum  quod  si  non  paruerit  cridis  et  iverit  ad 
sermoncm  sicuti  statutum  est,  ipse  eiusque  familia 
debeant  exire  civitatem  infra  decem  dies  proximas 
ab  hao.    {Beg.  du  Conseil.  fol.  32  v.) 

—  Sub  fmem  huim  mensis  Argentoratenses,  Ti- 
gwrini,  BasHeenses  et  Bemenses  apud  Begem  pro 
piis  Gallis  intercedunt. 

AOUT. 

—  Calvinus  Genevam  devenit  Novioduno  Argentora- 
tum  profeciurus,  longiore  quidem  circuitu  viis  belli 
occasione  non  undique  tutis.  Ea  occasionea  Farello 
retentus  est  De  die  non  cansUxt.  Pource  que  pour 
idler  &  Strasbourg  oii  ie  vouloye  lors  me  retirer  le 
plus  droict  chemin  estait  ferm^  par  les  guerres, 
i'avoye  deliberd  de  passer  par  yci  iegerement, 
sans  arrester  plus  d'un6  nuict  en  ville.  Un  per- 
Bonnage,  lequef  maintenant  s^est  vilenement  revolt6 
et  retourn^  vers  Icb  papistes  (du  Tillet)  me  des- 

couvrit   et  fit  cognoistre  aux  aultres Sur 

cela  Farel  (comme  il  bmsloit  d'un  merveilleux 
sele  d'adyancer  revangile)  feit  inoontinent  tous  ses 
efforts  pour  me  retenir.  {Cahm,  Btiface  des  Psaumes.) 


i  15. 

Fuit  loquutum  de  Jo.  Balard  et  arrestatum 
quod  mittatur  quaesitum,  et  si  recusaverat  ire  audi* 
tum  sermonem  detineatnr  et  per  singuloB  dies  du- 
catur  ad  sermonem.  Arrestum  exseqaatur  super 
omnes  siout  super  Balard.  (Beg.  duConseU.  T.  30 
p.  40  t;.) 

—  Hoc  mense  Augusto  C.  BasHeam  petens  pilures 
ecdesias  helveticas  invtsit,  mox  Genevam  redit.  Eodem 
tempore  de  versione  gaUica  InstiUdimis  cogitat,  qumm 
tamen  non  conscribit.  (C.  DanieU  Epp.  34.  Opp.  X. 
63.)  Sub  finem  mensis  Genevae  reducem  iam  fuisse 
ex  seqq.  apparet. 

—  De  cette  lettre  de  TouBsaint  de  Montr 
beliard  (26  Nov.)  il  conste  que  Oalvin  estoit  venu 
en  ceste  annee  4  Oeneve  comme  en  effet  oest  chose 
seure  que  venant  d'Italie  passa  par  la  non  en  in- 
tention  de  sy  ioumer  ains  seulement  de  voir  la 
ville  et  recognoistre  lestat  de  leglise  pour  de  la  se 
retirer  k  Strasbourg.  Mais  son  dessein  fut  rompu 
par  Farel  qui  iugeant  le  grand  fruict  qu'il  pour- 
roit  faire  aupres  de  iuy  employa  toutes  sortes  din- 
stances  et  de  puissantes  adiurations  pour  le  retenir 
au  bien  de  son  eglise:  ce  qu'il  impetra  finalement 
sur  le  commencement  de  Septembre,  sons  la  re* 
serve  toutesfois  que  ce  ne  aerait  point  pour  preecher 
ains  pour  lire  en  theologie.  Apres  qu'il  se  fut  re- 
solu  k  la  demeure  il  attira  au  party  un  certain 
docte  et  pieux  personnage  nomm6  0oraut,  aveugle 
des  yeux  du  corps  mais  dairvoyant  despnt,  demeu* 
rant  d.  Basle  oil  8'etoit  retir6  pour  les  persecutions 
iPerrot,  Vie  de  Faird.  MS.  Neuchdtd  p.  35.  Beme 
P'  47.) 

8EPTEMBRE. 

Caivinus  indpU  lectiones  suas  iheciogicas  (Vide 
ad  5  Sept.) 

Mardi  6. 

Mag.  Ouil.  Farellus  exponit  siouti  sit  neces- 
saria  illa  lectura  qualem  initiavit  ille  Oallus  in 
8.  Petro:  propterea  supplicat  videri  de  ipso  reti- 
nendo  et  sibi  alimentando.  Super  quo  fuit  advisum 
quod  advideatur  de  ipsum  substinendo.  (Beg,  du 
O.   Vd.  29.  f  51.) 

Item  conqueritur  de  carminibus  quae  mulieres 
inhonestae  canunt  per  vias  et  civitatem.  Super 
quo  fuit  arrestatum  quod  detur  ordo  ne  sic  fiat. 
(%bid.) 

Vendredi  8. 

M.  Ouil.  Farellus  intrat  et  admonet  et  dat 
admonitionem  scriptam.    Super  quo  fuit  arrestatum 
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quod  habeatur  sermo  matutinus  statim  post  seztam 
horam  de  mane  in  eoclesia  8.  Germani,  in  quo 
oonsilium  teneatur  venire  ut  possent  septima  intrare 
oonsilium.  Item  fiant  oridae  ne  quis  canat  canti- 
lenas  Ingubres  et  yanas  sub  poena  cortorii  (?)  pro 
prima  et  oolaris  pro  secunda:  infames  a  sua  infamia 
Qt  fornicare  desistant.    (Beg,  du  Conseil.  f.  53.) 

Vendredi  15. 

Detur  M.  Ouil.  Farello  unum  dolium  vini 
albi  de  paradys.    iBeg.  du  ConseU  fdl.  55  v.) 

Vendredi  29. 

Reunian  de  la  ligue  pratestanfe  a  Smaicdlde. 

OOTOBRB. 
Dimanche  Ir. 

CoUoquiim  Lausannense  incipit.  CCf.  Opp.  T.  IX. 
p.  701.  877.  et  Proiegg,  p.  53.  et  omnino  Buchat 
Tom.  IV.) 

Dimanche  8. 

Idetn  finitur.  Flures  theologi,  inier  guos  et  Cal- 
vinus  diutius  etiam  Lausannae  manent,  (Megander 
Ep.  35.  Opp.  X.  p.  65). 

—  Lors  de  Vorganisation  des  eglises  du  pays  de 
Vaud  furent  Pasteurs:  Bichard  du  Bois  aPayeme, 
Frangois  du  Bivier  a Moudon,  Jean  de  Tournay 
d  Vevey,  Jaques  le  Coq  aMorges,  Pierre  Masuyer 
a  Cossonex,  Pierre  Furet  d  Coppet,  Jean  le  Orua 
a  ViUeneuve,  Jaques  Camerle  d  CoUonge,  Ouillaume 
Henry  d  Lutry. 

Samedi  14. 

Cdlvinus  Lausanna  rdicia  Bemam  proficisciiur. 
(C.  Danieli  Ep.  34.  ibid.  p.  64.) 

Londi  16. 

Synodus  Bemensis  de  concordia  Wiitembergicay  de 
qua  Megander  modo  laudatus. 

Jeudi  19. 

Decretum  senatus  Bemensis  de  abdlendo  papatu 
in  novis  provinciis. 

Lundi  30. 

Christiern  IIL  dbolit  le  catholicisme  enDane- 
marc. 

—  Carcii  est  nommi  ministre  d  Lausanne.  (Lettre 
du  Senat  de  Beme  d  Viret  36.  Opp.  X.  p.  66.) 

NOVEMBRE. 
Mercredi  V, 

JBueerus  Cdlvinum  sdlicitiU  de  pace  inter  Hetve- 
tio8  et  Germanos  concUianda.  (Ep.  37.  Opp.  X.p.  66.) 


Vendredi  10. 

M.  Guil.  Farellus  proposuit  articulos  de  regi- 
mine  ecclesiae  qui  fuerunt  lecti  et  super  quibus  fuit 
arrestatum  quod  articuli  ipsi  observentur  integre  et 
ruantur  imagines  in  quibuscunquo  locis  fuerint  re- 
pertae  et  provideatur  de  praedicatis  sicuti  latius  di- 
cetur  in  ordinario  consilio.  (Beg.  du  ConseU.  T.  30. 
fol  87.) 

—  La  Confession  acceptee.  (Opp.  IX.  693.  et 
Prdegg.  p.  52.)  Vers  la  meme  epoque  premiere  edi- 
tion  du  cat6chisme.    (Prolegg.  T.   V.  p.  41.) 

Mardi  14. 

Conventus  BasUeensis  de  re  sacramentaria.  Cui 
an  (JcUvinus  adfueritf  ut  ipse  olim  Danidi  futurum 
se  scripserat  ez  thesauro  epistolico  elici  nequit.  Ex 
Tossani  Ep.  ad  FareUum  (41.  Opp.  X.  p.  li)  potius 
contrarium  effeceris,  item  ex  Ep,  Capitonis  ad  C.  (42 
ibid.  p.  75.) 

DEGEMBRE. 
Dimanche  24. 

ArretS  du  gouvemement  de  Beme  defendant  les 
danses  etc.  dans  le  pays  de  Vaud. 

15S7. 

JANVIER. 
Lnndi  15. 

Audito  M.  Ouil.  Farello  arrestatum  que  de- 
main  apres  disner  soit  assemble  le  conseil  de  deux 
centz  pour  yeoir  les  articles  quil  a  laultre  iour 
baille.  (Beg.  du  Conseil  T.  30.  fol.  150.) 

Mardi  18. 

Icy  est  este  parle  et  sont  estes  leuz  les  artioles 
donnes  par  M®  O.  Farel  et  los  aultres  predicans. 
Est  arreste  mettre  en  conseil  de  200  nostre  ad^ys 
quest,  que  de  la  cene  elle  se  faoe  quattres  foys  lan, 
que  le  batesme  se  doege  faire  tous  les  iours  en  la 
congregatiouy  que  les  mariages  se  doegent  annoncer 
trois  dimenches  et  esposer  tous  les  iours  en  la  con- 
gregation  et  quil  y  aye  ung  homme  de  bien  auquel 
lon  se  addressera  pour  cognoistre  les  maries  pour 
leur  signer  leurs  anunces,  tellement  que  personne 
ne  soit  anunce  ny  expose  (epouse)  quil  ne  soit  cog- 
neu:  aussi  pour  eviter  le  broillement  que  lon  se 
presente  auiourduys  a  ung  demain  a  ung  aultre 
pour  anuncer.  Des  causes  matrimoniales  nous  en 
demorons  quelles  soyent  cogneues  en  conseil  ordi- 
naire  sans  app^"  mais  premierement  lon  en  anra 
conferance  ayecque  les  prescheurs  et  ministres  pour 
se  guyder  iouxte  la  parolle  de  dieu.  ^La  Reste  des 
articles  est  passe  ainsin  quil  sont  escriptz  adioinot 
que  lon  deffende  aux  femmes  obstetrices  de  ne  bap- 
tiser  point.    (ibid.  fdl.  ISl.) 
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—  Meme  jour.  ConseU  des  Deux-Cents.  Icy 
Bont  este  leus  les  articles  et  la  resolution  sus  faiote 
en  conseil  ordinaire  et  est  arrcBte  que  larrest  du 
conseil  ordinaire  est  bien.  Item  est  parle  et 
arrcBte  que  pendant  les  Bermons  la  dimenche 
lon  ne  doege  permettre  bouticques  overtes  quelque 
Borte  quelles  soyent,  ny  bochiers  ny  tripiers  ny 
aultres  ny  revendery,  mais  chescung  soit  tenu 
Berre  sa  bouticque  incontinent  que  sonnera  la 
grosse  clouche  pour  le  dernier  coup  et  de  cecy 
Boyent  faictes  cryes.  Item  est  este  parle  et  arreste 
Boyent  faictes  oryes  que  chescung  quil  aura  des 
ymaiges  et  ydolles  cheu  Boy  il  les  doege  rompre 
ou  apporter  es  mains  des  commys  pour  les  faire 
ardre  et  gaster.  Item  est  este  parle  que  le  Syn- 
dicque  Porral  a  propose  comment  desia  en  ung 
aultre  conseil  luy  et  lehan  Goula  il  furent  eleuz 
8U8  lenqueste  des  insolences  et  maulvaises  meurs 
Bont  par  la  viile  et  sus  oela  est  faict  arrest  que  il 
doegent  suyvre  faire  bonne  enqueste  et  refferir  et 
tant  sollicite  que  bonnea  meurs  soyent  en  la  ville 
et  que  lon  vive  selon  dieu.  Item  de  &ire  ories  de 
ne  chanter  chansons  de  folies  ny  iouer  ieu  de  sors. 
Item  de  deffendre  aux  patissiers  ne  cryer  les  pastes 
le  dimenche  pendant  le  sermon.  {Qnd.  fol.  151  v, 
152.) 

Londi  29. 

Icy  est  este  parle  que  lon  doege  faire  oomman- 
dement  a  ceulx  quilz  hont  des  enfans  deschole  quil 
ne  soyent  auses  les  tenir  aultre  part  que  aux  escol- 
les  crestiennes.    (Beg.  duConseil  fci,  159.) 

—  Hoc  mense  indpit  Carolus  Lausannae  docere 
de  precibus  pro  nwrtuis  fundendis  {Epp.  49.  50.  Opp. 
X.  82  seqq.)  Calvinus  de  ea  re  Lausannam  se  con- 
fert.   (ibid.  p.  86.) 

—  Academia  Lausannmsis  instUuitur. 

—  Pii  vexantur  Dohe  et  Vesontione. 

PlfcVBIBR. 
Dimanche  4. 

Syndics  de  Vannie:  lehan  Ami  Ourtet,  Claude 
Pertemps,  Pernet  Desfosses,  lehan  6oul6.  8ecr6- 
taires  Claude  Boset^  Barth.  Messier. 

—  Incipiunt  hoc  mense  controversiae  Carolum 
inter  et  Genevenses  ministros,  quos  iUeArianismi  tn- 
simulat.  (Epp.  l.  l.  p.  86.)  De  hac  re  Calvinus  ad 
Bemenses  scribit  primum  deinde  ipse  eo  profkisdtur. 
(J^.  Megandri  52.  l.  h  p.  89.  PltMra  Fardlus  ad 
Capitonem.    Ep.  59.   ibid.  p.  98.) 

Mercredi  7. 

La  biographie  manuscrite  de  Farel  par  Perrot 
fait  mention  d^une  leUre  de  Libertet  d  Farel  oik 


il  parle  dun  certain  affaire  fasoheux  arriv6  a  Lau- 
sanne  pour  le  menagement  duquel  trouveroit  k 
propos  que  Calvin  fust  empIoy6  de  Pedification  et 
consolation  que  Coraut  donnoit  et  de  la  peine 
grande  quil  avoit  &  subir  pour  les  egliseB.  (2.  I. 
p.  37  Neuch.  p.  52  Beme.)  Cette  lettre  ne  s^est  pas 
retrouvSe. 

Mardi  13. 

Icy  est  parle  de  Calvinus  quil  na  encore 
guere  receu  et  est  arreste  que  lon  luy  delivre  ung 
six  escus  Boleil.    (Beg.  du  Ci.  Vol.  30.  fol.  173.) 

Samedi  24. 

TiguriniSf  Bematibt4S,Argentoratensibus  gui  mense 
lulio  1536  apud  Begem  Franciscum  pro  iis  inter^ 
cesserant  qui  6b  rdigionem  erant  in  vinculis  die  24 
Februarii  per  Annam  Momorancium  curiae  magis- 
trum  respondit,  de  quo  suspicio  deinde  fuit  quod 
ipsius  impulsu  Bex  minus  liberaliter  egisset  {SleCdan. 
T.  II.  p.  51.  ed.  1786.) 

—  Les  princes  protestants,  rSunis  d  Smalcaidey 
rejettent  le  concHe. 

MABS. 
Jendi  8. 

Defense  faite  d  Oeneve  de  vendre  et  porter  des 
chapelets. 

Vendredi  9. 

Icy  sont  este  oys  Herman  de  Grerbihan  et 
Audry  Benoit  de  Anglen  en  Brabant  disans  vo- 
loir  disputer  aux  predicans.  Est  arreste  avecque 
eulx  ilz  doegent  mettre  leurs  articles  par  escript 
(Beg.  du  ConseU.  T.  30.  fol.  188.)  Cf.  Ep.  Fardli 
59.  Opp.  X.  p.  99. 

—  louxte  larrest  en  Conseil  de  deux  centz  lon 

a  admys  bourgois M®    Guillaume  pre- 

Bcheur  de  la  b.  escripture.    (ibid.  fdl.  verso.) 

Mardi  13. 

Sus  ce  que  a  propos6  M*^  Farel  et  Cauvin 
est  resolu  de  mettre  ordre  k  la  sene  et  aultres 
choses  des  articles:  lon  faira  observer  les  articles 
en  plent  (plain).    (Beg.  du  Ci.  Vd.  30.  foL  189  v.) 

—  Icy  est  parlus  des  catabaptistes  et  lisu  leura 
articles  et  pource  quil  seroit  dangereulx  en  disputer 
publiquement  pour  la  tendrete  des  esprys  est  resolu 
les  oyr  demain  en  Conseil  des  deux  centz  non  plas 
sus  leurs  articles  mais  seulement  bub  laffiiire  dea 
prebstres.    (ibid.) 
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Mercredi  14. 

Sont  leu  lee  articles  de  Herman  de  Lyege 
Kathabaptiste  et  propose  larrest  faictz  sob  ce  que 
ledit  Herbrand  a  propose  lesdicts  artides  et  com- 
ment  le  pety  coneeil  est  dadyys  les  ojt  en  conseil 
de  deox  cents  non  pas  dispater  en  publicque  attendu 
ce  qae  la  cliose  est  dangereuse.  Burquoy  eet  este 
arreste  quon  les  oye  en  conseil  des  ii  c,  mais  que 
lesdits  oatabaptistes  se  sobmettent  a  poenne  et  a 
temr  ordre  de  dispute  coamoLent  font  Burquoy 
Bont  entres  en  propos  comment  est  escript  en  ung 
feuillet  et  apres  ceM^^Farela  requys  que  la  chose 
soit  disputee  publiquement.  Burquoy  est  este  resolu 
que  ces  gens  suvent  aoys  publiquement:  ce  que  leur 
est  refferu.  Hs  le  acceptent  et  tous  sont  prest  soubs- 
tenir  au  condesoendre  pour  la  vye  se  soubmettent 
a  la  yye.    (Beg.  du  O.  1 1  fd.  190.  cf.  Buchat  V.  52.) 

Vendredi  16. 

Icy  lon  ayeoque  deux  Katabaptiste  dispute 
tont  le  long  du  iour  a  Biya.  iHeg.  Au  QmseU.  fol. 
190  V.) 

Samedi  17. 

Est  este  dispute  tout  le  iour.    {jhid.) 

Dimanche  18. 

Cmseil  des  Deux-Cents.  Icy  est  este  mys  en 
avant  le  propos  de  la  dispute  et  pourceque  cest 
chose  plustost  engendrant  different  et  diyerses  opi- 
nions  que  union  et  plustost  faire  yaxiller  a  la  foy 
gue  estre  ferme,  attendu  que  le  assaillant  nest  suffi- 
sant  et  ne  scait  amener  choses  ou  il  se  puysse  re- 
solare,  est  arreste  que  des  icy  en  ayant  icelle  dis- 
pnte  cesse  et  afBn  que  lon  ne  aye  a  imprimer  que 
quelque  ohose  dycelle  sans  nostre  sceu,  est  arreste 
qne  lon  foce  apporter  et  retirer  tous  les  escriptz 
en  nostre  maison  de  yille.  Au  surplus  que  lon 
leur  dye  que  il  se  retirent  de  nostre  yille  et  de  noz 
terres  sus  poenne,  et  dire  a  M®  Guillaume  que 
des  icy  en  la  il  ne  entre  en  telle  dispute  sans  nos- 
tre  sceu,  et  que  iamais  lon  ne  doege  oyr  telz  cata- 
baptistes  ny  leurs  consors.  Dempuys  est  este  ad- 
yise  que  il  soyent  demandes  et  que  lon  leur  de- 
mande  sil  se  yeulent  dedire  de  ce  quil  hont  faulse- 
ment  propose,  a  ^uoy  il  se  sont  soubtmy  s  soubstenir : 
car  aultrement  louxte  leur  submission  puys  que 
troayons  leur  oas  errone  nous  adyiserons  les  actee 
ponr  proceder  en  iustice.  Fuerunt  etiam  petiti  Fa- 
rellus  et  socii  et  leursont  faictes  les  remonstrances 
de  ceste  dispute  et  dict  quil  ne  doegent  plus  oir 
teUes  gens  sns  tel  propos.  Puys  sont  demandes 
lesdits  Herman  et  Auory  Benoit  et  leur  est  este 
remonstre  oomment  lon  les  a  bien  yolsu  oyr,  oar 
nooB  oyons  chescung  et  que  estant  estes  entendues 
leors  propositions  amenees  lesqueUes  il  ne  peuyent 
Cahrimiopera.    Vel  XXI. 


maintenir  yeritables  par  les  escriptures  ayons  pro- 
nunce  icelles  estre  errantes  de  yerite:  puys  leur 
demande  si  se  yeulent  desdire  et  retoumer  a  dieu 
luy  demandant  pardon:  hont  respondu  que  il  soy 
soumettent  a  la  yolonte  de  dieu  et  que  il  ne  se 
desdiront  point.  Hont  demande  que  lon  leiur 
monstre  liniontion  de  baptiser.  Nota  que  premiere- 
ment  lon  les  appelloit  freres  mais  puis  que  ils  sont 
dissonans  a  nostre  esglise  que  lon  ne  les  y  appeUe 
plus  car  il  ne  yeulent  prier  ayecque  nous.    {Beg. 

du  Con9eU.  fd.  192.) 

« 

Lnndi  19. 

Conseil  des  Deusxents.  Fuit  propositum  negotium 
illorum  Katabaptistarum  sur  lesquelz  a  este  adyise 
que  iceulx  et  tous  aultres  de  leur  secte  soyent  per- 
petueUement  bannys  de  ceste  cite.  et  terres  dicelle 
Bus  poenne  de  la  yye.  Cecy  est  arreste  de  pro- 
nuncer  ceans  portes  ouyertes  Iceulx  sont  demandes 
sil  yeulent  reyocquer  leur  opinion.  Hont  respondu 
que  leur  conscience  ne  leur  porte  de  tenir  aultre- 
ment  que  U  tiennent.  Pourquoy  est  pronunce  ilz 
soyent  perpetuellement  bannys.    (ibid.  fd.  193.) 

Dimanohe  86. 

Oporinus  Ccivino  exemplaria  mittit  opusculi 
recens  eamsi,  scU.  Epistolarum  duarum  de  vitandis 
sacris  pontificiis  (Ep.  54  Opp.  X.  p.  90  et  Prolegg  T. 
V.  p.  39.) 

-AVRIL. 

—  Ingravesdt  certcmen  Cardum  inter  et  Gene- 
venses  ministros,  quos  ille  Arianismi  insimuiat.  Con- 
ventus  sdennis  de  hae  causa  in  mensem  proximum 
paratur  {FareUus  Capitani.  Ep.  59.  Opp.  X.  p.  97. 
seqq.) 

Mardi  17. 

Des  articles  touchant  la  foys  az  estes  resolus 

3ue  lon  doibge  aUer  par  les  maisons  de  dizenne  en 
izenne  et  Leur  proposer  lesdits  articles  et  U  doibge 
assister  ung  sindicque  accompagnes  du  capitaine 
la  dizene  et  des  aultres.  (lieg.  du  ConseU  T  30. 
fd.  212  t;.) 

—  Louis  du  TiUet  songe  a  rentrer  en  France 
iCoMn  a  Viret.    Ep.  56.  Q^.  X.  p.  95.) 

Vendredi  27. 

Touchant  a  la  confession  de  nostre  foy  et 
conoluz  que  lonles  pregniez  ce  que  Yuigan  naura 
inprymer  et  Iny  en  fere  ancore  imprymer  et  les 
luy  poyez  et  les  lyyre  aus  disainnes  pour  les  lyyre 
a  seuls  de  leur  dysainnes  affin  que  lon  yysytera  que 
le  peuple  soyt  myeuls  informe  et  luy  atton  fet  ung 
mandement  de   6   coppes  fromen  an  dedusyon  et 
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naz  lyvre  1600.  (Beg.  du  G.  fol  219.)  {Vimpri' 
meur  Wigand  reQoit  un  payement  en  nature  en  diduo- 
Hon  du  montant  de  sa  facturej  paur  les  premiers  1 500 
exx.  de  la  Canfession.) 

MAI. 
Mardi  1. 

loy  est  este  aoysM*  G.  Farel  et  Oauvin  sus 
avoir  ung  preecheur  a  Thiez.  Item  de  suyyre  les 
articles  de  la  foy.  Item  de  sallarier  Froment  a 
B.  Oervais.  Est  arreste  premierement  de  Froment 
que  lon  luy'  donne  50  florins  et  dix  sestiers  de 
yin.  Item  que  lon  envoye  a  Thiez  le  bonhomme 
prescheur  duquel  parle  Farellus.  Item  que  lon 
advise  de  ne  laisser  avoir  necessite  aux  prescheurs 
en  la  ville.  Item  des  articles  lon  advise  de  suyvre 
le  mieulx  que  se  porra.    (Beg.  du  (Jonseil.  fd.  222.) 

Lnndi  7. 

In  hunc  diem  C.  Viretum  invitat  ut  secum  una 
Tononii  adsit^  tU  seilicet  de  instante  colloquio  Laur 
sannensi  deliberent.    (Ep,  58.  Opp.  X.  p.  96.) 

Lundi  14. 

Synodus  Lausannensis  de  negotio  Caroli.  De 
quo  vide  Farellum  Ep.  59.  ()pp.  X.  p.  102.  Me- 
gandrum  Ep.  61.  p.  104  et  maxime  ipsum  Cal- 
vinum  Ep.  104.  p.  107  seqq.  et  Opp.  VIL  310 
seqq.  Post  hanc  synodum  FareUus  JBemam  se  con^ 
fert^  Calvinus  Genevam  redit.  De  confessione  ibi 
edicta  vide  Opp.  IX.  ProU.  p.  54. 

Jendi  24. 

M''  Farel  demande  qiie  lon  luy  envoye  a 
Berne  M*  Oauvin  pour  quelque  iournee  quil  y  a 
a  disputer.  Est  resolu  quU  y  aille.  (Beg.  du  C^. 
fol.  240.) 

—  Sub  finem  mensis  Farellus  et  Calvinus 
Bemae  commorantur.  (Epp.  62.  p.  104  et  64.  p.  107), 
ubi  convenius  cdebratwr  a  magistratu  convocatus. 

jum. 

Lundi  4. 

Icy  est  parle  des  gens  quil  font  les  festes  et 
eet  arreste  que  chesoung  doibie  travailler  oomment 
desia  est  orye  sans  faire  feste  que  le  dimenohe  et 
cecy  soit  commande  dizenne  par  dizenne  sus  poenne : 
cest  des  pouvres  gens  les  hommes  trois  solz  les 
femmes  six  liards,  les  riches  seront  sus  la  poenne 
advisee  en  conseil  ordinaire  et  que  les  dizenniers 
esquelz  sera  baille  ung  homme  doegent  participer 
aux  poennes.    (Beg.  du  ConseU.  fol.  248.) 

Mercredi  6. 

Icy  aoys  la  requeste  de  Coraulx:  considerez 
les  services  il  a  faict  deux  ans  lon  luy  oultroye  de 
dons  six  escus  pour  ung  coup.    (ibid.  fol.  250.) 


Jendi  7. 

SevuKtus  Bemensis  Calvinum  et  Farellum 
absolvity  Carolum  danmatum  a  ministerio  Lausan- 
nensi  removet.    (Elp.  63.  O^.  X.  p.  105.) 

Samedi  16. 

Carolus  cxsul  suam  orthodoxiam  vindicat,  ad- 
versariorum  haereticam  doctrinam  asserit,  et  frustra 
tentcUa  apud  Neocomenses  fortuna  in  QaUiam  se  re- 
cipU.    (Ep.  66.  p.  110.     Ep.  72.  p.  117.) 

Vendredi  29. 

Le  SSnat  de  Beme  notifie  d  cdui  de  Neuchdtd 
Varret  concemant  Caroli.    (Ep.  68.  p.  112.) 

—  Icy  est  este  arreste  que  lon  doege  mettre 
un  prescheur  a  Satigny  auquel  sera  baille  les  fruitz 
de  la  cure.    (Beg.  du  ConseU.  T.  Sl.  fd.  12.) 

JUILLET. 
Mardi  8. 

Sur  ce  que  M«  Guill.  Farel  et  Cauvin  pre- 
scheurs  hont  propose  est  arreste  que  lon  veult  bien 
avoir  quattres  prescheurs  et  deux  dyacres  et  leur 
donner  respondant  lung  de  noz  admodieurs  mais 
quil  escripvent  ung  pety  leur  affaire  des  plaintiflfe 
quil  donnent  par  escript  leur  plaintifz:  nous  ferons 
respondre  les  deux  desquelz  ils  se  plennent  (Beg. 
du  O.  T.  31  fdl.  14.) 

—  Hoc  mense  Basilienses  et  Turicenses  inter  se  de 
confessione  trinitaria  Calvini  et  Farelli  aguni. 
(Epp.  69  et  71.  Opp.  X.  p.  113.  116.) 

Vendredi  13. 

M^Coraulx  le prescheur est este icy  et remons- 
tra  certaines  choses  et  luy  sont  faictes  les  remons- 
trances  de  ne  blasmer  point  ainsy  les  choses  que 
ne  sont  pas:  mesmement  quil  parle  des  Katabap- 
tistes  desquelz  ne  nous  apparoit  en  facon  que  soit. 
(Beg.  du  ConseU  fol.  22.) 

Vendredi  80. 

Icy  est  parle  de  lo.  Collogny  detenu  pour 
paroles  touchant  la  foy  don  est  suspeconner  Kata- 
baptiste.  Est  arreste  que  puys  que  desia  il  assus- 
tenu  prison  que  lon  le  face  venir  icy  et  luy  soyent 
faictes  remonstrances  et  comminations  que  sil  est 
plus  trouve  en  telle  offence  lon  le  mettra  pour  ung 
an  entier  en  prison  en  pain  et  eaue.  Lesdites  re- 
monstrances  sont  faicte.    (Beg.  fol.  26.) 

—  Palam  praeeunte  publico  soriba  a  senatu  po- 
puloque  Gtonevensi  in  christianae  religionis  ao  dia- 
oiplinae  capita  iuratur.    (Beea  in  VUa.) 

Jendi  26. 

Icy  est  parle  de  Goyot  abbe  de  filliez  et  de 
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don  lohan  Amici  prebstres  enfans  deOeneye,  quil 
Bont  fuytz  dehors  Geneve  hont  laissez  Oeneye  au 
besoing  et  est  arreete  que  lon  prenne  leurs  mai- 
sons  et  les  mobles  dycelles  pour  sen  ayder  au  profy 
de  la  ville  et  le  tout  par  bon  inyentaire.  iBeg.  fd. 
29«.) 

Vendredi  87. 

Icy  sont  este  M«  O.  Farel  et  Oauyin,  faict 
CTosseadmonition  de  mettre  en  exequution  larrest  bus 
ladmonition  dea genfi  etc.  Item et aur Oollong ny  e 
qoi  ne  se  yeult  retourner  mais  oontinuer  en  bcb 
propoB.  Est  resolu  que  ladmonition  et  oorrection 
sois  faict  et  applique  aux  seigneurB  de  seans  et  que 
ainsj  quil  reyelleront  quelcung  ayant  offense  lon  le 
reyelle  seans  et  Beans  lon  le  fera  {venir)  et  sera 
corrige.  De  Oollongnye  est  arreste  iuy  dire 
quil  se  souyienne  de  larrest  sur  luy  faict  et  quil 
ne  eontriste  point  les  prescheurs  autrement  sera 
mj8  iarrest  en  exequution  sur  luy.  {Beg,  du  O.  Tam. 
31.  /W.  30  V.) 

Samedi  28. 

Sus  ladmonition  des  prescheurs  est  arreste 
ayoir  demain  le  deux  centz.     (ibid.  fol.  31  v.) 

Dimanche  89. 

Canseil  des  Deux-Cents,  luxta  hestemum  arres- 
tam  pctuntur  predicantesFareilus  et  Oalyinus 
cnm  ceco  Oorello.  Admonent  instant  fiant  ex- 
Gommunicatio  et  confessio  ut  ah^as  fuit  passatum: 
et  que  lon  doege  deputer  des  gens  de  seans  pour 
enquerir  et  admonester  ceulx  quil  se  trouyent  offen- 
aer  dieu  et  que  soit  faicte  confession  par  tous  ceulx 
de  la  yille  comment  il  yeulent  yiyre,  disans  les  ar- 
ticles  aultresffois  estre  passes.  Est  arreste  que  lon 
doege  appelle  tous  les  dizennier  et  premierement 
scayoir  de  eulx  leur  confession  et  sil  yeulent  yiyre 
comme  desia  est  la  confession  publiee  et  ceulx  quil 
ne  8eront  cogneust  suffisants  soyent  ostes  et  mys 
daultres  suffisans.  Des  la  leur  sera  donnee  charge 
de  tenir  main  sur  ceulx  de  leur  dizenne  et  ceulx 
qoil  yerront  ne  suyyre  les  oommandementz  de  dieu 
il  les  exortent  et  si  ne  se  amendent  que  le  dizen- 
nier  en  prenne  deux  ou  trois  ayecque  soy  et  les 
exortent  ayecque  commination  que  aultrement  il  le 
revelleront  a  la  Justice,  et  puys  le  reyeller  sil  ne 
se  chastient  et  la  Justice  doege  proceder  selon  le 
merite  du  cas  a  bannissement.  De  la  confession: 
qne  lon  donne  ordre  faire  que  tous  les  dizenniers 
amerront  leurs  gens  dizenne  par  dizenne  en  lesglise 
8.  Pierre  et  la  leur  seront  leuz  les  articles  touchant 
la  confession  en  dieu  et  seront  interrogues  sil  yeu- 
lent  cela  tenir:  aussi  sera  faict  le  serment  de  fide- 
lite  a  la  yiUe.     (iWd.  /W.  32.) 

Lnndi  30. 

Tteve  entre  la  France  et  VEmpwe, 


AOUT. 
Mardi  7. 

Icy  est  parle  de  Ant.  Saulnier  quil  demande 
bled  et  argent  sus  son  sallaire.  Est  resolu  que  lon 
luy  en  face  deliyrer  et  que  lon  luy  yende  des  mo- 
bles  estain  et  aultres  sil  en  yenlt.    {Beg.  fol.  37.) 

Lnndi  13. 

Senatus  Bemensis  Calvinum  et  Fa/rdkm  vtiU' 
perat  quoad  earum  declarcUiones  de  trinUate  et  con- 
fessione  G-enevensi  Bernae  approbata.  (Ep.  73.  Opp. 
X.  118.) 

Mardi  2L 

Icy  est  parle  sur  ce  que  aulcungs  demandent 
si  lon  leur  yeult  yendre  les  cloches  de  S.  Oeryais 
et  de  N.  D.  la  noye,  quil  sont  dangereulx  a  laisser 
ainsy,  et  hont  presente  dix  escus,  et  les  mettre  bas 
a  leurs  despens.  Est  arreste  adyiser  ayecque  eulx 
puys  leur  faire  desarcher  par  argent.  (Beg.  du  Con" 
seil.  T.  31  fol.  44.) 

—  Icy  est  arreste  que  si  lohan  Oirard 
presche  a  Satignye  et  la  au  prest,  que  lon  luy  donne 
pension  de  soixante  florins  par  an.    (ibid.) 

—  Aussy  est  arreste  que  lon  enyoye  ung  pre- 
dicant  Armoy  lequelPontet  menera  et  ira  presen- 
ter  a  Thonon.    (ibid.  fd.  45.) 

Mardi  28. 

Sur  ce  que  M®  Ooural  demande  des  liyres 
est  arreste .  luy  en  bailler  par  le  moyen  quil  demeu- 
rent  tousiours  pour  le  seryice  des  aultres  quil  yien- 
dront.    (ibid.  fd.  49.) 

Jeudi  30. 

Cdlvinus  et  Fardlus  Turicensibus  scribunt  uf  se 
a  crimine  Arianismi  vindicent.  (Ep.  74.  Opp.  X. 
118.) 

SEPTEMBRE. 
Samedi  1. 

Sur  ce  que  les  predicans  Farel  et  Oauyin 
disent  quil  y  a  ung  prescheur  homme  de  bien  de 
Proyince  lequel  yolontier  se  retireroit  icy  et  seroit 
propre  pour  prescher  quant  lon  lui  yoleroit  donner 
place:  est  arreste  que  lon  luy  donne  place.  (Beg. 
du  O.  T.  31.  fd.  51.) 

Vendredi  14. 

Senatus  Bemensis  a  Genevensi  petit  ut  FareOus 
et  Calvinus  Bemam  mittantur  ad  conventum  (heologo- 
rum  Argentoratensium  et  BasUiensium  qui  iam  ad^ 
sunt.    (Mp.  77.  Opp.  X.  p.  125.) 
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Mercredi  10. 

loy  est  este  propose  comment  les  dizexmes  sont 
este  toutes  demandees  et  touteffois  beaucoup  il  en 
a  que  ne  sont  point  yenuB  iurer.  Surquoy  est  ar- 
reste  que  lon  les  demande  et  si  reffusent  lon  leur 
dise  quil  allent  yivre  aultre  part  sii  ne  veulent  iurer. 
(Beg.  du  ConseU.  T.  31.  fd.  61.  v.) 

Samedi  22  et  seq. 

CoUoquium  Bemense  inter  Bucmm^  Capitonem, 
Myconium,  Grynaeum,  FareUum  et  Calvinum  de  eur 
charistia.  {Ep.  77.  pag.  126.  not.  Opp.  IX.  Prolegg. 
p.  64.) 

Jeadi  27. 

ConseU  des  Deuao-Cefnts. 

Guil.  FarelluB  et  GalvinuB  redeuntes  a 
Bema  referunt  ibidem  fuisse  congregationem  admi- 
nistratam  verbi  Dei  magnam  et  fuisse  ibidem  ad- 
monitum  de  exortando  populum  de  yiyendo  in  lege 
et  secundum  praecepta  Domini  et  de  ministranda 
unicuique  iustitia  aeque  pauperi  ac  diviti  manendo 
in  unione  cum  D.  Bematibus,  ac  sicuti  Domini 
Beraatos  suas  oxpensas  solyerant  et  in  recessncui- 
libet  duos  scutatos  pro  redeundo  ad  suam  habitatio- 
nem  tradiderant  et  tandem  auditis  omnibus,  propo- 
sitis  hinc  inde  auditis,  remanserant  concordes  et 
unanimes  de  superstitione  illa  quae  erat  super  as- 
serta  praesentia  corporis  Ghristi  prout  in  articulis 
per  utramque  partem  subscriptis.  (Beg.  du  Conseil. 
T.  3\.  fol.  65.  V.) 

OGTOBRE. 
Vendredi  6. 

Icy  sont  estez  M*  G.  Farel  et  Gauyin  que 
hont  annunce  que  de  dimenche  prochain  en  yuyt 
iours  il  veulent  ministrer  la  Sena  et  que  lon  seroit 
y  adyiser  car  il  y  a  des  gens  quil  tiennent  diyision 
comment  Katabaptistes  sus  lesquelz  seroit  bon  il 
adyiser:  anssy  il  y  a  quil  tiennent  encore  dechappe- 
letz  instrument  de  ydolatrie.  Surquoy  est  resolu 
premieroment  faire  liyrer  et  oster  tous  les  chappe- 
letz:  item  faire  de  avoir  par  escript  des  prescheurs 
les  noms  de  oeulx  quil  suspeconne:  item  dire  audits 

f^rescheurs  que  de  la  cene  quil  la  annunce  exortant 
e  peupie  sans  getter  hors  deohemin  (?)  seansseroit 
demandos  les  suspiconnez  pour  enquerir  sur  eulx. 
(Beg.  du  O.  T.  31.  fol  69.) 

Lundi  8. 

Sacerdotes  pont^cii  qui  reformoHonem  accipere 
recusaverant  solum  vertere  cogu»iur  a  Bemensibus. 

Tendredi  12. 

Naissance  d^Edouard  VL 


Bimanche  14. 

Mort  de  sa  mere  Jane  Seymour. 

—  Hoc  mense  Occitania  perseguutionibus  ob  re- 
ligionem  vexaiur,  maxime  Nematisus.  De  guibus  mi- 
nistri  Oenevenses  alios  Hdvetios  adeunt  Ep.  81. 
(()pp.  X.  p.  129.) 

Mardi  30. 

Galyinus  a  propose que  question  se porroit en- 
gendrer  entre  les  oitoyens  a  eause  que  aulcungs 
hont  iure  le  mode  de  yiyre  les  aultres  non.  Item 
des  enfans  quil  sont  aux  escolles  a  la  papisterie  et 
desayoir  la  doctrine  des  enfangs.  Item  delhospital 
quest  tresmal  moble  don  les  paoyres  soffrent.  Sur 
ce  est  arreste  que  lon  face  faire  la  confession  a 
ceulx  quil  ne  Ihont  faict.  Des  enfans:  quil  doegent 
aller  en  lescolle  crestienne  non  papisticque  et  que 
lon  son  enquiere  par  les  dizennes.  De  Ihospital: 
soyent  esleuz  trois  quil  yisitent  Ihospital  et  reffer- 
ront  00  quil  sera  de  superflne  et  ce  quil  sera  de 
faulte.  Ge  quii  aera  de  superflue  soit  yendu  a  voix 
de  crye:  la  reste  demorera  la  et  de  ce  quil  sera 
necessaire  leur  sera  prouyeu.  (Beg.  du  Conseil.  T. 
31.  fol  81.  v.) 

—  Icy  est  parle  que  le  yicaire  de  Thiez  presche 
la  papaulte  et  si  recommande  leyesque  et  le  duc  de 
Sayoye  et  cela  est  blasme  contre  la  yiile  et  oontre 
la  iustice.  Est  arreste  debyoir  escripre  deux  miB- 
siyes  au  lieutenant  de  Thiez,  lune  pour  ladyertyr  de 
scayoir  de  laffEiire  et  laultre  quil  notiffie  au  dit 
prebstre  que  il  le  remeste  icy  a  oyr  ce  que  Messieurs 
luy  yeulent  dire.    (iWd.  foi.  82.) 

—  Icy  ost  parle  que  dimenche  passe  fust  sor- 
tye  une  expose  (epofMe,  fiancSe)  de  cheu  la  magis- 
tria  qui  porta  les  cheveulx  plus  abbatu  que  ne  se 
debyoit  Mre  quest  maulyais  exemple  et  contre  ce 
que  leur  eyangelize.  Est  arreste  que  les  deux  qui 
menarent  lespose,  oelle  que  la  lya  et  la  magistria 
sa  maistresse  soyent  mys  3  iours  en  prison  pour 
chastigation.    (imd.  fd.  82  t;.) 

NOVEMBRE. 
Lnndil2. 

Icy  est  propose  comment  hier  furent  demandes 
les  gens  dizenne  par  dizenne  quil  nayoyent  enoore 
£EUct  le  serment  de  la  refformation  et  plusieurs 
yeinrent  et  des  aultres  non:  et  mesmement  oeulz 
de  la  rue  des  allamans  desquelz  nest  yeny  pas 
ung.  Arreste  que  leur  soit  £Bdot  oommandement 
que  sil  ne  yeulent  tielle  refformation  iurer  quil 
yuydent  la  yille  et  allent  aultrepart  demorer  ou  il 
yiyront  a  leur  plaisir.  (Beg.  du  O.  Tom.  31.  fol.  90.) 
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Jendi  15. 

CanseU  des  Deux-Centa,  Icy  est  aussy  propose 
oomment  il  y  en  a  plusieurs  quil  sont  eatez  deman- 
dez  a  yenir  a  la  congregation  a  S.  Pierre  quil  ne 
8ont  point  touIsub  yenir.  Surquoy  le  conseil  ordi- 
naire  a  arreste  de  leur  faire  commandement  de 
yuyder  la  yille  puys  quil  ne  veulent  obeir.  Sur- 
qnoy  ioy  est  resolu  oelluy  arrest  estre  bon.  {Beg. 
du  ConseU.  fcH,  93  v.) 

INmaiiche  85. 

ConseU  genercd.  (Beg.  T.  31.  fd.  100  seqq.  vovr 
Boget  p.  49  suiv.  KampschuUe  p.  301.) 

Liindi  86. 

M*  Guill.  Farel  accompaigne  de  Gauvin  est 
yenu  pource  que  bier  lon  a  faict  demande  en  conseil 
generaL  D  ne  se  trova  pas.  D  demande  que  lon 
luy  commande  ce  quil  plaira  commander.  Luy  est  este 
dit  comment  bier  Beres  et  aultres  se  plennirent 
de  luy  que  en  prison  il  leur  eusse  dict  quil  boy- 
Yoyt  plustost  un  verre  de  son  sang  que  boere  ayec- 
que  eulx.  Respond  quil  ne  leur  dit  point  cela  mais 
apres  les  doulzes  remonstrances  ainsin  que  quelquon 
luy  dict :  yous  nous  y oles  mal,  il  respondy :  ie  vous  yeulx 
tant  de  mal  que  ie  youldroye  mettre  mon  sang  pour 
you8.  Dempuys  luy  est  dict  que  lon  nous  appelle 
parius  de  ayoir  iure  la  confession  quil  nous  dictee 
par  escript  Respond  que  si  lon  regarde  bien  le 
contenu  de  la  dicte  confession  escripte  la  cbose  nest 
pas  ainsyn  mais  est  une  confession  faicte  selon  Dieu 
a  assembler  le  pople  ainsin  quil  en  hont  exempie 
de  la  saincte  escripture  en  Neemye  et  en  Hieremye 
et  que  ayoir  iure  que  nous  tenons  la  foy  de  Dieu 
et  croyons  ses  commandemens.  Sur  cecy  est  aussi 
dict  Gomment  les  derniera  commys  que  sont  este  icy 
de  Beme  bont  diot  quil  leur  semble  que  ceulx  qui  bont 
cela  iure  soyent  parjus.  Leedicts  predicans  disent 
quil  se  offre  maintenir  cela  pour  la  yye  ainsin  quil 
est  escript:  demandans  quil  youldroient  bien  estre 
informez  sil  est  ainsy  quil  ayent  dict.  Surquoy 
M.  le  sindicque  Gurtet  dit  quil  le  luy  bont  dict 
en  table  ou  estoient  plusieurs  gens.  lo.  LuIIin  dit 
quil  a  aoys  de  eulx  comment  dict  est.  Surquoy 
est  este  arreste:  dire  auxdiotz  predicans  quil  adyise 
de  faire  tell  yuydange  et  donner  tel  ordre  en  ces- 
tny  affidre  que  la  cbose  aille  bien.  Icy  il  leur  est 
este  dit  et  bont  respondu  quil  sont  prest  maintenir 
la  oboee  estre  selon  Dieu  et  la  saincte  escripture. 
(Reg.du  O  fd.  118  v.) 

d:^gembbe. 

Jendi  6. 

Bemenses  legatos  mittunt  Qenevam  gui  de  pace 
inier  cives  firmanda  agerent.  (Epp.  82  seqq.  Opp.  X. 
P.  130  seqq.) 


Vendredi  7. 

FareHus  et  Co^nus  Bemae  adeunt  Senaium  de 
turhis  Genevens^ms.    (Ep.  83.  p.  131.) 

Lundi  10. 

Sont  reyenus  Ouill.  Farel  et  Gauyin  de 
Beme  et  bont  refferu  ayoir  expose  ce  que  leur 
commis  ayoient  dict  en  ceste  yille  de  la  promesse 
generalement  faiote  de  la  confession  etc.  et  comment 
layoir  yeu  en  conseil  Ibont  trouyee  tresbien  et  bont 
esleuz  ambassadeurs  pour  yenir  icy  a  cause  de  cela 
dire  deyant  le  commun  que  les  paroles  par  leurs 
dictz  commys  dictes  ne  sont  point  dictes  a  leur 
nom.    (Beg.  du  O.  fd.  129.) 

Jendi  13. 

Icy  est  parle  de  la  lettre  ce  matin  receue  de 
Berne  (Ep.  84  p.  133)  reyocand  la  derniere  ambas- 
sade  estoit  esleue  a  enyoyer  ioy  a  cause  de  ce  que 
leurs  demiers  commys  ayoyent  dict  de  nostre  confes- 
sion  et  est  arreste  puis  que  icelle  ne  yient  que  le 
predicant  Farel  y  alle  pour  encore  adyiser  sur 
cela  den  parler  que  la  cbose  soit  tellement  resolue 
que  nous  nen  yenons  plus  a  debat.  (Beg.  fol.  132  v.) 

Vendredi  14. 

Icy  sont  yenus  les  predicans  Farel  et  Gau- 
yin  a  cause  de  leur  voyage  deBerne  etdisent  quil 
youldroyent  raporter  au  conseil  de  200  leur  besoigner 
oomment  bont  faict  ceans.  Surquoy  est  arreste  que 
iouxte  larrest  bier  faict  ledit  Farel  il  doege  auer 
a  Berne.  Dempuys  est  arreste  que  lon  assemble 
pour  cela  le  conseil  de  200  a  aiourdbuys.  (ibid.fci. 
133  V.) 

—  Mdme  jour.  ConseU  des  Deux-Cents.  Est 
yenu  G.  Farel  ayecque  Gauvin:  bont  expose 
comment  il  sont  este  a  Beme  a  cause  de  ce  que 
aulcungs  de  Beme  eussent  dict  que  oeulx  qui  avoient 
jure  la  confession  que  ayons  jure  estoient  paijus. 
Ou  leur  fust  dict  que  lon  enroyeroit  icy  ambassadeurs 
pour  attester  que  il  troyent  la  cbose  estre  est  bien  faicte 
etc.  Or  est  que  par  les  paroles  daulcungs  il  se 
sont  destomee  enyoyer  lesdicts  ambassadeurs  et  en 
bont  icy  rescriptz.  Item  et  aussi  disent  que  a 
Beme  estoit  raporte  que  noz  prescbeurs  eussent 
prescbe  que  de  lallemaigne  yenisse  tout  mal:  pour- 
quoy  il  demande  que  lon  donne  cbarge  aux  am- 
bassadeurs  de  dire  que  oe  que  a  dict  ledit  Farel 
a  Beme  lon  le  luy  a  dict  en  conseil  de  200  et  si 
lon  luy  a  aoy t  prescbe  lesdites  cboses  des  Allamaignes 
et  demandent  a  soayoir  lesquelz  bont  dict  tellea 
cboses.  Sur  tout  cecy  est  resolu  que  Farel  alle 
a  Berne  ayecque  les  ambassadeurs  et  que  lon  donne 
obarge  aux  ambassadeurs  demander  lesquelz  bont 
raporte  que  nous  predioans  beussent  diot  que  dalle- 
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maigne  yenissent  tous  maulx.  Item  et  oomment 
le  different  est  este  a  oauee  dudit  jurement  entre  noz 
et  que  noz  predioans  ne  Ihont  point  trouve.  (t&td. 
fd.  135.) 

Samedi  16. 

Depart  des  ambcissadeurs  pour  Beme.  Le  nom 
de  Farel  ne  figure  pas  parmi  eux  dans  le  Begistre 
mais  U  est  mentianne  dans  la  lettre  des  Bemois. 
{Ep.  85  page  134.) 

Vendredi  88. 

Le  senat  de  Beme  annonce  une  nau/veUe  ambassade 
a  Geneve.    {Ep.  85  l  l.) 

—  M®  Ouillaume  et  Gauvin  ont  proposes 
debvoir  celebrer  laz  cenaz  et  aussi  prendres  infor- 
macions  des  paroUes  diotes  chiefz  malis  et  aussi 
leurs  asBister  pour  laz  admonicion  sus  les  malyivans. 
Messieurs  ont  tout  remis  a  la  venus  des  ambassa- 
deurs.  (Beg.  du  Q  fd.  141  v.)  Voir  aux  3. 4.  Janvier. 

Dimanche  30. 

Betour  des  deputes  envoyes  a  Beme. 

1338. 
JANVIER. 

Mardi  1. 

Icy  est  raporte  comment  GlaudeBeres  a  parle 
a  B.  Gervais  devant  plusieurs  gens  que  M*>  O.  F  a- 
rel  soit  meschant.  Est  resolu  le  demander  ledit 
Serex  a  respondre  desdites  paroles  devant  M.  le 
lieutenant  et  le  faire  suyvre  par  le  procureur  gene- 
ral  affin  quil  soit  trouve  lequel  sera  meschant  et 
que  le  meschant  soit  pugny.  {Beg.  du  ConseU.  T. 
31.  fol  144.) 

Mercredi  2. 

ConseU  des  Deux-Cents^  Icy  est  este  parle  des 
iniures  quaulcungs  hont  publie  par  la  ville  contre 
les  predicans.  Est  arroste  que  iceulx  soyent  suyvus 
devant  M.  le  lieutenant  par  iustice  et  iustice  faicte. 
iibid.  fd.  145.) 

Jendi  3. 

Les  predicants  Farel  Galvinus  et  Gorauld 
sont  venuB  expose  que  en  la  cene  ordonnee  de  dieu 
ne  doibvent  entrer  gens  dissonens  a  lunion  des 
fidelles  ny  semans  division:  pourquoy  puys  que 
dimenche  prochain  est  arreste  celebre  la  senne  il 
ne  sont  de  advys  il  recepvoir  ceulx  quil  scaivent 
estre  desunys  et  pourtant  demandent  ladvis  de 
Messieurs.  Item  demandent  que  lon  veuille  pro- 
voitre  au  docteur  Morand.    {ibid.  fci.  146.) 


—  Icy  lon  a  veu  une  missive  de  Beme  a  cause 
de  nostre  generale  et  publique  confession  quil  enten- 
dent  avoir  cause  oertains  rebelles  et  nous  prient 
nous  voloir  ensemble  appoincter.  (ibid.)  Comp.  Vie 
de  Fard  MS.  Neuch.  p.  37.  Beme  p.  50i 

—  Sus  le  propos  de  Farel  pour  soubstenir 
Morand  est  arreste  &ire  de  meilleur.  Quant  a  la 
sene  lon  tiendra  demain  le  conseil  de  200  et  seront 
demandes  George  des  Glefz  et  Mat.  Malich  qoil 
nont  iure  la  confession:  il  aoyront  lire  la  lettre  de 
Berne,  puys  les  induyra  lon  a  jurer  la  confession 
oomment  les  aultres.    (ibid.) 

Vendredi  4. 

ConseU  des  Deux-Cents.  Icy  est  proposee  la 
lettre  de  Berne  a  cause  de  la  paciffication  des  ques- 
tions  pour  la  oonfession  premierement  faicte  overtes. 
Et  est  suB  icelle  parle  denvoyer  querre  aulcungs 
non  accordans  de  ladite  confession,  nommement  G. 
des  Glez  Matieu  Malich  Pierre  Ameaulx  pour 
les  exorter  a  faire  selon  le  cours  commung.  Item 
est  parle  que  les  predicans  disent  que  bonnement 
il  ne  porroient  donner  la  sene  aux  contrarians  a 
lunion.  Est  arreste  que  lon  ne  reffuse  la  sene  a 
personne.    (ibid.  fd.  146  v.) 

—  Apres  la  seance  des  Deux-Cents  Descles  et 
Malich  sont dtSs et  jurent  la  confession.  (fol.  147 1;.) 

—  Louis  du  TiUd  quitte  Geneve  pour  rentrer  en 
France.  Cda  doit  avoi/r  eu  lieu  au  plus  tard  au  com- 
mencement  de  Janvier.  (Lettre  de  Calvin  90.  T.  X. 
p.  147.) 

—  Caspar  Megander,  V.D.  M.  apudBemm- 
ses  munere  se  ahdicare  iubetwr.  (Ep.  Coihini  od 
Bucerum  87.  T.  X.  p.  138.) 

Dimanche  12. 

Editur  Genevae  Ordo  et  ratio  docendi  in  Gym- 
nasio  cuit^  textum  edidit  latine  Herminjard  Tom. 
IV.  p.  455.  gallice  Betant  in  Notice  sur  le  (JoUege 
de  Bive. 

Mercredi  16. 

Conseil  des  Deux-Cents.  Icy  est  parle  que 
pluseurs  de  ceste  ville  et  voisinB  disent  pltiseurs 
grosses  parolles  de  desunion  de  nostre  ville  et  que 
cela  vien  de  pluseurs  ivroignes  quil  vont  la  nuyct 
par  la  ville  et  par  les  tavemes  et  disent  les  ungs: 
tu  es  des  freres  en  Ghrist,  se  mocans  des  pre- 
scheurSy  les  aultres  de  semblables  paroles.  Est 
resolu  que  lon  prene  informacion  de  tous  ses  affiuroB 
puys  que  lon  iace  ce  que  iustice  porte  a  forme  des 
cryes  et  des  edietz.   (Beg.  du  ConseU.  fd.  161.) 
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Mardi  28. 

BuB  la  supplication  des  ohirurgiens  de  ceste  ville 
qnil  demandent  de  foire  la  nathomie  est  arreste  que 
lon  lenr  oultroye  la  licence  attendu  que  cela  tend 
a  ohose  necessaire  au  corps  humain.  (Beg.  du  Con' 
seU,  fd.  168.) 

Vendredi  25. 

Icy  est  venu  M*  G.  Parel  et  Oaulyin  et 
mesmement  aveoque  eulx  deux  predicans  exposent 
qne  ainain  quil  est  necessite  avoir  des  predicauB  en 
plaseurs  lieux  icy  en  a  deux  aeses  cogneust:  pour- 
tant  supplient  adviser  si  lon  les  yeult  retenir  pour 
sen  Borvir  au  villaige.  Surquoy  est  arrestc  que  lon 
les  porra  retenir  pour  aultant  quil  nous  Bcront 
necessaires   quant   nous  aurons  noz  cures. 

FfiVBIER 
Vendredi  L 

Farel  Caulvin  et  Corald  firent  une  belle 
admonition  en  ConseS,  en  vue  des  Sledians.  {Eeg. 
foL  178  V.) 

Dimanche  3. 

Syndies  de  VannSe:  Claude  Bichardet,  lehan 
Philippe,  Ami  de  Chapeaurouge ,  lehan  Lullin.  — 
Secretaire:  Fierre  Buffi.     (Elections  anti-cdlvinistes.) 

Dimanche  10. 

Anne  de  Montmorency  crSe  connStahle. 

—  Hoc  mense  Ferrariae  mortuus  didtur  Itober- 
tus  Olivetanus.  (Ep.  158.)  Secundum  alios  demum 
mense  Augusto  Bomae. 

Vendredi  15. 

Icy  eet  venu  M®  Guillaume  Farel  et  Caul- 
vin,  hont  propose  trois  predicans  pour  mettre  auz 
parroches  ou  est  la  necessite  et  a  faict  grand  propos 
de  exortation.  Sur  cecy  est  arreste  que  parceque 
lon  a  besoing  de  predicans  lon  accepte  les  trois  quil 
a  propose,  cestascavoir  AntoenneRabier  deOyde- 
vant  en  France  pour  prescher  a  Satignye,  Pierre 
Dynisse  de  Dyepe  pour  prescher  aCartignye  et 
Francoy  du  Pont  de  Angenois  en  Oascogne  po^nr 

i^rescher  a  Muing,   et  sera  puys  apres  advise  sur 
eur  sallaire.    (Reg.  du  Conseil  fd.  195.) 

—  Twrbae  doUes  Genevae  ingravescunt  ^  altera 
parte  indies  severiorem  disciplincm  efflagitante,  altera 
nuigis  magisque  ministris  qpposita.  {Epp.  Grynaei 
et  Calvini  92.  93.  Opp.  X.  p.  152  seqq.) 

HardiSe. 

Farel  et  Galvinus  icy  sont  entre  et  hont 
exhorte  de  voloir  adviser  de  provoitre  auz  predi- 


cans  de  Satigny  et  de  Moing.  Surquoy  est  arreste 
que  lon  ordonne  a  chescung  desdictz  2  predicans 
100  fl.  par  an  a  payer  a  ung  chescung  25  fl.  par 
quartemps  des  fruictz  des  admodiations  desdicta 
lieux.    (Beg.  du  Conseil.  T.  31.  fol.  205.) 

MARS. 
Samedi  2. 

ConseU  des  Deux-Cents.  II  hont  propose  quil 
hont  entendu  que  O.  Farel  predicant  soit  blasme 
en  ceste  ville  quil  aye  dit  a  Berne  que  en  ceste 
ville  nous  sumee  en  debat  et  est  blasme  O.  Farel 
de  avoir  porte  parolle  a  Berne  que  nostre  debat 
estoit  qne  les  ungs  volent  la  messe  les  aultres 
levangille  en  ceste  ville.  Surquoy  il  portent  tesmoi- 
gnage  que  iamais  ledit  Farel  na  porto  leadites 
parolles  a  Berne:  pourpuoy  il  prient  que  lon  laye 
pour  recommande,  car  il  ha  franchement  porte  levan- 
gille.    (ibid.  foL  208  t?.) 

—  Sus  M"  Farel  est  dict  quil  seroit  bon  sca- 
voir  la  verite,  mais  puis  que  lesdits  seigneurs 
attestent  quil  naye  pas  porte  les  paroles  que  lon 
dict  lon  leur  faoe  celluy  honneur  de  baisser  le  tout 
calle  sans  en  faire  plus  de  bruyt  et  que  lon  viye 
en  paix.     {ibid.  fd.  209.) 

Dimanche  3. 

Conseil  ginfyral.  Batification  de  la  resohdion  qui 
precede.    (ibid.  fol  211.) 

Lnndi  U. 

Le  ConseU  des  Deux-Cents  accepte  les  ordonnan- 
ces  de  Messieurs  do  Beme  concematU  les  rites 
rdigieux. 

Mardi  18. 

Resoluz  denvoyer  M*  O.  Farel  et  Calvinus 
az  la  forme  de  la  missive  (de  Seme)  et  denvoyer 
quorre  Calvinus  tochant  de  certaines  paroUes  quil 
az  dist  ab  sermon,  quo  le  conseyl  lequei  lon  alloyt 
tenyr  estoyt  conseyl  du  diable.  iReg.  du  ConseU. 
T.  32.  fol.  4.) 

—  Lon  az  deffenduz  az  M*  O.  Farel  et  M* 
Calvinus  de  point  se  mesler  du  magistrat. 

—  Le  Sinat  de  Beme  ierit  au  Senat  de  Geneve 
pour  le  prier  d*envoyer  Farel  et  Calvin  au  Synode 
qui  doit  se  tenir  a  Lausanne  le  31  du  mois.  (Ep. 
100.  Opp.  X.  178.) 

—  Hoc  mense  Winterus  typographus  BasiUensis 
edit  primam  editionem  Catechismi  latini.  (Proiegg. 
T.  r.  p.  42.) 

Mercredi  80. 

NouveUes  lettres  sur  le  meme  cijet  avec  la  cofir 
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dition  expresse  que  Greneve  accepte  les  reglements  de 
Beme  relcUifs  aux  ceremanies  du  cuUe.  (Ep.  101. 
i>.  179.) 

Vendredi  22. 

InauguraJtio  Crymnasii  Argentorai^is  a  Jo, 
Sturmio  primo  rectore  siib  auspidis  lacdbi  Sturmii 
et  cdttegarum  conditi, 

Mardi  26. 

M*  Farel  et  Oalvinus  predicans  on  propose 
oomme  ab  dernier  de  co  moys  doyvent  aUer  aut 
Bynode  az  Lausanne,  et  si  de  laz  part  de  laz  yille 
lon  leur  yeult  donner  pour  decbarge:  Besoluz  que 
le  S'  lehan  Philippe  doyye  aller  avecque  eulx  et 
apporter  les  affaires  et  resolutions  par  escript 

Touchant  la  congregation:  quelle  ne  ce  doyt 
plus  tenyr  on  S.  Pierre  mais  chiez  Calyinus,  out 
az  Ryyaz  laz  out  il  leur  playra  et  de  sonner  laz 
cloche  comment  est  de  coutume.  {Beg,  du  ConseU. 
foL  14.) 

Jendi  28. 

Bisdlu  d^ecrire  des  lettres  concernant  les  pre- 
dicans  pour  le  synode  de  Lausanne.  Besoluz  de 
monstror  ladite  lettre  az  Farel  et  Calyinus 
(ibid.  fd.  16). 

—  Hoc  ipso  die  28  Martii  Lihertetus  Fa- 
rellum  et  Galvinum  Tononii  exspectahat  Lausan- 
nam  traiecturos.    (JEp.  103.  Opp.  X.  181.) 

Dimanche  31. 

Synodus  Lausannensis  in  qua  ministrorum  et  ma- 
gistratus  Bemensis  consensus  circa  formam  caere- 
moniarum  stabUitur. 

AVRIL. 
Lnndi  8. 

Touchant  Me  Coreau  predicant  lequel  on  saz 
predication  az  blasme  Messieurs:  Resoluz  de  luy 
faire  les  remonstrances  et  le  mander  en  conseyl. 
(Beg.  du  Oonseil  fd.  23  v.) 

Lnndi  15. 

Le  Sinat  de  Beme  notifie  a  cdui  de  Oeneve  les 
rSsclutions  prises  au  sgnode  de  Lausanne  relativement 
aux  baptis&res^  omx  fites  et  au  pain  de  la  cene,  et 
le  prie  ainsi  que  les  ministres  de  s*y  conformer 
egalemefU.    (Epp.  106.  107.  Tom.  X.  p.  184  suiv.) 

Yendredi  19. 

Recyye  une  missiye  de  Beme  touohant  du 
seyne  tenua  az  Lausanne  pour  adyiser  ai  youllons 
obseryer  les  ceremonies  oomprises  en  yoelle  les- 
quelles  az    este  resoluz  dobseryer  selon   le  grand 


conseil  general.  Non  obstant  az  este  adyise  de 
monstrer  ladite  missiye  az  Farel  et  Calyinus 
predicans,  abquieulx  leur  az  este  lyseuz  et  leur 
az  este  fayct  les  remonstrances  yoyr  si  yenllent 
obseryer  les  dites  ceremonies  ab  non,  et  leur  az 
este  donne  terme  pour  respondre.  Resoluz  que  lon 
doyge  suyyre  az  laz  forme  de  ladite  missiye  special- 
lement  touchant  laz  cenne.  Lesdits  predicans  ont 
prie  de  non  point  yoUoyr  fere  chose  de  noyeau 
iusques  az  laz  penthecoste  et  que  entre  cy  et  la  se 
tiendraz  un  seyne  az  Zhuryt  et  Estrabour.  (Beg. 
du  ConseU.  fol.  31  t;.) 

—  Resoluz  que  Coreau  predicant  ne  presche 
plus  iusques  az  ce  que  le  droyt  soy  tenus  des  pa- 
rolles  par  luy  proferees  en  laz  yille  ot  denyoyer 
M.  le  soultier  luy  allor  fere  laz  deffence  et  si  ne 
yeult  obeyr  quil  soyt  detenus  en  prison. 

Az  este  resoluz  que  laz  cennaz  se  fasse  ail  est 
possible  fere  az  laz  forme  de  ladite  miseiye  cart  az 
icelle  lon  se  yeult  tenyr  (ihid.  fol.  32  v.). 

—  M**  Henrys  (d6  2a  Ma/re)  predicant  ayant 
parle  ayecque  les  susnommes  predicans  az  yerballe- 
ment  refieruz  quil  ne  prescherey  point  yoyant  que 
lon  ne  ce  poyoyt  pas  accorde  les  predicans  az  ceste 
ladite  cenne.  Messieurs  on  proteste  contre  tous 
troys  Farel  Calyinus  et  Henry  az  cause  quil 
ne  yeule  obseryer  le  contenuz  de  ladite  missiye  et 
de  fere  le  rapport  laz  ab  seraz  conyenable  le  fere. 
(Und.) 

—  Resoluz  daller  troyer  Calyinus  et  Farel 
predicans  yoyr  si  yeullent  presohe  az  laz  forme  az 
eux  proposee  abiourduy  solon  laz  missiye  de  Beme, 
synon  daller  enyoyer  querre  les  deux  predicans  que 
M.  le  baillifz  de  Temier  nous  az  presente.    ijbid.) 

—  M.  le  Soultier  estant  reyenus  deyersFarel 
et  Calyin  az  refferuz  que  totallement  ne  yeullent 
precher  ny  donner  laz  cenne  az  laz  forme  de  la 
dite  missiye.    (ibid.) 

Samedi  20. 

Cowrau^  ayaM  precM  le  matin  malgri  la  defense 
est  mis  en  prison. 

M"  Calyinus  et  Farel  accompagnye  de 
Michel  Sept  Claude  Samoex  (Chaimoys)  Claude 
Pertemps  lohan  Lambert  Claude  etLoys  Ber- 
nard  Domeine  Darlod  Johan  Chautemps 
Franooys  Beguin  Amyez  Perrin  Johan  Amyez 
Curtet  Jaques  des  Ars  son  yenus  par  deyant 
Messieurs  proposant  ledit  Farel  et  Calyinus 
entre  pluseurs  aultres  parolles  oomme  lon  ayoyt 
&yct  mal  mechamment  et  iniquement  de  meotre  en 
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prison  Ooreau,  demandant  a  aoyr  le  oonseyl  de 
deiix  oents.  Et  leditSeptPertemps  JohanLam- 
bert  Olande  Bernard  et  Perrin  on  proferns 
plnfienrB  groBses  parollea  et  encore  les  allies  ledit 
Sr  Sept  az  profere  il  precheront,  et  ledit  Farel 
dist  enoore:  Sans  moy  yous  ne  fussies  pas  ainsy. 
Leedits  Srs.  Sindicques  on  responduz  que  ledit 
Goreau  eetoyt  en  prison  az  cause  quil  layoy  blasme 
le  magistrat  et  les  gouvemeurs  de  laz  ville  en  pro- 
ferant  pluBeurs  paroUes  oltragieuses  oontre  yceulx: 
avecqne  cela  az  cause  desdites  paroUes  luy  az  este 
deffendnz  la  predication  jusques  az  ce  que  son  cas 
Boyt  mys  en  droyt  comment  az  este  resoluz  par 
conseyL  Et  nonobstant  ladite  deffence  est  alle 
preche  abiourday:  et  cella  ayoye  entendns  quon 
oesse  de  proferyr  pluseurs  parolles  et  que  il  preohe- 
ron  yolles  yous  aut  non.  En  outre  leur  az  este 
propose  auditz  predicans  yoyr  si  yoUoyent  optempe- 
rer  esdites  loes  de  Messieurs  de  Beme:  lesquelz 
predicans  on  responduz  que  il  ne  yeulle  fere  synon 
selon  ce  que  dieu  leur  az  commande.  Et  se  son 
offert  lesdits  predicans  et  les  allies  susnommes  de 
YoUoyr  fiancer  (donner  cauHon  paur)  leditOoreau. 
Az  quoy  az  este  responduz  quil  nestoyt  pas  borgoys 
et  quil  lestoyt  detenus  pour  mesprissance  de  justice. 
lohan  Lambert  az  proferus  que  lon  fassey  ex- 
aminer  de  £EiuIt  tesmoeng  et  que  ab  conseyl  general 
illy  ayoyt  des  traystres  lesquelz  scayt  bien  (ibid. 
fd.  33). 

—  Az  este  resoluz  encore  une  foys  daller  prier 
Farel  et  Oalyin  yoyr  si  yeulle  precher  demaien 
et  donne  la  oenne  az  laz  forme  de  laz  missiye,  synon 
en  cas  de  reffus  qui  se  do^ent  deporter  de  pre- 
Boher  demaien  cart  lon  en  troyera  daultres. 

Et  az  este  enyoye  M.  le  soultier  vers  eulx. 
Luy  eatant  reyenus  az  refferuz  quil  nayoy  trdye 
qne  Oalyin  lequel  az  responduz  que  lon  nayoy  pas 
observe  le  contenus  de  ladite  lettre:  nonobstant  de 
fere  laz  cenne  oomment  est  contenus  en  ycelle  naz 
&yct  telle  responce,  et  allors  ledit  soultier  laz  deffen- 
duz  laz  predication  et  quil  sen  dhussen  deporter 
(*id.  fd.  83  t;.). 

Dhnanche  81. 

Paques.  Galvin  et  Farel  prSchent  tndlgre  la 
iisfense. 

—  Az  este  propose  comment  Farel  etOalyin 
oultre  les  deffenses  az  leur  faycte  de  non  point 
precher  az  cause  de  ce  quil  ne  yeulle  pas  optempe- 
rer  az  laz  missiyede  Beme:  les  queulx  oultre  la- 
dite  deffenee  en  mespiisan  laz  justice  son  aller  pre- 
cher,  Galyin  az  S.  Pierre  et  Farel  az  S.  Oer- 
yays.     Az  este  resoluz  que  touchant  laz    cennaz 

CaMm  opero.    VoL  XXI. 


quelle  se  fasse  tant  seuUement  dymenche  quil  yien. 
Et  cependant  regarder  de  mectre  bon  ordro  abdit 
affere.  Besoluz  ausy  de  tenyr  demaien  le  conseyl 
des  200  et  mardy  proohaien  le  conseyl  general  pour 
proposer  les  afferes.  Lon  az  commande  az  M* 
Henry  predicant  de  precher  lequel  az  prier  de 
non  point  prescher  az  caase  que  Farel  etOal- 
yinus  lon  deffenduz  de  non  point  prescher  Et 
quil  le  tenoyent  pour  excommunier  luy  deffendant 
laz  predioation  (ibid.  fol.  34). 

Lnndi  22. 

(hnseH  des  Deux-Cents.  Az  este  lyseuz  Iob 
troys  letres  de  Berne  touchant  du  syenne  de  Lau- 
sanne  Et  touchant  les  eeremonies.  Accorder  de 
tenyr  Et  yoir  si  yeulent  yiyre  selon  les  ceremonies 
de  Messieurs  de  Berne  comment  le  petit  conseyl 
laz  resoluz.  Az  este  resoluz  de  yiyre  selon  lesdites 
ceremonies.  Az  este  propose  comment  les  predi- 
cans  no  yeuUent  pas  obeyr  ab  magistral.  Et  yoyr 
yoyant  ladite  mesprisance  yoyr  se  lon  les  mectraz 
en  prison  ab  non.  Az  este  resoluz  quil  se  doyye 
deporter  de  precher  Et  que  lon  leur  donne  congie 
nonobstant  que  porron  encore  demore  ung  espaoe 
de  temps  jusques  az  ce  que  lon  en  aye  troye  daul- 
tres    {ibid.  fci.  34  v.). 

Mardi  23. 

(JonseU  ginirai.  Az  este  propose  yoyr  si  tous 
ne  yolliens  pas  yiyre  selon  les  oeremonies  accordes 
et  oonclues  dernierement  az  Lausanne:  desquelles, 
tant  du  syenne  (synode)  tenus  audit  lieu  de  Lau- 
sanne  denyoyer  Farel  et  Oalyinus  predioans  au 
dit  lieu,  que  desdites  ceremonies  on  enyoye  MM. 
de  Berne  troys  letres  lesquelles  lon  este  lisues.  Az 
este  totallement  resoiuz  par  plus  grand  yoys  quil 
yoUoyent  yiyre  selon  les  oeremonies  aocordes  az 
Lausanne  demierement  aveoque  les  arrest  en  yoei- 
luy  synode  fayct.  Az  este  propose  aussy  touchant 
de  Fa/el  et  Oalyinus  et  aultre  predicant  que 
non  point  yolsu  obeyr  aut  commandement  du  ma- 
gistral  et  yoyr  si  ion  leur  donneraz  congie  ab  non, 
comment  le  petit  et  grand  conseyl  az  ainsy  resoluz. 
Laz  plus  grand  yoys  az  arreste  quil  doyjent  yuy- 
der  laz  yiUe  dans  troys  jours  prochaien  (ibid.  fdl. 
35  V.). 

—  Petit  conseU.  Az  este  resoluz  que  lon  &sse 
oryes  de  bien  vyyre  selon  dieu  az  laz  discretion  du 
petit  conseyl  pour  fere  lesdites  cries. 

M.  le  soultier  est  aUer  fere  commandement  az 
M*  G-.  Farel  et  az  Oalyinus  de  non  plus  pre- 
scher  dans  laz  yiUe  et  laz  absente  dans  troys  jours 
proohaien  oomment  az  este  resoluz  en  general.  Sur- 
quoy  on  respondus  lesdits  predioans:  Est  bien  az 
laz  bonne  heure,  si  nous  heussions  servy  les  hom- 
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mes  D0U8  fiissionB  mal  reoompenBer,  mes  nous  ser- 
YonB  ung  grand  maystre  que  nous  recompenseraz. 
OalvinuB  az  responduB  cecy  dessuB.  M*  Farel 
auBj  az  roBponduz:  az  laz  bonne  heure  et  bien  de 
par  dieu  (Md.  fol.  36). 

Mercredi  24. 

Touchant  les  mobloB  appartenant  az  laz  yille 
leequieulx  lon  avoyt  preste  a  Farel  et  OalvinuB 
az  este  rcBoluz  que  lohan  Bordon  et  Fierre  Tie- 
Bot  doygent  aller  retyre  lesditB  meublcB  et  dyceulx 
rendre  compte   (ibid.  fol>  36  v,). 

Jeudi  25. 

Az  CBte  resoluz  que  le  predicantOoreau  aveu- 
gle  detenuB  pour  desobeysBance  Boyt  libere  luy  fays- 
Bant  laz  deffence  quil  doyge  vuyder  laz  yilio  dauB 
troyB  jourB  prochaien  et  de  non  point  prcBcher  en 
yceUe  (iftid.  fd.  37). 

Vendredi  26. 

Az  este  appelle  M^  laqueB  Bernard  auBsy 
M®  Henry  predicans  pour  Bcayoyr  si  selon  dieu 
les  yierge  doygent  aller  quant  lon  les  espouse  en 
leglise,  yoyr  si  depyoyent  ayoir  les  cheyeux  abba- 
tUB  ab  non.  Lesquieulx  on  fayct  relation  que  cella 
nest  point  contre  dieu  et  que  cella  sed  tout  esgar 
i&est  tout  SgcU)  ab  les  cheyeux  abbatus  ab  non. 

Resoluz  de  fere  la  cenne  dymenche  prochaien 
az  S.  Geryays  et  az  Ryyaz:  pour  doffaulte  de  pre- 
dicans  lon  ne  laz  feraz  pas  az  B.  Fierre  (ibid^  foL  38.) 

—  Charles  cardinal  de  Lorraine  namme  arche- 
v^ue  de  Bheitns. 

Samedi  27. 

Gann Gennff  yon der ynruw wegen yffFarelli 
ynd  Oalyini  anzoug  wie  im  MisBiyenbuch  stat. 
(Arch.  Bem.  Eathsmanuah) 

—  Le  Senat  de  Beme  intercede  pour  Farel, 
Calvin  et  Courault.    (Ep.  109.  Opp.  X.  p.  187.) 

—  Hoc  ipso  die,  fortassis  iam  hestemo,  Farel- 
lus  et  Calvinus  Bemam  perveniunt  exsuks,  et  se- 
naium  adeunt  de  Genevensihus  querentes.  (Ep.  110. 
p.  188.) 

Dimanche  2S. 

Conventus  Turicensis  (Ep.  112.  T.  X.  p.  192) 
quem  mox  adeuni  exstdes  Genevenses  articulos  de  pace 
propdsituri.   (Ep.  1 II .  ^.  1 90.) 

Mardi  80. 

Le  Senat  de  Geneve  ripond  a  cdui  deBeme  au 
su^et  des  pHaintes  formulees  par  Farel  et  Calvin. 
(Ep.  \]'6.  p.  194.) 


—  M*  Henry  predicant  az  supplie  yolloyr  es- 
tre  admys  az  presche  a  B.  Oeryays  non  obstant  que 
feraz  ce  que  bon  sembleraz  az  MessieurB,  et  auBy 
ayoir  du  regard  de  le  ballier  logis.  Resoluz  que 
lon  regarderaz  de  luy  troyer  une  mayson.  (Beg. 
du  ConseU.  T.  32.  fol.  38.) 

—  Statim  post  eagptdsos  ministros  Senatus  Gene- 
vensis  Morandum  et  Marcutium  accersU.  (Ep. 
145.  jp.  266.) 

MAI. 
Samedi  4. 

Farellus  et  Calvinus  absoltUo  conventu  Turir 
censi  Bemam  redeunt.   (Ep.  144.  p.  195). 

Mardi  7. 

M«  Jaques  Bernard  predicant  az  propoBo 
oomment  abiourduy  ab  sortiBBant  de  sa  predication 
Grolez  (?)  les  yenus  reprendre  en  fayssant  tymulte 
disant  quil  nayoy  pas  presche  laz  parolle  de  dieu, 
lequel  predicant  se  offire  que  cest  la  pure  paroUe 
de  dieu.  Az  este  resoluz  que  ledit  Grolee  doyge 
maientenyr  ce  que  azpropoBe  contre  ledit  predicant 
dans  yendredy  prochaien.  (Beg.  du  (Jons^.  T.  32. 
fol.  42  t;.) 

—  Az  este  resoluz  de  garder  les  deux  predi- 
cans  que  ayons  deyjaz  comment  Jaques  Bernard 
etHenrys  de  la  Mare,  pt  resoripre  azBeme  oom- 
ment  M^'  Morand  quoyque  lon  luy  aye  rescript 
nest  yollust  yenyr  et  que  nouB  les  remarcions,  cart 
nouB  nen  yollons  pour  az  present  point  daultre 
(ibid.  fd.  48  t?.). 

Mercredi  8. 

Az  este  regarder  au  sallayre  des  deux  nous 
predicans  sed  aBsayoyr  M**  Jaques  Bernard  et 
Henrys  de  laz  Mare  et  az  este  resoluz  de  leur 
ballie  premierement  une  moyson  et  pour  ung  ches- 
con  an  az  choBCon  dyceulx  doze  yingt  florins  .... 
ying  florins  tous  les  moys.  Ausy  az  este  adyise  de 
mectre  des  predicans  az  JuBsiez  8'  Yicteur  et  Sa- 
tignyez  et  que  si  en  arryye  que  lon  les  doyge  re- 
tenyr  (ibid.  fd.  49  t;.). 

Vendredi  10. 

laquesBernard  predicant  azpropose  oomment 
mardy  passe  en  saz  predication  dist  que  la  femme 
infidelle  non  yeullyant  demore  ayeoque  son  mary 
fidele  et  ce  yeullyant  departy  de  luy  come  le 
mary  fidele  laz  peult  layser,  comment  S.  Paul  a 
laz  7®  az  laz  premiere  des  Corinthiens,  et  que  es- 
tant  deBcenduz  de  laz  chiere  Glaude  Grolee  le 
yint  resprendre  dissant  que  ayoyt  mal  dit  et  mal 
presche  etc   Reeoluz  az  oause  du  tymulte  fayct  par 
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ledit  Grolee  et  Toyant  qne  lesdites  parolles  on 
este  proferee  selon  laz  parolle  de  dieu  que  ledit 
Orolee  dojge  criemercy  az  dieu  et  ae  laz  jnstice: 
oe  qne  az  deuz  genoulx  az  terre  az  tajot  et  az  de- 
mande  ledit  predioant  testimoniales  lesquelles  lon 
eete  oltroye  (ibid.  fci.  52). 

—  Hoc  tempore  Galvinus  et  Farellus  Ber- 
nae  agunt  eum  Senatu  et  ministris.  (J^.  121.  Opp. 
X.  p.  205.) 

Du  14  au  21.  Entrevue  de  Charles-Quint, 
Frangois  I.  et  Paul  III.  a  Vttleneuve  pres  Nice. 

Jendi  16. 

Az  este  resoluz  de  releyer  les  baptistere  pour 
baptizer  les  enfans  et  az  este  resoluz  den  releyer 
nng  az  8.  Pierre  laultre  az  laz  Magdeleine  laultre 
az  8.  Oervays  et  que  les  predicans  doygent  bapti- 
zer  az  laz  forme  de  larrest  du  synode  demierement 
tenus.    {Beg.  du  ConseU.  fcl.  55  t;.) 

Samedi  18. 

Gsin  Genf  Huber  und  Amman.  Farell  und 
Calvin.  Jnen  den  brief  y.  Ziirich  und  jnen  be- 
yelchen  allen  flysz  anzekehren  das  Farellus  und 
Calyin  sy  sich  hie  begeben 

(Bemer  Bathsmanuale.    Die  Instructionen  in  ex- 
tenso  Fpp.  117.  118.  Opp.  X.  p.  197  ff.) 
. 

Limdi  80. 

Calvinus  ei  Farellus  a  legatis  Bemensibus 
Geneoam  reducuntur.    (Flp.  119.  jp.  201.) 

Hercredi  22. 

Leur  az  eate  enyoye  auxdits  ambassadeurs  par 
une  miasiye  que  pour  eviter  esclandre  quil  ne  amenne 
point  ayecque  eux  F arell  et  Oauly in :  cart  cella  se- 
roy  contre  larrest  fayct  par  ia  communaulte  et  le 
▼oUoyr  dioelle.    (Beg.  du  Conseil.  fd.  60.) 

Jendi  28. 

Meseieurs  on  propose  comment  les  ambassar 
deurs  de  Beme  lea  on  pryer  que  lon  layasat  entrer 
dana  laz  yille  Farel  et  Caulyin  affin  de  propoae 
leur  affere.  Az  eate  reaoluz  de  fere  reaponce  que 
oelle  quaz  eate  fayct  az  eate  fayct  par  le  petit  et 
grand  conseyl  et  general,  et  que  bonnement  ne  peu- 
yent  fere  reaponce  aana  le  conaeyl  et  ai  leadita  Seig- 
neura  ambaaaadeura  yeulent  propoae  quelquez  chose 
que  lon  les  orraz  yolentiers  et  az  eate  helyeu  pour 
fere  ladite  reaponce  M.  le  aindicque  Richardet  et 
IL  le  aindique  Lullin  {ibid.  fci.  60  v.). 

—  MM.  les  aindicquea  R.  et  L.  aont  reyenua 
deyera  lea  Sra.  ambaaaadeura  aulquieulx  ont  &yct 
lee  Temonatrancea  et  que  bonnement  ne  aeroyent 


oaer  de  donner  licence  eadits  Farel  et  Oaulyin 
de  Tevenyr  dana  laz  yille  aana  le  eonaentement  du 
grand  conaeyl  dea  200  et  du  general.  Et  az  eate 
arreate  que  demaien  lon  tiendraz  le  conaeyl  dea  200 
et  dymenche  prochaienne  le  general  (ibid.  fci.  61). 

Vendredi  84. 

ConseU  des  Deux-cents.  Lea  ara.  ambaaaadenra 
Hana  Humbert,  M.  le  predioant  Heraame  de 
Berne,  lehan  Loy  aman  et  Yiret  on  propoae  com- 
ment  il  eatoyent  yenua  de  laz  part  de  leura  aeig- 
neura  et  auperieura  fiEiyaaant  lea  recommandations 
etc.  puya  appres  on  pryer  de  yoUoyr  laiaaer  rentrer 
dana  laz  yille  Farel  et  Caulyin  et  leur  laysaer 
preacher  comment  parayant  et  leur  estant  dana  laz 
yille  pourront  declayrer  et  debaatre  leura  affere  et 
ai  neat  pour  preacher  aut  moiens  que  rentrent  dana 
laz  yille  pour  yeriffier  leur  affere  et  af&n  dappoi- 
enter  amyablement  par  enaemble.  Et  ont  ballye 
une  miaaiye  eacripte  en  allemand  aellee  du  aeau 
Zuryt  enlazquelle  lea  yillea  creatiennea  dea  liguea 
et  lea  ambassadeurs  dicelles  comment  de  Basle 
Beme  Bienne  Meluze  (Mulhouse)  Clarys  Sainct  Oalle 
Schaufuze  et  aultres  nommes  en  la  missiye  toua 
dung  accord  pryent  de  yolloyr  laysser  prescher  dana 
nostre  yille  lesdits  Farel  et  Caulyin  et  rentrer 
dans  laz  yille  et  que  lon  les  usse  az  pardonner  et 
plus  a  plaien  comment  est  contenus  en  leur  dite 
missiye.  Az  este  resoluz  que  cella  quayoy  este  fayct 
tant  par  petit  grand  et  general  conseyl  qui  heusse 
son  cour  et  fere  les  remonstrances  anldits  Bgrs.  les 
ambassadeurs  et  si  ne  se  yeullent  contenter  que  lon 
mectra  ledit  affere  ab  conseil  general  dimenche  pro- 
chaien.  Ausy  az  este  adyiae  de'fere  translater  la- 
dite  missiye  affin  la  monstre  audit  general  (ibid. 
fd.  62). 

Meme  jonr. 

Flusieurs  citoyens  sont  bannispour  avoir  assistS 
a  la  messe  de  Pdques. 

—  Az  est^  lyseu  les  articles  que  Farel  et 
Caulyin  on  enyoye  aulquieulx  son  contenus  plu- 
sieurs  mensonges  (ibid.), 

Dimanche  26. 

Conseil  genercH'.  Lesdits  Sra.  ambassadeurs  ont 
propose  en  general  conseil:  premierement  ayant 
fayct  les  salutations  de  lexcellence  de  MM.  de  Beme 
eto.  puys  appres  en  enauyyant  le  contenua  de  leur 
chai^e  icy  conaue  (Ep.  118.  page  199)  on  pryer  de 
yoUoyr  layaaer  rentrer  dana  laz  yille  Farel  et 
Caulyin  predicana  affiu  de  yeriffier  leur  affere  et 
estant  yeriffie  az  laz  teneur  de  laz  miaaiye  enyoye 
de  Zurich  leur  reatituyr  en  leur  plache  pour  pre* 
acher  comment  par  ayant  et  pluaeura  aultrea  ze- 
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monstranoes ,  on  propose  lesdits  srs.  ambassadeurs 
et  on  delyvre  leur  charge  translatee  dallemant  en 
franssoys  et  les  oyr  en  jnstieo  et  droyct:  aussy 
quant  az  Ooreaui  predicant  oomment  des  aultres. 
Lasquelle  oharge  publiqnement  avecque  laz  missive 
de  Zurich  translatee  az  este  liseuz,  aussy  les  arti- 
cles  que  Farel  et  Gaulvin  avoyent  produys  et 
baliie  az  Berne  contenant  en  partie  pluseurs  mens- 
Bonges.  Lesdits  Srs.  ambassadeurs  son  rentre  dans 
ledit  conseil  demandant  leur  faire  responce  en  plaien 
conseil.     Laquelle  leur  az  este  fayote  et  en  leur 

Sresence  lon  az  propose  que  tous  oeulx  que  Toul- 
ront  que  lesdits  Farel  et  Oaulvin  et  Ooreau 
nentrassent  point  en  laz  ville  que  lyevent  la  maien : 
generallement  quasi  tous  (reserver  Am^ez  Perrin 
lohan  Pithyod  que  levyt  et  deux  maiens  et  deux 
aut  troys  aultres)  leverent  laz  maien  et  fuz  laz  plus 
grand  voys  tous  ung  accord  quil  nentrassent  point 
dedans  et  que  cella  que  deyjaz  estoyt  passe  par 
petit  grand  et  general  oonseil  usse  Ueu.  Puys  ap- 
pres  faz  propose  que  ceulx  que  les  vollye  et  que  il 
rentrassent  dans  laz  yille  et  que  lon  les  oye  que 
levassent  laz  maien,  et  ftiz  leve  laz  maien  par  le- 
dit  Amyez  Perrin  lohan  Petyod  que  levy  les 
deuz,  Beguin  et  certaien  aultres  en  peu  de  nom- 
bre.  Lesdits  Srs.  ambassadeurs  voyant  oella  on 
dist  quo  fayre  le  rapport  a  leur  seigneurs  et  supe- 
rieurs  et  que  lon  ne  il  prysse  pas  az  laz  male  part^ 
oart  leurdits  seigneurs  et  superieurs  estoyent  prest 
a  fere  playsir  az  laz  ville  oome  bons  oombourgeoys : 
I^squel  furent  remarcie.  (Beg.  du  Canseil  fd.  63  r. 
et  V.  Comp.  Ep.  121.  page  206.) 


JUIN. 

—  Primis  huius  mensis  di^HiS  Farellus  et 
Calvinus  BasHeam  deveniunt  Ungue  per  cHiquod 
tempus  commorantur.  (J?jp.  120.  p.  201.  et  149.  p. 
280.)  Interim  CoroMus  primum  ad  Libertetum  pos- 
tea  ad  Viretum  se  recipU.   (E^.  122.  p.  210.) 

Lundi  10. 

Ligue  des  princes  catholigues  a  Nuremberg. 

Mercredi  18. 

Literae  D.  Sebastiani  Mayr  ex  Bema  de  fac- 
tione  Oebennatum.  Fragmentum  epistolae  ad  Mus- 
culum. 

....  Inter  hos  fuerunt  Wilhelmus  Farellus 
et  loannes  Oalvinus  ecclesiae Oebennatum  instau- 
ratores,  uterque  insignis  erudicionis  et  pietatis  alio- 
qui,  preter  id  quod  forte,  ut  audio,  intempestiva  et 
immodica  seouritate  sibi  magnam  accersivenmt  in- 
vidiam.  Unde  factum  est  ut,  dum  oeremonias  a  se 
institutas  mordicus  tueantur,*  neo  senatui  et  toti 
eoolesiae  Gtebennatum  in  imitandis  illis  ad  morem 


ecclesiae  Bematnm  oedere  sustinenty  exauctorati  et 
obligati  (dblegati?)  sunt,  *  id  quod  oertum*  do- 
lenoum  propter  soandalum  plurimorum.  Oeremo- 
niae  rero  praecipue  hae  sunt  Ipsi  pane  communi 
seu  fermentato  utebantur,  quod  etiam  ooenae  rationi 
sive  mysterio  magis  congmere  oensebant  quam  pa- 
nem  azymum  quo  in  vestris  utuntur  eoolesiis,  quan- 
quam  sdioquin  liberam  esse  fatebantur  sive  fermen- 
tato  sive  azymo  quis  utatur:  quos  oum  quidam  in 
dicione  Bematum  imitarentur,  aliis  vero  eiusdem 
ditionis  morem  Bematum  servantibus,  visum  fuit 
tum  Oebennatibus  tum  Bematibus  ut  res  ad  uni- 
formitatem  inter  ecclesias  tam  vicinas  reduoatur, 
nempe  ut  azimis  ooenaperagetur.*  Resistunt  Farel- 
lus  et  Oalvinus ,  causantur  scandalon  pioram  et 
papistaram  propter  eam  imitacionem.  Prestant, 
etiam  Oebennates  ut  azimis  ooena  fiat.  Appetit  fes- 
tum  paschae,  quo  erat  de  modo  ooena  peragenda: 
negant  ministri  eoclesiae  pubes  {pra^eref)  ooe- 
nam ,  nescio  quam  dissensionem  et  mores  quosdam 
param  ohristianos  causantes.  Hinc  priyati  minis- 
terio  a  civitate  pulsi  sunt.  Ego  pro  restitucione 
illorum  valde  strenue  (?).  Oongregatio  quae  Tiguri 
pro  Eucharistiae  conoordia  habebatur  sub  idem  tem- 
pus,  item  et  illustris  noster  senatus  solemni  missa 
legatione  ad  Gebennates  (?).  Res  primum  coram 
senatu  minore,  deinde  coram  maiore,  postremo  oo- 
ram  tota  plebe  agitur,  sed  omnia  frastra:  ne*  illos 
yel  videre  amplius  dignati  sunt  Oebennates,  tam 
erga  illos  sunt  acerbo  animo.  Yide,  mi  MusoulOp 
quantum  mali  afferat  suo  herere  sensui,  ne*  melio- 
ribus  cedere  oonsiliis.  Orandns  est  deus  ut  ii  qui 
tuno  (?)  instauranda  ecolesia  sua  passi  sunt,  huius- 
modi  offendicalis  permoti  pedem  referant  Fiat 
(fuit?)  et  alia  quaedam  de  feriis  quibusdam  reoi- 
piendis  quas  nostra  servat  eoolesia  dissensio:  nempe 
Natali,  ascensione  domini,  annunoiatione  beatae  vir- 
ginis,  quod  ad  verbi  inoarnationem  quidem  referi- 
mus,  quas  Farellus  et  Oalyinus  similiter  reoi- 
pere  gravabantur.     1588.  12.  lunii. 

CommunicavU  nobiscum  humanissime  V.  D.  Otto 
WaUz  professor  DorptUensis  hoc  fragmentum  accurate 
cum  omniims  suis  scioecismis  et  mendis  descriptum 
ex  cod.  chartaceo  bibliothecae  Bigensis  N,  244.  fci. 
101  in  quo  leguntur  variae  Lutheri  et  Melanchtho- 
nis  epistolae,  bedenoken  magni  momenti  ut  titutus 
fert,  a  diversis  saecido  XVII  conUxtae. 

Mercredi  19. 

De  Bdle  Fard  icrU  une  lettre  pastardle  a  ses 
amis  de  Oeneve.   (Ep.  123.  p.  210.) 

Mardi  25. 

Pierre  Mermyer  predicant  az  propose  oom- 
ment  il  az  servy  ab  mandement  S.  Yioteur  les- 
pace  de  troys  moys  sans  avoyr  rien  este  satisfiEiyot 
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Besolnz  de  oe  informer  de  lny  et  puys  le  fere  saz 
TaiflOD.   (Beg.  du  ConseU  T.  32.  fol  91.) 


JUILLET. 
Murdi9. 

Az  este  arreste  de  donner  as  M*  Aothoine  Mar- 
cour  predicant  ponr  ses  sallayreB  troys  cent  florins 
par  an  dnrant  qnil  servira  laz  yille  yoyant  quil  az 
groBBe  charge  de  femme  et  enfuis.  (neg.  du  Cofh 
sea.  fd.  97  t;.) 

Mercredi  10. 

ConseU  des  Deux-Cents.  kz  este  advise  de  don- 
ner  sallayre  aul  predicans  et  az  este  resoluz  que  lon 
doyge  donner  par  an  az  M®  Marcour  et  M"  Mo- 
rand  parce  quil  son  deyjaz  ea^e  et  on  beaucopt 
de  oharged  de  femme  et  enfans  laz  somme  de  300 
fl.  pour  chascnng  et  az  M®  Bernard  et  M*  de 
lazMare  predicans  az  ung  chascung  dyceulx  douze 
Tingt  fl.  ohasoung  durant  le  temps  quil  servyront 
laz  yille.  Az  este  propose  comment  lon  donoe  de 
gage  par  an  az  M*  Anthoine  le  Saulnyer  oent  escus  soley 
et  que  cella  sed  beauoopt,  yoyaut  quil  ne  faiyct 
point  Bon  debyoyr  comment  doybt  fere«  Besoluz 
qne  moyen  qui  obeysee  ab  magistral  et  instruie  les 
enfans  az  laz  grammeyre  et  quand  il  auraz  loysir 
qnil  presche  que  lon  le  doyge  layssez  sondit  gage 
de  cent  escus  soley  paye  ab  terme  accoustume 
{m.  fol.  99  V.) 

—  Hoc  tempore  Calvinus  fuU  Argentorati  a 
Bucero  invitatus.  (Epp.  126.  127.  T.  X.  p.  218 
seqq.)  BasHeam  rediU  ante  20.  lulii.  (Ep.  129.  130. 
ib.  p.  224  seq.) 

Dimanche  14. 

Entrevue  de  Charles-Quint  et  de  Fran- 
(ois  L  a  Aiguesmortes. 

Vendredi  19. 

Az  este  adyise  de  fere  loyes  de  non  point  allez 
de  nuyct  apres  neuf  heures  pour  ioyer  palliarder  ne 
tayemer  ne  ausy  jyrogner  et  ce  sus  laz  poienne  de 
60  solz  pour  laz  premiere  foys  et  en  oultre  destre 
pngnys  az  rigueur  du  droyct,  perseyerant  plus  oul- 
tre  selon  ce  que  deyjaz  az  este  ordonne  pour  le 
passe.    {Eeg.  du  Conseil.  fcl.  105.) 

—  Sub  finem  mensis  Farellus  Neocomum  vo- 
catus  ibi  munus  ecdesiasticum  auspicalur.  (Ep.  131. 
p.  228  et  133.11.  ^31.) 

AOUT. 
Tendredi  8. 

Lettire  de  Capiton  a  Farel  dont  il  conste  que 
Calyin  n^est  pas  encore  arriy^  &  Strasbourg.    H 


felicite  Farel  de  sa  yocation  &  Neufchastel  et  le 
prie  de  saluer  Oalyin.  (Perrot,  vie  de  Fard  MS. 
Neuch.  p.  42.  Beme  p.  58.) 

—  M®  Morand  et  M^  Marcourt  predioans 
on  propose  quil  seroy  bon  que  les  enfans  des  es- 
choles  yenissent  az  laz  predioation,  aussy  de  adyi- 
ser  que  jUenyaz  aulchons  que  cependant  que  lon 
presche  jouent  publiquement ....  En  oultre  dayi- 
ser  de  mestre  des  predicans  sus  nous  terres  tant 
az  Satignyez  Moyn  Jussiez  Yendoyres  et  aultres 
lieuz  aut  seraz  necessayre.  Aussy  dayiser  de  don- 
ner  aulcuno  pension  az  celluy  quil  sonne  les  clochee 
de  S.  Geryex,  item  dayiser  tant  de  leur  penaion 
que  de  laz  pension  de  ceulx  que  seront  assigne  et 
constitue  predicans  sus  les  terres.  Item  on  pryer 
de  leur  yolloyr  ayancer  ung  peu  dargent  pour  fere 
leur  provision.  Aussy  de  regarder  ung  Ueuz  pro- 
pice  pour  fere  laz  lecture  et  que  lon  laz  sonne  affin 
que  pluseurs  gens  de  biens  il  porroyent  yenyr. 

Az  este  resoluz  que  touohant  les  enfaus  de  le- 
schole  quil  doygent  aller  aub  sermon.  De  ceulx 
que  ioient  publiquement  durant  que  lon  presche  que 
lon  meste  les  loyes  en  exeqution  contre  eulx.  Des  pre- 
dicaus,  resoluz  que  celluy  quil  presche  az  Jussiez 
quil  doyge  seryy  Jussiez  et  Vendoyres  et  celluy 
quil  alloy  presche  audit  Yendoyres  quil  alle  aul- 
cune  foys  presche  az  Moyn  et  az  Bolex:  aussy  de 
mectre  ung  predicant  az  Satignyez  que  seryiraz  la 
terre  de  Pigney.  Et  leur  az  ont  assigne  pensions 
de  200  fl.  par  an  az  poye  tous  les  quattretemps 
50  fL  az  ceulx  quU  demeurent  sus  les  lieuz.  De 
la  pension  desdits  M^'  Morand  et  Maroor  deyra 
estre  poye  par  quartemps.  De  celluy  quil  sonne 
les  cloches  de  S.  Oeryex  lon  il  adyisoraz  de  le 
donne  aulcune  pension.  Touchant  de  ce  quil  on  re» 
queste  de  leur  yolloyr  ayancer  une  piece  dargent 
pour  fere  leur  proyision:  resoluz  que  M.  le 
tressorier  leur  doyge  ayancer  az  M''  Morand  et 
Marcort  az  ung  chascung  diceulx  30  fl.  et  ponr 
ainsy  sexante  fl.  en  deduction  de  lenr  gage,  et  az 
celluy  de  Jussiez  ying  fl.  en  deduotion  de  son  gage. 
Touchant  lieuz  propice  pour  laz  lecture  que  lescUts 
predicans  doygent  regorde  quelque  part  et  puys  fere 
laz  relation  et  quil  seroy  bon  quil  fust  az  Ryye. 
(Beg.  du  ConseU  T.  32.  fol  144  suiv.) 

Mercredi  7.  ^ 

Farel  adresse  une  seconde  lettre  pastordU  aux 
Genevois,  apres  son  instaUaiian  a  Neuchdtd.  {Ep. 
133.  p.  230.) 

Jendi  8. 

Letlre  de  Farel  a  Calvin  dans  lagudle  il  luy 
parle  de  1'etat  deplorable  de  reglise  de  -Oeneye  dn 
cot6  dea  pastenrs  et  du  penple  et  du  desir  des  fre- 
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res  a  06  qa'il  print  yocation  h  la  Bonneville  laquelle 
le  desireroit  et  lenvoyeroit  querir  honorablement 
au  oas  quil  agreast  et  de  oe  pressoit  fort  Oalvin 
&  dire  son  sentiment.  (Vie  de  Fard  MS.  Neuch.  p, 
43.  Beme  p.  59.   Comp.  Ep.  134.  p.  232.) 

—  Hoe  tempore  Argentoratenses  Cdlvino  BasUeae 
oonmoranti  fortiter  urgentes  atUores  sunt  ut  in  ipso- 
rum  urbem  se  conferat.    (J^.  1 36.  p.  236.) 

Mardi  20. 

MM.  les  predioans  son  yenus  ceans :  aulqueulx 
az  este  remonstre  et  adyertys  a  oause  dung  mariage 
olandestin  fayct  par  subbomation  absent  les  parens 
{suivent  les  noms)  et  estans  bien  adyertys  dudit 
mariage  ont  fayct  relation  icelluy  non  estre  fayct 
selon  dieu  ayns  doybt  estre  rompus:  suppliant  fere 
ordonnanoes  sus  les  mariages  et  les  publier  affin 
que  les  aultres  nayent  pas  cause  dignorance  de 
ainsy  fere.    {Beg.  du  Consea.  T.  32.  fd.  125.) 

—  Fuys  appres  on  propose  que  aulchungs  pres- 
tres  ne  yiegnent  point  aul  sermon  mes  yont  yisiter 
les  mallades  les  admonestant  de  yiyre  az  laz  mode 
papistique,  requerant  leur  yoUoyr  fere  les  remons- 
trances  et  ayoir  adyis  sus  ceulx  que  chantent  chan- 
son  deshonneste.  Ayant  ouye  laz  relation  de  MM. 
les  predioans  lesquelx  nous  ont  fayot  les  remons- 
trances  selon  Dieu,  resoluz  que  lesdits  mariages 
Bon  rompus  et  reyoque  comment  revoquons,  les  de- 
partissans  lun  de  laultre.  Touchant  des  prestres 
resoluz  de  les  enyoyer  querre  yendredi  prochaien 
en  oonseil  et  que  lon  leur  doyge  fere  les  remons- 
tranoes  de  yenyr  aul  sermon  et  yiyre  selon  la  re- 
formation  de  Messieurs.  Quant  aul  ohansons  des- 
honneste  resoluz  de  meotre  les  loyes  en  oxeqution 
(iWd.  fd.  125  V.). 

Vendredi  23. 

Des  preetre  estant  en  nostre  oite  de  Geneye 
leur  at  este  oomande  de  aller  aut  sermon  et  a  la 
leoture  sus  poenne  du  droyot  {ibid.  fd.  129  v.). 

Lnndi  26. 

Coraldus  pro  tempore  Orbae  munus  sacrum  exer- 
cens  uUima  vice  ad  Calvinum  scribit.  (Ep.  138.  T. 
•  X.  p.  239.) 

SEPTEMBKB. 

—  Ineunte  mense  Calvinus  BasHeae  rdicta  Ar- 
gentaratum  se  confert.    (Ep.  140.  p.  247.) 

Dimanche  8. 

Prima  vice  ArgentoraH  condonatur  (Hrid.  not.) 


Mardi  10. 

Heynard  et  Gaspard  lesquieulz  demorent 
az  Biyaz  lesquieulx  ne  font  que  oontrerole  nous 
predioans  usans  de  grosses  parolles  oontre  joeuk 
les  youlliant  resprendre  publiquement  affin  de  fere 
tymulte:  on  este  interrogue  en  quel  lienz  il  on  fa^ct 
laz  cennaz  az  les  pasqnes  et  pentheooste  proohaien 
passe.  Lesquieulx  on  responduz  qne  en  nulle  part 
et  que  s.  paul  dist  que  Ihomme  oo  esproye  eoyt 
mesme  et  que  il  nestoyent  pas  en  estre  de  laz  re- 
oepoir.  Pouroe  que  il  ne  yeullent  pas  yiyre  selon 
lordonnance  de  Messieurs  quel  il  ce  doygent  retyre 
dans  3  jours  prochaien.  (Beg.  du  (Jonseu.  fol.  144  v. 
cf.  Ep.  142.  p.  249.) 

Mardi  17. 

M<^  Antoine  le  Soulnier  az  requeste  yolloyr 
laysser  entre  dedans  laz  yille  Heynard  et  Oas- 
pard  lesquieulx  demoroyent  ab  oolliege  et  que 
pource  que  lon  leur  az  fayct  commandement  de 
yuyder  laz  ville  dans  3  jours  on  yoUu  obayr  et  que 
sans  nulle  £EiuIte  il  son  bien  oomode  ab  ooUiege, 
synon  seraz  oontrayen  de  i>ouryoystre  abdit  ooUiege 
daultres.  Remys  az  ung  aultre  oonseil  pouroe  que 
les  gens  sont  en  yendaoge.   (Beg.  fd.  148  v.) 

—  Les  quattres  predicans  on  propose  oomment 
pluseurs  oallumpniateurs  yont  seme  des  parolles 
que  son  grandement  aub  deeayanchement  de  leyan- 
gilie  dizant  que  lon  ohante  messe  dans  laz  yille  et 
que  lon  regecte  les  gens  de  laz  yille  pour  leyan- 
giele  et  specialement  les  deux  dernier  aubquieulx 
lon  az  donne  congie  que  disent  que  il  nayertyrent 
les  cantons  et  pluseurs  aultres  parolles  soyt  ofirant 
deux  de  leur  pour  aller  az  Berne  afBn  de  respon- 
dre  contre  lesdits  calumpniateurs.  Resoluz  de  re- 
scripre  az  Beme  que  tous  oieulx  que  semeront 
quelque  paroUe  contre  laz  yille  prier  MM.  de  Beme 
quil  soyent  detenus  jusques  az  ce  quen  soyons  ad- 
vertys  af&n  den  fere  fayre  justice,  aussy  que  deux 
des  predicans  doygent  ailez  az  Berne  pour  soyt  in- 
forme  des  predicans  de  Beme  que  son  les  semeurs 
de  tyelle  paroUes  et  menssonges  (ibid.  fd.  149). 

Jendi  19. 

Farello  ein  Fiirdemusz  an  den  Grafen  yon 
Fiirstenberg  und  die  von  Stroszburg.  (Bemer 
BxxlihsmaniMle.) 

—  Sub  finem  mensis  Farellus  Lausannam  ve- 
nit  ad  Vireti  nuptias,  tum  Tononium  et  Orbam  adii 
(Ep.  145.  p.  262.  Ep.  146.  p.  268.) 


OCTOBRE. 

MardiL 

Lettre  pastorale  de  Calvin  aux  Ckneoois. 
143.  p.  250.) 


(Ep. 
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—  Oenevae  paratur  nova  editio  Catet^ismi  (gdilr 
liei?)    (JEp.  144.  p.  261.) 

—  Hia  diebus  BasUeae  Grynaei  nuptiae  cdebror 
tae.    (Ep.  146.  p.  268.   J^.  149.  p.  277.) 

Vendredi  4. 

CaroHdus  moritur  Orbae.  (Ep.  145.  p.  262;  ^. 
146.  i>.  268;  Ep.  148.  p.  273.) 

Samedi  5. 

M*  Morand  et  Marcoar  sont  reyenns  de 
Beme  lesquienlx  tout  aut  long  on  propose  oomment 
il  avoyent  fayct  et  que  eans  nulle  faulte  quil  y  az 
plofieurs  mauyex  garniment  que  ne  font  que  blasme 
tant  generalement  que  particulierement  laz  yille  ce 
QODobstant  quant  il  furent  az  Berne  allyrent  troye 
M.  Derlaz  lieutenant  de  M.  ladyoyer  aubquel 
recitarent  leur  affere  et  le  lendemaien  fure  oys  en 
eonseil  et  presentarent  leur  letre.  Ge  que  sub  jcelle 
fiiz  adyise  de  tenyr  le  consistoyre  laz  dymenche 
suyyant  sus  les  artides  jcy  consus  lesquieulx  furent 
leuz  aut  conseil  et  fure  elyeuz  des  seigneurs  tant 
en  petit  moyen  que  grand  conseil  pour  assistyr  au- 
dit  oonsistoyre  et  ladite  dymenche  fust  tenus  ledit 
consistoyre  et  debastus  lafferre  par  lespace  de  4 
heures  present  tous  les  predicans  et  assistant  co« 
mys.  Ayant  entendus  jcyeulx  seigneurs  les  afferes 
respondyrent  totallement  que  lee  repugnans  desdits 
artioles  et  cieulx  que  ne  font  que  semer  noyses  son 
piere  que  juyff  trayctres  et  mechant  et  dangereulx 
dentretenyr  dans  les  yilles  et  cites.  Et  Gonse- 
nns  fist  responce  le  lendemaien  en  conseil  sur  la- 
qnelle  lenr  fust  dist  par  M.  ladyoyer  Yateyille 
qne  Meseieurs  ayoyent  tout  entendus  laffere  et  que 
il  fissent  les  recommandationB  etc.  puys  que  il 
ayoyen  deyjaz  az  Geneye  ung  ambassadeur  et  que 
envers  luy  il  enyoyren  ung  heyrauld  lequel  porte- 
rey  tout  laffere  et  sur  tout  les  adyisarent  que  lon 
tenisse  maien  de  fere  bonne  et  briefve  iustice  et 
qnant  aut  diffamateurs  de  laz  yille  si  len  yient  quel- 
qoD  quil  le  feront  assayoyr.  Auspurguez  (Michd 
Augspurger)  les  interroga  pourquoy  est  ce  que  lon 
a?oy  ausy  dechasse  Heynard  et  son  compagnyon 
demierement  Lesqnieulx  respondirent  que  cestoy 
pour  ce  que  il  son  une  secte  ae  gens  que  ne  oher^ 
chent  que  de  mectree  noyses  les  ungs  ayecque  les 
anltroB  et  que  il  ne  yollyent  point  obeyr  aut  ma- 
giatral,  et  quant  il  yenist  par  deux  foys  que  lon  az 
&yct  la  oenne  tous  cieulx  du  coUege  sen  allyrent 
tout  expressement  affin  de  non  ce  ayder  en  jcelle, 
Quant  il  fure  az  Neufchastel  laz  ant  lon  leur  fist 
dhonneur  beaucopt  pour  lamour  de  laz  yille  et  les- 
quieulx  se  recommandent  grandement  az  MessieurSy 
tro?yrent  Farel  et  de  ses  compagnyons  et  parla- 
rent  de  certaien  propos  entre  eulx.    Az  Morge  on 


entendus  que  il  debyoyt  ayoyr  des  anabatistes  dans 
laz  yille  et  des  heretiques  et  quil  il  serpy  bon  dy 
adyiser.  Resoluz  de  se  informe  lesquieulx  son 
cieulx  affin  de  administrer  justice.  (Beg.  du  Caur 
sea.  T.  32.  fol  166  v.) 

Vendredi  U. 

Bandiere  az  proferus  pluseurs  parolles  de 
corroux  et  entre  les  aultres  az  laz  relation  daul- 
chons  des  asBistans  az  dist  que  le  temps  changerey 
et  que  le  bon  temps  yiendroyt  (Snd.  fol.  172). 

• 

Jeudi  17. 

Michd  Augspurger  de  Beme  vient  d  Oeneve 
en  vue  de  Vaffaire  portee  a  Beme  par  Morand  et 
Marcourt  (^&id.  178  t;.). 

—  Hoc  tempore  Bucerus  in  Oermaniam  profiGis- 
citur^  in  euius  aedibus  Calvinus  degU.  (Ep.  149.  T.  X. 
p.  279  seq.) 

Vendredi  25. 

Les  predicans  on  prye  leur  yoUoyr  ayance  ung 
qartier  de  leur  sallayre  pour  fayre  leur  proyision 
et  leur  donne  quelque  peu  de  ble.  Resoluz  que 
sil  est  possible  que  lon  ayance  azM«Morand  rmg 
qartier  et  aussy  az  M^  Anthoenne  (Marcouff)  aussy 
son  quartier  et  luy  donne  6  coppes  de  froment  pour 
aulmone  et  quil  cherche  quelque  gerdin  de  laz  yille 
pour  luy.   (Beg.  du  ConseU.  fol.  191.) 

Jeudi  8L 

Non  ignoras  ut  sanctae  memoriae  Oecolam- 
padius  illum  Michaelem  Seryeto  confutarit.  De 
quo  olim  accepi  illum  impietatis  suae  poenas  meri- 
tas  dedisse.  Nunc  furiosum  in  catenis  misere  ob- 
iisse  istuc  an  sit  certum  cuperem  ex  tua  humani- 

tate    cognoscere (Frechtus  Capitoni.)     Ex 

autogr.  Arckiv.  ecd.  BasU.  Tom.  L  Antiqq.  var.  fd.  63. 

NOVEMBRE. 

Dimanehe  d. 

Dominica  post  omnium  sanctorum  haben  die 
Walen  ysz  Fr.  so  hie  studieren  sambt  andern  so 
welsch  kunnend  das  nachtmal  zu  Ruwem  in  welsoh 
geben  onch  in  welsch  gepredigt  y.  psalmen  gesun- 
gen.  (Scheda  in  Arch.  Thomanis.)  Die  y,Wdlen^ 
sind  die  nWdlschen^  aus  Fr(anhreich).  ^Buwem^ 
sind  Beuerinnen  (ein  ehmaliges  SJoster  in  Strasdmrg). 
cf.  diam  Zurickii  ep.  151.  p.  288. 

Dimanche  17. 

Mombdgardiae  sacra  pontificia  interdieunlur. 
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D^^GEMBRE. 

Mardi  3. 

MM.  les  predicans  ont  propoBe  eomment  laz 
feete  de  noel  sapproche  et  quil  est  necessaire  fere 
laz  aaincte  cenne  de  Ihucrist  et  qne  selon  lordon- 
nance  quil  playraz  az  Messieurs  de  fere  il  minia- 
treront  laz  cense  (sic)  ledit  jour  de  noel  aut  la  dj- 
menche  deyant  aut  apres.  Resoluz  de  fere  laz  ce- 
naz  ledit  jour  de  noel:  toutefoys  venys  laffere  en 
grand  conseil.  Puys  appres  on  propose  comment 
ulest  necessaire  fere  rabillier  les  verrieres  des  egli- 
Bes  et  les  baptistayres  et  quil  seroy  bon  den  fere  mes- 
tre  ung  az  Rivaz.  Resoluz  de  fere  mestre  ung  bap- 
tistayre  az  Riyaz  et  rabiilier  le  tout.  Aussy  que 
lon  aye  regard  sus  les  dissolences  que  ordinayre- 
ment  se  font  en  laz  yille  et  adviser  comment  de- 
yant  que  lon  presche  laz  dymenche  les  gens  son 
par  les  rues  en  yendant  aussy  laz  chaier  es  boche- 
ries.  Resoluz  den  adyertyr  les  offecier  et  quil  ayent 
participation  es  poiennes.  Puys  appres  on  propose 
que  si  lon  yeult  quil  baptissent  sus  les  pierres  que 
lon  leur  fasse  le  commandement:  ce  que  leur  az 
este  fayct   iBeg.  du  Cansea.  T.  37.  fd.  224.) 

Jendi  5. 

ConseU  des  Deux-Cents.  Lon  az  propose  com- 
ment  MM.  les  predicans  son  de  cestuy  adyys  de 
donner  laz  cennaz  le  jour  de  noel  procnaien  et  de 
baptiser  aut  pres  du  baptistayre  comment  il  az  este 
resoluz  es  synodes  et  reconfirmes  par  le  petit  et 
grand  conseil  et  legeneral,  etyoyer  si  az  personne 
quil  yollie  alleguer  que  cella  ne  ce  doyge  fere  quil 
le  dye.  Et  pnys  az  este  regarder  de  desbastre  en 
petit  conseil  yoyr  si  lon  mestraz  poienne  de  yenyr 
prendre  laz  cennaz  aut  non.  Nullj  ne  az  allegue 
chose  du  contrayre  raysonnable  {ibid.  fol.  226.) 

Mardi  10. 

Les  predicans  on  propose  comment  il  seroy 
bon  de  fere  rabilliez  les  loysiez  (toUures?)  de  Riyaz 
affin  que  en  donnanz  laz  saincte  cene  que  laz  nege 
ne  tombisse  sus  ies  tables.  Puys  adyise  de  bapti- 
ser  en^tous  temples  et  mecstres  de  baptistayres  et 
baptizer  az  laz  pierre  affin  que  soyons  tous  con- 
forme.  En  oultre  quil  seroy  bon  dayoyr  ung  grand 
lyyre  pour  mestre  les  noms  des  enfans  du  pere  et 
de  laz  mer  et  du  parren  et  le  jonr  quil  az  este  bap- 
tize  aussy  des  mariages  et  le  jour  quil  seroy  so- 
lempnize.  Puys  appres  az  pryer  luy  yolloyr  fere 
rabillier  laz  moyson  que  Messieurs  luy  on  ballie. 
Resoluz  de  fere  fayre  tout  oe  que  dessus  on  pro- 
pose  (ibid.  fd.  230  et  suiv.) 

—  £dit  amlre  les  h6ritiques  de  France. 

Mardi  17. 

Henricus  VIIL  a  papa  exeommunicatur. 


Limdi  28. 

Messieurs  on  fayct  venyr  en  conseil  M«  Antoine 
le  Saulnver  M«  Maturin  Gordier  M*  Jheroni- 
mus  Yindansez  (?)  et  Olaude  Yaultier  regen- 
tant  az  Ryraz  leur  proposant  yoyr  si  ne  yeuUent 
pas  ayder  le  jour  de  noel  prochaien  ad  donner  laz 
cennaz  et  lyre  laz  passion.  Lesqueulx  on  respon- 
duz  que  si  ce  trouyent  disposer  de  leur  oonscience 
que  il  se  ayderont  az  administrer  laz  cenne:  toute- 
foys  non  point  youlsu  ballie  responce  affirmatiye  de 
ce  ayder  (ibid.  fd.  248  t;.). 

Mardi  24. 

Les  predicans  de  Jussiez  et  Satignyez  ont  pro- 
pose  comment  il  son  deslibere  aydant  dien  de  don- 
ner  laz  saincte  cennez  demaien  jonr  ne  noel  et  que 
les  offecier  ne  font  pas  grosse  diligence  de  fere  ye- 
nyr  les  subjectz  az  laz  predication  et  quil  seroy  bon 
addresser  les  baptisteres.  Resoluz  de  commander 
aut  offeciers  de  fere  fayre  le  debyoyr  aux  subjects 
et  eleye  les  baptisteres  (ibid.  fol.  250.). 

Jeudi  26. 

Lon  az  propose  comment  M' Anthoine  leSauI- 
nyer  et  tous  ses  bachelliers  aussy  tous  cieulx  du 
colliege  combien  que  il  ayent  este  prier  de  seryyr 
az  laz  oennaz  non  point  yolluz  seryy  ne  icelle  pren- 
dre  hyer.  Aussy  que  pluseurs  estrangiers  et  aul- 
tres  de  laz  yille  ne  sont  point  yenuz  prendre  laz 
cennaz    (ibid.  fci.  251.). 

—  Pource  que  ledit  M*  Anthoine  ne  ces  gens 
nont  point  youlsu  obeyr  ab  magistral  az  seryy  az 
ministrer  laz  cennaz:  Arreste  quil  doygent  vuyder 
laz  yille  dans  troys  jour  prochaien:  toutefois  le 
poyent  de  tout  cella  que  lon  leur  debyraz  et  que  le 
soultier  fasse  le  mandement  Et  les  estrangierB 
pource  que  ne  yeullent  pas  yiyre  selon  le  cour  de 
laz  yille  ny  prendre  laz  cennaz  comment  fust  re- 
soluz  en  petit  grand  et  general  conseil:  Resoliu 
quil  yuydent  laz  yille  dans  10  jours  prochaien  et 
durant  lequel  temps  pourront  retyre  leurs  biens. 
Et  quant  az  cieulz  de  laz  yille  que  lon  les  fasse  y^ 
nyr  ceans  et  scayoyr  deulx  yoyr  si  ne  yeulent  paa 
yiyre  selon  les  arrest  et  resolution  du  grand  conseil 
et  puys  selon  leur  responce  lon  il  adyiseraz  de 
mecstre  le  oas  en  grand  conseil  (i&idt.  fci.  verso). 

Vendredi  27. 

ConseU  des  Beux^Cents.  Icy  az  este  propose 
comment  5  aut  6  jonrs  ayant  le  joor  de  nod  passe 
lon  enyoyaz  querre  M®  Ant.  Haulnyer  et  troys  de 
ses  bacheliers  pour  scayoir  deulx  yoyr  si  ne  ce 
yeuUyent  pas  ayder  ad  donner  la  saincte  cenne  le 
jour  de  noel  les  ungs  pour  soyt  ayder  as  laz  ballie 
les  aultres  lyre  laz  passion.    Az  quoy  respondiient 
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que  ai  oe  traayojent  dispoaer  de  iedr  consoience 
qne  il  oe  ayderont  az  laz  donner  et  que  ballie  laz 
eenne  et  Is^  prendre  sed  une  mesme  chose  et  qnil 
oe  &U07  eaxamine:  toutefoys  ne  voUyrent  point 
ballie  reeponce  af&rmatiye.  Quoy  yoyant  iendy  pro- 
obaien  passe  pouroe  quil  ne  yenyrent  point  prendre 
lai  oennaz  ne  se  ayder,  yoyent  que  sed  choBe  selon 
dieu  que  laz  cennaz  ayant  regard  ab  gage  de  oent 
eBOUs  annuel  lequell  ayoyt  ledit  Saulnier  de  laz 
Tille,  fiist  arreete  en  petit  conseil  que  ledit  Saul- 
nier  et  ses  bacheliers  ayeoque  leur  menage  dyus- 
sent  yuyder  laz  yille  dans  troys  jours  et  que  lon 
regarde  de  fere  oe  que  sembleraz  le  plus  oonyena- 
ble  ayant  adyys  sus  les  resolutions  du  petit  moyen 

Cd  et  general  conseil  touohant  les  oeremonies 
^  lelles  ayons  promys  obseryer  selon  Messieurs 
de  Beme  nous  oombourgeoys  lesqueulx  dioelles  nous 
on  pryer  dobseryer  affin  que  fussyons  confirmes  az 
lenr  eglise. 

Resoluz  que  lon  en  demore  az  laz  resolution 
dn  petit  conseil,  toutefois  dempuys  par  plus  grand 
Yoex  az  este  arreste  que  ledit  Me  Anthoine  soyt 
aoyr  et  appelle. 

LeditM^AnthoineSaulnier  az  proposer  oom- 
ment  parpetit  et  grand  oonseil  fust  arreste  etestably 
qnil  fust  regent  et  reoteur  du  ooUiege  et  esoole  de  ceste 
viUe  et  luy  fust  ordonne  qml  dyusse  ayoir  deux 
bacheUers  pour  ledit  ooUiege  ayecque  luy  regyr, 
et  luy  fust  ordonne  cent  escus  pour  an  ayant  re- 
gard  azluthUUte  etprou%t  de  laz  jeunesse  et  pour 
Ihonneur  et  ayanoement  de  dieu  et  de  saz  sainote 
paroUe  en  az  tenus  quattre  aut  6  baoheUers  et  az 
fayct  son  depyoyr  az  ceUa  az  quoy  U  estoyt  comys, 
et  pouroe  que  en  petit  grand  et  general  conseil  az 
este  ainsy  arreste  yeull  scayoyr  si  yoles  que 
U  laysse  yous  esooUes,  et  oe  quil  playraz  aut 
conseU  le  oommande  est  prest  odbayr,  priant  en 
charite  yoUoyr  ayoyr  advys  sus  son  affere  et  en  oe 
quil  est  bourgeoys  de  laz  yiUe.  En  oultre  az  dist 
qne  le  Soultier  luy  ayoyr  fayot  mandement  de  la 
part  deMessieurs  quededans  troysjours  quildeusse 
absenter  laz  yiUe  luy  et  son  menage,  oe  que  bon- 
nement  en  si  petit  terme  ne  seroy  fere.  Oart  Ulaz 
des  en£Ems  et  grosse  mayson  de  Beme  Basle  Zu- 
rich  Bienne  et  daultres  part  aussy  az  de  menage 
et  nne  petite  filUe  de  leage  dung  an  et  demy  la- 
qneUe  par  oeste  froyct  ne  seroy  conyoye,  aussy  voyr 
8i  tiel  mandement  pourte  bampnissement  aut  non 
et  si  noeeray  aUer  et  yenyr  dans  laz  yiUe  et  sca- 
yoyr  laz  oause  dioeUuy  bampnissement.  Et  quant 
as  00  quU  luy  ne  ses  bacheUers  nont  point  admi- 
nistrer  laz  sainote  oenne,  respond  quil  ne  sont  point 
oomyB  az  oeUa  fere  sinon  de  lyre  et  enseigne  aut 
coUege:  toutefoys  quU  sU  oe  fosse  trouye  dispose 
de  saz  oonscienoe  et  esprouye  soy  mesme  quU  oe 
fbase  ayder  soy  offirant  de  seryy  az  ce  quil  est  co- 
GoMn  opera.    VoL  Z£7. 


mys,  priant  sur  oe  luy  fere  responoe.  loeUuy  ayant 
oyr  resoluz  quil  yuyde  laz  yiUe  et  tout  son  menage 
dans  15  jours  proohaien  ensemble  ses  pedagogues 
et  baoheUers  et  les  enfans  daUemagnye  quU  az  en 
garde  quil  soyent  'retyre  par  cieulx  de  laz  yiUe, 
aussy  quil  soyt  satisfayct  de  ce  que  lon  luy  deb- 
yraz  de  ces  gage  de  tout  le  passe  jusque  az  present 
pour  les  oauses  dessus  proposes. 

Lon  az  parle  des  estrangiers  que  ne  yeulent 
yiyre  selon  le  oour  de  laz  yUle  ny  prendre  laz  oen- 
naz  comment  en  petit  grand  et  general  conseil  az 
este  arreste,  mes  sont  cause  de  mecstre  dissencion 
entre  pluseurs.  Resoluz  que  tous  estrangiers  non 
yeuUyant  yiyre  selon  le  oours  ordonnances  et  edist 
de  laz  yiUe  et  que  nont  pryns  laz  oennaz  le  jour 
de  noel  passe  comment  le  oonmiung  de  laz  yiUe  que 
dans  10  jours  prochaien  doygent  yuyder  laz  yUle 
leur  et  leur  menage  et  allez  yiyre  allieurs  az  leur 
mode. 

Dayantage  lon  az  propose  que  pluseurs  de  laz 
yille  ne  sont  pas  yenus  prendre  laz  cennaz  laz  jour 
de  Nbel  lesqueulx  aussy  ne  yive  pas  selon  larrest 
du  petit  grand  et  general  conseU  et  du  synode  de 
Lausanne  comment  tous  generalement  ayons  arreste 
de  yiyre:  toutefoys  pour  yiyre  fratemeUement  par 
ensemble  lon  pourraz  adyiser  du  mieulx  et  que  tous 
oieulx  de  laz  yille  que  ne  lont  pryns  quil  ayent  ung 
peu  az  sorty  hors  laz  sale:  ce  que  les  sousnomes 
on  fiftyct  (suivant  16  twms  et  plusieurs  aultres). 
Ayant  tout  entendus  az  este  arreste  que  tous  oieulx 
de  laz  yiUe  lesquieulx  nont  pryns  laz  cennaz  le 
jour  de  Noel  passe  que  moyennan  que  des  icy  en 
laz  quU  promeostent  yiyre  selon  les  edist  ordon- 
nances  et  court  de  laz  yiUe  et  prendre  laz  oennaz 
oomment  en  petit  grand  et  general  oonseU  az  este  ar- 
reste,  leur  ayant  premierement  &yct  les  remonstrances 
que*  pource  que  yiyons  des  ioy  en  laz  en  bonne 
paex  et  fraternite  par  ensemble  que  pour  oeste  foys 
leur  soyt  pardonne  et  de  cieulx  que  seront  obstine 
que  leur  oas  soyt  remys  en  grand  conseU  pour  U 
adyiser  que  oe  depyraz  fere  deulx. 

Les  susnommes  sont  rentres  dans  le  oonseU 
et  on  fayot  respectueusement  ung  chascung  deulx 
leur  exouses  pourquoy  est  ce  quU  nayoyent  pryns 
ladite  cennaz  les  ungs  pource  quil  nestoyent  pas 
dispoe  de  leur  conscience,  les  aultres  pource  quil 
dist  ab  oommandement  de  dieu  6  jours  tu  trayaU- 
leras  et  que  lon  ayoyt  fayct  le  jour  de  Noel  feste, 
les  aultres  pource  quU  disoyent  que  les  predicans 
ayoyent  dist  que  lon  ayoyt  fayct  ung  faulx  seyre- 
ment  de  jure  la  confession  et  obserye  les  comman- 
dement,  et  plusieurs  aultres  excuses.  Toutefois 
leur  ayant  fayct  les  remonstrances  on  promys  des 
icy  en  la  de  yiyre  selon  le  court  de  laz  yUle  et 
fere  laz  oennaz  oomment  le  oommung  de  la  yUIe. 
(Beg.  du  Consea.  T.  32.  fd.  253  suiv.) 
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—  (Saunier  <Ma  a  Lausanne  ou  U  caniribua 
d  la  fondatian  du  cdlege.  v.  Betant,  Notice  sur  le 
CdUege  de  Bive  p.  6.) 

Mardi  3L 

Les  quattre  predicans  de  laz  ville  on  propose 
les  ohoses  et  articles  bous  consus  priant  et  reque- 
rant  comment  est  contenus  en  icyeulx.  Ayant 
icyeulx  articles  entendus  arreste  et  resoluz  que  de 
leur  ballie  congie  ne  le  feron  pas:  toutefojB  que 
lon  demande  touB  oieulx  que  nont  prynB  la  cenne 
le  jour  de  Noel  et  touB  aultrcB  que  porroyent  avoyr 
parler  contre  eulx  az  venyr  en  petit  couBeil  affin 
que  ung  chascung  deulx  Boyt  oyr  et  lcBditB  predi- 
canB  fere  bub  Icb  propoBites  rcBponce  affin  que  vivonB 
en  bone  fratemite  par  ensemble.  (Beg.  du  ConseU. 
fol.  258  V,  Suit  Voriginai  de  la  lettre  que  nou$  avons 
publiie  dans  le  Thes.  epist.  sous  le  N.  155.  Tome  X. 
p.  304,  d^apres  un  exemplaire  aiUhentique  des  archives 
de  Geneve.) 

—  Vergente  anno  Calvinus  theologicas  lectianes 
auspicaiur  Argentorati. 

1539. 
JANVIER. 

—  Cdloquium  Lipsiense.    (Ep.  158.  p.  315.) 

Mardi  7. 

LcB  quatre  predicauB  de  laz  ville  ont  propoBC 
comment  il  on  recyeuz  une  miBBiye  dcB  predicans 
de  Beme  contenant  en  BOUBtance  comment  il  on 
entenduB  que  M*  Anthoine  le  Saulnyer  et  bcb 
geuB  estoyent  dechaBBe  de  laz  ville  az  cauBe  quil 
non  touIbu  obeyr  aut  magistral  et  que  il  en  avoyent 
trouTc  unghomme  de  bien  nommer  BeatuB  lequelt 
OBt  homme  de  bien  et  bien  dot  et  az  grande  cog- 
noysBance  des  EgliseB  des  ligues  et  que  par  iceUe 
cognoiasance  lon  porraz  cloBtre  la  boche  az  pIuBieurB 
medisBanB  de  laz  ville.  Besoluz  que  ung  maistre 
descolle  dallemagnye  nest  nas  fort  convenable  en 
Geneve  mes  que  lon  fasse  oiligence  de  trouve  ung 
que  soyt  cognyez.  Des  dechasses  arreste  que  lon 
ne  peult  allez  contre  laz  reeolution  du  grand  con- 
seil.    (Beg.  du  Conseil.  T.  32.  fcl.  265  v.) 

—  Hoc  tempore  Corderius  Neocomi  schdae 
rectoratum  auspicatur.  Sonerius  ibidem  Farello 
pessima  quaeque  de  statu  rerum  Genevensium  tradit. 
(Ep.  FareUi  157.  T.  X.  p.  314.) 

—  Nuper  ad  publicam  professionem  inyitus  a 
Oapitone  protaotus  sum.  Ita  quotidie  aut  lego 
aut  concionor.  (Caivinus  FareUo  stA  finem  lanuariiy 
ep.  158.  p.  316.) 


FiiYBIESL 
Samedi  8. 

ComiUia  Francofordensia.    (Ep.  158.  p.  316.) 

Dimanche  9. 

Syndics  de  VAnnee:  lehan  Ooquet,  Antoine 
Ohiccand,  Oirardin  de  la  RiYe,  Hudriot  du  Molard. 
Secretaire  BufiS. 

Vendredi  21. 

Bucerus  Francofordiae  est.  Eo  hodie  Oal- 
yinuSy  Sturmius  professor,  etHerlinus  mathe- 
maticus  proficiscuntur^  salutandi  Melanthonis 
nomine,  redituri  propediem.  In  haec  verba  hodie 
ad  nos  Bucerus:  Adyersarii  maximo  se  studio 
instraunt.  Quidquid  uspiam  est  equitum  yel  pedi- 
tum  conducunt^  si  qui  se  conduci  patiantur,  etmagno. 
Nostri  itaque  ee  inyicem  non  parum  grayant.    Ita 

perdimus  nos  inyioem (Bedrotus  BlaU' 

rero.)  Ex  autogr.  Bibl.  civ.  SangaU.  T.  33.  fd.  255.) 

Dimanche  23. 

Hercule  H  d*Este,  Spoux  de  Benee  de  Franee 
est  investi  par  le  pape  du  duche  de  Ferrare. 

—  Subfinemmensis  Calvinus  cum aliis  IVanoo- 
fordiam  se  confert  Melanchthonem  scdutaturus. 
(Ep.  Bedroti  160.  p.  320  et  (Jalvini  162.  p.  322.) 

MARS. 
Vendredi  7. 

Les  predicans  ont  propose  conunent  il  on  parle 
et  heuz  conference  ayecque  les  predicans  de  Beme 
des  paroUes  que  lon  seme  tant  du  magistral  que 
des  ministres  et  entre  les  aultres  parolles  pour  le 
bien  proufi^  et  ayancement  de  la  saincte  paroUe 
de  dieu  et  clorre  la  boche  des  mesdiBant,  les  ditB 
predicans  de  Beme  charitablement  ont  regarde  tou- 
chant  entre  eulx  de  soyt  trouye  az  Morge  mercredi 
prochain  et  laz  il  feront  appelle  deux  de  toutes  les 
classes  pour  aoyr  et  entendre  leur  proposites  et  rea- 
ponces  affin  de  yiyre  en  paex  et  union  par  en- 
semble  entre  eulx,  priant  il  ayoyr  adyys.  Besoluz 
que  il  allent  mes  ayant  toutes  choses  que  lon  chaaae 
deulx  yoyer  quil  az  profery  les  parollee  contre  le 
magistral.    (Beg.  du  Conseil.  T.  33.  fci.  40  v.) 

Mercredi  12. 

Conference  de  Morges.   (Ep.  383.) 

Dimanche  16. 

Calvinus  Francofordia  redux  res  ibi  iractatas 
exponit  Ep.  162.  p.  328. 

Hardi  18. 

Sadoleti  epistcia  ad  Genevenses.   (163.) 


245 


ANNALES  1539. 


246 


—  Les  predioans  oni  propose  qae  les  templeB 
las  ou  lon  preeohe  ne  son  point  aooonstre  et  eont 
en  povre  ordre  tant  de  bano  qne  aultrement  et 
qoe  lon  il  aye  regard.  Dayentage  ont  propoee  qml 
seroy  bien  Uoite  de  avoyer  ung  bon  maistre  des» 
chole  ponr  instmyre  les  enfkns.  En  onltre  qne  dans 
faus  yille  se  font  plusienrs  insolenoes  joenlx  publiqnee 
taTemees  et  plusieurs  vaooabundeB  perdent  leur 
tempe  sanB  rien  fere  et  que  lon  il  aje  adyys.  Puys 
appres  quil  ont  entendus  que  en  Ihospital  quil  y  az 
img  preatre  que  instmy  les  en&ns  et  que  lon  il 
adyiae  a£Em  quil  ne  leur  enseigne  laz  loy  papistique. 
OoltrepluB  quil  aeroy  bien  lidte  dayoyer  deux  dia- 
ores  en  oeste  yille  pour  baptiser  fere  les  espouse- 
ment  yisiter  les  malades  et  se  ayder  az  donner  laz 
oennaz  oomment  en  toutes  aultres  parts  des  oon- 
treea  eyangeliques  az.  Aussy  que  lon  adyise  sus 
les  poyres  que  yont  mendier  par  laz  yille^  de  les 
fere  retire.  Lesdits  predicans  ont  propose  oomment 
lon  leur  az  reproohe  que  il  ne  font  aultre  synon 
eatre  appres  le  tressorier  de  laz  yille  pour  ayoyer 
argent:  pourquoy  ont  prier  leur  yoUoyr  fere  fiiyre 
leurpoyement  sans  alle  traoasse  par  lazyille.  (Beg. 
du  ConseU.  fd.  50  v.) 

—  Quant  aut  temples  az  este  arreste  que  M. 
le  contreroleur  les  fasse  rabillier  et  en  ioyeulx  fere 
&yre  ce  que  seraz  necessaire.  Touchant  ung  ma- 
gifiter  de  lesohole  yoyeant  que  le  magistre  quil  est 
az  present  nest  pas  sufGsant:  arreste  dayoyer  querre 
magister  Depetra  de  Bonnaz  iequelt  est  subieotz 
de  lazyille.  Des  yacoabundes:  arreste  que  lon  fasse 
cryes  que  tous  yaccabundes  estrangers  non  ayant 
mestier  pour  gagnye  leur  yie  ayent  az  yuyder  laz 
yille  dans  3  jonrs  et  tous  aultres  de  iaz  yille  doy- 
gent  travailler  chasoun  iouxte  son  mestier  sns  laz 

poienne  destre  mys  en  prison Des  dyaores: 

arreste  que  pour  az  present  que  lesdits  predicans 
se  doygent  sullage  lon  laultre  pour  eyiter  le  gages 
desdits  diacres  iusque  nos  murallies  soyent  par 
acheyees.  Du  poyement  des  predicans:  arreste  que 
M.  le  tressorier  leur  doyge  porter  aut  fere  porter 
leur  poyement   (ibid.  foi.  51). 

Mereredi  86. 

Est  entrer  en  petit  conseil  ayant  tenus  le  grand 
conseil  proyeable  lohan  Durand  oitoyen  de  Oar- 
pentras  lequel  az  presente  une  missiye  [du  Card, 
SadoUi]  ensemble  ung  lyyre  en  latin  priant  il  vol- 
loyr  prendre  a  laz  bonne  part  et  sur  oe  responce. 
ArreBte  que  lon  yisiteraz  ledit  affere  et  sur  ce  lon 
luy  feraz  responce  le  plus  brief  que  seraz  possible. 
(6eg.  du  ConaeiL  fd.  57.) 

Jeudi  27. 

Az  este  arreete:  ayant  yeheu  laz  missiye  dudit 
Cardinal  ensemble  son  lyyre,  que  lon  le  fiasse  res- 


ponoe  amyable  touchant  saz  missiye  et  que  touchant 
laz  responoe  du  livre  que  en  temps  et  lieu  lon  luy 
feraz  responoe.   {Beg.  du  ConseU.  fol.  57  v.) 

Vendredi  88. 

Lon  az  fayot  les  remaroiations  az  lambassadeur 
du  oardinal  de  Carpentras  aulquel  az  este  deslyyre 
la  responoe  (ibid.  fol.  59.). 

AVRIL. 
Vendredi  18. 

Le  magister  de  leschole  az  prier  Iny  yolloyr 
fere  poye  les  gages  des  enfons.  Besoluz  que  lon 
le  fiwse  poye  iouxte  la  oustume  ung  solz  pour  moys. 
{Begistre  du  Conseil.  T.  33.  foL  85.) 

—  Arreste  que  lon  preygne  des  meubles  en  laz 
moyaon  que  feuz  az  dompt  (Dom)  Duret  pour  des- 
lyyre  icyeulx  az  M*  Morand   {jbH.  foL  85  t;.). 

Vendredi  86. 

Les  quattres  predicans  ont  propose  oonunent  il 
on  repyeuz  plusieurs  missiyes  des  predicans  de 
Beme  de  laz  industrie  dung  maistre  deschole  le- 
quelt  est  ioy,  et  que  pour  instrayre  laz  joennesse 
est  bien  conyenable  dayoyr  ung  maistre  desoholoy 
attendus  que  oelluy  quil  est  az  certo  heure  nest 
pas  suffisant.  Aussy  que  lon  regarde  de  meostre 
toutes  ses  petites  eeoholes  en  une.  Pouroe  que  ledit 
maistre  desohole  naz  point  enoore  regenter:  resoluz 
denyoyer  querre  magister  Orisbin(?)  le  plus  brief 
quil  seraz  possible   (i&td.  fd.  95  t;.). 

MAI. 
Jendi  L 

loannes  Oalyinus  Ein  Frantzos  so  ein  ge- 
larther  fronuner  gesell  sein  soli  ynd  zu  zeitten  auoh 
in  Theologia  lese,  zu  dem  auoh  zu  den  Reuwern 
franzosisch  predige,  haben  die  Herren  desselben 
halben  auch  red  gehapt  ynd  weilen  zu  yerhoffen 
dasz  er  der  kirchen  dienen  mag,  Ist  beschlossen 
dasz  man  demselben  nuhn  fiirter  ein  jar  lang  die 
52  fl.  alsz  ein  zuhelffer  geben  ynd  soll  prima  Maij 
angehen.  Aotum  in  Ao.  39.  (Schulheffn-Buck.  Tho- 
mas-Archiv  m  Strasdwrg.) 

—  Les  4  sieurs  predioans  ont  apporter  ung 
liyre  &ulx  et  &ulsement  imprimer  en  oeste  yille 
oontre  Ihonneur  et  bien  publioq  de  laz  yille  et  de 
tous  oieulx  qui  tiegnent  laz  foy  de  dieu.  Resoluz 
daller  trouyer  lo.  Gerard  imprimeur  lequelt  ont 
dist  ayoyr  imprimer  ioelluy  liyre  et  que  lon  saohe 
de  luy  que  az  este  le  premier  promoteur  dudit  lyyre 
et  retire  tous  lesdits  lyyres  et  que  les  sieurs  sin- 
diques  il  doyyent  allez.  (Beg.  du  ConseU.  fd.  108.) 
Qtiratd  est  mis  en  prison. 
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Mardi  6. 

lo.  Gerard  detenuB.  Besoloz  de  le  fere  res- 
pondre  6U8  lea  artioleB  et  interrogationB  &ycte8 
contre  luy  (ibid,  fol.  108). 

—  M*  Ant.  Froment  est  venaB  en  conseil 
proposaDt  qoil  avoit  entendoB  oomment  lohan  Gi- 
rard  imprimeur  est  detenus  en  prison  pour  lavoir 
imprimer  espitre  que  saz  femme  avoit  envoye  a  laz 
Boienne  de  Navarre  le  14  dapyril  1538  az  cause 
de  ce  quelle  luy  az  fayct  pIusieurB  biena  et  en  az 
retenuz  le  doble  (quil  az  deBlyyre)  et  en  az  fayct 
imprimer  xy°.  desquelleB  en  az  recyeuz  450  et  luy 
az  deslyyre  en  deducion  de  aaz  poienne  troys  ducas. 
Onltreplus  az  propose  comment  illaz  entendus  que 
la  reste  desdites  espitres  luy  soient  saysie  et  se- 
questrer  requerant  les  luy  yolloyr  deslyyrer,  aultre- 
ment  luy  yoUoyr  declayrer  partie,  afifin  luy  en  res- 
pondre:  cart  saz  marcbandisse  est  bonne  et  si  saz 
femme  nest  suffisante  az  maientenyr  icelle  espitre 
estre  selon  dieu  se  mest  aut  lieuz  de  Baz  femme  et 
yeult  maientenyr  icelle  espitre  estre  compose  et 
fiaycte  selon  dieu  et  non  point  contre  icelluy:  et 
que  na  point  fayct  chose  ne  youldroy  fere  luy  ne 
saz  femme  que  fust  contre  Ihonneur  de  dieu  ny 
contre  laz  yille  mes  youldroy  moury  pour  icelle 
maientenyr  comment  bon  seryiteur.  Et  pource  que 
lon  youldroy  imputer  quelque  calumpnie  az  cause 
de  ce  quil  est  escript  en  icelle  espitre  aul  commen- 
cem^^nt:  imprimer  Anyers  chieu  Martin  Lempereur 
&^c.,  que  cella  nest  pas  meBchamment  fayct:  cart 
quan  il  leuBse  peult  illusse  fayct  imprimer  audit 
lieu  danyers  mes  illaz  entendus  que  ledit  Martin 
Lempereur  estoyt  mort:  ayecque  ce  que  souyent- 
effois  lon  use  de  cella  afHn  que  Ihonneur  de  dieu 
et  layancement  de  sa  saincte  parolle  soyt  mieulx 
publie  et  que  ung  des  predicans  de  laz  yille  az  bien 
fEiyct  fere  le  semblable  aut  temps  qml  demoroy  az 
Neufchastel  daulchongs  lyyres  que  furent  imprimer 
az  Neufchastel  et  fist  mecstre  quil  estoyent  imprimes 
allieurs,  que  ce  nomme  M^  Anthoine  Marcour. 
Dayentage  az  propose  comment  illaz  este  abiourduy 
a  laz  predication  du  docteur  Morand  lequel  az 
dist  que  8.  Paul  ayoyt  este  caffars  et  que  cella  ne 
ce  trouye  point  en  la  saincte  escripture:  yoyre  qui 
laz  bien  este  &risien.  Par  conclusion  demandoit 
ledit  Froment  ledit  lohan  Girard  imprimeur 
estre  des  prisons  liberes  et  ses  lyyres  luy  estre 
restituer,  protestant  de  ses  interest  et  soy  submec- 
stant  les  maientenyr  estre  fjEiyct  selon  dieu  et  ju- 
stice  luy  estre  monstrez.  Arreste  que  touchant  lori- 
ginal  de  ladite  espitre  quil  az  ballie  escript  de  saz 
maien  quil  soyt  collationne  ayecque  celles  que  son 
imprimes  et  quant  a  lohan  Qerard  detenus  que 
lon  lalloz  fere  respondre  sus  les  interrogas  que  luy 
Beront  &yct.    Et  quant  az  oe  que  ledit  Froment 


acculple  le  docteur  Morand  dayoyr  dist  que  B.  Paol 
ayoyt  este  caffiure:  resoluz  de  les  enyoyer  querre 
touB  deux  az  2  heures  appres  mydi  a£Eui  que  lon 
et  laultre  soyent  aoys.  (JSeg.  du  Canseil.  foL  109  r. 
et  suiv.) 

—  MSme  jour  apres  midi,  Ledit  M*  AntoiQe 
Froment  en  ensuyyant  les  propos  que  abjourdny 
az  proferes  derechier  yeult  maientenyr  que  abjour- 
duy  le  docteur  Morand  az  proBche  que  S.  Panl 
ayoyt  este  oaffiurs  et  si  yeult  dire  le  contrayre  se 
aoffre  lo  yeriffier.  Ledit  docteur  Morand  respond 
qui  laz  bien  dist  et  parle  de  oaffiurs  du  diable  des 
ministres  de  Bathan:  touteffois  interrogue  ledit 
Froment  yoyer  ce  quil  az  presche  autjourduy  si 
lest  faulx  aut  yeritable  iibid.  fcl.  111). 

—  Froment  maintient  son  dire,  Morand  ne 
ripond  pas  directement  d  revient  a  Vaccusation  rd^ 
tive  au  livre  imprimi.    Ils  sont  remis  a  demain. 

Mercredi  7. 

Froment  fait  dSfaut  et  est  condamnS  aux  de- 
pens  (ibid.  fol.  113). 

Jendi  8. 

Les  quaJtre  prSdicans  denoncent  Froment  comme 
diffamateur  (fd.  113  v.). 

—  Les  dits  predicans  ont  prie  dayoyr  lohan 
Girard  detenus  pour  recommande,  attendus  quil 
az  son  autheur  M*  Froment  lequelt  laz  faict  im- 
primer  ledit  liyre.  Resoluz  que  lon  le  fasse  respondre 
pour  laz  secunde  foys  et  que  son  cas  soyt  mys  en 
conseyl  demaien  (fol.  114). 

Vendredi  9. 

Arreste  que  lon  fasse  publie  az  yoex  de  trompe 
que  nul  naye  az  imprimer  chose  que  soyt  dans  la 
yille  sans  Ucence  de  Messieurs  sus  poienne  destre 
repryns  et  pugnys  iouxte  le  droyt  (fdl.  115  i;.). 

Lundi  12. 

Scholarohae  nostri  Oalyinum  stipendio  con- 
duxerunt  ut  in  theologia  legat  Hodie  igitur  exor- 
dietur  epistolam  ad  Gorinthios  quod  felix  et  &UBtQm 
sit.  (Bedrotus  Myconio.  Arehiv.  Turie.  PUd.  VIIL 
vd.  40.  (Him  C.  22.  fol  300  autogr.) 

Mardi  13. 

Proclamation.  Lon  yous  fayct  assayoyr  az  tonB 
imprimeurs  soyent  de  laz  yille  out  oBtrangier  nayent 
az  imprimer  dans  la  yille  ohose  que  soyt  que  pre- 
mierement  nayent  este  presente  en  conseil  et  ayoye 
obtenus  licence  et  ce  bub  laz  poienne  (le  reste  effacS). 
(Reg.  du  ConseU.  fd.  122.) 
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Lnndi  19. 

Calvinus  Farello  scribens  fatetur  se  iam 
serio  eagitare  de  duoenda  uxore.  (Ep.  172.  T.  X. 
p.  348.) 

Yendredi  30. 

Le  salaire  du  mattre  d^Sccie  J.  Cri^nn  est  fixe 
a  240  fl.  efc  qne  oieulz  de  laz  ville  quil  yonldront 
poye  pour  les  en&ns  qnil  poyent  si  yeulent:  touteeh 
fois  que  les  eBtrangiers  poyent  iouxte  le  passe.  {Beg. 
du  Consea.  fci.  145.) 

JUIN. 
Mardi  24. 

Nowvd  Sdit  du  roi  contre  les  protestants. 

Mereredi  25. 

Epistola  Calvini  commonitoria  ad  Oenevensem 
ecdesiam.  (JEp.  175.  p.  350.) 


JUILLBT. 
Londi  14. 

Les  predicans  se  oomplaignent  de  deulx  que 
Bont  yaccabundant  par  les  rues  cependant  que  lon 
est  aut  sermon  et  que  lon  il  aye  adyys.  Resoluz 
que  les  guet  toutes  les  dymenolies  alle  par  les  rues 
eependant  que  lon  seraz  aut  sermon  et  cieulz  que 
trouveront  yaccabundant  par  les  rues  doy^ent  poyene 
les  poiennes  comprinses  aux  loyes  et  dicelles  ap- 
partiendraz  laz  moytie  audit  guez.  {Beg.  du  ConseH. 
fol.  202.) 

Lnndi  2L 

Le  oonseU  decide  qu^on  Scrirait  a  Lyon  pour 
avoir  un  rSgent  Wicole  (fd.  210). 

Mercredi  88. 

Proces  faU  a  Caroli  a  BonnmOe.  {Ep.  177. 
p.  358.) 

Vendredi  85. 

Les  prSdiccmts  insistent  pour  gtion  nomme  un 
mOUre  iPecole  et  un  pridicant  a  Satignyj  aussy  tou- 
chant  le  lyyre  que  Froment  fist  lequel  est  grande- 
ment  oontre  toute  equite.  Besdlu  gue  Von  avisera. 
(Beg.  du  oCnsett  fol  216  i;.) 

Mardi89. 

lohannes  Oaluinus  liatt  das  Burgreoht  kaufft 
ynnd  dient  zun  schneidem.  Dt.  Zinstags  den  29°  lulij 
Anno  eto.  89.  Heinrich  yon  Dachstein  Rentmeister. 
lo.  B^er  prothonot 

Haec  seh^kda  authentica  exstat  in  Cod.  Ooth. 
404.  p.  738.  Beseripsit  Bretschneider  in  Epp.  Cdlr 
vm  a.  1835.  editis  pag.  6.  sed  ex  protonotario  sulh 


scripto  virum  aliquem  Schonoth  sibi  finxit.  Schedula 
haec  aperte  testatur  Calvinum  ius  dvitc^  emisse. 
Errat  ergo  Besa  gui  in  Vita  Cdlvim  Argentoratensea 
de  iure  honorario  in  Cdlvinum  ccUato  loquentes  intro^ 
ducit.  Cives  Argentoratenses  in  viginti  curias  distri' 
buti  erant  qtms  germanice  Ziinfte  vocabant.  Viri 
literaU  suam  sibi  curiam  Ubere  ddigebant  cui  ncmen 
adscribendum  darenty  in  ea  servituri  (su  dienen). 
Calvinus  decvmam  quartam  quae  sariorum  erat  delegil, 
cuius  tabema  sita  ercd  ad  angulum  viae  Domus  ccihe- 
draUs  (Munstergasse)  et  forum  equorum  (Boss- 
marht,  Broglie),  ubi  postea  aedificata  est  domus 
Scheideckeriana  amo  1870  inter  cbsidionem  ddeta. 

Mercredi  30. 

Uff  den  30  tag  lulij  Anno  39  ist  lohannes  Cal- 
uinus  yff  ynnser  Herren  der  statt  Straszburg  Stall 
erschinnen  ynnd  sich  angeben  lut  der  ordnung  ynnd 
will  dienen  mit  den  schnydem. 

—  Die  drie  yerordnete  Herren  yff  der  statt 
Stalle  ssmt.  (suhscripserunt.  Qtwd  Bretschneiderus 
ut  desperatum  omisit.  Cod.  Ooth.  ubi  supra  p.  739.) 

AOUT. 
Vendredi  L 

Calvinus  scribit  praefationemsecundaeeditionis 
qperis  sui  primaHi  BistittdioniSf  Argentorati  apud 
Wenddinum  Bffidium  excusae. 

Vendredi  15.    • 

lohan  Girard  imprimeur  az  prier  luy  yoUoyer 
donner  licence  de  imprimer  laz  bible  en  petite  yo- 
lume.  Resoluz  que  cecy  soyt  remys  az  mardy  pro- 
chain  et  que  cependant  ledit  I.  Girard  doyge 
appourter  la  bible  sus  laquelle  yeult  imprimer  laultre 
et  que  oella  soyt  monstre  aux  predicans.  (Beg.  du 
ConseU.  fol.  246.)  H  h*existe  aucun  exempiaire  de 
cette  bible,  si  tant  estqu^dleaiteterSdlementimprimee. 

Vendredi  88. 

lohan  Girard  az  demande  congie  imprimer 
laz  bible  en  petit  volume.  Ayans  aoys  la  relation 
des  predicans:  Resoluz  que  celle  quil  nous  az  monstre 
laquelle  az  este  &ycte  az  Neufchatel  laquelle  az  este 
reseryee  et  quil  ne  laz  doyge  ainsy  imprimer.  Et 
quant  a  lofaian  Michiel  auquelt  deyjaz  az  este 
baUie  licence  de  imprimer  icelle  en  petit  yolume, 
ayans  aoys  la  relation  des  predicans:  Besoluz  quil 
suyye  en  son  affere.    (Beg.  du  ConseU.  fci.  254  v.) 

Mardi  86. 

Sur  lesinstances  des  pr6dicantsleConseils*oecupe 
encore  du  traitemenl  du  maUre  d^ecdle  (fd.  260). 


261 


ANNALEB  1539. 


252 


—  Hoc  mense  prodU  Ep,  Vadiani  de  corpare 
ChrisU  a  Bullingero  edUa^  guae  ansam  praAet 
dissidio  inter  Turicenses  et  Argentoratenses.  (Ep.  179. 
p.  362.    Ep.  198.  199.  p.  432.  seqq.) 

BEPTEMBRE. 
LvBdi  L 

Prodit  Episida  Calvini  ad  Sadoletum,  Ar- 
gentorati  ap.  Wendelinum  Eihdium  excusa. 

Slardi2. 

Marcourt  fait  au  conseU  un  rapport  sur  cer' 
tains  Uvres  que  Michel  du  Bois  veut  imprimer.  II 
condut  a  la  permission,  mais  on  dedde  que  Morand 
les  examinera  a  son  tour.   (Beg.  fdt.  268  t;.) 

Vendredi  6. 

Les  predicans  ont  fayct  proposer  comment 
lannee  passee  leur  fuat  donne  az  ung  chascun  dicy- 
eulx  ung  boBSot  de  vin,  priant  leur  fere  le  semblable. 
ftesoluz  de  leur  fere  ainsy  comment  par  le  passe  et 
Bod  {c'est)  de8  yignes  de  Gento.   {Beg.  fol.  271  t;.) 

Lnndi  8. 

Le  ConseU  charge  les  prSdicants  de  querre  ung 
maistre  dosoole  et  un  predicant  pour  Batigny.  {Beg. 
fol.  211  V.) 

Vendredi  19. 

Girard  vnsistepour  cbtenir  la  permission  d^im- 
primer  la  hHHe  en  petit  format.  On  demandera  a 
Michel  s^il  y  consent. 

—  Pour  obvyer  quil  ne  soyt  imprimer  nul  ly  vre 
aulquelt  Ihonneur  et  laz  gioyre  de  dieu  ne  fusBe 
reiecte  az  este  arreste  et  conoluz  que  tous  impri- 
meurs  doygent  appourter  le  premier  ly vre  quil  auront 
imprimer  lequel  debrvaz  demore  en  laz  moyson  de 
laz  viile.   (Beg.  fol  292  t;.) 

OOTOBRB. 

—  Circa  Nonas  ccUogpiium  ministrorum  Argenr 
taratensium  cum  Carolo  habetur,  de  quo  v,  Ep.  187 
et  188.    Tom.  X.  374  seqq. 

—  II  se  fit  enoore  une  autre  oonferenoe  dans 
Btrasbourg  dont  oopie  fut  envoyee  a  Farel  entre 
les  pasteurs  et  professeurs  allemands  et  les  pasteurs 
de  l'Eglise  franooyse  soussignez  d'un  cot6  etOaroli 
de  Tautre:  laquelle  porte  que  Oaroli  apres  avoir 
deolard  ses  sentimentB  des  choses  dont  on  estoit  en 
doute  de  luy,  reoonneu  les  eglises  reformees  pour 
vrayes  eglises,  abjurd  toute  fausse  doctriney  reoon- 
neu  les  erreurs  et  fEiussetez  qui  sont  enseignees  et 
proferees  en  leglise  romaine,   demanda  psffdon  de 


Ba  legeret6  et  despartement  de  la  vraye  eglise  & 
laquelie  s^estoit  rang^ :  prie  instamment  estre  receu 
et  recueilli  protestant  vouloir  persister  en  la  vraye 
union  de  foy  et  paix.  H  fut  charitablement  recea 
comme  reconoili6  aux  eglises  par  bonne  oonsideration 
en  conformit6  de  ce  qui  s^estoit  passd  &  la  Bonne- 
ville  entre  Farel  et  iuy:  et  pour  tesmoignage  de 
oe  qui  sen  estoit  passd  se  soussignent  tous  en  la 
sorte:  Wolfgangus  Oapito  (suivent  taus  les  nms 
comme  ils  sont  imprimis  Ep.  p.  396)  et  nn  peu  plus 
bas  Petrus  Oarolus.  {Berrot  Vie  de  Faird  MS. 
Neuchdtel  p.  44.  Beme  p.  68.) 

Vendredi  10. 

Girard  cbtient  la  permissian  demandie  auz 
conditions  susdites,  les  memes  droits  etawt  reserves 
a  Du  Bois.   (Beg.  fd.  310  v.) 

Mardi  14. 

Lutherus  Calvinum  reverenler  salutari  iubd. 
(Ep.  190.  p.  402.) 

Jendi  16. 

Calvinus  Commentarium  suum  in  Ep.  ad  JSo- 
manos  Grynaeo  dicat.    (Ep.  191.  p.  402.) 

NOVEMBRE. 
Mercredi  19. 

Conventus  Amstadtiensis.  (JEp.  197.  p.  431.) 

Jendi  20. 

Oirard  dbtient  la  permission  dHmprimer  l'in- 
struction  des  enfans  en  francoys  sus  la  saincte  es- 
criptures  fondees.    (Beg.  du  ConseU*  fcl.  351.) 

d:^oembre. 

Calvinus  in  Psalmis  gaHico  carmine  vertendis 
desudat.    (Ep.  200.  p.  438.) 

Vendredi  5. 

Les  predicans  proposent  comment  il  on  eBcript 
aux  predicans  de  Beme  et  a  laz  dasfie  de  Morge 
pour  havoyer  pour  maistre  deBohoie  icy  le  predioant 
de  Frengny  et  quil  seroy  bon  den  eBcripre  aux 
Beigneurs  de  Beme  pour  luy  donner  oongie  de 
venyr.  Resoluz  de  parler  avant  toutes  choses  aa 
regent  desooio  pour  arrester  avecque  luy  avant  que 
de  escripre.    (Beg.  du  ConseU.  fd.  365.) 

Lnndi  8. 

Morand  propose  un  mattre  comme  rigent.  On 
lui  fait  un  trait^nent  de  200  /2.  et  50  fl.  pour  son 
hachdier.  II  recouveraz  ie  saliayres  dee  en£BUis 
iouzte  le  passe  de  cieulx  qui  auront  de  qnoy  et 
des  povres  rien.    (Beg.  fd.  369  t;.) 
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Xardi». 

Poaroe  qoil  az  plnBieurs  prestres  estant  riere 
no8  terree  (d  S.  VieUnr^  Jusayj  Pignetfy  CHUgny,  Qenr 
tod  etc)  lesquiealx  yiyent  en  suspend  touchant  laz 
messe:  pourquoy  az  este  arreste  et  resoluz  que  nous 
chatellaienB  de  chappitre  et  de  8t.  Yicteur  doygent 
fere  aaBembler  tous  lee  prestres  et  leur  fere  con- 
fesee  yoyer  ai  laz  meBse  est  bonne  aut  non  et  com- 
ment  illaz  youldront  maientenyr,  et  que  nouB  aultres 
chatellaiens  doygent  appeller  touB  les  preBtres  eatant 
riere  eulz  az  eulx  debyoyer  aut  jour  qui  Bcraz 
eetably  ioy  comparoyatre  et  confesBe  comment  doBBUB 
et  de  ceoy  leur  fere  mandement  auditz  chatellaiens. 
(Beg.  fol.  370  t^.) 

Mardi  16. 

Az  este  arreste  et  resoluz  que  touB  les  preBtrcB 
de  Oeneye  et  ausay  touB  prestreB  que  ce  pourroyent 
eetre  retire  icy  que  soyent  appelles  ayecque  lungdy 
prochaien  et  proBent  lea  Sra.  predicana  doygent  con- 
fesser  yoyer  si  laz  meBse  est  bonne  aut  non,  et 
deolx  que  laz  youldront  maientenyr  bonne  Boyent 
bampnys  de  laz  ville,  et  que  il  ce  allent  retire  laz 
ant  long  chante  ladite  meBSO.    {Beg.  fd.  381  t;.) 

Limdi  22.  et  Mardi  83. 

CUation  faite  a  un  grand  nonibre  de  pretres  paur 
leur  faire  dedarer  que  la  messe  est  meschante.  Ils 
2d  tiennent  meschante  comment  MesBieurs.  Qudques 
uns  refttsent  de  faire  cette  dedaration  et  sont  bannis. 
(Beg.  fd.  388  et  suiv.) 

Mardi  30. 

M*  Antoine  le  Saulnyer  az  propoeer  com- 
ment  il  pleuz  az  MesaieurB  luy  fere  commandement 
de  absenter  laz  yille  autquelt  obayr  et  ny  eulx 
(eut)  loysir  de  adyiser  bub  les  reparations  quil 
havoyer  faict  aut  college  que  montoyent  trez  escus 
et  3  fl.  lesquels  ce  demande  estre  poye.  Et  dayen- 
tage  az  prier  luy  fere  satiBfayre  des  sallayres  des 
enfans  que  sont  yenus  az  leschole  lespace  de  2  ans 
et  7  moys.  Besoluz  luy  fere  respondre  touchant 
lesdites  reparations  que  dicelles  en  fust  comptee 
ayecque  luy  et  satis&yct.  Des  enfans  que  nont 
satisfayct  de  leur  sallayres:  resoluz  que  sen  fasse 
poye  de  cieulx  que  auront  de  quoy.  {Beg.  fd.  408 1^.) 

—  Thomas  Genod  az  proposer  pour  cieulx 
que  par  le  passe  ont  este  prestres  disant  quil  ont 
Boubstenus  les  charges  etc.  et  quil  yeulent  yiyre 
iouxte  laz  refformation  priant  leur  fere  du  bien. 
Resoluz  que  lon  leur  doyge  laysse  ioyr  de  leurs 
benef&ces  que  par  le  passe  possedissoyent  par  tel 
oy  quil  appourtent  leurs  droys  et  quant  aux  aultre 
que  navoyent  beneffice  que  lon  leur  fasse  du  bien 
{jOrid.  fd.  409  V.). 


1540. 

JANVIER. 
Jendi  1. 

Charles^Qumt  a  Paris. 

Vendredi  2. 

M«  Antoine  ie  Saulnyer  ne  ce  yolly  contan- 
ter  de  laz  responce  que  fust  az  luy  faycte  mardy 
passe  mes  az  fayct  donne  ung  role  par  le  Sr. 
Michiel  Sept  pour  adviser  sus  les  chosee  que  audit 
mardy  az  proposer.  Resoluz  que  lon  demore  iouxte 
la  premiere  responce.  (Beg.  du  GonseU.  T.  33.  fd. 
412  V.) 

—  Les  Srs.  predicans  suyyant  laz  charge  que 
par  laz  Seigneurie  leur  ayoyt  este  donnee  de  trouyer 
ung  regent  pour  regenter  nous  escholes  et  ont  fayct 
leur  diligence  de  sorte  quil  ont  trouye  M^  Aguet 
icy  present  lequelt  ont  presenter  icy  priant  lassepter: 
lequel  az  este  assepter  et  retenus  sous  le  salayre 
de  200  fl.  pour  an  et  50  fl.  pour  an  pour  son  ba» 
ohelier  ayecque  puyssance  de  recoyrer  des  enfans 
lesqueulx  iront  aux  escholes  ung  sol  pour  moys  de 
cieulx  que  auront  de  quoy.  Aussy  az  este  adyise 
quil  naye  aultres  escholes  que  laz  grande  eschole. 

Aussy  lesdits  predicans  ont  pryer  fere  une  yuy- 
dange  des  faulx  liyres  imprimes  en  ceste  yille  a  laz 
&yeur  de  Anthoine  Froment  predicant.  ReeoiuB 
den  parler  az  M®  Morand  et  sus  saz  responce  lon 
il  adyiseraz  (ibid.  fd.  413  v.). 

Samedi  3. 

Diesbach  d  Naegeli  sont  envoyis  a  Geniw 
pour  les  affaires  de  la  rdigion.    (Thes.  ep.  N.  204. 

1>.  1.) 

Mardie. 

Et.  Chapeaurouge^  P.  Ameaux  et  M.  du 
Bois  ont  propose  comment  il  ayoyent  deslibere 
fere  imprimer  aulchongs  lyyres  mesmement  lespitre 
du  carmnal  Sadolet  et  laz  responce  dicelle  fayote 
par  lohan  Caulyin  predicant  dattee  Estrabourg 
le  premier  de  Septembre  1539  priant  leur  donne 
licenoe  de  imprimer  en  appourtant  le  premier  lyyre 
ceans  comment  az  este  ordonne.  Resoluz  que  des 
icy  en  la  que  lon  ne  permecste  que  il  soyt  rien 
imprimer  que  lon  ne  aye  ceans  laz  copie  signee  et 
quant  a  ladite  epistre  et  responce  de  Sadolet  et 
Gaulyin  que  lon  il  adyiseraz  et  que  dicelle  lon 
aye  conferance  ayecque  les  predioans.  (Beg.  du  Con^ 
seU.  T.  34.  fd.  3  t;.) 

Vendredi  9. 

Le  chdtdain  de  Jussy  est  chargi  de  faire  ra- 
couestre  une  maison  pour  le  prSdicant.    Les  prSdp- 
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cants  de  la  viBe  doivent  dOer  chaque  dimanche  precher 
a  Vandoeuvre.    (Beg.  du  ConseU.  fci.  12.) 

Limdi  12. 

Le  oardinal  de  Oarpentras  Jaques  Sadolet 
laimee  passee  nous  reHcripvyt  une  espitre  exorta- 
tive  a  laz  loy  papistique  estant  en  latin  et  luy  fust 
reBcript  de  luy  fere  responce  en  brief :  parquoy  az 
este  arreste  bub  icelle  luy  fere  responce  et  que  lon 
ballie  ladite  espitre  az  M®  Morand  predicant  pour 
fere  icelle  reeponce.    (Beg.  du  CanseU.  fci.  15.) 

Mardiia. 

Les  diputes  de  Beme,  Dieshach  et  Naigudy 
font  des  propositions  relcUives  au  college  et  a  une 
cour  spirUueUe.  Beeponce  touchant  le  consistoyre: 
eed  que  pour  ce  que  navons  pas  grans  pays  ny 
terres  des  choses  spirituelles  laz  cognoyssance  sen 
&yct  en  conseil  estroyct  ayant  convoques  avecque 
eulx  les  Srs.  predicans.  De  leschole  fere  responce 
conunent  aut  coUege  nous  ayyons  pour  regent 
M*  Antoine  Saulnyer  et  pour  ce  quil  ne  yolly 
yivre  iouxte  le  synode  de  Lausanne  le  mysmes  hors 
et  a  laz  requeste  de  M.  le  capitaienne  Naiguely 
deschassames  tous  les  fransoies  questoyent  en  icelluy 
et  dempuys  ayons  fayct  toute  diligence  de  trouye 
home  propice:  ce  que  nayons  peult  trouye  jusque 
az  present  combien  que  de  long  temps  en  ayyons 
donne  charge  az  nos  predicans.    (22.  du  Cl.  fdl.  26.) 

•^  Calvinus  Argentorati  in  Ancibaptislis  ad  me- 
Uorem  sensum  reducmdis  proficU.  (Ep.  206.  pag.  11.) 

—  Idem  serio  de  ducenda  uxore  cogHat  (ibid. 
p.  12). 

Yendredi  30. 

Licence  donnie  a  Michiel  des  Boes  librayre 
dimprimer  la  responce  &ycte  par  Oaulyin  aut 
cardUnal  Sadolet    (Beg.  du  ConseU  fci.  63.) 

VtVBIER. 
Dimanche  1. 

Conseil  general.  Appointement  de  lehan  Phi- 
lippe  Bandiere,  Poralis,  Bosset  et  generalement 
tous  de  bone  paex.    (Beg.  du  ConseU.  fci.  71.) 

Mardi  8. 

Les  predicans  ont  redte  la  grande  paex  et 
fraternelle  dilection  que  fiiBt  &ycte  dymenche  en 
conseil  general  entre  tous  ceulx  de  laz  yille  parquoy 
quil  seroy  bien  propice  estably  ung  iour  affin  que 
tous  yenissent  a  laz  predication  pour  entendre  le 
grand  bien  que  procede  de  union  en  paex  et  az  este 
resoluz  a  dymenche  prochaien  de  se  assembler  aut 
nom  de  nostre  seigneur  a  laz  predioation.  (Beg.du 
Conseil.  fci.  74.) 


Dimanche  8. 

Syndies  de  Vannie:  Estienne  de  Ohapeaurouge, 
lehan  Philippin,  Estienne  Dada,  Antoine  G^rMl. 
Dada  etant  mort  dans  le  courant  de  Vaiwnie^  on  lui 
subsUtue  Domeine  cPArlod. 

Lnndi  16. 

Au  f.  96  du  T.  34  des  Begistres  du  ConseU  cn 
lit  en  tete  de  la  page:  Articles  des  predicans.  lUdis 
le  reste  est  en  blanc.  II  precede  un  feuiUet  non  numi' 
rotS  avec  une  serie  de  phrases  rayees,  parmi  lesquMes 
on  Ut:  que  le  magistral  assiste  au  sermon  —  des 
tromps  et  escabeaux  estant  aux  eglises  —  des  jeulx 
de  sors  des  tayemes  et  des  choses  que  se  yendent 
les  dymenches  durant  laz  predication  —  de  une 
femme  joenne  non  estant  ayec  son  mary  —  de  fere 
allez  les  seryiteurs  et  seryantes  aut  sermon  le  dy- 
menche  matin  —  de  fere  abbatre  les  petites  eaoholei 
et  fere  alle  les  enfans  a  laz  grande  eschole  —  des 
mariages  —  de  cieulx  que  font  les  festes  papistiques 
—  des  estrangiers  que  sont  retire  icy  pour  la  pa- 
rolle  de  Dieu  que  sont  oultrages  — 

MABS. 
Londi  L 

Conventus  SnMicaldiGus  (Ep.  211.  p.  25.) 

Vendredi  5. 

M.  du  Bois  demande  la  permission  cPimprimer 
la  declaration  de  leyangile  S.  Matthieu.  Benvoyi 
aux  prSdicants.    (Beg.  du  Conseil.  f.  121  v.) 

Samedi  6. 

M.  du  Bois  publie  la  tradudion  fra/ngaise  de  la 
B^ponse  a  Sadoiet.  Une  Sdition  de  Voriginai  paraU 
vers  la  meme  ipogue  chee  lui.  (Opp.  T.  V.  PrdL 
p.  46.) 

Vendredi  12. 

Bapport  fiworable  des  pr6dicants  sur  la  demande 
de  duBois,  et  cMtorisation.  (Beg.  du  Conseil.  f.  135  v.) 

Mardi  80. 

Affin  que  toutes  ydolatryes  soyent  abbatues  az 
este  resoluz  que  toutes  images  que  lon  pourraz 
trouye  soyent  brisees  et  pourtez  az  Ihospital  aussy 
que  le  procureur  general  doyge  allez  yisite  par  lea 
maysons  et  celles  quil  trouyeraz  quil  lee  doyge 
appourter  aud  hospitol    (Beg.  du  Conseil.  fci.  160 1;.) 

AVBIL. 
Vendredi  9. 

Glandaz  filie  de  feuz  Pierre  Thomas  detenue 
sed  confesse  et  administre  az  les  pasques  procbaien 
passe  a  laz  mode  papistique:  parquoy  az  eate  resolas 
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quelle  doyge  demorer  enoore  troys  iours  eo  priBon 
aa  paien  et  ean.    (Beg.  du  ComeU.  fd.  172  v.) 

Hercredi  2L 

Frangois  L  interdit  Jeanne  de  Hochberg 
comtesse  deNeuchdtd,  epouse  de  Louis  d^Orleans. 

Vendredi  30. 

Les  4  ars.  predioans  ont  expose  oomment  il 
ont  entendns  que  plusieurs  leur  blasment,  et  que  si 
ne  sont  suf&sant  que  lon  leur  notiffie  affin  que 
ajent  advys.  Resoluz  que  nous  notiffie  eieulx  que 
les  ont  blasme  affin  de  fere  iustioe. 

Lesdits  predioans  ont  presente  deux  predioans 
lun  pour  Satigny  lautre  pour  Yendouvre.  Besoluz 
qnil  en  y  az  asses  de  oelluy  de  Satigny  et  que  le 
maystre  desohole  allez  az  Yendovre  en  luy  fetyssant 
(^nelquechose  davantage.    CJReg.  du  ConseU.  foL  219.) 

MAT. 

Dimanche  23. 

Ad  CoUoquium  HJagenoae  auspicandum  soli  ca- 
iholici  vocantur.    (Epp.  221.  p.  51.) 

Lnndi  24. 

lo.  Sturmius,  aristotelioorum  philosophorum 
iXipa  nostcae  aetatis,  graece  doctissimus^  musarum 
decus,  onmibus  pietatis  eloquentiae  et  humanitatis 
nmneris  absolutissimus  homo,  Brabantus  genere, 
canonious  praevio  examine  electus  et  inyestitus  est 

inductusque  in  possessionem,  24  die  Mjaii 

(Archw.  Thoman.  lAber  praebendarum  fd.  79  t;.) 

Jendi  27. 

Bturmius,  Sapidus,  Latomus  et  alii  quidam  die 
loyis  praeterito  wigenoam  profecti  sunt:  qui  mira 
de  Ferdinandi  et  principum  qui  cum  eo  sunt  super- 
stitione  narrant  Solenni  pompa  supplicationes  in- 
stituere.  Bex  ipse  cereum  tuUt  Faber  episcopus 
Viennensis  concionem  habuit  An  pacem  aut  bellum 
exspeotent  incertum  est  Hoc  tamen  certum  yideo 
qnod  multomm  animos  territos  iamiam  esse  com- 

peri Man  musz  schier  all  fliigenwadel  gan 

Hagenouw  schicken  dann  man  mag  kum  erweren 
dasz  dte  fliegen  nitt  dem  ferdinando  ins  mul  nistind. 
{Bud,  GuaUerus  Myconio  Argent.  29.  Mai  1540.) 
BiU.  cimc  SangaU.  T.  33  mss.  (ai.  IV.)  fd.  349 
autogr. 

Limdi3L 

Ceerwenka  Argentoratum  venit  (Qinddyp.  35.) 


JiriN. 
Mardi  L 

Edit  de  Fontaind>leau  oontre  les  Mr&iques. 
221.  Tom.  XI.  p.  51.) 

CdMni  cpera.    Vol  XXI. 


(Epp. 


Jendi  3. 

Matthias  CeerwenTca,  legatus  fratrum  Bohe^ 
morum  cum  Calvino  et  caeteris  thedogis  Argentorati 
apud  Capitonem  convenit.    (Qindely  p.  39.) 

Samedi  5« 

Condamnation  a  mort  des  chefs  du  parti  des  Ar- 
tiddants  a  Geneve.  ( Voir  les  pieces  aux  archives  de 
G.  Heces  hist.  N.  1229.  Bogd,  Hist,  du  peuple  de 
G.  I.  p.  225.) 

Dimanche  6. 

Echauffourie  a  Chneve.  (Bogd  l.  c.  p.  233  suivm 
Beg.  du  Conseil.  T.  34.  fd.  266  sui/o.) 

—  CdUoquium  Hagenoense  in  hunc  diem  indichm 
serius  incipit.    (Epp.  221.  T.  XI.  p.  51.) 

Jendi  10. 

Condamnation  d  execution  de  Vanden  syndic  Jean 
Philippe,  capitaine  geniral.    (Boget  l.  c.  p.  247.) 

Jeudi  17. 

ConseU  general.  Lon  az  liseux  troys  articles 
par  petit  et  grand  conseil  passes  lesqueulx  le  general 
naz  Youlsu  acoepter  iusques  az  ce  quil  soyt  faycte 
justice  des  prisonnyer  et  cependant  que  cieulx  que 
offenseront  soyent  pugnys.    (Beg.  du  ConseU.  p.  299.) 

—  Pource  que  ayant  toutes  choses  lon  doybt  et 
tous  vrays  cristiens  sont  tenus  inyoquer  le  nom 
de  Dieu  yrayct  saulyeur  et  icelluy  seult  adorer  et 
garder  ses  saincts  commandemens  az  este  adyise 
estably  concluz  arreste  et  passe  que  nul  citoyen 
bourgeoys  jure  et  habitans  de  laz  oite  de  Gkneye 
naye  az  croyre  ny  adorer  aultre  que  ung  seult 
dieu  et  lesucrist  lequelt  nous  az  este  enyoye  du 
Pere  lequelt  est  nostre  seult  moderateur  et  adyooat 
lesquieulx  ayecque  lintercession  du  sainct  Esperit 
fault  adorer  par  foy  et  prier  en  esperit  et  yerite 
gardant  et  observant  ses  saincts  oommandements 
lesquieulx  ayecque  saz  saincte  paroUe  soyent  ouyer- 
tement  declayre  et  anuncer:  et  a  icelle  lon  doyge 
assistyr  et  toutes  choses  papistiques  soyent  reiectes 
et  cieulx  que  seront  trouye  yaccabundant  par  les 
rues  les  dymenches  cependant  que  lon  seraz  aut 
sermon  doygent  poye  pour  le  bampt  3  solz  pour 
ung  chascun. 

Premier  article.  Que  si  lyaz  aulchongs  par 
malioe  iniurie  lon  laultre  ce  disant  traystre  larron 
brigan  mnltrier  ou  aultre  iniure  et  profere  parolles 
oultrageuses  touohant  Ihonneur  lon  de  laultro  aUors 
ceUuy  ou  ceUes  que  telles  iniures  auron  profere 
que  ioeUes  doyge  justiffie  estre  yeritable  aans  3 
jours  et  si  les  peult  justiffier  allors  tieulx  por- 
&yctens  soyent  iouxte  leur  deUcst  pugnys  et  si 
ne  les  peult  justiffier  aUors  tieult  oultrageur  seraz 
repute    menteur    et    debraz   absenter    an   et  jour 
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de  laz  cite  et  &anolii8e  dicelle  et  aut  furmement 
dudit  terme  seraz  tenue  de  venyr  orie  mercy  az 
dieu  a  laz  justice  et  a  laz  partie  oultragee  et  luy 
restituy  6on  honneur  aut  lieu  moBme  ou  il  lauraz 
blaBme. 

Becond.  Que  si  lyaz  aulchongs  en  laz  cite  ou 
franchises  dicelle  vient  assallyr  ung  aultre  tant  en 
8az  moyson  que  dehors  tant  de  jour  que  de  nuyct 
et  fasse  tymulte  noyse  ruinne  dissencion  ou  desbat: 
tieult  noyseur  et  assalieur  doyge  absenter  de  laz 
cite  et  franchise  dicelle  pour  an  et  jour  et  de  non 
reyenyr  sus  poienne  davoyer  du  foestpubliquement: 
et  cieulx  que  az  tieult  noyseur  et  assalieur  auront 
donner  faveur  et  seront  culpable  dudit  tymulte  ou 
desbat  soyent  tenus  tenyr  prison  10  joure  en  paien 
et  eau  et  si  az  cause  dudit  tymulte  en  estoyt  suy- 
vyt  mort  allors  tieulx  forfaycteurs  selon  lexigence 
du  cas  soyent  pugnjs. 

Tier.  Que  si  aulchongs  se  trouve  en  quelque 
debast  que  soyent  tenus  il  donner  laz  paez  et  fere 
commandement  de  laz  part  de  Messieurs  de  cesser 
et  si  a  cella  ne  veullent  obayr  que  allors  tieulx  des- 
obeyssant  seront  tenus  de  poye  pour  le  bamp  Ix 
Bolz  oultre  laz  poienne  aut  precedent  article  de- 
clayre.    (Beg.  du  Ccnseil,  fd.  301.) 

—  Que  lon  trouve  la  crie  faicte  le  demier  jour 
de  fevrier  1536:  car  elle  est  sufiKsante  et  comprent 
tout,  suB  peine  raisonnable  et  ordinaire:  ne  reste 
synon  de  la  repety  et  quon  la  face  observer  ainsy 
quon  faisoit  du  commencement  et  tout  jra  bien  au 
plaisir  de  dieu.  Mal  mettra  on  en  execution  la 
peine  de  xx  11«  et  de  vuyder  la  ville  quant  lon  ne 
la  mest  pas  en  execution  de  cinq  solz  ou  de  Ix  solz 
ou  de  tenir  trois  jours  la  prison.  De  jmposer  sil 
haultes  peynes  ne  seroit  servir  synon  de  plus  grand 
ruyne.  Y  ne  fault  tacher  synon  de  se  retoumer  a 
dieu  et  de  remettre  les  choses  en  lordre  quelles 
estoyent  il  y  a  4  ou  5  ans,  que  chescun  avoit  ceste 
ville  en  grosse  extime  et  y  venoient  gens  de  toutes 
pars  pour  veoir  lordre  qui  estoit  conforme  a  levan- 
gile  tant  au  magistrat  au  ministres  a  Ihospital  que 
au  colliege.  Bans  cella  nous  battons  a  froit  et  sera 
tousjours  de  mal  en  pis  et  a  recommencer  et  que 
avant  toutes  choses  que  lon  face  justice  et  que  lon 
Buy ve  et  vuyde  laffere  de  la  sedition  occurrante  affin 
quelle  ne  reBsussite.  (FeuiUe  colUe  dans  le  Beg.  du 
tkmseU,  ScrUe  d^une  autre  main ,  et  auparavant  pliSe 
en  forme  de  lettre;  au  f.  300  v.  Le  canrnencement 
du  texte  parait  manquer.  Voyee  cependant  la  note 
de  Boget  Z.  c.  p.  258.) 

Mercredi  28. 

Francois  V  confirme  Mtth.  Ory,  nomme  in- 
guisiteur  ginSral  de  France  par  Faul  IIL 


—  Ad  hoc  fortasse  tempus  referenda  epistcia  Jac 
Sturmii  ad  scholarehas  et  XIII.  viros  Nic.  Kniebis 
et  lac.  Meyer,  cuius  ecce  fragmenta  duo: 

Lieben  Hern  wellen  die  permutation  mitt  des 
schaffners  sone  der  oapellanien  halb  so  Oalvinus 
hett  und  des  yicariats  zu  8.  Thoman  so  des  Bchaff- 

ners  son  hett  furdern Wellend  auch  den 

pfarrer  von  Schiltingkheim  anBprechen  der  xx  gol- 
den  haib  bo  er  dem  Klebero  geben  das  er  By  Bcyther 
dem  er  hinweg  gezoffen  furthindem  Oalvino  gebe, 
80  wellen  wir  jme  dem  Oalvino  darzuthun  domitt 
das  erfiillt  werde  was  er  von  der  Oaplanv  die  er 
des  schaffDers  sone  resigniren  BoIIe  jerlion  follen 
hett  gehebt.  (Archiv.  8.  Thomae.  Ladtda  22  fasc.  2. 
Epp.  227.  T.  XI.  p.  63.) 

FareUus  Argentorati.    (Ep.  T.  XL  p.  54.) 

Londi  28. 

Cdloquium  Hagenoense  incipit.  (Fpp.  222.  T.  XI. 
p.  55.) 

Bdatio  Matthiae  Ceervenha  (Frgthraei)  cdUo- 
quiorum  suorum  cum  Calvino  Argentorati  m.  lunio 
et  lulio  habitorum;  bohemice  edidit  Gindely  in  Qu^len 
Sfwr  Geschichte  der  bohmischen  Briider.  Wien  1859. 
p.  68,  germanice  vertit  a  ncbis  rogatus  Sdttese^  stud. 


Obgleich  meiner  Oesprache  mit  dem  gelehrten 
Oalvin  viele  waren  scheint  es  mir  gut  nur  diese 
zu  erwahnen  wie  ich  oben  beriihrt  habe.  Und  zn- 
nachst  als  der  Briider  Waldenser  Erwahnung  ge- 
schah,  welche  in  den  schweizerischen  Landern  und 
anderswo  sich  aufhalten,  und  wie  zwei  von  ihnen, 
einer  Daniel,  der  andere  Johannes  mit  Namen,  vor 
nicht  gerade  langer  Zeit  in  Bohmen  bei  den  Brii- 
dern  gewesen,  bemerkte  er  dass  er  auoh  einer  von 
ihnen,  d.  h.  den  Waldensern  sei,  obschon  er  sich 
jetzt  von  ihnen  wegen  einer  Differenz  in  Beligiona- 
sachen  (woriiber  er  mir  auch  ausfuhrliche  Auskuiift 
gab)  von  ihnen  getrennt,  besonders  und  vor  allem 
darum  weil  sie  ihren  Yerdiensten  alles  zuschreibead 
dem  Artikel  von  der  Rechtfertigung  aus  Glaubeo 
an  Jesum  Ohristum  nicht  durchaus  Raum  geben. 
Hiebei  fiigte  er  hinzu  wer  die  beiden  gewesen  seieiiy 
von  wem  abgesandt,  und  wohin  sie  Bich  nach  ihrer 
Riickkehr  aus  Bohmen  gewendet  hatten;  nament- 
lich  berichtete  er  sehr  viel  von  Johannes  mit  dem 
er  einmal  vor  unsrer  Ankunft  in  Btrassburg  za- 
sammengekommen  war,  wovon  hier  nioht  nothig 
ist  weiter  zu  erzahlen.  Damaoh  fragte  er  waram 
unsre  Briider  Pikharden  hiessen,  ob  etwa  daron 
dasB  sie  ihren  Ursprung  herleiteten  aus  derjenigen 
franzosisohen  Gegend  die  Pikardia  heisse,  ans  der 
er  gebiirtig  sei,  wie  er  nur  selbst  sagte.  Aach 
fragte   er  welche   Sprache    die   Briider    aprecheD, 
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iiber  welohee  beides  ich  ihm  aoBfuhrliohe  AuBknnft 

gab.   ZuYorderst  dass  die  Briider  geborene  Bohmen 

seien,    die  ihnen   angeborene  bohmieohe   Spraofae 

reden,  nioht  anderswoher   als   von   diesem  Yolke 

abetammen;    dann  antwortete    ioh   namentlioh  in 

Bezog  auf  das  Wort  Pikhard,  wie  namlich  dieser 

Name  den  Briidem  von  den  Gegnem  zum  Sohimpf 

gegeben  worden  ist.    Denn  es  findet  sich  in  ihren 

Chroniken  dass  zur  Zeit   des   bohmischen  Konigs 

Wenceslaus  gewisse  Leute  in  betrachtlioher  Anzahl 

au8  jenem  Lande  Pikardia  nach  Bohmen  unter  dem 

Sohein   der  Religion   ffekommen   und  von   beiden 

Prager  Btadten  freundlioh  aufgenommen  und  ge- 

pflegt  worden  seien^    wo  sie  spaterhin  in  niohts- 

wiirdige  Secten  sioh  trennten  und  viele  von  ihnen 

yerwilderten,  beginnend  sogar  nackt  zu  gehn,  beider- 

lei  mannliohen  und  weiblichen  G>eschlechts,  wovon 

sie  auch  Adamiten  oder  Naokte  hiessen,   und  die 

sehr  schleoht  und  unordentlich  lebten.    Und  damm 

ist  dann  der  Namen  Pikhard  von  ihnen  her  durch 

die  Feinde  zum  Schimpf  und  aus  Bosheit  iibertragen 

auf  die  Briider  denen  die   feindliche  Geistlichkeit 

in  schamloser  Weise  in  Predigten  und  sonst  mit 

laotem  G^schreiy   aber   erlogen,   und   ihnen   nach 

aach  anderes  Yolk,   dergleichen  und  viele  andre, 

z.  B.  mit  Miittera,  Schwestern,  Tochtera,  und  Yer- 

wandten  unziichtige  Handlungen  vorwarf.    So   ist 

denn  der  Name  zu  aller  Absoheu  und  neben  ihm 

viele  andre  Schimpfnamen  ihnen  angeheftet  worden. 

Weiterhin   firagte   er   in   dieser  Weise  bei  andern 

Znsanmienkiinften  auch  nach  andern  Dingen,  sei 

68  nach  der  Ansicht  iiber  die  Sacramente,  sei  es 

nach  den  Ausdriicken  womit  dieBriider  ihrenGlau- 

ben  und  ihre  Meinung  ausdriioken,  auch  nach  den 

Ordnungen   und   christliohen  Gewohnheiten,   iiber 

das  Eindringen  der  h.  S.  in  unserm  Lande,  naoh 

den   Thaten   und  Geschicken   der   alten  Bohmen. 

So  haben  iiberliaupt  nicht  wenige  bedeutende  und 

gelehrte  Manner  mit   mir   sehr  gem  dariiber  ge- 

sproehen   und   nicht  wenig  iiber   die   friihem   wie 

auch    iiber    die    jetzigen   Zeiten    sich    gewundert. 

Diese  nnd  andere  Reden,  nur  ausfiihrlicher,  in  die- 

sem  Sinn   fimden   statt   zwischen  mir   und  ihnen 

wobei  sie  zeigten  welohe  Zuneieung  sie  zu  den  Brii- 

dem  hatten.    Das  iibergehe  ich.   Mogen  dafiir  zeu- 

gen  diejenigen  aus  Bohmen  welche  mit  waren,  denn 

es  ist  noch  ein  dritter  Bmder  mit  uns  auf  der  Reise 

gewesen  in  Geschaftssachen.   Das  nur  erwahne  ich 

dasB  Bie  zuletzt  alle  Gebete  mit  vielen  Wiinschen 

fiir  uns  zu  Gott  sandten 

(p.  70)  Da  ich  von  Joh.  Oalvin  gebeten 
worden  ihn  von  der  Zeit  unsrer  Abreise  inKennt- 
nisB  zu  setzeuy  und  mich  bei  ihm  einzusteUen,  that 
ich  denn  80,  und  da  ich  zu  ihm  kam  redete  er 
freundlich  alflo:    Die  herzliohe,  durch  dioBotBchaft 


der  Briider,  eure  Freundlichkeit  und  durch  vieler- 
lei  beiderseitige  Gesprache  entziindete  Liebe  drangt 
mich  den  Briidera  zu  schreiben,  indessen  fiirohte 
ich  mich  ihnen  im  allgemeinen  zu  schreiben  damit 
ich  nicht  in  den  Verdacht  des  Hochmuths  verfalle. 
Deshalb  halte  ich  es  fiir  angemessen  eine  einzelne 
Person  vorzunehmen  und  an  sie  daB  Schreiben  zu 
richten.  Und  er  entschied  sich  furBmder  Johan- 
nes  [Augusta]  dessen  Namen  er  bereits  wohl  kannte 
auch  sich  an  seine  im  Namen  aller  Briider  gesche- 
hene  Unterschrift  in  dem  Briefe  und  an  die  man- 
oherlei  Erwahnungen  seiner  erinnerte;  denn  Cal- 
vin  war  ausser  jener  besondem  oben  erzahlten 
ITnterredung  mit  mir  auch  bei  andem  zugegen,  und 
insbesondre  damals  als  Bucer  sich  eigends  nach 
der  Ordnung  und  Kirchenzucht,  nach  den  Gemein- 
den  und  ihren  Vorstehem  erkundigte.  Dabei  war 
die  Rede  besonders  von  der  G^meinde  zu  Leito- 
myschely  von  dem  altern  Yorsteher,  den  Gehilfen, 
Hausgenossen,  Lebensunterhalt  etc.  und  da  kam 
auch  zur  Spraohe  dass  ich  Hausgenosse  des  Br. 
Johannes  und  sein  G^hilfe  sey.  Das  sagte  ich 
Oalvino  mit  dem  Beifugen,  dass,  soweit  ich  den 
Bmder  Johannes  kenne,  halte  ioh  ihn  dir  ge- 
neigt  Denn  oftmals  hat  er  sowohl  naoh  deiner 
Person  als  nach  deinen  BiLchem  fleissig  gefragt 
und  sie  sich  gelobt  Aber  trotz  alle  diesem  Reden 
vermuthe  ich  dass  er  dazu  aufgefordert  war  durch 
ein  Schreiben  von  Bucer.  Denn  Bucer  hat  viel 
mit  ihm  von  den  Briidem  geredet,  ja  ihm  auch  der 
Briider  Sohreiben  gezeigt  ITnd  mir  l^t  er  nicht 
ein  mal  gesagt  dass  ich  von  Dr.  Oapito  und  Joh. 
Oalvin  Schreiben  an  die  Briider  haben  soUe. 
Und  so  nahm  denn  Oalvin  seinen  Stoff  aus  dem 
Artikel  von  dem  Stande  der  Enthaltsunkeit  (dem 
ehelosen  Stande)  aus  der  Briider-Apologie^  welche 
er  eben  zur  Hand  hatte  und  las,  und  schrieb  diesen 
unten  Btehenden  Brief. 

JUILLET. 
Jendi  L 

Eledions  supplSmentaires  aux  fandians  devenues 
vacantes  dans  la  magistraiure  de  Oeneve  par  suOe  de 
la  revoluUan  de  Juin.  Bentrie  au  pauvair  des  0uiZ- 
lermins,  avec  Ami  Perrin  en  tite. 

Lundi  5. 

Marche  de  Lausanne  paur  Vaffaire  de  8.  Victor 
(Boget.  L  c.  259)  sans  issue. 

—  Pestis  grassakir  Argentarati :  Oymnasium  ex- 
suiat.  CaiMnus  nondum  Hagenaam  profedus  est  7. 
IfMi.    {Ep.  224.  T.  XL  p.  59.) 

Mardiia. 

Le  Lieuknamt  et  gauvemeur  ginSral  de  NeuchA- 

17* 


268 


ANNALBS  1540. 


264 


tel,  ainsi  que  k  Maire  de  la  vUk  certifient  par  lettres 
gue  Fa rel  sfy  est  trouve  pendant  la  derniere  eBmo- 
tion  de  lehan  Phelippe  d  Oeneve.  (Archives  de 
Beme.    Affaires  ecd.  Vol.  de  1540—1559.) 

Jendi  15» 

Mariage  de  Jeanne  d^Alhret  avec  Ouil- 
laume  de  La  MarcJcj  duc  de  Qeves. 

Vendredi  16. 

Les  srs.  4  predicans  ont  fayct  plusieurs  plain- 
tifk  des  inBolenee  que  joumellement  ce  font  tant 
oontre  laz  paroUe  de  Dieu  laz  justice  que  a  leur 
personne  priant  pour  Ihonneur  de  Dieu  que  lon  il 
aye  adyys.  Besoluz  que  lon  pregne  bonnes  infor- 
macions  des  insolences  et  puys  que  lon  face  justice 
et  puys  quant  aux  predicans  que  lon  leur  fasse  les 
remonstrances  et  qiul  fassent  leur  debvoyer  iouxte 
leur  ministere.    (Beg.  du  donseii.  fol.  334  v.) 

—  Calvinus  Hagenoae  in  (jdUoquiOf  de  quo  adeas 


Mercredi  28. 

Ferdinand  F  eonvoque  un  nouveau  cdUoque 
a  Wortns  pour  U  28  Octdbre. 

AOUT. 

Calvinus  uxorem  ducit  Iddettam  de  Bure  initio 
huius  mensis.    (Epp.  234.  T.  XL  p.  77.) 

Lundi  9. 

Carcius  Imp.  Oenevensibus  seribit^  iubens  iUos 
sHn  sdi,  non  vero  BemensibuSf  fidem  praestare.  (Soget 
I.  270.)i 

—  Arrite  du  ConseH  ordownant  a  ses  membres 
ffassister  au  sermon  a  S.  Pierre  les  Lundis  Mardis 
Mercredis  et  Vendredis,  sous  peine  de  perdre  leurs 
jetons  de  prisence. 

Mardi  10. 

Lettre  du  predicant  Morand  contenant  son  de- 
partement  et  quil  se  tient  pour  content  de  nous. 
Parquoy  az  este  advise  de  trouye  ung  aultre 
ydoienne  en  son  lieuz  az  cause  que  les  predicans 
ne  pourroyent  cela  supporter  et  que  ses  meubles 
luy  Boyent  relaches.  (Beg.  du  C^eii.  foL  375  v. 
Ep.  232.  T.  XI.  p.  71.) 

—  Maistre  Ant  Marcour  aussy  az  ezpose 
oomment  si  lon  yeult  permestre  les  insolences  que 
joumellement  ce  font  quil  ayme  mieulx  absenter 
Geneye:  en  oultre  que  eulx  troys  predicans  daultant 
qui  nont  nul  diaore  ne  scayoient  supporter  laz  poiexme 


et  quil  est  conyenable  hayoyer  encore  ung  predicant 
et  ont  mys  en  ayant  quil  seroy  bien  propice  si  lon 
le  poyoyt  ayoyer  M«  P.  Vyret  predicant  a  Lau- 
sanne.  Parquoy  az  este  resoluz  luy  onyoyer  ledit 
M*"  Antoine  ayecque  letre de  requeste  quil  yiengne 
(ibid.  fdl.  376). 

Vendredi  13. 

Charles-Quint  approuve  la  cofwocation  du 
cdUoque  de  Worms. 

Dimanche  15. 

Lettre  de  Viret  qui  escript  que  a  luy  nest 
possible  de  yenyr  et  autrement  oomment  ost  oon- 
tenus  en  saz  missiye:  parquoy  az  este  resolus  de 
induyre  nos  predicans  restant  quil  fasse  aut  ^ 
(moins?)  mal  que  az  eulx  seraz  possible  pour  az 
present  et  quil  tiengne  leur  congregation  et  oependant 
Dieu  nous  pourroyt  pouryoystre  de  quelque  bon 
ministrez.    (Beg.  du  CimseH.  fd.  381.) 

Lundi  16. 

M*  Ant  Maroour:  aulquelt  az  este  gratifiGe 
la  moyson  quil  tenoy  M'  Morand  predicant  en  la 
rue  des  chanoiennes  et  que  les  meubies  soyent  mys 
par  inyentayre  (ib.  fol.  382  t;.). 

Yendredi  20. 

M«  Jaques  Bernard  predicant  az  expose  si 
lon  yeult  accepte  pour  predicant  au  lieu  de  M^Mo- 
rand  M*  Ohampereau  nostre  predicant  de  Ba- 
tegnyez.  Besoluz  que  jusques  az  ce  que  lon  en 
aye  trouye  ung  aultre  que  ledit  M*  Ohampereau 
presche  icy  et  que  cependant  lesdits  predicans  meo- 
stent  diligence  de  trouye  ung  home  scayant  (Beg. 
du  Consea.  fd.  388.) 

—  Injondion  aux  habitants  de  OoUogny  et.  du 
PetU-Saconnex  cPaUer  au  sermon  sous  peine  ^amende. 

Lundi  28. 

Mort  de  CruiUaume  Budi,  professeur  au  QoUege 
de  France. 

BEPTEMBRE. 
Vendredi  3. 

Cdlvinus  Argentorati  aegrotat.  (Ep.  238.  T.  XI. 
p.  83.) 

—  Arrite  ordonnant  au  pridicant  de  CdUgmf  de 
venir  assister  a  la  congregation  a  Geneve  pour  ap- 
prendre  a  picher  purement  la  parde  de  Dim.  (BoigA 
L  274.) 
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Dinuuiehe  12. 

LMre  de  CaJvin^  iwprmee  plus  tard.  {Tom.  VL 
prdeg.  p.  81.) 

Lnndi  20. 

Edichm  BruzeUense  cantra  haereUcos.  (Ep.  238. 
I,  XI.  p.  85.) 

MArdi21 

Pource  qae  M^  Anthoine  Maroour  predicant 
sea  est  alle:  Reeolnz  de  donnez  charge  ab  S'  Amy 
Perrin  de  trouve  moyeant  si  pourroy  fere  venyr 
M«  Caulvin.    (Beg.  du  C.  Vdl.  34.  fci.  452  v.) 

—  Marcourt  s^en  est  atU  delayssant  son  miniBtere 
sans  prendre  congie  de  laz  Seigneurie  synon  par 
une  lectre  quil  az  envoye  contenant  en  Boubfitance 
que  lon  laye  pour  excuse  et  quil  est  entierement 
content  de  son  gage.  (ibid.)  Cf.  Ep.  237.  T.  XL 
p.  82. 

Limdi  27. 

M*  Henry  de  laz  Mare  predicant  Lequelt 
se  complaien  de  M.  le  secretayre  Porralis  que 
antjourduy  appres  la  predication  az  dist  que  saz 
doctrine  nestoyt  que  poyson  et  quil  ranversoyt  laz 
saincte  escriptnre  quant  sus  ung  passage  sus  sainct 
lohan  et  que  totallement  il  yeult  maientenyr  ce 
quil  az  presche  estre  veritable  et  le  veult  approuver 
et  maientenyr  par  laz  saincte  escripture.  Besoluz 
de  demander  saz  partie  ayecque  demaien.  (Beg.  du 
ConseU.  fol.  457  t;.) 

—  La  buUe  Begimini  mHitantis  confi/rme  Tordre 
de  Jesus. 

Mardi  28. 

M«  Henry  derechier  fiayct  plaientiffz  contre 
Porralis  de  ce  que  lon  laz  blasme  en  saz  predi- 
cation.  Besoluz  que  les  ambes  parties  soyent  eyo- 
ques  ayecque  demaien  en  oonseil  et  quil  soyent 
appelles  des  plus  scayans  de  laz  yille.  {ibid.  fol. 
459.) 

—  M*  A  g  n  e  t  regent  des  escholes  az  expose  com- 
ment  il  az  supporter  plusieurs  charges  de  bacheliers 
pour  entretenyr  les  en£Ems  et  que  Bon  gage  nest 
pas  suffizant  pour  cella  entretenyr:  ausy  quil  ne 
peult  estre  poye  du  gage  des  enfiBtns  et  que  le 
JogyB  est  tresmal  saien  et  dayentage  que  lon  aye 
CBgard  aut  petites  escholes  que  lon  tien  particulieres. 
Burquoy  resoluz  quant  az  son  salayre  que  lon  il  ad- 
yiseraz  mes  que  az  present  quil  luy  soyt  done  ung 
bossot  de  yin  et  que  illuy  soyt  ballie  ung  guet 
pour   recoyre  les    gages  des  enfons  et  quant  az 


remuer  le  logis  que  laz  moyson  de  laz  chantreye  (?) 
estant  deyant  S.  Pierre  est  bien  propice.    iibid) 

Mercredi  29. 

De  la  Mare  reproduitsaplaintecontrePorral. 
Beponse  de  celui<i.  (ibid.  fol.  460.)  Ici  se  place  le 
texte  suivant  formant  le  feuUlei  461  icrii  d^une  autre 
main  et  coUe  dans  U  registre.  Ce  texte  paraU  con- 
tenir  les  dires  de  Porral: 

—  Londj  27  de  Septembre  1540  en  leglise  de 
S^  Pierre  de  Geneye  Henris  dict  en  preschant 
quil  ne  &iIIoit  pas  que  le  roy  le  prince  ou  magistrat 
punisse  tousiours  les  meschant  a  lexemple  de  Dayid 
qui  ne  punyt  pas  Semei  mais  le  laissa  et  recom- 
manda  a  punir  a  son  jQIz  et  successeur  Salomoh: 
questoit  tresmal  amene  a  propost.  Item  dit  quil  y 
avoit  peche  originel  peche  actuel  et  peche  de  omis- 
sion  que  repugne  a  ce  que  Champereau  avoit 
dit  en  preschant  la  sepmaine  devant  sus  lespiltre 
S.  lehan  second  et  3  c.  que  S.  lehan  ne  usoit 
point  de  ces  termes  originel  veniel  actuel  etc. 
Gomme  font  les  papistes  qui  les  ont  forges  a 
plaisir  mais  dit  que  quiconque  fait  peche  il  fiut  ini- 
quite  et  iniquite  est  peche.  Item  dit  ledit  Henris 
qui  ne  failloit  pas  dure  que  les  esleus  et  enfons  de 
dieu  ne  peschent  point:  car  nul  ne  scait  la  volunte 
de  dieu  et  sil  est  esleu  ou  non,  queet  repugnant  a 
ce  que  Oliampereau  a  presche  sur  S.  lehan  qui 
dit  quiconque  est  nay  de  Dieu  ne  fait  point  peche. 
Apres  ce  dit:  en  ce  cognoissons  nous  que  nous 
sommes  de  verite  etc.  Item  oonsequemment  dit 
ledit  lehan  apostre  a  la  fin  du  S  c:  Et  par  ce 
nous  scavons  quil  demeure  en  nous,  par  lesprit  le- 
quel  il  nous  a  donne.  Item  dit  la  ledit  Henris 
que  lesuschrist  allast  a  la  mort  plus  joyeusement 
que  iamais  home  ne  alla  a  nopces:  que  nest  paroUe 
edificative  ny  a  propost,  mes  repugnante  au  texte 
de  levangille  quant  il  disoit  pere  sil  est  possible  etc. 
et  tant  daultres  passaiges:  quare  dereliquisti  me  — 
non  sicut  ego  volo  etc.    (Beg.  du  Conseil,  fd.  461.) 

—  Hoc  tempore  iam  undique  Calvinus  sdlliei' 
tatur  ut  Genevam  redeat  (Epp.  237  et  seqq.  T.  XI. 
p.  81  ss.) 

OOTOBRE. 
Lundi  4. 

Marehe  a  Lausanne  pour  Taffaire  de  8.  Victor. 
(Boget  L  267.) 

Mercredi  13. 

Az  este  parle  et  arreste  de  rescripre  a  M* 
Oalvin  une  lettre  en  le  priant  de  nous  vouloir 
assister  et  nous  dire  le  moyen  par  lequelle  nous 

Suysse  assister  et  luy  envoyer  M.  de  Loys  comme 
e  nostre  part  envoye  avecque  lettres  et  iostruo- 
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tioDB  de  luy  fere  les  recommandationB  et  a  ses 
amjB  yoeulx  priant  de  persuader  de  venir  et  de 
nouB  mander  leBdits  moyauB  etc.  et  aultrement 
conmie  est  contenuz  en  la  letre  et  instruotion. 
(Beg.  du  Conseil  fol.  A77.) 

Mardi  19. 

(Conseil  des  Deux-Cents):  Affin  que  Ihon- 
neur  et  laz  gloyre  de  Dieu  soyt  avanoe  az  este  re- 
Boluz  que  lon  cherche  tous  Icb  moyeuB  quil  Boraz 
poBBible  pour  havoyer  pour  predioant  M«  Oaulvin. 
(Beg.  du  C.  Vol.  34.  fol.  483.) 

Mercredi  20. 

(Conseil  generat):  Pour  laugmentation  et 
lavancement  de  la  parolle  de  Dieu  az  OBte  ordonne 
enyoye  querre  a  EBtrabourg  M*  lohan  GalvinuB 
lequelt  oBt  bien  scavant  pour  estre  noBtre  evan- 
gelique  en  coBte  ville  (u.  s.  fci.  485  t;.). 

—  Rapport  sur  les  pourparlers  de  la  Marche  de 
Lausanne.    (Boget  I.  269.) 

Jeudi  8L 

Ici  az  oBte  adviBe  de  envoie  querre  M*'  Oaul- 
yin  pour  OBtre  predicant  en  coBte  yille  et  az  OBte 
deputez  pour  il  aUez  le  S'^  Amy  Perrin  ayecque 
ung  heraud  et  que  lon  doyge  eBcripre  az  Beme  az 
Baale  et  EBtrabourg  pour  obtenyr  licence  desdita 
SeigneurB  destrabourg  dayoyer  ledit  predicant  (u.  s. 
fd.  487.  t;.). 

Vendredi  28. 

Suyyant  lee  reBolutions  des  precedent  couBeyl 
az  OBte  adyise  de  fere  requeste  efitrabourg  pour 
hayoyer  M*  OauWin  pour  predicant  icyf  et  az 
Berne  pour  hayoyer  lectroB  de  recommandation  etc. 
et  az  eBte  depute  pour  il  aller  fere  le  mcBBage  et 
lambaBBade  le  8'  LoyB  du  Four  ayeoque  xmft 
heraud  et  az  eBte  depute  Bandesard  pour  heraud. 
(Beg.  du  ConseU.  fci.  490  v.)  Epp.  245.  T.  XI. 
p.  94. 

Lnndi  26. 

Cahmus  abU  Wormaciam.  (Ep.  247.  T.  XI. 
p.  97.) 

Jendi  28. 

CoUoquium  Wormaciense.  —  NonnuOa  deinceps 
excerpimus  ex  relatione  autographa  Jac.  Sturmii, 
guae  asservatur  manu  scripta  in  Archivis  Thomanis. 
(Lad.  24)  et  inscribiiur:  Aota  zu  Wormbss  yff  dem 
geBprechfltag  bo  dahin  yff  den  zxyiij  OctobriB 
Ajoluo  D.  zl  durch  K.  M.  yszgeBchriben  worden. 


NOVEMBRE. 
Lnndi  1. 

Wir  Bind  yff  den  ErBten  NoyembriB  zu  mittag 

gen  WormbBB  khumen ynd  Bind  dis  die 

bottschafften  ynsreB  teylB: Strospurg: 

Jacob  Sturm,  MathiB  Pfarrer  Rhatt,  Wolibangus 
Oapito  Dootor  TheologuB,  MartinuB  BuceruB,  Symon 
G-rinaeus,  loannoB  OsdyinuB^  loannoB  SturmiuB  .  .  . 
(Sturm.  l.  l.) 

Mardi  2. 

Le  maitre  d^icole  demande  luy  remeliorer  son 
gage  yoyeant  la  charge  quil  aet  daller  proBcher  az 
Yendoyre  et'  quil  ne  peult  yiyre  az  si  peult  de 
gage.  Besoluz  que  Bon  gage  luy  Boyt  augmenter  de 
50  £L  et  auraz  par  an  300  fl.  toutefoys  que  cecy 
Boyt  myB  ayeoque  Yendredy  prochain.  (Beg.  cb$ 
ConseU.  f  506.) 

Lettre  de  Du  Four  au  Senat  de  Oeneve  sur  sa 
mission  a  Beme  au  styet  du  rappel  de  Calvin. 
(Ep.  4186.) 

Yendredi  5. 

Vaarret  coneemant  le  maUre  d^Scole  est  eonfimi. 
(Beg.  f  510.) 

Samedi  6. 

ReaponBum  SenatUB  ArgentoratenfiiB  datnm  ad 
petitionem  legatorum  OebennenBium  qua  petieront 
ut  loanni  Oalyino  Oebennam  redire  permittatur. 

Primo  agit  et  habet  SenatuB  Argentoratensis 
gratias  magnas  quod  legati  SenatuB  et  conmmnia 
ciyitatiB  GebennensiB  amica  officia  et  obBoquia  sibi 
parata  obtulerunt,  yiciBsim  Btipulans  si  quacunque 
in  re  quidquam  e  re  et  commodo  SenatuB  et  oom- 
muniB  ciyitatiB  GebenneuBiB  facere  et  praeetare  nllo 
modo  poterit,  id  animo  parato  amioo  atque  perlu- 
benti  bo  facturum.  Et  quantum  ad  legatorum  G^ 
bennensium  petitionem  attinet^  qua  petimt  Oalyino 
permitti  ut  Gebennam  redeat,  respondet  SenatnB|: 
QuumloanncB  Oalyinua  hoo tempore propter  oom- 
muniB  chriBtianae  ecdeBiae  et  etiam  ciyitatiB  Argen- 
torateuBiB  negotia  colloquio  WormatieuBi  adsit,  BOBe 
ad  petitionem  legatorum  nihil  oerti  iam  respondere 
poBse.  Beoipit  autem  SenatuB,  quam  primum  Oal- 
yinuB  peraoto  hocoolloquio  domum  fderit  reyersns, 
se  petitionem  hanc  illi  expositurum,  et  ut  anifnnwi 
suum,  quid  ea  in  re  fimre  yeht,  deolaret  petitnrum. 
Quem  Oalyini  animum  ubi  Senatus  peroeperit, 
quid  ad  petitionem  hanc  legatomm  respondere  tum 
instituerit,  senatui  Oebennensi  certo  persoribet.  AoL 
YI»  Noyembris  Anno  Dei  MDXL.  (Arch.  de 
Oeneve.  Beg.  du  ConseU.  Vd.  84.  adnex.  p.  538. 
cf.  Epp.  K  250.    Opp.  XI.  p.  102.) 
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MardiO. 

Nona  Novembris  Wormatiae  in  hofipitio  Saxo- 
nam  oonyenimnB  evangelii  Christi  ministri  numero 
Tiginti  tres  hora  diei  septima  usque  ad  decimam. 
(Wdfg.  Musctdi  Acta  cmventus  Wormaciensis.  MS. 
Bibl  dv.  hemensis  Codex  A,  39.  fd.  2.)  (AderarU 
inter  oHios:  Amsdorfius,  Breniius^  Bucerus,  CalvinuSy 
Capito,  Cruciger,  Chrynaeus,  MelancJUon,  Musculus, 
Osiander,  Schnepfius  .... 

In  disputatione  de  iustificatume  Calvinus  cen- 
Bnit  definiendam  ante  omnia  esse  fidem  et  clare 
deciarandum  quod  de  flducia  intelligenda  sit  dictio 
fidei  qna  promiBsionem  diyinam  de  Christo  amplec- 
timur,  et  non  de  historica  illa  etc.*Deinde  et  iusti- 
ficandi  yerbum  explicandum  eBse  quo  Bensu  accipi 
debeat,  nempe  non  de  eo  quo  significat  iustum  red- 
dere,  ex  impio  iuatum  efficere,  sed  iuBtum  reputare 
eum  qui  in  bo  nondum  sit  iuBtuB,  idque  propter 
alienam  iuBtitiam^  Domini  videlicet.    (ibtd.  fol.  2  v.) 

.  ...CalvinuB  admonebat  couBiderandum  an 
inchoata  et  imperfecta  iuBtitia  Deo  placere  poBBit 
in  se?    (ibid.  fci.  3.) 

Mercredi  10. 

CalyinuB  admonebat  eonandum  hoc  nobiB 
esBC  ut  de  Fauli  autoritate  addamus,  qui  doceat  in 
lege  promisBioneB  quidem  CBBe  vitae,  at  eaB  in  nobis 
propter  carnis  noBtrae  vitiositatem  fieri  irritae,  ideo 
recurrat  ad  promiBsiones  evangelii  Bom.  10:  qui 
fecerit  ea  homo  yiyet  in  eis.  Adiiciebat  quaedam 
de  indulgentia  paterna  quae  in  lege  quoque  CBt,  qua 
fit  ut  opera  noBtra  DeuB,  licet  vitiata,  non  ipBorum 
qoidem  dignitate  Bed  Bua  bonitate  acceptet,  adeoque 
nobiB  non  eBse  reBpiciendum  ad  promiBBioncB  quae 
operantibuB,  Bed  quae  credentibuB  patemam  poUi- 
centur  benevolentiam.     (Musculus  lAi  supra  fd,  4.) 

Jeudi  11. 

In  disputatiane  de  missa  dixit  CalvinuB:  Op- 
tandum  CBBet  vetercB  couBentire  nobiB  per  omnia. 
Sed  non  ita  habet.  llBi  Bunt  quibuBdam  dictionibuB 
quibuB  nolim  nti.  Utpote  icAcrp  quod  magiB  gen- 
tile  eet  quam  ohriBtianum  pericuIoBumque  vocabulum. 
Deinde  certum  CBt  quod  voluerint  repracBentare 
paBBionem  ChriBti  Bine  verbo  Domini.  Tertio  quod 
nimiB  reBpexerint  ad  caeremoniaB  legiB.  Christo  non- 
dum  declarato  opuB  habuit  populus  legalis  typiciB 
iBtis  actionibuB :  iam  vero  declarato  Domino  non  est 
illis  vel  conaimilibuB  in  eccIeBia  opuB.  OBtendendum 
est  qnanto  intervallo  distent  adversarii  a  patribuB. 
Licet  enim  nobiBCum  non  faciant  in  omnibuB,  cum 
ipslB  tamen  Bupra  modum  disoordant.  Remedio 
paulino  utendum  quo  ille  ubub  est  in  CorinthiiB  in 
coena  Domini  delinquentibuB.     Revocavit  illoB  ad 


primam  illius  inatitutionem  quam  ipsis  diserte  ex- 
poBuit.  Accepi,  inquit,  a  Domino  quod  et  tradidi 
vobiB  etc.  Ita  et  nunc  faciendum  est.  Obviandum 
OBt  cavilliB  ipsorum:  quaerendum  non  quid  in  BchoIiB 
disputavorint,  sed  quid  populum  de  nuBBa  publice 
docuerint,  ubi  crasBiBBimi  ipBorum  errores  deprehen- 
duntur.  De  applicatione :  revocarem  vos  ad  eam 
quae  est  in  Faulo  ubi  ministerium  reconciliationis 
declarat  2  Cor.  5.    (Musctdus  uM  stipra  fol.  6.) 

—  Wir  haben  ewer  schreyben  dat.  Samstag  den 
vj  disB  pionats  vff  mentag  am  morgen  darnoch- 
empfangen,  darauff  mitt  doctor  Capito,  her  martin 
Butzer  vnd  dem  Bturmen  soyill  gehandelt  das 
der  CalvinuB  mitt  jrem  vnd  vnserm  Rhatt  den 
gesandten  von  Oenff  so  gestrigB  mittwochs  mitt 
jme  gehandelt  vff  heut  donderstag  die  Antwort 
geben  diewyl  er  durch  euch  vnBore  hem  hiehar  in 
sachen  die  gemeine  kirchen  belangen  sampt  andem 
abgefertigty  vnd  niemants  noch  wissen  mag  was 
darauBB  werden  oder  was  der  vssgang  der  selben 
sein  werd,  bo  wiss  er  in  khein  zusagliche  oder  ab- 
schlegig  antwort  zu  geben  sonder  wolle  diser  saohen 
also  alhie  abwarten,  vnd  so  er  wider  anheimisch 
gen  Btraspurg  khomme  sich  mitt  sinen  mittbrudem 
den  predigem  bey  vnsB  vnderreden  vnd  was  zu  den 
eren  gottes  vnd  wolfart  gemeiner  kirchen  dienstlich 
sich  entschliesBen  vnd  jnen  alBsdan  mitt  entlicher 
antwort  was  jm  thunlich  oder  nitt  begegnen:  wie 
er  den  sollich  antwort  auch  schrifftlicb  an  den 
Rhatt  zu  Jenff  mitt  mherer  vBsfarang  gestolt  vnd 
jnen  den  gesanten  vbergeben  hatt.  hatt  vnss  da- 
neben  gebetten  euch  vnsem  hern  von  seinetwegen 
des  genedigen  vnd  gunstigen  gemiits  so  jr  zu  siner 
person  tragt  vnd  er  vbb  den  schreyben  an  vnss 
vermerkt  vnderthenigen  vnd  vleissigen  danck  zu 
sagen.  Das  haben  wir  vch  also  vff  euer  schreyben 
sovill  den  Calvinum  belangt  nitt  wollen  ver- 
halten.  (Epistola  Jac,  Sturmii  autogr,  ad  SenaJtum 
Argentor,  d,  d,  11.  Nov,  1540  Wormaliae,  Omissa 
in  Thesauro  nostro.  Beperimus  postmodum  in  Arcki- 
vis  Thom,  Lad.  22.) 

Lnndi  15. 

NouveUe  rSunion  des  Commissaires  de  Beme  et 
de  Oenkve.  Ne  pouvant  s^accorder  ils  nomment  sur- 
arhitre  le  Bourguemestre  B,  Meyer  de  Bdle.  (Boget 
I,  269  suiv,) 

Mercredi  17. 

In  disptttatione  de  votis  dixit  Calvinus:  Con- 
siderandum  quid?  quis?  cui?  et  quo  animo  vovea- 
mus?  Deo  nihil  placere  magis  obedientia.  Ergo 
quum  volumus  aliquid  vovere,  continere  nos  debe- 
mus  in  illa  obedientia.  Deinde  nihil  vovere  debemus 
quod  non  sit  in  potentia  nostra;  quae  nobis  Domi- 
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nuB  dedit,  per  haec  animuB  yoyentis  considerandos 
est.  Supentitio  contaminat  vota  etiam  optima. 
Tres  causae  sunt  quae  probari  poasunt  in  yotia: 
l®  Ut  aliquid  Deo  gratificandum  testemur  Bolenni 
ritu,  Bicut  lacob  voyit:  si  reduxerit  me  etc.  Hla 
gratitudo  placet  Deo.     2^  Si  yolumus  castigare  ni- 

miam  crapulam ^)  tan- 

quam  ultionem.  Illa  ultio  placet  Deo:  de  hao 
habemus  generale  yerbnm.  3^  Est  quaedam  paeda- 
gogia  ut  si  deprehendamuB  nos  esse  nimis  desides 
poBBumus  yoto  iuyare  desidiam,  ut  in  oratione.  Age 
lila  hora  orabo  nec  negligam.  Nunc  si  referimus 
yota  monaBtica  ad  has  tres  regulas,  intelligemus 
yota  yirginitatis  non  esse  accepta  Deo,  quia  sunt 
plena  temeritatis  et  audadae,  quia  yirginitas  est 
donum  Dei.  Si  datum  nobis  hoc  fuerit,  utendum 
illo  est  sine  temeritate.  Deinde  non  possumus  etiam 
facere  tale  yotum  quia  non  habemuB  in  nostra 
potentia  ut  praestemus:  sicut  frustra  yoyeres  si 
yoyeres  te  yelle  prophetam  esse  in  ecclesia.  Et 
quemadmodum  prophetiae  yocatio  singularis  est  in 
ecdesia,  sic  etiam  yirginitas.  De  illo:  Qui  se  castrant 
propter  regnum  coelorum.  Ista  yirginitas  pendet  a  dono 
Dei,  quia  subiungitur:  non  eam  accipiunt  nisi  qui- 
bus  datum  est.    (Mtisctdus  ubi  supra  fd.  9.) 

Jendi  18. 

In  dispuJUxtione  de  primatu  papae,  posiquam 
Capiio  suam  sententiam proUdit  siSnecit OtLlYinus: 
Maxime  probo,  quod  Dominus  yoluerit  non  ambi- 
tionem  tantum  sed  et  praefecturam  de  qua  conten- 
debant  apostoli  yitare  in  ecclesia.  Christus  eccle- 
siam  suam  ita  ordinayit  ut  crescat  in  se.  Ad  hoc 
instituit  apostolos  prophetas  doctores,  ubi  nulla  fit 
primatua  mentio.  Oertum  est  igitur  quod  Ohristus 
noluerit  illum  esse.  Sunt  alii  loci  isti  simiies. 
Postea  yellem  yenire  ad  eos  locos  in  quibus  osten- 
ditur  qualiter  apostoli  ecclesiam  secundum  OhriBti 
institutionem  administrayerint.  A  Petro  exigitur 
ratio  quare  ad  yiros  praeputium  habentes  ingressuB 
sit  Beprehenditur  a  Paulo.  Nihil  huius  autoritatis 
sibi  yindicat.  Si  intueamur  epistolas  ipsius  yocat  se 
Bympresbyterum  cum  aliis.  Paulus  yidetur  sibi 
multo  plus  autoritatis  in  ecclesia  Ohristi  uBurpasse 
quam  Petrus.  Deinde  etiam  in  ea  ecclesia,  quae 
post  apostolomm  tempora  fuit,  posBumus  ostendere 
non  fuisBe  hunc  primatum  romani  pontificis,  id 
quod  yidere  est  in  primariis  illis  conciIiiB.  Oypria- 
nuB  contra  Stephanum  romanae  ecclesiae  episcopum 
grayiter  inyehitur.  De  loco  Matth.  16:  Super  hanc 
petram  etc.  sum  contentus  ezpositione  Augustini. 
Tametsi  yariet  in  retractationibus,  tamen  se  ipsum 
oorrigit:  Dominus  licet  tribuat  testimonium  personae 
Petri,  tribuit  eam  illi  propter  confessionem.  (Jlftt^- 
adus  ubi  supra  fdl,  10.) 


—  ArrH  du  Taaiement  dlAix  contre  les  Vaudais 
de  Rram/ice. 

Samedi  20. 

Nun  sind  wir  a  prima  Noy.  biss  den  zx.  Nov. 
zu  wormbss  gelegen  das  ynss  die  presidenten  nitt 
beriiffl).    Aber  yff  den  xx.  Noy.  sind  wir  am  morgen 


l)ketiodMa. 


zu  yiij  yren  beriiflft  worden,  do  eind  beyde  teyl 
Rhatt  ynd  gelerten  erschinen  ....    (Sturm.  l.  l) 

Lnndi  22. 

Lettres  de  Oaulyin  et  des  predicans  destra- 
bourg.  Lequelt  sur  la  priere  qui  luy  az  este  &ycte 
de  yenyr  icy  pour  estre  nostre  ministrez  eyange- 
licque  az  reBpondus  que  apres  la  joumee  de  Yurmes 
il  est  prest  az  obayr  az  tout  ce  que  luy  seraz  com- 
mande  et  que  cependant  lon  demande  M«  Pierre 
Yiret  demorant  az  Lausanne.  Sur  quoy  resoluz 
de  escripre  audit  Yiret  auil  yiengne  ioy  et  qoil 
luy  soit  enyoye  le  doble  des  lectr^  i^sg.  du  C, 
Vd.  84.  fd.  532.  Bp.  257.  T.  XL  p.  118.) 

—  Yff  montag  den  xz\j.  Noy.  ist  der  her  yon 
Oranyella  zu  wormbss  ankhummen  ynd  mitt  jme 
zween  siner  siine,  der  ein  episcopus  AtrebatensiB 
hatt  mitt  jm  dry  Theologos  hispanoB  bracht,  Mub- 
cosam  Malyandsun  und  Oarobell.   (Stwrm.  l.  l) 

Jeudi  26. 

Yff  donderstag  den  zzy.  Noy.  zu  yiq.  yren  yor 
essen   ist   der   herr  y.  G-ranyella,   sin  son  der 

bischoye  yon  Arrass sampt  der  kays.  ynd 

kon.  M.  gelerten  ynd  den  presidenten  Rhaten  jn 
bysein  beyder  teyl  Rhatt  ynd  gelerten  erschinen: 
hatt  erstlich  der  y.  G-ranyella  der  k.  M.  credents 
brieye  damach  sin  Oommission  yorlegen  iossen« 
damach  ein  lange  latinische  oration  gehabt  (Sturm 
l.  l.) 

—  Ouverture  du  coUoque  de  Worms. 

Londi  29, 

M"  Pierre  Yiret  predicant  bub  laz  lectre  az 
luy  enyoye  de  yenyr  icy  pour  annunce  la  saincte 
parolle  de  dieu  az  fayot  responce  quil  youldroy  es- 
pandre  son  sang  pour  G^neye  et  quil  est  prest  az 
fere  tout  oe  que  par  nous  luy  seraz  commande  ayant 
precedemment  obtenus  licence  de  ses  seigneurB  de 
Beme  et  pouryisez  en  sa  place  en  laquelle  est  oon- 
yoque  az  present  a  Lausanne  pour  oe  que  lon  as 
entendus  que  les  predioans  sont  appres  az  il  donne 
bon  ordre:  cecy  est  demore  en  suspend.  (Beg.  du 
ConseU.  f  540  v.) 

d:^oembbe. 

Samedi  4. 

Les  pasteurs  de  la  viUe  doivent  dUer  pricher  a 
Satiffny  ou  U  riy  a  pas  de  minislre  et  mettre  leora 
despens  sus  laz  yille.    (Beg.  du  CanseU.  f.  548  v*) 
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Mardil4. 

Agnet  az  expose  oomment  il  ne  penlt  Bervyr 
az  B^nte  les  eBcholes  et  allez  presche  az  Yen- 
doTre  attendus  laz  debilite  de  saz  personne  et  le 
petit  gage  qne  luy  est  estably  requerant  il  havoyer 
adyys.  ourquoy  resoluz  quil  regente  tant  seulement 
les  esoholes  pour  le  gage  de  200  et  40  fl.  et  que 
illy  soyt  poye  Baz  poienne  de  ce  quil  az  servyr 
amdit  Yendovre  et  qui  luy  Boyt  donne  ung  bosBOt 
de  yin.  —  Ordonne  que  lon  troye  ung  predicant  az 
Sategnyez  et  ung  aultre  az  Yandovre.  (Beg.  du 
Consea.  fol  560.) 

—  FareUus  Wormaciae.  (Ep.  267.  T.  XI.p.  133.) 

Samedi  85. 

M*  Ohampereau  abjourduy  en  Baz  predioa- 
tion  az  anunee  que  par  le  baptesme  ayiouB  remiB- 
sion  dea  peohes  et  que  en  laz  cenne  ab  pain  coBtoy 
le  corpB  de  Orist  et  ab  yin  son  aang.  Oe  nean- 
moyens  Bod  excuBO  respondant  quil  ne  lentendoy 
pas  ainsin  et  que  demaien  le  declayreroy  mieulx 
aut  peuple.    (Beg-  du  ConseU.  fd.  583  i;.) 

1541* 

JANYIER. 
Samedi  L 

Epinicion  Ohristo  cantatum.  (Opp.  T.  V.  Prolegg. 

P.  47.) 

Lnndi  3. 

Ouverture  a  Lausanne  de  la  joumee  de  marcke 
rdative  au  lUige  de  Beme  et  de  Geneve.  (Boget.  I. 
279.) 

Mercredi  6. 

Le  S'  Amblard  Oornaz  eat  retome  de  Beme 
et  que  iouxte  la  teneur  de  leur  inBtraotionB  ballieB 
a  luy  et  aut  S'  Ourtet  hont  este  aoya  en  conseil 
et  nont  rien  obtenuB  du  contenus  de  leur  oharge, 
reeerye  que  par  img  peult  de  tempa  il  nous  hont 
oultroye  M*  Yiret  pour  predicant.  (Begistre  du 
Consea.  T.  34.  fol.  591  v.) 

Dimanche  9. 

Maurice  de  Saae  ipouse  Agnes  fiUe  du  Land^ 
gra/ve  Philippe  de  Hesse. 

Limdi  10« 

Le  rnaUre  d^ecde  Agnet  suppUe  causant  aaz 
maladie  de  yolloyr  proyoyatre  dung  aultre  et  quil 
ne  peult  Bcryyr  az  cy  petit  gage.  BeBoluz  de  le 
entretenyr  iuBque  a  laz  yenue  de  M*  Yiret  ot  ce- 
pendant  quil  soyt  Batisfiayot  de  oe  que  luy  est  dheu. 
(Beg.  du  Canseu.  T.  35.  foL  6  t;.) 
QcMm  opera.    Vol  XXL 


Vendredi  14. 

CoUoquium  inter  Melanchthonem  et  Echium 
Wormoitiae. 

Lnndi  17. 

Icy  a  este  adyise  que  dempuys  que  le  bon 
Seigneur  Dieu  nous  a  faict  tant  de  bien  que  az 
lentree  du  conseil  lon  doibge  inyooquer  son  sainct 
nom  et  fere  bonnes  ordonnances  afifin  que  ung 
chascijin  scache  par  quel  moien  il  se  doyge  conduyre. 
(Beg.  du  Consea.  fol  24.) 

Mardi  18. 

(Mloquium  Wormaciense  finem  hdbel.  (Ep,  272. 
p.  145.)    Plura  hcibet  Sturmius  l.  l 

Mercredi  19. 

lulius  Pflug  episcopus  Nauniburgensis. 

—  Hac  s^imana  Viretus  Genevam  se  eonfert 
ad  ministerium  capessendtm.  (Ep.  272.  p.  144.) 
Eodem  fere  tempore  Cdlvvnus  Argentoraium. 

Lundi  84. 

Agnet  presente  la  liste  des  ecdUers  gui  riont 
pas  paye  la  retrOndion  scolaire.  On  lui  donne  un 
guet  pour  aUer  de  maison  en  maison  a  Veffet  de  se 
faire  payer.    (Beg.  du  ConseU.  fd.  30.) 

Mercredi  26. 

Az  este  donne  charge  aut  secretaire  Roset 
daller  trouye  M^Oaulyin  Estrabourg  pour  le  faire 
yenyr  icy.    (Beg.  du  ConseU.  f.  35.) 

—  Calvinus  et  Bucerus  a  senatu  Argentoratensi 
designati  gui  comitiis  Batisbonensibus  inJteressent. 
(Ep.  273.  p.  146.) 

PfiYRIER. 
Dimanche  6. 

Syndics  de  VannSe:  lehan  Ami  Ourtet,  Ami 
Bandiere,  Pemet  DeBfosBes,  Domeine  Darlod.  Secr. 
P.  Ruffi  (cf.  Ep.  275.  p.  152.) 

Lnndi  7. 

Decision  contradictoire  des  juges  Bemois  et 
Genevois  a  la  marche  de  Lausanne.  Appd  intefjetS 
devant  le  surarbitre  B.  Meyer  de  Bale.  (Boget 
p.  281.) 

Jendi  10. 

Genf  Pottschafk  danket  umb  Yire tum  so  Jnen 
yergonnt  FiirdemuBz  an  Oalyin  begehrt  daas  er 
wieder  zu  Jnen  soUe.  Ist  abgeechlagen.  (Bemer 
Baihsmanudle.) 

18 
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Vendredi  U* 

M®  P.  Yiret  predicant  az  snpplie  luy  donne 
congee  dalle  iusque  a  Lausane  pour  visite  leglise 
en  laquelle  il  ny  az  que  ung  ministre  nomme  maistre 
Gomes  lequelt  ne  peult  satis&yre  az  tout.  Gart 
des  seigneurs  de  Berne  il  naz  conge  de  servyr  en 
leglise  de  Geneve  que  six  moys  non  pourtant  se 
offre  doBtre  et  demorer  bon  et  loyal  seryiteur  de 
Oeneve.  Surquoy  resoluz  de  resoripre  az  Messieurs 
de  Lausane  que  il  le  nous  layssent  encor  par  ung 
pealt  de  temps.    (Reg.  du  ConseU.  T,  35.  f.  69  v.) 

—  Agnet  se  dit  maladey  se  plaint  de  Vexiguite 
de  san  traitement  et  demande  une  indemnite  poiw  ses 
services  a  Vandoeuvre.  Resoluz  deslire  ung  aultre 
regent  et  accorder  avecque  luy  de  saz  poienne  et 
que  lon  le  fasse  satisfayre  du  gage  des  salayres 
(ifeid.). 

Lundi  14. 

Les  predicants  proposent  pour  rigent  le  nomme 
Martans  (nom  ittisible).   {Beg,  du  ConseU.  fol.  71.) 

Mardi  15. 

Agnet  regoit  30  fl.  pour  avoir  preche  6  mois  d 
Vandoeuvre.     (Reg.  du  Conseil.  fol.  76  v.) 

Mercredi  18. 

Frangois  P  suspend  Texecution  de  Varret  du 
parlement  d^Aix  contre  les  Vaudois. 

Samedi  19. 

Calvin  ^excuse  aupres  du  magistrat  de  Geneve 
de  ne  pas  encore  pouvoir  revenir.   {Ep.  278.  p.  158.) 

Mardi  22. 

Caluinus  Argentorato  Batisbonam  proficisdtur. 
(Ep.  277.  p.  157.    Ep.  281.  p.  163.) 

Mercredi  23. 

Charles-Quint  arrive  d  Batisbonne. 

Dimanohe  27. 

BenouveUement  du  serment  de  conibourgeoisie  entre 
Beme  et  Geneve.    (Boget  L  283.) 

Limdi  28. 

Suyvant  ce  que  M«  P.  Viret  predicant  az  ex- 
pose  quil  seroyt  bien  convenable  rescripre  encore 
une  foys  aM^GauIvin  affin  de  ce  transporter  de 
par  deca  pour  hayoyer  confrontation  par  ensemble 

Sour  pourvoystre  az  nostre  eglise.    Az  oste  ordonne 
e  le  rescripre.    (Beg.  du  CmseU.  T.  35.  fd.  91.) 

—  Agnet  fait  de  nouveUes  instanees.  On  ten- 
gage  d  rester  jusqu^d  Varrivee  de  Martanus,    Enr 


suite    on    le    nommera   predicant    d    SaUgny    a/vec 
200  fl. 


MABS. 

Mardi  L 

Calvin  s^arrete  un  jour  d   Ulm. 
285.  286.  Tom.  XL  p.  165  suiv.) 


(Epp.  284. 


Lundi  7. 

Ll  est  enjovnt  au  predicant  de  Jussy  de  resider 
qudque  temps  d  Vandoeuvre,  les  habUants  s^etant 
plaints  de  viavow  pas  de  pr^icant.  (Beg.  du  ConseU. 
fd.  101  V.) 

—  Vaffaire  d^Agnet  se  reproduit  dans  les 
memes  termes  qu^au  28.  Fevrier  (ibid.  fd.  102.) 

Mardi  8. 

Calvinus  Danubio  vedm  appeUit  Batisbonam, 

(Ep.  288.  p.  1 72.) 

—  Pestis  Argentorati  saevire  incipit.  Moriuntur 
Feraeus,  Bicheburgii  fUius,  et  muUi  cUii.  (,Ep.  290 
et  seqq.  T.  XL  p.  174  seqq.) 

Mardi  15. 

Le  predicant  de  Jussy  est  citS  pour  avoir  refuse 
d^aUer  precher  d  Vandoeuvre.  (Beg.  du  ConseU.  fol. 
115  t?.) 

Jendi  17. 

M^  P.  Yiret  est  bien  fort  ydonee  a  laz  pro- 
dication  de  laz  parolle  de  Dieu  et  fayct  grand 
fruyct:  parquoy  luy  az  este  estably  son  gage  de 
4  cens  fl.  pour  an  az  poye  quartemps  pour  quar- 
temps  et  10  coppes  de  froment  avecque  2  bossot 
de  yin  et  az  este  ausy  ordone  queil  soy t  pourvizez 
des  meubles  necessaires.  (Beg^  du  ConseQ.  fot 
117  t?.) 

Lundi  21. 

Agnet  est  aM6  comme  predicateur  d  Saiigny. 
Les  bacheliers  U  remplacent  provisoirement ,  et  Von 
accorde  avec  eux  chaqus  fois  pour  un  mois.  (Beg, 
du  ConseU.  fol.  124.) 

Mardi29. 

Cordier  ecrit  pour  proposer  comme  rigent 
Claude  Budin  de  Bourdeaux  en  Gascogne.  Viret 
et  ses  coUegues  sont  charges  de  la  negociation  et  Von 
aUoue  39  fl.  pour  laller  querre.  (Beg.  du  Conseil. 
fol  m  V.    Ep.  289  p.  173.) 

—  Hoc  mense  edita  est  Eusebii  Pamphili  (Cal* 
vini)  Ecxplicatio  consilii  Pauii  LLL.  pro  LAdheranis. 
(Opp.  T.  V.  ProU.  p.  52.) 


277 


ANNALES  1541. 


278 


AVRIL. 
Limdi  4. 

Farettus  papisticam  cmfessionem  a/nie  eoenam  tn* 
stoMrare  didtur.   (Ep.  292.  T.  XL  p.  182.) 

Mardi  5. 

Lettres  de  M*  Oaulyin.  Lequelt  az  rescript 
destraboTirg  fayaant  ses  excuses  de  ce  quil  ne  se 
peult  transporter  de  pardeoa  causant  le  consille  le- 
quelt  80  doybt  tenjr  h  RegoBbourg  autquelt  est 
esleuz  il  allez.  (Beg.  du  CkmseU.  V6L  35.  fd.  145  v.) 

—  Afin  quil  est  besoin  faire  plusieurs  remons- 
tranoes  a  pluaieurs  qui  virent  mal,  aussi  des  cau- 
ses  de  mariage,  ordonne  quil  soit  erige  un  Consis- 
toire  le  quel  se  deyra  tenir  tous  les  leudis  et  quy 
soient  presents  deux  du  petit  Gonseil  et  denx  du 
Qrand  et  un  secretaire.  Et  ont  est^  deputes  les 
Srs.  Hudriod  du  Mollars  et  Henri  Aubert, 
Porralis  et  Emoz  des  Arts  et  secretaire  Be- 
gnin.  Toutefois  quil  soit  mis  en  plus  grand  con- 
seil  des  deux  cens  {ibid.). 

—  Sur  laprqposiUan  des predicants  on  nomme  un 
regent  provisoirey  dont  le  nom  n^est  pas  inscrit  au 
proces-^erbai  (ibid.). 

—  Incipit  coUoquium  Batisbonense.  (Ep.  296. 
j).  195.) 

Mercredi  6. 

Confession  de  foi  des  Vaudois  de  Provenee.  (Ep. 
m.  p.  220.) 

Vendredi  8. 

Les  predicans  hont  espose  quil  seroy  bien  pro- 
pice  establyr  ung  consistoyre  pour  les  causes  des 
mariages  et  choses  que  ne  sont  civiles.  Remys  az 
nne  aultre  foys.    (jReg.  du  GonseU.  fol.  148.) 

—  Le  Surarbitre  B.  Meyer  de  BcUe  arrive  a 
Geneoe.   (Boget  L  284.) 

Vendredi  15. 

Ordonne  que  la  cene  soyt  administree  avecque 
dymenche  prochaien  aut  mellieur  ordre  quil  seraz 
possible,  assavoyr  par  deux  foys  de  matin  et  puys 
az  Riyaz:  aussy  oommander  aut  predicant  de  lus* 
siez  de  laz  administrer  le  matin  a  lussiez  et  envy- 
ron  neufe  heures  az  Yandovre.  Le  predicant  de 
Sategnyez  quil  suyve  saz  charge  et  que  lon  envoye 
par  les  villageSy  comment  GoIIognyez  Ohampel 
Ghesne  Chatellanaz  Saconnex  le  petit  et  autBochet 
quil  doybgent  venyr  receyyre  laz  saincte  cene.  Az 
Gillignyez  que  lon  supercede  iusque  de  dymenche 
en  sept  iour  que  M*'  P.  Yiret  leur  viendraz  ad- 


ministrer  ladite  saincte  cene.    (Beg.  du  Conseil  fci. 
164  V.) 

Mercredi  20. 

Imperoitor  Batisbonae  coUoquutores  dectos  insti' 
tuii.    (Ep.  300.  p.  200.) 

Vendredi  22. 

Ignace  de  Loyola  premier  generai  des  Je- 
suites. 

Samedi  23. 

Ayans  heuz  la  relation  des  sieurs  predicans 
touchant  le  consistoire  lequelt  se  doybt  eriger,  az 
este  adviser  que  havant  fere  ordonnances  dicelluy 
que  lon  doybje  experimenter  premierement  et  puys 
selon  les  afferes  que  surviendront  lon  pourraz  fere 
et  constituer  les  ordonnances.  [Beg.  du  ConseU.  fci. 
173.) 

Mercredi  27. 

Cdloquium  Batisbonense  incipU. 

MAL 
Dimanche  1. 

ConseU  general.  Pource  quil  nast  poient  quasi 
consenty  de  dechasse  le  serviteur  de  Dieu,  chascun 
az  leve  laz  maien  quil  les  tiengnent  pour  gens  de 
bien  et  de  Dieu  et  peulve  allez  et  venyr  en  seu- 
rete,  comment  Farel,  Oaulvin,  Saulnyer  et 
aultres.    (Beg.  du  ConseU.  Vd.  35.  fd.  185.) 

Dimanche  8. 

Hora  sexta  convenimus  iterum  omnes  cum 
principibus  ac  statibus  religionis  nostrae.  Hic  no- 
mine  principum  et  statuum  petitum  est  ut  senten- 
tias  nostras  diceremus  singuli.  (Sequuntur  sententiae 
singulonm  numero  unde^iginti,  ex  quibus  notiores 
P  Mdanchthon  qui  legU  scriptum  de  adoratione  hos- 
tiae.  2®  Bucerus.  6®  Crudger.  7"  Schnepfius.  12" 
Brentius.  13^  MusctUus.  15®  Cdlvinus,  qui  haec  dixU: 
Scriptum  adversariorum  Romanorum  esse  prorsus 
commentitium.  Nefas  esse  ludere  in  rebus  tantis. 
Esse  contra  rationem  sacramenti  opinionem  trans- 
substantiationis.  Adversarios  verba  Ohristi  divel- 
lere:  lUud  accipite  et  manducate,  relinquere,  at 
quod  sequitur:  Hoc  est  corpus  meum,  apprehen- 
dere.  Quod  idem  sit  ac  si  quisquam  illud:  Exau- 
diam  te,  apprehendat,  id  vero  quod  sequitur:  In- 
voca  me,  negligat,  sed  sanctos  invocet   Oitavit  Ter- 

tullianum  de  usu   ecclesiae  ipsius  temporis 

Adorationem  sacramenti  vulgarem  esse  idololatriam. 
Haerere  papistarum  mentes  in  signo  nec  elevari  ad 
coelestem  veritatem.  (Musouii  wcta  conv.  BatidHm. 
in  BUA.  Bem.  Cod.  A.  39.  fd.  26  t;.  et  32  v.) 

18* 
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MardilO. 

Eccius  BaUsbanae  apaplexicm  paHtur.  {Ep.  309. 
jp.  217.) 

Samedi  14. 

Columna  Augustae  (Aoste)  erigUurj  si  fabtda 
vera,  in  memofiam  fugae  Caivini  {ButteUn  IX.  161 
ss.  XIII.  188)  cf.  quos  laudavimus  autores  supra 
ad.  a.  1536  pag.  196. 

Dimanche  15. 

JoumSe  amiable  a  BoHey  entre  Beme  et  Genbve. 
(Boget  L  285.) 

Mardil7. 

M®  P.  Yyret  az  expose  comment  il  est  fort 
necessaire  de  trouve  gens  propice  pour  instruire  les 
enfans  allant  az  lescbole  et  que  pour  az  present  il 
az  trouye  ung  asse^  8uf&8ant  pour  lyre  laz  gram- 
mayre.  Burquoy  reeoluz  quil  soyt  admys.  Sub  le- 
rection  du  consistoire,  Bemys  a  laz  yenue  de  nos 
ambassadeura  estant  a  Basle.  (Beg.  du  ConseU. 
fdl.  207.) 

—  Maisons  curiales  assignees  a  Jussy  et  a  Sa- 
tigny  (ibid.) 

Yendredi  80. 

Icy  az  este  expoBc  comment  lon  az  entendus 
quil  Bc  demenne  quelque  pratique  pour  nous  hoBter 
M*  Yiret  predicant.  Surquoy  rcBoluz  de  cella  ob- 
yier  et  que  lon  escripye  par  les  egliseB  cristienneB 
auBBy  az  Beme  les  priant  nouB  layBBcr  ledit  Yiret 
pour  Ihaumentation  de  Ihonneur  et  laz  gloire  de 
Dieu.   (Beg.  du  CanseU.  fd.  209.) 

Limdi  23. 

Principes  Oermani  protestantes  ad  Begem  Franr 
ciscum  scribunt  pro  fratribus  Qdllis.  {Ep.  311.  p. 
220.) 

Mardi24. 

Delibiration  anaiogue  a  cdle  de  Vendredi  demier 
(fdl.  216  y.). 

Mercredi  25. 

CdUoquium  Bati^Hmense  concluditur.  (Ep.  323. 
jp.  237.) 

Jeudi  26. 

Senatus  Oenevensis  ad  Argenloratensem,  Turi- 
censem  et  Basiliensem  scribit,  ut  Caivvnum  sibi  resH- 
iuendum  eurent.    (Epp.  812  ss.  Tom.  XI.  220  ss.) 

JUIN. 

Jeudi  9. 

Cordier  refuse  de  revenir  a  Oeneve.  (B&a/nt 
p.  8.) 


Vendredi  17. 

Pource  que  il  ny  az  nul  regent  BufiSsant  anx 
eacoIeB  ordonne  quil  Boyt  mis  ung  regent  leqaelt 
M*  Guill.  Farel  az  enyoye.  (Beg.  du  Cons^. 
fol.  237  V.) 

Limdi  20. 

M*  SebaBtian  Ohatillion  etEBtienne  B 

(nom  iUisitie)  hont  eBtes  admyB  pour  regent  de 
nouB  eBchoIcB  et  hont  promyB  et  jure.  (Beg.  du 
CanseU.  foL  240  t;.) 

—  Hoc  die  Calvinus  Uhnae  transit  relida  Ba- 
tisbana.   (J?jp.  323.  p.  238.  Ep.  332.  p.  249.) 

Samedi  25. 

Caivinus  Argentoratum  venit  ex  Uinere  redux 
(u.  s.  et  Ep.  329.  p.  242.) 

Lundi  27. 

Ordonne  que  le  temple  de  B.  Pierre  Boyt  ra- 
billie  pour  prescher  troiB  jourB  la  Bepmaienne  les 
iourB  que  lon  tient  le  couBeyl  et  que  le  grand  ja- 
bille  Boyt  myB  baB.   (Beg.  du  Conseil.  fd.  245.) 

Mercredi  29. 

Mort  de  Quillaume  de  Hohenstein  iveque 
de  Strasbaurg. 

JUILLET. 
Mercredi  13. 

ConseU  des  Deux-Cents.  Lon  az  liBCUz  laz  re»- 
ponce  de  laz  Sgrie  de  Zurich  par  laquelle  est  con- 
tenuz  que  M«  Oaulyin  ne  peult  encore  reyenyr 
cauBant  le  couBile  de  BatiBpurg.  (Beg.  du  CanseiL 
Vd.  35.  fd.  262  t;.) 

Lundi  18. 

ComniieriiimieifA  de  nouvelles  et  longues  coirfirenees 
a  Geneve  au  sujet  du  litige  de  8t  Vidorj  avee  assis- 
tance  de  deputSs  Bdlais.    (Boget  I.  286.) 

Vendredi  29. 

Finis  comitiorum  Batisbonensium.  (Ep.  341.  p. 
262.) 

Samedi  30. 

Saliman  prend  Bude. 

Dimanche  8L 

Emeute  a  Neuchatd  contre  Farel  (Penral  vie 
de  FardjMS.  p.  60  (87.) 

AOUT. 
Lnndi  Ir 

Siman  Orynaeus  moritur.   (Eip.  343.  p.  264.) 


281 


ANNALES  1641. 


282 


Lnndi  8. 

Bueerus  ex  Batisbom  Argentorati  redux.  (Ep. 
S41.  p.  261.) 

Jendi  IL 

Erasme  de  Limpurg  est  elu  Svique  deStraS' 
tourg. 

Vendredi  19. 

loy  az  eete  propoee  oomment  M*  Oaulyin 
predicant  est  arryye  Estrabourg  du  consille  et  az 
este  adyiae  de  le  enyoye  querre  et  eeoripre  az  Iny 
et  az  la  Sgrie  Deetrabourg  pour  Ihayoyer  ioy  et  az 
eete  depute  pour  porter  lesdites  lettres  le  B'  lohan 
le  PlumasBiez  ayeoque  argent.  {Beg.  du  ConseU. 
V6L  35.  fol.  287.) 

Samedi  20. 

Genevensis  Senatus  denuo  Argentoratensem  adU 
de  Cahino.    (Ep.  342.  p.  263.) 

Dimaiiclie  2L 

Icy  hont  estes  lisues  quattres  leotres  lune  ad- 
dreBsante  a  laz  Beigneurie  destrabourg  pour  obte- 
oyr  laz  licenoe  deM^Oaulyin,  laultre  auditOal- 
Tin,  laultre  az  Farel  et  laultre  aut  8'  PierreCul- 
lier  deBasle,  lesquelles  hont  estes  trouyes  bonnes. 
{Beg.  fd.  288.) 

Limdi  29. 

Logis  de  M*  Oalyin  predicant  lequel  doybt 
arryye  lon  de  ses  jours.  Et  az  este  adyise  que  il 
lny  Boit  ballie  pour  aon  logis  la  moyson  quil  poB- 
sede  M®  lacques  Bernard  predioant,  et  audit 
Bernard  iuy  soyt  pouryisez  ae  laz  moyson  de  laz 
chantrerie  et  ung  gerdin  ou  dune  aultre  moyson 
qpil  yerraz  az  luy  estre  plus  conmiode.  (Beg.  du 
Consea.  Vol.  35.  fdt.  297.) 

—  M*  Bastian  az  present  regente  les  esoho- 
les  de  laz  yille  et  nast  enoore  este  acoorde  de  son 
gage  et  de  oella  fere  az  este  donne  oharge  au  Br 
lehan  Ohaultemps  et  Porralis  lequelt  feront 
relation  de  oe  quil  auront  adyise  {ibid.  f.  296  v.) 

—  On  cffdofme  des  changements  a  VigUse  de  8. 
Pierre,  pour  gue  le  iemple  soit  pilus  commode  pour  la 
predication  {Hnd.  f  301). 

BEPTEMBBE. 
Jeadi  Ir 

Senaius  Argentoratensis  Oenevensi  missionem  Cal- 
vini  msmcioL   {Ep.  345.  p.  266.) 


Vendredi  2. 

Calvinus  Argentorato  proficiscitur.  {Elp.  348. 
p.  271.) 

Dimanche  4. 

Az  este  ordonne  que  laz  moyson  de  laz  ohan- 
trerie  estant  deyant  B.  Pierre  est  bien  propice  pour 
le  logys  de  M*  Oalyin  et  que  il  luy  soyt  pour- 
yheuz  de  quelque  ourtil.  (Beg.  du  ConseU.  fci. 
309  v.) 

Mercredi  7. 

Caivinus  Neoccmi  commoratwr  propler  Farelli 
negotium.    (J^.  352.  p.  275.) 

Vendredi  9. 

Pouroe  que  lon  az  entendu  que  M«  Oalyin 
predioant  est  arryye  az  neufechatel  et  doybt  arryyer 
icy  az  soyer:  Resoluz  que  il  luy  soyt  prepare  laz 
moyson  du  S'  de  Freyneyille  et  de  cella  fere  charge 
az  este  donne  aux  ors.  laques  des  Ars  et  lohan 
Ohaultemps.    {Beg.  du  Conseil  fol.  316  v.)       * 

—  Calvinus  Bema  transit.  (Ep.  354.  p.  280.) 

Mardi  18. 

M*  lehan  Oalyin  ministre  eyangelique.  Le- 
quelt  est  arryye  Destrabourg  et  az  deliyrez  des  leo- 
tres  dudit  Estrabourg  et  de  leurs  predicansy  aussy 
de  Basle  lesquelles  hont  este  lisues.  Enapres  az 
tout  aut  long  &yct  ses  exouses  de  la  longue  demo- 
ranoe  quil  az  faycte.  Et  estre  fiiyct  cela  az  pryer 
meotre  ordre  sus  leglise  et  que  jcelluy  fusse  par 
escript  redigye.  Et  que  lon  elize  gens  du  oonseyl 
pour  hayoyer  oonferanoe  ayeoque  eulx  lesqueulx  fe- 
ront  laz  relation  en  oonseyl.  Et  quant  az  luy  il 
sed  offert  destre  tousiour  seryiteur  de  Gteneye. 

Et  pour  aultant  que  les  Bgrs.  Destrabourg  en- 
tende  que  ledit  Oalyin  retoume  yers  eulx:  Beso- 
luz  de  le  prier  que  entierement  il  doybje  demore 
icy  et  de  oella  leur  fere  responoe.  Aussy  resoluz 
que  lon  enyoye  querre  sa  femme  et  son  menage. 

Quant  aux  ordonnanoes  sus  leglise  et  consis- 
toyre  az  este  resoluz  que  lon  doybje  suyyre  apres 
icelles  fere.  Et  hont  estes  eslieuz  pour  hayoyer 
conference  ayecque  les  dits  predicans  assayoyer  les 
Srs.  Olaude  Pertemps,  Amyez  Perrin,  Olaude 
Boset,  lohan  Lambert  et  du  grand  conseyl  M. 
le  lieutenant  Goulaz  et  Porralis.  Et  dempuys 
az  este  adyise  que  aut  lieu  de  M.  le  lieutenant  soyt 
mys  le  B'  lohan  Balard.  {Beg.  du  ConseU.  Vol. 
35.  fd.  324.) 

• 

—  Pouroe  que  M«  P.  Yi  r  e t  az  diest  quil  ayoyent 
trouye  ung  que  seroyt  bien  propioe  pour  estre  dya- 
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cre  ou  maystre  de  Ihospital,  resoluz  que  il  soy t  mys 
audit  hoBpital  (ibid.). 

Vendredi  16. 

Ordonue  de  fere  les  remerciations  par  eBcript 
a  la  Beigneurie  destrabourg  de  cequil  leur  az  pleuz 
nouB  laysser  permecstre  venyr  M^  lehan  Oalvin 
miniBtre  eyangelique,  les  advertiBsant,  quil  est  bien 
propioe  en  ceste  eglise  et  que  en  icelle  est  retenuB. 
En  oultre  roBoluz  de  le  envoye  querre  Bon  menage 
et  luy  Boyt  ordonne  home  et  argent  avecque  tout 
ce  que  en  tel  cas  est  necoBBaire.  {Beg.  du  CanseU. 
fa.  327.) 

—  PredicauB  de  StraBbourg.  Az  este  ordonne 
de  leur  cBcripre  lectreB  de  remerciatiouB  de  ce  quil 
hont  pryuB  poienne  pour  nous  az  oauBC  du  recovre- 
ment  de  M*'  lohan  Oalvin  predicant  les  priant  de 
rechier  Boliciter  enverB  les  Srs.  de  Berne  que  M® 
P.  Vyret  nous  Boyt  layse  (ibid,  fol.  328). 

Mardi  20. 

Me  Oalvin.  Ordonne  quil  luy  Boyt  achepte 
de  drapt  pour  luy  fere  une  robbe.  (jReg.  du  ConseU. 
Vol  35.  fd.  332  v.) 

Lundi  26. 

M°  Bastian  regent  en  uoub  escholeB  az  ex- 
poBO  conmient  illaz  servyr  aux  escholeB  par  troys 
moya  pasBe  Bans  havoyer  nul  gage  et  pour  ce  quil 
desyre  ce  retirer  az  pryer  luy  fere  qudique  recom- 
pence.  Burquoy  rcBoluz  que  bcb  doBpenB  Boyent 
poves  az  M®  P.  Yyret  lequel  laz  (mot  Ulisible)  et 
oultre  ce  luy  Boyt  donne  cinq  escuB  Boley.  (Beg. 
du  Consea.  fd.  839.) 

—  LcB  BrB.  predicauB  avecque  les  deputefi  hont 
preBcntes  des  ordonnances  lesquelleB  hont  este  li- 
Bues  et  remys  az  icyeulx  mieulx  visite  ayecque 
mecredi  prochaien  de  matin  {ihid.)  Dans  le  proces- 
verbai  de  la  seance  du  28  U  riest  pas  question  de  ces 
ordonnances, 

Jendi  29. 

Lon  az  suyvit  az  lyre  aulchongs  articlcB  des 
ordonnances  sus  le  regime  de  leglise  les  ungs  ac- 
ceptees  les  aultres  rejecteeB.  Touteffois  az  este  ad- 
vise  quil  seroy  bien  convenable  de  ordonner  et  fere 
ung  mode  de  vivre  bub  ung  chascung.  (Beg.  du 
CanseU.  fd.  346.) 

—  Viret  est  enwye  a  Neuchdtel  pour  arranger 
Vaffaire  de  Farel   (Ep.  362.  p.  293.) 


OOTOBRK 

Mardi  4. 

Ballayre  de  M*  lehan  Oalvin  miniBtre  evan* 
gelique.  Lequelt  cBt  home  de  grand  soavoyer  et 
propice  az  la  rcBtauration  des  egliseB  crestienneB 
et  supporte  grandes  charges  des  paBsans.  Burquoy 
resoluz  que  il  aye  de  gage  pour  an  cinq  oens  florins 
douze  coppes  de  froment  et  deux  bosBot  de  vin  et 
quil  doybje  fere  le  seyrement  ceans.  (Beg.  du  Cm- 
seil.   Vci.  35.  fd.  352.) 

Mardi  U. 

Les  troys  chevaulx  et  oharryot  admene  destra- 
bourg.  Lesquelx  hont  admene  laz  femme  et  me- 
nage  de  M®  Oalvin  lesquelx  hont  este  achete  au2 
deniers  de  laz  viUe:  resoluz  quil  soyent  vendus 
aut  plus  offrant.    (Beg.  du  Conseil.  fol.  356.) 

Mardi  18. 

M*  Oalyin  ministre  evangelique.  Lequelt  es- 
toyt  present  aut  consille  (c^est  a  dire  d  BcUisbonne) 
2LZ  prier  luy  donner  licence  de  le  laysBo  imprimer 
ce  quast  estre  fayct.  Burquoy  resoluz  que  oella 
soyt  visite.    (Beg.  du  ConseU.  fd.  364.) 

—  jl^nar(2  Pichon  est  envoye  a  Zuric  etaUleurs 
pour  soUidter  une  intervention  en  faveur  de  Farel 
(Ep.  365.  p.  301.    Ep,  372.  p.  320.) 

Luudi  24. 

Fayct  mandement  aut  tresorier  de  lyvrer  poor 
laz  robbe  de  M®  Oalvin  ministre  evangelique,  en- 
cIuB  drapt  et  forrure  huyct  escus  soley.  {Beg.  du 
Conseil.  fol.  368.) 

Mardi  25. 

Les  Brs.  predicans  sont  venus  fere  et  propose 
plusieurs  beaux  articles  aTocque  belles  admonitions 
requerant  il  penser  et  mecstre  ordre.  Remys  a  de- 
maien  matin  et  que  tout  le  conseyl  ordinaire  soyt 
demande  sus  poienne  du  seyrement  quil  hont  a  laz 
seigneurie.    (Beg.  du  Conseil.  fd.  368  v.) 

Mercredi  26. 

Les  predicaThs.  Lesquieulx  hont  expoBo  oom* 
ment  les  eglises  criBtiennes  sont  fort  molestees 
tant  par  peste  que  par  la  persecution  du  turch,  et 
pource  quenous  sumes  tenus  de  prierDieu  lesungB 
pour  ies  aultres  quil  seroyt  bon  se  retoumer  az  diea 
avecque  humble  supplication  et  priercB  pour  laugmen* 
tation  et  honneur  du  sainct  evangile  et  que  lon 
pourroyt  dymenche  prochaien  anunce  la  saincte 
cene  de  nostre  seigneur  et>Iaz  dymenche  suyvant 
quelle  soyt  administrer:  ce  que  az  este  ainsy  passe. 

AuBsy  hont  revelle  que  en  G-eneve  illy  az  one 
fillie  de  leage  de  5  ana  que  nest  encore  baptise: 
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snrquoy  resoluz  que  de  ce  en  soyent  prinseB  legiti- 
mes  inforznatioiiB. 

Az  este  adyise  qne  ung  jour  de  la  sepmaienne 
lon  doybje  sonne  le  sermon  a  laz  groBse  choolie 
pour  afisembler  le  peuple  a£fin  prier  dieu  quil  luy 
playse  par  saz  grace  nous  perBerver  et  que  le  60 
200  et  ohiefz  do  moyson  en  soyent  advertyB. 

Lon  az  Buyryt  appres  az  adviaer  bub  le  consiB- 
toire.   (Reg.  du  Vons&l.  fol.  370.) 

Jendi  27. 

Lon  az  Buyyy  appres  et  arreste  comment  est 
coDtenuB  par  escript  auz  articles  {ibid.  foL  verso), 

NOVEMBRE. 

Jendi  3. 

Lon  az  procede  sus  lordonnance  de  leglise  jus- 
qne  aut  but  et  remys  auz  200.  {Beg.  du  Conseil. 
fol.  378.) 

Vendredi  4. 

Ordonne  que  dymenche  prochaien  laz  cene  de 
MoDseigneur  soyt  celebre  2  foys  az  8.  Pierre  et  2 
foyB  az  8.  Gervex  (fol.  379). 

—  Wolfg.  Fabr.  C  a  p  i  t o  ex  Haganoa  theologorum 
aXfa^  hebraice  graece  et  latine  doctiBsimus,  evaDgeii- 
cae  veritatis  instaurator  magnanimus,  nedum  Elsatiae 
Buae,  commigravit  ad  Dominum  ex  hoc  turbulento 
saeculo  peste  necatus  4  die  Nov.  1541  magno  Bui 
relicto  post  se  desiderio.  iLiber  praebendarum  in 
Arch,  Thom.  fd.  50.) 

Limd]  7. 

Ordonne  que  tous  dizenyers  doybjent  advertys 
cieulx  de  leur  dizenne  de  venyr  touB  les  jeudy  des 
icy  en  la  az  laz  predication  publique  et  estant  pa- 
racheve  icelle  ung  chascun  doybje  alle  travailler. 

Resoluz  que  Mercredi  prochaien  le  grand  Con- 
seil  6oyt  tenus  af&n  mecstre  en  avant  les  esdict 
sos  le  gouvernement  de  leglise. 

Pource  que  Geneve  est  reduyse  en  3  parroches 
assavoyer  S.  Pierre  laz  Magdalene  et  8.  Gervex  ad- 
vise  que  les  Srs.  predicans  Calvin  et  Vyret 
doybjent  servyr  az  8.  Pierre  et  8.  Gervex.  {Beg. 
du  ConseU.  fol.  383.) 

Mardi  8. 

Le  Conseil  decide  que  Cordier  sera  rappele. 
(Beg.  du  ConseU.  fd.  384.) 

—  Revelation  et  querelle.  Lan  1541  et  le  8  de 
novembre  Bp.  predicant  lohan  Calvin  disant  con- 
tre  lehan  Allege  que  par  cy  devant  tant  a  Basle 
que  a  Lausanne  iniustement  la  iniuries  et  difPames 
disant  quil  avoit  desroubes  et  en  oultre  hiert  le  print 


a  paroIIcB  en  la  lecture  luy  disant  plusieurs  rigou- 
reuses  parolles  et  encores  auiourdhuy  est  venus  en 
Ba  mayson  et  en  la  place  dycelle  luy  a  uses  de  plu- 
sieurs  parolles  de  menasBes  luy  disant  meschant 
homme  le  dementant  et  menassant  de  son  OBpee  et 
plusieurs  autres  parolles  rigoureuses  le  menassant 
sans  luy  avoir  donne  oceasion.  {Archives  de  Geneve. 
Proces  crvminds.)", 

Mercredi  9. 

8ur  ce  que  les  8rs.  predicaus  desyrent  voyer 
les  reparacions  sus  les  ordonnances  de  leglise:  or- 
donne  que  az  eulx  nappartient  les  revoyer,  et  que 
laffere  soyt  mis  aux  deux  cens  abiourdhuy.  {Beg. 
du  ConseU.  Vol.  35.  fol  384  v.)  M  ne  suit  point  de 
proces-verbal  cPtme  seance  des  200. 

Vendredi  11. 

Ordonne  que  toutes  les  sepmaiennes  ung  jour 
de  la  sepmaienne  lon  doybje  fere  la  priere  general 
aut  temple  8.  Pierre  et  quil  soyt  mercredi  pro- 
chaien  et  puys  lon  adviseraz  des  aultres  jours  et 
quil  soyt  faycte  priere  en  faveur  des  seigneurs 
Beme  Basle  Zurich  Estrabourg  et  aultres  villes  al- 
lies  lesquelx  sont  persecutes  de  peste,  et  que  audit 
temple  le  matin  soyent  mys  2  ohandoyles  pour  al- 
lumer  le  peuple.    {Beg.  du  ConseU.  385.) 

Lnndi  14. 

M®  Maturin  Corderus  est  bien  propice  pour 
regenter  az  nos  escholes  dont  pour  toutes  choses 
az  este  resoluz  illy  soyt  ballie  la  moyson  de  Bive 
et  400  fl.  pour  toutes  choses  oultre  largent  quil 
porroyt  recovrer  des  enfans.  M^  Bastian  az  pre- 
sent  jusque  az  laz  venue  dudit  Cordier  gouverne 
les  enfans  des  escholes  et  resoluz  quilly  soyt  ballie 
quartemps  pour  quartemps  25  fl.  et  luy  soyt  avance 
ung  quartemps.    {Beg.  du  ConseU.  fd.  397  v.) 

Jendi  17. 

Le  predicant  de  Jussy  est  cite  devant  le  conseU 
parcequ^U  ne  fait  pas  bien  son  office.  {Beg.  fol.  400.) 

Vendredi  18. 

M®  Champereaulx  az  hier  dire  en  luy  fays- 
sant  commandement  de  alle  presche  az  8.  Gervex 
que  Messieurs  ne  luy  havoyent  rien  az  commande 
et  quil  scavoyent  leur  ordre  de  predication.  Tou- 
teffoys  ledit  Champereaulx  az  fayct  son  excuse. 
Surquoy  luy  hont  este  fayctes  remonBtrances  de 
obayr  une  aultre  foys  ce  a  quoy  sed  aoffert. 

Les  predicans  hont  prier  que  quant  il  feront 
quelquechose  contre  lofflce  il  playse  a  laz  seigneu- 
rie  les  advertyr  affin  de  povoyer  respondre.  {Beg. 
du  Conseil.  fd.  404.) 
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—  Le  predicant  de  Jussy  ayant  refuse  d^aUer 
precher  a  Vandoeuvrey  on  dicide  qu'il  lui  sera  cherchS 
un  successeur.  En  attendant  ceux  de  la  vxUe  y  powr- 
vairant,    (ibid.) 

Dimanche  20. 

Assemblee  du  ConseU  genirdl.  Les  ordonnances 
de  VEgUse  passent  sans  co^adicticn.  (Beg.  fd,  406.) 

Limdi  21. 

Az  este  ordonne  que  il  soyent  iayot  ordoonan- 
ces  8U8  le  regime  du  peuple  et  pour  conunencer  az 
icelle  hont  este  deputes  Monsieur  Galvin,  le  se- 
cretayreRo^etPorrali^  etle  S'IolianBalard  et 
que  de  jour  en  jour  il  8uyye  appres.  (Beg,  du  Con- 
seil  f.  408.) 

—  Hoc  die  mortuus  est,  lac.  Bedrotu8  Plu- 
dentinuB  artium  et  pliilo8.  M.  vir  8ingulari  pietate 
conspieuuB  graeceque  et  latine  doctisBimus,  8acerdo8 
maritu8  .  •  .  .  Cum  Oapitone  et  Bert8cliio 
autor  fiiit  audendi  8enatui  Arg.  ut  excuteret  tur- 
pi88imum  et  odio8i88imum  iugum  curtiBanorum  ro- 
manensium  cum  doIosi88ima  eorum  practica  sibique 
yendicaret  iu8  oonferendi  sacerdotia  huius  urbis  pa- 
palibu8  men8ibu8,  ut  vocant,  yacantia.  Quo  factum 
e8t  ut  autoritate  magi8tratu8  urbani  primu8  prae- 
Bentaretur  capitulo Bedrotus  in canonicum  eligen- 
du8  1529.  (Liber  praebendarum  in  Arch.  Thomanis 
fd.  42.) 

Mardi28. 

Fixaticn  du  traitement  du  regent  de  Vecole  a 
400  fl,  plus  la  retribution  des  enfarUs  de  bonne  mai- 
son,  les  pauvres  itant  gratuits  (ibid.  f.  409  v.)  Bas- 
tian  re^erajusqfjCa  Va/rrivSe  de  Cordier  (fd,  412). 

Jeudi  24. 

Ordonnances  eus  la  religion.  Le8quelle8  par 
petit  grand  et  general  conaeyl  hont  estes  passee: 
Bur  quoy  resoluz  que  le8  predicauB  de  ce  en  Boyent 
advertys  et  que  dymenche  lon  Buyve  az  lire  et  fere 
rcBpondre  Icb  enfauB  du  catcBiBme.  (Beg.  du  ConseU. 
Vdl.35,  fd.  410  t?.) 

Vendredi  26. 

Les  Srs.  predicauB.  loyeulz  ayans  aoys  re80- 
luz  que  tant  a  eulx  que  aux  deputoB  du  OouBiBtoyre 
lon  doybje  commimiquer  le  doble  de8  ordonnanccB 
pasBeB  par  petit  grand  et  general  conBeyl  8U8  lor- 
dre  de  laz  religion  criBtienne  et  que  lon  doybge 
dresser  Bcyrement  lequelt  debTront  jure  dobBerver: 
au88y  leur  az  eete  commande  de  forme  le  cathee- 
Bune  pour  instruyre  les  enfana.  (Beg.  du  ConseiL 
VoL  35.  fd.  412.) 

—  Fa/reOm  Bemae  causam  oraturus.  (Ep.  380. 
p.  354.) 


Samedi  26. 

Arret  du  ConseU  de  Neuchdtd  en  faveur  de 
Farel.  Amnistie.  (Perrot  vie  de  Fa/rd  MS.  p.  61. 
Beme  p.  89.) 

Mercredi  30. 

Date  du  privUege  de  la  premiere  Sdition  des 
Psaumes  de  Marot,  gpii  etaient  dlors  au  nonibre  de 
trenJte.  (1—15, 19,  22,  24,  32,  37,  38,  51,  103,  104, 
113,  114,  116,  180,  137,  143.)    {BuOetin.  IL  418.) 

Dl^OEMBRE. 
Vendredi  2. 

Pourceque  illyaz  dee  gens  lesqueulx  eBtoyent 
preBtres  papiBtcB  que  yive  iouxte  la  reformatioa 
leBqueulx  nhont  de  quoy  viyre:  Surquoy  roBoIufi 
quil  Boyent  my8  par  oBcript  et  leur  Boyt  donne 
moyen  de  yiyre  en  laz  yille.  (Beg,  du  ConseU.  fd. 
417  v.) 

—  Ohampereaulz  etDe  laMare.  Ordonne 
que  par  ordre  il  doybjent  fere  Icb  BermouB  aut 
temple  B.  Pierre,  et  pour  az  prcBent  leur  aoyt  donne 
az  ung  chascun  ung  boBBot  de  yin  (ibid.  fd.  418). 

Mercredi  7. 

AmbasBade  az  Beme.  Ayecque  le  S'  Amblard 
Oornaz  az  CBte  adjoenct  ayecque  luy  M.  lohan 
Oalyin  predicant  et  ordonne  queilleur  Boytdo*nne 
iuBtruction  et  quil  allent  par  Neufzchatel  por  hayoyer 
M«  OorderiuB.    (Beg.  du  ConseU.  fd.  422  i;.) 

Jeudi  8. 

Az  cBte  ordonne  laz du  OonBistoyre  et 

rcBoluB  que  lon  dee  Srs.  Bindiques  il  doybje  aBsistyr 
et  az  CBte  depute  le  Sr  Bindique  Arloz.  (Beg,  du 
ConseU.  fd.  423.) 

Lundi  12. 

Oalyini  nomine  et  illo  praeBcnte  hat  Her 
Ountz  die  Mangel  der  Kilchen  ze  Jennff  anzoi^ 
chorgerichtB  diBcipIinae  eccIcBiaBticae  daa  ein  wenig 
zu  gang  gebraoht  aber  bo  mit  der  Prediff  nit  dap- 
pfer  angehalten  allcB  zerfallen  werde.  AIb  ouch  cQe 
predig  hoch  geschwecht  wann  Jnen  YiretuB  ent- 
zogen  wurde  daherbegert  Yiretum  Jnenzu  laasen. 

OalyinuB  Amblard  Oomaz  Botten  von  Jennff 
nach  dargelegtem  Oredentz  gliche  Meynung  anzoigt 
mit  allerlei  yrBachen  pasBaige  infirmitaB  plebig  con- 
yentuB  omniB  genenB  hominum  Yireti  nomen  et 
authoritaB. 

jBt  Jnen  geanwort:  ee  ByeKurtzer  tage  Yire- 
tuB  denen  yonn  LoBanna  off  jr  begehren  widerum 
zugelaBBcn  ynd  berufft  worden  wcBBen  m.  g.  h.  nit 
ob  By  jnne  laBBen  wellend  jnen  abor  Bohriben  bo  die 
yon  LoBanna  dazu  bewilligen  Yiretam  nooh  Ijar 
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da  lafisen.  Denen  yon  Losan  Yireti  wegen  eau- 
sas  exponere  quod  urgeant  ut  Yiretus  Geneyae 
praesit    (Bemer  BaO^manuale.) 

—  AHBJBtanH  aut  consifitoyre.  Bur  ce  quil  hont 
&yct  ezposer  yoyer  queit  gage  il  doybge  kayoyer 
pour  leur  poienne  de  leur  aBBistanoe:  resoluz  que 
il  BoyeDt  fayotee  audits  bub  les  poiennes  doB  delin- 
qnans  et  icellea  Boyent  recoyres  par  le  trcBBorier 
et  miseB  dauB  une  boyte  et  dudit  argent  Boyent 
poye  az  ung  chasoun  dycieulx  2  boIz  pour  jour  quil 
assistent  et  oultre  ce  le  Becretayre  ce  faBBO  poye 
des  escriptureB.    (Beg.  du  Conseil.  fd,  430  t;.) 

HardilS. 

Les  itats  de  la  Basse-AtUriche  demandent  VvntrO' 
dudian  de  VevangUe  a  Ferdinand  J^ 

Vendredi  23. 

Pource  que  illyaz  pluBieurB  que  Bont  desobeyBBant 
az  obayr  aut  conBifitoyre  az  CBte  adyise  que  cieulx 
lesqnieulx  Boront  demande  a  comparoyr  et  il  ne 
obaysae:  resoluz  que  laz  relation  de  laz  remiBsion 
et  contenance  Boyt  faycte  en  conBcyl  et  adyertyr 
des  deslyct  etBuricyeulx  lonpourraz  ferejugement: 
tonteffoya  doybjent  tenyr  priBon  pour  laB  deBobeyB* 
sance.    (Beg.  f.  442.) 


Yendredi  30. 

Bernard   offre  sa  demission   pource 
ayentare  il  na  parolie  aggreable  az  ung 
combien    quil    proBche    purement.     Stirsis 
ce  qu^il  soitpourvu  a  S.  Gervais;  puis  il  ira 
ou  a  Satigny  avec  le  mSme  traitement.   (Beg. 


que  par 

chaecun 

jusqu^a 

a  Jussy 

f  447  V.) 


—  Ordonne  que  cieulx  quil  hont  joyer  a  lar- 
gent  soyent  pugnye  iouxte  Iob  loycB  (ibid.). 

Samedi  31. 

BuceruB  BeleBtadiensid  Buccedit  Gapitoni 
in  capitulo  Thomano,  nactuB  poBBCBBionem  ultima 
Dec.  1541.     (lAber  praebendarum  in  Arch.  Thom.  f. 

50  r.) 

--Hocannoprodieruntpraeter  iam  laudata  Cal- 
vini  scripta  haec:  i^  If^itationis  gdUicae  ed.  I. 
(Prolegg.  III.  p.  28.)  2\  Traiti  de  la  Cene.  (Pro- 
legg.  V.  p.  50.)  3«.  Actes  de  Batisbonne.  (ProU.  V. 
j>.  57.) 

1542. 
JANVIER. 

Luidi  2. 

Ordonnanoes  bub  legliBo:  lesquelleB  hont   este 
paese  par  petit  grand  et  general  conseyl  touteffoyB 
Cdlfnni  opera.    Vol  XXL 


hont  eetes  corrigeB  et  ayant  quil  Boyent  mys  a  lim- 
prymerie  BeBoIuz  que  en  ung  couBeyl  extraordinaire 
leBdicteB  ordonnanceB  Boyent  yehuoB  affin  que  telle 
quoBt  paBBo  par  le  general  ne  Boyt  change.  (Beg. 
du  Conseil.  Vol.  35.  fci.  449.) 

—  Lettre  de  Calvin  a  Farel  dans  Vaffaire  de 
Chaponneau  en  laquelle  fit  narr6  de la reBcription 
de  Ohaponneau  qui  contenoit  7  feuilleB  entieres 
qui  Be  yoit  encore  aujourdhui,  et  indique  lea  raisons 
pour  leBquelles  n'avoit  daign6  luy  roBpondre  etc. 
(Perrot  Vie  de  F.  MS.  de  Neuch.  p.  65.  de  Beme 
p.  94  suiv.) 

Mercredi  4. 

NomeUe  demarche  du  Conseil  de  Neuchdtel  en 
faveur  de  Farel.  (Perrot.  Vie  de  F.  MS.  p.  63  (91).) 

Samedi  14. 

(Jomitia  Spirensia. 

Mardi  17. 

M«  Oalyin  et  M»  Yyret  LcBqueuIx  hont 
expoBO  conunent  M«  Farel  az  OBte  blasme  par  le 
Sr  dePrengin  gouyerneur  de Neu&ohastel  et  afiSn 
que  lon  congnoyBBe  leBditB  blasmes  non  estre  yeri- 
tabloB  hont  prier  il  yolloyer  enyoye  genB  aux  couBeyl 
de  Neu&chaBtel,  les  certiffiant  que  ledit  Farel  est 
homme  de  Dieu  et  naz  point  OBte  dcBchaBBe  pour 
meachancete,  et  affin  de  fere  clorre  laz  boche  aut 
callumpniateur  luy  enyoye  lectree  pour  retome  en 
Bon  minlBtere.  RoboIu  de  fere  bonnoB  inBtmctions 
etc.  et  soyt  enyoye  ambaBBadeur  ayeoquo  lectree 
audit  Farel  pour  retoumer  en  son  ministere. 
(Beg.  du  Conseil.   Vol.  35.  page  460  t;.) 

Mercredi  18. 

Farellus  Bemam  citatur  de  novis  accusationi- 
bus  responsurus.  (Arch.  Bem.  Wdsch  Missivbuch. 
Kirchhofer  p.  46.) 

Dimanche  29. 

Le  differend  de  Neuchdtd  est  termine  d*  Phonneur 
et  BubsiBtance  de  Farel  et  a  la  rejouissance  de 
toute  rEgliBO.  (Perrot,  Vie  de  F.  MS.  N.  p.  63. 
B.  p.  92.  cf.  Ep.  386.  p.  366.) 

f:6vrier. 

Jeudi  2. 

Publication  des  ordonnances  eedesiastiques  a  Neuf 
chdtd.  (Perrot,  Vie  de  Fard.  MS.  de  Neuch.  p.  64. 
de  Beme  p.  93.) 

Dimanche  6. 

Syndics  de  VannSe:  Ami  Porral,  Glaude  PertempB, 
Olande  RoBct,  Amblard  Oomaz..    Secr.  P.  Ruffi. 
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—  Pertmps  prSaide  le  Cansistoire  dont  les  asaeS' 
smrs  eedSsiasUqms  sont:  CaMn^  Viiret^  Champereau^ 
et  Bemard. 

Jendi  9. 

Le  S^  lohan  Balard  est  tout  jour  en  plu- 
gieurB  oppignions  papistiques  ce  que  ne  doybt  estre 
permys  et  but  ce  arreate  quil  soy t  demande  en  oon- 
seyl  lundi  prochain  pour  respondre  de  saz  foy  affir- 
madyement  ou  negatiyement  affin  il  pouryoystre 
selon  dieu  et  rayson.    CBeg.  du  CmseU.  fcl.  494  t;.) 

Mardi  14. 

M^  Oalyin  ministre  eyangelique.  Lequelt  az 
expoae  comment  affin  que  Ihonneur  de  Dieu  fust 
mieulx  ayance  quil  seroy  necesaaire  de  fere  impri- 
mer  une  declaration  pluB  amplede  lusance  des  deux 
Bacremens  asBayoyer  laz  saincte  cenne  et  le  baptesme 
dont  lon  pourroit  il  adyiser.  Burquoy  resolu  que 
icelle  declaration  Boit  appourter  en  conBeyl  pour 
icelle  yiBite. 

Bemblablement  az  prier  de  leur  communiquer 
loB  articIeB  du  couBiBtoyre  affin  dy  proceder  iouxte 
icyeulx.  ReBoIuz  que  leBditB  articIcB  Boyent  encoreB 
liBCUz  en  couBeyl  en  apree  leur  Boyent  desIyyreB. 
(B^.  du  CanseiL  T.  85.  fd.  499  i;.) 

—  Ordonne  que  le  coUege  de  Biye  BOyt  ra- 
biUie  {ibid.). 

—  Pour  ce  que  pluBieura  geuB  joienncB  ce  gou- 
yeme  mal  en  ceBte  yille  decipant  leur  bien,  az  eBte 
adyiBC  que  cella  ne  leur  Boyt  permyB  et  Bur  eulx 
Boyt  mya  quelque  bon  ordre  {iSid.). 

Jeudi  16. 

Dixieme  s6ance  du  Consistoirej  premiere  dont  U 
eodste  un  proces^verbai,  lequel  mentionne  entre  autres 
la  prisence  de  Calvin  et  de  Viret.  Les  cndres 
ministres  membres  du  C.  sont  Bernard^  Henri  et 
Champeraux.  Viret  est  mentionni pour  la demiere 
fois  le  18  juittet.  Calvin  assiste  rigulierement  aux 
siances  pendant  tout  Vexerdce  1542 — 43  excepti  cinci 
fois,  que  nous  indiquerons  spicidlement, 

Mardi21. 

Le  B'  predicant  J.  Oalyin  a  liBeu  deB  inBtruc- 
tionB  bien  propiceB  a  entendre  le  miBtere  de  la  b. 
cene  et  du  bapteBme.  Bur  quoy  a  cBte  rcBoIu  quon 
doibge  Buyyre  aiuBi  comment  on  a  commence  juB- 
quil  Boit  arrcBte  par  un  Bynode  concordant  les 
OBgliBCB.    (Boget  II.  37.) 

yendredi  24. 

Bdtard  promet  de  yiyre  et  moryr  boub  laz  ye- 
rite  du  B.  eyangile  et  iouxte  lee  articlcB  az  luy  ballie 


aut  couBiBtoyre  et  promet  daBBiBter  aux  Beances  dn 
conBistoyre.    (Beg.  fdl.  507  v.) 

Londi  27. 

Buyyant  lea  requoBteB  par  cydeyant  &ycteB  a 
laz  Beigneurie  de  NeufchaBtel  pour  obtenyr  M*  6. 
Farel  ministre  eyangelique  icelluy  eet  an^e  et 
a  expoBcr  le  grand  desyr  et,grand  cueur  quil  a  de 
Beryyr  la  yille  de  Geneve  en  Bon  egliBO  et  lesditB 
seigneurs  de  NeufchaBtel  hont  enyoye  lectres  com- 
meut  il  le  nouB  layssent  pour  un  moyB,  Surquoy 
rcBoIuz  quil  Boyt  advise  sus  le  trattement  dioelluy 
et  quil  doybje  fere  aa  dispence  ayecqueM«OaIyin 
et  quil  leur  Boyt  ballie  ce  que  Beraz  necesBayre  et 
ayans  aoys  ledit  Farel,  enBcmble  lee  BrB.  GI. 
PertempB  et  01.  Roset  conBindiqucB  ayecqne 
lesquelx  eet  yenus,  resoluz  de  leur  eacripre  lectres 
de  remerciation.    {Beg.  fcl.  508  t;.) 

Mardi  28. 

Freyneville  ridame  au  sujet  de  sa  maison. 
On  lui  signifie  que  Calvin  ne  la  tient  que  par  od- 
modiation  a  lui  faite  par  P.  Ameaulx.  iBeg.  fcl. 
512  i;.) 

MARB. 
Jendi  2.  • 

Calvin  absent  de  la  Siance  du  Consistoire. 

Jeudi  16. 

Consistoire:  Antoine  Bimon  de  yienne  excoffier 
demourant  sur  le  pont  du  Rosne.  Sil  est  marie  et 
ei  az  doB  enfons?  RcBpond  quil  eet  marie  et  quil 
a  ung  enfant  Bil  yatz  au  Bermon?  RcBpond  que 
ouy  quelque  foyB  quand  il  peult,  que  Bon  fOz  na  que 
troyB  auB  et  ne  le  Bcauroyt  encore  entendre.  Li- 
terrogue  de  ea  foy  et  creance  roBpond  quil  ne  len- 
tend  pae  bien.   Aditz  loraysonDominicale:  nescayt 

dire  la  OonfcBBion On  lui  &it  lee  ammoni- 

tiouB  honnesteB  de  hanter  lee  BcrmonB  plus  souyent 
quil  face  quil  soyt  inBtruict  a  dire  Ba  confeBBion  etc 
{Beg.  du  Consistoire.  Cramer  page  2.) 

Jeudi  23. 

Icy  a  este  parle  de  M*  Guillaume  qui  sen 
retorne  a  NeufchaBteL  A  eete  arrcBte  de  luy  bailler 
un  cheyaulx  et  luy  baillie  quelque  choBO  pour  fere 
BCB  dcBpenB  et  auImoneB  au  lieu  dun  ambasBadeur. 
{Beg.  du  Conseil  fd.  533  v.) 

Vendredi  24. 

LoB  cauBOB  conmiencee  aut  conBiBtoyre  quant 
ce  yiendraz  par  remission  iceUea  doybient  estre 
remiBeB  aut  lungdy.    {Beg.  du  ConseH.  fd.  536.) 

Jendi  80. 

Consisioire.    La  dona  Jane  Petreman  a  este 
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interrogne  de  sa  foy  et  qaelle  na  receupt  la  aaincte 
oeDO  et  yat  anz  messes.  A  ditz  sa  foy  et  oroy  en 
ang  dieu  et  yenlt  venir  en  dieu  et  sainete  Eglise 
et  na  anltre  fov.  A  ditz  aon  pater  en  langne 
romaTne  et  qnelle  croyt  ainsi  qne  PEglise  croyt. 
Interrogne  qne  ceet?  Respond  queUe  ne  croy  que 
ainsi  que  leglise  croyt  Az  eate  interrogne  sU  y  a 
point  deglise  en  ceste  ville?  Respond  qnelle  nen 
Boet  rien :  croyt  que  la  parolle  de  Dieu  est  et  quelle 
yeolt  yiyre  tousiours  creetienne  et  quil  nest  que 
nng  dieu.  Et  si  on  nadminietre  pas  les  sacremens 
de  noBtre  seignenr?  Respond  quon  y  presche  quon 
j  fJEut  la  cene  et  croyt  en  la  8ainct«  Oene  ainei  que 
Dieu  a  dit:  Yoici  mon  corpe  et  fitictes  en  ma  com- 
memoration  et  qne  la  ou  est  la  parolle  de  Dieu 
Dieu  y  est  et  que  la  parolle  de  Dieu  est  ici  Yray 
ditz  quelle  y  yeult  yiyre  et  morir  ....  Interrogue 
pourquoy  elie  ne  se  contente  point  de  la  cene  en 
ceste  yille  oelebree  mais  yaz  aultre  part?  Respond 

qnelle  yaz  ou  il  iuy  semble  bon Az  este 

remise  comme  hors  la  foy  et  a  soy  comparoistre  de 
ionr  en  ionr  et  na  pas  youln  renonser  k  la  mesBe. 
(Begis^e  du  Consistaire.    Craimer  page  2.) 

AVRIL. 
Dimanche  8. 

Carmelita  quidam  Lugdwni  evangdium  praedi- 
cat.  {Ep,  393.  p,  890.)  Qui  postea  Oenevam  venit. 
[Ep.  395.  p.  892.) 

lUrdi4. 

Consistovre.  La  done  Jane  Petreman  a  eete 
repetee  etinterrogue  quelle  ne  receuptpaslapaqne? 
Reepond  quelle  na  pas  prise  point  de  ryblaz  (?). 
Le  8'  Oalyin  luy  a  faicte  ammonicion  de  la parolle 
de  dieu.  Elle  a  ditz  il  fut  yray  dimanche  pasee 
yint  a  ladite  done  Jane  ung  home  allemand  bien 
honeste  qui  la  demanda  en  di&ant  quil  la  youloit 
bien  et  elle  luy  dit  quelle  eatoyt  mariee  et  le  dit 
Alemand  a  demande  comme  elle  prie  respondit  que 
on  ne  yonloyt  pas  ici  quon  diee  a  la  Yierge  Marie 
prie  ponr  nous.  Interrogue  scayoir  de  quelle  foy 
elle  eet  enyers  dieu?  respond  quelle  est  en  la  foy 
en  tous  biens  et  croyt  quil  est  ung  dieu.  ditz  que 
les  seigneurs  predicans  doibyent  mieulx  scayoir 
quelle  quesse  que  dieu  et  quelle  az  toute  sa  fiance  en 
dien.  a  ditz  que  nostre  Seigneur  par  le  merite  de  sa 
passion  il  luy  pardonnera  et  quelle  az  donne  son  coeur 
a  Dien  et  qml  la  gardera  de  tous  dangiers  et  quelle  ne 
eerojt  iamais  a  aultre  que  a  Dien  et  que  elle  nest  pas 
clergesse  comme  enlz  et  qu'il  n'est  anltre  dieu  pour 
elle  qae  dien.  On  luy  a  demande  en  quelle  sorte 
elle  prendra  la  sainte  cene?  Respond  qnelle  yeult 
pas  eetre  ydolatre  ne  ypocrite:  elle  laisse  la  foy 
ainsi  quelle  est  A  ditz  que  la  Yierge  Marie  est 
8on  advocatte  A  ditz  que  la  Yierge  Marie  est  amie 


de  Dien  et  qne  la  yierge  Marie  eat  fiUe  et  mere 
de  Jesns  Ghrist  .  .  .  .  et  quelle  ne  soet  qne  eest 
de  leglise.  A  ditz  que  sa  foy  est  bonne  et  qnelle 
ne  scet  la  foy  des  aultres  si  eileestbonne  etqnelle 
nenst  iamais  aultre  foy  qne  la  foy  de  Jeens  Ohrist 
et  qufi  nostre  Dame  est  femme  benigne  et  qne  Dien 
est  nostre  adyocat  enyers  Dien  le  pere  et  qne  nul 
ne  peult  pardonner  que  nostre  Seignenr  et  quelle 
yeult  yiyre  en  foy  de  saincte  eglise  et  a  ditz  qne 
si   le   Seigneur   sindique   estoyt   hereze   quelle   ny 

yonloit  pas   estre etc.    Deeclaire  on  ne  uk 

pouyoir  recepyoir  a  la  cene  et  la  priye  des  hors 
iusques  a  ce  que  le  Seigneur  luy  touche  le  cueur  et 
est  desclayree  estre  dehors  de  leglise.  A  respondu 
qne  de  son  temps  quand  on  dechassa  les  imfis  et 
la  yille  qnil  yiendroyt  le  temps  que  les  iuifis  seroyent 
par  toute  la  yille.    {Beg.  du  Consistoire.  Cramer.) 

Mercredi  5. 

M*  Bastian  de  Chastiliion  de  S.  Martin  dn 
fireene  ionxte  le  gage  a  luy  estably  a  promys  et  jnre 
de  regenter  noz  escoles  iouxte  les  edyct  et  arreet 
ayecque  luy  fiiyct    (Beg.  du  ConseU.  p.  550.) 

Jendi  6. 

Rihelius  tractatnlos    dnos  impressit  post  acta 

Ratisbonensia  qnomm alter   Oalyini   de 

eo  an  yiyant  mortui  post  hanc  yitam.  (Hubertus 
Blaurero,  Arg.  6.  April.  1542.  Autogr.  biU.  civ.  8anr 
gaU.   Vd.  34.  (F.)  fd.  110.) 

Vendredi  7. 

ClMiiillon  sfoffre  a  rigenter  les  Scoles,  a  tenir  deux 
bacheliers  et  a  pricher  d  Vandoeuvre  pour  450  /I.; 
la  Seigneurie  recouvrera  les  gages  des  enfants.  On 
lui  vote  6  coppes  de  froment.  (Beg.  du  ConseU.  f. 
543.  V.) 

Dimanche  9. 
Paschct. 

Mardill. 

Comitia  Spirensia  dimissa.    (Ep.  S90.  p.  388.) 

Jendi  20. 

Consistoire.  Jaques  Oorte  bourgeoys  de  Qe- 
nefye  menant  marchandise  de  sel  firoment  fer  et 
anltres  ch6ses.  11  y  a  quattre  ans  qnil  se  maria 
a  une  fille  de  saint  Oeryais  et  yaz  anx  sermons 
ici  a  S.  Pierre  et  a  la  Magdeleine  et  scayt  son 
pater  en  la  reformation  ditz  que  sa  femme  y  yaz 
mais  elle  y  penlt  pasaller  a  cause  de  lenfimt  qnelle 
nonrrit  et  ne  scayt  sinon  le  pater.  Et  qnil  scayt 
de  rompuree  de  brissnres  et  faict  comme  son  pere 
estoyt  cimrgien  des  emplastres  de  cire  yierge  et 
daulcunes  herbes  et  qnil  metz  la  cire  ponr  tirer  les 
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manlvayBes  hnmenrs  et  quilna  iamaiB  baUie  brevete 
ne  oharmes:  ditz  quil  leur  en  ballie  ponr  guerir 
rompnres  mais  quil  ne  ballie  iamays  ou  il  y  heuBse 
aulonne  ohose  de  eharme  et  qnil  nen  usa  iamais 
de  oharmes  et  oe  quil  en  faiet  oest  pour  lamour  de 
dieu  enverB  les  paoiens.  Et  na  soeu  dire  son  pater 
ni  aultre  ohose.  Le  conjBistoyre  luy  recommande 
quil  £etoe  quil  sache  lorayson  dominicale  et  sa  foy 
afin  quil  les  enseigne  a  ses  enfiEms  et  quil  alle  luy 
sa  femme  ses  enfans  et  sa  famille  au  oatheohiBme 
les  dimanohes  aveo  Iob  aultroB.  iBeg.  du  Consistoire. 
CramerJ) 

Vendredi  21. 

NouveUes  redamationsdeFreyneville  au  sujet 
de  sa  maison.  Besoluz  de  luy  roBcripro  puys  quil 
ne  BO  Yoult  oontenter  du  loyage  que  lon  luy  relaohe 
Ba  moyson  et  que  M®  Calyin  soyt  mys  en  la 
moyson  quil  tient  M*'  Bernard  et  ledit  Bernard 
soyt  iouzte  sa  reqneste  envoye  a  Sategnyez  aut  a 
Peytiez.    iBeg.  du  ConseU  p.  564  t;.) 

—  Circa  hoc  tempus  vidua  Capitonis  nubit 
Bucero.    (Ep.  400.  pag.  406.) 

MAI. 
Jendi  4. 

Le  oonsiBtoire  est  de  ladviB  que  des  hors  en 
avant  oeulx  quon  amenera  ceans  pour  la  Oreatiente 
quon  les  fasse  tous  aller  au  oatheohisme  tous  les 
iours  et  quon  ballie  leurs  noms  aux  sr8.i  predicans 
et  qmls  apprennent  a  prier  dieu  et  quils  se  trou- 
vent  tous  au  ieudi  deyant  Pentheooste.  {Beg.  du 
Consist.  Cramer  p.  5.) 

Vendredl  5. 

Les  Srs.  predioans  Galvin  et  Yiret  hont 
expose  oomment  le  predioant  dArmoy  ne  peult  satis- 
fayre  a  saz  charge  de  son  ministere  yoyeant  que 
illyaz  3  temples  aut  il  fault  quil  soyt  feyote  la  pre- 
dication  etsontsitues  loyng  lung  des  ai^tres:  ayeo- 
que  00  na  nulle  habitation  synon  a  loyage  et  naz 
iamex  heu  gerdin  ny  aultre  chose  (gudques  mots 
iUisibles)  requerant  nayoyer  sus  oeoy  bon  adyys. 
Besoluz  que  enoore  pour  apresent  il  suyye  a  sa 
oharge  oomment  a  oommenoe  et  perBoyere  jusque 
laffere  et  differens  estant  entre  les  deux  seigneuries 
Beme  et  Oeneye  soyent  paraoheyes.  Quant  a  un 
gerdin  que  le  gerdin  de  la  oure  dArmoy  luy  soyt 
oultroye  et  rebastu  a  ladmodiation:  semblablement 
Boyent  poyes  les  loyages  de  la  moyson  quil  tien 
pour  un  oertaien  temns  et  oe  pendant  lon  adyiseraz 
de  yisite  la  moyson  de  la  oure  dArmoy.  Quant  au 
Kathesissime  dicelluy  sen  pourra  depourter  jusque 
les  seigneurs  de  Beme  le  fassent  tenyr  en  leur 
eglises.    (Beg.  du  CanseU.  T.  36.  fd.  S.) 


Jendi  11. 

Consistoire.  Le  Sr.  laques  Symont  interrogue 
touohant  la  parolle  de  Dieu  et  la  sainote  eyan^e 
et  la  frequentation  des  sermons  respond  qnil  ne 
contempne  point  la  paroUe  de  Dieu :  az  ditzlepater 
et  confession  aussi  az  ditz  quil  sest  bien  trouye  de 
prier  Dieu  et  la  yierge  Marie  et  est  encore  en  oeste 
erreur  et  domande  ladvis  et  oroy  enoore  quil  aoit 
bon  pour  la  salutation  angelique  quest  descendoe 
du  ciel  et  quil  a  estime  point  quil  soyt  ydolatrie  et 
a  receu  la  sainote  cene  et  il  estime  que  la  meese 
nest  pas  bonne  et  est  abhominable.  Interrogae  sil 
est  bien  oertain  du  sainot  sacrement  de  la  saincte 
cene:  respond  quil  entend  comme  a  ceste  heure 
sentend  entre  nous.  Le  Consistoyre  luy  fait  de 
bonnes  admonestations.    (Begistre  du  O"'  Cramer) 

Lundi  15. 

Ordonne  que  lon  suyye  appres  a  fere  des  edyct 
sus  la  Bepublicque  et  donne  oharge  au  S^  Sindique 
Boset  de  alle  trouye  les  Sgrs.  assayoyer  M.  Pierre 
Fabri  dooteur  et  M.  Calyin  pour  oommenoer  a 
suyyre  appres  joyeulx.  (Beg.  du  ConseiL  Vol.  36. 
fol.  14  t?.) 

Vendredi  19. 

Les  sieurs  predioans  Calyin  et  Yyret  hont 
expose  oomment  il  layoyt  promesse  die  mariage 
entre  la  G-eryesse  et ung que hayoyt este seryitear 
de  M.  le  Magniffique  nomme  lehan,  lequelt  la 
laysse  et  sed  retire  en  Franoe.  Et  affin  qne  elle 
ne  soyt  desolee  a  prier  estre  libere  de  la  dite  pro- 
messe.  Besoluz  que  premierement  lon  en  inqnire 
ou  illest  a  present.    (Beg.  du  ConseU.  f.  18.) 

—  Pour  apresent  ordonne  que  le  sermon  soyt 
tout  iour  fayct  a  S.  Pierre  yoyeant  que  Biye  est 
mal  en  ordre  (ibid.). 

—  Affin  que  lon  suyye  ung  mesme  oours  en 
la  yille  ordonne  que  quant  a  la  feste  appelle  assen- 
cion  ne  soyt  rien  fayct  de  nouyeaulx  ponr  apreaent 
(ibid.). 

Lnndi  82. 

Paulus  III  P.  M.  convocai  concHium  ad  Calenr 
das  Novembres  Tridentum. 

Jendi  25. 

Consistoire.  Aymon  Peronet  le  gagne  denier 
a  este  demande  a  oause  de  oertains  medicamenfl 
et  guerir  beauooup  de  malades  et  oertaines  parolles 
oharmeleuses  qui  sont  deffenduoB  de  Dieu  et  quelles 
parolles  il  use  en  ses  afferes  et  sil  yeult  yiyre  selon 
la  reformation?  Besj^nd  de  rompures  de  loyers 
ainsi  que  son  pere  fiusoyt  quil  ne  se  ayde  point  de 
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bmets  Di  paroUes  ohannees,  et  quil  fidot  d^emplas- 
tres  de  poys  oire  beurre  ouyte  et  fond  tout  ensemble 
et  fiut  ses  emplastres:  aulounes  foys  demoure  a 
LyoD  .  .  .  et  hante  aulounes  foys  en  oeste  ville  et 
n'a8e  d^aulounes  parolles  sinon  quil  dit  tousiours 
an  nom  du  pere  et  du  filz  et  dit  quil  veult  vivre 
selon  le  seigneur  et  les  Boigneurs  de  son  pays  et 
quil  ?it  Bolon  le  lieu  ou  il  se  trouve.  Literrogue 
ffll  vaz  aux  Bormons  ditz  que  ouy  et  na  pae  pris  la 
cene  car  il  na  pas  este  ioi  etc.    iBeg.  du  ConsistO 

JUIN. 

Jendi  1. 

Calvin  absent  de  la  seance  du  Consistoire. 

Samedi  3. 

Mort  du  Syndie  Porral.  iBeg.  du  ConseU.  fol. 
30.  Ep.  402.  Tom.  XI.  p.  408)  son  remplagant  est 
Curtet. 

Hardi  6. 

Guillaume  le  Frano  ohantre  supplie  adviser  de 
luy  donne  et  eetably  gage  a  oause  de  ce  quil  in- 
struyot  lee  enfans  a  ohanter  lea  psaulmes  de  david 
au  temple.  Resoluz  que  des  icy  a  la  S.  Michiel 
Iny  Boyt  donne  10  fl.  et  oependant  soy  parle  a  domp 
(Dom?)  boohi  (?)  pour  scayoyer  de  luy  si  sera 
(saura)  instruyre  lesditz  enfana  aut  non.  iBeg.  du 
Consea.  fol  84.) 

Vendredi  9. 

Cordier  ^excuse  de  ne  pouvoir  acc^pter  la 
pktce  a  lui  offerte  a  Geneve,  etant  retenu  a  Neuchdtel. 
(Archives  de  Geneve.    Pieces  historiques.  1263.) 

Lnndi  12. 

AfiSn  de  mestre  ordre  sus  les  insolenoes  ordonne 
qne  la  suyye  appres  de  fere  ung  mode  de  yiyre. 
{Beg.  du  ConseU.  fol  38.) 

Vendredi  16. 

Le  docteurOalyin  lon  desministrea  eyangeli- 
ques  a  expose  comment  domp  Seryandi  (?)  nest 
propioe  a  instruyre  les  enfiEms  a  ohanter  les  psaul- 
mes  de  dayid  ayeoque  ce  que  les  en&ns  ne  lont 
aggreable  et  que  entre  les  ministres  et  les  magister 
de  leschole  feront  bien  cella  sans  nulle  coste.  Be- 
Boluz  que  lon  demore  iouxte  leur  offerte  et  que 
ledit  Beryandi  ce  doybje  depourter  de  oela. 
(Beg.  du  CanseU.  foL  42.) 

Hardi  27. 

M*  Henry  predioant  Sur  ce  quil  hayoyt 
parle  de  luy  remeiiorer  ses  gages  attendu  la  ohierte 
du  temps;  ordonne  de  luy  et  auz  anltres  fere  re- 
monstrances  des  oharges  que  sont  grandes  que  la 


yille  porte  et  quil  ayent  a  ce  oontenter.     (^Beg.  du 
Cons^.  fol.  54  V.). 

JUILLET. 
Mardi  4. 

M®  Galyin.  Pour  ce  quil  a  ung  fenestrage 
en  la  moyson  du  S'  de  Freyneyille  que  fust  de 
monbraotier  (?)  que  porte  preiudice  en  la  moyson 
quil  possede  M.  Galyin:  Resoluz  que  le  S'  con- 
trerolleur  doybge  alle  cella  yisite  et  en  la  mellieur 
sorte  que  sera  possible  cancelle  ledit  passage.  iBeg. 
du  ConseU.  T.  36.  fol.  61.) 

Jeudi  6.i 

Calvin^absent  de  la  seance  du  Consistoire. 


Lnndi  10. 

Les  predicans  hont  propose  par  la  boche  de 
M^  Galyin  nostre  ministre  conmient  M»  Pierre 
Yyret  pour  la  grande  necessite  quest  en  leglise 
de  Lausanne  sest  transporte  auditz  Lausanne  et 
que  le  nombre  des  predicans  restant  ne  pourroyent 
satisfayre  aut  ministere  parquoy  est  necessite  den 
hayoyer  encore  deux  predicans  et  deux  coadiuteus 
et  en  hont  presentes  quattres  lesqueulx  dye  estre 
suffizant:  priant  icyeulx  yolloyer  acoepter.  (PhUippe 
OsiaSf  Pierre  Blanchet,  et  les  diacres  Matthieu  Ge- 
neston,  Louis  Treppereau.)  Besoluz  que  laffere  soyt 
notiffie  aux  deux  cens  et  attendu  la  relation  de  la 
ydoniete  quil  soyent  admys  touteffoys  soyent  presen- 
tees  aut  peuple  iouxte  les  ordonnances  de  leglise  en 
petit  grand  et  general  Gonseyl  passees  a  dymenche 
prochaien.    iBeg.  du  Conseil.  Vd.  36.  fci.  65  v.) 

Mercredi  12.  ■ 

Declarationde  guerre  entre  laFrance  etTEmpire. 

Vendredi  14. 

Sur  ce  que  les  sieurs  predicans  hont  presentees 
quattrOy  deux  predicans  et  deux  coadjuteus,  et  hont 
refferus  icyeulx  estre  suffizant  dont  resoluz  que 
laffere  soyt  propose  aux  200  et  en  appres  presen- 
tees  aut  peuple  iouxte  les  ordonnances  sus  leglise 
fayctes.    (Beg.  du  Conseil.  fol.  69.) 

—  Le  pridicaM  d^Amwy  demande  wne  maison 
et  un  jardin.    Aocordi  iibid.  fd.  69  v.). 

—  ConseU  des  Deux-tJents.  Icy  a  este  expose 
le  departement  de  M*  P.  Yyret  et  comment  la 
reste  des  predicans  ne  scayoyt  satisfaire  aut  mi- 
nistere:  surquoy  a  este  propose  et  Lungdi  passe 
fure  presentee  en  conseyl  deux  predicans  et  deux 
coadjuteus  lesquieulx  attendu  la  relation  des  mi- 
nistres  anciens  fnre  accepter.  Touteffoys  resoluz 
que  lon  demore  iouxte  la  resolution  du  present  con- 
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8eil  et  quil  soyent  presentee  dyxnenche  aut  peuple 
iouxte  les  ordonnanoes  fayctes  sns  leglises  et  soyt 
advise  de  leur  saUayre  (Md.  fol.  70  v.). 

Dimanclie  16. 

ConseU  general.  Le  mode  de  serment  faiotz 
par  les  predicans  et  dyacres  preseDtes  par  devant 
tout  le  peuple  dymenclie  16  de  Julliet  1542:  Pre- 
mierement  jurent  fidelement  annoneer  la  paroUe 
de  Dieu  et  ediffication  du  peuple  &t  de  servi  en 
bonne  conscience  a  oeste  esglise  en  laquelle  Dieu 
ma  oblige  et  destre  loyal  a  Seignorie,  en  garder  le 
bien  et  Ihonneur  comment  vrays  fideles  (?)  doibvent 
ferire  et  de  monstre  bon  exemple  de  subiegtion 
en  obeyssant  au  loys  et  ordonnances  par  la  dite 
seignorie  reservant  toujours  la  liberte  de  prescher 
sa  parolle  comment  nostre  office  le  porte  selon  son 
eainct  commandement.  Predicans :  Messire  Philippe 
Osias  de  leglise  dyocese  de  Fiezon  (Yierzon?), 
Pierre  Blanchet  du  Lucz  de  la  dyocese  de  Fie- 
zon.  Dyacres:  Matthieu  Geneston  du  lyeu  de 
Geneston  en  la  dyocese  de  Nymmes,  Loys  Trep- 
pereau  de  S.  Yincent  de  Lechinesche  (?)  de 
Thoraynne. 

M®  P.  Vyret  a  pris  conge  de  Messieurs  a 
grand  regret  de  la  seigneurie  de  son  departement 
et  luy  a  ton*  faictz  les  remerciacions  condignes  et 
a  este  ordonne  luy  donner  12e8CU8.    (Beg.  fol.  72.) 

Lnndi  17. 

BMadvm  officieUe  de  la  forfntde  du  serment  a 
preter  par  les  ministres.   iOpp.  T.  X.  P.  I.  pag,  31.) 

Jeudi  20. 

Consistoire.  Andrier  Piard  notaire  interrogue 
sil  vaz  aux  sermons  respond  quil  vaz  aux  sermons 
et  a  la  saincte  cene  tous  les  iours  les  dimanches: 
a  ditz  le  pater  et  le  credo  en  latin  en  francoys  la 
confession  bien  povrement  Le  Gonsistoire  est  de 
ladvis  quon  luy  face  commandement  quil  apporte 
les  livres  sus  lequels  il  estudie  a  la  parolle  de  Dieu 
tout  a  ceste  heure.  Le  dit  Piard  a  apporte  son 
yademecum  et  a  ditz  que  ses  aultres  livres  sont 
aux  montagnes  quil  les  retira  a  la  guerre  de  Pig- 
ney  et  est  a  Grandvaux  en  Bourgoigne  et  en  a 
apporte  trois  petis  livres  de  nulle  valleur  apocry- 
phes.  Luy  ont  este  faictes  les  ammonicions  honestes 
et  quil  frequente  les  sermons  plus  souvent  quil  na 
faictz  par  le  passe  et  quil  apporte  sa  belle  bible 
quil  az  a  Grandvaux  et  la  presente  ceans.  (Beg. 
du  Consistoire.) 

Vendredi  2L 

Logement  et  traitement  des  nouveaux  ministres. 
Resoluz  que  lon  en  ayeconferenceavecM.Calvin. 
iReg.  du  Conseil.  fd.  74.) 


—  InquisiUo  romana  insHtuiUur. 

Samedi  22. 

MSme  sujet.  On  aUoue  douee^vingts  flor.  aux 
deux  pridieanis;  140  d  Treppereau,  et  200  a 
Genestan  voyeant  quil  pourra  oonsellier  les  afferes 
de  la  ville.  De  pius  des  maisons  dt  U  mobUier  («6. 
fd.  76.) 

Lnndi  84. 

M'  Bernard  sera  instaUe  dimanche  prochain 
a  SaJtigny  et  que  M.  Oalvin  il  doybge  alle.  {Beg, 
du  ConseU.  fol.  76  v.) 

Vendredi  28. 

Pource  que  illyaz  plosears  gens  que  sont  sns- 
picione  et  peult  estre  quil  sont  heretiques  lesqueulx 
ce  sont  retire  en  nostre  ville  a  este  donne  la  com- 
mission  au  Sr.  Pierre  Yandel  pour  retire  toutes 
les  acculpations  des  officiers  par  icy.  (Beg.  du  Con^ 
seil  fd.  81.) 


—  Circa  hoc  tempus  Calvini  uaeer 
partu  edUo  in  viiae  diserimen  venU.  ( 
420.) 


.  409.  p. 


AOUT. 
Lnndi  7. 

Qirard  demande  Vautorisation  d^imprimer  un 
livre  nomme  la  maniere  exposioion  sur  lespistre  S. 
Paul  etc.  et  un  autre  oontenant  les  arrest  et  ordon- 
nances  royalles  de  la  suppreme  treshaulte  et  sou- 
verenne  eour  du  royaulme  des  cieulx  eto.  Resoluz 
que  cella  soyt  visite.    (Beg.  du  OonseU.  fci.  88  v.) 

Mardi  8. 

Ordonne  que  les  dymenche  matin  lon  doybge 
presche  aut  temple  S.  Gervex  (ibid.  fd.  91). 

Mercredi  9. 

Viretus  Bemam  proficiseitur  de  rdfus  ecde- 
suisticis  cum  senatu  acturus.  (J^.  412.  T.  XL  p. 
423.) 

Jendi  10. 

Plainte  portee  devant  le  ccnseU  contre  le  ministre 
de  Jussy.  Sur  les  instances  de  Calvin  on  se  oon* 
tente  de  lui  adresser  des  remontrances.  (Fotr  au  27. 
Nov.).    Boget  II 46. 

—  Circa  hoc  tempus  Farellus  Metim  proficiS' 
citur.    (JEp.  416.  T.  XI,  p.  429.) 

Lnndi  14. 

M*  Nycolas  Yander  predioant  a  lussiez.  Le* 
quelt  ne  fayct  ce  que  ung  bon  ministre  doybt  fere. 
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mes  06  meale  de  prescher  choses  non  competentes 
a  ung  predicant.  TonteffojB  a  la  requeste  de  M» 
Galvin  reeoluz  que  par  ceate  fojB  luy  soyent 
fiiyctes  bonnes  remonBtrances  de  exercer  mieulx 
8on  office  synon  lon  adyisera  dy  pourvoyBtre  dung 
anltre  et  dempuyB  a  OBte  adTise  de  pendre  infor- 
mationB.    (12^.  du  ConseU  fol.  94.) 

—  Frere  Noel  predicant  et  religieux  a  us6  de 
propos  eotUre  la  sainte  parcle  de  Dieu,  disatU  que  le 
Nouveau  Tesiament  itait  icrit  du  diaiie  et  voir  Bi  le 
8.  esprit  comoit  aux  orellicB  dee  evangeliBteB.  Est 
repentant  et  criera  merci  a  Dieu  et  a  la  justice  d 
sera  Ubere  des  arrets  (fcl.  94  t;.). 

Mercredi  16. 

Froment  demande  qu^on  lui  rende  ses  epitres 
a  la  reine  de  Navarre  confisgu6es  et  deposies  a  la 
maison  de  viUe.  Eesdlu  que  cda  soit  visitS  par  M^ 
Calvin.  i.Beg.  du  ConseU.  fol.  96.) 

—  Codius  Curio  Turico  Genevam  proficiscitur. 
{Ep.  415.  T.  XI.  p.  426.) 

Jendi  17. 

Consisloire.  Andrier  Piard  notaire  bourgeoiB 
de  Genefve  appelle  a  cauBO  de  rebellion  et  paroles 
semecB  contre  la  paroUe  de  Dieu  et  la  iustice  et 
ponrquoy  il  BCBt  faict  tant  Bouvent  demander  et  neet 
pas  venuobeyr?  Respond  quil  playst  a  laBcigneurie 
lescouter  quil  ne  parla  iamaiB  contre  les  srB.  pre- 
dicanB  et  vouldrort  bien  Bcayoir  ceulx  qui  le  ont 
oyt  dire:  demande  quon  luy  ballie  par  eecript  le 
mode  de  quoy  il  Be  doibt  ayder  et  vivre  et  il  le 
fera  a  peyne  de  lindignation  de  MesBieurB  bcb 
snperieurs  et  croyt  en  Dieu  comme  lee  aultree:  az 
ditz  quon  luy  vouloyt  fayre  un  maulvayB  tort.  M. 
le  sindique  luy  az  demande  bo  il  cuyde  McQBieurB 
voulent  fayre  tort  a  nul.  Dit  que  M.  Oalvin 
negtoyt  pae  Bon  Buperieur  et  quil  ne  obeyroit  paB 
a  Iny.  A  este  grandement  rebelle  a  la  Beignorie  et 
assistanB  du  conBiatoyre  et  az  dict  que  aulcunes 
femmes  luy  avoient  dict  quil  ny  alla  paB  car  on 
Iny  feroyt  ung  maulvais  tort  iBeg.  du  Consistoire.) 
Le  mime  est  encore  mandi  le  5.  Octdbre^  et  fait 
amende  honordbie. 

Veiidredi  18. 

M^Calyin  a expoBe quil  Borovt bien convenable 
par  ung  tempe  fere  cnangement  de  miniBtres  afifin 
qne  le  peuple  Boy t  tant  mieulx  ediffie  et  entre  eulx 
hont  advise  que  luy  et  Ghampereaulx  feroyent 
leur  debvoyer  a  la  Magdeleine,  M®  Henry  et  M. 
de  Oeneeton  auroyent  a  fere  les  Bermone  a  S. 
Pierre  le  matin  et  de  Egleeia  et  M'  Pierre  a 
8.  Gervex  ce  que  luy  a  este  accorde.  {Beg.  du 
ConseU.  fcl  98.) 


Jeudi  24. 

Calvin  absent  de  la  Siance  du  Consistoire. 

Samedi  26. 

Becessus  comitiorum  Norimbergensium. 

Dimanche  27, 

Conventus  decanorum  utriusque  linguae  Bemae 
celebratus.    iEpp.  417  seqq.  T.  XI.  p.  431.) 

Lnndi  28. 

On assigne des logements  d  Blanchet  et  Trep- 
pereau.  —  louxte  les  ordonnance  de  leglifie  dy- 
menche  prochaien  Bera  annonce  la  b.  cene  pour 
CBtre  administre  le  1'  dymenche  de  Beptembre. 
(Beg.  du  ConseU.  fd.  104  v.) 

Mercredi  30. 

Edit  royal  contre  les  heritiques. 


Lnndi  8. 


8EPTEMBRB. 


II  est  ordonne  que  la  s.  cene  sera  celSbrSe  di- 
manche  procham  aux  i/rois  temples.  (Beg.  du  Conseil. 
fol.  115.) 

—  Farel  arrive  a  Mete.  (Fp.  419.  T.  XI. 
p.  434.) 

LnndilL 

Affin  que  ung  chascun  aye  moyeant  de  vivre 
en  bonne  amitie:  ReBoluz  que  lon  Buyve  a  fere  dcB 
CBdyct  et  la  charge  de  commence  a  icyeulx  donne  a 
M.  Galvin  et  aut  B'  Sindique  Glaude  RoBet  et 
que  ledit  8'  Oalyin  doybge  cBtre  exempt  de 
prcBcher  Bynon  une  foys  Icb  dymenohcB.  (Beg.  du 
Conseil  Vd.  36.  fol.  117  t?.) 

Mercredi  13. 

Curio  profidsdtur  in  Italiam  inde  suos  adduo- 
turus.    (Ep.  420.  T.  XL  p.  436.) 

Jendi  14. 

LoB  BrB.  miniBtreB  ont  demande  a  M.  le  Bin- 
dique  RoBOt  bien  vouloir  communiquer  le  double 
dcB  articles  faicts  pour  ce  conBiBtoyre  affin  de  ob- 
Berver  le  contenu  diceulx.  AusBi  de  adviser  lea 
dizeniers  Boyent  advertis  de  Bcavoir  ceulx  de  leurs 
dixaines  qui  BOnt  malveillantB  lee  ungB  contre  les 
auItrcB  quon  les  face  reconaeiller  ensemble  avant 
quilB  viennent  recepvre  la  Baincte  cene  de  n.  8. 
(Beg.  du  Consistoire.) 

MardilO. 

Plusieurs  r6solutions  prlses  d  Vigard  des  maisons 
curiales.    (Beg.  du  ConseU.  f,  124  f.) 
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Jendi  21. 

Consistoire.  Francoyse  la  drobliere  a  cause 
de  8a  foy  et  oreance  a  la  foy  crestienne.  Respond 
quon  la  laisse  en  paix  et  que  on  ne  la  persequute 
pas  tant  et  quelle  ne  scauroyt  dire  lorayson  en  la 
sorte  que  lon  ditz  a  present  sinon  en  la  gent  pa^ 
pistique.  A  ditz  lorayson  ainsi  quell  a  Bceu  dire  et 
quelle  ne  receutz  pas  la  cene  et  quelle  ne  se  pre- 
sentera  pas  le  ieudi  devant  la  dite  saincte  cene 
dautompne.  Messieurs  luy  ont  donne  terme  dung 
mois.    (Reg.  du  Consistoire.) 

—  Ochino  arrive  a  Geneve  vers  cdte  epoque. 
{Ep.  426.  T.  XI.  p.  447.) 

Vendredi  29. 

Girard  demande  Vautorisation  dHmprimer  un 
Uvre  nomme  Paraphrase  sus  les  psalmes  de  David 
etc.  et  un  autre  en  italien  de  la  justiffication  des 
oyres.  Renvoyes  a  Calvin  pour  etre  visites.  (Reg. 
du  Conseil.  fd.  188.) 

OCTOBRE. 

Lundi  16. 

CdUoquium  Molshemiense.  (Ep.  429.  T.  XI. 
p.  455.) 

Mardi  17. 

Le  predicant  de  Grasson  (?)  a  prier  de  per- 
mestre  a  lehan  Michel  d'imprimer  les  52  dymen- 
ches.  Surquoy  resoluz  pource  quii  est  pas  de  grande 
ediffication  que  leditz  IiTre  luy  soyt  restitue.  iReg. 
du  ConseU.  fol.  146.) 

—  Circa  hoc  tempus  Petrus  M.  Vermilius  Ar- 
gentoratum  venit.    (Ep.  480.) 

—  Opormus  BasHeensis  typographus  ob  editum 
Alcoranum  vexatus.    (Ep.  485.) 

Jeudi  19. 

Perrete  fille  de  lehan  du  Nant  navetier  a 
cause  des  sermons  et  aultres.  Respond  quelle  fust 
au  sermon  dymenche  a  B.  Pierre  et  prescha  mre. 
Oalvin  et  ne  scet  quil  ditz  que  bien  et  ne  scayt 
oultre  quelles  parolles  il  dictz  pour  alors  et  quelle 
ne  ouyt  pas  quar  elle  est  yng  peu  sorde  et  nentend 
pas  que  le  predicant  dit.  A  ditz  loraison  pas  gayre 
bien  petitement  et  ne  scet  dire  la  confession.  Le 
Oonsistoire  est  de  ladvis  quelle  &equente  les  ser- 
mons  et  vienne  rendre  rayson  de  son  profitement 
et  se  presente  ceans  un  mois  et  alle  au  catescisme. 
(Reg.  du  Consistoire.) 

Dimanche  22. 

Lettre  de  Farel  a  Calvin,   de  Metz,  en  la- 


quelle  il  fait  mention  du  zele  du  peupleu  d>  Paller 
ouir  prescher,  d'un  baptesme  administr^  k  nne  fille 
avec  edification,  de  maux  et  travers  que  soutiennent 
les  fideles,  d'un  cri  public  prohibitif  d'aller  voir 
Farel  sous  Pamende  pecuniaire  et  converser  avec 
lui,  d'un  mandement  par  rempereur,  cri6  et  afifichd 
par  artifices  et  places  publiques  et  dechir6  par  des 
enfans  etc.  (Perrot  vie  de  Fard,  M8.  de  Neuch.  p. 
67.  de  Beme  p.  99).  Cette  lettre  du  22.  Octobre 
n^existe  plus  a  Neuchatd. 

Lnndi  23. 

Mgr.  Bernardine  de Sesnaz  (Ochino de  Siene): 
lequelt  est  home  scavant  et  desire  presche  publi- 
quement  la  parolle  de  Dieu  en  langue  jtalienne. 
Surquoy  resoluz  quil  luy  soit  baille  placho  de  pre- 
scher  a  B.  Pierre  en  la  chapelle  du  cardinal  pour  ong 
peult  de  temps  et  dempuys  pourra  estre  mys  a  S. 
Germain  et  semblablement  pour  aulmosne  a  este 
advise  de  doner  a  ung  sien  compagnyon  six  eBcos 
soley.    (Reg.  du  Cons&l.  fd.  151  v.) 

—  M«  P.  Blanchet  ministre  evangelioque. 
Lequelt  dung  grand  cueur  cest  offert  daller  a  Ihos- 
pital  pestilencial  pour  consoler  les  povres  jnfect. 
Surquoy  resoluz  quil  soyt  accepte  et  que  il  luy  soyt 
provheu  de  toutes  necessayres  et  oultre  son  gage 
luy  Boyt  ballie  ung  bossot  de  vin  et  de  boes  neces- 
saires  (ibid.). 

—  Girard  obtient  Vauiorisation  d^imprimer  les 
dyalogues  composez  par  M*  Bastien  regent  de  nos 
escholes  (ibid.). 

Mercredi  25. 

M*  P.  Blanchet  de  sa  spontanee  volunte  est 
alle  autjourduy  en  Ihospital  pestilencial  pour  con- 
soler  et  solager  les  povres  jnfect  de  peste  (i&.  158  t?.). 

Jeudi  26. 

Claude  Yuarin  serrurier  a  cause  de  la  parolle 
de  Dieu  et  frequentation  de  sermons  et  de  prier 
Dieu.  Respond  quil  fut  dymenche  passe  et  les 
aultres  iours  ny  peult  aller  car  il  fault  quil  travaille 
pour  luy  et  son  pere  quest  malade  et  fust  dymenche 
a  S.  Gervais  apres  dyner:  et  profita  de  dire  loray- 
son  et  ne  scet  que  lepredicant  dictzquil  nentendit 
rien  et  espere  estre  saulve  par  les  commandemens 
et  par  les  oeuvres.  La  reste  des  sermons  ne  luy 
est  rien  fors  que  lorayson  et  les  commandemens 
etc.    (Reg.  du  Consistovre.) 

NOVEMBRB. 

Jeudi  9. 

M«  Henry  ministre  propose  a  Messieurs  du 
Oonsistoire   quU   seroyt  bon   et  louable  quon  fist 
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Tenir  an  oonsistoire  les  subieots  de  Oolloffny  de 
Saooonex  le  petit  et  oeulx  du  yillage  de  Onampel 
car  ik  ne  soavent  que  est  de  la  parolle  de  Dieu 
ponr  lear  fiure  les  remonstranoes ,  et  Messieurs  du 
conaistoyre  ont  este  de  ladvis  quon  le  veult  mettre 
en  ayant  a  lundi  proohain  13  NovembriB  deyant 
Meesienrs.    (Beg.  du  Cansistoire.) 

Vendredi  17. 

H.  Oalvin.  Lequelt  ioumellement  pren  plu- 
sienrs  poiennes  pour  la  ville:  Resoluz  quil  luy 
Boyt  donne  ung  bossot  de  vin  vieulx  de  oelluy  de 
Ihoepital.   {Beg^e  du  Consea.  Vci.  36.  fci.  172  t^.). 

Mercredi  82. 

Moronus  et  Polus  (Jardinales  Tridentum  ap- 
pdlmt. 

Landi  27. 

Sur  la  denumde  du  ministre  Treppereau  son 
traitement  est  porte  de  140/2.  a  200. 

Le  ministre  Vand  ert  de  Jussy  est  destitui  pour 
iXMse  de  negligence  et  parce  quHl  refuse  de  visiter  les 
malades.    {Beg.  du  Conseil.  fci.  178.) 

Mardi28. 

Le  pr6dicant  dArmoy  redame  un  meiUeur  hgis. 
Un  commissaire  est  envoyS  su/r  les  lieux  lequel  luy 
ponrra  pourvoyBtre  en  toutes  ohoBOs  neoessaires 
(♦MA  fd.  179  v.y 

Jendi  30. 

ConsisUAre.  Ladona  JaneBergeon  a  eausede 
quelquee  paroUes  par  elle  dietes  des  ptedioans:  que  les 
predieans  daultre  foys  estoient  aussi  bone  que  oeulx  da- 
present.  Respond  que  toutes  les  predioations  sont  bon- 
nes  et  nentend  pas  quelle  aye  rien  ditz  sinon  que  les 
predications  sont  bonnes  et  croyt  en  dieu  qua  £uot 
tontes  ehoses.  Que  si  le  dieu  que  les  prestres 
monstroient  il  estoit  aussi  dieu  quelle  y  dise?  quelle 
rie  dieu  le  redempteur  et  nostre  sauveur.  Dit 
ave  Maria  que  son  pere  et  sa  mere  luy  ont  enseigne 
de  prier  en  latin  et  le  oredo  oomme  on  le  disoyt 
anitrefoys.  Le  oonsistoire  est  de  ladvis  quelle  se 
vienne  presenter  ceans  dans  quinze  iours  et  quelle 
frequente  les  sermons  et  faoe  quelle  sache  prier 
dieu  en  langage .  maternel  et  au  oateohisme.  (jRe- 
gistre  du  Cons^toire.    Cramer  p.  8.) 

D]^OEMBRE. 
Mardi  6. 

Le  ministre  Vander  estcitedevant  le  consistoire. 

—  M^  Ant  Boulnyer  a  &vot  presenter  une 
Bnpplioation  requerant  par  ioelle  luy  poye  65  fl.  2  s. 
dee  reparations  quil  fist  a  Bive  ete.  Accorde.  (Reg. 
d«  Consea.  fd.  184.) 

GoMii  (>|Mra.    Yol.  XXI. 


i 


Vendredi  8. 

Maria  Stuarda  nascUur. 

—  Cdlvinus  in  corrigendo  N.  T.  occupaius. 
{Hp.  439.) 

Jendi  21. 

Consistovre.  La  Jane  femme  de  Jehan  Oora- 
jod  hoste  du  lyon  dor  respond  quelle  est  de  oeste 
ville  et  a  Esbrembiere  a  fture  le  laborage  et  se 
garder  ses  biens  et  bestes  et  na  pas  oyt  les  ser- 
mons  oar  on  noyoit  point  de  sermon  et  na  pas  oyt 
la  messe  .  .  .  .  et  soet  lorayson  et  la  confession  et 
ne  soet  rien  dire  et  prie  Dieu  en  son  oueur,  oar  la 
langue  ne  fayt  rien  se  le  oueur  ne  le  dite  et  prie 
dieu  quil  luy  soyt  tousiours  en  ayde  et  quelle  udot 
le  oareeme  et  entend  que  oest  bien  foiot  oar  elle 
a  vesquu  toute  sa  vie  ainsi  que  ses  predeoesseurs 
lont  enseigne  et  quand  elle  reooyt  la  oene  elle  en- 
tend  quelle  la  reooytau  sidut  de  son  ame.  Ladvis 
du  oonsistoyre  est  quelle  ne  reoepve  pas  la  presente 
oene  et  quelle  demoure  plus  de  temps  en  oeste  ville 
que  na  fet  par  le  passe  et  frequente  les  sermons  et 
le  oateohisme  le  dunanohe  et  fiaoe  dilligence  a  ser- 
vir  dieu  plus  amplement  quelle  ne  fet  ny  naz  este 
par  le  passe  et  faoe  confession  de  crestienne  et 
quelle  ne  alle  plus  demorer  au  village  et  suyve  ici 
la  parolle  de  dieu :  aultrement  Messieurs  ne  se  oon- 
tenteront  pas  delle  et  quelle  ny  voise  pas  sans  la 
licence  de  Messieurs.    {Beg.  du  Consistoire.) 

—  Dans  le  courant  de  Vannee  1542  ont  encore 
paru  les  publicaUons  suivantes  dont  la  daie  ne  peut 
pas  etre  precisee: 

l^  Le    catSchisme     en    franfais.     ProUgg. 

T.  VL  p.  10. 
2®  Laforme  des  prieres  (Girard)  ibid.  p.  15. 
3^^  Psychopannychia  (Rihel)  Tom.  V.  p.  37. 
4«  Traite  de  la  Cene.  (ibid.  p.  50.) 
5®  Expose  de  Vipitre  de  Jude. 

154S. 

JANVIER. 
Lnndi  8. 

Un  cabaretier  est  condamni  a  six  bossot  de 
ohaulx  pour  la  fortifioation  de  la  ville  parceque  au 
lieu  ^dller  au  sermon  U  a  tenu  tavemeptMique  (Reg. 
du  Conseil.  fol.  209.) 

Jendi  11. 

Consistoire.  Roland  le  patissier  bourgeoys  a 
oause  des  ieulx  quil  tient  en  sa  mayson.  Respond 
quon  a  ioye  dimanche  passe  apres  dyne  aux  quilles 
et  aux  oartes  au  triumphe  et  ne  soet  lesquieulx  et 
quon  ny  ioya  point  devers   vespre   et  quU  veult 
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estre  a  la  misericorde  de  la  seignorie  si  on  ioja 

i^oint  de  nnyct  cliez  luy  et  ne  retrayte  nul  cheu 
uy  et  fust  (Umanche  au  premier  et  second  Bcrmon 
et  na  sceu  oognoistre  lequel  prescha :  Le  oonsistoyre 
eet  de  lavis  pour  ce  quil  est  mensonger  le  remettre 
deyant  M.  le  lieutenant.  SestadviBe  ledit  Roland 
quil  avoyt  ioye  au  malcontent  et  ne  sen  Bouvenoit 
pas.    (Beg.  du  Consistoire.) 

—  Senatus  BasUeensis  liberum  fadt  Alcoramfn 
BHHiafidri.    {Ep.  448.) 

Vendredi  19. 

Le  pridicant  d^Armoy  se  plavnt  de  Vexiguite  de 
san  salaire  (200  fl.)  A  la  congregation  de  Thonon 
fut  adTiBe  de  luy  ballie  ung  moyt  de  froment  et 
ung  moyt  dayoyenne,  requerant  en  ce  le  mitiffier 
et  luy  accoustre  la  moyson  ou  il  demore.  Surquoy 
resoluz  quil  nappartient  aux  BcigneurB  de  Berne  de 
jmposer  sallayre  bub  nous  predicans:  mes  par  ung 
tempB  que  ion  Bu^pende  a  laffere.  {Beg.  du  CkmseU. 
fci.  216  V.) 

Jendi  25. 

Fauldra  mettre  ordre  aux  eBtuyes  de  la  sepa- 
ration  des  hommes  et  des  femmoB  auBsi  des  seryi- 
teurs  et  chambrieres.    (Beg,  du  Consistoire.) 

Mardi  30. 

BeBoluz  de  fayre  cryer  que  nul  naye  a  yendre 
ohapellet  et  chandoyles  de  cire  bub  poienne  de  Ix. 
Bolz.    (Beg.  du  Cwseil  T.  36.  fol.  225  v.) 

Hercredi  81    ' 

Com/itia  imperii  Norunbergae  OMspicakir  rex  Fer' 
dinandus.    (Ep.  445.) 

—  Prodiit  hoc  mense  Calvini  liber  contra  Pighium 
de  Hbero  arbitrio.    (Ep.  447.) 

FilYRIBR. 
Dimanche  4. 

Sffndics  de  Vann6e:  lehan  Goquet,  Girardin  de 
la  Riye,  Antoine  Ohicoand,  Hudriot  du  Molard. 
Secr.  P.  RufiB.  De  la  Bive  est  d6sign6  le  11.  pour 
prSsider  le  Consistoire. 

Lnndi  12. 

Ordonne  que  M.  le  treBBorier  aye  a  poye  ordi- 
nairement  tous  les  judy  le  oonBiBtoire,  aBsayoyer  2 
Bolz  pour  compariBBant  et  que  les  delinquanB 
Boyent  chaBtioB  et  largent  que  lon  aura  diceulx 
BOTt  reduyct  pour  poye  lassiBtance  dudit  oonsiBtoire. 
CBeg.  du  Conseii.  T.  37.  fd.  14.) 


—  Beponse  du  Sinat  de  Beme  aux  ministres  de 
Lausanne,  au  sujet  de  leurs  rSdamations  rdativemevA 
aux  hiens  SEglise  etc.    (Ep.  451.) 

Mercredi  14. 

VlnstiMion  de  Calvin  condamnee  par  le  Por- 
lement  de  Paris.  (Ep.  453.)  II  en  est  de  meme 
des  livres  d^J^Jtienne  Dolet. 

Jendi  22. 

Guillaume  dw  de  Cleves  devient  protesta/nt. 

MARS. 
Vendredi  2. 

La  vUle  achete  la  maisonde  Freyneville  pour 
150  Scus,  parce  gu^dle  est  hien  commode  pourun  pre- 
dicant.    (Beg.  du  (JonseU.  fol.  24.) 

—  Ordonne  que  lon  des  predioans  de  S.  6er- 
yex  aye  a  aller  les  dymenche  prescher  a  Gento  et 
semblablement  a  Dardagnyez.  Ordonne  que  M«  Jq. 
Bernard  predicant  de  Satignyez  aye  a  alle  pre- 
scher  k  Dardagnyez  et  quil  luy  soyt  donner  quel- 
que  chose  pour  entretenyr  ung  cheyal  (ibid.  fol.  25). 

—  Sur  ce  que  Iob  predicans  se  lamente  des 
estuyes  pour  ce  que  les  femmes  ce  mesle  ayecque 
les  hommes  ordonne  que  cest  affere  soyt  remye 
ayecque  lungdi  prochaien  (ibid.  fol.  2bv.). 

Lnndi  5. 

Ordonne  que  les  hommes  nayent  a  oe  estuyer 
ayecque  les  femmes  ny  les  femmes  ayecque  lea 
honmaes  et  ausBy  que  ung  ohasoun  hommes  et 
femmes  soyent  separes  sinon  quil  soyent  oonioinct 
en  mariage  et  allors  peulye  coucher  ensemble  non 
pas  estuyer,  et  de  ce  fere  commandement  aux  estu- 
yiers.    (Beg.  du  ConseU.  fol.  26  i;.) 

Jeudi  8. 

Les  ministreSf  membres  du  Consistdre  pour 
Vexercice  1543 — 44  sont:  Calvin,  Ecclesiuy  Blan- 
chet,  Henrij  Champereau.  Calvin  est  absent 
le  8  mars  et  4  fois  en  &6  (voir  plus  bas).  II  y  a 
aussi  une  lacune  dans  les  registres  apris  le  17  mai. 

Samedi  10. 

Formula  credendorum  a  Soriona  promulgata. 
(Qap.  T.  ril.  Prdegg.  p.  9.) 

Jendi  15. 

Date  de  la  dSdicace  au  Boi  de  20  nouveam 
psaumes  de  Marot  (18,  23,  25,  33,  36,  43,  45,  46, 
50,  72,  79,  86,  91,  101,  107,  110,  118,  128,  136). 
BuUeUn  II.  420. 
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Samedi  17. 

Resoluz  de  fere  ordonnances  pour  le  aeoore- 
ment  dn  feuz.    (Beg.  du  Conseil.  fd.  36.)  \ 

Landi  19. 

Conseil  des  Saixante.  Icy  ha  este  expoae  voyer 
81  le  oonsiatoire  aura  puyssance  de  deffendre  aut 
non  colpables  de  ne  recepvoyer  la  s.  cene  de  nostre 
Beigneur  ou  non.  Surquoy  resoluz  que  le  consiB- 
toire  ne  aye  nulle  iuridiotion  ny  puysBance  de 
deffendre  eynon  Beulement  admonefiter  et  puys  fere 
relation  en  conBoil  aflfin  que  la  seiffneurie  advise 
de  juger  sus  les  deUnquanB  Bolon  leur  demerite. 
(Beg.  du  ConseU.  fd.  37  t;.) 

Jendi  15. 

Cansistaire.  Jeannette  fenmie  de  PernetGuex 
tondeur  a  ditz  lorayson  et  la  confesBion  et  quil  j  a 
bien  oinq  ans  que  la  loy  daultrefoiB  yaloit  bien 
ceete  icy  et  que  dempuiB  que  ceBte  loy  eet  venue 
noos  navonfi  gayre  gaign6.  Bien  efit  vray  que  la 
yeille  de  noBtre  dame  la  chandeleur  elle  alla  par 
la  ville  chercher  une  chandoyle  verB  lee  appoticai- 
res  pour  bailler  a  ung  de  Momex  charbonnier  et 
en  trova  une  que  luy  coBta  troifi  cars  et  venlt  yiyre 
en  la  religion:  ne  peult  aller  gayre  au  Bcrmon 
parce  quelle  az  ung  enfant  que  la  detorbe  et  oyt  le 
Bermon  de  sainct  OeryayB  dimanche.  Le  confiiB- 
toire  efit  de  ladyis  quon  luy  face  lefi  remonBtrances 
et  admonitionfi  et  quelle  ne  face  pIuB  lee  fcBtes. 
(Beg.  du  Cansidaire.) 

—  Hermann  de  Wied  archevgque  de  Cologne 
amumce  aux  etais  qu^U  prepare  la  refartne. 

Jendi  22. 

Consistaire.  LoysFiaget  gueynier  etfiafemme, 
a  cauBe  de  ce  qui  luy  fuBt  ditz  laultre  iour  a  cauBe 
de  la  caresme.  II  crie  mercy  a  Dieu  et  a  la  Boig- 
norie  et  entendoit  de  bien  faire  .  .  .  .  et  a  careBme. 
et  ne  cuydoit  pafi  mal  fere  et  fust  mardy  au  aer- 
mon  et  oy  t  belles  paroIIeB  que  luy  furent  fort  agrea- 

bles  et  preecha  Blanchet az  ditz  lorayson 

en  une  facon  quest  bien  eatrange  et  a  ditz  la  con- 
feeeion  comme  quest  rien  de  bon  entierement  par 
ignorance.  La  femme  az  cBte  interrogue  ee  elle  az 
nnl  Bcrupnlle  de  la  religion  et  de  la  carofime.  Res- 
pond  queUe  mange  de  ce  que  Bon  mary  a  mange 
et  non  point  de  cher  ouy  bien  doB  auItroB  yian- 
dcB  reBorve  de  la  cher  defi  oeufiGs  et  du  fromage. 
Elle  entend  que  se  la  cher  luy  eetoit  nuyfiable  a 
Bon  salut  quelle  nen  mangeroit  iamayfi  et  quau 
contrayre  se  elle  ecayoit  offencer  Dieu  quelle  nen 
mange  quelle  en  mangeroyt  et  cependant  elle  en 
Teolt  manger.  Et  na  ditz  point  de  chapellet  il 
y  a  ung  an  et  ne  fit  point  de  festeB  fiinon  celles 


3non  az  ordonnance  de  Messieurs L^ 
u  Oonsistoyre  OBt  pour  le  mari  quil  yienne  aa 
commencement  du  Bormon  le  iour  de  cene  et  la 
fenune  Bemblablement  quon  la  yoye  bien  des  pre- 
miers  et  quelle  ne  barbotte  point  au  Bormon  et 
quon  leur  &ce  Iob  remonstranceB  a  touB  denx.  CBeg. 
du  Cansistaire.) 

Vendredi  23. 

La  cene  sera  eSUbrie  a  P&ques  deux  fais  aux 
trais  temples  de  8.  Pierrej  8.  Oervais  et  de  la  Made- 
leine.    {Reg.  du  CanseU.  fd.  41  t;.) 

Dimanche  25. 

Festum  Paschae.  JEvanpelici  ChrBoe  prope  Me- 
tim  a  Ouisianis  absessi^  dispersi,  interfecti.  (Epp. 
460.  463.) 

AVRIL. 
Jeudi  5. 

Qansistaire.  Claude  Tappugnier  ferratier  ap- 
pelle  a  cauBO  doB  bonnoB  oeuyroB.  Refipond  quil 
entend  quil  eera  Baulye  par  la  mifiericorde  de  Dieu 
et  des  bonnefi  oeuyres:  il  croyt  que  Dieu  a  gre 
une  bonne  oouyre  et  quil  &ict  bonne  oeuyre  cest 
par  la  grace  de  Dieu  et  de  prier  la  yierge  Marie 
et  de  prier  pour  les  more  cela  efit  fion  scrupule  et 
opinion  quil  az  que  la  yierge  Marie  a  puiBsance  de 
prier  pour  nouB  defiquels  doubtes  a  efite  absolu  par 
M.  Calyin.    Bemanstrances.   CBeg.  du  CansistaireJ) 

Samedi  7. 

Articidi  Soifhanici.    {Opp.  VII.  Prctegg.  p.  10.) 

Lundi  16. 

Le  salaire  de  Oenestan  est  parte  de  200  fl.  a 
240.  Touteffoys  quil  aye  a  coufiellier  le  procureur 
general  en  seB  afferoB.    iBeg.  du  CanseU.  fd.  60  t;.) 

—  Pource  que  a  s^  demierB  pafiquea  prochaien 
pafisefi  M.  de  G-uyse  pour  le  Boy  de  France  en  la 
yille  de  Mob  fifit  quelque  eficlandre  aux  yrayfi  crifi- 
tiens  fidellefi  eyangelifitefi  et  pource  que  M"  O.  Farel 
il  estoyt:  ReBoIuz  pource  quil  fault  alle  a  Basle 
porter  le  prosBeB  contre  Amyed  Chappeaurouge 
que  il  Boyt  enyoye  ung  home  audit  Baele  et  le- 
quelt  pourra  aller  juBque  extrabourg  trouye  M^  Guil- 
laume  pour  Bcayoyer  de  la  pure  yerite  dudit  in- 
convenient  auBBy  pour  le  Bocory  en  ea  neceBfiite 
(i6.  /W.  61  V.). 

Vendredl  20. 

Betaur  des  commissaires  envayis  a  Thanon  et  a 
Armoy  au  sujet  de  Vaffaire  mentionnee  au  1 9.  Janvier. 
Leurs  nSgacialions  n'ont  pas  dbouti,  cependant  on  de- 
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cide  qu*il  sercM  faii  des  riparoKons  a  la  maisan 
euriaie  ^Armoy.    iBeg.  du  CkmseH,  foi.  66.) 

—  La  peste  se  dedare  a  Oenive.    {Boget  11.  70.) 

Samedi  21. 

Paid  IIL  a  Ferrare. 

Lmidi  23. 

Poupin  est  rappdS  de  Jussy  en  viUe,  d  rem" 
place  par  de  la  Mare  qui  y  a  he  afdrefois. 

—  M"  Guillaume  chambre  est diarge  d^enseigner 
aux  enfants  les  psaumes  de  David  pour  un  scdaire 
de  60  fl.    iBeg.  du  ConseU.  fd.  68.) 

—  Les  princes  prdestants  refusent  d^accepter  le 
reces  de  la  diete  de  Nuremberg. 

Mardi  24. 

Les  gages  du  chantre  sont  portes  a  80  /Z.  iven- 
tudlement  a  100.    iBeg.  du  ConseU.  fol,  70  v.) 

—  Lett^e  du  ConseU  a  Fard.    (Ep.  464.) 

Mercredi  25. 

M®  G.  F  ar  e  1.  Lequelt  par  la  parolle  de  Diea  a 
este  perseqnte  en  la  Tille  de  Mex  en  Lorrenne  et 
est  a  present  retire  Estrabourg.  Surquoy  resolu 
que  il  luy  soyt  enyoye  homme  yers  luy  ayeoque 
argent  pour  le  aasistyr  en  ses  neoessites.  {Beg.  du 
ConseU.  fol.  71.) 

Vendredi  27. 

Calvin  est  ehargi  d^instdUer  de  la  Mare  a 
Jussy,  dimanche  prochain  j  accompagni  de  deux  mem- 
bres  du  conseil.    iBeg.  fol.  74  v.) 

—  La  maiBon  curiale  de  lussiez  soyt  rabillie 
pour  la  demorance  du  predicant  (ibid.). 


iibid.). 


Dmanche  en  huit  instaJlaHon   de  Poupin 


Samedi  28. 

La  maison  Freyneville  rue  desChanoines  est 
definitivement  achetee  pour  160  ictis  sdeU^  uneaulne 
de  velleur  deuz  escus  pour  son  serviteur  et  une 
part  de  chauses.   {Beg.  du  ConseU.  fd.  76  v  et  78  v.) 

Lnndi  30. 

Ordonne  quil  soyt  envoye  ung  ministre  a  Ihos- 
pital  pour  solager  et  console  les  poyres  infect  de 
peste. 

—  M*  P.  Yyret    Pource  quil  fityct  plusieurs 


seryices  a  la  ville  tant  en  predication  que  aultre- 
ment :  Resoluz  de  luy  ballie  ung  heraulx  pour  le 
encompagnyr  jusque  a  Lausanne  et  il  luy  soyt 
donne  6  escus  soley:  lesquelx  na  youIsu  prendie 
et  icyeulx  hont  este  retomes.    CBeg.  fd.  77  v.) 

M®  lerosnime  italien  obtieni  un  hgement  a 
VhqpUai  (ib.  fd.  78). 

MAI. 
Mardi  1. 

M.GaIyin  a  refferus  comment  M^  Bastian 
Chastillion  est  tout  prest  pour  alle  en  Ihospital 

i>estilencial.  Surquoy  resoluz  que  demaien  appres 
e  sermon  lon  adyisera  sus  tel  affere.  Et  pour 
aultant  que  illya  des  predicans  quil  hont  diest  qne 
plustout  que  aller  a  Ihospital  il  vouldroyent  estre 
aux  dyables,  resoluz  de  les  demander  demaien  et 
qne  il  leur  soyt  fayct  bonnes  remonstrances.  (Reg. 
du  ConseU.  fol.  80.) 

—  Bemboursement  a  de  la  Mare  des  frais  de 
rSparation  a  la  maison  curiaie  (ib.  fol.  80  v.). 

—  Aumone  a  JSrome  italien,  3  coppes  de  fro- 
ment  d  5  fl.  (ibid.). 

Mercredi  2. 

Au  sujd  des  ministres  qui  auraient  parle  de 
se  donner  au  diatie  ordonne  dinformer  si  lest  ainsy 
et  si  ce  conste  quil  soyent  demys  de  leur  ministere. 
—  ChatHlon  ed  envoyS  a  Vhopital  pestHentid :  touteffois 
resoluz  que  il  soyt  supercedyr  par  ung  peult  et 
cependant  Bemard  Ballian  (?)  quil  est  deyja  a 
Ihospital  les  pourra  consoler  ceulx  qui  seront  ne- 
cessiteulx.    (Beg.  fd.  82.) 

Lundi  7. 

Logement  octroyS  a  Poupin.  iBeg.  foL  86.) 
II  en  eist  encore  question  2e  11. 

Vendredi  U. 

Logement  octroyS  a  lerosnime  italien.  —  Le 
ministre  Blanchet  est  envoye  a  PhopUal  pestUentielj 
avec  augmentation  de  saiaire  d  nourriiure,  {Beg. 
fd.  89.  Comp.  Lundi  14.  fd.  91  v.  Mardi  15.  fd.  93.) 

—  La  cene  doit  Stre  cSUbrSe  le  13. 

Lundi  14. 

On  vend  les  orgues  de  Bive.    (JReg.  fd.  91.) 

—  Rrovocation  de  Caroli  a  Farel   (j^.469.) 

—  AssenMSe  des  protestants  a  Stradfourg  pour 
les  affaires  de  Mete.    CEp.  470.) 


313 


ANNALES  1543. 


314 


LimdiSL 

Gonferences  d  StmAourg  au  sujet  de  Vaffaire  de 
Mdg.    iRrotocole,  Ep.  472.) 

—  B^ponse  de   Farel  a    Caroli.     iEp,   471.) 
Con^.  Opp.  T.  IX.  Trdegg.  p.  65. 

Lnndi  28. 

Calvin  dinonce   Courtois  et  Chaponneau 
aux  ministres  de  Neuehdtd.    iEp.  474.) 

Jeadi  8L 

Lettre  de  remereiments  de  Farel  au  Conseil  de 
Gtneve.     {Ep.  476.) 

JUIN. 

Vendredi  L 

Le  ministre  Blanchet  par  le  bon  rolloyer  de 
Dieu  est  trespasse  a  Ihospital  pestilencial.  Surqnoy 
resoluz  de  pQurvoystre  dung  aultre  pour  alle  con- 
Bole  les  poyres  infect  de  peste,  et  pour  cella*  fere 
qne  les  ministres  ce  doybgent  aBsemble  pour  ad- 
yiser  entre  eulx  le  plus  propre  affin  le  presenter 
cn  conseil  pour  luy  conmiande  dalle  audit  hospital : 
et  quant  a  lellection  pour  alle  audit  hospital  cQcelle 
en  8oyt  forcluz  M.  Calvin  pource  que  lon  en  a 
faolte  pour  leglise.     iBeg.  du  ConseU.  fol.  110.) 

—  Les  ministres  du  S.  Evangile  hont  estes 
demandes  en  conseil  et  leur  a  este  fayct  comman- 
dement  de  eslyre  entre  eulx  ung  predicant  pour 
alle  a  Ihospital  pestilencial  consoler  les  porres  in- 
fect  de  peste  et  quil  il  le  nous  ayent  a  presenter 
demaien  appres  le  sermon  affin  de  lenvoye  audit 
Iiospital  iibid.  fol.  112). 

Samedi  2. 

Les  predicants  se  sont  presentees  et  appres 
plnsieurs  remonstrances  etc.  M.  Galvin  a  diest 
qnil  havoyent  troye  home  propre  pour  alle  a  Ihos- 
pital  pestilencial  duquelt  en  yollyent  respondre: 
non  pourtant  ne  lont  nomme  jusque  il  ayent  mieulx 
interrogue  et  hont  este  remys  a  le  presente  en 
conseil  a  troys  heures  appres  midy  iih%d.  fd.  113). 

—  Ce  sont  presentes  M.  Calyin  et  M.  de 
Geneston  docteurs,  M^  Philippe  de  Eglesia, 
H"  Abel  et  M"  Loys  Treppereaulx  ministres 
et  predicans  de  Oeneye  lesquelx  hont  expose  com- 
ment  pource  que  entre  eulx  il  hont  adyise  que  pour 
alle  a  Ihospital  pestilential  il  fault  quil  soyt  ferme 
et  non  point  craientiffis  et  quil  hont  troye  ung  le- 
qnelt  est  de  France  fidele  parquoy  si  la  seigneurie 
le  troye  aggreable  il  le  presente.  Remys  aLungdi 
pour  il  advise  (i&MJ.). 


Mardi  5. 

Messieurs  les  ministres  assayoyer  M.  Jehan 
CalyinetM.  de  Genestodocteurs,  AymeCham- 
pereaulx,  Fhilippe  de  Eglesia,  Abel  Popin  et 
Loys  Champereaulx  [sic\  predicans  en  Geneye 
hont  comparus  en  conseyl  et  a  propose  comment 
nal  deulx  non  la  constance  dalle  a  Ihospital  peati- 
lencial  combien  que  leur  office  porte  de  seryyr  a 
Dieu  et  a  son  Eglise  bien  en  prosperite  que  en 
neccessite  iusque  a  la  mort.  Et  dayentage  est  neo- 
cessayre  de  en  eslyre  et  constitue  ung  aultre  au 
lieu  de  M^  Pierre  Blanchetlequel  est  allea  Dieu 
audit  hospital,  et  que  si  playct  a  la  seigneurie  de 
accepter  ung  quil  cognoysse  lequelt  est  bien  propre 
il  seroy  chose  consolatiye  aux  poyres  infect  de 
peste,  combien  quil  confesse  que  en  ce  endroyct  ne 
font  leur  debyoyer.  Surquoy  resoluz  de  les  aoyr 
pour  entendre  dyceulx  lequelt  aura  yoUoyer  pour 
fere  son  office  et  alle  secory  et  consoler  lesdicts 
poyres  iufect  affin  sur  cella  il  adyise :  touttefoys  M. 
Calyin  nest  compryns  ayecque  les  aultres  pour  ce 
quil  besognye  a  seryyr  en  leglise  et  respondre  a 
tous  passans  ayecque  ce  pour  hayoyer  conseyl  de 
luy.  Et  estant  rentre  les  dicts  predicans  ascayoir, 
les  dicts  Champereaulx,  de  Ecolesia,  Abel  et  Trep- 
pereaulx,  appres  les  remonstrances  que  cella  estoyt 
de  leur  office  non  seuUement  en  temps  de  prospe- 
rite  mes  en  temps  de  guerre  et  de  peste  et  aultres 
neccessites  est  leur  office  de  seryyr  leglise  cristienne : 
hont  confesse  quil  est  yray  et  quil  est  de  leur  office 
mes  Dieu  encore  ne  leur  a  donne  1a  grace  de 
hayoyer  la  force  et  constance  pour  alle  audit  hos- 
pital  priant  les  tenyr  pour  execuser  M.  de  G-e- 
neston  sest  offert  dy  alle  moyennant  que  lellection 
ce  fasse  selon  Dieu  et  si  le  sors  tombe  sur  luy 
quil  est  prest  dy  alle.  Et  icyeulx  ayans  aoys  re- 
soluz  de  prier  Dieu  de  leur  donner  mellieur  con- 
stance  pour  ladyenyr  cart  des  icy  en  la  jl  fault 
quil  serye  leglise  en  toutes  choses  selon  leur  office: 
mes  pour  a  present  quil  soyt  acoepter  celluy  quil 
hont  presenter  moyennant  quil  soyt  souffizant  a  tel 
office  et  quil  laye  a  examiner  affin  den  fere  la  re- 
lation  demaien  en  conseyl.  {Beg.  du  ConseU.  Vd. 
37.  fol.  117.) 

Vendredi  8. 

II  est  question  ^empoisonneurs  qui  de  nuU  se^ 
ment  la  peste  par  la  viUe  (ib.  fd.  120.) 

Samedi  9. 

Psalmes  de  Dayid.  Lesqueulx  sont  imprime 
ayecque  la  game  et  les  prieres  de  leglises:  mes 
pource  quil  &yct  mention  en  icyeulx  de  la  salu- 
tation  angelique  resoluz  que  ioelle  soyt  ostee  et 
la  reste  est  troye  bon  et  que  il  ne  soyt  faict  fault 
de  oella  oster.   (JReg.  du  Conseil  Vd.  87.  fd.  121.) 
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Dimanche  10. 

Preface  de  la  nouveUe  edition  de  la  Forme  des 
prieres  et  du  Psautier.    (Prciegg.  VL  p.  16.) 

Samedi  16  an  matiiL 

A  este  apportee  une  lectre  de  M**  Gaillaume 
Farell  predicant  deEstrabourg  conoemant  lafiaire 
de  oeulx  de  la  ville  de  Mex  en  Lorraine  et  ausay 
de  la  contradicion  de  Oaroly  revorte  de  levangille 
medisant  de  ministres  de  la  parolle  de  Dieu.  La- 
quelle  a  este  apportee  par  M®  Pierre  Viret  lequel 
declayre  a  la  reste  du  contenuz  desdictz  affaires. 
Surquoy  ayant  veu  la  dite  letre  a  este  advise  de 
appeller  le  coneeilz  a  deux  heures  apres  mydi  pour 
ouyr  ledit  M^  Pierre  sur  ce  qui  vouldra  proposer 
touchant  ledit  aflSaire.  iBeg.  du  ConseU.  Vol.  37.  fol. 
129  V.) 

MemQ  jonr  apr^s  midi. 

M'  Pierre  Vyret  nostre  ancien  ministre  a 
present  demourant  a  Lausanne  a  monstre  et  pre- 
sente  une  missive  envoyee  par  M"  Guill.  Farel 
et  en  oultre  a  expose  comment  aMetz  enLorrenne 
Pierre  Oaroly  presche  contre  le  sainct  evangille 
et  en  chiero  blasme  grandement  nous  ministres  les 
nommant  quil  ne  sont  que  heretiques  et  que  il  les 
veult  maientenyr  tel.  Surquoy  resoluz  den  escripre 
tant  a  Berne  Strabourg  et  a  Metz  et  soyt  envoye 
avecque  ung  heraulx  M.  Oalvin  vers  telles  seig- 
neuries  avecque  lectres  missives  affin  si  lon  peult 
obtenyr  dispute  auditz  Metz  quil  soyt  la  pour  res- 
pondre.  Oe  que  de  bon  cueur  cest  offerte  de  fere 
iOid.  fol  130). 

[Ges  notes  du  registre  du  ConseU  cFetat  ne  s'ao- 
cordent  pas  avec  la  date  de  la  lettre  de  Viret  (480) 
Sapres  laqueUe  Calvin  serait  parti  de  Berne  des 
le  Samedi  16.  Or  Wapres  la  tettre  482  il  a  du  etre 
a  Strasbourg  avtmt  la  fin  de  Juin.  B  se  pourrait 
gue  la  date  du  N.  480  fiit  inexcude  de  sorte  que  le  de- 
part  de  Geneve  pourrait  etre  reculS  jusqu'au  19  ou  20.] 

Lundi  18. 

Sur  les  blasfemes  proferes  aMetzpar  Oaroly 
oontre  la  parolle  de  Dieu  et  nous  ministres:  Or- 
donne  quil  soyt  envoye  audit  Metz  M.  Oalvin 
nostre  ministre  pour  respondre  audit  Oaroly  et 
de  cest  affere  en  soyt  parle  et  escript  a  Berne 
Basle  Estrabourg  et  a  la  Sgrie.  de  Metz:  et  les 
letres  hont  estees  lisues  et  trouves  aggreables:  et 
luy  soyt  baillie  ung  heraulx.  Et  daventage  si  la 
Sgrie.  deBerneluy  ballie  compagnye  semblablement 
deputerons  un  seigneur  du  Oonseil  pour  aller  avec- 
ques  eulx  iusques  audit  Metz.  (Beg.  du  ConseU. 
Vd.  37.  fd.  132.    Ep.  479.) 


Mardi  19. 

Le  prSdicant  d^Armoy  sdKdte  une  augmentaim. 
On  lui  aOoue  10  fl.    (Beg.  du  ConseU.  fd.  183.) 

Dimanche  24. 

Entrevue  de  Charles-Quint  et  de  Paul  IIL 
a  Busseto. 

Lnndi  25. 

Seconde  reponse  de  Fard  a  Cardi.    (Ep.  481.) 

Mardi  26. 

Les  Srs.  predioans  assavoyre  M^  Abel  et  Mr 
de  Geneston  hont  expose  oomment  M.  Oalvin 
havoyt  corrige  un  nouveaulx  testament  qui  estoyt 
aut  vray  mes  aulchongs  desirant  oalumpnye  sus 
lescripture  saincte  hont  &yct  ung  summayre  suspect 
sous  le  nom  dudit  M.  Oalvin  lequelt  lehan 
Michiel  a  imprime  et  devant  que  estre  publie 
hont  pryer  il  donner  ordre.  Sur  quoy  resoluz 
que  le  soultier  et  lon  des  Sgrs.  du  conseyl  assa- 
voyer  Jaques  des  Ars  il  doybjent  allerenla  may- 
son  dudit  lehan  Michiel  et  seler  tous  les  lyvres 
imprimes  et  apporter  en  la  moyson  de  la  ville  la 
copie  dudit  nouvaulx  testament  et  ung  dicieulx 
imprime  affin  de  ies  visite  et  si  ny  a  nulle  errear 
que  lesdits  livres  soyent  relaches:  si  ce  trove  &alte 
quil  soyent  confisques  a  la  Seigneurie.  (^Beg.  du 
ConseU.  Vol.  37.  fol.  138.)  Estant  revenus  le  Sr. 
Jaques  des  Ars  et  ayans  entendus  sa  relation 
ordonne  que  la  copie  des  nouveaulx  testaments  par 
luy  imprimes  soyt  ballie  a  nous  predicans  pour  les 
visiter  affin  fere  la  relation  Yendredi  prochaien  et 
ce  quest  deyjaz  imprime  soyt  mys  sous  la  maien 
de  la  seigneurie  {fd.  138  v.). 

Vendredi  29. 

Johan  Michiel  imprimeur.  Sur  ce  quil  estovt 
appres  a  imprimer  en  petite  forme  le  nouveaulx 
testament  et  pource  que  sans  licence  il  hont  adiouxte 
aulchongs  summayres  luy  a  este  deffendu  lovre. 
Touteffoys  ayant  entendus  la  relation  des  Srs.  pre- 
dioans  assavoyer  M.  Abel  et  M.  de  G-eneston 
lesquelx  hont  refferus  que  le  tex  est  bien  mes 
quant  aux  summayres  que  il  non  enoore  oelle  visite 
Surquoy  resoluz  quil  ayent  a  enoore  viaite  lesdits 
summayres  des  icy  a  mardy  prochaien  et  si  il  ny 
az  chose  contre  Dieu  que  il  leur  soyt  permys  de 
paracheve  Ihovre.    {Beg.  du  Conseil.  fd.  140.) 

Samedi  30. 

Lettre  de  M«  P.  Y  i  r  e  t :  lequel  a  esoript  com- 
ment  il  a  tenuz  oompaignye  a  M.  Oalvin  iasques 
aBerne  et  que  M.  Oalvin  est  alle  iusque  aEstra* 
bourg  et  que   luy  sent  est  retorne  &  Lausanne  et 
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il  espere  qne  M.  Oalvin  seraz  informe  des  afferes 
de  Oaroli.    (Beg.  du  Cansea.  fol.  141.    Ep.  480.) 

JUILLET. 
Mardi  3. 

Sur  ce  que  lon  hayoyt  donne  charge  anx  pre- 
dicans  de  viaite  les  nouyeaulx  testamenB  ayecques 
les  summayres  imprimes  par  J.  Michiel:  ont 
refferuB  qml  il  troye  esdits  summayres  erreurs. 
Snrquoy  resoluz  de  encore  commander  esdits  pre* 
dicans  des  icy  a  yandredy  prochain  quil  ayent  a 
ballie  lesdits  erreurs  par  escript  et  puyB  lon  U  ad- 
YiBera.    {^Beg.  du  Conseil.  Vdl.  37.  fol.  143  v.) 

—  Ordonne  que  le  consistoyre  soyt  tenuz  a  la 
cloystre  8.  Pierre  (ibid.  fol.  144). 

Jendi  5. 

L^absence  de  Calvin  pour  les  siances  du  con- 
sistoire  est  signaUe  pour  le  5  ei  le  26  juUlei,  le  23 
d  28  AoiU,  mais  non  powr  les  au^es  seances. 

Vendredi  6. 

Vimprimeur  Michel  est  cUS  pour  Lundi  pour 
qnil  yoysse  les  erreurs  que  sont  esdits  testamens. 
{Beg.  du  ConseiL  foi.  146  v.) 

—  BuOe  qui  suypend  le  Condte. 

Samedi  7. 

Lon  a  recyeu  une  lectre  de  M.  Oalyin  estant 
Estraboorg  ayecque  la  seconde  Epistre  de  M*  Ouill. 
Farel  et  les  Articles  enyoyes  a  Mes:  touteffoys 
remys  laffere  a  lungdy  prochain.  Oe  present  affere 
est  a  cause  de  la  dispute  de  Earoli  et  Farel 
pour  la  religion  cristienne.  {Beg.  du  Conseil.  fol.  147. 
Ep.  484.) 

Mardi  10. 

Ayans  aoys  les  predicans  aussy  ledit  impri- 
meur  et  ung  aultre  ayecques  luy :  resoluz  que  ayant 
que  permectre  quil  soyent  imprimes  que  limprimeur 
doybge  alle  troye  M.  Oalyin  et  M^  G.  Farel 
Estrabourg  et  si  escripye  quil  nya  nul  erreur  il 
leur  sera  permys  de  imprime  etparacheyelhoeuyre. 

Lon  a  rec^eu  noyelles  par  lettres  de  M.  Oal- 
yin  comment  il  espere  dans  quinze  jours  ou  daller 
a  Mex  ou  de  sen  retomer  et  a  enyoye  la  seconde 
epistre  de  M«  Ouill.  Farel  addressante  a  Oaroli 
et  ordonne  de  la  ballie  a  lehan  Oirard  pour  lim- 
primer.    (Beg.  du  Conseil.  fd.  150.) 

Mercredi  IL 

A  oause  de  la  dispute  que  ce  doyd  dresse  a 
Metz  en  Lorrenne  entre  Karoli  proposant  et  M. 


3 


Oalyin  et  M®  Farel  deffendant  lon  a  enyoye  le- 
dit  Oalyin  nostre  ministre  iusques  Estrabourg  et 
de  la  a  Metz  si  est  necessaire  duquelt  hayons  heu 
noyelles.  Et  sur  cella  ordonne  de  luy  fere  responoe 
ue  si  Dieu  permest  quil  soyent  aoys  que  yollons 
e  nostre  coste  rendre  nostre  debyoyer  et  que  luy 
enyoyons  encore  dix  escus.  Et  si  ne  yest  a  Metz 
quil  aye  a  sen  retomer  le  plus  briefz  quil  sera 
poBsible  et  aussy  quil  doybge  fere  nous  amyables 
remerciacions  a  Basle  et  Estrabourg  du  bon  recuyl 
quil  luy  hont  &yct  a  nostre  &yeur.  {Cornp.  ta 
leUre  N.  486.) 

—  Le  S'  Olement  Marot:  a  sa  humble  re- 
queste  luy  a  este  permys  de  fere  imprimer  le  liyre 
intitule  Lenfert  de  Paris.    {Beg.  du  C^eU.  fd.  151.) 

—  Lettre  des  ministres  a  Calvin  au  sujet  de 
VidUion  du  N.  T.  avec  les  sommaires.    (Ep.  487.) 

Lundi  23. 

Poupin  demande  un  secours  a  cause  de  la 
chertS  du  temps.    (.Beg.  du  Conseil.  fol.  161  v.) 

—  Lettres  patentes  du  roi  de  France  promul- 
guant  les  artides  de  la  Sorbonne.  iPrdegg.  du  T.  VII. 
p.  \0  ss.) 

Jeudi  26. 

Hemumn  de  Wied  prSsente  aux  Stats  des  pro- 
posHions  de  rSforme. 

Mardi  3L 

Sur  ce  queM.  Oalyin  est  toutiour  Bstrabourg 
a  cause  de  laugmentacion  de  leyangiele  et  pour 
la  ioumee  de  Metz,  a  escript  noyelles  comment 
il  espere  que  lissue  sera  bone  de  laffere  et  que 
larcheyesque  de  OoIIognye  par  la  grace  de  Dieu 
est  fort  a  leyangile  et  que  le  Turch  est  deslibere 
de  entre  en  Allemagnye  par  troys  costes  et  que  le 
Boy,  Lempereur  et  le  duc  de  Oleyes  sont  en  grand 
trouble.    {Beg.  du  ConseU.  fd.  167.    Ep.  492.) 

AOUT. 
Mercredi  L 

ArticiuU  Sorbonid  ediH.  (Opp.  T.  VII.  Ptolegg. 
p.  10.) 

Vendredi  8. 

M.  de  Oeneston  par  le  yolloyer  de  Dien 
est  infect  de  peste  et  sa  femme  est  ajHe  a  Dieu  de 
la  dite  maladie  et  pour  icellny  preseryer  ordonne 
que  il  luy  soyt  balUe  lieu  propice  pour  le  secoryr 
et  que  il  luy  soyt  ayder  a  toutes  choses  a  luy  nec- 
cessayres.    (Beg.  du  ConseQ.  fd.  169.) 
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Vendredi  10. 

M^  Ant.  Maroourt  a  esoript  quil  plaise  a  la 
Seigneurie  de  le  laysse  entre  alle  et  venyr  en  Ge- 
neve.  Resoluz  que  toutes  gens  de  bien  peulve  venyr 
en  Oeneve  iibid.  fol.  188  v.)* 

Jeudi  16. 

Ccdvin  quMe  Strtisbaurg.  (JSp,  495.) 

Vendredi  17. 

Fh.  de  Ecclesia  a  expose  quil  a  entendu  tant 
luy  que  les  aultres  ministres  que  il  y  a  plusieurs 
disBolution  dans  Oeneve,  priant  permestre  de  tenyr 
le  consistoyre  pource  que  la  saincte  oene  oe  ap- 
prouche  de  celebrer.  Surquoy  resoluz  que  le  oon- 
sistoyre  soyt  tenuz  et  quant  aux  insolenoes  que  lon 
oe  informe  des  delinquans  et  selon  leur  demerites 
soyent  ohasties.     (Beg.  du  GonseU.  fol.  195  v.) 

Mercredi  22. 

M.  Calvin  est  a  present  Estraupurg  a  cause 
de  la  dispute  que  oe  doyb  fere  entre  luy  et  Oaroli: 
lon  a  reoeu  une  lettre  de  sa  part  {Ep.  N.  494) 
oomment  ledit  Oaroly  ne  veult  observer  sa  pro- 
messe  et  que  en  briefz  sera  de  retour  de  pardeoa. 
{Beg.  du  Qmseil  fol.  200.) 

Mardi  28. 

Redamations  de  IHb  Durand  predicant  d^Armoy 
et  de  De  la  Mare  de  Jussy,  reUxtivement  a  leurs 
interets  particuUers  Cmaison  etc.)  H  y  est  fait  droit. 
(Reg.  du  CmiseU.  fol.  205  v.  206  v.) 

Jendi  30. 

Calvin  assiste  a  la  sSance  du  Consistoire  apres 
une  absence  de  plus  de  deux  mois.  (Beg.  du  QmsiS' 
toire.) 

Vendredi  31. 

Ayans  avoys  M.  Oalvin  et  les  autres  minis- 
tres  quil  hont  visite  le  noveault  testament  que  lo- 
han  Miohiel  a  imprimer:  oombien  que  en  ioelluy 
aye  plusieurs  faultes  aux  sommayres  non  pourtant 
luy  ayans  fayot  bonnes  remonstranoes  pour  oeste  foys 
luy  soyt  permys  de  paraoheve  loeuvre  moyennant 
quil  ne  meote  pas  Oeneve  ny  le  nom  de  M.  Oal- 
vin.    (Beg.  du  ConseU.  fci.  209.) 

—  y endredy  dernier  iour  daougst  au  temple  de 
la  Magdaleine  M.  le  Sindique  Ohioand  et  M. 
Oalvin.  Reconsiliaoion.  Se  presenterent  devant 
enlx  Ypolite  Rebit  et  freres  dune  part  et  noble 
Bartholome  reiaissee  de  Riohardot  femme  de 
N.  lehan  Aohard  de  laultre  part.  A  oause  des 
iniures  proferees  par  ladite  N.  Bartholome  oon- 


tre  ledit  Ypolite  luy  disant  traystre  meohant  et 
aultres  iniures  a  laquelle  ohose  respondit  ladite  N. 
Bartholome  non  avoir  profere  tellee  iniures  et 
quelle  ne  luy  appella  iamais  traystre  bien  quelle 
luy  avoit  reproohe  quil  estoyt  meohant  etc.  On  les 
exhorta  de  se  pardonner  lung  laultre  pour  sainote- 
ment  reoepvoir  la  sainote  oene  de  nostre  Seigneor 
et  pour  vivre  en  paix  et  bonne  charite  les  ungs 
aveo  les  aultres.  A  quoy  respondirent  tons  deox 
quilz  en  estoyent  contents  et  quil  nen  fast  iamais 
plus  parle  et  se  sont  pardonnes  lung  laultre  et 
touohe  en  signe  de  bonne  paix  doresenavant  les- 
quelles  ohoses  sus  faytes  ledit  Rivet  demande  es- 
tre  mis  en  esoriptz  afiin  que  au  temps  advenir  sen 
puisse  ayder.  Et  ladite  N.  Bartholome  az  dict 
quelle  le  tenoit  pour  homme  de  bien  etc.  (Reg.  du 
Consistoire.) 

—  Le  meme  jour  fut  superoede  la  solempniza- 
tion  de  la  sainote  cene  qui  devait  avoir  lieu  1e  2. 
Sept.  a  cause  de  certains  gens  de  guerre  passans 
par  icy.  Par  bon  respeot  a  este  remise  iusqua  di- 
manohe  proohaien  9  («Md.). 

SEPTEMBRE. 

Mardi  4. 

Le  frere  de  M*  Oalvin.  Lequel  a  pryer  lay 
voUoyer  admodie  la  moyson  que  fust  a  M.  de  Bo- 
mont  en  poyant:  et  il  oe  aoffire  de  la  vacquer  toa- 
tes  foys  et  quantes  quil  playra  a  Messieurs.  Or- 
donne  que  le  tressorier  iouxte  lesdites  condicions 
laye  a  admodie  et  quil  doybge  poye  tant  tenuz 
tant  poye.    {Beg.  du  GonseU.  fol.  212  v.) 

Vendredi  7. 

M.  Oalvin  a  prier  pouroe  qui  sest  remuez  en 
laultre  maison  demande  meotre  en  inventoyre  ce 
quest  enohieu  de  M.  de  Bomont  et  oe  qui  en  de- 
livrera  par  sa  decharga  Ordonne  que  lon  des  se- 
cretaires  alle  faire  ledit  inventoyre  avec  le  tresorier. 
{Beg.  du  ConseU.  fol.  215.) 

—  Ordonne  que  a  la  requeste  de  noble  Ny- 
oolas  beaufrere  du  frere  de  M.  Oalvin  soyt  ad- 
modie  par  M.  le  tresorier  auquel  lon  donne  puis- 
sance  de  faire  oomme  il  luy  semblera  en  admodi^ 
tion  par  le  pris  de  xx.  florins  (ibid.). 

—  Le  duc  Guillaume  de  Cleves  se  soimi 
a  Charles-Quint  a  Venloo. 

Vendredi  14. 

La  sainte  cene  sera  ceWMree  dimanehe  proehain. 
iBeg.  du  ConseU.  fol.  220.) 
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Lnndi  24. 

M'  de  Ecolesia  M«  Abel  et  M«  L.  Trep- 
perean  mioistres  hont  expoee  la  chierte  du  temps 
present  et  comment  i1  ne  peulye  viyre  de  leur 
gages  requerant  il  avoyer  eegard  sur  eulx.  Sur- 
quoy  reeoluz  de  leur  fere  bonnes  remonstranceB  des 
grandes  charges  que  la  yille  supporteet  quil  ayent 
nog  peu  de  pacience.    (Bed.  du  CanseU.  fol.  226 1;.) 

Vendredi  28. 

M«  Jaques  Baud  ministre  de  Oilligny  nest 
capable  a  deBseryyr  aut  ministere:  il  luy  est  fayct 
deffcDce  de  non  plus  sen  mesler  et  soyt  enyoye 
les  dymenches  ung  predicant  de  la  ville  auquelt 
fioyt  ballie  ung  cheval  de  Ihospital  et  qnelquechoBe 
poor  sa  poienne:  cependant  lon  adyisera  sus  ledit 
Baud.    {Beg.  du  Consea.  fd.  231.) 

—  Beme  ecrit  au  sujet  d^une  augmeiifdatum  de 
traiitement  a  payer  a/u  pridieant  d^Armay  (ibid.). 

OOTOBRB. 
Mardi  2. 

J.  Chautemps  procureur  de  Vhopital  annonce 
au  ConseU  que  les  predicants  nigligent  le  soin  des 
malades.  Le  Canseil  dSoide  qu^an  leur  fera  des  re- 
numtrances.    (Boget  II.  74.) 

Lnndi  8. 

Les  ministres  rSelament  cantre  la  dicision  relative 
a  la  desserte  de  Celigny.   (Beg.  du  CanseiL  fdl.  237.) 

Samedi  18. 

EdU  puOii  a  Mete  eontre  Vhirisie.  (Ep.  N. 
511  his\ 

Dimanche  14. 

Premiere  lettre  de  Calvin  a  M.  de  Falais. 
{Ep.  N.  508.) 

Lnndi  15. 

Le  S'  Oalyin  a  expose  pour  et  au  nom  de 
Gl.  Marot  requerant  luy  fere  quelque  bien  et  ils 
8ont  .  .  .  .  de  cumplir  lee  seaulmes  de  dayid.  Or- 
donne  de  luy  dire  qui  pregnent  passience  par  le 
present    (Beg.  du  Canseil.  fol.  243  v.) 

—  On  aBoue  250  fl.  paur  taut  om  mimstre  d^Ar- 
moy  (ibid.). 

Mardi  16. 

M'  Oalyin  expose  si  plaict  a  Messieurs  que 
en  escripye  appart  au  Beigneur  Bemard  Maire 
de  Basle  et  aultres  dudit  affaire.  Sur  quoy  ordonne 
qui  en  escripye  a  oeulx  qui  entendra  estre  expedient. 
Beg.  du  CanseiL  fal.  245.) 

Calvipt  opera.     Voh  XXJ. 


—  Cammencement  de  la  contre^iformation  a  Co- 
logne.    (Ep.  N.  497.) 

Mercredi  17. 

M.  Calyin  a  aussi  escript  une  lettre  au  S' 
Bemard  Mayre  banderet  de  Basle  touchantz  nous 
affaires  et  ioumee  amyrable  delaquelle  le  double  a 
este  lissuz  ioy  en  conseuz  lequel  a  este  trouye  bon  et 
ordonne  de  la  faire  tenir  a  M.  Miconius  predi* 
cant  de  Basle  ayec  une  lettre  adressant  audit  Mi- 
choniuB  affin  de  plus  surement  la  faire  tenir  audit 
banderet  Mayer  et  de  le  prier  de  nostre  part  qui 
nous  aye  en  nous  affaire  pour  reoommande.  (Beg. 
du  CanseU.  fci.  246  v.) 

Jendi  25. 

Consistaire.  Jane  femme  dcFrancoys  Bossey 
peyroUier  accusie  d^a/vair  fait  une  tentative  de  suicide 
en  se  jetant  a  la  rimere  respond  quelle  scet  la  cauBO 
pourquoy  et  hier  quand  elle  alloit  layer  les  draps 
dung  enfant  il  luy  print  quelque  chose  au  cueur  quelle 
se  pensa  noyer  et  se  recommanda  alors  de  bon  cueur 
a  Dieu  et  quelle  estoit  fasohee  de  quelque  mauyaise 
chose  qui  la  menoyt:  en  departant  de  la  mayson 
alla  yers  les  Aygues  yiyes  que  luy  sembloit  morir 
et  quelle  se  mist  dedans  leau  iusques  au  yentre  un 
peu  plus  hault  pour  quelle  avoyt  yerse  de  ihuile 
et  ayoit  peur  que  son  mari  nen  fiist  corrosse  et 
I>our  quil  ayoit  achepte  une  mayson  qui  nestoit  paB 
paye  et  quils  ayoient  deux  petits  enfans  et  ayoit 
peur  quils  ne  fussent  moIesteB  et  frequentes  les  ser- 
mons  plus  que  aultrefoys  et  receut  la  cene  demiere 
et  dit  quelle  ne  despollia  point  pour  aultre  chose 
synon  que  pour  aller  querre  les  draps  qui  sen  al- 
loient  par  leau.  Lon  a  fayt  les  remonstrances  a 
Francoy^  Bossey  peyrollier  bourgeois  de  Geneye 
mari  de  ladite  Jane.  Ne  scet  la  cause  pourquoy: 
respond  quil  hante  les  sermons  les  festes  et  touchant 
sa  femme  ne  scet  pourquoy  ceste  fortune  la  print 
ainsi  hier  et  cestoit  pour  cause  delargent  quil  deb- 
yoit  de  la  mayson  et  la  tousiours  trouye  une  femme 
honeste  et  ne  lavoit  point  corrousee  et  ne  la  iamays 
troye  transporte  dententement  comme  elle  estoyt 
hier.  Lon  a  fayt  les  ammonidons  a  la  dite  Jane 
et  sen  est  allee  yers  ses  petis  enfans.  Az  ditz 
lorayson  et  la  confession.     (Beg.  du  Cansistoire.) 

Bucer  prapose  a  Calvin  d^adresser  a  VempC'' 
reur  un  ecrit  sur  la  reformation  de  TEglise.  (Ep. 
N.  511.) 

Vendredi  26. 

Estoyent  remis  au  temple  de  la  Magdeleine 
pour  reconsiller  apres  le  sermon  No.  Pierre  Tissot 
tresorier  Francoyse  sa  mere  et  Loyse  sa  femme. 
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Gependant  ladite  Franoojse  demanda  poor  Ihonneor 
de  Dieu  quon  adyisa  son  fils  et  safemmepar  ensemble 
etlehan  TiBsot  son  frere.  Ponrce  que  leditPierre 
et  sa  femme  ne  se  sont  paspreeentesM.  Ohecand 
sindioque  et  M.  Calyin  ministre  ont  commande- 
ment  les  fttyre  appeller  tous  quatres  &  ieudi  pro- 
chain  au  Oonsistoyre.    (Beg.  du  Consistoire.) 

Mercredi  8L 

M.  Galvin  a  mouBtre  une  lectre  a  luyenyoye 
par  le  S'  Bernard  Mayer  lequel  luy  a  escript 
eomment  des  afferes  estsmt  entre  Beme  et  Oeneve 
il  ne  luy  en  seroy  (saurait)  escripre  aultre  chose 
sinon  quil  attende  hayoyer  reBponce  sur  ce  quil 
dyre  demierement  aux  commys  de  Oeneye  lesquelx 
comys  il  dyre  quil  demoroyent  totallement  iouxte 
le  demier  despart,  et  a  fiEiyct  bonnes  remonstrances 
de  condescendre  a  quelque  bon  accord  pour  eyiter 
tous  inoonyeniens.  Touteffoys  nest  point  de  cest 
adyys  de  laysser  caller  ce  mot  dedans  comprys  aut 
proheme  dudit  despart  Et  sur  ce  ordonne  quil 
soyent  deputes  des  seigneurs  comys  pour  yisiter 
les  afferes  af&n  en  fere  Ta  relation  aemaien  en  Oon- 
seil  et  hont  estes  nommes  et  deputes  les  Srs.  lohan 
Goquet,  Girardin  de  la  Biye  consindiqueB,  M. 
Galyin,  Gurteti,  Pertemps,  Roset,  Arlo, 
Amyed  Perrin,  Lambert  et  Yandel  oonsel- 
liers.    iBeg.  du  CimeU.  fd.  259.) 

NOVEMBBB. 
Jeudi  1. 

M.  le  tresorier  Pierre  Tissot  az  este  informe 
du  cas  cest  que  sa  mere  estoyt  traoassee  de  soy  et 
de  sa  femme.  H  porte  honneur  et  reyerence  a  sa 
mere  ainsi  que  Dieu  le  ordonne  et  la  salua.  Elle 
luy  dit:  Garde  tes  bons  iours,  le  Diable  les  te 
mette  au  yentre.  Gependant  a  sa  mere  fet  meil- 
leure  pension  que  son  pere  ne  luy  az  done  et  est 
tousiours  payee  de  sa  pension  et  si  elle  ne  youlsit 
son  bled  il  luy  ballie  argent  pour  en  achepter 
daultre  et  du  yin  du  meilleur  quil  aye  et  luy  manda 
nagayre  huict  escus  par  son  seryiteur  et  paya 
lapotteoaire  les  medecines  de  la  maladie  quelle  eutz 
et  sa  femme  lala  yisiter  et  ne  yolayt  pas  manger 
lee  suppes  quelle  luy  feit  et  luy  cria  mercy  a  sa 
maladie.  Et  touchant  son  frere  lehan  il  sest 
efforoe  luy  faire  tous  les  moyens  quil  az  peu  en 
plusieurs  manieres  et  sortes  que  mieulx  luy  sem- 
oloyt  a  reduyre  ledit  lehan  a  honneur  et  quil 
nest  pas  a  reduyre  mais  est  aussi  debauche. 

A  Francoyse  sa  mere:  si  elle  est  memoyre  de 
ee  quelle  ditz  ieudi  passe:  Respond  que  lon  ne  luy 
naya  pas  sa  pension  conmoie  ditz  le  dit  tresorier 
lannee  passee  et  ne  luy  ballia  que  ung  barrot  de 
yin  quelle  ne  peult  boyre  et  du  boniour  elle  ditz 
quil  la  gounna  au  lieu  de  luy  dire  boniour  ma  mere. 


Et  ditz  que  la  femme  dudit  treeorier  ne  luy  porta 
iamais  depotage  en  sa  maladie:  et  que  ledit  treso- 
rier  est  cause  du  debochement  de  lehan  son  firere 
et  que  ledit  tresorier  ne  luy  youlsit  iamais  ballier 
ung  yayre  de  son  yin  synon  deux  barrol  de  yin 
duquel  elle  ne  peut  boyre  cest  de  lannee  passee. 
Ledit  tresorier  dit  quil  luy  dona  de  bon  yin  et  le 
yin  quil  luy  ballia  elle  le  mist  en  ung  yassaulxmal 
propice  pour  tenir  bon  yin.  Elle  reepond  quil  Iny 
doibt  encore  trois  septier  de  yin.  Qnand  ledit  treBO- 
rier  luy  ditz  mere  elle  respond  quelle  nest  pas 
sa  mere  et  elle  la  encore  con£rme  en  presenoe  des 
seigneurs  du  consistoire. 

Le  Oonsistoyre  leur  ontz  fityctes  les  remons- 
tranoes  et  ammonicions  et  quils  laissent  toutes  haines 
et  rancunes  de  tout  le  tempe  passe  iusques  au  iour 
present  et  doresnayant  yiyre  en  bonne  paix  et 
amitie  ensembles  et  yiyre  comme  filz  et  mere  et 
quon  paye  a  la  dicte  Francoyse  oe  qui  luy  est 
dehubz.  Ledit  tresorier  sest  offert  a  luy  fiiyre  tant 
quil  sera  assez  et  luy  fayre  en  son  quartier  le 
mieulx  quil  porra  et  mieulx  quil  na  fayt  par  le 
passe  et  a  crie  mercy  a  sa  mere  pour  lamour  de 
Dieu  et  layssa  cheoir  toutes  ehoses  passe.  Et  elle 
na  rien  youlsu  fsiyre. 

Le  Oonsistoire  est  de  lopinion  quon  la  remette 
a  ieudi  et  quelle  pense  a  son  affere  et  quon  la  &ce 
bonnes  remonstrances  et  frequenter  les  sermons. 
Elle  az  dit  quelle  youloyt  leur  pardonner  pour  la- 
mour  de  Dieu  et  de  la  Seignorie  et  elle  luy  par- 
donne  toutes  les  fiiultes  quil  luy  az  fisdt  et  aussi  a 
la  Loyse  sa  fillastre. 

La  Done  Loyse  femme  de  No.  Pierre  Tis- 
sot  a  oause  de  sa  belle  mere  queUe  ne  luy  fayt 
rien.  Respond  quelle  nest  pas  cause  du  different 
que  la  mere  de  luy  et  elle  soyent  en  discord  et 
quand  elle  scauroyt  quelle  eust  faulte  de  rien  quelle 
luy  ballieroyt  et  quant  ladite  mere  estoyt  malade 
elle  est  aUee  luy  faire  bien  comme  lee  yoyHins 
scayent  bien  et  quant  elle  y  a  porte  quelque  chose 
eUe  ne  a  youlsu  rien  en  la  mauldisaiit  mais  elle 
ne  prend  en  ffre  ohose  quon  luy  fiaoe,  et  quil  ne 
tiendra  pas  a  eUe  quilz  ne  soyent  tous  ensemble  amys 
lung  ayeo  laultre.  Lon  luy  a  fayt  ammonioionB  pro- 
pices.   iBeg.  du  ConsistoireJ) 

—  Suyyant  la  resoluoion  hier  fayote  les  sofi- 
nomes  sieurs  comys  hont  prooeder  de  adyiser  a  fere  one 
responee  sus  ledit  despart  que  soyt  teUe  que  loa 
peult  ayoyer  bonne  amitie  ayecque  les  IBemoyB 
touteffoys  Ihonneur  de  G^neye  saulye  et  que  ladita 
responce  soyt  mise  en  OonseU  ordinaire.  (Beg.  (fo 
ConsM.  fol  260.) 

Vendredi  8. 

Icy  a  aste  liseu  la  seoonde  responee  que  lon 
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pretend  fere  sus  le  deepart  de  Basle  par  laquelle 
lon  acoepte  tont  le  contenuz  dudit  deapart  etc.    Be- 

(Beg.  du  Cansea.  fd.  261  t;.) 


m%s  a 


Dimanche  4, 

ConHnuation  de  VaffaWe  de  S.  Victor. 

Luidi  6. 

La  r^pcnae  actxptie  sauf  quelques  modifieoHans 
passe  aux  Soixante  {ibid.  fd.  263). 

Mardi  6. 

ConseH  des  Deux-Cents. 

Mereredi  7. 

Conseil  ginSrai. 

Jendi  8. 

Consistoire.  lehan  Tissot  citoyen  deGenefve 
a  oauBe  des  tayemes  et  ieulx  et  deBpendre  son  bien 
pour  les  tavemea  et  ieulx  et  dea  questions  quil 
az  avec  Bon  frere.  Refipond  que  son  frere  fhflt  le 
premier  qui  oommenca  et  quil  ne  iouye  synon  une 
fois  ou  deux  et  confesse  que  sa  conscience  laccuse 
et  que  son  frere  est  cause  quil  ne  fayt  rien  et 
quil  est  ainsi  vacabond  car  il  ne  scet  rien  que 
hjie  et  que  si  son  frere  leust  ayde  quil  neust  pas 
perdu  son  temps  et  ne  luy  az  rien  ayde  et  yaz 
aox  sermons.  Lon  luy  az  fayt  les  anunonicions  et 
remonstranoes.    {Seg.  du  Consisloire.) 

Limdi  12. 

Curteti^Roset  etdu  Four  sont Sus  ambassa- 
deurs  pour  vider  Vaffaire  de  St.  Vidor  avec  Beme. 
{Beg.  du  ConseU.  fol  271.) 

Mardi  la. 

Ordonne  descripre  a  M«  G.  Farel  quil  aye  a 
noQS  yenyr  visite  par  deca.  {Beg.  du  ConseU.  fd. 
272  V.) 

Jeudi  22. 

Farel  assiste  a  la  Seance  du  Constistoire. 

Limdi  26. 

M*  G.  Farel  est  yenuz  en  pouyres  habille- 
mentz  et  que  lon  haz  commande  de  luy  en  fere 
une  semblable  a  celle  de  M'  Oalyin  ce  qua  este 
bien  foict  et  oommande  de  la  poyer.  {Beg,  du  Con- 
sefl.  fdl.  280  V.) 

Mardi27. 

M"  G.  Farel  a  este  icy  en  £aissant  plusieurs 
remonstranoes  de  yiyre  les  ungs  ayec  les  aultres 
et  de  maintenir  bonne  justioe  et  aussi  de  ayoir 
la  paroUe  de  Dieu  eta  Et  en  apres  luy  az  este 
prie  qui  plaise  qui  face  sa  residence  ioy  oe   que 


il  az  dict  qui  ne  le  poyoyt  teaxe  par  oe  presena 
oar  il  failloyt  qui  suyye  sa  yooation  mes  quant  au 
reste  qui  sera  tousjours  seryiteur  de  .MessieurB 
et  desirera  leurs  bien  et  honeur.  Et  qusmt  a  une 
robbe  que  lu^  ayoyt  este  donne  qui  remeroie  Mes- 
sieurs  et  qm  nen  az  point  de  besoings.  Ordonne 
quelle  luy  soyt  balliez  et  le  prier  de  prendre  lea 
choses  a  la  bonne  part   (Beg.  du  ConseU.  VoL  281.) 

Jeudi  29. 

Consistoire.  Teyenne  relaissee  de  Marquet  P  e  - 
ronet  touohant  le  yoto  quelle  a  fajct  Respond 
quelle  estoit  bien  triste  quant  elle  le  fist:  cestoit 
a  cause  de  son  mari  questoit  malade  et  fust  mal 
adyisee  et  sen  repent  de  bon  oueur  et  orie  meroy 
a  Dieu  la  seignorie  et  la  compagnie  et  maintenant 
oognoyt  bien  la  faulte  quelle  az  fayt  et  en  est  bien 
malcontente  et  fust  dimanche  au  premier  sermon 
a  8.  Pierre  et  disoyt  de  belles  parolles  et  rayson 
et  cestoit  un  ioli  homme  barbu  qui  prescha,  et  ne 
prie  pas  la  yierge  Maiie  et  prie  le  seigneur  tout 
seul  et  non  aultre.  Luy  ont  este  faictes  les  remons- 
tranoes.    {Beg.  du  Consistoire.) 

D^OEMBBE. 
Londi  3. 

Sur  ce  quil  a  este  ordonne  de  fere  reyision 
des  ordonnances  du  droyct  a  este  resoluz  que  lon 
doybge  a  cella  yacquer  et  hont  estes  deputes  les 
Srs.  Girardin  de  la  Riye  consindicque,  Olaude 
Pertempsy  OL  Roset,  Domene  Arlo,  M'  Oal- 
yin,  M'  de  Geneston  et  le  Secretaire  Beguin* 
(Beg.  du  ConseiL  fol.  286.) 

Mercredi  5. 

Frangois  d'OrlSans  est  inoesti  de  la  soumt 
rainetS  de  Neuchdtd. 

Samedi  8. 

Viret  et  consorts  mandis  a  Beme  pour  ripond/re 
de  leur  dimarche  faUe  a  Vigard  des  iglises  de  Mont' 
baiard.    {Ep.  N.  523.) 

Lundi  17. 

Dardagny,  Bussin  et  Mdlm  sont  sans  ministres. 
Bernard  deSatigny  doit  y  prkher  qudquefois  jus- 
qu'a  ce  que  le  diffirend  avec  Beme  mi  arrangi.  A 
Cdigny  U  doU  y  avoir  un  ministre  au  plus  tdt.  Un 
ministre  de  Oeneve  doit  aUer  les  dimanches  a  Oen-' 
ihod.  Un  autre  doit  itre  mis  a  Vandoeuvre  et  Co- 
logny.  Pour  les  ecdes  on  appettera  un  savant  de 
Jdontpdlier  recommandi  par  les  ministres.  M«  Bastian 
Ohastillon  pource  quil  est  sayant  homme  et  est 
fort  propioe  pour  seryyr  a  leglise  ordonne  que  £1 
luy  soyt  proyneu  en  leglise  et  oependant  que  laultre 
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maystre  desohole  yiendra  debyra  toutjour  exeroyr 
son  offioe.    iBeg.  du  ConseU.  Tom.  38.  fol.  10.) 

Mardi  18. 

Consistoire.  Ty vent  M  a  t  h  e  s  tisBotier  de  GhoUex 
interpeUS  pour  avoir  jouS  A  powr  avoi/r  dU  que  les 
pridicants  jouaient  aussi,  Respond:  a  dixsept  ans 
quil  est  en  oeste  yille,  et  va  aux  sermons  les  dy- 
manohes  et  non  les  aultres  iours  oar  il  luy  £Eiult 
gagner  la  vie  et  quil  y  a  oinq  semaineB  quil  ne 
ioya  point  et  ditz  que  iamais  en  ioyant  il  neut  dit 
qml  pouvoit  bien  ioyer  quant  les  predioanfi  ioyoient 
bien  aux  dez  et  dit  quil  avoit  ung  predicant  dOr- 
leans  que  avoit  ioye  oinq  boIs  pour  ung  partie  avec 
M.  Sainot  Yioteur  (Bonivard)  et  quil  na  pas 
ditz  quil  fut  predioant  de  oeste  ville:  az  ditz  que 
le  predioant  demandoit  des  cartes:  que  la  femme 
de  Hugonin  disoyt  que  oestoit ung predicant  vestu 
dnne  robbe  longue  et  Bil  soavoit  lequel  predioant  de 
Genefve  il  le  diroyt  quant  bien  M.  Calvin  ou 
lung  des  aultres.  Vehu  sa  confeBsion  quon  demande 
Hugonin  et  sa  femme  et  M.  de  Sainot  Yio- 
teur.    (Beg.  du  Consistoire.) 

Jeudi  20. 

Consistoire.  No.  Franooys  Bonnivard  Seig- 
neur  S.  Yioteur  a  oauBO  de  oertainB  ieulx  tenuB 
chez  M.  Hugonin.  H  dit  vray  quil  a  io^e  aux 
dames  aveo  Iob  aultres  fort  pubuquement  m  a  pas 
entendu  quon  aye  deffendu  lo  ieu  des  dez  et  est 
oBtrangier  et  a  ioye  aveo  gens  de  bien  et  quil  roB- 
pondra  si  on  vemt  eBOripre  oontre  luy  et  quil  ne 
ioya  iamaiB  aveo  ung  preBoheur  de  la  parolle  de 
Dieu  et  a  roBpondu  pour  oe  quilioyaet  queoestung 
peu  de  paBBor  le  temps  de  Ba  vieiUeaBe. 

MesBire  lehan  Hugonin  a  oauBO  dee  oartes 
de  certains  predicans.  RoBpond  que  oelluy  qui  a 
dit  oela  ne  Boet  pas  la  verite:  et  ne  veult  point 
tavemer:  et  une  fois  M.  de  S.  Yicteur  ioya  et  sa 
femme  aUa  querre  une  table  et  navoyent  point  de 
dez  et  nont  iamais  ioye  quaveo  gens  de  bien  et  y 
a  oinq  ou  six  ans  quil  na  point  tenu  de  ieulx. 
Dit  estre  fort  ignorant  de  oela:  quU  y  a  quelque 
temps  M*  Olement  Marot  y  ioya  et  nont  point 
ioye  que  au  trinque  trao  et  que  il  naz  point  vehu 
ioyer  de  predioant  ni  de  la  vjlle  ni  du  dehors. 

Marie  femme  de  Messire  Hugonin  respond 
queUe  ne  vit  iamaiB  ioyer  en  leur  mayson  ny  oar- 
tes  ny  dez.  Dempuie  ung  mois  en  oa  des  gens  de 
bien  vinrent  oheuB  eulx  pour  supper  et  nestoit 
pas  prest:  aUa  querre  une  table  et  que  U  na  pas 
ioye  de  predioant  en  leur  mayson  et  que  OhoIIex 
alla  aveo  eUe  querre  les  dez  et  nestoit  que  le  8r. 
Ourtet  et  Olement  Marot  ....  (^Beg.  du  Conr 
sistoire.) 


—  Jean  de  Maiynier  dOppede  premier  prisi- 
dent  du  parlement  d^Aix. 

Londi  24. 

Carolostadius  moriiur  BasQeae. 

—  Hoe  anno  praeter  alia  iam  suis  lods  laiudata 
prodierunt  Calvini  libri  hi:  l^  PetiU  traictS  monstrant 
que  cest  que  doit  faire  ung  homme  cognoissant  levan- 
gile  ctc.  2^  Traict6  des  reliques.  3®  Swpplex  exhortatio 
ad  Caesarem.   (cf.  Opp.  T.  VI.  Prdegg.  p.  26  seqq.). 


1544. 
JANYIER. 

Lundi  14. 

A  la  requHe  de  pr6dicants  on  vote  des  fonds  powr 
Ventretien  des  pauvres. 

—  Sur  oe  que  M.  Oalvin  a  rappourter  que 
M*  Bastian  est  bien  soavant  home  mes  quU  ast 
quelque  opignion  dont  nest  oapable  pour  le  mi- 
nistere  et  en  oultre  oe  lamente  de  son  gage  de  les» 
cole:  et  sur  oe  ordonne  de  luy  dire  qml  oe  aye  a 
oontenter  des  450  fl.  pour  annee  de  son  gage  et  que 
remonstranoes  luy  soyent  fayotes  myeulx  velUesos 
ses  esooliers  et  oe  qui  sera  necoessaire  de  fere  a 
lescole  Boyt  fayct.    {Beg.  du  ConseU.  T.  38  fU.  30.) 

—  On  charge  les  ministres  de  trouver  des  prir 
dicants  pour  Vandoeuvre  et  Genthod.  Bernard  est 
denoncepour  reoepvoyer  dons.  Informatians  aprendre. 
Les  predicants  se  pkngnent  de  lewr  neoessite.  On 
vote  une  allocation  eoctraordinaire  de  12  icus  soleU  a 
repartir  entre  Champereau^  Genestdny  Abd^  Treppereau 
et  Ecdesia  (ibid.  fol.  30  t;.). 

Mardi  16. 

Fg.  D.  Berthelier  est  mis  en  prison  pour  avoir 
midU  de  Calvin.    (Boget  II.  136.) 

Samedi  19. 

Naissance  de  Franfois  II. 

Londi  21. 

Les  ministres  de  la  ville  hont  rappoorter  oom- 
ment  il  hont  troves  deux  ministreB  propres  et  sca- 
vans  lesqueulx  sont  prest  de  presenter  a  la  Seig- 
neurie  pour  aooepter  ou  reSuser.  Sur  ce  ordonna 
de  superoedyr  de  les  aooepter  iusque  a  la  venue  de 
nous  ambassadeurs  que  sont  aBeme:  oart  si  laocord 
se  foyot  entre  Beme  et  Geneve  il  en  fauldra  davdn- 
tage  et  oependant  leur  soyt  remonstre  aue  les  pre» 
dicans  seront  tenuz  servyr  leglise  tant  aans  la  ville 
que   dehors  et  ausBy  tant  en  temps  de  proeperite 
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que  en  neooeesite  &ojt  en  guerre  peete  et  aultrement 
(Beg.  du  Cansea.  t.  88  fci.  36.) 

—  Snr  ce  que  M®  Baetian  a  fityot  oes  ex- 
coseB  tonohant  oe  qoil  desire  laysse  les  escoles 
causant  la  ohierte  du  temps  et  de  son  gage  ne 
peult  Bodier  a  luy  et  a  deux  baoheliers  a  prie  le 
pardonner:  non  pourtant  ne  desire  delaysee  les- 
dites  escoles  jusque  soyt  provheu  oe  offerant  de- 
morer  toutgour  aeryiteur  de  la  yille  et  sur  ce  ordonne 
que  il  luj  soyt  fayct  sa  parcelle  accouatumee  et 
cependant  soyt  adviBe  et  troYO  ung  aultre  regent: 
et  quant  a  ce  que  les  ministres  hont  quelque  dubie 
BU6  lay  8UB  la  dootrine  eyangelique  il  est  prest  den 
reBpondre  afifin  quil  ne  demore  en  ohargee  et  sur 
ce  ordonne  que  tel  dubie  soyt  declayre  (ibid.)  Cf, 
Ep.  530.  531. 

Limdi  28. 

M.  Oalvin  et  M*  Bastian  Ghastillion. 
Sur  ce  que  entre  eulx  sont  en  dubie  sns  lappro- 
bation  du  liyre  de  Salomon  lequel  M.  Calvin 
approve  eainct  et  ledit  Baatian  le  repudie  disant 
que  quant  il  fist  le  capistre  septieme  il  estoyt  en 
folie  et  conduyct  par  mondaieneteB  et  non  pas  du 
Bamct  Eeperit  Et  sur  ce  hont  demande  ledit 
S^  Galvin  estre  aoys  en  dispute  et  daventage  ledit 
S'  Bastian  a  diest  quil  layBse  tel  liyre  pour  tel 

Juil  est  Et  quant  au  pasBage  du  Bymbole  la  ou 
iest  que  IhesuB  descendit  aux  enferB  il  nest  pas 
enoore  fort  resolus  approvant  touteffois  la  dootrine 
eetre  de  Dieu  et  saincte.  £t  sur  ce  ordonne  que 
entre  eulx  secretement  ayent  a  fere  dispute  sans 
publier  telloB  choseB.     iBeg.  du  CanseU.  fci,  45  t;.) 


PifeVRIBR. 

Dinumche  3. 

Sifndica  de  Famee :  Antoine  Gerbel,  Pierre  Tissot, 
lehan  Philippin,  Michel  Morel.  —  Secretaires: 
Fraugois  Beguin  est  adjoint  a  P.  Rufifi. 

—  Philippin  est  designS  par  le  ConseU  powr 
presider  le  constkoire. 

Mardi  19. 

Accord  de  Beme  et  de  Qenive  dans  Vaffaire  de 
8t.  Vidor.    (Ep.  532.) 

8a]iiedi28. 

Farellus  Calvinum  hortatur  ut  contra  Am- 
haptisles  soribat.     (^.  534.) 

Dinaiiehe  24. 

Dtefe  de  Spire.  (Ep.  528.) 


MARS. 

Dimanche  2. 

Gatalogus  librorum  yisitatorum  et  qualifioatorum 
per  faeultatem  theologiae  Parisiensem  a  festo  na- 
tivitatis  dominicae  a.  D.  1543  ad  secundam  diem 
Martii  ad  postulationem  curiae  parlamenti. 

1.  1'Exposition  sur  ]'Epistre  ad  Romanos  ex- 
traicte  des  commentaires  de  M*  J.  Calyin. 

7.  La  tressaincte  oraison  que  N.  S.  a  baille  a 
ses  apostres  les  enseignant  comment  ilz  et  tous 
yrais  chrestiens  doibvent  prier:  ayec  un  recueil 
d'aucuns  passages  de  la  saincte  Escripture  fiEdct 
en  maniere  pour  esveiller  lentendement  des  fidelles 
a  prier  de  plus  grande  affection:  outre  les  prieres 
et  oraisons  desquelles  on  use  a  present  en  1  Eglise 
de  Genefye. 

10.  Uu  petit  liyre  intitule:  L'ordre  et  maniere 
quon  tient  en  administrant  les  sacrements  en  rEglise 
de  Genefye. 

14.  LaMedecine  de  l'ame  imprimee  a  Oenefye. 

18.  L'institution  de  la  religion  chrestienne  com- 
posee  en  latin  par  lean  Calyin  et  par  luy  translatee 
en  franceois  ayec  la  preface  adressee  au  royFran- 
ceois  pour  confession  de  foy. 

35.  Les  cinq  liyres  de  Moyse  imprimez  a  Lion. 

36.  Nouyeau  Testameut  imprime  a  Lion  par 
Est.  Dolet. 

37.  Le  contenu  en  oeste  seconde  partie  du  N.  T. 

38.  Conmientaria  lo.  Calyini  in  ep.  b.  Pauli  ad 
Romanos. 

42.  La  coustume  des  prieres  et  chants  eocle- 
siastiques  ayec  la  maniere  d^administrer  les  sacre- 
mentz  et  consacrer  le  mariage  selon  la  ooustume  de 
1'EgUse. 

44.  Petit  traiote  de  la  S.  Cene  de  N.  S.  Jesus 
Christ. 

46.  Catechisme  de  rEglise  de  Oenefye  cest  a 
scayoir  la  forme  dinstruire  les  en&ns  en  la  chres- 
tiente. 

49.  Exposition  sur  rEpistre  de  s.  Paul  aux 
Romains  extraicte  des  conmientaires  de  Calyin. 

50.  Epistre  enyoyee  aux  fideles  conyersans 
entres  chrestiens  papistes. 

51.  Petit  traicte  monstrant  ce  que  doibt  faire 
1'homme  fidele  cognoissant  la  yerite  de  1'Eyangile 
quand  il  est  entre  les  papistoB. 

58.  Adyertissement  tres  utile  du  grand  profit 
qui  reyiendroit  a  la  chrestiente  sil  se  fiusoit  inyen- 
toire  de  tous  les  corps  sainctz  de  reliquoB  qui  sont 
tant  en  Italie  quen  France  en  Allemagne  Espagne 
et  autres  royaumes  et  pays. 

60.  Deux  Epistres  lune  de  lacques  Sadolet 
eyeoque  de  Carpentras  la  seconde  de  lean  Calyin. 
La  Boconde  reprouyee. 

62.  Epistre  demonstrant  comment  N.  S.  Jobub 
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Ghrist  est  la  fin  de  la  Loy  et  la  somme  de  tout  ce 
quil  fout  oherher  en  rBsoripture. 

(Tire  des  a/rchives  mtionales  de  France  et  in^ 
prime  dans  le  Musee  des  Archives  1872.  p.  352  suiv. 
Les  nufneros  omis  id  mentiannent  des  ouvrages 
^Erasme,  de  Luther,  de  MHanckthm,  de  Bucer^  de 
Zwingli,  de  BuUinger,  de  Bugenhagen,  de  Brenjs,  de 
Lambert,  d^  Oecolampade,  de  Sarcerius,  de  Bhegius, 
de  Babdais,  et  beaucoup  de  pamphlets  anonymes.) 

• 

Lundi  10. 

M.  Oalyin  et  M®  Abel  predioane  hont  ref- 
ferus  que  par  oydevant  par  oonmiandement  de  la 
Sgrie.  hont  experimente  et  interrogue  deux  pre- 
dicans  que  sont  propres  au  miniBtere  priant  les 
aooepter.  Lesqueulx  ont  estes  presentes  et  ayant 
entendu  la  relation  des  predioans:  Ordonne  quil 
Boyent  admys  ad  loffioe  et  ministere,  assavoyer 
M.  lohanFerron  natiflk  dePoytiers  et  M*  Nyoolas 
Pietyt  natifz  doloyra  (Ivry?  Jcuy?)  prestParriB, 
et  hont  fayot  le  seyrement  requys.  Le  gage  duditz 
S'  Ferron  luy  a  este  estably  a  240  fl.  pour  an  et 
oelluy  de  M^*  Fiety  t  a  200  fl.  pour  an.  {Beg,  du 
ConseU,   Vol  38.  fci.  118.) 

—  Semblablement  hont  prier  que  lon  advise 
pourvoyBtre  aux  benef&oes  que  Dieu  a  remys  a  la 
Seigneurie  de  Geneve  affln  que  Dieu  ce  oontente 
ainBin  que  lon  est  tenuz.  Ordonne  que  Von  avisera 
des  que  Ton  aura  fait  nouveUe  constitution  des  chdte- 
lains  de  S.   Victor  {ibid.  fol.  118  v.). 

Jeadi  18. 

PetruB  Martyr  ItaluB  s.  theol.  D.  excellen- 
tisBimus  loanni  Huttichio  4.  d.  MenBifi  Martii  a. 
1544  vita  fnncto  suffiectuB  OBt  a  dominifi  Bcholarchis. 
PoBBesBionem  nactus  est  13.  die  eiuBdem  mensifi. 
Deinde  faotUB  est  cuBtos  huius  oollegii  13.  lunii 
1545.  Tandem  vocatuB  in  Angliam  bb.  literas  Oxonii 
profesBus  est  aliquot  annoe  consentiente  senatu  Ar- 

Sent.     (Archiv.   Thoman.  Argent.  in  libro  praeben- 
arum  fol.  8.     Quae  ibid.  sequuntur  habebis  ad  10. 
April.  1555). 

Jendi  14. 

Pour  Vexerdce  1544—45  les  ministres  membres 
du  Consistoire  sont:  Calvin,  Qeneston,  Cham- 
pereau,  Treppereau,  Henri.  Les  registres  ne 
signaient  qviu/ne  seule  fois  Vabsence  de  Galvin  (voir 
plus  bas). 

Mardl  18. 

Les  commis  de  la  Seigneurie  ont  visiti  les  14  bS- 
nifirCes  adjugis  a  Geneve  que  Bont  riereBeme.  Or- 
donne  qmi  ayent  a  parachever  leur  charge  et  que  | 


oependant  soyt  parle  a  M.  Oalyin  poor  envoye 
ung  predicant  en  la  terre  de  Oartegnyez. 

—  Le  ministre  Henry  doit  servir  a  Jussy  et 
a  Fansonex.    (Beg.  du  Conseil.  fd.  126.) 

Vendredi  2L 

M'  Oalvin  a  expose  que  illya  ung  povre  com- 
pagnyon  detenuz  a  Grenoble  pour  levangiele  priant 
le  volloyer  avoyer  pour  recommande.  Ordonne  qnil 
Boyt  escript  en  sa  faveur. 

Sur  00  que  leditz  M'  Oalyin  a  expose  qne 
mardy  prochain  est  le  iour  appelle  annunoiaoion  jet 
voyer  si  tel  iour  sera  fiftycte  la  priere  aut  non: 
ordonne  que  leditz  mardy  Boyt  £Eiycte  la  priere  et 
consequemment  troys  mardy  appres. 

Ordonne  que  les  predicans  tout  aut  long  de  la 
sepmainne  devant  paBques  ayent  a  preoher  la  pas- 
sion.  (Beg.  du  ConseU.  Vol  38.  fol.  131.) 

—  Chicand  et  Boset  sontchargis  de  s^entendre 
avec  les  baHlis  de  Qex  Thonon  Terwier  BipaiUes  et 
Bomont  pour  ce  qui  se  rapporte  aux  14  binifices  ap* 
partenant  a  la  vme  (ibid.). 

—  Les  predicans  de  Bosse^  Neydens  Moyn 
Russin  exposent  quil  sont  bien  joieulx  de  estre  soub 
la  subjection  de  la  Sgrie  de  Geneve  et  quil  playse 
adviser  de  ieur  establyr  leur  pension.  Ordonne  de 
leur  fiEdre  responce  que  pour  dymenohe  il  £asse  leor 
debvoyer  et  quant  nous  commys  sus  les  terres  auront 
paracheve  leur  charge  il  leur  sera  fayote  responce 
resolue  et  cependant  soyt  parle  a  M.  Oalyin  (ibid. 
fd.  130  «.). 

—  Suit  Vinumiration  des  endroits  ou  U  faut  des 
minisires  (Armoy  —  DraUiens  —  Moyn  Bdtex  et 
Qmto  —  Troynex  Bossey  Lancyee  Onex,  Vessiea  — 
Neyden  —  yaUeyne^  Qheynex  —  Cartignyes  Chanr 
dejs  Saconnex  —  Vandoeuvre  Cdogny  —  Maha 
Bussin  Dardagnyetf  —  Pigney  —  Jussy  Fansonneg 
—  CSligny). 

Lundi  24. 

lohanOirard  imprimeur  a  preeente  ung  livre 
oompose  par  M*  Pierre  Viret  priant  luy  oultroye 
licenoe  de  le  imprimer.  Ordonne  quil  soyt  visite 
par  les  predioans  et  selon  leur  relation  lon  il  ad- 
yisera.    (Beg.  du  Conseil.   Vol.  38.  fd.  133  v.) 

—  drca  hoc  tempus  Calvinus  contra  Awir 
baptistas  scribit.    (Ep.  538.) 

Mercredi  26. 

Ludovicus  V.  Pacificus  elector  Palatinus  mo- 
ritur.    Succedit  Fridericus  IL  Sapiens. 
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Vendredi  88. 

La  maism  euridle  de  Jussy  a  restaurer.  —  JSop- 
port  de  Chicand  et  Eoset  st4r  leurs  nigociatians 
avec  les  baiOis  —  (Beg.  du  Ckmseil.  fol  139  v.)  Cette 
affaire  se  continue  pendant  plusieurs  semaines. 

AVRIL. 

Vendredi  4. 

A  eete  oommande  au  chastellaien  de  S.  Yicteiir 
de  fere  cryes  sub  la  religion  oriBtienne.  {Beg.  du 
Qmsea.  fol.  149  t;.) 

LnBdi  7. 

M.  Galvin  et  M.  de  G-eneston  hont  prier 
ToUoyer  arrester  de  laffere  des  predioans  a  oause 
des  beneffioes  qne  appartiengne  a  la  yille  et  aussy 
hont  parler  du  predicant  de  Bossey  lequel  nest  ca- 
pable.  Et  sur  oe  ordonne  que  pour  a  preeent  les- 
ditsSrs.  Oalyin  et  de  Oeneston  ayent  aadyiser 
de  pouryoystre  de  predicans  esditB  bene£Gces  pour 
alle  fere  la  sainote  oene  dymenohe  proohaien  appelle 
ionr  de  paeques.  Et  quant  au  predioant  de  Bosfioy 
ordonne  quil  soyt  oste  dudit  BoBsey  et  que  la  pre- 
dioation  par  ung  aultre  ydoienne  soyt  fayote  a 
Troynes.  Et  pour  oe  que  les  payssanB  oe  lamente 
dn  yin  que  ce  destribue  a  la  oene  ordonne  que  les 
chastellains  doybgent  oella  poye  et  puys  lon  il 
mestra  ordre  a  ladyenyr.  (Eeg.  du  ConseU.  fci.  152.) 

Mardi  8. 

Arritis  sur  la  ceUbratian  de  la  s.  Cene  dans  les 
viBages.    (Beg.  du  Conseil.  fd.  165.) 

Samedi  12. 

Bastian  prie  luy  fere  sa  paroelle  de  3  moys 
poor  le  terme  de  Apynl  may  et  juing.  Acoorde  de 
Iny  fere  son  mandat  juBque  il  soyt  pouryheu  dung 
aultre.    (Beg.  du  Cofi^.  fd.  i60.) 

Bimanche  13. 

Festum  paschaUs. 

Luidi  14. 

BataSle  de  driscies. 

MardilS. 

Bapport  de  Chicand  et  Boset  sur  leurs  nigo- 
datians  rdatives  aux  nouveOes  cures.  {Beg.  du  donr 
seU.  fd.  162  V.) 

Jendi  17. 

Conaisknre.  Jane  femme  de  lehan  Teyssier 
mugDier  aioeusie  de  pratiques  supersiitieuses  respond 
que  son  mari  a  este  gueri  des  fiebyres  et  Dieu 
merei:  elleprinti&e  aragnee  queUe  enyeloppa  entre 


deux  oroyses  de  noix  et  luy  attacha  au  cou  et  ne 
luy  dona  point  de  breuyage  et  ne  scet  combien  de 
iours  il  la  porta  et  laragnee  fut  priBO  du  mardi 
iusques  au  meroredy  et  fault  monstrer  quelle  soyt 
yiye  car  ausBitost  quelle  yit  elle  tire  le  yenin  car 
elle  mesme  la  porta  neuf  iours  de  laquelle  ne  soet 
si  elle  en  fuBt  guerite  ou  non :  que  ea  mere  luy  en- 
seigna.  Touchant  les  Bermons  respond  quelle  yaz 
souyent:  az  dit  lorayson  et  la  oonfession.  Lon  luy 
a  fitict  les  ammonicions  et  remonstrances.  (Beg.  du 
(Jonsistoire.) 

MAI. 

Dimanche  4. 

Mort  de  Pierre  de  la  Baume^  ancien  eveque 
de  Greneve. 

Mardi  6. 

M.  Oalyin  et  M®  Ohampereaulx  ministres 
hont  expose  quilz  hont  entendu  que  les  orgues  de 
Biye  lon  les  yeult  mestre  aut  temple  S.  Pierre  et 

Sue  si  cella  est  permis  il  pourroy  suryenyr  scan- 
alle.  Surquoy  resoluz  que  il  soyt  supercedye  de 
les  remuer  et  si  lon  les  peult  yendre  quil  soyent 
yendues  et  largent  soyt  destribuyr  aux  poyres. 
(Beg.  du  ConseU.  Vd.  38.  fol  187  v.) 

Lnndi  12. 

M.  Oalyina  presente  aulohongs  artioles  sus le 
regime  des  eglises  que  a  present  appartiegne  a  Ge- 
neye,  requerant  il  mestre  ordre  affin  que  Dieu  soyt 
honnore  ainsin  quil  appartient  Bemys  a  demaien 
pour  ayoyer  confirontacion  ayecque  nous  comys. 
(Beg.  du  (hnseU.  Vd.  38  fd.  195  v.) 

Mardi  18. 

Ministres  de  la  paroUe  de  Dieu.  Lesqueulx 
hont  ballies  pluBieurs  articles  sur  le  regime  de 
leglise  requerant  il  ayoyer  adyys.  Et  sur  ce  ordonne 
que  ies  Srs.  Ooquet  Ohican  Boset  et  Salaz 
ce  doybgent  assembles  appres  disne  et  doybgent 
adyiser  de  assemble  les  yillaffes  et  lieux  propres 
pour  establyr  predioans  et  debyront  fere  leur  re- 
laoion  judy  proohain.  (Beg.  du  CcnseU.  Vd.  38. 
fd.  199.) 

Jendi  15. 

Ordre  et  diyisions  des  ministres  et  eglises. 
Lon  a  adyise  sus  tel  ordre  et  a  este  redigye  par 
esoript  et  sur  oe  ordonne  den  ayoyer  oonference 
ayecque  M.  Oalyin  et  aultres  ministres.  (Beg.  du 
Conseii.  Vd.  38  foL  201  i;.) 

Jendi  82. 

M.  Oa^yin  ministre.    Lequelt  a  expose  quil 
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eeroyt  fort  utile  pour  oster  toutes  superstitions  et 
que  touchant  los  quattres  festes  que  furo  passe  par 
le  general  de  fere:  11  seroyt  bon  de  presche  ung 
ohascun  jour  dycieulx  de  matin:  et  appres  disne 
quil  fust  eh  liberte  de  travallie  ou  repose.  Ordonne 
que  cella  soyt  advise  plus  oultre  en  petit  grand  et 
general  conseyl.  Et  quant  a  ce  quil  a  prier  ad- 
Tiser  de  mestre  ordre  sus  les  parroches  des  eglises 
de  Geneve  que  sont  hors  la  Oite  quil  viengne  aut 
fiermon  comment  il  avoyent  de  coustume  combien 

3uil  soyent  subjectz  les  ungs  de  Berne  et  les  aultres 
e  Geneye:  et  que  11  fiauldroy  seullement  mestre 
eardes  de  deux  costes  la  out  11  seroyent  mesles. 
Ordonne  quil  en  soyt  parlemente  ayecques  les  comys 
de  Beme.    (Beg.  du  ConseU.  Vol  38.  fol.  209  v.) 

Lnndi  26. 

Pollanus  Calvinum  ut  contra  lAbertinos 
scribat  hortatur.    (Ep.  550.) 

Vendredi  30. 

Jo.  Regalis  pr^  serment  oomme  ministre  a 
DraUiens,  Durand  Chererouao  a  Armoy,  Pierre  de 
VEcluse  de  Paris  a  Neydens,  Aime  Megret 
ffAuxerre  a  Moyn,  Loys  Cugnier  {?)  d^Ange  a 
Russin,  Simon  Moreaulx  a  Troynex.  (Reg.  du 
ConseU.  fd.  227.) 

—  Forvmde  de  serment:  Je  promest  et  jure  que 
aut  ministere  autquelt  je  suys  appelle  je  seryirey 
fidellement  a  Dleu  purement  pourtant  sa  paroUe  pour 
edlffier  ceste  egllse  a  laquelle  11  ma  oblige  et  que  je 
nhabuserey  point  de  sa  doctrine  pour  seryyr  a  mes 
aflectlons  charnelleB  ne  pour  complayre  a  home 
yivant  mes  que  jen  userey  en  salne  oonscience  pour 
seryyr  a  sa  gloyre  et  a  lutilite  de  son  peuple  aut- 

3uelt  je  Buys  debteur.  Je  promest  ausy  et  jure 
e  garder  les  ordonnances  ecclesiastlques  ainsin 
quelles  hont  estes  passes  par  le  petlt  grand  ot  ge- 
neral  conseyl  de  cest^  cite  et  en  ce  que  mest  la 
donne  de  char^e  de  admonester  cleulz  quil  hont  fally 
men  acquiter  loyalement  sans  donner  lieu  nha  hayne 
nha  fayeur  nha  yengeance  nha  aultre  cupidite  char- 
nelle  et  en  general  de  fayre  ce  quil  appertient  a 
ung  bon  et  fidele  ministre.  Tiercement  je  jure 
et  promest  de  garder  et  maientenyr  Ihonneur  et  le 
prouffit  de  la  Beygneurle  et  de  la  Oite  mecstant 
poienne  en  tant  quha  moy  sera  possible  que  le 
peuple  ce  entretiengne  en  bonne  palx  et  ugnion 
soub  le  gouyemement  de  la  Seygneurie  et  ne  con- 
sentyr  nullement  a  ce  quj  contreyiendront  a  cella. 
Finablement  je  promest  et  jure  destre  subjectz  a 
la  police  et  aux  status  de  la  cite  et  monstre  bon 
exemple  dobeyssance  a  tous  les  aultres  me  rendant 
pour  ma  part  subjectz  et  obeissant  aux  lolx  et  aut 
magestral   en  tant  que  mon  office  le  portera  cest 


a  dire  sans  prejudicyer  a  la  liberte  que  nous  debyons 
ayoyer  et  enseigner  selon  que  Dieu  le  nous  com- 
mande  et  &yre  les  choses  qui  sont  de  nostre  offioe. 
Et  alnsin  je  promest  de  seryyr  tellement  a  la  Seiff- 
neurle  et  aut  peuple  que  par  cella  je  ne  aoyt  nm- 
lement  empeche  de  rendre  a  Dieu  le  seryioe  que  je 
luy  doys  en  ma  yocation  (tMd  fci.  228). 

—  La  cene    sera  ciUbree  dimanche  prockain, 
jour  de  la  pentecote  (ibid.  fol.  229). 

—  Hoc  die  in  congregatione  Castellio  tn  eol- 
legas  invehitur.    (Ep.  554.) 

Samedi  31. 

M.  Oalyin  a  reyelle  que  par  cydeyant  11  a 
beu  plusieurs  Insolences  entre  quelques  ministres 
et  qml  na  este  oze  le  reyelle  iusque  maientenant, 
pource  que  cella  ne  oe  apparessoyt  suffizamment. 
Bt  dayentage  hler  en  la  congregatlon  ainBln  qnil 
hayoyt  expose  ung  tex  de  B.  Paul  maystreBastlan 
{ChastiUon)  respondist  aux  rebours  disant  que 
les  minlstres  fassient  tout  aut  oontrayre  de  S.  Panl: 
disant  que  8.  Paul  estoyt  humble  et  que  les  mi- 
nistres  son  fier:  S.  Pault  estoyt  sobre  et  eulx  nhont 
cure  que  de  leur  yentre:  S.  Paul  estoyt  yigillant 
sus  les  fidelles  et  eulx  yellle  a  iouer:  8.  Panl 
estoyt  caste  et  eulx  sont  palliars:  S.  Paul  fiiBt  im- 
prisonner  et  les  ministres  font  Imprisoner  les  aultres 
et  diest  totallement  que  11  estolent  contrayre  a  S 
Paul:  requerant  11  ayoyer  adyys.  Remys  a  lungdt 
prochain  et  que  ii  soyt  appelle  M.  Oalyin  et  tL 
de  Geneston.  (Reg.  duConseU.  Vd.  38.  /o7.  231). 
cf.  Ep.  554. 


lUIN. 

Dimanche  1. 

Didicace  du  Traiti  contre  les  Anabaptistes. 

Lnndi  2. 

Sur  ce  que  M.  Oalyin  a  reyelle  quil  est  ye- 
nuz  ung  scayant  homme  pour  estre  maystre  des- 
chole  et  que  lon  adyise  a  son  gage:  Ordonne  quil 
soyt  parle  a  M.  Oalyin  et  luy  fero  scayoyer  que 
lon  a  adyise  que  moyennant  quil  tiengne  deux  ba- 
chelliers  11  luy  sera  donne  deux  cens  florins  pour 
ans  et  pourra  exigye  le  sallayre  des  enfans*  Et 
pour  arreste  laffere  la  charge  a  este  donne  aux 
Srs.  de  la  Riye  Roset  Aubert  Ohaultemps. 
(Reg.  du  ConseU.  Vd.  38.  fd.  233.) 

—  Treppereau  est  accusS  cPoutrages  envers  de 
la  Rive^  Coquet  et  Chicand  (ibid.  fd  232  t^.) 
cf.  Ep.  554. 
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Mardi  3. 

Les  miiiistreB  et  M®  Baetian  Chatillion:  lea- 
quieulx  sont  en  contention  bos  la  doctrine:  et  pour 
enter  tel  trobles  ordonne  que  ambes  parties  soyent 
aoyesjudi  prochain  et  soyt  appelleM®  Pierre  Viret 
(%.  du  ConseU.  Vd,  38.  fol.  234.) 

—  Le  Bachdier  Reymond  demande  son  conge, 
ne  pouvant  vwre  avec  son  gage  de  100  fl>  Accorde 
(ibid.  fol  234  v.). 

Jeadi  5. 

Les  ministree  de  la  yille  M.  Galyin,  M®  Oham- 
pereaulx,  M*  de  Ecclesia,  M.  de  (j|-eneston, 
M*Abel,  M.Ferron:  lesquieulx  tant  generalement 
qne  particulierement  ce  sont  grandement  lamentes 
des  choses  sur  eulx  imposes  tant  par  ung  nomme 
Chapperon  que  par  ung  gentilhomme  du  Menne 
appelle  Loys  du  Fouz  et  que  si  ce  troye  tel  que 
leditz  Ghapperon  aredigyepar  escript  quil  soyent 
griefVement  pugnis:  requerant  en  Ihonneur  de  Dieu 
ce  informer  a  la  verite  du  ca^  et  si  sont  innocents 
que  lon  adyise  que  Ihonneur  de  Dieu  et  du  ministere 
soyent  maientenuz  ethont  presentes  des  supplications. 
Et  Bur  ce  ordonne  que  par  tel  cas  soyt  tenuz  ung 
conseyl  extraordinayre  autquelt  sera  appelleM^  Pierre 
Viret  que  doybdvenyr  en  briefz  icy  pour  mecstre 
ordre  a  tel  cas.  Et  oependant  soyt  inster  a  la  for- 
macion  du  prosses  duditz  Treppereaulx  lequelt 
a  blasme  le  magestral  comment  lon  diest  pour 
scavoyer  si  est  poient  culpable  des  choses  predictes. 

Sur  ce  que  M.  Galvin  a  presente  par  escript 
les  propos  scandalleux  tenuz  a  la  congregation  par 
M^^Baatian:  ordonne  de  supercedyr  iusques  a  la 
venue  dudit  M°  Yiret  pour  debastre  cella  ainsin 
quil  sera  de  rayson  et  cependent  quant  lon  tiendra 
la  congregation  des  ministres  soyent  assistans  les 
8gr8.  Pierre  T  i  s  s  o  t  conscindique,  Pemet  de  F  o  s  s  e  s 
consellier  et  lon  des  secretayres  du  conseyl  lesqueulx 
debvront  fere  relacion  de  ce  que  sera  en  ladite  con- 
gregacion  exposer.   {Beg,  du  Conseil.  Voh  38.  foL  237.) 

Hardi  10. 

M^  P.  Viret  est  arryve  icy  pour  servyr  a 
legliae  et  a  expose  quelquechose  a  la  seigneurie: 
touteffoys  a  este  remys  en  plus  grand  conseil. 
(JBegr.  du  Conseil  fol,  243  v.) 

—  Fin  de  la  diete  de  Spire. 

Mercredi  IL 

Lesministres  delegliseM.  Galvin,  M«Gham- 
pereaulx,  M.  de  Geneston,  M'  de  Ecclesia, 
M.  Ferron,  M«  Abel  contre  M®  Bastian  Gha- 
Btiliou.  8us  le  differents  estant  cette  eulx  pour 
auIchungB  propos  tenus  en  leur  congregacion  par 
Caivini  opera.    VcH»  XXL 


M®  Bastianlesqueulxhont  esteBredig6s  par  escript 
et  sur  cella  a  respondus  le  ditz  Bastian  et  ayans 
entendu  les  proposites  repliques  et  roBponces  dung 
coste  et  daultre:  remys  ambes  parties  a  demaien 
en  conseyl.    {Beg.  du  ConseU.  Vd.  38.  fol  246.) 

Jeudi  12. 

Sur  la  contention  estant  entre  eux  pour  aulcuneep 
parolles  et  ayant  tout  aut  long  entendu  leurs  dif- 
ferens  responces  et  repliques:  ordonne  que  a  ung 
chascung  dicieulx  soyent  fayctes  bonnes  remons- 
trances  et  que  toutes  haynes  rancunes  et  malvel- 
liences  soyent  mises  bas  et  que  il  ce  aye  a  par- 
donner  les  ungs  les  aultres  et  que  des  icy  en  la 
vive  en  toute  bone  amitie  et  firaternite:  aultrement 
procederons  plus  oultre  sur  eux.  Et  dempuys  a 
este advise et  ordonne que  daultant  que  M^Bastian 
nha  proceder  ainsyn  quil  debvoyt  et  que  quant  re- 
monstrances  et  correction  ce  font  les  ungs  envers 
les  aultres  lon  doybd  proceder  aultrement  quil  nha 
fayct  et  quil  nha  suffizamment  justifiQe  ses  proposites: 
trouvons*  havoyer  mal  proceder  et  mal  parler  et 
soit  demjs  du  ministere  insques  a  la  bone  volonte 
de  la  Soigneurie. 

Laquelle  ordonnance,  present  les  six  ministres 
et  ledit  M®  Bastian,  a  este  pronunce:  lequel 
M^Bastian  a  prieren  Ihonneur  deDieu  quil  pysse 
estre  aoye  en  bcb  repliques  sur  ce  que  les  ministres 
hont  diest  Lon  a  laisse  lordonnance  comment 
desBus.     (Reg.  du  ConseU.  Vol.  38.  fol.  246  t;.) 

—  Viret  assiste  a  la  seance  du  Consistovre. 

Vendredi  13. 

M®  Pierre  Viret  predicant  Leque  a  expoBe 
que  la  Seigneurie  de  Beme  luy  a  bien  commande 
de  venyr  servyr  en  leglise  de  Geneve  pour  deux  ans 
et  que  a  luy  nest  possible  de  laysse  leglise  de 
Lausanneimprovhue:  requerant  adviser  dy  mecstre 
quelque  bon  ordre.  Ordonne  que  ledit  M*  Pierre 
aux  depens  de  la  ville  doybge  alle  a  Berne  fere  ses 
excuses  et  demande  conge  et  presente  quelquon  de 
nous  ministres  pour  servyr  en  leglise  de  Lausanne. 
{Beg.  du  ConseU.  Vd.  38.  fol.  247  v.) 

—  Deu^  conseUlers  sont  charges  de  s^entendre 
avec  les  ministres  pour  trouver  tm  nouveau  mattre 
d^ecole  {ibid.  fol.  248  v.). 

Samedi  14. 

Frangois  L  suspend  encore  une  fois  la  con- 
damnation  des  Vaudois. 

Mardi  17. 

Treppereau  est  en  prison.    II  est  liberi  avec 
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renmifimces  et  suspendu  provisoirement.     {Beg.  du 
ConseU  fci.  255  t;.). 

Jendi  19. 

Calvin  presente  un  rSgent  auqud  on  aMoue 
200  fl.  comme  d  Chatillon,  plus  3  solz  des  enfanB 
syonB  payssance  ayec  lassistance  dun  officier. 

Hardi  24. 

Sur  ce  queM.  Oalyin  a refferus  que  le  maystre 
deschole  quil  ayoit  troye  ne  ce  yeult  contenter  a 
deux  cens  florins  pour  an  et  recoyre  les  salayres 
des  enfans  et  a  fayct  grandes  remonstrances  priant 
il  adyiser:  Ordonne  quelon  se  tient  a  la  resolution 
precedente  synon  que  laffere  soyt  mys  en  plus  grand 
oonseyl.    {Beg.  du  Conseil.  Vol.  38.  fci.  262  v.) 

Jeudl  26. 

Calvin  riassiste  par  d  la  Seance  du  Consistoire. 

—  M"  L.  Treppereau  ayecque  cueur  contriot 
a  prier  le  retomer  en  son  ministere  et  si  des  icy  en 
la  il  fayct  chose  quil  ne  doybge  fere  qui  soyt  gran- 
dement  pugnis.  Ordonne  que  lon  aye  conference 
ayecque  M.  Galyin  et  quil  soyt  adyise  de  le  par- 
donne  par  ceste  foys.    {Beg.  du  ConseU.  fol.  264.) 

Vendredi  27. 

Le  predicant  d^  Russin  reclame  d  cause  de 
VexiguitS  de  son  traitement.  On  lui  rSpond  quil  ait 
d  se  contenter.    (Beg.  du  ConseU  fci.  267.) 

Londi  30. 

Ordonne  quil  soyt  proyheu  de  predicant  a  Yan- 
doyre  et  partout  ou  ii  sera  necessaire.  {Beg.  du 
ConseiL  fol.  269  v.) 

JUILLET. 

Mardi  1. 

Une  maison  est  assignSe  au  ministre  Ferron. 
Geneston  demande  d  recevoir  du  vin  pour  ses  con- 
seUs  aux  affaires  de  la  viHe.  On  dScide  qu^U  lui 
sera  donnS  de  Vargent  guand  U  conseiUera,  et  quant 
au  vin  il  se  patientera  jusqu^au^  vendanges.  {Beg. 
du  ConseU.  fd.  271.) 

—  Laffavre  de  Treppereau  est  reprise.  II  de- 
mande  qu^on  lui  fasse  grdce  de  ce  que  une  fois  a 
joier  (jouS)  {ibid.  fol.  272  v.) 

Jeudi  3. 

Avec  la  sSance  de  ce  jom  se  termine  un  volume 
des  Begistres  du  Consistoire.  Le  volume  suivant  est 
perdu:  Lacune  de  Juillet  1544  d  Octobre  1545. 

Tendredi  4. 

Kiinden  den  Genfem  Viretum  ab  yff  Bitt 
der  von  Losana.    {Bemer  Bathsmanuale.) 


—  Un  Dauphinois  demande  Vemploi  de  chirur- 
gien  a  Vhopitdl.  Calvin  est  nommS  membre  de  la 
commission  d^examen.    {Boget  IL  147.) 

Lundi  7. 

M.  Oalyin  a  expose  quil  est  yenuz  ioy  ung 
homme  fort  propre  pour  regenter  les  escholes  de  la 
yiUe  et  quil  seroy  fort  conyenable  pour  le  prouffit 
de  la  joiennesse:  priant  il  ayoyer  adyys  bub  la  re- 
ception  dicelluy  et  sus  son  gage. 

Aussy  a  proposer  que  les  predicans  de  la  yille 
aut  chier  temps  quest  a  present  ne  peulye  yivre 
de  leur  gage  requerant  les  ayoyer  pour  recommande. 

Ordon^e  que  le  dit  maystre  deschole  soy t  accepte 
soub  le  salayre  de  quatre  oens  florins  pour  an  et 
doybge  entretenir  deux  bachelliers  et  quil  soyt  parle 
a  luy.  Et  quant  aux  predicans  lon  adyisera  snr 
eux.    (Beg.  du  Conseil.  Vd.  88.  fd.  278.) 

Mardi  8. 

Ami  Perrin  est  nornmS  capitain&gSnSrai,  {Bo- 
get  n.  122.) 

Vendredi  11. 

M^  Bastian  Ohatillon  regent  des  escoles: 
lequelt  suyyant  le  oonge  que  par  ayant  a  demande 
a  cause  de  regenter  les  escoles  a  expose  quant  illaz 
seryyr  iusque  a  present  et  que  yoyeant  quil  a  en- 
tendu  que  lon  en  est  proyheu  dung  aultre  a  prier 
il  mecstre  fin  pource  quil  desire  suyyre  a  trove 
allieurs  partye.  {Beg.  du  Conseil.  Vd.  38.  fol.  285  t;.) 

—  M®  Oharles  Damont  de  Nauyers  {Nevers) 
a  este  admys  a  regenter  aux  escholes  de  ceste  yille 
{ibid.  fol.  286). 

Londi  14. 

Ayans  aoys  M.  Oalyin  ministre:  ordonne 
quil  soit  mys  ung  predicant  a  Vandoyre  et  seryira 
a  Oollognyez  et  soyt  mys  ung  autre  a  Oillignyes. 

M°  Bastian Ohastillon:  lequelt  a pryns conge 
de  la  Seigneurie  et  a  prier  luy  fere  sa  rayson  de 
quinze  jours  quil  a  seryyr  dayentage  aussy  luy 
satisffayre  des  loyages  des  moysons  quil  asupporte 
et  daventage  a  prier  luy  ballie  le  doble  de  la  sen- 
tence  donne  contre  luy.  Ordonne  quil  soyt  sads^ 
fayct  de  ses  gages  et  des  loyages  soyt  parle  au  S' 
lehan  Ohaultemps  et  quant  a  la  sentence  qne 
lon  nest  pas  en  coustume  de  ballie.  Beg.  du  ConseiL 
Vol.  38.  fd.  288  v.) 

Mardi  22. 

M.  Oalyin  a  prier  ayoir  adyis  Bur  ce  que  en 
la  oure  de  Vandoyre  est  empeschee  et  que  lon  il 
tient  la  prison  et  que  cela  nest  pas  oonyenable: 
pareillement  que  celluy  de  Oillignies  ne  hont  point 
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de  maison.    ArriUs  en  cansSquence.    iHeg.  du  Ccn- 
sei.  fol  295  t;.) 

—  Icy  ledit  M.  Calyin  avoir  adviB  que  lon 
hoBtera  deux  des  predicans  de  la  yille  et  qui  ne  se 
peuvent  passe  a  si  petit  nombre  ny  a  moings  que 
sont  apresent  pour  Ihonneur  de  Dieu:  Ordonne  que 
sa  requeste  soyt  oultroyee  iibid.). 

Londi  28. 

Ecclesiaest  envayea  Vandoeuvre,  ou  la  maison 
ewride  sera  rabillee.     [Beg,  du  Conseil.  fol.  800  v.) 

Jendi  3L 

M.  Calyin.  Ordonne  quil  luy  Boyt  ballie  ung 
bosBot  de  yin  blanc  de  sept  a  huyct  sestiers  et 
que  le  S'  tressorier  advise  de  luy  pouryoystre  dudit 
boseot     iBeg.  du  Conseil.  fol.  305  t;.) 

AOUT. 

Tendredi  L 

M**Oalyin  a  propose  que  en  ce  temps  de 
oerete  il  nest  possible  de  yasque  a  leurs  ministere 
que  lon  ne  les  aydaz  a  supporter  les  charges  actendu 
lee  petit  gaige  quihont:  requerant  lours  augmenter 
de  quelque  chose.  Ordonne  que  lon  doibge  adyise 
sor  ceulx  qui  hont  des  enffans:  et  qui  Boyt  adyise 
de  conste  la  charge  qui  auront  plue  denffant  et  de 
charge  que  leurs  soyt  destribue  et  que  M.  le  sin- 
dicque  Tissotz  aye  la  charge  de  favre  leganoe 
combien  il  leure  £Eiuldra  destribuer.  iBeg.  du  Con- 
seU.  fd.  309.) 

Limdi  4. 

Noble  Nycolas  des  Oallars  de  Paris  et  Pierre 
Ny n au  1 1  natiffz  de  Proully  en  Tborenne :  lesqueulx 
ainsin  quil  a  pleu  a  Dieu  inepire  de  servyr  a  Dieu 
aat  ministere  et  annoncement  de  son  sainct  eyan- 
gille:  et  ayans  entendu  la  relacion  de  M.  Calyin 
et  de  M.  de  Geneston  lesqueulx  les  trouyent  fort 
capables:  et  sur  ce  ordonne  quil  soyent  admys  aut 
ministere  pour  servyr  tant  en  la  yille  que  aux  terres 
dicelle  et  tant  en  prosperite  que  en  adversite  et 
hont  eete  admys  et  hont  fayct  le  seyremeQt  requis 
8oub  le  sallayre  accoustume  des  predicans  residans 
en  la  yille  quest  de  240  fl.  pour  ung  chascung  pre- 
dicant  pour  an.     (Beg.  du  Conseil.  fol.  310  v.) 

MardiS. 

Megret  de  Moing  demande  tme  augmentation 
de  salaire,  et  ce  guU  touchait  des  Bemois.  H  est 
congMii.    iBeg.  du  Conseil.  fd.  313.) 

Jeadi  7. 

Le  roi  de  France  ayant  restitue  Thiee  sous  con- 
dition  qu^on  ne  ferait  aucun  changemenl  a  la  reli' 
gim  Calvin  proteste  devant   le  Conseil  contre  cette 


dause  comme  &ant  contre  noz  ordonnanoes  et  le 
sainct  eyangille.  Arreste  quon  doibge  se  taire  sur 
ledit  affaire  esperant  que  leyangille  se  preschera  a 
laide  du  Seigneur  en  Franoe  (t&icZ.). 

Vendredi  8. 

Pronostication  contre  les  predicans  de  Geneya 
dans  laquelle  est  nomme  M*^  Calyin.  Sur  oe  que 
aulchongs  hont  compose  une  pronostication  reduycte 
en  langue  latine  et  dempuys  traduycte  en  franooy 
et  icelle  ayans  entendu:  Ordonne  que  le  S'  lieute- 
nant  ce  doybge  diligemment  jnqueryr  pour  soayoyer 
la  suroe  et  origine  de  telle  esleyacion  et  ruyne. 
{Beg.  du  CcnseU.  fol.  318.) 

—  M. Calyin  etM.Ferron  ministres.  Lea- 
queulx  hont  prier  ne  yoUoyer  croyre  les  rappors 
que  journellement  lon  fayct  contre  eulx  et  mesme 
comment  lon  a  youlsu  charger  ledit  Ferron  daul- 
ounes  choees  quil  a  presohe  quil  hont  estes  mal 
entendues:  requerant  si  lesministres  sont  delinquant 
quil  soyent  pugnis :  aussy  si  sont  innocent  quil 
soyent  preseryes  et  que  il  ne  demorent  charges. 
Ordonne  que  quant  aulchongs  yiendra  rappourter 
quelquechose  que  cella  soyt  redigye  par  escript  pour 
Ipy  fere  maientenyr  son  rappour  et  quant  aux 
aoulpacions  preoedentes  que  les  esoript  soyent  mys 
a  part  pour  sur  cella  fere  jugement  si  le  cas  le  requier 
et  que  bonnes  informaoions  de  cella  soyent  prinses 
par  le  secretayre  Beguin  (ibid.). 

—  M.  Calyin.  Suyvant  la  resolucion  hier 
faycte:  ordonne  quil  doibge  alle  a  Berne  avecque 
le  S'  Boset  pour  suyyreainsin  que  les  instruotionB 
leur  seront  ballies  (ibid.  fcl.  verso). 

Jendi  14. 

II  est  oMoue  20  fl.  a  Champereaulx  chargS 
denfafdSy  troisecus  aEcclesiaf  20  fl.  aGeneston, 
(et  luy  fere  present  de  quelquechose  pour  oe  quil 
consellie  les  prosses  de  la  yille),  irois  ecus  soleU  a 
Ahely  20  fl.  a  de  TEduse  outre  ses  gages.  Les  ath 
tres  doivent  se  contenter  parce  qu^Us  n*ont  pas  charge 
d'enfants.    {Beg.  du  ConseU.  fol.  325.) 

Lnndi  18. 

IJng  liyre  appelle  la  consolation  de  frere  Olivyer 
Maliard  et  lenfert  de  Clement  Marot.  Ayans 
entendu  que  les  ditz  liyres  ne  sont  contre  Dieu:  a 
la  requeste  du  S'  lohan  Chaultemps  luy  a  este 
donne  oonge  de  cella  faire  imprimer.  CBeg.  du 
Conseil  fol.  330.) 

Vendredi  22. 

M.  Calyin  ministre  a  refferuz  quil  a  entendu 
que  lon  ohante  des  chansons  deshonnestes  et  que 

22* 


343 


ANNALE8  1544. 


344 


lon  il  aye  advis.  Ordonne  que  tant  dans  la  yille 
que  denors  soyent  fayctes  cries  de  non  chanter 
chansons  deshonnestes  ny  fere  des  esbaux  dans 
la  ville.  et  aussy  soyent  fayctes  cries  que  nul  ne 
ce  tiegne  par  les  rues  cependant  que  lon  sera 
aut  sermon  le  dymenche.    (Eeg.  du  Conseil.  fol,  337.) 

Dimanche  24. 

Epistola  Pauli  III.  Pont.  Max.  ad  Imp.  Ca- 
Tolum.     {Opp.  Caivini  T.  VIL  ProUgg.  p.  28.) 

Yendredi  29.  T 

M.  Calvin  ministre.  Lequelt  a  refferuz  quil 
a  entendu  que  lustin  Ihospitallier  de  Ihospital 
B.  esperit  est  larron  et  a  voulsu  oster  a  une  femme 
estrangiere  ung  escus  et  daventage  vend  les  pain 
que  lon  porte  auz  povres  malades  et  leur  rayy  leur 
pidaDce  et  follie  (fouille)  ce  quil  porto  sur  eulx:  et 
que  lon  il  aye  de  ladvis.  Ordoune  quil  il  soyent 
diligemment  prinses  informacions  de  cella  et  si  lest 
ainsin  soyt  chastie  et  demys  de  son  ofiGce.  (Eeg. 
du  ConseU.  fd.  343  t?.)    II  est  destitue  le  meme  jowr. 

8EPTEMBRE. 
Lnndi  1. 

M®  Calvina  revelle  queM^Pierre  bachelier 
de  lescole  est  en  contention  avecque  M®  Charles 
regent  des  escoles  et  quil  fayct  des  choses  quil  ne 
doybd  fere  et  que  lon  il  aye  advis.  Ordonne  que 
remonstrances  luv  soyent  fayctes  et  que  ledit  Re- 
gent  mecste  des  bacheliers  a  sa  volente  moyennant 
quil  soyent  sufEzant.     iHeg.  du  Conseil.  fol.  347.) 

Jendi  4. 

Les  predicans  de  la  terre  de  Beme.  Lon  a 
entendu  que  Ant  Piguet  predicant  de  Yille-Ia- 
Grand  et  aultre  ne  cesse  machiner  contre  M.  Cal- 
vin  principal  ministre  de  Geneve,  et  pour  eviter 
troble  en  leglise  ordonne  dy  mecstre  ordre.  iHeg. 
du  ConseU.  fol.  350.) 

Vendredi  5. 

La  cene  sera  ceUbree  dimamhe  prochain.  iHeg. 
du  Conseil.  fol.  352  t;.) 

Mardi  9. 

M*  Pierre  iViret)  le  nouveaulx mys  predicant. 
Ordonne  quil  soyt  loge  a  S.  Gervex  et  que  moyson 
luy  soyt  ballie  aux  despens  de  la  ville  et  la  charge 
de ce  fere  a  este  ballie  aut 8r. lehan Chaultemps. 
iReg.  du  CmiseU.  fol.  366.) 

Lnndi  15. 

Calvinus  vnd  syne  mitgesandten  Botten  von 
Jennff  jren  Credentz  vnnd  bofelch  in  geschrifft  dar- 
gelegt  jnnhaltend  das  vnangesehen   die  Endemng 


der  Pfarren  jn  krafft  des  vertrags  von  Basel  ge- 
schechen  die  vnderthanen  beyderseit  by  jren  alten 
Kilchgengen  beliben  vnd  vber  die  laster  gemein 
Eegoumer  von  beyden  teylen  gesetzt  die  predican- 
ten  so  beyder  herrschaften  vnderthanen  dienend 
von  beyden  theilen  beveloh  vnd  pfriinden  empfachend 
vnd  wo  in  den  Ceremonien  vnderscheid  dasz  man 
sich  derohalb  vnderede  vnd  vergliche.  8y  hand 
ouch  in  einer  andern  Jnstruction  allerly  Artiklen 
die  Limitation  Jussye  Pigney  zehend  vnd  anderes 
beriihrende  jngelegt.     (Bemer  Bathsmanuaie.) 

—  Mort  de  Clement  Marot  a  Turin. 

Jeudi  18. 

Traite  de  Crespy. 

Mardi  23., 

Chican  et  Roset  negocient  avec  Beme  au  sujd 
des  benefices.     (Beg.  du  ConseU.  fol.  386.) 

—  Ordonne  que  le  sermon  ne  soyt  sonne  de- 
vant  6  heures  de  matin  (ibid.). 

Vendredi  26. 

Ferron  se  plaint  de  ce  quHon  fait  trop  de  bruU 
dans  sa  maison  et  quHl  ne  peut  etudier.  Arrete  qu^on 
lui  en  trouvera  une  autre.    ^Beg.  du  ConseU.  fcl.  390.) 

—  Le  coDsistoire  a  fayct  scavoyer  que  la  femme 
de  P.  Ameaux  est  perseverant  a  ses  folles  opig- 
nions  et  a  refferus  Me  Ph.  de  Ecclesia  predicant 
a  Vandovre.  On  ordonne  des  informaiions  (ibid.  fd. 
390  v.). 

OCTOBRE. 
Lnndi  6. 

Demande  de  suppUments  pour  des  pasteurs  de 
la  campagne. 

—  Ordonne  que  les  chastellains  8.  Victeur 
et  Chapitre  doybgent  mestre  gardes  pour  donner 
garde  de  ceulx  que  ne  vont  aut  sermon.  (Beg.  du 
ConseU.  fol.  398  v.) 

—  Calvin  expose  que  Simon  de  Bossey  est 
malade  et  que  sa  maison  est  dScouverte.  Ordonni 
qu*il  doit  se  retirer  a  Troinex  (ifcid.). 

—  Le  ministre  de  Celigny  se  trouvant  en  necessUSy 
U  lui  est  aUouS  10  fl.  (ibid.). 

—  Hoc  tempore  oritur  contentio  inter  CapuncuJum 
et  coUegas  Neocomenses  de  censura  fratrum.  (EfP- 
579  seqq.) 
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Jendi  30. 

M®  Claude  Rey  ministre  sest  presente  aller  a 
Ihospital  pestilencial  consoler  les  poyres.  Attenda 
quil  est  impotent  il  ne  pourra  yaquer  a  cest  ofifice. 
Tonteffojs  a  este  ordonne  quil  soyt  parle  aux  pre- 
dicans  de  la  yille  pour  en  eslyre  ung  pour  aller 
servyr  audit  hospital  iouxte  leur  promesse.  (JReg. 
du  (JonseU.  T.  39.  fol.  22.) 

NOVEMBRE. 

Mardi  4. 

Don  de  20  fl.  au  predicant  de  Moyn  qui  se  la- 
mente,    {^Beg.  du  Conseil.  fol.  27.) 

Samedi  15. 

CoUoquium  Mehdunense.    (Ep.  606.) 

Mercredi  19. 

Concilium  ad  Idus  Martias  1545  indicitur. 

Vendredi  2L 

Don  de  \0  fl.  et  permission  de  copper  du  boys 
en  la  oommune  de  Troynex  a  M®  Simon  qui  est 
dans  la  neoessite.     {Reg.  du  ConseU.  fol.  47.) 

Mardi  25. 

M®  Poupin  ministre  est  infectz  de  peste  et  a 
supplie  le  solager  en  sa  necessite.  Ordonne  a  M. 
le  tresorier  de  luy  adyancer  son  gage.  iBeg.  du 
Cmeil  fol.  51.) 

DECEMBRE. 

—  Hoc  mense  scriptus  fuit  liheUus  CapuncuU 
mtra  Calvinum.    (Ep.  600.) 

Londi  15. 

Sur  la  demande  du  pasteur  de  Cologny  il  est 
ef\joint  a  ses  paroissiens  d^aller  au  sermon  et  un 
garde  est  designe  pour  y  tenir  la  main.    {Boget  11. 

144.) 

Vendredi  19. 

Arrete  que  la  cene  sera  celebree  d  Noel.  (Iteg. 
du  Conseil.  fol.  75  v.) 

—  Declaration  des  ministres  de  Geneve  contre 
Chaponneau.    (,Ep.  593.) 

—  Les  habitant^  de  Champel,  Chene,  Petit  Sa- 
connex  etc.  n'ailant  pas  au  sermon,  Calvin  est  chargS 
d^aller  sur  les  lieux  accompagnS  Xun  officier  pour  les 
admonester.    {Roget  l.  c.) 

Landi  22. 

De  la  MarCf  ministre  de  Jussy,  se  plaint  de  ce 


qu*on  ne  repare  ni  Veglise  ni  le  presbytere.    ArretS 
en  consiquence.     {Beg.  du  Conseil.  fdl.  76.) 

Lnndi  29. 

Ministorum  Argentoratensium  consilium  de  ceth 
sura  inter  ministros  exercenda.    {Ep.  597.) 

Mercredi  31. 

Le  predicant  de  DraUiens,  qui  a  pour  annexe 
une  paroisse  dependant  de  Thorum^  seplaint  de  ce  que 
le  bailli  Bernois  ne  le  paye  pas  pour  la  moiti6 
afferante.  Beponse  quil  aille  se  lamenter  a  Berne. 
{Beg.  du  Conseil.  fol.  85.) 

—  Hoc  anno  1544  prodierunt  praeter  ea  quae 
iam  supra  memoravimus  Calvini  scripta  haec: 

Epinicion,  Genevae  ap.  Girardum.  iTom.  F. 

Proll  p.  47.) 
Traite  des  reliques,  ibid.    {Tom.   VI.  p.  26.) 
Supplication  d  TEmpereur  (ibid.  p.  29)  s.  l 
Excuse  aux  Nicodemites  ap.   Girard   (ibid. 

p.  32). 
Articuli    Sorbonistanm   c.    antidoto.     {Tom. 

riL  p.  14.) 
lidem  gallice  (ibid.  p.  16). 

1545. 

JANVIER. 
Jeudi  1. 

Les  predicans  de  la  yille,  M'  Ferron,  M'  de 
Geneston,  M^  Abel  Popin,  Nynaulz,  Nyeolas 
Fetit,  P.  de  Lecluze,  Henry  de  la  Mare, 
Ayme  Megret,  Ghampereaulx,  Ph.  de  Eccle- 
sia,  Loys  Gugnye.  Bus  la  supplication  par  M 
Galyin  ministre  aut  nom  des  aultres  predicans 
presentee  exposant  la  neccessite  estant  en  eulx 
causant  la  chierte  du  temps  requerant  leur  establyr 
ung  gracieulx  estat  pour  yiyre.  Ordonne  que  les 
sieurs  six  comys  pour  mestre  ordre  sus  les  poyres 
ayent  cesto  charge  que  de  adyiser  de  fere  du  bien 
aux  predicans  qui  auront  neccessite.  (Beg.  du  Conr 
seil.  T.  39.  fol.  85  v.) 

—  Ordre  royai  d^executer  Tarret  contre  les 
Vaudois. 

Vendredi  8. 

Les  susdits  sgrs  six  comis  hont  refferus  la 
neccessite  estant  entre  lesdits  predicans  causant  la 
chierte  du  temps  et  ayans  aoys  leur  relation  ordonne 
que  oultre  leur  gages  accoustumes  pour  ceste  annee 
a  ung  chascung  dicieulx  leur  soyt  ballie  40  fl. 
(Beg.  du  ConseU.  fol.  88  v.  sont  nommSs:  Geneslon^ 
Abd,  Ferron,  Champereaulx,  de  Saul,  Nynauix.) 

—  Les  predicans  aux  yillages  Loys  Treppe- 


347 


ANNALBS  1545. 


348 


reaulx,  Lojb  Gugniez,  M^  Symon,  (Moreau), 
Nyoolas  Pietit,  Pierre  de  Lecluse,  Ayme  Mo- 
gret  Esqueulx  aussy  a  neccessite  et  ordonne  que 
pour  ceste  annee  oultre  leur  gage  accoustumes  leur 
aoyt  ballie  a  ung  chascun  dicieulx  30  fl.  Et  quant 
a  M®  Pb.  deEcoloBia  predicant  a  Yandovre,  Me 
H.  de  la  Mare  predicant  a  lussiez  et  M^  laques 
Bernard  predicant  a  Sategniez  pour  ce  quil  sont 
aut  gage  de  douze  yingt  florins  pour  an  et  ne  sont 
ohargees  denfans  ordonne  quil  ce  doybgent  conten- 
ter  de  leur  dit  gage.  (ibid.). 

Lnndi  12. 

Les  orgues  de  Rive  serorU  visitees  en  vue  d'une 
venie.    (Reg.  du  ConseU.  fd.  98.) 

Mardi  13. 

Disceptaiiones  in  gremio  coetus  ecclesiastici  GaUo' 
rum  Argentorati.    (Ep.  604.) 

Mercredi  21. 

Calvini  ep.  ad  Lutherum  (605). 

—  Senardei  iter  per  Germaniam  ad  conquirenda 
consUia  iheologorum  de  vitandis  superstitionibus  (606). 

—  Calvini  responsioad  libeUum  CapuncuU.  (Ep, 
607.) 

fIjvrier 

Lundi  2. 

Le  temple  de  la  Madeleine  menace  de  tomber  en 
ruine.  Beparations  ordownees.  (Beg.  du  ConseU. 
fd.  120.) 

Jeudi  5. 

Conseil  des  Deux-Cents. 

Appres  que  M*^  Johan  Oalvin  docteur  et 
ministre  de  la  paroUe  de  Dieu  a  faict  plusieurs  belles 
remonstrances  et  exortation  de  eslyre  et  nommer 
les  Sgrs  sindiques  pous  lannee  quii  vient  et  la 
priere  faicte  on  procede  a  la  designation  des  candi- 
dais.    (Beg.  du  ConseU.  fol.  124  t;.) 

Dimanche  8. 

Syndics  de  TannSe:  lehan  Ami  Curtet,  Ami 
Perrin,DomeineDarlod,  laques des Arte.  Secr. 
Ruffi  et  Beguin, 

Jeudi  12. 

Calvini  epistola  ad  Viretum  (613)  de  novis  syn- 
dicis  quae  hmc  surrqpta  postea  autori  fraudi  fuit. 

Mardi  17. 

M.  Oalyin  ministre  et  M^Oristoffle  (JAber^ 


tet)  predicant  a  Thonon  hont  proposer  quil  a  grande 
porrete  aux  predicans  que  servent  Armoy  et  a 
Drallen  quest  de  Geneye  et  aussi  quil  hont  grande 
charge  et  quil  a  plusieurs  des  parrochins  de  cellee 
deux  places  que  sont  mendians  et  mesmes  que  le 
ballifz  de  Thonon  ne  yeult  poye  aut  predicant  de 
Drallien  la  moytie  de  son  gage  combien  quil  sers 
a  une  parrosche  quest  riere  Thonon  appelle  Yesol: 
et  ledit  Me  Gristoffle  a  diest  que  luy  estant  a 
Berne  lon  luy  donna  responoe  quil  poyeroient  la 
moytie  de  son  dit  gage,  ce  que  ledit  balli&  ne  Teolt 
fere:  priant  les  avoyer  pour  recommande.  OrdonDe 
que  pour  a  present  causant  la  chierte  du  temps 
soyt  donne  aut  predioant  Darmoy  oultre  son  gage 
ordinaire  six  escus  soley  et  soyt  escript  audit  balli& 
quil  aye  a  contente  la  moytie  du  gage  du  predicant 
de  Drallien  voyeant  quil  sers  les  deux  seignenries 
Berne  et  Geneve,  synon  en  sera  parler  aux  oomys 
de  Berne  que  doyve  venyr  icy  a  my  careame. 
(Reg.  du  Conseil.   Vol.  40.  fd.  27.) 

Jendi  19. 

H  est  accorde  a  Treppereaulx,  ministre  de 
Celigny  ung  curtil.     {Reg.  du  ConseU.  fd.  28.) 

—  Fierre  Brully  brtUS  a  Toumay. 

Mereredi  26. 

Be  Corderio  Genevam  revocando  agitur. 

MARS. 
Lnndi  9. 

M.  Oalvin  ministre  a  faict  grande  requeste 
pour  les  povres  que  sont  condampnes  a  mort,  mes- 
mes  pour  ces  empoysonneurs,  oest  que  lon  advise 
de  non  les  fere  languyr  etc.  Ordonne  quil  sojt 
commande  a  Lexequteur  des  malfaycteurs  quil  Boyt 
plus  diligens  quil  nest  pas  quant  il  leur  coppe  lee 
maiens :  et  quant  il  viendra  a  les  brusles  quil  meoste 
moyen  quil  soyent  incontinent  mors  par  nng  es- 
trangle  chart  ou  aultrement.  (Reg.  du  ConseU.  Vcl. 
40  fol  42  t7.) 

Vendredi  13. 

M.  Oalvin  a  expose  que  des  biens  des  pre- 
bendier  qui  vont  de  vie  a  trespas  qui  seroyt  bon 
de  ilz  aplicquer  pour  ilz  envoye  les  enffans  anx 
estudes.  Arreste  dy  mectre  en  avant  quant  il  anra 
plus  de  gens.    {Reg.  du  Conseil.  Vol.  40.  fd.  50  v.) 

Jendi  19. 

Le  Conseil  decrete  que  qudques-uns  de  ses  mem' 
hres  devront  se  rendre  de  maison  en  maison  powt 
intimer  aux  etrangers  d^aUer  au  sermon.  iRoget  IL 
145.) 
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Vendredi  20. 

M.  Calyin  ministre  a  expoee  comment  11  a 
escript  a  M^  Gorderius  pour  venyr  demore  en 
Geneye  a  lesoole  non  pas  ponr  regenter  mais  seule- 
ment  pour  estre  superintendant  et  ce  donne  garde 
desdites  escoles  et  pour  quelque  gratuyte  que  lon 
luy  porroy  fere  il  yiendroy  icy.  Ordonne  quil  soyt 
parlemente  ayecque  ledit  B'  Calyin  le  mellieur 
moien  qui  sera  possible  de  tenyr  pour  retire  ledit 
home. 

—  Anssy  a  expose  que  le  Maystre  descole  ne 
pealt  viyre  pour  400  fl.  pour  an  pource  qui  tient 
deux  bacheliers  et  donne  a  ung  chascun  dicieulx 
sii  vingt  florins,  requerant  il  ayoyer  advis.  Ordonne 
que  causant  la  chierte  du  temps  luy  soyt  augmeute 
6on  gage.     {Beg.  du  ConseiL  fol.  59.) 

—  La  feste  de  la  conception  combien  quo  cest 
Buperstition  se  fayct  Ordonne  que  ledit  jour  lon 
&8se  ainsin  que  le  jour  de  la  priere  (ibid.). 

—  A  este  ordonne  que  les  sgrs.  comys  a  fere 
visitation  sus  cieulx  que  ne  vont  aut  sermon  ayant 
puyssance  de  imposer  poienne  aux  obstines  que  ne 
vont  aut  sermon:  quil  doybgent  alle  aut  sermon 
8U8  poienne  la  premiere  foys  de  5  solz,  la  seconde 
de  10  solz  et  la  tierce  dalle  dehors:  et  dempuys 
lon  cest  retracter  et  ordonne  que  lesdits  comys  les 
doybgent  admoneste  dalle  aut  sermon  par  3  foys  et 
Bi  sont  desobeyssant  quil  leur  deflbnde  la  yille  (ibid. 
fol  59  V.) 

—  Zeraphin  Trolliet  de  Geneye.  Lequelt  a 
ejpose  comment  il  est  sortyr  et  nee  en  Geneve  et 
par  cydevant  a  yiscu  a  la  papisterie  et  estoyt  resi» 
dant  en  Bourgognye  en  ung  hermitage,  mes  puys 
quil  a  pleu  a  Dieu  luy  fere  ceste  grace  de  cognoystre 
la  verite  cest  retire  icy  aut  lieu  de  sa  nayssance: 
requerant  si  ce  trove  capable  luy  donne  place  de 
prescher  et  il  rendra  son  debvoyer.  Ordonne  que 
la  premiere  place  vaccante  des  prescheurs  qui  soyt 
mys  en  la  dite  place  (ibid.  fol.  57  i?,) 

Samedi  21.  et  joors  siiiyants. 

Sentences  de  morty  en  grand  nombre^  prononcees 
surtout  contre  des  femmes  pour  avoyer  faict  seyre- 
ment  de  semer  la  poste  et  ce  donner  corps  et  ame 
aut  dyable.  Les  arrets  portent  qu*eUes  auront  les 
tnains  coupees  au  Molardj  et  fe  corps  bride  a  la  po- 
tence  de  Plainpaiais.  (Beg.  du  Conseil.  fd.  60  suiv.) 

LuLdi  23. 

NouveUe  commission  nomm4e  pour  regler  Vaffaire 
des  paroisses  avec  les  baUlis  Bernois  de  GeXy  Thonon 
et  Temier.    (Beg.  du  ConseU.  fol.  61  v.) 


Mardi84L 

Ouveriure  de  la  diete  de  Worms. 

—  Hoc  mense  prodierunt  Argentorati  apud  Wen- 
ddinum  Bihelium  InstUutionis  latinae  ed.  IV.  iPro- 
legg,  Tom.  I.  jp.  35)  rf  Psychopannychiae  Ed.  II. 
(Prdegg.  Tom.  F.  p.  37.) 

—  Turicenses  contra  Lutherum  scribunt.  (Ep. 
625.) 

—  Genevae  pestis  saevU  et  propter  eam  venefici 
quos  perhibebat  plebs  capite  pUduntur.  {Ep,  627.) 
Boget  II.  156  suiv. 

AVBIL. 
Dimanche  5. 

Pdques;  la  Cene  celebree  aux  trois  temples. 
(Beg.  du  Conseil,  fol.  71.) 

Lnndi  6. 

M.  Calvin  cest  lamente  de  ce  qui  a  entendu 
que  le  S'  procureur  Roset  avoit  apporte  Titus 
Livius  que  recite  des  jstoires  romaiennes  en  con- 
seyl  lequelt  estoyt  addressant  tant  sus  luy  que  sus 
le  8'  Corne  disant  qui  yolloyt  applaudyr  a  ung 
chascun  et  qui  cherchoyt  de  dominer  et  qui  estient 
troys  assavoyer  ledit  Calyin  ]Sf.  de  Sault  et  M. 
de  Genescon  que  oonsellient  Messieurs  et  qui 
nestient  que  bestes  produsysans  pour  tesmoiengs 
M^  Ohampereaulx  et  Megret  Et  ledit  Br 
Roset  nye  ladite  proposite  resserve  que  une  foys 
jl  apporta  bien  ledit  liyre  et  ce  addressoyt  sus  le 
8'  Corne  et  que  jamex  ne  parla  de  M.  Calyin. 
Ordonne  que  les  8"  quattre  Bcindicques  ce  doybge 
enqueryr  de  la  yerite  du  cas.  {Beg.  du  Cons^. 
Vol.  40.  fd.  72.) 

—  Champereau  (ouplutot  Simon  Moreaux^ 
comme  on  le  voit  par  la  suite)  est  accuse  par  deux 
femmes  executees  cPavoir  paUlarde  avec  une  nommSe 
Frangoyse,  du  temps  quHl  etait  a  Fhopitcd  pestileniid. 
Le  conseil  ordonne  que  Vaccusation  soit  mise  par  Scrit, 
quHl  soit  fait  jugement  pour  servir  d^exemple  aux 
autres,  et  avant  que  Vaccusi  soit  constitue  prisonnier 
qu'il  en  soit  parU  d  M.  Calvin  (ibid.). 

Mardi  7. 

Moreaux  nie  le  fait  a  Im  impute.  11  est  mis 
aux  arrits  a  la  maison  de  viUe  jusqu'd  ce  qu*il  aU 
prouve  son  innocence  (ibid.  fd.  74  v.). 

—  Swr  la  demande  deDesGallars  on  assigne 
une  maison  d  frereBernardin,  Italien  retire  (ibid. 
fol,  73.) 

Samedi  IL 

Moreaux  est  rddche  provisoirement    Dempuys 
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lon  cest  rotraote  pour  avoir  conference  ayec  les 
ministree.  Et  dempuys  ordonne  quil  soit  demis  du 
ministere  {ibid,  fd.  79). 

Mardi  14. 

Ayans  entendu  M.  Oalvin  sus  le  sallayre  du 
maystre  des  escholes  jusque  a  la  venue  de  M«  C  o  r- 
deriuB  a  este  ordonno  de  luy  fere  sa  parcelle  du 
temps  qui  servira. 

Sur  ce  que  M.  Galvin  suyvant  son  office  a 
expose  quil  est  neccessayre  qui  aye  ung  ministre 
pour  console  les  malades  infecs  de  peste  tant  de- 
hors  la  ville  que  par  les  moysons  et  qui  fust  segre- 
guer  et  separer  en  une  petite  mayson  et  aux  heures 
ordonnes  il  iroyt  rendre  son  debvoyer  et  cependant 
lon  pourroy  fere  nectoyer  le  grand  hospital :  et  sur 
ce  ordonne  que  il  soyt  faict  ung  ediffice  aut  lieu 
pIuB  commode  et  une  maysonete  pour  le  predicant 
pour  retire  les  infecs.    {Reg.  du  ConseU.  foL  82.) 

Jeudi  16. 

M.  Galvin  ministre  et  le  S'  Boset.  Les- 
queulx  pour  aulcunes  paroUes  sont  en  contencion. 
Et  sur  ce  ordonne  qui  ne  soyt  permis  telles  dissen- 
cions  entre  eulx  mes  soyent  reduycs  en  bonne 
amitie.     {Beg.  du  ConseU.  fol.  84.) 

—  M.  Gh.  Damont  regent  des  escoles:  que 
lon  pourvoysBoyt  dung  aultre  regent  auz  escholes 
afisavoir  de  Gorderius,  et  si  son  service  est 
aggreable  a  la  seigneurie,  il  rendra  son  debvoyer, 
synon  que  conge  luy  soyt  ballie.  Ordonne  qui  soyt 
retenuz  et  soyt  provheu  de  office,  si  nest  aux  escholes 
il  sera  en  ministere  et  en  soyt  parle  a  M.  Galvin 
(iWd.). 

Samedi  18. 

Bem  an  d.  Fraesidenten  von  Grenoble: 
den  Pharellen  jr  gut  verfahren  laszen  dieweil 
jnen  das  der  koenig  hievor  bewilliget  als  man  jm 
geschrieben.    (Bemer  Rathsmanuaie,) 

—  Destrudion  de  MSrindol  par  d'Oppede. 
(Ep.  639  ss.) 

Lundi  20. 

M.  Galvin  expose  oomme  ilz  hont  proveuz 
dung  ydoyne  ministre  asavoir  de  M^'  Mattbieu 
Malisier  pour  aller  en  Ihospital  poBtillenciel  et 
qui  plaise  a  Messieurs  de  le  retenir  pour  ministre 
en  la  ville  ou  aultres  partz  ainsy  qui  sera  regarder 
par  les  ministres  et  la  Sgrie.  Accepte,  avec  aUocor 
tim  de  traitement.  Ilprete  serment.  {Beg.  du  Con- 
seil.  fd.  86  v,) 

—  Destruction  de  Cabrieres. 


Mardi  2L 

Ph.  de  Ecclesiaf  ministre  a  Vandoeuvre,  de- 
mande  un  secowrs.  On'  lui  accorde  3  ecus  soleil, 
II  se  plaint  aussi  d^insolences  dans  son  viUage  qui  m 
sont  pas  punies  parce  qu*il  n'y  a  pas  de  prison.  On 
prendra  des  informatians.   {Beg.  du  ConseU.  fol.  87  v,) 

Vendredi  24. 

Des  Gallars  demande  un  congedunmois  pour 
aller  regUr  des  affaires  dans  son  pays.  Accorde  et 
qui  ce  donne  garde  de  estre  surpryns  et  aussy  a 
este  ordonne  de  luy  preste  lon  des  cheval  de  Ihos- 
pital.    (Beg.  du  CanseU.  fd.  92.) 

—  Sub  finem  mensis  Cdlvinus  Tonnonii  est 
{Ep.  636),  Failesius  Arg&ntoraium  se  confert.  {Ep. 
637.  647.) 

MAI. 
Lnndi  4. 

Lon  a  este  advertys  comment  Me  Oorderius 
estoyt  en  deliberation  de  venyr  en  Geneve  poar 
mecstre  ordre  en  leschole.  Oeneanmoyens  que  pour 
present  ne  luy  est  possible  dy  venyr  causant  que 
le  prince  de  neufzchatel  a  envoye  les  comis  lesqueali 
hont  arreste  avecque  la  ville  cest  quo  tous  les  biena 
des  eglises  sont  estes  laysses  audit  Seignenr  prince 
et  par  moien  de  cella  lon  a  oste  ce  questoyt  laysae 
pour  leschole  et  pour  les  ministres  et  que  pour  son 
honneur  il  ne  oseroy  boujer  de  la  jusque  soyt  mis 
ordre  etc.  Et  que  lon  il  aye  advis.  Ordonne  que 
en  ladite  eschole  soyt  laysse  le  plus  propre  de 
cieulx  que  il  sont  maientenant  jusque  lon  puyBse 
avoyer  ledit  Corderius. 

—  M®  Gharles  et  M^Francoys.  Lesqueuk 
jusque  a  ce  lordre  soyt  mys  en  leschole  hont  re- 
genter:  touteffoys  lesdits  M'"  Gharles  etFran- 
00 ys  ne  ce  peulve  accorder  et  qui  lest  neccessayre 
il  adviser.  Et  touteffoys  M.  Galvin  a  reffenu 
que  ledit  Me  Francoys  est  plus  aggreable  a  M* 
Gorderius  et  a  prier  que  il  soyt  exempt  de  ce 
mesler  de  tel  affere.  Ordonne  que  les  ministres 
doybgent  examiner  lesdits  deux  et  le  plus  propre 
soyt  laysse  en  leschole.    {Beg.  du  Consml.  fol.  102.) 

—  M.  Galvin  ministre  a  refferus  qui  a  heu 
nouyelles  certaines  comment  le  roy  de  France  a 
faict  fere  grande  persecution  aux  povres  fidelles  de 
Provence  et  les  a  faict  brusler  petis  et  grans  dans 
des  granges :  les  femmes  grosses  il  leur  hont  fendus 
le  vendre  et  tuer  les  enfans  dedans  saccage  piUie 
brusler  et  mectre  a  feuz  et  a  sang  tout  ce  qui  hont 
peult  apprehender  ct  que  encore  il  sont  saulves 
envyron  quattre  milles  tant  homes  femmes  que  en- 
fans  que  ce  tienne  par  les  montagnyes  exquieolx  il 


358 


ANNALES  1545. 


354 


a  grande  pitie  et  que  lon  il  aye  advis  de  leur 
aBsifltyr.  A  este  ordonne  qae  ledit  M.  Calvin 
aveoque  M«  G.  Farel  ministrea  doybgent  alle  a 
Berne  Basle  Zurich  Estrabour^  et  la  out  il  sera 
neccessaire  pour  povoyer  assistyr  esdits  poyree 
fidelles  et  pour  obtenyr  ung  ambassadeur  yers  le 
roy  pour  layBser  leedits  povres  fidelles  en  repos 
(ibid.  fol.  102  t;.). 

Hardi  5. 

CaHvinus  iter  aggreditur  propter  Wdldenses,  et 
Argentoratum  usque  pervenit.    (Ep.  639  ^egg.) 

Vendredi  8. 

Galvin  erscheint  yor  Rath  und  bittet  clag- 
lichen  wegen  der  letztyerschinen  Tagen  geschehe- 
nen  grausamen  verfolgung  in  Provincia:  bittet 
Pottschaft  oder  Schryben  an  den  Kiing  zu  schicken. 
Calvin  eroffiiet  er  wolle  derselben  Sache  wegen 
nach  Straszburg  und  Gonetanz.  Yerwilliget,  und 
beistand  auch  bei  den  reformirten  Eidgenossen. 
{Arch.  JBem.  Teutsch  Missivbuch,  Band  F.) 

Jendi  14. 

Le  ministre  de  Mirindol.  Les  fidelles  de 
ProTence.  Lequelt  causant  la  persecution  que  ce 
fayct  en  Provence  il  a  est^  contraien  ce  saulve  en 
chemise  et  qui  a  gran  pitie  en  luy:  et  sur  ce  or- 
donne  que  il  luy  soyt  ballie  pour  ce  accoustre  quattre 
escuB  et  pour  sodier  aux  despens  des  aultres  fidelleB 
lenr  soyt  donne  siz  eficus  que  sont  en  nombre  dix 
escus  de  largent  de  la  yille  et  le  S'  lehan  Lam- 
bert  les  leur  portera  et  qui  aoyt  faict  une  coUecte 
ponr  lee  aBsistyr.    (Beg.  du  ConseU.  fol.  114.) 

Samedi  16. 

M®  Pierre  Yiret  ministre  a  faict  lee  remer- 
ciacions  des  biens  que  la  Beigneurie  £Edct  es  poyres 
fidelles  perseouteB  et  pour  ce  qui  ne  yeulle  demore 
oyseax  a  prier  les  yolloyer  mecstre  en  oyre  Bans 
porter  charge  a  la  Beigneurie.  Ordonne  qui  Boyent 
mig  en  loyre  de  la  yille  ung  chaBCun  iouxte  Ba 
qnaUte.    (Beg.  du  ConseU.  fol.  118.) 

—  Charles-Quint  a  Warms. 


Jeadi  2L 

Canventus  Aroviensis  de 
vincia.    (Ep.  642.  644.  645.) 


Waldensibtis  in  Fro^ 


Vendredi  82. 

M^  Pierre  Yiret  predicant  de  LauBanne.  Le- 
qoelt  causant  labBenoe  de  M.  Oalyin  miniBtre 
qnest  aux  AUemagnyeB  pour  la  perBequuoion  dee 
fidellcB  de  Proyence  eet  yenuz  Beryyr  legliBc  de  Oe- 
neye:  Ordonne  que  il  luy  Boyt  donne  quelque  ae- 

CaHvini  opera  Fo7.  XXI. 


couBtrement  pour  son  retour.    (Beg.  du  Conseil.  fdU 
124  V.) 

—  De  la  Mare,  ministre  a  Jussy^  demande 
comme  gratificatian  Vusufruit  Sum  pre  et  dlune  vigne» 
Accarde  (ibid.  fd.  123  v.). 

—  Simon  Moreaux  demandease  justifier.  Or- 
donne  que  lon  demore  a  ce  quoBt  fayot  (^SM.  fci. 
125). 

—  Les  ministres  d^Armoy  et  de  DralUens  r^ 
dament  au  su^et  de  leurs  gmges  et  maisons.  II  est 
scUisfait  a  leurs  demandes  (ib%d.). 

Jeudi  28. 

Calvims  ex  itinere  redux.    (JEp.  646.) 

JUIN. 
Lnndi  1. 

M**  BegaliB  predicant  de  Drallien  est  alle  a 
Dieu  de  peste  et  ea  fenmie  auBBy. 

M®  Pierre  deLeoIuBe  miniBtre  a  Neyden  een 
CBt  alle  et  a  delayBBe  Ba  femme  et  bob  enfans  et  a 
emporte  de  largent  de  la  yiQe  huyct  eBOUB  soley. 

Ordonne  fere  Bayoyer  aux  predioauB  qui  ce  en- 
quiere  de  deux  Buf&zanB  pour  le  miniBtere  et  que 
M«  Trolliet  Boyt  le  preferu.  (Beg.  du  ConseU. 
fol  134  t;.) 

Vendredi  5. 

Nic.  Gallasii  nuptiae.    (Ep.  648.) 

Londi  8. 

M.  Calyin  miniBtre.  Suyyant  plusieurB  re- 
monBtrancoB  que  ilz  a  faict  a  cauBo  de  ladmiBBion 
de  Zeraphim  TroIIiet  pour  eetre  ministre  et  pre- 
cheur  a  propoBcr  que  jamaiB  ne  luy  donnera  Bon 
oonBentement  par  pIuBieurB  raiBonB  que  quant  ilz 
Bora  bcBoingB  ilz  lee  declairera  et  que  MoBBieurB  ly 
peuyent  bien  mecBtre  bI  yeullent.  Et  daultre  part 
qui  en  az  pIuBieurB  qui  Bement  pIuBieurs  paroUes 
qui  yeullent  OBtre  channoyennee  et  Iob  appellent 
ohannoyennoB  oe  qui  ne  Bont  paa:  requerant  en 
faire  remouBtrance.  Surquoy  ordonne  que  M.  le 
Bindique  Curtet  et  quelque  aultre  et  luy  fiEMsent 
IcB  remonBtrancoB  de  telle  choBOB  et  qui  doibge 
declairer  lee  oauBOB  etc.  leBquelloB  ilz  refiiBBent  et 
qui  nest  paB  capable  de  le  recepyoir  pour  miniBtre. 
(B^.  du  Qmsea.  fdl.  140  v.)     ' 

Lundi  15. 

M.  Calyin  a  faict  requoBte  pour  M*  Symon 
jadie  miniBtre  a  BoBBoy  affin  de  le  pouryoyBtre  en 
quelque  office  etc.  Ordonne  que  lon  demore  a  ce 
quoBt  faict    (Beg.  du  CanseiL  fol.  149  v.) 

28 
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—  Tierrt  de  la  Cluse  ministre  de  Neydens 
a  dicampS  delaissant  femme  et  enfants.  (Boget.  IL 
173.; 

Vendredi  19. 

M^  Champereau.  Sur  oe  que  lon  a  entendu 
que  sans  ordre  il  commande  alle  prescher  a  Bossey 
et  ca  et  la:  et  sur  ce  ordonne  qui  soyt  appelle  pour 
luy  fere  les  remonstrances  et  luy  a  este  commande 
de  observer  lordre  de  leglise.  {Beg.  du  Conseil.  fol. 
154  V.) 

—  Une  aumone  de  10/?.  estaccordee  aMoreau 
su/r  la  coUecte  des  pauvres  (ibid.  fol.  165  v.) 

Lnndi  22. 

Bur  ce  que  M.  Oalvin  ministre  a  refferus  qui 
Bont  appres  a  pourvoystre  de  gens  suffizans  pour 
presenter  en  conseyl  affin  de  les  constitue  ministres 
aux  lieux  desprovheu  et  que  M«  Guill.  Farel 
ministre  qui  est  resident  a  Neufchatel  porte  grande 
amour  a  Oeneye:  esperant  que  si  lon  luy  escrip- 
yoyt  et  aussy  auz  seignours  de  Neufzchatel  lon  le 
pourroit  ayoyer  pour  ministre:  Ordonne  qui  soyt 
escript  tant  audit  Farel  que  aux  ditz  eeigneurs. 
(Beg.  du  Conseii.  fol,  157  i;.) 

Jeudi  25. 

Dav.  de  Busanton  dbU  Genevae.    (Ep.  656.) 

—  Sur  ce  que  le  Sr  Oalvin  ministre  a  expose 
le  trespas  de  feu  M.  David  questoy  francoy  quest 
trepasse  en  sa  moyson  et  a  legue  aux  povres  de 
Estrabourg  mille  escus  et  aux  poyres  de  Geneve 
miile  escus  demandant  attestacion  de  son  trespas  et 
demiere  volonte  etc.  ordonne  que  sa  requeste  luy 
Boyt  oultroye.    (Beg.  du  ConseU.  fd.  161.) 

—  Oommencement  de  la  Bourse  frauQoise  k 
Poccasion  d'un  legs  de  1000  6cus  fait  par  David 
Busanton  qui  en  l6gua  autant,  aux  pauvres  de 
Strasbourg  dont  plusieurs  ^trangers  rdfagi^s  firent 
un  fonds  et  un  ordre  de  contribution  pour  la  con* 
tinuer  et  ^lablirent  des  diacres  et  des  receveurs  de 
ohaque  nation  qui  rapportoient  en  une  bourse  les 
oontributionSy  ce  qu'6tant  entendu  en  France  plu- 
sieurs  gens  de  bien  y  contribuerent  et  envoierent 
leur  aumone.    (Archives  de  Oeneve.) 

Samedi  27. 

Epistola  Francisci  regis  ad  Argentoratenses  (665). 

Lundi  29. 

Sur  ce  que  M.  Oalvin  et  M.  de  Genesto 
ministres  hont  expose  qui  hont  bien  faulte  en  leglise 
de  M«  Guillaume  Farel  demourant  k  Neufzchastel : 


Ordonne  que  lon  le  doybge  envoye  querre.  Dayen- 
tage  hont  expose  qui  hont  advise  entre  eulz  de 
eslire  ung  ministre  pour  envoye  a  Drallien  et  qne 
M®  Ayme  Ohampereauix  seroyt  bien  propre 
pour  il  envoye.  Et  sur  ce  ordonne  que  ledit 
Ohampereaulx  soyt  mis  audit  Dralliens  ionxte 
son  gage  accoustume.  Oultreplus  hont  expose  qoi 
hont  examine  Me  Francoys  Burgoyen  et  qui  le 
troyent  capable  en  scavoyer  et  de  bonne  renommee 
et  qui  est  bien  propre  pour  servyr  en  leglise  de 
Geneve.    Admis. 

—  M®  Trolliet.  Ordonne quil ne  soit  reiecter 
mais  luy  soyt  provheu  de  place  de  predicant  et 
que  cependant  il  aye  estudier.  (Beg.  du  ConseU. 
fci.  165  v.) 

—  Pierre  Nynaulx  lequelt  par  cydevant  es- 
toyt  par  la  seigneurie  constitue  ministre  en  leglise 
de  Geneve  et  les  predicans  entre  eulx  lon  envoye 
a  Bossey  sans  obtenyr  licence  de  la  seigneurie  ou  a 
Troynex:  et  sur  ce  ordonne  que  grandes  remons- 
trances  soyent  faictes  esdits  ministres  et  que  plus 
U  ne  procedent  ainsin  (ibid.). 

Mardi  30. 

M.  Francoys  Bergoyn*  de  Anvers  en  France 
admis  comme  ministre  de  Geneve  sur  la  relatioD 
des  predicans.  Salaire  douze  vingt  florin  par  aD, 
fait  serment.    (Beg.  du  Conseil.  fd.  167.) 

JUILLET. 
Jeudi  2. 

Le  ministre  de  la  Mare  se  plaint  de  ce  qu^tm 
ne  lui  repare  pas  sa  maison,  et  de  ce  que  les  gens 
lui  derdbent  son  foin  et  son  hois.  Benvoye  au  procu- 
reur  gSnerdl.    (Beg.  du  Conseil.  fol.  168.) 

Londi  6. 

Arrete  que  les  ministres  de  Bussin  et  de  Saiigny 
desserviront  les  eglises  de  Dardagny  et  de  Malva. 
(Beg.  du  ConseU.  fol.  171  v.) 

—  Oonradus  Hubertus  a  Bergkzabern  dia- 
conus  eccl.  ad  S.  Thomae  (Argent.)  accepit  pos- 
sessionem  canonialis  praebendae.  Obiit  13.  Apr.  1577. 
(Liber  Praebendarum  in  Archivis  Thomanis  fol.  83  v.) 

—  Calvinus  rus  proficiscitur  a/ntra  Cardum 
scripturus.    (JE^p.  N.  658.) 

Samedi  U. 

Arrete  que  le  ministre  Champereaulx  desser* 
vira  Veglise  de  DraUiens  qui  est  de  Geneve  et  cdk 
de  Vesel  qui  est  de  Thonon.  (Beg.  du  ConseQ. 
fd.  177.) 
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Dimanche  12. 

Calvinus  Champ erellum  in  suam  parochiam 
DraUianam  deducit.    {Ep.  N.  661.) 

Limdi  13. 

M.  Qalyin  a  este  versM.  le  ballifz  deThonon 
pour  presenter  Ghampereaulx  predicant  de Dral- 
lieDtz  lequel  a  rapporter  que  M.  le  ballifz  a  este 
coutent  de  le  recepyoir  et  dempuis  sent  sont  aller 
audit  lieu  de  Dralliens  et  lont  presente  au  peuple 
lesqueulx  lon  receux  beninement.  {Eeg,  du  ConseU. 
fd.  178  V.) 

Limdi  80. 

SuyvBnt  ce  que  Messieurs  de  Berne  avoyent 
promis  a  Messieurs  les  allies  denvoyer  en  France  vers 
le  Roy  a  cause  de  ceulx  de  Mirindol  pour  il  mectre 
de  lordre  afQn  les  secourir  et  hoster  de  telle  afflic- 
tion  qui  sont,  de  quoy  M*'  Ayme  Champereaulx 
a  dict  que  estoyt  seur  que  MM.  de  Beme  ne  avoyent 
point  envoyer  en  Franco  et  que  plus  est  que  MM. 
de  Berne  ne  sent  faissoyent  que  mocquer,  comme 
leS^GaWin  a  entendus  dire  de  M»  Abel  sam- 
bedy  dernier  passe:  surquoy  a  requis  quil  plaise  le 
ouyr  et  le  faire  respondre.  En  apres  le  dit  Ayme 
a  este  appeller  et  a  respondu  navoir  jamais  dict 
telle  parolies.  Surquoy  a  requis  ledit  M.  Galvin 
appelle  ledit  M«  Albel  lequel  apres  a  deposer  ce 
que  M.  Calyin  a  propose  estre  yeritable.  Arreste 
que  Boyent  fayctes  bonne  remonstrance  que  ne  soyt 
poiut  ainsy  aronguant  une  aultrefFois  en  telle  chose 
aultrement  jl  sera  pughis  cellon  iexigence  du  cas. 

Ledit  M.  Galyin  a  requis  qui  plaise  que  les 
partie  soyent  acommodees  ainsi  quo  az  eete  arreste 
par  les  seigneurs  de  Berne  et  de  Geneye  roquer- 
rant  luy  en  bailler  responces  ainsi  que  en  a  este 
iiaict.  Ordonne  de  luy  dire  que  lon  est  demeure 
comme  danoiennetee  de  retorner  chascungs  en  sa 
partie  etc. 

Ledit  Calyiu  a  remonstrer  qui  a  plusieura 
palliardise  a  S.  Geryaix  et  hont  youllust  reprendre 
M.  Ferron  ministre  qui  les  a  yollust  remonstrer: 
mesme  le  filz  de  Jaques  le  Monie  et  Olaude 
Vonllant  et  ledit  Jaques  le  Monnier  que  ne  doibtz 
estre  permis  en  tant  que  ilz  hont  desguaigner  et 
est  dangier  de  plus  grand  scandalle  et  inoonyeniens. 
Arreste  que  lon  se  informe  de  M.  Ferron  et  sa^ 
Toir  de  luy  qui  sont  ceulx  que  luy  sont  yenuz  par- 
ler  a  luy  et  que  soyent  chastier,  et  de  la  reete  que 
lon  se  informe  de  palliard  et  palliardes  et  que  il 
soyent  faicte  bonne  justice  ce  qui  este  commande  a 
M.  le  Lieutenant  apres  luy  ayoir  faicte  les  remons- 
trances  que  doibge  suyyre  a  cella.  {Beg.  du  ConseU. 
fd,  188.) 


—  A  Champeraulx  cn  aivanee  deux  ecus  sur 
ses  gages  a  cause  que  sa  femme  est  ensainote  {HAd. 
fol  188  V.). 

Jendi  23. 

M.  Oalyin  a  proposer  comme  ilz  az  entendus 
des  noyelles  de  la  bas  au  consille  en  Rasnisponod 
et  entre  les  aultres  choses  a  este  arreste  que  longs 
parleroyt  de  la  religion  crestienne  entre  les  parties: 
touteffoys  que  le  pape  naz  youlsu  consentir  faire 
ung  consille  general  ny  national  fors  que  cellny  de 
Trente:  et  dayentage  que  le  conte  Pallatin  premier 
eslecteur  cest  ioinct  ayec  les  protestans  et  les  az 
beninement  ouys  et  en  oultre  que  les  choses  se 
proposent  bien.    (Beg.  du  ConseU.  fd.  192  t;.) 

Lnndi  27. 

RSvision  de  la  Ugislation  rdative  aux  paiHa/rds, 
La  poyenne  est  bien  legiere  et  pour  cella  ne  sent 
yeullent  remedie  et  que  seroy  bon  de  fere  une  pri- 
son  et  que  long  des  seigneurs  du  consistoire  deussent 
ayoir  la  clefz  et  leurs  administrer  leurs  yie  et  doib- 
gent  demeurer  6  jours  et  poyer  pour  chaquefois 
5  fl.  (60  solz)  et  soyt  mys  en  200.  {Les  Deux-cents 
ratifient  TarretS,)   Beg.  du  Conseil,  fol.  \^b  v.  et  suiv. 

AOUT. 
Lnndi  3. 

OuUl.  Franc  dedare  ne  pouvdr  vvvre  avee 
100/7.  de  gages  et  demande  son  conge.  {Beg.  du  Con- 
seil.  fol.  202  v.) 

—  M.  OaWin  ministre  a  expose  qui  a  entendn 
que  la  seigneurie  a  faict  une  ordonnance  sus  les 
palliars  quest  selon  Dieu  et  que  soub  correction  il 
seroyt  bon  de  establyr  une  poienne  a  cieulx  que 
seront  repryns  pour  la  seconae  foys,  et  semblable- 
ment  soyt  establye  poienne  sus  les  adultayres.  Or- 
donne  que  les  Brs.  quattre  sindiques  ensemble  ledit 
8'  Calyin  et  cieulx  qui  yerront  estre  propres 
doybgent  dresser  sur  tel  cas  edict  et  puys  icieulx 
presenter  en  conseil.  Puys  a  prie  yolloyer  fere  fayre 
ordonnances  sus  les  mariages  af&n  de  si  scayoyer 
guider  a  ladyenyr.    Ordonne  comment  dessus. 

Puys  a  prier  yolloyer  chastier  les  palliars  et 
palliardes  qui  hont  delinquye  du  passe.  Ordonne 
qui  soyent  pugnys  jouxte  les  esdictz  et  exigence 
du  cas. 

£n  appres  a  requeste  mecstre  ordre  sus  la 
commodite  des  eglises  estant  riere  Temyer  8* 
Yicteur  et  chapitre  (?)  et  aussy  du  ooste  de  Oex  et 
pource  que  le  ballifz  de  Ternyer  ny  yeulle  oonsen- 
tyr  jusque  luy  soyt  faicte  responce  resolue  de  la 
dispence  des  malfaicteurs  de  S'  Yicteur  et  chapi- 
tre  (?):  Ordonne  de  ce  enqueryr  de  lanoienne 
usance. 

28* 
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Daventage  ledit  miBistre  a  ezpose  les  subjectz 
de  Pigney  ne  rendent  pas  tropt  bone  aBsistance  aut 
sermon  et  que  si  les  temples  de  Peytiez  de  B ....  (?) 
et  Pigney  estient  mis  en  ordre  volentier  il  iroy 
presche  et  que  pour  reparer  leedits  temples  que  les 
oomposioions  et  mandement  ii  fussent  employes  et 
aussy    qui   fussent  acbeter   des  cloches:    Ordonne 

3ue  le  8'  Sindique  Ourteti  doybge  alle  yisite  les- 
its  temples  et  sus  sa  relation  lon  il  adyisera  (ibid.) 

Vendredi  7. 

Le  couturier  Vineenei  esb  mis  en  prison  paur 
avoir  dit  que  Calvin  avait  prSchS  qu^tl  faUait  pen- 
dre  environ  7—800  jeunes  gens.    (JRoget  11.  176.) 

Mardi  IL 

A  este  expose  que  AL  de  Geneston  ministre 
est  mort  de  peste  dont  ilz  az  grosse  pitie.  Un  se- 
cours  est  accorde  a  la  famiUe.  (Beg.  du  Conseit 
fol.  212.) 

—  Andr^  Falquet  est  detenu  par  ^Stre  moquS 
de  Calvin.    (Boget  II.  177.) 

Jendi  13. 

Farellus.  Ein  Fiirdemusz  an  Kiinig,  Oardi- 
dinal  v.  Tornon,  Morelet,  von  Oauchier 
wegen  dor  gefiEuigen  ist    (JBemer  JBaJlhsmanual). 

Samedi  15. 

Ochinum  Geneva  abeuntem  Calvinus  Basir 
hensibus  commendat.    {Ep.  N.  678.) 

Limdi  17. 

M.  Oalyin  a  oause  du  prescheur  nouveau 
Destrabour.  8ur  ce  quil  a  fayct  plusieurs  remons- 
trances  pource  que  long  youlloit  adyance  Zeraphin 
Trolliet  et  que  il  leurs  sembla  qui  ne  soyt  pas 
encore  capable  etc.  et  qui  hont  esleu  ung  homme 
prescheur  qui  est  destiabourgs  bien  capable  etc. 
yBaymond  Chauvet].  Arrester  qui  soyt  acceptte 
ledit  Destrabourg  pour  tel  moyens  que  ilz  soyt 
ouyr  avant  que  de  prendre  le  sermentz  et  que  luy 
et  les  aultres  que  quant  ilz  seront  examinez  qui 
soyent  quelcongs  de  Messieurs  presentz. 

8ur  ce  quilz  az  exposer  que  Messieurs  luy 
hont  voullust  prouvoistre  de  maison  pour  le  faire 
hoste  de  sa  maison :  ce  que  az  faict  beaucopt  de  re- 
monstrance  que  oella  yint  en  maulvaise  consequence 
et  que  ilz  veult  retome  en  sa  maison.  Arreste  que 
Boyt  faict  a  sa  discretion.  {Beg.  du  Conseil.  fci. 
216  t;.) 

—  Champereaulx  refuse  dfaHer  a  DraUiens 
iibid.). 


—  Sur  ce  que  M.  Oalyin  a  expose  que  longg 
ayoit  promis  de  ministrer  au  prescheur  de  Armoy 
ung  cheyal  par  sallayre  a  satisfaire  et  aller  par  les 
lieux  hout  ilz  est  requis  et  aussy  des  aultres  affai- 
res  etc.  et  luy  bailler  certain  champs  affin  eutre- 
tenir  ledit  cheyal:  Ordonne  que  luy  soyt  ballie  et 
parler  a  ladmodieur  qui  obtempere  a  ceUa  (ibid,), 

—  Le  maystre  descole  yeut  prendre  conge  de 
Messieurs.  Surquoy  M.  Oalyin  a  expose  que  ung 
nomme  M^  .  .  .  .  qui  est  fidelle  sed  presente  pour 
yeu  qui  soyt  ouyr.  Ordonne  que  il  soyt  ouyr  et 
si  est  capable  que  il  soyt  receu  (ibid.). 

Mardi  18. 

M.  Zeraphin  Trolliet:  lequel  a  este  par  cy- 
deyant  appeUer  pour  estre  ministre,  touteffois  que 
combien  ilz  soyt  este  commande  aux  ministres  de 
le  experimentez  et  aussi  que  proyer  si  est  capable 
ou  non,  ce  que  non  youlsu  faire  mes  longs  chargfe 
de  plusieurs  choses  requerant  en  faire  quelque  yny- 
dange  et  aussi  perseyerer  au  bon  youlloir  que  la 
Seigneurie  a  ouffertz  etc.  Arreste  que  lon  se  tient 
a  ce  que  fust  faict  et  ordonne  hier.  {Beg.  du  Con- 
seU.  fol.  217  t;.) 

Jendi  20. 

Champereaulx  est  citS  et  promet  cPobeir  (ibid, 
fci.  219). 

Yendredi  2L 

Sur  la  proposition  de  Calvin  M*  Franc  est 
retenu  comme  maUre  d^ecde  comme  plus  capable  que 
M'  Charles.  Dvmanche  prochain  la  cefie.  {Beg,  du 
Conseil.  fd.  221.) 

Lnndi  24. 

M.  0  al  y  in  ministre  a  refferuz  comme  M°  Guill. 
(Farel)  luy  a  escript  qui  ne  peult  encoure  yenir: 
touteffois  il  az  faict  ses  ezcusses  qui  nest  pas  assnre 
qui  yiengne  pourquoy  naz  pas  escriptz.  Arreete 
que  il  iuy  escripye  luy  mesme  et  qui  fasse  les 
choses  neccessaires  pour  layoir.  (Beg.  du  ConseU. 
fol.  222.) 

—  Oombien  que  M*  Pierre  (Ninaulx)  minis- 
tre  de  8.  Geryaix  soyt  bien  scayant  ceulx  de  8. 
Oeryaix  ne  le  hont  pas  agriable  et  que  quant  il  ya 
a  8.  Oervaix  les  gens  le  yoyant  sent  retornentz. 
Ordonne  que  iceulx  de  la  yilie  et  ceulx  de  S.  Gter- 
yaix  les  ungs  les  auItD^s  yiegnent  prescher  en  la 
yille  et  ceulx  de  la  yiUe  a  8.  Oeryaix  ainsi  que 
myeulx  eommodement  se  pourra  faxte  (ibid.). 

—  B.  Chauvet  in  ministevium  cooptatus  in  10- 
cum  Oenistonis  defuncti.   (Ep.  N.  683.) 
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LnBdi  3L 

M.  Calyin  est  ung  penlt  malade  et  desireroy 
ayojer  qnelcnn  qni  escripyisse  Boub  Iny.  Ordonne 
qui  Iny  soit  ballie  ou  M"  Trolliet  ou  nng  aultre 
qm  esoript  les  sermons  sonb  luy  cellny  qui  luy 
playra.    {Beg.  du  Conseil  fci.  227  t;.) 

—  M*  A  b  e  1  ministre  a  expose  qui  hont  advise  en 
leur  congregation  que  M«  Pierre  seroy  plus  pro- 
pre  pour  aller  prescher  a  S.  Gervex  et  en  la  yille  que 
8118  les  cbamps  tonteffois  qui  layssent  cella  a  la  dis- 
cretion  de  la  Seignenrie.  Ordonne  que  ledit  M« 
Pierre  alle  servyr  bub  les  champs  sonb  le  mesme 
gage  qui  last  et  ledit  M«  Baymon  doybge  servyr 
en  la  ville  («&k2.}. 

—  M.Dagnyon  ministre  aBossey  demande  la 
maison  de  Troynex.  AceordS,  jusqu'a  ce  que  ceUe  de 
Bossey  soit  reparSe  (ibid.). 

—  Semblablement  les  miniBtres  hont  &ict  re- 
queste  de  donne  licence  audit  M®  de  Sault  de  Bcr- 
vyr  en  legliBe  combien  que  lon  terme  qui  lon  ballie 
aux  infecB  de  peste  neBt  expire  et  voyeant  qui  ncBt 
aultrement  infecB  et  que  lon  a  faulte  de  luy  en  leglise : 
ordonne  qui  soyt  remys  en  liberte  de  prescher 
(*id.). 

SEPTEMBRE. 

Mardi  8.'  | 

Bapport  de  Calvin  sur  Champereaulx  qui 
devait  aUer  a  DraUiens  et  qui  s*y  refuse,  aUeguant  la 
maladie  de  sa  femme  et  sa  propre  imperfection.  Le 
rapport  condut  a  ce  qu^on  lui  donne  son  conge.  Ce 
qui  est  fait,  actenduB  qui  ccBt  mocque  de  Dieu  et 
de  la  Seigneurie.    {Beg.  du  Conseil.  fdt.  233.) 

—  Fran^ois  ne  peut  obtenir  de  Beme  son 
conge  a  Veffet  de  rester  mattre  d^etole  a  Geneve.  On 
eerira  a  Beme  a  ce  sujet. 

—  Ninaulx  est  envoyS  a  Dralliens  (ibid.  fcl. 
233  V,) 

Jeadi  24. 

M.  Oalvin  a  preaente  ponr  estre  nouveaulx 
ministres  en  leglise  de  Geneve  asavoir  nng  nomme 
lehan  Perier  de  Montauban  qui  fust  prechenr  an 
lieu  de  Mirindol  et  aussi  le  fils  de  feu  M.  le  mede- 
cin  Michiel  Oocq  (Cop)  qui  seront  bon  p6ur  ser- 
vir:  reqnerant  les  acepter.  Acceptez  lung  pour  de- 
meurer  en  Geneve  et  laultre  pour  le  lieu  de  Ney- 
dent:  touteffois  que  a  ladvenir  il  aye  quelcongs  des 
^ignenrs  dn  conseilz  a  la  fin  de  lexamentz.  (Beg, 
iu  Conseil.  fol.  243.)   Epp.  716  suiv.) 


Vendredi  25. 

Mittam  per  Froschoverum  lonam  carmine 
redditum  cum  loannis  Baptistae  vita  graece  con- 
scripta  per  Seb.  Oastellionem.  {Gastius  Buttinf 
gero  ap.  Simierum  Vol.  58.) 

OOTOBBE. 
Jendi  L 

Pource  que  lon  an  entendu  que  en  lenr  congre- 
gation  ilz  contrerolent  cieulx  de  la  ville  et  du  con- 
seyl  auBsy:  Ordonne  qui  soyt  parler  a  M.  Oalvin 
pour  entendre  de  luy  si  cest  ainsin  ou  non.  (Beg. 
du  ConseU.  fol.  249.) 

—  Jehan  (sic)  Trolliet  a  remercie  la  seig- 
neurie  de  la  bone  volente  quelle  a  hen  vers  luy  de 
le  fere  ministre:  or  puys  que  cella  na  penlt  avoyer 
lieu  a  prier  luy  ballier  quelque  moyen  pour  vivre 
en  escripre  en  faysant  ce  que  luy  sera  commande. 
Ordonne  que  M.  Oalvin  et  leditTrolIiet  Boyent 
appelles  demaien  afBn  que  ledit  TroIIiet  fasBe 
ces  excuses  de  ce  que  lon  luy  a  improperer  de  doB- 
suB  et  en  appres  ion  advisera  sus  luy  de  le  poui^ 
voystre  (ibid.). 

Vendredi  2. 

Champereaux  demande  un  certificat  qui  lui 
est  provisoirement  refuse  jusqu*a  ee  que  Von  saehe 
pourquoi  il  a  abandonne  son  eglise  (ibid.  fol.  249  v.). 

Lnndi  5. 

M.  Oalvin  et  M^*  de  Ecclesia  hont  expose 
que  le  chastellain  du  chapitre  Vandel  cest  la- 
mente  des  subjectz  du  chapitre  aut  lieu  de  Yendo- 
vre  que  ne  ce  socient  venyr  aut  sermon  et  qui  ne 
les  peult  chastier  pour  ce  qui  na  pas  des  ordon- 
nances  et  qui  seroy  neccessaire  il  adviser  et  que 
emendes  incorues  fussent  appliquees  pour  la  repa- 
racion  de  leglise  ou  aux  povres.  Ordonne  qni  soyt 
commande  aut  chastellaien  dudit  chapitre  qui  re- 
tire  le  doble  des  cryes  que  la  Sgrie  de  Beme  faict 
sus  ses  subiectz  tonchant  daller  aut  sermon  et  les 
semblables  fasse  riere  chapitre  et  soyent  mis  en  exe- 
qucion.    (Beg.  du  ConseU.  fd.  251.) 

Jendi  8. 

Id  reprennent  les  proces^verbaux  du  Consistoire 
apres  un  lacune  de  15  mois. 

—  Hoc  fere  tempore  Corderius  munus  Laur 
sannae  capessit.    (Ep.  N.  710.) 

Vendredi  9. 

Le  ministre  R  Chauvet  demande  d  Stre  hgS. 
OrdonnS  quHl  soit  parU  d  M.  Calvin,  et  qu^U  soU 
logS  d  8.  Gervais.    (Beg.  du  ConseU.  fd.  255  v.) 
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^amedi  10. 

Le  conseU  accorde  a  Calvin  mcHade  un  secrS- 
taire  pour  ecrire  ses  sermons.    {Boget  IL  185.) 

Mardi  13. 

M.  Oalvin  a  refferuB  qui  avoyt  parler  aveo- 
que  ung  home  scavant  questoyt  en  deliberation  ser- 
vyr  aux  escholes:  mes  puys  que  les  Bernoys  lont 
reffuser  il  sera  neccessaire  trove  quelcongs  Estra- 
bourg  ou  allieurs.  Remys  a  sa  discretion,  et  ce- 
pendant  soyt  entretenu  le  petit  maystre  Pierre 
combien  qui  nest  suffizant  {Bjeg.  du  ConseU.  fol. 
260.) 

—  Sur  la  proposition  des  ministres  Malisie  va 
a  Bossey  et  Dagnyon  a  8.  Gervais  (ibid.). 

Vendredi  16. 

M«  Marcour  et  JaquesGarmelles  ministres 
de  la  terre  de  Gex  ayant  entendu  que  le  ministre 
ik  Ville  la  grande  AntnoinePiguet  est  emprisonne, 
demandent  a  aUer  le  vovr  et  apprendre  la  cause  de 
sa  detention.    (Beg.  du  ConseU.  fd.  263.) 

Mardi  20. 

Pour  ses  services  rendus  a  VhopOal  des  pestife- 
res  U  ministre  Malisie  regoit  d  titre  de  presmt  ung 
lyet  garnyr  et  quelques  autres  meubles,  {Beg.  du 
ConseU.  fol.  268  v.) 

—  Champereaux  revient  a  la  charge  pour  de- 
mander  un  certificat.  11  donne  les  motifs  de  sa  de- 
mission  et  produit  une  lettre  de  Beme  ou  on  veut 
Vemployer  sHl  Vdbtient.  On  en  referera  aux  ministres 
{ibid.). 

Jendi  22. 

Mors  Capunculi  ministri  Neocomensis.  (Ep. 
N.  720.  737.) 

—  Le  ducHenri  deBrunsvic  fait  prisonnier 
po/r  le  landgrave  de  Hesse. 

Vendredi  23. 

—  Les  ministres  foni  leur  rapport  sur  Vaffdire  de 
Champereaulx.  EUe  est  remise.  {Beg.  du  Con^ 
seU.  fol.  271.) 

Lnndi  26. 

M«  Calvin  et  les  ministres  hont  respondu  qui 
sont  toutjour  cieulx  que  veulle  maientenyr  audit 
Champereaulx  qui  ne  cest  pas  bien  conduyct 
en  Bon  office  ainsin  que  ung  bon  ministre  doybd 
fere  et  que  daventage  la  coustnme  estoyt  en  leglise 
ancienne  que  quant  ung  ministre  estoyt  depose 
dung  lieu  il  nestoyt  point  receu  en  laultre  et  que 
suyvant  lordre  de  leglise  il  son  en  deliberation  den 
escripre  aux  predicans  de  Beme  de  la  conversation 


et  vie  dudit  Ohampereaulx.  Surquoy  a  este  re- 
soluz  que  sus  la  letre  envoye  de  Beme  en  faveor 
dudit  Champereaulx  lon  doybge  fere  responce 
du  gouvemement  conversation  et  vie  dudit  Cham- 
pereaulx  et  comment  cest  luy  mesme  qui  a  de- 
mande  conge  et  a  delaisse  le  ministere.  (Beg.  du 
Conseil.  fol.  272  v.). 

Mardi  27. 

La  responce  a  Beme  est  lisue  ete.  (ihid.  fol 
273  V.) 

NOVEMBRB. 
Mardi  3. 

Champereaulx  revient  a  la  charge.  On  Im 
repofnA  que  la  lettre  est  ecrite.  {Beg.  du  Conseil.  fci. 
280  V.) 

—  Beat  Lecomte,  ministre  d  Lausanne  dome 
sa  demission.    {Ep.  N.  723.) 

Jeadi  5. 

Le  predicant  de  Bt^ssin  expose  qu^U  s'est  marie 
(suyvant  le  commandement  de  Dieu)  et  qu^il  a  d^au- 
tres  charges  encore  d  supporter.  On  lui  aUoue  une 
gratification  de  4  ecus.    (Beg.  du  (Jonseil.  fol.  282  v.) 

—  Sur  ce  que  par  cydevant  a  este  ordonne  de 
dresser  des  ordonnances  sur  les  tractes  des  maria- 
ges  etc.  ordonne  que  lon  mecste  fin  a  icelles  ponr 
les  passer  en  oonseyl  ordinaire  soixante  et  deux  cena 
et  que  lon  des  seigneurs  sindiques  et  quelcon  des 
conselliers  doybgent  alle  trove  M.  Calvin  ministre 
pour  conferyr  avecque  luy  et  demaien  matin  soyt 
voyer  le  cas  en  conseyl  ordinaire,  et  semblablement 
a  este  ordonne  de  suyvre  a  fere  des  ordonnanoe 
sus  le  chastiment  des  palliars  et  adultayres  pour 
obvyer  a  tel  delys  (ibid.  fci.  283). 

On  regoit  la  nouveUe  dune  victoire  des  protestants 
Bur  le  duo  de  Broncheville  (Brunsvie?)  Sar- 
quoy  ML  Calvin  a  prier  luy  oultroye  licence  de 
rendre  graces  a  Dieu  avecque  mecredy  prochaien 
de  telle  victoire.  Resoluz  que  sa  requeste  luy  soyt 
oultroye  et  que  les  dizenniers  allent  moyson  par 
moyson  fere  commandement  de  venyr  aut  sermon 
(ibid.). 

Mardi  10. 

DiUberation  en  petit  eonseil  sur  les  ordonnanees 
des  mariages.    (Beg.  fci.  286  v.) 

Jendi  12j 

Calvin  Wassiste  pas  d  la  seance  du  Consistoire, 

Vendredi  13. 

Arrite  sur  les  ordonnances  des  mariages.  Douee 
deputis   du  grand  conseU  etus  comme  conmissaires 
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powr  Us  examiner    et  en  faire  rapport.     (Reg.   du 
QmseU.  fol  29 L) 

Jendi  19. 

A  comparu  Jane  femme  du  crinquallier  de  bub 
le  pont  a  laquelle  fut  demande  sil  nest  pas  yray 
quung  changeur  de  Lyon  qui  luy  diotz  que  lon  est 
heureux  de  yoir  si  belle  liberte  en  ceste  yille  et 
elle  respondit  quil  estoyt  contrainct  daler  a  la 
messe  aussi  en  ceste  yille  lon  contraignoyt  daler  au 
BennoD.  Nye  lafferre  et  dit  nayoir  iamais  profere 
telles  paroUes.   {Reg.  du  Consistaire.)  Calvin  present. 

—  Le  CofiseU  eniend  des  nouvdles  (probdbiement 
mmuniquees  par  Calvin)  du  duc  de  Broncheyille,  de 
lempereur  et  du  conte  pallatin.  {Beg.  du  Conseil. 
fol  296.) 

—  Calvin  et  Bernard  reguierent  legitime  in- 
quisition  contre  les  heretiques  (sorciers)  afin  d'ex- 
tirper  telie  race  (ibid.  Boget  II.  179). 

—  Calvin  rapporte  au  Conseil  quil  a  entendu 
quen  S.  Geryais  sest  dressee  une  confrerie  qui  est 
telle  que  quand  quelcun  ya  de  yie  a  trespas  il  donne 
une  somme  dargent  aux  superyiyans  de  la  dite  con- 
frerie.  II  demande  quon  adyise  pource  que  cella 
tomberoit  en  maulyaise  consequence  {ibid.). 

Lundi  23. 

M~  Abel,  des  Gailars,  et  Oopt  ministres 
hont  expose  comment  du  consentement  de  M.  0  a  1  - 
yin  ministre  sont  yenus  icy  sur  ce  que  laffere  de 
M*  Megret  ministre  de  Moyn  estoyt  remys  a  sa 
discrecion  et  que  ce  qui  hont  propose  contre  luy  ce 
nestoyt  pas  pour  le  deposer  mes  cestoyt  pour  le 
admonester  des  insolences  et  aussy  cestoyt  pour  le 
cbastier  des  blaffemes  par  luy  faict  a  une  tayerne 
et  que  pour  hayoyer  faict  une  telle  reyellacion  hont 
prier  qui  ne  demourent  charge  mes  qui  aura  de- 
fally  soyt  corriger  et  hayoyer  adyys  sus  cest  affere. 
Ordonne  que  desdits  blaffemes  informacions  soyent 
prinses  des  tesmoings  qui  par  eulx  seront  nommes. 

Puis  hont  expose  que  ledit  Calyin  se  diest 
estre  calumpnie  et  que  par  moien  de  luy  lon  a  faict 
tor  a  Ghampereaulx  a  M^  Bastian  {ChastiU 
lon)  et  a  TroIIiet  et  que  tel  cas  procede  de  la 
moyson  de  la  yille  etc.  par  quoy  sus  le  tout  il 
prient  hayoyer  adyis.  Ordonne  de  ce  enqueryr  du- 
dit  affere.    {Beg.  du  Conseil.  fol.  299.) 

—  Pource  que  entre  eulx  illya  plusieurs  con- 
tencions  a  este  ordonne  que  lon  adyise  dy  enyoye 
ung  seigneur  du  conseyl  pour  yuider  telles  conten- 
cions:  touteffois  remys  laffere  a  ung  aultre  conseyl. 
(jReg.  du  Conseil.  fol.  299  v.) 


Samedi  28. 

Praefaiio  Qitechismi  latini  {Opp.  T.  VI.  pro^ 
legg.  p.  12.) 

Jendi  3. 

A  comparu  Amy  le  Gagnet  auquel  futz  de- 
mande  sil  est  yray  quil  aye  achepte  ung  dyable  fa- 
milier?  le  nye:  toutesfois  a  bien  monstre  une  piece 
de  yoyre  ou  est  dedans  ung  fragment  qui  se  dit  de 
dyable  noir  disant  que  un  mercier  demorant  a  Lo- 
sanne  luy  balia  en  garde  priant  de  le  luy  rendre 
et  ne  le  gaster  car  il  nest  pas  sien.  II  la  retenut 
M.  le  sindique  des  Arts  pour  le  monstrer  demain 
a  MM.  nous  supperieurs. 

laoques  Nicolas  YuIIiet  auquel  furent  faictes 
remonstrances  de  ce  quil  ne  se  entremest  en  be- 
sogne.  Aussi  sil  nest  pas  yray  quil  estoyt  yyre 
ayeo  certain  aultre  quilz  se  jectarent  tout  nuz  de- 
dans  le  Rosne?  La  confesse  se  excuse  fort  disant 
que  si  lon  heut  bien  regarde  en  son  cas  quil  ne 
husse  pas  este  si  souyent  en  prison  et  que  si  lon  le 
remet  plus  en  prison  il  absenterast  la  yille  et  parle 
fort  fierement. 

lehan  Dalphin  boohier  auquel  furent  fayotes 
remonstrances  de  ce  que  yendant  sa  oher  il  parle 
fort  deshonestement  en  parolles  pallardes  et  blas- 
pheme  Dieu  Interrogue  de  dire  lorayson  ne  la  soet 
dire  en  francoys  et  la  dit  en  latin  aussi  Taye  Maria, 
le  oredo  le  benedicite  sans  rien  scayoir  prononoer. 
A  ditz  auBsi  les  graces  en  lattin  et  animae  fidelium 
defunctorum  requiescant  in  pace  quest  chose  terri- 
ble  et  detestable.  Interrogue  sil  prend  la  cene  dit 
que  ouy  et  ditz  ayoir  enyiron  oinquante  ans.  Ad- 
yis  que  lon  luy  baille.terme  ung  moys  a  yenir  icy 
et  le  remettre  a  demain  deyant  Messieurs  pour  y 
mettre  ordre  oar  cest  grosse  chbse  et  que  Messieurs 
donnent  charge  au  Magister  de  lospital  pour  luy 
apprendre  a  prier.  {Beg.  du  Consistoire.)  Calvin 
prhent. 

Mercredi  9. 

Les  etats  protestants  de  Cologne  recherchent  la 
protection  de  la  ligue  de  Smalcalde. 

Dimanche  13. 

CoUoquium  Batisbonense  aUerum  i/ndpit.  (Ep. 
N.  736.) 

—  ConcUii  Tridentini  initia. 

Mardi  15. 

8ur  ce  que  M.  Oalyin  ministre  a  relater  que 
le  ministre  de  8.  Geryex  Ferron  est  moleste  pour 
le  loyeage  de  sa  moyson:  ordonne  que  le  tressorier 
de  la  yille  doybge  poye  lesdit  loyeages  iouxte  lea 
resolutions  precedentes.    {Beg.  du  ConseU.  fol.  327.) 
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—  La  cene  a  celebrer  a  noel  et  iusque  la  les 
prieres  de  Mercredy  Buspendues  et  le  semblable  soyt 
faict  le  iour  de  la  circoncision  (jbid.). 

—  Hoc  a/nno  1545  prdder  su^a  laudatos  libros 
prodierunt : 

La  fonne  des  prieres,    Strasbourg,  Ehobloch. 

(Opp.  T.   ri.  prolegg.  p.  16.) 
Traite  de  la  cene.    Tom.  (F.  proU.  p.  51.) 
Idem  latine.    Gen.  Oward.  (ibid.) 
Contre  les  Anabaptistes.    ibid.    (Tom.  VIL 

p  24.) 
(Jontre  les  lAbertvns.    ibid.  (ibid.) 
Pro  FareUo,   ibid.  (ibid.  p.  31.) 
Admonitio  Pauli  IIL    (^nd.  p.  28.) 

1546. 

JANVIER. 
Jendi  7. 

Consistoire,  Claude  femme  de  Durbin.  A  la 
quelle  furent  &icte8  remonstrances  de  certaines 
paroUes  quelle  a  heu  ditz  principallement  a  la  ser- 
vante  de  M.  Dagnon  (ministre)  disant  que  ces 
Francoys  sont  desia  beaucoup  de  gens,  et  que  le- 
yangille  eet  partout  aussi  en  leur  pays  que  en  cestuy 
oi  et  que  ladite  seryante  estoit  servante  dung  moyne 
et  dune  moynesse  et  que  les  enfans  quils  feroyent 
maulgreeront  leur  pere  et  mere  et  certains  autres 
propos  infames.  Ditz  quelle  nentendoyt  point  dire 
en  malisse:  crie  mercy  a  Dieu  et  a  la  iustice. 
Interroguee  de  la  priere  la  assez  bien  ditz.  Lon 
luy  faitz  bonnes  remonstrances.  (Beg.  du  Consi- 
stoires.)    Calvin  prSsent. 

—  Incipit  coUoquium  Ratisbonense.   (Ep.  749.) 

—  Alarme  a  Geneve  au  sujet  de  la  suretS  de 
la  viUe.  (Ep.  757.) 

—  Sessio  11.  concUii  Tridentini. 

Vendredi  8. 

De  la  Mare  demande  une  vigne  et  unpre.  La 
vigne  lui  est  accordie.    (Beg.  du  ConseU.  fol.  343.) 

Limdi  IL 

Champereaulx  ministre  a  GeXy  Megret  de 
Maing  et  Claude  de  Compessiere  sont  dinonces  par 
le  consistoire  comme  ayant  iti  aux  estuves  nud  a  nud 
ayecque  Huguenne  et  sa  soeur.  (JeUeH^i sera citee. 
(Beg.  du  ConseU.  fol.  345.) 

—  Edit  sur  les  eglises  de  campagne.  (Oeuvres 
T.  X.  ProU.  p.  45.) 


Jeudi  14. 

Gest  la  seule  fois,  pour  ce  jour  et  le  jeudi  suivafd, 
que  Us  Begistres  du  Consistoire  signdlent  Vaibseme  de 
Calvin. 

Lundi  18. 

Sur  ce  que  M^  Abel  ministre  a  expose  que 
par  cydeyant  ayant  entendu  les  insolences  faictes 
par  trois  ministres  assayoir  par  Champereaulx 
predicant  a  Gex,  par  Claude  Veyron  predicant  de 
Compessiere  et  par  Ayme  M  e  g  r  e  t  predicant  a  Moyn 
qui  menarent  une  nomme  Huguenne  aux  estuves 
dont  en  ayoyent  adyertys  le  consistoire  de  Temier 
lequelt  les  a  remercier  et  a  enyoye  de  leur  miniatreg 
icy  demandant  attestation  desdites  insolences  pour 
la  communique  en  leur  congregacion  generale  que 
ce  tiendra  Jeudi  prochain  pour  chastier  lesdits 
ministres  ainsin  quil  appertiendra:  Ordonne  que  in- 
formations  soyent  prinses,  et  ce  qui  ce  constera  leor 
soyt  communique.    (Beg.  du  ConseU.  fol.  351.) 

Dimanche  24. 

Cdlvinus  FdUesio  dicat  Commeniarium  in  primam 
ad  Corinthios.    (Ep.  753.) 

—  Idem  resignat  capeUaniam  Argentoratensem. 
(Ep.  755.) 

Lnndi  25. 

Sur  ce  que  il  az  este  par  cydeyant  par  Mes- 
sieurs,  ayant  cogneust  la  congnoissance  de  la  nec- 
cessite  et  maUadie  en  laquelle  estoyt  detenuz  M. 
Calyin,  nayant  de  quoy  seroyt  ce  secourir  parquoy 
fust  adyise  de  luy  faire  ung  presentz  de  dix  escos 
soley,  ce  qui  ayoyent  faict:  lesquieulx  il  az  resti- 
tuer  en  conseylz  et  aussi  que  ilz  allereut  soupper 
ayec  luy  et  dependierent  six  florins  et  demys:  le- 
quel  a  faict  toutes  les  remarciations  priant  luy  per- 
donner  et  qui  ne  yeult  point  prendre.  Arreste  que 
desditz  dix  escus  lesquieulx  lon  a  remis  a  M.  le 
Syndique  Amyed  Perrin,  pour  achester  ung  bos- 
sotz  de  yin  pour  luy  faire  presentz  et  qui  le  prenne 

a  la  bonne  partz (Beg.  du  ConseH.  foL 

356  V.)   cf.  Ep.  752. 

—  Calvin  demande  qu^on  fasse  la  visite  des 
Sglises  afin  de  obyier  aux  scandales  (ibid.). 

Mercredi  27. 

Lon  a  reyelle  que  Ameaulx  a  diest  que  M. 
Calyin  estoyt  meschant  homme  et  nestoyt  que  un 
picard  et  preschoyt  faulce  doctrine  et  que  ainsin  le 
yolloyt  maientenyr  comment  plus  amplement  est 
contenuz  en  les  informacions  sur  ce  prinses.  Or- 
donne  quil  soyt  constitue  prisonnier  et  que  en  apres 
lon  le  forme  son  prosses.    (Beg.  du  ConseiL  fdt.  359.) 
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—  Cdlloquiufn  BaHsbonense  nunc  demum  smo 
inchoaiur.   (Ep.  758.) 

Vendredi  89. 

Viretus  Neocomum  vocatur  ut  turlHis  ibi  de  di- 
gendo  ministro  dbortas  sedet.    {Ep.  762.) 

PEVBIER. 

Limdi  1. 

Remission  du  consistoire  de  Me  Ayme  Megret 
predicant  a  Moyn:  lequel  a  este  aux  estuves  aveo- 
qne  Lugenne  (2a  Huguenne)  nyepce  de  feu  Jehan 
iiiyllisible)  et  entre  eulx  et  aultres  de  leur  com- 
pagnyes  tenient  plusieurs  insolences  et  propos  des- 
honnestes  et  a  este  desobeyssant  quant  il  a  este 
demande  aut  consistoire  la  premiere  foys.  Ordonne 
que  lon  aye  conference  avecque  M.  Oalyin  et  aul- 
tres  predicans  pour  en  eslyre  ung  aultre  ministre 
en  son  lieu.    {Beg.  du  Conseil  fol.  364  v.) 

Mardi2. 

Ameaux  supj^ie  le  Conseil  de  le  mettre  en 
liberte.  8on  proces  suivra  son  cours.  (Beg,  du  Conr 
seU.  fd.  365  v.) 

—  Erasmus  Cornier  Scholae  Genevensi  prae- 
ficUur.   il^.  761.) 

Hercredi  3. 

Sessio  III.  concUii  Tridentini. 

Dimaiiche  7. 

Syndics  de  VannSe:  Claude  Boset,  Amblard 
Comaz,  lehan  Lambert,  Olaude  du  Pan.  Becr6- 
taires:  P.  Ruffi  et  Fg.  B6guin.    {Ep.  761.) 

—  Bucerus  precibus  factis  cdlloquium  BatisbO' 
nense  auspicatur.    (Ep.  764.) 

Mercredi  10. 

M.  Oalvin  a  prier  que  suyyant  les  ordon- 
nances  du  Oonsistoyre  lon  aye  a  proceder  sus  le- 
lection  des  Srs.  Conselliers  qui  doybyent  assistyr 
et  qui  soyent  presentes  aux  deuxcens  et  que  le 
rolle  de  cieulx  de  laonee  passee  soyt  liseu  affin  que 
lon  soyt  adyertyr  lesqueulx  rendent  leur  debyoyer 
et  esquieulx  il  fauldra  oster  ou  laysser  etc.  Or- 
donne  que  les  esditz  soyent  yisites  affin  dy  pro- 
ceder  ainsin  quest  contenuz  en  iceulx.  (Beg.  du 
Consea.  Vd.  41.  fol.  12.) 

Samedi  13. 

Calvinus  Serveto  mortemminatur.  (Ep.  767.) 

Dunanche  14. 

Libertetus  Tononiensis  minister  a  Neocomen- 
sibus  eligitur  in  locum  Capunculi.  (Ep.  773.) 
Cdhmiopera.    VoL  XXI. 


Lnndi  15. 

Election  des  assesseurs  du  Consistoire.  {Beg.  du 
Conseil.  fd.  14.) 

Jendi  18. 

Consistoire.  A  propose  le  ministre  de  Russin 
dung  du  dit  Russin  que  dymanche  dernier  blasphe- 
moit  et  iuroit  en  luy  remonstrant  aultrefoys  ayoir 
este  prestre  et  se  nomme  Buysson.  Comparust 
ledit  Bosson  auquel  furent  faictes  remoDstranoes 
des  parolles  dessus  proposees  escriptes  en  role  pre- 
sente  a  M.  Calyin.  Ledit  a  respondu  proposant 
certaines  parolles  escusatoires :  nye  avoir  ditz  que 
ce  nestoit  blaspheme  de  iurer  par  le  sang  par  le 
corps  par  la  teste,  item  disant  que  los  ministres  ne 
yolloyent  pas  que  lon  obeyst  au  magistrat:  item  a 
hou  ditz  quon  ne  cognoyt  que  le  pape  soit  ante- 
christ.  La  confesse  et  luy  ont  este  fayotes  remons- 
trances.  Item  a  heu  ditz  que  la  messe  pourroit 
bien  retoufner  et  quil  espere  la  dire  encore.  A  con- 
fesse  layoir  ditz.  Item  quil  ayoyt  aultant  deyan- 
gille  en  son  cueur  que  ledit  ministre  et  auUant  de 
liyres  que  luy.  Interroge  de  nommer  les  liyres 
quil  a  de  leyaagille  en  a  nomme  certains  que  sont 
faulx.  Interrogue  sil  nest  pas  yray  quil  a  des 
briefyieres  la  nye  en  ayoir  point:  dereohef  exorto 
a  dire  yerite  a  confesse  en  ayoir  uug.  Adyis  quil 
soit  remis  deyant  Messieurs  ayec  les  articles  pro- 
duits  et  ceulx  quil  a  nye  et  confesse.  (Beg.  du 
Consistoire.)    Calvin  present. 

—  Lutherus  moritur.    {Ep.  769.) 


MAR8. 
Lnndi  1. 

Pierre   Ameaulx   detenuz.     Ayans    yheu   le 

contenuz  de  son  prosses  et  responces  par  lesquelles 

ce  conste  ayoyer  parle  contre  la  reformacion  cris- 

tieune   et   grandement   oultrage    M*  Calyin   mi- 

nistre  disant  estre  seducteur  et  dempuys  eept  ans 

en  ca  ayoyer  anunce  faulce  doctrine  comment  plus 

amplement  est  contenuz  en  ces  confessions:  ordonne 

yoyeant  qui  demande  luy  fere  graoe  Que  grace  luy 

soyt  faicte  en  yenant  crie  mercy  a  Dieu  et  a  ia 

iustice  en  gran  conseyl :  confessant  ayoyer  mal  parle 

et  en  poyeant  pour  la  fortiffication   de  la  yille  60 

escus  soley.     Et  si  lon  ne  luy  yeult  fere  grace  qui 

yiengne  dempuis  leyeschee  a  teste  nue  une  torche 

allumee  en  sa  maien  et  entre  les  deux  portes  soit 

liseu  son  prosses  et  doybge  a  genoulx  crie  mercy 

a  Dieu  et  a  la  iustice  et  confesser  ayoyer  mal  parle 

en  presence  du  S.  Calyin  le  repoUissant  de  tous 

honneurs.    Et  que  ces  deux  oppignyons  soyent  mises 

demaien  en  deux  cens  lequelc  sera  lieuz  aux  des- 

pens  dudit  Ameaulx.    {Beg.  du  Conseil.  fol.  32.) 
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Mardi  2. 

Deux-Cenis.  La  majcriti  dieide  a  V6gard  WA- 
meaux  qui  yiegne  en  grand  conseil  et  illecst  a 
genoulx  doybge  crie  mercy  a  Dieu  et  la  justice  et 

audit  M.   Oalyin (Beg.  du  Canseil,  fd. 

83  V.) 

—  Encore  de  rechier  lon  a  mys  en  oppignyon 
Toyer  si  lon  vera  grace  auditz  Ameaulx  ou  non. 
Et  sur  ce  ordonne  que  la  grace  luy  soit  faicte  ain- 
ain  que  deyja  aut  present  conseyl  a  este  arreste  et 
06  en  presence  dudit  8r.  Oalyin  ministre  {ibid» 
fd.  84). 

Jendi  4.  ^ 

Qmsistoire.  A  propose  M.  Oalvin  touchant 
Pierre  Ameaux  que  la  fame  est  par  la  ville  que 
ledit  Ameaux  a  heu  ditz  que  ledit  Sr.  Oalvin 
a  presche  faulse  doctrine  par  ci  devant:  que  la 
ohofie  CBt  notoyre  que  ledit  Ameaux  a  ditz  telle 
ohose.  Se  plaignant  fort  et  quil  demande  lavis  et 
Youldroyt  estre  a  cent  lieux  de  la  yille :  que  Mes- 
Bieurs  lont  ouy,  que  le  nom  de  Dieu  en  est  blasme, 

3ue  entre  les  Srs.  ministreB  ont  tenu  leur  propost 
en  adyertyr  en  conBistoire  et  aultre  bon  adyertiB- 
Bement  et  a  prie  consistoire  de  desliberer  et  regar- 
der  de  ce  quii  seroit  bon  den  fere  et  quils  se  retire- 
ront  cependant  que  le  consiBtoire  en  adviseront. 
Ils  se  Bont  retires.  Ladvis  est  quil  seroit  bon  que 
tout  le  consistoire  se  comparust  demain  aveo  le  Sr. 
Oalvin  et  Icb  ministres  et  que  lon  demande  le 
oonseil  des  deux  cens  soit  suspendu  iusques  a  ung 
aultre  iour.  Oependant  le  Sr.  Oalvin  desclayreroit 
808  doleances,  que  sont  groBses  et  que  tout  le  con- 
sistoire  veult  participer  en  ses  doleances.  {Beg.  du 
Consistoire.) 

—  Oaspard  Favre  .  .  .  Interrogue  sil  na  pas 
ditz:  quant  il  serovt  sindicque  quil  mettroyt  les 
bourdeaux  en  la  ville?  la  nye.  M.  le  sindicque  a 
prie  M.  Oalvin  de  luy  remonstrer.  Alors  ledit 
Oaspard  ha  ditz  quil  ne  respondroyt  qua  M.  le  sin- 
dique  non  aultre.    M.  Oalvin  luy  a  demande  pour- 

3uoy  il  ne  veult  respondre  aux  ministres?  Dit  quil 
oibt  seulement  respondre  a  M.  le  sindicque  et  aux 
Boigneurs  qui  sont  bourgeoys  et  citoyens  de  la  ville 
aussi  du  conseil  et  ditz  quil  ne  cognoit  point  les 
ministreB.    Luy  ont  este  faictes  bonnes  remonstran- 

oes  de  sa  rebellion Advis  quil  soit  remis 

devant  MesBieurs  voyant  quil  est  sorti  de  frais  de 
prison  et  que  MeBsiearB  lavoyent  remis  ici  pour 
avoir  repentance  et  cest  tout  au  contrayre.    {Ibid.) 

—  M.  Oalvin  ministre  a  remeroie  la  Sgrie 
du  bien  que  lon  luy  faict  et  que  lon  a  &ict  ad- 
mener  ung  bossot  de  vin  en  sa  mayson  pour  le 
payement  duquelt  a  presente  dix  escus  soley  et  qui 


ne  veult  poient  que  oella  tombe  bub  la  Sgrie.  Qr- 
donne  qm  garde  toutiour  lesditz  dix  escuB  en  de- 
ducion  des  despens  du  serviteur  qui  ha  lesqueuh: 
la  Sgrie.  veult  poie. 

Et  Bur  oe  que  ledit  Sr.  Oalyin  a  expose  qne 
illya  de  ces  freres  la  hout  il  a  necceeBite:  Ordonne 
qui  leur  soyt  assistyr  ou  en  ble  ou  argent  et  que 
lon  ce  informe  de  luy  leBqueuIx  sont  neccesBitenx. 
(Beg.  du  CanseU,  fci.  34.) 

—  Sur  oe  que  il  az  este  auiourdhuy  resolut  de 
Bomme  le  oonseilz  en  une  assemble  les  Sg^  des 
deux  oent  et  en  icelluy  appelle  M.  Oalyin  affin 
que  la  reparation  Buyvant  larrefit  des  deux  oent  par 
ledit  Ameaulx  comme  appertient  et  que  auroit 
este  donne  oharge  de  parler  audit  S'  Oalyin  af&n 
qui  assista.  Lequel  a  rcBpondu  qui  ny  aBsiBteroyt 
point  et  que  iamais  ne  monteroit  en  chiere  iusqueB 
il  soyt  este  fiiicte  reparacions  et  justice  pactante  a 
cause  du  blasme  du  nom  de  Dieu,  et  qui  nest  pas 
asse  qui  se  dediez  des  parolles  in&moB  et  blaphemes 
contre  dieu^  et  plusieurs  aultres  remonstranceB  par 
luy  faictes  aMM.  les  scindiques  No.  Amblard  Oorne 
et  du  Pain  comme  hont  refferuz.  Sur  quoy  az 
este  arreste  que  son  cas  soyt  mis  en  ung  aultre 
conseilz  estroyt  et  que  le  conseilz  des  deuxcentz 
soit  suspendus  jusques  a  •  ce  qui  soyt  advise  pIuB 
oultre.    (Reg.  du  Omseil  fcl.  37.) 

—  Hac  prima  Martis  hebdomade  dbiit  Vireti 
uxor.    (JEp.  774:  sq.) 

Vendredi  5. 

M.  Oalvin  et  les  ministres  et  oeulx  qui  sont 
commis  au  consistoyre  hont  expose  que  ayant  en- 
tendus  les  choses  et  blaphemes  proferee  par  Pierre 
Amyaulx  inquis  et  qui  az  dict  qui  estoyent  mes- 
chans  et  qui  avoit  semer  faulce  doctrine:  en  tant 
que  si  la  justioe  ne  faissoyt  justice  apparante  le 
procex  dudit  Oalvin  et  deB  aultres  seroyt  deeja 
faict  et  forme:  et  que  quant  ilz  se  tayroyent  que 
ilz  demoureroyent  infames  et  leurs  doctrine  depro- 
vee  de  sorte  que  leglise  en  tomberoyt  en  scandalle 
et  que  lon  pourroyt  bien  dire  que  la  ohose  seroyt 
vraye  pource  qui  se  seroyent  teuz:  neanmoings  ne 
seroyent  pour  Ihonneur  de  la  parolles  de  Dieu  tol- 
lerer  cella:  ains  fault  que  chascungs  soyt  pugnis 
ceilou  son  demerite  et  en  cas  ou  que  ledit  Oalvin 
ou  aultres  se  trouvassent  estre  delinquant  et  avoir 
faiot  les  choBes  susdictes  se  offrant  comme  tousionr 
ilz  80  soyent  offert  de  estre  seryiteurs  de  la  seig- 
neurie  mee  qui  ainsi  seroyt  ilz  ne  seroyent  jamais 
aceptable  pour  pourter  la  parolle  de  Dieu  etc.  Gar 
par  tous  les  lieux  il  az  este  proffere  qui  avoit  pre* 
Bcher  et  introduyt  &ulce  dootrine  par  IcBpaoe  de 
Bopt  auB  que  ne  se  peult  reparer  en  Beoretz;  et  plu- 


878 


ANNALE8  1646. 


374 


sieara  aoltrefi  remonstnuioeB.  Ordonne  qne  ilz  soyt 
mis  deyant  les  Beignenrs  dee  Boixantee  ee  deux 
heores  apres  midy  et  que  quant  ilz  seront  assem- 
blefl  que  les  miniatres  soyent  appelle  et  ouyr  en 
leure  plaintif  et  sembiablement  soyt  mie  en  deux 
centz  et  eux  preeentz  et  leura  faire  les  remonstran- 
oee  des  choses  Busdites.    (Beg.  du  Conseil.  fol.  37  f;.) 

Samedi  6. 

En  eonseil  dee  deuxoent.  Sur  oe  que  il  aroyt 
este  ordonne  de  faire  grace  auditPierre  Amyeaulx 
et  en  yenant  orier  meroy  a  Dieu  et  la  juatioe  et 
qne  puis  aprea  les  ministres  de  Oeneve  ee  sont 
tant  en  oonBoilz  estroyt  que  es  Boyxantes  oomme 
plus  amplement  e&t  deeia  oontenuz  en  leura  plain- 
ti&  et  Bur  quoy  ilz  az  semble  bon  a  MM.  du  oon- 
seibs  eetroyt  et  LX«  de  les  asBemble  et  ouyr  par 
devant  eulx  leadita  miniBtres  en  oe  qui  youidront 
exposer.  Lesquieulx  en  eneuyyant  lee  propost  et 
lamentationB  faiotes  desjaz  par  eulx  tant  en  petit 
que  Boixante  et  hont  faiot  plusieurB  grandes  remone- 
tranceB.  Leequieulx  hont  requia  oomme  est  desja 
BOuyenteffoyB  faiot  eto.  Surquoy  apres  ayoir  ouyr 
les  Busdites  remonstrances  et  plaintifis  lesdits  seig- 
neure  des  deux  centz  oe  Bont  retraiote  de  leurs 
graoe  et  a£Bn  que  Ihonneur  de  Dieu  et  de  Oeneye 
Boyt  preserye  hont  ordonne  et  remis  le  jugementz 
et  oongnoisBanoe  du  dit  affaire  a  MM.  du  petit  con- 
seilz  affin  dent  faire  telle  juBtice  que  cellon  ieure 
conscienoe  portera.    (Reg.  du  Cons»  fol  39  v.) 

Lwidi  8. 

M.  Oalyin  a  prier  mecstre  fin  a  Ihugnion  des 
eglises  tant  riere  Temier  S.  Yicteur  et  chapitre 
que  riere  Oex  et  quant  a  (nom  iUisible)  et  Cillig- 
nyes  san  quoy  le  ballifz  deffere  et  troye  dubie  etc. 

M.  Calyin  a  prier  droBser  ordonnances  et 
Btatus  pour  ballie  aux  ohatellaiens  pour  faire  aller 
aa  sermon  les  subjeotz  de  Oeneye  tant  riere  8. 
Yioteur  que  chapitre. 

M.  Oalyin  a  remis  dix  exous  soley  pour  le 
boBSot  de  yin  que  luy  a  este  ballie  requerant  yol- 
loyer  aooepter  les  ditz  dix  esous  et  luy  rebastre  de 
Bon  gage  affin  den  poyoyer  seooryr  les  aultres  mi- 
nistres  que  sont  neccessiteux.  Ordonne  que  lesditz 
dix  esous  soyent  delyyres  es  ditz  ministres  que  sont 
en  poyrete  et  ont  estes  remys  aut  tressorier  de 
VosBes.    (Beg.  du  ConseH.  fol.  44.) 

JeadilL 

EL  de  la  Mare  ministre  de  Jussy  est  des  ad- 
herens  de  P.  Ameaulx  et  a  user  de  parolle  contre 
H.  Galyin  ministre  ainsin  que  oe  conste  par  la 
deposiGion  de  M*  Testor.  Ordonne  que  si  yient 
en  Oeneye  soyt  summayrement  interrogue  desdites 
paioIleB:  touteffoys  ne  soyt  plus  ayant jus- 


que  lon  aye  plus  ample  informadon.   (Beg,  du  Gm- 
sea.  fd.  47.) 

Lundi  16. 

Abel  et  trois  autres  ministres  demandent  un  se^ 
eours  en  vue  de  la  chertS  du  temps.  Une  commission 
est  nomm6e  pour  examiner  le  cas.  (Beg.  du  CmseU. 
fci.  52.) 

—  Ordonne  que  demaien  aut  matin  le  oonsis- 
toire  soyent  assembles  et  tous  les  ministres  pour 
scayoyer  dicieulx  si  dempuys  7  ans  en  ca  il  hont  point 
yheu  presohe  fiauloe  doctrine  a  M^'  Calyin  ainsin 
qne  ledit  Ameaulx  a  profere  et  quant  au  predi<* 
cant  Henry  de  la  Mare  lequelt  a  user  de  grand 
propos  oontre  ledit  Calyin  ordonne  quil  soyt  con- 
Btitue  prisonnier  (Qrid.  fol.  52  v.). 

—  Gallasii  praefatio  in  versionem  latinam  li' 
beUorum  contra  Ano^ptistas  et  Libertinos.  (Opp.  VIL 
Prolegg,  p.  25.) 

Mercredi  17. 

Les  ministres  tant  dedans  que  dehoro  la  yille 
euBemble  le  consiBtoyre.  Lesqueulx  (a  cause  que 
Pierre  Ameaux  a  present  detenuz  a  diest  que  M. 
lehan  Calyin  ministre  dempuys  sept  ans  en  ca 
hayoyt  presche  faulce  doctrine)  hont  estez  appelles 
pour  entendre  dicieulx  si  ont  point  entendu  que  le 
dit  Calyin  aye  presche  faulce  doctrine  tant  en 
parolles  que  par  oes  liyres  et  de  quelle  yie  illest  et 
si  a  point  de  secte  ou  diyisions  entre  eulx:  et  sur 
ce  se  sont  presentes  et  comparus  lesditz  ministres 
assayoyerM*  Abel  Popin,  lehan  Ferron,  Nyoolas 
des  Oallars,  Dagnyon,  Baymond,  Miohiel 
Copt,  Loys  Treppereaulx»  Philippe  de  Eo- 
clesia,  Jaque  Bernard,  Loys  predicant  a  Rus- 
Bin,  M*  Matthieu  predioant  a  BoBsey,  M*  Pierre 
predicant  a  Neydens,  et  M^  Nicolas  predicant  a 
Chansiez,  ministres  de  Oeneye  tant  dedans  que  de- 
hors  la  yille,  et  de  cieulx  du  consistoyre  ce  sont  oom- 
paruB  les  SrB.Iehan  Chappuys,  Pierre  Buthillion, 
Pierre  Dorsiere,  Francoy  Seryan,  lehan  Per- 
net,  lehan  du  MoIIars,  Mermet  Btandin  et 
lehan  Porral:  lesquieulx  concordablement  hont 
testifSes  que  du  temps  qui  hont  heu  quelque  notioe 
dudit  Calyin  soyt  par  ces  livres  ou  par  sa  prodi- 
oation  et  conyereation  nhont  trouye  en  luy  synon 
que  tonte  oharite  menant  une  yraye  yie  de  cristien 
anuncant  purement  et  fidellement  la  parolle  de  Dieu 
et  que  pour  la  dootrine  qui  preBche  et  publie  il 
yeuUent  yiyre  et  moryr:  et  quant  aux  sectes  que 
pourrient  estre  entre  eulx  qui  en  sont  ignorant  et 
ai  en  il  a  il  prient  que  lon  en  fasse  justice.  Les 
predioans  de  Armoy  et  Drayllian  ne  sont  point  oom- 
parus  pour  oe  qui  nont  estes  appelles.    M«  henzy 
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de  la  Mare  predicant  aIu88iezetM«  Ayme  Megret 
predicant  a  Moyn  nhont  point  comparua  et  lon  ne 
peult  entendre  la  cause.  Touteffoys  ayana  entendus 
les  informations  prinses  contre  ledit  M*  Henry  or- 
donne  qui  soyt  constitue  prisonnier. 

SuB  la  relation  bub  eBcripte  lon  prooedera  a 
fkdre  jugement  bub  ledit  Ameaulx.  iBeg.  du  Con' 
seU.  fol  52  t;.) 


—  H.  de  la  Mare  fut  effectivement 
Le  proces  traina  en  lottgueur  et  vers  la 
le  ConseU  jugea  quHl  etait  assez  puni  par 
qu^U  avait  subie,  11  n^en  fut  pas  moins 
le  demande  de  ses  cdlegues.  {Archives 
proces  criminels.) 


emprisonnL 
fin  de  Mai 
la  detention 
destituS  sur 
de  Geneve, 


Yendredi  19. 

Sur  ce  que  M*  Abel  et  M®  de  Ecclesia  sont 
yenuz  en  conseil  afBn  de  purger  ce  de  quoy  leB 
predicanB  de  JuBBiez  et  Moyn  Bont  enchargcB  etc. 
et  ayauB  aoyB  leB  excuBeB  et  propoBitcB  desditB  de 
la  Mare  et  Megret  ordonne  que  Buyvant  leB  in- 
formaciouB  prinBCB  contre  ledit  de  la  Mare  qui  Boyt 
conBtitue  priBonnier  et  quant  audit  Megret  qui  en 
Boyt  parle  a  M.  Calvin.    {Reg.  du  Consetl.  fd.  55.) 

—  Gallasius  Fallesio  versionem  latinam 
libeUorum  contra  Anahaptistas  et  Libertinos  inscribit 
et  miUit.    (Ep.  780.  782.) 

Mardi  23.* 

Bur  oe  que  M®  Megret  predicant  a  Moyn  a 
commis  pluBieurB  inBolences  ordonne  que  leB  miniB- 
tres  Boyent  appelles  et  ledit  Megret  aussy  et  luy 
Boyent  remonstres  lesditeB  inBolences  et  yoyeant  que 
dioelleB  ne  sen  est  purge  qui  soyt  demys  de  son 
ministere.    iJReg.  du  ConseU.  fol.  bl.) 

—  Hoc  die  Libertetus  Neocomi  munus  au^picatur. 
(Ep.  779.) 

Samedi  27. 

Jo.  Diazius  Neoburgi  ad  Danubium  a  fratre  tn- 
terficitur.    (J^.  791.) 

Lundi  29. 

Sur  ce  que  lon  a  entendu  que  ainsin  que  M. 
Oal  vin  preschoyt  a  S.  Gervez  ung  patissier  nomme 
M"  Amyed  Alliod  le  dementy  en  disant  qui  nestoyt 
pas  vrayct  ce  qui  disoy t :  et  en  tel  cas  a  este  ordonne 
que  bonnes  informacions  soyent  prinses  de  telles 
paroUes  et  estant  icelles  vhues  resoluz  que  ledit 
Allio  soit  constitue  prisonnier  et  que  lon  le  doybge 
fere  respondre.    (Reg.  du  ConseU.  fd.  59  i;.) 


AVRIL. 
Jendi  L 

M*  Ouillaume  Farel  et  Pierre  Yiret  minis- 
tres.  Ordonne  quil  leur  soyt  permis  suyvant  lenr 
requeste  dalle  parle  a  M®  Henry  predicant  de 
lussy  et  a  Pierre  Ameaulx.  {JReg.  du  ConseH. 
fol.  62.) 

—  On  ordonne  une  confrontation  entre  de  la 
Mare  et  Ameaux  {ibid.  fd.  63). 

Vendredi  2. 

M«  Guill.  Farel  et  M*  Pierre  Viret  minie- 
tres  sont  yenuz  icy  et  hont  faict  plusieurs  belles 
remonstrances  et  ce  sont  grandement  offers  destre 
humbles  serviteurs  de  la  ville  etc.  Ordonne  que 
les  remerciacions  leur  soyent  faictes  et  qui  soyent 
poyes  leur  despens  et  que  les  Srs.  Amyed  Perrin 
et  Jaque  des  Ars  leur  doybvent  alle  tenyr  com- 
pagnye  iusques  a  LauBanne  et  qui  soyent  pryes  de 
demourer  encore  par  ung  temps  icy.  {Beg.  du  Con- 
seil.  fol.  64.) 

—  Alliod  est  libere  avec  bonnes  remontrances 
apres  avoir  declari  gu'ii  rlavoit  jamais  voulu  lidmer 
M.  Calvin  (ibid.  fol.  64  v.). 

Samedi  3. 

AproposeM.  Oalvin  touchantPierreAmeaux 
que  la  fame  est  connue  par  la  ville  que  ledit  Ameaux 
a  heu  dit  que  ledit  Sr.  Galyin  a  presche  fause 
doctrine  par  cidevant:  comme  la  chose  est  notoire 
que  ledit  Ameaux  a  ditz  telle  chose  se  playgnant 
fort  et  quil  demande  ladvis  et  vouldroyt  estre  a 
cent  lieux  dicy  se  offre  il  neanmoing  a  la  ville  et 
que  le  nom  de  Dieu  en  est  blasme:  que  entre  les 
Srs.  ministres  ont  tenus  leurs  proupost  den  advertir 
en  consistoire  et  aultres  bon  advertissement:  qne 
la  chose  ne  luy  est  pas  este  a  notisse  de  personne 
de  la  yille:  et  de  prier  le  consistoire  de  desliberer 
et  regarder  de  oe  quil  seroyt  bon  den  fiEdre  et  quilz 
se  retireront  cependant  que  ledit  consistoyre  en  ad- 
yiseront.  Hs  se  sont  retirer.  Ladvis  quil  seroyt 
bon  que  tout  le  oonsistoyre  se  comparust  demain 
avecq  les  sieurs  Oalvin  et  ministres  et  que  lon 
suspende  lo  conseil  des  deux  cens  soyt  suspendi 
iusques  a  ung  aultre  iour:  oependant  le  S'  Oalvin 
declayrera  ses  dolences  que  sont  grosses  et  que  tout 
le  consiBtoire  veult  participer  en  ses  dolences.  (Beg- 
du  Consistoire.)   Erreur  de  date?    Voir  au  4.  Mars. 

Jeudi  8. 

Sur  ce  que  M.  Oalvin  ministre  a  expose  que 
leglise  de  Moyn  est  vaccante  et  que  suyvant  le 
commandement  a  eulx  faiot  hont  trouye  home  pro- 
pre  pour  servyr  en  ladite  eglise  que  ce  nomme 
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le  S'  de  8ainot  Andre  priant  eslire  deux  du 
coneeyl  ponr  lentendre  demaien  ete.:  Ordonne  que 
les  8r8.  Amblard  Oorne  oonsindique,  Miohiel  Mo- 
rel  et  Anthoienne  Ohican  conselliers  il  doybgent 
assistyr  demaien  et  bub  leur  relation  lon  il  advisera 
de  laccepter  ou  reffuBer.    {Beg.  du  ConseU.  fol.  68.) 

—  Consistoire,  La  femme  du  S*^  Amied  Per- 
rin  a  la  quelle  fayctcB  remonBtranccB  dayoir  dauBBe 
tant  a  Belle  Rive  que  chez  le  S'  Ant.  L ec  t.  La  nye: 
se  nye  pas  dayoir  yeu  dansBer  et  b6  affectionnant  ditz 
que  lon  les  faBche  tant  Bon  pere  et  frere  que  Bon 
beau  frere.  Luy  ont  CBte  faycteB  remonBtrances. 
Yeult  maintenir  la  cauBO  de  Bon  pere  et  que  Bon 
pere  debvoit  cBtre  adverty  en  particullier  non  paB 
en  publicq.  Lon  luy  a  faict  remouBtranceB  et  ne 
8e  doibt  pluB  pour  luy  que  pour  le  moindre  de  la 
yille.  Interroguee  derechef  de  nommer  les  dauBeurB 
a  ditz  par  deux  foya  quelle  aymeroit  mieulx  aller 
en  correction  par  devant  MeeBieurB  et  estre  trainee 
par  toutes  les  iusticeB  que  de  aller  au  conBiBtoire. 
(Reg.  du  Consistoire.) 

—  Ameaulx.  Ayans  yheu  le  contenus  de  cea 
responceB  par  lesquelle  nouB  appert  que  il  a  me- 
Bchamment  parle  contre  Dieu  le  magestral  et  M. 
Calyin  miniBtre  etc.  comment  amplement  eat  con- 
teuus  en  cea  reBponces:  Ordonne  qui  Boyt  con- 
dampne  a  debvoyer  fere  le  tour  a  la  yille  en  che- 
mi8e  tcBte  nue  une  torche  allumoe  en  Ba  maien  et 
dempuys  deyant  le  tribunal  yenyr  crie  mercy  a  Dieu 
et  a  la  juBtice  Icb  genoulx  a  terre  confoBBant  ayoyer 
mal  parle  le  condampnant  auBBy  a  touB  dcBpenB  et 
que  la  Bentence  Boyt  profere  publiquement.  {Beg. 
iu  Conseil  fol.  68.) 

—  Edit  contre  les  Tavemes.    {Boget  II.  232.) 

—  Quarta  sessio  concUii  in  gua  decretum  fit  de 
Scriptura  sacra. 

Samedi  10. 

Manifeste  de  VEmpereur  contre  les  &ats  protes^ 
iants. 

LQndi  12.      \ 

Sur  la  relation  des  commissaires  et  des  ministres 
8i.  Andre  de  Bieanson  est  nomme  ministre  a  Moyn 
avec  un  traitement  de  200  fl.  et  prHe  serment.  (Seg. 
du  Consea  fd.  70  v.  Epp.  790.) 

—  Le  syndic  Corne  et  consorts  mis  en  prison 
pour  avoir  dansi.    {Boget.  II.  228.) 

Mardiia. 

Affaire  de  la  Mare.    Les  ministres  seront  ap- 


pdes  Lundiprochain  pour  entendre  les  inBolenoes  qui 
a  commis  aflfin  Bur  cella  fere  jugement.  {Beg.  du 
Conseil  fol  72.) 

Jeudi  15. 

Le  Sr.  Sindicque  Oorne  auquel  furent  fayctea 
les  remonstrances  touchant  leB  dauBes  eBquellcB  futz 
que  furent  fayctcB  chez  le  Sr.  Anthoyne  Lect 
Luy  ont  este  fayctoB  remonstranccB  de  ne  supporter 
le  grand  plus  que  le  petit,  et  que  le  principal  est 
que  ceulx  que  furent  ici  ieudi  prochain  passe  ont 
menti  et  que  il  sy  fast  premierement  les  aultres  ne 
heusssent  aussi  mcnti.  Ledit  Sr.  Sindicque  a  res- 
pondu  en  remerciant  les  bonnes  ammonicions  tant 
Bolon  Dieu-que  selon  les  editz  des  Beigneurs,  non 
obstant  se  excuBO  de  assister  a  sa  place.  {Beg.  du 
Consistoire.)  Calvin  prSsent.  Le  Syndic  Come 
itait  presiaent  ^u  Consistoire.    {Ep.  791.) 

—  lo.  MarpachiuB  Witebergensis  D.  theol. 
in  posBessionem  praebendae  introductus.  {lAber 
praebendarum  in  Archivis  Thomanis  fol.  92  i;.) 

—  Treppereau  est  accuse  d^avoir  dU  en  son 
sermon  a  Celligng:  Yous  nestes  que  de  dyables: 
pensez  yoz  que  ce  payB  soyt  yostre?  il  est  a  moy 
et  a  mes  compagnyons  et  serez  gouyernes  par  nouB 
que  Bumes  estrangiers.  11  sera  pris  des  informations. 
{Beg.  du  ConseQ.  fd.  73.) 

—  Affaire  de  la  Mare.  Ayans  entendu  le 
contenuB  de  ces  responoeB  et  les  insolences  que  luy 
hont  este  remonstre  par  luy  commises  et  sembla- 
blement  ayana  entendu  les  ministres  en  sa  presenoe 
tellement  que  ledit  ministre  de  Jussy  estoyt  nega- 
tiffz  de  ces  oonfeBsions  en  blasmant  le  secretayre 
Beguin  et  dementisBant  M.  Galyin  non  pourtant 
dempuys  a  coufeBBe  et  accepte  ces  responceB  et 
supplication  lesquelles  a  signe  et  tient  pour  home 
de  bien  ledit  secretayre  et  qui  a  bien  et  fidellement 
escript  et  que  touteffois  ledit  Oalyin  luy  porte  af- 
fection  comment  plus  amplement  est  contenuz  en 
ces  proposites  et  repliques:  Ordonne  qui  soyt 
demys  et  depose  de  loffice  du  ministere.  Et  pour 
ayoir  dementy  ledit  Oalyin  luy  disant  qui  ne 
yeult  point  quil  soyt  son  juge  (ce  que  il  nest  pas) 
resoluz  qui  soyt  condampne  a.retome  tenyr  prison 
3  jours  et  si  na  de  quoy  poye  les  despens  que  la 
seigneurie  le  poye.  (Beg.  du  Conseil.  fol.  73  i;.) 
Les  ministres  intercedent  pour  lui,  et  on  lui  donne  6 
icus  (fol.  75).  La  suite  de  Vaffaire  n'est  pas  men- 
tionnee, 

Vendredi  16. 

On  powrvoit  aux  hesoins  des  nrinistres  hors  vHie 
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pxr  augmentaiion  de  gages  et  eoneeesion  de  ierrains 
iibid.  foL  74). 

—  Le  procureur  se  rend  a  C&igny  pou/r  infor- 
mer  conire  Treppereau  (Und.  fol.  75). 

—  Sur  Vavis  des  ministres  on  permet  une  re- 
prSsentation  (histoyre  poiir  joyer)  le  jour  de  quasi' 
modOf  les  portes  fermees  (ibid.  fol  74  v.  fcl.  83). 

—  Cdlvin  envoie  aM.de  Foiais  VApologie 
icrite  en  son  nom.    {Ep.  790.) 

—  Hermann  de  Wied  archeveque  de  Cologne  ex^ 
eommunii  par  le  Pape. 

Mardi20. 

Consistoire.  laques  Gruet  et  Pierre  Moohe. 
Auquel  furent  faicteB  remonBtrances :  audit  Gruet 
que  fust  ici  a  cause  des  dances  que  le  nya  et 
mentitz  audit  conaistoyre  et  ledit  Moche  futz  en 
ladite  danee  et  ont  este  en  prison  et  deepuyB  en- 
yoyes  pour  leur  faire  remonBtrance:  ledit  Gruet 
se  escuBant  disant  quil  a  mal  faict  avoir  menBonge 
non  OBtant  que  ce  ne  peult  pas  estre  tant  do  scan- 
dale  avecq  aultres.  AuBsi  a  callonnye  que  M.  Cal- 
yin  ditz  en  Bon  Bcrmon  que  lea  dauBCurB  cBtoyent 
ruffianB.  M.  Calvin  luy  respond  avoir  prononce 
tel  propoB  quen  Icb  danseB  Bensuyt  ruffiannage  et 
non  paB  ainai  quil  lespoBe  etc.  Bemis  ajeudi.  (Beg. 
du  Consistoire.) 

Jeudi  28. 

Consistoire.  Jaques  Gruet  et  autres.  AusquelB 
furent  faictcB  remonstranceB  apreB  ce  quilz  ont  CBte 
en  priBon  a  cauBe  des  danses,  et  certaiuB  pour 
avoir  menti  ici  et  renvoyes  ici  par  noB  magnificqucB 
Seigneurs  pour  leur  faire  remonBtrances  et  Bont 
touB  dung  bon  voUoir  davoir  repentance. 

—  LoyB  Franc  CBt  demore  seul  parlant  a  M. 
Calvin  touchant  quelque  blaBme  que  luy  a  este  a 
cauBO  dune  paillardise.  M.  Calvin  luy  a  &ict 
bonne  remonstrance. 

—  Ont  oste  faictes  remonstrances  a  part  a 
Bergeron  pour  ce  quil  fut  de  ceulx  qui  mentirent 
ici.  A  respondu  que  touchant  le  mensonge  quil  la 
faict  pour  porter  honnour  a  bcs  princes  et  est  mal 
emboche  et  obstine.  A  ditz  quil  confessera  devant 
Messieurs.  Interrogue  si  nos  superieurs  nont  point  es- 
tabli  le  consistoire  ?  ditz  que  oui.  Interrogue  sil  craint 
mieulx  do  offenser  les  hommes  que  Dieu?  respond 
quil  tient  que  celuy  qui  maintient  Ihonneur  des 
Beigneurs  de  iustice  maintient  dieu:  et  est  tousiours 
de  maulvaiB  yolloir.    Lon  luy  a  &yot  remonstrance 


de  orier  a  Dieu  meroy:  a  ditB  que  le  mattin  etBoir 
il  orie  a  Dieu  mercy  et  quil  a  assez  crie  meroy . . . 
A  OBte  fayct  advis  touchant  ce  que  M.  le  eapi> 
taine  Perrin  na  obei  de  ycnir  ioy.  (Beg.  duCanr 
sistoire.) 

Dimanche  25. 
Pascha. 

Jendi  29. 

Les  DeuoD^Cents  dkrHent  qtfU  sera  dressi  dee 
abbayes  sus  leaquelles  ou  pourra  aller  boire  et  man- 
ger  168  uns  aveoque  les  aultres.    (Boget  II.  233.) 

Lundi  8. 

Aym6  Megret  minis^e  a  Mdyn  desHtuS  pom 
avoir  refusi  d^aUer  pricher  d  OenOicd^  niglige  ses 
devoirs,  friquenti  des  hommes  moi  famSs  el  avoir  iU 
trouvi  dans  les  ituves  avec  des  femmes  suspectes. 
(Archives  de  Genhve.    Proc^  criminds.) 

Mardi4. 

J.  Baldin  de  8t.  Bomain  du  Oard  est  nmmi 
ministre  a  Jussy  a  la  place  de  Dela  Mare.  {Beg. 
du  ConseU.  fol.  85  t;.) 

—  OncJioue6  icusa  M  ii 6 e 2 et semblablement 
aux  autres  qui  ont  neoceesite  (Hnd.). 

—  Viretus  et  Farellus  Uer  suscipiunt  per 
respublicas  foederatas  Bdvetiae  pro  protestantibus  •» 
Provincia.    (Epp.  795.  799.) 

Mercredi  5. 

Calvin  hat  Krankheit  halber  nicht  die  Bitt- 
reise  machen  koennen;  Farel  an  welchen  man 
sich  gewandt  altershalbennicht:  daher  Yiret  sich 
erboten.  Erkannt:  ihn  mit  den  gehorigen  Sohriften 
an  Fiirsten  und  Stette  des  schmalkaldischen  Bundes 
zu  versehn.  (Arch.  Bem.  Teutsch  Missivbuch  Band  Z.) 

—  Jaq.  Spifame  devient  iveque  de  Nevers. 

Mardia 

M.  Calyin  a  requis  mectre  ordre  en  leglise 
des  paroiBses  de  Vendovre  de  Moings  de  8.  6er- 
yaix  et  lours  maisonementz  etc.  et  qni  seroyt  bon 
de  pourvoystre  de  deux  prescheurs  a  S.  Gervaix 
pour  se  soullaige  lung  laultre.  Arreste  que  lesdits 
lieu  Boyent  visitez  et  reparee  et  quant  es  dits  denx 
prescheurs  que  soyt  permiz  toutteffois  que  oeulx  de 
la  ville  viegne  icv  et  ceulx  de  la  ville  qoi  seront 
esleu  allent  la.  (jHeg.  du  ConseU.  foL  89.) 
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—  Sur  Ja  dmande  des  minishres  m  imprimera 
d  affichera  Ja  taUe  des  psaumes  a  ehafiter  chaque 
fois  (JUd.)- 

Jendi  18. 

ConeisMre.  M.  le  capitaine  Ferrin  anquel 
fbrent  faiotea  remonBtranceB  suyyant  leB  precedentes 
remiBsionB  dcB  dances  comme  desia  ayoit  CBte  en 
prison  comme  lee  anltres  et  ont  CBte  dempuiB  tous 
remis  ici  en  conBiBtoyre.  Interrogue  Bil  a  quelque 
empeschement  en  sa  conBcience  pour  recepvoir  la 
eene  oar  il  ne  la  recen  pae  demierement:  lequel 
humblement  a  remercie  Icb  bonncB  admonitionB  et 
qae  toucbant  de  ce  que  demierement  il  ne  receut 
la  cene  rcBpond  que  ce  fut  pour  quelcnn  oallomnia- 
teur  qui  ont  mcBdit  contre  luy:  touteefoiB  il  par- 
donne  a  chaBCun  combien  quilB  Bont  entrcB  en  la 
cene  comme  mallereux  et  mcBohanB  et  tels  lea 
yenlt  maintenir.  Advis  yoyant  quil  na  yolBu 
Dommer  les  personneB  deBquieulx  y  a  Ihaine  et  que 
fii  lon  ny  met  ordre  il  en  pourra  yenir  groB  Bcan- 
dalle,  que  lon  en  prie  MesBieurB  dy  mettre  bon 
ordre  afBn  que  lon  obyie  le  mal  que  en  peult  yenir. 
(Beg.  du  CansisMre.)    Ep.  792. 

Tendredi  14. 

Les  ministres  Ferronj  Dagnyon,  et  ceux  de 
Bussin  et  Neydens  supplienlt  que  Msssieurs  veuiUent 
aroir  regard  a  leur  poyresse.  On  avisera.  {Beg. 
iu  ConseU.  fd.  90  v.) 

Mereredi  19. 

Le  minisbre   de  DrdUiens   demande 
fun  pr6  (aceordS.)  Beg.  du  ConseU.  foL  94. 

Jendi  20. 

Pbilibert  de  Beauxlieuz  miniBtre  auquel 
foBt  interrogue  de  propoB  quil  a  heu  tenutz  aMor- 
gee  touchant  le  ieulx  qui  fuBt  ioye  en  ceste  yille 
et  aii  ne  ditz  pas  que  M.  Oalyin  ioyoit  le  pape 
et  M*  Abel  ioyoit  le  cardinal?  le  nye:  expose 
anltrement  lavoir  ditz.  Ayant  CBte  faictes  remous- 
trances  quil  se  provera.  M*  Calvin  luy  veult 
maintenir  Bur  Bon  honneur.    (Beg.  du  Consi^re.) 

Limdi  24. 

SuB  la  requeste  faicte  par  les  leueurs  des 
ystoires  par  lorgane  deNob.  Loys  du  Four  reque- 
rant  leur  oultroyer  qui  puissent  iouyer  les  actes 
dee  appostres  pour  lediffication  du  peuple:  arreste 
qne  il  soyt  communique  ladite  istoyre  aM.  Oalyin 
et  ei  elle  ee  trouve  sainne  et  de  edifficaoion  que 
lon  la  ioue.    (Beg.  du  ConseiL  fd.  97  v.) 

VeadrediSS. 

Hdit  sur  hs  aHbayes  ou  locaux  de  ricriaHan 
offidds  el  surveiOSs.    {Bcget  11.  233.) 


JUIN. 
MardiL 

Le  ministre  Baymond  ChauvetestaecusS  cPavoit 
dit  dans  son  sermon  plusieurs  excecracionB  dont 
aulcungs  en  sont  este  scandalize.  Calvin  expose 
qWU  y  a  malentendu,  que  cela  a  este  dit  pour  re- 
monBtranoe.  ArroBte  quon  fasse  remonBtrance  de  ne 
point  ainsi  parler  et  qne  les  gens  de  S.  Oervex  doi- 
vent  Scouter  jusqu'au  bout.  {Beg.  du  ConseU.  fd.  104 1;.) 

—  Calvin  rapporte  que  des  joueurs  ffhidoires 
ne  yeulent  pas  fere  aumosneB  aveo  leur  argent 
(ibid.).    Varrit  manque  (ibid.). 

—  On  veut  jouer  la  bataille  des  puiBsanceB  de 
haronles  et  aultres  anticques.    Difendu.    (fd.  105.) 

Samedi  5. 

ComHia  imperii  incipiunt  Batisbonae.  (Ep.  803.) 

Jendi  10. 

Diverses  rldamations  de  De  la  Mare  sont  ren- 
voySes  a  Calvin.    (Beg.  du  ConseU.  fd.  111.) 

Vendredi  It 

M.  Oalvin  au  nom  de  tous  les  aultres  a  re- 
quis  qui  plaise  a  MeBsieurB  ayoir  regard  sus  lenra 
Ballaires  mesme  qui  ne  peuvent  vivre  par  si  peult 
de  gaige  etc.    Et  apres  avoir  entendus  leur  dire 

arreste  quil  leurs  soyt (rien  de  ptus  au  pro- 

c^erbal.)    (Beg.  fd.  112.) 

Dinuuicbe  18. 

Les  princes  protestants  protestenteontreleConcUe. 

Mardi  15. 

M.  Oalvin  au  nom  des  ministreB  a  cause  de 
Ihistoire  des  aotes  des  Apostres.  Sur  ce  que  en 
leurs  congregation  que  cella  estoit  bien  saingt  et 
cellon  Dieu,  que  neangmoins  ilz  leurs  semble  par 
plusieurs  raisons  que  cella  ce  dheusse  laisser  par 
la  consequenoe  et  que  plus  sera  en  confusion  que 
aultres  etc  disant  que  pour  oe  M.  Abel  est  celluy 
qui  faiot  et  conduyt  la  ohose:  requerant  permeotre 
qui  ne  sent  doibge  point  mesler.  Arreste  quil  soit 
faiot  oommandement  audit  Abel  de  suyvre  iusques 
a  la  fin  lesdits  ieux.     (Beg.  du  ConseU.  fol.  1 14  v.) 

Jendi  17. 

Consistoire.  Oaspard  Favre  auquel  furent 
faiotes  remonstrances  pourquoy  y  a  long^mps  que 
Messieurs  lavoyent  renvoye  ici  sans  quil  ne  az  com- 
parutz  a  cause  quil  fiitz  trove  ioyant  pres  S.  Oer- 
vays  en  ung  jardin,  et  interrogue  si  lassemblee  des 
creBtiens  estoit  la  ditz  que  ouy.  Luy  ont  este  fido- 
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tes  remonBtranoes  qnil   ne  fanlfc  pas  laisBer  la  con- 

f^reffation  des  fidelles.  ponr  ce  que  il  luy  futz  def- 
endn  la  cene.  Ditz  quil  ne  pense  point  ayoir 
offendu  Dieu  pour  cela.  Interrogue  sil  ne  acait 
pas  de  la  rebellion  quil  fitz  ici  disant  qnil  ne  rea- 
pondroit  point  a  M.  Oalvin?  que  se  conste:  a 
respondu  que  ce  quil  dit  il  le  fetz  mettre  en  escript. 
AlorB  que  luy  ont  este  faites  remonstranceB  a  ditz 
paroUcB  fort  rebellieuseB  et  M.  Oalvin  luy  a  dit: 
Nous  sommea  ici  par  deBSUB  voub.  A  respondu  il 
b6  trcB  bien  ouy  par  bub  touB.  AIorB  M.  Oalyin 
Buyvant  ses  rebellious  est  Borti  disant:  Oomme 
ce  passoit  il  quittoyt  le  OouBistoyre.  Adyis  quil 
Boit  remis  deyant  Messieurs  et  le  consistoyre  se 
presente  tous  se  demettant  du  consistoyre  insques 
a  ce  quil  soyt  faicte  telle  pnnition  quil  appartient 
{Beg,  du  Consistoire.) 

—  Sessin  V.  QmcUii  TridenHni. 

Vendredi  18. 

M.  Oalyin  et  les  Sgrs.  du  Oonsistoyre  contre 
Oaspard  Fayre.  Lesqueulx  hont  rapporte  comme 
ilz  feuBt  appelle  O.  Fayre  pour  luy  fere  les  re- 
monstrances  de  ses  faultes  et  ainsi  qui  feust  appeller 
sans  pourter  honneur  ny  reyerence  audit  couBistoyre 
ains  ayoit  son  manteault  en  excherpe  desBoubt  son 
bras  et  en  grande  arrogance  profferait  pIusieurB 
parolles  asayoir  que  ne  respondroyt  point  a  M. 
Oalyin  et  qui  ne  le  cognoist  point  mes  qui  res- 
ponderoyt  seullement  a  M.  le  scindicqne  et  auBsi  a 
Mess.  les  citoyens  et  bourgoiB  et  pareillementz 
estant  dehors  ilz  dictz  que  par  le  sainct  Dieu  si  lon 
ne  lappelloyt  qui  sent  yroit  et  plusieurs  aultres 
propost  combien  que  lon  laye  traicte  amyablement 
et  mesme  a  sa  requeste  et  aussi  qui  luy  avoit  este 
donne  terme  pour  aller  a  ses  negouces  en  Bour- 
gODgne  mes  qui  ny  est  point  aller  et  que  le  terme 
qui  demandoyt  nestoyt  sinon  pour  se  mocquer 
deulx:  requerant  sur  le  tout  il  ayoir  du  regard  et 
en  faire  ce  que  il  appartient  et  les  maintenir  en 
leur  estat  etc.  Et  en  oultre  qui  az  deubz  dire  que 
ung  iour  ilz  Bcroit  scindique  et  qui  retorneroyt  de- 
dans  la  yille  les  bourdeaulx  comme  au  parayant 
etc.  Ordonne  que  il  soyt  mener  en  prison  en  une 
chambre  appart  a  lordinaire  du  carcerier  sans  que 
personne  parle  a  luy  et  soyt  ballier  les  indices  au 
Sr  lieutenant  pour  le  faire  respondre  comme  appar- 
tient.    {Reg.  du  CanseU.  fci.  116.) 

Samedi  19. 

Traite  secret  de  Pempereur  avec  Maurice  de 
Saze  a  Ratisbonne. 

Lnndi  21. 

Concession  de  terres  aux  ministres  de  Neydens^ 
de  Bossey  et  de  Chancy.    (Beg.  du  Conseil.  fd.  118.) 


Mardi28. 

Les  Actes  des  Apotres  seront  jouSs  le  4  juiUel, 
et  comme  dest  pour  Tidification  du  public  les  dSHteurs 
auront  4  jours  francs.    {Beg.  du  ConsciL  fol.  119  v) 

—  Vidit  sur  les  abhayes  est  rapporte.  {Bogd 
II.  234.) 

Vendredi  25. 

Les  ministres  de  Neydens,  Chancy,  Bossey  etc. 
regdvent  20  fl.  pai/r  an^  ceux  de  la  viUe  pour  cette 
fois  6  ecus  sdeU.    (Beg.  du  ConseU.  fol.  121.) 

—  On  aUoue  30  Scus  aux  comSdiens  pour  leurs 
frais  (ibid.  fd.  121  v.). 

Samedi  26. 

Travti  de  VEmpereur  avec  le  Pape  contre  ks 
protestants. 

Dimanche  27. 

Proces  intentS  a  Cop  pour  avoir  preche  contre 
les  ioueurs  {BepresentaJtions  theatrales).  {Beg.  du  Gm- 
seil.  fol.  123  suiv.) 

Lnndi  28. 

Les  ioueurB  de  Ihistoire  des  ApoBtres.  Les- 
queulx  hont  requis  tant  seulement  estre  ony  contre 
Me.  Oocquetz  (sic)  et  faire  sortir  les  aultres  aut- 
queulx  ne  pretendent  rien  demander.  Sur  quoy  M. 
Galyin  a  dict  au  nom  de  tous  les  aultres  que  cella 
a  este  dict  que  il  appartient  a  la  predication  et 
qui  nest  point  particullierementz  etc.  et  yeuUent 
prendre  la  cause  a  eulx  requeront  estre  ouyr  etc. 
Dont  lesditz  ioyeurs  hont  replicquer  que  u  nest 
point  une  querelle  contre  lesditz  preschenrB  fora 
contre  celluy  qui  az  ditz  telles  parolles.  Arreste 
que  lesdites  parties  se  doibgent  retirer  et  estans  re- 
tirer  advise  que  lesdits  ioueurs  yiegnent  particuliere- 
mentz  faire  leurs  plaintifz  et  puis  appres  Beront  ap- 
partz  ouyr  les  ditz  ministres  et  sur  leurs  demande 
et  responce  sera  plus  oultre  adyise.  iBeg.  du  Con* 
seU.  fd.  131.)  Les  proces-verbaux  ne  reviennent  pas 
a  ceUe  affaire.  Mais  au  /1  135  2e  secretaire  a  laissi 
un  espace  en  blanc  pour  y  inscrire  VarrSt  du  conseSi. 

—  Favre  est  mis  en  liberte  avec  remantranoes 
(ibid.  fol.  133  V.). 

JHILLET. 
Jendi  L 

Arrete  du  Conseil  rdatif  a  la  representatum 
theatraie.  On  dressera  des  loges  pour  Messieurs  d 
les  portes  seront  gardees.   iBeg.  du  ConseU.  foL  135  v.) 
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Dimanche  4. 

B^esentation  {hedtraie  a  Geneve.    (JEp,  807.) 

Liindi  12. 

Les  ministres  ont  prier  ne  permecstre  plus  ain- 
sin  jojer  telle  ystoyres  mes  que  largent  soyt  em- 
ploye  pour  les  povres.  Ordonne  que  telles  ystoyres 
Boyent  suspendues  jusque  lon  yoye  le  temps  plus 
propre.    (Itey.  du  CanseU.  fol.  142.) 

Jendi  15. 

Btdle  du  Pape  promeUant  des  indulgences  a  qui 
feraU  la  campagne  cantre  les  pratestants. 

~  Manifeste  des  princes  protestants  cPAUemagne» 

Vendredi  16. 

M.  Calvin  ministre  a  prier  que  suyvant  les 
crdonnances  sy  devant  passees  lon  elize  deux  Sgrs. 
conselliers  pour  aller  avecque  eulx  faire  une  visi- 
tacion  par  les  parrosches.  Et  hont  este  ordonnes 
les  S"  Anth.  Chican  et  lehan  Chaultemps 
conselliers.  II  doibgent  aller  aveo  lesditz  ministres. 
(Reg.  du  Conseii.  fd.  146  v.) 

—  S*  Andre  regoit  une  augmentation  de  traite" 
ment  {ibid.  fol.  147.) 

Mardi  20. 

Charles  Quint  met  au  ban  Telecteur  de  Saxe 
etc. 

Samedi  24. 

Reces  de  la  diete  de  Batisbonne. 

Vendredi  30. 

Calvin  et  Corne  au  nom  du  consistoire dinon- 
cent  un  jeune  homme  citS  pour  avoir  ete  dans  une 
maison  suspicione  de  palliardise  et  qui  ^est  conduit 
insolemment  contre  le  Consistoire.  Prison.  {Beg.  du 
ConseiL  fol.  161  v.)  Plusieurs  autres  faits  s^nbloh 
hles  vers  cette  epoque.  Le  susdit  delinguant  condamni 
le  5  AoiU  aux  depens  et  a  crier  mercy  au  consistoire 
ifoL  166.) 

AODT. 

Dimanche  L 

Calvinus  commentarium  in  secundam  ad  Cori/rh 
ihios  epistolam  Volmario  dedicat.    {Ep.  814.) 

Hardi  3. 

St^.  Dolet  Lutetiae  combustus. 

—  Ant.  Calvinus  civitate  donatur,  en  contem- 
plation   de   ce   que  son  frere   prit  grand  poinne  a 

(kdvini  opera.    VoL  XXL 


lavancement   de  la  parole   de  Dieu  et  maintenir 
Ihonneur  de  la  cite.    iBeg.  du  ConseU.) 

—  Hoc  tempore  aliquis  ex  genJte  Fabrorum 
bHem  movet  Calvino  et  a  senatu  punitur,  6b  scandalum 
in  ecclesia  datum  publice.    {Ep.  817.    Boget  JJ.244.) 

Mercredi  IL 

Absagebrief  der  prot.  Fiirsten  an  den  Kaiser. 


Jendi  12. 

Venle  des  orgues  de  Bive  a  la  crUe. 
ConseU.  fd.  170.) 


{Beg.  du 


Mardi  17. 

M.  Calvin  a  prier  mecstre  fin  a  laugmentatioQ. 
questoyt  establie  de  fere  aux  ministres  des  villages. 
Ordonne  que  leur  soyt  ballie  de  augmentation  a  1  fl* 
par  an  pour  chascun  ministre. 

Aussy  a  remercie  de  ce  qui  a  pleuz  a  la  Seig- 
neurie  fere  bourgeois  son  frere.  {Beg.  du  ConseU. 
fol.  174  t;.) 

^  Lacine  sera  cSl3)r6e  le  V  dimanche  de  S^. 
iibid.). 

Londi  23. 

Calvin  communique  au  conseU  des  nouveHes  de 
TarmSe  des  Protestants  d*AUemagne,  venues  de  Beme. 
Les  noms,  tant  des  viUes  que  des  personnes^  sont  en 
blanc.    {Beg.  du  Conseil.  fd.  178.) 

—  Les  orgues  de  Bive  seront  remises  en  Hat  {ibid. 
fd.  180.) 

Mercredi  25. 

Farellus  scribit  ad  Perrinum  qpistdam  qua 
permotus  hic  deinceps  vehementius  in  Calvinum  ith 
vehitur.   {I^.  822.) 

Vendredi  27. 

A  este  ordonne  a  cause  que  lydoUe  appelleS^ 
Claude  laquelle  contre  dieu  est  venere  a  7  petitee 
Ihuez  pres  dicy  et  pour  annichiller  telle  idolatrie 

3ue  deffences  soyent  faictes  que  nul  ne  permecste 
ymposer  tel  noms  a  leur  en&ns  et  que  les  minis- 
tres  ne  les  ayent  aussy  a  baptizer  sus  tel  noms: 
touteffois  que  lon  aye  encore  oonference  avecque 
lesdits  ministres.    {Beg.  du  Ccnseil.  fd.  185.) 

—  Ordonnance  contre  les  chansons  deshonnSles 
{ibid.). 

Samedi  28. 

Proces  a  Vinstancee  du  consistoire  contre  Ami 
Chappuis.    Le  ministre,    qui  devait  baptiser  son 
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enfant,  ayant  voulu  substituer  le  nom  cFAhraham  a 
celui  de  Claude,  qui  etait  celui  de  son  parrain,  U  ^y 
etait  oppose  en  disant  quHl  aimait  mieux  le  garder 
non  laptise  jusqu^a  Vage  de  \b  ans  ou  son  fils  choisp- 
rait  lui-meme  le  nom  qu'il  voulait  porter.  {Archives 
de  Geneve.    Proces  criminels.) 

Limdi  80. 

M.  Oalvin  a  expose  de  fere  les  remoDstrances 
a  oeulx  qui  portent  leurs  enfans  batize  et  lcurs 
mectent  plusieurs  et  diyers  nom  qui  ne  sont  point 
de  lescripture:  dont  il  seroyt  bons  que  au  lieu  que 
le  ministre  faict  la  confessions  que  le  parains  la 
dheubz  faire  affin  de  monstrer  a  quoy  il  est  astrain. 
Ordonne  qui  luy  eoyt  faicte  les  remonstranccs  que 
il  soyt  persevere  ainsi  comme  par  avantz  et  a  cause 
de  ce  que  plusieurs  en  seroyent  troblcr  et  qui  soyt 
dictz  que  il  ne  mectent  point  de  nom  sinon  de 
lescripture  et  que  celluy  qui  ne  sera  (saura) 
eaz  fayt  ne  porte  point  {cPenfant  comme  parrain?) 
(Beg.  du  Conseil.  fol.  186.) 

Mardi  31. 

Consistoire.  La  soeur  du  8'  Curtet,  Lucresse, 
a  laquelle  furent  faictes  remonstrances  de  ce  quelle 
alloit  avec  certain  argent  pour  faire  chanter  des 
messes  a  Nessy  (Annecy?)  vers  les  moynes  de 
Saincte  Claire.  Interroguee  de  dire  si  elle  na  pas 
de  scrupulo  quelle  le  dise.  Respond  que  son  pere 
et  mere  lavoient  elovee  en  une  aultre  loy  que  nest 
ici:  toutesfoys  elle  ne  desprise  pas  laloy  de  maintc- 
nant.  Interroguee  quand  futz  la  feste  de  B.  Phelix? 
respond  que  futz  ycr.  luterroguce  si  elle  ne  iunatz 
pas?  rcBpond  quelle  iusne  quant  elle  est  ayse. 
Interroguee  si  elle  ne  veult  pas  prier  ung  seul  Dieu? 
respond  que  ouy.  Interroguce  si  elle  prie  pas  8. 
Phelix?  respond  quelle  prieS.  Phelix  et  les  aultres 
saincts  qui  prient  pour  elle.  EUe  est  fort  obstinee. 
Advis  quello  soyt  remise  de  aller  chez  quelque 
ministre  quelle  vouldra  et  tous  les  iours  de  sermon 
et  luy  deffendre  la  cene.  {Beg.  du  Consistoire). 
Calvin  present. 

SEPTEMBRE. 
Jendi  2. 

Les  ministres  se  plaignent  de  paiUardises  et 
autres  desordres  qui  se  commettent  a  Vhopital.  {Reg. 
du  Conseil.  fd.  189.) 

—  Un  cordelier  de  Lyon  nomme  Vital  Nyco- 
las  du  Languedot  a  este  detenus  en  la  mayson  de 
ville  pource  que  hier  alloyt  par  la  ville  demandant 
aut  nom  de  Dieu  et  de  la  viergeMarie  luy  donner 
a  suppe:  ce  qui  a  confesse  avoyer  diest  alleguant 
cella  avoyt  peult  fere  par  la  saincte  Escriture  aut 
10  de  8.  Matthieu :  touteffois  luy  a  este  remonstrer 


par  les  ministres  qui  nentendoyt  pas  bien  les  passa- 
ges  de  la  sainote  Escriture  et  les  remonstranceB 
faictes  a  este  libere  et  qui  doybge  tyrer  son  ohemin 
{iiid.). 

—  Calvinus  hoc  tempore  exarare  incipUlibelr 
lum  de  scandalis.    {Ep.  826.) 

Vendredi  10. 

Les  orgues  de  Bive  sont  raccoustrees  et  seroni 
vendues.    {Beg.  du  Conseil.  fd.  196.) 

Lundi  13. 

Calvin  demande  Vexecution  des  reglements  sur 
Vhqpital  et  propose  un  homme  fi^dele  de  Mncon  pout 
servir  a  Vhqpital  pestilentiel.  Accepte.  Vindividu  s^ap- 
pelle  Claude  Favre  de  Beaujoyez  en  Beaugello;B 
jadis  religieux.    {Beg,  du  ConseU.  fol.  197  t;.) 

Lundi  20. 

M.  Calyin  a  refferuz  qui  sen  alloyt  jusqne 
a  Neufzchastel  et  quant  illast  este  a  Lausanne  illast 
entendu  que  Bonifface  peter  avoyt  seme  par 
Berne  que  acteudu  que  les  ligues  navoient  voulsu 
consentyr  que  Oeneve  fust  allies  avecque  eulx  que  il  ce 
vollient  allie  avecque  le  Roy  de  France  et  que  lon 
fasBoy  reparer  les  chemyns  dempuys  Chambeyrier 
coDtre  Geneve.  Ordonne  qui  en  soyt  escript  le 
contrayre  a  Berne.    {Beg.  du  ConseU.  fd.  203.) 

Jendi  23. 

Consistoire.  Le  fondeur:  auquel  furent  faictee 
remonstrauces  de  ce  quil  tenoit  un  encensoir  en  sa 
bottique.  Respond  quil  la  vendu  a  certains  mar- 
chands  Millanoys.  Interrogue  lesquels  il  scayt  qne 
vendent  des  chappes  et  aultres  ydollatries  en  ceste 
ville?  Respond  quil  en  a  veu  vendre  au  Mollard 
et  que  les  offeuvres  vendont  des  callices  et  crois. 
{Beg.  du  Consistoire.)    Calvin  present. 


Mardi  28. 

Sur  ce  que  dans  Berne  le  bruyot  se  donne 
ue  Geneve  a  quelque  intelligenoe  avecque  le  Roy 
e  France  et  que  lon  estoyt  advys  de  leur  en  ea- 

cripre:  mes  a  este  resoluz  qui  ne  leur  soyt  point 

escript.    (.Beg.  du  ConseU.  fol.  208  v.) 


3 


OCTOBRE. 

Mardi  5. 

M.  Calvin  a  reyelle  qui  a  entendu  comment 
deux  ministres  de  la  terre  de  Beme  font  plusieuis 
insolences  comment  il  ce  constera.  Ordonne  que 
le  procureur  general  ce  doybge  enqueryr  du  fiuct 
affin  les  chastier  et  si  besoing  est  en  advertjr  les 
Bernoys.  {Beg.  du  Conseil,  fol,  214.) 
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Jeadi  7. 

Pierre  Manginy  Pierre  et  Frangoi^  Leclerc 
hrtdes  a  Meaux. 

Landi  11. 

M.  Galvin  a  ezpose  que  la  palliardisse  com- 
mise  par  Glaade  de  la  Palle  et  la  femme  de 
Francoys  Sainctmaistreest  toute patente en  tant 
que  la  chose  tombe  en  maulvaise  oonsequence  si 
loDg  ne  faict  quelque  pugnition  pour  ii  obvyer: 
mesme  que  casi  toutes  la  ieunesse  est  toute  meslee 
de  palliardiases  et  pareillement  les  mariez  :  Arreste 
qui  6oyt  inquis  et  suyvir  a  la  formation  de  son 
proceps.    (Beg.  du  ConseU.  fol,  215  v.) 

Mardil2. 

Viret,  apres  beaucoup  de  mecomptes  et  d'hesita- 
tions,  se  dicide  a  se  remarier  avec  une  veuve,  (Ep. 
834.) 

Samedi  16. 

Les  etudiants  Zuriquois  a  Strasbourg  se  plaig- 
nent  des  difficultes  survenues  a  Voccasion  de  leur  par- 
ticipation  a  la  cene,  (Ep.  836.)  Vers  la  meme  epo- 
gue  les  Bernois  rappeUent  les  leurs.    (Ep.  842.) 

—  Hoc  tempore  Coelius  Curio  Lausanna  relicta 
se  Basileam  confert.     (Ep.  837.) 

NOVEMBRE. 

Initio  huius  mensis  Diabolus  hominem  quendam 
Genevae  visibUi  modo  dbripit,  testibus  ministris  et 
senatu.    (Ep.  850.) 

Mardi  9. 

Pource  que  aut  temple  S.  Gervex  il  a  heu 
quclque  tymulte  entre  le  ministre  et  aultres  gens 
a  cause  que  lon  voUoyt  impose  nom  a  ung  enfant 
Ayme  ou  Martin  et  le  ministre  a  dementy  etc.  Or- 
donne  que  lon  fasse  bones  remonstranses  audit 
ministre  et  que  lon  advise  de  fere  esdictz.  {Beg. 
du  Conseil  fci.  238.) 

Jendi  U. 

{Piece  detachee,  aux  Archives  du  Consistoire,  a 
Getieve.  Fragment  de  proces-verbal^  corrige  de  la 
main  de  Calvin;  ces  corrections  soulignees  ici. 

De  la  part  du  Consistoiro  fut  remise  pardevant 
Messieurs  lenon  fille  de  Cl.iiulc  Bongier  de  Ce- 
lignies  laqueile  confesse  estre  grosse  de  Amied  F  e- 
nolliet  de  Vassin  demorant  a  Nyon  s^excusant 
toutteffays  quU  est  son  fiance.  L.idvis  du  consistoire 
nonobstant  telle  excuse  elle  soit  remise  comme  pal- 
liarde   par  devant  Messieurs  pour  en  faire   a   leur  ' 


discretion.  Les  priant  den  advertir  le  boiif  de  Nion 
par  letresl 

Item  fust renvoye^ardevant  Messieurs  lullian 
Vordon  lequel  a  propose  en  consistoire  et  porte 
la  parolle  pour  luy  son  beauz  frere  M.  Francoys 
le  Medecin  proposant  estre  vray  quil  y  a  environ 
deux  ans  que  le  feu  pere  dudit  lullian  luy  tint 
propos  a  Very.  Katherino  fille  de  M.  Lachaux 
lequel  a  tousiours  entretenu  ledit  lullian  par  pa- 
rollos  laissant  prendre  baggues  et  presens  a  ladite 
fille  dudit  lullian  et  en  prenant  luy  mesme.  Dor 
vantaige  qua  la  suscitaiion  de  Madame  de  LacJiaux  il 
avoit  beu  avec  ladite  fille  en  nom  de  mariage  et 
luy  avoit  donne  certaine  bague  dor.  Advis  du  con- 
'sistoire  de  prier  Messieurs  quil  leur  plaise  donner 
lettres  de  recommendation  au  consistoire  de  Morges 
tcndant  a  fin  que  si  ledit  mariage  se  trouve  avoir 
este  promis  que  le  pere  soit  contrainct  luy  bailler 
sa  fille.  Que  si  dadventure  ledit  lullien  ne  pou- 
voit  iustifier  ladite  promesse  ou  quelle  ne  se  trou- 
vast  assez  legitime  en  ce  cas  que  les  presenz  quil 
a  faict  en  consideration  de  mariage  futur  luy  soyent 
restituez.    Veu  que  la  cause  na  point  eu  son  efiect 

Item  furent  remis  pardevant  Messieurs  Pes- 
son  le  fifier  et  George  sa  fiencee.  Auquel  furent 
faictes  remonstrances  pourquoy  ilz  se  exposent.  A 
quoy  respond  ledit  Pesson  estre  vray  quil  a  pro- 
mis  en  mariage  ladite  George  en  presence  de  son 
pere  parents  et  amys  y  a  desia  environ  deux  ans 
et  laisse  de  lexposer  pour  ce  quon  ne  luy  baiUe 
point  ce  quon  luy  avoit '  promis  pour  la  constitution 
du  mariage.  Advis  du  Consistoire  est  que  le  ma- 
riage  doibt  suyvre  en  effect  voyant  quil  a  confesse 
avoir  traicte  le  mariage  et  que  le  pere  delle  y  a 
consenti  et  estoit  present:  aussi  luy  a  donne  ung 
aneaux  en  mariage. 

Lnndl  15. 

Proces  de  Jaques  Nicolas  Vu lliet.  II  avait  dit  a 
quelqu'un :  Je  vois  bien  que  tu  es  francoys:  vous  autres 
franooys  vous  venez  faire  icy  des  synagogues  apres 
avoir  chasse  les  honestes  gens  qui  disoyent  la  yerite 
mais  sous  peu  on  vous  enverra  .faire  vos  synagogues 
autre  part.    (Archives  de  Geneve.    Proces  crimimls.) 

—  La  fille  Jenon  doit  etre  chdtiee,  mais  rapplica- 
tion  de  la  peine  cst  suspendue  jusqu^a  ce  qu^eUe  soit 
delivree  Wenfant    (Eeg.  du  Conseil.  fol.  241  v.) 

—  M.  Calvin  et  aultres  ministres  de  la  ville 
hont  faict  bonnes  remonstrances  priant  affin  qui  ne 
surviegne  scandalle  adviser  sur  oieulx  qui  apportent 
des  enfans  a  baptesme  et  leur  imposent  des  noms 
que  ne  sont  approuvcs  par  la  saincte  Escripture, 
comment  Claude  Mama  Ayme  et  aultres  semblables 
etc.  et  que  lon  il  aye  de  ladvis:    Ordonne  que  ledit 
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Oalyin  doyb^e  fere  nng  rosle  des  noms  qne  ne 
80nt  de  mecstre  et  qui  le  publie  aut  peuple  et  en 
appres  sera  faict  commandement  aux  dizenierB  qui 
en  ayent  a  advertyr  ung  chasoun  iouxte  sa  oharge. 
{Beg.  du  Conseil.  fol.  242.) 

—  M»  de  Eoclesia  se  lamente  de  ceulx  de 
OoUogniez  qui  ne  yeuUent  pas  venyr  au  sermon 
80US  pretexte  gtCUs  rCont  pas  de  doche.  On  arrete 
qu^on  y  fera  une  doche  d  des  criSes  pour  qu^Us  y 
aiUenl  (ibid.). 

Limdi  22. 

EdU  sur  les  noms  de  bapteme.  (Oeuvres  T.  X. 
1**  partie  p.  49.) 

^  Calvin  denonce  un  individu  de  Moyn  qui 
aurait  dit  du  mal  du  ministre  Baldin.  Vinculpe 
prouve  qu*au  contraire  les  torts  sont  du  cote  de  BaU 
din.  Ordonne  qu^U  soit  rSpondu  audit  Calvin  en 
consSquence.    {Beg.  du  Conseil.  fol.  247.) 

—  Eoc  fere  tempore  nuptiae  Vireti  secundae  ce^ 
lebralae  sunt.    (Ep.  855.  coU.  858.) 

D:fcCEMBRB. 
Vendredi  10. 

Le  Ghastellain  de  Pigney  a  propose  que  le 
ministre  M.  de  Baul  (des  GaMars)  ne  yeult  pluB 
oultre  consellir  en  causeB  criminelles,  et  sur  ce  re- 
Boluz  que  ledit  chastellaien  doybge  appourte  en 
oonseyl  les  prosses  des  sorciers  detenuz  affin  sur 
iceulx  faire  iugement.    (^Beg»  du  Conseil.  fd.  260.) 

Yendredi  17. 

EdU  sur  les  iqlises  de  campagne.  (Oetmres  T. 
X.  1'*  partie  p.  45). 

Mardi  2L 

Consistoire.  Guillaume  DoBboys:  auquel  M. 
Galyin  a  remonstre  quil  a  heu  dit  que  M.  Gal- 
yin  avoit  eBcript  quil  estoit  licite  aux  fidelles  daller 
a  la  messe.  ....  En  luy  faisant  remouBtrance  ap- 
pelle  ypocrite  au  8''  Gafyin.  Item  a  dit  que  ce 
noBtoit  paB  la  premiere  foys  quil  CBtoit  furieux  sur 
iuy  luy  youllant  mettre  la  rage  dessuB.  Advis  quil 
soit  remis  deyant  MesBieurs  ayec  la  dedaration  des 
iniures  quil  a  dit  ici.  Aussi  luy  deffendre  la  cene. 
{Beg.  du  Consistoire.) 

Jendi  23. 

Consistoire.  A  este  propose  contre  Boniface 
Oomte  que  MeBsieurs  soufirent  quest  retorne  du 
oamp  de  lempereur  quest  ennemi  de  la  foy  et  ledit 
Oonte  est  aussi   grand    blasphemateur  que    cest 


grosse  onte  a  une  yille  et  Beignorie.  Adyis  que  M. 
Galyin  y  doibt  proposer  demain  deyant  Messieurs. 
(Beg.  du  Consistoire.) 

—  Vlm  se  soumet  a  VEmpereur. 

Mardi  28. 

Proees  de  GuiUaume  du  Bois  de  Beauvais  habi' 
tant  Geneve,  accusi  devant  le  consistdre  Savoir  injurii 
sa  beU&^nere,  et  dece  que  ayant  voulu  s'excuser  apris 
les  remonstances  de  Calvin  qui  luy  parla  plus  as- 
prement  luy  declarant  que  tousiours  il  avoit  este 
un  faux  hypocrite  et  qu'il  estoit  temps  quil  Baman- 
dast:  surquoy  ledit  Guillaume  respondit:  Ge  nest 
paB  de  maintenant  que  yous  ayez  la  rage  coDtre 
moy  et  ie  yous  ay  bien  dit  aussi  que  yous  estiez 
un  hypocrite  de  mayoir  hay  longtemps  et  cependant 
avoir  receu  la  cene  de  nostre  seigneur.  Sur  cela 
ledit  Galyin  respondit  que  cest  un  mensonge  que 
iamais  il  eust  use  de  ces  propoz  enyers  luy.  £t 
combien  quil  soit  assez  effronte  toutesfois  que  ia- 
mais  neut  la  hardiesse  de  parler  a  luy  tant  impu* 
demment.  Quant  a  la  hayne  quil  ne  luy  en  por- 
toit  point  pour  offense  quil  eust  faict  a  sa  perBonne 
mais  quil  bayBsoit  ses  vices  et  les  avoit  hayz  de 
long  temps:  protestant  devant  Dieu  quil  navoit 
mauvaiBO  affection  oontre  luy  mais  quil  ne  pouvoit 
pas  approuver  ce  quil  avoit  tousiours  condamne  en 
luy  comme  davoir  ranconne  les  povres  fidelloB  de 
Franco  leur  survendant  les  livres  exceBsivement 
apres  quil  avoit  este  traitre  a  Dieu  et  a  levangille 
troublant  les  povres  oonBciences  semant  un  bruict 
que  ledit  Galvin  sestoit  retracte  de  ce  quil  avoit 
condamne  lidolatrie  et  que  mesmes  il  avoit  seme 
telz  propos  de  luy  en  ceste  ville  pendaut  quil  estoit 
a  Strasbourg.  Advis  du  GoDsi^stoire  quil  plaise  a 
Messieurs  de  ohastier  ledit  6.  du  Bois:  ioint  quon 
le  congnoist  un  hypoorite  de  mauvaise  conscience 
se  moquant  des  uns  et  des  autres  appellant  lun  Sr 
Galvin  par  mocquerie  lautre  Timothee  et  donnant 
ainsi  des  brocquars.  La  procedure  iraina  en  hngueur 
par  suite  des  denSgations  de  Vincidpe  (Archives  de  Ge- 
neve.     Proces  criminels.) 

Vendredi  3L 

TraUe  de  HeUbronn  enlre  VEmpereur  et  U  dvc 
Ulric  de  Wurtemberg. 


L'an  1546  au  mois  de  (blanc)  fut  resolu  par 
les  frores  estantz  assemblez  en  congregation  gene- 
ralle  que  doresnavant  visitations  seroient  faictea 
de  toutes  les  paroisses  de  ceste  eglise  de  Geneve. 
Ge  qui  fut  aussi  accordo  par  Messieurs  et  ordonne 
que  aussi  deux  conseillers  iroient  aveo  les  ministres 
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depntes  ponr  la  yisitation  ponr  yisiter  les  cbastellains 
tellement  qne  le  miniBtre  de  Bon  coste  senquerroit 
de  la  doctrine  et  conversation  du  pasteur  du  lieu 
et  les  conseillers  de  la  conversation  du  cbastellain. 
Furent  ordonnez  par  les  freres  M.  Calyin,  Abel, 
Ferron  et  par  le  conseil  furent  deputez  les  Srs. 
Chicquan  et  ChautempB.  iBeg.  de  la  VSnS" 
rable  Compagnie  Vci.  A.  p.  54.) 

Dans  k  courant  de  TannSe  1546  parurent,  otUre 
les  icrUs  nommis  ti-dessus: 

La  traduction  frangaise  de  la  Somme  de  Me- 
lanchihon.  {Oeuvres  T.  IX.  p.  847.  Prolegg. 
p.  67.) 


154X 

JANVIER. 
Limdi  3. 

Les  ministrea  et  consistoire  oe  sont  lamentoB 
de  Guill.  du  Boys  que  aut  lieu  de  estre  humble 
aut  consistoire  autquelt  avoyt  este  renvoye^  a  user 
de  pIuBieurs  propos  contre  M.  Calyin  ministre 
oomment  amplement  est  contenuz  en  ung  foliet  es- 
oript  audit  oonsiBtoire.  Dubois  est  condamnS  a  Vem- 
prisonnement.    (Beg.  du  Conseil.  fol.  275.) 

Jendi  6. 

Consistoire.  Gabriel  Wenger,  anquel  fturent 
faictes  remonstrances  touchant  de  son  imprimerie 
et  mesmes  des  almanachs  exqueulx  est  tousiours  les 
Buperstitions  comme  le  iour  bon  de  avoir  compagnie 
des  femmes  etc.  Respond  estre  content  quil  luy 
soit  marque  les  choses  que  ne  sont  necessayres  et 
requises  quil  les  fasse.  Advis  quil  luy  soit  deffendu 
de  ne  plus  imprimer  de  almanach  et  aultres  choses 
Bans  le  seu  de  Messieurs  et  presenter  deux  alma- 
nach  de  ceste  presente  annee  pour  les  corriger. 
A  promis  les  presenter  a  M*  AbeL  (Beg.  du  Cof^ 
sistoire.)    Calvin  absent. 

Lnndi  10. 

Ministri  Turicenses  Argentoratensibus  respondent 
de  negotio  studiosorum  coenam  detrectanUum.  (tJp. 
872.) 

Jendi  18. 

Sessio  VL  ConcHii  Tridentini.  —  Sur  la  riclc^ 
mation  de  Dubois  qui  demande  a  itre  mis  en  liberti, 
cn  eniend  Calvin. 

—  Sur  ce  que  le  S'  Calyin  cest  lamentes  des 
calumpnieB  que  du  Boys  luy  a  impose  auBCom- 


prinses  dans  une  supplication  produycte  par  ledit 
du  Boys  et  non  seullement  cela  luy  attoche  ains 
attoche  aut  consistoyre  et  a  faict  les  remerciations 
de  ce  que  luy  a  este  communique  icelle  supplication 
et  que  le  contenuz  dicelle  nest  veritable  et  mesmes 
lon  le  pourra  plus  amplement  appercevoyer  par 
ceulx  du  consistoyre  questoient  alors  present.  Mes 
ainsin  qui  luy  faysoit  les  remonstranccs  audit  con- 
sistoyre  arrogamment  soyt  esleve  contre  luy  lappellant 
qui  parloyt  en  rage  ou  furie  et  poinct  par  poinct 
yerballement  du  contenuz  dicelle  supplication  a  res- 
ponduz  et  pour  ce  qui  a  este  grandement  blasme 
et  oultrage  lappellant  yppocrite  et  aultres  choses. 
A  prier  luy  fere  iustice  cart  il  nentend  ny  prescher 
ny  assistyr  au  consistoyre  iusques  il  soyt  purger 
des  crismes  sus  luy  imposes  et  qui  soyt  ao&e  den 
respondre  soyt  en  prison  ou  aultrement.  Ordonne 
que  le  dit  6'  Calyin  doybge  ballie  ces  responces 
par  escript  et  sur  cella  lon  fera  respondre  leditz 
du  Boys  et  si  nye  que  lon  fera  examine  le  con- 
sistoyre  assavoyer  les  assistent  qui  estoient  present 
quant  telles  paroles  furent  diestes.  (Beg.  du  Conr 
sea.  T.  41.  fol  283  v.) 

—  Consistoire.  Cathelina  Revedin:  a  laquelle 
furent  faictes  remonstrances  de  ce  quelle  est  tous- 
iours  ydollatre  st  obstinee  grandement,  et  lon  ia 
baille  charge  daller  trover  M«  Abel  chez  luy  pour 
linstruyre  en  prive.  —  Item  Pechod,  sa  femme 
et  sa  fille  ausquieulx  furent  faictes  remonstrances 
de  dire  la  rayson  pourquoy  il  porte  rancune  a  M^ 
Raymond  le  ministre?  Ditz  estre  vray,  que  quant 
futz  au  trespaz  de  son  beaux  filz  sa  femme  y  estoit 
qui  cryoit  lesus  Maria  et  que  allors  ledit  ministre 
la  chassatz  luy  disant:  AUez  meschante  femme  et 
de  maulyaise  conscience.  Ce  que  ledit  ministre  nye. 
Ouy  bien:  meschante  ydoUatre,  et  ne  la  chassa 
point.  Luy  ont  este  faictes  remonstrances  de  ne 
callomnier  ainsi  les  parolles,  (Beg.  du  Consistaire.) 
Calvin  absent. 

Lnndi  17. 

Les  ministres  ont  prier  que  lon  advise  de  fere 
yenyr  les  gens  aut  sermon  et  specialement  les  di- 
manches  et  le  iour  des  prieres  afSn  de  prier  Dieu 

3ui  nous  assiste,  yoyeant  le  trouble  quest  en  leglise 
e  Dieu  et  la  machination  dresse  contre  les  fidelles. 
Arrete  qui  impose  une  amende  de  3  soljg  a  ceux  qui 
ne  viendraient  pasi    iBeg.  du  ConseU.  fol.  286.) 

Jendi  20. 

Le  temple  de  2a  Magdeleine  menagant  ruine^  le 
service  se  fera  en  attendant  a  8*  Pierre.  (Beg.  du 
Conseil.  fci.  288.) 

Yendredi  81. 

JBVancofurbm  dedit  se  Imperotofi. 
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Dunanohe  23. 

Pour  ce  quon  ne  peult  Bcavoir  nouyellea  cer- 
taines  de  la  guerre  dresse  entre  lempereur  et  les 
proteBtans  a  cause  de  levangille  et  affin  de  consoler 
les  eglises  a  este  ordonne  que  M.  Calyin  doybge 
alle  trove  les  ministres  de  Zurich  de  Basle  de 
Berno  et  aultres  pour  estre  advertyB  a  la  verite 
du  fayot  et  pour  faire  Bon  voyeage  luy  soyt  ballie 
douze  escuz  soley.    (Eeg.  du  Conseil.  fd.  290.) 

Lundi  24. 

Trolliet  est  denonce  par  le  emsistoire  pour 
Q/vovr  compose  une  supplica^ion  pour  Dubois,  Be- 
montrances.    {Beg.  du  ConseU.  fol.  290  v.) 

—  Ordonnofice  contre  les  idcidtres  (ibid.). 

—  Calvin  se  met  en  route.    (Ep.  876.) 

Jendi  27. 

Duhois  confesse  ses  torts  et  demande  pardon. 
(ibid.  fol  292  v.) 

Vendredi  28. 

Henricus  VIII.  moritur. 

Samedi  29. 

Augusta  Vindel.  se  dedit  Caesari.  (Ep.  871. 
886.) 

Lnndi  3L 

Dubois  est  condamne  a  etre  conduitpar  la  viUe, 
en  chemise,  tete  nue,  torche  aUumee,  a  crier  merci,  et 
au  bannissement  pour  un  an  avec  depens  (U)id.  fol. 
294  v.) 

FfiVRIER. 
Jendi  3. 

Est  comparu  Francoys  Favre  estant  renvoye 
par  Messieurs.  Auquel  a  este  dit  par  M.  le  syndi- 
que  du  Pain  quil  luy  falloit  declairer  la  cause  de 
8a  remission.  Ledit  Favre  respondit  que  ledit 
S^  Syndicque  la  savoit  bien  et  quil  avoit  confesse 
Bon  cas  devant  Messieurs.  Ledit  Sr  Syndique  luy 
remonstra  que  cela  ne  sufSsoit  mais  quil  falloit  que 
le  coQsistoire  lendendist  aussi  de  sa  bouche  pour 
coDgnoistre  de  sa  repentance  et  luy  fere  remonstran- 
oes  convenables.  Lors  ledit  Favre  respondit:  ce 
que  jay  confesse  est  escript:  ien  pourrois  respondre 
plus  ou  moins:  ie  nen  dirayaultre  ohose.  M^Abel 
luy  remonstre  quil  ne  doibt  pas  fere  difficulte  de 
confesser  sa  faulte  sil  veult  monstrer  vraye  repen- 
tance  et  se  reconcilier  a  lesglise.  Quil  ne  conside- 
roit  pas  quon  luy  vouloit  son  bien  et  le  repos  de 
ea  conscience  envers  Dieu :  ce  quil  ne  pouvoit  avoir 
ans  recognoistre  Bon  peche.    Quon  ne  savoit  pas 


quelle  remonstrance  luy  fere  Binon  quil  declarast 
luy  mesme  pourquoy  il  estoit  remis:  car  on  luy 
pouvoit  tenir  un  propos  et  il  seroit  possible  remis 
pour  un  autre  mesmement  quil  avoit  este  accuse 
de  plusieurs  cas.  LeditFavre  ne  respondant  poiDt 
audit  Abel  mais  saddressant  tousiours  a  M.  le  syn* 
dicque  luy  dist:  vous  scavez  que  iay  confosse  et 
pourquoy  ie  suis  remis,  ie  nen  diray  aultre  chose. 
Ledit  S'  Abel  luy  demande:  estes  vous  remis  pour 
paillardise.  Respond:  ie  ne  scay  nenny.  On  luy 
dist  lors  quil  usoit  de  mensonge  et  que  ce  ncstoit 
pas  pour  monstrer  signe  de  repentanoe.  Alors  tout 
enfiambe  il  se  tourne  vers  les  ministres  et  leur  dist 
avec  grande  indignation  et  fierte:  le  nay  que  faire 
a  vous,  ie  no  scay  qui  vous  estes,  ie  ne  vous  cogooia 
point.  Et  repeta  plusieurs  fois  ces  paroles.  Ils 
luy  dirent  que  sil  ne  les  congnoist  point  ne  enlx 
aussi  no  le  congnoissent  point  pour  brebis  du  troppeau 
de  lesuchrist  mais  le  tenoient  pour  un  chien  et  ex- 
communie  de  losglise.  II  adionsta  encore:  vous 
estes  venuz  de  France  mais  ie  my  en  iray  en  France. 
Ouy  da.    Et  qui  estes  vous. 

Ladvis  du  consistoire  a  este  que  veu  sadite 
rebellion  il  sera  remis  pardevant  MeBsieurs  de  lundi 
prochain  en  quinze  iours  et  que  la  touB  cealx  du 
conBistoire  sy  trouveroyent  pour  demander  reparatiou 
de  loultrage  a  iceluy  faict  par  ledit  Favre  et  que 
sa  premiere  rebellion  dont  il  avoit  use  envers  le 
consistoire:  quelle  nouvelle  iurisdiction  est  cecy: 
seroit  rememore  et  joinct  a  ceste  cy  pour  supplier 
a  Messieurs  dy  douner  tcl  ordre  que  le  oas  requiert 
a  ce  que  la  discipline  de  leBglise  ne  soit  en  tel  mes- 
pris.  Et  fiit  dict  que  ladite  remission  luy  Beroit 
signifiee  hors  le  consistoire  par  lofficier.  Et  comme 
ledit  officier  faisoit  sa  relation  remettant  ledit  Fran* 
coys  Favre  de  lungdi  en  quinzaine  pardevant 
Meseieurs  lehan  Favre  estant  la  proBont  dist:  le 
torme  vault  largent  Dont  inoontinent  ledit  consis- 
toire  fut  certiffie.  (Feuille  volante  aux  Archives  du 
Consistoire.)     Calvin  absent. 

—  Ordonnance  sur  la  police  des  eglises  de  cam- 
pagne.    (Oeuvres  T.  X.  1'«  partie  p.  51.) 

Dimanche  6. 

Syndics  de  Vannee:  Girardin  de  la  Rive,  Antoine 
Ghiccand,  Hudriot  du  Molard,  Frangois  Begnin.  — 
Secretaire:  P.  Ruffi  seul.  —  Consistoire.  Dans  les 
proces-verbaux  de  cet  exercice  U  est  plus  d*une  fois 
marquS  que  Calvin  apreside  les  seances:  2if6vrier; 
31  mars,  17  novembre.  On  peut  en  condure  qu'ii 
itait  (tacitement?)  regarde  comme  vice^esident,  Soh 
absence  n^est  signodee  nulle  part.  Le  Sgndic  du  Mo- 
lard  est  president.  Les  assesseurs  ecdesiastiques  sotU: 
Caivin,  Poupin,  Ferron,  des  Gallars,  Dagnon,  Chau- 
vet  et  Cop. 
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—  Eduardus  Seymour,  comes  Hertfordiae, 
ffdtector  Angliae. 

Mardi8. 

Les  ministreB  ont  apportez  uog  livre  denchan- 
terie  queet  contre  lordonnance  de  Dieu  et  ont  prier 
de  seDquerir  dont  illest  procede,  pour  que  lo  Berviteur 
du  Sr  Berthollet  le  portoyt  avecque  luy  et  lest 
alle  monstre  a  M*  Reymon  miniBtre.  Besolu  de 
eDToyer  querre  ledit  garson  et  scavoyer  de  luy  dont 
il  eet  procede  ledit  Uvre.  {Reg.  du  ConseU.  Vol. 
42.  fd.  6.) 

Jendi  10. 

M.  Calvin.  Lequeult  a  este  iusque  a  Basle 
a  Zurich  et  allieurs  visites  les  egliBes  et  avoyer 
conference  aveoque  les  ministres  pour  Bcavoyer  dcB 
novelles  de  la  guerre  estant  entre  lempereur  et 
entre  les  protestans:  et  que  totallement  lempereur 
a  la  BoIHcitation  des  marchans  de  Ulmes  mesmeB 
des  Foguer  (Fugger)  et  des  Lengardes  lem- 
pereur  non  pas  par  force  mes  par  practiques  entra 
dans  Ulmes  le  25  lanvier  dernier  paBse:  et  estant 
la  ce  sont  gectes  a  terre  et  a  geneulx  devant  luy 
criant  et  demandant  mercy  et  misericorde  et  qui 
avoient  mal  et  meschamment  faict  et  ont  renonce  a 
touteB   allyances    qui   avoient    avecques   lempereur 

isie)  le  recognoissant  pour  leur  Bouvrain  lappellant 
bntaienne  de  toute  grace  et  misericorde  et  sont 
Bubmys  de  ne  povoyer  prendre  allyance  quolconque 
confessant  la  guerre  des  protestans  estre  une  seducion 
et  luy  ont  faict  fidelite  et  homage  soyt  ainsi  sub- 
mecstani  a  tous  iugemens  que  lempereur  pourroit 
fere  Bur  eulx  et  leur  a  impose  de  grandes  com- 
posicions  et  non  obstant  toutes  les  promesses  qui 
leur  a  faict  ses  gens  ne  layssent  pour  cella  de 
saccager  et  brusler  les  villages  de  Ulmes,  violle 
femmes  et  filles  et  plusieurs  enormes  maulx  et  sans 
ce,  qui  aye  grande  armee  de  gens  plusieura  aultres 
villes  comment  Francquefort  Auspurg  et  aultres  et 
auBsy  le  duc  de  Virtiberg  cest  renduz  a  luy  soub 
grande  aBtriction  soy  sont  aussy  rendues  audit  em- 
pereur  en  sorte  que  Constance  est  quasi  en  branle 
de  Boyt  rendre  mes  les  Ligues  ont  entrepryns  de 
lalle  aut  secoure  et  a  la  ioumee  tenue  aux  ligues 
lambassadeur  de  Constance  il  a  este  pour  fere  ally- 
ance  mes  cella  na  peult  avoyr  lieu.  £t  quant  aux 
ligues  qui  sont  tout  prest  et  en  armes  pour  soyt  de- 
fendre  contre  lempereur.  Le  fils  du  duo  de  Yirti- 
berg  est  a  Basle  et  ne  veult  ratiffier  ce  que  Bon 
pere  a  faict  avecque  lempereur.  Le  duc  de  Saxe 
et  le  LangroB  (sic)  avecque  leur  armee  se  fortiffient 
de  plus  fort  pour  soy  deflFendre  contre  lempereur 
et  ont  separer  leur  armee  en  deux  dont  une  partie 
pretend  alle  contre  Nuramberg  quest  toutiour  tenuz 
le  partye  de  lempereur  et  laultre  partie  verst  aut 


secour  de  larchevesque  de  CoIIognye :  dont  par  nouB 
faultes  et  pource  que  ne  recognoyssons  Dieu  le 
Dyable  tormente  cieulx  qui  ont  zele  a  levangille 
parquoy  est  neccessaire  soyt  recommande  a  Dieu. 
{Beg.  du  Conseil.  fol.  15  v.) 

Mercredi  16. 

Protector  Angliae  creatur  dux  Somerseti. 

Jeudi  17. 

M.  Calvin  a  faict  les  remonstrances  que  eat 
coastume  de  faire  de  lordre  du  sainot  consistoire  de 
y  proceder.    {Beg.  du  (kmsistoire.) 

Dimanclie  20. 

Eduardus  VI.  coronatur.' 

Jeudi  24.; 

M.  Calvin  ministre.  Sur  ce  qui  a  propose 
quil  a  entendu  que  lon  a  esleu  de  nouveaulx  chas- 
tellaiens  et  qui  seroyt  bon  de  les  admoneste  de 
assistyT  aux  ministres  que  Bervent  aux  villages  et 
induyre  le  peuple  pour  aller  aut  sermon  et  que  les 
cries  et  ordonnances  Boyent  exequutes  et  que  ne 
permectent  les  ieulx  defienduz  et  que  admonestent 
aussy  les  aBBistans  a  rendre  leur  debvoyer  en  iustice 
sans  entretenir  prosses  aux  parties.  Et  quant  il 
viendra  a  corriger  quelcon  qui  soyent  serrees  (?) 
et  que  les  bommes  soyent  separes  des  femmes,  et 
qui  ayent  a  se  guider  en  leur  office  selon  Dieu  et 
rayson.  Resolu  qui  Boit  procede  et  faict  ainsin  que 
desBUS  est  propose  et  que  lesditz  chafitellaiens  soyent 
appelles  et  mesme  leur  dire  qui  ayent  a  se  marier 
pour  eviter  paillardise.   (Reg.  du  Conseil.  fol.  36  v.) 

—  Lambert  et  Chautemps  sont  envoyes  aux 
vUlages  pour  Vaugmentation  des  ministres  et  la  ripor 
raiion  des  maisons  (ibid,). 

—  Aussy  M.  Calvin  a  prie  de  pourvoystre 
dune  mayson  a  M.  Dagnyon  et  mesme  de  celle 
out  demeure  le  S^  Nicolas  le  Fort  que  sappelle  la 
maison  de  Bomont  voyeant  que  la  moyson  de  la 
chantrerie  out  il  habite  tombe  en  ruyne  (ibid.) 

—  Calvin  preside  la  Seance  du  Consistoire.  (R^. 
du  Consist.) 

Yendredi  25. 

—  Hermannus  de  Wied  abdicat  se  electoratu 
Cohniensi. 

MARS. 
Mercredi  2. 

Perceval  B  o q  u  e  t  patissier  et  Pierre  M  u  g n i  er 
de  la  Mure  ont  porte  un  enfant  de  Mugnier  a 
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la  Mure  pour  le  faire  baptiser  par  un  prestre  apres 

?[uil  avoit  eate  baptise  a  Geneve  par  un  miniatre. 
Archives  de  Geneve.    Ptoces-criminds.) 

Jeudi  3. 

Consistaire.  Ung  serviteur  de  Claude  du  Pan 
interrogue  ....  respond  quil  a  ouy  dire  a  ung 
eeryiteur  appothioayre  de  chez  Yoisin  quil  avoit 
ouy   que  si   la    guerre   venoit  ioy   quil   frapperoit 

Elustost  8ur  les  Franooys  que  sur  les  ennemis  et  que 
[.  Oalvin  a  tous  les  revenus  de  ceste  ville  et  est 
estrangier.  Advis  quil  plaise  a  Messieurs  de  y  mettre 
ordre  sur  les  paroUes  tant  infames  ....  iBeg.  du 
Consistoire)  Farel  a  assistS  a  la  Siance. 

—  Sessio  VII.  ccndUi  Tridentini. 

Mardi  8. 

Pltmeurs  concessions  et  avantages  sont  faicts 
aux  ministres  Perier  a  Chaney,  Treppereau  a 
Celigny,  et  St.  Andre  a  Jussy.  {Beg.  du  Conseih 
fol  50  V.) 

Vendredi  IL 

Sessio  VIII.  CcncUii  Tridentini  Becfetum  de 
translatione  Bononiam. 

Jeudi  17. 

Consistoire.  Adyis  que  Yoyant  que  Messieurs 
ne  mettent  ordre  aux  remissions  que  leur  sont  pre- 
sentees  de  la  part  du  Consistoire,  de  ne  renvoyer 
plus  personne  mais  les  admonester  et  sils  ne  pren- 
nent  la  correction  les  excommunier  de  la  cene. 
Item  que  tout  le  consistoyre  se  doibge  presenter 
lundy  devant  Messieurs  et  leur  faire  remonstrance 
de  la  decision  que  se  fait  de  present  contre  le  con- 
sistoire,    iJReg.  du  Consistoire.) 

Lundi  2L 

Les  ministres  ce  sont  grandement  lamentes  de 
ce  qui  ont  entendu  que  lon  leur  impose  qui  ont 
excedes  les  esdictz  du  Oonsistoyre.  Oe  qui  nentende 
pas  avoyer  faict  mes  les  veullent  observer  et  qui 
ont  user  que  quant  il  ont  vheu  quelcong  quest  re- 
pentant  de  son  pesche  il  le  layssent  alle  en  paex: 
et  les  rebelles  que  meritent  castigation  il  les  ont 
remys  en  Conseyl  affin  de  les  pugnyr.  Et  quant  il 
auront  faict  chose  que  ne  dheusse  estre  faict,  qui 
soyent  repryns  et  leur  soyt  remonstrer  comment  aux 
aultres:  requerant  scavoyer  si  procederont  et  re- 
mecstront  les  endurcys  comment  pour  le  passe  ou 
non,  et  a  cest  affere  il  avoyer  esgard  affin  que  lordre 
de  leglise  et  du  consist^yre  soyt  entretenu  selon  Dieu. 

PIus  ont  proposer  qui  ont  entendu  que  lon 
menasse  loffioier  du  consistoyre. 

Oultre  plus  ont  propose  que  lon  advise   bien 


sus  laffere  de  Francoy  Favre  lequelt  est  rebelle 
et  ne  veult  recognoistre  les  ministres  ny  respondre 
aut  consistoyre  et  que  tant  luy  que  Tyven  Papaz, 
le  Lorren  et  daultres  parlent  tout  par  une  boohe 
disant  qui  ne  veullent  rien  respondre  audit  consis- 
toyre  demandaut  estre  remys  pardevant  Messieurs 
et  que  il  ce  doubte  qui  ny  aye  des  bendes  priant 
mecstre  ordre  sus  tel  rebelles.  Et  daventage  GuilL 
Ohican  a  prie  luy  fere  iustice  dudit  Lorren 
que  luy  diest  aut  consistoyre  qui  estoyt  subborna- 
teur.  PIus  ont  prier  leur  fere  responoe  si  useront 
par  interdioion  de  la  saincte  cene  contre  les  endur- 
cis  ou  non. 

Les  parens  S'  Favre  ont  prie  de  retenyr  sa 
cause  et  laffere  dicelluy  en  conseyl  et  la  il  veult 
estre  obayssant,  ce  lamentant  toutiour  de  ce  que 
au  consistoyre  luy  fust  appelle  chien. 

Ordonne  que  quant  aux  esditz  que  icieulx  soyent 
observes  iouxte  leur  contenuz  voyeant  qui  sont 
estes  passes  par  petit  grand  et  general  conseyL 

Et  quant  audit  Pape  et  Lorren  que  icieulx 
soyent  constitues  prisonnyers;  assavoyer  ledit  Pape 
pour  rebellion  et  ledit  Lorren  pour  avoyer  este 
a  la  messe  a  Bt.  Olaude  et  pour  les  oltrages  par  luy 
proferes. 

Touchant  que  lesdits  ministres  ont  diest  qoi 
avoyt  une  bende:  Resoluz  de  scavoyer  dicieulx  les- 
queulx  sont  que  font  lesditz  bendes. 

Le  fils  du  S*^  Francoy  Favre:  lon  a  reffemz 
qui  a  menasse  loffioier  du  consistoyre.  Ordonne 
den  prendre  informacion  et  cellon  icelles  lon  il 
aura  advis. 

Touohant  le  S'  Francoy  Favre:  Besoluz  que 
par  tous  les  mellieurs  moyens  qui  sera  possible  lon 
advise  de  le  reconsillier  avecque  les  ministres  et 
que  remonstrances  luy  soyent  faiotes  en  oonseyl, 
present  cieulx  du  Consistoyre:  et  semblablement 
Boyt  remonstrer  a  M®  Abel  ministre  qui  naye  a 
user  ainsin  qui  use  contre  cieulx  qui  sont  appelles 
aut  consistoyre  ny  aussy  en  sa  predication  naye 
a  medire  des  princeps.    {Beg.  du  ConseU.  fci.  63.) 

—  ArgefUoraium  cum  Imperatore  paciscitur. 
(Ep.  883.) 

Mercredi  20. 

QmcUium  Bononiam  transfertur. 

Jendi  24. 

ArrHS  que  Tyven  Papae  ditenu  au  pain  et  a 
Veau  soU  libSre  demain  avec  remontrances.  (Beg.  du 
Conseil.  fol.  67.) 

—  Qiesar  Norimbergam  occupat.    (Ep.  894.) 

Vendredi  25. 

Pour  ce  qui  a  des  assistans  aux  consistOTreB 
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qne  a  tooB  propoe  aoouaent  les  gene  et  par  telles 
accoBatioiiB  sont  demandes  aut  eoDBeil  et  Boaven- 
teffolB  11  ne  oe  trove  yeritable:  parquoy  a  eate  or- 
donne  de  les  adyertyr  qni  nayent  de  ainsin  prooeder 
mes  ionxte  lea  esdiotz  oydeyant  passeB  doybgent 
Boyyre,  oeet  de  admoneater  les  defiaillanB  graoieuBe- 
ment  eto.  Resoln  que  le  oonBeil  neat  paa  oblige 
par  loB  edits  de  renyoyer  lea  delinquauB  au  oonsis- 
toyre.  Cela  demeure  a  la  diBcretion  de  la  Boigneurie. 
{Beg.  du  Canseil  fci.  68.) 

Kardi  29. 

M.  Oalyin  a  propoaer  que  Buyyant  ce  que 
hyer  luy  fuBt  tenuz  quelque  propoB  du  ranyoyea  aut 
CouBiBtoyre  et  que  Bi  la  Sgrie.  yeult  reBBorye  oella 
a  soyt  quil  tombera  en  grande  oonBequenoe  et  qui 
ne  pourront  pas  Bcayoyer  oieulz  que  sont  obBtines 
ou  cieulz  que  Bont  repentans  aflfin  leur  ballie  ou 
refose  la  aaincte  oene:  et  que  illya  quelchongB  que 
penaent  que  t€l  renyoyea  Boyt  aut  detriment  de  la 
Bgrie:  mes  que  iamez  le  conBiatoyre  ne  peuBa  ny 
?ealt  peuBer  fere  ohoBe  que  Boyt  aut  detriment  de 
la  soyeraiennete  de  Oeneye  moB  ce  offirent  deatre 
obayBBanB  a  la  iustioe  ainain  que  le  moiendre  de 
Geneve:  et  que  lon  il  aye  advia  pour  eyiter  touB 
flcandalleB  en  legliBO. 

Flus  a  propoee  qui  loBt  bien  yrayot  qui  en  il 
a  aut  conBiatoyre  qui  reyellent  dee  onoBeB  fort  le- 
gieroB  dont  les  gena  Bont  appelloB:  dont  illoBt  bien 
de  ceet  adyya  que  oella  Boyt  remouBtre  audit  oon- 
Bistoyre. 

OntrepluB  oest  lamente  de  Olaude  Oeneraz 
Soldan  qui  a  ballie  ung  sofflet  a  ung  homme  et 
pnys  luy  diest  qui  le  dorroy  aultant  deyant  les 
miniBtres  et  que  si  il  nest  remedie  il  lest  plus  toust 
contraient  absenter  le  lieu  que  tel  cas  soyt  endure 
et  sofirye  pour  eyiter  que  pys  ne  suryiegne.  Ben- 
Toye  au  oonsistoyre. 

Ayans  entendu  la  proposite  de  M.  Oalyin 
miDiBtre  ordonne  que  quant  aut  renyoye  que  icelluy 
sera  fiEdct  quant  aux  rebelles  et  obstines  et  cieulx 
qne  seront  repentans  lon  les  layrra  en  paez  ce  que 
nng  cbasoun  cest  accorde. 

Aussy  a  OBte  remonstrer  audit  ministre  qui  ne 
permecste  que  nul  naye  a  fere  appelle  personne  aut 
oonsistoyre  qui  naye  bones  informacions  par  les- 
qnelles  ce  oonstera  de  sa  faulte  ou  que  son  pesche 
ou  forfoyot  soyt  publioq.  Oe  qui  a  trouye  estre 
rajBonnable. 

Plus  sest  lamente  du  S'  Francoy  Fayre  quest 
rebelle  a  comparoystre  aut  OonsiBtoyre  et  ne  yeult 
recongnoystre  cieulz  qui  annoncent  la  parolle  de  Dieu 
pour  ministres:  dont  a  este  adyise  que  tant  ledit 
different  qne  la  hayenne  que  pourroy  estre  entre 
les  ministres  le  Oapitaine  Perrin  sa  femme  le  S' 
Pierre  Tissot  et  aultres  de  la  mayson  et  parens 
Calpmi  apera.    VoL  XXL 


dudit  Fayre  Boyt  paoiffie  amyablement  et  soyent 
reoonsilieB  par  ensemble:  touteffoys  que  ledit  Fayre 
soyt  obaissant  a  Dieu  et  a  la  iustice  comment  lea 
ai]dtres  etc.  et  que  lon  il  prooede  au  mellieur  moyen 
que  fere  se  pourra.    {Beg.  du  ConseU.  fol.  70.) 

Jendi  3L 

Favre  est  renvoye  par  devant  le  Consistoire  et 
U  est  dicretS  que  les  miniBtres  ne  ayent  a  dire  chose 
synon  bonnes  admonitions  iouzte  la  paroUe  de  Dieu. 

—  Mort  de  IVangois  premier,  roi  de  France. 

AVREL. 
Samedi  2. 

Ouisii  consUio  regio  adscripU. 

Jeudi  7. 

Ordonne  qui  ne  soyt  permis  auz  fianoees  de 
oohabiter  par  ensemble  iusques  appres  les  3  anun- 
ces  et  espoBallies  fiEuctes.   (Beg.  du  ConseU.  fol.  80.) 

Yendredi  8. 

Lon  a  este  adyertys  que  le  dernier  de  mars 
passe  le  roy  de  France  est  alle  de  yie  a  trespas. 

Lon  a  este  adyertys  qne  la  yille  de  Estrabourg 
sest  renduz  a  lempereur  rennnoeant  toutes  aultres 
allyanoes.    (Beg.  du  ConseU.  fd.  81.) 

Dimanche  10. 

Festum  paschaUs. 

Vendredi  16. 

Sur  ce  que  M.  Oalyin  a  prie  mecstre  ordre 
et  fere  iustice  du  Lorren  qui  appella  subbomateur 
Guill.  Ohioan,  et  pouroe  que  ledit  Ohioan  est 
du  consiBtoyre  a  prier  il  ayoyer  adyys.  Plus  a 
relate  que  Tyven  Papaz  autquelt  lon  a  interdist 
la  saincte  cene  fait  plusieurs  insolenoes  et  est  sor- 
tyr  des  estuyes  par  la  rue  nudz  priant  il  ayoir  es- 
gard.  PluB  a  prier  mecstre  ordre  sus  les  estuyes 
a  cause  que  les  femmes  ce  meslent  ayeoq  les 
hommes  quest  ohose  contre  Dieu  et  scandalleuse: 
Ordonne  quant  aut  different  dudit  Ghican  et  dn- 
ditz  Lorren  qui  suyyent  leur  action  pardeyant  M. 
le  Lieutenant.  Et  quant  audit  Pape  que  infor- 
maoions  soyent  prinses  de  telles  insolences:  et  si 
ce  conBte  soyt  ohastye.  Et  doB  estuyes  resoluz  que 
soyt  ezpreesement  deffendnz  auz  maystres  qui  ne 
permeostent  alle  honunes  ayeoques  les  femmes  sub 
poienne  de  non  tenyr  estuyes  dung  an.  (Beg.  du 
ConseU.  fol  87.) 

MardilO. 

Epistola  Calvini  ad  Servetum  (897). 
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Jendi  21. 

Le  miniBtreGop  demande  des  lettreg  de  flAyeiir 
poor  constater  sa  naisBance  a  Basle  affin  que  le  roy 
ne  luj  fasse  quelque  destourbier  ayant  des  biens 
en  France  quU  Tcut  yendre  et  en  acquerir  par 
deca:  Son  pere  eetoit  de  Baale  et  luj  est  ne  a 
Baale.  Accorde.  Declare  vouloir  yiyre  et  morir 
a  Geneye. 

Sur  ce  que  lon  est  en  dubie  sur  aulchongs  pas- 
sages  des  ordonnances  des  eglises,  ordonne  que  Glaude 
Boset  et  Gurtety  ioinctM.  Galyin  les  doybgent 
reyisiter  et  puys  refferyr  en  conseil. 

M*  Pierre  Vyret  est  yenuz  icy  et  est  fort 
homme  de  bien  desirant  Ihugnyon  de  leglise:  or- 
donne  qui  luy  soyt  assistyr  en  ce  que  lon  yerra 
estre  neccessayre.    (Beg.  du  ConseU.  fol.  90.  91.) 

—  Les  argues  de  Rive  tCayantpas  trouvi  cPache- 
teuTf  les  Srs.  Curteti  Defosses  et  Chautemps 
doivent  en  conferer  avec  les  ministres  et  les  mettre  a 
8.  Pierre  (ibid.). 

Dimanche  24. 

ProeUum  Muhlbergense.    {Ep.  906.) 

Lundi  25. 

Viret  voukmt  repartir  on  lui  dome  un  homme 
et  un  chevdl  pour  lui  tenir  compagnie  jusgyfa  Lau- 
sanne.    iBeg.  du  Conseil.  fol.  92.) 

MAI. 
Dimanohe.  L 

Mdanchthon  cum  famiUa  Wittembergam  fugiens 
rdinguU.    (Ep.  894.) 

Jeudi  5. 

Consistoire.   MichelNayeta  depose  estre  yray 

?[uil  yist  la  femme  de  Guillaume  Defernez  que 
e  iour  de  Pasques  print  a  sa  main  la  cene  et  la 
mist  en  son  sein  aussi  fist  semblant  de  boyre  et 
que  il  alla  apres  luy  disant  quelle  faisoyt  mal  de 
la  recepyoir  ainsi.  Bespond  estre  yray:  que  de 
coustume  en  a  tousiours  emporte  la  moytie  ne  scay t 
rendre  la  rayson  pourquoy  elle  fait  cela  sinon  que 
ceste  derniere  foys  elle  en  portoit  a  sa  nourrisse 
et  est  obstinee  et  quelle  nest  pas  la  derniere  quen 
ont  eu  emporte  de  la  cene  en  leurs  seins.  Ne  yeult 
oonfesser  de  qui  elle  scayt  cela.  Adyis  quelle  soit 
remise  deyant  Messieurs:  quil  plaise  a  Messieurs 
de  se  inquerir  de  la  chose  quest  scandalle  et  y 
mettre  ordre.    iBeg.  du  Consistoire.) 

Lnndi  9. 

Sur  ce  que  M.  Galyin  a  faict  requeste  pour 
M*  Glaude  Goste  ministre  a  Ihospital  prestilencial 
yoyeant  qoil  est  honmie  de  bien  et  sert  de  dyacre 


luy  ballie  une  mayson  pour  son  habitacion  et  quel- 
que  peult  de  ble  pour  entretenyr  luy  et  sa  femme 
oultre  ses  soyxante  florins  de  gage  accoustumee: 
Ordonne  qui  luy  soyt  estably  gage  annuel  de  soy- 
xante  florins  huyct  coppes  de  froment  et  de  une 
mayson.    (Beg.  du  ConseH.  fd.  105.) 

Mardi  10. 

Jo.  Fridericus  elector  Saxoniae  capitis  da/m- 

natur. 

Vendredi  13. 

Sur  ce  que  M.  Galyin  a  prier  que  lon  ce 
donne  garde  yoyer  si  le  ministre  de  Lancyez  &ict 
bien  sondebyoyerounon:  ordonneque  le  chastellain 
du  chapitre  se  doybge  enquerre  et  si  ne  fiaict  son 
debyoyer  qui  en  soy  t  escript  aut  ballifz  de  Temyer. 

Aussy  ledit  M.  Galyina  prier  fere  exequuter 
les  ordonnances  des  eglises.  Resoluz  de  parler  aut 
Sr  Pierre  Yandel  qui  les  aye  a  rendre  afiSn  les 
fere  mecstre  en  exequucion.  (Beg.  du  ConseU.  foL 
109.) 

Londi  16. 

Les  ordonnances  ecdesuistiques  sont  arretees  ett 
la  forme  dans  laqueUe  dles  ont  itS  approuvees  par 
les  Deusxens.    (Beg.  du  Conseil.  foL  110  t;.) 

Jeudi  19. 

Jo.  Fridericus  Saxo  abdicat  se  dectoraiu. 

Londi  23. 

Nouvd  arrete  rdatif  au  temple  de  la  Magddem 
gui  menace  ruine.    {Beg.  du  QmseU.  foL  115.) 

—  Beddition  de  Wittemberg  a  Vempereur.    {JEp. 

920.) 

Mardi  24. 

M.  Galyin  et  les  ministres  hont  remonstre 
comme  par  ca  deyant  lon  ayoyt  donne  quelque  ordre 
Bus  le  gouyernement  de  Ihospital  et  des  pouyres 
tant  ceulx  de  la  yille  que  des  subgetz  et  aultres 
CBtrangiers  et  toutefibys  il  leurs  est  yenu  a  notice 
que  le  cas  est  tresmal  en  ordre  et  povrement  gui- 
der  et  que  quant  il  az  du  pain  il  ny  a  pas  de  yin 
de  boys  et  aultres  choses  et  que  dieu  ayant  enten- 
dus  ledit  afiaire  se  courrousera  contre  nous  acten- 
dus  mesme  que  les  biens  ne  sont  pas  dedie  sinon 
pour  les  poyres  daultant  que  sont  biens  des  eglises 
et  que  se  doibyent  la  applicque  et  non  allieurB  et 
que  ainsin  faisant  lon  donneroyt  couraige  a  plu- 
sieurs  bonnes  gens  de  faire  du  bien  a  Ihospital  mais 
que  quant  long  yoyt  que  le  bien  nest  pas  applicque 
la  il  sent  detornent:  parquoy  est  de  besoings  que 
lon  il  mecte  de  lordre  et  que  leatat  dudit  hospital 
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BOjt  faiots  etc.  et  que  ce  qui  sera  donne  a  Ihos* 

Sital  soyt  laisse  a  InoBpital  et  non  le  retirer  par  la 
igrie.  ny  convertir  en  bien  publicqne  sinon  que 
fuBt  en  oas  de  neccessite  de  ce  qui  pourroyt  rester 
en  reyenus  dudit  hospital.  Ordonne  que  lon  risite 
les  ordonnances  et  status  aur  ce  faict  et  si  az  quel- 
qae  choae  qui  ne  soyt  bien  que  soyent  comis  deux 
doozanie  de  MeBsieurB  pour  il  remellierer  ou  sinon 
que  iedit  affidre  se  mecte  a  fin  et  arreste  entierementz 
et  que  ledit  estat  soyt  faict  par  ledit  hospital.  (Beg, 
du  Cansea.  foi.  116  t;.) 

Mercredi  86. 

M.  Oalyin  a  rapporte  a  M.  le  sindicque  No. 
Girardin  de  la  Biye  qui  youlloit  estre  ouyr  par 
devant  les  Seigneurs  des  deuz  centz  pour  faire  aul- 
onnes  remonatrances  a  cause  qui  az  entendu  que 
loD  yeult  oultroyer  de  fiure  des  ohauses  chapplez 
et  affenestres.  Et  sur  ce  arreste  que  soyt  ouyr  es 
deux  centz.    (Beg.  du  ConseU.  fol.  118.) 

—  Ledit  iour  en  conseilz  des  deux  centz.  M. 
Calyin  et  les  aultres  ministres  hont  faict  plusieurs 
remonstrances  a  cause  de  aulcunes  ordonnance 
contreyenant  aux  esdictz  et  status  desia  de  sade- 
yant  mesme  a  cause  des  chauses  chapplez:  et  qui 
Bont  meuz  de  &ire  alla  tant  pour  le  debyoir  que 
hont  a  Dieu  que  aussi  pour  le  seryice  qui  hont  a 
Dieu  et  aussi  qui  en  seroit  pour  tombe  en  ruyne: 
daultant  que  lon  yoit  les  choses  en  plus  grand  des- 
ordre  que  iamais  mesme  au  ieunes  gens.  Et 
neantmoings  ilz  ne  sarreste  point  au  chose  chiche 
et  moindre  et  que  combien  que  aulcun^s  disent  si 
cella  se  trouye  en  leyangille  a  quoy  lon  respond 
que  non:  touteffois  que  il  a  bien  loix  tant  en  les- 
Bcripture  que  en  la  loy  que  tous  les  accoustrementz 
qai  6ont  falct  si  non  pour  la  neccessite  superflue 
il  az  orguel  et  par  consequentz  cest  contre  dieu  et 
du  diable  et  aussy  que  cella  nest  point  de  tollerer 
ny  permettre  mesme  pour  ce  que  combien  que  desia 
aa  parayant  lon  aye  faict  esditz  de  non  cella  faire 
et  dempuis  renoyeller  et  cella  non  obstant  que  il 
nont  pas  laisse  de  fiaire  au  contraire :  au  moyens  de 
quoy  lon  yoyt  que  cella  est  faict  en  despit  ae  Dieu 
et  de  la  iustice  et  aussi  que  oella  est  pour  fidre 
tootes  dissolutions  et  contreyenir  a  Dieu  et  aux  or- 
donnanoes  et  que  plusieurs  sent  destruysent. 

Et  apres  a  este  exposer  de  la  partz  des  com- 
paignons  arquebuttiers  lesquieulx  en  ensuyyant  la 
requeste  par  eulx  faictes  hier  en  conseilz  par  lorgane 
de  M.  le  tresorier  et  le  capitaine  general  quil  ieurs 
pLuse  leur  oultroyer  par  celluy  iour  que  ilz  puissent 
pourter  leurs  ohauses  chappler  pour  le  iour  du  pa- 
paquex:  et  ayoir  faiot  plusieurs  remonstrances  que 
ne  lentendent  faire  contre  Dieu  ny  pour  contreyenir 
aux  ordonnances  etc.     Ordonne  que  lon   se  tient 


aux  ordonnances  et  esditz  par  sa  deyant  faict  tou* 
teffois  que  les  £emltes  faictes  par  oy  deyant  soyent 
perdonnee  et  laschee  etc.  mes  que  dheure  en  ayant 
nulz  naye  a  porte  ohauses  chappler  en  facon  que 
ce  soyt  sus  poyenne  de  dix  florins  par  chascungs 
et  ohasoune  foys  faisant  au  oontraire  sans  graoe 
ayoir  (ibid.  fol.  118  v.). 

Jendi  26. 

Consistoire.  Le  S'  Amied  A n dr  i o n  apothicayre 
et  sa  fllle  Francoyse.  Auquel  furent  faictes  remons- 
trances  de  ce  quil  a  iure  sa  fiUe  a  ung  de  Pye- 
montqui  est  riere  la  papisterie:  que  est  oontreDieu 
et  rayson  et  oombien  que  ladite  fille  y  aie  oonsenti 
que  ca  este  contre  sa  oonscience  youlant  obeir  a  son 
pere  et  mere.  Bespondquil  estoit  alle  enPyemontpour 
yendre  son  bien:  il  se  troya  quelque  bon  parti  par 
dela  auquel  il  ballia  ledit  bien  ....  Lon  a  faict 
retirer  le  pere  et  inquis  a  part  la  fille  pour  sayoir 
son  couraga  Bespond  que  la  chose  ne  se  peult 
defflEtire  oar  il  est  fiuot:  quils  ont  pardela  aussi  la 
parolle  de  Dieu.  Bemonstre  si  elle  ya  sans  regret 
en  ladite  ydollatrie.  Bespond  que  ouy  et  nye  sen 
estre  plainte  et  que  puisquelle  a  celluy  elle  ne  yeult 
pas  ung  aultre.  La  mere  a  laquelle  furent  BBiictes 
remonstrances  comme  dessus  respond  aussi  comme 
dessus  et  que  ledit  espoux  leur  a  faiot  beaucoup  de 
seryisse  mesme  leur  a  preste  de  largent.  Luy  ont 
OBte  fiuctes  remonstrances  que  cest  yendre  leur  fille. 
Adyis  quils  soient  remis  deyant  Messieurs  leur  re- 
monstrant  que  ce  seroyt  la  porte  ouyerte  a  leurs 
bourgeoy  et  citoyens  et  de  maulyais  exemple  contre 
Dieu  et  le  droit,  et  leur  deffendre  la  cene.  (Beg. 
du  Consistoire,) 

—  Perrin  se  rend  a  Paris  avec  me  mission 
de  la  ripublique  de  Qeneve.    (Ep.  913.) 

Lundi  28. 

NouveUe  de  la  prise  du  duc  de  Saxe.  (Beg.  du 
ConseU.  fol.  123.) 

—  Pertnis  le  papaguex  comme  de  anciennete 
(ibid.  fd.  123  t;.). 

JUIN. 
Vendredi  8. 

Les  ministres  de  Chnkve  rMafnevd  contre  les  in- 
fractions  a  la  discipline.    (Ep.  914.) 

Samedi  4. 

Mauritius  Saxo  elector  oreatur. 

Mardi  7. 

Les  enfanis  de  Vicole  veulentiojer  en  latin  ung 
dyalogne  du  liyre  de  Joseph.  Ija  seigneurie  sfy 
rendra.    (Beg.  du  ConseU.  fdl.  136.) 

26* 
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Hercredi  8. 

CaJvin  assiste  a  une  canfirenee  des  Ghnevais 
a  des  Bemois  a  Nyon.    (Ep.  916.) 

Jendi  9. 

Condainmatian  de  Frangois  Mestral,  guest  et 
criettr  public,  pour  Kasphemei  pour  vol  d^une  doche 
dans  la  tour  de  8,  Antoine  et  pour  avovr  dit  que  Von 
devrait  jeter  dans  le  Bhdne  tous  les  Frangais  qui  sont 
ikins  la  viUe.  (Archives  de  Oeneve.  Proces  crimi- 
nds.) 

Samedi  11. 

Calvinus  Nemausensibus  scribit  lUeras  quae 
houie  desiderantur.    {Ep.  923.) 

Dlmanche  19. 

Philippus  Landgravius  HcHae  captus. 

Jeudi  23. 

Consistoire.  Un  certain  nombre  de  femmes  ou 
dames  sont  reprimandees  pour  avoir  danse;  entre 
autres  la  femme  du  capUaine  Perrin  qm  respond 

3ue  elle  pensoyt  que  oestoit  assez  davoir  respondu 
evantM.  ie  lieutenant  et  que  la  derniere  oognois- 

sance  ne  doit  pas  estre  iov Luy  ont  este 

&icte8  les  remonstrances  de  sa  faulte  et  que  daul- 
tres  qui  ont  yollu  entreprendre  contre  le  consis- 
toire  en  sont  tombe  en  onte.  Respond  que  ce  nest 
point  aux  predicans  de  la  faire  tomber  et  que  cest 
a  son  mari  de  la  chastier:  aveo  parolles  fieres  et 
rebelles,  et  aveo  gros  blasphemes  iniuriant  et  de- 
mentant  les  ministres,  et  a  M*  Abel:  que  si  elle 
en  iniurie  cent  ledit  M°  Abel  en  iniurie  cent  mille. 
Adyis  que  les  choses  soient  remises  deyant  Messieurs 
et  que  tout  le  consistoire  j  comparoistra  pour  en 
demander  iustice.  (Beg.  du  Conststoire.  Qmp.  Ep. 
921.) 

Vendredi  24. 

Les  ministres  et  le  Consistoire  ce  sont  grande- 
ment  lamentes  de  la  femme  du  S'  Amyed  Perrin 
et  en  luy  faissant  aulcunes  bonnes  remonstrances 
a  causo  de  ce  quelle  a  dancee  icelle  a  oltrage  M^ 
Abel  ministre  lappellant puacre  et  aultres  plusieurs 
parolles  sinistres:  requerant  il  mectre  ordre.  Or- 
donne  quelle  soyt  constitue  prisonnyere  et  que  le- 
han  Blan  guet  aye  la  commission  des  prisons  pen- 
dant  quelle  sera  tonue  prisonnyere  a  cause  que  le 
souldan  est  domestique  de  la  mayson  duditPerrin. 
(Beg.  du  ConseU.  fol.  154  t;.) 

Lnndi  27. 

Un  Scrit  vicient  contre  Calvin  et  ses  coUkgues 
est  trouv6  dans  la  chaired^undes  tempies.  (Ep.  921.) 
Comp.  Boget  II.  289. 


Mardi  28. 

M.  Oalyin  a  rappourter  que  les  iours  pasMB 
lon  ayoyt  apporter  aut  ministre  de  la  terre  de  Pig- 
ney  ung  enfant  pour  baptize  ot  pource  que  ledict 
ministre  ne  le  youlsy  baptize  en  luy  mecstant  nom 
Olaude  le  perren  et  le  pere  de  lenfant  le  retoma- 
rent  a  Burdigny :  requerant  il  ayoyer  adyys.  PIns 
a  expose  qui  seroyt  neccessaire  fere  yisitacion  par 
les  parroches  et  qui  playse  a  la  Sgrie  pouryoyatre 
de  deux  Bgrs  conselliers  pour  alle  ayecque  les  mi- 
nistres  fere  telle  yisitacion.  Et  aussy  a  parle  que 
illya  des  officiers  que  pregnent  informacions  secre- 
tes  contre  les  ministres  pour  mecstre  la  rage  sur 
eulx :  requerant  il  adyiser  que  scandalle  ne  suryiegne 
Ordonne  que  quant  a  lenfant  de  Burdegny  que  le 
chastellain  de  Pigney  en  doybge  prendre  bones  in- 
formacions  et  si  cella  ce  conste  que  le  pere  et  par- 
ren  soyent  constitues  prisonnyers.  Et  quant  a  telle 
yisitacion  qui  soyt  suspenduz  a  la  fere  pour  ce  pre- 
sent.  Et  quant  anx  informacions  contre  les  minis- 
tres  que  deyia  en  a  este  arreste  et  touteffoys  ei  il 
delinquent  il  seront  puynys  comment  les  aultres. 
(Beg.  du  ConseU.  fdl.  159  t;.) 


Jendi  30. 

M.  Oalyin  a  prier  que  en  Ihonneur  de  Diea 
la  iustice  mecste  la  maien  sur  plusieurs  calump- 
niateurs  qui  machynent  tant  contre  le  magestral 
que  contre  les  ministres.  Et  quant  queleon  youl- 
dra  mai  dire  de  luy  qui  soyt  appelle  pour  en  res- 
pondre.  Ordonne  que  lon  suyye  a  prendre  les  in- 
formacions  de  tel  affere  comment  deyia  lon  a  com- 
mence.    (Beg.  du  ConseU.  fol.  164.) 

—  Commencement  du  proces  de  Jaques  Gruei. 
{Ep.  921.  932.) 


JUILLET. 
Vendredi  8. 

11  court  a  Geneve  des  bruits  sinistres  sur  une 
conjuration  qui  doit  edcUer  le  jour  ou  Von  tirera  k 
papaguex  et  que  lon  yeut  chasser  les  predicans  et 
que  lon  a  mis  a  la  chaire  de  S.  Pierre  ung  placard 
tresyillain.  —  Information  et  vigilance.  {Beg.  du 
Conseil.  fol.  173  v.) 


Samedi  9. 

Condamnation    de    Jeanne   Bechod    de    Vire 

en demeurant  a ag6e  de  80  ans, 

pour  avoir  pris  le  diable  pour  son  maitre  et  pratiqui 

la  sorceUerie Bannie    a  perpetuiti  sans 

avovr  avoue.   (Archives  de  Geneve.   livces  eriminds.) 
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Jendi  14. 

Ccnsistoire.  Les  S"  Pierre  TisBot,  Bonna, 
Loys  Bernard  .  .  .  .  proposent  qne  enlz  troys  sont 
despIaiBanB  des  choseB  adyenueB  par  leur  belle  Boeur 
femme  du  8'  Amyed  Perrin  doB  iniureB  avoir  pro- 
nonoe  en  oonaiBtoire  deBquelloB  ila  Bupplient  avoir 
poor  recommandee  ladicte  que  de  proBent  OBt  re< 
pentante  de  la  dicte  chose  et  fort  deepIayBante  de 
8on  peche.  Prient  la  Seigneurie  de  prendre  ladicte 
ehose  a  la  bonne  part  de  Buperceder  iuBquee  a  la 
yenue  dudit  son  mari  et  quii  plaise  a  MeBBieurB  du 
oonsiBtoire  de  prier  MeBfiieurs  de  la  volloir  pardon- 
ner  car  ils  pretendent  que  elle  bo  admendera.  Ad- 
yis  que  de  la  part  du  couBiBtoire  BOjent  pricB  de 
Iny  ballier  eaulx  conduyt  iuBqucB  a  la  yenue  de  son 
mari  et  que  pour  ieudi  elle  bo  presente  ici  et  pourra 
on  oognoistre  bI  elle  aura  repentance  comme  ils  ont 
propose  lesdits  Bupplicants.    {Beg.  du  Consistoire.) 

Vendredi  15. 

La  femme  Perrin  reste  detenue  mcUgrS  la  pitir 
Hon  presentee  en  sa  faveur;  son  mari  itant  en  Franee 
pour  les  interits  de  la  mUe.  (Beg,  du  ConseU.  fdl. 
178.) 

—  MelaincMhcn  ex  fuga  Wittebergae  redux.  (Ep. 
929.) 

Vendredi  22. 

Sur  oe  que  M.  Oalvin  a  ezpoBO  comment  il 
pleuz  a  la  Sgrie  fere  reconfirme  le  mariage  du  8' 
Hotinger  de  la  Ponneraye  Sgr.  de  Matignyez  et  de 
ea  femme  loBqueulx  Bont  decedus  de  yie  a  trespas 
et  ont  delaysse  quattre  enfans  leurs  heretiers  com- 
ment  oe  conste  par  le  testament  dudit  Seigneur 
dans  lequelt  a  faict  tuteur  de  sesdictz  enfans  le  frere 
dicelluy  appandssant  du  testament  stipule  et  aigne 
pardeArcha  et  touttesfojs  le  S'  Lieutenant  ne 
yeult  authorize  ledit  teatament  audit  tuteur  sjnon 
moyennant  caution  iouxte  ia  coustume  etc.  et  que 
dayentage  lou  leur  a  leye  et  mjs  en  sequestre  leurs 
bieuB  qui  ont  riere  la  terre  de  S.  Yicteur:  reque- 
rant  iceulx  relaoher  et  ledit  testament  authorize 
iouxte  la  yolonte  du  testateur.  Resoluz  que  actendu 
qne  leur  mariage  a  este  approuye  en  leglise  de  Ge- 
neve  que  le  bien  sequestre  sojt  relasche  OBdictz  en- 
(sjis  et  que  ledict  testament  et  tutelle  sojt  autho* 
rize  ayecqueB  promesses  de  tenjr  bon  compte  etc. 
Bans  caution  etc.    {Beg.  du  Conseil.  fol.  183  v.) 

Lindi  25. 

Sentmce  eapitale  prononcee  contre  Jaques  Oruet, 
{Beg.  du  ConseU.  fol.  186.) 

Mardi  26. 

Exicution  de  Oruet.  (Ep.  932.  T.  XII.  568.) 


—  Sacre  de  Henry  II. 

AOUT. 
Lundi  1. 

Arrete  conire  les  chauses  chapples  etc.  out  illjaz 
du  taffetas.   {Beg.  du  Conseil.  fol.  194  v.) 

Jeudi  4. 

Consistovre.  Plusieurs  femmes  sont  dtees  pour 
avoir  tenu  des  propos  iryurieux  contre  les  Frangais. 
Les  confrontoitions  n^ayant  pas  produit  des  faits  con- 
stants,  le  prSsident  veut  les  renvoyer:  M.  Oalyin 
sest  affectionne  a  ce  que  M.  le  Sjndique  a  dict 
quil  j  a  des  parolles  tant  dung  coste  et  daultre : 
ditz  que  les  choses  sont  eyidentes  de  la  yeriffication 
de  la  callonnie  et  suscitation  de  sedition  et  youl- 
drojt  estre  dehors  de  ceste  yille  et  ne  yeult  dire 
adyis.  La  determination  est  que  ladite  chose  soit 
remise  par  deyant  MesBieurs.    {Beg.  du  Consistoire.) 

Vendredi  12. 

M.  Galyin  et  M«  Abel  ont  prier  adyiser  sus 
la  palliardisse  que  Pierre  Sayoex  entretient  en  sa 
majson  ordinajrement  et  le  chastier  des  aultres  in- 
solences  et  paroUes  par  luj  commises  et  diestes. 
Resoluz  quelle  sojt  aoje:  et  icelle  ajant  aoje  que 
ce  mesme  nje  {iUisible)  luj  a  este  deffendu  la  com- 
pagnje  dudit  Sayoex  et  quelie  dojbge  sortir  bors 
Geneye  par  autiourdhuj  tout  le  iour  sus  poienne  du 
fouest.  Et  quant  a  la  contencion  de  certaiennes 
femmes  ponr  certaiennes  prunnes  que  une  estran- 
giere  a  diest  que  lon  ferojt  mange  a  cieubc  de  la 
yille:  Resoluz  que  lon  ce  enquerre  plus  oultre 
du   faict.     {Beg.  du  ConseU.  fol.  212.) 

Samedi  13. 

VApologie  deM.de  Foiais  est  terminSe  et  en- 
voySe  a  Bale.    {Lettre  936.) 

Vendredi  19. 

Arriti  contre  les  chansons  deshonnetes.  {Beg.  du 
Conseil  fd.  221.) 

Samedi  20. 

Lettre  aux  Bouennais  au  sujet  cftm  CordeUer 
lAbertvn  {Opp.  VIL  PrcU.  p.  24)  Calvin  eonmence 
son  ecrit  c&ntre  le  concUe.    {Ep.  939.) 

Mardi23. 

Conge  accordi  a  M.  de  Saules  ministre  pour 
aUer  a  Paris.    {Beg.  du  Conseil.  fol.  224.) 

Jendi  25. 

Consistoire.  M*Anthojne  cousturier :  auquel 
furent  faictes  les  remonstrances  destre  aussi  tousiours 
obstine  et  de  semer  de  maulyaises  paroUes  mesme 
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contare  le  Magistrat  disant  que  le  Magiatrat  nest 
pae  fidelle  de  condamner  ainsi  son  frere  a  mort  et 
qnilz  sont  meurtriers  et  meschans  et  tient  tousiours 
de  la  doctrine  de  lanabaptistat.  Se  excuse  fort  re- 
tomant  a  M.  Oalyin  les  propos  quil  luy  a  eu  te- 
nuz  et  est  tousiours  obstine.  Item  a  eu  dict  quil 
est  licite  de  recepvoir  doctrine  de  moynes  ou  preb- 
stres.    (Beg.  du  Consistoire.)     Voir  la  suite  au  30. 

Mardi  30. 

Consistoire.  Boger  Dupont  apprenti  de  Me 
lehan  Potier  depose  que  y  a  environ  six  semai- 
nes devisant  ung dimanche  avec ledit M^Anthoyne 
le  yollant  induyre  a  aller  au  catechisme  il  dit  quil 
y  avoit  grand  temps  quil  ny  avoit  este  et  que  la 
doctrine  des  predicans  qui  avoyent  este  prestres  ou 
moynes  ne  yault  rien.  M^  Paquet  barbier  depose 
estre  vray  quil  a  ouy  dire  audit  M*  Anthoyne 
quil  ne  &Iloyt  pcunt  de  Magistrat  ainsi  de  faire 
mourir  son  frere  crestien  etqml  fault  que  chascung 
soit  egal:  ayec  grande  opiniatrete  ne  se  youlant 
fonder  en  rayson  ni  en  authorite  de  la  saincte  es- 
cripture.  Adyis  que  la  chose  soit  remise  deyant 
Messieurs.    (Reg.  du  Consistoire.) 

SBPTEMBRE. 
Jeudi  1. 

(Jonsistoire.  Le  8'  Pierre  Vandel:  auquel  fu- 
rent  faictes  les  remonstrances  quil  est  yenu  a  no- 
tisBe  en  consistoire  que  le  chastelain  Ghabod  se 
promenant  par  la  salle  de  la  mayson  de  la  yille 
comme  ledit  S'  Yandel  y  estoit,  alla  demander 
iustice  contre  M.  Oalyin  et  fiist  le  lendemain  de 
la  demiere  oene.  Ledict  S'  Yandel  respond  sur 
Bon  honneur  nen  estre  rien  et  que  de  son  coste  il 
ne  porte  aucune  inimitie  enyers  M.  Oalvin  et  que 
ledit  Ohabod  a  eu  fledct  cela  saus  son  seu.  Item 
a  propose  quil  est  yeritable  qua  ce  moys  de  May 
passe  quand  il  se  troya  en  une  compagnie  il  a  este 
oonspire  de  dire  quil  se  y  faisoyent  des  monopoles 
quest  chose  fort  contrayre  et  ne  youldroient  per- 
mettre  ne  yoir  faire  t^lles  choses.  M.  Oalyin  a 
espose  quil  lavoit  aultrement  interprete.  Item  a 
ditz  le  S'  Oalyin  que  tant  de  Bourgogne  que  de 
Lyon  luy  ont  este  escriptes  lettres  que  des  enfans 
de  Oenefye  yolloient  donner  cinq  cens  escus  pour  le 
tuer:  ne  sayoit  lesquieuLs.  Le  S^^Yandela  gran- 
dement  pris  les  remonstrances  a  la  bonne  part 
(Beg.  du  (Jonsistoire.) 

—  Comitia  Augustana, 

Lundi  5. 

M.  Oalyin  ministre  a  refferuz  que  nonobstant 
les  deffences  faiotes  a  Sayoex  de  ce  deporter  dane 
pntain  qui  entretenoyt  alleguant  icelle  estre  sa  cu- 
sine  et  last  retire  a  Bossey  et  lon  oe  doubte  qui  ne 


palliarde  ayecques  elle:  Ordonne  que  si  oe  conste 
le  cas  qui  soyt  constitue  prisonnyer.  (Beg.  du  Cotfr 
seU.  fcl.  234  v.)  II  est  en  effet  emprisonnS  (fcL 
246  V.) 

Jeudi  S. 

(Jonsistoire.  laques  Desyignes  depose  qne 
luy  estant  sur  le  toict  ouyt  que  Minique  Olement 
disoit  a  Me.  Reymond  quil  estoit  trop  coUere  Be- 
lon  ce  que  yous  porte  la  parolle  de  Dieu.  Item 
disoit  audit  ministre  quil  ne  saluoyt  point  les  gens: 
et  ledit  ministre  respondoit  que  non  et  que  on  scayt 
bien  que  en  est,  que  luy  mesme  estoit  renard.  Le- 
dit  Minique  a  dit  quil  estoit  aussi  homme  de  bien 
que  luy  allant  en  tout  pays  et  nestant  point  banny 
de  son  pays.  Pernette  femme  de  Martin  Beyig- 
net  depose  que  ung  iour  une  de  ses  filles  parloit 
dung  renard  qui  ne  bougeoit  du  bois  et  disoyt  qae 
le  diable  ayt  lame  du  renard  et  dist  audit  Mini- 
que  et  sur  ce  M^Reymond  passoit  et  parloit  an- 
dit  Minique  luy  demandant  que  donnoit  ainsi  au 
diable.  Ledit  Minique  ditz  que  ce  nestoit  paa 
luy.  Alors  ledit  Reymond  ditz:  Mais  toy  renard 
toy  mesme.  La  fiUe  de  la  precedente  depose  qne 
ce  fut  elle  qui  dit  la  paroUe  que  Dieu  aye  lame  du 
renard   et  que  lesdits  sen  allarent  par  sus  le  pont 

en  ayant  paroUes Depose  M.  le  syndique 

ayoir  ung  deux  tesmoings  luy  semble  estre  gens  de 
bien  et  de  bonne  conscience  deposant  tout  ainsi  que 
dessus:  adyise  que  ledit  M«  Reymond  soit  un  pe- 
tit  admoneste  de  bien  une  aultre  foys  nestre  si  col- 
lere  et  en  user  par  mesure  et  que  ledit  Domini- 
que  soit  asprement  remonstre.  Oe  qui  a  este  fioict 
Ledit  Minique  na  pas  pris  la  remonstrance  a  la 
bonne  part  disant  que  M.  Oalyin  luy  annonoe 
trop  de  cayillations  et  que  les  ministres  ne  yeuUent 
permettre  qml  parle  et  que  lon  a  ouy  les  tesmoingei 
que  lon  a  yoUu  et  il  proyera  que  ledit  M®  Rey- 
m  0  n  d  layoit  dict  mesohant ....  Tous  les  jninis- 
trea  sont  sortis  disant  que  se  sentent  grayes  et  nen 
ont  yollu  opignoner.  Ladyis  des  Bieurs  assistanB 
est  que  les  choses  soyent  assurement  et  bien  redi- 
gees  par  escript  et  y  mettre  deyant  Messieurs*  Le- 
dit  a  derechef  dit  par  affection  que  tous  les  sieuiB 
assistans  sont  ses  princes  et  non  point  lesministree: 
a  quoy  ung  des  dits  sieurs  assistans  a  respondu 
quil  ny  a  point  de  principaute  ici  (Beg.  du  Cofh 
sistoire.) 

Samedi  10. 

Petrus  Ludovicus  Farnesius  Placentiae  trud' 
datur.    (Ep.  946.) 

Mardi  13. 

La  quereUe  de  Baymond  Chauvet  et  de  Dtwu- 
nique  Clement  est  partSe  devant  k  eonseU.    Bemoth 
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trcmces   aux  annbes  parties.    (Beg.  du  CcnseU,  fdl. 
342  V.) 

Lmidi  19. 

Les  xniiiiBtres  ont  propose  qni  oe  fiEuot  pliiBieiirs 
palliardifleB  seoretes  dans  Oeneve  et  lesquelleB  ne 
ee  pealvent  manifeBter  iusque  Iob  femmeB  Boyent 
groaseB  et  pendant  qui  sont  groBaoB  lon  ne  Iob 
tient  en  prison  et  enoore  moyngs  quant  il  Bont  des- 
lyrreB  a  cauBe  qui  Bont  norrioes :  dont  il  demorent 
a  impugnyr:  requerant  Bur  oe  aut  nom  et  de  la 
part  du  oonsiBtoyre  en  dresBer  ordonnanoes  affin  qui 
ayent  hontes  de  tomber  en  telle  palliardise  et  que 
legliee  de  Dieu  soyt  honoree  et  servye  en  toute 
Bainctete.  Resoluz  que  ordonnances  soyent  dreBses 
cest  que  toutes  femmes  trouyes  grosBes  par  palliar- 
dise  doybge  yenyr  la  dymanche  aut  grand  sermon 
pnbliquement  orier  meroy  a  Dieu  et  a  la  iustice. 
{Reg.  du  CanseU.  fdl.  247  v.) 

Mardi  20. 

FranQoise  Favre  femme  d'Aime  Perrin  a/r- 
retSe  pour  avoir  insultS  le  cansistoire,  disant  qu^eUe 
ne  pauvait  supparter  cFentendre  nofnmer  san  pere  chien 
par  Jf*  Abel  etc.  (Archives  de  Genlkve.  Praees  cri^ 
minds).  Dans  les  Begistres  du  CanseU  Vaffaire  pa- 
rait  presgue  chaque  jour  pendant  ce  mais.  Le  20  U 
capOaine  Perrin  est  decreti  de  prisan  luirmSme. 

Vendredi  23. 

Proces  de  Ff.  Favre  accusi  d^avoir  votdu  ex- 
dter  une  emeute  contre  les  Frangais  et  dlavoir  tenu 
des  propos  contre  les  ministres  et  surtaut  contre  Cal- 
vin  gu^il  disait  s'etre  fait  hSque  de  Geneve  et  qu^U 
devaU  avoir  appeU  le  grand  diahle.  Le  proces  ne  se  ter^ 
mine  gue  le  13.  Octobre.  —  Extraits  de  Vinterrogatiore: 
1  8'il  ne  croit  pas  en  Dieu  et  au  s.  Eyangile  et  en 
tonte  PEBcriture  saincte  et  sil  ne  croit  pas  la  resurrec- 
tion  des  mors?  6.  Quelle  faulse  doctrine  il  a  ouy  des 
prescheurs  pource  quil  dit  quil  ne  croit  pas  a  ce 
quilz  disoient  en  leurs  sermons?  7.  Pourquoy 
il  a  dit  que  Ji^  Oalyin  et  M«  Abel  ont  change 
leur  nom  et  comment  il  le  sgait?  9.  A  queUe  oc- 
casion  luv  estant  chez  Petrenant  Pellon  apres 
ayoir  parle  des  mules  des  eyesques  dit  a  quelcun: 
tu  nas  paB  encores  este  mange  de  la  mule  de  Oal- 
yin  et  ce  quil  entend  par  cela?  10.  A  quelle  oo- 
casion  il  dit  en  la  rue  publique:  ces  firancoys  ces 
matins  sont  cause  que  nous  sommea  esclayes  et  ce 
Calyin  a  trouye  |moyen  quil  luy  fault  aller  dire 
ses  pechez  et  faire  la  reyerence:  adioustant:  ie  fe- 
ray  le  grand  diable  qui  les  emporte.  11.  Sil  na  pas 
dit  que  les  predicans  rompoyent  la  liberte  de  Oe- 
neye  en  intention  les  faire  deschasser  ou  esmouyoir 
ime  mntinerie  contre  eulx:  12.  Bil  na  pas  dit:  au 
diable  Boyent  les  predicauB  et  eub:  qui  les  main- 


tiennent?   etc.    (Archives    de   Geneve.     Proces   cri^ 
minds.) 

Lnndi  26. 

Les  Srs.  ministres  Farel  Yiret  et  Oalyin 
hont  requiB  plaise  a  MesBieurs  il  ayoir  de  ladyis  sur 
lordre  de  Ihospital  lequel  est  en  poyre  ordre:  re- 
querant  il  ayoir  adyis  et  mectre  laffiiire  en  tel 
moyens  que  la  chose  suyye  son  debyoir  auItrementB 
que  naz  este  faict:  Arreste  lon  pense  a  ieudy  soyt 
mys  et  faict  ordre  et  eslection  des  deux  procureurB 
que  ny  yeuUent  point  aBsister  et  cependant  cerche 
les  ordonnances  soyent  cerche  (sic)  (Beg,  du  Can- 
seU.  fol.  256  t;.) 

—  Les  ministres  demandent  et  cbtiennent  la  per- 
mission  (PaUer  parler  a  Perrin  et  consorts  (^nd. 
fol.  257). 


OOTOBRE. 
Samedi  V 

Praefatio  «»  Buceri  Acta  Ratisbanensia. 
T.  IX.  851.    Prolegg.  p.  69.) 


(Opp. 


Mardi  4. 

Naegelinus  consul  Bemensis  senoitum  Gene- 
vensem  adU  in  causa  Perrini  medicUoris  vice  fungens. 
(Fp.  952.) 

Mercredi  5. 

Madame  Perrin  pour  ses  insolences  rebellions 
et  mesdictz  des  ministres  est  condamnee  aux  depens 
de  son  proces  et  a  crier  merci.  Son  pere  Frangais 
Favre  perd  ses  draits  de  citayen.  (Beg.  du  CanseQ. 
fdl.  266.) 

Jendi  6. 

Consistoire.  Le  S'  Francoys  Fayre  lequel  de 
la  part  de  Messieurs  a  este  renyoye  au  consistoyre 
pour  confesser  ses  faultes  et  sa  repentance  et  re- 
cognoistre  les  ministres:  Respond  que  entant  que 
les  ministres  preschent  et  sont  constitues  pour 
prescher  il  les  respecte  et  ne  yeult  dire  au  con- 
trayre  et  ne  les  yeult  oster:  mais  en  tant  quils  le 
blaament  en  sapersonne  ne  les  peult  tolerer  disant 
que  il  est  pescheur  et  luy  semble  que  Dieu  prend 
et  doibt  on  prendre  a  misericordo  et  yeult  aller  a  la 
parolle  dung  chascun  des  ministres  et  les  recong- 
noistra  .  .  .  tant  quil  sera  a  Oeneye  comme  Mes- 
Bieurs  les  ont  constitueB.  Adyis  que  M.  le  Sindique 
commande  de  la  part  du  consistoyre  a  M.  Oalyin 
luy  faire  la  remonstrance  de  poinct  en  poinct  Ledit 
B'  Oalyin  a  premierement  propose  que  nostreSeig- 
neur  appelle  tous  prescheurs  et  leur  ofBce  est  de 
amministrer  sa  parolle  et  que  Dieu  est  misericor^ 
dieux  a  ceulx  qui  ont  repentance  de  leur  faulte . . . 
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En  apres  toutes  les  remonstaranoes  ledict  a  priB  tout 
a  la  bonne  part,  reserve  qoil  est  desplaisant  davoir 
perdu  son  £Qs  oocasion  du  consistoyre  et  de  M.  Oal- 
yin  et  luy  a  emporte  deuz  cens  escus  et  est  de 
present  en  guerre.  £t  si  M.  Galvin  leusse  tous- 
iours  ainsi  pris  par  telle  dousseur  comme  de  pre- 
sent  les  choses  ne  fussent  pas  venu  tant  en  avant. 
Apres  toutes  bonnes  admonitions  a  toche  en  la  main 
de  tous  les  ministres.  La  fille  femme  du  Sr  Amyed 
Perrin  laquelle  comme  ci  dessus  a  este  reuYoyee 
pour  recognoistre  ses  faultes  est  convenu  de  sa  re- 
bellion.  Par  le  commandement  de  M.  le  sindique 
M.  Oalvin  luy  a  faictes  les  remonstrances  fort 
amples.  A  monstre  repentance  disant  que  lon  cog- 
noistra  de  sa  vie.    (iZe^.  du  ConsisMre.) 

Dimanche  9. 

Perrin  destUue  comme  capitaine  general.  (Beg. 
du  CanseU.  fol  272.) 

Jendi  13. 

Item  derechief  fut  renvoye  par  devant  Mes- 
sieurs  Pierre  Savoys  „lequel  interrogue  sur  la  re- 
pentance  quil  pourroit  avoir  de  sa  rebeliion,  na 
moDStre  aucun  signe  damendement.  Mais  a  res- 
pondu  quil  ne  pensoit  avoir^  offence  le  consistoire 
et  de  ce  quil  a  offence  Messieurs  len  ont  chastie  et  a 
cela  doibt  estre  quitte.    ^Et  n'a  peu  tirer  aultre 

i^arole  de  luy   quelque  doulce   remonstrance   quon 
ny  ait  su  faire.''    {Beg.  du  Consistoire.    Les  phrar 
ses  pUxcees  entre  guiRemets  sont  de  la  main  de  Calvin.) 

—  Item  futz  remise  pardevant  Messieurs  lehanne 
Merniere  laquelle  apres  les  remonstrances  a  con- 
fesse  avoir  este  coucher  une  nuyt  avec  Olaude 
Ourtin  dessus  le  pont  et  en  fait  messagier  un 
nomme  Francoys  Bardet  serviteur  dudit  Ourtin. 
^Ladvis  est  quelle  soit  remise  pardevant  Messieurs 
et  qtiil  leur  plaise  fiEkire  plus  forte  inquisition  sur 
daultres  paillardises  dont  elle  est  suspecte  et  dont 
il  y  a  grande  presumption  comme  avec  Bosetti 
et  le  curial  Merceri.  Quant  audit  Bardet  daul- 
tant  que  liberalement  et  de  son  bon  gre  il  est  venu 
reveler  le  cas  sexcusant  quil  avoit  este  contraint 
par  crainte  quil  avoit  de  son  maistre  il  sera  en  la 
discretioD  de  Messieurs  dy  adviser:  mais  quil  leur 
plaise  enquerir  sil  na  pas  faict  aultres  ruffinages'' 
(ibid.  MSme  observation). 

Lnndi  17. 

Calvinus  scribit  prdefaUonem  inBuceri  Acta 
cdBoquii  Batisbonensis.    {Ep.  956.) 

Mardi  18. 

Maigret  est  remis  en  Vberti.    {Ep.  960.) 


—  Sadoletus  morituir.    {Ep.  963.) 

Jendi  20. 

M.  Oalvin  ministre.  Sur  ce  qui  a  propose 
que  illest  icy  venu  ung  homme  de  bien  de  Paris 
frere  de  M.  de  Fumee  lequelt  est  marrie  et  a  ea- 
pose  sa  feme  entre  les  fidelles  et  non  pas  publique- 
ment  et  ainsin  lon  et  laultre  lont  atteste  pardevant 
eulx:  requerant  estre  examine  les  tesmoings  de  ce 
advertys  et  leur  ballie  actescation  tant  pour  la  pre- 
servation  du  droyct  de  sa  dicte  femme  que  de  ses 
enfans.  Ordonne  que  les  Srs.  Ourteti  et  Roset 
sen  doybgent  plus  amplement  enqueryr  du  fiaict 
vers  ledit  B'  Oalvin  et  iouzte  leur  relation  lon  il 
advisera.    (Beg.  du  ConseU.  fci.  289.) 

Lundi  24. 

Les  ambassadeurs  de  Beme  accusent  de  nouioeau 
Maigret  qui  est  remis  en  prison.    (Ep.  961.) 

NOVEMBRR 
Vendredi  4. 

Pource  que  lon  diest  que  la  palliardise  et  les 
joieulz  regnent  grandement  en  G«neve  ordonne  qne 
le  procureur  general  ce  doybge  enquerre  de  tel  af- 
feres  affin  les  chastie.   (Beg.  du  CanseU.  fd.  320  o.) 

Mereredi  9. 

Bemenses  a  Turicensibus  HaUerum  esqpetu/nL 
{Ep.  966.) 

Vendredi  IL 

Les  Bemois  au  Sinat  de  Geneve  contre  MaigreL 
Calmn  le  difend.    (Elp.  966.) 

Jendi  24. 

Fut  fait  advis  en  consistoire  sus  une  missive 
adressant  audit  consistoire  de  la  part  du  consistoire 
de  Moi^es  en  fiiveur  de  la  femme  du  S'  Francyos 
Favre.  Ladvis  est  que  voyant  que  lun  des  oon- 
sistoires  escript  a  laultre  et  quil  fault  tousiours  met- 
tre  en  penne  Messieurs  ^pour  faire  la  response:  ce 
qui  peut  aussi  redonder  a  mocquerie  daultant  que  le 
consistoire  de  Gtenefve  ne  donne  nulle  responoe  sur 
ce  quil  est  requis:  et  que  souvent  on  estime  que 
oela  vient  de  mespris  comme  il  est  quelque  fbis  ad- 
venu:  parquoy  le  consistoire  a  trouve  bon  den  re- 
querir  a  Messieurs  que  cela  ne  feust  pas  mal  prins 
que  leur  consistoire  respondit  auz  aultres  mutuelle- 
ment  sur  les  matieres  ecclesiastiques  dont  on  luy 
escrit  reservant  tousiours  de  referer  a  nosdits  Beig- 
neurs  les  choses  conmie  de  coustume  mais  que  sen- 
lement  ilz  soient  relevez  daultant  de  fasoherie.  Au 
reste  quant  a  la  oause  de  Francoys  Favre  dont  il 
est  question  pource  que  le  consistoire  nestoit  pas 
adverty  si  Messieurs  en  avoyent  esciit  a  Morges 
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ionxte  ladyis  qui  en  fnst  fidot  le  13.  doctobre  et 
dont  la  memoire  en  est  baillee:  11  ne  sooit  qnen  dire 
insqiies  a  ce  qne  la  ohose  soit  ooffnene.** 

Item  fht  renvoyee  pardevant  Messienrs  Ay mee 
Berrante  dn  secretaire  Morreri  laqnelle  oonfesse 
eetre  grosse  de  Roland  Warrier  de  Neydan  frere 
de  sondit  maistre  disant  qnil  la  inre  ponr  femme. 
Ladvis  est  qnelle  soit  remiae  pardeyant  Messieurs 
ponr  en  fsdre  pnnytion  telle  qnU  lenr  semblera. 
(Beg.  du  Consistoi/re.  Les  phrases  mises  enbre  guU- 
Imks  somt  de  la  main  de  Ualvin.) 

Limdi  28. 

Philibert  Berthelier  est  accusS  ^avoir  tenu 
diffirents  prppos  a  Vissue  du  sermon  deHL  Calvin  a 
8t  Pierre;  a  scavoir:  Calvin  ne  venlt  pas  que  nons 
toassisBons  mais  nons  peterons  et  roterons  .... 
Dit  navoir  pas  parle  en  contention  de  M.  Oalvin 
ny  des  anltres  ministres  ny  ne  vonldroit  anlcnne 
oontre  enlx  dira  Et  qnil  ne  recorde  pas  quellos 
paroles  il  dit  etc.  {Archives  de  Geneve.  Proces  criminds). 
LB  dossier  n^esi  pas  eomplet  et  U  rly  a  pas  de  juge- 
ment, 

Mardi  29. 

Perrin  est  rddchS  vu  sa  hngue  ditention  et  erie 
merci.    (Beg.  du  ConseU.  fcl.  355  v.) 

D^OEMBBE. 
Jendi  1. 

Le  consistoire  est  d^avis  qu^U  y  a  lieu  de  pro- 
noncer  le  divorce  entre  Oirod  Favre  de  Russin  et 
Jane  sa  femme^  les  deux  epoux  Fayant  demande,  le 
mari  parce  gue  sa  femme  a/vait  eu  un  enfant  de  son 
cousin  germain,  d  la  femme  parce  que  elle  na  iamais 
eu  la  oompagnie  de  son  mari.   {Beg.  du  Consistoire.) 

Lnndi  5. 

M.  Calvin  et  anltreB  ministres  sont  venuz  re- 
veUe  qne  ung  Norman  que  ce  faiot  nomme  le  S' 
duBoooage  et  son  compaignon  aussy  hont  nse 
de  grand  blaffemes  qui  ne  doybvent  estre  permis 
voyeant  que  ioeulx  sont  grandement  contre  Dien. 
Ordonne  que  soyt  commande  aut  lieutenant  que  dili- 
gemment  il  doybge  prendre  informacions  dudit  cas 
et  Bi  ce  oonste  suffizamment  soyt  oonstitue  prison- 
nie  lon  et  laultre. 

Prient  faire  faire  vi&ite  des  enians  dans  les- 
cholle  ponr  soavoyer  silz  prouffitent  Les  maystres 
estoient  a  troys  un  Begent  et  deux  bacheliers.  Ex- 
hortation  a  y  pourvoir  et  qui  sera  nng  grand  bien 
pour  la  repnblique  qne  la  joiennesse  soyt  instmycte 
a  la  crainte  de  Dieu.    iBeg.  du  Conseu.  fdl.  359.) 

—  Alarme  a  Qeneve.    On  craint  d^itre  surpris 
pendani  le  sermon.    Precautions  prises  {ibid.  358  v.). 
Cdlvim  opera.    VoL  XKL 


Limdil2. 

Le  Inndi  12e  iour  de  decembre  1547  fiit  deli- 
bere  par  les  freres  daller  devant  Messienrs  ponr  re- 
monstrer  beancoup  dinBolences  debauchemens  dissoln- 
tions  inimitiez  qui  tourneroient  a  la  ruine  de  Iwlise 
et  de  la  ville.  Oe  qui  fht  fiuot  ledit  ionr.  M.  Oal- 
vin  porta  la  parolle. 

Fut  davantage  advise  et  resoln  que  le  sembla- 
ble  BO  feroit  par  nous  au  premier  conseil  des  denx 
centz  lequel  se  tint  le  vendredi  snyvant.  (Beg.  de 
la  Ven,  Comp.  A.  p.  36.) 

—  M.0alvin  arelate  qni  lest  icy  arrive  dem- 

fmys  3  ionrs  en  ca  et  ce  nomme  George  tondenr 
equelt  seme  qne  le  magestral  est  brigan  et  qui  tne 
les  homes  et  ne  croyt  a  la  resurreotion  et  plnsienm 
anltres  paroUes  qui  sont  oontre  lordre  de  leghse  et  qne 
lon  il  aye  advys.  Besoluz  que  lon  le  doybge  en- 
voye  querre  et  que  informacions  soyent  prinses  et 
selon  ioelles  aoyt  ohastie.  (Beg.  du  donseil.  fci.  364.) 

Vendredi  16. 

Oedit  ionr  nous  sortimes  de  congregation  plns 
tost  que  de  ooustume.  Quod  non  sine  magno  Dei 
beneficio  factum  est.  Nam  quum  ad  domnmpubli- 
cam  acceBBimus  ubi  iam  ducenti  aggregati  erant  va- 
riae  illic  contentiones  exortae  et  Bic  inflammati 
erant  fere  omnium  animi  ut  non  prooul  aboBsent  a 
seditione  et  certe  atrocissima  caedes  OBset  sequnta 
nisi  Dominus  providisset.  Audito  gravi  murmure 
et  strepitu  properat  Calvinns  et  prior  in  mediam 
turbam  valde  profecto  turbulentam  irmit,  quem  se- 
quuti  et  alii.  Adeo  commoti  et  pallidi  erant  fere 
illi  omnes  nt  nullam  certam  vocem  a  [sic\  ullo  au- 
dire  potuisses.  Paulatim  tandem  sedata  sunt  om- 
nia  et  ducenti  aggregati  sunt  Ad  eos  ingressi  iis- 
dem  exhortationibus  ubI  sumns  quibuB  SDtea  coram 
senatUy  et  hac  ipBa  occasione  seditionis  multo  vehe- 
mentius  omnia  tractata  sunt  a  Oalvino.  {Beg.  de 
la  Vin.  Comp,  A.  p.  36)  cf.  Ep,  971. 

Samedi  17. 

Senatus  parles  adversas  invicem  concHiare  studet 
moderante  Caivino.    (Ep.  980.  983.) 

Jendi  22. 

M.  Oalvin  et  Me  Abel  avec  grandes  remons- 
trances  ont  prier  suyvre  a  fere  qnelque  bon  accord 

Ear  enBcmble  actendu  que  la  s.  cene  ce  doybd  oeIe*> 
rer  dymenche  prochain  iour  de  noel.  Ordonne  que 
lon  advise  tout  premierement  dappointer  lesdits  mi- 
nistroB  et  le  S'  A.  Perrin  et  qni  seroyt  bon  de  le 
reconBilie  et  retoumer  en  Conseil  pour  eviter  ton- 
tes  hayenes  et  rancnnes.  (Beg.  du  CkmseH.  fdl.  380.) 
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Vendredi  88. 

Calvin  ewooie  a  M,  de  Falais  400  exx.  de 
VApdogie.    {Ep.  979.) 

—  Hoc  anno  prodiensnt  praeter  iam  supra  m^ 
moratos  libros: 

Gontre  la  seote  des  Libertins.   (2^*  6d.)  Gendve 

Girard.    (Opp.  VII.  Proll.  p.  24.) 
Aota   eynodi  Tridentinae   oum   antidoto.   ibid. 

(Opp-  Vn.  ProU.  p.  35.) 

1548. 

JANVIER. 
Lmidi  L 

FhUibert  Berthelier  devant  le  consistoire  pour 
propos  eontre  Oalvin.    (Boget  IIL  44.) 

Mereredi  4. 

On  parle  de  nouveau  de  la  riconcUiation  de  Per- 
rin.    {Beg.  du  Conseil,  fci.  394.) 

Jendi  6. 

Consistoire.  Le  B'  Bonna  inquis  des  detrao- 
temens  que  Berthellier  a  eu  faiet  en  sa  mayson 
depose  que  ledit  Berthellier  parloit  du  S'  Gal- 
?in  et  qne  apres  plusieurs  propos  ledit  deposant 
len  reprint  et  ledit  Berthellier  ditz  telz  propos 
quil  avoit  autreffoys  maintenu  dans  Lyon  a  lespee 
contre  oeux  qui  parloient  contre  ledit  8'  Galyin 
et  que  maintenant  il  ne  vouldroyt  pas  copper  une 
sienne  ongle  et  que  Philibert  de  Beaux  Lieux 
en  print  la  pugne  en  soy  presentant  le  combat 
Pierre  du  Pan  inquis  oomme  dessus  depose  que 
y  a  eu  lundi  passe  sept  iours  au  supper  suryint  le- 
ditBerthellier  et  depose  comme  dessus:  item 
que  par  plusieurs  fois  ledit  Berthellier  reiteroit 
lesdits  propos  oultre  la  yolonte  de  la  Gompagnie. 
M.  Philibert  de  Beaux  Lieux  depose  oomme  des- 
8US  et  dit  quil  se  cuydoit  battre  pour  ladite  que- 
relle.  Advis  que  la  matiere  soit  remise  par  devant 
Messieurs  aveo  lesdits  tesmoignages.  {Beg.  du  Conr 
sistoire.) 

Limdi  9. 

M*  G.  Parel  de  Neufchastel  et  M»  P.  Viret 
ministre  a  Lausanne  sont  estes  anoiens  ministres 
de  leglise  de  Oeneve  et  out  faict  belles  et  bonnes 
admonicions  et  remonstrances ,  dhavoyer  la  crainte 
de  Dieu  et  que  toutes  rancunes  soyent  mise  bas  et 
qui  sovt  faicte  une  bonne  reconsiliacion  damitie  par 
enscmble  specialement  cieulx  du  conseil  et  en  ap- 
pres  tous  aultres  et  que  le  magestral  et  les  minis- 
tres  avecque  le  peuple  soyent  unys  et  vivant  iouxte 
la  parolle  de  Dieu,  synon  que  Dieu  pourrovt  fere 
sa  vengeanoe  sus  Geneve  alaquelle  nostre  oon  et 


soyerain  Diea  a  fidot  tant  de  graoes  requerant  en 
Ihonneur  de  Dieu  il  avoyer  advy.  Ordonne  qni 
soyt  procede  iouxte  lesdites  admonidons  et  aoyt  te- 
nuz  aemaien  le  oonseil  des  200  pour  les  advertyr 
de  telles  admonioions  et  aussy  soyt  parle  de  laffere 
du  S'  A.  Perrin  et  de  la  detention  dn  Magniffiqne, 
{Beg.  du  ConseU.    foi.  399  t;.) 

—  MsUhias  Zell  morUur.   (Ep.  1037.) 

Mardi  10. 

Farel  et  Viret  apres  ayoir  fSEUOt  de  belles  re- 
monstranoee  prennent  congS  de  la  Seigneurie.  (Beg. 
du  (JonseU.  fd.  401.) 

Vendredi  18. 

Qmdamnation  de  Druet.    (Ep.  988.) 

Dimanche  IS. 

Perrin  rSintSgrS  au  ConseU.  pair  les  Deux^cents. 
(Ep.  988.) 

Jendi  19. 

Consisioire:    Le   seoretayre  Berthellier  le- 

?uel  de  la  part  de  Messieurs  a  este  renvoye  aa 
lonsistoyre  pour  recepvoir  lee  ammonitionB  et  re- 
monstrances.  M.  Galvin  par  le  commandement 
de  M.  le  sindicque  les  luy  a  faict  lequel  a  respondn 
que  lon  pregne  la  chose  a  la  bonne  part  et  qne 
quant  il  auroit  fallu  luy  semble  que  lon  le  debvroyt 
reprendre  particullierement  pour  la  premiere  fois. 
Ne  se  conste  estre  fort  repentant  maia  usant  encore 
de  fierte.    (Beg.  du  Consistoire.) 

—  Nt^iae FVancisci Ouisii  cum  Annad^Este 
Ferrariensi. 

Jendi  26. 

Consistoire.  NycoIIe  Bromet  auquel  furent 
fuctes  les  remonstrances  quil  est  venu  a  notice  quil 
a  dit  tels  ou  semblables  propos:  quil  &ut  prendre 
ung  bateau  pour  mettre  tous  les  Francois  et  ban- 
nis  pour  les  envoyer  par  le  Rosne  a  val.  Le  nye 
et  que  celuy  qui  a  tenu  tels  propos  est  meschant 
Glauda  femme  du  patissier  pres  Longemalle  et  la 
femme  Glaude  Perrin  tesmoings  confrontes  deola- 
rent  luy  avoir  entendu  tenir  ce  propos.  Alors  ne 
se  peult  tenir  de  respondre  quil  ny  falloit  pas  met- 
tro  les  gens  de  bien  mais  bien  les  traistres  et  mesr 
prisans  la  parolle  de  Dieu.    (Beg.  du  Consistoire.) 

Dimanche  29. 

M.  de  Falais  icrit  au  magistrat  de  Sbtasiiowrg 
au  sujet  de  son  Apdlogie.    {E!p.  993.) 
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Mereredi  L 

Calvinus  eonmentarium  in  quatuar  epp. 
jw  DiM  Oiri^tophoro  nuncupoL   (Ep.  994.) 

Jendi  2. 

M.  Galyin  a  expose  qui  yeult  alle  jusques  a 
Basle  parquoy  y  demande  conge  et  si  lon  le  veult 
commande  quelque  ohose  qui  le  fera  tresyollentierB. 
Est  resoluz  et  ordonne  que  pour  aultant  quil  ont 
afferes  aui  luy  soit  donne  oonge  et  sila  faulte  de 
qnelquedioae  que  lon  luy  ayde  tant  de  chevaulx 
que  prestaoion  dhome  ou  de  neraud.  CBeg.  du  Qm- 
seiL  fcl.  418.) 

Dfanaiiche  5. 

Syndics  de  VamSe:  lehan  Philippin,  Pemet 
DesfofiseSy  Estdenne  de  Ohapeaurouge,  Pierre  Yan- 
del.    Secr.  P.  Ruffi.    (J^.  989.) 

—  Hoe  fere  tempore  Oalvinus  BasUeam  ad 
Falesium  proficiseitur.   (Ep.  997.) 

I[ardil4. 

Les  ministres  ont  refferus  que  ses  iours  passes 
M*  Loys  Ougnyez  miniatre  a  Russin,  reve- 
nant  de  fere  son  debvoyer  de  Dardagnyez  a  este 
bien  bastus,  priant  il  avoyer  esgard.  Informations 
seront  prises.    {Beg.  du  CcneeU.  fd.  11  v.    VoL  43.) 

LiBdi20. 

Vindkndu  qui  a  firappS  le  mimstre  de  Bussin 
^est  retvrS  en  AUemagne.  On  enverra  au  bcntti  de 
Oex  powr  obtenir  jus^ee.    (Beg.  du  Conseil.  fd.  21.) 

JendiSS. 

M.  Oalvin  est  reyenuz  de  Baale  et  a  refferuz 
les  nouyeUes  qui  a  peult  appercepyoyer.  {Beg.  du 
ConseiL  fdl.  24  t;.) 

—  Consistoiwe.  Francoyse  de  Ooligny  natifye 
de  Bourgoigne  est  oomparue  oonfessant  estre  yray 
que  elle  ayanten&nte  et  son  en£EUit  mort,  luy  survint 
une  fiebyre  dont  le  laiet  luy  fiEusoit  mal  et  grand  doul- 
leur  elle  allaiota  et  se  feit  teeter  a  ung  petit  ohien. 
IL  Oalyinluy  a  romonstre  que  oella  est  scandalle  et 
que  cestoit  sorti   de  toute  eiyilite  de  bailler  cella 

nt  propre  pour  petia  enfana  aux  ohiens  et  moult 
tres  ohreatiennea  remonatranoea.  Elle  a  di&t  le 
T0U8  prie  me  pardonner  et  sil  plaict  a  Dieu  ni  tor- 
nenry  iamais:  monatrant  aigne  de  repentance.  {Beg. 
du  Vonsistoire.) 

MARS. 
Jeadi  8. 

M.  Calyin  miniatre  a  propoae  ayoyer  entendu 
que  ung  nomme  Millon  de  Auyergnye  a  fiBuct  des 


baUadea  et  fiEuraea  contre  luy  que  aon  aut  dojshon- 
neur  de  Dieu  et  de  la  parolle  qui  porte,  priant  il 
ayoyer  advia  et  ne  permecstre  que  en  son  offioe  soyt 
blasma  Et  ayana  yheu  et  entendu  lea  reaponoea 
dudit  Millon  detenuz  enaemble  le  oontenuz  deik 
ditea  baliadea  reaoluz  qui  luy  aoyt  ftict  commando- 
ment  de  yuyder  la  yille.  (lieg.  du  ConseU.  foL 
35  V.) 

—  Hoc  tempore  agitatur  negotum  ministrorum 
Lausannensium  cum  senatu  Bemensi.  (J^.  1005  etc.) 

Jendi  16. 

Consistoire.  La  femme  Giroaaz  eat  comparue 
confeaaant  eatre  yray  comme  elle  accompagna  le 
oorpB  de  feu  Tyyent  Ohenu  que  lon  portoit  enter» 
rer  elle  sagenoilla  sur  la  fosse  de  son  feu  mari  et 
prioit  iettant  de  la  terre  deaaua  diaant  Requieaoat 
in  pace  Amen.  Item  que  plusieurs  femmes  aocom- 
pagnant  ledit  corps  firent  semblablement.  Lon  luy 
a  remonstre  sa  bestise  et  que  elle  hante  la  parole 
de  Dieu  pour  estre  instruicte  de  la  foy  creatienne 
delaiasant  toutea  auperatitiona  ydoUatrea.  (Beg.  du 
Consistoire.) 

—  A  eate  adyiae  de  remonatrer  a  Measieura 
touohant  Loys  le  barbier  quil  seroit  bon  de  y  met- 
tre  ordre  comme  quant  on  lappella  pour  sayoir 
quelle  eatoit  sa  foy  il  declayra  quil  ne  tenoit  paa  la 
religion  que  nous  tenona  et  quil  ny  pouyoit  a&erer 
ny  recepyoir  la  cene  ayecq  noua.  Pour  tant  qudl 
80  laisae  a  noadita  Seigneurs  de  regarder  ail  aeroit 
expedient  pour  le  prouffi  eommun  de  leur  yille  de 
Bouffirir  gentz  de  tontea  aortea  et  religiona.  Item 
plua  leur  reduyre  en  memoire  quil  ae  troya  nng 
liyre  estant  sorti  de  see  mains  plein  denchantemena 
sorcelleries  et  ausai  de  blaaphemea  exeerablea  oomme 
les  dix  commandemena  de  la  Y  • . . .  pour  ae  moi>- 
quer  de  celuy  de  Dieu  et  lea  douze  articlea  de  la  foy 
dea  y . . .  pour  se  mocquer  de  la  foy  et  oreanoe  dea 
Orestiena:  lequel  liyre  fut  preaente  a  MeaaieurB  et 
touteefoia  lon  nen  a  fiuot  semblant  maia  la  choae  a 
este  assopie  laquelle  meritoit  bien  aultre  pourBuite. 
Pourquoy  a  este  adyise  de  les  prier  quil  leur  en 
Bouvienne  afiSn  dy  mettre  ordre  (ibid.). 

—  EdUio  laHna  Tradtatus  de  rdiquHs  prodit  ap. 
Ouwdum  ex  QoUasii  versione.  (Opp.  VL  BtdlL  27.) 

■ 

Lnndi  19. 

M.  lehan  Oalyin  et  aultrea  miniatree  ont  ex- 
poae  qui  ont  entendu  que  aulchonga  yont  calump» 
niant  aur  ce  qui  preachent  et  que  lon  seme  par  la 
yille  qui  ont  presohe  que  lon  ne  fiayct  poient  de 
iustice:  priant  leur  declayrer  leaqueulx  sont  qui  lea 
yeullent  aoouae.     Bt  £1  aont  preat  den  respondre. 
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BeBoluz  qne  oella  Boyt  remonstre  esdite  mmiBtres 
qni  ont  preBches  pnbliquement  qne  lon  ne  foysoit 
poient  de  instice  deB  palliars.  Et  qne  qnant  il  en- 
tendront  qni  bo  fera  qnelque  palliardiBse  on  aultreB 
ehoBes  BiniBtres  par  la  Tille  qni  le  doybvent  yenyr 
reYelle  avant  tontes  choBeB  aut  mageatral  sanB  ainsin 
le  pnblie  a  cauBe  deB  anditeurs  tant  priyeB  que  es- 
trangierB.    {Beg.  du  ConseU.  fot  45.) 

Jendi  22, 

Cansistaire.  La  Dame  Orant  appellee  ponr 
soayoir  delle  en  qnelle  dispoBition  elle  Bcroit  pour 
recepyoir  la  oene  pouroe  quelle  bc  plaignoit  a  bean- 
oonp  de  gentz  meBme  avec  Bcandble  ....  elle  a 
reBpondn  premierement  £Edloit  luy  reparer  Bon  hon« 
nenr.  Alors  fiit  declayre  par  M.  Oalyin  qnel  tort 
elle  avoit  de  se  plaindre  attendu  tout  ce  quelle 
ayoit  £uct  Et  comme  il  expoBoit  quelle  ayoit  de- 
tracte  des  sermons  an  MoUard,  elle  luy  repliqua 
qnil  ne  disoit  pas  yray.  Sur  quoy  toute  laBBistance 
ftist  fort  esmene  yoyant  son  audace.  Toutesfois 
qnelqne  chose  que  lon  Iny  heust  remonstre  combien 

Jue  chascun  tascha  de  la  reprimer  elle  a  continne 
e  dire  de  grans  onltrages  andit  M.  Oalvin  entre 
lesqnelB  sont  ceulx  qui  sensuyyent:  qne  il  estoit 
yenu  a  Geneye  ponr  nous  mettre  en  desbat  et  en 
gnerre  et  despnis  quil  y  est  iamays  on  na  hen  ni 
bien  ni  paix.  Et  quant  on  la  reprenoit  dantant 
qnelle  ayoit  dementy  elle  respondit  ^ue  qnant  nne 
personne  sage  dit  ime  follie  il  la  dit  tant  grande 
que  chascnn  la  cognoist  Onitre  plns  luy  a  re- 
proche  quil  ne  yiyoit  pas  comme  il  presche  et  que 
lamays  elle  na  troye  amonr  en  Iny  ains  la  tonsiours 
hayte  item  que  iamays  nen  penlt  tirer  nng  mot  de 
consolation.  Et  ponrce  qne  il  Iny  remonstroit  sa 
rebellion  contre  Dieu  et  son  eglise  luy  disant  qnelle 
ne  scayoit  gueres  que  cestoit  de  crestiente  elle  luy 
respondit  qnelle  estoit  meilleure  crestienne  qne  luy 
et  quelle  eatoit  de  leglise  du  temps  qnil  estoit  en- 
oore  par  les  cabarets.  Et  a  dit  plusieurs  aultres 
ininres  a  anloun  des  assistans  et  faict  tant  dinso- 
lences  qnil  y  en  a  heu  grand  trouble  et  confusion 
en  consistoire.  Ladyis  est  que  de  la  reoepvoir  a  la 
oene  il  ne  seroit  pas  lidte  et  quelle  nen  est  pas 
capable  iusqueB  a  ce  quelle  recognoisse  ses  iniqui- 
tez:  quon  declayre  a  Messieurs  que  le  consistoire 
la  tient  pour  incorriffible  les  priant  dy  mettre  ordre 
et  la  main  a  ce  quelle  ne  desgorge  ainsi  ses  manl- 
yaises  parolles  et  mallitieuses  dont  elle  scandalifle 
ainsi  chascun  de  peur  que  daultres  ne  prennent 
teUe  hardiesse  de  mesdire  et  blaspheme  a  son  ex- 
emple.    {Seg.  du  CansistaUre.) 

]lardi27. 

Anthoine  Oalyin  contre  les  Berthelliers. 
Sns  la  supplication  par  Iny  presentee  reqnerant  Iny 


£Edre  satifEEiyre  de  39  escns  et  3  florins  ponr  reste 
dun  billion  qui  a  remys  es  BerthellierB  maygtre 
des  monnoyes  et  pource  que  lesditz  maystres  ont 
hen  plusienrs  dilations  a  ceUa  poye  Besolnz  que  en 
deffault  de  poyement  doybgent  aUe  tenyr  prison. 
{Beg.  du  CanseU.  fci.  51  t;.) 


IHmanehe  L 
PoscAa. 


ATBIL. 


—  Sigismundue  rex  FdUmiae  morUur.  SuccedU 
Sigismundus  Augustus. 

Jendi  6. 

Tous  les  dimanehes  an  sannera  la  grosse  doehe 
a  S^  Pierre  pour  k  seman.  (Beg.  du  ConseH  {6L 
58  r.) 

Jendi  12. 

Consistoire.  lehan  Passa  a  este  appelle  pour 
anltant  quU  est  esleu  garde  en  la  chasteUerie  de 
SeUgny.  Fourqnoy  Iny  a  este  remonstre  ohrestien- 
nement  le  merite  de  sa  oharge:  car  non  senUement 
U  a  affidre  auz  seignenrs  de  Geneye  ains  anssi  a 
Dieu.  Pourqnoy  lon  la  adyerti  dexeonter  sa  charge 
sans  cralnte  des  hommes  ains  cheminer  rondement 
en  iceUe  prendre  garde  snr  ceulx  qni  ne  lumtent 
la  paroUe  dn  Seigneur  item  de  ceulx  qni  font 
manlvais  mesnage  et  de  ceulx  qni  ne  se  goyemant 
honnestement  et  chrestiennement  et  generalement 
de  tons  cenlx  qni  yiyent  dissolument:  ayeoq  le  ser- 
ment  quU  doibt  fidre  deyant  le  eenat  item  destre 
en  cela  condnctenr  an  ministre.  iB/eg»  d»  Cb»* 
sistoire.} 

Lnndi  IC 

Des  sermons  de  la  dymenohe  dn  matin  BOfjt 
laysse  ionxte  la  constnme.  (Beg.  du  ConseQ.  foL 
66  f;.) 

Jeadi  19. 

Cansistaire.  Pierre  A  m  e  a  n  est  compam  anqoel 
a  este  demande  pourquoy  U  ne  hantoit  la  parolle 
de  Dieu  et  rcspondant  a  ditK  quU  ayoit  este  maUade 
lespasse  de  quattre  moys:  item  que  anssi  U  naUoyt 
iamais  au  presohe  que  le  ministre  ne  luy  donnat 
tousionrs  qnelqne  coup  de  bec  teUement  qnU  ne 
scet  ponrquoy.    Item  qne  M.  Oalyin  da  tempe 

SuU  futz  prisonnier  sen  alla  a  Thonon  qnant  U  10 
ebyoit  ayder  a  sortir  a  cause  des  choses  qnon  luy 
avoit  impose.  Lequel  M.  Oalyin  sen  est  excuBe 
chrestiennement  enyers  Iny  disant  qnU  ne  pensa 
iamais  snr  cela  et  qnil  ne  le  debyoit  sonspeoonner  da 
teUe  cmaulte.  Ponrquoy  ledit  Amean  a  denz 
genoilx  Iny  a  demande  pardon  de  layoir  amai  sous- 
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peoonne  diBant  qtiil  esioit  satiBfiEut  et  quil  estoit 
bien  ioyenx  de  ce.  Ponrqnoy  ha  eete  renyoye  aveo 
admonition  de  hanter  hi  paroUe  et  commnniquer  anx 
Baoiemens.    (Beg.  du  Consistaire.) 

—  Lon  a  este  advertys  qne  le  roy  de  Franoe 
fiuot  fere  grande  perseqnntion  des  fidelles  et  a  fidot 
oertaiennes  inhibioiona  publiea  a  Lyon  de  non 
aohepter  dea  liyreB  de  Gl-eneve  ny  parle  oontre  ia 
loy  papistique:  a  quoy  Dieu  il  obviera  oontre  leur 
entreprinaeB.    (Beg.  du  CkmseiL  fci.  70.) 

MardiM. 

Sulaerua  et  &erungius  a  senatu  Bemensi  di- 
miseL    (Ep.  1011  sqq.) 

Jendi  86. 

Le  ehatdain  du  ehapitre  amene  un  paysaant  qui 
aoouBO  le  miniBtro  de  Eoolesia  dhavoyer  reoeu  de 
Bon  servitenr  ung  ohappon  a  oauBO  que  ledit  mi- 
nistre  lavoyt  menaase  de  fere  venyr  aut  oonsiatoire. 
(Xtation  p(mr  LundL    {Reg.  du  Conseil.  foL  76.) 

Lnndi  dO. 

Affaire  du  minislre  Eoclesia  qui  nie  le  faU  a 
Jui  impute.  Informations  a  prendre.  (Beg.  du  Con- 
s&l  fci.  79.) 

HAI. 
HardiL 

Affaire  de  JEcdesia.  Les  thmns  se  conlredisenL 
Le  chmlain  est  riprimandS  a  cause  de  sa  dlnonciar 
(JOM  prMpitie.  H  doibt  tenir  EooleBia  pour  honmie 
de  loen.    (Beg.  du  ConseiL  foL  80.) 

Samedift. 

Senatus  Turicensis  Bemensibus  Eallerum  eon- 
eedit  pro  iempore.    (Ep.  1014.) 

Londi  7. 

M.  lehan  Oalvin  miniBtre  a  rapporte  oomment 
il  a  entendu  que  a  Beme  il  y  a  gran  troble  entre 
loB  miniBtres  tellement  que  lodocus  predioant  en 
a  fiiyot  demeoBtre  troya  du  miniBtere  et  auBsy  mayatre 
Fierre  Yiret  queat  a  proBent  a  Beme:  requerant 
luy  ballie  eonge  pour  alle  a  ladicte  ville  de  Beme 
pour  aasiBtyr  audit  Y iret  Ordonne  qoo  aa  requoBte 
luy  Boyt  oultroye  et  luy  Boit  aBaistyr  de  oheval  et 
argent  pour  fere  ledit  voyeage. 

Auasy  a  propoae  eomment  le  chaatellaien  du 
ehapitre  Deleatra  a  jmpoae  quelqueB  oalumpnieB 
8U8  if*  Philippe  de  EooIeBia  miniatre  a  Yendovre 
que  ne  sont  eatea  trovee  veritabloB :  requerant  a  lad- 
venyr  il  ponrvoyBtre  afifin  eviter  toua  trobles.  A 
qnoy  eera  provheu.    (Beg*  du  ConseiL  foL  85.) 


MardiS. 

lo.  Hallerus  Bemam  veniL    (Ep.  1020.) 

Limdi  14. 

Sur  ce  que  M.  Oalvin  a  remonstre  que  M» 
P.  Yiret  miniatre  a  LauBanne  a  eate  dea  premiers 
qui  ont  preBche  levangile  en  Geneve  et  que  maien- 
tenant  quelohongB  le  ^umpnient  ce  que  ne  dovl:^ 
eatre  permiB.  Et  aemblablement  a  prie  il  adviae 
BUB  loB  quattre  featcB  que  Bont  este  publiea  out  les 
nngs  ovrent  leur  buotiques  les  aultrea  non  quoBt 
Bcandalle.  Ordonne  que  lon  en  aye  conferenoe  aveo- 
que  lea  ministreB.  Et  touchant  de  la  baigne  pource 
que  coBt  un  deabochement  de  la  joienneBse  ordonne 
quelle  Boyt  miae  baa.    (Beg.  du  ConseU.  foL  89.) 

—  Difense  aux  compagnons  albaleBtriers  et  aque- 
bnttierB  de  faire  dee  inaolences  et  sonnemenz  de 
tambourins  pendant  le  sermon  quant  ilz  tirent  leur 
papeguex  (Urid.). 

—  Un  indimdu  de  Vandoeuvre  est  mis  en  prison 
powr  insolences  faites  a  Ecclesia  (Und.). 

MardilS. 

Promulgatio  oonsHtutkmis  Interim  Augustani. 

Lundi  aL 

M.  Oalvin  nunistre.  Lequelt  hier  aveoques 
grandes  ooIIereB  presoha  que  le  magcstral  permeos- 
toyt  pIuBieurs  insolences.  Ordonne  qui  Boyt  appelle 
en  conseyl  pour  scavoyer  de  luy  a  quelle  intendon 
a  oella  presohe  et  silya  quelque  insolenoe  par  la 
ville,  qui  Boyt  oonmiande  aut  Lieutenant  dy  vellier 
et  den  £ere  iuBtioe.    (Beg.  du  (}mseiL  fdl  94  v.) 

—  Calvin  part  pour  Beme.    (Boget  IIL  53.) 

Lundi  88. 

Pource  que  les  homes  et  femmes  se  meslent 
par  enBemble  dans  les  estnveB  quest  une  ohose 
scandalleuse  entre  fidelles :  ordonne  qui  soyt  prohibe. 
(Beg.  du  ConseiL  foL  101.) 

Jeudi  8L 

(Jonsistoire.  M.  Oop  miniBtre  de  levangille  a 
Gtoneve  a  propose  que  dimanohe  demier  passe  il 
feit  le  oatechisme  a  B.  Pierre  et  apres  le  sermoii 
voiey  ung  voullut  baptiser  ung  enfant  et  le  parrein 
le  voullut  nommer  jBalthazar.  TontesfoiB  ne  le 
voulut  ainsi  nommer  a  oauBO  quil  est  deffendu  anx 
ordonnances  de  Messieurs  et  lors  firent  grand  bruiot 
et  Bcandale  oultrageans  ledit  ministre:  pourquoy  on 
pourvira  scavoir  des  tesmoingB  qui  furent  presens 
car  ilB  luy  imposent  grosses  calumnies  disant  quil 
ne  baptisa  point  au  nom  du  pere  dn  fila  et  du 
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-Dainot  esprit  Les  tesmoings  examines  le  8.  Pierre 
Frano  eirurgien  dit  quil  est  yray  .  . .  (fiomme  des- 
8U8)  .  .  .  que  le  grand  pere  de  lenfiEUit  orioit  quil 
les  laisBast  et  qml  le  baptiseroit  sans  luy.  Item 
onyt  que  le  ohastellain  de  lussiez  dit:  Nons  ayons 
desia  trop  endure  et  nous  sommes  ia  trop  laisse 
goyeraier  a  enix.  Item  ouyt  dung  aultre  quil  ne 
oognoit  disant:  H  nen  fftult  plus  endurer  U  fault 
tout  battre.  Item  yist  et  ouyt  qne  M.  Oopns 
baptisa  lenfant  au  nom  du  pere  du  filz  et  du  sainot 
esprit  et  le  nomma  lehan.  Plusieurs  autres  temoins 
canfirment  tous  ees  faits.  Entre  autres  d^posiUons  U 
y  a  cdle  ctun  nommi  Pierre  Barrette:  ....  Item 
onyt  que  ung  quil  ne  oognoit  dit:  que  dioi  a  quinze 
iours  il  faul£*oit  tant  ooper  de  testes  et  tuer.  Item 
a  ouy  de  Andre  le  minmsier  pere  de  len&nt  que 
son  enfant  nestoit  pas  baptise  et  quil  fiEdloit  quil 
eust  a  nom  Balthazar  ou  quil  luy  oosteroit  plustost 
tout  son  bien  et  le  deubt  il  porter  oent  lieux  loing. 
Item  que  M.  Gop  estoit  ung  larron  et  quil  ayoit 
desrobe  ung  oalioe  en  son  oouyent:  item  qml  achep- 
toit  nag^eres  aux  heures  des  prieres  du  fumier  & 
S.  Geryays  et  que  estoit  ung  usurier.  {Beg.  du 
Consistoire.)  Benvoyis  devant  k  ConseQ  le  pere  et  le 
grandrpkre  matemd  de  Venfant  lehan  Blanc  sont 
mis  en  prison  et  renvoyis  devant  le  Consistoire  pour 
Hbre  admonestis. 


JTJIN. 
Vendredi  L 

Calvinus    Turici    Vireti 
commendat.    (Ep.  1027.) 


causam    froMbus 


Dimanche  8. 

Calvin  est  de  retour  a  Oenive. 

Lundi  4. 

M*  lehan  Oalyin:  lequelt  reyient  de  Znrich 
a  parle  aux  ministres  et  a  faict  les  reconunanda- 
eions  de  la  part  de  M*  G.  Farel  et  P.  Yiret  mi- 
nistres,  et  qui  espere  que  le  different  estant  entre 
les  ministres  de  Berne  et  de  la  fiEUoherie  donne  a 
M*  Yiret  ce  paciffiera  dieu  aydant.  Et  que  quant 
des  noyeUes  de  Oonstanoes  que  lempereur  leur  a 
enyoye  troys  artides  pour  passe:  oest  de  meostre 
gamisson  <um8  leur  yille,  il  retoume  leyesque  et  de 
oomposition  hayoyer  troys  oens  mille  florins  dor. 
Ghose  que  lesdictz  de  Oonstanoe  ont  reffhsse:  esp^ 
rant  qml  tiendront  bon  pour  leur  liberte  et  pour 
leyangile. 

Ausai  ledit  Oalyin  a  propose  linsolenoe  foiote 
en  leglise  aut  baptizement  dung  enfant  quy  portoyt 
lehan  Bwtiste  Sept:  priant  ii  ayoyer  adyys. 
(Beg.  du  ConseiL  foL  106  v.)  Le  demier  fait  riest 
pas  wubrement  conmk    JEln  marge  du  procis^verbal  est 


kfU:  Ministre  Oop.    Le  fait  du  31.  mai  paratt  Sire 
un  autre. 

Jeudi  7. 

Consistoire.  M.  Oalyin  remonstre  andit  lehan 
Blano  (voir  au  31  Mai)  sa  malice  et  que  il  en- 
flamboit  tous  les  autres  par  ses  parolies  ledit  lehan 
a  respondu  que  non  mais  fust  M.  Oop  qui  oom- 
menoa.  Toutesfois  yoyant  quil  parloit  {aulsement 
sest  retracte  oonfeesant  quil  ayoit  meschamment 
impose  oeia  a  M.  Oop.  Et  ont  este  renyoyes  aveo 
deffense  de  semer  telles  &ul8es  paroUes  parmi  la 
yille:  item  au  dit  menuisier  de  ne  nommer  aon  fik 
Balthazar  et  ladyis  est  den  adyertir  Messietirs  affin 
de  fjEure  defense  de  ne  nonmier  aultre  nom  ledit 
enfant  que  oelluy  qui  luy  fust  impose  au  baptesme. 
(Beg.  du  (^onsistoire.) 

—  Anthoyne  fenune  de  No.  Pierre  Bona  et 
la  Andree  femme  de  Ayme  Beyilliod  ont  este  ap- 
pelle  pour  oe  que  lung  de  ces  iours  passes  £ls  oay- 
rent  leur  fortune  des  Sarrazins:  leur  ont  este  re- 
monstre  le  soandale  quils  ont  faiot  item  que  les 
Orestiens  ne  doibyent  interroger  la  bouohe  de  Sathan 
ains  se  contenir  sous  la  proyidenoe  du  souyerain 
oar  elles  scayent  que  cela  est  en  abomination  deyant 
le  Seigneur.  (Ibia.)  Le  mSme  jour  6  au^es  femmes 
sont  mandees  et  r^^rimandies  pour  le  mime  d&iL 

Samedi  IS.  (?) 

Vireto  fOia  naseiiur.    (Ep.  1036.) 

Lmidi  18. 

VisitaHon  des  SgUses  de  campagne  par  AnL 
Chican,  Jehan  Chautemps  et  les  minishres.  (Beg. 
du  ConseQ.  fci.  117.)  Les  visites  commencent  le  15 
juiUet.) 

Yendredi  22. 

Troys  des  seignieurs  assistans  de  droyot  ont 
propose  que  suyyant  la  charge  a  eulx  ballie  sont  alle 
ayecq  Oalyin  troye  Philibert  Berthellier  ponr 
le  fere  respondre  ce  qui  a  reffuse  de  fere.  Priant 
il  ayoyer  adyys.  Ordonne  qui  luy  soyt  fidci  com- 
mandement  expres  de  respondre  entre  les  maiens 
des  auditeurs  estant  appelle  ayecq  eulx  le  prooorear 
general.    (Beg.  du  (Jonseil.  fdl.  120  t;.) 

I[ardi26. 

Berthelier  en  prison.    (Beg.  du  ConseU.  foL 
123.) 

—  Musculus  Augustam  rdimpmL  (Ep.  899.) 

Jendi  28. 

BerlhdUer  est  reidchS  avec  remonirances  et  me' 
naces  (ibid.  foL  124). 
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SUnrmius  eum  OranveUa  agit  Augtistae  de  dedi- 
Um  ArgeniaraH.    (Ep.  1046.) 

JUILLET. 
DiBUUiche  L 

Viretus  Bemae  protocolhm  disputatioms  Lau- 
iomensis  a.  1536  habitae  sistU.  {Ep.  1032.  1044.) 
Bemae  sedet  ad  8  luUi. 

Limdi  9. 

Sur  ce  qne  M.  Oalvin  soyt  corrooa  hier  a  son 
flermon  parlant  dn  baptesme  de  oertaienne  croysarde 
et  de  ce  qne  lon  ayoyt  raye  le  psalme  qne  fust 
ohante  bier  en  legliae  commencant:  Bns  loye 
Diea  eta:  et  anssy  le  predicant  que  prescha  a  S. 
Oervex  sus  le  soyer  diest  que  les  en&ns  de  Oeneye 
diiectement  yoUyent  mecstre  bas  levangille  et  de- 

chasser  les  ministres Parquoy  resoluz  que 

lesditz  ministres  soyent  appelles  en  Oonseyl  pour 
lenr  fere  remonstrances  que  ne  doybyent  amsin 
crie  mes  le  yenyr  ayant  toutes  cboses  refferyr  en 
conseyl  et  si  lon  ne  faysoit  iustice  que  puys 
appres  U  remonstrasse  les  afferes  aut  peuple:  et  que 
bonnes  informacions  soyent  prinses  de  ceulx  qni  ont 
rases  ledit  psalme  pour  les  chastier  ai  sont  appre- 
hendes.    iJReg.  du  VonseU.  fci.  131.) 

—  8ur  Vaffaire  des  croysades  voyejs  Boget  III. 
56  suiv. 

—  LegaH  Argentoratenses  ad  Senatum  referunt 
de  eondUionibus  dediHonis  sM  prqpositis.  {Ep.  1045.) 

Dimanclie  16. 

A  partir  de  ce  jour  jusqu^au  16.  Sq^.  de  di- 
manehe  en  dimanche  sont  faites  les  visites  des  Sglises 
de  la  eampagne,  chaque  fois  par  un  ministre  et  deux 
oommis.  lAs  ministres  delegues  cette  annee  furent 
Calvin^  Bourgoing  et  Des  Oallars.  (Beg.  de 
la  Viner.  Qmipagnie  A.  p.  54.) 

Limdi  16. 

Ordonne  de  remonstre  aux  ministres  qui  ayont 
a  prescher  purement  la  parolle  de  Dieu  et  qnant  il 
entendent  quelque  insolence  le  fere  scayoir  a  la 
Seigneurie  pour  il  pouryoystre  et  sil  ny  est  proyheu 
que  allors  il  peulvent  estre  en  telle  liberte  quest 
requise  audit  ministere,  et  touteffois  que  les  (d&nanr 
deurs,  vogez  au  9)  doybgent  tenyr  les  ministres  pour 
gens  de  bien  et  qui  preschent  la  doctrine  de  Dieu, 
laquelle  chascung  doybd  maientenyr  iouxte  sa  fa- 
culte. 

Calvin  n^accepte  pas  cet  arrSt.  H  a  propose 
que  lon  le  calumpnie  a  tort  ot  faulcement,  et  qui 
nayoyer  diest  qne  la  croysarde  portee  par  lesdita 
fust  papiste,  mes  en  fist  la  difference  et  qne  cella 


estoyt  une  marque  prinse  sans  conge  de  la  Seignenrie 
et  que  par  cella  eUe  ce  peult  trove  maulyayse  yhen 
que  par  cy  devant  par  marqnes  et  enseygnes  sont 
procedes  mvisions  et  qne  lon  pourroyt  dire  qne 
oieulx  que  la  portent  sont  esguerons  (?)  et  les 
aultres  que  ne  la  portent  pourront  estre  appeles 
manelles  (?)  et  que  cella  qui  a  fiEdct  ce  ast  este  de 
son  ofBce  et  qui  last  peult  fere  et  qui  en  yeult 
respondre  toutiours  et  quant  de  venyr  adyertyr 
Messieurs  tontiours  des  insolences  il  fauldroyt  ayoyer 
tesmoings  et  fere  prosses:  requerant  leur  laysse 
suyyre  en  la  liberte  de  leur  offioe  et  pouroe  que  la 
calumpnie  ne  demoro  sus  luy  il  demande  en  fere 
cognoissance  de  cause.  Biplique  des  demandeurs. 
Ordonne  comment  dessns  que  cecy  doybge  estre  pa- 
ciffie  amyablement  sans  cognoissance  de  cause  oe 
tenant  et  reputant  pour  gens  de  bien  les  nns  les 
aultres  ete.    (Beg.  du  ConseU.  fol.  137.) 

Jendi  19. 

M.  Oalyin  a  expose  avoyer  entendns  yeri- 
tablement  comment  lempereur  a  tant  faict  que  soubt 
lombre  des  noveaux  artides  et  reformations  qui  sont 
este  faiot  levangile  ne  se  presche  plns  dans  Oon- 
stance  mes  que  sonbt  lombre  de  oelle  il  a  choisir 
toutes  les  places  fortes  yovsines  et  artillerie  et  qne 
il  se  yaz  faisant  des  benaes  deca  et  dela  et  aussi 
quil  a  este  a  Estrabonrgs  la  hout  il  a  des  bendes 
despagnyolz  aupres  de  la  yiile  de  Btrasbourgs  et 
vont  et  viengnyent  dedans:  parquoy  lon  doubte 
qne  quelque  iour  lon  ne  les  surpregne.  Dont  U 
est  bien  de  besoings  il  ayoir  de  ladvis  et  que  desia 
lon  dobte  que  en  ceste  yille  qne  lon  aye  les  bendes 
des  espaignyoz  etc.  parquoy  est  besoing  dy  mectre 
ordre  etc.  et  aussi  que  beaucopt  font  beaucopt  de 
jnsolences  etc.  et  aussi  que  lon  doibt  fere  les  crieB 
des  prieres  et  aussi  que  lon  doibt  avoir  du  regard  eto. 
Ordonne  que  lon  doibge  fere  yenir  icy  M.  Oalvin 
et  sayoir  de  luy  qui  sont  oeulx  qui  sont  tel  etc.  et 
aussi  sur  ce  fere  ce  que  apartiendra  et  que  la  reno- 
yacion  des  cries  des  prieres  se  fe.ce  etc.  et  que  lon 
doije  frequente  les  sermons  otc.  (Beg.  du  Conseil. 
fol.  140.) 

Vendredi  20. 

Dux  Ulricus  Interim  recipit.   (Ep.  1120.) 

Lnndi  23. 

Interim  Ulmae  promulgatur.    (Ep.  1073.) 

Mercredi  25» 

Calvinus  Protedori  Angliae  dicat  Commenta- 
rium  in  ^.  ad  Timciheum.    (Ep.  1053.) 

—  Hoc  tempore  prodit  liber  Vireti  de  Mnist^ 
rio.    (Ep.  1049.  1057.) 
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AOUT. 
Dimanche  6. 

Calvin  faU  la  msUation  a  SoHgny.  (Beg.  de  la 
V£n.  Compg.  A.  p.  54.  ou  cn  lit  la  note  suivanie: 
Tja,n  1547  fdrent  d^ntez  par  les  freres  ponr  visiter 
les  paroisses  M.  Oalyin,  Bonrgoing  et  des 
Oallars  et  andict  an  ny  eut  anoune  yisitation 
fidcte  paroe  qnon  ne  le  peut  obtenir  dn  premier 
syndicque  qni  estoit  pour  lors  et  semblons  avoir 
quelqnes  raisons  pour  les  differer  a  canse  des  affaires 
qni  estoient  lors.  Toutesfois  les  freres  apres  lan 
reyolu  ne  sen  contentoient  point  et  reprinrent  les 
freres  deputez  par  eulx  comme  nayans  pas  faict 
assez  bonne  diligence.  Parqnoy  lan  1548  ensuyyant 
eslenrent  de  nouyeau  et  confermerent  les  dicts  M. 
Oalyin,  Bourgoing  et  des  Oallars  pour  faire 
lesdictes  yisites  et  les  admonesterent  de  £aiire  mieux 
lenr  deyoir. 

Limdi  6. 

Constance  mis  au  ban  de  VEmpire. 

Jeadi  9. 

Consistoire.  laques  Dnyal  appelle  pour  oer- 
tains  propoB  callumnieux  desqnels  il  a  huse  oontre 
les  ministres  de  la  paroUe  du  Seigneur  comme  dire 
qne  M.  Oalyin  nestoit  quung  yindicatif  M.  Abel 
nng  usurier  et  consequemment  tous  les  aultres 
auroient  lenr  diton.  Snrquoy  le  dit  a  tres  arro- 
gamment  respondn  quil  nignoroit  pas  les  editz  de 
nos  seignenrs  ses  princes  cest  que  on  ne  doiht  rien 
deposer  snr  nne  personne  qne  il  ny  aye  suffisants 
teemoignages  pour  oonyaincre  partie.  Snrqnoy  M. 
Calyin  luy  a  respondu  quil  mentoyt  et  parloyt 
fauisement  et  que  cest  edict  la  nest  point  pourquoy 
ne  fanlt  que  si  arrogamment  il  yienne  a  oallumnier 
car  quant  il  auroit  le  oeryeau  et  la  teste  anssi  dnre 
qacier  il  nest  suffisant  de  snbsister  deyant  le  consi- 
stoire.  Ledit  Duyal  tout  confiis  sest  tn  de  honte 
et  a  declayre  que  des  choses  susdites  ny  aultres 
qnon  luy  impose  il  na  iamais  ny  pense  ny  parle. 
Pourquoy  le  coDsistoire  la  admoneste  de  yiyre  en 
la  crainte  de  Dieu  sans  scandale.  {Beg.  du  Conr 
sistoire.) 

Jendi  16. 

Consistoire.  Aj^me  du  Nan  bonrgeois  de  Oe- 
neye  lequel  a  este  mterrogue  que  cest  qui  la  diyerti 
de  hanter  la  paroUe  de  Dien  et  la  congregation 
comme  il  souloit  iadis  &ire  et  que  le  consistoire 
sebahit  grandement  de  ce  quil  est  tellement  change. 
Sur  quoy  ledit  du  Nan  respond  qnil  ne  laisse  de 
porter  affeotion  a  la  paroUe  de  Dieu  scachant  qne 
cest  la  lampe  dn  fidelle  pour  lesolarer  item  la  yoye 
par  ou  le  orestien  doibt  diriger  ses  pas.  Mais  nne 
fois  oomme  U  ayoit  ouy  ung  yendredi  le  presohe  a 


S.  Gtoryays  et  apres  alla  a  la  oongregation  ou  il 
demora  assez  longnement  quant  U  fust  retome  yoicy 
ung  homme  nomme  laques  Duyal  (voir  au  9.  Aod) 
parisien  et  de  son  mestier  lequel  le  redargnoit  disant 
que  cestoit  affaire  de  qnelque  riche  homme  daller 
aux  congregationB  et  y  demorer  iusques  a  dix 
heures  et  quil  seroit  bien  meilleur  quil  trayaillaBt 
pour  norrir  ses  petis  enflEuis  yen  quU  estoit  poYre. 
M*  Olande  costelier  natif  de  Roan  a  este  pareill&- 
ment  interrogue  sU  ayoit  iamays  rien  ouy  dure  andit 
Duyal  paroUes  blasphematoires?  Dit  qne  ledit 
Duyal  a  demore  quelqne  temps  en  sa  mayson  et 
que  une  fois  ouyt  detracter  de  M.  de  Saules  mi- 
nistre  et  disoit:  Ha  M.  de  Saules:  U  se  fiaict  ap- 
peUer  Monsienr :  cest  nn  beau  chiart  et  nest  que 
ung  fils  de  notayre  de  Paris  pour  tout  pots^. 
(iZegf.  du  Consistoire.) 

Lundi  20. 

Lettres  de  Beme  qui  avertissent  Chneve  des  entre- 
prises  de  VEmpereur.  Les  Espagnols  pinitrent  en 
Savoie  par  le  S.  Bemard.  MBSures  militaires.  (jRe^. 
du  ConseU.  fci.  168  t;.) 

Jeudi  28. 

Consistoire.  Jeanne  Pignon  demande  VanmUor 
tion  de  scn  contrat  de  mariage  avec  PJUlibert  Ber» 
telier,  cduirci  dSdare  qu'il  rCawaHL  pas  fait  le  canr 
trat  sU  avait  su  que  sa  pretendue  n^avdt  pas  de  for^ 
tune.  Le  consistoire  remet  la  cause  devant  le  ConseH 
avec  avis  negatif.  Item  a  propose  ledit  Bertellier 
oonmie  U  ayoit  leu  au  biUiet  de  loffioier  du  con- 
sistoyre  et  troye  escriptes  les  yengeances  de  Gal- 
yin  et  quil  ne  soayt  si  Oalyin  se  veult  yenger  ou 
si  on  se  yeult  yenger  de  luy  pourquoy  scauroyt 
voluntier  que  oest  que  oela  signifie  oar  yen  quU  est 
serviteur  de  Messieurs  veult  advertir  tont  oe  qm 
pourroit  touoher  Ihonneur  de  la  seignorie,  usant  de 
propos  hautains  aspres  et  arrogantz.  Et  Iny  re- 
monstrant  M.  le  sindique  son  arrogant  parler  disoyt: 
tuez  moy  on  me  ooppera  plustost  la  teste  que  de 
me  &ire  tayre.  Et  par  grand  desdain  £EU8oyt  aveo 
ses  doigts  le  signe  a  toute  lassemblee  du  oon8istoyr& 
Pourquoy  ladyis  a  este  quU  soit  remonstre  a  Mes- 
sieurs  les  choses  susdites  aveo  admonitiou  de  re- 
primer  laudace  fierte  et  arrogance  dung  tel  game- 
ment.    {Beg.  du  Consistoire.) 

Vendredi  24. 

Bertellier  nse  de  grandes  paroUes  oontre 
M.  Oalvin  parlant  de  quelque  vindication  (tc 
(Voir  au  28.)    (Beg.  du  ConseiL  fd.  174.) 

Lundi  27. 

La  promesse  de  mariage  de  Bertdier  ne  sera  pas 
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rmpme  et  guafU  aux  insdlences  faUes  m  cansistovre 
on  y  reviendra.    (Beg.  du  Conseil  foh  177.) 

MBrdi28. 

Noriniberga  Interim  redpit,    {Ep.  1081.) 

Mercredi  89. 

Lon  a  este  advertys  qni  a  quolque  intelligence 
entre  lempereur  le  roy  et  le  pape  et  qui  soyent 
daccord:  parquoy  est  toutiours  requis  de  yellier  et 
fere  bon  guet    {Beg.  du  ConseU.  foh  180.) 

Jendi  30. 

Les  ministres  et  le  consistoire.  Lesqueulx  Bont 
yenuz  en  conseyl  et  par  lorgane  de  M.  Galvin  a 
este  propose  les  insolences  faictes  audit  consistoyre 
par  le  secretaire  Berthellier:  requerant  il  pour- 
Yoystre  affin  que  Ihonneur  de  Dieu  et  du  magestral 
ne  soyt  villipende.  Et  sur  ce  ordonne  qui  soyt 
appelle  ledit  Berthellier  pour  respondre  desdites 
insolences,  et  selon  oe  que  lon  verra  Iny  soyent 
faictes  les  remonstrances  grandes.  {Reg.  du  ConseU. 
fd.  181.) 

—  Quant  aux  insolences  faictes  a  certain  bap* 
tesme  a  8.  Pierre  resoluz  que  grandes  remonstrances 
Boyent  faicim  etc.  (ibid.). 

—  Et  de  oe  que  les  ministres  hont  parle  du 
mariage  dudit  magnifique  Megret  et  de  Marguerite 
Scarron,  et  que  selon  Dieu  lon  ne  peult  icelluy 
proDunce  nul,  dont  il  ont  prie  il  avoyer  adyys  Re- 
solaz  que  lesditz  ministros  en  peulvent  escripre  aut 
consistoyre  de  Gex  iouxte  leur  advis  mes  que  lon 
demore  a  oe  quest  este  pronunce  en  Gonseyl  (ibid.). 

—  Argentoratum  conditiones  Caesaris  redpit. 
(Ep.  1073.) 

SEPTEMBRE. 
Jendi  6. 

lehan  Calvin.  Lequelt  a  prie  avoyer  advis 
BQs  les  almanach  qui  se  impriment  dans  Oeneve 
dans  lesqneulx  illya  plusieurs  superstitions  priant  il 
adviser  et  ne  permecstre  telles  abusions:  et  sem- 
blablement  a  propose  qui  senquyerent  en  limpri- 
merie  de  Yizan  dea  Instructions  denfans  dans  les- 
quellesillyaplusieursydolatries:  requerant  il  avoyer 
advya  et  il  pourvoystre.  Ordonne  que  les  ministres 
oe  doybeent  assembles  pour  fere  convertion  desditz 
almanacn  et  soyt  deffenduz  a  tous  imprimeurs  de 
Oeneve  de  non  imprimer  chose  quelconque  que  ne 
8oyt  presente  en  conseyl,  sus  poienne  de  lindigna- 
tion  de  la  Sgrie:  et  en  visitant  lesdites  Instruc- 
tions  denfans  soyt  appelle  le  8'  Glaude  du  Pan  et 
lehan  Chaultemps. 

Calvim  opera.    Vol  XXI. 


Meubles  estans  en  la  moyson  de  M.  Galvin. 
Et  des  meubles  estans  en  la  moyson  out  il  habite: 
Resoluz  que  le  menage  de  boys  soyt  laysse  en  ladite 
moyson  et  des  aultres  meubles  soyent  laysses  audit 
Calvin  iouxte  le  prys  taxe  par  les  S^  de  Fosses 
et  Ghaultemps  et  largent  dicyeulx  luy  sera  re- 
battu  quartemps  pour  quartemps  et  que  les  verrieres 
neccessaires  soyent  faictes  enladite  moyson  aut  des- 
pens  de  la  Seigneurie.     (Reg.  du  ConseU.  fol.  186.) 

—  Et  quant  a  ce  qui  a  parle  de  fere  responce 
aut  consistoyre  de  Gex  sus  le  mariage  du  Magni- 
fique  resoluz  que  lon  demore  a  ce  quest  fayct  et  si 
les  ministres  veullent  escripvre  en  particulier  qui 
le  peulvent  fere  sans  blasme  la  seigneurie  (Aid.). 

Vendredi  14. 

M®  lehan  Galvin.  Lequelt  cest  lamente  de 
quelques  lectres  que  lon  veist  publiquement  par  les 
tavernes  specialement  par  TroIIiet:  et  pource  que 
cella  pourroyt  estre  au  desavanchement  de  la  pa- 
rolle  de  Dieu  a  prie  il  avoyer  advys  et  qui  espere 
que  telles  lectres  sont  controvees  et  falciffies  com- 
bien  qui  en  soyent  estes  aulcunes  desrobbes  a  Me 
Pierre  Viret:  suppliant  il  avoyer  advys.  Resoluz 
qui  soyt  appelle  leditTroIIiet  et  quiaye  a  apporte 
ladite  lectre  pour  icelle  visite. 

Sur  ce  que  autiourduy  ledit  Galvin  cest  la- 
mente  de  une  lectre  missive  laquelle  a  este  des- 
lyvre  en  conseyl  par  M.  Trolliet:  Et  icelle  en- 
tendue,  resolu  voyeant  que  le  magestral  est  par 
ioelle  blasme  que  icelle  soyt  monstre  audit  Calvin: 
lequelt  Galvin  layant  vheu  icelle a recogneu  avoyer 
escripte  et  a  fayct  ses  excuses  prendre  les  choses 
a  la  bonne  part  et  adviser  qui  naye  nulle  sizanie 
en  leglise.  Ordonne  que  remonstrances  soyent  faictes 
esdits  Calvin  et  Troillet,  qui  ayent  a  vivre  en 
paex  et  que  les  dobles  de  la  dite  lectre  soyent  re- 
tires.    (Beg.  du  ConseU.  fol.  194.) 

Lundi  17.. 

Inibertus  Paccolet^  prof.  Lausannensis  moritur. 
(ijp.  1078.) 

Lundi  24. 

M.  GaWin  a  grandement faict  ses  lamentations 
avec  les  ministres  a  cause  du  reffu  qui  fust  faict  a 
lohan  Baudiere  pource  qui  volloyt  pourter  batize 
certain  enffans  a  bataysme  combien  qni  luy  fust 
deffendu  pource  qui  avoit  este  prive  de  la  cenne  et 
combien  qui  luy  soit  este  remonstrer  que  il  az  este 
dempuis  pource  qui  ne  voullust  obnir  en  grand 
scandalle  mesme  qui  az  faict  convenir  maistre 
Raymon:  requerant  il  avoir  du  regard  et  il  pro- 
voistre.  Ordonne  que  il  soyt  appelle  et  luy  soit 
faicte  la  remonstrance  et  aussi  advise  sus  les  esdict 
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et  qui  doibjent  ballier  le  roUe  de  ceulx  a  qui  lon 
a  defendu  la  cenne  pour  il  proyoistre. 

Aussi  a  exposo  comme  il  est  demeure  certaine 
lectre  es  mains  de  Messieurs  la  hout  lon  la  volu 
charge  et  que  lon  dispit  que  il  avoyt  charge  aul- 
cungB  dcs  Seigneurs  du  conseyl  ce  que  il  naz  faiot 
disant  que  lon  a  translacte  aultrement  que  elle  nest 
en  lactin  comme  il  veult  remonstrer  en  plusieurs 
passaige  mesmes  comme  David  fust  legier  fist  faire 
les  monstres  au  peuple  et  pource  moyen  voullu  faire 
des  tailles  parquoy  fust  dict  par  le  propheste  qui 
vivoit  sans  dieu:  et  aussi  le  propheste  Ezechiel  le- 
quel  voulsit  faire  voir  les  tresor  etc.  et  aussi  comme 
il  vivoit  sans  dieulx:  et  que  en  ce  il  ny  az  point 
de  mal  mes  come  cest  une  callomye  contre  Dieu 
et  luy. 

Item  aussi  a  propose  comme  le  Sr  de  Fallex 
a  este  icy  mes  qui  naz  point  heubz  de  responce 
sus  la  requeste  par  luy  faict  etc.  surquoy  seroit  bon 
de  ce  accommode  a  luy  et  luy  monstrer  signe  de 
amytio  comme  M.  M.  de  Basle  en  hont  escriptz  en 
sa  faveur. 

Daventaige  comme  Roz  monet  a  dict  et  pro- 
ferir  plusieurs  paroUes  lesquelles  sont  diffamatoyre 
contre  luy  et  lesglisse  de  nostre  seigneur:  requerant 
il  avoir  de  ladvys  et  luy  en  faire  iustice  etc.  Or- 
donne  que  il  soit  appelle  a  demain  et  que  quant  a 
M.  de  Falles  que  si  a  veult  quelquechose  que  ii 
viengne  icy  et  lon  provoistra  comme  de  rayson. 
iReg.  du  Conseil.  fd,  200  v.) 

Jeudi  27. 

Ccnsistoire,  M.  lehan  Galvin  a  propose  que 
dimanche  dernier  il  avoit  este  adverti  dung  soan- 
dale  dont  il  estoit  grandement  affiige  en  son  cueur. 
Cest  dung  souspecon  dadultere  questoit  entre  la 
femme  de  son  frere  Anthoyne  et  lehan  fils  de 
lehan  Chautemps:  pourquoy  prie  le  consistoire 
dadviser  diligemment  sur  tel  cas  sans  avoir  accep- 
tion  de  personnes  demandant  estre  escuse  sil  ne 
vouloit  estre  present  a  lexamen.  SuU  Vinterrogatoire 
des  deux  inculpes ,  qui  nient :  toutes  fois  elle  confesse 
quelle  a  dict  a  sa  servante  CoIIette  daller  ledit 
iour  au  sermon  a  S.  Pierre  pendant  quelle  mesme 
iroit  a  S.  Gervays  et  quelle  ny  est  point  allee. 
Chautemps  apres  s'etre  coupe  dans  ses  reponses 
confesse  avoir  presse  de  deshonneur  ladite  Anne 
dimanche  dernier  et  sen  repent,  et  que  si  ladite 
Anne  heust  este  aussi  folle  que  luy  les  choses  se 
fussent  mal  passees.  Item  confesse  quil  entra  une 
nuit  en  la  chambre  de  ladite  Anne  et  la  sollicita 
a  mal  mais  estant  repousse  par  elle  quil  se  retira. 
Ladito  Anno  confesse  ce  que  dessus  et  quc  quant 
il  est  venu  a  elle  de  nuiot  ce  fut  durant  que  An- 
thoyne  son  mari  estoit  en  Bourgoigne.  Advis  que 
losdits  Chautemps  et  Anne  soient  remis  devant 


Messieurs  a£Gn  den  tirer  la  pure  verite  leur  deman- 
dant  serment  et  examiner  les  teBmoings.  (Reg.  du 
Consistoire,) 

Vendredi  28. 

M**  Pierre  Vi  r  e  t  a  propose  come  ii  estoit  venuB 
icy  a  cause  de  certaine  lectre  que  se  adressoyent  a 
luy  par  M.  Calvin  lesquelles  sont  demouree  par 
loB  chemins  et  dempuis  revellee  a  aulcungs  par  ung 
gallant  qui  taiche  de  le  mectre  a  dhesonneur  et  les 
aultres  qui  lont  emporte  ce  que  luy  tombe  a  des- 
honeurs  et  que  actendu  que  elle  se  adressent  a 
luy  et  que  il  luy  actoche  il  requier  entre  aultres 
choses  de  la  luy  restituer  etc.  et  plus  aultres  choses 
etc.  Ordonne  que  ladite  lectre  luy  soit  BeuIIement 
monstree  et  que  lon  ne  la  luy  rende  point  ains  que 
lon  la  garde  pour  monstrer  en  temps  et  lieulx 
contreC  orna  et  les  aultres  etc.  et  quo  M.  Calvin 
sent  puiBse  exouser  et  respondre.  (Reg.  du  ConseU. 
fol  205  6.) 

OCTOBRE. 
Lundi  1. 

M*  Calvin  et  Pierre  Viret  ministreB  hont 
propose  laffiaire  de  la  lectre:  se  veulleut  excuser 
mesme  sur  ce  motz  qui  est  esoript  allecte  (sic) 
quest  honnorable  et  que  il  nest  pas  a  dheshonneurs, 
requerant  que  si  cella  est  que  lon  en  advise  et  que 
il  facent  reparation  si  auicungs  mal  il  est  oogneust: 
toutteffoys  que  ceulx  qui  lont  translatte  lont  trans- 
lactee  aultroment  et  qui  ny  az  personne  seant  qui 
la  sache  exprimer  ny  construyre  fors  Me  Pierre 
Yiret:  et  que  non  obstant  il  ny  a  point  de  mal: 
requerant  il  avoir  de  ladvys:  et  pour  ce  auBsi  qui 
en  pourroit  ensuyvre  plus  grand  mal  et  qui  puisse 
suyvre  contre  celluy  qui  lea  luy  a  derobbe  etc. 
Ordonne  que  la  lectro  doibje  demeurer  et  conune 
il  soyent  appelle  par  le  S'  lieutenant  Cornaz  pour 
declaire  la  lectres  en  ses  point  et  passaige  et  iouxte 
cella  proceder.    (Reg.  du  ConseU.  fd.  206  v.) 

Mardi  2. 

M«  Pierre  Viret.  Lcquel  a  expose  comme 
par  cy  devant  il  avoyt  requis  qui  hiy  fost  ballier 
la  lectres  adressante  a  luy  et  que  il  ne  luy  az  point 
este  rendue:  nommement  luy  en  az  este  faict  reffiis. 
mes  pource  qui  la  peult  advoir  il  sentz  depourte 
et  toutteffois  que  il  ne  perdra  pas  son  droyt  nj 
mains:  il  pense  que  aussi  lon  nenst  peult  pas  charge 
celluy  qui  la  escript  pource  qui  est  ministre  de  la 
parolle  de  Dieu  et  daventaige  qui  la  faictz  de  son 
office:  mesmes  voyant  les  vices  et  aussi  que  il 
vouldroit  bien  qui  fust  aultrement  et  que  ce  qui  az 
escriptz  et  qui  hont  heubz  propost  ensemble  oon- 
tenus  en  ladictc  lectre  nestoyt  point  revellationB  de 
conseilz  sinon   par  une  supplication   qui  fust  pre- 
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sentee  en  oonseilz  general  et  que  il  prend  conge 
de  MessiearB  etc.  Surqnoy  luy  a  este  remonstrer 
dn  Bermon  qui  avoit  faiot  que  il  avoit  trouver  les 
citoyens  et  habitant  de  Qeneve  tont  ain8i  qui  avoit 
dn  passe  tousiours  desunis  et  que  tout  ainsi  lavoit 
entendus  par  ung  qui  avoit  cinq  centz  (pltmeurs 
mots  iUisibles)  plusieurs  aultres  choses  longues  a 
reciter  etc.  Et  apres  avoir  ouyr  les  choses  susdictes 
ordonne  qui  allent  digner  avecque  ledit  Pierre 
Viret  ies  Srs.  Pierre  Vandel  Pierre  Tissotz 
lehan  Ohaultemps  etc:  et  que  luysoit  faictes  les 
remonstranoe  que  il  pregne  les  choses  a  la  bonne 
partz  et  que  la  leotre  soit  declairee.  {Reg,  du  Ckm- 
sea.  fd.  207.) 

Vendredi  6. 

La  femme  de  Anthoine  Calvin  contre  lehan 
fils  de  No.  lehan  Ohaultemps.  Pource  que  par 
les  informacions  prinses  a  cause  de  la  paillardise 
commise  entre  eux  yeu  qui  az  presumption  de  la 
palliardise  entre  eulx  eto. :  Ordonne  qui  soyent  ouyr 
et  estant  ouyr  que  iouxte  leurs  responces  soyent 
mis  en  prison.    {Beg.  du  ConseH.  fol.  211.) 

Jeadi  U. 

Sur  la  detencion  de  Anne  femmo  dAnthoino 
Galvin  et  lehan  Ohaultemps  iesqueulx  sont  dete- 
nus  pour  avoir  palliarde  oomme  la  presumption  est 
iouxte  les  informacions  sur  ce  prinses  et  que  ledit 
lehan  a  este  trouver  leant  dedans  a  heure  suspecte 
et  qni  se  soit  faict  plusieurs  dontz  les  uns  les  aul- 
tres  dont  il  a  de  grand  admenicalle  (?)  iouxte  ies- 
dictes  informations  et  confessions  Ordonne  qui  soyent 
separer  et  puis  apres  plus  ouitre  admonete  de  dire 
la  verite  et  procede  come  long  a  faict  aux  aultres. 
{Beg.  du  Conseil.  fol.  214.) 

Dimanche  14. 

OynstanHa  se  dedit  Caesari.    (Ep.  1083.) 

Landi  16. 

M*  Guillaume  Farel  est  venuz  icy  ayant  en- 
tendn  qui  avoit  aulcungs  trombie  et  mesme  a  cause 
de  certaine  leotre  addressante  a  M^  Pierre  Yiret 
et  lequel  sent  est  aller  mal  content  pource  que  long 
ne  la  Yonlsit  restituer.  Et  pourtant  qui  az  tous- 
iours  este  fidelle  serviteur  et  amys  de  la  ville  et 
luy  aussi  et  mesme  qui  hont  expose  leurs  personnes 
non  obetant  toutes  adversite  que  soit  advenues  ius- 
qnes  a  la  mortz  et  que  il  est  encore  prest  de  le 
&ire.  Et  pourtant  quil  est  admys  de  la  Seigneurie 
et  pour  rendre  son  debvoir  il  requier  de  non  perdre 
nng  tel  homme  ains  de  le  retire  et  entretenir 
Gomme  anparavant  et  le  semblable  a  faict  aussi  de 
M.  Calvin  disant  qui  nya  homme  sur  la  terre  qui 
escripve  en  tclle  eflfioasse  de  lesucrist  contre  lan- 


tecrist  comme  luy  dont  est  de  besoings  de  non  ainsi 
faire  car  au  lieu  de  luy  pourter  honeur  lon  sen 
mocque  deulx  et  de  luy  aussi  luy  tirant  la  langue 
apres  non  pourtant  il  ne  sent  soucie  pas  beaucopt 
touteifois  telles  choses  ne  doibvent  estre  permises 
daultant  qui  ne  desiro  sinon  le  bien  Ihonneur  de  la 
ville  et  des  habitant  et  daventaige  a  remonstrer  de 
se  entretenir  de  la  Sgrie  de  Berne.  Paroillement 
qui  a  aulcungs  qui  se  mocquent  de  lesucrist  par 
les  tavernes  etc.  Ordonne  de  le  remercier  etc.  et 
en  apres  de  prendre  informadon  contre  celuy  qui 
luy  a  tire  la  langue  apres.  Et  aussi  que  lon  sache 
de  luy  qui  est  celuy  qui  az  ditz  qui  a  non  pas  sinon 
ung  homme  de  bien  et  de  iustice  que  Amblard 
Corna  item  de  ceulx  qui  se  mocquent  de  lesucrist 
par  les  tayernes.  Et  aussi  qui  soit  appelle  au  soir 
asupper  avec  Messieurs.    {Beg.  du  ConseU,  fd.  217.) 

Mardi  16. 

Sur  la  detencion  doAnne  fille  de  nobloNyco- 
las  Lefertz  femme  de  N.  Anthoine  Galvin  de- 
tenue  pour  estre  acusee  de  avoir  palliarde  avec  le 
filz  du  8r  lehan  Ohaultemps  le  ieune:  touteSbis 
pour  oe  qui  ny  a  point  de  choses  evidentes  et  appro- 
bations  par  tesmoignage  fors  par  presumption  sur- 
quoy  lesditz  respondent  estre  aller  ct  venus  dans 
ladicte  maison  et  que  il  az  este  trouve  a  heure  sus- 
peote  de  nuyct  etc.  Ordonne  quelie  soit  liberee 
par  le  moyens  de  sa  submission  et  soit  representer 
et  aussi  de  leurs  defendre  la  compaignye  lung  de 
laultre  par  lectre  ny  anltrement  ctc.  et  luy  faispant 
les  remonstrances  de  vivre  honnestementz.  Sus 
la  detencion  dudit  lehan  Ohaultemps  le  ieune 
par  les  causes  sus  escriptes  et  ayant  ouir  les  res- 
ponces  et  aussi  confessions  duditz  detenuz:  ordonne 
que  le  semblable  remonstrances  soyent  faictes  audiotz 
et  telles  defences  de  non  plus  ainsi  aller  la  et  fre- 
quenter  avec  elle.    (^Reg.  du  Conseil.  fd.  219  t?.) 

—  M*  Ouillaume  Farel.  Les  Brs.  Sindicques 
Ohappeau  Rouge  et  Yandel  et  aultres  Sgrs 
hont  refferuz  sur  la  response  a  luy  faicte  que  il 
prens  les  choses  a  la  bonne  partz  et  que  de  ce  qui 
avoit  proposer  que  lon  luy  en  feroit  remonstranoes 
a  ceulx  qui  vouldroit  declairer  que  luy  auroyent 
faict  aulcunes  iniures  etc.  Et  plusieurs  aultres 
choses  qui  sont  obmises  pour  eviter  prolixite.  Arreste 
que  il  soyt  prier  dattendre  pour  trouver  moyens  de 
meotre  en  ordre  et  paix  sus  les  choses  susdictes 
(t&id.). 

—  Edictz  Bur  le  Oonsistoyre.  Sur  oe  qni  este 
respondu  que  auounement  ledit  ministre  Guillaume 
a  tenus  aulcungs  propos  contre  M.  Trolliet  et 
aussi  qui  veullent  quasi  dire  que  lesglisse  est  miseri- 
cordieuse  et  quelle  ne  pugnis  point  mais  que  cest 
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le  magestral  suyyant  la  relation  du  conBistoyre  la 
pugnition  doibtz  ostre  faicte  et  que  il  ne  veullent 
par  cclla  usurpe  ledit  magestral:  mes  il  leurs  appar- 
tient  de  rcprendro  et  admonetter  et  touteffois  que 
ce  qui  avoit  dictz  a  table  que  cella  debvoit  demeure 
la  en  paix.  Ordonne  que  les  esditz  dudit  consis- 
toyre  soient  visite  et  si  aulcunes  choses  de  non 
observe  que  cella  soit  corrige,  sinon  si  ce  trouve 
bien  qui  doibjent  demeurer  en  leur  estre. 

Sur  le  differentz  estant  a  cause  de  la  lectre 
escripte  par  M.  Calvin  a  M«  Pierre  Viretz  la 
hout  il  az  plusieurs  particullier  qui  en  sont  interesse 
dont  il  seroit  bon  que  la  chose  fust  declairee  et 
paciffiee  et  pour  cella  faire  de  envoye  querre  M® 
Yiretz  affin  de  faire  declarations  de  ladicte  lectre 
etc.  Ordonne  que  ledit  S^  Oalvin  le  S'  lieute- 
nantz  et  ledit  M«  Viret  pour  respondre  de  ladicte 
lectre  article  par  article  et  que  M.  Calvin  soyt 
ouyr  a  leudy  pour  vuyder  ladiote  lectre  etc.  (ibid.). 

Jeadi  18. 

Letre  do  M.  Calvin.  Sur  la  contencion  de 
plusieurs  lesqueulx  sont  este  nommes  et  blaphme 
par  la  letre  escripte  de  M.  Calvin  par  la  persua- 
tions  de  Amblard  Cornaz  surquoy  lon  auroit  re- 
mis  ledit  Calvin  debvoir  respondre  article  par  ar- 
ticles  et  affin  que  la  chose  demeure  en  paix  ce  que 
il  az  expose  aux  pres  de  la  verite  bien  ouverte- 
ment  etc.  Et  touteffois  que  cella  il  hont  faict  non 
point  par  maulvaise  intencion  mes  a  la  bonne  partz : 
ordonne  que  il  soyent  faict  articles  sus  les  point 
et  passaige  de  ladictes  letres  et  que  sur  iceulx  il  doibge 
respondre  et  apres  quil  aura  respondu  sur  ce  adviso 
etc.  Lequel  apres  a  respondu  comme  est  contenus 
en  ung  feulliet  appart  sus  lesditz  articles  requerant 
le  prendre  a  la  bonne  partz  et  qui  ne  la  faictz  par 
maulvaise  intencion  etc.  comme  dessus:  surquoy 
ayant  ouyr  lesdictes  responces  et  excuses  arreste 
que  ledit  S'  Calvin  doibge  myeulx  faire  son  deb- 
voir  une  aultreffois  et  que  toutes  choses  soyent 
callee  quant  a  luy  et  que  sur  le  reste  ledit  S' 
Corna  lieutenant  en  doibge  respondre  touteffois 
et  quantes  qui  en  sera  demande  et  aussi  que  la 
letre  luy  soit  restituee  mes  que  le  double  demeure 
pour  respondre  sur  icelle  et  soyent  assemble  Mes- 
sieurs  avec  les  ministres  pour  faire  une  bonne  re- 
consilliations  de  ceulx  qui  ne  prengnent  point  la 
cenne  et  aultres  qui  sont  en  contencions.  (Beg.  du 
ConseU,  fol.  221.) 

—  M«  Ouillaume  Farel.  Sur  ce  oomme  il  a 
este  preditz  ayant  ouyr  lexposition  de  la  letro  de 
M.  Calvin  et  ses  responces  sus  les  articles  il  a 
faictz  les  remonstrances  disant  que  lon  ne  debvoit  pas 
ainsi  fere  repondre  ledit  Calvin  daultant  la  callite 
de  sa  personne  qui  pourroyt  estre  indigne  ou  quel- 


que  aultre  dont  il  semble  que  la  procedure  soit 
maulvaise  ou  bien  lon  la  debvroit  faire  aux  parad- 
vant  etc.  et  que  il  semble  que  luy  est  celluy  qui 
ayme  tousiours  le  profitz  et  salut  de  la  ville  et  que 
cest  Ihomme  plus  excellen  en  science  et  savoir  qui 
a  remonstrer  a  beaulcopt  de  gens  oomme  a  Luther 
Mellanton  et  aultres  leurs  faulte  parquoy  ne  fault 
aoyre  ungs  taz  de  gens  mal  complessionne  vivant  par 
les  tavernes  disant  mal  de  luy  et  du  magestral :  re- 
querant  il  mectre  ordre.  Arreste  que  il  soyent  faictes 
des  remerciacions  et  aussi  qui  doibge  baille  la  lettre 
audit  M«  Pierre  Viretz  [ibid.  fol.  221  v.). 

—  Les  responces  de  Sp.  Sr  lehan  Oalvin  sur 
le  contenu  de  la  lettre  par  luy  escripte:  sur  quoy 
sont  este  faict  articles.   En  conseil. 

Premierement  sur  le  preavis.  A  cause  dnn 
livre  de  Farel  qui  doibt  estre  en  briefz  imprima 
Respond  que  ne  la  pas  faict  a  la  maulvaise  partz 
dautant  que  la  chose  ne  attochoit  point  a  la  Seig- 
neurie  et  que  voyant  que  cest  loffice  de  limprimeur 
qui  doibz  cella  faire  toutesfoiz  qui  (quHl)  se  fust  este 
advertir  qui  ne  leuz  pas  faictz  et  que  jl  a  henbz 
plusieurs  livres  devant  luy  mes  il  ne  les  az  voulsu 
voir  sans  la  cognoissance  de  la  Seigneurie  ny  sen 
veult  mesler. 

Sus  le  second  a  cause  de  la  declaration  faicte 
par  Amblard  Corne  auquel  jl  az  donne  conseilz 
et  a  presche  publicquement  et  aultrement  comme 
audit  article:  respond  que  apres  qui  heubz  entendu 
par  la  voix  de  conseilz  general  le  tout  de  deponr- 
tement  dudit  Corne  qui  en  escripvoit  audil  M" 
Pierre  Viretz.  Et  si  mesme  en  ce  qne  est  ea- 
criptz  apres  que  pour  aultant  que  lon  le  suspicioDne 
sesprouvoyt  de  luy  avoit  donne  oonseilz  qae  jl  luy 
escripvoit  en  ceste  maniere  et  touteffois  jl  ne  luy 
donne  jamais  ayde  ny  conseil  en  la  sorte  que  lon 
entend. 

Sus  le  3.  a  cause  de  oe  qnil  a  esoriptz  quil  en 
az  aulcungs  nommes  en  la  lettre  qui  voulloyent 
faire  le  protestz  de  cristz  regne  sans  cristz  et  les- 
quelz  avoyent  este  de  nouveaulx  sindicque  et  oon- 
selliers  et  qui  luy  fault  cheminer  en  ypocrisie: 
respond  que  cella  quil  en  az  escript«  ce  a  este  pour 
remonstrer  audit  M^  Pierre  Viretz  comme  jl  estoit 
contrarie  pour  non  monstrer  ladicte  ypocrisie  et  qui 
luy  sembloyt  que  lon  ne  cheminoit  lors  que  en  ypo- 
crisie. 

Sns  le  4.  note  que  a  dictz  que  les  Srs.  lehan 
Amyed  Curteti  Domene  Darlod  Avme  Perrin 
laques  des  Ars  avoyent  este  esleu  smdiqneB  Lois 
Bernard  et  Pierre  Vernez  de  noavoaulx  eslenz 
oonseiUer  qui  voulloyent  experer  quelque  chose 
deux  mes  soubs  ce  ombre  de  lesucrist  vouUoyent 
vivre  sans  Crist  etc.  Respond  que  combien  que 
laye  ainsi  escriptz  jl  ne  la  pas  escripz  en  jntencion 
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de  les  blapBxner  ny  jamais  ny  pensaz  ponr  lea 
diffamez  ainsi  que  lon  le  prentz  et  seroit  bien  marry 
de  lavoir  faictz  et  en  youldroit  bien  reepondre  et 
Boaffrir  pugnytion  requerant  prendre  les  choses  a 
la  bonne  partz.  (Beg.  du  Conseil  feuUlet  non  numerote^ 
mefUionnS  dans  le  proces-verhal  prScedent.) 

—  Consistoire.    M.  Calvin  a  propose  que  sa- 

chant  que  ia  femme  de  son  frere  Anthoyne  est 

delivree  de  prison  et  nonobstant  les  grandes  presump- 

tioDS  quon  avoit  trove  sur  elle  Messieurs  nont  trove 

oulle  cause  de  suivre  a  ceste  cause  sur  plus  le  con- 

Bistoyre  y  congnoistra  afHn  que  suyvant  lordonnance 

de  Meseieurs  ils  orront  le  mari  et  la  femme  reioinctz 

ensemble.    Le Sindique Ghapeaurougea declayre 

que  Messieurs  nayant  trove  cause  de  divorsse  avoient 

ordonne   la   dite  Anne  deust    retorner    aveo  son 

znari  toutefTois  aveo  condition  quelle  demande  merci 

a  son  mari  en  Consistoyre.    Ladvis  du  Consistoyre 

est  que  M*  Ouillaume  Farel   ministre   du   sainct 

eyangille  luy  fera  presentement  grandes  et  bonnes 

remonstrances  du  scandalle  quelle   a   commis:    ce 

que  £Eiit  M"  Ouillaume  luy    remonstrant   son  ypo- 

crisie  et  sonvent  elle  a  faiot  grand  opprobre  et  plu- 

sieurs  Bainctes  remonstrances  luy  ont  este  fiiictes. 

Est  comparu  ledit  Antoine  Calvin   auquel  Anne 

sa  femme  se  mettant  a  terre  a  deux  genoux  a  de- 

mande  meroi  et  grace  et  aM.  Calvin   frere   de 

sondit  mari  lesquels  lont  benignement  receu  et  par- 

donne  pourquoy  ont   este  renvoyes  en   paix   aveo 

admonition  de  vivre  en  bonne  dilection  lung  devers 

lanltre.     iBeg.  du  Consistoire.)     Les  proces-verhaux 

du  cansistaire  prSsentent  ici  une  grande  lacune.     Un 

vdume  est  perdu  qui  embrassaii  la  periode   depuis 

OcL  1548  jusqu'a  Fevrier  1550. 

Vendredi  19. 

Le  pere  Chautemps  demande  qvlon  mette  son 
fis  en  prison  parce  qu*U  est  vaooabun.  AccordS. 
(Beg.  du  ConseU.  fd.  222  v.) 

Samedi  20. 

NuptiaeAntoniiBorboniietJoannae^AJbret. 

Lundi  22. 

Lettre  de  Calvin  a  Lord  Somerset  sur  la  ri- 
formation  de  VEglise.    {Ep.  1085.) 

Mercredl  24. 

Beea  Oenevam  venit.    (Ep.  II76.) 

Jendi  25. 

Le  maifitre  de  lescolle.  8ur  ce  qui  az  este  propose 
par  M.  Calvin  que  M*  Pierre  et  luy  sont  iour- 
nellement  en  oontencion  les  ungs  contre  les  aultres 
et  qne  ledit  bachellier  nest  pas  suffisantz  dont  ne 


pourroyent  vivre  en  paix  pourquoy  il  seroit  bon 
de  il  remedier  etc.  Ordonne  que  soyent  ouyr  lungs 
devant  laultre  apres  digner  ou  demain. 

M®  Herasme  maistre  descolle.  M.  Calvin  a 
expose  comme  ledit  M^Herasme  a  iure  certaine 
femme  laquelle  il  az  admene  icy  laquelle  il  veult 
exposer:  requerant  luy  permectre  actendu  que  est 
de  bon  estaz  et  renommee  etc.  Ordonne  que  il 
soit  advise  sur   cela.    (Reg.  du  Conseil,  fdl.  225  t;.) 

NOVEMBRE. 

Jeudi  1. 

On  a  des  nouvettes  par  Calvin  sur  les  ouver- 
tures  faites  par  les  7  cantons  aux  5  cantons  evan- 
gelistes  qui  dheussent  prendre  Unterim.  {Beg.  du 
ConseU.  fol.  232.) 

Vendredi  2. 

Vireti  legatio  Bemensis  de  disciplina  sevenus 
exercenda.    (Ep.  1088  seq.) 

Jendi  29. 

Senatus  Oenevensis  liheUum  contra  Interim  a 
Calvino  conscriptum  examini  subiid  iubet.  {Ep. 
1 100.) 

DilCEMBRE. 
Vendredi  14. 

M.  Calvin  a  expose  que  pource  que  le  temps 
se  approche  de  la  cenne  et  qui  a  beaucoptz  de  gens 
de  la  ville  qui  se  abstienne  de  recepvoir  la  saincte 
cenne  de  nostre  Beigneur:  et  mesmement  le  S'capi- 
taine  Perrin,  Francois  Favre,  lehan  Favre, 
PauIeEmblertZy  lehan  le  Bossu  etplusieursaul- 
tres :  et  mesme  il  oraint  que  soit  a  loccation  de  luy  et 
de  aulcunes  rancune  qui  hont  contre  luy:  touteffois 
que  il  ne  leurs  en  a  donne  aulcunes  occations:  re- 
querant  il  avoir  de  ladvis.  Et  aussi  qui  en  a  de 
ceulx  que  au  lieu  de  luy  appelle  Calvin  il  luy  ap- 
pellent  Cayn  et  aussi  il  en  a  de  ceulx  qui  hont 
imposer  a  leurs  chien  Calvin  que  ne  doibt  estre 
permis  etc.  requerant  mectre  ordre  sus  le  tout  afiGn 
que  chascungs  vive  cellon  Dieu  et  sa  paroUe  etc. 
Arreste  quant  aux  different  estant  entre  les  sus- 
nommes  par  ledit  S'  Calvin  que  avec  lundi  les 
S"  Sindicques  et  le  conseilz  se  assemble  expresse- 
ment  pour  les  appoincter  les  ungs  avec  les  aultres 
mesme  ledit  capitaine  Perrin  et  Francoy  Favre 
et  quant  a  ceulx  qui  hont  mesditz  et  parler  ainsi 
que  informations  soyent  prinses.  {Beg.  du  Conseil^ 
fd.  265.) 

Mardi  18. 

Suyvant  ce  que  demierement  fust  propose  par 
M.  Calvin  que  plusieurs  sont  qui  se  abstiengnent 
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de  recepyoir  et  prendre  la  cenne:  mesme  le  capi- 
taine  Perrin  que  lon  pretend  qui  aye  ayne  contre 
M.  Oalvin  et  aultres  dont  cella  ne  doibt  estre 
Bouffert:  ains  seroit  de  besoings  de  Iob  reconBeiile 
euBemble  et  tous  anltrcB:  Surquoy  ledit  Ferrin 
a  eate  admonette  de  deolaire  Icb  causes  pour  Icb- 
quelloB  il  yeult  mal  aux  auItroB  et  qui  bo  aBtient  de 
prendre  la  cenne.  Sur  ce  a  respondu  qui  ne  veult 
point  de  mal  a  personne  maiB  qui  luy  Bcmble  que 
lon  le  yeult  charge  sanB  cauBC  disant  qui  tient  a 
luy  de  ce  que  Geneye  nest  paB  en  paix  ce  qui  neBt« 
Oar  il  yeult  yiyre  en  paix  et  naz  offendu  personne 
ny  mesditz  de  personne  ny  moiuB  contreyenus  aux 
esditz  ny  desobairy  parquoy  requier  le  laisse  on  paix 
et  auBsi  quant  a  ce  que  il  se  astient  de  recepvoir 
la  cenne  que  daultant  que  cest  une  ohose  sainne 
et  libres  parquoy  cella  est  en  sa  conscience  et  aussy 
que  quant  il  sera  en  estre  et  diBpost  de  la  recep- 
yoir  qui  la  recepyra.  Arreste  de  le  admonettc  au 
nom  de  Dieu  qui  doibge  dire  et  declaire  les  causes 
par  quoy  il  se  astient  de  recepyoir  la  cenne,  et 
ceulx  a  qui  il  yeult  mal:  ou  que  si  az  quelcoings 

3ui  sache  que  luy  ayo  faict  despIaiBir  que  le  doibge 
eclairer  pour  il  proyoistre.  Apres  ledit  Oapitaine 
Perrin  a  este  appelle  {U  parait  manquer  un  nam) 
lequel  a  declaire  que  ne  yeult  mal  a  personne  et 
qui  perdonne  a  ceulx  qui  luy  hont  faict  tortz  et 
qui  prestend  a  laide  de  Dieu  estre  en  bonne  yo- 
lunte  et  aussi  de  recepyoir  la  cenne,  si  est  dispost 
a  ce  noyel  prochain.  Apres  ayoir  ouyr  lesdites 
choses  a  CBte  ordonne  que  il  soit  faictes  esleyations 
dcB  mains  en  signe  de  yraye  perdonnence  les  ungs 
ayec  les  aultres  et  de  bonne  amytie  et  que  aussi  il 
Boyt  apreste  le  soupper  et  que  MesBieurs  du  Oon- 
seilz  souppent  tous  ensemble  et  aussi  Boyent  ap- 
pelle  les  ministresM.  Oalyin  M«  Albertz  (Abd) 
etc.  et  que  les  signe  de  yraye  amytie  soyent  ap- 
parente  deyant  chascungB.  (Beg.  du  Canseil.  fci. 
267  t;.) 

Jeadi  20. 

11  est  aMouS  a  M^  Ahd  Poupin  6  coppes  de 
froment  parce  quil  a  trop  de  sermons  a  faire  pour 
fii  peu  de  gage.     {Reg.  du  ConseU.  fcl.  269.) 

Samedi  22. 

IfUerim  Lipsiense  a  Mauritio  promulgatum. 

Jendi  27. 

Les  oonseiUers  Chautemps  et  Des  Fosses 
dressent  Vinventaire  des  meubles  mis  a  la  disposUion 
de  Calvin.    (^Ep.  1112.) 

—  Dans  Vannie  1548  parurent  (sans  date  plus 
pricise.) 


1  ^  La  Waduction  frangaise  du  Uvre  coni^e 
le  ConcHe.   (Oeuvres  T.  VIL  Prclegg.  p.  35.) 

2®  Les  premieres  SdUions  (latines)  des 
CommerUaires  sur  les  petites  ipitres  de  S. 
Paul. 


1549. 
JANVIER. 

Vendredi  4. 

Burce  que  le  S'  de  Fallex  est  malade  dont 
il  naz  point  faict  de  pension  au  poyres  ny  donne 
eto.  Sur  quoy  il  az  este  ordonne  que  le  S'  Miohel 
Morel  et  le  S**  Pierre  Bonna  radyisent  lodit 
Seigneur  et  M.  Oalyin  affin  qui  faoe  quelqne  bien 
a  Ihospital.    (Beg.  du  ConseU.  fol.  275  v.) 

Lnndi  7. 

M.  Oalyin  contre  Landruz  et  eon  maiy. 
Lequel  a  propose  que  oombien  que  le  mariage  6oit 
este  (aiot  entre  eulx  et  solempnize  en  leglise  papisto 
et  que  il  ayent  yescuB  ensemble  ce  nonobstant 
puis  que  elle  a  confesse  que  le  joyenne  (?)  queUe 
ayoit  jure  an  parayant  et  quelle  a  afferme  estre  son 
mary  doibt  plustot  ayoir  lieu  que  le  demier  mesme 
que  dempuys  il  ne  font  que  palliarde  et  auasi 
quelle  ne  faict  que  destraicte  des  ministres  dont 
est  requis  de  la  chastie  daultant  quelle  fait  soan- 
dalle  a  leglisse.  Et  aussi  il  en  az  daultres  qni  faig- 
nent  estre  icy  yenuz  par  la  paiolle  de  Dien  et  font 
de  beau  semblanc  mes  qui  en  az  qui  pensent  qne 
dieu  doibge  estre  honorer  en  cloohes  et  en  orgnes 
et  aultres  moyens  et  que  seroyt  un  grand  scandalle 
a  leglisse  et  que  lon  en  pourroit  en  acqnerir  manl- 
yais  bruys  de  les  mectre  en  adyant  mesme  qne 
lon  diroit  que  lon  auroit  reprins  la  messe  et  aoepte 
linterim  dont  cela  tomberoit  en  tresmaulyaise  con- 
seqnenoe:  requerant  il  ayoir  de  ladyis.  Ordonne 
touohant  de  Landru  quant  es  paroIloB  que  lon 
prenez  informaoions  de  cella  et  soyt  pugnye  dudiot 
affaire.  Touohant  des  orgues  quelle  soyent  yisite 
et  mise  adroiot  la  hout  elle  sont  et  que  ai  yient 
queloongs  que  elles  Boyent  yendues  mes  que  lon  ne 
les  mecte  en  ayant  en  nulle  eglisse  ny  touohe  si 
non  pour  les  yendre.    (Beg.  du  ConseU.  foL  277.) 

Vendredi  IL 

M*  Oalyin  contre  Bonifaoe  Oonte.  Snyyant 
oe  que  Bonnifiaoe  Oonte  a  imposer  le  nom  de  Gal- 
yin  a  Bon  chien  et  puis  cest  presente  pour  pourter 
batize  ung  enfant  sans  estre  reconsillier  leqnel  il  a 
reffuzes  actendus  sa  rebellion  requerant  il  ayoir  de 
ladyis.  Ordonne  que  informations  soyent  prisefl 
desdites  paroUoB  et  si  ce  conBte  qui  soit  deteoos 
prisonnier.    (Beg.  du  CmseU.  fd.  280.) 
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Jendi  17. 

Sur  ce  qna  propose  M.  Oalyin  premierement 
de  la  pnblication  des  commandemenB  pour  exorter 
le  peuple  est  arreste  luy  dire  que  quil  adoment 
nng  pety  laffaire  par  escript  et  quil  escripvent 
le  cas  auiourduys  et  qne  demain  il  soit  oeans  ap- 
porter  et  IheuBt  puis  eoit  IheuBt  en  legliBe:  et  affin 
qnil  7  ay  meilleur  asBistence  eBt  reBolu  dire  auz  di- 
zenierB  quil  dient  par  leur  dizennes  que  chascUDg 
TJeoDe  an  Bermon  dimanche  prochain.  Du  livre 
imprime  duquel  il  a  parle  MeBaieurB  le  lyront. 
{Reg.  du  ConseU.  fol  284  v.) 

Vendredi  18. 

Prodafnation  du  Senat  de  Geneve  au  sujet  de 
Vobservation  des  ordonnances  rdigieuses.    (Ep,  1125.) 

Dimanche  20. 

Un  mandement  des  syndics  et  eonseil  est  lu  aux 
sermons  et  catichismes  par  le  commandement  de  Mes^ 
siewrs  touchant  la  reformation.  On  en  trouve  le  texte 
cm  Reg.  de  la  Ven.  Comp.  A.  p.  60  suiv. 

Xardi  22. 

On  a  pria  information  des  paroUes  et  impoBi- 
tion  du  nom  du  ohien  Galvin  par  Boniface  Conte. 
S  ne  se  conBte  point  Binon  par  un  Beul  temoin.  L^en- 
guHe  continuera.    (Beg.  du  Conseil  fd.  288.) 

Vendredi  26. 

Senabus  Argentoratensis  ministros  vetat  contra 
Interim  condonari.    (Ep.  1138.) 

Lnndl  28. 

Vire  tus  Bemam  citaiur  ad  calumnias  quasdam 
responsurus.    (JEp.  1127.  1184.) 

FfiVRIER. 
Samedi  2. 

MinisM  Argentoratenses  contra  deeretum  Senatus 
remonstrant.    (^.  1138.) 

Dimanche  3. 

Senatus  Argentoratensis  db  Imperatore  iubdur 
Bueerum  et  Fagium  dimittere.    (Ep.  1 138.) 

Samedi  9. 

Musculus  ad  professionem  iheologicam Bemam 
voeatur.    (Ep.  1129.) 

Dimanche  10. 

Syndics  de  Vannie:  AmiPerrin^  Domeine  Dar- 
lod,  Pierre  Tiesot,  Henry  Aubert.  Becretairefi:  P. 
Ruffi  et  depuis  Septembre:  Gl.  Roset  et  Fr.  Beguin. 


Lnndi  U. 

Beoonciliation  de  Farel  avec  un  des  principaux 
de  Beme  devenu  banderd.    (Biogr.  M8.  de  Fard  p. 

98  [141].) 

Vendredi  15. 

AssembUe  spSciaie  des  ministres  pour  Vaffaire  de 
Philippe  de  EcoleBia  qui  avoit  tenu  quelques  pro- 
poz  qui  nestoient  point  dedification  et  faiBoit  ques- 
tionB  inutilcB  renversant  et  obscurciBsant  ce  qui 
avoit  este  bien  declaire.  Surquoy  avoit  CBte  faict 
un  recueil  contenant  piusieurB  ineptioB  et  absurdi- 
tez  et  mcBmeB  doctrineB  erroneeB  lequel  luy  a  este 
leu  de  poinct  en  poinct  On  decide  que  la  parole 
luy  serott  provisoirement  interdite  aux  congregations 
jusqtia  ce  qu*U  se  soit  amende.  M^  PhUippe  se  sou- 
md  d  Von  ne  passe  pas  ouire  au  consistoire.  (Beg. 
de  la  V6n.  Comp.  A.  p.  62.) 

Jendi  21. 

Hallerus  Lausanna  transiens  Genevam  petit 
d  Calvinum  adit.    (Ep.  1148  seq.) 

Vendredi  22. 

Hotomanus,  alias  Villierius,  scribit  praefa- 
tionem  versionis  hxtinae  libeUi  contra  Astrclogiam. 
(Ep.  1152.) 

Lnndi  26. 

M.  Oalvin  ministre  a  propoee  tonchant  le  dy* 
volche  du  mariage  dentre  Philibert  Berthellier 
dune  et  leanne  Pynon  de  laultre  part  que  Bon  ad- 
yys  fuBt  de  senqueryr  bI  en  faysant  la  promcBse 
dudit  mariage  fust  rcBerve  la  yolente  du  pere  delle. 
Et  qui  ne  ee  couBte  de  celle  Bynon  par  quelque  leo- 
tre  BUBpicione  ot  que  lon  y  aye  advys.  Gar  quant 
il  furent  au  coDBistoyre  il  ne  propoBarent  pas  cella 
ayuB  ledlt  Berthellier  proposa  Bculement  qui 
avoit  oBte  deffraude  en  largent  qui  luy  ayoyt  oBte 
promiB  questoyt  ung  acceBBoyre.  Resoluz  que  lon 
demoure  a  ce  quoBt  faict  (Beg.  du  ChnseU.  Vol. 
44.  fd.  27.) 

Mardi  26. 

La  femme  Landru  a  nommS  M*  Baymond 
ministre  Sathan,  d  que  sa  femme  avait  tm  autre  mari 
—  Citation.    (Beg.  du  ConseU.  fd.  29.) 

Jendi  28. 

Confroniation  de  Baymond  d  de  la  femme 
Landru.  II  nie  Vavoir  accusee  de  vouloir  deiruire 
Dieu  d  sa  pardle,  d  ne  sait  rien  de  sa  femme  (ibid. 
fd.  31.) 
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MARS. 
Yendredi  1. 

La  femme  Landru  est  mise  en  prison.  Les 
ministres  interviennent  et  demandent  qu^cn  sSvisse  conr 
tre  les  caiomniateurs  (ibid.  fd.  31  v.) 

—  Girard  fait  paraitre  la  tradudion  laiine  du 
traite  sur  VAstrologie,  {Oeuvres  T.  VII.  Prolegg. 
p.  39.) 

—  Bucerus  Argentoraii  dimissus.    (Ep.  1079.) 

Mardi  5. 

Deux  servantes  de  Ferron  Vaccusent  de  propos 
et  actes  impudiques  et  soUicitaiions  —  Conference  avec 
M.  Calvin.    {Reg.  du  Conseil.  fol.  35.) 

Jendi  7. 

M*'  lehan  Calvin  ministre.  Sur  la  proposite 
qui  a  faycte  contre  une  femme  Landru  detenue 
de  ce  quelle  a  deux  marys  contre  Dieu  et  que  cest 
une  femme  dissolue  qui  a  blasme  M®  Raymon  et 
luy  aussy  disant  quil  ayoyt  rebaptize  le  filz  de  sa 
femme  ce  qui  nest  veritable  comment  11  estnotoyre: 
requerant  ne  permectre  telles  calumpnies:  et  ainsy 
qui  a  entendu  que  lon  a  impose  quelque  blasme  sur 
M.  Ferron  ministre  et  que  si  a  offence  qui  soyt 
chastie  pour  estre  exemplaire  aux  aultres.  Resolu 
quant  aut  different  existant  entre  M*  Raymon  et 
ladite  Andru  (sic)  que  lon  suyve  en  droyct  et  que 
lon  examine  les  tesmoings  produict  par  ledlt  Ray- 
mon.  Et  que  touchant  ledit  Ferron  que  les  in- 
formacions  contre  luy  prinses  soyent  cognues  audit 
Galyin  affin  de  ayoyr  son  oonseyl  et  puis  sur  ce 
lon  y  adyisera.    (Beg.  du  ConseU.  fol.  36  v.) 

—  lehan  Oosin  ministre  a  Mouldon  dit  que 
Landru  la  accuse  faussement  de  paillardise  (Und.). 

Vendredi  8. 

Confrontation  entre  Cosin  et  Landru  (ibid, 
fol  38). 

Lnndi  IL 

Elle  est  condamnee  a  faire  amende  honordble  a 
Cosin  et  a  Raymond  et  a  crier  merci  avec  menace 
de  hannissement  en  cas  de  recidive.  EUe  refuse  et 
retourne  en  prison,  —  Remontrance  a  Raymond 
pour  certaine  parole  prononcSe  en  cdere  (ibid.  fd.  40). 

Mercredi  13. 

Synodus  Bemensis,  Minisbri  Genevenses  Bemen- 
sibus  confessionem  de  sacramentis  mitlunt.  (Ep.  1161.) 


Vendredi  15. 

Ferron  veut  etre  pwrgi  des  cakmnies  proferees 
contre  lui  et  demande  a  guitter  le  ministere  (ibid. 
fol.  44.) 

—  fiW-  un  avis  de  Beme  on  prend  des  mesures 
extraordinaires  pour  la  surete  de  la  viUe  (Hnd.  fci.  45). 

Mardi  19. 

On  solde  les  gages  de  Ferron.  (Beg,  du  ConseU. 
fol.  48  V.) 

Vendredi  22. 

II  s'eleve  de  nouveaux  soupgons  contre  Ferron. 
Informations  a  prendre.  (Reg.  du  ConseU.  fol.  52  t^.) 

Lundi  25. 

M®  lehan  Oalyin  et  aultres  ministres  estans 
Boub  lobayssance  de  la  Sgrie.  Lesqueulx  en  lab- 
sence  toutteffois  de  M®  Phil.  de  Eoolesia  minis- 
tre  a  Vandoyre  le  sont  yenuz  accuser  de  plusieurs 
insolences  et  quil  est  incorrigible  et  qui  main- 
tient  des  propositions  heretiques  scandalleux  en  sa 
yie  et  doctrine:  requerant  en  yoUoyer  purge  leglise. 
Resoluz  qui  soyt  et  eulx  aussy  appelle  a  leudi  pro- 
chain  et  que  en  sa  presence  il  proposent  les  mes- 
mes  accusations  qui  ont  propose  affin  qui  puysse 
sur  cella  respondre. 

Et  quant  a  ce  que  ledit  Oalyin  cest  lamente 
des  informacions  contre  luy  prinses  dymenche  der- 
nier  en  sortant  du  sermon  a  linstance  du  procureur 
general  qui  interrogea  aulchongs  tesmoings  sus  la 
predicacion:  Resoluz  qui  soyt  aussi  appelle  ledit 
procureur  pour  scayoyer  qui  la  incite  a  ce  &ire. 

Touchant  ce  qui  a  prie  luy  permecstre  fere  im- 
primer  les  Espitres  S.  Pault  aux  Esbrieux  et  qui 
ne  yeult  fere  liyre  qui  ne  soyt  extrayct  de  la  Saincte 
Escripture  et  en  yeult  tousiour  respondre:  Reso- 
luz  que  sa  requeste  luy  soit  oultroye.  (Beg.  du 
Conseil.  fol.  53  v.) 

Jendi  28. 

Oalyin  et  aultres  ministres  de  Geneye  oontre 
M^  Philippe  de  Ecclesia.  Lesqueulx  par  la  boche 
dudit  Oalyin  sont  yenuz  accuse  ledit  de  Eccle- 
sia  tant  de  sa  yie  que  de  sa  doctrine  et  combien 
que  plusieurs  foys  soyt  este  admoneste  de  soyt  de- 
sistyr  de  plusieurs  propos  faulx  et  heretiques  ne 
oest  point  youlsy  desistyr  de  cyeulx  mes  plustost 
a  fayci  pys  et  nast  youlsu  recepyoyer  telles  admo- 
nitions  et  mesmes  une  foys  qui  estoyt  remys  a  res- 
pondre  en  leur  congregaoion  appres  disne  ny  vinst 
poient  mes  ce  mocquadeulx  et  quelquefoys  eo  leur 
congregaoion  yolloyt  propose  en  grec  et  ii  nen 
scayt  rien  et  parloyt  des  payens  qui  eaoriffient  des 
bestes  cruelles  ce  que  ne  se  oonste  pas  et  parloyt 
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60  mensonge  des  papistes  et  a  tout  propos  parloyt 
coDtre  le  texte  de  lescripture  saincte  et  mestoyt  en 
avant  que  il  falloyt  que  leauorist  souffrit  plusieurs 
foys  et  ce  que  Dieu  a  approuver  il  le  reiectoyt  et 
aussi  quo  Dieu  est  prince  de  noatre  salutz  quant  a 
sa  diyinite  et  que  lesuchrist  a  tousiour  este  a  la 
dextre  de  Dieu  son  pere  et  pIusieiirB  aultres  pro- 
po8  ridiouIleB  et  heretiques:  briefz  qui  a  uBcr  de 
plnsiears  aultrea  propoB  BinistreB  icy  obmiB  causant 
prolixite:  requerant  en  volloyer  purger  leglise  et  le 
deiecte  du  ministore  af&n  que  entre  eulx  Boyent 
ungB  en  vie  et  doctrine.  A  quoy  le  dit  de  Ecole- 
sia  a  faict  ses  reBponces  en  partie  BuffizanteB  en 
partie  non  mes  a  demende  le  doble  de  leurs  pro- 
posites  et  il  06  paraoffre  de  respondre  poinct  par 
poinct  et  le  tout  considere  a  este  par  nous  Or- 
donne  que  moyennant  ledit  de  Ecclesia  ne  vol- 
lie  maintenyr  £EiuIce  doctrine  que  toiis  lesditz  mi- 
nistres  soyent  admonestes  de  soyt  reconsillier  par 
ensemble  et  qui  soyt  laysse  pour  a  present  ledit  de 
Ecolesia  en  son  ministere  et  que  des  icy  a 
Lungdy  prookain  lon  en  doybge  fere  une  conolusion 
afEn  qui  yiyent  tous  en  paex  oomment  bons  freres 
et  ministree  de  la  parolle  de  Dieu  sont  tennz  de 
fere.    (Beg.  du  CanseU.  fd.  55.) 

Vendredi  29. 

Femm  demande  a  Stre  juge.  (Eeg.  du  Ganseil. 
fd.  56  v.) 

—  Ideletta  Calvini  uxar  maritur'  {Ep. 
1170  seqq.) 

AVRIL* 

LiindiL 

M*  Calyin  et  aultres  ministreB  oontre  M®  Phi- 
lippe  de  EcoIeBia  ministre  a  Yandoenvre.  Es- 
qnenlx  ministres  a  este  remonstre  que  oe  d'heu8sent 
reoouBillier  par  enBemble  eulx  et  M"  Ph.  deEccle- 
sia  et  qui  dheussent  oonBiderer  qui  nest  pas  le 
temps  qni  aye  diyision  entre  eulx.  A  quoy  lesdits 
ministres  hont  replique  que  ne  pourroyent  cella  fere 
sans  ayoyer  conference  ayecques  les  aultres  minis- 
tres  de  Geneye  qui  roside  sus  les  champs  et  pour 
ces  oanses  par  eulx  cydeyant  alleguees  ont  prie  en 
Tonlloyer  purger  leglise:  pour  ce  aussi  qui  ont  en- 
tendu  qni  a  preste  argent  a  usure.  Et  pour  aul- 
tant  qui  len  a  labitude  ledit  de  Eoolesia  destre 
nsurier  touteffois  en  son  absenoe,  que  soyt  admo- 
neste  ledit  de  Eocleaia  a  ce  reconsille  ayeoque 
lesdits  miniBtres  yendredy  proohain  en  leur  congre- 
gation  et  aLnsy  ies  ditz  ministres  pourront  ayoyer 
eonferenoe  ayeoque  les  predioans  de  dehors  pour  en 
fere  une  reoonailiation  par  ensemble.  {Beg,  du  Can" 
seU.  fol  57  v.) 

GcUvmi  opera.    Vck  XXI. 


—  La  femtne  Landru  revient  a  la  charge  can- 
tre  le  ministre  Chauvet,  et  camme  eUe  ne  veut  pas 
se  soumeUre  eUe  est  bannie  pour  trois  ans  et  videra 
la  viUe  dans  trois  jours  (ibid). 

—  On  permet  aux  enfants  de  Vecole  dejouer  une 
comedie  de  Terence  au  pre  de  Rive;  et  U  leur  est  dt' 
laue  deux  Sgus  saleU  paur  banqueter  {ibid.  fol.  58). 

Mardi  2. 

Confrontatian  de  Ferron  et  de  sa  servante.  Hs 
regoivent  tous  les  deux  des  semonces  (ibid.  fd.  59). 

Jendi  4. 

Le  mari  de  la  Landru  demande  un  certificat 
de  banne  canduite  et  veut  suivre  sa  femme  (ibid.  fol. 
61  V.). 

Vendredi  5. 

M«  lehan  Calyin  ot  les  aultres  ministres  con- 
tre  de  Ecolesia.  Lesquoulx  ministres  hont  pro- 
pose  qui  ont  heu  conference  par  ensemble  et  que 
iouxte  les  osdictB  passe  en  petit  gran  et  general  con- 
seyl  il  ne  le  peulyent  recopvoyer  en  leglise  pource 
qui  cest  separe  deulx  tant  en  doctrine  que  en  yie 
et  que  pcrsistent  a  leurs  precedentes  requestes 
comment  rebelle  ont  prie  en  yoUoyer  purger  lefflise 
et  que  les  esdiotz  Boyent  obseryes.  A  quoy  ledit 
de  Ecclesia  repliquo  qui  a  tousiour  este  obaissant 
et  que  si  last  fally  il  en  ym\t  fere  reparation  en 
luy  deolayrant  les  passages  et  qui  a  youlsu  optem- 
perer  aux  oensures  et  a  suyyyt  a  ce  qui  luy  a  este 
commande:  et  quant  aux  usiires  sus  luy  impose  il 
nen  est  rien  sus  sa  yie.  Et  estant  aoys  ambes 
parties  a  este  resoluz  de  remonstre  esditz  ministres 
qui  ayent  a  aocepter  ledit  de  Boclesia  et  que  des 
ioy  en  la  il  yiyent  parensemble  en  bonnc  fraternite. 
Touteffoys  si  par  cy  apprcs  il  veult  maintenyr  quel- 
que  faulce  dootrino,  qui  le  viennent  reyelle  et  allors 
il  Bora  demys  de  son  offico  ot  semblablement  soyent 
faictes  bonnes  remonstrances  audit  de  Ecolesia 
de  ce  ioindre  ayecque  eulx  en  vie  et  doctrine  et 
destre  obayssant  aux  ordonnances  et  esdictz  de  Ie« 
glise.  A  quoy  lesditz  ministres  ont  proteste  qui 
Bont  innocent  et  qui  ne  tiont  a  eulx  que  les  faul- 
tes  ne  soyent  corrigos.  Et  aussy  les  remonstrances 
Bont  este  faictes  audict  de  Ecclesia.  {Reg.  du 
ConseU.  fol.  62  v.)  Toufe  ceite  affaire  est  aussi  racon- 
tie  brievement  au  Beg.  de  la  Ven.  Comp.   A.  p.  74.) 

—  Lespitre  S.  Paul  aux  Esbrieux.  Laquelle  est 
compose  par  M.  Calyin  et  luy  az  este  permys  de 
la  fere  imprimer.    {Beg.  du  ConseU.  u.  s.) 

Samedi  6. 

Bucerus  et  Fagius  Argentorato  valedicunt. 

29 
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Yendredi  12. 

Jowr  de  congregation.  On  renvoie  M'  PhUippe 
de  Ecclesia  de  la  seance,  le  tolerant  comme  miDis- 
tre,  ces  MessiourB  le  youlant,  mais  on  ne  veut  plus 
le  regarder  comme  membre  du  corps.  (Beg.  de  la 
Vin.  Comp.  A.  p.  74.) 

—  A  la  mime  occasion  on  censure  le  ministre 
Ferron  pour  plusieurs  legieretez  et  attouchementz 
deshonnestes  de  ses  servantes.  On  demande  quHl 
soit  changS  de  phce  et  aille  a  la  campagne.  Fer- 
ron  dit  quil  nayoit  point  trouye  de  fratemite  en 
nous,  quil  scavoit  celluy  quon  voulloit  mettre  en  sa 
place  et  que  nous  lavions  tout  prest,  quil  y  avoit 
plus  de  quattre  ans  quon  luy  gardoit  cela  ei  se 
letta  contre  nostre  frere  M.  Calvin  disant  quil  luy 
ayoit  bien  garde,  que  cestoit  un  yindicatif,  depuis 
quil  ayoit  quelque  chose  contre  un  homme  il  luy 
gardoit  iusques  a  la  fin,  quil  youloit  estre  fiatte,  et 
86  getta  aussi  sur  aucuns  des  autres  appellant  flat- 
teur  et  iniuriant,  quil  estoit  aussi  homme  de  bien 
que  ledit  Calyin  et  que  nul  des  autres.  On  di- 
eide  qu^U  serait  signalS  a  Messieurs.  {Reg.  de  la 
Ven.  Comp.  A.  p.  75  ou  ce  Vendredi  est  faussement 
indiquS  comme  le  13  du  mois.) 

Lnndi  15. 

Assemhlie  ghiercHe  des  ministres.  Calvin  de- 
manda  quil  fust  advise  par  les  freres  sil  ayoit  en 
rien  excede  la  charge  qui  luy  ayoit  este  donnee: 
surquoy  ayant  fait  sortir  ledict  Ferron  et  M. 
Oalyin  fut  dict  par  les  freres  que  ledict  Galyin 
ayoit  faict  son  office  etc.  (Beg.  de  la  V&n.  Comp.  A. 
p.  76.) 

—  Les  ministres  demandent  que  Ferron  soit 
mis  a  la  campagne  a  cause  de  son  proces  ricent. 
Ferron  redame.  OrdonnS  qu^U  permutera  avec  Ber- 
nard  a  Pigney.    {Beg.  du  ConseU.  fci.  69.) 

—  Post  Idus  Bucerus  et  Fagius  Londinum 
veniunt.    (Ep.  1177.) 

Dimanclie  21. 
Pascka. 

MAI. 
Vendredi  8. 

Le  8'  Pierre  deMaldonade  de  Blaton^  conte 
de  Haynault,  Ouy  de  Berignat,  sieur  de  Tillao 
aut  pays  de  Gascogne,  le  Sr.  Lancellot  de  Mon- 
tegny  de  Noyon  enPicardie,  le  S'  lehan  duMas, 
sieur  de  Lile  en  Berry ,  les  S"  Martorin  et  Pran- 
ooys  Buynard  de  leyesche  deYennes  enBretagne^ 
le  sieur  Dieudonne  de  Besze  nati&  de  Yezelay 
en  Bourgogne,  le  sieur  Philippe  de  Coegne,  die 


Sens  en  Bonrgogne,  Anthoine  Popillon  Bgr.  de 
Parey,  de  Molins  en  Bourbonnoys:  lesqueulx  hnyt 
gentils  hommes  estrangiers  ung  chascung  dicyeulx 
particulierement  ont  presente  requeste  et  supplioa- 
cion,  requerant  par  le  contenu  dicelles  leur  permes* 
tre  faabiter  enGeneye  se  paraoffrant  de  yiyre  iouxte 
la  reformation  crestienne  et  obseryer  les  ordonnan- 
ces  de  Messieurs.  Ce  que  leur  a  este  accorde  et 
hont  faict  le  seyrment  en  tel  oas  requis.  —  (Ont  dh 
tenu  la  mdme  permission  quatre  citoyens  de  Nogon  en 
Picardie.)    {Beg.  du  Conseil.  fd.  87.) 

Lnndi  6. 

Ferron  refuse  SdbSvr.  Les  ministres  redameHt. 
Le  conseii  commet  des  membres  pour  les  mettre  iaO' 
cord.    {Beg.  du  ConseU.  fd.  88.) 

Lnndi  20. 

Le  Sr  ministre  Calyin  a  expose  que  ca  do- 
yant  il  az  entendus  que  les  Sgrs.  de  Zurio  ne  yeul- 
lent  entendre  a  entrer  en  lalliance  des  ligues  ayeo 
le  Roy,  dont  il  a  este  prier  par  aulcungs  bons  per- 
sonnaiges  que  il  seroit  bon  que  il  alla  la  pour  per- 
suader  aux  ministres  lesqueulx  comme  il  entend 
sont  oause  du  reffus:  requerant  quil  plaise  a  Mes- 
sieurs  de  luy  donner  conge  pour  il  aller  et  que  fen 
tant  que  a  luy  sera  possible  de  les  prier  il  oonde- 
cendre  exsperant  que  il  yiendra  a  bonne  fin.  Ar^ 
reste  que  les  Bgrs.  sindiques  Tissot  (Ze  re^mxmr 
que.    Beg.  du  ConseU.  fol.  106  v.    Ep.  1193.) 

Jendi  23. 

CaJvinus  S^/ismmdo  Augusto  regi  Poloniae  dir 
cat  eommentarium  ep.  ad  Hebraeos,    (JEp.  1195.) 

—  Vttimis  diebus  Maii  Calvinus  et  Fareh 
lus  Turid  cum  Bullingero  eiusque  cdUegis  formnk' 
lam  Consensus  Tigurini  condunL  (J^.  1197.) 


JTJIN. 
Lnndi  2. 

Bemenses  nomina  sua  Consensui  negant. 
1198  seqq.) 


{Ep. 


Mercredi  5. 

M.  Calyin  reyient  de  Scheuzir  {Zurich)  le- 
quel  apres  ayoir  parlemente  ayeo  plusieurs  des  mg- 
neurs  de  Zurio  tant  des  ministres  que  aultres  dont 
a  entendus  en  premier  lieu  il  az  este  informer  pas- 
sant  par  Berne  que  il  sont  conforme  a  cella  qoe 
lon  desire  faire  lalliance  et  que  il  hontz  fiEUCt  eer- 
tain  arrest  par  escript  de  oella.  Et  que  auasi 
quant  aux  seoond  que  il  az  entendu  que  il  nestz 
possible  que  la  Sgrie  de  Zurio  yeuille  entrer  en  la- 
dite  alliance  oultre  landenne  que  hont  ayeo  leBoy 
et  que  il  en  sont  este  admonete  par  lee  Sgrs.  de 
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Antrevaldent  iUnterwalden)  et  disent  que  ne  veul- 
lent  point  vendre  ieurs  saings:  dautre  partz  que 
qaant  a  nous  affairea  quil  a  heubz  conseilz  que  il 
seroyt  bon  que  lon  mis  appartz  et  adroyt  pour 
monstrer  que  nous  ne  sommes  point  subjectz  ny 
aut  dno  de  Savoyex  ny  a  aultre  et  que  de  cella  il 
az  este  interrogue.  Aufisi  que  si  telle  alliance  se 
&i68oit  qni  seroit  requis  que  lon  fisse  exibitions  des- 
ditz  droys  en  cas  que  aulcungs  en  voulsit  sur  cella 
qnerelle  .  .  .  (Seg-  du  Canseil.  fd,  125.) 

Vendredi  7« 

Affaire  Ferron.  On  recommande  aux  mmt^- 
tm  de  se  r^cancUier.  De  mSme  a  VSgard  de  Eccle- 
sia  qu'on  Scarte  des  oongrSgations.  {Beg.  du  Conseil. 
fd.  126.) 

—  Traiti  de  Soleure  entre  la  France  et  la  Con- 
federation  Suisse.  (Beme  et  Zurich  restent  neutres.) 

Londi  17. 

Besponsum  Turicensium  ministrorum  de  vitandis 
superstitianibus.    (Ep.  1206.) 

Jeudi  87. 

M»  Bude  de  Paris  supplie  au  nom  de  luy  et 
de  ses  freres  et  de  leur  mere  pouvoir  habiter  a 
G^neve.     Aocorde.   (Beg.  du  Conseil.  fol.  142.) 

JUILLET. 
Lnndi  L 

Ayant  entendu  M«  lehan  Oalyin  ministre  ce 
qui  a  propose  aut  nom  du  Oonsistoyre  pour  mec- 
8tre  ordre  a  cyeulx  que  ce  pourmenent  par  leglise 
pendant  que  lon  administre  le  sainct  sacrement  du 
bapteemBy  et  daultres  que  viennent  accompagnye 
cyeulx  qui  apportent  baptisse  les  enffans  iusques  a 
la  porte  du  temple  et  puys  sen  retournent:  reque- 
rant  il  avoyer  advis.  Resoluz  qui  soyent  deputez 
des  guex  (guets)  pour  deffendre  a  cyeulx  qui  se 
pourmenent  par  leglise  de  non  ainsi  ce  pourmener. 
Et  le  reste  est  laysse  conmient  de  tH)U8tume.  {Beg. 
du  ConseU.  fd.  145  f;.) 

Jendi  4. 

Pr€ies€nte  rege  eiusque  peUice  Diana  JutereHd 
comburuntur. 

Lnndi  8. 

Huit  Hrangers  de  France  demandant  a  habiter 
Geneve,    AccordS.    (Beg.  du  Conseil  fol.  153.) 

—  Hoc  tempore  versio  gaUica  Commentarii  in  Ep. 
ad  HAra/eos  prodiU.    (Ep.  1223.) 


Lnndi  22. 

Le  comte  de  Montbelliard  a  este  icy  et  a  fayct 
scavoyer  que  lon  ne  ce  fie  point  en  lempereur  et 
qui  a  entendtt  que  lempereur  debvoyt  escripre  a 
Q-eneve  et  que  si  povoyt  fere  service  a  la  seigneu- 
rie  de  Geneve  il  le  fera  de  bon  cueur.  (Beg.  du 
Conseil.  fol  163.)    I^.  1229. 

—  Oalvin  rapporte  quil  a  entendu  que  entre 
les  filles  de  bien  se  faict  quelque  rumeur  de  ce  quil 
y  a  des  fiUes  qui  se  sont  mal  gouyernees  de  leur 
corps  qui  ne  laissent  pour  cella  de  pourter  les  chap- 

{>eaulx  de  fleurs  quand  viennent  a  se  presenter  pour 
es  espouser  en  lesglise  aussi  bien  que  si  elles  ses- 
toient  portees  en  honneur.  Resoluz  que  les  minis- 
tres  doibgent  annoncer  que  telles  folies  filles  naient 
a  se  presenter  a  lesglise  avecque  chappeaulx  et  que 
cella  ne  soyt  permis  (ibid.). 

Lnndi  29. 

M.  lehan  Oalvin  ministre  par  le  debvoyer  de 
son  office  a  rappourte  les  insolences  et  emotion  de 
desbat  que  ce  dressarent  hier  par  gens  desboches: 
requerant  il  pourvhoystre  pour  eviter  scandalle. 
Burquoy  a  este  resoluz  que  le  B^  Lieutenant  en 
doybge  prendre  bonnes  informacions  et  selon  iceUes 
soyt  faict  iustice  des  delinquans. 

Aussy  le  S'  Amblard  Oorne  consellier  a  rap- 
porter  que  hier  en  sortant  du  sermon  sus  le  soyer 
yers  la  place  du  pont  du  Rosne  yist  le  tumulte 
dresse  par  les  deux  freres  de  la  Mars,  Berthei- 
lier  et  aultres  et  fust  luy  mesme  frappe  a  gran 
cop  de  puyng  touteffois  ne  faict  nul  plaintiffz  sy- 
non  pour  en  advertyr  la  Sgrie  affin  il  pourvoystre. 
Resoluz  que  informacions  soyent  prinses  comment 
dessus  et  soyt  faicte  justice  et  que  MM.  les  scindi- 
ques  doybgent  prendre  lesdites  informacions.  (Beg. 
du  Conseil.  foL  171  v.) 

AOUT. 
Jendi  L 

Praefatio  (Jalvini  in  consensum  Tigurintm.  (Ep. 
1234.) 

Mardi  6. 

Ung  livre  compose  par  henry  BoIIingere 
predioant  a  Zurich  lequelt  a  este  visite  par  M. 
Oalvin  et  ayant  entendu  sa  relation  resoluz  qui 
soyt  permis  de  limprimer  et  que  limprimeur  en 
doybge  deslyvre  une  copie  en  la  Seigneurie.  (Beg. 
du  QmseU.  fd.  181  t;.) 

Jendi  8. 

J.  Balthasar  Sept,  Philibert  Bertheliery 
Philippe  de  la  Mars,  Tyyen  Patru,  detenuz  des 
lundi  dernier  a  cause  de  quelque  mutinerie  par  eulx 
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dreesee  en  la  place  vers  N.  D.  du  pont.  Sept  et  la 
Mars  cmidamnes  a  crier  mercyj  Patru  chUie 
iouxte  les  erics  pour  avoir  donne  un  soufflet,  Le 
proces  de  Berthellier  coniinue  par  plusicurs  sean- 
ceSf  Corne  se  constituunt  partie  civile»  {lieg.  du 
Conseil.  fol  184.J 

Jendi  15. 

Berthelier  est  condamne  a  crier  mercy  et  at*x 
depens.    {Beg.  du  Conscil.  fol.  188.) 

Jendi  22. 

Audrier  (?)  qui  eBcripvoit  soubt  le  8'  Cal- 
vin  est  alle  a  Anneinadse  luy  et  sa  femme  empour- 
tant  certaines  bagues  et  anneaux.  Toutefiois  est 
revenu  icy  et  a  dit  qui  ne  sen  alloit  pas.  Bonnes  et 
grosses  remonstrances.    (Beg.  du  Conseih  fd.  193.) 

Jendi  29. 

Le  minietre  Calvin  contre  oeux  qui  se  as- 
tiengnent  de  reccpvoir  la  cene. 

Le  proces-verhal  est  incomplet  en  cet  endroit. 
{Beg.  du  Conseil  fol  200.) 

SEPTEMBRE. 
Landi  2. 

Les  sieurs  ministres  hont  expose  qui  hont  en- 
tendu  que  le  ministrc  Ferron  de  S.  Oervex  est 
tombe  en  palliardise  ainsi  qui  appertz  par  ses  res- 
ponces  et  informacions  et  aussi  sur  la  relation  de 
la  garse.    Citation.   (Beg.  du  ConseU.  fci.  201  t;.) 

—  Senatus  Bemensis  cdlhquia  Lausannensium 
pastorum  interdicit.    (Ep.  1254.) 

Jendi  5. 

Confrontation  de  Ferron  avec  sa  chambriere. 
H  fait  des  demi-aveux  et  attendu  sa  pertinacite  est 
resoluz  qui  soyt  demys  de  son  ministere  le  cassant 
de  tous  gages.    (Beg.  du  Conseil.  fol.  205.) 

—  Le  Begistre  de  la  Vin,  Compagnie  A.  p.  78 
mentiof}ne  la  presence  de  Calvin,  Poupin  et  Ber- 
nard  a  cette  seance,  et  ajoute  que  la  compagnie  lui 
refusa  des  lettres  de  recommandatum. 

Jendi  12. 

Calvin  demande  une  augmentatian  des  gages  du 
maiire  d^ecole.    (Beg.  du  Conseil.  foi.  212.) 

—  Pource  quc  beaucoupt  de  gens  se  sont  la- 
mente  a  luy  a  cause  de  ce  que  plusieurs  se  preg- 
nent  en  mariage  et  demeurent  longtemps  sans  se 
exposer  (ipouser)  et  pource  que  desia  il  avoit  dresse 
quelque  ordre  sus  cella  sil  plaisoit  a  Messieurs  de 
le  acepter  et  leurs  laisse  la  oognoissance   en  con- 


I  sistoire:    Arrcste  que  lon  demeure  iouzte  la  cous- 
1  tume:   toutcffoys  il  soyt  advise  de  en  fere  quelquo 
ordro  a  ladvenir  (ibid.). 

Vendredi  13. 

La  Conipagnie  elit  d  la  place  de  Ferron,  Jean 
Fabri  auparavant  a  Lyon.  Le  ConseU  refuse  de 
nommer  un  septume  pasteur.  Calvin,  le  lundi  suv- 
vant  va  faire  des  representations  mais  n^obtient  riefk 
(Beg.  de  la  Compagnie  A.  79  suiv.)     Voir  au  16. 

—  ConcUium  Bononiense  dissipcUur. 

Lnndi  16. 

Le  ministre  8'  Calvin:  sur  oe  qne  il  a  aol- 
cungs  qui  mourmurentz  a  cause  de  ce  qui  alleguent 
qui  az  tropt  de  prescheurs  en  ceste  ville  et  que 
combien  qui  en  aye  beaucopt  cella  le  merite  bien 
veulx  que  ceste  ville  en  az  plus  grand  besoings  qae 
piece  daultre  causant  la  diffioulte  etc.  par  plusienrs 
raisons  requerant  il  mectre  ordre  et  pourvoistro 
dung  au  lieu  de  M.  Ferron  affin  de  myeulx  ser- 
vir  et  rendre  leurs  office  et  debvoir  devant  Dieu 
etc.  Ordonne  et  resolut  que  il  soit  faictes  bonnes  re- 
monstrances  audit  S>'  Oalvin  qui  luy  plaise  le 
prendre  a  la  bonne  partz  si  lon  ne  peult  acepter 
sa  requeste  causant  ce  que  la  ville  est  tant  oharge 
et  qui  semble  bien  qui  ny  aye  sinon  six  prescheurs 
pour  le  presentz  et  que  le  S'  Sindiques  Tissot 
doibge  pourter  la  responces.  (Beg.  du  Conseil.  fd. 
215  V.) 

Mardi  17. 

Ministri  Schaffhusiam  adhaerent  Consensui 
Turicensi.    (Ep.  1268.) 

OOTOBRE. 
Lnndi  7. 

Le  recauvrement  du  saiaire  des  enfants  sera  fait 
au  nom  de  la  seigneurie  par  un  guet.  (Beg.  du  Con- 
seii.  fol.  233.) 

Dimanche  13. 

Minisiri  LaUsannenaes  apud  Senatum  de  inter* 
dictis  coUoquiis  queruntur.    {Ep.  1284.  1285.) 

—  Dux  Somerseti  in  vvncula  ooniicituf.  {Ep. 
1300.  1333.) 

Lnndi  14. 

Le  consistoire  dfnonce  des  gens  qui  font  metier 
de  jouer  aux  cartes.  Le  lieutenant  mettra  en  exku- 
tion  les  cries.    {Beg.  du  ConseU.  fdl.  238  v.) 

—  Calvin  et  ses  cdUegues  riclament  contre  la 
didsion  de  ne  pcks  remplacer  Ferron.  Le  conaeU 
acquiesce  a  leur  desir  {ibid.  fd.  239  f;.). 
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—  Tous  les  ministres  se  prisentent  devant  le 
conseil;  Calvin  porte  la  parole,  Le  septieme  pasteur 
est  accorde.  Alors  Velection  se  fait  dans  les  formes 
nvec  examen.    {Beg,  de  la  Ven.  Comp.  A.  p.  80.) 

Jeadi  24. 

Le  S'  ministre  Calvin.    Sur  ce  qui  az  pro- 

Soser  avoir  advis  en  ce  que  lon  leur  donne  charge 
e  prescher  tous  les  iours  de  mattin  de  quoy  il  se 
sentz  grandement  charge:  requerant  il  avoir  advis. 
Arreste  que  les  prescheurs  doibgent  prescher  tous 
les  mattin  et  qui  ne  tiengnyent  pas  tant  comme 
il  hont  advertie:  aussi  qui  doibgent  actendre  dans 
ce  JQsque  les  Rebattz  soyent  tout  sonnez. 

Item  ausfii  de  commectre  quelcongs  de  Mes- 
sienrs  pour  assister  en  leurs  congregations  pour 
ouyr  et  entendro  ce  que  sera  la  faictz.  Arreste 
que  lesSrs.  Scindique  Darlod,  Roset,  Yandel 
et  de  la  Rive  allent  la. 

Pareillementz  davoir  advis  aussi  sus  les  com- 
jnandementz  que  icy  separe  en  deux  tables  eto.  et 
mesme  il  az  de  lerreur:  aussi  qui  plaise  aMessieurs 
il  mecte  ordre.  Ordonne  que  ledit  Galvin  ayent 
a  couraige  (corriger?)  lesditz  mandementz.  {Reg, 
du  ConseU.  fol  247  v.) 

Lnndi  28. 

Les  ministres  presentent  conme  candidat  a  la 
phce  de  Ferron  le  nommS  Jean  Favre.  Sur  la 
relation  des  commis  «7  est  accepte  et  prete  serment. 
{Beg.  du  ConseU.  fd.  250.) 

—  Sur  ce  qui  leurs  avoit  este  donne  oharge  de 
prescher  tous  les  iours  de  mattin  pour  myeulx  ins- 
truyre  le  peuple  iouxte  les  resolution  du  conseilz 
et  sur  ce  hont  faict  leurs  ezcuse  disant  mesme  que 
lon  ne  debvoit  faire  cella  ny  conclure  sans  Ics  ap- 
peUe  et  debattre  la  matiere  avec  eulx  touteffois  qui 
seroit  bon  de  prescher  de  mattin  avant  digne  (diner) 
en  la  Magdeleine  les  dimenche  si  plaict  a  Messieurs. 
£t  aussy  leurs  avoit  este  commande  de  faire  lorai- 
Bon  dominicale  plus  souvent  et  dire  les  commande- 
mentz  de  nostre  Seigneur  comme  estoit  au  com- 
mcncement:  Surquoy  il  dictz  que  cella  ne  doibt 
estre  faiot^  car  il  avoit  este  faict  estoit  confus,  et 
que  quant  ainsi  seroit  que  il  aymeroit  myeulx 
mourir  daultant  qiii  sembleroit  estre  sorcerie  et  en- 
chantement  et  que  il  estoit  quasi  que  lon  fiusoit  du 
passe  etc.  Arreste  que  remonstrance  luy  soyent 
faictes  {Hnd.). 


NOVEMBRE. 
Mereredi  6. 

Beea  prcfessor  Lausannae  factus. 


{Ep.   1308.) 


Vendredi  8. 

Viretus  Bernae  de  coUoquiis  restituendis  agit 
{Ep.  1305.) 

Dimanche  10. 

Pauiiis  IIL  moritm. 

—  Ministri  Bidenses  adhaerent  Consensui  Turir 
censi.    {Ep.  1302.) 

Lnndi  IL 

Sur  ce  que  le  S'  M"  Calvin  az  proposer  que 
les  officiers  font  difSculte  de  remectre  les  defalliantz 
devant  le  Consistoyre  que  premierement  ne  soyent 
satisffait  des  banc:  arreste  que  le  S' Chastellain  de 
S.  Victeur  soit  appelle  et  luy  soyt  faicte  bonne 
remonstrance.     {Beg.  du  Conseil.  fol.  261  v.) 

—  Sur  ce  aussi  que  ledit  S*^  ministre  a  propo- 
ser  que  il  az  mestier  pour  obvier  a  desordre  et 
affin  que  le  Consistoyre  se  sache  guyder  es  faict 
du  mariage  que  seroit  bon  de  faire  des  ordonnances 
pour  que  iouxte  icelles  il  se  puissent  conduyre  et 
myeulx  establir  lordre  et  le  mectre  et  passe  en 
200.  Une  oommission  est  nommee  pour  examiner  la 
Ugidation  existante  (ibid.). 

Mercredi  18. 

Fagius  morUur.    {Ep.  1297.  1317.) 

Mardi  19. 

EdU  royai  eontre  VMrSsie. 

Samedi  23. 

Magistratus  Argentoratensis  dero  cathdico  Ube^ 
ram  in  urbe  stationem  ad  decennium  cancedU.  (Boeh^ 
rich  III.  47.) 

Lnndi  25. 

Calvin  revient  a  la  charge  pour  cbtenir  des  of^ 
donnances  sur  les  mariages.  Arreste  que  lon  visite 
ledit  affere.  {Beg.  du  ConseiL  fol  273  t;.) 

—  Le  consistoire  se  plaint  de  ce  que  le  locdl  de 
ses  siances  est  trop  froid  et  qtCon  ne  peut  k  chauffer, 
On  lui  assigne  pour  quelques  semaines  une  saUe  a 
Vhotd  de  viUe  et  cepmdant  on  fera  accoustrer  lenr 
dit  lieu  pour  le  faire  plus  chaud  et  eommode  (ibid.). 

Mereredi  27. 

Ministri  Lausannenses  conira  edictum  Bemensium 
de  aibdendis  cdloquiis  Uerum  remonstranL  {Ep. 
1314  sq.) 

Vendredi  29. 

Calvinus  Farello  d  Vireto  dicat  Commenr 
tarium  in  Ep.  ad  TUum.    (Ep.  1319.) 
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d:^gembbe. 

Jendi  5. 

Praefatio  in  UbeUum  de  mcrte  Spierae, 
T.  IX.  855  seqq.) 


{Opp. 


—  Neocomenses  ministri  stiibscribunt  consensui 
Tigurino.   (Ep.  1322.) 

Vendredi  13. 

Quatre  coppes  de  froment  de  gratificaiion  a  Abd 
Foupin.  iBeg.  du  ConseU.  fci.  286.) 

Vendredi  20. 

Consensus  Tigurinus.  Huio  oonsensioni  sub- 
Boripserant  omnea  ministri  ditionis  GenevenBifi  at- 
qne  Bubsoriptum  eius  exemplar  Tigurum  remise- 
runt.    (Beg.  de  la  Ven.  Comp,  A.  p.  93.) 

Samedi  2L 

Mort  de  Marguerite  de  Navarre. 

Lnndi  23. 

M.  Oalyin  a  propose  que  ee  que  par  oyde- 
yant  avoyt  este  arreste  touohant  limproBsion  des 
almanaehB  et  a  faiot  grandes  remonstranoeB  de  la 
deBhobeisBance  de  limprimeur  dyceulx  yenant  contre 
8a  promeBse.  Bue  ce  est  arroBte  11  soyt  chastie  et 
mis  en  prison. 

A  auBsi  remonstre  la  deshonnestete  des  eBtuves 
que  le  masle  et  la  femelle  allent  tout  en  ung 
Ueu:  la  se  usent  de  paovres  paroUeB  et  exolandres 
que  oocasionnent  les  pasBans  mesdire  du  regime  de 
oeste  republique  pour  quoy  le  oonsiBtoyre  [c^mande'] 
que  lon  aye  sus  ledit  afiaire  regard.  Bur  quoy  est 
arreste  que  les  femmes  allent  a  part  et  les  homes 
a  part  et  que  Boit  deffendu  aux  maistreB  deBtuvoB 
a  peine  de  12  b.  a  la  Bgrie.  et  3  s.  a  lofficier  de 
ne  les  laisBor  aller  enBembie  et  oommander  aux 
ofBcierB. 

A  auBsi  demand^  que  la  ou  lon  presche  heuBse 
des  armoires  pour  retirer  les  registres  desqueulx  ja 
estoit  par  avant  parle  de  rogistrer  ceulx  que  hont 
baptise  et  oBpose  lesqueulx  tous  les  ans  se  deuBsent 
apporter  BoauB.  Et  pour  oe  que  nous  Bummes  au 
oommenoement  de  rannee  leur  semble  bien  que 
oela  se  deusse  maint^nant  commenoer.  Est  resolu 
que  Boyent  faictz  les  armoires  aux  esgliBes  et  la 
Boyent  mis  des  livres  et  soyent  registres  les  bap- 
tesmes  et  esposemans  et  tous  les  ans  les  registres 
soyen  apportes  seans  etc.  {Reg.  du  Conse^.  foi. 
290  V.)    Vann^e  dvile  commengaU  a  Noel. 

—  Hoc  anno  praeter  supra  laudatos  libros  pro- 
dieruni: 

Tractatus    de    vitandis   superstitionibus    ap. 
Girardum.    (Prolegg.  Opp.  VI.  p.  33.) 


CommentaHus  in  ep.  ad  Hebraeos. 
Interim  aduttero^ermanicum  Opp.  VIL  Fro- 

Ugg.  39. 
Astrdogie  jt^didaire  Opp.  VIL  Prolegg,  37. 
TraitS  de  la  Cene  Opp.  V.  Prdegg.  5i. 


1550. 

JANYIER. 
Vendredi  10. 

Bucerus  lediones  suas  au^picatur  Canlabrigiae, 
iEp.  13i3.) 

Lnndi  20. 

Les  miniBtroB  Oalyin  et  Abel  Bont  yenuB  et 
hont  prie  que  lon  regarde  a  donner  bon  ordre  sus 
la  police  de  leglise  et  mesmement  bus  les  ordon- 
nances  des  mariages  et  quil  est  yray  que  ja  lon 
sen  est  bien  assemble  mais  encore  ny  a  riens  de 
fiEuct.  Bur  00  est  resolu  que  oeulx  esqueulx  est 
oommis  bo  assemblent  et  quon  y  meote  ordra 

Item  de  oeulx  qui  yiennent  £Bdre  honnenr  an 
baptesme  et  Bon  yont  deyant  le  sermon  que  est 
soandalle:  que  lon  faoe  adyertir  les  gens  de  plus  ne 
le  faire  et  ce  par  les  dizainiers.    Besolu. 

Item  ohambrieres  que  ne  sont  point  inscripteB 
et  ne  laisBe  de  aller  prendre  la  sene.  Est  aussy 
resolu  que  les  dizenniers  en  adyertisBent 

Item  des  ordonnances  des  dances  quelleB  ne 
soyent  point  admoindries  mais  que  lon  ne  soufre 
plus  oela.  Surquoy  est  arreste  que  soyent  fiuctes 
crioB  a  yoix  de  trompe  que  nulz  naye  a  danser  ny 
chanter  chansons  deshonnestes  ny  dancer  en  faoon 
que  Boit:  sur  poienne  de  estre  mis  troys  iours  en 
prison  en  pain  et  eaue  et  de  soixante  solz  pour  une 
chescune  foy  la  moytie  applique  a  Ihospital  et  laol- 
tre  moytie  h  la  court   (Beg.  du  ConseU.  fol.  306  v.) 

—  Oest  avec  VannSe  1 550  que  commencenl  les  Be- 
gistres  des  baptemes  et  mariages  conserves  aux  Ar- 
chives  de  Geneve.  Les  ministres  officiants  y  inseri' 
vaient  eux-^nemes  les  noms  des  parents  et  de  Venfant, 
et  ceux  des  epoux.  Nous  transcrirons  qudques  exemr 
ples  des  formuUs  en  ce  qui  regarde  Calvin. 

PfiVRIER. 
Dimanche  2. 

Argentorati  missa  restUuitwr.    iEp.  1346.) 

Samedi  8. 

Cardinalis  J.  M.  del  Monte  (Julius  IIL)  papa 
dectus.    (Ep.  1325.  1349.) 

Dimanche  9. 

Syndics  de  Vannee:    Amblard  Oomaz,  Glaudo 
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dn  Pan»  Pierre  Bonna,  Michel  de  1'Arohe.  Secri- 
taires:  GI.  Boset  et  Frg.  Beguin. 

—  Oe  dimanche  nenfviesme  de  febvrier  ont 
este  esponsez  par  moi  lehan  Oalvin  an  sermon 
dapres  diener  Pierre  Yernier  oitoien  et  Pemette 
fille  de  fen  Pierre  Gonthier  (d  8.  Pierre). 

Lnndi  17. 

M.  Oalvin  est  yenns  ioy  et  a  tenu  propos 
et  prie  qne  lon  advisaBse  pour  mettre  fin  aux  or- 
donnance  sur  les  mariages  eto.  ArroBte  que  lon 
asBemble  un  extraordinaire  conBoil  pour  avoir  adyys 
8118  cela.    {Beg.  du  ConseU.  fdl.  324  t;.) 

—  Dedioat  Corderio  eonmentariutn  inpriorem 
Ep.  ad  Tliessaionicenses.    {I^.  1345.) 

Jeudi  20. 

Ici  rtjprennent  les  proc^erbaux  du  Consistoire 
apres  une  lacune  de  16  mois.  Pour  Pexercice 
1550—1551  Hs  ne  mentionnent  Vabsence  de  Calvin 
gue  4  fois  {voir  plus  bas). 

Lnndi  84. 

Icj  M.  Oalyin  et  aultres  miniBtree  sont  eetes 
dedans  pour  adyiser  bub  le  propos  de  fidre  des  or- 
donnanoes  bub  la  facon  des  mariages.  Arreste  que 
loB  preBcheurs  mettent  par  oBcript  les  ordonnances 
pujB  ceulx  que  OBtoient  comjB  il  yacqneront  lon 
dcB  ioura  de  ccBte  Beptmaine  et  le  tout  bo  rapor» 
tera  a  lundi  prochain  et  y  debyront  aller  ceulx 
que  eetoient  ja  comya  joinct  M.  le  Bindicque  B  o  n  n  a 
qni  les  debyra  aBBombler  a  Mercredi.  {Beg.  du  Conr 
seH  fa.  329  V.) 

Jeudi  27. 

Consistoire.  M«  Martin  interrogue  de  dire  la  yerite 
de  ce  quil  scayt  Bur  certaiuB  blaBphemoB  profereB 
par  Yalentin  ditz  que  ledit  Yalentin  boBOg- 
nant  en  aa  bouttique  tint  certainB  propoB:  que  M* 
Oopt  ayoit  porte  baptiser  Bon  enfont  et  que  coBtoit 
mal  fidct.  Item  que  lea  ministroB  youloient  faire 
espoBer  les  seurB  et  freroB  cusins  et  cuBinoB  et  que 
les  preBohenrs  qui  ont  troye  coBte  loy  ayoient 
mieulx  merite   doBtre    menoB  en  Plantpallaie  que 

beaucoup  que  lon  y  a  menez leannette 

femme  de  M^  01.  TiaBOt  diot  que  Yalentin 
diat  que  Iob  ministreB  commercoient  de  leyangille 
en  coBte  yille  youloient  faire  prendre  freroB  et 
soeurB  item  que  M^  Oalyin  et  Abel  fhrent  ban- 
nyB  de  ceste  yille  pour  cela:  item  que  ce  noBtoit 
paB  honcBte  que  lee  peres  portasBont  a  batcBme 
leurB  enfantB  et  que  leB  ministreB  demorent  touB- 
iours  ici  et  bo  donnent  touBiours  de  bon   tempa  et 


ne  font  pas  comme  lee  apoBtroB  que  yont  proBchantB 
par  les  yillages   et  champs.    {Reg.  du  Consistoire.) 

MABS. 

Lundi  8. 

Calvin  baptise  un  enfant  a  la  Magddeine. 

Mardi4. 

Louis  Bandiere  est  accusS  d^avoir  dit^  en  sor^ 
tant  du  catechisme  de  la  Madeleine:  Au  diable  soyent 
tant  de  predicants  et  de  Frangais  qui,  au  lieu  de  rester 
dans  leur  pays  viennent  ici  nous  censurer.  {Archives 
de  Geneve.    Proces  oriminels.) 

Dimanche  9. 

Calvin  fait  un  batSme  a  8.  Oervais. 

Samedi  15. 

Mort  de  Jehan  du  Bellay  eardinai  Mque  de 
Paris. 

Jeudi  20. 

Plusieurs  thnoins  dSposent  avoir  entendu  dire 
au  nomme  Louis Bandiere:  Que  le  diable  emporte 
touB  ces  OBtrangierB  firancoys  manger  en  leur  pays 
leur  Dieu  de  paste.    {Beg.  du  Consistoire.) 

Limdi24. 

Pax  inler  Anglos  a  OaUos  sancita. 

Jeudi  27. 

Calvin  n^assiste  pas  a  la  sSanee  du  Consistoire. 

AYBIL. 
MardlL 

Calvin  bapHse  trois  enfants  a  la  Magddeine. 

Jendi  3. 

Les  ministreB  Oalyin  et  Abel  sont  entres 
et  hont  propoBO  beaucopt  de  choses  sus  lesquelles 
est  este  arreste  comment  BucceBsiyement  sensuyt 
premierement  quant  aux  estrangiers  et  seryitenrs 
et  chambrieres  doBquelz  il  propoBO  que  bon  seroit 
lon  adyisaBse  de  faire  les  adyertir  affin  que  nulz 
ne  yienne  a  la  cene  sans  estre  bien  prepare.  Bur- 
quoy  est  arreste  que  lon  adyertisse  les  prescheurB 
quil  baillent  cinq  prescheurs  pour  aller  par  lea 
cinq  quartiers  de  la  yille  accompaffnes  des  dizenniers 
par  dizennes  et  ung  chascung  dung  des  seigneurs 
du  consistoire  et  yisitat  par  les  maisons.  —  Le 
reste  est  renvoye  a  Lundi,  ou  U  n^y  a  gue  quelques 
affaires  de  pciice.    {Beg.  du  Conseil  fdl.  352  t;.) 

IXiinanche  6. 
Pascha. 
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Dimanche  13. 

Calvin  benit  un  couple  a  S.  Crervais. 

Jendi  17. 

Consistoire.  La  femme  de  Pierre  Savoys 
interroguee  de  dire  comment  elle  a  eu  guerri  son 
enfant  respond  quelle  a  tue  un  pollet  et  la  mis  sur 

lestomac  de  son  enfant Remonstre  que 

telle  chose  est  sorcollerie  et  enchanterie  et  charmes 
a  pris  la  remonstrance  en  bonne  part  —  Ancelle 
fille  de  Claude  Miville  interrogie  sur  ce  qu^eUe  a 
fait  paur  rdrouver  de  VargenJt  qu^eUe  avait  perdu 
ditz  que  ceste  nnyot  liiy  yint  en  courage  quolle 
ouyt  la  vierge  Marie  toutesfois  ne  la  yist  pas  et 
que  la  Yierge  Marie  luy  dictz  que  cestoit  elle. 
Interroguee  sil  luy  sembloit  que  la  dite  vierge  fust 
ung  homme  ou  une  femme  respond  que  ce  fustz 
ung  homme  (faisant  certaine  admiration  et  feintise 
comme  de  crier).  Advis  que  le  Sr  Ghastelain  de 
S.  Yicteur  soit  adverti  de  la  ohose  et  prier  Mes- 
sieurs  de  oommander  a  M.  le  chastellain  de  faire 
inquiste  et  la  tenir  en  prison.    {Beg.  du  Cansistaire.) 


Dimanche  20. 

Calvin  binit  le  mariage  de  BaUh.  8ept 
^Adrianne  de  Leuron  (a  8.  Qervais). 


et 


Lnndi  21. 

BSquisitaire  du  pracureur  cantre  le  Kvre  de  Oruet. 
{E^.  N.  1369.) 

Jendi  24. 

Cansistaire.  Rolland  fils  d'Ayme  Tacon  est 
accuse  d^avoir  dit :  Maulgr^  Dieu  de  tant  de  Francois 

qui  nous  viennent  encherir  les  marchandises 

Ledit  RoIIand  tournant  ie  cul  contre  les  minis« 
tres  na  vollu  obeyr  et  respondre  a  M*  Reymond 
nonobstant  le  commandement  de  M.  le  sindique 
disant  quil  nobeiroit  qua  M.  le  sindique  avec  grande 
fierte.    Benvai  au  CmseU.    (Beg.  du  Cansistaire.) 

Dimanche  27. 

Calvin  benit  quatre  cauples  d  8.  Oervais. 

Lundi  28. 

Icy  Bont  este  aoys  ies  ministres  avecque  Phil. 
de  Ecclesia  ministre  de  Yandoeuvre  et  hont  ex- 
pose  comment  ledit  de  Ecclesia  nest  pas  revuys 
avecque  eulx  daultant  que  de  ce  quil  estoit  charge 
il  ne  sest  pas  reconsille:  et  il  a  respondu  quant  a 
luy  na  tenu  mais  a  ce  que  lon  no  la  volu  recepvoir 
et  dung  coste  et  daultre  sont  este  dys  plusieurs 
propos  longs  a  escripre  etc.  Sur  quoy  sont  este 
Iheus  les  propos  et  arrest  ia  faictz  il  y  a  ung  an 
et  le  tout  bien  vheu  et  considere  par  laffection  que 
havons  [^e^^]  leglise  soit  bien  regie  en  bonne  union 


avons  arreste  de  dire  aux  ministres  quil  le  venUent 
recepvoir  en  reconsilliation:  et  audit  de  Ecclesia 
quil  doibge  recognoistre  ses  faultes  ^et  demander 
aux  ministres  pardon  de  ce  en  quoy  il  les  porroit 
avoir  callumpnie  et  quil  doibge  des  icy  a  ladvenir 
vivre  selon  Dieu  en  bonne  union  etc.  Et  il  hont 
faict  icy  bonne  reconsilliation  iouxte  nostre  dit 
arrest. 

Icy  lesditz  ministres  hont  expose  le  trespas  et 
la  necessite  de  maistre  deschole  de  ceste  cite  et 
quil  a  heu  novelles  dung  quest  a  Lausanne  don 
il  a  eust  lettres  des  ministres  de  Lausanne  qui 
grandement  le  prisent  et  mesmement  M^  Oorde- 
rius  qui  dict  quil  nen  scait  point  de  plus  propre 
ny  quil  desirasse  laisser  en  son  lieu  que  celluy  la. 
Sur  quoy  est  arreste  que  lon  dise  a  M.  Oalvin 
quil  face  venir  iedit  maistre  descholle  et  layant 
veu  lon  parlera  et  advisera  lon  de  tracter  et  fEkire 
avecques  luy.    {Beg.  du  CanseU.  fol.  373.) 

—  Par  moy  lehan  Oalvin  ce  lundi  28  dap- 
vril  ont  este  esposez  francoys  Oomparet  et  Per- 
rette  fille  de  Olaude  Magnin. 

MAL 
Jendi  L 

Calvin  n^assiste  pas  a  la  seance  du  Consislaire. 

Vendredi  9. 

Icy  M.  Oalvin  a  presente ong maistre desooUe 
dict  E  n  o  c  h  lequel  aoys  est  remys  a  Lundi  proohain. 
(Beg.  du  CanseU,  fal.  380  t;.) 

Lnndi  12. 

Oalvin  d^couvrit  un  homme  vdritablement 
capable  dans  Louis  Enoch  d'Is80udun  en  Berry 
et  le  fit  6lire  le  12  Mai  1550.  Oe  fut  un  homme 
d'6nergie  qui  r6forma  T^cole  et  r^tablit  rautorit^ 
du  direoteur.  II  devint  bourgeois  le  21  Janvier 
1556,  ministro  k  la  ville  le  24  Avril  suivant  et 
Bucc6da  en  1563  &  B6ze  comme  recteur  de  raca- 
d6mie.  II  publia  une  grammaire  grecque  et  une 
grammaire  latine.  (BStant  page  12.  Beg.  du  Can- 
seil   Vd.  45  fd.  1  v.) 

Jejidi  15. 

Consistaire.  Olaudine  niepce  delehan  Achard 
inquit^e  de  dire  la  priere  ditz  quelle  ne  la  soet 
Interroguee  si  elle  ne  la  scet  en  lattin  est  afiectee. 
Oonfesse  quils  ont  ieune  le  grand  Yendredy  tant 
elle  que  sa  tante  et  ce  iour  ne  mangerent  point  de 
poisson :  confesse  aussi  quilz  ont  point  mange  de 
chayr  ceste  semaine  pour  ce  que  sont  Bavoysiens: 
confesse  que  sa  tante  dit  tousiours  ses  heores. 
Bertholomee  femme  de  lehan  Achard  &  laqnelle 
furent  faictes  les  remonstrances  quelle  ne  o(^oit 
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donc  la  verite  et  est  tousionrB  BnperstitieaBe  foiaant 
ieaner  la  dite  fille  la  nye  toutesfois  a  bien  confesse 
qnelle  exhorta  ladite  petite  fille  a  ieuner  la  yeille 
de  Pasques  et  quant  aux  heures  diot  quelle  ne  diot 
que  lee  eyangilles  en  lattin  et  diot  quelle  een  abs- 
tiendra  de  oeste  heure  en  arant  puis  que  yous  en 
eatee  tant  desplaysant  Adyis  quelle  retome  ioi 
ayeo  son  mari  et  a  pris  la  ohar^  le  S'  Dorsiere 
den  adyertir  le  mari  quil  aporte  loi  toutes  les  heures 
et  liyres  quil  porroit  troyer  de  ea  diote  femme. 
{Beg.  du  Consistaire.) 

Yendredi  10. 

Enoeh  est  assermenti,  {Beg.  dfifionsml,  fol  4 1^.) 

Jendi  22. 

Consisloire.  lehan  Aohard  et  sa  femme  au- 
qoieux  furent  fiedoteB  les  remonstranoeB  a  aoayoir 
an  diot  sil  est  de  son  consentement  quelle  porte  et 
maintient  des  heures  papiBti^uee?    Ledit  roBpond 

3ue  de  aa  puiBBanoe  il  a  fiuot  Bon  debyoir  de  \a 
etoumer  de  telle  heresie  et  que  par  pluBieurB  foia 
il  en  a  bruBle  et  oache  il  ne  Boayt  qui  luy  en  a 
tant  foumi.  Interroguee  ai  elle  ne  yeult  pas  re- 
nonoer  a  la  mesBe  et  loy  papalle?  dit  que  elle  ne 
Boayt  que  reapondre.  Item  a  diot  lediot  quelle  ne 
se  amendoy  moBme  quil  y  a  huiot  ioura  aprea  ayoir 
eete  ici  que  fut  le  iour  de  lABBontation  ne  laiBBa 
de  faire  la  foBte  .  .  •  .  A  atoBte  de  renonoer  a 
toute  la  loy  papalle  de  oeate  heure  en  ayant  etluy 
ont  eate  restitueeB  ses  heures  et  promis  que  en  pre- 
sence  de  son  mari  elle  les  iettera  au  feu  estant  en 
leur  mayson.    iBeg.  du  Consistoire,) 

Tendredi  28. 

Le  livre  de  Gruet  eondamnS  au  feu.  {Reg.  du 
ConseiL  fol.  8  suiv.)    Ep.  1371. 

JUIN. 
Dimanche  1« 

Calvin  h6mt  un  coupte  a  8,  Oervais. 

Mardia. 

8ur  la  prqposiHon  du  consistoire  il  est  difendu 
de  fabriquer  des  cartes  et  de  les  vendre.  (Beg.  du 
Consea.  fci.  17.) 

Jeadil2. 

Consistoire.  Bolland  Taoon:  auquel  furent 
fidctes  remonstrances  pouroe  qnil  se  plainot  de 
M*  Beymond.  Bespond  estre  yray,  et  que  ledit 
M*  Reymond  luy  a  faiot  un  tort  que  nest  point 
honeste  et  que  oest  point  loffioe  dung  bon  ministre 
de  luy  ayoir  deffendu  la  oene  et  que  Messieurs  la- 
yoient  libere  et  parlant  rebelleuBement  aux  remons- 
trances  de  M.  Oalyin  quand  luy  fist  la  remons- 
CaMm  opera.    VoL  XXL 


tranoe  que  cestoit  pas  yray  respondit  auditS'  Oal- 
yin  ouU  le  dementiBBe  point  Adyis  que  yoyant 
son  ODBtinee  rebellion  quil  soit  remis  deyant  Mes- 
sieurs  et  adyerti  oomme  la  oene  luy  ayoit  este 
deffendue  a  cause  quil  ayoit  fiaiot  Boandale  la  yeille 
et  mesme  le  iour  de  la  cene.  Lny  &iBant  les  re- 
monstranoeB  menasBoit  ayeo  ochement  de  teste  a 
M*  Beymond.    (Beg.  du  Consistoire.) 


Dimanche  15. 

Calvin  fait  la  visUation  a  Cctogng  et  Vamr 
doeuvre.  {Beg.  de  la  Vin.  Comp.  A.  p.  94.  8es  eoll^ 
gues  powr  la  visitation  (taient  cette  a/nn6e  Cop  et  Chaur 
vet.  Pour  1549  U  Begistre  ne  fait  mention  d^aucmie 
visitation  officiette  des  ^Uses;  U  en  est  de  mime  pour 
1551.) 


Samedi  2L 

Carolus  Lotharingus 
sis  creatur. 


episeopus  Meten' 


Jeudi  26. 

Pemette  fenmie  de  Pierre  Ourt  est  dtSe  de- 
vant  le  consistoire  et  renvoyie  par  lui  devant  le  Con- 
seU  pour  avoir  aUumS  devant  sa  maison  un  feu  1e 
iowr  de  la  8.  Jean.    (Beg.  du  Consistoire.) 


—  Calvinus  Texiori  dicat  Commentarium 
posteriorem  Ep.  ad  Thessalonioenses.    (Ep.  1388.) 

Vendredi  27. 

Carolus  IX.  nascitur. 

Dimanche  29. 

Calvin  bSnit  uin  couple  d  8.  Oervais. 


jniLLET. 
MardiL 

Bastian  Fonsellet  est  remis  par  le  oonsiB- 
toire  pour  ayoir  use  de  paroUe  bagnenaudier  et 
oomunaulz  (?)  parlant  du  consiBtoire  apres  ayoir 
este  reprimande  dayoir  ouy  la  messe  et  danae.  Tl 
promet  de  se  repenHr.    (lUg.  du  QmseiL  foL  37  v.) 

Meroredi  2. 

Vergerius  Bemam  venit.    (^.  1387.) 

Jendi  10. 

Consistoire*  Mallard  orfeyyre:  auquieuLc  ont 
este  faictoB  les  remonstrances  de  oe  quil  soajrt 
bien  que  cest  mal  fidct  de  fidre  des  hutil  Coutib) 
pour  ydollatrer  conune  il  a  fidct  oes  iours  un  oallioe. 
A  quoy  a  respondu  quil  est  raison  en  se  exousant 
quil  faut  quil  ga^e  sa  yie  par  quelque  moyen  ele. 
iBeg.  du  Conswtoure.) 
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—  Calvinus  Normandio  dieat  TractaUm  de 
Scandaiis.    (J?jp.  1385.) 

Dimanohe  13. 

A  trois  heures  apres  midy  Calvin  binit  troia 
couples  a  8.  Gervais. 

Vendredi  18. 

Socinus  WiUembergam  adU.    {JEp,  1361.) 

Jendi  24. 

Decretum  Begis  Eduardi  VL  pro  peregri/nis 
quo  iis  templum  concediiur  Londini.    {JEp.  1399.) 

Samedi  26. 

Comiiia  Augustana  incipiunt.    iEp.  1402.) 

Liindi  28. 

On  aUoue  un  secours  de  trois  icus  au  ministre 
Chauvet  malade.    iBeg.  du  Conseil.  fci.  56  i;.) 

Meroredi  30. 

Lausannenses  ministri  denuo  agunt  causam  coUo- 
guiorum  suorum  ap.  Turicenses.    {Ep.  1390.) 


LnndilL 


AOUT. 


Eledion  d^un  hospitalier.  Calvin  appdi  aux 
Beux  Cents  pour  faire  adTisement  et  remonstranee. 
—  Estant  faiete  loraison  et  apres  adyertissement 
par  M.  Oalyin  on  procede  a  Velection.  (Beg.  du 
ConseU.  fd.  64  v.) 

Jendi  14. 

lehan  le  Brayard  auqnieulx  fnrent  fiEuotes 
les  remonstranees  quil  a  pisse  dedans  leglise  de 
S.  Pierre  en  la  chapelle  du  cardinal.  La  confesse 
oriant  a  Dieu  meroi  et  oonfesse  ayoir  mal  faiot. 
(Beg.  du  Consistoire.) 

—  Avis  du  Consistoire  quil  plaise  a  Messieurs 
de  ayoir  adyis  sil  ne  seroit  pas  bon  de  &ire  ordon- 
nanoe  sur  ceulx  qui  viennent  de  par  deoa  ne  {Sai- 
sant  aparoistre  de  lenrs  mariages  disant  quils  sont 
maries  et  faire  ratifSer  lenrs  diots  mariages  (ibid.). 

Lnndi  18. 

Ordonnance  sur  les  itrangers  gui  amenent  des 
femmes.  Ils  doivent  juslifier  de  la  UgitimUe  de  leur 
mariage.  —  Cries  sur  les  chansons  deshonnites.  (Beg. 
du  ConseU.  fol.  70.) 

Jendi  2L 

Avis  du  Consistoire  de  prier  Messieurs  de  don- 
ner  qnelque  bon  ordre  sur  oeub:  qui  yont  tant  a 
la  B'  Simphorien  que  aultres  yogues  et  des  ohoses 


dissolnes  qni  se  font  par  oeulz  de  eeste  yille.  (Beg, 
du  Consistoire.) 

Jendi  28. 

Granvella  moritur  Augustae. 

Yendredi  29. 

Chaque  annee  la  visitation  doit  Stre  faite  deux 
fois.  EUe  sera  faite  avant  Noel  parcegue  aJcrs  (m 
trouve  mieux  les  gens.    {Beg.  du  ConseU.  fci.  78  v.) 

8EPTEMBRE. 
Lnndi  1. 

Icy  est  este  parle  de  la  lioenoe  que  demaDde 
M.  Oalyin  de  faire  imprimer  ung  sien  liyre  inti> 
tule  des  erreurs  eto.  Est  arreste  quil  le  puisse 
faire  en  en  rendant  ung  seans  comment  ia  aultre- 
fois  est  este  ordonne.    (Beg.  du  Conseil.  fol.  79  i;.) 

Lnndi  8. 

Calvin  expose  au  conseU  le  grand  scandak  qin 
resuUe  de  ce  que  souvent  des  personnes^  apres  avoir 
accompagne  des  parents  portant  des  enfanis  au  bapteme^ 
s'en  retoumerU  sans  ouur  le  sermon.  Le  ConseH 
arrete  que  guiconque  voudra  dSsormais  assister  a  tm 
baptemCy  sera  tenu  d^Scouter  le  sermon  sous  pem 
d!avoir  a  payer  5  sous.    (Boget  III.  121.) 

Samedi  18. 

Laurent  de  Normandie  ^^ouse  en seeondes noees 
Anne  Colladon.    {Ep.  1885.) 

Dimanche  14. 

Au  matin  bSnSdiction  du  mariage  de  Lanrent 
de  Normandie  et  d'Anne  fille  de  M.  Leon  Gol- 
ladon.  Oe  iour  mesme  au  sermon  de  trois  heaies 
deux  autres  couptes. 

Lnndi  15. 

Icy  M.  Oalyin  a  propose  que  en  laffitire  de 
leschole  a  quelque  desordre  a  cause  que  plnsienrs 
des  enfans  ee  desbochent  de  la  grande  eschoUe  et 
yont  yers  ung  maistre  Loys  quil  tient  esoolle  de 
part  que  ne  seroit  estre  proffitable  pour  aultant  qne 
oela  donne  occasion  de  fuir  a  ceulx  que  lon  chastie: 
pourquoy  seroit  meilleur  que  lon  suyyist  les  ordonoan- 
ces.  Sur  quoy  estant  entendu  quil  y  aye  heust  quelqae 
batterie  est  arreste  quil  soyent  demandez  les  mais- 
tres  et  bachelliers  de  leschole  oeans  et  quil  soyent 
aoys  et  que  lon  leur  faice  entendre  et  obseryer  les 
ordonnances  ia  faictes:  et  quant  an  desbat  entre 
eulx  heust  {U  reste  manque.  Beg.  du  Conseil.fd. 
89  i;.) 

—  Naissance  de  Henry  IV. 
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Maidiie. 

Aoys  loB  maistre  et  pedagogaes  —  leur  defend 
de  ohaatier  leB  en&ns  aultrement  que  pour  leura 
lectzoDS.  M*  LojB  doit  mener  ses  esooUier  a  la 
grande  escolle.    (^Beg.  du  ConseU.  fol,  92.) 

—  Calvin  baptiae  un  errfant  a  la  Magddeine, 

Jendf  18. 

M*  Anthoyne  oousturier  estrangier:  auquel 
forent  fidctes  les  remonstrances  quil  continue  a  ses 
folies  et  faulses  parolles  de  Anabaptiste  et  Libertin 
et  fiil  na  pas  heu  diot  que  la  soience  que  M.  Oal- 
Tin  bailloit  ne  valloit  rien  car  il  debvroit  layer 
les  pieds  aux  gens.  La  nye  .  .  .  .  On  Zwt  fait  pro- 
mettre  de  s^ammder.    (Reg.  du  Consistoire.) 

Limdi  22. 

Magdeburgensium  ex  wrhe  erumpenHum  insignis 
vidoria,    (Ep.  1413.) 

OOTOBRE. 
Dimanche  5. 

Calvin  binit  un  couple  a  8t.  Chrvais. 

Jendi  30. 

Icy  M.  Oalvin  ministre  a  adyerty  comment 
Iny  et  les  aultres  de  leur  congregation  auroient  ad- 
yertys  les  ministres  d' Armoy  et  Draillien  de  se  trou- 
ver  icy  a  la  congregation:  et  ce  pour  suyyre  a  ce 
leur  est  commande  de  adyiser  sus  la  mutation  dcB- 
dicts  ministres  et  toutefioys  il  a  entendu  comment 
quil  ne  font  semblant  dy  yenir  combien  que  ledit 
dArmoy  soit  icy:  pourquoy  il  eupplie  y  ayoir  bon 
advys.    (Beg.  du  Ckmseil.  fol.  117.) 

NOVEMBRB. 

Limdi  3. 

Sur  ce  que  le  Bambedi  demier  fdst  exequute 
ung  &ulx  moineur  et  fust  leuz  le  proceps  et  sum- 
maire  de  quoy  M.  Oalyin  cest  lamente  de  ce  que 
lang  a  mis  audit  sommaire  que  il  estoit  yenuz  icy 
pour  la  paroUe  de  Dieu  et  qui  alloit  tous  les  iours 
aux  sermons  quest  contre  Ihoneur  de  Dieu :  reque- 
rant  que  lon  il  adyise,  aultrementz  il  en  prechera 
pabliquementz.  Arreste  que  long  lappelle  apres 
digne  et  luy  faire  les  remonstrances  quil  la  aussi 
confesse  eta    (Beg.  du  ConseU.  fcl.  119.) 

MaTdi4. 

Est  este  aoyt  M.  lo.  OaWin  es  remonstran- 
ces  quil  a  fBdctes  de  ce  que  lon  myst  au  sommaire 
du  demier  criminel  monieur  que  ledit  auroit  con- 
fesee  estre  yenu  icy  pour  Leyangille  et  alle  tous 
les  iourB  au  Bcrmon  etc.  et  que  cela  soit  esclandre 


etc.  Est  arreste  que  une  aultre  fois  lon  adyise  de 
ny  mettre  teUe  chosepuysque  cela  est  inadyertem- 
ment  deubst    (Beg.  du  CoiMeil.  fd.  120.) 

Jendi  6. 

Mors  Ulriei  Wirtenibergensis. 

MardiU. 

Dea  festes.  8us  oe  que  M. Oalyin  a  remona- 
tre  de  la  diyersite  du  peuple  quant  aux  festes  a 
cause  de  ce  que  aulcungs  oyrent  leurs  botiques  lea 
autres  non  quest  une  diyision  scandaleuse:  et  aussy 
8U8  le  baptesme  dung  enfant  de  Yiectra  ( Vetras  sur 
VArve  pres  du  Mont  Saieve  aujourd^hui  en  France) 
que  une  paoyre  femme  a  faiot  a  Ihospital  quest  de 
Yiectra  Ueu  papisticque:  et  du  mariage  de  Robert 
Estienne eto.  Sus lesqueUes ohoses est arreste com- 
ment  sensuyt.  Fremierement  sus  le  baptesme  de 
lenfant  pour  ce  que  son  pere  et  sa  mere  sont  de 
Yiectra  out  il  demeurent  quant  la  mere  sera  releyee 
quelle  emporte  son  enfiEmt  au  pere  quil  le  nurrisse 
et  fasse  baptizer. 

Bus  les  festes  pource  quil  est  chose  de  scan- 
dale  que  de  estre  en  diyersite  dusaige  des  festes 
est  arreste  que  des  icy  a  ladyenir  telleB  festcB  ne 
ce  fiEissent  pIuB  maiB  chescung  oyre  sa  bouticque  et 
les  prieres  ne  soyent  plus  changees  du  mescredi 
mais  jl  demourent  quelque  feste  qui  euBuyye.  J^t 
pour  ce  que  la  senne  celebree  le  iour  des  festes 
cause  que  les  gens  apres  disne  suyyent  a  faire 
feste:  est  arreste  que  adyenans  les  festes  ou  se 
oelebre  cene  que  lon  la  celebre  le  dimenche  plua 
prest  du  iour  de  la  feste  et  que  lon  &ce  adyertir 
le  peuple  par  les  dizeniers  teUement  que  chescung 
en  use  dune  mesme  sorte  et  que  oeoy  soit  mys  en 
deux  oentz  etc. 

Du  mariage  de  Robert  Estienne:  pour  ce 
que  ia  souyent  lon  a  aoy  parler  de  la  bonne  fame  et 
renommee  de  R.  Estienne  imprimeur  de  Parys: 
est  arreste  quand  il  yiendra  supplier  il  sera  aoys 
et  sera  gratiffie.    (Beg.  du  ConseU.  fci.  125.) 

Jendi  13. 

P.  Fagius  moritur. 

Yendredi  14. 

Icy  est  parle  des  festes  a  scayoir  mon  si  sera 
pas  meilleur  que  M.  Oalyin  face  la  remonstrance 
des  festes  en  conseil  de  deux  cente  et  est  arreste 
quil  porra  bien  len  adyertir  le  S'  premier  Sindic: 
apres  le  mettra  ayant.   (Beg.  duConseil.  fol.  126  v.) 

—  Oonseil  des  200.  Jouxte  les  resolutions  tant 
daujourduys  comme  de  mardy  demier  passe  est 
este  propose  le  faict  et  la  resolution  des  festes  etc 
ascayoir  que  pour  eyiter  diyersite  de  yiyre  a  oause 
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de  lusaige  des  festefl:  que  telles  feBtea  iie  se  facent 
plus  mais  qne  chesouDg  oyre  sa  bouticque  eto.  et 
que  les  prieroB  ne  soyent  plus  changees  du  mesoredi 
et  que  la  oene  se  faoe  tousiours  le  dimenche  quel- 
que  feste  que  suyye  et  en  le  dimenche  plus  prest 
eto.  et  que  lon  faoe  adyertir  le  peuple  par  les  di- 
Eeniers.  Et  est  arreste  que  le  conBoilz  de  deux 
oentz  BO  tient  a  oe  que  est  este  faiot  par  le  oonseil 
estroit  et  soyt  mys  en  general  (ibid.  fdl.  127). 

Dlmanohe  16. 

(CanseU  ginirdlJ)  Ahrogaiicn  de  toutes  les  fes- 
tee  reseryant  le  iour  de  dimanohe  comme  il  est 
ordonne  de  Dieu.  (22^.  de  la  V6n.  Comp.  A.  p. 
96.    Beg.  du  Cansea.  fol.  128.) 

Limdi84. 

Calvin  hapti$e  un  enfamt  a  la  Magddeme. 


DlfeOEMBRE. 

Lundl  8. 

Calvin  signale  le  danger  gue  courenl  les  en- 
fantSf  la  maison  Siede  menagant  ruine.  Examen 
crdannS.    iEeg.  du  ComeH.  foL  142  t;.) 

Dfmaadhe  14. 

Juliua  IIL  eanciUum  denuo  Tridenium  tranS' 
fert* 

Iiudi  15. 

Calvin  didare  au  nom  du  cansieloire  gue  la 
paUiardiBO  rigne  d  Juesy.  (Sea.  du  CanseiL  fd. 
147  V.)    Ordre  au  ehdidam  Sexiouter  les  his. 

Vendredi  19. 

On  aUoue  3  coppes  de  frament  d  Ahelf  Chau- 
ffetjFabri,  desOallars  etBourgaing  paur  cette 
amie.  Oooq  (sic)  nest  paa  en  neoesBite.  (Beg. 
du  ConseU.  fol.  161  v.) 

Jeudi  85. 

Calvinus  Begi  Eduardo  VI.  dieat  eommenr 
ta/riuim  in  Isaiam.    (Ep.  1422.) 


libros 


—  noe  amo  prodierunt  praeler  supra  memoratos 


l^  Tractatus    de  Scandaiis    ap.   Orispinum 

Tom.  VIII.  Prdlegg.  pag,  10. 
2^  De  vHandis  superstitianibus  ap-  Oirardum 

Tam.  VI.  Prolegg.p.  83. 
Z^  Institutionis  ed.  V. 
4*  Epistciarum  duarum  ed.  IL     Tam.   V. 

Prdegg.  40. 


155t 

JANVIER. 
Jeudi  L 

Calvin  n^assiste  pas  a  la  siance  du  Cansistoire. 
—  De  mime  le  15. 

Dimanche  4. 

Calvin  binU  deux  couples  a  St.  Qervais. 

Lundi  5  et  Jonrs  suiyantB: 

DisGussions  au  CanseU  au  sujd  des  jeux.    (ib- 
get  IIL  132.) 

Dimanche  IL 

Calvin  binU  un  coupie  a  S.  Gervais. 

Lnndi  19. 

Premiers  powrparlers  au  ConseU  pour  relarder 
Tadmission  des  Hrangers  aux  droits  de  baurgeoisie 
jusqtCapres  une  risidence  prdongie.  (Bioget.  iH 
136.) 


Samedi  84. 

Calvinus  regi  Eduardo 
in  Epp.  cathohcas.    (Ep.  1443.) 


oommentarvm 


Mardi87. 

Hoperus  in  vineula  coniectus  ab  ritius  quosdam 
damnatos.    iEp.  1463.) 

Meroredi  88. 

Le  S'  miniBtre  Oalyin  a  expoBo  oomme  ca 
deyant  la  Huguinede  Pontelle  a  palliarde  comme 
a  chaBoungB  eet  notoyre  et  n  henbz  un  enffimt  da 
tempB  que  son  mary  a  eete  deuz  ane  dehors:  il 
ooBt  paroffertz  de  le  yerifBer  et  a  demande  eetre 
Boparer  delle  yeu  ledit  adultaire.  Lequel  minifitro 
de  la  partz  doB  BgrB.  du  OoncyBtoire  a  Bupplier  et 
requie  ayoir  du  regard  Bur  oella  et  en  fiiire  juge- 
ment  sellon  dieu.  Et  pareillement  remedie  bub  le 
fjEtiotz  de  la  dicte  paliiardiBBo  et  donne  ordre  quelle 
ne  (lacune).  Et  pource  qui  se  oouBte  par  les 
lettroB  et  auBBi  par  ladiote  confoBBion  de  ladiote 
Huguinne  qnelle  a  heubz  un  enffant  pendant 
que  il  estoit  dohorB  et  quelle  ne  Bcait  yeriffier  qne 
Bon  mary  aye  OBte  icj  dudiot  tempe.  Arreete  et 
ordonne  quelle  Boit  mise  en  priBon  et  queUe  ree- 
ponde  a  qui  est  ledict  enfiant  aultrement  qui  soit 
prooede  contre  elle  ainei  que  de  raison. 

AuBsi  a  propoBO  oomme  Landru  a  eate  appellee 
en  OonBiatoire  et  pour  luy  faire  lee  remonBtranoes 
de  00  quelle  ne  yeult  recepyoir  la  oenne  et  ne  se 
yeult  reconBiller  ny  chaBtie  non  obstant  quelle  aye 
este  admoneBtee  amyablement  et  au  lieu  de  pren^ 
a  la  bonne  partz  lee  ditee  remonstranceB  a  responda 
fierement  et  de  grand  arrouganoe:  requerant  lee- 
ditzSgre.  du  oonBiBtoire  il  pouryoiBtre  eto.  Arreste 
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6t  ordonne  que  par  cestQj  oopt  lay  soyent  encore 
bonneB  et  ffrandes  remonstrances  de  oe  reconsillier 
et  de  prenare  la  sainote  cenne  comme  les  anltres 
et  apponrter  aoteetations  de  ladite  reconsillations 
ayec  la  Dame  de  Falles  et  qne  elle  alle  en  con- 
nstoire  a  iendy  leur  requerant  mercy  de  loultraiges 
et  parolles  que  eUe  a  diictes  auditz  Sgrs.  du  Oon- 
sistoyre:  aultrement  que  si  elle  retome  plus  quelle 
Boit  bampnye  de  la  yille.   (Beg.  du  Conseii-  fci.  174 1^.) 

PfiVRIER. 
IMmuiclie  L 

Calvin  bhnt  un  couple  d  S.  Qervaia. 

Vendredi  6. 

loy  eet  este  parle  que  dempuys  lafiBuytion  icy 
dimB  bon  numbre  tant  de  francoiB  que  daultroB 
natiouB  lon  en  a  paeBO  pluBieurs  bourgoiB  et  jour- 
nellement  sen  preBontent  a  fiure  et  Bcn  parle :  pour- 
qnoy  pluBieurB  du  peuple  diBcnt  que  quand  lon  en 
feroit  beaucoup  et  que  lon  lee  lairroit  yenir  en  con- 
seil  general  u  y  en  porroit  bien  tant  ayoir  qui 
Beroient  le  pIuB  a  fairo  lelection  qui  Boroit  a  lad- 
yenir  dangier,  que  Bi  loBtrangier  aToit  quelque  part 
pradcque  que  par  celluy  moyene  il  ne  fiBBont  au 
rejudloe  dee  eitoyeuB.  Sub  quoy  est  arreete  que 
OB  icy  a  ladyenir  et  devant  le  premier  conseil  ge- 
neral  a  yenir  lon  conBulte  bien  et  arroBte  en  conBoil 
BBtroiot  et  de  200  de  fiEure  interdict  aux  bourgois 
qui  Be  feront  a  combien  de  tempB  il  ne  eeront 
permys  en  oonaeil  de  200  et  general  et  que  oeoy 
ne  Boit  mys  en  obly.    (Reg.  du  CanseU.  foL  184.) 

—  Calvin  fait  Vexhortation  aux  Deux-cents 
(AtcZ.  fol.  lU  V.). 

DimaBclie  8. 

Syndics  de  Vannie:  Antoine  Chiccand,  Jaques 
dcB  ArtB,  Miohel  Morel,  Fran^oiB  ChamoiB.  Seeri^ 
taires:  Boaet  et  Beguin. 

—  Calvin  binit  un  coupk  a  S.  Ckrvais. 

Samedi  14. 

Comitia  Augustana  dimittunlur. 

Ludi  19. 

Consistoire.  Le  Bccretayre  Bertellier:  re- 
monBtre  pourquoy  il  bo  abBtient  de  la  cene  et  ne 
hante  point  auz  BcrmonB:  rcBpond  que  il  ne  een 
eet  abatenu  tant  BeuIIement  ccBte  demiere  foia  pour 
quelque  choee  quil  avoit  sur  Bon  cueur  maiB  que  de 
ceate  heure  en  avant  est  en  bonne  diBpoBition  de 
la  recepyoir  et  ditz  quil  vatz  auz  BermouB  non  paB 
toBt:  qoil  beBOgneroit  bien  et  a  promiB  faire  Bon 
debyoir.    AdyiB  que  quant  audit  Bertellier  que 


lon  BO  prendra  ^de  de  Bon  gouyemement  et  bu» 
cela  lon  en  adyiBora:  ail  ne  hante  les  Bermons  lon 
luy  deffendra  la  cene  et  quil  Boit  remie  de  auiour- 
dhuy  a  ung  moiB  pour  yoir  Ba  repentance.  (It^.  du 
Consistoire.)    Calvin  prSsenL 

Yendredi  20. 

La  Huguine  ne  veut  pas  eonfesser  et  est  re- 
tenue  en  prison.  (Reg.  du  ConseiL  fol.  208.)  Par 
arrit  du  3  Mars  eUe  est  hannie. 

Jendi  Se. 

Andre  fila  de  Mermet  Durand  de  AyuBBies 
et  Andree  fiUe  de  feu  Bemard  Favre  dudit  lieu 
aveo  leura  parena  et  atteetationB  enyoyeB  par  M.  le 
ohaBtellain  de  S.  Yioteur.  Interrogfuee  ei  elle  est 
bien  et  de  bo  Toloir  deaia  marier?  Ne  Bcayt  rendre 
nuUe  ra^Bon  quelle  veult  de  bo  mariage.  Inquis 
particullier  audict  Andre  FrancoB  et  remouBtre  que 
en  lateBtation  et  informationB  priBOB  par  le  S'  Cluu- 
tellain  de  S.  Yioteur  le  diot  Franoe  de  leage  de 
Bcise  ane  et  la  dite  de  quinze  ane.  AdviB  que 
YOyant  la  jeunoBBe  et  infirmite  dudiot  Andre  que 
le  8'  ChaBtellain  base  BUBperoeder  a  tel  mariage 
.  •  .  .  et  yerra  on  se  Boront  aBsez  sagoB  et  bo  la- 
dite  promeBse  se  porra  fiure,  et  ayant  que  paaae 
tel  mariage  le  renyoyer  en  oonsiBtoyre.  {Beg.  du 
Consistoire.) 

Samedi  S8. 

Bucerus  moritur.    (Ep.  1462.) 

MARS. 
Mereredi  4. 

Sffnode  a  Neuchdtd.  Biglements  rdatifs  a  Vordre 
des  iglises^  aux  Upreux  et  aux  mariages.  (Perrat^ 
Vie  de  FareL  MS.  de  Neuchdtd  p.  106.  de  Beme 
p.  153.)    J^.  1451.  1456.  1463.  1466. 

Jendi  5. 

Consistoire.  (Calvin  dbsent.)  Le  S'  lehan 
Phiilibert  Bona.  Luy  furent  fidotes  lee  remouB- 
tranc^oB  de  ce  que  leudi  trop  yoUageuBement  il  Bortit 
du  conBiBtoire:  moBme  quu  tient  oontenanoes  que 
Bont  Bcandale  Buyyant  lordre  du  conBiBtoire :  mesme 
encore  de  preeent  porte  un  bouquet  a  Bon  bonnet 
Se  eBCUBO  et  que  eil  y  a  quelcun  qui  luy  yeuille 
impropere  de  quelque  choBo  que  lon  luy  ftBee  yenir 
deyant  Bon  iuge  ordinaire  et  deyant  MeBBieurB:  et 
de  dire  quil  ne  Boayt  que  ceet  de  loffice  du  consiB- 
toyre  et  quil  y  a  eete  oommis  de  la  part  de  MeBBieura : 
ayeo  plueieurB  paroUes  prolUxes.  (Beg.  du  ConsiS' 
toire.) 

Samedi  7. 

Bullin^erus  Calvino  mittit  exemplar  Conr 
sensus  Tigurwi  recens  impressi.    (Ep.  1460.) 
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Samedi  7. 

n    y  a   a   Chneve  une   esmotion    iasqaes   & 

effasion  de  sang («R^-  ^^   ^^   ^^*  Comp. 

Vol.  A.  jp.  96.)     Voir  au  12.  Bogd  III.  140. 

Dimanche  8. 

Prolongatum  de  la  combourgeoiaie  avec  Beme. 
iBoget  III  141.) 

Liindi  9, 

Les  predicants  WArmoy  el  de  DraUiens  sont  in- 
vHes  a  venir  a  la  congrigation.  (Beg.  du  ConseU. 
fot.  218.) 

Jendi  12. 

Les  ministres  yoyantz  les  dangiers  qui  en  pour- 
roient  venir  {de  Vemeule  du  7)  et  qae  cela  nestoit 
point  enoores  appaise  et  qae  nul  ordre  ny  a^oit 
este  mis  se  transporterent  par  devant  Messieurs 
pour  leur  flEdre  remonstrances  du  dangier  auquel  ilz 
pouyoient  tomber  eux  et  toute  la  yille  silz  ny  met- 
toient  ordre  et  nen  faisoient  bonne  iustioe.  Les 
remonstranoes  furent  faictes  par  M.  Galyin.  iBeg, 
de  la  Ven.  Comp.  A.  96.) 

—  Les  ministres  sont  yenus  et  hont  remonstre 
les  desbas  et  esclandres  que  lon  a  yeu  ceste  sep- 
maine  passe  et  mesmement  des  gens  assembles  et 
allans  crians  par  quelques  lieux  et  rues  tue  tue 
indicant  les  estrangiers  et  pourtant  par  lorgane  de 
M.  Calyin  hont  prye  pour  le  substenement  de 
Ihonneur  de  dieu  que  le  conseil  j  aye  bon  advys 
et  done  bon  ordre.  iBeg.  du  CcnseU.  fol.  221.  De' 
taOs  dans  Boget  IIL  142.) 

Dimanche  15. 

Calvin  binit  un  eouple  a  S.  Oervais. 

Samedi  2L 

La  peste  est  a  la  maison  de  Cordier.  (Lettre  de 
Viret  a  Fard  mentionnee  dans  Perrot  Vie  de  Ferd 
M8.  de  Neuch,  p.  106,  de  Beme  p.  153.) 

Dimanche  22. 

Hqperus  liberatur.    (Ep.  1463.  1470.) 

Lnndi  23. 

Les  ministres  se  plaignent  de  ce  que  ion  laisse 
entrer  en  yille  pailiardes  au  lieu  de  les  mettre  en 
prison.  Axreste  quelles  soyent  admenees  a  Messieurs. 
(Beg.  du  ConseU.  fol.  231.) 

Mardi  24. 

Le  Socretayre  Bertellier:  auquel  furent 
faictes  les  remonstrances  sus  les  tesmognages  contre 
luy  a  cause  de  la  trop  familiere  frequentation  quil 
fsuct  pres  8.  Germain  chez  ung  laboreur  ayec  la 


relaissee  de  Ruffi  et  que  cela  porte  scandaie  et 
quil  se  bruiot  de  quelque  promesse  de  mariage. 
Respond  quil  ne  scayt  oomme  lon  ientend  et  que 
sil  y  a  quelcung  qui  en  youldroyt  tant  parier  quil 
en  dise  deyant  luy  et  que  y  a  bien  des  femmes 
estrengieres  que  yont  bien  et  tregnent  ensemble 
oomme  Madame  de  Sainct  Laurent  il  la  bien 
yeue  a  la  CoUoyreniere  quest  plus  de  soandale:  ayec 
grande  arrogance  disant  a  M.  Galyin  quil  estoit 
aussi  bien  homme  de  bien  comme  luy  et  que  ae 
yalloit  aussi  bien  en  sa  conscience  que  en  celle  de 
M.  Calyin  ayec  aultres  parolles  prolixes.  Inter- 
rogue  sil  ny  a  point  eu  de  parolle  de  mariage  res- 
pond  se  adressant  contre  M.  Calyin  que  quand  il 
se  youldra  marier  il  nen  prendroyt  pas  a  luy  oon- 
seil  et  ditz  que  ei  de  son  ayeu  il  se  conste  yenlt 
ayoir  tranche  la  teste,  et  que  lon  ne  luy  doibt  point 
charger  de  scandale  et  que  cest  le  malleur  a  cenlx 
que  appellent  le  scandale.  La  relaissee  de  Ruffi 
remonstree  sur  lesdites  informations  oonfesse  la 
yerite  de  la  frequentation  tant  priyee  quelle  a  eu 
faict  cbez  ledit  laboreur:  se  excuse  et  nye  avoir 
beu  et  mange  ensemble  ceans  et  nye  aussi  avoir 
faict  point  de  promesse  ayec  ledit  et  que  ce  nest 
point  a  elle  aller  ohercher  les  maris  mais  que  cestoit 
pour  la  sollicitation  de  son  proces  la  ou  il  a  bien 
servi.  Adyis  que  par  espres  il  soit  apelle  et  oonfesso 
la  yerite  quant  au  mariage  se  ne  luy  en  a  point 
tenn  propos?  Mesme  se  doibt  conster  comme  ung 
tesmoing  a  eu  depose  quelle  y  entra  de  grand  mattin 
yers  dnq  heures  et  y  demoura  tout  le  iour.  Le- 
quel  respond  ne  scayoir  rien  et  que  ne  se  aouvient 
de  cela  et  ne  dira  aultre  ouy  bien  particulier  a  M. 

le  sindique  et  non  pas  ici Dans  la  suite  de 

Vinterrogatoire  on  lui  rqaroche  aussi  qu*il  ne  va  pas 
au  sermon  ....  Advis  quil  soit  remis  devant  Hes- 
sieurs  leur  desclairant  son  arrogance  et  rebellion 
et  luy  remonstrer  quil  nest  pas  capable  de  la  cene 
et  pner  Messieurs  de  le  contraindre  de  reepondre. 
Et  luy  faisant  remonstrance  de  la  remission  dit 
que  lon  fera  escrire  ce  que  leur  semblera  bon.  Ad- 
vis  que  voyant  telle  arrogance  tout  le  oonsistoyre 
en  alle  devant  Messieurs  .  .  .  iBeg.  du  Consistoire.) 

—  Le  8'  de  Besse  presente  une  supplication 
requerant  par  icelle  luy  permectre  faire  imprimer 
la  reste  des  Seaulmes  de  David  et  les  az  iaict 
mectre  en  nottes  de  musique  aussi  que  nulz  en 
puisse  yendre  que  luy  sans  son  conge  devant  le 
terme  de  quatre  ans  et  aveo  deffenoes  et  poyenne 
de  perdicion  desdicts  livres  et  admende  arbitrsyre 
....  Arreste  que  luy  soit  oultroye  ladiote  requeste 
pour  le  terme  ae  troys  ans  prochain  des  auionrd- 
huy.    {Beg.  du  ConseU.  fol.  232  v.). 

~  Le  m§me  jour  le  Consistoire  entend  un  gnmd 


477 


ANNALES  1661. 


478 


nmbre  de  Umoins  dans  une  affaire  de  haUerie  cantre 
des  Dran^ais  dans  laqudk  le  capitaine  Ami  Perrin 
&aU  in^aiique. 

Hercredi  26. 

Jean  Baptiste  et  Balthasar  Sept  (et  consorts) 
8ont  venus  snyyant  la  perniiaaion  hier  a  eulx  faicte 
en  jonant  a  la  paulme  apres  difine  et  disani  que 
M.  Galyin  les  a  oultrages  grandement  par  plusieurB 
parolles  etc.  Et  enapres  e&t  entre  M.  Oalyin  quil 
a  dict  quil  pretendoit  bien  que  lefidits  jouyeurs  le 
chargexont  de  quelques  parolles  combien  que  en 
&con  qne  fioit  il  ne  les  aje  point  oultrages  ny  youl- 
droit  et  quil  est  vray  que  hier  ainsin  quil  faisoit 
la  letzon  Iheure  accoustumee  yeinrent  enyiron  trente 
joner  a  la  paulme  deyant  S.  Pierre  ayecque  ung 
certain  bruyt  que  ne  resembloitpointjeuxdepaulme 
mais  bien  aultre  chose,  pourquoy  il  leur  dict:  Ad- 
vises  yous  ne  pouyes  estre  si  peux  en  liberte  que 
yons  ne  £aictz  incontinent  quelque  insolence  et  yous 
estes  bien  importunes.  Et  dict  quil  y  en  heust  ung 
qnil  respondyt:  Nous  ne  sumes  point  importuns  etc. 
qni  nest  point  injure.  Mais  quand  il  plaira  a  la 
Beigneurie  si  lesdits  joyeurs  yeulent  dire  aultrement 
on  quil  aye  dict  quelque  aultre  chose  il  prye  quil 
soit  appelle  afi&n  quil  leurresponde:  non  point  quil 
en  veuUIe  a  eulx  mais  ne  desire  sinon  leur  honneur 
bien  et  profiy  etc.  CLes  parties  remises  a  Lundi. 
Beg.  du  Qmsea.  fol  283.) 

Jendi  86. 

ley  les  sept  mimstres  et  neufz  des  seigneurs 
du  consifitoire  sont  este  demandes  et  aoys  sus  les 
pointz  et  passages  suyyantz  et  est  este  sus  iceulz 
arreste  oomment  sensuyt  Premierement  est  este 
propose  contre  Philibert  Bertellier  que  en  luy 
parlant  de  ce  quil  treige  cheu  ung  laborur  en  la 
me  de  lescorcherie  deyant  S.  Germain:  la  out  est 
estee  yehue  Ihostesse  dn  chien  yerdt  et  aussy  la 
yefye  de  feu  Pierre  Buffi  etc.  et  que  comment 
lon  luy  en  auroit  faict  quelque  remonstrance  et  que 
lon  luy  heusse  demande  sil  y  a  point  de  parolles 
de  mariage  il  nen  yolu  point  respondre  eto. 

Et  comment  M.  Oalyin  luy  heusse  dict  quil 
ne  se  tiendroit  pas  a  sa  relation  de  ce  quil  iuy 
demandoit:  ledit  Bertellier  luy  dict  quil  estoit 
anssy  homme  de  bien  que  luy  pour  le  moyen  (moins). 
Et  aussy  quil  auroit  dict  tant  au  Sr.  Sindioques 
que  aux  aultres  du  Consistoire :  yous  feres  escripvre 
06  que  vous  youldres.  Item  de  ce  que  luy  remons- 
trant  eta  il  dict:  lon  faict  scandale  la  out  lon  yeult, 
Item  et  aussy  quil  dict  par  la  yille  quil  a  bien 
ballie  de  loyre  au  secretaire  du  consistoire. 

Et  seant  aoys  ledict  Bertellier  respondant 
ne  hayoit  point  parle  par  mocquerie  ny  ayoir  parle  des- 
cripce  ny  de  scandale  quen  oonne  part :  et  que  de 


Iny  y  yeult  estre  obeissant  et  que  oe  quil  na  yolu 
respondre  il  pansoit  que  ce  fust  chose  quil  ne  deusse 
respondre  la  don  la  chose  ne  seroit  consistorialle. 
Et  plusieurs  aultres  propos  et  replicques  longues  a 
escripre. 

Le  conseil  a  arreste  que  luy  soient  faiotes  grosses 
remonstrances  et  que  lon  le  enyoye  en  consistoyre 
auiourdhuys  et  luy  dire  quil  prenne  et  recoipye  lea 
admonitions  comment  il  doibt  et  quil  se  reconsille 
ayecque  tout  le  consistoire. 

Item  de  ceulx  quil  par  leur  jeux  entrerompe- 
rent  la  letzon  etc.  et  aussi  de  lemotion  etc.  le  faict 
en  est  remis  a  demain.   (Beg.  du  ConseU.  fd.  234  v.) 

—  Ce  m&me  jour  Jeudi  Calvin  n^assiste  pas  a 
la  seance  du  consistoire  pour  cause  cPindisposition. 
(Beg.  du  Consisloire.) 

—  Articuli  a  synodo  Neocomensi  compositi  ap- 
prdbantur  a  praefecto  nomine  principis.    (Ep.  1468.) 

Vendredi  27. 

Sont  estes  aoys  M.  Calyin  dune  part  et  les 
N.  Baptiste  Sept  et  Baltasard  son  frere,  Francois 
Chabod,  lehan  Maillard,  laques  Conte,  Nico- 
las  G-entil  et  Loys  Pecolat  de  laultre.  Ledit 
M.  Calyiu  a  racompte  les  remonstrances  quil  leur 
fit  laultre  iour  deyant  S.  Pierre  comment  ia  est 
Mardi  demier  esoript.  A  quoy  lesdictz  hont  par 
lorgane  de  Baltasard  Sept  respondu  que  ledit  M. 
Calyin  les  oultragea  ies  appellant  mutins  et  des- 
boches  et  auitres  etc.  Desquels  oultraiges  ledit  M. 
Calyin  leur  a  respondu  que  non  et  que  ce  quil 
leur  dit  de  quoy  il  se  pleinirent  se  fust  seulement 
quil  leur  heusse  dict  quil  estoyent  importuns:  a 
quoy  il  luy  respondirent  quil  nestoyent  point  im- 
portuns  don  tant  sen  fault  quil  neussent  entendu 
aultre.  Sus  ce  lesditz  dient  qui  les  oultragea  et 
demandent  en  estre  remis  en  droyt  la  out  il  proye- 
ront  oela  quil  disent.  Sus  ces  choses  est  este  arreste 
que  auzdicts  soyent  faiotes  bonnes  remonstrances 
comment  ce  que  ledit  M.  Calyin  leur  a  dict  il  ne 
leur  a  dict  que  pour  leur  remonstrer  comment  son 
office  porte  et  pourtant  quil  regardent  de  se  chaetier 
et  suyyre  chescung  son  estat  non  pas  les  insolences 
ce  que  leur  estesteen  la  presense  duditM.  Calyin. 
(Beg.  du  ConseU.  foi.  235  v.)  Bertellier  est  reth 
voyi  devant  le  Consistoire,  pour  favre  ses  excuses. 

—  Le  Seoretayre  Bertellier  lequel  de  la 
part  de  Messieurs  a  este  renyoye  pour  redire  les 
propos  quil  a  eu  ditz  ici  Dit  quest  possible  il  ne  les 
auroit  dict  si  correctement  quil  debyoit  quil  se  yeult 
reconcilier  et  que  M.  le  Sindique  le  prenne  a  la 
bonne  part  M.  le  Sindique  luy  demande  derechirf 
sU  a  repentance  de  ayoir  dict  telles  paroUes.   Diot 
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qail  confeBse  avoir  este  pesohenr  dont  en  a  repen- 
tance  et  nen  dira  aultre.  Advis  quil  oonfesse  aul- 
trement  les  propos  quil  a  dict  et  confesse  quil  a 

xnid  parle Berthellier  refuse  toute  autre 

formv^  d^amende  honordble  ayec  grandes  paroUes 
prolixes  et  est  de  nouveau  renvoyS  devant  le  conseU. 
11  en  appeUe  du  consistoire  a  Dieu.  (Beg.  du  Con- 
sistoire.)    Qalvin  obsenL 

Dimandie  29. 
Paseha. 

Mardi  3L 

II  est  dUouS  6  ft.  a  chacun  des  miniBtres  des 
champs  d  cause  de  la  stirUitS.  (Beg.  du  ConseU. 
fol.  240  V.) 

AVRIL. 
Mercredi  L 

Ce  mercredi  premier  iour  dapyril  a  este  baptise 

par  moy  lehan  Oalyin  Qm  gairfon). 

Lundi  6. 

Vadianus  moiribwt  (Ep.  1461). 

Lnndi  13. 

Su8  ce  que  M.  OaWin  a  propose  et  requys 
de  ayoir  adyya  et  de  mettre  quelque  ordre  sus 
Hudri  Langin,  que  apres  estre  reprys  dayoir 
blaspheme  le  nom  de  Dieu  et  faict  insolence  et  quil 
aeroit  este  demande  pour  cela  en  oonsiBtoyre  out 
seulement  Iny  seroyent  estees  faictes  les  remons- 
trances,  il  est  alle  controyer  et  £Bdre  murmure 
par  la  yille  que  lon  luy  auroit  deffendu  la  cene  don 
sen  est  suyyi  que  Francoys  Ohabbod  est  alle  dire 
que  lon  la  luy  ayoit  bien  deffendu  mais  il  nayoit 
pourtant  laifise  de  ia  prendre  .  .  Et  ledit  Hudri 
a  charge  le  S'  OuilL  Beney  de  la  luy  ayoir 
deffendu  et  sen  &ict  telle  bruyt  que  pluBieurs  pre- 
tendent  nappartenir  au  conaistoyre  de  deffendre  la 
oene:  ce  que  chescung  doibt  bien  scayoir  daultant 
quil  en  est  este  parle  en  conseil  general  ny  ayoir 
aultre  chastiment  a  lesglise  qne  celluy  la:  pour- 
quoy  il  requiert  y  adyiser.  Sus  ces  choses  est 
este  premierement  adyise  et  arreste  que  ledit 
Hudry  soit  chastie  en  prison.  Item,  que  audit 
Ohabbod  soyent  faictes  remonstrances:  quand  a 
laffiEiire  de  la  cene  que  lon  yoye  les  edictz  et  que  lon 
sen  souyienne  den  parler  icy  quand  le  conseyl  sera 
ploB  amplement  assemble.   (pjeg.  du  ConseU.  fol.  249.) 

][ardil4. 

SuB  ce  qua  propose  M®  Oalyin  comment  ledit 
Legier  de  lescole  aye  donne  desarticles  criminelz 
en  la  court  contre  le  maistre  de  leschole  troblant 
leschole  et  escoUiers  au  preiudice  et  detriment  de 


leschole  et  des  escolliers  pourquoy  il  requiert  y  avoir 
adyys  affin  que  Ihonneur  de  Dieu  soit  garde  et  ne 
permettre  cela  estre  en  plaict  mais  la  cause  estre 
retiree  seans.  Sus  quoy  est  arreste  que  lon  aoye 
les  dits  maystres  deschole  puys  que  lon  advise 
dessus  ce  que  sera  dict. 

—  H  a  aussy  propose  auil  y  a  une  pailliarde  aa 
bourg  S^  Q-eryais  qui  est  au  tout  abandonne  et  est 
toute  plaine  de  pailliardise,  chose  scandalose:  pour- 
quoy  il  a  prie  y  adyiser  et  y  remedier  eto.  Le 
conseyl  a  arreste  celle  soii  prinse  et  mise  en  prison 
et  doibge  respondre  et  soit  chaatie.  iBeg.  du  Cbn- 
seil  fd.  251.) 

—  Enoch  est  entendu  sur  Taffaire  de  LSget 
BenvoyS  au  Ueutenant  pour  plus  aimple  urformatm 
(ibid.  fd.  251  v.). 

Dimanche  19. 

Calvin  hinit  un  coupie  a  S.  Qervais. 

MAI. 
Vendredi  L 

Sur  ce  que  az  propoae  le  miniatre  Oalyin 
comme  plusieurs  oontraicte  mariage  et  se  iurent  et 
demeurent  un  an  ou  plus  hors  mainage:  requerant 
£Eure  abbreyie  et  donne  ordre  eto.  Et  mesme  Thi- 
yent  VoIIand  et  la  fille  de  certain  marechaL 
Arreste  que  soyent  mis  en  prison  et  que  il  doibgent 

{^arfEiire  le  mariage  dans  six  sepmaines  et  quant  a 
a  reste  des  ordonnances  desditz  mariages  que  lon 
il  adyise  de  les  par£Edre.  {Beg.  du  ConaeSL  foL 
266.) 

—  Pour  ce  que  Jaques  Pettex  fiistier  et  son 
filz  usent  de  ars  magique  et  que  il  yont  par  les 
deyyns  ce  que  ne  doibt  estre  permyB  et  meeme 
pour  trouyer  certains  instrumens  dune  yendiaio& 
dune  pose  de  terre,  requerant  il  ayoir  de  ladyis  eta 
Arreste  que  soit  mis  en  prison  et  responde  (ibid.). 

—  ConeUium  Trideniinum  instauratur.  (^Ep. 
1479)  ex  decreto  powUficio.    Sessio  XI. 

Dimanche  10. 

Calvin  linit  un  mariage  a  S.  Otrvais. 

LnndilL 

Ayant  entendu  la  requeste  du  B'  Oalyin 
aussi  les  remonstrances  icy  fedctes  a  oause  de  oe 
queOolIongnies  et  aultres  ioyent  alescolle  a  la 
sarbacanne  parmi  les  clers  requerant  il  ayoir  adyis 
etc.  Arreste  que  lon  defende  audit  Oollongnies 
et  autres  de  non  plua  ainai  faire  etc  auaai  qae  IL 
le  Scindique  Ohamoyez  et  le  S'  contrerDlenr  il 


481 


ANNALB8  1551. 


482 


adyisent    pour  faire  la  sepparation   des   escolliers. 
(Beg.  du  Conseil.  fci.  270  i;.) 

—  B  est  yenu  a  la  notice  de  la  Beigneurie 
qne  Oirard  a  imprime  le  testament  et  mortz  de 
la  femme  de  Pierre  Yiretz  ohose  quest  contre  dieu 
et  que  luy  ayoit  este  defendu  par  MessieurB.  Arreste 
qni  Boit  mis  en  prison  et  responde  dudit  affiure 
iHnd.  foL  271). 

Mardil2. 

Pource  que  Girard  imprimeur  a  imprime  le 
liyre  de  la  mortz  et  trespas  de  la  femme  de  M* 
Pierre  Viret  non  obstant  toutes  les  defences  sur- 
qnoy  le  S'  ministre  Galyin  a  requis  et  prier  pour 
Iny  de  le  liberer:  Arreste  quil  responde  et  ayant 
respondu  que  luy  soit  faict  bonne  remonstrance. 
{Beg.  du  ConseU.  fd.  272.)  II  fut  mis  en  liberte  le 
lendemain  (fci.  272  v.) 

Vendredi  15. 

Ledit  iour  en  congregation  ordinaire  fiit  donne 
adyertissement  au  peuple  de  ladyis  dauouns  des 
freres  (car  on  naToit  point  eu  loysir  de  le  oommuni- 
qner  a  tous)  par  M.  Galyin  que  deux  hereticques 
estoient  yenuz  en  ceste  ville  qui  ne  cherchoient 
qn'a  semer  leur  poison.  que  un  chacun  aen  donnast 
garde  afin  que  Sathan  neust  accez  au  troppeau 
pour  le  dissiper  par  leur  moyen.  Leurs  erreurs 
fnrent  declairez.  Gest  a  scayoir  que  nul  nest  Ghres- 
tien  ail  nest  parfidct  H  ny  a  point  deglise  si  elle 
nest  parfaicte.  Que  la  remission  des  pechez  nest 
qnune  deliyrance  que  lesuschrist  nous  a  apportee 
afin  que  nous  ayons  oeste  perfection.  Gela  fut  am- 
plement  refute  par  ledict  Galyin  lequel  monstra 
par  yiyes  raisons  et  tesmoignages  de  Pesoriture 
conmient  nous  sommes  bien  appelez  a  perfection  et 
Dous  y  fault  tendre  mais  nous  ny  sommes  point  en- 
cores  paryenuz  et  ny  paryiendrons  point  iusques  a 
ce  que  nous  soyons  despouillez  de  ceste  chair.  Nous 
cheminons  et  courons  mais  nous  ne  sommes  point 
enoore  paryenuz  iusques  au  but  Autrement  ce 
seroit  enyain  que  nous  demanderions  a  Dieu  par- 
don  quil  nous  quicte  nos  debtes.  Gar  estantz  par- 
faictz  nous  n'aurions  que  fkire  du  pardon  ne  de 
quictanoe.    (A^.  de  la  V6n.  Comp.  A.  p.  96.) 

—  Ledit  iour  fut  appelle  en  la  congregation 
des  freres  M*  Hierosme  Bosleo  [sic.^  medecin 
leqnel  tenoit  quelques  propoz  esgarez  touohant  le 
liberal  arbitre  et  la  predestination  et  luy  fut  re- 
monstre  yiyement  par  les  passages  de  lescriture. 
Ledit  Hierosme  se  monstra  fort  obstine  iusques 
a  ce  qu'on  luy  [^  le  passage  d'Ezeohiel.  (Beg. 
de  la  V6n.  Comp.  A.  p.  97.) 

Oatfini  opera.    Vol  XXl. 


Lnndi  18. 

Un  anabaptisle  est  mis  en  prison.  M.  Calvin 
mandS  au  conseU.  AtrHi  gu^U  soU  banni  ^U  ne  se 
yeult  retoumer.     {Beg.  du  ConseU.  fci.  275  v.) 

Mardi  19. 

Estant  aoys  M.  Galyin  sus  laffiure  dung  Ka- 
thabaptiste  detenu  prisonnier  demeurant  obstine  est 
este  semblablement  parle  et  par  ledit  Galyin  re- 
monstre  quil  ayoit  ung  compaignon  nomme  Michel 
Paulus  orpheyre  de  Parys  qui  ayant  entendu  les 
bonnes  admonitions  et  remonstrances  par  lescripture 
sest  retorne  et  recogneust  loppinion  de  sondit  com- 
paignon  estre  maulyaise  et  proteste  yoloir  yiyre 
selon  la  religion  icy  communement  preschee:  pour- 
quoy  ledit  Miohel  est  este  appelle  icy  et  est  aoys 
et  a  confesse  la  religion  icy  preschee  bonne  pro- 
testant  yoloyr  icelle  suyyre  et  pourtant  a  prie  luy 
pardonner.  Susquoy  est  este  arreste  que  attendu 
sa  contrition  il  luy  est  pardonne  etc.  et  il  a  promis 
ny  retorner  plus  et  yiyre  selon  nostre  religion. 

Sus  le  procesz  de  Ouill.  Gueynier  de  Parys 
detenuz  pour  ayoir  parle  et  sestre  admys  et  essaye 
en  ceste  cite  de  publier  et  semer  par  icelle  secte 
dampnable  et  heretioque  et  de  soubstenir  la  secte 
des  anabaptistes  etc:  est  arreste  que  lon  le  exorte 
encore  et  si  ne  yeult  se  retomer  quil  soit  perpe- 
tuellement  bannys  (soubs)  poyenne  du  foet  Estant 
exorte  pource  quil  continue  a  son  obstination  est 
arreste  il  soit  condampne  oomment  dessus  et  bannys 
poyenne  du  foyet.    (Reg.  du  ConseU.  fol.  277  t;.) 

Vendredi  22. 

Pontifex  ad  Helvetios  legatos  et  litera^  mittit  de 
concUio  adeundo.    (Ep.  1512.) 

Lnndi  25. 

Calvin  dinonce  Pierre  Ameaulx  parce  gu^U 
ne  friguente  pas  les  sermons.  Appeli  en  Consistoire 
U  dU  gue  les  sermons  sont  pour  Us  infideles.  Et  U 
ne  regoit  pas  la  cene  quest  une  maulyaise  chose. 
CatS  il  se  dit  maiade.  Bemontrances.  (Beg.  du  Con- 
seU.  fol.  292  v.) 

JTJIN. 

Dimanche  7.' 

Calvin  bimt  un  mariage  a  S.  Pierre. 

Mardi  9. 

Yiret  a  entendu  que  M*  Hestor  le  medecin 

a  &it  imprimer  quelquechose  parlant  de  sa  femme 

defiinte  passe  7  ans.    On  ne  doit  pas  estimer  quil 

ait  fait  faire  ce  quil  na (le  reste  Uiisibk  et 

ininteUigUjie) Bil  fait  imprimer  quelque 

chose  ioy  il  le  fera  toujourB  yoir.   (Beg.  du  ConseU. 

fci.  803  t;.)  cf.  Ep.  1600. 

81 
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Jeudi  11. 

Nio.  des  Oallars  de  Paris  admis  bourgeois 
gratis  a  cauBO  de  sa  renommee  et  ministere  et  quil 
a  de  beaulx  enfans.    (Reg.  du  Consed.  fd,  304  i;.) 

Samedi  13. 

Calvin  hinit  un  mariage  a  la  Magdeleine. 

Luidi  15. 

Gcdeaago  Caracciolo  est  regu  habitant.  (Roget. 
ni.  220.) 

Jeudi  18. 

Le  8'  lehan  Philibert  B  o  n  n  a :  remonstre  que 
enapres  avoir  este  chastie  en  prison  pour  certaine 
dance  quii  en  doibt  avoir  repentance.  Respond  que 
aux  dances  ou  il  a  este  ce  ne  sont  point  dances 
lubriques  et  que  nonobstant  cela  il  a  este  chastie 
et  que  se  lon  iuy  monstre  les  editz  du  consistoire 
il  se  y  yeult  regler,  et  luy  semble  quil  ne  doibt 
point  estre  ici  appelle.  Adyis  que  encores  il  soit 
appelle  pour  luj  faire  les  remonstrances  des  propos 
quil  a  heu  tenu  au  8'  lehanton  leno:  ledit  leno 
dit  que  tant  seuUement  ouyt  dire  que  il  estoit  marry 
de  ce  quil  estoit  de  Geneve  pour  ce  qui  maintenoit 
mieulx  la  loy  des  Francoys  que  de  Oeneve.  Res- 
pond  quant  aux  parolles  du  S'  leno  quil  nest  point 
tenu  de  luy  donner  le  boniour  et  quil  ne  fasse  point 
lypocrite.  Item  quant  a  la  loy  dit  que  le  dict  I  o  n  o 
la  controve  avec  grande  arrogansse  toutesfois  quand 
il  ne  seroit  pas  raporte  le  veult  mectre  fort  et  plat. 
Bemonstre  quil  ne  doibt  point  maintenir  maulvaise 
quorelle:  se  adressant  contre  M.  Calyin  quil  ne 
le  appellasse  point  meschant  en  le  calomnyant :  ayeo 
aultres  parolles  fieres.  Advis  que  lon  appelle  les 
quatre  conseillers  assistans  et  que  pour  lundi  lon 
se  trouve  tous  ici  deyant  Messieurs.  Item  M.  Fran- 
coys  Orappin  depose  ayoir  ouy  ledit  Bonna 
menassant  disant  que  lon  y  allast  dire  aux  robes 
longues  que  quant  les  dyables  seront  forts  nous 
serons  encore  plus  fort  et  que  au  dyable  que  tant 
ayoit  amene  ici  de  Francoys  .  .  .  8us  la  remission 
quon  a  faict  audict  Bonna  de  le  renyoyer  deyant 
Messieurs  a  dict  en  collere:  que  les  predicants  ne 
doibyent  pas  assister  la   et  ne  doibyent  opinioner 

et  sont  ses   parties {Reg.  du  Consistoire.) 

Dans  les  extraits  de  Cramer,  au  lieu  de  dance  on 
lit  ordure. 

Lnndi  22. 

Mariage  du  prince  de  Conde  avec  Eleonore  de 
Boye. 

i  27. 

tldit  de  Chdteaubriand.    {Ep.  1535.) 


JUILLET. 
Jendi  2. 

Le  8''  lehan  Philibert  Bonna  sest  presente 
en  Gonsistoyre  et  a  yollu  assister :  qui  a  semble  aa 
Consistoyre  quil  ne  doibt  assister  yoyant  larrest  de 
Messieurs  comme  luy  a  desclaire  M.  le  sindique. 
Dit  quil  ne  lentend  ainsi  ayec  grosses  parolles  fieres 
et  que  y  a  des  seigneurs  du  petit  conseil  qui  luy 
ont  dict  quil  pouyoit  yenir  en  consistoyre  soy  de- 
portant  tant  seullement  de  ce  iour  enapres  le  S' 
8indique  Chamoys.  Adyis  que  pour  demain  M. 
Calyin  ayecq  le  8'  Deletra  pour  en  adyertir 
Messieurs  et  yoir  larrest  quil  en  ont  faict  mesme 
sus  les  propos  par  luy  dictz  aux  sieurs  Beney  et 
Deletra  que  Messieurs  layoient  banny  du  con- 
sistoyre.    {Beg.  du  Consistoire.} 

Dimanche  5. 

Calvin  hinit  un  mariage  a  8.  Gervais. 

Londi  6. 

8us  que  de  la  part  du  Consistoyre  est  este 
propose  par  M.  Calvin  touchant  le  8'  lehan 
Phillibert  Bonna  lequel  nonobstant  que  luy  soit 
este  dict  de  la  partz  du  conseil  de  se  abstenir  de 
yenir  en  consistoire  ieudi  dernier  passe  y  yenyt  et 
usa  de  plusieurs  groz  propos  dignes  destre  ohastie: 
mesmement  quil  dict  que  lon  luy  ayoit  dict  quil  ne 
estoit  este  mis  hors  sinon  pour  ung  ieudi  et  dict 
que  le  oonseil  ne  le  pouyoit  oster,  car  le  conseil  de 
deux  centz  le  y  aroit  mys  et  plusienrs  aultres  pro- 
pos:  estantaoysPhilibertdisant  queleditCalyin 
peult  bien  dire  ce  quil  youldra,  et  plnsieurB  aultres 
propos  pour  ses  longues  excuses:  le  Conseil  a  arreste 
que  lon  se  tenet  a  larrest  ia  faict  et  que  bonnee 
remonstrances  luy  soyont  fiuctes  et  qnon  luy  die 
quil  nalle  pas  au  Consistoyre  que  ne  luy  soyt  com- 
mande.    (lieg.  du  ConseU.  fcl.  1.) 

Lnndi  20. 

Est  este  aoys  M.  Calyin  pour  le  consistoire 
premierement  touchant  Hudry  Rojod  (?)  que  ae 
troye  ayoyr  blaffcme  le  nom  de  Dieu  et  est  eete 
troye  paillardant  dempuis  quil  est  marie  et  anflsi 
ayoir  dechasse  sa  femme  etc.  Arreste  que  qnant 
a  la  paillardise  soyent  prinses  informacions  et  soit 
pugnys  a  la  forme  des  esditz  et  des  blasphemes 
aussi.    (Beg.  du  Conseil.  fci.  12  v.) 

Samedi  25. 

Calvin  baptise  un  enfant  a  la  Magddeine. 

AOUT. 
Lnndi  3. 

Sur  ce  que  M.  Calyin  pour  le  Consietoyre  a 
propose :  Premierement  quil  y  a  a  lussie  ung  prebetre 
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Don  leban  Danel  (?)  qai  soubt  umbre  de  tenir 
tarerne  il  retraict  one  putain  pablicquement  dont 
gensayyent  pluBieurs  scandales  etc.  et  comment  la 
eet  este  faicte  une  mocquerie  du  Oonsistoyre  bailla 
ODg  billet  a  lung  pour  laultre  etc.  Arreste  que  lon 
fiace  yenir  le  cbastellain  pour  luy  remonstrer  de  ne 
86  mocquer  ainsin  et  que  lon  feice  yenir  ledit  Don 
Danel  pour  luy  remonstrer  et  deffendre  de  ne  re- 
tire  oelle  putain. 

Item  BUB  ce  qucBtpropoBe  que  lehan Emonin(?) 
de  Celligny  ne  vient  point  au  Bcrmon  mais  Bcn 
?a8t  hors  quant  lon  sonne  et  sy  a  dict  que  quand 
lon  a  la  foy  lon  na  a  fere  de  aller  au  preBche :  sont 
66te  aoyB  le  miniBtre  de  CellignyeB  et  Emonin  et 
hont  dict  pluBieurs  propoB  et  eet  aoys  le  chaBtellain 
qnil  dict  quil  a  informacionB  contre  luy:  Arreste 
qnil  Boyt  miB  en  prison  et  doibge  respondre  et  Boit 
chastie:    iBeg.  du  CanseiL  fcl.  24  t;.) 

—  Item  BUB  ce  quil  a  propoBC  que  beaucoup 
de  blaffemoB  et  iurementz  et  reniemenB  Be  conmiec- 
tent  pour  fSEdre  de  condigncB  caatigationB:  pourquoy 
a  requiB  y  avoir  adyys  etc.  ArrcBte  que  lon  prenne 
adyys  ayecque  M.  Oalvin  pour  cercher  le  moyeng 
qne  lon  pourra  myeulx  pour  obyier  a  tellcB  cnoseB 
affin  en  Boyent  faictes  crioB  que  ung  ou  deux  des 
Bgrs.  Bcindiques  Buyyent  cella  pour  refferer  a  demain. 

Item  a  propose  que  daultant  que  le  Recteur 
de  leschoUe  ne  oee  corriger  lee  faultee  soit  des  ba- 
chellierB  Boit  des  pedagogueB  de  lescolle  beauooup 
de  faulte&  et  dcBordre  se  y  font.  Pourquoy  il  re- 
qniert  quil  plaise  de  commettre  quelcung  du  conBcil 
pour  BUB  lesditeB  affairee  ayoir  adyys  et  mesmement 
BUB  M*  lehan  le  Bossu  quest  grandemeut  difficile 
et  troublant:  Busquoy  sont  este  esleu  les  Srs.  P. 
TiBBOct  et  Ourtet  quil  doiyent  aller  entendre 
lesditB  affidres.    {Beg.  du  Conseil.  fcl.  26.) 

Mercredi  6. 

La  peste  a  rddche  de  sa  violence.  Les  famiUes 
de  Viret  et  de  Calvin  se  portent  bien.  (Lettre  de 
Vird  a  Fard  mentionnee  dans  Perrot,  Vie  de  F. 
MS.  de  Neuchdtel  p.  107,  de  Beme  p.  154.) 

Vendredi  7. 

Icy  M.  Oalyin  et  M.  Abel  hont  propose  com- 
ment  la  classe  de  Thonon  ayant  £aulte  de  predi- 
cant  a  Seryent  {Cervens)  desyreroyent  yolontier  y 
ayoyr  le  predicant  d^Armoy  si  plaisoit  a  la  Bgprie 
dicy  a  laquelle  appartient  la  motion  et  commission 
dndit  Armoy  pourquoy  il  en  adyertissent  yolontier 
affin  que  sil  plaisoit  laisser  aller  ledit  predicant  de 
Armoy  que  lon  y  proyeusse  dung  aultre.  Busquoy 
C8t  arrcBte  de  dire  auxditz  ministreB  M.  Oalyin 
et  Abel  que  lon  est  content  que  celluy  de  Armoy 
B6n  alle  en  comptant  ce  quil  a  de  la  Sgrie  dayance. 


Et  que  les  predicans  de  ceste  cite  adyisent  sil  en 
scayent  quelcung  propre  quil  le  nous  nomment  et 
dyent  afifin  que  puyssions  adyiser  de  y  proyoitre 
et  que  il  diligente  affin  que  le  lieu  ne  demeure  im- 
proyeu.     (Beg.  du  Conse^.  fd.  29  t;.) 

Vendredi  14. 

SuB  ce  queM.  Oalyin  a  propose  dung  enfimt 
trouye  en  ung  panier  aupres  la  maison  des  de  la 
Mar  en  la  paroohie  de  Fensonay:  lenfant  nest  pas 
encore  este  baptize  et  que  ne  se  troye  qui  le  nur- 
rifise  cellement  que  la  parroche  en  est  Bcandaiise  et 
que  lon  a  demande  lesditz  delaMaren  consis- 
toyre  et  il  ny  sont  yolus  yenir:  pourquoy  il  sup- 
plie  y  proyoistre.  Susquoy  est  arreste  que  lenfant 
Boit  baptize  et  nurryB  aux  despens  de  celluy  qui 
sera  le  pere  et  que  ceulx  de  la  Mar  estans  icy  de 
retour  doibgent  aller  au  consiBtoire.  (Beg.  du  Car^ 
seil.  fd.  35  v.) 

Samedi  15. 

Calvinus  cantra  Pighium  dGeorgium  Siculum 
de  praedestinatione  scrHbmdi  consiUum  capit.  {Ep. 
1521.) 

MardilS. 

Icy  est  este  tenu  propos  de  tenir  quelque  bon 
ordre  tollerable  sus  les  sermens  friyolles  blaffemes 
despitemens  et  renuncemens  etc.  Et  est  este  faicte 
lecture  dung  adyys  donne  par  les  predicans  et  bub 
icelluy  adyise  que  pour  aultant  que  celluy  advys 
est  ung  peu  rigoreux  est  arreste  que  lon  commet 
IcB  Srs.  de  Arche  Aubert  Tissot  et  Yandel 
quil  reyoyent  laffaire  et  couchent  quelque  honneste 
moyeng  quil  raporteront  en  conseil  pour  y  conclure. 
iBeg.  du  Conseil.  fd.  39  v.) 

Jeudi  20. 

lehan  Philibert  Bonna.  Bemonstre  que  une 
nuyct   il  print  la  querelle  contre    lapothioayre  de 

la  porte  du  Ohastel luy  appellant  estranger 

banny  et  aultres  parolles  iniurieuses.  Le  nye  par 
espres  et  dit  ne  scavoir  rien  et  quand  il  ouira  gens 
de  bonne  fame  et  bon  renom  il  les  croira  sils  en 
disent  rien  et  quils  soient  de  Geneye.  Et  sur  les 
remonstrances  que  luy  faysoit  M.  Oalyin  respond 
quil  nestoit  pas  si  bon  parlier  que  luy  et  ne  sca- 
yoyt  dire  si  correctement  que  luy.  Adyis  que  ledit 
Bonna  soyt  rappelle  pour  luy  remonstrer  aussi 
des  dansses  de  chez  Blondet  et  de  dymanche 
quil  sortit  du  sermon  enyiron  le  millieu  sans  tirer 
son  bonnet.  Nye  les  dansses  et  en  sayoir  rien  ayec 
fierte  et  arrogance  et  quant  au  sermon  dictz  quil 
en  estoit  contrainct  et  nocessite :  disant  a  M.  OaN 
yin  quil  le  laisse  et  quil  scayt  bien  comme  il  est 
contre  luy  et  que  cestoit  assez  et  quil  luy  semble 

31* 
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que  M.  le  sindique  le  doibye  remonBtrer  et  non  le- 
dict  S'  Calyin  et  ne  veult  ouyr  que  le  comman- 
ment  du  S'  sindique iBeg.  du  Consistaire.) 

Moi0  d'Aout  sans  date. 

Le  ministre  de  Ecclesia  est  accuse  par  ses 
beaux-freres  de  maltraiter  sa  femme,  Vaffaire  est 
arrangee.    (Beg.  de  la  Ven.  Comp.  A.  p.  98.) 

SEPTEMBRE. 
Mardi  1.: 

Me  Enoc  presente  ung  livre  Lodvici  Enoci 
lugdunensis  partitiones  grammatice  lequel  il  a  donne 
a  la  seignorie  et  quest  chose  bien  belle.  (Alloca- 
tion  de  quelques  ecus  a  titre  de  gratification.  (Reg. 
du  ConseU.  fol.  50 1;.)  —  Ces  Partitiones  grammaticae 
furent  imprimees  par  J.  Crispin  1551.  4.  Ed.  quarta 
1563,  2t.  1   Vol  12. 

—  Duodedma  sessio  ConciHi. 

Mercredi  2. 

Publication  de  r^dit  de  Chdteaubriand.  {Ep. 
1585.) 

Jeudi  3. 

M.  Oalyin  pour  le  consistoyre  a  propose  plu- 
sieurs  passages  sus  lesquieuLz  tant  causant  le  pro- 
chaine  sene  que  aussy  que  tousiours  lon  doibt  cor- 
riger  les  faultes  il  a  requys  avoir  adyys.  Le  tout 
est  en  laultre  liyre.    {Beg.  du  Conseil.  fol.  51.) 

Mardi  8. 

Laurent  de  Normandie  est  admis  bourgeois 
pour  60  escus  dor  soleil  dont  40  luj  sont  rendus 
pour  ses  seryices.    {Reg.  du  ConseU.  fol.  54.) 

Jeudi  10. 

Calvin  n^assiste  pas  a  la  seance  du  Consistoire 
pour  cause  de  maladie.  Tl  manquait  deja  le  3  sans 
indication  du  motif, 

Dimanche  13. 

Calvin  benit  un  mariage  a  S.  Gervais. 

Dimanche  20. 

Dux  Aurdianensis  (postea  Henricus  III.)  nas- 
citwr. 

Lundi  81. 

Mort  de  Frangois  d^Orlians  comte  de  Neu- 
chdtel. 

OCTOBRE. 
Jeudi  1. 

La  grande  lehanne  relaissee  de  Humbert  Fas- 
aonet:  a  laquelle  furent  faiotes  les  remonstrances 


quelle  goyerne  des  malades  et  use  de  charmes  en- 
yers  lesdits  mallades  et  se  mesle  de  plusieurs  ma- 
ladies.  Se  escuse  estre  yray  quelle  guerit  de  la 
yeroulle  et  que  ceulx  quelle  goyerne  sen  trouvent 
bien  et  respond  fierement  ayec  affection  contre  M^ 
Reymond.  Adyis  que  bonnes  remonstrances  luj 
soyent  faictes  de  ne  se  plus  mesler  de  ordonner 
des  medeoines  et  que  se  eile  ny  prend  en  correo- 
tion  que  lon  en  advertisse  Messieurs.  En  luy  iai- 
sant  lesdictes  remonstrances  est  arrogante  disant 
quelle  est  natie  ainsi  et  ny  fera  aultre.  {Reg.  du 
CJonsistoire.) 

—  Bem  in  edUionem  prindpem  Commentariorum 
Caivini  in  omnes  N.  T.  epistolas  Paulinas  praefatur. 
{Ep.  1533.) 

Dimanche  4. 

Calvin  baptise  un  enfant  d  S.  Gervais. 

Lundi  5.        ; 

Icy  M.  Calyin  au  nom  du  Consistoyre  a  re- 
quis  plaise  a  ]a  Seigneurie  quant  il  y  a  quelque- 
chose  remise  a  Luugdi  de  la  ouyr  et  entendre  sans 
remise  afSn  que  les  choses  ue  demeurent  cn  arriere 
etc.  Est  arreste  que  des  icy  en  la  lon  doibge 
mcctre  le  lungdi  au  commencement  iDcontinent 
que  le  conseil  est  yenu  laffaire  du  consistoyre. 
(Reg.  du  Conseil.  fol.  68  t?.) 

—  Jean  de  Fresse  eveque  de  Bayonne  traile 
avec  les  princes  aMemands  d  Friedewald,  au  nom  de 
Henry  II. 

Jeudi  8. 

Consistoire.  La  femme  de  Pierre  Payan. 
RemoDstre  ou  elle  estoit  lo  iour  de  la  ceoe?  Ditz 
quelle  ....  yast  souvent  a  Gex  et  y  demora  pour 
yoir  listoire  et  quelle  la  yolloit  yoir.  RemonBtre 
quelle  ballie  maulvais  ezemple  en  ses  yostemenfi. 
Dit  quelle  nen  changera  poiDt  et  que  elle  est  femme 
de  bien  avec  grosse  meuasse  et  que  ceulx  qui  ne 
la  veullent  pas  voir  quilz  se  estoppent  les  yeuli  et 
quil  fault  quelle  parle  pour  ce  quelle  ne  vast  point 
aux  sermons:  elle  nest  point  ypoorite  comme  les 
Francoys  et  que  M.  Calvin  luy  porte  haine  des 
loDg  temps  et  confesse  bien  que  M.  Calvin  len  a 
desia    par   plusieurs  foys  remonstre  et  quand  dieu 

laura  mortifGe  elle  se  changera Advis  quelle  soit 

remise  devant  Messieurs  ....  A  dit  que  lautre 
foys  quelle  y  fust  remise  Iod  la  tint  en  prison  par 
M.  Calvin  et  .  .  .  .  que  M.  Calvin  ballia  ne 
Bcetr  quel  papier  questoit  mention  du  faict  et  qae 
ces  FraDcoys  la  vouldroient  mauger.  (Beg.  du  Con- 
sistoire.)    Le  Ib  eUe  fait  amende  honoroMe  au  conr 
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sislaire  et  confeBsa  que  quant  a  Bon  dire  derniere- 
ment  contre  M.  Calvin  en  est  repentante  (t&idf.). 

Dimanche  11. 

Sessio  XIIL  cancilii. 

Vendredi  16. 

Dans  la  congregation  Bolsec  dedame  contre  le 
dogme  de  la  predestination.    (Ep.  1540.) 

Londi  19. 

II  esi  fait  mention  au  Conseil  de  la  deterUion 
du  medecin.    (Beg.  fcl.  77.) 

Jendi    22. 

Pernette  femme  de  Pierre  Bertet  dict  Talla- 
bard  acctisee  et  convaincue  d^avoir  dit  que  les  Fran- 
^is  amenaient  la  cherte  d  GenevCy  et  Savoir  dSclari 
quelle  a  ouy  prescher  ung  predicant  de  ceste  viile 
que  touB  ceulx  questoient  morts  presedamment  es- 
toient  tous  dampn^s,  est  exdue  de  la  cene.  (Consis^ 
totre.) 

Lundi  26. 

6us  la  Bupplication  Hierome  Bohec  detenu 
coDcluant  aux  fiuB  dhavoir  advys  sus  sa  detention 
et  luy  faire  iustice  se  offirant  maintenir  ses  dire 
contre  les  prescheurs  et  quil  a  este  faulsement  de- 
menty  etc. :  lon  a  advise  quil  sera  bon  le  aoyr  de- 
yaut  les  ministre  de  ceste  cite  qui  seront  aoys  com- 
ment  luy.  Ce  qui  est  este  faict  et  hont  tenus  de 
longs  propOB  de  ce  que  les  ungs  hont  contre  les 
aultres  et  sans  touttefoys  quil  soyent  venu  aux 
faicts  prinoipaux.  Puys  sont  remis  a  demain  apres 
le  sermon  a  proceder  sus  le  faict  principal  et  ce 
pendant  Hierosme  retoume  en  son  lieu.  iReg.  du 
Cotiseil.  fol.  81  V.) 

Mardi  27.  ^ 

louxte  larrest  de  hier  sont  este  aoys  M"  Cal- 
yin  et  aultreB  ministres  dune  [part']  et  celluy 
Hierosme  sus  leurs  disputes  et  argumentz  asses 
longs.  Et  pour  ce  que  les  choses  desquelles  il  par- 
leut  et  disputent  sont  grandes  et  difficiles  en  disant 
les  escripre  ny  bien  entendre  et  aussi  pource  que 
ambesparties  hont  dict  quilz  vouldroyent  bien  met- 
tre  leur  dire  par  escript  et  que  cella  fust  consulte  par 
geus  sayans  et  en  cela  entendus  Est  este  arreste  que 
dung  coste  et  daultre  quil  escripvent  leurs  dires  et 
responses  et  cela  soit  porte  en  conseil  aux  esglises 
crcdtiennes.  Et  cependant  pource  quaulcungs  disent 
quil  y  a  gens  qui  le  veulent  fiancer  (donner  catdion) 
et  quil  soit  mis  hors  de  prison  est  arreste  que 
moyennant  suffisante  caution  il  Boit  mys  hors  de 
prisoniuinct  toutesfois  cemoyeng  quil  doibgeescripvre 
et  subscripre  de  Ba  propre  main  par  promeBse  de  ne 


absenter  'de  ceste  cite  que  laffaire  ne  soit  vuyde 
etc. :  cependant  il  ne  doibge  dogmatiser  ny  enseigner 
et  en  cas  quil  absente  et  contrevienne  y  soit  re- 
pute  meschant  estre  vaincu  et  estre  seducteur  et 
calumpniateur  et  comment  ayant  faict  reparation  et 
se  doibge  representer  toutesfois  et  quanteffois  il 
sera  demande.    (Beg.  du  ConseU.  fd.  82  v.) 

Jendi  29. 

BequMe  de  Bdsec.  (Beg.  fol.  84.)  Opp.  Vllt  \11. 

Vendredi  30. 

BSponse  des  ministres.  (Beg.  fol.  85.)  Ibid.  181. 

Samedi  31. 

ClatMlius  Monnier  Lugduni  combustus.  (Ep. 
1599.) 

^  NOVEMBRE. 

Dimanche  L 

Calvin  benit  un  mariage  a  S.  Gervais. 

Lnndi  2. 

Icy  sus  la  supplication  de  Hierosme  Boheo 
(Bolsec)  requerant  le  faict  en  sa  detention  estre  ex- 
pedie  au  contenu  de  sa  supplication  et  les  miniB- 
tres  de  la  Sgrie  de  Geneve  disant  et  ensuyvant 
leurs  requestes  de  faire  iustice  dudit  detenuz  par 
les  causeB  des  le  commencement  dites:  et  proposer 
aussi  que  baillent  par  escript,  se  offrant  que  soit 
veu  et  yisite  comme  il  sera  requis  etc. :  Arreste 
que  il  Boit  faict  articles  sus  les  dictes  informacions, 
aussi  quon  alle  a  leByesche  et  que  lon  le  fasse  res- 
pondre  et  si  veult  estre  impernantz.  (Beg.  du  Con- 
seil.  fol.  86.) 

Jendi  5. 

11  est  fait  ledure  des  demieres  reponses  de  BoU 
sec.    (Beg.  du  Conseii.  fd.  87  v.) 

Vendredi  6. 

Sus  la  Bupplication  de  Hierosme  Bohec  con- 
cluant  aux  fins  de  luy  expedier  son  cas  et  de  ne 
permettre  traduyre  en  latin  ses  responses  par  aul- 
tre  que  luy  selon  les  resolutions  faict:  arreste  que 
lon  face  double  de  ses  responseB  et  icelles  luy  soyent 
baillees  quil  les  translate  il  mesme :  puys  que  lon 
les  voye  et  que  lon  suyve  comment  hier  fut  resolu. 
(Beg.  du  ConseU.  fd.  88.) 

—  Magddmrgum  se  dedit  Mauritio  Eledori. 

Lnndi  9. 

Lon  a  receu  une  lettre  de  recommandation  en 
faveur  de  Hierosme  Bohec  par  le  S'  de  Fallex 
et  sur  ce  sont  CQtre  les  ministres  poursuyvanB  oe 
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que  ia  est  oommence  au  faict  duditHierosme  de- 
tenu:  requerans  enquerir  de  la  doctrine  et  y  adyi- 
ser  affin  la  yerite  aye  lieu  et  faire  iustioe.  Sus- 
quoy  et  arreste  que  lon  Buy7e  contre  ledit  detenu 
iouxte  les  arrests  et  que  lon  confronte  les  testz  et 
BUB  oela  lon  le  suyve.  Puys  icy  eat  rcBolu  que  lon 
baille  audit  HieroBme  le  double  de  ses  respouBeB 
quil  les  aye  a  translater  en  latin.  Item  et  quil 
naille  plus  par  la  ville  sans  le  S'  Pierre  lo.  lesse 
quest  commys  a  le  mener  quand  besoing  sera  cheu 
le  S'  Pierre  Tissot  et  du  Mollard  par  le  plus 
curt  sans  parler  a  porsonne.  (Beg.  du  Conseil. 
fdl.  89.)     Opp.  rilL  200. 

Jendi  12. 

Lettre  du  S'  de  Falles  en  &yeur  de  M®  Bar- 
tholome  Bolset  par  laquelle  il  dit  en  ayoir  neces- 
site  etc.    (Ibid,  p.  202.) 

M.  Oalyin  a  propoBe  quil  ayoit  quelque  charge 
pour  ung  qui  a  imprime  Origene  a  Yenise  de  par- 
ler  si  ledit  porroit  icy,  comment  il  a  de  lempereur, 
du  roy  de  France,  des  Yenitiens,  des  Sgrs.  de  Basle, 
ayoir  priyilege  quil  ne  fust  pas  imprime  dans  ung 
temps.    (Beg.  du  CJonseU.  fd.  90  t;.) 

—  Item  duditHierosme  quil  apropose  oom- 
ment  luy  sont  este  monstres  les  deux  pointz  es- 
quelz  leditH.  se  soit  diot  demierement  se  resolyer 
eto.  Et  Bus  oela  a  esoript  oe  quil  en  yeult  remons- 
trer  et  a  prie  quil  luy  Boit  permys  denyoyer  aux 
eglises  les  faictz  affin  que  lon  yoye  la  purgation 
des  faictz  et  a  dit  quil  ayoit  entendu  que  ledit 
Hierosme  parloit  que  ledit  M.  Oalyin  estoit 
yenu  plorant  en  conseil  requerant  que  lon  addoul- 
Basse  ledit  affaire:  quest  bien  aultrement  interprete: 
pourquoy  il  supplie  y  adyiser.  Susquoy  est  arreste 
que  les  pieces  des  interrogas  et  responses  et  tous 
les  escrips  soyent  mis  a  part  et  que  lon  regarde  le 
tout  yeoir  sil  est  bien  translate  et  estans  yeu  que 
lon  enyoye  aux  eglises.  Pource  que  ioy  est  este 
dit  que  ledit  prisonnier  disoit  quil  appelleroit  en 
Bon  procesB  en  marche  est  arreste  que  lon  luy  en 
demande  (t&id.  fd.  91). 

—  Cansistoire,  Simon  de  S.  Pol  tesmoing 
contre  lacques  G-oudard  oosturier  depose  que  de- 
puis  peu  de  temps  estant  deyant  la  buttique  dudit 
Ooudard  qui  disoit  quil  ayoit  cogneu  le  prison- 
nier  M®  lerosme  quil  ayoit  faict  beauoop  de  bien 
tant  en  Paris  quen  Prouyense  et  que  ce  que  di- 
Boyt  le  yolloyt  soutenir  par  la  saincte  escripture. 
Inquis  sil  eust  point  dautre  propos  ditz  quil  na 
point  tenu  autre  propos  et  ne  yeult  yiyre  en  autre 

reformation  que  en  celle  de  Oeneye Bichard 

Bemond  oosturier  diot  que  luy  estant  en  la  but- 
tique  de  M®  laques  Goudard  Bon  maistre  mainte- 


noit  que  la  parolle  que  soutenoit  ledit  M*  Hiero- 
nyme  detenu  estoit  meilleure  que  oelle  de  M.  Gal- 
yin  et  que  luy  remonstrant  pourquoy  il  nayoit 
este  au  sermon  respondit  quil  soayoyt  bien  le  salut 
de  son  ame  et  que  les  presoheurs  ne  faisoyent  que 
mesdire  des  gens  mais  quant  il  nauroit  plus  qne 

faire   il    yroit Adyis   que  tout  aoit  bien 

recueilli  et  y  remonstrer  a  MesBieurs  pour  y  met- 
tre  la  main.    (Beg.  du  Consistaire.) 

Vendredi  13. 

Oonseil  des  200  M.  Oalyin  est  este  demande 
et  est  yenu  pour  faire  les  exhortationB  a  cause  de 
la  future  eleotion  du  lieutenant  et  auditeurs  ce 
quil  a  faict  bien  amplement.  (Beg.  du  Canseii.  fol 
91  t;.) 

Dimanche  15. 

Ant.  Caracciolus  creatur  episcqpus  Triecissim. 

Lnndi  10. 

Icy  est  parle  de  celluy  Hieronyme  Bolset  de- 
tenu  est  este  parle  et  iouxte  les  precedens  arreste 
de  coUationner  ce  quest  este  mis  de  franooys  en 
latin  tant  par  M.  Oalyin  que  ledit  Hieronyme 
.  .  .  et  Boyent  appelle  pour  cela  foire  M^  Loys  Bel- 
jaquet,  M^  Franoois  Ohappuys  medioin  et  oeulx 
qui  semblera  es  Sgrs.  sindiques  entendantz  latin  et 
quilz  oollationnent.    (Beg.  du  ConseU.  fol.  95.) 

Jeudi  19. 

Icy  est  parle  de  H.  Boset  et  de  enyoyer  see 
propos  en  oonseyl  et  est  advise  auiourdhuys  apres 
disne  lon  se  aBsemble:  et  adyise  de  aasembler  H. 
Oalyin  et  ledit  Hieronime  pour  scayoir  qui 
sera  mectable  en  conBeyl.   (Beg.  du  Conseil.  fci.  96.) 

—  Ledit  iour.  Le  conseil  est  este  assemble 
pour  laffaire  de  Hieronime  Bolset  et  est  este  ap- 
pelle  M.  Oalyin  et  estant  aoys  est  este  arreste 
que  lon  esoripye  tant  seulement  pour  enyoyer  en 
conseil  ce  que  conoerne  la  doctrine  et  non  aultre 
commenoant  a  la  2.  page  du  tiers  feuillet  quest  3 
iusques  a  17  inciusiyement  (ibid.  foL  96  t;'.). 

Lnndi  23. 

M.  Oalyin  de  la  part  du  OonsiBtoire  a  parle 
des  blasphemes  et  informe  que  plusieurs  blaffement 
et  mesmement  de  lo.  Graeset  et  de  Loys  Fai- 
sans  que  hont  blasfeme  publiquement.  Item  et 
aussi  de  ayoir  adyys  de  mettre  ordre  bub  les  blaf- 
femes  desquelz  ia  de  longtemps  est  OBte  parle.  Sus 
lesquelles  choses  estant  aoye  la  response  par  une 
supplication  de  lo.  Grasset  disant  nhayoir  blaf* 
feme  et  aultrement  oomment  est  oontenuz  en  sa 
Bupplioation :    Est    arreste    que    apres    diane   lon 
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preoDe  lea  informacioDs  tant  dudit  Faisan  que  du- 
dit  GraBset  puys  apres  que  lon  y  advise.  Icy  est 
eete  faicte  lecture  de  aulcungs  editz  touehant  lea 
blaffemes.  Est  arreete  que  lee  commyB  soyent  as- 
sembles  pour  y  avoir  bon  advyB  pour  puyB  apres 
le  mettre  en  conBeyl  de  deux  cens  pour  y  oon- 
dnrre.    {.Beg.  du  ConseU.  fol  98.) 

—  Caivin  baptise  un  enfant  a  la  Magddeine. 

Mercredi  25. 

Sessio  XIV.  concilii. 

Jeadi  86. 

M.  Galvin  de  gubietz  de  lussy:  quilz  ioyent 
a  lespee  et  iour  et  nuyct  et  dimenche  et  aultres 
dans  lesgliBe  de  lussy  etc.  et  aultres  articles  que 
a  presente  par  escript.  Arreste  que  lon  fece  venir 
iey  ceulx  que  sont  escript  aux  articles  pour  les  faire 
respondre  et  que  lon  envoye  ung  prescheur  a  lussy 
exorter  le  peuple.    (Beg.  du  Conseil.  fd.  101  v.) 

—  SuB  ce  quil  a  propose  que  plusieurs  ytaliens 
qne  sont  icy  quil  desireroit  que  la  doctrine  do  Dieu 
leur  fusse  annuncee  en  leur  langue  don  il  espere 
qne  entre  eulx  il  y  en  peult  avoir  quelcung  suffisant 
qni  cela  porront  faire  quand  plaira  a  la  Sgrie  leur 
donner  licence  etc:  Est  arreste  que  si  Youlent  ha- 
voir  nng  prescheur  a  leurs  despens  estant  icelluy 
examine  par  les  mmistres  en  la  presence  de  la  Bgrie 
leur  sera  donne  place  au  temple  de  la  Magdalenne 
et  Iheure  ascavoir  incontinent  apree  le  sermon  ordi- 
naire  que  se  y  fiaict.  Icy  est  entre  le  marquis  Ga- 
raciollo  ytalien  et  avecque  luy  plusieurs  ytalien 
et  hont  presente  une  supplication  a  leffaict  bub  es- 
cript  requerant  comment  en  icelle.  Susquoi  est  ar- 
reste  leur  respondre  que  M.  Galvin  ia  en  avoit 
tenus  propos  parquoy  lon  luy  en  fera  la  response 
et  luy  soit  faicte  comment  sus  est  resolu  {ibid. 
fol,  102). 

--  Consistoire.  Deux  ministres  de  Oex:  les- 
queulx  ont  propose  quil  leur  est  venu  a  notisse  en 
leur  classe  que  quelcun  de  leurs  ministres  avoit  eu 
propose  de  propos  que  ne  sont  de  dire  et  honneste 
et  quo  ledit  estant  appelle  la  nye:  prient  le  con- 
aistoire  de  leur  pourvoistre  de  quelcun  tesmoignage 
queet  en  vostre  puissance  pour  sen  pouvoir  ayder 
....  Advis  que  lea  tesmoings  soient  ouys  ponr  y 
pourvoistre.  Didier  Franqueur  depose  que  uiig 
iour  venant  du  Bourg  de  Four  de  yendre  ung  che- 
val  et  ayant  reprins  ung  blasfeme  en  nom  de  Dieu 
vint  a  la  mayson  de  Nycolas  Megnet  et  la  trou- 
vant  M^  Symon  Goulard  ledit  Didier  recita  la 
reprehenaion  du  blaspheme  et  ditz  Goulard:  Si 
vous  euBsiez  receu  trois  ou  quatre  eops  de  point  ilz 


vous  eussent  este  bien  emploiez.  Oultre  ditz  ledit- 
M®  Symond  quil  neet  licite  a  homme  prive  de 
reprehender  son  prochain  en  public  quant  il  blas- 
phemoit  le  nom  de  Dieu.  A  quoy  dict  ledict  Di- 
dier:  iay  este  devant  Messieurs  et  mont  donne 
charge  de  reprendre  quand  ie  ouyrois  blasfemer  ou 
iurer  ou  faire  autre  dissolution.  Lors  repliqua  ledit 
Ooulard:  Ah  vous  estes  ofificier?  et  osta  son  bon- 
net  en  se  mocquant  et  ditz:  le  me  garderay  de 
Yous.  Sus  les  mesmes  propos  a  este  examine  Ny- 
colas  Megnet  lequel  depose  comme  dessus  .... 
Barthelemy  Yanel  ditz  avoir  ouy  dire  audict  M* 
Ooulard  que  la  messe  nest  pas  si  maulvaise  que 
lon  dict  et  y  a  de  bonnes  choses  et  que  Galyin 
en  a  retenu  laction  de  grace  dont  lon  use  apres  la 
cene  .  .  .  .  et  que  cest  grande  folie  de  venir  par 
deca  et  laisser  son  pays.  Item  que  les  GoIIadon 
peuvent  aussi  bien  faire  leur  salut  en  France  que 
par  deca  et  faisoyent  pIuB  de  bien.  Item  quil  ne 
accorde  point  en  doctrine  avec  les  ministres  de 
ceste  cite  et  on  luv  demanda  en  quoy  il  respondit 

eulx  batisent  en  chair  et  moi  en  la  pierre 

(Beg.  du  (Jonsistoire.) 

Lmidi  30. 

Icy  est  este  foict  lecture  de  la  chanson  de 
Hieronime  Bolset.  Et  pour  ce  quil  dict  en  icelle 
et  parle  de  cruaulte  et  tyrannie  est  arreste  que  lon 
luy  en  face  des  articIoB  et  quil  en  responde.  (Beg. 
du  ConseU.  fd.  104  t;.)    Opp.  VIII.  226. 

Dl^GEMBBE. 
Jendi  8. 

Icy  est  este  parie  de  la  variation  du  champt 
(chant)  daulcungs  pseauImeB  de  David  imprimes 
qui  troublent  oeulx  qui  ia  avoyent  apris  le  premier 
champ.  Arreste  que  puisque  Bourgeois  (riftipri- 
meu/r)  a  change  ledit  champ  sans  licence  quil  soyt 
mys  en  prison  et  que  des  icy  a  ladvenir  lon  cbante 
les  chantz  vieulx  desia  par  avant  imprimes  et  que 
lon  laisse  les  aultres  iusques  y  soit  advise. 

Dempuys  est  entre  M.  Calvin  qua  propoee 
oomment  Mesoredi  fust  deffendu  de  ne  chanter  les 
nouveaulx  chantz  et  a  faict  les  remonstrances  com- 
ment  celuy  changement  fust  faict  par  le  consente- 
ment  du  conseil  de  ceans  et  quil  leur  fust  dict  a 
cause  de  lerreur  des  imprimenrs  de  Lyon  etc.  Ar- 
reste  que  lon  advise  pour  le  mieulx:  que  lon  suyva 
a  chanter  le  chantz  yieulx  selon  lantienne  table  et 
quant  celle  sera  fumye  que  lon  commence  aux  no- 
veaulx  et  en  soit  faiot  novelle  table  etBourgeoie 
soit  prisonnier  iusques  a  demain. 

Icy  aussi  ledit  M.  Galyin  a  racompte  com- 
ment  il  est  prie  par  ladvoyer  Wattville  de  prier 
que  lon  regardasse  de  foire  quelquechose  sus  les  re* 
questes  ia  par  luy  faiotes  a  oause  du  bien  du  & 
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Davulliez  pourtant  quil  a  fedct  les  hambles  re- 
moDBtrances  et  exorte  dy  advlBer.  Arreste  de  yeoir 
la  lettre  dudit  S'  Advoyer  et  bub  icelle  adresBor  de 
tant  pluB  que  se  pourra  amyablement  y  aller.  (^Beg. 
du  Cansea.  fci.  106.) 

Dimanche  6. 

Calmn  benit  un  mamage  a  8.  Gervais. 

Luidi  7. 

6an  Jennf  vm  ledigung  wagen  leronimi  des 
spanB  der  furseohung  Qottes  wegen  all  wag  friint- 
lich  thun  nit  vazschreiten  loBzen  vbz  jr  Btadt  weiB- 
zind  betrachtind  was  vnfahls  darusz  entspiingend. 
(Bemer  Bathsmanudle.) 

MardiS. 

Calvin  baptise  u/n  enfant  a  la  Magddeine. 

Jeadi  10. 

Meme  ade  au  meme  temple. 

Yendredi  11. 

Hieronime  BoUet.  Icy  lon  a  adviBO  bub  Iob 
responBea  des  egliBOB  en  laffaire  dudit  Hieronime 
que  Bont  este  UseuB  a  scavoir  de  Zurich  Beme  et 
Basle  par  la  translation.  Susquoy  est  arreste  que 
lon  assemble  apres  disne  M®  Loys  le  medecin,  M^ 
Enock  et  M.  Troilliet  pour  veoir  Bii  est  este 
bien  translate  et  de  la  que  le  latin  soit  communi- 
que  aux  prescheurs  et  dempuys  audit  Hieronyme 
Holset  (^).    {Beg.  du  Conseii.  fol.  114.) 

—  Le  Yendredi  11*  iour  de  deoembre  fut  ad- 
vise  par  les  ministres  que  dautant  que  la  oene  ap- 
prochoit  ce  seroit  bon  de  remedier  a  ce  trouble  qui 
avoit  este  faict  par  M*  Hierosme  afin  que  sil  y 
en  avoit  qui  fussent  infectez  de  son  erreur  quon  y 
pourveust  et  que  le  sacrement  ne  fiist  point  poUue 
par  eux.  Pour  ce  £Edre  fut  resolu  que  le  vendredi 
Buyvant  seroit  propose  en  la  congregation  de  ceste 
matiere  et  que  M.  Galvin  la  desduiroit,  puis  que 
chacun  des  ministres  en  son  ordre  adiousteroit  en 
brief  ce  que  nostre  seigneur  luy  auroit  donne  pour 
la  confirmation  de  la  doctrine.  (Beg.  de  la  V6n. 
Comp.  A.  181.) 

Lnndi  14. 

Icy  les  ministres  par  lorgane  de  M*  Oalvin 
en  presense  de  M.  Abel  hont  remercie  que  lon 
leur  aye  communicque  les  responses  des  Eglises  sus 
les  £uctz  dudit  Hieronime  pnys  hont  fiEuctes 
plusieurs  remonstrances  quelles  ne  doibvent  es- 
tre  communicquees  audit  Hieronime  pour  ne 
desplaire  aux  ministres  quhont  donnes  leurs  res- 
ponses  et  plusieurs  raisons  quil  hon  diot.  Remys  a 
veoyr  a  demain.    (Beg.  du  Conseil.  fol.  115.) 


—  Icy  lesditz  ministres  hont  aussy  faict  re- 
monstrances  des  chantz  des  pseaulmes  changes  et 
amendes  et  oomment  cest  seulement  este  pour  ce 
quil  y  avoit  des  faultes  en  limprimerie  tellement 
que  ia  on  ne  chantoit  pas  selon  lescript  et  aussi  la 
difficulte  que  seroit  de  chanter  les  vieulz  devant  et 
les  nouveauix  apres.  Remis  a  veoir  a  demain  (ibid. 
fd.  115  t;.). 

Mardi  15. 

Icy  est  parle  du  chantz  des  pseaulmes  et  suy- 
vant  lexortation  hier  faicte  par  M.  Oalvin  et 
aussy  dune  epistre  adressee  au  lecteur  par  Lojb 
Bourgeois  quest  comminative  de  ne  se  mesler  de 
chanter  etc.  chose  qui  concerne  quasi  mandement 
ce  que  ledit  Borgois  ne  doibt  faire  etc.  Arreste 
premier  que  lepistre  dudit  Borgois  soit  ostee  etc. 
et  que  les  pseaulmes  vieulx  soyent  chantes  devant 
et  les  aultres  apres  et  que  apres  disne  les  Sgrs. 
facent  venir  M.  Galvin  et  luy  en  facent  gratioses 
remonstrances  de  les  chanter  ainsin  et  aussy  soyent 
faictes  remonstranoes  audit  Borgois  de  navoir 
deubst  imprimer  ladite  espitre  sans  lioence  et  a  M*^ 
Crespin  de  brusler  toutes  telles  espitres  et  non 
vendre  plus.    {Beg.  du  (JonseU.  fd.  116  v.) 

—  loy  est  parle  du  faict  de  Hieronime  Bol- 
eet  et  de  ce  que  oestoit  este  arreste  de  luy  mons- 
trer  ce  que  lon  a  eust  de  conseyl  et  response  deB 
eglises  Berne  Baele  et  Zurich  et  des  remonBtranceB 
en  son  estes  faiotes  par  les  ministre.  Arreste  qne 
lesditz  advis  et  conseil  soit  monstre  audit  Hiero»- 
nime  et  soit  commys  a  trois  a  scavoir  au  S'  Sin- 
dicques  Ohamoys,  le  S'  Malangniod  et  Ihoe- 
pitalier  et  quil  doibgent  aller  apres  disne  (ibid). 

Jendi  17. 

Icy  est  parle  dudit  Hieronime  et  de  ce  qne 
hier  luy  fust  monstre  ladvys  des  eglises  et  oomment 
lon  ne  veoit  pas  en  luv  contrition  maisobstination: 
touteffoys  quil  dye  quil  ne  cerche  que  de  estre  ad- 
mys  des  prescheurs  etc.  Est  este  sus  cela  arreste 
que  son  faict  soit  mys  en  avant  a  lungdi  prochain 
et  soit  vuyde.    (Beg.  du  ConseU.  fdl.  118  t;.) 

Vendredi  18. 

Le  Yendredi  qui  estoit  le  18*  dudit  mois  fht 
ainsi  faict.  Et  tous  les  ministres  tant  oeulx  de  la 
ville  Gomme  des  champs  lun  apres  lautre  declai- 
rerent  leur  sentence  touchant  oeste  matiere.  (Beg. 
de  la  V6n.  Comp.  A.  181.) 

—  Martinus^ei^  cardinaUs  Archiepiseopus  (jror 
nensis  truddaiur  impuisore  Ferdinando  rege. 
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Limdi  21. 

Hieronime  Bolset.  Icy  est  parle  de  veoir 
lafiiure  de  oe  dit  Hieronime  lequel  estant  de- 
mande  a  dict  quil  se  tient  a  ce  que  les  egliBes  en 
hont  e8Cript  et  touteffois  le  £Edct  est  remys  a  de- 
maiD  a  eept  heures  du  matin.  iJReg,  du  CanseU. 
7d.  46.  /a.  J20.) 

—  M.  Oalvin,  M.  Abel  et  M.  Saule  sont 
este  aoye  en  plusieurs  passaiges  sus  lesquelz  a  est^ 
advise.  Premierement  sus  une  insolence  et  scandale 
faict  la  sepmaine  passe  a  S.  Oervais  a  oause  des 
noms  deffendus:  sur  ce  que  Baltasard  Sept  portoit 
ang  enfant  quil  Yoloit  nommer  Baltasard  nom  qui 
este  deffendu,  dequoy  aulcungs  firent  tumulte  a  S. 
Gervais  et  y  entrevenirent  plusieurs  blasphemes  et 
iosoleDces  dou  lon  veoit  la  chose  estre  tres  mal  et 
de  maulvais  exemple:  pour  quoy  il  hont  requis  y 
adviser  et  que  si  la  chose  nest  este  publier  en  con- 
eeil  de  deux  centz  et  j  plaict  a  la  Sgrie  le  y  met- 
tre  et  le  aoyr  devant  leditz  conseil  Yolontior  il 
Yoaldra  remonstrer  ce  que  au  commencement  il  re- 
monstra.  Est  arreste  que  lon  mette  laffaire  au 
eoDseil  des  deux  cents  et  que  la  chose  soit  propo- 
see  comment  il  fust  faict  et  les  raisons  pour  quoy 
lesditz  noms  furent  deffenduz  {ibid.). 

Mardi  22. 

M®  Iheronime  Bolhetz  medicin  detenuz. 
Ayant  veu  le  proceps  responses  et  confession  duditz 
detenuz  a  cause  des  scandalles  et  paroUes  scandai- 
leuses  auBsi  qui  az  mesdict  et  parler  en  la  congre- 
gation  et  allieurs  des  ministres  et  a  yoUutz  soub- 
tenir  que  preschoyent  faulse  doctrine  tant  par  es- 
cript  que  aultrement  Surquoy  estant  ouyr  ledit 
detenuz  et  lesditz  ministres  lung  devant  laultre  et 
pareillement  avoir  veu  ladvis  des  eglisses  de  Beme 
Basle  et  Zurich  lesqueulx  le  condampnent  et  son 
oppinyon :  requerant  aussi  avoir  advis  sur  ledit  dif- 
ferent  acause  du  tromble  que  porroit  estre  faict  en 
leglisse  de  nostre  Seigneur.  Et  le  tout  considere  a 
este  ordonne  que  actendu  que  ledit  Iherome  de- 
tenuz  ne  se  veult  desdire  et  qui  persiste  en  sadite 
maulvaise  oppinyon  que  soit  bampnis  perpetuelle- 
mentz  publiquementz  a  son  de  trompe  a  la  mode 
acoustume  sur  poyenne  du  foyet:  et  devoir  estre 
condampne  aux  despens  de  ladite  prison:  le  traic- 
tant  gracieuBsementz  en  cest  endroytz  actendu  la 
requeste  des  Sgrs.  de  Berne  nous  combourgois  et 
auBsi  a  sa  longue  detencion:  et  que  demain  ladicte 
sentence  soit  proferee  et  pronunce  devant  la  mai- 
Bon  de  la  ville  publiquement  comme  dessus  etc. 
{Reg.  du  ConseU.  fd.  121.) 

Mercredi  23. 

Hieronime  Borset*   Est  este  veue  le  sommaire 
et  la  sentence  escripte  contre  ledit  Hieronime  et  est 
GdMni  opera.    Vol*XXL 


este  expedie  le  sommaire  au  secretaire  de  iustice 
pour  le  lire  et  la  sentence  livrer  au  S'  Sindique 
des  Ars  pour  la  lire  selon  son  tours  et  est  este 
Iheue.    (Beg.  du  ConseU.  fol  122.) 

—  Le  ieudi  (?)  23«  iour  dudict  mois  ledict  M« 
lerosme  fut  banni  a  son  de  trompe  des  terres  de 
Geneve.    (^Beg.  de  la  Ven.  Comp.  Jl.  181.) 

Jendi  24. 

Advis  touchant  Laudrue:  qne  yer  en  menant 
Yronyme  qui  futz  banny  devant  la  mayson  de  la 
ville  comme  faulx  ot  heretique  que  apres  le  banis- 
sement  ditz  telles  parolles:  que  ledit  estoit  homme 
de  bien  et  le  volloit  soutenir  que  son  opinion  es- 
toit  bonne:  laquelle  a  respondu  quelle  le  trouve 
ung  homme  de  bien  et  que  ledit  la  gueri  la  ma- 
melle  .  .  .  .  et  quelle  a  vu  certaine  institution  que 
M.  Calvin  a  escript  ou  est  des  propos  ou  elle  est 
scandallisee  ....  avec  aultres  prolixes  oppinioos 
.....  Martia  Pytt  (?)  depose  que  yer  quant  le- 
dit  passoit  avec  la  iustice  que  vint  ladite  Audry 
que  disputoit  contre  des  femmes  disant:  que  voulez 
vous  dire  de  cest  homme?  il  est  homme  de  bien  et 
ne  Boutient  que  bonne  doctrine  et  iuste  et  ie  le 
proveray  par  la  saincte  escripture  et  que  M.  Cal- 
vin  ne  faict  que  callumnier  et  que  y  a  plus  de 
dix  mille  qui  sont  scandalises.  Advis  que  la  cene 
luy  soit  deffendue  et  remise  devant  Messieurs. 

Simon  de  S.  Pol  lehan  de  Corto  et  laques 
Godard:remonBtre  silz  sont  persistans  a  la  soute- 
nance  de  la  doctrine  de  cest  malheureux  M®  Y r os me 
que  fust  yer  banny?  A  respondu  ledit  8.  Pol  quil 
nen  a  pas  dopinion  sinon  quil  croyt  en  Dieu  et  a 
tousiours  quelqae  suspicion  contrayre  a  la  susdicte 
doctrine.  Sus  la  repetition  que  luy  a  faict  M.  Cal- 
vin.a  respondu  quil  ne  pouvoyt  tant  promptement 
respondre  que  lon  luy  baille  terme.  Ce  qui  a  este 
ottroye  et  lon  luy  a  deffendu  la  cene  et  quil  advise 
bien  sa  conscionce.  Respond  ledict  Godard  quil 
ne  la  veult  point  mainteoir  nye  ses  paroUes  que 
sest  conste  precedemment.  Item  ledit  de  Corteau 
qui  a  eu  chante  des  chansons  composes  par  ledit 
lerosme.  Advis  que  tous  deux  iusques  a  ce  que 
lon  aye  veu  repentance  en  eulx  quilz  sabstiennent 
de  la  cene  et  que  leur  cause  est  tousiours  devant 
Messieurs  pendante.    (Beg.  du  Consistoire.) 

—  lehan  Philibort  Bonna  (voyejs  au  1%  juin^ 
2  juiXlet  et  20.  AoM) :  auquel  furent  faictes  les  re- 
monstrances  pourquoy  il  est  venu  ici  et  quil  na  pas 
este  remis  ici.  Bespond  quil  est  assemblant  quil 
nest  pas  deffendu  de  venir  ici  puisque  on  ne  ap- 
pelle  de  costume.  Bemonstre  quil  a  este  tousiours 
cidevant  aux  scandales  comme  de  maintenir  lereti- 
que  qui  fust  yer  banny  et  est  soutenant  tolle  doc- 
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trine:  dayantage  que  dymanche  dernier  il  fit  aussi 
acandale  en  uug  baptesme  a  S.  Gervays.  La  nye. 
Luy  a  maintenu  M.  de  Saules  a  quoy  a  respondu 
quil  nayoit  que  faire  de  parler  a  luy  et  quil  ne  res- 
pondra  point  ici  mais  que  lon  le  remette  deyant  le 
seigneur  lieutenant :  ayec  autre  rebellion  et  arro- 
gance.  Adyis  que  premierement  lon  luy  deffende 
la  cene  et  adyerti  Messieurs  de  telle  deshobeys- 
sance  et  que  il  nest  pas  cappable  de  porter  enfant 
a  baptesme  et  que  il  est  yenu  Bans  estre  appelle. 
A  Ja  fin  en  le  remettant  deyant  Meesieurs  a  dict 
ayec  graude  violleuce:  quil  se  souyient  de  ce  que 
iay  dict  quo  iescriray  tout  ce  quil  diroyt  et  que  M* 
lehan  Calyin  avoit  conseille  de  luy  deffendre  de 
porter  enfant  a  baptesme  ce  qui  ne  fera  rien  et  que 
M.  le  sindicque  en  a  desia  blasme  par  plusieurs 
foya  (ibid.). 

Dimanche  27. 

Calvin  baptise  un  enfant  a  S.  Gervais. 

Lundi  28. 

La  Odru  a  soutenu  publiquement  que  Bol- 
sec  avoit  raison  contre  Calvin  parlant  bien  gros- 
sement  de  liDStitution  dudit  Calvin.  (Beg  du  Cm- 
seil.  fol.  125  v.) 

Jeudi  31. 

Cmsistoire.  A  propose  M.  le  sindicque  que 
Messieurs  ont  adviso  quy  plaise  a  Messieurs  dici 
de  prendre  en  la  bonne  pars  ce  quy  ont  arreste 
que  lehan  Philibert  Bonne  soit  reassis  en  son 
lieu  apres  luy  avoir  faict  les  remonstrances.  A 
quoy  luy  a  respondu  M.  Calvin  que  avant  aultres 
dire  soient  faicte  remoustrances  et  priera  Messieurs 
avoir  ung  conseil  des  deux  cens  et  general  pour 
faire  sa  delivrance  de  sa  chargo.  A  quoy  aussi  out 
este  cn  semblable  advis  les  autres  Srs.  ministres 
quilz  aimoroient  plustost  mourir  que  estre  assistans 
avec  luy.  Et  est  la  plus  grando  vois.  Et  avant  pre- 
mierement  que  dessus  en  estre  ouys  devant  Messieurs 
advis  quo  ledict  Bonna  soit  appelle  seul  et  non  ie 
8'  Vandelli  quest  venu  avec  luy  pour  procureur. 
A  quoyrespondu  ledit  S' Pierre  Vandelii  que  de 
la  part  de  Messieurs  luy  a  este  commande  de  yenir 
ici  avoc  ledict  Bonna.  A  esto  advis  que  lon  dise 
audict  Vandelle  quil  se  peult  retirer  a  ce  que  le 
consistoyre  dosire  avant  estre  ouy  devant  Messieurs. 
A  quoy  a  replique  ledict  Vandel  que  Messieurs 
luy  ont  commande  venir  ici  en  compagnie  ledict 
Bonna  pour  le  conseiller  et  estre  representant  car 
il  est  debile  desprit  et  ne  scayt  son  dire  et  trans- 
porte  ung  petit  de  son  esprit.  A  este  advis  que 
lon  demoure  a  la  precedente  advis  que  ledit  Bona 
yienne    seul  sans  procureur (Beg.  du 


Consistoire.)    Cette  affaire  de  Bonna  traine  peinAaid 
plusieurs  sSances  du  ConseU. 

—  Hoc  anno  prodieruni: 

Institutionis  gaUicae  ed.  IV.  Gen.  fol. 
Commentarius  in  Isaiam  Genev.  fol. 
Commentarius  in  Epp.  N.   T.   omnes  Gen. 

fol.  2  t. 
Tradatus  de  scandalis  Gen.  8. 
Consensus  Tigurinus  Gen.  et  Tur.  8. 
Catechismus  latine,  graece  et  italice. 

1552. 

JANVIER. 
Vendredi  1. 

Calvinus  Senatui  Genevensi  dedicat  librum  de 
Praedestinatione.    (Ep.  1579.) 

Jeudi  7. 

Legati  Mauritii  Eledoris  Tridenti  appellunt. 

Vendredi  15. 

Traite  de  Chambord  entre  le  roi  de  France  et 
les  princes  protestatits.     {Ep.  1612.) 

Jeudi  21. 

Par  lorgane  de  M.  Calvin  les  ministres  hont 

f^ropose  que  pour  aultant  que  plusieurs  tant  en  Ita- 
ie  que  aultre  part  hont  escript  mesme  contre  eux 
de  la  matiere  dont  est  este  question  dernierement 
entre  Hieronime  Holset  (sic)  que  sont  ohoses 
qui  meritent  bien  responce  pourquoy  entre  eulx  il 
hont  compose  ung  livre  quil  vouldroyent  volontier 
dedier  a  la  Seigneurie  et  icelluy  imprimer  en  latin 
et  en  francoys  pour  envoyer  en  Alamagne  si  plaict 
a  la  Seigneurie  leur  donner  licence  ce  quilss  implo- 
rent  combien  que  a  present  il  naye  apporter  sinon 
la  preface  daultant  que  le  livre  est  a  Lausanne  re- 
querans  etc:  Arreste  qui  ils  apportent  le  livre  et 
lon  le  face  veoir  a  M*^  Loys  Beljaquet  et  M. 
TroUiet. 

II  hont  aussi  propose  quil  hont  entendu  que 
de  la  part  du  baillyfz  de  Ternier  se  prennent  in- 
formacions  contre  le  prescheur  de  lussy  le  volant 
oharger  quil  aye  presche  que  ceulx  quil  prirent  la 
cene  le  iour  de  Noyel  quil  prirent  le  dyable  ce  quil 
na  pas  dict  et  touteffoys  il  en  est  menasse:  pour- 
quo^  ilz  en  hont  bien  volu  advertir  supplians  y 
avoir  advys.  Arreste  que  lon  dye  au  chastellain 
de  S.  Victeur  quil  prenne  informacion  de  cella. 
iBeg.  du  ConseU.  Vol  46.  fd.  138  v.) 

Vendredi  22. 

Dux  Somerseti  Landini  capUe  piectikir.  (^. 
1592.) 
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Djmaiiche  24. 

Legati  principum  protestantium   in  concUio  ad- 

sunt, 

Liindi  25. 

Su8  la  lecture  de  la  preface  du  livre  adresse 
a  la  Sgrie  dea  faicts  debatuz  avecque  Hieronyme 
Holset  etc.  pource  quil  se  y  trouyent  plusiears  in- 
iares  etc.  est  arreste  que  lon  les  corrige  et  devant 
qae  imprimer  soit  aoye  la  relation  de  cenlx  esqnelz 
le  liyre  est  commys.    (Beg,  du  CanseU.  fol,  140.) 

—  Sessio  XV.  coneilii. 

Jeadi  28. 

Icy  est  parle  du  liyre  que  presenta  laultre  iour 
M.  Galvin  pour  imprimer  etc.  et  est  este  refferu 
coa[iment  les  commys  hont  relate  lavoir  yeu  et 
troxxve  icelluy  liyre  estre  de  grande  chose  et  hault 
miDistere  et  forl  bien  fonde  meritant  bien  destre 
imprime  touteffoys  il  y  a  plusieurs  motz  diniure 
qui  se  porroyent  bien  oster.  II  y  est  aussi  que 
laddresse  doibt  estre  a  noz  magnifiques  Seigneurs. 
Et  dempuys  sont  entres  M.  Gop  et  maistre  Abel 
qail  hont  requys  leur  donner  ladyys  et  aussy  si  lon 
Umprimera  etc.  Arreste  que  leur  soit  dict  quil 
corrigent  les  motz  diniures  et  mettont  laddresse 
comment  sus  est  dict  et  quil  adyisent  bien  que  la 
chose  86  puysse  soubstenir  et  no  soit  iniurieuse  ot 
le  porront  faire  imprimer.  (Beg.  du  ConseU,  fol, 
142.) 

—  Calvin  n*assiste  pas  a  la  seance  du  ConsiS' 
toire  de  ce  jour. 

FEVRIER. 
Vendredi  5. 

Icy  M.  Oalyin  faict  les  remonstrances  de  lo- 
rigine  de  ledict  des  noms  interdictz  au  Baptesme 
et  comment  cela  sortyt  pource  que  aulcungs  ayoit 
faict  certain  baptesme  par  les  femmes  en  la  maison 
dung  a  S.  Geryais  au  nom  de  Glaude  esperant  que 
pour  le  nom  de  Glaude  il  yiyroit,  commectant  la 
ydolatrie  dont  en  fust  parle  ceans  et  adyise  que  lon 
deffendroit  lesditjs  noms  et  aultres  alors  escriptz  et 
comment  cela  ne  soyt  point  este  faict  pour  respect 
des  personnes  et  que  puys  que  cela  est  estc  une 
foys  faict  il  ne  se  doibt  passer  si  legieremont  a 
tout  le  moings  aoys  les  ministres:  pourquoy  il  a 
requis  y  estre  adyise  et  mesmement  quil  en  soit 
aoys  en  conaeil  de  deux  centz  pour  en  faire  les 
dheues  remonstrances.  Arreste  que  pour  ce  ooup 
pour  ce  conseil  que  lon  ny  en  parle  point  mais  que 
lafiaire  soit  remya  en  ung  aultre  conseil  de  deux 
centK  ponr  y  ayoir  bien  adyys.  iBeg,  du  CcnseU, 
fd.  145  ».) 


Dimanche  7. 

Syndics  de  Vannee:  lehan  Ami  Gurtet,  Hudriot 
du  Molard,  lehan  Philippin,  Pierre  Vandel.  Secre- 
taires:  Roset  ot  Beguin. 

—  Les  proces-verbaux  du  Consistoire  de  Vexercice 
1552 — 53  ne  signaient  Vabsence  de  Calvin  que  quatre 
fois.  Voir  plus  bas.  Philippin  preside.  Les  asses- 
seurs  eccUsiastiques  sont:  Calvin,  Poupin^  des  Gdllars, 
Bourgoing,  Chauvet^  Cop  et  Fabri. 

Mardi  9. 

Prescheur  de  lussy.  Icy  M.  Galyin  a  pro- 
pose  que  dimanche  dernier  Ics  officiers  de  Gaillard 
hont  prys  ledit  ministre  et  hont  mene  et  detenu 
bien  estroit  a  Gaillard  si  que  nul  peult  parler  a 
luy  et  cecy  est,  comment  il  entend,  pource  que  le 
dimanche  de  la  cene  apres  Noel  il  prescha  de  la 
cone  don  lon  le  veult  charger  quil  aye  dict  et 
presche  que  ceulx  qui  avoyent  receupt  la  cene  le 
iour  do  Noel  il  recepvoyent  la  cene  de  Noel  et  du 
dyable  et  non  la  oene  du  Sgr.  II  a  presche  aultre- 
ment  et  feablement  pourquoy  il  requiert  y  avoer 
advys  et  supplie  que  lon  le  laisse  la  deffendre  et 
quil  responde  la:  lon  le  porroit  faire  quand  ce  se- 
roit  sans  preindice  de  la  Sgrie.  Arreste  que  lon 
envoye  audit  baillifz  de  Ternier  ambassade  le  S^  P. 
Tissot  et  le  S'P.  Bonna  pour  scavoir  pourquoy 
il  est  este  detenu.     {Beg.  du  ConseU.  fol.  150.) 

Jendi  11. 

Par  lorgane  de  M.  Galvin  sont  faictes  re- 
monstrances  de  avoyr  bon  advis  sus  lelection  des 
Sgrs.  assistans  au  Gonsistoire.  Est  este  advise  et 
faicte  election  des  Sgrs.  du  consistoire:  oultre  ceux 
du  conseil  ordinaire  de  lannee  passeo  qui  sont  de- 
mores  sont  esleuz:  le  Sr.  Sindiqne  Philippin, 
Glaude  de  Letra,  lo.  Ghappuys,  Guill.  Ghic- 
cand,  Barth.  Lect,  lo.  Rosset,  Guill.  Gostel, 
Guill. Beney, Pierre Bertillon,  lamton Ienod(?) 
laques  Ny.  Vullet,  Tivent  Matellin. 

Sus  ce  que  M.  Galvin  a  propose  touchant  la 
detencion  de  M.  lo.  de  S.  Andrc  ministre  delussy 
detenu  a  Gaillard  iouxte  ce  que  ia  ca  devant  il  en 
avoit  propose.  Et  est  este  aoye  la  relation  des 
commys  qui  furent  hior  vers  le  ballyfz  de  Ternier 
pour  scavoyr  la  cause  de  sa  detention:  quilz  disent 
quil  leur  a  dict  et  respondu  que  si  lon  yeult  sca- 
yoir  pourquoy  il  est  prys  et  detenu  que  lon  le  alle 
demander  a  la  Sgrie  de  Berne  du  commandement 
delaquelle  il  est  prys  et  touteffois  quil  leur  a  de- 
mande  si  le  voloient  fiancer  disant  qui  le  retien- 
dront  seulement  aux  arrest.  Le  conseil  a  arreste 
que  lon  en  escripye  a  Berne  en  la  moilleure  forme 
que  lon  porra  et  que  lon  cherche  le  moyeng  de  le  faire 
fiancer  affin  il  soyt  relargyt  eto.    Et  cependant  ai 
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don  il  hont  requis  j  adviser  etc.  Pource  qne  le- 
leotion  de  transmuer  nest  pas  election  eo  laquelle 
8oit  necessaire  examiner  du  Bcavoir.  Le  Conseil  a 
arreste  quil  se  tient  aux  precedens  arres  que  De 
Aignon  alle  a  lussy. 

Item  8U8  ce  quil  hont  demande  de  provoistre 
de  maison  et  donner  le  mandement  a  Sainct- 
Andre  a  cause  quil  a  sa  femme  ensainte  prest  de 
accoucher  et  na  point  de  logis  etc.  Arreste  que 
8on  mandement  luy  soit  baille  et  luy  soit  proveu  de 
mai8on. 

Item  BU8  ce  quil  demandent  Bil  OBcront  escripre 
au  consistoyre  de  Berne  pour  la  reintegration  dudit 
Sainct  Andre  etc:  le  conseil  a  arreste  quihs 
\  peulvent  escripre. 

Item  de  certaines  paroUcB  dictes  par  le  predi- 
cant  de  Bursin  a  Yeygier  au  chasteaulx  sus  le  Sgr. 
de  Falex  touchant  la  clefz  et  laigle  de  ceate  cite 
et  de  lors  de  Beme  et  de  Francois  de  GassiniB 
teinturier:  arreste  que  lon  prenne  informations.  iBeg. 
du  ConseU.  fol.  193 1;.) 

Vendredi  28. 

Sessio  XVI  et  prorogatio  concUii. 

Samedi  30. 

Les  cinq  etadiants  de  Lausanne  arretes  a  Lyon. 
(Ep.  1621.) 

MAL 
Dimanche  1. 

Calvin  hinit  trois  couples  a  S.  Pierre. 

Mardi  3. 

Henricus  IL  Alsatiam  'invadit.    (Ep.   1627.) 

Lnndi  9. 

Informations  contre  Ph.  de  Ecclesia.  (Beg. 
du  ConseU.  fol.  200.)  Registre  de  la  Ven.  Comp.  Vol. 
A.  p.  182.  184. 

Jendi  12. 

lehan  M  e  g  n  e  t  dit  Y inaygrier  est  a>ccusi  d^avoir 
dit  puUiquement  que  depuis  que  les  Frangais  etaient 
en  cette  vUle  y  ayoit  tousiourB  este  cher,  et:  Maulgre 
Dieu  de  tant  de  FrancoyB  et  que  depui8  quilz  ont 
CBte  en  ceste  ville  son  mcBtier  na  rien  vallu.  A 
confesse  et  orie  aDieu  merci.    {Beg.  du  Consistoire.) 

Lnndi  16. 

Affaire  des  prisonniers  deLyon.  Pierre  Bonna 
est  envoye  dans  cette  viUe  a  cause  de  la  detention  de 
Pierre  Bergier  dit  Gout  de  Veaulx  accuse  pour  re- 
ligion.  Cinq  prisonnierSy  dont  un  marchand  cdlemand, 
prierd  VanU)assadeur  de  Oeneve  envoye  a  cause  cPiin 
Genevois  detenUy  de  leur  procurer  la  Uberte.    Bisolu 


denvoyer  Des  Ars  et  Perrin  pour  scUiciter  leur 
liberation  aupres  du  Boi.  A  la  priere  de  ce  marchandf 
qui  avait  &e  a  Beme,  on  dedde  que  Perrin  d 
Chamoys  doivent  etre  ambassadeurs.  (Beg.  du  Con- 
seU.  fol.  205.) 

Mardi  17. 

Meme  affaire.  On  parle  d^envoyer  une  ambassade 
au  Boi  (^ibid.). 

—  Fabri  et  Baymond  se  plaignent  de  ce  que 
Cassinis  a  dit  quHls  enseignetU  que  quand  Ihomme 
pesche  la  moytie  vient  de  luy  et  la  moytie  de  Dieu. 
Informations.    (Beg.  du  Conseil.  fd.  207.) 

Jendi  19. 

Carolus  V.  ex  Oeniponto  fugii. 

Samedi  21. 

Bemenses  ad  Begem  scribunt  pro  captivis  Lug- 
dunensibus.    (Ep.  1629.) 

Dimanche  22. 

Calvin  binU  un  mariage  a  S.  Pierre. 

Lundi  23] 

Yiret  fait  bonncB  remon8trance8  des  differens 
et  dauIcungB  qui  ny  a  guere  hont  sofflete  des 
eBtrangers.   Informations.   (Beg.  du  Qmseil.  fol,  209.) 

—  Mauritius  Oenipontum  intrat, 

Mardi  24. 

PhUibert  de  la  Mar  et  PhUibert  Bertellier 
sont  mis  en  prison  pour  cette  affaire  (i&td.). 

Jendi  26. 

Pri8onnier  de  Lyon.  Icy  ie  S'  P.  Bonna 
ambassadeur  envoye  a  Lyon  pour  Pierre  Bergier 
dit  Godeveaulx  est  revenu  et  a  rapporte  ayoir  parle 
au  S'  lientenant  au  iuge  criminel  ou  prevost  an 
grandvicaire  et  aultres  et  avoir  obtenu  que  lon 
8UBpendit  le  pro88ez  pour  iuing  et  iulliet  prochain 
et  quil  a  appelle  de  la  eentence  etc.  et  que  la 
chose  ne  se  pre88era  paa  et  sub  ce  a  dit  que  anl- 
cungs  de  Lion  sont  dadvie  que  lon  envoye  am- 
baseade  a  Basle  pour  soUiciter  aulcungs  Seignenrs 
y  Bont  pour  celuy  affaire  etc.  Est  arreste  que  pays 
que  lon  a  entendu  que  le  S^Golladon  et  Nor- 
mandye  Bont  a  celle  eollicite  que  lon  attende  la 
reeponBe  Binon  que  la  femme  dudit  Bergier  solli- 
cite  y  envoyer  et  lora  elle  aye  ambafisadeurs.  (Beg. 
du  Conseil.  fol.  211.) 

Dimanche  29. 

Au  sermon  de  trois  heures  ont  este  eBpooses 
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par  moy  lehan  Calvin  (deux  couples,  dont)  Fran- 
eois  de  ChaBteauneuf  etGuillemette  fille  de  feu 
Andre  du  Four  (d  S.  Pierre). 

JUIN. 
Lundi  6. 

Icy  les  ministres  hont  propose  contre  M®  Phi- 
lippe  de  Ecolesia  occasion  des  informacions  con- 
tre  laj  prises  des  usures  etc.  et  hont  dict  quil  hont 
oultre  les  informaoions  predictes  letre  missive  de  la 
main  dudit  deEcolesiaa  Ozias  M  a  r  t  i  n  par  lesquel- 
les  assas  (sic)  j  mestre  ledit  cas :  et  que  encore  oultre 
cela  il  y  a  en  luy  profere  cas  digne  de  estre  advise. 
Jlya  aussyque  ledit  deEcclesia  le  iour  dePas- 
ques  dernier  passe  en  preschant  il  dict  que  dem- 
pujs  le  iour  que  nostre  seigneur  lesuchrist  ressu- 
secta  son  corps  ne  occupoit  point  de  lieu  etc.  Item' 
et  il  revelle  que  lon  avoit  parle  daulcungs  en  la 
retraicte  de  la  congregation  en  detriment  dyceulx 
cliose  non  bienseante  a  ung  ministre  le  rendant 
indigne  de  y  estre:  pourquoy  par  lorgane  de  M. 
Calvin  il  hont  requys  y  avoir  advys:  sus  lesquel- 
les  ohoses  est  este  arreste  que  lon  aoye  ledit  de 
Ecclesia  sus  les  dictes  choses  avecque  lesditz  mi- 
nistres.  CBeg.  du  Conseil.  Vol  46.  foh  218  v.)  — 
Comp.  Beg.  de  la  Ven.  Comp.  A.  p.  184.  cu  Von 
ajoute  quHl  fut  accusS  de  fcmiliarite  avec  Bcisec. 

Mardi  7. 

Sus  ce  que  M.  Calvin  et  plusieurs  aultres 
avecque  M®  Philippe  deEcclesia  comparaissans 
hont  propose  plusieurs  faultes  contre  ledit  de  Ec- 
ciesia  mesmement  de  luzure,  de  estre  daultre  doc- 
trine  et  double,  davoir  revelle  le  secret  de  la  con- 
gregation  et  de  ce  quil  reffusa  de  se  retirer  Yen- 
dredi  paBse  de  la  congregation  et  de  ne  traicte  les- 
cripture  en  reverence  etc.  et  de  havoir  dict  en 
chere  publicque  que  puys  que  lesucrist  estoit  res- 
snscite  son  corps  noccupoit  point  de  place  etc.  A 
qnoy  ledit  de  Ecclesia  a  respondu  que  le  S'  mi- 
nistre  Calvin  a  eust  temps  de  panser  et  est  de 
bonne  memoire  mais  luy  quil  na  sceust  ces  choses 
ne  peult  bonnement  si  tost  respondre  ponrquoy  il 
a  requist  ung  terme  pour  avoir  advys  de  respondre 
et  touteffois  que  si  ne  plaict  luy  donne  le  dit  terme 
il  respondra  le  myeulx  quil  porra.  Susquoy  est 
arreste  que  lon  luy  donne  terme  des  icy  a  ieudl  pro- 
chain  en  Conseil.    (Reg.  du  Conseil.  fcH.  219.) 

Jendi  9. 

lonxte  oe  que  fust  mardi  dernier  arreste  ledit 
deEcclesia  a  respondu  ayant  premier  &ict  ses 
excuses  de  ce  quil  ne  sest  purge  de  ce  qui  luy 
estoit  mys  sus.  Bespond  premier:  de  avoir  presche 
de  loccupation  du  lieu  du  corps  de  orist  comment 
Iny  impose,   il  le  nye  et  requiert  que  lon  examine 


les  parroches  et  gens  de  biens  qui  y  estoient.  Des 
usures  il  nye  et  dict  que  cela  est  pratique  passe 
six  moys  et  quil  ne  se  provera  pas.  De  sa  doctrine 
etc.  il  nye  mais  dict  quil  suyt  la  reformation  de 
levangille  comment  porront  dire  ceulx  qui  Ihont 
aoys  et  quil  a  escript  ung  livre  quil  monstrera  sy 
plaict  ou  se  verra  le  contenu.  Du  secret  de  la 
congregation  a  dict  quil  nen  a  point  revelle  et  que 
sil  ha  dict  quelque  chose  il  ne  Ihavoit  pas  aoys  en 
la  congregation.  Du  refius  de  se  retire  il  se  excuse 
quil  venoit  pour  reconsiliation  et  pour  nestre  sus- 
pitionne  quil  ne  volsisse  separer  et  aussi  pour  estre 
admoneste  eto.  Davoir  traicte  lescripture  eto.  dict 
quil  sen  est  tant  quil  a  peult  acquiter^  etc.  et  de 
avoir  revelle  a  Gentilis  il  le  nye. 

Sus  ces  choses  est  este  aoys  M.  Calvin  pre- 
sent  trois  des  aultres,  qui  a  respondu  a  toutes  ses 
responses  donne  pas  une.  Choses  longues  a  reciter 
tant  de  son  presche,  de  la  congregation,  de  sestre 
trove  menteur,  de  sestre  subscript  contre  Hiero- 
nyme  et  dempuis  Ihavoir  frequente,  dhavoir  dict 
quil  ne  scavoit  quel  iour  ny  en  quel  lieu  lon  le 
chargeoit  dhavoir  presche  de  la  place  du  corps  de 
crist  et  ia  il  Ihavoit  seans  dict  le  iour  de  pasques  eto. 

Ledit  de  Ecclesia  a  respondu  de  ce  que  luy 
estoit  parle  davoir  presche  les  appostres  nestre  ac- 
cordans^  a  respondu  quil  nhavoit  pas  dict  ainsin 
et  que  ce  quil  avoit  dict  sus  le  nombre  desMaries. 

Arreste  que  lon  prenne  de  toutes  les  choses 
bonnes  informacions  et  plus  amples.  {Reg.  du  Con^ 
seU.  fol.  219  v.) 

Dimanche  12. 

Calvin  benit  U  mariage  de  trois  couples  dont 
JeanGasparMagistri  et  Loyse  fille  d^AymeCou- 
ragel  (k  8.  Pierre). 

Lnndi  13. 

Icy  M.  Calvin  a  propose  beaucoup  de  re- 
monstrances  du  service  de  son  office  et  quil  sest 
employe  feablement  et  que  ce  quil  escript  cest  pour 
le  profyt  de  la  religion  crestienne  etc.  Et  comment 
ia  par  ca  devant  il  en  a  advertys  et  pour  recom- 
pense  y  a  gens  (no.  Troilliet)  quil  blasment  ses 
oeuvres.  Aussy  des  insolences  que  hier  fict  Phili- 
bert  Bonna  tant  au  sermon  que  dehors  etc.  et  a 
supplie  y  avoir  advis  etc.  et  aussy  sus  les  mesprys 
que  lon  faict  aux  advenaires:  aussy  a  parle  de  ce 
que  lon  a  faict  veoir  son  livre  de  la  predestination 
a  lo.  TroIIiet  qui  sen  est  vente.  Sus  lesquelles 
ohoses  est  arreste  que  a  demain  ledit  M.  Calvin 
soit  demande  et  aussi  ledit  Troilliet  et  que  de- 
vant  luy  ledit  M.  Calvin  dira  ce  quil  a  de  luy 
propose  et  que  laultre  en  responde  pour  enapres  y 
avoir  advys.  Quant  au  reste  que  bonnes  remons- 
trances  se  fiassent.    CReg.  du  Conseil.  fol.  222.) 
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Mardi  14. 

I^  iouxte  larrest  de  hyer  sont  estea  aoya  les- 
dictz  Srs.  Galyin  et  Troliiet  out  ledit  M.  Cal- 
vin  a  propose  comment  ledit  Troilliet  au  logis 
de  la  teste  noyre  lauroit  blasonne  tant  en  sa  doo- 
trine  quo  es  choses  dictes  en  ses  sermons  et  mes- 
mement  quil  aje  dict  quil  aye  presche  que  le  dya- 
ble  ayt  emporte  ung  enfant  de  yille  et  quil  ayoit 
menty  etc.  et  quil  se  glorifBoit  troup  et  que  en  son 
Institution  il  se  soyt  grandement  contraire  etc.  et 
quil  a  parle  aussy  du  liyre  de  la  predestination 
quil  y  auroit  des  choses  dignes  de  reparer. 

Estant  aoys  ledit  Troilliet  respondant  pre- 
mierement  quil  na  point  blasonne  et  quil  prouyera 
bien  aultremont  que  nest  rapporte  mais  quil  entendt 
que  le  rapporteur  est  partie  a  sayoir  M.  laques 
Bornard:  quil  pour  estre  partie  nest  de  croire. 
Quant  a  laffaire  du  dyable  confesse  en  ayoir  parle 
et  que  lon  nayoit  a  faire  den  prescher,  de  la  gloire 
nen  a  pas  ainsin  parle  et  dict  quil  y  a  quelcung 
qui  luy  en  a  donnc  escript  quil  a  exhibe  non  pour 
les  alleguer  luy  mais  pour  monstrer  quelles  luy  sont 
opposees  dou  il  sen  decharge.  Et  ainsin  quest  este 
parle  du  rapport  faict  par  Philibert  de  la  Mart 
contre  Claude  Tryt  dhayoir  dit  a  Beme  que  le 
dyabie  emportoit  les  enfants  de  la  yille  et  quil  Iha- 
yoit  aoyt  prescher. 

M.  Calyin  a  commence  a  replicquer  que  la 
Mar  nayoit  que  faire  le  dire  mais  sen  pouyoit 
tayre  car  cestoit  luy  qui  ayoit  commence  ainsin 
quon  parloit  dun  miracle  faict  a  Madebourg  etc.: 
il  ayoit  respondu  que  cestoit  este  in  diebus  illis  et 
que  Trye  ne  dit  pas  que  ce  fust  un  enfant  de 
yille.  Des  aultres  ohoses  11  y  a  faict  plusieurs 
grandes  romonstrances  et  mesmement  que  quand 
les  choses  seront  bien  enquises  lon  trouyera  la 
yerite. 

Lon  a  demande  auditTrolliet  qui  luy  a  ballie 
tel  escript.  II  a  respondu  que  cest  M"  Hieronyme 
Holzet  mais  quand  a  luy  il  ne  les  yeult  soubs- 
tenir  et  que  ce  quil  parla  il  la  dict  pour  ce  que 
laques  Bernard  disoit  queCalyin  estoit  S.  Paul. 
II  luy  respondyt  que  non:  don  il  entrent  en  con- 
tencion. 

Sus  ces  choses  est  arreste  que  M.  Calyin 
donne  par  escriptz  les  poinctz  quil  entendent  prou- 
yer  et  que  lon  sinforment  dessus  et  aussi  que  lon 
prenne  informacions  des  paroles  dictes  par  Claude 
Trye  a  Berne.     {Beg,  du  ConseU.  fd,  223.) 

Dimanche  19. 

Calvin  bSnit  un  ma/riage  a  S.  Pierre. 

Londi'  20. 

Icy  M.  Calyin  est  yenu  et  a  donne  une  res- 
ponce  par  escrit  a  la  piainte  dudit  Troilliet  puys 


a  ses  responses  a  replicque  plusieurs  loug  propos 
et  entre  aultres  a  prio  quil  plaise  sus  ce  a  quoy 
ledit  Troillet  contredict  examiner  etc.  A  quoy 
a  ledit  Troilliet  respondu  beaulcoup  de  choses 
difficiles  et  longues  a  escripre  et  entre  aultres  qoe 
si  la  cause  est  ceans  par  ledit  M.  Calyin  retenne, 
aussy  sera  la  sienne  contre  luy:  pourquoy  il  supplie 
dayoir  adyys.  Susquoy  est  este  arreste  que  lon 
prenne  les  informacions  et  examine  les  testz  de  ce 
que  Troilliet  a  nye  et  sus  cela  lon  adyisera. 
i^Beg.  du  ConseU.  fol.  225  v.) 

—  LeditCalyincontrePhilibertBertellier. 

Icy  a  propose  luy  estre  estees  presentees  dee 
annunces  pour  ledit  Bertellier  et  les  excusee 
pourquoy  il  ne  les  a  publiees:  cest  que  les  choses 
de  la  separation  et  diyolses  de  laultre  nest  este 
faiot  comment  debyoit  par  informacions  mais  seule- 
ment  sus  la  confession  des  parties  et  nest  este  pu- 
bliee  selon  les  usz  trois  fois  ny  six  sepmaines  en 
leglise  comment  fust  arreste  et  plusieurs  aultres 
remonstrances  comment  se  doibt  audit  afiaire  pro- 
ceder  mesmement  quil  ne  se  doibt  point  proceder 
sus  la  seule  confection  des  parties  mais  sus  les 
informacions  quil  y  eust  reserye  et  que  le  pere  ny 
yoloit  consentir.  Sus  ce  est  este  arreste  que  lon 
aoye  les  testz  sus  la  reserye  et  iouxte  icelle  atester 
et  faire  faire  la  publication  du  dyyolse  et  faire  ies 
annunces  quant  est  requys  (i&td.). 

Dimanche  26. 

Calvin  Mnit  le  mariage  de  deux  coufies  a  S. 
Pierre. 

Londi  27. 

M.  Calvin  a  propose  quil  y  a  deux (on^. ^)qae 
fust  faicte  yisitation  des  eglises  et  maintenant  estre 
temps  y  adyiser  et  pourtant  a  prie  conunettre  quel- 
cung  des  Seigneurs  de  ceans  pour  y  aller  etc 
Aussy  a  parle  de  la  cure  de  Fonsonnay  que  les 
gens  de  Berne  disent  leur  appartenir.  Item  de  les- 
coUe  que  a  aussy  besoint  de  yisitation  a  cause  daal* 
cungs  desbatz  et  differentz  (que)  lee  pedagogued 
hont  et  des  rebellions  il  font  au  maistre:  item  du 
bruyt  que  les  enflBins  font  au  sermon  tant  quil  em- 
peschent  laudience. 

Arreste  que  lon  alle  faire  la  susdite  visitation 
et  sont  deputez  les  Srs.  lo.  C  h  a  u  1 1  e  m  p  s  et  Claude 
de  Letra  y  allent  Item  pour  leschole:  arreste 
que  les  Seigneurs  quil  iront  yisiter  les  deux  (mci 
illisible)  Biya  et  S.  Geryais  quil  allent  semblable- 
ment  a  leschole.  Et  quant  au  bruyt  des  en&uB 
que  lon  commande  aux  guedz  quil  'soyent  au  ser- 
mon  et  que  pendant  le  sermon  il  en  aye  ung  a  la 
grand  porte  laultre  a  laultre  quilz  facent  taire  Icb 
enffans  et  que  lon  dye  au  comptreroleur  quil  faoe 
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esoonper  qne  les  arondellefl  nentrent  an  temple  etc. 
et  les  enffans  soyent  notes.  (Beg.  du  Conseil.  fd. 
229  V.) 

—  Edit  royai  defendant  aux  libraires  de  vendre 
des  livres  hiretiques. 

Jeadi  30. 

Gansistoire.  Philibert  Bertellier  a  propose 
que  M.  Galvin  luy  dict  dernierement  quil  iuy  fial- 
loit  Yonir  ici  en  consistoire.  Lny  a  respondu  estre 
yray  ponr  ce  quy  a  long  temps  que  la  cene  luy  a 
este  deffendue  et  avant  que  esposer  qui  estoit  licite 
de  yenir  ici  pour  monstrer  signe  de  repentance.  A 
diet  que  la  cause  en  peut  estre  en  partie  pour  ce 
qne  eetant  ioi  renvoye  pour  se  reooncilier  M.  Oal- 
yin  ny  estoit  pas  et  queM.  Abel  estoit  affectionne 
contre  luy  et  dempuys  a  dict  et  presche  qui  y  se- 
cheroit  sa  teste  en  Ghampel  et  plusieurs  propos 
prolixes.  Bequiert  estre  reconcilie  aussi  avecq  M* 
Fabri:  promet  ie  pardonner  desirant  de  ceste 
heore  en  avant  faire  son  bon  debvoir  de  se  adioin- 
dre  a  la  congregation  des  Grestiens.  iBeg.  du  Con- 
sistoire.) 

JUIliLBT. 

Dimanche  8. 

Calvin  benit  un  mariage  a  8.  Pierre. 

Luidi  4. 

Calvinus  regi  Eduardo  mittit  suam  Ea^fosp- 
tionem  in  Ps.  87.    iEp.  1636.) 

Mardi  5. 

Enooh  maistre  desoole  se  plaint  de  ses  baohe- 
liers  qui  ne  font  pas  leur  debvoir  et  quil  est  oblige 
dentretenir  sans  quil  soyent  assez  soub  sa  nudn. 
{Beg.  du  Cansea.  fd.  233.) 

Jeadi  7. 

Consistoire.  A  propose  M.  Galrin  que  il  a 
entendn  qne  le  secretaire  Bertellier  a  en  fisdct 
par  cideyant  quelqne  promesse  ayec  la  seur  de  la 
femme  de  M.  de  Bogemont  et  qui  seroit  bon  de 
les  ouyr  tant  ledit  Bogemont  que  ledit  Ber- 
tellier  ponr  savoir  la  forme  come  tel  mariaffe 
sest  deffiuot.  Puis  que  promptement  ledit  Bertel- 
lier  a  comparust  lequel  a  respondu  qui  ne  scayt 
qne  sest  cela  .  .  .  .  et  estre  vray  que  il  luy  fust  tenu 
quelque  propoe  de  la  bastarde  de  Largentier 
beaux  ^re  dudit  8'de  Bogemont  et  ny  a  nulle 
promesse.    iBeg.  du  Consistoire.) 

Dmuuiche  10. 

Calvin  hSnit  un  mariage  a  S.  Pierre. 
opera.    VoL  XXL 


Jendi  14. 

Consistoire.  Plusieurs  temoins  diposent  quung 
Boir  faisant  le  gaict  a  la  porte  y  suryint  W  laques 
Gugne  (?)  mareschal  qui  donnoit  au  dyable  un 
cheval,  et  M*  Bemond  luy  en  fit  les  remonstran- 
ces.  Et  survint  Pierre  SaToie  la  ou  on  tenoit 
propos  que  les  ministres  avoient  la  charge  et  le 
veillement  sur  cela  et  plusieurs  bonnes  remons- 
trances.  Alors  ledit  Savoie  dit  que  au  dyable  soit 
la  char^e  et  que  ayant  que  M^  Oalvin  eusse  la 
charge  de  son  ame  aymeroit  mieulx  quil  eust  la  fiebre 
cartenne.  A  aussi  ditz  que  le  portier  sil  fault  une 
petite  faulte  il  la  reprend  et  est  la  en  dangier  de 
ayoir  couppe  la  teste:  mais  eulx  ilz  nayoient  que 
de  prescher  une  fois  le  iour  et  quon  les  debyoit 
chastrer  car  ilz  ne  fassent  que  des  enfians  et  de- 
yient  trop  gresse.    {Beg.  du  Consistoire.) 

—  lehan  lyart  sirurgien  a  propose  une  sup- 
plication  contre  sa  femme  quest  a  Lyon  et  qui  la 
yollu  empoisonner  et  sest  adonne  a  paiilardise.  A 
produit  les  drois  (?)  au  contenu  de  sa  supplication. 
M.  Galyin  a  retire  les   esples  (?)  pour  en  fiaire 

yci   adyis Aussi   en   a  faict    le 

rapport  M.  Galyin  que  a  tout  yisite  le  drois  qui 
luy  fust  tronye  sus  eUe  et  dans  sa  borse  du  sn- 
bUmes  (ibid.).  Vaudition  des  temoins  est  continu6e  le 
21  et  le  consistoire  renvoie  Vaffaire  au  conseU  aivec 
avis  favordbie  a  la  demande  du  mari. 

—  On  cite  devant  le  conseU  des  gens  qui  ne  veu^ 
lent  pas  obivr  a  VarretS  rdatif  au  champt  des 
pseaulmes  traduyt  par  Glement  Marotz.  {Beg.  du 
Conseil.  foL  240  t;.) 

Dimanehe  17. 

Calvin  binit  un  mariage  a  8.  Pierre. 

Jeadi  88. 

Bur  ce  que  M*  laques  ndnistre  de  Lausanne 
a  propose  que  a  Lausanne  il  ne  sont  peult  estre 
daccora  de  chanter  les  pseaulmes  changes  icy  par 
M*  Loys  Bourgois  ny  ceulx  quil  a  myst  en 
chans  du  B'  de  Beze:  ilz  sont  en  propos  de  fiiire 
imprimer  les  pseaulmes  translatez  par  Marot  en 
leur  premier  chant  et  anssi  ceulx  que  a  translate 
le  S'  de  Beze  en  ung  chant  que  y  a  mis  le  chan- 
tre  de  Lausanne  pour  les  chianter  ce  qnil  nhont 
anse  fiaire  sans  licence  parquoy  il  a  requis  per- 
mettre  les  imprimer  icy  etc  Arreste  que  attendu 
que  cest  chose  raisonnable  il  leur  soit  permys.  (Beg. 
du  Conseil.  fci.  247  v.) 

Vendredi  89. 

M.  Galyin  et  M.  FareL  Sont  este  aoys 
premierement  ledit  Galyin  es  remonstrances  de  ce 
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que  lon  parle  deBhonneBtement  de  Iny  et  anltroB 
francois  et  des  blaffemeB  etc.  et  dn  teyntnrier  et 
ausai  des  choBOB  dioteB  de  luypar  Troilliet  reque- 
rant  j  avoir  advys  et  douner  tel  ordre  quil  puyBse 
icy  servir  en  clerte  de  coeur  et  repos  de  Ba  con- 
Bcience.  Et  auBsy  ledit  M.  Farel  bub  les  remouB- 
tranceB  dcB  poyennes  il  a  pryB  pour  avoir  icy  ledit 
M.  Galyin  et  de  la  renommee  et  faictz  dycelluy 
et  prie  avoir  la  parolle  de  Dieu  et  ledit  miniBtre 
et  auBBi  leB  CBtraugierB  de  bonne  part  pour  recom- 
mandoB  et  donner  tel  ordre  que  leBgliBe  de  Dieu 
Boit  Bcrvie  en  toute  purte.  ArreBte  que  lon  Buyre 
aux  informatiouB  contre  touB  et  bub  cela  Boit 
faict  cognoisBance  et  iuBtice.  (Reg.  du  CanseU. 
foh  87  V.)    (Le  teinturier  <fest  Cassinis.) 

Dimanche  31. 

penuItieBme  de  JuUiet  (?)  au  Bermon   d'apreB 
disner  Calvin  henit  un  mariage  a  S.  Pierre. 


AOUT. 

Hardl  2. 

Paz  Passaviensis. 

Vendredi  5. 

SuB  ce  que  M.  Oalvin  a  expoBO  que  aulcung 
estrangier  accouBtroB  en  abbit  de  allemand  lequel 
tient  loppinion  dcB  AnabaptiBtcB  et  ne  veult  point 
Buyvre  la  doctrine  de  noBtre  reformacion  etc.  Ar- 
rcBte  que  luy  Boit  dict  quil  BCn  doibge  retirer  et  Bi 
ne  BO  veult  retirer  que  il  Boit  mis  en  priBon.  iBeg. 
du  Canseil.  fol.  251  t;.) 

Samedi  6. 

Arret  du  parlement  eontre  les  iedles  buissanF- 
ni^es. 

Dimanche  7. 

Calvin  faU  la  visitation  offieielle  a  SaHgny. 
(Beg.  de  la  Ven.  Comp.  A.  p.  184.)  Ses  coU^iues 
itaient  pour  cette  annie  Poupin  et  des  Gallars. 

Lnndi  16. 

Eemu  de  Wied  Coloniensis  archiepiscqpus  mo- 
ritur. 

Mardi  16. 

Icy  est  parle  dea  eBtrangiers  quil  affluyssent 
icy  de  touB  coBteB.  Arreete  que  des  visites  se  facent 
par  lcB  capitainerieB.    (Beg.  du  Conseil.  fol.  256.) 

Dimanche  28. 

Calvin  hinit  trois  couples  a  S.  Pierre. 


Lnndi  29. 

SuB  ce  que  M.  Calvin  accompaigne  de  M* 
Baymond^  et  M.  lehan  Fabri  a  propose  et  reqnys 
voloir  proceder  a  la  vuydange  du  faict  dentre  Inj 
et  Spect.  lehan  Troillet  et  dcB  iuformationB  contre 
le  teinturier  et  tontcB  autres  informatiouB  a  canse 
dcB  paroIIeB  contre  la  doctrine  quilz  preBchent  et 
auBBi  dcB  danccB  et  auBfii  de  ce  quil  ha  remoDStre 
quil  ne  porroit  BauB  cela  miniBtrer  la  cene  que  se 
doibt  dimenche  prochain  ministrer  et  que  myetdx 
il  vouldroit  quel  fuBt  descharge  de  loffice  que  de  j 
Bouffrir  tant  etc.  Et  Bi  hont  dict  que  lung  doB  mi- 
niBtrcB  ha  auiourdhuy  trouve  en  une  maiBon  en  la 
rue  du  boloz  dcB  genB  qui  danBoyent  ayecque  fleutes 
et  tamboriuB.    (Oest  la  rue  de  la  Fontaine.) 

Item  eBt  CBte  rapporte  que  M*  Abel  ministre 
auroit  reproche  au  S'  Olaude  de  LeBtra  qui  lac- 
compagna  hier  en  la  visitation  de  Oelligny  quil 
OBtoit  CBte  de  ladvya  que  lon  remnaBse  de  troifi  anB 
lcB  miniBtres. 

Item  et  auBBy  eat  eate  parle  qne  M.  Galvin 
aye  dict  au  OouBiBtoire  que  si  lon  ne  mettoit  hon 
la  ville  le  teintnriery  que  lon  cherchaBBO  daaltreB 
miniBtrcB. 

Item  est  rapporte  que  M*  Abel  aye  dit  qnil 
nyront  point  yiBiter  legliBe  de  Yendoeuve  a  cauBe 
de  M®  Ph.  de  EcoleBia. 

Le  conBeil  a  arroBte  premierement  qnant  aux 
plainctiffz  contre  Trolliet  et  le  teinturier  quil 
Boyent  demandes  a  demain  les  parties.  Item  des 
danBCB  que  le  B'  Lieutenant  prenne  bonnoB  infor- 
maciouB.  Item  que  Me  Abel  Boit  interrogue  par 
Borment  que  luy  a  dict  ledit  de  LeBtra  fuBBO  dn 
Buadit  advys.  Item  et  luy  Boit  demande  sil  a  dict 
quil  nyront  point  faire  la  visitation  de  Yendoeuvre 
et  pourquoy  il  n'y  veulent  aller  et  cela  Boit  rap- 
porte  en  conBoiL    (Beg.  du  ConseU.  fd.  262  t^.) 

Mardi  80. 

Icy  eat  eete  traicte  de  lafiiEure  des  Srs.  Oalyin 
et  Trolliet  et  sont  iceulx  eate  aoys  chescuDg  en 
BOB  propoB.  Et  aprcB  que  long  tempB  ilz  Bont  este 
aoys  lon  a  adyiBe  que  il  fault  chercher  lappoincte- 
ment  entre  eux  et  eBte  remys  le  faict  a  demain. 
(Beg.  du  ConseU.  fol.  264  v.) 

—  Calvin  n^assiste  pas  a  la  siamce  du  otm^- 
toire  de  ce  jour. 

Mercredi  8L 

BuB  le  different  eBtant  entre  le  B'  ainiBtre 
Oalvin  a  lencontre  du  S'  advocat  Trolliet  pour 
occaBion  daucunoB  paroIIcB,  Burquoy  ayoit  este  re- 
miB  a  auiourdhuy:  et  pour  ce  que  Lheure  est  tarde 
a  cauBe  du  sermon  arrcBte  qne  lon  remect  laffidre 
a  demain.    (Beg.  du  ConseU.  foL  265  t;.) 
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SEPTEMBRE. 
Jendi  L 

loj  Bont  teniis  plusieurs  propos  du  fftiot  des 
S"  Galyin  et  Trolliet  et  est  eate  faicte  lecture 
des  informacions  prinseB  deschoses  que  ledit  Troil- 
1 6 1  parla  a  la  Teste  noire  dudit  &  C  a  1  v  i  n  etc. : 
et  sont  icelles  parties  estees  aoyea  en  leur  dispute 
de  la  predestination  ou  prescience  de  Dieu:  long 
tetnpe  est  estee  Iheue  Linstitution  de  M.  Oalvin 
la  ont  ledit  Troilleta  monstre  plusieurs  passagea 
esquelB  a  respondu  ledit  S'  Galvin  etc.  Sus  ces 
affaires  eat  eate  arreate  que  leaditea  parties  a  scavoir 
ledit  Troillet  donne  par  escript  ce  de  quoy  il 
entendt  nestre  daccord  avecque  ledit  S'  Oalvin  et 
qne  contre  cela  ledit  S'  Oalvin  doibge  donner  ses 
soubstenementz  par  escript  pour  sus  le  tout  avoir  bon 
conaeil  et  adyys.  Et  est  este  dict  audit  S'  Oalyin 
que  cependant  de  la  chose  que  demourera  ceans  il 
nen  presche  point  au  scandale  de  personne.  Quand 
audit  Troillet  est  este  demende  si  se  contantoit 
deB  reBponces  dudit  S'  OaWin:  ii  a  dict  que  non, 
mais  quil  se  tient  a  ce  que  en  dict  Phil.  Melan- 
ton  etc.  Et  ainsin  la  chose  est  remise  comment 
dessuB.     {Beg.  du  ConseU.  fd.  266  v.)     (Ep.  1658.) 

Yendredi  8. 

J.  Fridericus  Eledor  Saxoniae  Hbertati  redditus 
ad  suos  penates  redit. 

Jendi  8. 

Consistoire.  La  femme  de  lehan  le  mareschal 
de  Longemalle.  Bemonstre  avoir  este  remise  pour 
ne  aller  aux  sermons  et  pour  ce  quelle  a  certaines 
mandragores  ditz  que  luy  est  aporte  par  son  frere 
dAIlemaigne  et  quelle  ny  pense  point  de  supersti- 
tioa  Luy  a  este  commande  de  aporter  icelles:  les 
quelles  elle  a  aporte.  Advis  que  soit  presente  a 
Messieurs  pour  les  faire  brusler  et  chastier  comme 
apartiendra.  (Beg.  du  Consistoire.)  Calvin  h^apas 
assiste  a  la  sSance. 

Samedi  10. 

M.  Galyin  a  ezpose  que  le  ieux  de  quilles 
est  notoyre  combien  que  Messieurs  lont  deffendu  et 
maximemeut  le  iour  de  la  cene :  que  cella  nest  pas 
raisonnable  tant  au  belloard  (Bd  air)  et  que  lon 
a  aoy  qui  ly  avoit  este  ioue  douze  teston:  qui 
soyent  &ictes  les  cryes  et  commande  a  M.  le  lieu- 
tenant  les  mettre  en  exequucion :  cest  lon  ne  doibge 
poynt  ioue  a  iargent  ny  cependant  que  lon  tient  le 
catechisme  ny  presche. 

M.  CaWin  a  expose  en  oultre  comment  il  a 
entendu  que  Messieurs  ont  donne  privilege  sus  ses 
acteB  et  faicts  ce  que  y  ne  trouve  raisonnable  actendu 
quil  est  laulteur  du  lyrre  et  que  par  sy  deyant  il 
a  heu  demprimeurs  qui  ont  mal  imprimo  et  ont 


£aictz  des  fsEmltes:  et  aussi  si  ceulx  qui  ont  le  pri- 
yillege  youdroyent  fere  quelques  faultes  y  seroit 
tousiours  a  sa  charge :  pourquoy  y  prie  que  lon  luy 
laisse  de  ses  oeuyres  a  les  bailler  a  ceulx  qui  luy 
plaira  aflSn  quil  en  puysse  yoer  et  regarder  son  af- 
faire  pour  soustenir  Bon  honneur.  Et  touchant  a 
lehan  Oerard  qui  luy  soffiroit  encor  le  cateohisme 
et  qui  luy  soffiroit  pour  le  bien  norri.  Et  touchant 
k  Guill.  de  Bosco  qui  faict  translatte  a  Guill. 
Guerod  (?)  les  phesaulmes  lequel  na  point  bonne 
langue  francoyse  ne  aussi  na  pas  langue  latine  pour- 
quoy  ne  se  doibt  permettre:  mais  aM.  deBeze 
qui  merite  cella  fere,  quest  homme  de  lettres  tant 
en  lattin  quen  francoys.  Et  ayoir  entendu  a  este 
ordonne  et  resoluz  que  lon  se  tient  au  priyilege  qua 
este  concede.    (Beg.  du  Conseil  fol.  270  v.) 

Dimanche  11. 

Calvin  hinit  le  mariagede  Pierre  Fahri  cUoyen 
de  Geneve  et  de  Pemette  fiUe  de  M'  LoisBlescheret 
docteur  es  droide. 

Mardi  13. 

Carolus  Imp.  Bhenum  triyicit  prcpe  ArgentorO' 
tum  Metim  petiturus. 

Jeudi  15. 

Carolus  F.  ArgentoraUt 

Lundi  19. 

Sus  oe  que  M.  Oalyin  ministre  a  propose  que 
aulcungs  contre  les  editz  yiennent  icy  ayec  leurs 
instrumentz  a  iouer  des  chansons  lubriques  et  y 
meslent  des  pseaulmes  don  il  a  prie  y  hayoir  adyys: 
arreste  que  lon  commande  au  lieutenant  il  meote 
en  exequution  les  cries.    (Beg.  du  Conseil.  fd.  273  v.) 

—  Sus  ce  que  M*  Pierre  Yiret  ministre  de 
leyangille  a  propose  que  non  obstant  il  soit  este 
faisant  tousiours  son  debyoir  de  tout  son  ponyoir 
ce  neantmoing  quelques  ung  hont  detracte  de  luy 
et  lont  charge  de  aulcnnes  hystoires  de  sa  femme 
comment  de  S.  Brigide:  sus  quoy  il  youldroit  bien 
prier  la  seigneurie  de  yoloir  hayoir  de  ladyys  et 
du  regard.  Arreste  que  lon  yoye  la  denunce  que 
Bertellier  et  tant  de  ce  que  daultres  luy  soient 
Inngdi  faict  remonstrances  (ibid.). 

—  Sus  ce  que  M.  Calyin  a  propose  quil  a 
escript  des  commentaires  sus  les  quatre  eyangelistes 
et  certaines  aultres  choses  apres  que  touttefoys  il  na 
ose  faire  imprimer  sans  licence  a  cause  des  ediotz 
pourquoy  il  les  a  presente  a  les  faire  yisiter  et  a 
requis  luy  permettre:  arreste  que  puis  que  cest  de 
son  oeuyre  que  lon  sen  tient  a  Illy  quil  peult  res- 
pondre  de  oe  quil  imprimera  ou  fera  imprimer 
(jhid.). 
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—  Icy  eet  passe  le  cardinal  de  Tournon:  on 
luy  rend  les  honneurs  accoustume  aux  Sgrs.  estran- 
giers  de  distinotion  et  doit  luy  ayoir  dit  deBiniures 
(ibid.). 

Jendi  82. 

Icy  M*  P.  Vire  (sic)  a  feict  de  belles  remons- 
trances  daulcunes  escoles  puys  a  demande  conge 
pour  80  retirer  requerant  mettre  ordre  bus  ce  que 
laultre  iour  il  requist.  Arreste  quo  lon  face  les 
remerciations  et  que  apres  la  conyallessence  de 
Troilliet  ung  suyye  iouzte  larrest  ia  faict  et  luy 
Boyent  presentes  six  escus  pour  une  robe  et  que  lon 
presente  tous  plaisirs  et  soit  faict  que  les  despens 
de  son  eheyal  soyent  payes  et  le  prier  quil  yienne 
ioy  quandTroillet  sera  guery  pour  entendre  aux 
fins  dudit  arrest.    (Beg.  du  ConseU.  fol.  275.) 

Vendredi  23. 

Le  sieur  premier  syndic  a  tenu  compagnie  a 
Viret  et  a  demandi  de  qui  U  avait  a  se  plaindre. 
Viret  nomma  Bertellier  qui  avait  dit  que  Gal- 
vin  a  ecrit  et  dit  qfne  Dieu  force  2e&  hommeB  apecher 
(ibid.  275  t;.). 

Lundi  26.'!;i 

Des  remonstrances  sont  faites  a  Bertellier. 
(Beg.  du  ConseU.  fd.  277.) 


Mardi  27. 

Dux    Christophorus 
abdlet.    (Ep.  1666.) 


edicto    missam    denuo 


Jendi  29. 

Icy  M.  Oalvin  a  propose  que  pour  aultant 
que  lon  a  oste  Me  lo.  Oolinet  de  leschole  M* 
Enoch  a  cherche  den  proyoitrer  et  a  tant  et  aussi 
les  ministrcB  hont  exorte  M®  Nycolas  Oolladon 
quil  a  accepte  destre  bachellier.  Et  pourtant  il 
desire  le  presenter.  Bus  quoy  ledit  M®  Enoch  est 
este  appelle  lequel  a  presente  ledit  N.  Oolladon, 
lequelOoIIadon  le  conseil  aaccepte  pour  bachellier 
et  il  a  promis  bien  seryir  et  Miot  le  serment.  iBeg. 
du  Conseil.  fci.  278  t;.) 

Vendredi  30. 

lo.  Oolinet  se  demet  de  ses  fonctions  a  lea- 
chole  ayec  bien  des  remerciements  a  la  Sgrie:  a 
loue  une  maison  et  yeult  prendre  des  commensaulz. 
II  demande  pardon  dayoir  offense.  (,Beg.  du  Conseil. 
fol.  279.) 

OOTOBRE. 
Lnndi  3. 

Icy  sont  este  aoys  M.  Oalyin  et  Troillet. 
licdit  Troillet  iouxte  que  luy  estoyt  commande 


a  presente  ses  responces  par  eecript  et  a  dict  pour 
ce  que  lon  presche  quil  soit  meschant  tant  quil  est 
en  maulyaise  reputation  la  ou  il  na  pas  ses  excuBes: 
pour  ce  il  prie  luy  donner  licence  il  puisse  donner 
des  doubles  de  son  escript  et  ses  deffenses:  et  lon 
porra  yeoir  quil  deffent  la  cause  iuste  etc.  A  quoj 
ledit  M.  Oalyin  a  respondu  que  yoyant  ladicte 
response  il  y  respondra  sus  pied  et  yeult  bien  que 
la  chose  soit  publiee  et  congneue:  mais  quandt  a 
en  faire  des  copies  il  prie  que  la  Srie.  regarde  et 
adyise  si  cella  porra  seryir  a  repos  et  tranquillite 
de  la  Republique.  Sus  quoy  est  arreste  que  le 
double  soit  communique  audit  M.  Oalyin  afiBn  en 
respondre  des  icy  a  leudi  prochain  et  que  lon 
deffonde  a  Troillet  de  nen  bailler  point  de  double 
aultrement  mais  quil  sen  desporte  du  tout  et  nen 
donne  point  de  double.    (Beg.  du  ConseU.  fol.  280.) 

Jendi  6. 

Icy  est  parle  de  la  question  quest  entre  M. 
Oalyin  et  TroIIiet  et  comment  M.  Oalyin  sur 
la  proposite  deTroilliet  a  donne  sa  response  par 
escript  etc.  Arreste  quon  donne  la  copie  de  ladite 
response  audit  Troilliet  et  soit  le  cas  remis  a  Lungdi 
prochain.  {Beg.  du  ConseU.  Vd.  46  fdl.  281  v.) 
Ep.  1659. 

—  Consistdre.  Adyis  sus  le  trouble  quont  fEuct 
Phil.  Bona,  Bertellier,  Baltazard  Bept  contre 
M«  Reymond  iusqua  le  suiyre  deyers  S.  Pierre 
lesqueulx  ont  use  de  grande  rebeilion  et  oultrages 
contre  les  ministres  ledit  Sept  disant  a  M*  Abel 
quil  estoit  de  ses  princes  et  la  dementi:  et  ledit 
Bertellier  maintenant  telles  iniures  luy  mesme 
a  aussi  dementi  plusieurs  fois  M®  Abel.  Est  adyis 
que  le  consistoire  cesse  pour  auiourdhuy  cauBant  oe 
trouble  et  alle  demain  pres  M.  le  premier  eindique 
requerant  de  £aiire  assembler  sub  le  Borment  le  con- 
seil  pour  luy  declairer  comme  la  chose  mouBtre  qui 
se  engendre  une  cedisBion  et  que  tout  le  oonfiiBtoire 
y  comparoisse.    iBeg.  du  Con^istaire.) 

Vendredi  7. 

Le  conBistoire  et  Balthazard  Sept,  Philibert 
Bonna,  Philibert  Berthellier.  Sont  este  aoys 
les  Sgrs.  du  consistoire  sus  le  different  entre  eulx 
et  lesdits  troys.  Et  icy  M.  Oalyin  a  fait  de  belles 
et  bonnes  remonstrances  des  dangiers  a  cause  dee 
insolences  que  lon  yeoit.  Dempuys  ainsin  que  le 
consistoire  est  retire  M*  Raymond  a  propose 
comment  hier  ainsin  quilreprenoitPhilibertBonna 
de  certains  attochemenz  faictz  sus  la  femme  de 
Domeny  ledit  Philibert  et  Berthellier  le 
aggredirent  a  grandes  paroles  et  demeoteries  et 
plusieurs  scandalisans  propos.  Et  lesdits  troys  luy 
hont  respondu  quil  Iob  chargeoit  a  tort  de  bo  moc- 
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qner  de  Dien  et  des  autres  choses:  et  que  ledit 
Philibert  navoit  point  faict  telle  attouchement  et 
qnii  leur  dict  quil  youldroit  quil  luy  aostassent  (?) 
8on  manteaulz  et  il  fussent  si  gens  de  bien  que  luy. 
Le  dit  M.  Raymond  a  replicque  que  ce  quil  a 
dict  CBt  yray  et  quil  leur  dict  quil  youldroit  bien 
quilz  fussent  plus  gens  de  bien  que  luy.  Item  M. 
Abel  a  faict  semblablement  son  plainctiffz  de  plu- 
sieurs  oultrageulx  propos  que  luy  dict  ledit  Balta- 
zard:  a  quoy  ledit  Baltazard  a  replicque  plu- 
fiieurs  choses.  Sus  ces  choses  est  este  arreste  que 
bonnes  informacions  soyent  prinses  et  le  tort  soyt 
ohastie  cependant  que  chescung  mette  son  cas  par 
escript  pour  examiner.   {Beg.  du  ConseU.  fcl.  282  v.) 

Samedi  8. 

Different  des  Srs.  ministres  et  Baltazard  Sept, 
J.  Fhilibert  Bonna  et  Fhilibert  Berteillier. 

Sur  oe  quo  pour  la  contencion  entre  lesdits 
ministres  occasion  que  M.  Raymond  auroit  res- 
pris  lesditz  dont  ne  se  seroyent  contente  ains  se 
seroyent  lamente  et  yenuz  hier  en  conseil  et  estans 
ouyes  lesdites  parties  leur  seroyt  cste  dit  et  remons- 
trer  que  MM.  prendroyent  dudit  affaire  informa- 
tioDS  du  contenuz  dudit  affaire.  Ce  que  lesditz 
Sept  et  ses  compaignons  ne  auroyent  youlsu  acor- 
der  ains  auroyent  demande  estre  remys  leur  dict 
different  en  droyct  deyant  lordinaire  actendu  que 
cestoit  par  cas  particulier  entre  eulz  et  ledit  M« 
Raymond:  autrement  que  en  cas  de  reffus  il 
leurs  fist  bailler  le  conseil  des  deux  centz  etc.  Sur 
quoy  en  apres  les  ministres  M.  Calyin  et  Abel 
se  seroyent  presente  apres  digne  et  auroyent  requis 
ayoir  adyis  sus  ledit  affaire  aultrement  qui  declaire- 
royt  le  cas  et  que  cela  estoit  contre  Ihonneur  de 
Dieu  et  la  religion  et  plusieurs  aultres  remonstrances. 
Bur  quoy  Messieurs  auroyent  faict  assembler  les- 
ditz  Seigneurs  du  conseil  pour  remedier  ledit  affaire 
et  pacifBer  etc.  A  este  sur  ce  ordonne  et  arreste 
que  lon  mecte  le  cas  a  lungdi  en  conseil  et  que 
8oit  appelle  le  conseil  sus  ie  sermentz.  iJReg.  du 
ConseU.  fd.  283  v.) 

Dimanehe  9. 

Calvin  hSnU  un  mariage  a  St.  Pierre. 

Lmdi  10. 

Icy  M.  Oalyin  a  faict  des  remonstrances  de 
linterruption  du  Consistoire  du  ieudi  prochain  passe 
et  des  insolences  contro  les  predioans  et  le  consis- 
toire.  Apres  cela  sont  este  aoys  B.  Sept,  Fh. 
Bertellier  et  J.  Ph.  Bonna  lesquels  hont  pro- 
pose  comment  ilz  furent  remys  dernierement  sus 
laffaire  contre  M"  Raymond  ministre.  Et  pour  ce 
quil  se  sentent  greyez  ilz  demandent  estre  remys 
deyant  leur  iuge  ordinaire  et  en  &ulte  de  cela  de- 


mandent  leur  oultroyer  ung  oonseil  de  deux  centz. 
Sus  quoy  est  arreste  que  lon  se  tient  a  larrest  que 
ung  chescun  de  ceulx  donne  son  faict  par  escript 
affin  que  informacions  soyent  prises  par  la  Sgrie 
et  que  lesdites  informacions  se  prennent  pour  les 
monstrer  out  sera  besoing.  {Beg.  du  ConseU.  foL  284.) 

Mardi  U. 

Icy  sont  Bste  aoys  lesditz  trois  contre  ledit 
M®  Reymond:  recite  encore  les  propos  ia  souyent 
ditz  requerans  en  estre  laisses  en  droict  ou  leur 
oultroyer  le  conseil  des  deux  centz  disans  dayantage 
quil  hont  entendus  que  lon  prent  informacions  se- 
cretes  contre  eux  non  obstant  ce  a  quoy  il  seroyent 
remys  quest  contre  la  franchise:  pour  ce  requierent 
il  leur  oultroyer  les  deux  centz  etc.  Ledit  M*  Ray- 
mond  se  soubmettant  que  lon  se  informe  etc.  Ajt- 
reste  que  attendu  que  hyer  il  y  ayoit  plus  de  gens 
que  ores  en  conseil  lon  remecte  cest  afflEdre  a  ieudi 
et  interim  lon  suyye  aux  informaoions.  {Beg.  du 
ConseU.  h  c.) 

Jeudi  13. 

Sus  ce  que  lesditz  Sept  Bonna  et  Bertel- 
lier  hont  propose  comment  ia  dessus  et  quil  de- 
mandent  estre  remys  deyant  le  S'  lieutenant  eto. 
estant  aoys  ledit  M*  Raymond  respondant  oom- 
ment  ia  a  faict  et  quil  se  tient  du  tout  a  ce  qui 
plaira  a  la  Sgrie:  Est  este  arreste  que  lon  se  tient 
au  precedent  arrest  que  la  cause  demeure  ceans 
et  que  lon  prenne  bonnes  informaoions.  iBeg.  du 
Consea.  fol.  286.) 

Lundi  17. 

Andreas  Osiander  moritur  Begiomonti  et  Caa- 
par  Hedio  Argentorati. 

Mereredi  19. 

ExercUua  Germanicus  Metim  dbsidet.  (Ep.  1691.) 

Jendi  20. 

Perrin  revient  de  France  oii  U  a  etS  envoyS 
pour  Vaffaire  de  Bergier  et  des  domaines.  11  a  &S 
tres-bien  cu^cueUli  et  renvoyS  au  Ccnrdinal  de  Guise 
pour  avoir  rSponse.  —  Bergier^  st^  franfiais  ne 
sera  pas  relad^.   (Beg.  du  ConseU.  fd.  289.) 

Vendredi  2L 

Les  seigneurs  du  oonsistoire  se  sont  lamente 
doLandruz  laquelle  nonobstant  que  elle  aye  este 
reprinse  par  plusieurs  foys  oe  neanmoing  elle  a 
dit  que  les  choses  contenuz  par  le  liyre  de  M. 
Calyin  que  ilz  estoyent  plein  derreur  et  scandalle: 
et  quelle  porte  lesditz  liyres  et  dit  tel  propost 
quest  chose  non  de  permectre  requerant  il  ayoir 
adyys  eto.    Arreste  que  lon  prenne  bonne  informa» 
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oion   dudit  affaire  et  qae   si  se  oonste   dadit   oas 
qaelle  soit  detenae.    (Beg.  du  ConseiL  fd.  291.) 

Dimancbe  23. 

Calvin  benit  a  8.  Pierre  le  mariage  de  lehan 
de  Pleurs  de  Troyes  en  Ghampagne  et  de  Mar- 
gnerite  fille  de  fea  Pierre  Mango  (?)  de  Lodun. 

Vendredi  88. 

Dn  faiot  de  M.  OalTin  et  de  Balthasard. 
Apres  qae  selon  la  resolation  en  lanltre  liyre  au- 
ioardhay  esoript  eertant  remonstre  aa  diotBaltha- 
sard  qae  a  demande  ang  oonseil  de  denx  oentz: 
est  este  arreste  qne  ioazte  larrest  oa  devant  faiot 
lon  doibge  snyvre  aax  informations  oommenoees 
poar  les  rapports  a  langdi.  iBeg.  du  ConseU.  Vol. 
46  fdl.  295  V.) 

Limdi  30. 

loy  sont  yenoz  les  seignears  da  Consistoire  et 
par  lorgane  deM.  Oalyin  hont  remonstre  plasiears 
ohoses  et  insolenoeB  et  de  maalyais  propos  qae  bo 
disent  par  anloangs  tant  par  les  tayemeB  qne  aol- 
treparty  mesmement  qail  dyent  qneleditS'  Oalyin 
fiiisoit  iarer  en  ses  mains  les  estrangiers.  Item 
qoil  disent  qnil  faiot  Diea  aatear  de  pesohe.  Item 
068  paroles  dn  teintarier  qoil  est  aUe  &ire  hom- 
mage  a  leyesque  de  Yalenoe  eto.  Item  et  des  paro- 
lee  diotes  par  Landrn.  Item  de  oe  qne  aaloangs 
hont  appelle  ledit  M*  Oalyin  bongre  en  son  ab- 
senoe  et  plasiears  aoltres  remonatranoes  reqnerans 
j  ayoir  adyys. 

loy  mesme  est  eete  aoys  B.  Bept  qail  sest 
enoore  plainot  deM.  Oalyin  de  oe  qml  reffase  de 
baptizer  lenffant  qnil  presenta  laaltre  ioar  a  la 
MAgdeleine:  a  qnoy  ledit  M.  Oalyin  a  respondn 
en  somme  qae  oestoit  ponroe  qae  ledit  Baltha- 
zard  aaroit  parayant  diot  qnil  ne  le  tenoit  pas  poar 
ministre  eto.:  et  sont  estees  diotz  plasienrs  aoltres 
propos  de  repliqaes  a  replioqaes  et  demande  instioe. 

Apres  oe  sont  entres  plasiears  des  oitoyens  et 
bonrgois  de  la  yille  qahont  propose  lenr  estre  yenns 
a  notion  plnsiears  insolenoes,  tant  oontre  les  minis- 
tres  qae  oontre  la  instioe  et  aaltres  ohoses.  Bas- 
qaoy  ils  reqaierent  instioe  et  mesmement  dn  brayot 
qaest  qoil  y  aye  argent  es  mains  danloangs  poor 
aliener  Geneye.  Arreste  qne  lon  snyye  aax  infor- 
maoions  et  qne  demain  on  les  mette  en  oonseil. 
iBeg.  du  CanseU.  I.  c) 

NOVEMBRE. 
Jendi  3. 

Cansistaire.  lehan  Pesohierbarbier:  remons- 
tre  qnil  est  yena  a  notisse  qnil  est  oontraire  anx 
sermons   et   qny  ne   falloit  pas  tant  ny    tant  de 


liyres.  La  nye.  Bellin  inqnis  de  dire  oe  qnil 
soayt  dn  prediot  ditz  qai  ne  Iny  fit  iamais  deplmr 
mais  enoores  en  entendit  ininrier  et  menasser  et 
qail  lay  ayoit  bien  oy  dire  qae  les  ministres  ne 
sont  que  oanalles  et  mozennalles  (?  fnognaiUe  ?), 
Item  dit  qailz  ne  sont  yenn  ioi  sinon  ponr  pallarder 
ayoo  plasiears  blasfemes  et  aaltres  propos  oontre 
la  parole  de  Diea  et  exeorables:  qail  dit  a  sa  pre- 
senoe  a  son  seryitenr  qae  Diea  estoit  aassi  bien 
en  la  papaalte  qae  ioi  et  qae  personne  nestoit 
dampne.    La  nye. 

Biohard  Offeyne:  Bemonstre  qnil  na  pas  re- 
oognen  la  graoe  qne  Dien  lay  a  faiote  dayoir  eohappe 
dont  il  estoit  oondamne  a  estre  brnsle:  yoyant  qoil 
est  yenn  a  notisse  qne  lay  estant  yenn  de  retoor 
de  Angleterre  dans  la  yille  de  Boan  par  les  fidelleB 
y  ayoit  faiot  nne  oolleote  et  Iny  fast  faicte  une 
bonne  aalmone  et  qae  dadiot  argent  en  ala  deoiper 
nne  bonne  part  tant  anx  trippotz  qae  aax  boor- 
deaax  et  ayoit  yolla  taer  oellay  qae  a  oella  reolama 
et  aaltres  ohoses  maUitieases.  Se  exoase  en  aoltre 
mode.  Luy  a  este  soastenu  et  monstre  desoriptures 
et  oallomnyes  tant  oontre  leglise  et  les  ministres 
et  oomme  tonsioars  il  ne  oesse  de  menasser.  Advis 
quil  soit  renyoye  deyant  Messieurs  lear  declairant 
quil  est  un  trouble  deglise.    {Beg.  du  Consistoire,) 

Vendredi  4. 

Viretus  et  Farellus  Genevam  petunt. 

—  Hoc  fere  tempore  Noviodumm  Calvini 
pairia  ab  exercUu  Germanico  incendio  ddetum.  (Ep. 
1674.) 

Lnndi  7. 

Sont  este  aoys  M«  GuilL  Farel  et  M.  Pierre 
Yiret  qui  hont  foiot  de  belles  remonstranoes  pour 
induyre  a  paix  et  unite  dileotion  et  amoar  ohoB- 
oung.  Apres  oela  est  este  ioy  mis  en  ayant  le 
different  qui  est  entreM.  Oalyin  et  M.  TroUiet 
et  parle  que  bon  sera  de  yeoir  le  oas  et  y  mettre 
fin  et  est  arreste  que  le  oas  soyt  remys  a  demain 
et  que  demain  lesditzM.  Farel  etYiret  yiennent 
et  lesditz  S"  Oalyin  et  TroIIiet  soyent  remys  et 
demande  a  demain  en  oonseil  et  le  oonseil  soit  de- 
mande  sus  le  serment    (Beg.  du  ConseU.  fol.  299  v,) 

—  Le  lundi  7«  de  Noyembre  M~  P.  Viret  et 
G.  Farel  qui  estoyent  yenuz  en  oeste  yille  pour 
les  troubles  qui  y  estoyent  allerent  pardeyant  Mes- 
sieurs  et  leur  feirent  remonstranoe  tant  de  la  doo- 
trine  que  lon  diffamoit  par  les  tayemes  et  banquets 
et  des  desbauohemens  qui  en  ensuyyoyent.  Et 
mesmes  de  Troillet  qui  ayoit  soustenu  une 
mesme  dootrine  ayeoM*  lerosme  blasmant  la  doo- 
trine  de  la  predestination  oomme  elle  est  escripte 
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en  linstitatioii   de  M.  Oalyin.    (Beg.  de  la  VSn. 
Cmp.  A.  p.  207.) 

MardiS. 

loQzte  larrest  de  hier  sont  este  aoys  lesditz 
H.Calyin  et  Troillet  presentz  les  ep.  M.  Guill. 
Farel  et  P.  Yiret:  lesquelz  hont  longuement 
traicteB  leurs  affaires  par  longs  propos  et  lesditz  M. 
Farel  etYiret  hont  faiot  de  helles  et  grandes 
remooBtranceB.  Et  eet  este  parle  de  mettre  laffaire 
en  paix  et  appoinctement  et  que  lon  cherche  tous 
les  meilleurs  moyens  et  pour  ce  le  cas  est  remys 
a  demain  apres  le  sermon.  (Beg.  du  CanseU,  fol. 
300  ».) 

—  Le  lendemain  furent  appellez  M.  Oalyin 
et  Troillet  et  laffaire  debattue:  le  tout  fut  remis 
aa  lendemain  9*  iour  dudit  noy.  Auquel  fut  le  Con-> 
Beil  aBsemble  extraordinairement  et  les  prieres  ad- 
Tanceea  dune  heure.    iVifL  Comp.  l.  I.) 

Mercaredi  9.  ! 

Conseil  extra  ordinaire  pour  le  different  entre 
M.  Galyin  et  Trolliet  Et  sont  eete  icy  les  Sp. 
M.  G.  Farel  et  P.  Yiret  et  en  apres  ledit  M. 
Calyin  et  Troillet  sont  oBte  aoys  en  leure  dires 
et  replicquoB  desia  souyent  debatuz  de  linatitution 
crestienne  dudit  M.  Calyin.  Et  le  tout  couBidere 
le  conseil  a  arreste  et  conclu  que  toutea  ohoaeB 
bien  aoyea  et  entendues  lon  pronunce  et  declayre 
ledit  liyre  dinstitution  eatre  bien  et  Bainctement 
fiuct  et  ea  doctrine  eetre  saincte  doctrine  de  Dieu 
et  que  lon  le  tient  pour  bon  et  yray  miniatre  de 
oeate  cite  et  que  des  icy  a  ladyenir  perBonne  ne 
floit  auae  parler  contre  ledit  liyre  ny  contre  ladite 
doctrine:  commandans  auz  aultree  partiea  et  a  tous 
quilz  ae  doibgent  a  cela  tenir.  (Reg.  du  Conseil.  fci. 
301.) 

—  Mesoredy  neuf  Noyembris  1552.  Estans 
aoys  en  conBeil  lee  BpeotablQS  et  scayauB  miniBtres 
de  la  parolle  de  Dieu  M*  Guillaume  Farel  et  M* 
Pierre  Yiret  et  apres  eulx  sp.  M.  lehan  Calyin 
ministre  de  coBte  cite  de  Geneye  et  noble  lehan 
Troillet  auBsi  de  Geneye  etc.  comme  ci-desstis. 
Pour  MesBeigneurB  Sindicques  et  Conseil.  0.  BoBOt. 
(Auiogr.  avec  sceau  a  la  Bibl.  de  Geneve  M8.  145. 
fol.  49.  —  Une  Copie  de  cet  arrit  est  transcrUe  sur 
le  Beg.  de  la  V6n.  Comp.  l.  c.  avec  cette  note:  CoBt 
arreat  fiit  prononce  en  la  perBonne  dee  partiee  bub- 
dictes  auquel  fut  acquioBce  par  Troillet  qui  re- 
cogneut  ea  &ulte  et  confeBBa  nayoir  pas  OBte  bien 
entendu  et  Ben  yint  toucher  en  la  main  dudict 
Calyin. 


Jendi  10. 

M.  G.  Farel  etM.  P.  Yiret.  loyleeditz  minis- 
troB  ont  faictz  de  belleB  admonitions  a  reconcillier 
touB  leB  desbocheB  et  obyier  auz  BcandallcB  et  ayoir 
adyis  sus  ceulx  quil  se  tiennent  hors  leglise  et  mes- 
mement  sus  ung  des  miniBtres  quil  se  tient  segregue 
des  aultres.  Et  ausey  hont  prie  pour  ung  detenu 
pour  certaines  paroles  ou  redites  ou  controuyees 
etc.  SuBquoy  est  arreste  que  lesdites  admonitions 
Bont  eainctes  et  honnestes  pourquoy  est  arreste  que 
le  cas  Boit  remys  a  lungdi  prochain  ou  seront  de- 
mande  lesdits  miniBtrcs.    (Beg.  du  ConseU.  fd.  302.) 

—  Consisloire.  Affaire  Sept  et  Bertellier. 
Adyis  que  le  ConsiBtoire  alle  protester  devant  Mes^ 
sieurs  que  ilz  ne  se  reconcillient  ou  que  MesBieurs 
en  ayant  faict  declaration  du  cas  que  lon  ne  les 
admette  et  quon  les  refuse  de  porter  enfans  a  ba- 
tOBme  et  ballier  la  cene  et  quon  ne  les  peult  pas 
tenir  pour  brebiB  car  deux  mesmes  ilz  se  escommu- 
nient.    Y  doibt  allerM"  Abel  et  leB'  Chappuis. 

Yendredi  1L| 

Des  noms  Baltazard  et  Gaspard.  loy  est  fiEuete 
leoture  duog  billet  donne  par  Baltazard  Sept  et 
Gaspard  Fayre  quil  desirent  scayoir  si  leurs  noms 
Boront  acceptes  a  leelise  ou  non  afBn  quil  nen  soit 
pluB  faict  de  eBoIandre  pour  le  reffns  eto.  Arreste 
que  des  icy  a  ladyenir  ne  leur  soit  plus  reffuse  de 
mettre  leur  nom  mais  leur  nom  soit  mys  comment 
les  aultres  qui  ne  sont  reffiiBes.  (Beg.  du  Conseil. 
foL  302  t;.) 

—  Le  conseil  des  deux-oentz.  Oalyin  £Edot 
les  admonitions  comme  de  coustume  pour  VQ/edifin 
du  lieutenant  et  des  auditeurs  iibid.  fol.  803). 

Lundil4. 

Les  ministres  et  de  Eoolesia.  Present  Bf. 
G.  Farel  et  P.  Yiret.  Les  ministreB  ont  este 
aoys  et  hont  propose  par  la  yoix  de  M.  OaWin 
plusieurs  causes  et  raisons  pour  les  quelles  ledit 
de  Ecolesia  doibt  estre  oste  du  ministere.  Sus 
lesquels  est  este  aoyt  ledit  de  Eoolesia  en  ses 
replicques  et  le  tout  bien  oonsidere  ayans  entendu 
bien  au  long  ung  chescung  propos  et  ayant  en  me- 
moire  les  informacions  qui  de  leur  propos  ia  oa 
deyant  notez  Bont  este  prinses  eto.  et  plusieurs  aul- 
tres  choBes:  pource  que  ledit  de  Ecclesia  dem- 
puys  quil  se  subscripyyt  ayecque  les  ministres 
de  ceste  cite  contre  Hieronime  condampne  et 
dempuys  il  a  familierement  communicque  ayeo  luy: 
en  cella  lon  le  trouye  ayoir  grandement  failly  pour- 
quoy  le  oonseil  procedant  pIustOBt  graciosement  que 
rigorosement  a  arreste  et  pronunce  quil  pour  ores 
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il  Boit  reconoille  ayec  les  aultres  ministres  et  que 
des  io\r  a  ladyenir  il  se  garde  de  faillir  et  que  si 
fiEiuIt  il  Bora  deieote. 

A  auBBj  este  parle  des  deBpeuB  desditz  Brs. 
Farel  et  Yiret  et  arroBte  que  lon  les  paye  et 
leur  Boit  baille  pour  leur  retour  ce  quil  fauldra. 
iJReg.  du  ConseU.  fol.  305.)  Le  dossier  complet  de 
la  procidure  contre  Ph.  de  Ecclesia  se  trouve  aux 
Archives  de  Geneve,  dans  les  liasses  des  Proces-cri- 
fninds.  —  Comp.  Beg.  de  la  VSn.  Comp.  A.  p.  208 
ou  U  est  dit  que  la  Compagnie  refusa  de  luy  par- 
donner,  et  h  renvoya  plusiewrs  fois  de  la  congregation 
Qu  U  se  priseniait. 

Mardi  15. 

SuB  ce  que  M.  Abel  etGuillaume  Chiccand 
pour  le  ConsiBtoire  hont  remouBtre  quil  y  a  aul- 
cungB  comment  Balthazard  Sept,  Philibert  Bertellier 
et  Philibert  Bonna  que  par  leur  insoience  ne  doib- 
yent  estre  receutz  a  la  cene  ny  a  porter  a  baptCBme 
quil  ne  se  amendent  et  recouBillent  ce  de  quoy  il 
sldyertiBBent  affin  que  la  Bcigneurie  il  adyise  et  re- 
medie  que  eBclandre  ne  yienne:  ArrcBte  que  a 
ieudi  prochain  on  les  aoye  deyant  M.  Oalyin  et 
Baymond.    {Beg.  du  QmseiL  foi.  305  t;.) 

—  Icy  no.  lehan  Troilliet  oitoyen  deGteneye 
a  propoBO  que  en  la  prononciaoion  qui  fuBt  faicte 
demierement  du  different  quil  ayoit  ayecque  M. 
Oalyin  CBtoit  comprys  et  declaire  ayoir  bien  £Biict 
etc.  et  ny  fust  point  comprys  iceluy  Troilliet 
eatre  bon  citoyen  et  homme  de  bien  ce  qui  a  son 
adyys  y  debyroit  estre:  pourquoy  il  supplie  que 
luy  soit  donne  semblable  arrest  quil  soyfc  et  que 
lon  le  tient  pour  honmxe  de  bien  et  bon  citoyen. 
Arreste  que  lon  le  luy  oultroye  attendu  que  lon  la 
tenu  pour  citoyen  et  quil  en  a  lettre  (ibid.  fd.  306.) 

LnndiSL 

On  dicide  qu^U  sera  intercSdS  a  Beme  pour  8t 
AndrL    (Beg.  du  Conseil  fol.  309  t;.) 

Jeudi  24. 

Qmsistoire.  Affaire  Peschier  (v.  3  nov.)  Bo- 
land  Marrin  depose  quun  barbier  par  oi  deyant 
a  nye  qui  a  eu  dit  qui  nestoit  pas  besoing  dayoir 
tant  de  liyres  sinon  la  bible  et  le  nouyeau  testa- 
ment  et  queM.  Oalyin  ne  debyoit  permettre  quon 
luy  appellasse  Monsieur  Calyin  ny  maistre  Oal- 
yin  et  aultres  propos  desqueux  namemoyre.  Adyis 
que  lon  recuydera  le  toat  et  en  adyertira  M.  Oal- 
yin  que  ne  assiste.    (Beg.  du  Consistoire.^ 

Vendredi  25. 

Sur  ce  que  M.  Oalyin  a  faict  remonstranoe 
que  hont  trouye  un  maistre  bachellier  bien  soayant 


et  ydoine  pour  regenter  ayec  maistre  Henret  re- 
gent  et  estant  ouy  ledit  Beigneur  et  lesdits  maiBtre 
Heurel  et  Pierre  Thorelle  snrquoy  arreste  que 
lon  laceste  a  la  charge  que  doibge  estre  obeysant 
et  sans  aulcungs  gaige  dayentage  que  la  Bgrie  paye 
fors  les  ordinaires.  Lequel  a  faict  le  serment  {Beg. 
du  Conseil.  fci.  314.) 

Dimanche  27. 

Calvin  benU  un  mariage  a  8.  Pierre. 

DEOEMBBE. 
Jendi  1. 

Consistoire.  Baltazard  Sept  lequel  sest  pre- 
sente  sur  la  reconcilliation  quil  a  eu  fienct  deyant 
MesBieurs  ayec  M.  Calyin.  Bespond  quil  entend 
que  deyant  MeBsieurs  il  fust  accorde  de  tout  diffe- 
rent  et  que  allors  il  print  M.  Oalyin  qui  le  prioit 
sil  Boayoyt  nng  qui  luy  yenist  assayoir  quelque 
chose  contre  luy  il  lenyoyasse  querre  chez  luy  et 
yroit  et  nentent  ayoir  point  offense  ny  M*  Abel 
ny  M*  Bemond  et  ne  diroit  iamais  aultrement  et 
nentent  ayoir  offense  le  Consistoyre:  et  luy  semble 
que  ce  que  Messieurs  ont  passe  il  ne  apartient  pas 
au  conBistoyre.  Adyis  que  yeu  ce  qui  a  este  con- 
clud  ici  de  le  desclairer  deyant  Messieurs  comme  le 
consistoyre  estoit  grandement  offense  touchant  sa 
rebellion:  sil  ne  yeult  recognoistre  ses  faultes  lon 
le  laisse  pour  tel  quil  est  et  ne  sera  pas  receu  a 
la  cene  ny  aux  batesmes  ny  sesi  compagnons  le  se- 
oretaire  Bertellier  et  Philibert  Bona.  Az  dict 
quil  nentent  fidre  aultre  reconcilliation  que  celle  qnil 
en  a  fiEdct  et  nen  fera  aultre.   (Beg.  du  Consistoire.) 

Dimaache  4. 

Calvin  binit  le  mariage  de  deux  couples  a  8. 


Lnndi  5. 

Le  Consistoire  invUe  le  ConseU,  par  Vorgane 
dfAbd  Poupin  et  du  8  Chicand,  a  pouryoistre 
de  remede  eocemplaire  contre  les  paiUards.  ArrHi 
qfgon  avisera.     (Beg.  du  ConseU.  /Sl.  317.) 

Jendi  8. 

Les  libraires  contre  Bobert  Estienne.  Sns 
oe  que  ci  deyant  a  este  demande  parB.E8tienne 
du  priyilege  de  imprimer  les  oonoordances  des 
sainctes  eBcriptures  comment  oest  contenu  en  sa 
supplioation :  Icelle  Iheue  et  aoys  les  libraires  de- 
mandans  adyys  pour  y  faire  responce  et  aoys  lee 
ndnistres  et  medicins  iouxte  le  demier  arrest:  est 
arroBte  donner  le  doble  de  la  dite  supplioation  auz- 
dits  imprimeurs  pour  les  aoyr  sus  icelle  a  demain. 
(Beg.  du  ConseU.  fol.  318  t;.) 
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Vendredi  9. 

M'  Ahel  ayant  la  vaix  oasse  et  non  intelligible 
anpropose  de  le  faire  changer  de  temple.  On  deman- 
dera  Pavis  de  Calvin.    iBeg.  du  ConseU.  fd.  820.) 

Dimaiiche  11. 

Calvin  ienit  un  mariage  a  8.  Pierre. 

Jendi  15. 

Calvin  absent  de  la  sSance  du  Consistoire. 

Yendredi  16. 

Interrogataire  de  Ph.  de  Ecclesia  devant  la 
Compagnie.  Son  exdusian  est  pronancSe.  H  en  appeUe 
au  GonseU.    (Beg.  de  la  V6n.  Comp.  A.  p.  209.) 

Dimanche  18. 

Calvin  benit  un  mariage  a  S.  Pierre. 

Mardi  20. 

Su8  oe-  que  M"  Ph.  de  Eoclesia  ministre  de 
Yendoeuyre  se  plainot  que  lea  ministreB  de  ooBte 
oite  ne  le  volent  reoepyoir  en  leur  compaignie  pre- 
nans  occasion  que  ainsin  quil  est  este  devant  il  na 
pas  Yolu  respondre  a  ce  quilz  le  interroguoyent  en 
qnelles  maisons  il  avoit  ente  *  et  quil  y  avoit  dict 
etc.  et  anltres  plusieurs  propos  quil  a  diot:  et  oe 
quil  a  demande  luy  donner  licence  de  ohercher 
alieurs  partys  avecque  attestation  de  son  despart  eto. : 
est  este  arroBte  que  parties  soyent  aoyes  ensemble 
a  ieudi  prochain.    (Beg.  du  ConseU.  fol.  325  v.) 

—  Calvin  baptise  un  enfant  a  la  Magddeine. 

Jeadi  22. 

M.  de  Ecclesia  est  este  aoyB  en  ses  grands 
propoB  Buyvant  ce  que  ia  il  avoit  propose  en  lab- 
sence  de  M.  Calvin  a  quoy  ledit  M.  Calvin  a 
aQssi  respondu  en  pIuBieurs  longs  propos.  Surquoy 
est  este  arreste  que  lon  advise  si  lon  le  pourra  re- 
coDBiller  iouxte  le  demier  arrest  a  demain.  {Beg. 
du  Conseil.  fol.  326.) 

—  Sur  oe  M.  C al vin  fut  appelle  lequel  monstra 
ses  calomnies  evidentes  que  dentree  il  luy  fut  re- 
monstre  que  nous  ne  tenions  nulle  forme  ae  iustice 
ni  deferiona  serment  mais  que  nous  estionB  devant 
Dieu  devant  lequel  il  falloit  prooeder  en  verite,  et 
qne  seion  que  MesBieurs  luy  avoyent  annonce  il 
faUoit  quil  monstrast  sig^e  de  repentanoe.  II  ne 
pouYoitmieux  faire  que  en  confessant  et  recognoisBant 
BCB  faultes  sans  user  de  dissimulation  eic.  (Beg.  de 
la  Ven.  Comp.  A.  p.  210.) 

Vendredi  23. 

loy  est  este  parle  de  la  reconsilliation  de  M^ 
Golvffif  opera.    Vol,  XXI. 


Ph.  de  Eoclesia  avec  les  ministres  iouxte  larrest 
de  hier:  Et  sont  este  aoys  les  ministres  sus  ce  que 
lon  leur  a  dit  que  lon  entendoit  quil  deussent  tenir 
la  reconsilliation  ca  devant  faicte  et  ordonnee  quil 
ne  peulvent  le  tenir  pour  leur  compaignon  etc. 
Apres  quoy  est  este  advise  que  pour  reoonsillier 
cela  lon  renvoye  encore  ledit  de  Ecclesia  a  se 
representer  a  recepvoir  les  oensures  et  a  &ire  signe 
de  repentance  devant  les  ministres  out  seront  pre- 
sentz  les  Sgrs.  Sindicque  Philippin,  CI.  deLetra 
et  Guill.  Beney  pour  veoir  si  la  reconsiliation  se 
y  porra  faire  et  cecy  soit  faict  auiourdhuy  apres 
dig^ne.  {Beg.  du  ConseU.  fol.  327.  Comp.  Beg.  de  la 
Ven.  Comp.  A.p.  210.) 

—  Present  le  Consistoire:  Icy  iouxte  larrest 
precedemment  faict  est  este  devant  tout  le  consis- 
toire  tenus  propos  de  plnsieurs  mesmement  de 
IHuguynedu  pont,  de  Philibert  Bonna,  et  est  este 
aoys  ledit  Bonna  lequel  a  reapondu  que  M*  Ray- 
mond  Ihavoit  oultraige  pourquoy  il  nest  pas  dis- 
pos  a  recepvoir  la  cene  et  quil  a  ceste  grace  de 
Dieu  que  sans  cela  il  seroit  bien  delibere  la  reoep- 
voir  car  il  entendt  de  vivre  comment  ung  bon  cres- 
tien  etc.  Sus  quoy  est  este  arreste  que  pour  oe 
coup  il  ne  soyt  admys  a  la  reoepvoir  iusques  il  soyt 
reconsilie. 

Aussi  est  parle  de  Laudru  et  pource  que  si 
Bouvent  elle  est  reprinse  lon  laisse  ainsin  quelle  se 
preeente  en  oonsiBtoire  repentante. 

Item  est  este  aoys  Ph.  Bertellier  qui  a  dit 
que  les  ministres  ne  luy  peulvent  deffendre  la  cene 
et  quil  appartient  a  la  principaulte  et  que  quand  le 
conseil  des  deux  oens  leur  donra  la  pmsBance  il 
obeyra:  est  este  advise  quil  nest  pas  capable  ponr 
cest  heure:  ce  qui  luy  est  este  dit.  La  reste  eet 
remise  a  demain.    (Beg.  du  ConseU.  fd.  327.) 

—  LesdictB  iour  et  heure  MessieurB  nous  pro- 
poserent  que  quant  a  ceux  ausquels  la  cene  avoit 
este  defendue  par  le  oonsistoire  il  fialloit  faire  quel- 
que  reconciliation.  M.  Calvin  au  nom  de  tous 
les  freres  respondit  sur  le  ohamp  faisant  deux  re- 
questes  en  notre  nom.  Premierement  quils  ne 
baillassent  point  lauthorite  aux  ministres  qui  apparte- 
noit  a  tout  le  oonsistoire  duquel  ohacun  de  nous 
estoit  membre  et  que  ce  nestoit  pas  a  nous  Beuls 
de  priver  de  la  cene.  Aussi  navions  point  lanthorite 
de  recevoir  ceux  qui  en  estoyent  privez  sans  ladvis 
des  assistans.  Le  seoond  point  estoit  que  nouB 
leur  requerions  duser  envers  tous  de  mesure  esgale. 
{Beg.  de  la  Vin.  Comp.  A.  p.  210.) 

Samedi  24. 

8e  complainct  lehan  Calvin  ministre  de  la 
parole  de  Dieu  en  ceste  cite  de  Nicaise  de  Bonr» 
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nonyille  pour  oertainB  propos  diffiLmatoirea  que 
ledit  Nicaise  a  prononce  non  seulement  contre  la 
personne  dadit  complaignant  mais  aussi  contre  la 
doctrine  quil  porte  et  contre  son  ministere. 

iBiUk  de  Calvin):  11  a  dit  tant  a  Moldon 
qna  Paieme  en  compaignie  de  gens  et  mesme  a  des 
prescheurs  que  ie  luy  avoye  dit  et  couBeille  que  Bi 
sa  femme  CBtoit  malade  quil  pourroit  bien  emprunter 
la  femme  de  bou  yoisin.  Item  que  leB  hommes  ne 
peBchent  point  daultant  que  Dieu  fait  tout  (manu 
prapria). 

Qui  est  une  chose  par  trop  enorme  etc.  pour- 
quoy  il  youb  supplie  den  faire  respondre  ledit 
Nicaise  soffrant  de  le  prouver  en  cas  quil  le  nye 
et  requiert  que  ledit  NicaiBe  soit  arreste  prison- 
nier  etc. 

SotdTnonviUe  ayant  nie  avoir  tenu  ces  propos^  on 
entend  des  temoins  qui  sont  interroges  silz  nont  point 
ouy  dire  audit  Nicaise  que  ledit  Oalyin  estoit 
ung  hereticque:  ilem  si  la  doctrine  de  Calvin 
estoit  vraie  Dieu  seroit  autheur  de  peohe :  item  que 
si  on  croyoit  a  Calyin  les  hommes  ne  feroient 
point  le  peche  mais  Dieu.  iArchives  de  Oeneve. 
Froces  criminelsO     Voyee  au  4  janvier  1553. 

—  Consistoire.  Le  S'  Batezard  Bept  Be- 
mouBtre  Buyvant  les  precedentes  remonstranceB  que 
on  ne  congneut  point  entiere  reconciliation  en  luy 
ayant  la  cene:  et  scavoir  de  luy  si  est  en  bonne 
Yolunte  destre  repentant  et  youlloir  de  la  recepvoir. 
Dictz  quy  nentent  avoir  offences  personne  et  na 
point  de  querelle  a  eulx  asBavoir  au  consistoire  et 
ne  Bcayt  pourquoy  lon  le  faict  venir  icy  et  que  sy 
le  veult  quelquechose  quon  le  fELSse  venir  devant 
MeBsieurs.  Remonstre  que  cest  qui  soustenoit  une 
maulvayse  querelle  comme  se  nye  par  cidevant.  A 
dict  que  voyant  que  les  choses  Bont  aultrement  quil 
nentendoit  y  estoit  en  deliberation  de  prendre  de- 
main  la  cene:  mais  il  ne  lentent  point  prendre. 
Advia  que  Bi  ne  veult  faire  aultre  confeBsion  de 
recognoistre  sa  faulte  quon  lo  laisse  comme  devant 
assavoir  de  la  dite  insoUence  que  firent  tant  luy 
que  Philibert  Bonna  et  Bertellier  aultrement 
qui  nest  pas  cappable  de  la  cene.  Est  perseverant 
en  ses  premiers  propos  disant  qui  nentent  avoir 
mal  faict.  Advis  que  voyant  sa  declaration  quil  se 
veult  abstenir  de  la  cene  a  la  reste  quon  prie  Mea- 
sieurs  voulloir  faire  declaration  si  tel  scandalle  est 
bon  ou  maulyays  ....  (Reg.  du  Consistoire.) 

—  Philibert  Bona:  Bemonstre  la  cause  pour- 
quoy  il  vient  icy  sans  estre  appelle  et  que  MesBieurs 

{r  ont  deffendu:  mesme  poar  ce  que  y  a  escript  de 
a  respondant  au  S'  Checcant  quil  escripvoit 
leure  et  le  iour  quil  volloyt  parler  a  M*  lehan  en- 
tendant  de  M.  Calvin:  a  dict  quil  luy  est  assem- 


blant  que  ceste  mayson  OBt  auBBi  a  Messieurs  oomme 
les  aultres  .  .  .  .  (Ze  reste  iOisible.    Ibid.). 

Vendredi  39. 

Franciscus  Dryander  {Eneinas)  niormwr  Ar- 
gentarati.    {Ep.  1684.) 

Hoc  anno  prodierunt : 

Commentarius  in  Isaiam  goHiee  Gen.  4. 

Commentarius  in  Ada.  Twrs  1.  Gen.  fol. 

Idem  gaUice  Gen.  4. 

Opuscuia  Gen.  fd. 

(^Miuor  homUiae  et  Expositio  Ps.  87.  Gen,  4. 

gaUice. 
Sermones  in  Epp.  ad   Galatas   et  Ephesios 

gdllice  2  t. 
Tractatus  de  Praedestinatione  Jat.  et  gaU. 

1558« 

JANVIBR. 
Dimanche  1. 

Carolus  V.  urbe  Meti  frustra  obsessa  eum  exer- 
dtu  abU.    {Ep.  1691.) 


—  Calvin  marie  deux  eouples  a  8. 


Lundi  2. 

Sus  laffiiire  de  M*  Ph.  de  EcclcBia  ministre 
de  Yendouvre  a  auiourdhuy  remis:  a  la  reqneBte 
des  ministres  est  arreste:  laflhire  est  remis  a  ven- 
dredi  prochain.    iBeg.  du  ConseU.  fd.  329  v.) 

Mercredi  4. 

Arret  qui  e^foint  a  Nic.  de  Bournonville  de 
quitter  la  v%Ue  dans  trois  jours.  {Voyee  au  24  dk. 
1552.) 

Jendi  6. 

Sus  ce  queM.  lo.  Calvin  et  M.  Abel  Popin 
ministres  hont  refferu  avoir  examine  ung  poor 
ministre  au  lieu  de  celluy  quest  trespasse  a  RuBsin 
et  quil  hont  requis  y  adviser  si  lon  veult  admettre 
ou  non:  lequel  se  nomme  lehan  Macard  de  Lan 
en  Lannoys.  Aoye  leur  relation  quil  soit  este  aojs 
tant  par  ies  ministres  que  par  les  Sgrs.  commjB 
est  este  arreste  quil  soit  accepte  et  recenpt  et  eet 
este  receupt  et  a  faict  le  serment  a  la  Sgrie.  escript 
au  livre  et  si  est  parle  que  sil  a  suf&sante  habita- 
tion  a  Dardagnier  il  y  soit  mys  a  cause  quil  y  a 
plus  de  subiectz  que  a  Russin. 

M.  Calvin  a  donne  a  la  Seigneurie  ung  livre 
Commentaire  sus  levangille  S.  lohan  duquel  la  pre^* 
jGeice  est  adressee  a  la  Seigneurie.    {Beg.  du  ConsdL 
foi.  331  V.) 
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Yandradi  6. 

Arrangement  enfre  les  pasteurs  pcmr  la  predication 
a  cause  de  Tinfirmiti  de  M^  Abel  Poupin.  Et 
qnant  an  ionr  des  prieres  M.  Oalvin  fut  prie  de 
&ire  le  sermon  de  la  dicte  sepmaine  (de  M'  Abd) 
Belon  sa  oommodite  toutesfois  et  sans  ee  oontraindre 
et  qne  aalieu  dudict  sermon  de  mercredi  M"  lehan 
Fabri  prescberoit  le  eamedi  pour  ledit  frere  Oal- 
yin  a  la  Magdeleine.  Et  oe  iusquea  a  tant  quon 
7  peufit  mieux  pourveoir.  iJReg.  de  la  Ven.  Comp. 
A.  p.  214.) 

Lnndi  9. 

H.  Phil.  de  Eoolesia  a  refferu  que  iouxte 
le  oommandement  de  la  Seigneurie  il  est  este  de- 
yant  les  ministres  pour  sa  reconsiliation  et  avoir 
faiot  8on  debyoir,  et  nestre  este  par  lesdits  ministreB 
lecenpt  mais  tousiours  reiecte  et  aultres  plusieure 
paroUes.  Remys  a  lungdi  a  aoir  parties.  {Beg. 
du  ConseiL  foL  333.) 

Jendi  18. 

Consistoire.  Le  S'  lehan  Philibert  Bona:  le- 
quel  a  propose  suiyant  ce  que  dernierement  il  fust 
appele  ici  quand  il  avoit  acoompagne  le  S*^  Batezard 
Sept  et  quii  estoit  attendant  escripvoit  son  signet 
et  en  faisant  cella  entra  leS'  Ohioand  qui  rapporta 
des  choses  que  iamais  il  ne  feist  et  prie  M.  le  Sin- 
diqne  et  lassistance  quil  plaise  commander  a  moy 
8ecretaire  de  luy  baller  un  double  du  cas  pour  le 
snyvre  devant  M.  le  lieutenant.  Advis  que  lon  luy 
dise  que  nen  est  pas  de  coustume  de  bsdler  double 
et  que  pource  quil  est  en  coustume  de  faire  telle 
emotion  quon  y  remette  deux  des  Sieurs  pour  en 
aller  faire  rapport  a  Messieurs  et  leur  y  remonstrer. 
(Reg.  du  Consistoire.) 

Vendredi  la 

Icy  Bus  oe  que  de  la  part  du  Oonsistoire  est 
eete  rapporte  que  PhiL  Bonna  ieudi  demier  yeingt 
eBoripre  a  la  porte  du  oonsistoire  et  es  paroys  et 
interroge  quil  faisoit  il  diot  quil  venoit  yeoir  et 
qnil  escripyoit  lan  et  le  iour  qml  faisoit  bon  parler 
a  M*  lehan  et  escripyyt  sa  deyise  et  sa  marque. 
Et  quil  se  trouye  en  la  oheminee  la  peinoture  dung 
membre  yiril  et  quil  hont  requys  que  lon  regarde 
qne  le  liea  soyt  preserye  de  telles  ohoses  etc.  et  y 
aroir  adyys.  Arreste  que  soient  faict  remonstrances 
andit  Bonna  de  celle  esoripture  et  quil  ne  doibt 
aller  en  consistoire  sans  estre  appelle. 

SuB  oe  que  M.  Oalyin  a  prie  ayoir  adyys  sus 
le  logis  da  prescheur  de  Bussin  car  le  logys  de 
Dar&gnier  a  besoing  de  reparation  et  quil  seroit 
meilleur  le  laisser  a  Russin  iusques  soit  accoustre 
aDardi^piier.  Arreste  queledit  ministre  doibge  de- 
menrer  a  Bussin  iusques  soit  repare  la  maison  de 
Dardagnier.    (Beg.  du  Canseil.  fci.  336.) 


Jendi  19. 

Sont  este  aoys  M.  Ph.  de  Ecclesia  proposant 
ia  a  parayant  fiaict:  M.  Calyin  remonstrant  com- 
ment  ia  aultrefoys  a  faict  que  ledit  de  Ecclesia 
sexcusa  de  luzure  de  larchine  (?)  et  aultres  propos 
oontre  ce  de  quoy  est  yexe  et  &me  .  .  .  (lUisiMe) 
.  •  .  ou  il  a  des  testes  et  aussy  presche  et  sa  charite 
et  integrite  que  nest  a  recepyoir.  De  Ecclesia 
disant  quil  ne  sen  trouyera  riens  mais  quil  se  hu- 
milia  et  leur  dit  que  des  icy  a  ladyenir  il  chemine- 
royt  si  charitablement  quil  porroit  et  que  lon  se 
contenteroyt.    (Beg.  du  ConseU.  fol.  337  t;.) 

Vendredi  20. 

Estans  aoys  MM.  les  ministres  par  lorgane  de 
M.  Oalyin  requerans  quilplaise  examiner  les  tests 
sus  ladyertissement  quilz  dorront  dautant  que  oom- 
ment  il  hont  entendu  par  certaines  paroles  dudit 
de  Ecclesia  parlant  a  Boudin  (?)  examine  les 
testz:  examines  nhayoir  bien  entendu  leur  examen. 
Arreste  quilz  donnent  ladyertissement  et  lon  exa- 
minera  dessus.    {Beg.  du  Conseil.  fci.  338.) 

Dimanche  22. 

Calvin  binit  un  mariage  a  8.  Pierre. 

Limdi  28. 

loy  est  este  faiote  leoture  des  informaoions 
faiotes  contre  M*  Ph.  de  Eoclesia  ministre  de 
Yandoeuyre  et  icelles  yehues  puys  quil  appert  quil 
a  failly  est  arreste  que  luy  soyent  faictes  remons- 
tranoes  et  toutteffoys  pour  ce  ooup  luy  soit  par- 
donne  et  pour  eyiter  quil  nhaye  plus  paroles  oon- 
tencieuses  ayecque  les  ministres  il  soyt  mis  si  lon 
peult  a  Drallien  ou  Armoy. 

Sus  oecy  ledit  de  Ecolesia  a  prie  de  eetre 
aoys  en  ses  replioques.  Et  en  parlant  apres  plu- 
sieurs  exouses  a  diot  que  ses  beaulx  freres  faisoyent 
plusieurs  reproehes  a  sa  feme  que  luy  et  mesme- 
ment  que  de  ce  quil  tregeoit  oheu  les  Srs.  Wan- 
del  et  Perrin  et  que  ledit  Perrin  nayoit  point 
de  Dieu  et  ayoit  y(uu  foroer  une  fille  ohose  bien 

B^ryerse  et  que  ledit  S'  Yandel  nayoit  point  de 
ieu  eto.  Susquoy  le  S'  Wandel  et  les  parens 
dudit  P  e  r  r  i  n  hont  demande  le  oontraindre  a  amener 
son  antedioteur.  Susquoy  est  arreste  que  ladite 
fenmne  et  ses  freres  soyent  demande  seans  et  luy 
soit  enyoye  en  leyesohee.  (Beg.  du  ConseH.  fd  339 1^.) 

—  ArrStS  du  sSnat  de  Beme  rdatif  a  la  eon^ 
miune  mixle  de  C&igny.    (Ep.  1696.) 

Vendredi  27. 

Dipositim  de  Ph.  de  Ecelesia.  (Beg.  de  la 
Vin.  Oomp.  A.  p.  211.) 
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IHmanche  29. 

Calvin  fnarie  deux  couples  a  S,  Pierre. 

Lnndi  30. 

Sas  ce  que  M.  Calyin  et  M''  Abel  pour  les 
aultres  miDistres  bont  remoDBtre  en  laffaire  de 
Eoclesia  ses  iDsoleDces  et  hoot  requis  y  voloir 
adyiser  et  donuer  ordre:  arreste  que  pource  que 
dempuys  que  lon  luy  dict  que  Iod  luy  provoistroit 
il  a  offcDce  en  ce  quil  a  dict  du  Sgr.  Waudel  et 
du  Gappitaiue  PerriD  etc.  il  doibge  cfaercher  ali- 
eurs  party  et  luy  est  donne  terme  des  icy  a  pas- 
ques  a  se  prouyoistre.    (Beg,  du  ConseU.  fol,  341  v.) 

—  Hoc  mense  prodiit  Commentarius  in  loannem. 

P:fcVRIER. 
Jeudi  2. 

Antoine  Froment  de  Trye  pres  Grenotie^  notre 
jurif  admis  bourgeois  gratis,  oMendu  qu'il  a  este  icy 
des  premiers  ministres  de  la  parole  de  Dieu.  iEeg. 
du  ConseU.  fol.  343  v.) 

Dimanche  5. 

Syndics  de  Vannee:  Ami  Perriu,  EstieDDe  de 
Ohapeaurouge ,  Domeiue  Darlod,  Pemet  DesfoBses. 
Secretaire:  CI.  Roset  et  Frq.  BeguiD. 

—  Calvin  marie  un  couple  a  8.  Pierre. 

Dimanehe  12. 

Calvin  marie  un  coupk  a  S.  Pierre. 

Mercredi  15. 

Vermilii  uxor  moritur  Oxoniae»   (Ep.  1698.) 

Lnndi  20. 

loy  M.  Oalyin  a  propose  de  la  faulte  dung 
ministre  a  Oelligny  et  aussi  de  ne  tollerer  oe  quo 
les  Sgrs.  de  Berne  disent  que  nous  tenons  religion 
diyerse  et  quil  auroyent  permys  que  le  ministre  de 
ceans  pourchasse  a  Oelligny  pource  quil  est  aultre- 
ment:  et  pourtant  adyise  den  escripre  a  Beme  et 
le  remonstrer  et  que  lon  cherche  moyen  de  parler 
amyablement  ensemble  dudit  affaire  affin  que  diffe- 
rents  nen  sortent  et  que  de  luy  il  se  il  youldra 
bien  employer  tant  quU  plaira  a  la  Sgrie.  Arreste 
que  lon  escripye  et  quon  yoye  demain  en  conseil 
la  lettre.    iBeg.  du  ConseU.  Vol.  47.  fol.  22.) 

Vendredi  24. 

Perrin  Darlod  et  plusienrs  des  Sgrs.  furent 
assembles  et  aussi  les  Sgrs  ministres  de  la  parolle 
de  Dieu  et  les  Sgrs.  du  consistoire.  Par  deyant 
quil  sont  este  aoys  le  S''  J.  PhilibertBonna  enyers 
les  ministres  et  le  S'  Baptiste  Sept  pour  son  frere 


sus  la  reoonciliation  ia  cadeyant  parlee  ayecque  le 
consistoire  et  mesmement  pour  ce  que  lo.  Baltha- 
zard  Sept  quest  en  propos  porter  lenfant  dudit 
Bonna  a  baptesme.  Et  estant  longuement  parle 
ledit  Bonna  a  este  reconsilie  etc.  Et  quant  audit 
Baltazard  Sept  pour  ce  quil  ne  sest  trouye  icy 
mais  seulement  son  frere  est  este  arreste  que  ai 
promect  es  Seigneurs  se  reconsillier  ayecque  ledit 
consistoire  quil  soit  receupt  a  porter  le  dit  enfant 
au  baptesme.     {Beg.  du  Conseit  foi.  27.) 

Dimanche  26. 

Calvin  bSnU  un  mariage  et  administre  un  bap- 
teme  a  S.  Pierre. 

Lnndi  27. 

Sus  ce  quil  hont  par  la  paroUe  de  M.  0  a  I  y  i  n 
remoDstre  commoDt  plusieurs  DestimoDt  guere  le 
coDsistoire  et  parloDt  de  la  deffeDse  de  la  cene  di- 
saDt  que  cella  uappartioDt  au  coasistoire  et  prisent 
peu  le  coDsistoire  combieu  que  la  pluspart  da  con- 
sistoire  soit  de  ceulx  de  la  cite  et  quil  y  ait  un  Sgr. 
Siudicque  et  pourtant  lon  doibt  myeulx  extimer 
lordre  du  consistoire:  pourquoy  il  requercDt  avoir 
adyys  que  lordre  myssusleditconsistoire  trouye(?): 
ou  yrayment  sil  y  a  quelquechose  a  reyeoir  que  lon 
y  adyise  si  que  il  soyt  plus  extime  quil  nest.  Ar- 
reste  que  lon  yoye  les  editz  et  puys  selon  iceulx 
que  lon  adyise  mesmement  a  cause  de  la  deffense 
de  la  cene  et  quil  se  yoye  a  ieudi.  (Iteg.  du  Con- 
seU.  fol.  28  V.) 

Mardi  28. 

Est  este  aoys  M*  Ph.  de  Ecclesia  ministre 
de  Yandoeuyre  sus  ce  quil  dict  que  le  chastellain 
du  chapitre  de  la  part  de  la  Sgrie  luy  ait  donne 
terme  de  se  proyoistre  des  icy  a  pasques  et  qae 
par  ayant  il  luy  estoit  este  dict  que  lon  le  trans- 
mueroit  a  Armoy  ou  a  Dralliens  dou  il  estoit  bien 
aise  de  demorer  au  seryice  de  la  Sgrie:  parquoy 
il  ne  se  estoit  pas  proyeu  et  ne  pensoit  que  contre 
cela  lon  heusse  faict  aultre  arrest:  pourquoy  il  are- 
quis  que  puys  que  ainsin  est  que  lon  yeult  qoil  se 
proyoisse  il  plaise  luy  prolonger  son  terme  et  luj 
bailler  son  mandement  entier  soit  en  contemplation 
de  sa  poyrete  ou  de  ce  quil  ayt  este  longtemps  ser- 
yiteur.  Arreste  que  actendu  la  reqneste  quil  fiuot 
que  lon  luy  donne  entierement  son  mandemeut  et 
BOD  terme  luy  soit  prolouge  iusquaux  penteooetes. 
Et  est  foict  que  ledit  de  Ecolesia  se  yeut  pQrger 
quil  soit  aojTB  eu  ses  tesmoiDgs.  (JEteg.  du  ConseU. 
fd.  29.) 

—  M.  Abel  et  M.  de  Saul.  Sus  ce  qne  de 
la  part  desditz  par  lorgaue  de  M.  Calyin  est 
este  propose  que  ainsin  que  iceulx   en  obseryadon 
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du  serment  de  lear  bonrgeoiaie  11  seroient  alle  au 
demier  oonseil  general  lon  auroit  trouye  cela  maul* 
yais  et  auroit  lon  diot  que  les  prebstres  ny  soloient 
point  aller  les  comparans  anx  prebstres  etc.  contre 
ce  qnil  enseignent  quil  ne  sont  point  de  lexemption 
des  prebstres  quil  se  voloient  tenir  exemptz  de  lo* 
bejBsance  des  iugea  temporelz,  et  eux  non«  II  hont 
snpplie  ayoir  advyB  cela  ne  leur  demeure  dessus  et 
ne  leur  soit  reprocbe  quil  allent  contre  la  bour- 
geoisie.  Arreste  quil  Boit  adviBe  de  debattre  et  faire 
edict  ei  les  ministreB  debvront  aller  au  conseil  ge- 
neral  ou  non  et  soit  mis  en  conseil  des  deux  centz 
iibid.). 

MARS. 
IHiiuuiehe  5. 

Calvin  marie  deux  cauples  a  S.  Pierre. 

Lvndi  6. 

Icy  est  parle  de  ce  que  estoit  dict  de  adviser. 
des  editz  bub  le  conBistoire  et  de  la  deffence  de  la 
cene  et  auBsi  si  les  miniBtres  jront  en  conseil  gene- 
ral  etc.  Arreste  que  lon  laisBe  cela  a  la  charge 
des  commys  bub  Icb  aultres  ordonnances  de  la  iuBtice 
qnil  en  traictent  avecque  les  aultres  ordonnanceB 
pniB  il  refereront  en  conBcil.  {Beg.  du  Canseil,  fol.  32.) 

Jendi  9. 

Icy  a  eete  aoys  M"  Fhil.  de  EcclcBia:  a 
propoBO  quil  ne  reult  point  contrevenir  a  larreet 
de  la  Seigneurie:  mais  il  Bupplie  quil  plaise  de  luy 
donner  atteBtatiouB  quil  a  feablement  Beryy  affin 
quil  puiBBe  trover  pour  Bon  honneur  et  BubsiBtencion 
de  scB  enfans  allieurs  party.  Arreste  que  lon  couche 
une  actestation  et  quelle  soit  vheue  seans  et  selon 
ce  que  sera  arreste  elle  luy  soit  donnee.  (Beg.  du 
Cansea.  fdl.  34.) 

—  lehan  Macard  ministre  de  Buasin.  Sus 
ce  quil  propose  avoir  servy  six  septmaines  devant 
le  quarttemps,  et  que  pour  cela  il  en  demande  re- 
compense:  arrcBte  quil  luy  soit  dict  que  en  la  fin 
de  Bon  temps  il  sera  conte  avecque  luy  des  le  iour 
quil  a  commence  a  servir  (jbid.). 

Vendredi  10. 

On  lit  et  expedie  une  aotestation  a  de  Ecclesia 
(II.  8.  fol  35). 

Mardil4. 

M*  Abel  presente  une  requesto  de  P.  Ber- 
gier  detenu  a  Lyon.  Ordoune  denvoyer  a  Berne 
pour  quon  escripve  en  sa  faveur  au  Boy  de  France. 
Aussi  ponr  leurs  escolliers.   iEeg.  du  Qmseil.  fci.  36.) 


Mercredi  15. 

Beme  Scrii  au  roi  de  France  en  faveur  des  pri- 
sonniers  protestants  de  Lyon.    {Ep.  1715). 

Jeudi  16. 

Si  les  ministres  iouxte  la  bourgeoisie  doivent 
aller  en  conseil  general.  Arreste:  pendant  quils^ 
seront  en  ofBce  il  seront  excuses  et  exempts  de 
venir:  quand  il  seront  hors  lofGce  eulx  et  apres 
eulx  leurs  enfans  y  pourront  venir.  (Beg.  du  Con- 
seil.  fol.  37  t;.) 

—  Calvinn^assistepasala  seance du  Consisioire 
de  ce  jour. 

Dimancbe  26. 

Calvin  binit  un  mariage  a  8.  Pierre. 

Mardi  28. 

Consistoire.  Advis  sur  ce  que  M.  le  Sindique 
a  propose  que  Messieurs  veullent  avoir  en  main 
ceulx  a  qui  la  cene  doibt  estre  deffendue  et  les 
causes  pourquoy:  que  voyantquil  a  desia  este  passe 
iusqua  un  general  et  que  seUon  dieu  y  apartient 
aux  ministres  y  avoir  esgard  aultrement  les  minis- 

tres  ayment  mieulx  sen  retirer  dici Advis 

que  tout  le  consistoire  alle  devant  Messieurs  si  la 
chose  se  conste  plus  oultre.    iBeg.  du  Consisioire.) 

Jendi  80. 

Bonivardj  dtS  demnt  le  consistoire  refuse  de  com^ 
paraitre. 

Le  S'  Fhilibert  Bona:  Remonstre  quon  a  ouy 
chanter  chez  luy  la  chanson  Yerdurettey  nye  par 
espres  ce  que  luy  ont  maintenu  y  avoir  ouy  chan- 
ter  M*  Fabri  et  Sainct  Andre.  Dit  quilz  ne 
le  scauront  soustenir,  avec  grosse  arrogansse.  Ad- 
vis  que  bonnes  remonstrances  luy  soient  faictes  et 
quil  nectoye  sa  conscience  pour  la  cene.  Adiouste 
sus  les  remonstrances  que  Sainct  Andre  estoit 
banny  des  terres  de  Berne  et  quil  la.accuse  a  tort 
et  meschamment  et  ne  doibt  ici  assister  et  ne  veult 
parler  du  coste  des  ministres  et  na  affaire  qua  M. 

le  Sindique  et  les  sieurs  assistans Advi» 

que  demain  lon  y  alle  desdairer  a  MeBsieurs  quon 
ne  le  trouve  cappable  do  recepvoir  la  cene:  que 
tout  le  consistoire  y  alle  demain  devant  MessieurB. 
(Beg.  du  Consistaire.) 


Dimanche  2. 
Pascha. 


AVRIL. 


Jendi  6. 

Le  CanseU  se  pr6accupe  de  Vafflueme  des  6tran- 
gers.    (^Beg.  fol.  50.) 
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Dimanche  9. 

Oalvin  mairie  deux  eouplea  a  8.  Pierre. 

Limdi  10. 

De  lordre  qne  doibyent  tenir  les  ministres  en- 
vers  des  deffidllanB.  Ponr  ce  que  plusieurs  se  sont 
plaint  de  ce  que  a  tous  propos  les  miniBtres  et  lee 
SgrB.  du  consistoire  font  convenir  devant  le  conBis- 
toire  sans  obfleryer  lordre  ny  moing  Icb  admonetter 
familierement  comment  CBtoit  de  couBtume  et  Buy- 
yant  les  editz:  Burquoy  Bont  este  remis  lesdits  mi- 
nistres  pour  les  adyertir  dudit  affaire  aux  fins  de 
lenr  remonstrer  cella  et  la  cause  pourquoy  jl  font 
reffas  de  suyyre  en  telle  sorte:  lesquelz  estant  aoys 
et  leur  ayoir  faictes  lesdites  remoQBtrances  a  eete 
arreste  il  lenr  soit  dict  quil  suyyent  bien  adroyt 
iouzte  les  editz  et  non  aultrement  par  bonnes  et 
agreables  admonitions.    {Beg.  du  Conseil.  fd.  52.) 

MaTdiU. 

Lettres  du medicin  du  roy  contre  Airebo d o z e. 
Icy  Bont  receus  des  lettrcB  de  lo.  Oliyier  medicin 
du  roy  Henry  qui  demande  attestation  comment 
Pierre  Ayrebodoze  soit  yci  retire  et  marie:  il 
estoit  archidiacre  de  Nymes  eto.  Arreste  qne  appres 
disne  lon  aoye  Ayrebodoze.  II  a  Bemblable  lettre 
du  S'  de  Mogeron  ponr  cela  mesme.  iBeg.  du 
Conseil.  fol.  53.) 

—  La  qncBtion  des  adyenaireB  et  du  grand 
nombre  destrangierB  et  du  dangier  quon  en  craint 
est  portee  deyant  les  Deux  centB.  Arreste  que  les 
maitroB  des  maiBons  ayertiflsent  le  lieutenant  Au- 
cm  ebranger  ne  powrra  toMr  iaveme  ou  aXberger.  On 
ne  doU  Uur  louer  maison  sans  averUr  le  ea/pitavne. 
Conmission  nonmee  pour  relirer  les  armes  (ibid.  foi. 
53  suiiv.) 

Jendiia. 

Calvin  n'assiste  pas  a  la  s&mce  du  Consistotrey 
non  plus  que  le  jeudi  suivantf  pouir  cause  Stndisposi- 
tion.    iB^.  du  Consistoire.) 


Dinianche  80. 

Calvin  marie  deux  couples  a  8. 


MAI. 
Jendi  4. 

Dux  Christophorus  Georgio  patruo  ditiones 
suas  cisrhenanas  concedU.    iJEp.  1728.) 

Samedi  6. 

Lon  rapporte  ioy  a  la  Sgrie  que  le  Sgr.  Oardi- 
nal  Du  Belley  eyesque  de  PariB  et  conseiiler  du 
roy  de  France  arriye  icy  an  Boir  aocompagne  de 
denx  eyeBquee  et  aultreB  genB  Bcayans  en  nombre 


de  enyiron  denx  centz  oheyanlx  qui  sen  yont  a 
Bome.  Pourquoy  seroit  bon  de  donner  ordre  ponr 
cella.  Surquoy  a  este  adyise  de  commander  aux 
cappitaines  et  portiers  de  faire  bon  gnet  et  que  lon 
leur  enyoie  six  cocquasBeB  (grandes  cruches)  et  qoe 
le  sindicque  Perrin  (et  Us  conseiUers)  Ourteti,  Oome, 
du  Molard,  des  Ars  et  Ohamoyex  lenr  allent  fiure 
compagnie  a  soupper.    {Beg.  du  ConseU.  fal.  69.) 


Dimanche  7. 

Calvin  marie  deuz  couples  a  8. 


Lnndi  8. 

Icy  est  parle  dun  ytalien  qui  a  dit  des  ohoses 
blasfematoires  contre  le  cardinal  dn  Belley  qoi 

fust  Samedy  icy Difffyrentes  personnes  com- 

paraissent  pour  la  meme  cause  et  sont  rddchees  avec 
remonlrances  (u.  s.  fci.  70). 

—  Jeanne  Bochut  (?)  remcyee  au  Conseil  par 
le  consistoire  pour  avoir  mai  parU  des  ministres  tt  de 
VEcriture  sainte  (quelle  ne  scayoit  qnel  diable  dcB- 
cripture  cela  estoit  et  de  quoy  elle  parloit).  Con- 
damn6e  a  Hre  fouettie  a  VevkM  d  hanmie  perpUiu^ 
ment.    (Archives  de  Oenkve.    Proces  crumnds.) 

Mardi9. 

SuB  oe  que  M.  OaWin  a  propoBe  la  neccessite 
de  ayoir  des  presohenrB  a  Yandonyre  et  Gelligny: 
requerans  y  ayoir  adyis  et  proyoistre:  Arreste  que 
qnant  a  Yandoeuvre  lon  cherohe  nn  preschenr: 
qnant  a  Oeiigny  que  lon  attende  enoore  ung  pety. 

Sus  00  que  M*  Ph.  de  Bcclesia  a  prya  oonge 
demandant  sa  decharge  des  mobles  et  anltres  ohoses 
et  proyoistre  la  de  ministre  et  •  .  .  .  (mot  Ulisibte) 
bien  honorablement:  Arreste  qne  le  S'  contreroleur 
prenne  linyentaire  et  yoye  et  reoognoisse  le  oas  des 
mobles  et  soit  ledit  de  Bcolesia  decharge.  (Beg. 
du  ConseU.  fci.  71.)  II  cbtint  une  piace  &  paskur 
dans  le  pays  dSpendant  de  Beme.  {Archioes  de  Oe- 
nhve.  Proces  crimineis.  Dossier  de  la  proeednm 
contre  Ph.  de  Ecdesia. 

JendilL 

Sus  la  responoe  de  Beme  quant  anx  serymonies 
sont  este  demandes  des  ministres  et  sont  yenns  M. 
Oalyin  et  trois  aultres  et  sns  cela  aoys  esquels 
est  este  tenn  propos  desdites  serymonies  et  dempuys 
est  este  long  temps  debatn  et  aussy  iceulx  retirer 
est  este  parle  de  leschange  et  este  sns  le  tout  arreste 
que  bon  sera  enyoyer  a  Beme  ledit  Sr«  Oalyin 
pour  ayoir  adyys  remonstrer  et  entendre  de  laffidre 
desdites  seremonies  ponr  yeoir  en  qnoy  lon  sen  porra 
accorder  eto.  et  qne  ayecq  Iny  allent  denx  ambassa- 
deurs.    iBeg.  du  ConseU.  fci.  73.) 
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YeBdredi  12. 

Eledion  de  N.  CoUadon,  a  la  place  de  Ph. 
de  Ecclesia.    {Beg.  de  la  Vin.  Comp.  A.  p.  229.) 

—  Le  conseU  dMde  gue  Calvin  et  ses  ccUegaes 
attendraient  efwore  8  om  10  jours.  (Beg.  du  ConseU. 
fd.  74.) 

Dimanehe  14. 

Calvin  hinit  un  nuxriage  a  8.  Pierre. 

Lnndi  15. 

Icy  este  entre  M.  Galyin  ani  a  expose  com- 
ment  suyvant  ce  que  Iny  estoit  aenbst  de  lelection 
duDg  ministre  pour  Yandoeuvre  les  ministres  en 
ont  cherche  nng  mais  il  ne  lo  doibgent  examiner 
selon  les  editz  aans  la  presence  daulcnngs  des  Sgrs. 
oommis  de  ceans:  pourquoy  a  requis  y  adviaer. 
Item  a  prie  que  lon  donne  ordre  que  les  sacremens 
soieDt  honorez  et  que  lon  ne  fasse  comment  hier 
fiist  faict  au  batesme  de  petys  enfans  on  lon  amena 
les  taborins.  Sus  lesquelles  choses  est  arreste  que 
pour  lezamen  predict  sont  eleuz  les  Srs.  Henry 
Anbert  et  de  Archa  et  quant  aux  taborins  quon 
ne  &88e  plus  cela.    iBeg.  du  Conseil.  fci.  75.) 

—  Meme  jour  Sgnode  a  Neuchdtd.  (^Perrot,  Vie 
de  Farel  MS.  de  Neuch.  p.  lll,  de  Beme  p.  159.) 

MardilG. 

Les  assistaDS  a  lexamen  hont  aoy  ung  ieune 
homme  filz  de  fen  Leon  CoIIadon  qua  propose 
passe  nne  henre  bien  elegamment  et  savantement. 
Arreste  que  lon  se  tient  a  ladvis  des  commis  qui  le 
trouvent  suffisanz.    (Beg.  du  ConseU.  l.  c) 

—  Les  dnq  Uudiants  de  Lausanne  briUis  a 
Lyon.    {Ep.  1746.) 

Jeadi  18. 

M.  Oalvin  represente  an  conseil  leditN.  Gol- 
1  ad  on  comme  Buffizant  pour  preschenr  a  Vandoeuvre. 
{Beg.  du  Conseii.  fci.  76  i;.) 

—  Icy  M.  Galvin  a  parle  du  ministre  de 
Moing  oharge  de  pailliardise  et  a  requiB  que  la 
choBe  Boit  bien  examinee  afin  que  eil  y  a  fanlte  quil 
8oit  pugnyty  aussy  si  elle  ny  est  Bon  droict  luy  soit 
observe:  car  il  craint  elle  Boit  induycte  et  Bubomee. 
Estant  aoye  ladite  Bartholomye  diBant  quelle 
vent  Boubstenir  ce  quelle  a  dict  et  denunce  et  quil 
la  prie  en  Bon  deahonDeur  et  ccBt  yenu  aprcB  ainsin 
quelle  efitoit  descendue  a  prendre  du  prin  boycB  (du 
menu  bois)  et  la  volu  mettre  par  terre.  £t  apree 
elle  eetant  aoy  le  dit  ministre  nyant  tout  cella  etc. 
et  declarant  que  les  ioura  denuncea  il  eatoit  aillienis 


tant  pourmentanz  (sepromenant)  que  aproB  les  vignes 
et  icy  et  quil  Buspicionne  que  quelcung  ne  laye 
induyct:  requerant  quelle  soit  interrogee  si  e|Ie  na 
paB  OBte  quelque  part  enserree  en  une  chambre  par 
aulcungB  iourB  et  Bi  queloung  ne  la  induyct  et  leB- 
quelz  parloyent  demierement  bub  une  cifie  (sic)  et 
que  luy  oBt  CBte  promyB  pour  parler  de  ccb  choseB. 
DoBditeB  choBCB  est  este  interroge  ladite  laquelle 
la  nye  et  diot  que  non.  Et  en  apprcB  eet  aoye  la 
femme  dudit  predicant  et  luy  eat  demande  Bi  iamays 
la  dite  garBo  luy  a  rien  dict  de  cela:  laquolle  a 
roBpondu  que  non.  Est  CBte  arroBte  que  le  cas  Boit 
remifi  au  ohaBtellain  quil  diBCute  la  choBe  et  faire 
bonne  iuBtice  (Und.). 

Lnndi  22. 

Calvin  est  envoye  a  Beme pour  une  negociation 
rdative  aux  cerhnonies  du  cuUe.    (Ep.  1738.) 

—  M.  Enoch  recteur  nomme  ung  bachellier 
lehan  Barbier  de  Baillecour  diocoBe  de  Amyen  en 
Picardie:  a  prie  dy  adviBor:  remouBtre  comment  M. 
Galvin  a  fait  et  requiB  dy  avoir  adviB.  ArroBte 
quil  Boit  receupt  et  iure  le  Borment.  (Beg.  du  CanseU. 
fd.  80.) 

Mardi  28. 

Consistoire.  Les  ministres  prSsents  reserve  M. 
Galvin  quoBt  a  Beme. 

—  M.  Enoch  prie  la  Sgrie.  de  ne  paa  laiBBor 
faire  un  ieu  de  corde  a  leBchoIle  par  un  turck  ani 
en  dit  avoir  licence:  an  grand  deBbochement  oes 
enfauB.    Le  turch  OBt  miB  dehors  (ibid.  fol.  81). 

JUIN. 
Vendredi  2. 

Bourgoing  ministre  a  Jussy^  permute  avec 
Des  Oallars  a  Geneve.   (Beg.  du  Conml.  fol.  68 1;.) 

Lnndi  5. 

Lettre  de  Viret  a  Farel.  H  B'excu8e  de 
n^ayoir  aBBifite  au  Bynode  du  15  mai  et  le  prie  a 
cause  doB  troubloB  BurvenuB  a  Orbe,  bI  Ba  commo- 
dite  et  Bante  le  permet,  de  B'y  en  aller  recognoiBtre 
le  tout  y  OBtant  de  grand  credit  et  conBideration. 
(Perrot,  Vie  de  Fard^  M8.  de  Neuch.  p.  111,  de 
Beme  p.  159.) 

—  Calvin  rend  deux  icus  ^or  sdlett  qfion  Jm 
avait  aUouS  pour  le  voyage  de  Beme,  en  se  disant 
assee  bien  payi.    (Beg.  du  ConseU.  fd.  88  v.) 

—  Calvin  se  plaint  de  PhUibert  Bonne  au^ 
guel  on  avait  refusS  la  cene  et  gui  n'est  point  venu 
recevoir  les  remontranees  du  consistoire.  II  sera  dU 
(ibid.). 
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Jeudi  8. 

Farel  assiste  a  la  seance  du  Cansistaire.  (Beg. 
du  Consistaire.) 

Dimanche  IL 

Calvin  benit  un  mariage  a  8.  Pierre. 

Mercredi  14. 

Edouard  VI  faii  un  testament  en  faveur  de 
J<me  Gray. 

Jeadi  16. 

Cansistoire.  Le  S'  lehan  Philibert  Bonna. 
A  eu  la  charge  le  8'  Amy  Aubert  de  luy  faire 
les  remonstranoea  de  oe  que  dernierement  il  receut 
la  oene  sans  se  estre  reconcilie  au  oonsistoire  des 

Sropos  que  par  cidevant  y  a  eu  faict  et  desire  on 
e  scavoir  sil  ne  veutz  pas  de  ceste  heure  en  avant 
yivre  en  bonne  sorte?  A  respondu  que  de  telle  chose 
en  a  desia  respondu  a  Messieurs  qui  ont  prins  la 
ohose  en  leur  main  et  prie  que  de  ceste  heure  en 
avant  si  on  apercoit  quelqueohose  sur  luy  que  lon 
le  faoe  aller  deyant  Messieurs  et  non  ici  car  de  ceste 
heure  en  avant  il  ne  pretend  plus  retomer  id  puis 
quil  sera  appelle  et  ne  veult  respondre  aux  predi- 
cans  mais  a  la  Beignorie  et  leur  doibt  plustost  obeyr 

3uaux  estrangiers  et  tousiours  demande  estre  remis 
eyant  Messieurs et  que  les  ministres  ne 

somt  point  des  prinoes  et  ne  se  yeult  reoonoeiller 

ayeoq  eulx  car  il  ne  sest  dont  ilz  sont Et 

se  adressant  a  tous  ceulx  qui  luy  ont  remonstre 
ditz  quil  estoit  autant  de  Geneye  que  tous:  et  en 
luy  faisant  les  admonitions  que  Messieurs  ont  estably 
le  consistoyre  et  les  ministres  a  ditz  quilz  ont  trop 
de  yoix  et  quil  appartient  a  Messieurs  du  petit  con- 
seil  de  deffendre  la  cene  et  le  batesme  des  petis  en- 
fiftns  et  que  les  ministres  se  contentent  destre  au 
plus  petit  degrez  et  tant  de  propos  iniurieux  pres- 
que  a  chascun.    {Beg.  du  Consistoire.) 

Teudredi  16. 

Bus  ce  que  M^  Abel  a  propose  quil  y  a  ung 
homme  loge  a  la  Meule  qiiil  se  oit  Orist  et  grand 
prophete  et  blasfeme  contre  Dieu  et  la  dict  deyant 
le  peuple  a  la  congregaoion :  Arreste  quil  soit  aoys 
et  sil  est  nuysan  soit  mis  hors  la  cite.  (Beg.  du 
ConseU.  fol.  98.) 

Dimanche  18. 

Colladon  est  instaiU  a  Vandoeuvre. 

—  Calvin  binit  un  mariage  a  8.  Fierre. 

Lnndi  26. 

Oirard  est  autorise  a  impriiner  La  nygro- 
mance  papale.    QBeg.  du  ConseU.  fol.  101.) 


JUILLET. 

Lundi  3. 

Sus  les  remonstrances  que  M.  Calyin  a  fsdcteB 
a  cause  des  danses  et  insolences  que  se  font:  aassi 
la  dame  Francisque  de  Bacconay  que  a  commiB 
inceste :  Arreste  que  le  S'  Lieutenant  prenne  bomies 
informacions  de  ceulx  qui  ayoient  offence  et  puiB 
quil  les  rapporte  et  lon  y  adyisera.  {Beg.  du  Ccn- 
seil.  fd.  105.) 

Jendi  6. 

Bex  Angliae  Eduardus  VI.  moritur.  {Ep. 
1761.) 

—  Consistoire.  Plusieurs  tSmoins  diposent  que 
le  nommS  Buhert  dit  le  tomier  awraHt  dU:  que  lesus 
Orist  ne  nous  ayoit  point  racheptes  de  peche  mais 
que  cestoit  de  nous  mesmes  et  non  denfer  et  qoil  ny 

ayoit  point  de  dyable  en  enfer et  que  parlant 

de  la  predestination  il  disoit  que  cestoit  molt  trop  ere- 
tique  et  fottue  predestination  . . . .  et  que  sil  y  ayoit 
election  et  probation  il  ny  ayoit  point  de  oondamp- 
nation  et  que  nous  ayons  la  puissance  de  nostre 

oondamnation  et  que  Dieu seroit  autheur  de 

tout  mal et  que  quand  on  lui   faisoit  ies 

remontrances  U  disoU:  si  lon  ayoit  yeu  le  dyable? 
et  quant  lon  disoyt  de  lescriture  sainote,  disoit  qae 
la  droiote  esoripture  cestoit  le  cueur  et  que  cestoit 
que  papier  et  encre  et  autres  propoa  oontre  H. 
Oalyin  et  interprete  tout  au  trayers.  A  confease 
ayoir  diot  que  oest  a  nous  le  choix  de  bien  iaire 
et  quil  ne  faut  pas  baller  la  coulpe  au  premier 
pere  mais  aussi  bien  a  nous.  Et  quant  aux  escrip- 
tures  oonfesse  bien  que  les  hebreux  ont  les  pie- 
miers  escript  et  traduit  en  autre  langue  et  qae  les 

honunes  lont  reduiot  a  leur  plaisir 

Adyis  que  yoyant  que  tant  de  fois  on  luy  a  tant 
remonstre  et  quil  ne  se  ohastie  de  semer  telle 
faulse  doctrine  que  Messieurs  en  soient  adyertis 
....  pour  en  purger  la  yille.  (Beg.  du  Consistoirt) 

—  lyautres  timoins  deposent  contre  un  bcofbur 
qui  auraU  dU  que  la  robe  de  S.  lehan  estoit  de 
peaux  de  chameaux  .  .  .  .  et  qui  prStendait  (xm 
dU  en  plein  consistovre  a  Calvin  quil  aymeroit 
mieulx  quon  le  menasse  en  champel  luy  et  ses  en- 
fans  ayant  que  bayser  sa  panthophle  et  ne  le  ado- 
reray  iamais  et  que  a  luy  apartenoit  auasi  bien  de 

prescher  que  a  lehan  Oalyin Un  axikt 

iemovn  rapporte  k  propos  dans  cette  forme:  qail  j 
ayoit  des  gens  qui  adorent  et  des  gens  quon  ado> 
royt  et  que  M.  Oalyin  se  faisoit  adorer.  AdviB 
que  lon  fiMo  un  recueil  du  tout  que  plaiae  a  Hee- 
sieurs  y  mettre  si  bon  ordre  que  la  yille  en  Boit 
purgee.    iibid.). 
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Dimaiiche  9. 

Mauritius  Saoco  morUur. 

~  loanna  Graia  regina  prodamaiur. 

Samedi  15. 

Matthieu  Dymonet  brule  a  Lyon.    {Ep.  1699.) 

MardilS. 

Les  Bernois  par  lettre  prient  la  Sgrie  lever  le 
bannissement  de  Hier.  Bolset.  Arreste  que  lordre 
8oit  tenn:  a  scavoir  qae  sii  donne  une  supplication 
par  laquelle  il  confesee  lon  advisera  de  la  matiere 
en  Deux-Cents.     {Beg.  du  ConseU.  fol.  114.) 

Jendi  20. 

Maria  regina  Angliae  Londini  prodamatur. 
(J^.  1777.) 

Dimanche  83. 

Calvin  marie  deux  couples  a  8.  Pierre. 

Limdi  24. 

Proces  de  Robert  Le  Moynne  de  IJnfleur  en 
Nonnandie  tourneur  a  Geneve:  H  a  dict  lesus 
Ghrist  nous  a  racbepte  de  nous  mesmes  de  noz 
Yoluptez  et  abominations  et  voluntez:  les  hommes 
en  sezcosant  disentque  le  diable  le  ma  faict  faire: 
quil  ny  a  point  dexcuse  sus  le  diable  car  cest  nous 
mesmes:  a  dict  a  un  ribaudier  parlant  de  la  pre- 
destination:  laissez  celle  predestination  ne  men  par- 
lez  point:  beaucoub  de  gens  de  France  sont  yenuz 
icy  lesqaelz  incontinent  quilz  ont  ouy  parler  de  la- 
dite  predestination  sen  sont  retornez:   le  nen  yeuz 

point et  quil  peut  bien  estre  quen  parlant 

de  cela  il  a  dict  ceste  foUe  parolle:  fottue  pre- 
destination:  quil  scait  bien  que  cest  ung  mot 
qui  ne  Tault  rien,  mais  il  la  hen  en  continuation 
parce  qnil  est  este  en  ung  pais  ou  on  en  parle 
ainsin 

.  .  .  Bil  na  pas  attribue  aux  hommes  la  puis- 
sance  de  ieur  condamnation  disant  que  nous  avons 
la  puissance  de  nostre  condamnation  et  que  Dieu 
permet  toutes  choses  et  quil  en  estoit  autheur? 
Respond  que  non:  parlant  dune  personne  qui  avoit 
este  tuee  dit  que  Dien  lavoit  bien  permys  mais  non 
pas  vouluz  car  cest  Dieu  qui  deffent  de  ne  tuer. 

Sil  na  pas  dit  que  quant  nous  venons  en  ce 
monde  dous  naportons  rien  que  nostre  peche  lequel 
ne  fault  point  imputer  a  Adam?  Bespond  quil  na 
pas  dit  ce  propos  mais  que  toutes  choses  estoient  a 
Dieu  presentes  et  que  nous  estions  aussi  bien  pre- 
sens  a  Dieu  que  le  premier  pere. 

Item  sil  nest  pas  yray  que  aulcuns  layant  re- 
pris  de  iurer  le  diable  il  demandoit  en  se  mocquant 
silz  avoient  vu  le  diable  et  que  les  ungs  le  paig- 
Cdlvini  opera  Voh  XX  L 


noyent  ayec  des  oomes  et  les  aultres  aveo  la  queue 
et  quil  ny  avoit  aultre  diable  que  Ihomme?  Na 
point  dit  cela. 

Sil  na  point  dit  que  Dieu  na  point  dadversaire 
ny  de  contredisant  que  Ihomme?  Respond  quil  na 
point  dit  ceste  parole  en  ceste  sorte  mais  quil  a 
bien  dit  que  Dieu  est  pardessus  tout  et  quil  ny 
avoit  point  de  seigneur  pardessus  luy  pour  avoir 
les  ames  ou  pour  dire  iauray  cecy  et  tu  auras  cela 
et  que  le  peche  est  contre  Dieu. 

Item  sil  na  pas  dit  que  la  droicte  escripture 
cest  le  coeur  de  Ihomme  et  que  ce  quon  dit  cest  la 
saincte  escripture  oe  nest  que  papier  et  encre  et 
que  le  papier  souffre  tout?  Respond  quil  na  pas 
dit  ainsin  mais  quil  a  seulement  dict  quant  lon 
auroit  bien  leu  toutes  les  s.  escriptures  et  lon  ne  les 
lict  en  son  coeur  si  elles  y  sont  cela  ne  seroit  rien. 

Item  sil  na  pas  dit  que  les  hebrieux  lavoient 
reduict  mais  que  les  ungs  lont  translatte  et  que  les 
ungs  estoient  sophistiques  papistiques  et  aultres 
blasphemes?  Respondquil  a  biendictquil  avoit  este 
au  pais  du  sophy  et  en  grece  et  quil  avoit  entendu 
que  les  hebrieux  avoient  reduict  par  escript  la  s. 
escripture  et  les  grecz  traduyte  en  leur  langue  et 
corrigee  et  les  papistes  en  latin  et  corrigee  et  quil 
ne  failloit  point  corriger  la  s.  escripture  et  nye 
avoir  blaspheme  comment  luy  est  demande. 

Item  sil  na  pas  dit  quen  ce  monde  les  hommes 
doibVent  estre  tous  egaulx  et  que  celuy  qui  a  plus 
de  bien  en  ce  monde  il  en  doibt  bailler  a  laultre 
qui  nen  a  pas  tant:  anltre  il  estoit  le  diable  qui 
est  appele  mammona  iniquitatis?  Respond  quil  ne 
la  point  dict  en  la  sorte,  mais  que  ung  iour  devi- 
sant  avec  certaines  povres  gens  qui  se  lamentoient 
il  disoit  nous  debvons  bien  estre  freres  que  cestuy 
la  qui  auroit  en  debvoit  bien  donner  a  laultre  mais 
nous  ne  faisons  pas  ainsin  mais  que  cestuy  la  qui 
a  le  garde  et  que  cela  est  mammona  iniquitatis. 

Item  sil  na  pas  dit  que  le  bien  que  nous  avons 
estoit  a  nous  et  venoit  de  nous  et  que  rien  ne 
venoit  deDieu  mais  de  Ihomme?  Respond  que  non 
quil  na  point  dit  ainsin  mais  quil  a  bien  parle  que 
sil  avoit  gaigne  cinq  solz  quilz  ne  sont  point  a  luy 
mais  que  on  doibt  ayder  a  cestuy  la  qui  en  a  be- 

soing (Archives  de  Genieve.     Proces 

crimineh.) 

—  Par  lorgane  de  M.  Oalvin  hont  propose 
havoir  entendu  comment  soit  este  dict  audit  M. 
Oalvin  que  le  conseil  auroit  arreste  que  M.  Saule 
deusse  aller  demeurer  a  lussy  et  que  M.  Daignon 
deusse  icy  revenir  et  que  lon  a  pris  occasion  sus 
ce  que  aulcungs  de  Fonsonnay  auroyent  charge  le- 
dit  Daignon  de  quelque  chose  dont  ilz  diroyent 
avoir  prises  informacions  et  quil  seroit  pris  com- 
ment  fust  S.  Andre:    susquoy  ilz  hont  faict   re» 
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moDstrances  que  sil  heasse  pleu  a  la  Sgrie  lon  les 
pouYoit  leur  demauder  ayant  conclure  que  la  ohose 
ne  seroit  point  de  bonne  consequence  que  aux  yai- 
nes  paroles  de  ceulx  de  Fonsonnay  mais  que  lon 
debvroit  bien  sayoir  que  cest  et  que  quant  a  ce 
que  la  Sgrie  auroit  a  regret  ce  que  ledit  Saule 
ny  seroit  alle.quand  il  fust  premier  arreate  car  ia- 
mais  ne  leur  estoit  este  commande. 

Item  et  aussi  ledit  M.  Calyin  a  remonstre  et 
prie  que  lon  ne  fusse  desplaisant  si  pujs  quil  yeoit 
que  pour  ce  que  lon  luy  yeut  quelque  mal  plusieurs 
murmurent  et  se  destorneot  de  suyvre  la  paroUe  il 
se  retiroit  a  part  sans  plus  seryir:  toutesfois  a  prie 
que  lon  yeuille  aouyr  la  paroUe  de  Dieu  et  les 
laisser  seryir  au  nom  de  Dieu. 

Item  le  dit  Saule  a  fait  les  remonstrances 
quil  ne  luy  a  este  commande  aller  et  quil  yeult 
partout  obeir. 

Mr.  Daignon  a  dict  quil  est  prest  obeir  et 
estre  on  plaira  a  la  Sgrie  et  quil  youldroit  plus- 
tost  beaucoup  soffrir  que  par  luy  yinst  quelque 
troublo. 

Susquoy  est  este  arreste  que  lon  se  tient  aux 
arrestz  faictz  et  dempuys  est  adyise  aoyr  encore 
M.  Galyin  et  ledit  de  Aignon:  il  leur  soit  de- 
mande  que  leur  semble  sus  ce  que  sil  y  torne  et 
il  est  prye  il  sera  grosse  fascherie,  etc.  sil  ny  ya 
pluB  il  sera  tenu  pour  bannys  et  ne  sera  sortir  etc. 
Sont  este  aoys  lesditz  deux  ministres  et  est  este 
entendu  ce  que  Aignon  a  diot  et  presche  et  ladyis 
de  M.  Oalyin  etc.  et  le  tout  entendu  arreste  que 
Saule  aille  a  lussy  et  Aignon  demeurera  icy. 
{Beg.  du  ConseU.  fol  116  v.) 

M ardi  25. 

Les  ministres  Abel,  Bernard  et  Saule  re- 
monstrent  oontre  la  nomination  de  Saule  a  la 
campagDc.  Saule  remonstre  que  sa  sante,  ses  en- 
fans,  sa  femme  de  petite  sante  luy  font  desirer 
rester  icy.  II  doit  faire  un  yoyage  en  France  parce 
que  sa  mere  est  morte  il  y  a  peu  de  temps  et  re- 
cueillir  son  heritage:  il  yeut  obeir  et  seryir  mais  sil 
est  possible  pas  a  lussy.  Arreste  que  lon  se  tient 
a  ce  que  a  este  arreste.  {Beg.  du  ConseU.  foL  118.) 

Jendi  27. 

Calvin  n^assiste  pas  a  la  seance  du  Consistoire, 

Limdi  31. 

On  accorde  a  de  Saule  le  mois  daoust  pour 
aller  en  France.    iBeg.  du  ConseU.  fci.  122.) 

AOUT. 
Jendi  8. 

Consistoire.  lehan  Baudin  de  MantpeUier  ac^ 
euse  d^avoir  ienu  des  propos  seandaleux  sur  la  nais* 


sance  de  J6sus,  sur  le  costume  dans  lequd  U  doU  Hre 
apparu  aux  femmes  apres  la  resurrection  et  sur  Lieu 
manifesle  en  chair,  et  quil  ne  croit  en  aultre  que 
en  celuy  qui  fait  germer  les  bleds  et  florir  les 
yignes  et  que  quant  a  la  saincte  escripture  que 
cestoit  papier  blanc  qui  se  laissoit  escripre  de  tout 
ce  quon  yolloyt.  A  respondu  estre  yray  ....  crie 
a  Dieu  merci  et  ne  y  yolioit  pas  maintenir.    Adyis 

que  Messieurs  en  soyent  adyertis iBeg.  du 

Clonsistoire.)    Calvin  absent. 

Vendredi  4. 

lehan  Baudin  de  Bemiermon  en  Lorraine 
renvoye  par  le  consistoire  pour  avoir  dit:  que  Jesus 
est  un  fantome,  qu'il  est  apparu  aux  femmes  paroe 
qu^il  en  etait  amoureux,  quil  croyoit  tant  seullement 
en  celuy  qui  faisoit  germer  et  florir  les  foins  et 
yignes  et  quil  ne  croyoit  en  aultre,  que  le  papier 
se  laissoit  escripre  quant  lon  parloit  de  la  s.  escrip- 

ture  et  que  ce  nestoit  que  papier Condanmi 

le  II  au  bannissement  perpetuel  et  aux  depens.  (Ar- 
chives  de  Oeneve.    Proces  criminels.) 

Dimanche  6. 

Calvin  hSnit  un  mariage  a  8i.  Pierre. 

Dimanche  13. 

Viret  ecrit  a  Farel  qu'U  est  en  peine  a  cause 
cPOrbe  et  de  Lausanne,  en  suite  des  difficuUes  gue 
leur  suscUe  U  point  de  la  predestination,  en  la  per- 
sonne  de  quelques  tms  qui  ne  Fentendent  pas  bim  d 
qui  ne  veulent  acquiescer  aux  Sdaircissements  qu'on 
Uur  donne.  iPerrot,  Vie  du  Fard  p.  111.  Neuck. 
p.  159.  JBem.) 

—  Commencement  duproces  deServet  iOeuvres 
VIII.  725.  Ep.  1772.) 

Lundi  14. 

N.  de  la  Fontaine  contre  M.  Seryet  pri- 
sonnier.  Sus  la  supplication  de  Nycolas  de  la  Fon- 
taine  contre  ledit  Seryet  detenu  contenant  il  soit 
seminateur  de  grandes  heresies  ia  ponr  icelles  dete- 
nus  et  fuyti&  et  pour  tant  ayoir  faict  partie  contre 
luy  a  supplie  iustice.  Arreste  quil  donnent  par  eecript 
au  S*^  Lieutenant  les  erreurs  et  passaiges  quil  pre- 
tendt  prouyer  contre  luy  affin  il  en  responde  pour 
enapres  suyyre.  {Beg.  du  ConseU.  fol.  183.  Omores 
VIII.  726.) 

MardilS. 

Le  S'  Lieutenant  a  presente  les  responooB  de 
nng  nomme  Michel  Seryet  oharge  de  faulse  doo- 
trine :  diot  qne  il  y  a  plusieurs  interrogations  oontre 
luy  leequeutx  partie  instant  ....  pretendt  proaver 
par  des  liyres  par  leequelz  ibs  pretendent  que  lon 
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le  porra  trouyer  criminel:   ponr  oest  reqniert  eto. 

Arreste  qne  apres (Beg.  du  Canseil.  foh  134.) 

Oeiwres  VIII.  736. 

—  loy  lon  a  aoyt  I.  Orasset  aeryitenr  en 
levesche  sns  ce  quil  reffusa  hier  bailler  largent  du 
prisonnier  SerTOt  es  mains  du  S'  lieutenant.  Et 
anssi  bus  oe  quil  sest  cache  quand  lon  la  demande 
ceana.  Lequel  a  dict  quil  se  caschoit  pource  quil 
navoit  peult  bailler  ledit  argent  au  8'  lieutenant 
daaltant  que  son  maistre  avoit  la  clefz  a  Cursinge. 
Arreate  quil  aoit  mys  en  nng  croton  et  quil  res* 
poode  es  mains  du  lieutenant  tant  de  cela  que 
daultres  choses  ia  par  luy  faictes  (ibid.  fol.  134  v.) 
Oeuvres  Hnd. 

Mercredi  16. 

Carolus  IIL  dux  Sabaudiae  moritur. 

Jeadi  17. 

Icj  eet  este  aoys  M.  Galvin  sns  laffaire  de 
M.  Servet  et  a  propose  plusienrs  faulses  erreurs 
escript  par  ledit  Servet  comment  ses  livres  mons- 
trent  et  davantaige  a  propose  de  Philibert  BerteU 
lier  que  il  a  entendu  pour  le  processz  que  il 
se  mesle  de  parler  en  excuse  et  couverture  de 
ceulx  que  ledit  Seryet  a  yoln  nommer  conscies 
de  son  liyre.  Item  et  a  propose  quil  ne  se  yeult 
pas  excuser  dhayoir  loe  a  son  seryiteur  Njcolas 
de  faire  partie  contre  ledict  Seryet  et  de  yoloir 
snjyre  comment  celluy  quil  veult  bien  estre  contre 
Iny  partie.  Snsquoy  est  declaire  que  lon  suyye  le- 
dit  prisonnier  et  affin  qne  myeulx  luy  puyssent 
estre  remonstres  ses  errours,  M.  Calyin  et  quel  il 
vouldra  ayecques  luy  pnyssent  assister  ayecque  le- 
dit  Nycoias  a  ses  responses  et  remonstrer  ses 
erres  et  les  passaigee  pour  prouver.  (Beg.  du  Con" 
seU.  fol.  135.)     Oeuvres  VIIL  742. 

Dimanche  20. 

Calvin  henU  deux  tnariages  et  baptise  deux  en- 
fatUs  a  S.  Pierre. 

Londi  2L 

Icy  est  este  parie  de  Michiel  Seryet  detenns 
pour  cas  dheresie:  daultant  que  le  cas  emporte 
beaucoup  an  faict  de  la  crestiente:  arreste  que  lon 
snyye  a  faire  son  prooess.  Et  oependant  que  lon 
escripye  a  Yienne  de  scayoir  pourquoy  il  eat  este 
detenu  et  comment  il  est  sorty  et  dempuys  les 
chosee  assemblees  qne  lon  en  escripye  aux  seigneurs 
de  Berne  de  Basle  de  Zurich  de  Chaufnses  et  aul- 
tres  eeglises  des  Buysses  ponr  les  en  advertir  a 
plain. 

Icy  mesme  est  yene  nne  lettre  de  Arnollet 
qnil  touohe  qne  Gnill.  Onyrod  a  corrige  le  der- 


nier  liyre  dudit  Michiel  et  puys  parle  sns  Iny.  Et 
est  arreste  que  lon  repetisse  ledit  Seryet  et  Iny 
fault  monstrer  ladite  lettre  si  la  recognoist  et  lin- 
terroger  sus  ioelle.  Et  si  lon  trouve  que  Onyrod 
soit  saichant  dudict  livre  il  soit  pris  et  detenn  qnil 
en  responde.  (Beg.  du  ConseU.  fol.  136  i;.)  Oeuvres 
VIII.  751. 

Jendi  24. 

Michiel  Seryet.  Est  este  vehue  sa  supplica- 
tion  et  sus  icelle  est  arreste  quil  continue  a  ses 
responses  et  faire  son  proces  et  y  soit  sadicte  sup- 
plication  inseree.  {Beg.  du  Conseil.  fd.  139.)  Oeuvres 
VIIL  771. 

Mardi  29. 

Pierre  Velbent  detenu  pour  heretique.  Ayant 
yen  le  procepz  dudit  Pierre  Vulbent  (sic)  a  este 
condampne  a  estre  brusle  a  Pigney  comme  est  con- 
tenuz  en  laultre  livre.    (Beg.  du  Cjonseil.  fol.  142.) 

Jendi  3L 

Consistoire.  Le  S'  lehan  Philibert  Bona.  Le- 
quel  a  este  inquis  quon  volloyt  scayoir  si  nestoit 
pas  en  bonne  volunte  de  recopvoir  la  prochaine 
cene  et  oster  toute  rancune?  A  dict  quil  est  en 
bonne  deliberation  pour  le  temps  quest  a  yenir 
pour  quelque  inimitie  quil  az  avec  quelcun  et  sur- 
tout  du  secretaire  Bertellier  et  de  la  Mare  et 
que  la  chose  en  est  devant  Messieurs.  A  la  reste 
sus  les  admonitions  que  M.  Calvin  luy  a  faictes 
que  lon  se  contente  de  ce  pour  le  presont.  Advis 
qnil  Boit  exorte  que  la  cene  ne  luy  ayoit  pas  este 
deffendue  pour  ce  quil  dict  mais  pour  les  insoUen- 
ces  quil  en  a  faict  antrefois  ici  et  cela  estant  faict 
sera  mis  en  liborte.  A  respondu  quil  est  en  bonne 
deliberation  de  yivre  avec  chascun  en  bonne  union 
et  paix  au  bon  voiloyr  de  Messiours.  Aultre  advis 
que  yoyant  quil  ne  se  yeult  entierement  confesser 

quon   le  laisse  ainsi  comme  il  est  et  estoit 

A  la  fin  a  recogneu  entiorement  et  a  requis  de 
prendre  le  tout  a  la  bonne  part  et  par  ainsi  lon 
sest  contente.    {Beg.  du  Consfstoire.) 

—  Le  yiguyer  ou  carcerier  de  la  yille  de 
Vienne.  Sus  ce  qui  a  apporter  des  lettres  du  con- 
seilz  et  parlement  de  Vienne  par  lesquelles  il  prie 
restituer  M*  Michel  Servet  dict  Villeneufve  medi- 
oin  lequel  est  exchappe  de  leurs  prisons  et  lequel 
avoit  este  condampne  a  estre  brusle  et  ses  liyres 
pour  ayoir  seme  faulce  doctrine  au  contenuz  des 
lottres  et  sentences  qui  hont  enyoye  la  copie:  le- 
quel  est  maintenant  prisonnier  ioy  pour  semblable 
cas.  Et  estant  ouy  ledit  yiguyer  et  capitaine  leu 
et  entendu  lesdites  lettres  et  sentences  a  este  sus 
oe  ordonne  et  arreste  qne  apres  digne  on  alle  faire 

85* 
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jrespondre  et  soayoir  bub  cella  que  ledit  yiguyer  a 
propose  et  que  paisBe  parler  a  luy:  aussi  que  soit 
esoript  une  lettre  gracieuse  comme  nous  ne  le  pou- 
vons  rendre  mes  que  en  sera  faiote  bonne  iustice. 

Ledit  viguyer.  Lequel  a  requis  aussi  quil 
plaise  a  Messieurs  de  luy  faire  tant  de  bien  de  enquerir 
aveo  ledit  detenuz  pour  scavoir  sil  est  excbappe 
par  8on  conge  ou  aultremeDt  et  de  cella  donner 
attestations  en  forme  comme  apartient.  Arreste  que 
sa  requeste  iuy  soit  oultroyee.  (Beg.  du  Conseil.  fol. 
143.)     Oeuvres  VIII.  787. 

8EPTEMBRE. 
Samedi  2. 

8u8  ce  que  hier  par  resolution  de  Conseilz 
Messieurs  arrestarent  que  aotendu  les  raisons  et 
ezcuBes  de  PhilibertBertellier  lequel  auroit  prier 
de  luy  donner  liberte  de  recepvoir  la  saincte  cene: 
oe  que  fust  faiot  et  arreste  non  obstant  les  choses 
et  remonstrances  faictes  par  le  8^^  Oalyin:  leqnel 
non  obstant  le  commandement  a  luy  faict  ne  veult 
oonsentir  a  cela  alleguant  pIuBieurs  raisone :  veu  que 
leditBertellier  na  point  obayr  au  CouBistoyre  ny 
a  point  obtenu  reconcilliation  et  liberation  deux  oe 
que  doibt  estre  faict  iouxte  les  ordonnances  et  es- 
dict  sur  ce  passez  et  faiot  auxquelz  il  ne  veult  oon- 
trevenir:  et  quil  mouroit  plustost  que  de  endnrer 
oella  contre  sa  conscience:  requerant  de  considerer 
en  laffaire  et  ne  le  force  mes  le  supporte  en  cella 
et  appelle  et  ouyr  Messieurs  du  Consistoyre  pour 
estre  advertir  dudit  afiPaire.  Arreste  que  lon  se  tient 
a  larrest  de  hier  sur  ce  faict:  ce  maintenant  neant- 
moings  jl  sera  bon  de  admonester  ledit  Bertellier 
si  se  pourroit  astenir  de  la  prendre  et  recepvoir 
pour  le  present  et  que  cella  Boit  &iot  partiouliere- 
ment.    {Eeg.  du  ConseU.  fol.  145.) 

—  Au  oommenoement  du  mois  de  8eptembre 
il  y  a  eu  un  grand  trouble  en  ceste  eglise  dautant 
que  Ph.  Bertellier  a  cause  de  sa  rebellion  a 
lencontre  du  Consistoire  estant  excommunie  et  prive 
des  sacremens  obtint  absolution  de  MeBsicurs  sans 
quo  ledit  Consistoire  fut  ouy.  A  quoy  s'opposerent 
les  ministres  declairans  tous  dung  acoord  que  ne 
pouvoyent  admectre  ny  luy  ny  ses  semblables  a  la 
oene  iusques  a  ce  que  le  consistoire  eut  cogneu 
de  sa  repentance  et  leut  absoutz.  Et  que  lordre 
de  leglise  portoit  que  au  consistoire  appartint  la 
cognoissance  pour  deffendre  ou  admectre  a  la  oene 
du  seigneur  et  non  a  Messieurs.  (Beg.  de  la  Vener. 
Comp.  B.  15.) 

—  Les  deuxMarsac  hruUs  aLyon  (^.1793). 

Dimanche  3. 

M*  lehan  Calvin  publiquement  en  ohaire,  au 


mesme  sermon  que  la  oene  fut  administree  protesta 
quil  ne  recevroit  nullement  uog  tel  rebelle  a  la  cene 
et  quil  nestoit  point  aux  hommes  de  le  oontraindre 
a  cela.  Ce  que  empescha  ou  bien  Messieurs  furent 
incitez  dempescher  le  dit  Bertellier  de  sy  presen- 
ter.     (Beg.  de  la  Vener.  Comp.  B.  16.) 

Lnndi  4. 

8us  ce  que  a  cause  de  ce  que  Messieurs  avoient 
libere  a  No.  Philibert  Bertellier  de  recepvoir  la 
oene  ou  non:  M.  Calvin  a  faict  responce  samedi 
passe  que  ne  feroit  riens  et  enoore  hier  il  en  pre- 
chaz  a  8.  Pierre  et  dict  aussi  que  ne  feroit  rienB 
et  mesme  que  le  consistoire  ne  len  cogneut  et  qni 
ne  voUent  pas  aller  oontre  les  editz:  et  apresavoir 
debattu  laffaire  pour  ce  que  aulcungs  font  difficulte 
que  les  editz  ne  pourtcnt  pas  que  puissent  deffendre 
la  oene  et  que  les  editz  escripts  par  M.  Trolliet 
double  par  luis  sus  loriginal  eBcript  par  le  seore- 
taire  Ruffi  nest  pas  conforme  audit  original  etc. 
A  oBte  arreste  que  lon  cerche  ledit  original  et  que 
M.  le  syndicque  Darlod  aye  charge  de  les  foire 
cerohe  du  seoretaire  par  les  papier  de  Ruffi.  (Btg, 
du  ConseU.  fol.  146.) 

Mardi  6. 

ProcexB  de  Michiel  8eryetu6  detenuz.  loy  a 
este  mis  en  ayant  que  le  8'  ministre  Calvin  a 
baillie  des  articloB  en  lattin  prins  des  principallea 
sentenoes  du  livre  dudiot  8eryetus  sus  lesquelleB 
le  diot  8eryetus  a  respondu  aussi  en  lattin  et 
auBsi  que  ledit  8'  CaWin  a  replioque  dessus  et 
pour  en  faire  une  fin  qui  seroit  bon  de  donner  oharge 
au  ^*"  tresorier  general  de  pourter  laffaire  aux 
eoclises  pour  avoir  conseils  bus  oella.  Arreste  que 
lon  voye  le  procexs  seant  dedans  et  lesdiotB  articles 
et  responses  et  que  M''  le  troBorier  attende  ung 
peult  {Beg.  du  ConseU.  fd.  147.)  Oeuvres  VIIL 
796. 

Jendi  7. 

Les  ministres  tant  de  la  ville  que  des  villages 
oontre  Phil.  Bertellier. 

8ur  ce  que  lesditz  ministres  hont  faiot  tant  ge- 
nerallement  que  particulierement  plusieurs  protes- 
tations  et  exortations  de  ne  pouvoir  bailler  la  cene 
ni  les  sacremens  a  Ph.  Bertellier  iusques  il  are 
este  reconoillie  vers  eux  iouxte  les  ordonnanoes  aux- 
quelles  ilz  ne  veullent  oontrevenir  mais  ayment 
plustost  mourir  ou  endurer  bampnissement  ou  aul- 
tres  tormentz  avant  que  Boffrir  cella  tant  de  luj 
que  de  telz  ses  semblables  et  de  oontrevenir  aux 
ordonnances  et  a  ce  que  leurB  a  este  balliez.  Et 
plusieurs  aultres  admonicions  tropt  longues  a  icy 
reciter  eto.  8ur  quoy  apres  avoir  bien  entenda  le 
tout  a  este  ordonne  que  il  leur  Boient  faictoB  bonnes 
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remonstrances  de  ce  que  hont  dict  a  catise  quilz 
hont  dict  que  se  feroyent  piustOBt  mourir  et  les 
anltres  bampnir  que  de  endure  cella  veu  que  le 
magestral  est  fidelle  et  qui  ne  leur  a  point  baillir 
de  occatione  et  qui  ne  leur  advienne  plus  de  parler 
aiosy.  Et  quant  au  reste  que  il  Backent  respondre 
et  monstrer  le  passaige  des  editz  de  quoy  il  se  pre- 
tendent  ayde  et  cella  estre  de  leur  office  comme  il 
alleguent.    {Reg.  du  QmseU.  fol.  147  b.) 

—  Le  7*  iour  de  Septembre  les  ministres  de 
la  yille  ezcepte  M.  OaWin  allerent  pardevant  Mes- 
Bienrs  pour  faire  la  mosme  protestacion  quayoit  £aite 
ledit  Oalyin  et  declairerent  quil  ne  leur  estoit 
licite  de  £aulBer  leur  Bcrment  qui  estoit  de  maintenir 
lordre  couBtitue  en  ccBte  eglise  Bolon  la  parole  de 
Dieu  et  comme  moBme  les  ordonnances  de  MessieurB 
le  portoient.  Mesdits  Beigneurs  resppndirent  quilz 
ne  youloient  rien  innoyer  en  leurs  ordonnances 
mais  youloient  que  ce  qui  estoit  contenu  en  ioelles 
demoura  ferme  et  inyiolable  et  baillerent  auxdits 
ministres  le  liyre  de  leurs  ordonnances  pour  yisiter 
les  articles  concemans  ce  fait.  {Beg.  de  la  Ven. 
Cmp.  B.  16.) 

—  Viret  ayant  appris  par  lettre  de  Oalyin 
en  quel  estat  CBtoit  leglise  de  Geneye  et  dans  quel 
danger,  dit  a  Farel  quil  luy  prenoit  enyie  dy  cou^ 
rir,  quil  sayoit  bien  que  la  chose  nagreoit  a  tous 
mais  ne  bo  soucioit  de  lenyie  des  hommes.  Beze 
est  aussi  d'ayis  queux  deux  y  aillent  pour  soutenir 
Galyin.  {Ferrat,  Vie  de  Farel  MS.  de  Neuchdtd 
p.  111,  de  Beme  p.  160.) 

Vendredi  8. 

loy  sont  este  aoys  Iob  ministres  de  la  parole  de 
Dieu  sur  ce  que  leur  estoit  dernierement  charge  a 
canse  du  passage  des  editz  sus  la  facon  de  bailler 
la  saincte  cene  ot  a  quel  et  par  quil  elle  doibt  estre 
deffendu  etc.  Lesquelz  apres  lougues  remonstran- 
ces  hont  donne  leurs  responses  par  CBcript  desquelles 
a  faict  lecture  M.  Oalyin:  lon  a  remys  a  reyeoir 
le  faict  a  Lungdi.    {Beg,  du  ConseU.  fol.  146  v.) 

Mardi  12. 

Les  ministres  et  de  lafiaire  de  la  cene:  louxte 
les  precedens  arrestz  est  este  parle  et  traicte  des 
passages  sub  ladmonicion  de  la  cene  desquelz  est 
este  contenoion.  Et  est  este  faicte  lecture  des  or- 
donnances  ca  deyant  faictes  escriptz  et  passees  par 
le  general  et  apres  cela  de  la  response  par  les  mi- 
nistres  bub  cela  donnee.   {Beg.  du  ConseU.  fci.  151 1;.) 

Jendi  14. 

Consistaire.  Andre  de  Ohasteau  appelle  pour 
avoir  dict  des  propos  que  quand  on   chante    des 


pseaumes  on  luy  rompoit  la  teete  et  que  il  luy  sem- 
bloit  que  lon  ouyt  les  prestres  daultreffois  et  aultres 
parolles.  II  confeBse  bien  avoir  blaspheme  et  failly 
et  que  quant  aux  pseaumes  il  ne  dict  point  les  pa- 
rolles.  Adyis  que  les  tesmoings  soient  appellez  et 
que  le  papier  quil  a  baille  touchant  Servetus  soit 
remys  es  mains  de  Messieurs.  (Beg.  du  CansiS' 
toire).     Calvin  abseni. 

—  Cranmerusin  vincula  coniectus  {JEp.  1783). 

Vendredi  15. 

Sus  ce  que  M.  Abel  accompaigne  de  M.  laques 
Bernard  de  la  part  de  tous  les  ministres  tant  de 
la  yille  que  des  yillages  hont  sollicite  la  yidange 
des  pasBaiges  dernierement  proposes  et  restans  en 
suspendt:  arreste  que  lon  remecte  lafiaire  a  lungdi 
a  y  faire  yuydange  et  ce  pendant  lon  doibge  faire 
commendement  a  M.  Oaiyin  que  attendant  telleL 
yuydange  il  doibge  prescher  et  faire  son  office. 
{Beg.  du  Conseil.  fol.  147  v.) 

—  M.  Beryetus.  Sus  la  supplication  de  Mi- 
chiel  Beryet  se  plennant  des  prisons  et  des  poulz 
et  de  luy  proyoitre  de  advocat:  Est  este  arreste  que 
lon  Iny  face  faire  des  chauses  et  yestemens  neoes- 
saires  a  ses  despens  et  que  lon  luy  communique 
les  replicques  do  M.  Oalyin  et  sil  rescript  quel- 
que  chose  il  soit  monstre  aM.  Oalyin  mais  dem- 
puys  ne  soit  plus  monstre  a  Beryet  mais  renyoye 
comment  ia  est  resolu  {ilnd.)  Oeuvres  VIII.  798. 

Dimanchc  17. 

Lascus  cum  170  sociis  Angliam  relinquit.  {Ep. 
1783.) 

Lundi  18. 

Bertellier.  Icy  est  tenu  propos  du  different 
quoBt  este  cy  deyant  a  cause  du  reffiis  de  la  cene 
et  de  scayoir  si  le  conseil  porra  commander  que 
lon  baille  la  cene  a  celluy  qui  la  requerra  en  con- 
seil  sans  quil  aye  monstre  sa  ropentance  en  consis- 
toire.  La  plus  grand  yoix:  se  tenir  aux  editz  com- 
ment  lon  a  oa  devant  faict  {Beg.  du  Canseil.  fol. 
156.) 

—  Icy  est  propose  comment  Beryet  prison- 
nier  a  rendu  les  proces  communiques  ayecques  cer- 
taine  response  apres  laquelle  il  demande  que  si  M. 
Oalyin  escript  encore  quelquechose  quil  luy  soit 
communique.  Arreste  quil  soit  monstre  audict  M. 
Oalyin  et  dela  en  soit  faict  iouxtc  le  demier  ar- 
rest.    {Beg.  du  Canseil.  ibid.  Oeuvres.  VIII.  801.) 

119. 

Icy  est  parlede  Michel  Beryet  et  est  monstre 
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06  qnil  esoript  sur  lee  responseB  de  M.  Oalvin  et 
le  toutveu  est  arresteque  lon  escripveaux  esglises 
de  Berne  de  Zurich  do  Cbaffuze  et  de  Basle  pour 
avoir  sus  cela  leur  advys  et  y  soit  envoye  un  guedt 
de  pied  («.  s.). 

Dimanche  24. 

Calvin  marie  deux  couples  a  8.  Pierre. 

OCTOBRE. 
Dimanche  L 

Maria  Tudor  coronatur. 

Tendredi  6. 

Predicanten  hie  denen  Ton  Jannff  vff  begar 
jr  meinung  Serveti  halb  ze  schryben.  Befohlen 
Serveti  handlung  zu  besichtigen  das  beschechen 
sy  alleweg  gut  vrsach  habind  damit  das  h.  wort 
gottes  alleweg  geufnet  und  alle  secten  dem  zuwider 
yerhlittet  vnd  vszghriittet  werden.  {Bemer  BathS' 
Manuale.) 

Mardi  10. 

Bus  la  requeste  de  Michel  Servet  de  luy  don- 
ner  audience  et  de  le  vestir  pour  le  ohanger  et 
contre  le  froid:  arreste  que  le  or.  Syndic  Darlod 
et  R  o  s  e  t  7  allent  et  que  le  sindic  Darlod  face  faire 
les  vestemans  necessaires.  (Eeg.  du  Conseil.  fdl. 
162  V.)    Oeuvres  VIII.  807. 

Jendi  12. 

Flusieurs  imprimeurs  sont  traduits  devant  le  con- 
sistoire  pour  avoir  imprimS  des  almanachs  et  pallet- 
tes  selon  la  papisterie  chose  deffendue  par  Messieurs 
.  .  .  Advis  quon  les  remette  devant  Messieurs  .  .  . 
et  que  cest  un  sacrilege  et  que  Ihonneur  de  lesus 
Christ  en  ceste  pallette  est  transfere  a  la  vierge 
Marie :  adioustant  que  y  est  escript  quil  est  imprime 
a  Lion  et  oest  a  Geneve.    {Reg.  du  Consistoire.) 

Jeudi  19. 

Consistoire.  Un  nommS  Vulliodi  est  accusS 
d*avoir  dit  que  avant  que  Calvin  fusse  en  oeste 
ville  lon  beuvoit  de  bon  vin:  encore  feroit  on  pour 

3nil  sen  seroit  alle  au  dyable.  Item  que  ses  pre- 
icans  avoient  aporte  ung  dieu  que  les  iuifs  avoient 
refuse  et  que  y  nestoit  que  ung  dieu  invisible  .  .  . 
II  auraii  aussi  dii  que  si  JSsus  a  etS  crucifie  ce  fut 
parcequ^U  ne  pouvait  pas  ^Schapper,  et  encore:6i  tous 
ceulz  qui  ne  croient  en  Jesus  Christ  estoient  damp- 
nez  y  auroit  grande  place  en  paradis.  L*acci4s6  nie 
une  partie  de  ces  propos  et  demande  pardon  pour  les 
auires.  Le  26  la  chie  lui  est  dSfendue  et  luirmSme 
renvoyS  devant  le  conseU.    {Iteg.  du  Consistoire.) 

~  laquemoz  lernoz  gued  revenu  dallemagne 


devers  les  Eglises  ponr  avoir  oonseil  en  laflbire  de 
Servet  a  apporte  des  lettres  de  Beme  de  Zurich 
de  Chaffuse  et  de  Basle.  Arreste  quon  les  trans- 
late.    (Reg.  du  ConseU.  fol.  165.)  Oeuvres  VIII.  807. 

Vendredi  20. 

Ayant  receu  des  lettres  des  exoellentz  seigneurs 
de  Zurich,  de  Basle,  de  Shaffuze  et  de  Berne  aussi 
que  les  ministres  en  hont  escript  leurs  advis  contre 
Michiel  Servetus  et  iceluy  entendu:  arreste  de 
voir  plus  amplement  sur  ledict  aff^ire.  {Beg.  du 
ConseU.  fd.  166.)     Oeuvres  VIII.  823. 

Dimanche  22. 

Oalvin  marie  trois  couples  a  S.  Pierre. 

Londi  23. 

Servetns.  Sur  ce  que  pour  ladvis du Conseibs 
avoit  este  envoye  lacquemoz  Gernoz  pour  avoir 
advis  et  conseilz  des  ministres  des  Esglises  dessos 
ses  responses:  lequel  Gernoz  a  rapporte  lesquels 
advis  et  a  refferez  que  Messieurs  de  Zurich  nont 
point  vollut  recepvoir  dargent  de  luy  et  luy  laisser 
riens  poyer:  Arreste  qui  luy  soit  laisse  ledict  argent 
pour  son  vin  et  adventaige. 

Ayant  faictes  lecture  des  advis  et  conseilz  des 
Esglisses  de  Berne  de  Churiz  de  Basle  et  Saffuze 
a  cause  des  faulce  erreur  et  articles  mis  en  avant 
par  Michiel  Servetz  oontre  la  Trinite  et  saincte 
unite  du  pere  filz  et  sainct  espritz  et  aultres  erreurs, 
lesqueulx  par  leur  susdict  advis  trouvent  eetre  &a]x 
et  sematteurs  de  faulce  doctrine  et  bien  dangereoi 
de  troubler  lesglisse  de  nostre  Seigneur  et  reforma- 
tion  de  levangille.  Sur  quoy  a  este  arreste  Qae 
lon  le  alle  faire  respondre  digne  [lisejg:  apres  i^ner] 
et  remeotre  a  dire  droyt  et  luy  soit  baillie  poor 
garde  lehanton  Genod  et  Pierre  Costel,  et  qne 
a  ieudi  le  Conseilz  soit  demande  sous  le  serment 
pour  en  faire  iugement.  (Beg.  du  ConseiL  fci.  168.) 
Oeuvres  VIII.  823. 

—  (SSance  apris  diner.)  Appres  avoir  entendn 
les  responces  avant  mises  et  larrest  auiourdhny 
faictz  ensemble  ladvis  des  seigneurs  ministres  des 
Eglises  lon  a  refferus  ledict  inquis  Michel  Servet 
a  ouyr  la  bonne  volunte  de  messieurs  et  dire  droict 
de  iour  a  iour.  (Reg.  du  ConseU.  fol.  169.)  Oeuvres 
VIIL  826. 

Jendi  26. 

Consistoire.  Francois . . .  (?)  et  LoyB  le  pelle- 
tier  contre  lehan  Collinet  Bosson  magister. 
Inquis  ce  quilz  scavent  dune  epistre  que  lediotCoI' 
linet  a  eu  escripte  laquelle  on  a  eu  entendu  qne 
ledict  Franoois  a  eu  receu  et  cest  la  coppie.  A 
dict  quil  est  vray  et  queledictBosson  la  eu  dang 
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Qomme  M*  Leqnes  (?)  leqnel  du  present  est  en 

068te  yille.    Lesqueulx  luy  ont  soustenn  quil  lenr 

avoit  dict  que  ledit  M*  Leques    layoit  translatee 

du  latin  en  francojB.    Dict    CBtre    vray   quil  leur 

dict  allors  quil  avoit  une  lettre  que  quelque  passant 

par  ceste  ville  allant  en  France  luj  avoit  laiese:  la 

dicte  epistre  que  Castallion  avoit   entrepris    la 

£Eure  imprimer  sur  la  bible  quil  avoit  traduyct.   Item 

luy  ont  maintenu   quil   a  eu   tenu   propos   dudict 

Castallion  que  lon  luy  avoit  faict  tort  en  ceste 

ville  et  aultres  propos.    Advis  quon  lexorte  de  con* 

feescr  son  intention    et  la  dedaration  des  lectree 

quil  a  eu  envoye  au  frere  estant  priBonnier  a  Lyon 

qui  a  este  brusle  a  Yillefranche  DenyaPelloquin. 

A  la  fin  a  voUu  floretter  lesposition  sans  termea  et 

que  ceulx  qui  ont  dict  et  escript  par  similitude  de 

ceulx  qui  vont  detractant  de   luy   sont  acribes   et 

phariaiens  qui  ont  dict  quil  estoit  ung  Geronyme 

et  quil  frequentoit  avec  des  porceaux.    Bemonstre 

que  les  dicta  povree  prisonniers  qui  oot  este  executes 

ont  escript  que  iamais  nauroyent  ennemis  ny  diables 

qui  les  a  autant  scandallises  et  ebranles  de  la  foy 

et  aultres   fausses  doctrines  de  ses  complisses  en 

nug  passage  qne  si  lon  avoit  mesdict  de  ceulx  qui 

freqnentent  avec  luy:  il  les  estimoit  moindre  que 

le  plus  meschant  du  monde.    Advis  que  on  le  re- 

mette  dici  a  la  cene  pour   senquerir  du  cas  plns 

oultre  et  oependant  lon  regardera  sur  sa  fasson  de 

iaire.    iBeg.  du  Consistaire,) 

—  loy  est  este  parle  dn  proees  deMichielBer- 
vet  prisonnier  et  veu  le  sommaire  dycelluy  le  rap* 
port  de  cenx  esquelz  lon  a  consulte  et  considere 
les  grands  erronrs  et  blaffemes  est  este  arreste.  II 
Boit  oondampne  a  estre  mene  en  Champel  et  la  estre 
bmsle  tout  yjfz  et  soit  exequute  a  demain  et  ses 
livres  bmsles.    (Beg,  du  CkmseU.  fci.  169  i;.) 

Vendredi  87. 

Sus  ce  que  maistre  laques  Bernard  est  este 
aoys  et  dict  que  Seryetus  parleroit  volontier  aM. 
Calvin  ce  quil  a  dict  audict  Calvin  mais  il  ny 
osa  aller  sans  le  voloir  du  conseil  par  quoy  y  a  re- 
quys  y  adviser:  arreste  quil  y  puisse  aller  avecques 
les  Srs.  Corna  et  Bonna.  {Beg.  du  Conseil.  foi. 
170.) 

—  Yendredi  27  ionr  dootobre  Messienrs  ayant 
reoen  ladvis  des  Eglises  de  Beme  Basle  Znrioh  et 
Chafonc  tonohant  le  faict  de  Seryetoondamnerent 
ledict  Servet  a  estre  mene  en  Champey  et  la  estre 
bnisle  tont  yit  Oe  qne  fut  fiuet  sans  qne  ledict 
Servet  a  sa  mort  ait  donne  anonn  indice  de  re- 

rtanoe  de  ses  errenrs.    (Beg.  de  la   Vin,  Comp. 
fcL  170 


Dimanche  29. 

Lascus  agpeUit  Elsenoerae. 

Lnndi  30. 

Tissot  fait  Tinventaire  de  Vargent  etc.  de  Ser* 
vet.  Farel  demande  que  le  proees  de  Servet  soit 
imprimS,  ce  qui  est  ajoume.  Calvin  demande  com- 
munication  des  avis  des  Eglises  WAUemagne  et  resti- 
tution  des  livres  pretSs  a  Servet  {Beg.  du  ConseU. 
fol.  171.)  Oeuvres  VIII.  831. 

—  Vermigli  arrive  a  Strasbourg.  (Ep.  1783. 
1842.) 

—  Jaedbus  Sturmius  moritwr. 

—  Sus  ce  que  M*  G.  Farel  faisant  remons- 
trance  de  laffaire  de  Servet  et  requerant  adviser 
que  ses  faictz  et  condicion  soit  mys  en  publicqne 
en  lumiere  et  imprime  ou  advisera.  Sus  ce  quoM. 
Calyin  a  propose  les  livres  qne  pryst  cheu  les 
libraires  ponr  bailler  aSeryetus  lesquelz  Serye- 
tus  a  gaste  etc.  item  et  les  despens  faictz  contre 
luy  que  lon  remys  a  fin  de  canse  que  tont  il  de* 
mande  soit  restitue  etc.  item  a  requis  quil  plaise 
luy  monstrer  ladvys  des  ministres  dallemaigne  etc. 
Arreste  que  les  letres  luy  soyent  monstrees  et  les 
dicts  despens  et  livres  luy  soyent  rendus  et  poyes. 
{Beg.  du  ConseU.  fd.  171.) 

NOVEMBRE. 
Mercredi  L 

Farel  prtche  a  Geneve.    (Boget  IV.  134.) 

—  M*  Farel  feit  nng  sermon  anqnel  il  ex- 
horta  et  redargua  grandement  la  jennesse  dont 
anlcnngs  estans  offensez  meemes  qni  nestoient  pre- 
sens  au  sermon  teirent  leur  plainte.  (Beg.  de  la 
Comp.) 

Jendi  8. 

8ns  le  livre  presente  par  L  Girard  a  impri- 
mer  et  qnil  requiert  Inv  donner  licenoe  imprimer 
des  sermons  de  M.  Calyin  qne  a  presente.  Est 
este  parle  des  seanlmes  transmnes  par  M*  Loys 
Bonrgois  dn  chant  aultrefoys  chante  etc.  et  de 
la  refformation  dyoenlx.  Et  sus  le  tont  est  este 
arreete  qnant  dn  livre  presente  Iny  en  doibge  par- 
ler  a  M.  Calvin  ponr  en  entendie  qne  cest  et  qne 
qnant  anx  pseaulmes  ohangez  qne  lon  retome  anx 
premiers  et  soit  dict  an  chantre  et  a  leseolle  qne 
des  changez  chantz  lon  les  reprenne  et  qne  lon 
ohante  oomment  lon  faysoit  devant  ledit  ohange* 
ment.    {Beg.  du  ConseU.  fol.  172  v.) 

Vendredi  8. 

Pierre  YeratCFtfma)  lehan  Balard  FrancoiB 
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Ohabod  et  aultres  contre  M.  Guill.  Farel.  Sub 
ce  que  oeulx  la  et  plusieurs  aultres  par  lorgane  de 
lehan  Balard  le  ieune  hont  propose  que  mercredi 
dernier  M®  Farel  a  preeohe  publiquement  que  la 
ieunesse  de  ceste  cite  sont  pires  quo  brigands  meur- 
triers  larrons  paillards  attaistes  (athees)  et  aultres 
eto.  a  grands  iniures  des  enfans  de  la  ville:  pour- 
quoy  il  en  demanderent  iustice  et  que  si  lon  ne 
yeult  icy  en  congnoistre  que  lon  leur  donne  conseil 
des  deux  centz  etc.  et  cependant  il  font  partie  con- 
tre  luy  sil  est  en  la  cite  et  sil  ny  est  que  lon  leur 
permisse  quil  le  puyssent  bujvvq  aillours  pour  en 
avoir  iustice.  Arreste  que  si  ledit  M^  Guillaume 
sen  est  alle  que  lon  escripve  a  Neufchastcl  ou  il 
est  quil  y  a  plaintiffz  en  ceste  cite  de  plusieurs  dy- 
oelle  dhavoir  prescbe  quelque  chose  contre  eulx  et 
les  prier  le  envoyer  icy  pour  en  respondre.  Ce- 
pendant  le  B'  Lieutenant  et  le  procureur  general 
avec  le  secretaire  Beguin  porront  prendre  les  in- 
formations. 

Sus  ce  que  M.  Oalvin  a  icy  rapporte  le  livre 
que  luy  avoit  communique  M.  le  Syndicque  Dar- 
lod  que  M®  lehan  Girard  imprimour  a  presente 
pour  imprimer  et  cequil  a  rofferuestre  imprimable: 
arreste  quil  soit  imprime  excepte  ce  que  se  doguise 
que  se  porroit  seulement  imprimer  sans  mettre  im- 
prime  a  Geneve.    iBeg.  du  Conseil,  fol.  174.) 

—  Bapport  sur  hs  livres  prites  a  Servet  et  sur 
la  somme  a  payer  aux  libraires.  (Vovr  au  Tome 
rill.  832.) 

—  Sus  ce  que  Ph.  Berthelier  est  tousiours 
instant  pource  que  nonobstant  le  reffus  a  luy  faict 
de  la  Oene  par  les  ministres  il  luy  doibge  estro 
oommunique  pour  plusieurs  raisons  par  luy  enon- 
cees  sus  ce  est  arreste  que  pour  vuider  cella  le 
deux  cents  soyt  assemble  mardi  prochaien. 

—  Cranmer,  Jane  Oray  et  GuUford  Dud- 
ley  sont  condamnSs. 

Dimanche  5. 

Calvin  marie  deux  coupUs  a  8.  Pierre. 

Mardi  7. 

Icy  sont  este  appelle  les  Srs.  ministres  et  con- 
sistoire  et  leur  est  este  remonstre  que  quand  a 
quelcung  soit  en  conseil  remonstrances  soit  pour 
paillardise  ou  aultre  ne  sera  ia  besoing  quilz  se 
presentent  au  consistoire  sinon  que  le  conseil  les 
y  renvoye:  car  le  conseil  veut  avoir  la  derniere 
cognoissance.  Item  et  aussi  quant  a  la  cene  lon 
entendt  proposer  en  cooseil  que  la  cene  se  doibge 
bailler  a  quelcung  cela  debvra  avoir  lieu  sans  en 
retoorner  en  consistoire.    A  quoy  leadits  ministres 


et  oonsistoire  hont  respondu  quil  ne  veulent  point 
deshobeir  ny  oster  ny  se  adiuger  point  de  auctorite 
plus  que  la  Seigneurie  leur  vouldra  bailler.  Mais 
il  prient  que  les  ordonnances  et  status  icy  devant 
par  la  seigneurie  soyent  observes  et  quil  playse 
quon  aye  advys  a  la  responce,  H  en  hont  donne 
par  escript  et  quelle  soit  lisue.  Arreste  que  lon 
remonstre  les  affaires  en  paix  au  conseil  des  deux 
cens  affin  y  avoir  bon  advys.  {Beg.  du  ConseU.  fd, 
175.) 

—  Oonseii  des  deux  cens.  Icy  en  oonseil  des 
200  sont  este  propose  les  deux  pointz  et  passaiges 
et  sont  este  demande  lesditz  ministres  et  consistoire 
lesquoulx  sont  esto  aoys  sus  lesditz  pointz  et  le»- 
queulx  apres  grandes  remonstrances  par  lorgane  de 
M.  Oalvin  hont  faict  lecture  des  remonstrances  ia 
donnees  par  escript  le  huyt  de  Septembre  demier 
passe  et  hont  requis  avoir  bon  advis  que  lordre 
dubst  et  que  Ihonneur  de  Dieu  soit  garde  et  de  ne 
changer  point  les  choses  que  lon  oongnoist  estre 
bonnes  et  sainotes  puis  se  sont  retire  et  apres  cela 
sont  este  leus  les  editz  et  ordonnances  et  statute 
passe  en  general  conseil  sus  ces  affaires.  Par  la 
plus  grand  voix  des  200  est  este  arreste  et  oonola 
que  pour  une  bonne  declaration  des  editz  oecy  eoit 
dicy  a  ladvenir  observe  que  la  out  quelcung  aura 
failly  que  iceluy  soit  pour  la  premiere  foy  admoneste 
secretement  Mais  si  tel  ne  se  amende  ou  corrige 
quil  soit  admoneste  par  deux  ou  trois  du  consis- 
toire  pour  la  seconde  foy.  Et  si  ne  se  amende  et 
corrige  quil  soit  pour  la  tierce  foy  appelle  en  con- 
sistoire.  Et  si  par  les  admonitions  du  consistoire 
il  n'a  repentance  ou  vrayement  quil  merite  ohasti- 
ment  ou  remonstranoes  du  Oonseil  quil  soyt  envoye 
devant  le  Oonseil  qui  en  aura  toute  cognoissanoe. 
Et  la  cognoissance  que  le  conseil  en  aura  faiot  soit 
en  remonstrances  ou  ohastiment  aye  lieu  et  qae 
lon  demeure  a  cela.  Et  quant  au  faict  de  la  cene 
que  le  consistoire  naye  point  de  puissance  de  la 
deffendre  a  personne  sans  le  commandement  da 
conseil.  Mais  sil  y  a  quelcung  que  le  Oonsistoire 
sente  tel  quil  ne  doibge  avoir  la  oene  quil  soit  re- 
vole  au  conseil  quil  advisera  et  aura  la  oognoissance 
si  lon  la  deffendra  ou  noo.  Et  quil  ne  soit  pas  re- 
ceupt  sans  la  cognoissance  dudit  conseil.  £t  poar 
faire  que  telz  soyent  receuptz  a  la  oene  le  conseil 
fera  appeller  deux  ou  troys  des  ministres  devant 
telz  gens  pour  en  voir  la  repentance  afBn  le  refferir 
ou  besoing  sera  pour  en  user  selon  la  oognoissance 
du  conseil  tellement  que  la  derniere  cognoissanoe 
soit  au  conseil. 

Le  Gonseil  des  deux  cens  sen  est  retire.  (tMi). 

Jendi  9. 

Bus  ce  que  les  ministres  par  lorgane   de  M. 
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Calyin  hont  propose  tbnohant  lafiiure  da  consiB- 
toire  et  de  la  oene  parle  avant  hier  en  oonseil  des 
200  ce  qnilz  ne  peulvent  bonnement  seion  leur  oon- 
soience  toilerer.  Mais  desirent  sns  cela  encore  en 
estre  aoys  demain  en  conseil  des  200  et  dempnys 
en  general:  affin  ilz  soyent  desoharges  selon  lenrs 
consciences.  Est  este  arreste  qne  a  demain  en  con- 
Beil  des  200  comment  ilz  sont  vennz  icy  et  ce  quil 
hont  demande  estre  aoys.  Et  que  bus  ce  lon  a 
arreste  qne  pour  bien  meurement  et  sainement  aller 
sns  lesdites  affaires  lon  doibge  avoir  ladyys  des 
Sgrs.  dAUemagne  de  la  religion  evangelique  a  tont 
le  moings  en  Suytze  pour  avoir  de  eux  response 
oomment  leur  advys  selon  Dieu  est  de  user  dudit 
affaire  et  sus  lesditz  deux  passaiges  et  comment  ilz 
en  usent  et  qne  cependant  que  lon  demeure  oom- 
ment  pardevant    iJReg.  du  ConseU.  foh  177.) 

—  Farel  yenu  ioy  pour  la  querimonie  quest 
contre  luy  pourroit  estre  dangereux  si  se  mettoit  a 
prescher.  Arreste  quil  se  desporte  de  prescher  ius- 
quil  se  soit  purge:  luy  dire  oela  gracieusement. 
(iWd.  fol  177  V.) 

—  Conseil  des  deux  oeus.  Se  tient  a  layis  du 
petit  conseil  de  consulter  les  eglises  de  Beme  Zu- 
rich  Basle  Ohafuse.  La  plus  grand  yoix  decide. 
iibid.). 

Limdi  13. 

M.  Oalyin  et  aultres  ministres.  Icy  sus  ce 
quil  Bont  yenuz  et  hon  remonstre  oomment  il  ayent 
entendus  que  aulcungs  de  la  ieunesse  ayent  faict 
quelque  plainctiffz  contre  M®  Ouill.  Farel  et  que 
penlt  plustost  yenir  en  esclandre  et  deshonneur  de 
leglise  que  a  Ihonneur:  pourquoy  il  hont  £aict  de 
grandes  remonstrances  et  apres  icelloB  prient  que 
lon  veuille  ayoir  adyys  que  Ihonneur  de  Dieu  et  de 
leglise  Boit  entretenu  substenu  et  garde. 

Sns  ce  efit  esteaoys  leditM*  Guillaume  Farel 
et  Bont  CBte  appelles  deyant  Iny  ceulx  qne  lon  dit 
ayoir  propose  contre  luy.  Et  tandem  y  a  eust 
qnelque  bruyt  et  quelques  aultres  de  la  yille  qne 
estoyent  en  la  sale  deyant  que  sont  este  appelles 
dedans  et  sont  este  aoys  et  sont  este  tenuz  plu- 
sieurB  propos  et  enfin  ledit  M"*  G-uillaume  est 
CBte  aoys  en  ce  quil  a  respondu  nhayoir  parle  bus 
tons  mais  aeulement  sns  aulcungs  combien  que  les- 
cripture  le  puysse  porter  et  que  ce  quil  a  dict  est 
pour  correotion  et  remonstrances  paternelles  affin 
que  les  yicieulx  se  corrigent  de  leurs  yices  et  quil 
na  point  youlu  blasmer  le  commung  ny  la  ieunesBe 
car  il  espere  quil  y  a  beaucoup  de  gens  de  biens 
et  qnil  croit  qne  si  les  pleinans  feussent  este  au 
aermon  ilz  ne  se  feussent  point  plainctz  eto.  et  que 

Cdltmi  opera.    V€l  XXI. 


de  luy  il  pretent  tousiours  aymer  et  seryir  Geneye 
et  iamais  ne  lobliera. 

Toutes  parties  sont  este  oontenB  duditM*  Guil» 
laume,  et  trestous  le  tiennent  pour  home  de  bien 
feable  ministre  et  pere  spirituel  etc.  Susquoy  est 
este  arreste  que  bonne  paix  et  union  soit  entre 
tous  et  aussy  ayecq  les  ministres  nommement  ledit 
M*  G.  Farel  et  que  ohescnng  luy  face  honneur  et 
quil  disne  ayeoque  ceulx  qui  yont  disner  ensomble 
ceans  et  quil  puisse  prescher  icy  quand  luy  plairoit 
et  sil  luy  plait  demain  et  quil  soit  deffrie.  Et  quand 
il  se  youldra  aller  que  luy  baille  une  lettre  a  ceulx 
de  Neufchastel  que  est  paisible  et  bien  entendue 
tractee  et  solidee.  Item  est  este  faict  et  arreste 
qne  toutes  les  parties  se  doibgent  entrebrasser  en 
signe  de  paix  etc.  Ordonne  chesoung  soit  touche 
la  main  dudit  M®  Farel  et  quil  Boit  tenu  pour  bon 
miniBtre  et  pere  spirituel  oomment  tousiours  hont 
accorde.    (Beg.  du  ConseU.  fci.  179  v.) 

—  Voyea  aussi  la  rekUion  de  Mtchd  Boset 
chejg  Boget,  hist.  du  peuple  de  Geneve  IV.  139. 

Dimanche  19. 

Calvin  bSnit  un  mariage  a  8t.  Pierre. 

Mardi  8L 

loy  M.  Oalyin  aocompagne  de  Guill.  Ohic- 
cand  a  remonstre  sus  oe  que  luy  est  este  dict 
de  la  part  du  Oonseil  que  lehan  Oolinet  peda- 
gogue  demandoit  aotestation  de  sa  loyaulte:  que 
ledit  Oolinet  a  plusieurs  opinions  non  portables 
mesmement  que  lon  ne  doibt  pumr  les  gens  pour 
les  oppinions.  Item  quil  escript  certaines  lettres 
dopprobre  aux  cinq  prisonniers  questoit  et  furent 
bruslez  aLyon.  Item  et  quil  a  receupt  et  monatre 
oertaine  prefaoe  de  Bastian  Ohastellion  a  plu- 
sieurs  combien  quelle  contenusse  choBOB  de  maul- 
yaises  doctrine.    (^Beg.  du  ConseU.  fd.  183.) 

Jeudi  23. 

Arreste  qnon  se  contente  denyoyer  un  seryi- 
teur  ayec  missiye  aux  Eglises  pour  consulter,  non 
un  ambassadeur  {ibid.  184). 

Hardi  28. 

La  lettre  pour  les  eglises  est  leue  et  oorrigee 
apres  assez  de  debatz  pouroe  quil  semble  que  ce 
motz  ^entre  auloungs''  denoteroit  quelque  diyision 
eto.    (Beg.  du  ConseU.  fci.  186  t;.) 

Jendi  30. 

Calvin  n^assiste  pas  a  la  sianee  du  Consistoire 
pour  cause  d^indisposition.    {Beg,  du  Consistoire.) 
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—  DeB  affureB  de  la  S.  Cene  a  enyoyer  en 
Alleinagne.  La  lettre  est  encore  lue  et  corrigee  et 
envoyee  par  lacquemoz  Geryoz.  (Beg,  du  QmseU. 
fd.  187.) 

d:^oembrb. 

Dimanohe  3. 

Calvin  bhiU  un  mariage  a  8.  Pierre. 


niiiianohe  10. 

Calvin    benit   un 
bapUme  a  8.  Fierre. 


ma/riage    et  administre   un 


Lnndi  11. 

SuB  ce  que  M.  CaWin  a  propose  que  a  la 
requeste  des  villes  dallemagne  il  yoaldroit  faire 
ung  liyre  daulcunes  choses  des  opinions  de  Michel 
Beryet  et  faire  imprimer  cequil  nose  sans  licence 
prenant  sus  bou  honneur  quil  ny  mestra  chose  qui 
ne  Boit  selon  Dieu  et  Ihonneur  de  la  cite  etc.  Ar- 
reatd  quil  le  Bace  et  luy  soit  permiB  imprimer.  {Beg. 
du  Conseil  fol  191  v.)    Oeu/ores  VIII.  832. 

Mercredi  18. 

Henricus  Navarrenus  nascilur. 

Mardi  19. 

Consistoire,  Flusieurs  tSmoins  dSposent  contre 
le  nomme  Jagues  Nerga,  que  ung  mardi  en  la 
foyre  de  Thonon  estant  audit  lieu  de  Thonon  chez 
M*  loachim  ministre  deyisoient  de  M^Ierosme 
(Bolsec^  qucstoit  banny  de  ceete  yille  comme  here- 
tique  ledit  Nerga  Boustenoyt  du  contraire  et  que 
ceatoit  a  la  yolonte  de  M®  Calyin  que  prcBchoit  a 
Bon  plaisir  et  que  mcBme  lee  prieres  quon  faisoit 
nestoient  paa  les  prieres  de  Dieu  maie  estoient 
pour  ce  glorieux  Calyin  qui  a  faict  bannir  ledit 
JeroBme  qui  nestoit  point  heretique  et  plnsieurs 
autreB  choses  et  les  menaBsoit  quilz  estoient  bub  la 

terre   de  Berne  et  non  de  Geneye (Reg. 

du  Consistoire.) 

—  M.  le  Sindique  a  propose  que  Bertellier 
estoit  par  deyant  MesBieurs  auiourdhui  pour  luy 
faire  baller  la  cene  et  que  MeBsieurs  ont  ordonne 
que  tout  le  consistoire  allast  devant  MeBsieurs. 
Ladyis  est  quon  remonstre  a  MesBieurs  que  ce  qui 
est  este  bien  institue  et  selon  Dieu  et  ordonnance 
lon  sy  tienne  et  tant  pour  ung  general  que  pour 
ung  particulier  et  que  pour  ung  tel  personnage  les 
editz  ne  se  doibyent  rompre  ny  renyerser  et  que 
chascun  sy  tienne  et  que  M.  Calyin  portera  la 
parolle  (ibtd.). 

Jendi  2L 

loy  Bont  este  aoys   premier  le  seoretaire  Ber- 


tellier  en  ses  propoa  touohant  oe  quil  demanda 
luy  permettre  prendre  la  oene  eto.  et  ce  quo  le 
coDsistoire  par  la  paroUe  de  M.  Calyin  a  dict 
disant  que  cadevant  le  conBistoire  a  advise  bub  luy 
quant  a  la  cene  pour  les  oauseB  que  la  Sgrie  a 
bien  trouye  sufEzant  et  quil  y  a  editz  de  ceans  de 
deux  ceuB  et  du  general  qui  doibvent  estre  obser- 
vez:  et  plusieurs  aultres  choses  eBqueUes  leditBer- 
thellier  a  refipondu  nestre  attaint  daulcune  faulte 
et  quil  a  eust  ceans  arrest  lettres  et  seaulx  de  la 
pouvoir  prendre  et  quil  a  arrest  du  oonseil  dn  deux 
ceDB  que  la  maison  de  ceanB  a  la  demiere  oognois- 
sance  pourquoy  il  diot  que  la  cene  ne  luy  doibt 
estre  deniee.  Icy  M.  Calvin  a  dict  que  ledit 
Bertellier  a  dict  en  ia  presence  du  8'  Lieutenant 
Tissot  et  aultres  quU  ne  vouldroit  pas  prendre  la 
cene  des  mains  de  maulvais  ministrea  mais  bien 
des  bons  ce  que  ledit  Bertellier  a  nye.  Arreste 
que  ledit  Bertellier  nest  encore  point  oapable  a 
la  cene (iZe^.  du  Cone^.  fcl.  197.) 

—  Le  petit  Bertellier.  Advis  que  voyant 
requis  a  auiourdhuy  propose  tant  contre  les  minis- 
tres  que  consistoire  especial  contre  la  personne  de 
M.  Calvin  la  ou  a  eu  diot  quil  se  voUoyt  fiure 
prince  de  le  appeller  promptement  a  canse  de  la 
cene.  Auquel  ont  este  faictes  les  remonstranceB 
et  Bcavoir  de  luy  sil  eetoit  en  deliberation  de  re- 
cepvoir  la  cene  voyant  quon  se  Bent  interesae  des 
propos  quil  a  tenu  auiourdhuy  devant  MeBsieurB? 
A  ^respondn  quil  est  tousiours  persistant  de  son 
dire  dun  colibet  que  disoit  Marrot  que  partout 
ou  estoient  ies  Francoys  ilz  volloient  tousionrB  re- 
genter  et  que  nentent  avoir  parle  oontre  les  seig- 
neurs  du  conBistoire  qui  sont  de  la  yiUe  de  leur 
coste  et  quant  a  la  oene  U  eet  en  bonne  delibera* 
tion  de  la  recepvoir  autant  que  personne  de  la 
oompagnie.  Advis  que  yoyant  son  obstination  et 
quon  ne  oognoyt  point  de  reoonoiUiation  en  luy 
quon  luy  advertisBe  quU  nest  pae  oappable  de  la 
oene  iusques  a  ce  que  la  chose  soit  videe  devant 
Messieurs.  A  laqueUe  remission  a  respondn  quil  a 
veu  grande  desobeyBsance  aux  dits  ministree  et 
que  Sathan  ne  tiendroit  point  telles  riffueurs  qnils 
portent  a  son  frere  qni  eet  homme  de  bien  et  pln- 
sieurB  autres  infames  arrogans  propos  ....,,  et 
que  les  ministres  navoient  point  de  puiBBanee  et 
quil  maintiendra  devant  tous  les  oonseuB.  (Eeg.du 
Consistoire.) 

—  OuiUaume  Guiron  (?)  imprimeur.  Be- 
monstre  sil  a  repete  des  choses  que  preoedemment 
ledit  iour  dernier  dictoyt  et  mesme  que  a  OBte  ae- 
ouse  parServetUB  qui  a  este  brusle  avoir  corrige 
lediot  livre?  8e  escuBe  et  nye  ladicte  oorreetion 
ohargeant  Arnolet  qui   a   este  oompaignon  aveo 
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lediot    Advis  que  voyant  668  eeoiiBee  tant  friyollea 
qnon  le  laiese  oomme  il  estoit  par  avant  {Hrid.). 

]Urdi86. 

Galyin.  Sns  oe  quil  a  propose  lenroohement 
et  la  basse  yoix  tant  de  M*  I.  Fabri  qne  de  M. 
Abel  reBpeotiyement  qne  nest  propre  a  laudienoe 
qui  yient  a  la  Magdeleine  pouroe  que  plus  aulte 
yoix  7  seroit  requyse  supplie  y  adyiser.    Arreste 

ine  lee  4  qui  sont  apres   oommys  pour  le  liyre  de 
L  Calyin  en  parlent  aveo  luy  y  adyiser. 

Item  BU8  ee  quil  a  parle  de  oeulx  de  OoUogny 
marmurent  que  lon  ne  leur  peult  bailler  la  oene 
aii  mesme  iour  que  lon  fait  a  Yendoeuyre  et  Ben 
BODt  eonrrouooB.  Arreste  quon  loB  faBse  yenir. 
{Beg.  du  Cmsea.  fci.  200.) 

Jeudi  28. 

Calvin  nCassiste  pas  a  la  siance  duCansisMre. 

DJmanehe  3L 

Calvin  bfyUt  un  mariage  a  8.  Pierre. 

—  Hoe  anno  prodierunt: 

Institutionis  Ed.   VI.  ap.  Stephamm. 
Eadem  gaUice  ed.  IV.  ap.  Oerardum. 
Comm.  in  Evangelium  lohannis  lat.  et  gaU. 
Quatuor  homUiae  lat. 
Catechismi  edd.  gaU.  et  lat. 


1554. 

JANVIER. 
LandiL 

loy  ont  eete  yeues  les  lettres  dee  quatre  oantons 
reBponsiyeB  a  oe  qui  leur  ayoit  eete  OBoript  pour 
ayoir  lenr  adyjB  quant  a  la  proeedure  du  refne  de 
la  oene  et  de  lexoommunioation  enBomble  le  double 
des  ordonnanooB  de  Baele  et  de  Zurioh  quant  aux- 
diotz  poinotz.    (Beg.  du  ConseU.  Vci.  47  fol.  202.) 

]Iardi8. 

Abel  et  Ohauyet. 

loy  est  parle  du  Booretaire  Berteliier  quil 
leB  a  extimoB  meBchante  diaant  quil  ne  obeyroit 
point  aux  ministreB  moBchantB  aiuB  bien  aux  bouB. 
Item  et  ausBy  du  frere  dudict  Bertellier  quil  lee 
a  appelle  cruelz  et  leur  a  faict  groBBOB  iniuroB  au 
consiBtoire.  Et  hont  requiB  j  ayoir  adyiB  et  donner 
ordre  quil  eera  proyeu  a  la  garde  de  Ihonneur  de 
Dieu  et  de  leur  innocence.  8ub  cob  choBOB  eet  OBte 
par  qnelcung  dict  que  le  Bocretaire  Bertellier  a 
deuBt  dire  que  M.  Oalyin  OBtoit  mcBohant  homme 
et  que  ses  penBionnaireB  le  maintenoyent.  AxreBte 
que  lon  prenne  informaoionB  cela  qnoBt  dict  aMor- 


goB  et  aultres  ohoBOB  BUBdiotoB  et  que  les  miniBtreB 
baillent  par  OBoript  Iob  paroIIcB  quilz  pretendent 
estre  dictOB  contre  eulx  et  lee  nomB  de  ceulx  par 
quil  il  pretendent  proyer  et  enaproB  que  lon  en 
enyoye  ung  guedt  a  Lausanne  ayecque  lettree  a  la 
Seiffneurie  pour  en  obtenir  examen  et  actOBtation. 
Phii.  Bertelier  Boyt  aojB:  (Beg.  du  OonseU.  foL 
203.) 

—  Min  g.  herren  habend  gerathen  dae  Jr  min 
herren  die  yorBtander  Oottlichen  worte  allhie  disBem 
Iheronimnm  BoIboc  Bins  gloubens  halb  exami- 
nieren  ynd  jnn  einer  confoBBion  yerhoren  ynnd  waa 
glaubens  er  eye  Jre  G-nd  brichten  BoIIind.  Aotnm 
ij*  lanuarii.  YnderBohryber 

{Bibl.  Bemens.  Cod.  hist.  IIL  34.  fd.  236  et  8imier 

Vd.  81.) 

Mercredi  8. 

Jeoun  LSonard,  se  disant  le  second  MoHsey  de- 
mande  a  faire  des  revMations  auz  ministres  de  Beme. 
(Epist.  1897.) 


Larrest  est 


Jendi  4. 

Oalyin  oontre  Ph.  Bertellier. 
dauB  lautre  liyre  (ibid.  fol.  204). 

—  Bapport  du  Bowrgmestre  de  Lausanne  au 
ConseU:  A  MorgeBPierreY  andel  a  table  dit:  Noub 
en  ayons  a  Oeneye  qui  ae  youldroient  faire  eyoBqueB 
ei  on  ne  lee  en  gardoit.  Alore  estre  dictCB  loBdictes 
parolles  noble  Ferdinand  Loye  demande  audict  no. 
Yandel:  Et  oomment  Bont  ilz  touBiourB  Bur  Iob 
excommuniemenB.  Ledit  no.  Yandel  luy  respon- 
dit:  Non  il  en  OBt  fiaiot  dayantage.  Ledit  no.  Fer- 
dinand  luy  demanda:  Pourquoy  eet  oe  quon  ne 
trouyoit  pluB  des  escriptureB  delilOalyin  touchant 
la  predcBtination.  A  quoy  il  reepondit:  H  neet 
pIuB  question  ny  differend  de  tout  ce,  il  en  eet  ar- 
reste  du  tout.  Puye  apree  tombent  a  parler  de 
noz  ministreB  ete.  (Ard^ives  de  Oeneve.  Pieces  histo- 
rigues.    Liasse  1546.) 

Dimanche  7. 

^Calvin  MnU  un  mariage  d  8.  Pierre. 

Tendredi  12. 

8ponsalia  Philippi  et  Mariae  reginae. 

Jendi  18. 

Calvin  n^assiste  pas  a  la  sSance  du  Consistoire 
pour  cause  d^indisposition. 

Dimanche  8L 

ComUia  Orbana  de  reformanda  eedesia  eonvoeala 
infeda  re  dirnnuntur.    (Ep.  1900.) 
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Limdi  82. 

Vermilius  munus  academieum  Argentarati  au- 
apicatur.    (Ep.  1940.) 

Jendi  25. 

Calvinus  secundam  partem  Commentarii  in  Aeta 
apostciorum  principi  haeredi  Daniae  dkat.   (Ep.  1901.) 

Samedi  27. 

Icy  lon  BOBt  mis  en  propos  de  proceder  bhb 
laffairo  de  appoincter  les  differens  moyans  et  est 
BBte  demande  M.  Galyin  et  icelluy  aoys  avec  les 
SrB.  Perrin  et  P.  Wandel  et  encore  le  8'  Oas- 
pard  Fayre  et  iceulx  ayecque  luy  et  tout  bien  en- 
tendnz  toutcB  lee  choBCB  remonBtrecB  ilz  ont  CBte 
par  enBemble  reconsilieB.  Et  de  moBme  eet  OBte 
parle  de  touB  leB  SgrB.  du  Gonseil  qnil  cheBcnng 
nont  dictz  leur  adyyB,  declayre  leur  Bubiectz  dee 
noyBCB  et  queBtionB  particulieroB  et  generaleB:  et  le 
tont  entendu  eBt  OBte  cordialement  arrcBte  que  touB 
leB  differeuB  et  qucBtionB  Boyent  myBCB  baB  et  Boyt 
bonne  paix  entre  tous  et  bub  ce  cheBCung  a  leye  la 
main  et  promye  le  tenir  et  obBerver  ayecque  condi- 
tion  qne  Bi  quelcung  y  contreyient  que  chcBOung  a 
Bcayoir  touB  les  aultrcB  Boyent  contre:  et  ce  CBt 
faict  ayec  bon  serment  obeir  a  Dieu  et  a  la  Sgrie 
et  garde  la  parole  de  Dieu.  {Seg.  du  CanseU.  fci. 
214  t;.) 

Dimanche  28. 

Calvin  bSnit  deux  mariages  a  S.  Pierre,  dont 
Vun  de  GuiU.  Chevallier  et  de  lehanne  fiUe  de 
Domeine  Arloe. 

Lnndi  29. 

Vingt  florins  de  secours  au  pauvre  Abel.  (Beg. 
du  Conseil.  fol.  214.) 

Mardi  30. 

Icy  on  BeBt  miB  en  propoB  de  proceder  sub 
laffaire  de  appointer  Icb  differendB  mouyauB  et  eet 
OBte  demande  M''  Galyin  et  iceluy  aoy  ayecque  Icb 
SrB.  ByndiqucB  Perrin  et  Yandel  et  le  Sr.  Gae- 
pard  F  a  yre  et  tout  bien  entendu  et  toutes  les  cho- 
BCB  remonstrees  ilB  sont  este  par  enBcmble  ncon- 
cilies.  Et  de  mesme  est  este  parle  de  tous  les 
seigneurs  du  petit  Gonseil  qui  ont  declaire  chesoung 
les  Bubiects  des  noyscB  et  le  tout  entendu  est  este 
concordablement  arreste  que  tous  les  differends 
Boient  mis  bas  et  soit  bonne  paix  entre  tous  (ibid.^. 

Mercredi  81. 

Tout  le  petit  conseil,  les  Sgrs.  de  la  iustice,  M. 
Galyin  et  plusieurs  desSgrs.  de  la  yille  sont  este 
aBsembles  et  hont  diBue  ensemble  et  confirme  lac- 
cord   et  imposition   de   paix   hier   faict.    (Beg.  du 


ConseU.  ibid.y    Paeem  solenni  promisso  eoram  senaiu 
sancitam  Beea  in  VUa  Ccdvini  ad  2  FAr.  refert. 

FfiYBIER. 
Vendredi  2. 

Bapport  de  Perrin  aux  Deux-Cents  sur  Vac- 
cord  fait  au  petU  ConseUy  et  exhortation  a  y  adhirer. 
Ge  que  ledit  conseil  des  deux  cens  a  accorde  et 
trestouB  dune  mesme  yoix  ont  leye  la  main  et 
ont  jure  et  fait  le  serment  (dont  Boget  donne  le  iexte 
IV  157.) 

Dimanche  4. 

Syndics  de  VannSe:  Amblard  Gomaz,  Pierre 
TisBOt,  Glaude  du  Pan,  Michel  de  TArche.  Secri- 
taires:  Fq.  Beguin  et  Gl.  Roset.  Ce  demier  rem- 
placS  en  Decembre  par  Michel  Roset. 

—  Calvin  marie  deux  couples  a  S.  Pierre. 

Londi  12. 

Joanna  Gray  supplicio  affidtur. 

—  Par  maistre  lehan  Galyin  le  Inndi  10 
(sic)  febyrier  au  sermon  du  matin  a  7  heureB  fu- 
rent  espousez  Leonard  duMaBol  etludith  fille 
de  feu  lehan  Stordeur.  (Beg.  des  mariages  a  la 
Magddeine.) 

Mardi  18. 

Dedaratio  ministrorum  Tononiensnm  de  prae- 
desUnatione  conbra  Bolsecum.    (Ep.  1907.) 

Jendi  15. 

Consistoire.  laques  Nerga:  auquel  a  este  re- 
monstre  ei  au  lieu  de  Doyaine  chemin  de  Thonon 
apres  la  foire  S.  Martin  il  naz  pas  eu  tenu  des 
propoB  contre  les  ministres  de  ceBte  cite  Boustenant 
la  doctrine  de  M*  YroBme  et  a  ceux  qui  luy  en 
firent  la  remonstrance  quil  ayoit  eete  oondamne 
pour  heretique  leur  dict  que  non  et  les  menassoit 
quil  estoit  subgect  de  Berne  et  que  si  MeBsienrs 
de  Beme  j  scayoient  ilz  seroient  bien  chastie?  A 
tout  nye  oonfeBsant  bien  ayoir  ouy  la  Bentence 
en  ceste  yille.  Bemis  a  huitaine  pour  entendre  ks 
timoins.    (Beg.  du  Consistoire.) 

Samedi  17. 

Henry  Gray  dux  Suffdlciae  supplicio  affieiiwt. 

Dimanche  18. 

Exsules  Angli  e  ducalu  Megalcpolitano  eiienm' 
tur.  Eodem  fere  tempore  alii  Lubeca  et  HawimrgOk 
(Ep.  1919.) 

—  Calvin  marie  trois  ooupt^  a  8.  Pierre. 
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JeDdJ  22. 

Gnill.  du  Boys  a  presente  ong  petit  liyret  a 
la  Sgrie  qneet  des  PseaulmeB  noyellement  impri- 
xneB.    (Beg.  du  Qmseil.  Vci.  48.  fd.  13  i;.) 

—  Ccnsistoire.  Trais  Umoins  sautiennent  Vaecu' 
sation  contre  J.  Nerga  qui  aurait  dit  que  Calvin 
avaU  eondamne  Bolsec  parce  gue  cdui-ci  ne  vouloit 
ccnsentir  a  sa  doctrine  et  que  aussi  les  pheres 
estoient  de  Galvin  et  que  ledit  S'  Galvin  ne 
preschoit  point  la  doctrine  de  Dieu  mais  la  sienne 
....  AdyiB  que  telle  choBe  doit  estre  renvoyee 
par  devant  MesBieurs  ....  et  luy  deffendre  la  oene. 
(Beg.  du  Consistoire.) 

Lnndi  26. 

SuB  que  les  miniBtres  et  aidtres  du  GonsiBtoire 
hont  ioy  par  lorgane  de  M.  Qalvin  propoBO  pre- 
iDierement  de  ce  quil  y  a  quelcun  deB  chaBtellainfl 
qui  refuBe  de  remettre  en  conBifitoiro  ceuz  quhont 
offeDce  et  oe  contre  leB  arrestz  de  ceans:  Arreste 
qne  les  chastellainB  doibgent  suyvre  ce  que  cadevant 
estoit  en  usz  ascavoir  de  foire  remectre  ceulz  des- 
quelz  ilz  seront  par  le  Consistoire  advertys. 

Item  des  ieux  quil  disent  sont  si  frequentz 
oontre  les  loix  et  bonne  discipline:  chose  de  tres- 
maulvaiBe  consequence  etc.  Arreste  que  les  cries 
des  ieuz  et  quelles  soyent  exequutees  sus  les  ioyeurs 
en  pnblicqne  etc.  et  il  y  soit  expreesement  myses 
les  deffenses  aux  hostes  hoBtesBes  et  taverniers  item 
et  daulcungB  et  aulcunes  causes  ja  cadevant  remises 
et  differees  pour  les  affaires  des  rebellions  faictes 
en  consistoire  non  chastiez  etc.  Arreste  que  lon  y 
advise.    iBeg.  du  Conseil.  fol.  Hv.) 

—  Car.  Molinaeus  Tubingae  munus  acade- 
micum  auspicatur.    (JEpp.  1932.) 

—  Par  moy  lehan  Galyin  furent  espouBez 
Nic.  de  la  Fontaine  et  Ferrine  fille  de  Pierre 
Gorin.    {Beg.  des  mariages  a  la  Magddeine.) 

MARS. 
IHmaBche  4. 

Marbachius  coram  ecdesia  gaXlieana  Argenr 
toratensi  ex  senatus  decreto  Augustanam  confessionem 
redpiendam  docet.    (Ep.  1924.) 

Mercredi  7. 

Proces  de  Lambert  Le  Blanc.    (Ep.  1922.) 

Samedi  3. 

Jo.  Fridericus  dUm  Mector  Saxoniae  morUur. 

Dimanche  4. 

Calvin  binit  tm  mariage  a  8.  Pierre. 


Bimanche  18. 

Calvin  baptise  un  enfant  a  8.  Pierre. 

Mardi20. 

Consistoire.  Philibert  Bertellier  ici  remia 
pource  que  de  longtemps  la  cene  luy  est  deffendue 
pour  scavoir  sil  veult  perseverer  en  obstination  ou 
vrayment  se  humilier.  Lequel  interrogue  Bil  veult 
point  BO  reconsillier  et  reprendre  la  cene  qui  luy 
est  si  long  temps  deffendue?  Icy  az  interrogue: 
qui  la  luy  az  deffendue?  Le  B'  Sindique  a  res- 
pondu:  Ceulx  qui  en  hont  la  puissance.  Et  il  a 
replique  que  ceulx  qui  en  hont  la  puissance  la  luy 
hont  auBsi  libere  et  que  dempuys  que  MesBieurs  a 
cause  de  ce  quil  ne  Bcavoit  ont  commande  au  con- 
sistoyre  de  la  luy  baller  il  ne  pense  y  avoir  rien 
de  nouveau:  disant  que  il  ne  veult  aulcun  mal  a 
personne.  AdviB  sur  ceci  que  luy  soit  encore  re- 
monstre  eil  veut  pas  recognoistre  bos  faultes  et  se 
humilier  et  demander  la  oene  au  consistoyre  afin 
quelle  luy  soit  restituee?  A  respondu  que  apreB 
que  MesBieurB  ont  cogneu  sa  repentance  et  oon 
volloyr  de  recepyoir  la  cene  ilz  la  luy  ont  libere 
et  quant  a  luy  il  confcBse  estre  pescheur  et  quil 
est  bien  en  bonne  deliberation  de  recepvoir  la  cene 
et  quil  ne  porte  a  aulcun  rancune.  Advis  que  non 
obstant  quil  dit  avoir  confesse  ses  faultes  devant 
Messieurs  et  quil  est  pescheur  toutesfois  quil  doibge 
ioi  recognoistre  ses  faultes  et  bob  pasteurs  les  minis- 
tres.  Estant  appelle  a  dict  quy  a  environ  quatre  ou 
cinq  ans  quelle  luy  futz  deffendue  icy  et  que  dem- 
puis  quand  il  se  voulut  marier  il  vint  ici  pouroe 
que  aultrement  on  ne  le  yolloyt  reoepvoir  au  ma- 
riage  et  alors  elle  luy  fust  permise:  mais  dempuis 
luy  az  este  deffendue  et  y  az  environ  deux  ans  au 
moings  quil  se  maria  ....  Enapres  luy  estant 
faictes  les  remonstranceB  du  passe  par  M.  Galvin 
du  commandement  de  M.  le  Sindique  et  luy  estant 
remonstre  la  benignite  de  laquelle  le  oonsistoyre 
use  envers  luy  et  que  on  ne  demande  sinon  quil 
BO  retome  et  quil  soit  ^agne  a  nostre  Seigneur  que 
maintenant  il  se  humilie  pour  estre  reoeu:  ledit 
a  replique  quil  prend  Dieu  a  tesmoing  quil  est  en 
telle  deliberation  qail  a  dict  devant  MeBsieurs  et 
fiest  confesse  et  estoit  en  deliberation  de  porter 
honneur  a  qui  il  debvoit^  et  que  a  cause  quil  ne 
scavoit  mener  devant  eulx  son  cas  doulcement 
mais  fitz  quelque  rebellement  et  que  lors  MeBsieurs 
qui  avoient  la  puissanoe  de  ce  faire  luy  deffendirent 
la  cene:  mais  dempuis  il  retoma  deyant  eulx  et  la 
luy  lacherent  et  que  dempuis  il  ne  pense  avoir 
rien  faiot:  que  sil  y  a  quelquechose  quil  aye  fbiot 
quon  le  luy  die  et  quil  estprest  de  se  humilier:  et 
quil  scayt  bien  que  le  consistoire  est  establi  de  la 
part  du  petit  gprand  et  ffoneral  oonseil  et  quilz  ont 
pniBsanoe  de  deffendre  la  cene  et  dadvertir,   mais 
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que  oeet  snyvant  les  editz  tellement  qne  MeseieurB 
ont  la  pnissanoe  pardesBUB  et  de  absondre  et  quant 
a  luy  quil  ne  pense  avoir  mesdict  du  CouBistoyre 
....  Estant  adverti  de  se  humilier  au  oouBiBtoire 
et  que  il  soit  receu  il  dict  quil  ne  peuBe  avoir 
fiedct  ohose  envers  ledit  consiBtoyre  et  que  sil  y  a 
quelcung  quil  dise.  Et  quil  requiert  suyvant  le  bon 
vouloir  de  MesBieurs  luy  laisser  la  oene.  Adverti 
que  oombien  quil  a  confesBe  devant  MesBieurs  oomme 
il  diot  que  ioi  il  faoe  le  semblable:  Replique  que 
quant  a  oela  lauthorite  de  la  Seignorie  y  est  inter- 
▼enue  et  que  veu  quil  est  absols  devant  MessieurB 
quil  entent  estre  autant  absolz  que  si  tous  les  vi- 
vans  lavoient  absolz.  Et  quil  ne  veult  oontrevenir 
a  leur  volunte.  Luy  estant  sus  oe  faiotes  plusieurs 
lemonstranoeB  a  replique  quil  fauldra  en  tomer 
debatre  devant  MoBsieurB.  Advis  que  veu  les  oho- 
see  BUBdites  que  sil  ne  veult  pas  demander  la  oene 
ioi  et  reoognoistre  ses  faultes  que  on  Iny  deffend 
la  oene  oomme  il  a  este  oa  devant.  loi  sen  sortant 
a  diot:  que  il  est  absolz  de  la  grand  puissanoe  et 
quil  ny  en  a  point  en  oeete  ville  que  MesBieurs. 
{Beg.  du  Consistaire.) 

Jeudi  28. 

Le  redeur  de  Vicdle  Enooh  se  fiaint  de  son  aide 
Pierre  Mossard  qui  nest  pas  bon  pour  les  enfans. 
On  permet  a  cdui-^  de  tmir  une  iixHe  partictdiere. 
{Beg.  du  Cansea.  fd.  24.) 

Tendredi  88. 

Oalvin  presente  pour  remplacer  Mossa/rd 
Fierre  Duo  de  Toisse  en  Dombes  qne  semble 
BufiBzant.    AgreS.    (Beg.  du  CanseU.  fol.  25  v.) 

Dimanche  85. 

Feriae  paschdles. 

Lundi  86. 

SuB  oe  que  le  consiBtoire  a  ioy  envoyeM.  Oal- 
vin  et  le  S'  lehan  LuUin  qui  hont  remonstre 
que  en  levesolie  la  oastigation  des  palliardes  ne  Bob- 
serve  point  mais  quau  iieu  de  boyer  deaue  ilz  sont  a 
leur  liberte  de  avoir  du  meilleur  vin  et  lon  les  va  veoir 
oomment  les  (iUisibie)  qui  nest  pas  bien  pour  chas- 
tier:  demandent  y  adviser.  Arreste  que  lonexequte 
Bua  eulx  les  editz.    (Beg.  du  Conseil.  fol.  26.) 


AVRIL. 
Dimanohe  L 

Calvin  marie  trois  eouples  a  S.  Pierre. 

Jendi  5. 

Consistaire.     Tow   les  minislres  sont  prSsents 


reserve  Oalvin  qui  est  dehors  aStrasbourg.  (Beg, 
du  ConsisMre.) 

Lundi  9. 

Viret  envoie  a  Farel  son  traitS  du  Ministere 
(Perrot,  Vie  de  Fard.  MS.  de  Neuch.  p.  116,  de 
Beme  p.  167.) 

Mercredi  IL 

Execution  de  Sir  Thomas  Wyatt. 

Jendi  18. 

Cor^sistoire.  \  MSme  note  que  pcur  le  5. 

—  M*  Abel  a  este  detenuz  en  griefve  maladie 
et  a  este  soubmenuz  par  la  Seigneurie  de  medeoines 
et  aultres  biens  a  luy  faiot  dont  il  rend  graces  a 
Dieu  et  a  la  seignourie.  Surquoy  a  este  arreste 
quil  luy  soit  donne  deux  ooppes  de  froment.  (Beg. 
du  Cansea.  fd.  37.) 

Mardi  17. 

Exsulibus  Anglis  tempHum  Francafurii  eonoessm. 
(Ep.  2001.) 

Jeudi  19. 

laques  Bernard  avertit  le  conseU  que  dans  s(k 
maisan  U  y  a  un  pan  de  mur  qui  menace  ruint  et 
semblo  vouloir  tomber  touBles  ooups.  (PourvoiBtre.) 
(Beg.  du  ConseU.  fol.  40  i;.) 

Vendredi  80. 

Cranmerus^  BidleyusetLatimerus  capite 
damnati.    (Ep.  1953.) 

Dimanche  88. 

Calvin  benit  un  mariage  a  S.  Pierre. 

Lundi  88. 

M.  Oalvin  propose  oomment  le  temps  de 
&ire  les  viBitations  par  les  paroches  est  Tenu,  et 
quant  a  ce  que  hier  il  touoha  au  sermon  dee  pail- 
lardz  et  gaudisBeurB  qui  viennent  au  temple  au  bap- 
tesme  aveo  riseeB  et  gaudisBerioB  aveo  ploBieurs  re- 
monstranoes  et  exortations  dy  mettre  ordre  meBmes 
de  Glaude  Serne  (?)  qui  fit  oella  hier  et  lehaa 
Yinoent  par  oa  devant  et  Pierre  Darlod, 
mesmement  aussi  que  Olaude  Serne  fit  mener  le 
tabourin  hier  en  venant  du  baptesme.  Arreste  qne 
quant  a  la  visitation  les  Sieurs  DefoBBes  et 
Beney  y  allent,  et  quant  au  reste  que  on  mette 
en  prison  Darlod  et  Yincent  et  que  aux  aultres 
on  fera  bonnes  remonstranceB.  (Beg.  du  GonseiL 
fol.  42.) 
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—  Boe  fere  tempore  Vireto  fUius  naecitur  mox 
mmiwrus.    {Ep.  1945.) 

Hardi  24. 

M*  Duotz  maistre  de  lesooUe.  Sur  ce  qui  az 
reqnis  de  luy  proyoiBtre  dune  chambre  commode 
pour  faire  aulcuDes  licon  QeQor^)  pour  faire  lecture 
en  hebreux  pour  ung  qui  est  sayant  des  letres  qui 
desire  demeurer  icy  etc.  et  qui  plaise  a  Messieurs 
de  le  exempte  du  gueyt  actendu  qui  prendra  beau- 
copt  de  poyenne:  Arreste  que  il  se  presente  et 
que  lon  le  yoye  et  eur  ce  sera  plus  oultre  advise. 
{Beg.  du  Conseil.  fd.  42  t;.) 

Vendredi  87. 

Sus  ce  que  M.  Galvin  a  requis  de  donne 
ordre  bub  ung  ministre  au  lieu  de  Sillignies  et  dy 
provoistre  yeu  la  neceBsite  arreste  que  lon  y  adyise 
B  Lundi  et  que  cependant  M.  le  Sindique  Corna 
parle  aM.  Oalvin  qui  facent provision  du  miniBtre. 
{Beg.  du  ConseU.  fcl.  45  t;.) 

Dimanche  29. 

Calvin  bSnit  un  mariage  a  S.  Pierre. 

Luidi  30. 

Calvin.  Lequel  a  expose  de  la  part  du  con- 
sifitoire  quil  leurs  est  venuz  a  notice  que  Phil. 
Bertellier  a  grandement  blapheme  de  Dieu  et 
de  la  loy  disant  maugre  Dieu  de  la  loy  combien 
qni  se  yeult  excuser  oisant  qui  az  dict  seuUementz 
maugre  Dieu  de  la  lee.  £t  ne  lont  peult  faire 
venir  en  consistoire  requerant  il  donne  ordre  etc. 
Snrquoy  noble  Pierre  Vandel  .son  oncle  a  requis 
qne  partie  Boit  ouye  disant  qni  nentend  avoir  dict 
ainsi  priant  qui  soit  appelle  pour  en  respondre. 
Arreste  que  lon  appelle  a  ieudi  devant  MM.  du  con- 
aistoire  et  responde  devant  eux,  en  conseilz  et  ce- 
pendant  que  lon  se  informe  si  az  dictes  lesdictes 
paroUes.     (Beg.  du  Conseil.  foh  46.) 

—  Icy  ont  este  faicte  lecture  des  informacions 
pnnses  des  paroUes  proferees  par  ledit  Bertellier 
contre  M.  Calvin  et  les  aultres  Beigneurs  du  Con- 
sistoire:  les  dits  seigneurs  les  Brs.  Henry  Aulbert 
GoiU.  Chicant  et  lohan  Chapuis  et  plusieurs 
antres  ohoseSy  et  apres  le  tout  considere  a  este  or^ 
donne  et  arreste  que  pource  que  fust  dit  entre  les 
aBsistaus  de  la  compagnye  que  ce  que  estoit  dit  a 
table  demoureroit  que  lon  &ce  les  remonstrances 
andit  Bertellier  et  qui  soit  par  la  demiere  foys 
et  auBsi  soyent  faictea  bonnes  remonstrances  audit 
M.  Goptz  des  paroUes  par  iuy  dictes  (ibid.). 


MAI. 
Dimanche  6, 

Calvin  henit  un  mariage  a  8.  Pierre. 

MardiS. 

Les  povres  gens  de  Cabriere  ont  requis  quil 
plaise  a  Messieurs  de  leurs  baillie  par  entrepeulx 
qui  puissent  habiter  dauB  les  chasteaulx  de  Pigney 
et  lussiez  insque  MeBsieurs  leurs  ayent  termine  les 
lieu  qui  leurs  plaira  de  donne  et  pendant  que  lon 
fera  les  condicions  et  les  ohoses  sur  ce  requise  eto. 
Arreste,  pour  ce  que  le  cas  est  de  grande  impor- 
tance,  soyt  mys  en  deux  cens.  (Seg.  du  Conseil. 
Vcl.  48.  fd.  51.) 

Jeudi  10. 

Les  gens  deMirandoz  etCabriere  afflige.  Lon 
a  faict  assemble  les  Bgrs.  du  Conseilz  des  deux 
cens  pour  leurs  faire  savoir  et  donne  a  entendre 
oomme  les  gens  et  hommes  estant  des  lieux  de 
Mirindoz  et  Cabrieres  hont  demande  qui  plaise  a 
Messieurs  de  leurs  voulloir  donne  territoyre  pour 
habiter  icy  riere  Piraey  lussiez  et  allieurs  riere 
leurs  terres,  et  se  vieullent  fiaires  hommes  et  sub- 
iectz  de  la  Beigneurie.  Aussi  si  plaict  a  nousdiots 
Seigneurs  U  albergeroyent  les  terres  infertiUes:  ce 
de  quoy  les  Bgrs  du  petit  conseUz  sont  bien  de 
ccBt  advis,  en  faisant  articles  et  condicions  eto. 
Parquoy  a  este  apres  plusieurs  choses  dictes  et  de- 
battues  la  plus  grande  voix  a  ordonne  et  resoln 
que  leurs  soit  permis  et  donne  territoyre  et  que 
MeBBieurs  du  petit  conseilz  facent  articles  et  condi- 
cions  ayant  que  les  recepvoir  au  profitz  et  honnenr 
de  la  Bgrie.    (Reg.  du  ConseU.  fol.  53.) 

Lnndi  14. 

Les  minist/res  d  le  Consistoire  transmettent  au 
ConseU  Uurs  ddiances  sur  la  maniere  dont  celui<i 
comprend  ses  rdations  avec  U  Consistoire.  (Boget  1 F. 
166.) 

Lnndi  2t 

Ou  rapporte  que  le  ministre  de  DraiHans  ^en  est 
aUS  sans  conge.    (Beg.  du  ConseU.  fol.  59.) 

Mardi  22. 

Sur  cette  affaire  tZ  est  dScidS  qu'on  appeUe' 
rait  M.  Calvin  pour  avoir  conseilz  de  luy  (Hnd. 
fol  60). 

Jendi  24. 

Calvin  prisente  UnommSIehan  deMontliard 
de  TevichS  de  ChaUms  powr  ministre  a  CMigng.  II 
prete  serment  (ibid.  fol.  62). 

—  Calvin  hinit  tm  ma/riage  a  2a  Magddeine. 
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Dimanche.  27« 

Calvin  henit  un  mariage  a  St.  Pierre. 

Lnndi  28. 

Pouroe  que  plaeieurs  font  plusieurs  inseullenees 
et  (es)  oas  qui  meritent  oorreotion  tant  du  oonsis- 
toire  que  de  MessieurB  et  leurs  fault  confronter  des 
tesmoingB  dont  lesdits  tesmoings  sont  interesse  paroe 
que  il  nontz  point  de  sallaire  ou  despens  quest  la 
cause  que  lon  ne  peult  aroir  la  yerite  du  faict  etc. 
Arreste  que  lon  il  advise  et  que  Messieurs  facent 
assemble  queloungs  de  Messieurs  pour  advise  dent 

faire  ung (mot  illisible).     On  demandera  Tavis 

de  Galvin  sur  Vaffaire  de DraiUans.   (Beg.  duConr 
seU.  fd.  63.) 


i89. 


M.  Oalvin.  Sur  oe  qui  az  expose  pouroe  que 
le  ministre  de  Draillans  sen  est  alle  et  laisse  leglise 
despouryheu  et  qui  hont  enyoye  dimenche  dernier 
passe  M^  Raymond  lequel  trouye  la  le  diacre  de 
Thonon  et  sur  oe  sent  yint  reqnerant  il  donne  ordre. 
Arreste  quil  soit  esoript  au  8'  ballif  que  oest  a  nous 
y  pouryoistre  au  contenuz  du  depart  de  Basle. 
(Reg.  du  CanseU.  fol  64.) 

JUIN. 
Yendredi  1. 

Lettre  de  Calvin  sur  Taffaire  de  Draxttans. 
Provisoirement  Baymond  y  ira  le  dimanche.  (Beg. 
du  Conseil.  fd  66  v.) 

Dimanche  8. 

Calvin  benit  un  mariage  a  St.  Pierre. 

Lnndi  4. 

On  apprend  que  le  haiUi  de  Thonon  a  faU  arreter 
Baymond  a  DraiUans.  On  y  envoie  Botellier. 
(Beg.  du  Conseil.  fol.  67.) 

—  Calvin  benit  a  la  Magdeleine  le  mariage  de 
Nic.  Folliato  et  de  ludith  fiUe  d^Ant,  Pellisari. 

Mardi  6. 

Botellier  revient.  Baymond  a  ite,  arritS 
parceqfiHi  n^avoit  pas  Ucence  de  Beme.  11  a  Ui 
examinS  par  le  baiUi  qui  constata  gu^U  faisait  la 
priere  d^une  aultre  sorte  que  ceux  de  Berne.  On 
6crira  au  baHU.    (Beg.  du  Conseil.  fol.  68  t;.) 

Jendi  7. 

Icy  M.  Oalyin  a  fait  beaucoup  de  remons- 
trances  de  lepistre  que  luy  est  este  communiquee 
enyoyee  par  ie  ne  scay  quil  quest  pleinne  de  blas- 
mes  et  mocquerie  et  mesmement  charge  ledit  M. 


Oalyin  de  beaucoup  de  ininres.  Dont  il  supplie 
adyiser  sil  a  besoing  de  purgation  et  quelle  purgation 
luy  sera  necessaire  de  faire  et  aussy  adyiser  sur  ee 
que  la  Sgrie  y  est  blasmee  et  les  bons  yoysins  ministres 
etc.  Arreste  que  lon  cherche  tous  les  moyengs  de 
scayoir  quil  a  escript  cela  et  enyoye  et  que  lon  con- 
fere  ayeoque  les  ministres  pour  adyiser  des  moyengs 
le  myeulx  que  sera  possible.  (Beg.  du  Cons^  fd. 
70  V,)    Cp.  Boget  IV.  167. 

Vendredi  8. 

Lefire  du  senat  de  Beme  a  cdui  de  Creneve^ 
annongant  que  le  Balliffz  de  Thonon  tient  aux  ar- 
rests  ung  des  ministres  de  Geneye  enyoye  ponr 
prescher  a  Dralliens  pource  que  jcellny  na  enseigne 
jouxte  nostre  reformation  et  usanoe  eoclesiastiqae 
ains  cellon  la  yostre  chose  de  nous  jnsupportable 
....  Yous  prions  que  ceulx  qui  par  yous  seront 
ordonne  ensuyyent  dxoictement  nostre  reformation 
et  nous  ceremonies  eeclesiastiques.  (Archives  de 
Greneve.     Pieces  hist.    Liasse  1553.) 

Dimanche  10. 

Premiere  mention  de  taffaire  d^Andre  Vulliod 
dinoncS  par  Calvin  pour  cause  de  licisphime. 
(Boget  IV.  170.) 

Mardiia. 

Baymond  icrit  que  le  baiUi  veut  le  Ideher  ^i 
paye  les  depens.  (B&j.  du  ConseU.  fol.  72  v.)  — 
Plusieurs  autres  lettres  du  mgmCf  en  partie  sans  date 
aux  Archives  l.  c) 

Jendi  14. 

Estant  aoys  M.  0 al y in  sus  ce  que  luy  {ast  dicty 
que  luy  et  ses  freres  ministres  cherchassent  par  bon 
adyys  un  propre  pour  estre  ministre  de  DralliaDS 
et  quil  nont  encore  peult  examiner  pour  faulte  quil 
nestoit  asses  et  quil  ny  a  este  oomys  aulcung  de 
la  Seigneurie.  Arreste  que  lon  attende  encore  ung 
pety  de  y  proyoistre.  Item  il  a  icy  propose  de  les- 
pitre  qui  luy  fust  communiquee  plaine  de  blaffemee 
et  enlaquelle  il  est  tellement  blasme  que  sans  estre 
purge  de  cela  il  ne  seroit  suffisant  ny  capable  pour 
seryir  a  leglise  et  que  si  lon  yoloit  cercher  lon 
pourroit  bien  trouyer  en  quelque  fuQon  qui  a  enyoye 
telle  espitre  eto.  pourquoy  il  a  requys  y  adyiser  et 
a  scayoir  si  lon  le  tient  pour  tel.  Arreste  que  lon 
oherohe  tous  les  moyengs  oomment  lon  poum 
myeulx  faire  pour  entendre  don  cela  yient  poor 
le  suyyre  daultant  que  cela  nattouche  seuilement 
les  ministres  et  Beigneurie  de  ceste  cite,  mais  aussy 
les  aultres  auxquelles  lon  a  mist  commission  laffaire 
de  Seryet  et  afin  lon  y  puisse  bien  proyoistre 
que  lon  face  lecture  de  la  dite  epiltre.  (Beg.  dn 
ConseU.  fol.  73.) 
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—  ConsisMre.  Le  ministre  Chauvet  n^c^siste 
pas  a  la  siance  U  est  detenu  quinjse  jaurs  a  Thonon, 
(le  baUli  ravait  fait  arreter  pour  avoir  tenu  le  cuUe 
sdon  le  rite  Genevois.) 

—  Lettre  de  Beme  sur  Taffaire  de  Baymond. 
On  veut  le  laisser  a  DraiMans,  maiB  quil  obserye  la 
refformation  de  la  religion.  (^Beg.  du  ConseU.  fol. 
13  V.) 

Samedi  16. 

Delihiration  sur  Vaffaire  du  Baymond  etsurla 
demande  des  depens.  On  sommera  le  bailli  de  rendre 
sofi  prisonnier,  sinon  on  suivra  a  la  joumee  de  marche. 
{Beg.  du  Conseil.  fol.  75  v.) 

—  Lettre  du  Sinat  a  Beme:  Avons  renvoyeau 
Ballifz  de  Thonon  pour  scavoir  sil  vouloit  pas  lacher 
nostre  ministre  et  faire  le  debvoir  duquel  nous 
avoDS  rescript:  lequel  na  voulu  cela  faire  mais  a 
respondu  quil  fault  que  ledit  ministre  paje  les 
despens,  ohose  bien  grave  daultant  que  nostre 
ministre  na  en  rien  offence  ny  en  lenseignement 
ny  es  ceremonies.  (Archives  de  Geneve.  Pieces 
hist.  Liasse  1553.  —  Dans  la  mime  liasse  une  serie 
iauires  pieces  relatives  a  cette  affaire,  qui  ne  se  ter» 
mine  que  le  1 7  Juillet  {voir  plus  bas)  par  une  jour- 
nee  de  marche. 

Mercredi  20. 

Calvin  baptise  deux  enfants  a  la  Magddeine. 

JeQdi  21. 

Icy  est  este  faicte  lecture  de  lespitre  reoeue 
demierement  contre  M.  Oalvin  et  iouxte  ce  que 
ia  Bouvent  en  este  parle  sus  ce  que  ledit  M"  Cal- 
Tin  en  a  requys  etc:  est  este  arreste  quepuysque 
leseripvain  de  telle  epistre  ne  se  nomme  ny  mani- 
feste,  Bi  quon  ne  scait  contre  quil  en  agir^  lon  ne 
tient  point  les  choses  y  eBcriptes  pour  veritables: 
mais  tient  lon  ledit  M.  Galvin  pour  bon  ministre 
non  ayant  &ict  les  choses  y  contenues  et  ledit  livre 
estre  fauls  et  auquel  est  mal  escript  contre  ledit 
ministre  et  contre  la  Sgrie:  et  que  lon  garde  en- 
core  ledit  livre  pour  veoir  si  lon  pourra  par  infor- 
macions  scavoir  quil  la  faict  pour  contre  luy  agir. 

Icy  mesme  M.  Oalvin  est  este  aoys  en  de 
bonnes  remonstrances  des  choses  susdites.  (JReg. 
du  ConseU.  fci.  78.) 

Vendredi  22. 

Lettre  de  Beme.  Acquiescement  a  la  joumie 
ott  1 5  juSlet.    (Beg.  du  Conseil.  fd.  78  v.) 

Dimanche  24. 

Calvin  baptise  un  enfant  a  S.  Fierre. 
(kUvim  opera.    Vol  XKL 


Lnndi  25. 

M.  Saule  ministre  a  Jussy  itawt  alli  pricher 
a  Fonsonnay,  Chongny  officier  de  GaiUard  lui  pri- 
senta  un  livre  en  lui  enjoignant  de  prescher  a  la 
forme  dicelluy.  Vandel  et  Lambert  ironJt  remon- 
trer  au  baiUi  de  Temiery  et  le  renvoyer  a  la  marche 
qui  prendra  en  main  Vaffaire  de  DraUlans.  (Beg.  du 
ConseU.  fol.  79  t;.) 

Mardi  26. 

Abel  malades.  lapoticaire  de  la  seigneurie  luy 
ministrera  des  drogues.    (Beg.  du  Conseil.  fol.  81.) 

Mercredi  27. 

Primi  Angli  exsules  Francofordiam  veniunt. 
(Ep.  2059.) 

Vendredi  29. 

Bapport  sur  Vaffaire  de  Fonsonnay.  Bidamation 
a  Beme.    (Beg.  du  Conseil.  fol.  82.) 

JUILLBT. 
Lnndi  2. 

8us  ce  que  les  ministres  par  le  ministere  de 
M.  Oalvin  hont  propose  quil  y  a  ung  certainVul- 
liodi  quil  a  dict  que  nous  nous  arrestons  a  lesu- 
orist  homme  lequel  les  iuiffz  hont  reffuse  et  remys 
aux  eentilz  et  les  gentilz  iceluy  faict  morir  quest 
grand  blaffeme:  et  ce  nonobstant  veult  proceder 
a  la  cene  et  se  marier  eto.  et  a  dict  que  si  Dieu 
luy  voloit  bien  rendre  sa  femme  il  ne  la  voul- 
droit  pas  reprendre. 

Item  de  ung  Bastian  qui  a  aultrefois  servy 
au  S^  de  Yicteur  quil  oultrage  grandement  ledit  M. 
Oalvin  et  dict  quil  sest  retire  pour  fuyr  la  perse- 
quution  fiEdcte  icy  contre  ceulx  qui  ne  veullent 
croire  la  predestination  combien  chescung  saiche 
bien  nyavoir  point  de  persequution:  et  quil  y  au  ne 
femme  qui  sest  plainte  quil  la  desboche  en  bour- 
goigne  combien  elle  eoit  mariee  a  ung  aultre  .... 
Item  il  parle  du  livre  des  blasmes  contre  luy  escrips 
desquelz  desia  si  souvent  ia  cest  este  propose  et  a 
requis  y  adviser  que  iustice  puysse  estre  faicte. 
Icy  M®  G.  Farel  a  faict  de  belles  grandes  remons- 
trances  de  celluy  affaire  et  prye  que  iustice  aye 
lieu.  Arreste  premierement  du  livre  des  blasmes 
que  lon  sache  des  ministres  leur  advys  de  ce  oom- 
ment  lon  y  doibt  proceder:  de  Bastien  si  vient 
en  ceste  cite  il  soit  prys  etresponde:  deVulIiodi 
quil  responde  sur  les  propos  par  luy  diot  et  oe  en 
prison.    (Beg.  du  ConseU  fd.  83.) 

—  Le  livre  des  iniures  presente  a  Messieurs. 
Devant  ces  choses  au  mois  de  luillet  fut  presente 
par  le  S'  Pierre  Yandel  ung  livre  a  Messieurs 
escript  a  la  main  sans  autheur.    Lequel  Yandel 
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disoit  luy  ayoir  este  envoie  sans  que  sceut  de  qui 
et  estoit  ledit  livre  plein  diniures  et  oultrages  a 
lencontre  de  la  Seigneurie  a  laquelle  ledit  livre 
estoit  dresse  y  taxant  aussy  les  eglises  et  freres  de 
Zurich  et  Neufchastel  et  surtout  chargeant  de  plu- 
sieurs  faulses  et  meschantes  calumnies  M.  lehan 
Calvin.  Et  enfin  le  hut  dudit  livre  estoit  de  se 
porter  pour  avocat  de  Servet  Hierosme  et  au- 
tres  hereticques  condamnant  la  puissance  que  exer- 
coit  punicion  corporelle  sur  iceulx.  Lundi  deuzieme 
de  luillet  les  ministres  de  la  yille  et  aucuns  des 
ohamps  allarent  devant  Messieurs  les  supplier  que 
actendu  que  en  ce  livre  Dieu  et  lordre  quil  a  con- 
stitue  estoit  deshonore  les  eglises  et  sainctes  repu- 
blicques  diffamees  leur  seigneurie  mesmes  y  estoit 
mise  en  tout  opprobre  et  nous  tous  y  estions  de- 
claires  lasches  et  malheureux  qui  nous  laissions 
mener  et  tyranniser  par  un  homme  lequel  il  qua- 
lifie  pIuB  demesure  que  pape  ou  evesque  qui  fut 
iamais  en  Oeneye:  il  leur  pleut  avoir  regard  a  telles 
infamies  faulsement  imposees  et  reprimer  telles 
meschantes  calumnies.  Farel  fait  Us  memes  plain- 
tes  au  nom  des  freres  de  Neuckdtel  gui  Vavaient  e«- 
voye.    {Beg.  de  la  Vht.  Comp.  B.p,  19.) 

Mardi  3. 

Yandel  et  Tj^mhert  sur  Vaffaire  deFonson^ 
nay.  Le  hailli  dedare  gu*il  n'a  pas  donne  cPordre 
mais  quil  y  a  quelque  tempsquilfustdictaCham- 
pereau  quil  en  parlasse  a  part  aux  ministres  et 
quil  a  faict  faire  plus  oultre  que  nestoit  commande. 
{Reg.  du  Conseil.  fol.  84.) 

Vendredi  6. 

Beme  ecrit  qu^on  n*a  pas  encore  informe  sur 
Vaffaire  de  Fonsonnay  (ibid.  fcl.  85). 

—  Corne  fait  un  rapport  contre  Bertellier, 
se  disant  blessS  dans  sa  dignitS  de  Syndic.  —  BerteUier 
dicreti  de  prison  (ibid.). 

Samedi  7. 

Bichard  le  Fevre  brule  a  Lyon. 

Londi  9. 

On  fait  rSdiger  par  Colladon  Vacte  powr  la 
marche  et  nomme  les  juges.  (Beg.  du  ConseU.  fol. 
86  V.) 

—  Bemontrances  a  Bertellier  si  Corne  5'en 
eontente  {ibid.). 

Mardi  10. 

Andre  Vulliod  banni  pour  3  ans  (ibid.  fol.  87). 

Yendredi  13. 

Jean  Amied  Botellier  et  Pierre  Vandel  sont 


designSs  pour  suivre  Vaffaire  de  Chauvet  d  la 
journee  de  marche.  (Archives  de  Genhve.  Pieces 
hist,  Hasse  1553.) 

Dimanche  16. 

Calvin  benit  un  mariage  a  S.  Pierre. 

Mardi  17. 

Calyin  presente  ung  livre  de  de  Bese  ponr 
avoir  licence  dimprimer.  Benvoye  auz  Syndicspm 
en  rSfSrer  Jeudi.    (Beg.  du  Conseil.  fol.  90.) 

—  ArrSt  de  la  joumie  de  marche  dans  Vaffaire 
de  Chauvet:  le  ministre  esleu  par  Geneye  doit 
suyvre  la  forme  de  la  reformation  de  Beme,  les 
despens  doiyent  estre  supportez  par  le  Ballifz  et  le 
ministre  egalement  chacun  la  moytie:  (Arehives  de 
Geneve.    Pieces  hist.    Liasse  1553.) 

Jeudi  19. 

Philippe  d^Espagne  arrive  en  Angleterre. 

—  M*Loys  Beljaquet  a  refferu  le  livre  {de 
Bejse)  nestre  acheye  et  toucher  dune  response  con- 
tre  ung  livre  imprime  de  non  comburendys  hereti^ 
laquelle  response  substenant  le  contraire  bien  prove 
par  les  sainctes  escriptures.  Arreste  que  le  livre 
soit  acheve  et  communique  au  conseil  deyant  qne 
permettre  limprimer  (ibid.  fd.  92). 

—  Le  ministre  italien  dbtient  la  permission  de 
baptizer  et  esposer  en  sa  langue  sous  condition  de 
garder  Vordre  de  VSglise  de  Geneve  (ibid.). 

—  Botellier  et  Yandel  reviennent  de  h 
marche  et  hont  refferu  leur  despeche  et  rapporte 
la  sentence  amyable  faite  a  Lausanne.  Lecture  faUe 
on  renvoie  a  Lundi  (ibid.). 

Yendredi  80. 

Sus  le  rapport  du  liyre  du  S'  de  Beze  hier 
en  conseil  faict :  estant  considere  laffaire  estre  astyfis 
(hdtive)  est  este  arreste  que  ledit  Beze  peult  faire 
imprimer  par  ce  moyeng  que  si  ce  quil  na  encore 
baille  ne  trouve  permettable  que  lors  oe  que  sera 
imprime  soyent  perdus  a  aes  despens  (u.  s.). 

Dimanche  28. 

Calvin  marie  deux  couples  a  S.  Pierre. 

Lnndi  23. 

La  sentence  de  Lausanne  est  accqatie.  (Beg.  du 
ConseU.  fol.  93  v.) 

Mardi  24. 

Lambert  ira  a  Thonon  prenire  Baymond  et 
payera  les  dipens  (ibid,  fol.  94  v.) 
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LeUre  de  Beme  qui  avertU  le  Canseil  des  dangers 
gui  menacent  Creneve  du  cotS  de  la  France.  {Boget 
ir,  173.) 

Mercredi  25. 

Nuptiae  Philippi  et  Mariae  reginae  cde- 
brantur. 

Samedi  28. 

Viret  envoie  a  Farel  une  lettre  de  Bullin- 
ger  que  F.  a  laissee  chcB  lui.  {Perrot,  Vie  de  F. 
MS.  de  Neuch.  p.  117  de  Beme  p.  168.) 

Dimanche  29. 

Calvin  benit  un  mariage  a  8.  Pierre. 

Limdi  dO. 

LoQ  a  encore  receupt  deux  oarnetz  du  livre 
que  M.  Calyin  preaenta  pour  avoir  lioenoe  de  im- 
primer.  Arreste  que  lon  face  veoir  a  ceulz  que 
hont  yeu  la  reste.    (Beg.  du  ConseU.  foL  96  v.) 

Beformatio  Orbae  decreta.  (Ep.  1920.  1992. 
1993.) 

Mardi  3L 

Calvinus  dicat conmeniarium in  Genesin  princi- 
pibi&s  Sazonicis.    (Ep.  1991.) 


AOTIT. 
Mercredi  L 

Viret  ecrU  a  Farel  que  la  messeVfist  abotie 
a  Orbe.  (Perrot,  Vie  de  F.  M8.  de  NeuchaJtd  p. 
117,  de  Beme  p.  168.) 

Jendi  2. 

Galyin  presenteJean  Le  Court  comme  minis- 
tre  a  DraUlans.  Cependant  si  Von  voulait  y  placer 
edui  de  C&igny  quest  plus  docte  en  lettre  latine  et 
ebraique  cela  leur  sembleroit  meilleur.  Arreste: 
Le  Oourt  ira  a  Oelligny  et  celui  de  Oelligny  a 
Drallians.  On  escrira  au  ballif  pour  len  avertir  et 
demander  Vexequatur.     (Beg.  du  ConseU.  fd.  98  t;.) 

—  Hoc  tempore  prodU  Beeae  liber  de  haereticis 
a  dvUi  magistratu  puniendis.    (I^.  2012.) 

Dimanclie  5. 

Calvin  benU  un  mariage  et  baptise  un  enfant  a 
8.  Pierre. 

Jeudi  9. 

Consistoire.  Le  secretaire  Bertellier.  Lequel 
a  propoee  quy  a  environ  deux  ane  quil 


et  que  maintenant  il  estoit  en  deliberation  de  por- 
ter  ung  enfant  qui  luy  est  nayst  mais  pource  que 
lon  luy  ayoit  defendu  la  cene  et  que  non  obstant 
ce  quil  plaiae  ne  luy  refuser  a  presenter  quand  il  le 
porteroit  afin  que  scandale  nen  adviene  et  quil  de- 
sire  estre  en  la  compagnie  de  leglise  et  quon  recoit 
bien  de  ceux  qui  sen  retornent  en  France  ydolla- 
tres.  Adyis  que  a  ce  qui  a  este  propose  quil  ny 
a  point  de  satisfaction  ny  repentance  et  que  la 
cene  et  baptosme  sont  choses  ioygnantes  et  que 
quand  il  auroit  satisfait  et  faict  debvoir  lon  luy 
permettra  tant  la  cene  que  batesme.  Et  a  donne 
la  charge  aM.  Calyin  den  porter  la  parollo.  Ad- 
iouste  que  Messieurs  lont  libere  par  deux  arrests 
.  .  .  .  et  que  ce  que  Messieurs  ont  libere  quil  ny  a 
point  ici  de  renvoi  et  que  a  ce  il  sen  tient  et  en 
general  pardonne  et  que  on  luy  pardonne  et  que 
lon  permette  pourter  ledit  enfant  et  enapres  il  se 
submet  a  yenir  et  faire  son  debyoir.  Advis  comme 
deyant,  et  que  sil  yaz  deyant .  Messieurs  quon  sy 
trouvera.  Sus  quoy  il  supplie  quon  luy  permette 
la  cene  iouxte  lordre  et  le  bon  yoUoir  de  Messieurs. 
Advise  que  derechief  lon  interrogue  sil  ne  yient 
pas  demander  la  cene  au  consistoyre  et  sil  ne 
maintient  pas  que  le  consistoyre  aye  la  puissance 
de  la  loy?  Et  que  sil  le  confesse  on  la  luy  per- 
mette.  A  la  fin  a  dict  quil  ne  se  humilieroit  pas 
dayantage (Beg.  du  Consistoire.) 

Vendredi  10. 

Viret  ScrU  a  Farel  que  les  autds  et  les  imor 
ges  ont  ete  demdtis  a  Orbe.  (Perrot,  Vie  de  F.  M8. 
de  Neuch.  p.  117.  de  Beme  p.  168.) 

Jendi  23. 

Du  liyre  de  M.  Crespin.  Sus  la  relation  du 
8'  commys  a  fayre  yeoir  le  livre  preste  pour  faire 
imprimer  et  que  cest  chose  que  se  peult  bien  im- 
primer  etc.  Arreste  qnil  se  porra  imprimer  en 
corrigeant  celuy  mot  Bainct  et  celuy  de  Martire  et 
mectant  aultre  nom  et  aussi  que  lon  y  doibge  mec- 
tre  des  aultres  qui  ny  sont  pas  encore.  (Beg.  du 
ConseU.  fol.  107.) 

—  Calvin  n^assistepas  a  la  seance  du  Consistoire. 

Vendredi  24. 

Viret  est  a  Orbe.    (Perrot,  ubi  supra.) 

Mardi  28. 

Le  Q^  ministre  itallien  a  propose  quy  a  plusieurs 
jtalliens  en  ceste  ville  et  que  entre  tous  y  a  ici 
deux  qui  dempuis  ont  este  au  pays  et  nont  pas 
persevere:  ainsi  que  ung  de  leur  compagnie  qui 
nestoit  pas  tant  savant  et  quest  este  brusle  et  mort 
constant.     Advis  quant  aux  premiers  que  admonis- 
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sions  lenr  soyent  faictes  et  quil  adyise  se  abstenir 
de  la  cene.    {Beg.  du  (Jonsistoire.) 

Mercredi  29. 

Andre  Vulliod  ancien  notaire  est  condamn6  a 
avovr  la  langue  percee  d^un  fer  chaud  au  Molard  et 
banni  a  perpetuite  sous  peine  de  mort,  pour  avoir  pris 
deux  fois  la  cene  quoiqu^eUe  lui  eut  etS  interdite,  et 
avoir  blaspheme  horriblement  contre  Dieu,  sa  sainte 
£criture  et  Jesus  Christ.  (Archives  de  Geneve. 
Proces  criminels.)    Le  proces  avait  dure  deux  mois. 

Jendi  30. 

Le  Consistoire  se  presente  devant  le  ConseU. 
Calvin  motive  le  refus  du  corps  de  permettre  a  Ber- 
ihelier  d^etre  parrain^  avant  davoir  monstre  de 
oontrition  siis  laffaire  de  la  cene.    {Beg.  du  ConseU.) 

8EPTEMBRE. 
Jevdi  6. 

Auionrdhuy  durant  le  conseil  a  la  sollicitation 
du  8*^  Bertellier  furent  appelle  (t7  n^est  pas  dit 
quels  membres)  pour  representer  tout  le  consistoyre, 
et  fust  porte  la  parole  par  M.  le  sindique  Tissot, 
assayoir  que  ledit  Bertellier  yoUoit  estre  ouy  de- 
yant  le  consistoire  touchant  tant  de  ce  quon  luy  re- 
fuse  la  cene  et  porter  enfans  a  batesme  que  des 
propos  quil  a  tenu  tant  contre  les  sgrs.  ministres 
que  consistoire  de  sorte  quil  sest  eu  mis  en  grande 

colleyre  et  a le  conseil  disant  que  la  plus 

grand  yoys  estoit  demeure  la  puny  en  sen  teysant. 
{Beg.  du  Consistoire.) 

—  Sur  ce  que  le  difPerent  estant  entre  les  Sgrs. 
du  Consistoyre  et  les  ministres  contre  Philibert 
Berthellier:  estant  ouyr  lesSgrs.  du  Consistoyre 
et  ministres  hont  faict  leurs  excuscs  a  cause  de  la 
cene:  qui  hont  refuze  a  iuste  cause  daultant  que  ilnaz 
youlluz  obayr  a  ce  que  questoit  concluz  par  le  Con- 
sistoyre.  Suyvant  quoy  ledit  Bertellier  a  dict 
qui  est  comparust  en  Cousistoyre  deyant  eulx  leurs 
demandant  en  Ihonneur  de  Dieu  luy  youlloir  per- 
mectre  et  liberer  de  recepyoir  la  saincte  cene  iouxte 
les  arrest  de  Messieurs  et  luy  pardonner.  Surquoy 
luy  fust  dict  que  cella  estoit  suyyant  le  rapport  quo 
M®  Raymond  ayoit  rapporte  de  quoy  Messieurs 
sont  asse  informe  et  advertis.  8urquoy  Icdit  Ber- 
tellier  a  demande  par  lesdits  ministres  respondre 
et  declairer  si  la  cenne  luy  az  este  defendue  pour 
les  causes  du  passo  ou  presentes.  A  quoy  les  ditz 
Sgrs.  hont  dictz  et  respondu  que  ce  az  este  pour 
les  raisons  et  causes  du  passe  a  quoy  ilz  se  reffe- 
rent  soit  au  livre  du  Consistoyre  que  devant  Mes- 
sieurs,  de  quoy  Messieurs  sont  este  comme  dict  est 
advertis.     A  quoy  derechefz  ledit  Berthellier  a 


dict  et  respondu  que  demierement  et  auparayant 
il  auroit  demande  luy  pardonner  sil  hayoit  heubz 
quelque  chose  deffaillir  et  delinquy  et  luy  liberer 
et  donner  la  cenne  eu  yertu  des  arreste  de  noas 
seigneurs  et  superieurs:  et  que  lors  luy  fiist  dict 
par  lesditz  ministres  quil  failloit  quil  dict  que  ne  la 
luy  donneroyent  point  si  non  qui  disse  que  cela  se- 
roit  en  yertu  et  auctorite  a  eulx  actribuee  tant  par 
le  petit  grand  et  general  conseil:  ce  qui  ne  yonlla 
faire  et  ny  yeult  consentir  disant  que  auparavant 
ilz  nayoyent  nulle  cause  mais  ilz  ne  cerchent  qne 
ung  entre  deux  sinon  pour  actirer  la  superiorite  a 
eulx  pour  prive  cestuy  et  laultre  oomme  bon  leurs 
semblera:  et  qui  ny  az  point  de  moyens  de  la  lay 
deffendre  sans  le  ouyr  combien  qui  aye  confesse 
meritoyrement  luy  avoir  este  deffendue  se  humiliant 
iusques  au  bout  Lesdits  ministres  disent  qni  est  a 
chascungs  notoyre  des  causes  de  telles  deffences  les- 
quelles  sont  este  demonstrees  deyant  Messieurs  et  qae 
en  cella  il  hont  proceder  tant  doulcementz  que  aeulx 
a  este  possible  sans  riens  entreprendre  ny  yeuUent 
entreprendre  sus  la  Sgrie  et  qui  hont  dictz  qui  re- 
presentoyent  tous  la  Sgrie  non  point  par  auctorite 
comme  il  allegue  de  la  partz  dudit  Bertellier: 
de  quoy  tous  les  Sgrs.  du  Consistoire  peulvent  icv 
presentement  acteste:  ce  qui  hont  deposer  oomme 
lesdits  ministres  ont  sus  dedairer.  Et  dadventaige 
lesditz  ministre  enapres  hont  remonstrer  que  toat 
cela  qui  font  nest  point  pour  ayoir  aulcunes  choses: 
prison  iuridiction,  glaive  ny  mortz  mais  seullement 
cest  pour  maintenir  Ihonneur  de  Dieu  et  sa  parolle 
daultant  que  ce  nest  point  lcurs  heritaige.  Et  pla- 
sieurs  aultres  raisons  et  causes  par  eux  dictes  et 
remonstree  a  quoy  il  requierent  avoir  regard  etc. 
Et  ledit  Bertellier  dict  qui  ne  hont  faict  refiiiz 
sinon  pour  raison  de  ce  qui  naz  ypullu  confesse 
que  cella  fust  comme  dessus  en  autorite  a  eux  ac- 
tribuee  ot  qui  requier  que  lon  regarde  de  non  voal- 
]oir  anneantir  ce  qua  este  et  est  appartenant  aux 
magestral  ny  le  glaive  qui  luy  appartient.  De 
quoy  il  proteste.  Lesditz  Sgrs.  disent  quo  quant  a 
cella  Messieurs  se  sont  retenuz  jusques  a  ce  quon 
heubz  veu  iadvis  des  ecclises  et  que  la  chose  de- 
mouroit  en  son  estre  jusques  il  fust  yuyde.  A 
quoy  ledit  Bertellier  areplicque  et  asserez  que  ie 
grand  conseilz  ne  lauroit  ainsi  entendu  ny  resolu 
ains  que  la  plua  haulte  et  grand  voix  estoit  ceete 
la  du  S'  Tissotz  lors  lieutenant  et  quo  lon  ne 
deubz  riens  faire  de  nouveaulx  ny  heulx  user  de 
telle  excommunication  et  que  cella  il  proteste  tou- 
jours.  Dont  loaditz  S"  ministres  hont  dict  par  con- 
clusion  que  prient  de  garder  en  Ihonneur  de  Dieu 
lordre  les  esdictz  et  ce  qua  este  observe  iusques  icj 
etc.  Surquoy  a  este  arreste  que  a  lundi  lon  doibge 
mectre  en  avant  ledit  affaire  et  affin  que  lon  fasse 
ellection  des  Seigneurs    pour  debattre  ledit  affiiire 
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affin  qne  les  ohoses  se  fJEissent  par  bon  ordre  et  en 
bonne  paiz.    iBeg.  du  (Jcnseil.  Vdl.  48.  fd,  113.) 

Dfmanche  9. 

A  8.  Pierre  Calvin  iSnit  le  mariage  de  Pierre 
fils  de  Domeine  Darlod  et  de  Margueriie  fille  de 
Qaude  Chateauneuf. 

Lnndi  10. 

M.  Galyin  a  expose  les  ieux  des  ^Ues:  quil 
eet  tout  notoyre  combien  que  MesBieurs  layent  de- 
fendu  et  mazimement  le  iour  de  la  cenne:  que  nest 
pas  raisonnable  tant  au  bellayard:  et  que  lon  az 
onyr  quil  y  ayoit  este  iouyer  douzes  testons.  6ur- 
quoy  arreste  qui  soyent  faictes  cries  que  nul  ne  soyt 
hoser  ny  si  hardy  de  ioayer  a  argent  ny  pendant 
lcB  sermons  et  kathezismes  sus  poyenne  de  soixante 
6olz  et  estre  mis  trois  iours  en  prison  et  que  M. 
le  lieutenant  mette  lesdites  cries  en  ezequution.  iBeg. 
duConseil  fci.  116.) 

Jendl  13. 

Le  Sr.  Bindicques  du  Pain  a  rapporte  xmg 
billet  an  nom  des  seigneurs  du  Consistoire  aulquel 
8ont  contenues  plusieurs  iniures  dictes  et  proferees 
par  ledit  Bertellier  oontre  lesditz  seigneurs  du 
Gonsistoire  requerantz :  requerant  que  il  doibge  res* 
pondre  sus  cella  si  les  az  dictes  ou  non  au  conte- 
nuz  de  larrest  demierement  sur  ce  faict  duquel  le- 
dit  Sr.  Bindicque  a  faicte  lecture  et  a  este  demande 
andit  Bertellier  qui  responde  sus  lesdits  deux 
ardcles:  lequel  a  respondu  et  dict  que  il  demande 
ayoir  sa  partie  ayant  que  respondre  car  il  seroit 
contre  lordre  yeu  que  posible  celluy  la  que  az  re- 
yeller  telles  parolles  audit  consistoire  pourroit  estre 
sa  partie  reyellateur  et  son  iuge:  parquoy  ne  doibt 
respondre  qui  ne  sache  sa  partie  et  de  rechiefs  a  este 
appelle  et  dict  que  Messieurs  du  Consistoire  ayoient 
este  deyant  Messieurs  se  pleignant  de  luy  et  que  de 
partie  il  nen  ilz  az  point.  Bur  quoy  de  rechiefz  le- 
dit  Bertellier  demande  le  double  desditz  articles 
pour  scayoir  respondre  et  terme  dayis  pour  respon- 
dre.  Sur  quoy  a  este  dit  et  arreste  que  il  doibge 
estre  appelle  et  luy  soit  dict  si  yeult  respondre. 
Lequel  estant  appelle  et  luy  a  este  faicte  les  re- 
monstranoes  qui  doibge  respondre.  Lequel  a  dict 
que  il  demande  comme  dessus  qui  demande  le 
donble  actendu  que  cest  chose  ardue  et  terme  dayis. 
Sur  quoy  de  rechiefz  a  este  arreste  et  resoluz  qui 
doibge  respondre  dans  une  heure  aultrement  que 
snyyant  ledit  arrest  precedent  lon  doibge  ouyr  les 
tesmoings  et  proceder  comme  de  raison.  {Beg.  du 
Cmseil.  fd.  118  i?.) 

Jevdi  20. 

Loye  Gaudes  pelletier  demourant  sus  le  port. 


Lequel  a  este  aocuse  par  Bertellier  et  rapporte 
a  M.  le  Bindique  que  ledit  Loys  a  dict  telles  et 
semblables  parolles  quand  nng  sien  eniant  chantoit: 
Yaz  mon  enfant  tu  scays  plus  de  bien  et  es  plus  sage 
que  tous  ceulz  de  Geneye.  Ce  quil  nye.  Adyis  que 
yoyant  que  ledictBertellier  arespondu  a  lofficier 
quil  entendoit  et  yolloit  estre  remis  deyant  Messieurs 
et  non  en  consistoire  que  M.  le  sindique  y  declaire  a 
Messieurs  et  quilz  en  fassent  ce  qui  leur  plairoit: 
aussi  que  tout  le  consistoire  allast  pour  lundi  de- 
yant  Messieurs  desclairer  le  cas  et  ayouer  tout  ee 
que  M.  Calyin  proposeroit  et  propose  que  sera  ici 
dessoub  doble.  Et  tenoit  de  semblables  parolles  six 
de  septembre  demier  passe  apres  le  conseil  des 
deux  cens  {suivent  les  noms  des  timoins)  assayoir 
ceulx  du  consistoire  yeullent  bien  renyerser  lordre 
de  Geneye  mais  ilz  ne  le  feront  pas:  cependant  ilz 
ont  faict  faulx  rapports  et  meschants  si  ce  qnon  dict 
est  yray.    {Beg.  du  Consistoire.) 

—  Ceux  de  Merindol  qui  travaiUent  aux  forttfi" 
cations  de  Geneve  se  piaignent  d^itre  mal  loges.  Ar- 
rSti  d'y  pourvoir;  et  de  donner  a  leur  maitre  d^eccie 
Leon  un  logement  dans  une  tour.  (Beg.  du  ConseU. 
fol.  122  17.) 

Dimanche  23. 

La  duchesse  de  Ferrare  se  confesse  et  prend 
la  cene  selon  le  rite  eatholique.    (JEp.  2105.) 

Mardi  25. 

Berthelier  devant  le  Conseil  qui  le  renvoie  au 
Consistoire  pour  faire  sapaix.    (Boget  IV.  176.) 

Jeudi  27. 

Viret  se  plaini  d^un  ecrit  diffamatoire  fait  a 
Geneve  contre  Beee  et  les  lecteurs  du  coUege  de  Lau^ 
sanne.  Bi  les  imprimeurs  le  nyent  lon  le  porra 
prouyer.  Arreste  que  Guillaume  de  Boscoz  ou 
Guyrod  ensoyent  demandes.  Item  de  scayoir 
auBsi  qui  a  imprime  le  liyre  des  martyrs.  (Beg. 
du  (JonseU.  fd.  124.) 

OCTOBRE. 

Lundi  1. 

Sus  ce  que  les  ministres  par  la  paroUe  de  M. 
Calyin  hont  propose  que  aulcangs  du  pays  de 
Berne  les  blasment  et  leur  doctrine  et  mesmement 
ledit  M.  Calyin  lappellant  hereticque  eto.  quest 
chose  scandalouse  don  il  pretendent  laller  remons- 
trer  aux  S"  de  Beme  ce  quil  nont  osez  &ire  sans 
le  conge  du  conseil.  Arreste  quil  leur  soit  permys 
y  enyoyer  et  que  lon  entende  de  eulx  oomment  il 
y  yeulent  prooeder  oy  apres  disne.  (Beg.  du  Con- 
sea.fol.  126.) 
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Mardi  8. 

Raymond  au  nom  des  ministres  remercie  Mes- 
aieurs  de  leur  hon  vouioir  et  demande  des  lettres  pour 
Beme:  Comment  la  dootrine  des  ministres  dicj  est 
blasmee  riere  lenr  terre  et  les  prier  quilz  yeuillent 
7  avoir  adTys.  AccordS.  {Beg.  du  Conseil.  fcl.  127.) 

Jendi  4. 

Deffendu  a  Guyrod  et  aultres  qui  bont  des- 
dictz  livres  denonoes  par  Yiret  quil  nen  vendent 
point  que  la  cbose  ne  soit  vuidee.  {Beg.  du  ConseU. 
fd.  126.) 

—  JebanFabri  part  pourBeme  porter  plainte 
au  nom  des  ministres  de  ce  que  en  la  personne  de 
Oalvin  plusieurs  de  leurs  suiets  {du  pays  de  Vaud) 
accusoient  leur  doctrine  dberesie.  Messieurs  de 
Geneve  ont  escrit  par  ledit  Fabri  demandant  au- 
dience  a  leur  prescheur  pour  se  iustifier.  {Beg.  de 
la  Ven.  Comp.) 

—  Plainte  en  diffamation  contre  ZSbedee  et  eon" 
sorts  adressee  par  les  ministres  de  Geneve  au  S&nai 
de  Beme.  (Ep.  2020.) 


Samedi  6. 

Calvinus   Defensionem   Consensus 
lutam  BuUingero  miUit.    {Ep.  2022.) 


iam  abso- 


Dimanclie  7. 

Calvin  henit  un  mariage  a  S.  Pierre. 

Mercredi  10. 

Les  ministres  exposent  au  ConseU^  par  la  howhe 
deCalvin,  que  aulcuns  ministres  du  pais  deBerne 
les  blasment  ainsi  que  leur  doctrine,  mesmenent  le 
dict  Calvin  lappelant  beretique  quest  cbose  scan- 
daleuse.  Ils  defnandent  la  permission  de  s'en  plainr 
dre  a  Berne,  et  le  Conseil  decide  qu^U  ecrira  dlans  le 
meme  sens.    (Beg.  du  Conseil.) 

Vendredi  12. 

Fabri  revient  de  Beme  oH  il  a  refu  un  bon  ac^ 
eueU.    La  Seignenrie  aura  bon  advis  sub  laffaire. 

Vendredi  19. 

Bejse  Scrit  au  ConseU  quU  a  chargS  Germain 
Colladon  de  suivre  pour  lui  contre  GuiU.  duBosc. 
(Arehives  de  Geneve.  Pieces  historiques.  lAasse 
1564.) 

Dimanche  8L 

A  S.  PierrCf  au  sermon  cfapres  dtner  Calvin 
bSnit  deux  mariages,  dont  Tun  de  Jaques  fils  de  Jean 
Amied  Curteti  dit  Boutellier  et  de  Jehanne  fiUe 
de  Jaques  des  Ars. 


Mardi  83. 

M.  de  Baules  va  dans  son  pays  par  le  conge 
de  la  Seigneurie.    {Beg.  du  ConseU.  foi.  137  v.) 

Mercredi  24. 

ludicium  Turicensium  ministrorum  de  Defensume 
Consensus.    {Ep.  2034.) 

Jendi  25. 

M.  Micbiel  Copt  fils  de  feu  noble  Guill.  Gopt 
receu  bourgeois  gratis.    (Beg.  du  Conseil.  fol.  138.) 

—  Lon  a  icy  parle  des  lettres  responsives  [des  eglv- 
ses  de  Suisse']  sus  le  different  questoit  suscite  a  caase 
de  la  distribution  de  la  cenne,  et  a  qui  il  doibt  ap- 
pertenir  la  deffendre  ou  au  magistrast  ou  es  minis- 
tres  dont  les  seigneurs  du  conseilz  avoyent  envoie  ven 
les  esglisses  Berne  Basle  Zuric  et  aultres  quantons 
fidelles  lesquelx  en  bont  escrit  et  sur  cella  a  este 
delaye  et  non  encore  vuyde  dont  aulcungs  sont  da- 
vis  de  le  mectre  en  conseil  des  200  les  aultres  non. 
Bt  sur  ce  estant  bien  debattuz  ledit  affaire  a  este 
ordonne  et  resolu  que  les  seigneurs  syndiques  facent 
tous  quatre  assemble  les  Seigneurs  apres  nommes 
ascavoir  quattre  de  ca  quattre  de  la  a  acavoir: 
Amyed  Perrin  Domine  D arlod  leban  Ami  Botel- 
lier  et  leban  Philippin,  daultre  coste  les  nom- 
mes  Est.  Cbappeau  Rouge  Pernet  de  Fossob 
Pierre  Yandel  Hudriot  du  MoIIard  et  qui  ayent 
cbarge  tous  par  ensemble  de  debattre  la  matiere  et 
sur  ce  refferir  le  plustoz  qui  pourrant  etc.  ponr 
mettre  en  deux  cens  et  de  la  en  generaL  {Beg.  du 
ConseU.  fol.  138  v.) 

—  Informations  cantre  Bertellier.  Le  consis- 
toire  persiste  dans  son  refus  de  se  faire  sa  partie.  il 
demande  a  etre  libere  et  refuse  de  rSpondre.  Somme  in 
respondre . . .  Buy vant  quoy  a  respondu  que  ainsi  que 
estoy t  en  conseilz  des  deux  oens  il  entendit  la  conni- 
vence  entre  B  o  n  n  a  et  aultres  contre  certains  sept  hu;t 
ou  douze  que  ne  scay  dire  que  se  eslevoient  contre  le- 
dit  Bonna  et  aultres  susnommes  disant  qui  Calloit 
que  lexcommunication  de  la  cene  beubz  lieu  et  de» 
voit  appartenir  aux  ministres.  Quoy  voyant  qne 
desia  ledit  consistoire  lavoit  cbarge  de  paiIlar<bBe 
et  adultere  et  aultres  cas  ce  voyant  en  oolere  fiit 
contraint  de  dire  qui  estoient  6,  8  ou  12  qui  vonl- 
loient  renverser  les  200  et  quil  avoit  lettres  et 
Bceaulx  a  cause  de  la  saincte  oene  et  aultres  excn- 
ses  requerant  lui  pardonner  ce  quil  avoit  dit  en  oo- 
lere.  Arreste  quil  doibge  aller  en  consistoire  et  la 
se  reconsillier  des  cboses  susdeolairee  et  aultres  par 
eulx  dictes  et  par  luy  proferee.  Et  tant  fiure  que 
il  vive  en  paix  (ibid.). 

Dimanche  28. 

Calvin  bSnit  un  mariage  a  8t.  Pierre. 
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N07EMBRB. 
Jendi  L 

Un  habitant  de  Vandoeuvre  est  cite  devant  le  con- 
sistoire  pour  avoir  allume  un  cierge  a  Toccasion  de 
h  mort  de  son  enfant,  La  mere  de  Venfant  avait 
meme  dit:  En  despit  de  tous  les  bannys  francoys 
si  allumeroient  leur  chandoylle  quand  il  mourroit 
quelcun.    {Beg.  du  Consistoire.) 

Lnndi  5. 

8ont  eBte  aoys  les  ministres  et  a  propose  M. 
Galvin  quil  seroit  necessaire  mettre  ordre  sus  lcs 
in&olences  mesmes  sus  les  batteries  et  nommement 
BU8  ung  nomme  le  fils  de  la  Yincente  et  de  cel- 
luy  qui  a  battu  le  fils  de  Vovroy  (?)  officier. 
Item  qui  a  battu  M.  leban  Fabri.  Item  des  jeux. 
Item  do  ceulz  qui  accompaignent  a  baptiser  et  een 
retire  eto.  Item  quil  y  a  plusieurs  servantes  en- 
seintes.  Arreste  que  lon  en  advertisse  le  lieute- 
nant.    {Beg.  du  Conseil  fol.  142  t;.) 

Dimanclie  11. 

Viret  envoie  a  Farel  des  lettres  de  Zurich 
contenant  unjugement  sur  le  traite  de  Calvin  contre 
Westphal  {??  Perrot,  vie  de  F.  MS.  de  Neuch.  p. 
117,  deBeme  p.  169.) 

Samedi  17. 

Senatus  Bemensis  ministris  suis  pacem  ecdestor 
rum  commendat  idque  Genevenstbus  significat.  (Flp. 
2046  seq.) 

Dimanche  18. 

Calvin  hinit  un  mariage  a  S.  Pierre. 

—  Becretum  comitiorum  HdveHcorum  de  pro- 
Ustantibus  Locamensibus. 

Landi  19. 

Des  bagues  de  Servet.  loy  eet  parle  et  ar- 
reete  que  si  lan  eat  passe  de  la  mort  de  Bervet 
etc.  qne  lon  expedira  a  Samedi  prochain  les  bagues 
qoil  laisaa.    {Beg.  du  ConseU.  fol.  150  v.) 

Jeadi  82. 

Icy  est  parle  des  imprimeurs  a  cause  du  privi- 
lege  et  des  pseaulmoB  et  dea  oultraiges  quilz  hont 
imprimes  lea  uns  contre  les  aultres  et  de  ce  qua 
propose  le  8'  lehan  Ohanltemps  et  que  M. 
Ghaultemps  veult  tenir  imprimerie  soi  mesme. 
(Reg.  du  Conseil.  fol.  151.) 

Limdi  26. 

Lettre  responsive  de  Beme  a  cauBe  des  blaa- 
mea  profems  oontre  nousditz  ministreB  par  aulcungs 
des  leurB.   Hz  prient  que  lon  doibge  vivre  en  bbnne 


transquillite  eauB  injurier  tant  par  livre  qne  aultre- 
ment  les  unga  contre  les  aultreB  ce  qui  dceirent 
faire  de  leur  coBte:  requeranB  ilz  donne  ordre  et 
faire  le  Bemblable.  Et  apres  avoir  ouyr  M.  Calvin 
a  eete  arreste  quil  Boit  escript  ct  encoure  recharge 
et  remonstre  dcsditOB  chargoB  et  blasme  dict  contre 
nousdictz  miniBtreB.  Et  que  leur  plaise  y  mectre 
la  main  et  auBsi  soient  prinBCB  informaciouB.  iBeg. 
du  ConseU.  fol.  153  v,) 

—  Secours  de  20  /?.  et  deux  cqppes  de  froment 
alhue  a  Malaiae  (Malisie)  a  cause  de  aa  neceBBite 
(ibid.). 

Mardi  27.    | 

La  reponse  aux  Bemois  au  sujet  des  injures  est 
lue  et  approuvSe.  {Beg.  du  ConseU.  fol.  154  v.  cf. 
Ep.  N.  2051.) 

Mercredi  28. 

Braefatio  Defensioni  Consensus  praefixa.  {Ep. 
2054.) 

Jeudi  29. 

Calvin  qui  eet  dehors  n^assiste  pas  a  la  sSance 
du  Consistoire. 

D:ig:OEMBRE. 
Dimanche  2. 

Calvin  benit  un  mariage  a  8.  Pierre. 

—  Orbae  reformatio  promulgatur.    {Ep.  2063.) 

—  Locamensium  exsUium.    {Ep.  2064.) 

—  ConsUium  Martyris  de  liturgia  angUcana  re- 
peries  in  Bibl.  Oenev.  Portef.  197  aa. 

Lundi  3. 

Secours  de  10  fl.  ei  S  coppes  de  froment  allouS 
au  ministre  Chauvet  powr  cause  de  maladie.  {Beg. 
du  Conseii.  fci.  157.) 

—  Calvin  baptise  un  enfant  a  la  Magdeieine. 

Mercredi  5. 

Calvinus  ad  regem  Pcioniae  scribit.  (J^. 
2057.) 

Dimanche  9. 

Calvin  bSnit  un  mariage  a  8.  Pierre. 

Liindi  10. 

Icy  est  parle  des  baguea  fen  Miohiel  Bervet 
et  attendu  que  long  tempa  a  eate  pasBoe  lannee  de 
la  garde  eto.  est  arreste  que  Bambedy  proehain  lon 
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les  ezpedisae  etc.  et  que  les  expedissans  en  Boit 
£Bdot  descharge  a  larohe.  {Beg,  du  CanseU.  foh  1 60  v.) 

Bimanche  13. 

Galvin  baptise  un  enfant  a  la  Magddeine. 

Yendredi  14. 

On  prqpose  de  reconcUier  T.  de  Beee  et  Vimpri- 
meur  CruiU.  du  Bosc,  a  propos  de  leur  differend  re- 
latif  aux  Bsaumes,  Du  Bosc  doit  livrer  tous  les 
exemplaires  de  lepistre,  et  qu'il  nen  soit  plus  yendu 
dheure  en  ayant.     {Beg.  du  Conseil,  fol.  163  v.) 

Dimanche  16. 

Calvin  baptise  un  enfant  a  S.  Pierre. 

Limdi  17. 

M.  de  Beze  remeroie  la  Sgrie.  et  prie  de  ne 
mettre  point  son  nom  parmi  celluy  dudit  deBosco. 
{Vbi  supra  fd.  164.) 

—  Plusieurs  imprimeurs  sont  mis  enprison  pour 
avoir  imprime  sans  licence  (ibid.  fol.  v.). 

Mardi  18. 

Guill.  Ouyrod  qui  a  compose  certains  pseaul- 
mes  qui  se  troyent  mesies  entre  oeux  de  Beses  et 
ausBi  de  ce  quil  fust  correctour  du  liyre  de  Michiel 
Seryet  Arreste  que  si  se  trouye  quil  aye  este 
correcteur  dudit  livre  de  Seryet  quil  soit  aspre- 
ment  chastie  et  Boit  cherche  et  yeu  le  proces  dudit 
Seryet  afBn  en  yoir  la  yerite. 

Les  ministres  sont  yenus  proposer  bub  les 
pseaulmes  oomposes  par  Ouyrod  et  plusieurs  aul- 
tres  choses  et  ont  faict  grandes  remonstrances  de 
la  hougrerie  quil  crenent  quil  ne  seq  trouyent  en 
ceste  cite.  Arreste  que  lou  face  apporter  par  du 
Bosco  tout  ce  quil  a  imprime  desdits  liyres  de 
Ouyrod  et  que  du  Bosco  responde,  et  pour  ia 
bougrerie  que  informaciouB  soient  prinses.  (^Beg.  du 
Conseil.  fd.  165.) 

—  Consistoire:  Plusieurs  thnoins  rapportent 
gu^ayant  dit  au  nommS  Peiavel  qu^U  ferait  bien 
dalier  au  sermon  de  M.  Calvin,  cdui-d  aurait  re- 
pondu:  maulgre  dieu  de  Calyin  et  quil  aimeroyt 
mieulx  trois  chiens  iapper  que  ouyr  iedit  Oalyin 

et  quil  ny  a  que  deux   dyables  en   enfer 

dont  ledit  Oalyin  en  est  ung  et  que  il  ne  se  so- 
cyoit  du  consistoire  ny  des  Francoys.  A  nye  le  tout. 
{Beg.  du  Consistoire.) 

—  Calvin  baptise  un  enfanl  d  la  Magddeine. 

Vendredi  2L 

Bont  amene  deyant  le  oonseii  cinq  jeunea  gena 


accuses  et  conyaincus  de  Sodomie.  Les  uns  remis 
aux  parentSy  pour  etre  ch&tiis  corpordtement,  les  plus 
agSs  enfermes  en  Veviche  sSparement  apres  les  avoir 
brules  en  effigie  en  leur  presence.  {Beg.  du  Cons^. 
fol.  167.) 

—  Dubosc  et  Badius  confessent  avoir  imprime 
Hyres  pseaumes  et  expitres  sans  licence.  On  Im 
fait  bonnes  remonstrances  (ibid.). 

Lnndi  24. 

Sus  ce  que  M.  Oalyin  a  propose  qua  la  sol- 
licitation  des  eglises  des  Suytzes  il  a  escrit  nng 
pety  liyre  pour  respondre  a  aulcungs  qui  murmu- 
rent  et  blasment  lesdites  eglises  quant  aux  &ictz  de 
la  cene  et  sainctz  sacrementz  lequel  touttefois  na 
pas  yolu  bailler  imprimer  sans  licence.  Arreste  que 
les  Sieurs  4  Sindiques  faisent  yeoir  la&ire  selon 
lusage  et  ce  le  plus  bref  que  possible  sera.  (Beg. 
fd.  168.) 

Mardi  85. 

Permis  d^imprimer  accorde  a  Calvin.  (Seg.  dn 
Conseil.  fd.  168  v.) 

Jeudi  27. 

Qu'on  face  yenir  M®  Enooh  pour  luy  dire  de 
traicter  les  enfans  plus  humainement  (Beg.  du  Con- 
seU.  fol  169  V.) 

Samedi  89. 

Genevenses  denuo  de  Bolseco  queruniur.  (Ep. 
2073.)  ^ 

Lnndi  3L 

Calvin  au  nom  du  consistoire  demande  qu^on 
stcUue  enfin  sur  les  lettres  d^AUemagne  rdatives  a  Vesr 
communicaHon.  (Beg.  du  ConseU.  fd.  170  t;.)  - 
Vaffaire  reparaU  au  10.  janvier  et  est  encore  remise 
(fol.  175). 

—  Eoc  anno  prodierunt 
InstitiUionis  Ed.  VII.  ap.  Bimerios. 
Eadem  gaUice  ap.  Hamdin  ed.  V. 
Genesis  lat.  et  gaU. 

Comm.  in  Acta  Pars  II.  et  totum  opus  gair 

lice, 
Comm.  in  Epp.  caihdicas  ed.  IL 
HomUiae  XXIL  in  Ps.  CXIX 
Defensio  doctrinae  de  trinitate  lai.  et  galL 
Catechismus  hdfr.  graec.  lat. 

1555. 
JANVIER 

Dimanche  6. 

Calvin  bSnit  un  mariage  a  S.  Pierre, 
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Lii]idil4. 

SuB  oe  que  lee  mmistres  par  le  ministere  de 
M.  Oalvin  hont  propose  tonsionrs  de  laffaire  de 
la  oene  ou  soit  excommunication ,  et  des  lettres 
dAIiemagne  et  de  ce  quil  hont  demande  ung  Deuz 
oentz  etc.  Et  quil  desiroyent  y  estre  aoys  au  faict 
dn  Gonsistoire  et  des  mocqueries  que  lon  leur  faict : 
item  est  parle  des  palliardiBeB  item  de  lobserYation 
des  editz  etc.  et  hont  parle  auBsy  dea  blaBphemcB, 
ieux,  des  chaulfles  coppees.  Arreate  dadyertir  le 
oonseil  du  Borment.  {Beg.  du  CanseU.  foh  176  v.) 

Jendi  17. 

Les  ministreB  par  lorgane  de  M.  OaWin  de- 
mandent  un  OouBeil  des  Deux  Oents  pour  lea  afiiAi- 
ree  du  OonBiatoire  et  dea  lettrcB  dAlIemagne.  Ar- 
reste  que  MesBieurB  du  petit  conseil  eaBBemblent 
dabord  soub  le  serment  et  voyent  lesdites  lettres 
des  eglises  et  si  est  possible  avoir  les  ordonnances 
EcoleBiastiques  de  lEglise  de  Beme  et  sur  cela  en 
fiiire  une  conclusion  aux  fins  de  rapporter  en  Oon- 
seil  des  Soixante  et  en  Denx  cents  leur  advis  et 
oppinion :  procedera  le  plus  tost  que  posBible.  QReg. 
du  CanseU.  fd.  179.) 

Dimanche  80. 

Calvin  binit  un  mariage  d  St.  Pierre. 

Ilardi22. 

Le  couBeil  aBsemble  sous  serment  a  7  heures 
du  matin.  Lues  les  lettres  d'AlIemagne  de  mot  a 
mot  et  aussi  les  editz  touchant  lexcommunication : 
Arreste :  On  se  tient  aux  editz :  pourtant  quon  tienne 
conseil  des  Soixante  et  Deux  Oens  le  tout  j  soit 
miB  et  rapporte  comment  on  se  tient  aux  editz. 
{Reg.  du  Consea.  fd.  181.) 

Jendi  84. 

Conseil  des  Soixante.  Les  ministres  proposent 
par  lorgane  de  M.  OaWin  comment  ont  ia  este 
aoys  en  Oonseil  estroit  et  hont  en  icelluy  comment 
icy  propose  plusieurs  exemples  et  propos  tant  de 
lexcommunication  que  des  imperfections  que  ores 
sont  es  peuple  et  de  lordre  du  consistoire  estably 
anciennement  pour  telles  imperfections  reprimer  et 
hont  faict  des  remonstrances  bien  longues  etamples 
tant  par  lesoriptures  anoiennes  que  par  lusage  des 
appostres  et  hont  diot  que  si  lon  veult  dire  que  le 
consistoire  ayt  failly  quil  soyent  demandes  il  en 
respondront  et  se  y  offrent.  Iceux  ministres  estans 
retires  les  lettres  de  PAIIemagne  et  les  editz  sus 
lexcommunioation  en  oonaeil  general  passes  sont 
eete  leus:  puys  est  este  mis  en  oppinion  et  recite 
lopinion  du  pety  conseil.  Et  le  tout  opinione  est 
arreste  quon  se  tient  aux  editz. 

Apres  est  entre  le  Oonseil  des  Deux  cens.  Et 
Calvmi  opera.    Vol  XXL 


icy  mesmes  le  S^  premier  Sindicque  a  mis  en  avant 
les  propoB  qui  ont  ia  este  mis  en  Soixante  et  sem- 
blablement  y  sont  este  aoys  les  ministres  qui  hont 
propose  oomment  auxdits  Soixante.  Surquoy  est 
este  advise  et  par  la  pIuB  grand  yoix  arreste  que 
lon  80  tient  aux  editz  ia  passes  par  conseil  general. 
CBeg.  du  ConseU.  fol.  182  t;.) 

Samedi  86. 

BeschlosBen  die  Personen  in  m.  H.  Landen  es 
sygen  Franzosen,  Italiener,  Tutsch  oder  sonst  Nat 
welohe  nach  Genf  gehen  das  Nachtmal  dort  zu  ee- 
niessen  anzuzeigen  damit  man  mit  jnen  handle. 
{Bem.  Archiv.  Teutsch.  Missivbuch  Band  BB.) 

—  Missive  de  Beme  a  Oeneve  rdative  a  Vaffaife 
de  Zeb6d6e  et  eonsorts.    {Ep.  2095.) 

Lnndi  88. 

M.  Oalvin  a  propose  vouldroit  faire  imprimer 
ung  livre  in  tres  evangelistas  que  peult  estre  gran- 
dement  profitable  et  quil  veult  maintenir  ny  aroir 
point  de  prejudice  ny  deshonneur  a  oeste  cite. 
Arreste  que  lon  luy  permect  moyennant  quil  donne 
lettre  de  non  porter  dommaige.  {Beg.  du  ConseiL 
fci.  184.) 

VtVBIER. 
Lnndi  4. 

loy  est  parle  de  lung  des  prisonniers  quil  de- 
sire  parler  a  Messieurs  et  a  M.  Oalvin.  Est  ar- 
reste  que  M.  Oalvin  y  alle  et  cy  apres  deux  des 
seigneurs  pour  le  ouyr.  {Beg.  du  ConseU.  Vci.  49. 
fol.  2.) 

—  loh.  BogerSy  8.8.  trandatar  comburitur. 

Mardi6. 

Comitia  Augustana  incipiunt. 

Samedi  9. 

Hoperus  combustus.  {JEp.  1783.) 

Dimanche  10. 

Sgndies  de  Vannie:  lehan  Lambert>  Henry 
Aubert,  Pierre  Bonna,  Pierre  lehan  Jesse.  Secri- 
taires:   Frq,  Beguin  et  M'  Roset. 

—  Jesse  devient  President  du  Consistoire  dont 
les  assesseurs  ecdisiasiiques  sont:  Calvin,  Poupin^ 
Bourgoing,  Chauvet,  Cop,  &  Andre  et  Fabri. 

—  Calvin  binit  deux  mariages  a  8t.  Pierre. 
(Par  inadvertance  Hs  sont  inscrits  au  registre  des 
baptimes.) 

38 


695 


ANNALEB  1555. 


506 


Jendi  14. 

Sus  ce  qae  M.  Oalvin  a  propose  dauloungs 
predchans  de  la  terre  de  Berne  de  quoy  les  seig- 
neurs  de  Beme  en  hont  escript  aux  partiouliers 
comment  luy  est  venu  a  notice  et  quil  ha  demande 
licence  den  respondre  a  Beme  a  Bon  nom  et  de  ses 
freres  ministres  etc.  Arreste  quon  la  leur  oultroye. 
{Beg,  du  Conseil.  fol.  11  t;.) 

Veiidredi  15. 

NauveUes  plainles  de  la  Ven.  Compagnie  adressees 
au  senat  de  Beme.    {Ep.  3114.) 

Samedi  16. 

Icj  a  este  mis  en  avant  comme  les  femmes  se 
meslent  parmis  les  hommes  et  les  hommes  parmy 
les  femmes  au  sermont  et  que  lon  prend  aulcune- 
foys  plusieurs  places  que  enjendrent  confussion  par- 
quoy  il  seroit  bon  que  de  la  part  de  Messieurs  M. 
Galvin  deussent  faire  et  advertir  et  les  aultres 
ministres  de  advertir  le  peuple  de  ne  se  mesler  les 
ungs  avec  les  aultres  ny  prendre  les  places  des 
femmes  ny  les  femmes  celle  des  hommes  et  que 
chascungs  ne  pregne  que  pour  soit.  (Reg.  du  Con^ 
seil.  fd.  13  V.) 

Dimanclie  17. 

Calvin  marie  trois  couples  a  S.  Pierre. 

Mardi  19. 

On  dedde  d^envoyer  des  ambassadeurs  a  Beme 
pour  la  combourgeoisie.    {Beg.  du  ConseU.  foh  15  t;.) 

Jendi  8L 

Aubert  et  Chamois  vont  a  Beme. 

Dimaiiclie  M. 

Calvin  tenit  un  mariage  a  8t.  Pierre. 

Lnndi  85. 

SuB  ce  que  M.  Calvin  et  aultres  mimstres 
hont  propose  de  ce  quiLs  hont  advise  bub  ce  que 
lon  leur  a  donne  charge  des  letres  de  Berae  tou- 
chant  des  seremonieB  que  des  iniures  de  FouBel- 
let,  de  Hieronime  et  du  ministre  de  Bursin, 
hont  faict  lecture  de  certaines  responseB  par  articles 
et  hont  requys  y  adviser  eto.  ArrcBte  que  lon  at- 
tende  le  retort  de  M.  Baymond  et  ce  pendant 
que  lon  cherche  les  informacions  contre  Fonsel- 
let,  les  instructionB  il  y  a  ung  an  donnees  audict 
S'  Calvin  etBotellier.   (Beg.  du  Conseil.  fci.  18.) 

Jendi  88. 

Le  ministre  Raymond  Ohanvet  (de  8.  Oer' 
vais)  venant  de  Beme^  fait  un  rapport  sur  Vaffaire 
Fonsellet.    Arreste  que  les  Bin^cques  cherchent 


les   lettres   de  Fonsellet.    (Beg.  du  ConseU.  fd. 
19  V.) 

MARS. 

Vendredi  L 

Galvin  contre  F  oncellet.  Sur  ce  quil  est 
arrive  M®  Reymond  ieqnel  apres  avoir  exibe  lee 
supplications  ou  double  des  lettres  que  hont  presente 
a  Messieurs  de  Berne  a  cause  des  blasmes  sur  les 
ministres  de  ceste  cite  par  Zebedee,  Iherome 
(Bolsec)  et  Sebastien  Foncellet  et  aultres  queet 
au  grand  scandalle  de  leglise  et  que  aye  tout  cella 
remonstre  auxditz  Seigneurs:  cella  nonobstant 
nont  heubz  guaire  bonne  responce  poarquoy  est 
necessaire  ilz  donner  ordre:  surquoy  pour  cella  faire 
lon  a  extire  de  la  boette  les  lettres  escriptes  par 
ledit  Bastian  et  aussi  appelle  le  conseilz  sus  le 
serment  pour  adviser  sur  cella  etc.  Bt  estant  ony 
M.  Oalvin  lequel  dict  que  la  Sgrie.  naz  que  faire 
de  respondre  des  articles  ains  que  cest  affaire  a  eulx 
daultant  que  cest  leur  affaire  propre  et  quant  aux 
aultres  choses  des  iniures  et  des  plaquars  que  la 
Seigneurie  en  peult  bien  donner  charge  aux  Srs. 
ambassadeurs  ou  rescripre  ou  vrayement  que  allasse 
avec  eulx  pour  respondre  dudit  affaire  si  semble 
bon  a  Messieurs.  Arreste  que  M.  le  Sindique 
Aulbert,  le  8'  Dearcha,  le  8'  Oorne,  le  6' 
Tissotz  et  aultres  seassemblent  entre  cy  etLundi 
et  advisent  que  sera  de  faire  soit  sil  doibt  ailer 
avec  MM.  les  ambasBadeurs  on  luy  seul  oa  bien  par 
lettre  et  quelle  responce  et  instmction  lon  debvra 
faire.    {Beg,  du  Conseii.  fci.  21  t;.) 

Dimanche  3. 

Calvin  binit  un  mariage  a  8.  Pierre, 

Mardi  5. 

Les  ministres  de  ceste  cite  hont  faict  g^ndes 
remonstrances  des  bmys  iniures  et  oultraigeB  que 
lon  a  impropere  a  lencontre  de  M.  Oalvin  et  noiiB 
et  aussi  des  calumpnies  faiotes  par  les  subiect  et 
aulcungs  ministres  du  pais  de  Beme.  Oe  que  lon 
ne  doibt  point  permeotre  veu  que  combien  qai 
vieuUent  les  seigneurs  de  Beme  charger  bub  ung 
seul  combien  que  le  cas  attonche  a  tous  les  miois- 
tres  et  la  Beigueurie  et  que  si  MessieurB  laisseDt 
cella  seroit  au  grand  defihoneur  de  Dieu  et  de  le- 
glisse  et  plusieura  auItroB  choseB:  et  mesme  qne 
Bont  prest  de  en  respondre  et  aller  la  avec  lenia 
biens  corps  et  rospandre  leurs  saing  pour  soubteDir 
cella  que  hont  presohe  et  quil  seroyt  bon  que  qnd- 
oungs  des  ministres  alla  avec  M.  Oalvin  et  les 
Beigneurs  ambasBadeurB  et  par  apres  avoir  bien  anz 
longB  entendu  larrest  et  advys  des  Beigneura  Bur  oe 
dernierement  bub  ladite  affiure  commis  lesquenlx 
hont  refferuz  leurs  advis  cBtre  tel  que  il  seroit  bon 
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de  enyoye  des  Beigneurs  ambassadeorB  avec  M. 
Calyin  avec  bonne  charge  et  instruotions  de  ree- 
pondre  desdits  artioles  et  mesme  ledit  M.  Oalvin 
et  anssi  des  plaoars  que  daultant  que  la  ohose  at- 
tonche  a  la  seigneurie  que  lesdits  Beigneurs  ambas- 
gadenrs  en  doibgent  &ire  bonne  remonstranoe  au- 
dita  seignenrs  de  Beme  se  vouUoir  despourter  de 
cella  et  trouyer  moyens  de  ouyr  les  parties  soit  par 
nng  sinode  ou  allieurs  et  faire  une  bonne  condu- 
sion.  Et  quant  a  la  bourgeoisie  que  les  dits  seig- 
nenrs  commis  et  ambassadeurs  si  cognoissent  qui 
fdst  expedient  de  mectre  en  ayant  et  en  parler 
qni  ayent  charge  de  cella  faire  ou  laisser  ayis 
qui  sera  expedient  et  yerront  estre  necessaire.  Sur- 
qnoy  apres  longue  discution  et  considere  tout  a  este 
ordonne  et  arreste  que  lesdits  seigneurs  BiDdiques 
Nobles  Henry  Aulbert  et  Francoys  Ghamoys  et  qui 
portent  lesdites  instructions  touchant  les  fEucts  des  mi- 
nistres  et  que  encore  ung  desdits  ministres  il  alle 
ayec  M.  Oalyin  et  aussi  quant  a  la  bourgeoisie 
qne  aprcs  que  le  faict  des  Sieurs  ministres  sera 
faict  qui  demandont  responce  du  faict  de  la  com- 
bonrgeoisie  iouzte  les  precedentes  instructions  et 
qni  allent  par  deyant  MM.  les  deux  cens.  (Beg. 
du  ConseU.  fol.  23.) 

—  Le  registre  de  la  Venerdble  Qmpagnie  B, 
fol,  22.  mefManne  les  mSmes  faits. 

Mercredi  13. 

Wegen  Partheyung  und  Streitt  zwischen  Pre- 
digem  und  Burgem  unter  einander  und  mit  Oal- 
yino  wegen  der  Fiirsachung  gebotten  den  Brief 
der  zur  Buhe  und  Frieden  mahnt  in  walsoh  an  den 
Ganzlen  zu  yerlasen.  (Bemer  Arch,  Tiitsch  Missiv- 
huch  Band  BB.) 

—  Betzen  einen  Tag  uff  ansuchen  der  Oenfer 
pottschaft  31.  Martii  und  gepetten  die  gegner  der 
Genfer  in  person  zu  erschinen.  Zebedaeus,  An- 
geluB  predieant  zu  Bmsin,  Fonselet.  ynd  als 
Zebedaeus  nit  anred  gsin  denOalyinumKetzer 

Eoholten  han,   sonder   das   ein   ander  das  gethan 
be  sollt  jn  fragen  wer  der  syge  und  auoh  faarge- 
pieten  (jbid.).    Cf.  Ep.  2144. 

Jendi  14. 

Cansistoire.  Presents  .  .  .  .  les  ministres  reserye 
Galyin  et  Ohauyet  que  son  a  Berae.  (Beg.  du 
Consistoire.) 

Yendredi  15. 

Der  Bemer  Bath  tadelt  die  Landvogte  das  sie 
das  Mandat  wagen  dee  Genflaufens  unter  prachtigen 
Titteln  auch  nicht  dem  Original  getreu  an  offent- 


lichen  Schmachorten  haben  anschlagen  und  publi- 
ciren  lassen.    (Teulsch  Missivbtich  ubi  supra.) 

Lnndi  18. 

Estant  arriye  M.  Oalyin  et  W  Beymond 
Ohauyet  ministres  hont  raporte  que  sus  le  faict 
des  blasmes  et  placardz  et  aultres  affaires  et  diffe- 
rens  a  cause  des  seremonies  hont  proposer  que  il 
proposerent  leurs  charge  et  donnerent  par  escript 
ayis  qui  hont  demonstrer  et  rapporter,  sus  laquelle  il 
leurs  a  este  faicte  responce.  Aussi  que  hont  baille 
par  escript  et  le  double  des  choses  proposee  par  les 
parties.  Burquoy  est  arreste  par  ladite  responce 
que  ilz  establissent  iournee  a  dimenche  qui  yien  en 
huyt  iours  ce  ascayoir  de  hier  en  quinzes  iours  et 
que  ce  pendant  ilz  feront  scayoir  aux  parties:  et 
plusieurs  aultres  propost  sont  este  diotz  sus  le  lieu 
et  apres  a  este  arreste  et  resolu  que  lon  actende 
la  yenue  de  MM.  les  ambassadeurs.  Et  sur  oe  sera 
adyise  que  lon  face  responce  que  lon  y  enyoye  sans 
que  fust  contremande^par  lesdits  Beigneurs  de  Berae. 
(Reg.  du  ConseU.  fol.  31.) 

—  Les  affaires  proposez  a  Berne  response  fiit 
faicte  par  M.  ladyoyer  et  aultres  comme  de  par  le 
Senat  que  lon  feroit  oonyoquer  les  partieB  pour  se 
trouyer  audit  Beme  le  dimanohe  deraier  ionr  de 
Mars  et  que  lors  on  remedieroit  a  tont  par  bons  et 
conyenables  moiens:  mesme  fut  dit  par  mondit  S' 
ladyoyer  que  mesditz  SgrB.  de  Beme  escriproimt  a 
leurs  bailliz  de  se  desister  des  plaoards  BusditB  et 
que  leur  intention  nayoit  iamais  este  quilz  fusBent 
ainsi  publiez.  Dayantage  la  pluspart  desdits  Sm. 
de  Berae  ayans  este  mal  informez  et  estans  imtes 

1>ar  les  calumnies  de  pIuBieurs  faulx  detracteurs  a 
encontre  dudit  M.Iehan  Oalyin  et  de  ceste  eglise 
ayant  ouy  la  yerite  du  faict  monstrerent  tous  sig* 
nes  damitie  tant  enyers  ledit  Oalyin  oomme  aussy 
enyers  oeste  eglise  Les  ministres  aussi  dudit  Berae 
ayant  declaire  en  plein  oonseil  et  a  tous  en  parti- 
culier  quilz  estoient  tous  uniz  en  une  mesme  doo- 
trine  ayec  nous.  iBeg.  de  la  Vhk  Comp.  B.  fol. 
22  t;.) 

Jeudi  21. 

Consistoire.  Un  tSmoin  dipose  gue  le  25  fSvrier 
demier  il  rencontra  ung  compagnon  qui  embrassoit 
une  fille:  auquel  M.  Oolladon  remonstrant  la 
faulte  quil  faisoit  Martin  Brassard  ayeo  terribles 
paroles  luy  dit:  Ya  yillain  Francoys  banny:  si  tu 
estois  en  ton  pays  tu  nen  oserois  aultant  faire  .  .  . 
Adyis  que  la  cene  luy  soit  deffendue  et  le  renyoyer 
deyantMessieurB:  comme  il  nesarreeta  pas  la  et  le 
Buyyit  iusques  aux  degres  de  S.  Pierre.  (Beg.  du 
Consistoire.) 

38* 
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Vendredi  22. 

loy  M.  Oalvin  a  requis  davoir  regard  sur  ce 
que  il  az  aulcungB  que  quant  il  y  a  des  gens  de 
bien  qui  meurent  et  apres  leurs  trespas  il  font  faire 
leurs  enfans  des  donncB  quoBt  une  chose  papistio- 
que:  aussi  prendre  information  et  examine  le  capi- 
taine  Perrin  et  aultres  sus  laffaire  et  sermon  que 
fist  Zebedee  tant  a  Nyon  que  a  RoUe  et  aul- 
tre  part:  aussi  faire  commandementz  a  ceulx  qui 
lont  des  enffans  riere  la  papisterie  a  lescoUe  de 
les  faire  yenir  ioy  eto.  Arreste  quant  audites  don- 
nes  quelles  soyent  defendues:  quant  ausdites  infor- 
mations  soyent  prinses  et  ouyr  ledit  capitaine  et 
quant  aux  enffans  que  lon  commande  a  ceux  qui 
en  auront  de  les  faire  revenir.  (Beg.  du  CofiseU. 
fdl.  34.)    Cf.  Epp.  2157  suiv. 

Bimanche  24. 

Julius  III.  moritur. 

Lnndi  25  4  5  henres  dn  matin. 

BSponse  des  ambcissadeurs  envoySs  a  Beme.  Les 
Bemois  font  des  condUions  preliminaires.  Surquoy 
Messieurs  se  sont  resolu  et  arreste  que  MM.  les 
Sindiques  £aoent  assembler  quelcongs  de  Messieurs 
en  conselz  tel  qui  leurs  plaira  et  faoent  aussi  appel- 
ler  aveo  eulz  M.  Calyin  M.  Oheyallier  M. 
TroIIiet  M.  Loys  le  medeoin  et  qne  lors  ilz  doib- 
gent  couoher  une  bonrgeoisie  et  extrere  les  point 
et  passaige  oontenuz  en  la  premiere  et  seconde  bour- 
geoisie  aussi  la  reconfirmation  qui  trouyeront 
estre  fGiyorable  et  de  tout  oela  dresser  une  bien . . . 
au  profitz  de  la  Seigueurie  etc  (Beg.  du  ConseU. 
fol.  34  c;.)  Les  Seigneurs  commis  ^assenMent  U 
mardi  matin. 

—  Calvin  baptise  un  enfaint  a  la  Magdeleine. 

Mercredi  27. 

Snr  oe  que  M.  le  Sindioque  Oesae  a  este 
trouyer  le  oapitaine  Perrin  aux  fins  de  pourter 
tesmoignage  de  ce  qui  ouyt  dire  a  Nyon  en  ung 
sermon  a  ung  prescneur  nomme  Zebedee  des  pa- 
rolles  dictes  contre  M.  Oalyin  etc.  Snrquoy  ayant 
ouy  les  exouses  faictes  en  la  personne  dudit  S' 
Sindioque  Oesse  disant  que  ce  quil  az  dict  il  la 
rapporte  par  mode  de  reyellation  en  conseilz  et  que 
il  ne  doibt  plus  oultre  deposer:  Arreste  qui  doibge 
deposer  non  oomme  reyellateur  mais  oomme  tes- 
moings  aotendu  qui  en  ayoit  daultre.  (Beg.  du  Con^ 
seU.  fol.  37.) 

Jeudi  28. 

Les  Srs.  ministres  hont  dresser  des  instructions 
touchant  les  seremonies  et  aultres  blasmes  que  eulx 
dresser  aux  fins  de  prier  les  exc.  Seigneurs  de  Beme 


de  il  donner  ordre  et  ouyr  mon  sieur  ministre  en 
leurs  deffenoes  et  chastier  les  acousateurs  aussi  ton- 
chant  les  affaires  de  la  predestination  et  antres 
points:  et  le  tout  bien  advise  leurs  az  este  donne 
oharge  comme  dessus  et  sont  estes  trouyee  bonnes. 
No.  Amyed  Perrin.  Enoore  qui  cest  excnBe 
de  ne  pouyoir  deposer  touohant  laffaire  de  M.  Gal- 
yin  prie  qui  la  diot  ioy  en  conseilz  et  par  plu- 
sieurs  aultres  oauses  requerant  le  exempte  etc.  Ar- 
reste  quo  soit  examine  nonobstant  toutes  sesdicteB 
excuses.     {Beg.  du  Conseil  fol.  38  v.) 

—  Calvin  et  Chauvet  partent  pour  Beme 
avec  les  autres  amha^sadeurs  disignSs  precedemmmU. 
(Beg.  de  la  Ven.  Comp.  tom.  B.  fol.  22  t?.)  Les  re- 
gistres  du  Consistoire  constaient  le  meme  faU. 

—  Calvin  marie  deux  couples  d  S.  Pierre  (Jfy 
auroit4l  pas  une  erreur  dans  la  date?) 

Samedi  30. 

Ministri  gaUicanae  ecclesiae  Argentoroitensis  a 
magistratu  exauctorati.    (Ep.  2232.  2237.) 


AVRIL. 
Mercredi  3. 

Mandat  de  ceux  de  Beme  a  leurs  ministres:  par 
lequel  au  lieu  dapprouyer  la  dootrine  des  ministres 
de  Oeneye  icelle  plustost  estoit  obliquement  taxee 
de  trop  grande  ouriosite  et  de  youloir  entrer  trop 
hault  aux  secretz  de  Dieu  mesme  de  oontrarier  aux 
disputations  de  Lausanne.  (Beg.  de  la  Vin.  Comp. 
tom.  B.  fci.  22  v.)  cf.  JEp.  2176. 


Jendi  4. 

Calvin  et  Chauvet  sont  d  Beme. 
Consistoire.) 


(Beg.  du 


Vendredi  5. 

Les  ambassadeurs  Genevois  partent  de  Beme 
ayant  reoeu  deolaracion  de  la  part  de  mesdits  Sgrs. 
de  Berne  quilz  tenoient  ledit  M.  lehan  Galvin 
pour  un  bon  et  fidele  seryiteur  de  Dieu  et  sa  doo- 
trine  bonne  et  sainote  et  que  ensuiyant  oela  et  ponr 
entretenir  la  paix  des  eglises  ilz  escriproient  a  lenrs 
ministres  en  sorte  quon  auroit  oocasion  de  se  oon- 
tenter.    (Beg.  de  la  VSn.  Comp.  l.  c.) 

Mardi  9. 

Calvin  et  Chauvet  sont  encored  Beme.  (Beg. 
du  Consistoire.) 

—  MarceUus  Cervinus  digitur  Papa  (Mar-' 
cdlus  II). 
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Jendi  U. 

LeB  nobles  et  honorableB  Sgrs.  M.  le  Sindique 
Henry  Aiilbert  FrancoisGhamoys  et  M.  Oalyin 
sont  arriye  de  Beme  a  caase  des  affiiires  des  e^li- 
868  et  de  la  combourgeoisie  lesquiealx  hont  fait 
leur  rapport  de  ce  qui  hont  la  besougnie:  asavoir 
toiicbant  laffaire  du  different  de  M.  Galvin  et  des 
blaaphemes  contre  luy  et  ses  livres,  imposer  par  le 
ministre  de  Nyon  nomme  Andrier  Zebede  et  le- 
han  Lange  ministre  de  Bursin  aussi  ung  nomme 
Bebastien  Foncellet  et  Pierrisson  mary  de 
Laudru  ses  parties:  lesquieulx  Seigneurs  hont 
refferu  que  estant  arrive  audit  lieu  de  Berne,  es- 
tant  ouy  apres  le  conseilz,  il  sont  entrer  en  matiere 
et  hont  donne  leur  denunce  et  plaintifz  contre  les- 
dits  Busnommes  suyyant  la  precedente  faicte  a  lautre 
yoyaige  et  icelle  reiterer^  sur  laquelle  lesditz  hont 
donne  leurs  responce  tant  par  parolle  que  par  es- 
cript,  et  sur  ce  hont  replique  tant  dung  coste  que 
danltre  et  alaffin  ne  sent  sont  point  yousu  nousditz 
ambassadenrs  contenter,  ains  hont  demande  faire 
plns  ample  declairation,  surlaquelle  en  apres  hont 
donne  lenra  conclusion,  et  cella  faict  les  Seigneurs 
de  Beme  hont  admonette  les  parties  de  youlloir  ce- 
der  ledit  affaire  amyablement  ce  que  en  apres  les- 
ditz  Seignenrs  hont  &ict  leurs  pronunoiations  amyable 
comme  icy  en  somme  est  oontenuz:  En  premier  lieu 
qni  yeullent  et  entendent  demeurer  et  suyyre  la  re- 
formations  fiucte  et  conclue  tant  a  Berne  que  a 
Lauaanne,  la  hout  M.  Galyin  estoit  presentz  sans 
change  ny  demynue. 

Secondementz  quant  au  different  dudit  Z  e  b  ed e 
et  lehan  Lange  contre  M.  Oalyin  a  cause  du 
Uyre  de  la  predestination  eto.  est  este  dict  et  declaire 
qne  nonobstant  qui  aye  quelque  faulte  a  cause  de 
limprimeur  audit  liyre,  qne  lon  defend  a  tous  de  ne 
blapheme  ponr  cella  ledit  M.  Galyin  ny  escripre 
de  cella  et  que  tous  imprimeurs  et  ministres  ne 
doibge  faire  imprimer  ou  imprimer  telles  choses  ains 
doibgent  depourter  et  affin  que  nul  naye  cause  de 
ignorance  il  seront  refrechie  les  mandatz  desia  soa 
devant  pnblier  par  tont  lenrs  pays  priant  ponr  la 
transquillite  de  lesglise  a  Messieurs  de  faire  le  sem- 
blable  et  de  non  imprimer  liyre  concemant  si  haute 
matiere  de  la  proyidence  de  Dieu  ny  des  seeretz 
dicelluy  qui  tombent  plustost  a  soandalle  que  edif- 
fication.  Item  disent  qui  ne  leurs  appertient  que 
lesditz  Seigneurs  aprouyent  ou  reprouyent  lesditz 
liyres  de  M.  Galyin  ains  ne  yeullent  que  dispute 
de  cella  se  face  en  leurs  pais,  ains  le  defendent. 

Touchant  des  letres  que  Messieurs  de  Berne 
disent  ayoir  estee  escripte  par  M.  Galyin  contre 
les  oeuyres  de  Zwingle  dequoy  se  sentent  greyer 
pource  que  tient  de  sa  doctrine  ne  yeuUent  que  plus 
luy  ny  aultre  en  medisentz  ny  escripyent,  et  que 
8i  sent  trouye  que  cella  facent  ilz  en  feront  pugni- 


tion  et  les  brulleront:  aussi  tous  ceulx  qui  dispute- 
ront  prescheront  ou  escripront  contre  leurs  refor- 
mations  en  leurs  pais  et  ne  yeullent  nullements  que 
cella  soit  faict^  aultrementz  ilz  les  chastieront  etc. 

Item  a  causes  des  iniures  proferee  dictes  et  es- 
criptes  par  Bedastien  Foncellet  en  certain  dizain 
et  aultres  contre  la  Bgrie.  de  Geneye  lappellant 
Sodome  et  contre  M.  Galyin,  a  este  condampne 
a  debyoir  faire  reparation  a  nousditz  Seigneurs  et 
audit  M.  Galyin  et  debyoir  confesser  avoir  malet 
meschamment  dict  et  escript  et  qui  tient  tous  ceulx 
de  Geneye  pour  bons  iusticiers  et  gens  de  biens  et 
en  apres  a  este  bampnis  perpetuellement  de  tous 
les  pais  de  Messieurs  de  Berne.  Item  le  semblable 
a  este  faict  de  Pierre  Pierresson  mary  deLau- 
drouz  ormys  du  bampnissement  et  aulieu  de  cella 
a  este  mys  a  Berao  trois  iours  en  prison. 

Et  finablement  lesditz  Seigneurs  hont  rappor- 
ter  leurs  responce  par  escript  enlaquelle  sont  plus 
amplement  declairer  et  exprimer  les  choses  sus- 
dictes  et  desqnelles  hont  demande  letre  et  seaulx. 
(Reg.  du  Conseil.  fol.  44  i;.)  Qimnt  a  la  cambaur' 
geoisie  les  negaciatwns  Wavaient  pas  abatdi. 

Dimanche  14. 
Pascha. 

Lnndi  22.  et  Jendi  26. 

Une  doueaine  de  Franfais  sant  refus  hawrgeois: 
entre  autres:  Speotable  Germain  GoIIadon  doc- 
teur  de  la  Ghattre  pres  de  Bourges  en  Berry,  Ni- 
colas  Le  Fer  beau^pere  d^Ant.  Calvin,  OuiU. 
Trie  Sr.  de  Yarennes,  Spectable  Laurent  de  Nor- 
mandie  docteur.  (Reg.  du  CanseU'  fol.  54  et  57 
V.)  et  Sp.  Antoine  Lantray  de  S.  Germain  en 
Languedoc.    (Sur  lequd  voyee  au  \1  Mars  1558.) 

Mardi  23. 

Sur  ce  que  M.  Galyin  est  yenuz  icy  suyyant 
les  responces  a  eulx  donnees  et  aux  seigneurs  am- 
bassadeurs  estant  a  Berne  de  la  part  de  la  Seig- 
neurie  a  cause  des  seremonies  et  affaires  des  esglises 
de  laquelle  responce  ne  sen  peulyent  contenter  par 
les  causes  et  raisons  et  aussi  plusieurs  remonstran- 
ces  par  luy  faictes  requerant  il  ayoir  regard  et  bon 
adyis  et  que  par  telle  responce  semble  que  yieullent 
liez  les  personnes  et  ministre  de  ne  pourter  pure- 
ment  la  parolle  de  Dieu  et  mesme  par  une  lettre 
a  luy  enyoyee  contraire  a  ladicte  responce  parquoy 
requier  de  il  donne  ordre  et  prendre  le  faict  en 
main  et  leurs  en  respondre  ou  bien  luy  permettre 
en  escripre  eto.  Arreste  quo  il  peult  rescripre  et 
que  ayant  que  enyoye  lesdites  lettres  que  Messieurs 
les  yoyent.    (Reg.  du  CanseiL  fdl.  56.) 

—  Michd  Roset  est  suhstUue  asonpere  comme 
Secretaire  (ibid.  fd.  55  v,). 
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Lundi  29. 

M.  Oalvin.  Sur  ce  quil  az  propose  et  faiot 
lecture  de  la  responce  qui  pretend  enyoyer  a  MM. 
de  Berne  a  cause  des  iniures  et  des  liyres  que  MM. 
de  Berne  defifendent  en  leurs  pais  et  de  sa  doctrine 
que  anlcungs  deprayent  et  yiliipendent  en  leurs 
pais:  requerant  par  icelle  qui  leurs  plaise  de  cella 
&ire  deffences  et  ce  depourter  de  telles  choses:  re- 
querant  aussi  de  en  youUoir  rescripre  semblable- 
ment  et  faire  declairation  de  laceptation  de  sa  dicte 
doctrine  et  aussi  que  sur  la  responces  faicte  par 
lesdits  seigneurs  de  Berne  que  lon  die  et  declaire 
que  lon  ne  sent  pourroyt  pas  bonnement  contenter 
etc.  Arreste  que  quant  a  la  lettre  faicte  par  M. 
Oalyin  au  nom  de  luy  et  de  tous  les  ministres 
quelle  est  trouyee  bonne  et  luy  soit  oultroyee  de 
la  enyoyer  et  que  en  apres  les  seigneurs  ambassa- 
deurs  M.  le  sindique  Aulbert  et  Ohamoys  re- 
gardent  de  dresser  une  responce  sur  ladicte  res- 
ponce  faicte  par  MM.  de  Berne  et  que  a  demain 
elle  soit  yeuhe  et  aussi  que  elle  soit  enyoyee  le 
tout  es  despens  de  la  Seigneurie  mesme  que  lungs 
des  ministre  y  alle  pour  suyyre  ledit  affaire.  {B^» 
du  Conseil.  fol.  61.) 

Mardi  30. 

Marcellus  II.  mcritwr. 

—  Su/r  la  requete  des  freres  de  PoUiers  Jaques 
Langlois  est  elu  pour  y  etre  emoyk.  {Beg.  de  la 
V6n*  Comp.  AvrU.) 


MAI. 

Jendi  2. 

M.  Oalyin  a  propose  comme  eca  deyant  les 
Seigneurs  de  Beme  hont  faict  responce  sus  les 
affikires  des  eglises  delaquelle  lon  ne  se  peult  con- 
tenter.  Surquoy  suyyant  larrest  precedent  les  Seig- 
neurs  ambassadeurs  hont  dresse  une  letre  de  la- 
quelle  il  a  este  faicte  lecture  et  trouyee  bonne  etc. 
Arreste  de  lenyoyer  et  ung  heraulx  et  que  il  de- 
mande  responce.    iBeg.  du  ConseU.  fd.  64.) 

—  Tlmieurs  FranQais  sont  regus  bourgeois,  enire 
autres  lehan  Orespin  imprimeur  et  adyocat  (ibid. 
fdl^  65  V.)  Une  dieaim  d^autres  le  jeudi  9  (fol.  71), 
entre  autres  Sp.  Olaude  Baduel,  filz  de  feu  An- 
thoine  de  Nimes  pour  16  escus,  Pierre  de  Ayre- 
bodose  de  la  yille  d'AnduBe  filz  de  feu  lehan  pour 
10  escus,  lean  et  Francois  Bud6. 

—  La  dasse  de  Lausawne  rSdame  a  Beme 
contre  TSdit  rdatif  a  la  controverse  enire  Zebidie 
et  Calvin.    (Ep.  2195.) 


—  Dans  la  premiere  senmine  du  mois  est  juge 
le  |>roce$ df^ Balthasar  Sept  qui  esieondamnS  le  1  a 
crier  mercy  (Z.  c.  fd.  70.) 

Samedi  4. 

Calvin  adresse  egdlement  des  redamaUons  a 
Beme  dans  le  meme  sens  que  la  dasse  de  Lausanne. 
(^Ep.  2199.) 

Londi  6. 

Le  Senat  de  Geneve  redame  a  son  tour  contre 
Vedit  de  Beme.    (Ep.  2201.) 

—  Premieres  redamations  produites  au  sein  du 
ConseU  contre  Vadmission  d^un  trop  grand  nombre  de 
Frangais.    (Beg.  du  ConseU.) 

Mardi  7. 

Calvin  henit  un  mariage  d  la  Magddeim. 

Jeadi  9. 

M.  Oalyin  a  expose  qui  seroit  bon  de  oorriger 
certain  motz  nommement  de  ce  qui  est  diot  que  il 
sembleroit  que  nous  fussions  comme  iuifz  et  sama- 
ritains:  aussi  qui  az  entendu  que  MM.  de  Berne 
hont  enyoyer  faire  la  yisitacion  par  tout  leurs  pays 
anciens  et  quil  seroit  bon  de  aotendre  iasques  il 
soyent  de  pardeca  et  que  la  lettre  soit  tenue  preste 
estant  corrigee  de  cella.  Arreste  que  les  lettres 
soyent  tenues  de  prest  aussi  que  lon  actende  ius- 
ques  a  la  yenue  des  dits  Seigneurs  oonraiis  et 
Boyent  corrigee  lesdites  lettres  dc.  (Beg.  du  Cofh 
seu.  fol.  70  V.) 

Lnndiia. 

Le  lieutenant  Hudriot  duMollard  (et  autres) 
hont  expose  que  ilz  hont  entendu  que  plusieurs  da 
peuple  se  lamentent  de  ce  que  lon  passe  et  fiuct 

tant  de   bourgeois   mesme  de  une  nation 

Arreste  quon  se  tient  a  ce  que  a  este  faict  et  qne 
lon  suyye  nonobstant  cela  a  faire  des  bourgeois. 
(Beg.  du  Conseil.) 

Mardi  14. 

Sur  ce  que  le  S*^  Soultier  a  rapporte  que  il 
y  a  plusieurs  gens  de  dela  qui  sont  assembles  et 
que  lon  az  dict  que  le  S'^  lieutenant  yeult  estre 
ouyr  a  oause  des  bourgeois  que  lon  faiot  en  si 
grand  nombre.  Suyyant  quoy  le  S'  Lieotenant  a 
este  appelle  et  ses  auditeurs  lesquelx  hont  expose 
quilz  Bont  yenuz  a  la  requeste  de  plusieurB  andenB 
bourgeois  aux  fins  destre  ouyr  en  leurs  lemons- 
trances  a  oause  de  ce  que  lon  faict  tant  de  boar- 
geois  de  la  nation  firancoise  requerant  de  ne  plus 
proceder  a  en  faire  sans  le  sceu  et  oonge  des  200. 
Surquoy  a  este  resolu  et  arreste  que  lon  die  an  8' 
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lieatenant  et  aaditears  se  doibgent  retirer  et  qne 
lon  86  tient  a  ce  qae  fuat  iaiot.  {Reg.  du  ConseU. 
fd  76.) 

I 

Jendi  16. 

Sur  06  que  maintenant  est  este  faict  un  grand 

tumulte  et  assemblee  de  plusieurs  gens  ayec  armes 

et  que  le  S'  Henry  Aulbert  siQdique  a  propose 

que  ainsin  estoit  en  sa  botique  parlant  de  quelques 

affaires  il  a  ouy  des  espeoB  et  est  incontinent  sorty 

et  a  veu  les  deux  Gomparetz  ayec  leurs  espees 

desgajnees:   sur  quoy  il  a  mys  la  main  sur  celuy 

Comparet  qui  demeure  yers  Magdelaine  le  you- 

lant  rendre  prisonnier:  surquoy  il  luy  a  faict  plu- 

flieurs  rebellions   et  na  youlu  obeyr:    et  sont   sur 

cella  suryenuz  plusieurs  gens  lesquelz  il  a  requys 

le  faire  fort  et  layder  a  iustice:  mais  totesfoys  a 

cause  de  plusieurs  qui  demandoient  quon  le  laissa 

aller  ne  la  peu  amener  etc.     Arreste  quon  prenne 

tout  a  cest   heure   les   deux  Gomparetz  et  que 

demain  on  face  bonnes  informations  de  la  source  et 

origine  dudit  tumulte  et  sedition.    {Beg.  du  Comeil. 

fd  78.) 

Dimanche  19. 

Sur  ce  quon  est  este  adyerty  quil  y  a  des 
gens  qui  yont  par  tropes  et  assemblees  chose  suspe- 
oonneuse  a  cause  du  debat  et  tumulto  que  fut 
ieudy  demierement  faict  et  quil  seroit  bon  dy  ad- 
yiser  et  preyoir  que  mal  nen  adyienne  et  pour 
eviter  peril  arreste  qne  on  face  apres  le  sermon 
cries  par  toute  la  yille  que  nul  naye  a  faire  aul- 
ounes  assemblees  bub  poine  de  indignation  de  Mes- 
sieurs  et  obeir  aux  Srs  Bindiques  et  que  on  suyye 
aux  informations  apres  lesquelles  on  tiendra  le  deux 
oens.    (Beg.  du  Cmseil.  fct.  78  t;.) 

—  Calvin  henit  un  maHage  a  St.  Pierre. 


Jendi  23. 

Balthasar  Sept  «f  autres  mis  en  prison. 
du  C<msea.  Vol.  49.  fol.  83  t;.) 


{Beg. 


—  Bertellier  {Frangois  Danid  frhre  de  Phi- 
libert)  maiatre  des  monnoies  remonstre  que  ensuy- 
?ant  les  demieres  remonstrances  qui  luy  furent 
faictes  ici  de  yiyre  en  bonne  paix  et  ne  detracter 
la  doctrine  quon  tient,  et  que  lon  a  enteiidu  quil 
a  mal  parle  de  la  predestination  et  des  ministres 
et  de  la  iuBtioe:  H  y  nye  et  ne  soait  que  cela  est, 
et  qnant  a  la  predestination  dict  quil  nen  a  parle 
quen  droiet  et  tayson  et  sans  luy  ayder  en  quelque 
choee  il  est  prest  a  respondre  honnestement  et  quon 
a  fort  mal  informe  de  tel  caB,  ayeo  collere.  Adyifi 
que  MeBsienrB  informeront.   (Beg.  du  ConsisMre.) 


—  Jo.  Petr.  Caraffa  digitur  papa  (Paulus  IV.). 

Vendredi  24. 

Perrin  la  nuyct  du  tumulte  a  youlluz  hoster 
le  baston  sindical  au  S'  Aulbert.  Perrin  nie. 
(Beg.  du  Conseil.  fol.  84.) 

—  Conseil  des  200.  Perrin,  S^t,  Fr.  Ckdbod, 
P.  Vema  espiYiglier,  lehan  MichaUet  sont  decretes  de 
prison.  —  Affaires  de  Beme  et  des  Ligues.  (Beg. 
du  ConseU.  fol.  84  v.) 

Samedi  25. 

Le  saultier  a  refferuz  que  Perrin  a  dispara, 
item  Sept,  Yerna,  Michallet.  Oirard  Thomas 
espinglier  est  mis  en  prison.  Francois  Ghabod  et 
Michel  Chenuz  sont  decretes.  (Beg.  du  Conseil. 
fol  86  V.) 

—  Henricus  d^Albret  rex  Nava/rrae  moritur. 

Lundi  27. 

On  se  plaint  de  ce  que  les  Bemois  ne  repondent 
pas  a  la  demande  faite  en  Septembre  sur  la  combour- 
geoisie  a  renouvder  sur  le  pied  de  1536.  (Beg.  du 
Conseil.  foh  87  v.) 

—  Menaces  faites  au  conseil.  On  arrete  de  fer- 
mer  les  portes  pendant  la  siance  du  grand  conseU 
(ibid.). 

—  Les  parents  de  Perrin  demandent  qufU  puisse 
se  purger  devant  les  Seigneurs  et  Beux-^ents  sans 
Hre  mis  en  prison.   BefusS  (ibid.  fd.  88). 

—  On  a  murmuri  contre  les  nouveaux  bourgeois 
de  la  naiion  franqaise  et  autres.  Les  Deux^cents 
arrStent  que  les  seigneurs  du  Petit  conseil  conti- 
nueront  a  faire  des  bourgeois  a  leur  discretion  au 
profitz  utillite  et  honeur  de  la  yille  iouxte  les  £ran- 
chiseB  us  et  bonnes  coustumes  comme  danciennette 
(ibid.  fd.  88  t;.). 

Mardi  28. 

Beymond  Ohauyet  fait  un  rapport  sur  les 
bruits  qui  courent  a  Beme  sur  k  tumuUe  de  Oeneve 
et  qui  sont  fort  exagerSs  (ibid.  fd.  89  t;.). 

—  Supplication  nouveUe  de  Perrin^  Sept  d 
Chabod.    B^eUe  (ibid.  fol.  90). 

—  Consistoire.  IHffirents  tSmoins  deposent  contre 
F.  D.  Bertellier  qui  aurait  tenu  des  prqpos  contre 
le  consistoire  et  les  ministres,  et  dit  q%Con  ferait  bruler 
les  livres  de  Calvin.  PhUibert  Bertellier  aurait 
dU  qu*on  ^en  tiendrait  aux  vieiBes  ordannances  de 
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Geneve  et  non  a  ceUes  faites  recenment,  et  qfion 
n*dbeirait  pas  d  la  d^fense  de  frequenter  les  tavemes. 
II  aurait  aussi  menace  de  saccager  la  maisan  de 
Jehan  Baudichon.    (Beg.  du  Consistoire.) 

Mercredi  29. 

On  denonce  au  conseU  certaines  femmes,  surtout 
ceUes  des  accuses  dbsents,  qui  ont  voulu  s^opposer  aux 
criSes  et  ont  dit  que  les  inctdpes  fugiiifs  kaient  des 
gens  de  hien.  11  leur  sera  adresse  des  remonirances. 
(Beg.  du  Conseil.  fol.  91  v.) 

Jendi  30. 

8ur  ce  que  M.  Galyin  a  propose  daultant  quil 
y  a  plusieura  auxquelz  la  cene  est  deffendue  qui 
sont  obstinez  et  endurcys  et  ne  yeulent  se  renger 
desquelz  lesungs  sont  abBentscommelaninMaillet 
et  les  aultres  dedans  comme  Berthin  Beney  (?) 
qui  ne  vit  pas  avec  sa  femme  chose  quest  de  grand 
scandale  et  seroit  bon  y  remedier  et  seroit  bon  de 
adviser  comme  lon  y  debvroit  proceder  pour  lad- 
venir  affin  que  le  mal  nayt  occasion  destre  nourry 
et  entretenu.  Becondement  a  requys  pourceque  les 
italiens  qui  ont  de  la  licence  de  Messieurs  eglise 
en  ceste  cite  nont  lieu  commode  pour  faire  leur 
oatechisme:  quil  plaise  a  Messieurs  leur  permettre 
en  la  sale  de  Rive  faire  ledit  catechisme.  Tierce- 
ment  quant  a  ce  que  lescolle  a  besoing  dung  bache- 
lier  ilz  ont  choisy  ung  homme  de  bien  duquel  ilz 
ont  bon  raport  lequel  ilz  presenteront  a  Messieurs 
sil  leur  plaict  de  laccepter. 

Arreste  quant  au  premier  des  obstinez  que  on 
en  face  un  role  pour  les  exhorter  et  puys  apres  de 
adviser  den  faire  edict  pour  ladyenir  conmoie  on  se 
gouvemera.  Et  quant  a  Berthin  Beney  quon  ap- 
pelle  icy  les  parties  pour  veoir  si  on  les  pourra 
aocorder.  Quant  a  ladite  sale  pour  le  catechisme 
quon  le  concede  ainsin  quest  requys.  Quant  audit 
Bachelier  sil  est  sufBsant  quon  lacoepte. 

Surquoy  est  entre  maistre  Enoc  lequel  a  pre- 
sente  (nom  laissi  en  blanc)  disant  quil  le  trouve 
sufifisant  suyvant  quoy  on  luy  a  baille  le  serment 
et  est  este  receu.    (Beg.  du  Uonseil.  fdl.  93.) 

Vendredi  3L 

Le  Stfndic  Bonna  ayant  refusS  de  deposer  dans 
Taffaire  Perrin  sous  pretexte  de  parentage,  y  est 
contraint  par  les  Soixante.  (Beg.  du  Conseil.  fol.  94  v.) 


—  Beme  ecrit  d  Geneve  pour  obtenir  un  sa 
uit  pour  les  conjures  contumaoes.    (Ep.  2211. 


conduit  pour 


sauf- 
) 


JDIN. 

Samedi  1. 

Les  Bemois  demandent  un  sauf-conduit  pour  les 
fugitifs.    (B^.  du  ConseU.  Vol.  49.  fol.  95.) 


Londi  3. 

Perrin  est  condamne  par  contumace  quil  ayt  le 
poing  du  bras  droit  duquel  il  a  attente  aux  bastons 
sindicalz  oope:  et  tous  tant  ledit  Perrin  que  Bal- 
thesard,  GhabodyYerna  et  Michalet  la  teste 
oopee:  les  testes  et  ledit  poing  cloues  au  gibet  et 
les  corps  mis  en  quatre  quartiers  iouxte  la  coustame 
et  condamnez  a  tous  despens  damps  et  interestz. 
(Beg.  du  ConseU.  Vol.  49.  fol  96.) 

—  Berne  ecrit  que  d^apres  les  informations  prises 
les  plavntes  des  ministres  de  Geneve  sont  mci  fmdies. 
(Ep.  2214.) 

Mardi  4. 

Michel  Ohenu  rel&chi  sous  caution.  {Beg,  du 
ConseU.  Vol.  49.  fol  98.) 

Vendredi  7. 

Sus  ce  quest  este  receue  une  lettre  de  Beme 
responsive  a  la  lettre  de  Messieurs  et  a  celle  de 
M.  Galvin  par  laquelle  ilz  concluent  quon  penlt 
aller  demander  iustice  sus  le  lieu  ou  lon  ponrroit 
estre  este  iniurie  etc.  Arreste  quon  commuDiqiie 
ladite  lettre  a  M.  Galvin  pour  en  avoir  son  advjB. 
(Beg.  du  ConseU.  fol.  100  t;.) 

Dimanche  9. 

Calvin  marie  trois  couples  d  St.  Pierre. 

Londi  10. 

M.  Galvin.  Bus  ce  quil  a  propoae  que  sns 
ce  quil  a  pleu  a  Messieurs  luy  faire  eommuniquer 
la  lettre  receue  de  Berne  quil  est  advya  avec  leB 
aultres  ministres  que  Messieurs  se  pourront  bien 
dudit  affaire  decharger  et  que  les  ministres  en  res- 
pondront  bien  sufiBsamment  et  quon  rescripve  tant 
seulement  que  les  ministres  en  ont  respondu  comme 
est  contenuz  au  papier  qui  y  sera  enolos.  Arreste 
quon  face  ainsin  quil  a  propose.  (Beg.  du  ConseiL 
fdl.  101  V.) 

—  Ledit  Sp.  Galvin  a  propose  que  aucooB 
Anglois  seroient  en  desir  se  retirer  icy  ponr  la 
parolle  de  Dieu  et  quil  plaise  a  Messienrs  leor 
outroyer  eglise  pour  pouvoir  prescher  et  ministrer 
les  sacremens.  Item  quil  plaise  a  Messieurs  de  re- 
garder  et  adviser  tochant  des  ministres  qui  pree- 
cent  a  la  Magdelene  au  lieu  de  M^Abel  qui  preecbe 
a  cest  heure  a  B.  Oervaix  a  cause  de  oe  quil  avoit 
la  voix  trop  casse  et  que  maintenant  il  la  meil- 
leure.  Arreste  que  on  advise  de  oheroher  lieu  pro- 
pice  pour  lesdits  Anglois  out  ilz  puissent  prescher 
et  den  oonferir  avec  M»  Galvin  et  quon  laisse  les 
presches  ainsin  quilz  sont  sans  ohanger  pour  oe 
que  chacun  se  contente.    Et  daventage  quon  leor 
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dise  quilz  facent  enoores  nng  presche  apres  diner 
la  dimenohe  a  la  Magdelene  et  aussi  ung  le  meB* 
eredy  et  silz  ne  peulvent  satisfaire  a  cela  quon 
advisera  de  les  soulager  dung  compagnon  ou  doux 
ainsio  quil  sera  besoing  (ibid.  fol.  102). 

Dimaiiche  16. 

Calvin  marie  quatre  couples  a  8t  Pierre. 

m 

Mardi  18. 

Hans  Frantz  Naeguely  advoyer  ambassadeur 
de  Berne  et  son  cdllegue  viennent  traiier  de  la  com' 
bourgeoisie  et  intercedent  pour  qu'on  donne  un  sauf' 
conduU  aux  fugitifs.    {Beg.  du  ConseU.  fd.  107.) 

Mercredi  19. 

Sur  le  refus  de  la  Seigneurie  les  ambassadeurs 
demandent  une  assemMee  du  grand  Conseily  et  un 
General.  Le  premier  seul  leur  est  accorde.  {Reg.  du 
ConseU.  fol.  109.) 

Jendi  20. 

ConseU  des  Deux-cents.  Longs  dSbats  sur  la  de- 
mande  des  Bemois.  Befus  difinitif.  (Beg.  du  Con" 
seU.  fd.  110.) 

Dimanche  23. 

Calvin  benit  un  couple  a  St.  Pierre. 

—  Ochinus  prima  vice  Turici  concionatur. 

Limdi  24. 

M.  Galvin.  Sur  ce  quil  a  propofie  que  suy- 
yant  ce  que  ca  devant  Mesaieurs  ont  arreste  quil  y 
aye  encore  ung  sermon  a  la  Magdelene  le  dimenche 
aa  matio  et  le  mecredy  quil  seroit  requys  davoir 
encore  ung  preschcur  a  cause  de  beaucoub  de  char- 
ges  et  pour  pouvoir  dautant  plus  sainctement  et 
diligemment  administrer  la  parolle  de  Dieu:  yeu 
que  quelquefoys  on  tombe  en  maladie  quelquefoys 
on  est  absent  a  cause  des  occurrens  etc.  et  sembla- 
blement  que  le  temple  de  la  Magdelene  maintenant 
qaii  faict  chaut  est  fort  estoffe  et  quil  ost  dange- 
reax  que  la  senteur  ne  cause  quelque  infection  par- 
quoy  seroit  bon  de  faire  ouYrir  les  fenestres  et  y 
mettre  dos  treillis  de  fil  archant  pour  pour  des 
arondelles  etc.  Arroste  quon  face  encore  ung  pres- 
cheur  et  quant  au  treillys  quon  y  provoisse  le  plus- 
tost  quon  pourra.    (Beg.  du  Conseil.  fol.  114.) 

Jendi  27. 

Les  deux  Comparetz  sont  condamnez  a  avoir 
la  teste  tranchee  en  Ohampel  et  les  corps  mys  en 
quartiors.  Claude  Galloys  eat  condamne  a  porter 
la  dorche  crier  mercy  par  les  carraphes:  prive  de 
porter  espee  et  estre  mys  au  colard  trois  heures  a 
Cahfini  opera.    Vol  XXL 


S.  Oervaix.    Girard  Thomas  de  mime  au  Bourg 
de  Four.    (Beg.  du  ConseiL  fd.  117  v,) 

Samedi  29. 

Pource  que  Mathieu  Gripaldo  8'  de  Farges 
avoit  tenu  et  escrit  plusieurs  propos  hereticques  et 
blasme  la  doctrine  preschee  en  ceste  eglise  M.  le 
sindique  du  Consistoire  Pierre  loan  lesse,  le 
8'  lehan  de  la  Maison  neufye  et  les  ministres 
estans  assembles  ledit  de  Farges  fut  appelle  le- 
quel  vint  estant  accompaigne  daucuns  italiens  et 
eurtout  de  M**  Francois  le  medeoin  Bt  estant 
entre  demande:  Hbi  est  Dominus  Calvinus?  auquel 
il  presenta  la  main:  a  laquelle  ledit  M.  leban  Cal- 
yin  ne  voulut  toucher  disant:  Non  porrigam  doneo 
prius  conventum  sit  de  doctrina:  non  enim  inci- 
piendum  est  a  caeremoniis.  Surquoy  ledit  de  Far- 
ges  dit:  Adieu  Messieurs,  et  sen  alla.  Bientost 
apres  fut  appelle  en  la  maison  de  la  yille  et  la 
redargue  par  ledit  M^Calyin  de  ses  erreurs  en 
presence  dudit  S'  Sindique  et  autres  des  ^eigneurs 
du  Conseil.    {Beg.  de  la  VSn.  Comp.  B.  fd.  23  t;.) 

Dimanche  30. 

Calvin  marie  deux  couples  a  St.  Pierre. 


JUILLET. 
Lnndi  1. 

Calvin  bSnit  un  mariage  a  la  Magddeine. 

Mardi  2. 

La  femme  de  Perrin  accusSe  d*avoir  injuriS  la 
Seigneurie  comme  ayant  vendu  la  viUe  aux  PVangais. 
(Beg.  du  Conseil.  fol.  119  t;.) 

Jeudi  4. 

Le  bourreau  est  exSe  pour  un  an  et  destUuS 
apres  troisjours  de  prison  pour  avoir  mal  fait  VexS- 
cution  des  Uomparety  taqueUe  avait provoque  assem- 
blee  c.  a  d.  un  mouvement  populaire.  {Beg.  du  Con- 
seil.  fd.  122.) 

Londi  8. 

Sur  la  prqposition  de  Calvin  on  commet  trois 
conseiilers  pour  pourvoir  un  nouveau  ministre  d!une 
maison.    {Beg.  du  Conseil.  fd.  125.) 

Vendredi  12. 

Le  Consistoire.  8ur  ce  que  lon  aye  faiot  les 
cries  et  pareillementz  les  placars,  dont  daulcungs 
cas  tant  des  blaphemes  que  des  palliardises  adi3- 
taires  et  aultres  il  ny  a  point  de  poyenne  esgalle, 
ains  ne  sont  point  ainsi  decernee  comme  seroyt  re- 
quis,  mesme  que  la  palliardise  est  pugnie  comme 
le  adultairede  poyenne  semblable,  et  aussi  les  aul- 
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tres  qnas^  que  doibt  estre  admende  ce  qui  reqnie- 
rent,  qui  plaise  a  Messieurs  en  faire  une  dedaira- 
tion»  et  il  donne  ordre  afiSn  qui  ayent  une  pug- 
nition  publique  et  en  faire  efidit  et  ordonnance: 
Arreste  que  MM.  les  quatre  sindiques  so  assem- 
blent  et  demandent  ceuz  qui  leurs  plaira  pour  j 
adviser,  et  soit  a  Lundi  mis  en  adyant.  (Beg,  du 
Canseil  fci.  130.) 

—  Sp.  Pierre  de  herbodoze  lAird)oud<nufe,  ath 
trement  dit  M.  WAnduse]  est  nomme  ministre  a  Jussy 
(iWd.  fol.  130  V.). 

Londi  15. 

Villegagnon  dSbarque  au  Bresil.   (JE^.  2530.) 

Jeudi  18. 

Antoine  F  r  o  m  e  n  t  demande  la  permission  d^im- 
primer  des  Chroniques.    (Eeg.  du  Conseil.  fol.  135.) 

Vendredi  19. 

Icy  lon  a  mis  en  avant  que  Guill.  Gueyrod 
faict  jmprime  certains  Seaulmes  en  petit  vollumes 
80Ut  le  nom  dudit  Ouerod  auBsi  qui  est  escript 
au  dessoubtz  avec  previlliege  combien  que  ne  de- 
meure  point  icy  ains  dehors  de  la  ville  parquoy  ne 
doib  joyr  desdits  privillioge  .  .  .  Arreste  quon  ap- 
pelle  M*'  Gnill.  du  bostz  de  ne  plus  nomme  ledit 
Guerod  ausdits  livres  quil  imprimera  aultrement 
il  eera  chastie.    {Beg.  du  ConseU.  fol.  136  v.) 

Samedi  20. 

Calvin  benit  un  mariage  a  la  Magdeleine. 

Jeudi  25. 

Hoc  fere  tempore  Alexander  Argentoratum  venit. 
(Ep.  2272.) 

Dimanche  28. 

Calvin  benit  un  mariage  a  St.  Pierre. 


AOUT. 
Jendi  1. 

Calvinus  dicat  Commentarium  in  Harmoniam 
evangelicam  Senatui  Francofurtensi.    {^Ep.  2258.) 

Dimanche  4. 

Le   Conseil    dedde   Venvoi    d*une    deputation  a 
Berne.    (Beg.  du  ConseU.  fol.  151.) 

—  Calvin  marie  un  couple  a  St  Pierre. 

Mardi  6. 

Philibert  Bertellier,  P.  Vandel  et  J.  B. 
S  e  p  t  condamnes  a  mort  par  contumace,  Michel  S  e  p  t 


au  bannissement  perpituel,  sous  peine  de  mort;  six 
autres  a  la  mime  peine;  deux  a  dix  ans  de  bannisse- 
ment,  et  tous  aux  depens.  (Beg.  du  Conseil.  fol.  152.) 

Lnndi  12. 

Quatre  cas  disciplinaires  renvoyes  par  le  conr 
sistoire  au  Conseil.  (Beg.  du  Consetl.  fol.  156.)  — 
Le  lundi  19  deux  autres  cas. 

—  Petrus  AUxander  Augustanae  subscribere  ah 
ArgerUoratensibus  cogitur.    (I^.  2580.) 

^  Mardi  13. 

Betour  de  Beme  des  ambassadeurSy  qui  riorA  rifm 
obtenu.    (Beg.  du  ConseU.  fol.  157  v.) 

Jendi  15. 

ArrMS  qui  enjoint  aux  femmes  des  condamnes  de 
vider  la  ville  sous  peine  de  prison.  Les  biens  des 
condamnes  sont  sSquestres  pour  couvrvr  les  dipens, 
(Beg.  du  Conseil.  fol.  158  v.) 

—  Le  ministre  S^  Andre  demande  et  obtient  un 
congS  pour  aUer  a  Francfort  (ibid.  foi.  1 59  v.). 

—  Benie  envoie  des  deputes  a  Geneve  pour  faire 
connaitre  les  conditions  du  nouveau  traitS  de  conAoHr- 
geoisie.    (Boget  T.   V.  p.  7.) 

Vendredi  16. 

Le  Conseil  des  Deux-cents  rend  un  Sdit  que  ce- 
luy  qui  parlera  de  remettre  dedans  la  ville  les  con- 
damnez  quil  soit  a  la  poine  davoir  la  teste  conpee. 
(Beg.  du  ConseU.  fol.  160.  Ep.  2284.) 

—  Vavoyer  Negeli  et  ses  coUegues  viennent  favre 
des  propositims  au  sujet  de  la  combourgeoisie  les^ 
queUes  ne  sorU  pas  favorablement  accueiUies  (ibid. 
fol.  160  V.). 

Samedi  17. 

Commission  nommee  pour  cocher  (rediger)  res- 
ponoe  honneste  aux  ambassadeurs  de  Beme.  Ccdvin 
en  fait  partie.  (Beg.  du  ConseU.  fol.  161  t;.  Bogd 
l.  c.  p.  8.) 

Lnndi  19. 

Des  Gallars  demande  lioence  pour  sen  aller 
iusquen  france  pour  certains  affaires  de  succession 
quil  ne  peult  consequir  sinon  qnil  y  alle.  Accorde. 
(Beg.  du  Conseil.  fol.  163.) 

—  M.  Galvin  propose  tochant  des  estnves 
esquelles  y  a  grande  confusion  et  scandale  en  oe 
que  les  hommes  vont  promiscuement  avec  les  fem- 
mes  dont  cela  donne  maulvais  bmit  et  que  mesmes 
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il  j  heubt  ong  garson  et  yalet  destuyes  qui  salla 
cocher  avec  les  femmes  etc.  parquoy  il  prie  de  la 
part  du  coosistoire  Messieure  que  Buyvant  oe  que 
ia  par  cy  devant  on  avoit  ordonne  faire  executer 
que  les  femmes  nallont  plus  avec  les  hommes.  Ar- 
reste  que  on  face  difference  assavoir  que  les  estuves 
de  S.  Gervaix  eoient  pour  les  femmes  et  celles  de 
Longemalie  pour  les  hommes  et  que  de  deux  ans 
en  deux  ans  iiz  changent  et  ailz  eetoient  trove  des 
femmes  ou  des  hommes  la  ou  eiles  ne  debvroient 
estre  cest  a  poyne  de  soixante  solz  et  de  clorre  les 
estnves  (ibid.), 

Mardi  27. 

Claudius  Geneve  (qui  et  Nothus)  Genevae  de' 
eoaatur,    (Ep.  2329.) 

—  Calvin  baptise  un  enfant  a  la  Magddeine. 

Jendi  29. 

Supplication  de  F.  2).  Bertellier  qui  fait  des 
aveux  et  demande  grdce.  On  lui  accarde  ses  dSfenses 
eu  egard  a  Vintercessian  des  Bemois.  {Beg.  du  Con-- 
seU.  fci.  169.) 


SEPTEMBRE. 

Jendi  5. 

M^  Abel  (Poupin)  etant  mdlade  et  dans  une 
Wiste  positiofi  le  ConseU  lui  vote  trois  copes  de  fro- 
ment  et  cinq  florins  d'argent.  —  Le  23.  encore  20 
florinB  et  deux  copes.  (Beg.  du  ConseU.  fol.  173. 188.) 

~  Les  maistresseB.  des  estuves  presentent  des 
doleances  au  sujet  du  reglement  de  police.  Celui-ci  est 
nuiintenu  mais  on  leur  offre  de  changer  chaque  annSe, 
c.  d  d.  d^altemer  pour  les  sexes  (ilnd.  fol.  1 74  i;.). 

Vendredi  6. 

Bertelier  demande  de  nouveau  sa  grdce  (ibid. 
fci.  175  V.). 

Dimanche  8. 

Conaeil  general.  Edit  sur  les  fugitifs.  (Beg.  du 
ConseU.  fol.  176.) 

—  Galvin  benit  un  mariage  a  St.  Pierre. 

Lnndi  9. 

De  la  part  du  Consistoire  Oalvin  et  Bernard 
proposent:  Dominique  Glement  a  entretenu  une 
garse  et  la  menee  a  la  guerre  (Informations  a  prendre) 
.  .  .  .  Les  chastellains  de  Gellignie  et  Piney  font 
difificulte  de  remettre  les  subiects  au  Gonsistoire  .  .  . 
Lea  temples  des  villaffee  ont  besoing  de  reparation 
....  liOS  miniBtres  debvroient  eetre  payea  a  iour 


fixe  savoir   lea   lundis   apres   les   quartems    .... 
deux  cas  de  paillardiBC.  (Beg.  du  ConseU.  foh  178  t;.) 

—  Vaffavre  de  Bertelier  est  renvoyee  aux 
Deux-cents  avec  avis  defavorable  (ibid.  178  v.) 

—  Calvin  baptise  deux  enfants  a  8.  Pierre, 
dont  Marie  fiUe  de  Jean  Bude. 

Mardi  10. 

Nuptiae  Georgii  comitis  Wurtembergensis  et 
Barbarae  PhUippi  Landgravii  fUiae. 

Mercredi  U. 

Fr.  Dan.  Bertelier  est  condamni  a  avoir  la 
tete  tranchSe  en  Champd.  (Beg.  du  ConseU.  /ol.  181  v. 
Ep.  2329.) 

Lnndi  16. 

Farel  benit  un  mariage  a  la  Magdeleine. 

Mardi  18. 

Calvin  baptise  un  enfant  a  la  Magddeine. 

Dimanche  22. 

Oalvin  baptise  un  enfant  a  S.  Pierre. 

Lnndi  23. 

Icy  est  parle  de  la  grande  pitie  il  y  a  M* 
Abel  et  est  arreste  de  luy  faire  aulmosne.  Arrefite 
quon  luy  donne  pour  ce  coup  20  fl.  et  deux  copes 
de  froment.    (Beg.  du  ConseU.  fd.  188.) 

—  D^^Airebodoee  aJussydemandea  6irepay6. 
ArrestS  gvlon  lui  fasse  son  compte  (ibid.  foh  187  v.). 

Mardi  24. 

Le  ministre  d^Armoy  dSdare  gue  sa  maison 
tombe  en  ruines.    (Beg.  du  Conseil.  fd.  189  v.) 

Mercredi  25. 

Becessus  comitiorum  Augustanorum. 

Jendi  26. 

Addphus  Glauburger  moritur.    (Ep.  2351.) 

—  His  didHiS  Petrus  Alexander  munus  Ar* 
gentoratense  auspicatur.    (I^.  2320.) 

Bimanche  29. 

Calvin  binit  un  mariage  a  8.  Pierre. 

Lnndi  30. 

Galyin  et  Lullin  de  la  part  du  Gonsistoire 
ont  propose  que  sur  ce  que  par  cydevant  ia  sou» 
ventesfoys  avoit  este  dict  de  faire  edicts  et  loys 
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8ur  les  palliardises  et  adulteres  et  aultree  blasphe- 
mes  hiremens  et  yices  on  nen  a  encore  riens  faict 
dont  est  necessaire  dy  adyiser  et  pro^eoir  affin  que 
Dieu  Boit  honore  et  mesmes  que  les  palliardes  qui 
8ont  nourrices  et  grosses  demeurent  bien  souyent 
impunies  tant  pour  peur  du  fruit  que  pour  le  nour- 
rir:  parquoy  seroit  tres  necessaire  en  proyeoir  pour 
ladyenir  car  les  prisons  sont  comme  tayernes  eto. 
Arreste  que  doresnayant  ceux  qui  seront  mys  en 
prison  pour  chastiment  soyent  mys  en  la  prisou  de 
la  cite.  iEeg.  du  Conseil.  fol.  194.)  —  Dominiqfie 
Clement  (voir  au  lundi  9  SeptenU)re)  est  condamne 
a  Vemprisonnement, 

OCTOBRB. 
Jendi  10. 

lehan  Ghautems  contre  lehan  Oirard  et 
Ouill.  du  Bosc.  Lequel  a  propose  comme  par  cy 
deyant  sus  ce  que  lehan  Oirard  et  O.  du  Bosc 
demandoient  priyilege,  nonobstant  quil  proposant  se 
opposast  totesfois  ilz  obtinrent:  teliement  que  main- 
tenant  ainsain  quil  ayec  son  compagnon  adioint 
faict  imprimcr  des  croniques  des  ligues  en  francois 
translatees  dalleman  par  M.  de  8.  Yicteur  du- 
quel  il  a  achepte  la  copie  dix  escus,  et  que  pource 
que  ladicte  impression  ne  se  peult  faire  continue- 
ment:  mais  pour  ne  perdre  temps  il  faict  imprimer 
des  pseaumes  et  lesdictz  Oirard  et  du  Bosc  luy 
ont  faict  deffendre  ladicte  oeuyre:  parquoy  requiert 
considerer  que  anciennement  il  a  a  grans  fraix  cos- 
tes  faict  imprimer  les  premieres  bibles  en  ceste  cite 
et  que  telles  oeuyres  ne  doibyent  estre  estachees  a 
cestuy  ny  a  laultre  mais  laissees  en  liberte  et  a 
cest  effect  rescinder  ledict  priyilege  et  que  chas- 
cung  face  ce  quil  pourra.  Gonsidere  mesmes  quilz 
ont  abuse  desdictz  priyileges  signamment,  le  dict 
Oirard  qui  les  a  yenduz  et  le  dict  du  Boso  y 
a  adioint  Ouill.  Oueroult  homme  indigne  dont 
ilz  en  ont  abuse:  parquoy  a  bon  droict  en  peuyent 
estre  priyez.  Arreste  quon  ouye  parties.  {Reg.  du 
Conseil.  Vol.  50.  fol.  6.) 

Vendredi  11. 

Ouillaume  Ouyon.  Icy  M.  Galyin  de  la 
part  du  consistoire  a  propose  ung  grand  scandale 
et  crimes  par  ledit  O.  O.  faictz  et  mesmes  de  let- 
tres  fausses:  parquoy  seroit  bon  y  pouryeoir  et  sen 
Haysir.     Arreste  quon  se  saysisse  de  sa  personne. 

De  la  femme  de  M''  Ouill.  Ghantre.  PIus 
a  propose  que  sus  les  suspecons  et  indices  que  on 
ayoit  de  ladicte  femme  de  paillardise  dernierement 
y  a  enyiron  quinze  iours  que  il  en  sortit  ung  homme 
de  nuit  apres  lequel  les  yoysins  crierent  au  palli- 
ard :  parquoy  seroit  bon  y  prouyeoir.  Arreste  quon 
en  prenne  bonnes  informatious  pour  en  apres  la 
faire  respondre.     iJReg.  du  Conseih  fol.  7  v.) 


—  M.  Galyin.  Lequel  a  propose  que  les  mi- 
nistres  ont  entre  eux  adyise  de  mettre  ordre  a  canse 
de  la  maladie  de  M*  Abel  que  doresnayant  des 
Oallars  preschera  a  la  Magdelaine  et  M.  de  St 
Andre  et  M^  Remund  a  8.  Oeryaix:  M.  Fabri 
aux  matins.  Arreste  quon  sen  tient  a  la  discretion 
desdictz  ministres  (ibtd^  fol.  8). 

—  lehan  Ghautems  contre  lehan  Oirard. 
Lequel  a  propose  suyyant  ce  que  ia  hier  ayoit  pro- 
pose.  Bstant  ouy  yoysine  pour  ledict  Oirard  et 
yeu  icy  le  priyilege  audit  Oirard  par  cydeyant 
concede:  Arreste  que  sans  deroguer  audit  priyilege 
on  concede  audit  Q^  Ghautems  de  ponyoir  im- 
primer  les  pseaumes  moyennant  qne  ce  soit  en  plos 
grande  forme  (iUd.). 

Samedi  12. 

Supplice  des  martyrs  de  Chambery,  iJEp.  2312. 
2331.) 

Mercredi  16. 

Ridley  et  Latimer  comhuruntur,  (Ep.  2328. 
2347.) 

Jendi  17. 

Gonrad  Badius  filz  de  losse  Badius  nati£E 
de  Parys  imprimeur  est  receu  bourgeoia  pour  le 
prys  de  15  escus  dor.     (Beg.  du  ConseH.  foi.  11.) 

—  Icy  on  a  receue  une  lettre  de  Beme  de  la 
part  du  grand  Gonseil  par  laquelle  ilz  nous  respon- 
dent  quilz  sont  en  finale  intention  de  ne  dechasser 
noz  condamnez  mais  se  lamentent  fort  de  noz  let- 
tres  ca  deyant  enyoyees  nous  reprochans  des  choses 
contreyenantes  a  la  combourgeoisie.  Arreste  quon 
y  advise  pour  oocher  nne  responce  propre  (Hrid.  fd. 

11   V.) 

Vendredi  18. 

Responce  a  Berne.  Icy  est  yeue  une  forme  de 
responce  sus  la  lettre  hier  receue  do  Berne  par 
laquelle  leur  est  remonstre  que  non  sans  cause 
nous  les  ayons  sollicitez  de  dechasser  noz  condam- 
nez  attendu  quilz  se  rendent  ennemys  dont  les 
prions  prendre  a  la  bonne  part  car  ne  youlons  en- 
trer  en  reproches  que  ilz  nous  ont  faict  des  choses 
que  pensions  estre  passees.  Quant  au  fait  de  la 
combourgeoisie  que  silz  ont  quelque  complainte  on 
difficulte  sumes  contens  sil  leur  plaisoit  quilz  appel- 
lent  de  leurs  alliez  de  Zurich  et  de  Basle  pour  en 
moyenner.  Arreste  que  la  dite  responce  est  tres- 
bonne  et  bien  cochee.    (,Beg.  du  CmseU.  fd.  130.) 

Lnndi2L 

Calvin  bapUse  un  enfa/ni  a  la  Magddeine. 
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Le  ministre  de  Neydens  a  propose  qne  la  mai- 
8on  de  NeydeoB  ya  en  ruyne  requerant  y  prouyeoir 
ayant  Ihiyer.  En  outre  propose  que  du  foin  des 
prea  que  luy  eatoient  baillez  pour  laugmentation  de 
868  gages  quil  nen  a  pas  heu  Gar  Tagaut  la  prye 
et  la  heu  dont  suplie  pour  ce  quil  nourrit  quelques 
bestes  pour  eon  Boulagement  quil  plaise  a  MeBsieurs 
lny  donner  en  recompense  de  la  paille  du  disme. 
Arreste  quon  commande  au  controleur  de  accoustrer 
cela  et  reparer  oouyrir  ladite  maison.  {Beg.  du 
QmseU.  fci.  16.) 

Jendi  84. 

M.  Calyin  a  propose  quil  y  a  enyiron  cinq 
moyB  quil  fut  icy  pardeyant  MessieurB  pour  suplier 
et  requerir  quil  pleut  de  receyoir  des  Anglois  qui 
debyoient  yenir  icy  pour  leyangile  et  de  leur  con- 
ceder  nng  temple  pour  administrer  la  parolle  et 
sacremenB:  dont  luy  fut  allorB  respondu  que  on  leur 
provoistroit  ou  a  8.  Germain  ou  a  nostre  dame  la 
noye:  parquoy  attendu  quil  y  en  a  desia  partie  qui 
8ont  yenuz  requiert  continuer  le  bon  youloir:  car 
antrefoys  lesdictz  Anglois  ont  reoeu  les  autres  na- 
tions  et  leur  ont  donne  eglise:  mais  maintenant  il 
a  pleu  a  Dieu  de  les  affliger:  parquoy  requiert  leur 

{royeoir.  Arreste  quon  commet  aux  Sgrs.  sindiques 
esse,  DefoBses  et  Ghamoys  de  aller  yisiter 
pour  refferer  out  sera  plus  propre  de  leur  conceder. 
{Beg.  du  Conseil.  fd.  \1  v.) 

Lnndi  28. 

Le  Consistoire  denance  Denys  Potier  adyocat 
pour  ayoir  comme  parrain  fait  mettre  au  liyre  des 
baptesmeB  le  nom  du  mary  actuel  de  la  mere  lequel 
ne  se  reconnaissoit  pas  pere.  Arreste  que  ledit 
Portier  (sic)  doibge  icy  mettre  les  genoux  a  terre 
et  crier  mercy  a  Dieu  et  a  Messieurs  et  luy  soient 
&ictes  bonnes  remonstrances.  Et  dela  soit  renyoye 
au  Consistoire  a  Jeudy  pour  faire  repentance  et 
corriger  le  liyro  de  baptesme.  (Seg.  du  Conseil. 
fcl.  20  V.)  En  outre  le  consistoire  denonce  cejour  la 
et  le  Mardi  pecedent  une  dixaine  de  casde  paiUardise. 

Mardi  29. 

lehan  de  Sainct-Andr6  ministre  est  reyenu 
dallemagne  et  remercie  Messieurs  de  la  licence  a 
Iny  donnee  daller  a  Francfurt  et  donne  des  nou- 
yelles  de  la  iournee  daugspurg  et  de  ce  qui  y  a 
este  arreste  concernant  la  religion.  {Beg.  du  tkm- 
sea.  fol.  22.) 

Jendi  3L 

M.  Calyin  a  propose  que  M*  Enoc  maistre 
des  eBcoIies  tient  bus  ses  gages  ung  baohelier  de 


surplus:  et  encores  que  a  cause  de  la  multitude 
des  enfans  il  est  requys  den  ayoir  dayantage.  Dont 
Dieu  mercy  il  a  considere  que  ung  filz  de  lehan 
du  Perril  lequel  iusques  icy  a  assez  bien  estudie 
et  est  bon  filz  et  paisible  et  lequel  pourroit  seryir 
aux  escolles  et  a  ladyenir  en  leglise.  Parquoy 
requiert  y  adyiser  et  luy  donner  gage  de  la  seig- 
neurie  quest  pour  Ihonneur  et  profit  de  la  yille  pour 
plusieurs  causes.  Arreste  attendu  le  rapport  de  la 
prudhommie  et  scayoir  dudict  Perril  quon  a  quil 
soit  receu:  et  cependant  quil  se  gouyernera  bien  et 
fera  bon  debyoir  enyers  les  enfiBins  a  lescolle  il  ayt 
60  fiorins  de  gage  pour  an.  {Beg.  du  Conseil.  fol.  24.) 


NOVEMBRE. 
Vendredi^L 

Ant.  Cercia  obtient  un  privilige  pour  imprimer 
la  hible  en  latin  d  en  frangais.  (Beg.  du  ConseU. 
fd.  25  V.) 

—  Icy  est  receuo  la  lettre  de  Berne  par  la- 
quelle  ilz  rescriyent  que  tochant  la  combourgeoisie 
jlz  prient  enyoyer  ambassadeurs  ayec  plaine  et  en- 
tiere  puissance  pour  articuler  ....  Arreste  quon 
y  penBe  dycy  a  Lundy  (t&td.). 

Jendi  7. 

Arreste  que  Messieurs  allent  yeoir  et  yisiter 
M®  Abel  pour  adyiser  selon  sa  pauyretea  luyfaire 
aulmosne  a  leur  discretion.  Et  toutesfois  pour  le 
present  luy  soit  donne  dix  fiorins  et  troys  copes  de 
froment.    {Beg.  du  ConseiL.  fol.  28  t;.) 

—  Ledit  iour  apres  diner.  Combourgeoisie. 
Suyyant  larrest  dauiourdhuy  on  sest  assemble  pour 
consulter  et  sont  icj  appellez  les  Brs.  Calyin 
Cheyalier  Colladon  ausquelz  est  communique 
le  faict  assayoir  sil  sera  bon  denyoyer  ambassadeurs 
a  Berne  comme  ilz  le  demandent  pour  traiter  de  la 
combourgeoisie  et  en  quelle  qualite  on  les  enyoyera 
et  ayec  quelle  charge  et  quclle  procedure  ilz  yien- 
dront:  et  apres  estre  amplement  parlemente  adyise 
unanimement  par  les  Srs  dessus  dictz  quil  sera  bon 
et  mesmes  tresutile  de  enyoyer  ambassadeurs  ayec 
charge  limitee  et  pour  ce  enyoyer  ung  herault  pour 
assigner  ioumee  et  sera  bon  de  tenir  demain  le 
Deuz  cens.     {Beg.  du  Conseil.  fol.  29  v.  Ep.  2340.) 

Vendredi  8. 

Icy  on  a  derechefz  assemble  lesdictz  Srs.  soa- 
yans  Calyin  CoIIadon  et  Chevalier  pour 
ayoir  leur  advys  et  bon  conseil  quant  a  la  proce- 
dure  et  responce  que  se  doibt  faire  sur  les  lettres 
de  Beme  et  apres  estre  beaucoub  advise  et  rumine 
est  arreste  que  il  sera  bon  ladyys  de  hier  et  qnon 
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escripye  lettres  pour  establir  iour  au  premier  de 
decembre  auquel  on  envoyera  les  ambassadeurs. 
{Beg.  du  ConseU.  fol.  30.) 

Landi  11. 

Le  Consistoire  denonce  un  cas  de  blaspheme.  (Beg. 
du  ConseU.  fol.  31  v.) 

—  Admission  de  14.  bourgeois  frangais  etUaliens 
parmi  lesquels  Galeazzo  Garacciolo  filz  de  illustre 
seigueur  Gollantonio  Oaleas  marquys  de  Yyco  au 
royaume  de  Naples  (ibid.  fd.  32). 

—  8p.  Loys  Enoc  regent  des  escolles.  Le- 
quel  a  propose  come  par  cydevant  il  a  entretenu 
les  escolles  du  mieux  a  luy  possible  et  totesfois  pour 
la  quantite  des  enfans  est  este  contreint  de  presen- 
ter  icy  dernierement  ung  jeune  homme  et  encores 
ne  sufBt  pas  cela:  parquoy  il  est  este  contreint  en 
amener  encore  ung  quest  citoien  lehan  du  Perril: 
dont  il  a  pleu  a  Messieurs  ordonner  quon  luy  donne- 
roit  60  fl.  pour  an  pour  ledit  Perril:  parquoy 
requiert  attendu  quil  est  desia  beaucoub  charge  et 
mesmes  que  les  autres  bachelliers  ont  chacun  ying- 
troys  escus  autant  que  luy  parquoy  requiert  y  avoir 
de  ladvys  et  donner  autant  audit  qui  est  de  la  ville 
que  aux  autres  estrangiers  et  que  cella  servira  a 
donner  corage  aux  autres  onfans  de  la  ville.  Ar- 
reste  que  ledict  lehan  soit  receu  et  lequel  a  icy 
fiiict  le  serment  (ibid.  fci.  33  v.). 

Mardi  18. 

lehan  du  Perril  bacheUer.  On  luy  baille  de 
gage  huictante  florins  pour  an  et  on  luy  donne  une 
robe  pour  ce  coup.    (Beg.  du  ConseU.  fci.  34.) 

—  j£lection  des  ambassadeurs  pour  Beme.  Sont 
£lus  Bonna,  Tissot,  BoteUier  et  Boset  (ibid.).  Tissot 
ayant  refusS,  on  tnet  a  sa  place  Dearca  (de  VArche) 
fd.  36. 

—  Steph.  Gardiner  moritur.    (Ep.  2357.) 

Jeudi  14. 

Temple  de  la  Marie  la  nove.  8ur  ce  que  par 
cy  devant  les  Angloys  avoient  requys  destre  pro- 
yeuz  dung  temple  et  eglise:  estant  ouye  la  relation 
des  sieurs  commys  arreste  que  tant  pour  lesdits 
Angloys  que  pour  les  Italiens  on  leur  concede  le 
temple  de  Marie  la  nove  et  quilz  y  facent  leurs 
commoditez  requises.     (Beg.  du  (JonseU.  fd.  35  t;.) 

—  Du  Bosc  se  plaint  de  ce  que  d^auJbres  impri- 
ment  (des  psaumes)  nonobstant  son  privUege  (ibid.  fd. 
36).     Voyee  au  17.  Dic. 


—  Consisioire.  Ministres  prisents  reserye  M. 
Calyin  quost  un  peu  malade. 

Lnndi  18. 

Glaude  Ghastron.  Sur  oe  que  M.  Galyin 
et  Lullin  de  la  part  du  consistoire  a  propose  lin- 
fame  palliardise  de  GI.  Chastron  et  une  autre 
femme  qu'ilz  meritent  punition:  arreste  que  luy  et 
sa  palliarde  seront  mys  en  prison  et  que  ledit 
Ghastron  responde.    (Beg.  du  ConseU.  fd.  39  v) 

—  8ur  ce  que  ledict  GaWin  a  propose  avoir 
entendu  que  MM.  de  Zurich  et  de  Basle  ont  en- 
yoye  des  ambassadeurs  a  Berne  pour  nous  etc.  Ar- 
reste  quon  aye  oonseil  comme  on  sy  debyra  porter 
iU>id.). 

—  8ur  ce  que  ledict  Galyin  a  recommande 
ung  ieune  garson  qui  sen  est  fui  de  son  pere  de  le 
traiter  honnestement  pour  lamour  de  eon  pere:  ar- 
reste  quoh  le  chastie  moderement  et  gratieusement 
(iWd.  fol.  40). 

—  Estienne  Buffet  est  remys  par  le  consis- 
toire  pour  ayoir  dheub  dire  quil  ny  auroit  ny  Dieu 
ny  diable  ny  messieurs  ny  ministres  qui  le  gar- 
dassent  de  battre  sa  femme  (Und.).  Prison. 

—  Beme  remet  la  conference  au  8.  dkeffibre 
(ibid.). 


Mardi  19. 

Boset  est  envoyS  a  Zurich  et  a  Bale. 
ConseU.  fd.  41.    Ep.  2345.) 


{Beg.  dk 


Jeudi  2L 

Douee  Frangais  sont  regus  bourgeois.  (Beg.  dH 
ConseU.  fol.  42.) 

Lundi  25. 

M.  Galyin  en  premier  a  propose  qne  suyyant 
lordonnance  faicte  pour  les  sermons  des  Italliens  et 
Angloys  et  que  ont  establie  chascungps  deulx  troys 
iours  asayoir  les  Icalliens  le  ieudy  le  yendredy  et 
sambedy  et  precheront  a  Iheure  quilz  hont  acouB- 
tume  et  lesdictz  Anglois  hont  establie  le  lundy 
mardy  et  mescredi  et  precheront  a  neu&  beures  re- 
querant  que  leurs  soit  proyeu  dune  cloche  etc.  Et 
pareillement  que  presenteront  ledit  ministre  pour  le 
ezaminer  et  acepter.  Arreste  quil  leurs  soit  baillie 
pour  sonner  la  cloche  de  la  temousaz  (?)  et  qae 
Messieurs  facent  faire  la  chiere  et  les  bamps  a 
nostre  dame  la  noye. 

II  en  a  aussi  remonstre  quil  y  az  one  femme 
qui   az  palliarde   et  que  lon  ne   doibt   permectre. 
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Arreste  quelle  et  le  palliard  Boyent  prins  et  respon- 
deot  en  prison.    (Beg,  du  ConseU.  fol,  46.) 

Jeadi  28. 

Bonivard  demande  la  permission  de  faire  impri' 
mer  des  ehansons  spirUueUes  (fci.  48  v,) 

—  Gombourgeoisie  de  Beme.  8ur  ce  qua  este 
miB  en  ayant  de  oommectre  gens  ponr  debattre  les 
point  et  passaige  quil  faudra  mectre  aux  instruc- 
tioDS  des  Srs.  ambassadeurs  sus  le  faict  de  la  com- 
bourgeoiBie  debyoir  renouyeller  ayec  la  Sgrie  de 
Berne:  Suyyant  quoy  Bont  eBte  aBsemble  les  Srs. 
8p.  lehan  Galyin,  Golladon  et  Gheyallier 
a?ec  eulx  M*  Michiel  Delarche  lesqueulx  bont 
rapporto  et  donne  leurs  adyis  escript  duquel  a  cBte 
faicte  lecture.  Et  en  apres  le  tout  bien  entendu 
etc.:  arreste  que  MM.  les  Sgrs  SindicqueB  facent 
appeller  ceulx  quil  leurB  plaira  a  dimenche  mattin 
et  tous  les  aultres  Buyyant  pour  debattre  ledict 
affaire  (ibid.  fol.  49). 

Vendredi  29. 

On  met  en  prison  des  gens  qui  ont  joue  aux  car- 
tes  et  ont  donni  aux  rois  les  noms  des  evangelistes. 
{Beg,  du  ConseU.  fol.  51.) 

—  AnthoenuB  Oilbelius  et  GhristoforiuB 
Goudemac  lesqueulx  sont  este  receu  pour  minis- 
tres  de  la  paroUe  de  Dieu  en  ceste  cite  par  leur 
nation  et  les  habitans  angloix  lesqueulx  toutesfois 
lesdictz  poyent  et  lesdictz  ministres  ont  faict  et 
preste  le  serment  sur  ce  requis  {ibid.). 


Dl&GEMBRE. 

Dimanche  1. 

Gombourgeoisie  de  Berne.  Resolu  qijCon  s^aS" 
semble  demain  a  5  heures  et  qu^on  appeUe  M.  Cal- 
vin,  M,  Colladon  et  M^  Chevallier  avec  tout 
k  Cottseil.  Les  instructions  pour  Beme  sont  arretees 
le  3.    (Beg.  du  ConseU.  fd.  b\  v.  suiv.) 

Landi  2. 

Des  prisons  de  leyesche.  Sur  ce  que  M.  Gal- 
Tin  a  propose  que  la  prison  des  palliardz  est  tres- 
mal  ordonnee  en  leyeschee  et  que  les  detenuz  sont 
a  leur  plaisir  dont  est  de  besoing  y  donner  ordre 
et  establir  autres  lieux:  Arreste  que  lon  commect 
aoxS'*  8indicqueGesse,  DefossesetGhamoys 
yisitent  et  facent  faire  ladicte  prison.  {Beg.  du 
Consea  fdl.  52.) 

Mardi  3. 

BApport  de  Roset  revenant  de  Zurich  et  de 
Bale  ou  U  avait  ete  envoyS  pour  informer   les  Seig- 


neurs  des  dits  cantons  du  fait  de  la  demiere  sSditian. 
(Beg.  du  ConseU.  fol.  54.) 

Vendredi  6. 

Pseaulmes.  Icy  aulcungs  qui  demeurent  chez 
lehan  Girard  hont  imprime  certain  Seaulmes  dont 
ilz  hont  mis  plusieurs  motz  au  lieu  des  aultres  et 
que  ne  Beroit  pas  bon  ausBi  que  lesditz  Srs.  commis 
qui  hont  heubz  conseil  que  seroit  bon  de  rabilier 
lesditz  liyres.  Arreste  quil  leurs  soit  faict  comman- 
dement  de  les  rabillier  et  de  non  les  yendre  ius- 
ques  a  ce  et  retirer  ceulx  qui  sont  yenduz.  (Beg. 
du  Conseil.  fol.  bl  v,) 

—  Calvin  baptise  un  enfant  a  la  Magdeleine, 

Jeadi  12. 

Les  deputes  Genevois  arrivent  a  Beme.  {Boget 
l.  c.  p,  10.) 

Dimanche  15. 

Foedus  inter  GaUiae  regem  et  papam  sancitur, 

Mardi  17. 

Guill.  du  Bost  libraire.  Suyyant  ce  quil  az 
requys  de  luy  donner  preyilliege  de  imprimer  cer- 
tains  seaulmes  et  Saultier  et  que  il  soit  defendu  a 
tous  aultres  de  ne  les  imprimer  au  coutenuz  des- 
dictefi  Bupplications :  et  ayant  entendu  ladyis  de  M. 
Galyin  a  este  ordonne  que  lon  appelle  tous  les 
imprimeurs  pour  sayoir  deulx  silz  pretendent  point 
dinterest  et  sur  ce  adyiser.   (Beg.  du  (Jonseil.  fol.  69.) 

Vendredi  20. 

Le  ministre  d^Armoy  az  requis  deluy  faire  son 
poyement  de  son  quartemps  et  aussi  quil  plaise  a 
Messieurs  de  faire  raooustrer  sa  maison  dudit  Ar- 
moy  et  pareillemeut  commectre  quelcongs  de  se 
donner  garde  du  boys  que  lon  discippe  joumementz. 
Arreste  quant  a  son  quartemps  quil  luy  soit  poye 
jtem  quant  a  la  maison  arreste  qui  luy  soit  dict 
qui  trouye  quelcongs  qui  face  recouyrir  ladite  mai- 
son  jtem  quant  au  boys  que  lon  actende  le  retour 
des  Srs.  ambassadeurs.    (Beg,  du  Conseil,  fol,  73.) 

Lnndi  23. 

Bapport  des  ambassadeurs  envoyes  a  Berne  pour 
traiter  de  la  combourgeoisie,  (Beg,  du  ConseU.  fol, 
74  ss.) 

Mardi  24. 

(juill.  du  Bosc  cbtient  un  nouveau  priviUge 
pour  les  Psaumes  pour  trois  ans,  (Beg.  du  Cons^. 
fd,  79.) 

—  Icy  est  parle  de  la  combourgeoisie  et  entendu 
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ladyys  des  Srs.  scayans  que  pour  beauooab  de  res- 
pectz  il  fauldra  laisser  le  faict  des  marches  particu- 
lierea  par  le  moyeD  que  les  autres  pointz  seront 
aussi  laissez  et  estre  le  tout  bien  considere.  Ar- 
reste  quon  tienne  le  cas  secret  et  que  a  demain  on 
tienne  le  conseil  des  deux  cens  {ibid.  fol.  80). 

—  Calvinus  ad  Eegem  Poloniae  scribit.  (Ep. 
2362.) 

Mercredi  25. 

AssembUe  des  Deux-cents  pour  Vaffaire  de  la 
combourgeoisie,    Rien  n'est  dSdde  (ibid.  fol.  80). 

Jendi  26. 

Calvin  ecrUa  Veglise  deFrancfort.    (Ep.  2363.) 

Lnndi  30. 

Gombourgeoisie.  Apres  avoir  bien  au  longs 
entendu  les  remonstrances  faictes  par  les  Sgrs.  com- 
mys  asayoir  les  Sgrs.  derniers  ambassadeurs  reye- 
nuz  de  Berne  ensemble  ladyiz  de  M.  Calvin  M. 
Colladon  et  M.  Cheyallier  aussi  la  responce 
quil  hont  couchee  sus  ledict  faict  dequoy  az  este 
faicte  lecture  et  le  toutaige  bien  considerer:  Ar- 
reste  ordonne  et  resoluz  que  pour  le  proffitz  et  res- 
poz  de  la  cite  et  Seigneurie  que  ayant  que  de  ne 
entrer  et  faire  la  dicte  combourgeoissie  que  lon 
doibt  se  deporter  des  marches  particulieres  suyyant 
leurs  requeste  et  demande :  et  soit  respondu  touchant 
ladicte  marche  et  autres  points  comme  est  oontenuz 
en  ladicte  responce.  Resolu  de  rescripre  point 
touchant  le  traiote  perpetuel  ains  que  lon  demeure 
a  la  responce  faicte  au  moysd  aoust  etc.  Meme  jour. 
Conseil  des  Soixante  pour  cette  affaire.  {Beg.  du 
ConseU.  fol.  84  v.) 

—  Calvin  baptise  deux  enfants  a  la  Mdgddeine 

Mardi  31. 

Icy  estans  derechefz  assemblez  les  Sgrs  des 
Soixante  lon  a  derechefz  adyise  sur  la  responce 
quest  oochee  contenant  que  pour  autant  quilz  sar- 
restent  du  tout  sus  le  point  des  marches  par  plu- 
sieurs  raisons  quilz  alleguent  que  nous  sommes  bien 
oontens  pour  leur  demonstrer  que  nous  oherchons 
de  singuliere  afiection  leur  amitie  nous  sommes 
contens  de  caller  ces  marches  particulieres.  Et  par 
mesme  raison  quilz  alleguent  quant  aux  leurs  fran- 
chises  nous  les  prions  se  deporter  de  oe  quilz  de- 
mandent  quant  aux  emprisonnomens.  Quant  au 
depart  de  Basle  quilz  yeulent  mettre  bas  nous  les 
prions  que  par  ce  moyen  tant  de  differens  qui  par 
ce  moyen  sont  amortys  nc  soient  pas  resuscitez 
ioint  que  quand  la  bourgeoisie  seroit  faiote  on  pour- 
roit  accorder  ayeo  eulx  quant  aux  pointz  oontenuz 


au  diot  depart  de  Basle  par  le  moyen  de  quelque 
eschange  qui  se  pourroit  allors  faire  ayeo  meillear 
loysir.  Quant  au  traicte  tochant  de  ne  faire  alli- 
ance  sans  leur  oonsentement  que  nous  leur  ayiona 
refreohy  leur  promesse.  Totesfois  pour  eyiter  re- 
tardement  que  nous  accordons  bien  que  au  traicte 
de  la  combourgeoisie  ny  dung  ooste  ny  daultre  et 
nous  tenons  a  la  responce  que  leur  en  fut  faicte  le 
2.  du  moys  daugst:  laquelle  responoe  en  sommure 
substance  que  dessus  leur  estant  leue  est  este  tro- 
yee  tresbonne  et  a  oelleon  se  tient.  (Reg.  du  Coi^ 
seil.  fd.  85  v.)  Ratifie  immediatement  par  les  Deux- 
cents  et  le  lendemain  1.  janvier  pwr  le  GonseU  general. 

—  Hoc  anno  prodierunt: 

Harmonia  evangelica  Oenev.  StepK  fd.  Eo^ 

dem  gaUice  ap.  Badium.  fci. 
Defensio  consensus  Tigurini  Gen.  et  Tur.  8. 


1556. 
JANVIER. 

Mercredi  L 

ConseU  general  delibSrant  sur  les  condUions  du 
traUe  avec  Beme.    (Boget  tom  V.  p.  11.) 

Dimanche  5. 

DedicaJtio  secundae  defensionis  adv.  Westphalm 
ministris  Saxonicis  nuncupcUa. 

—  Calvin  bSnU  un  mariage  a  5.  Pierre. 

Lnndi  6. 

Des  Oallars  au  nom  du  Consistoire  denam 
differents  cas  de  disdpline,  entre  autres  cdui  d^tfN 
homme  qui  est  all6  entendre  la  messe  a  Lyon  et  ed 
revenu  a  Geneve  recevoir  la  cene. 

—  loy  sont  ouyes  les  miseres  et  pauyretes  de 
M*  Abel  Popin  qui  est  en  longue  maladie  etmesme 
que  en  la  maison  y  a  des  ruines.  Arreste  quon 
yisite  desdites  ruines  ei  quon  luy  donne  25  £  et 
6  copes  de  froment  et  aussi  quon  luy  donne  la 
robe  quil  a  aoheptee.  (Beg.  du  Conseil.  fol.  90  v. 
suiv.) 

Jendi  9. 

Pierre  Bonna  se  plaint  de  ce  que  son  frere  est 
i^justement  detenu  par  suite  de  la  sidition ;  U  accuse 
le  consdUer  Lambert  d^etre  leur  ennemi.  Cdui-ci 
se  defend.  On  arrete  que  la  justice  suivra  son  cours. 
—  La  meme  redamation  revient  encore  plusiewrs  fois 
sans  aboutir.  —  (Beg.  du  ConseU.  fd.  95.) 

—  Perucellus  senatum  Vesaliensem  de  eae- 
remoniis  adU  et  repulsam  fert.    {I^.  2535.) 
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Mardil4. 

Quatre  ministres  de  Oeneve  sont  regus  hourgeois 
gratisj  savoir  Fruncoys  Bourgoin  du  Niyernois, 
Raymund  Chauvet  du  Languedoo,  lehan  de 
Sainct  Andre  de  BeBancon,  et  lehan  Fabry  de 
Larche  en  Terre  nove  en  la  conte  de  Nice.  (Beg. 
du  Conseil.  fd.  99.) 

—  GuiClaume  du  Bosc  demande  un  privilege 
pour  imprimer  les  psaumes  ayeo  la  note  et  les  noms 
de  la  note  escriptz  aupres.  Pierre  Valette  s^oppose 
eomme  ayant  deja  ce  privilege  {Md.  fol.  99  v.). 

Jendi  16. 

Lettre  de  Beme  au  sujet  de  la  combourgeoisie.  On 
vetd  s^en  tenir  a  la  reponse  donnee  aux  ambassadeurs. 
Ilz  ooncluent  que  calions  les  emprisonnemens  en- 
yers  leurs  subiectz:  le  depart  de  Basle  mys  bas: 
leur  iutention  tochant  du  traicte  perpetuel  ayt  lieu 
et  tout  ce  quilz  veulent.    {Reg.du  Conseil.fol.  lOOt;.) 

—  Carolus  V  regia  dignitaie  se  abdicat. 

Yendredi  17. 

Combourgeoisie.  Apres  avoir  bien  au  long  bien 
debattu  la  matiere  a  este  arreste  que  le  secretaire 
alle  trouver  le  S'  Calvin  pour  dicter  une  res- 
poDCe  a  la  seigneurie  de  Berne  et  cella  faict  que 
apres  digne  soit  mis  en  conseil  des  soixante  et  de- 
main  les  deux  cens  et  dimenche  le  conseil  general. 
{Eeg.  du  ConseU.  fd.  102  v.) 

Samedi  18. 

Assemtiee  des  Soixante.  ll  est  donnS  lecture  de 
la  rSponse  prcjetee  par  laquelle  on  leur  remonstre 
en  premier  lieu  que  nous  sommes  esbahys  de  ce 
que  ilz  nous  escripvent  contre  leur  bonne  coustume 
en  allemant  dont  nous  les  prions  continuer  que  du 
passe.  En  apres  respondons  que  pour  noz  franchises 
pour  lesquelles  avons  souffertes  des  costes  missions 
et  adversites  et  en  corps  et  en  biens  ne  scaurions 
condescendre  a  caller  aux  emprisonnemenSi  declai- 
rans  que  lesdiotz  ne  prennent  a  la  male  part  si 
nous  ne  pouvons  aux  articles  par  eulx  coches  es- 
tans  en  different  condescendre.  Au  reste  nous  re- 
commandons  a  Dieu  esperans  quil  ne  nous  delaissera 
point  que  du  passe  et  encor  que  soyons  denuez  de 
layde  ou  appuy  du  monde  quil  nous  adsistera:  les 
remercians  des  offres  quilz  nous  font  de  bonne 
amitie  et  voisinance  eto.  La  dicte  responce  est 
trouvce  bonne,  et  ulterieurement  approuvee  par  les 
Beux^cents  et  le  Conseil  general.  {Beg.  du  ConseU. 
fol.  103  V.) 

Bimanche  19. 

Calvin  benU  un  mariage  a  S.  Pierre. 
(kUvim  opera.    Vol.  XXI. 


—  NouveUe  assembUe  du  conseU  generoi  au  sujet 
du  traite  avec  Beme.    {Boget  p.  12.) 

Mardi  21. 

Le  maitre  SecoU  £noch  est  regu  bourgeois. 
(Betant  p.  12.)  Sp.  Loys  Enoc  dyssodun  en  Berry 
lequel  estant  entre  a  expose  comme  ainsin  soit  que 
do  long  temps  Geneve  soit  cite  aneienne  laquelle 
apres  plusieurs  tenebres  ayant  receu  grande  lumiere 
quest  bien  figure  par  les  armoiries  tant  de  laigle 
que  de  la  clefz  aussi  par  la  devise  post  tenebras 
lux  daultant  que  laigle  est  celle  qui  regarde  le  so- 
leil  et  la  clefz  signifio  ouverture  de  chose  desirable 
comme  nous  est  advenu  dont  il  faict  un  present  a 
Messieurs  requerant  le  recevoir  au  nombre  des 
bourgeois.  Arreste  quil  soit  receu  gratuitement  eu 
es^ard  de  cela  et  quil  est  maistre  des  escoUes. 
{Beg.  du  ConseU.  fol.  107  v.) 

Mercredi  22. 

Conseil  secret  extraordinaire.  Boset  avecAndri 
Amblet  des  Soixante  envoye  a  Zurich,  Bdle  et 
Schaffhouse  pour  prier  ces  villes  interceder  pour 
nous  envers  les  Soigneurs  de  Berne  affin  que  nous 
puissions  entrer  en  combourgeoisie  et  allianoe  tol- 
lerable  et  iouxte  noz  libertez  comme  plus  a  plein 
est  contenu  es  instructions  sur  ce  cocheos:  et  leur 
a  este  baillee  lettre  de  oreance  et  doibvent  departir 
en  dilligence  pour  peur  destre  aperceuz.  {Beg.  du 
Conseil.  fol.  109.) 

Vendredi  24. 

Secundam  editionem  commentarii  in  priorem  ad 
Corinthios  Caracdolo  inscribU  Calvinus.  (Ep.  2380.) 

Dimanche  26. 

Calvin  benU  un  mariage  d  S.  Pierre. 

Mardi  28. 

M.  Calvin.  Sur  ce  que  il  az  este  souventes- 
foys  congneuz  par  le  consistoyre  requis  de  leurs 
partz  de  mectre  ordre  en  lafaire  de  prothonotoyre 
et  la  vefve  de  feu  M.  de  Mapillier  qui  sont 
tousiours  ensemble  dans  le  chasteau  de  Crest  Rive 
insf.  .  •  .]  Arreste  de  mander  querre le chastellain 
\du\  lieu  et  luy  soit  faict  commandement  de  les 
rQ\nvoyer\  icy  en  consistoire  a  ieudy  precizementz 
sous  lindigf na^ion]  de  Messieurs  et  de  rebellion.  Le 
mesme  demande  quon  mette  ordre  en  une  fille  qui 
a  paillarde.  {Beg.  du  Conseil.  fol.  115.  marge  do" 
chiree.) 

Vendredi  31. 

Jaques  Bourgeois  et  consorts  demandent  un 
privUege  pour  les  psaumes  et  le  catechisme.  (Beg.  du 
ConseU.  fol.  117  v.) 

40 
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01.  Ficbet  de  Thorens  avoue  avoir  chante  des 
chansons  deshonneetes  et  a  deolare  ne  vouloir  pas 
oroyre  en  la  foy  des  Francoys  ny  en  leurs  loys: 
parolle  detestable  et  infame.  Attachee  au  collier 
pendant  trois  beures  et  apres  avoir  crye  mercy  a 
Dieu  et  a  la  iustice,  bannie  a  perpetuite.  (^Arch. 
de  Geneve.     Proces  criminels.) 

—  Dans  le  eourant  du  mois  ont  ete  regus  hour- 
geois  environ  25  Frangais  et  atUres  eirangers,  Sean- 
ces  du  3.  13.  21.  23  et  30.  Begistre  fol,  89.  98  v. 
107  V,  110  V.  116.  Entre  autres  le  21:  DenysRa- 
guenier  escripyain  filz  de  feulehan  Raguenier 
de  Bar  sur  Seine  lequel  a  icy  presente  ung  livre 
ou  sont  huit  sermons  de  M.  Calvin  reduictz  en 
bon  ordre  avec  lenvoy  et  dizains  sur  iceluy.  II 
est  rcceu  gratis.  Le  30:  MaximilienMartinengo 
fHs  de  Cesar,  Thomas  Courteau  de  Sergy  en  Tar- 
denois,  Charles  de  Jonvilliers  fils  de  feu  Bugierin 
de  JonvUliers. 

FifcVRIER. 
Samedi  1. 

Viret  annonce  a  Farel  la  mort  Sun  fils, 
(Perrot,  Vie  de  Farel  MS.  de  Neuch.  p.  123,  de 
Beme  p.  179.) 

—  Horrendum  prodigium  visum  Vitoduri.  (E^. 
2426.) 

Lnndi  3. 

M.  Galvin  a  propose  les  choses  suyvantes 
asavoir  du  mariage  de  Amyed  Yuriod  (?)  et  la 
fiUe  de  la  femme  du  ballif  Ponthier  laquelle 
apres  quelle  a  heubz  iure  et  palliarde  avec  ledict 
Amyed  sest  remariee  a  ung  aultre  sans  estre  asolue 
et  libcree  dudict  mariage  ce  que  ne  doibt  estre 
souffert  ains  pugnir:  et  pour  savoir  la  verite  du 
faict  il  seroit  requis  de  inquerir  sus  sa  personne. 
Arreste  qui  respoudent  tous  deux  en  prison  ei 
soyent  inquis. 

SuB  ce  que  M.  Calvin  a  propose  plusieurs 
choses  contre  M*^  Simon  du  Tertre,  des  paroles 
et  aultres  choses  faictes:  arreste  que  lon  prenne 
bonnes  informations  et  sil  se  conste  que  il  soit  mis 
en  prison  et  responde.     (Beg.  du  Conseii.  fol.  118.) 


Jeudi  6. 

lehan    Philibert   Bonna    est    relache 
mercy.    (Beg.  du  Conseil.  fol,  142  v.) 


et    crie 


Vendredi  7. 

Election  des  Syndics  aux  Deux  cens.  Pre- 
mierement  a  esto  faicte  lexhortation  par  M.  Cal- 
vin.  Velection  en  conseil  ghieral  est  faite  le  9  et 
tombe   sur  lehan    Amied    Curted    dit  Botelliery 


Pierre  Migerandi,  lehan  Chautems  et  lelian 
de  la  Maison  nove  dit  Baudichon.  (Beg.du  (km- 
seU.  fd.  143  suiv.)  Secretaires:  Michel  de  TArche  et 
Michel  Roset. 

Samedi  8. 

Den  8.  Febr.  ist  hieher  kommen  D.  FranciB- 
cus  Lysmaninus  Corcyranus  profecturuB  in  Polo- 
niam.     (Diarium  Marbachii.) 

—  Cest  aussi  le  terme  ou  finissait  Vancien  traUi 
de  combourgeoisie  entre  Berne  et  Geneve  au  sujet  du 
renouvellement  duquel  U  g  etd  tant  de  negociaiions  dis 
Tannee  passSe  et  longtemps  apres.     {Ep.  2383  etc.) 

Dimanche  9. 

Calvin  marie  deux  coupUs  a  8.  Pierre. 

Mercredi  12. 

Election  des  Srs.  auditeurs  du  consistoire.  Icj 
suyvant  la  coustume  est  appelle  M.  Calvin  pour 
suyvre  a  lelection  du  consistoire  lequel  a  fait  bon 
raport  des  Seigneurs  qui  y  sont  este  Tannee  passee 
requerant  totesfois  en  procedant  a  lelection  avoir 
regard  a  ceux  que  ayent  la  crainte  du  seigneur 
pour  ediffier  tousiours  de  plus  en  plus :  parquoy  est 
Buyvy  et  procede.  Sont  ^us  le  Syndic  Migerandi 
et  douee  atUres  membres.  VHection  est  raiifiee  le 
lendemain  par  les  Deux-cents.  (Beg.  du  (JonseU. 
Vol.  51  fol.  7.) 

Vendredi  14. 

Cranmerus  comburitur. 

Dimanche  16. 

Calvin  marie  deuz  coupUs  a  S.  Pierre. 

Landi  17. 

Une  dixaine  du  Frangais  sont  regus  bourgeois. 
(Beg.  du  ConseU.  fol.  13  v.) 

Jendi  20. 

ConfSrence  d^Arau:  Boset  et  Curtet  scUiciteHt 
Vintervention  de  Zurich  Bale  et  Schaffhouse  aupres  des 
Bemois.    (Boget  p.  15.) 

Dimanche  23. 

Calvin  benit  un  mariage  a  8.  Pierre. 

—  Les  deputes  des  trois  cantons  sont  aBeme. 

Lnndi  24. 

Des  copies  ballies  par  M*  Gonrard  Badius  im- 
primeur  pour  ballier  licence  de  les  imprimer:'  estans 
ouys  le  rapport  du  S*^  Sindique  Chautemps  qui 
rapporte  que  M*  Abel  Poppin  ministre  avoit  viaite 
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lesdites  oopies  lesquelleB  il  avoit  trouye  bons  pour 
ediffication  de  la  parolle  de  nostre  Seigneur :  arreste 
que  ledit  Badius  ballie  requeste  par  escript  pour 
specifier  et  designer  lesdites  copies  etc.  {Beg.  du 
Conseil  fol.  23  v.) 

—  8u8  les  missiye  et  requeste  de  sp.  M"  Pierre 
Yiret  ministre  a  Lausanne  tendans  en  fin  de  luy 
oaltroyer  et  communiquer  le  proces  de  Olaude  de 
Geneve  et  prendre  information  en  ea  dicte  requeste 
mentionnee  ou  yrayement  le  extraict  dudit  proces 
pour  soubtenir  scb  defifenses  iustes  de  son  honneur 
et  igooscense  des  propos  difiTamatoyres  ainsi  que 
plus  amplement  est  contenu  en  ladite  requeste: 
arreste  que  soyent  prinses  lesdictes  informations 
requises  et  luy  ballie  leztraict  dudit  proces  de 
Olaude  de  Oeneve  etc.  {ibid.). 

—  Le  (nauveau)  cansistoire  denance  plusieurs 
cas  de  paiUardise  (ibid.  fd,  24).  Deja  le  17  un  in- 
dividu  exdus  de  la  S^  Cene  paur  la  meme  raisan^ 
est  mis  en  prison  (fci.  1 1  v.). 

Mardi  25. 

Sp.  Raymond  Ohauyet  demande  qu^an  lui 
danne  un  cultil  (jardin)  comme  aux  auires  ministres. 
On  lui  en  avoit  donnS  un  demiere  la  taur  de  S.  Ger- 
vais  mais  U  en  fut  empesche.  Arriti  qu^an  lui  en 
donne  un  autre.  (Eeg.  du  Oanseil.  fal.  25  t;.)  II  est 
fait  un  rappart  sur  ckte  affaire  le   3  Avril.  fal.  80. 

—  Les  papiers  susdits  sant  delivres  a  Viret. 

Hercredi  26. 

Fridericus  IL  Eledtor  Talaiinus  moritur  cui 
succedit  Otto  Henricus. 

Jeadi  27. 

Calvin  benit  un  mariage  a  la  Magdeleine. 


MARS. 
Dimanche  1. 

Calvin  marie  deux  cauples  a  S.  Pierre. 

Lnndi  2. 

Bapport  de  Batellier  et  Raset  ambassadeurs 
aux  trois  viUes  de  Zurich  Bdle  et  Schaffhouse.  (Beg. 
du  Consed  fci.  34.) 

Mercredi  4. 

Ji$gement dans  la  cause  de  Viret  cantre  Vandel. 
(Arch.  de  Geneve.  Pieces  hist.  Liasse  1587):  A  loccasion 
de  certaine  paroles  injurieuses  asserees  et  pretendues 
estre  dictes  et  proferoes  par  ledit  N.  ree  au  deshonneur 
tant  du  ministere  que  de  la  bonne  fame  et  renommee 
dadit  acteur  assayoir  que  ledict  acteur  n'e8toit  hooime 


de  bien  ains  un  meschant  homme  et  un  trahistre  et 
quil  estoit  alle  aux  prisons  de  Oeneye  souz  ombro 
de  consoler  aucuns  prisonniers  leur  persuadant  que 
silz  youloient  accuser  certaines  personnes  a  eux 
nommees  quil  leur  promettoit  faire  sauyer  la  vie 
....  Les  juges  ant  tdchS  d^amener  un  accommadcment 
entre  les  parties :  Vandel  criera  mercy  ritractera 
les  paroles  dites,  sans  prejudice  pour  son  honneur,  et 
payera  20  6cus  d^ar  a  Viret  camme  dammage  et  les 
depens. 

Jeudi  5. 

Mart  du  pasteur  Abel  Poupin  apres  longues 
et  griefves  maladies:  il  est  enterre  le  mesme  iour 
et  assistoyent  les  Seignenrs  du  Conseil,  les  minis- 
tres  et  grande  compagnie  du  peuple.  (Ven.  Camp. 
Beg.  B.  fal.  24.)  Mentionnie  aussi  au  Beg.  du  Con- 
sistaire. 

—  Resolu  denyoyer  derechefz  des  ambassadeurs 
a  Berne.  Batifie  le  lendemain  par  les  Deux  Cents. 
(Beg.  du  (Jonseil.  fal.  38  t;.) 

Samedi  7. 

Cansistoire.  lehan  Fabri  ministre.  A  este 
adyise  sur  certains  propos  que  se  semcnt  par  la 
yille  contre  M^Fabri  dune  femme  que  dcmpuys 
peu  de  temps  en  ca  a  releve  laquelle  est  mariee  et 
la  dit  a  son  mari  que  ledit  Fabri  la  eu  solicite  avecq 
plusieurs  propos  de  remonstrances  par  M.  Galvin 
quest  ung  grand  scandale.    (Beg.  du  Cansistaire.) 

Lnndi  9. 

M.  Oalvin  et  O.  Ohiquand  do  la  part  du 
consietoire  ont  propose  que  en  cnquerant  du  faict  de 
M.  de  Boinville  ilz  ont  trouve  quil  est  du  tout 
deborde  et  quil  ny  a  point  de  crainte  de  Dieu  aussi 
quil  y  a  une  Poytivine  de  laquello  quant  on  cn  enquer- 
roit  on  en  pourroit  scavoir  quelquechose  et  davantage 
ledit  Boinville  sestoit  retire  au  pont  darve  etc. 

Aussi  disent  que  dautant  quil  approche  Pas- 
ques  et  la  cclebration  de  la  cene  avant  laquelle  se 
fait  une  visitation  il  seroit  bon  affin  de  le  faire 
tant  mieux  et  pource  quil  y  a  beaucoub  de  gens 
commencer  de  bonne  heure. 

Arreste  quant  a  Boinville  quil  soit  ouy  apres 
diner  et  ladite  Poytivine  et  selon  ce  on  en  fera. 
Quant  a  la  visitation  que  les  prescheurs  avec  les 
seigneurs  du  consistoire  la  puissent  faire  et  com- 
mencer  quant  ilz  voudront  et  en  apres  ladite  yisita- 
tion  Messieurs  du  conseil  et  syndiques  en  feront 
une  autre.    (Beg.  du  (JanseU.  fol.  41  v.) 

—  Le  ministre  Fabri  est  accus6  davoir  'sollicite 
la  femme  de  lehan  laquemo  a  paillardise.  H  est 
destitui  (ibid.  fal.  42.) 

40« 
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Yendredi  13. 

M*  Cop  ministre  a  presente  des  commeDtaires 
quil  a  faictz  sor  les  proverbes  de  Salomon  paur 
avoir  la  permission  de  les  faire  imprimer.  Arreste 
quon  commet  M.  Calyin  de  visiter  sil  est  bien. 
(Iteg.  du  ConseU.  fol.  48.) 

Dimanche  15. 

Calvin  marie  trois  couples  d  S.  Pierre. 


i  17. 


M.  Calvin  est  venns  par  deyant  Messienrs  et 
expoBO  a  cause  des  escolles  de  ceste  cite  quelles 
Bont  en  plusieurs  nombres  par  la  yille  sans  estre 
ensaigne  ainsi  que  appartient,  tellement  que  en  a 
scandalle:  donc  de  la  part  des  regens  de  yostre 
grand  escolle  a  requis  y  pouryoir  et  supplie  estre 
permis  les  quattre  poinctz  en  soit  articies  si  aont 
trouves  bons  par  Messieurs:  qae  sont  iceulz  asca- 
voir  premierement  que  le  nombre  des  petites  es- 
colles  fust  certain  et  quil  ny  en  eust  point  multi- 
tnde.  Item  que  ceulx  qui  les  tiendroient  fussent 
examines  si  sont  propres  pour  apprendre  les  petis 
enfans  a  bien  pronuncer.  Item  qnil  ny  fust  ,que 
les  petis  enfans  qui  ne  sont  poiut  encore  capables 
pour  estre  enseigne  en  lattin.  Item  que  lesdits 
maistres  fussent  tenus  damener  une  foy  la  sep- 
maine  ascavoir  lo  mecredy  tous  les  enfans  en  la 
grans  escolle  et  que  la  il  se  fist  quelque  enseigne- 
ment  commung  pour  tous  et  sil  y  avoit  quelque  faulte 
ou  desordre  quon  en  fist  la  correction. 

PIus  a  propose  que  en  Bolomier  y  a  cer- 
tains  membres  qui  ne  servent  encore  de  rien:  quil 
soit  bien  propre  au  recteur  de  vostre  grande  escolle 
pour  se  elargir:  parquoy  y  requiert  que  nous  plaise 
ie  luy  appliquer  a  lusage  de  son  elargissement  pour 
tenir  les  enfans  plus  aysement.  Que  ce  az  este 
arreste  que  lesditz  quattre  poinctz  sont  estes  trou- 
ves  bons  pour  soit  faict  ainsi  quaz  este  requis:  mais 
quant  auxdits  membres  lon  a  commis  les  ^rs.  leban 
Chautemps  Syndique  etc.  y  visiter  et  reflferer: 
ioinct  quilz  remonstrent  au  grand  maistre  de  ex- 
horte  et  admoneste  les  maistres  des  enfans  estant 
dessoub  lage  quilz  facent  mieulx  debvoir  et  quilz 
doibgent  emmener  les  enfans  comme  par  cy  devant 
avoir  este  arreste.    (Beg.  du  ConseU.  fol.  52  t;.) 

Jendi  19. 

Du  nombre  des  petites  escolles  dequoy  mardy 
dernier  fust  advise  et  arreste  a  este  mis  que  lon 
declayre  quel  nombre  y  debvra  avoir.  Arreste  que 
le  nombre  de  six  petites  escolles  parmis  la  ville 
disperses  ....  places  de  la  ville  ainsi  que  sera  plus 
expedient  des  maistres  desquelles  seront  examines 
comme  fust  mardy  dernier  arreste. 


8us  les  membres  que  a  requis  M*  Egnot 
[Enoch']  regent  de  la  grande  escolle  de  GeoeTe 
oonsistans  en  la  mayson  de  Bolomier  la  ou  y  son- 
loit  estre  la  chappelle  dudit  Bolomier  que  fust  hier 
visitee:  Arreste  que  lon  commet  aux  8rs.  Gha- 
moix  dc.  de  reparer  lesdits  membres  pour  elargir 
le  logis  dudit  M^Esnot.  {Beg.  du  ConseU,  fd. 
55  t;.) 

Dimanche  22. 

Farel  binit  un  mariage  a  la  Magddeine. 

Lnndi  28. 

M.  Calvin  et  Lullin  de  la  part  du  CoDsis- 
toiro:  lesquelz  ont  propose  que  combien  que  ia  de- 
vant  on  ayt  fait  quelque  ordonnance  ponr  levesche 
que  doibt  estre  la  castigation  des  vices  totesfois  eet 
pitie  de  veoir  le  g^and  desordre  qui  y  est:  telle- 
ment  quilz  sont  contreins  remonstrer  et  remettre 
cela  derechefz  en  avant.  Car  dernierement  en  fsd- 
sant  la  visitation  ainsin  quilz  venoient  pour  visiter 
le  geolier  ilz  trouvoient  la  tout  plein  de  gens  de 
S.  Gervaix  qui  estoient  la  venuz  banqueter  et  fee- 
toier  Pontus  qui  y  estoit  pour  recevoir  chasti- 
ment  de  sa  palliardise.  Parquoy  reqnierent  au  nom 
de  Dieu  dy  proveoir  tellement  que  Dieu  ne  soit 
point  irrite.  Arreste  etc.  Le  carcerier  et  sa  femme 
sont  mis  en  prison  pour  trois  jours  et  Pontus  con- 
damnS  au  pain  et  d  Teau  recommence  sa  castigation. 
{Beg.  du  ConseU.  fol.  60  v.) 

—  Aussi  ont  propose  que  non  obstant  les  def- 
fences  des  tavernes  totesfois  elles  commencent  a  re- 
venir  en  vaugue  notamment  en  8.  Gorvaix  anqnel 
lieu  y  a  des  gens  bien  debauohes  combien  quile 
debvroient  gagner  du  iour  la  iournee  pour  vivre  a 
cause  de  leur  pauvrete:  dont  requierent  proveoir  a 
ce  que  les  choses  bien  coramencees  ne  retombent  en 
decadence.  Arreste  quon  commande  a  M.  le  lieu- 
tenant  de  mettre  en  exocution  les  cries  et  de  y  avoir 
loeiul  sus  ung  chasoun  (ibid.  fol.  61). 

—  8ur  ce  que  par  cy  devant  8p.  M.  Cop 
avoit  requys  luy  permettre  impriraer  des  commen- 
taires  sur  les  proverbes  de  Salomon  par  iuy  oom- 
posez:  estant  cntendu  ladvys  de  M.  Calvin  trou- 
vant  ^ela  estre  bien  fait:  arreste  quil  luy  soit  per- 
mys  (ibid.  fol.  70). 

—  Sur  ce  que  avoit  este  presente  ung  livre 
intitule  do  lu  liberte  Chrestienne  sil  seroit  licite 
de  limprimer  ou  non:  estant  ouye  1a  relation  da 
S'  Migerandi  disant  avoir  entendudes  prescbeurs 
que  cela  se  peult  imprimer:  Arreste  quon  permet 
imprimer  iouxte  les  conditions  accoustumees  {ihid.)» 
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—  Dans  le  cmrant  de  ce  mois,  aux  sSances  du 
2,  16,  23  e^  30  2e  Consistoire  introduit  un  grand 
nmbre  de  cas  de  discipline,  generdlement  pour  paU^ 
hrdisCy  g^dques  uns  pour  promesses  de  mariage  et 
friquentation  de  la  messe,  dont  il  riclame  la  punition. 
[Beg.  du  ConseU.  fol.  32.  51.  61.  72). 

AVRIL. 
Jendi  2. 

lehan  Grasset  confesse  avoir  dit  que  ses  es- 
criptures  estoient  auBsi  iustes  que  tout  ce  que  les 
prescheurs  preschent,  et  quant  on  luy  dit  que  M. 
de  Saint-Andre  estoit  aussi  bien  de  croyre  que 
868  escriptures  il  dit  ouy  ouy  ilz  sont  touB  gens  de 
bien  comme  M.  Fabri.  CondamnS  pour  six  jours 
au  pain  et  a  Peau,  et  a  assister  pendant  un  an  tous 
les  jours  au  sermon  et  au  catechisme  sous  peine  de 
lannissement.    (Beg.  du  Conseil.  fol.  77  v.) 

—  lehan  Buhier  barbier  hanni  a  perpStuitS 
pour  avoir  tenu  propos  blasphematoireB  contre  Dieu 
et  les  prescheurs  et  estre  alle  a  la  messe  (ibid. 
fol.  79). 

Vendredi  3. 

Calyin  contre  lehan  Trolliet.  8ur  ce  que 
M.  Galvin  a  propose  que  dempuis  la  moleste  que 
Trolliet  luy  pretendit  faire  bub  le  diflFerent  quii 
esleva  quant  a  la  predestination  lequel  fut  allors 
assopy  combien  quil  fust  bien  scanduleux  et  contre 
la  religion  chrestienne  totesfois  dempuis  ledit 
Trolliet  sest  yante  ne  se  contentant  point  davoir 
Bcandalize  icy  mais  suyvant  plus  oultre  a  escript 
en  Bourgoigne  comme  les  lettres  ont  este  par  luy 
receues.  Or  il  a  escript  les  disputes  qui  furent 
faicteB  de  ce  temps  la  et  sus  est  intitule  altercation 
entre  TroIIiet  et  Calyin  et  en  la  fin  y  a  une 
qucue  qui  ne  declaire  point  la  fin  quen  fut  faite 
icy  mais  dautres  yanteries  dudit  TroIIiet.  Dont 
luy  bien  marry  non  tant  a  cause  de  sa  personne 
que  de  la  religion  et  mesmes  de  Ihonneur  de  la 
seigneurie  il  na  peu  celer  ny  cacher  cela  affin  que 
il  ne  fut  dit  apres  la  cene  que  il  heubt  retenu  cela 
en  son  coeur:  requerant  y  proveoir  ainsin  que  sem- 
blera  bon  de  interroguer  ledit  TroUiet  par  ser- 
ment  sil  a  escript  cela  ou  non  et  sil  en  a  retenu 
oopie  en  sa  maison.  Arreste  quon  demande  ledit 
Trolliet  et  quil  soit  ainsin  interrogue  pour  y  ad- 
viser.    {Beg.  du  ConseU.  fol.  79.) 

—  Tbid.  fol.  79  v.  Icy  est  yenu  ledit  Trol- 
liet  devant  lequel  le  S^Calvin  a  propose  ce  que 
dessus.  A  quoy  ledit  TroIIiet  a  respondu  quil 
est  prest  de  iurer  de  dire  yerite.  Et  a  iure.  Et 
apres  avoir  iure  a  nie  ayoir  cscript  ny  enyoye  en 
Bourgoigne  chose  que  soit  desdits  affaires. 


Bimanche  5. 
Fasi^. 

—  PeUicanus  maritur.    (Ep.  2426.) 

Lnndi  6. 

Calvin  baptise  un  enfant  a  la  Magdeleine. 

—  NouveUes  instructions  pour  une  Ambassade  a 
Berne.    (Boget  p.  17.) 

Dimanche  12. 

Calvin  marie  qualre  couples  d  S.  Pierre. 

Londi  13. 

8p.  M.  Galyin  sest  presente  ia  rapportant  de 
la  procedure  quaz  este  faicte  pour  pouryeoir  et  ad- 
yiser  des  deux  miuistres  au  lieu  des  deux  vacans: 
ayant  este  suyvist  selon  les  esditz  et  ordonnances 
Bur  ce  faictes  tant  en  ezaminations  et  audiences 
mesmes  de  M^Baduel  don  que  az  este  rapporte 
de  sa  suffizence  probite  fidelite  et  bonne  conver- 
eation  et  renommee:  ce  que  aussi  a  este  ouys  par 
les  Srs.  commis  du  conseil  icy  presens  quilz  en 
feront  leur  rapport:  pourquoy  suyvant  lesditz  OBdiots 
et  ordonnances  est  icy  presente  requerant  recepvoir 
et  accepter  etc.  Mais  quant  a  laultre  appelle  M* 
Pierrt)  [nom  en  blanc']  estans  des  maistres  de  nos- 
tre  college  de  Rive  combien  quil  seroit  suffizans 
sans  aulcune  note  diffame  mais  toutesfoys  pour 
eviter  toute  calumpnie  de  calumpniateur  a  este 
dadvis  estre  laysse  en  lestat  de  office  auquel  il 
consiste  aux  ensagnemens  des  enfans  etc.  Surquoy 
a  este  arreste  que  estans  aussi  ouye  la  relation 
mesmes  desdits  nous  commis  ycelluy  M*  Baduel 
Boit  retenus  et  arreste  comme  lon  le  retient  et  accepte 
pour  ministre  de  ceste  cite.  Et  a  ce  effiiictz  a 
preste  le  serment  a  deux  mains  comme  est  accous- 
tume  selon  la  forme  en  ce  ordonnee.  Et  pour 
ycelluy  entendre  et  ouy  que  ycelluy  MeBaduel 
doibge  prescher  mecredy  prochain  en  nostre  eglise 
de  la  magdeleine  a  huyct  heure  du  mattin  affin 
de  adviser  en  quel  lieu  il  sera  propice  estably.  Mais 
quant  audit  M^Pierre  la  demoure  iouxte  ladyis 
desditB  Srs.  commis.    {Beg.  du  ConseU.  fci.  89  v.) 

—  M*  Pierre  Dayrebaudouse  ministre  de 
lussy  demande  qu^on  rSpare  son  presbytere  (Und.  fd. 
91  V.) 

Jendi  16. 

Permis  ffimprimer  un  livre  de  BuUinger  qui 
monstre  que  les  eglises  evangeliques  ne  sont  pas 
heretiques  et  scismatiques  mais  vrayes  et  catholiques. 
{Beg.  du  Conseil.  fd.  95.) 
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Dimanclie  19. 

Calvin  benit  un  mariage  a  S.  Pierre. 

Lmidi  20. 

Bapport  de  Boset  sur  le  voyage  a  Beme,  les 
auires  ambassadeurs  y  itant  encore  restes.  Les  Ber- 
nois  font  de  nouvelles  conditions  au  sujet  de  la  jiistice 
crimineUe  et  des  tailles.  Le  lendemain  deliberaiion 
des  Soixante  et  des  Deux-cents.  On  accorde  les  modi- 
fications  proposSes  par  Beme  sur  les  anciennes  condi- 
tions,  on  rejette  les  nouveUes.  Batifie  par  le  Conseil 
gSnSral.    {Beg.  du  Conseil.  fd.  99  v.) 

Yendredi  24. 

tlnoch  est  nomm6  pasteur.    (JBetant  p.  12.) 

Dimanche  26. 

Calvin  inarie  deux  couples  a  S.  Pierre. 

Lnndi  27. 

Sp.  M®  G.  Farel  est  entre  au  conseil  qui  a 
faiotes  grandes  remerciations  des  biens  et  honneurs 
et  en  loyant  et  magniffiant  le  nom  de  Messieurs 
dcB  graces  et  benedictions  quil  voit  par  la  grace. 
dieu  icy  regner  en  faysant  grandes  remonstranoes 
ezhortations  et  admonitions  de  servir  a  Dieu  porter 
son  honneur  de  le  gloriffier  de  tout  son  povoir 
dou  que  proviennent  tant  de  graces  et  benedictions 
de  que  dieu  ici  regne  quest  ung  spectacle  causans 
quoy  sont  eleves  grandz  ennemis  comme  lon  peult 
asse  appercevoir  contre  lesquelz  en  servant  a  Dieu 
sera  responce  par  sa  gouverne:  pourquoy  conclu 
que  il  supplie  que  lon  mecte  en  bonne  union  tout 
son  cueur  en  dieu  en  le  servans  ayans  toute  sa 
fiance  en  ycelluy  et  au  nom  dicelluy  administre 
bonne  et  briefve  iustice  en  bonne  fraternite  et  union 
ayans  tousiours  Ihonneur  de  dieu  sus  tout  en  re- 
oommandation.    {Beg.  du  ConseU.  fd.  109  t;.) 

—  Farel  benit  un  mariage  a  la  Magdeieine. 

Mardi  28. 

Des  sp.  Mrs.  G.  Farel  et  P.  Viret  ministres 
de  Geneve  az  este  mis  en  avant  des  grans  paynes 
et  labeurs  quilz  pregnont  iournellement  pour  nous 
mectans  que  remuneration  et  cognoyssance  etc.  A 
este  arreste  que  leur  soyent  presentees  et  donnees 
aulcunes  confitures  et  dragees  a  la  discretion  des 
Sgrs.  sindicques.     {Beg.  du  Conseil.  fol.  111.) 

—  Betour  des  Ambassadeurs  {ibid.). 

—  Dans  le  courani  de  ce  mois  le  Consistoire 
renvoie  au  Conseii  plus  de  vingt  cas  disciplinaires, 
pour  paiUardise,  frequentation  de  la  messe,  mauvais 
mSnage  et  autres  sans  importance.  {Seances  du  6.  7. 
13.  27.  fol  81  V.  83  v.  92.  108.) 


MAL 
Vendredi  1. 

P.  M.  Vermilius  Turicum  vocatur.   {Ep.  2453.) 

Samedi  2. 

Poloni  Calvinum  ad  se  vocant.    (Ep.  2445.) 

—  Petrus  Alexander  a  consule  Argentoratensi 
dtatur.  {Ep.  2517.) 

Dimanche  3. 

Calvin  marie  deux  couples  a  8.  Pierre. 

Lundi  4. 

8p.  M.  I.  Oalvin  ministre  de  la  parolle  de 
Dieu  en  nostre  eglise  de  Geneve  est  venus  icy  en 
conseil  proposans  a  cause  dung  ministre  quest  ex- 
pedient  de  y  pourvoir  puisque  M«Pierreuea  este 
admis  pour  eviter  toutes  menaces  oomme  par  cy- 
devant  az  este  remonstre:  donc  au  lieu  du  ministre 
a  present  vacans  lon  ne  a  peult  trouver  plus  propre 
et  ydoine  que  Sp.  M®  Loys*)  Esnotz  nostre  Regens 
de  nous  cscolles:  quil  est  homme  soavans  propice  et 
ydoine  par  la  grace  Dieu,  dou  que  az  este  faicte 
election.  Et  au  lieu  dudit  Regens  selon  bon  advis 
M^  lohan  Barbier  qui  est  ezpers  en  tel  ars  de 
enseigner  ayans  excercice  y  sera  bien  propice  et 
ydoine  pour  estre  Regens  au  lieu  dudit  M^  Esnot: 
que  toutesfoys  pourra  y  ledit  demourer  iusques  a 
pentheoostes  eto. :  supplians  et  requerans  ad- 
mectre  eto. 

De  M®  Baduel  ministre  a  este  propose  par 
ledit  Sp.  8'Galvin  que  causant  la  basse  voix 
dudit  Baduel  y  ne  seroit  pas  propre  pour  prescher 
en  la  ville  mais  seroit  bon  de  le  mectre  en  aulcune 
de  nous  eglises  des  villages  et  pour  ycelluy  mectre 
et  retirer  aulcuns  de  noz  ministres  dosditz  yillages: 
a  este  mis  en  avant  que  lung  de  ceulx  deux  asca- 
voir  de  Sp.  Oolladon  ministre  de  Yendovres  on 
de  Sp.  Maoard  ministre  de  Russin  pour  ministre 
dans  nostre  ville,  ainsi  nostre  advis  pourtera.  £t 
si  aveoq  dimenche  au  grans  sermon  de  matin  seront 
presentos  les  deux  nouveaulx  ministres  suyvant  les 
edictz  et  ordonnanoes.  Surquoy  a  este  arreste  et 
ordonne  que  ledit  M^  Esnot  soit  au  nom  de  Dien 
ministre  de  sa  saincte  parolle  en  oeste  cite,  layanB 
aocepte,  estans  suffizamment  informes  de  la  fidelite 
dicelluy  moyennant  qui  preste  le  serment  etc.  Item 
ledit  M^  lehan  Barbier  pour  grand  maistre  et 
Regens  au  lieu  de  M®  E  s  n  o  t  e^.  Et  quant  au  surpIuB 
a  este  arreste  que  M^Baduel,  a  oause  quil  est 
avucle  dung  oeil  et  qui  luy  fault  sonvant  passer  la 
London  qui  est  dangereuse  a  passer,  sera  mis  an 


*)  Le  prdnom  est  lame  en  hlaine.    Du  resU  H  ifoft 
d^Enoeh. 
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lieu  deYaDdoTrefi  au  lieu  dudit  M*  Colladon  qui 
B6  debvra  remuer  et  aller  a  Russin  au  Ileu  de 
M*Macard  etc.    (Beg.  du  Canseil.  fol.  117  v.) 

—  Dans  la  mime  siance  Calvin  recommande 
«n  nommS  Bourdet  pour  etre  regu  habitant.  QueU 
quts  jours  apres,  sur  la  prqposition  du  ministre 
Chauvet,  le  conseil  dicide  que  Baduel  irait  pour 
guelque  temps  a  Bussin  et  que  Colladon  serait  ap- 
pde  en  viUe. 

Samedi  9. 

Les  amibassadeurs  Boset  etc.  reviennent  de  leur 
voyage.  Le  lendemain  10  leciure  est  faite  aux  Deux- 
Cents  de  la  reponse  finale  de  Beme.  Vaffaire  ne 
sera  pas  poursuivie  a  cause  des  dSpenses  inutUes;  les 
conditions  seraient  trop  prejudiciables ;  on  ^en  remet 
a  la  garde  deDieu.    {Beg.  duConseil.  fol.  127.  129.) 

Vendredi  15. 

6p.  M*  Nycolas  de  Galare  ministre  est  venus 
ici  au  nom  de  ses  freres  a  cause  que  ep.  Baduel 
eetaDB  este  admis  pour  ministre  de  Russin  pour- 
quoy  il  est  ezpedient  de  ycclluy  aller  presenter 
aiusi  queat  accoustume  etc.  Et  oultre  az  propose 
a  cause  des  maysons  des  ministres  dernierement 
admis  que  playse  y  pourvoir  affin  quilz  soyent  loges 
dc  Arretes  pris  en  consequence.  (Beg.  du  ConseU. 
fol.  138.  V.)  Le  26  U  est  arrete  qu^Enoch  sera  loge 
a  S.  Gervais  dans  la  maison  de  Fabri;  le  28,  que 
Macard  logera  dans  la  meme  maison  que  St.  AndrS 
ifoL  154  V.  157.) 

Mardi  19. 

Calvin  n^assiste  pas  a  la  Seance  du  Consistoire 
pour  cause  d^indisposition.  (Beg.  du  Consistaire.) 

Vendredi  22. 

Disputatio  de  coena  Stuttgardtiae  habetur  inter 
Lascum  et  Brentium.    (Ep.  2459  seqq.) 

Vendredi  29. 

8p.  M.  Calvin  est  venu  ici  propose  a  cause 
des  ministres  dernierement  ordonnes  ascavoir  sp. 
Esnot  et  Maoard  desquelz  estoit  en  difficulte 
qui  debvoit  estre  a  S.  Gervais:  quant  y  fussent 
appelles  et  advertis  y  fust  este  declayre  celluy  qui 
seroit  propre  a  S.  Gervais  pourquoy  soit  sur  ce 
advise.  Item  eu  oultre  a  propose  a  cause  des  may- 
fious  diceulx  et  de  mectre  deux  ministres  en  uue 
mesme  mayson  y  a  rcmonstre  quil  ne  seroit  pas 
propre  pour  eviter  facheries  etc.  Item  a  cause  des 
Ytalliens  quilz  font  la  cene  dimencbe  procbain  a 
mattin  et  y  sont  demandes  a  se  trouver  ledit  mat- 
tin  a  la  visitation.  Sur  oe  a  este  arreste  quant 
esditz  ministres  qui  debvra  estre  a  S.  Gervais  que 


loti  laysse  auz  bons  advis  des  ministres.  Quaut 
aux  dites  maysons  quil  soit  laysse  ladite  mayson 
de  M.  B'  Andre  ministre  sans  y  mectre  auitre 
ministre  avecq  ]uy.  Mais  qui  soit  pourveu  au  mi- 
nistre  qui  demoura  en  la  ville  de  la  maison  enla- 
quelle  babitoit  feu  M®  Abel  Popin.  Quant  aux 
Ytalliens  il  est  dejaz  arreste  donc  en  seroient  ad- 
vertis  de  nostre  precedent  arrest.  (Beg.  du  ConseU. 
fol.  160.) 

Dimanche  31. 

Calvin  marie  deux  couples  a  S,  Pierre. 

—  Parmi  les  nombreuses  causes  discipJinaires 
introduites  par  le  Consistoire  dans  le  courant  de  ce 
mois  (Seances  du  II.  21  et  25)  Uyaaussi  unedanse 
de  noce,  et  le  cas  cFune  femme  qui  a  tire  la  brayete 
a  ung  lantzknect  passant  tellement  quelle  rompit 
par  dessoubz  (fdl.  144  v,)  Elle  nie  le  fait  et  est  ren- 
voyie  avec  une  semonce. 

—  Plus  de  trente  Frangais  sont  regus  habitants 
(SSances  du  18  et  25.) 


JDIN. 

Lnndi  1. 

Thomas  Yillier  bacbelier.  Icy  M.  Galvin 
et  M*  lehan  Barbier  ont  presente  ledit  Thomaa 
faisans  bon  raport  de  sa  prudhomie  et  quil  est  bien 
propice  pour  servir  a  estre  bachelier  aux  escolles, 
mesmes  quil  scait  fort  bien  escripre.  Ajreste  daul- 
tant  quon  en  fait  bon  rapport  quil  soit  accepte  et 
a  este  icy  adverty  de  bien  et  loyalement  Bervir. 
(Beg.  du  Conseil.  fd.  162.) 

—  Calvin  benit  un  mariage  a  Za  Magddeme. 

Mardi  2. 

Esnot  (Enoch)  fait  differentes  ridamations  au 
sujet  de  ses  frais  et  de  son  futur  logement.  —  La 
veuve  de  Poupin  redame  pour  avoir  un  logis  pour 
dle  d  ses  cinq  petits  enfants,  On  priera  Macard 
de  la  recevoir  provisoirement  (Beg.  du  Conseil.  fci. 
164.) 

Vendredi  5. 

Des  spectables  ministres  de  ceste  cite  a  eete 
propose  par  sp.  M®  Nycolas  de  Gallas  et  laques 
Bernard  ministres  que  y  devant  nous  sont  en- 
Yoies  de  la  part  de  leurs  freres  ministres  de  ceste 
cite  a  cause  dun  difierent  quas  este  entre  M^  Ea- 
notz  et  M'  I.  Barbier  et  Pierre  bachellierB  a 
cause  de  leurs  gaces  (gages)  etc.  Arreste  quil  soit 
ballie  auditM^Esnot  une  rosbe.  (Beg.  duConseU. 
fol  172  V.) 
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loy  quil  est  many  quant  il  y  a  des  afflietiooB  en 
leglise  et  voudroit  bieu  en  estre  participaot  mais 
quil  nest  pas  en  ea  liberte  daller  la  ou  il  voudroit 
et  oombien  quil  ne  se  veuille  paa  vanter  si  estre 
quil  a  eete  autrefoys  a  Parys  en  preparation  dy 
prescher  iusques  il  y  fut  brusle  mais  Dieu  la  es- 
pargne  parquoy  ceste  moquerie  est  trop  lorde.  Et 
sar  ce  plua  les  repliques  dung  coste  et  daultre  etc. 
Arreste  8us  le  tout  que  apres  diner  on  aye  ad^ys 
et  conseil  des  ministres  et  gens  Bcayans  comme  de 
fiure.    {Beg.  du  Canseil  fol.  192.) 

Hercredi  24. 

Vermilius  dimissionem  dbiinet  a  magistratu 
Afgenioraiensi.    {Ep.  2494.) 

Jeudi  25. 

Robert  et  Dorote  8taffort.  8ur  oe  que  der- 
oierement  ilz  ayoient  requys  tochant  lexpo^ition  de 
M.  Galvin  faite  par  lehan  (ilz  de  M.  de  Siaffort 
est  ouye  ia  relation  des  advys  et  conseil  quon  heub 
Bor  cela:  que  lexposition  de  M.  Calvin  est  bonne 
daaltant  que  le  serment  prestc  par  M.  Calvin  de 
iastruire  ledit  enfant  on  deffault  du  pere  est  venu 
en  effect  et  que  la  volunte  du  pere  est  assoz  de- 
clairee  en  ce  quil  se  fit  recevoir  icy  habitant  pour 
laj  et  868  enfans  pour  vivre  selon  levangile:  en 
qaeile  volunte  il  a  persevere  iusque  a  la  mort  mes- 
mes  quon  a  entendu  icelluy  avoir  commande  et 
deolaire  au  lit  de  sa  maladie  quil  ne  voloit  point 
qae  on  ommenat  sez  enfans  dycy  mais  quilz  y  fus- 
Bent  nourrys  et  instruys.  Quaut  a  oe  quilz  ont  re- 
qayB  toohant  de  donner  coadiuteur  a  la  tutrice: 
Arreste  que  le  Sr.  Lieutenant  provoye  bus  cela  par 
election  facon  accoustumee  et  comme  de  raison  pour 
le  bien  et  preservation  des  pupilles  et  de  leurB  biens. 
{Beg.  du  ConseU.  fd.  196.) 

Lnndi  26. 

A  la  Magddeine  Calvin  bSnii  U  mariage  de 
GuiUaume  d^Airehaudouae  (fils  du  minisire?)  et 
de  Magdeleine  Burine. 

Mardi  30. 

Le  Bindique  Migerandi  a  fait  visiter  nn 
livre  intitule  Legendo  doree  des  prebstres  et  moines 
presente  par  lehan  Durand  libraire  pour  impri- 
mer.  On  a  trouve  iceluy  livre  estre  crestion  et 
qail  ny  aura  pas  mal  quant  il  ne  sera  imprime  ny 
aa  contraire  indifferemment  Accorde.  {Reg.  du 
ConseiL  fd.  200.) 

—  Icy  le  8r.  Loys  Franc    a   presente   une 
lettre  a  luy  addressee  par  Robert  de  Staffort  de 
laquelle  est  icy  faite  lecture  par  laquelle  il  menace 
que  si  on  ne  laisse  sa  soeur  avec  tous  ses  enfans  I 
CtUvini  opera,    Vei.  XXI. 


il  fera  tant  verB  le  roy  quon  en  fera  aultant  aux 
marchands  et  oeuz  de  Geneve.  Arreste  quon  ne 
sestonne  rien  en  bien  faisant  (Aid.  foi.  201). 

—  Les  causes  disciplinaires  introduHes  par  le  Con^ 
sisioire  dans  le  courant  du  nk>is  n^offreni  rien  de  re- 
marquable  si  ce  n^est  que  Ton  y  voit  dans  quds  ditails 
on  entrait  a  Tegard  de  la  poiice  des  moeurs.  Siances 
du  1.  9.  15.  29.  fol.  162.  175  v.  181.  198  v.  Entre 
aiUres:  Un  homme  a  la  porte  8.  Anthoine  a  mys 
loB  mains  Bur  les  parties  honteuBcs  dune  garse.  — 
Un  autre  a  donne  5  solz  a  une  servant^  pour  quelle 
luy  monstrast  bob  parties  honteuses  eto. 

—  Un  certain  nombre  de  Frangais  sont  rcQus 
hourgnois  ou  habitants.  Seances  du  5.  8.  et  du  23, 
entre  autres  un  Pierre  Calvin  ^Anduae,  et  un 
Guillaume  fils  de  feu  lehan  Dinrehaudouze 
(cTAirebodoujee)  du  mSme  endroit,  diocese  de  Nismes. 


JUILLET. 
Jeudi  2. 

Calvin  est  charge  de  visiter  un  livre  de  Buh 
linger  {Apologie)  et  refferir  pour  le  permis  dHmpri- 

mer et  un  livre  de  levesque  de  Londres 

bruBle  [Ridley]  sur  la  cene  quon  a  traduit  en  latin. 
{jReg.  du  ConseU.  fol.  203.) 

Yendredi  3. 

Calvin  faii  son  rappori  sur  le  livre  de  Bidley 
et  le  irouve  bon  et  crestien.  Permis  dimprimer  iouxte 
les  couBtumes,  assavoirquon  aporte  aux  Srs.  du  Con- 
scil  a  chascung  uug.    {Beg.  du  ConseU.  fcl.  206  v.) 

Lnndi  6. 

AdrianLevaBseur  affecteur  esi  dSnonc6 par  le 
Consisioire  pour  le  fait  suivant:  Ayant  achepte  du 
vin  qui  ne  luy  sembloit  bon,  pource  quon  ne  le 
voloit  reprendre,  il  le  ietta  par  terre.  II  confesse 
et  crie  mercy  et  demande  pardon  comme  nayant 
pas  pense  mal  faire.  Arreste  quil  mettroit  les  ge- 
noux  en  terre  et  crie  mercy  a  Dieu  et  a  la  iustice. 
{Beg.  du  ConseU.  fol.  207  v.) 

Mardi  7. 

Jeau  Girard  demande  Tautorisation  d^imprimer 
des  livres  dHnstrudion  pour  les  enfants  par  Mathurin 
Cordier.  OrdonnS  de  les  visiter.  (Beg.  du  ConseU. 
fd.  210.). 

Dimanche  19. 

Calvin  binit  un  mariage  a  S.  Pierre. 

Lnndi  20. 

M.  Calvin  et  le  Sr.  GuilL  Chiquand  de  la 

41 


639 


ANNALE8  1656. 


640 


—  Guillaume  filz  de  feu  lehan  Dinrebau- 
douze  natifz  danduze  diocese  de  Nismes  en  Lan- 
guedoo  est  receu  bourgeois  (iMd.  172  v.) 

Liindi  8. 

Icy  tout  le  consistoire  ministres  et  seigneurs 
par  lorgane  de  M.  Oalvin  out  propose  P  quilz 
soDt  occasionnez  de  ycnir  prier  Messieurs  de  proveoir 
de  remede  a  ce  que  soyent  chastioz  ceux  qui  mes- 
prisans  la  verite  au  lieu  de  tesmoigner  se  moquent 
tellement  quil  seroit  plustost  requys  de  faire  proces 
aux  tesmoiogs  quaux  principals.  Aussi  ont  propose 
le  grand  peche  et  malheur  quest  de  tant  do  pail- 
lardes  qui  debochent  tant  de  ieunes  enfans  comme 
on  en  a  veu  les  exemples  de  beaucoub  de  enfans 
et  que  par  impunite  elles  sont  ainsin  entretenues 
pource  quelles  ne  se  soucient  des  paines.  Parquoy 
Buyvant  ce  quilz  ont  desia  par  cydevant  requys  et 
beaucoub  de  foys  ilz  requierent  dadviser  quil  soit 
faicte  qnelque  punition  exemplaire.  Quant  aux  pail- 
lardz  aussi  requierent  y  proveoir  suyvant  ce  quon 
avoit  commence  den  faire  ung  proiect  y  a  environ 
huyt  moys  et  quil  soit  faite  loy  tant  pour  les  ungs 
que  pour  les  aultres  et  soient  observees  pour  nettoyer 
la  ville  de  tant  de  vices.  Aussi  ont  propose  quil  y 
a  desia  longtemps  quil  est  honte  de  souffrir  impunys 
ceux  auxquelz  estant  deffendue  la  cene  la  mespri- 
sent  tellement  que  de  ce  ilz  ne  se  soucient  mais 
demeurent  saos  cella.  Dit  quil  avoit  aussi  advise 
den  faire  edit:  ce  quilz  prient  affectueusement  assa- 
Toir  que  telz  membres  que  se  separent  de  leglise  de 
Dieu  et  la  poUuent  soient  chastiez  et  que  la  ville 
en  soit  purgee  pour  quelque  temps. 

Sur  ce  est  arresto  1°  quant  aux  tesmoings  du 
consistoire  quil  soit  arreste  et  faict  edit  que  les  tes- 
moings  soient  examines  en  consistoire  par  serement 
et  que  les  examens  soient  faictz  au  despens  des 
deffaillanz  et  que  le  secretaire  du  consistoire  en 
8oit  poye  comme  on  poye  les  aultres  et  soit  mys 
en  deux  cens.  Quantaux  paillardes:  arreste  quelles 
Boient  detenues  en  prison  pour  la  premiere  foys 
iouxte  la  coustume  et  oultre  cela  seront  menees  de- 
vant  S.  Pierre  le  mescredy  au  partir  du  sermon  et 
Boient  mises  au  colier.  Quant  aux  paillardz  et  pail- 
lardes  et  excommuniemens  est  arroste  pource  que 
en  editz  il  fault  penser  tant  au  present  que  a  lad- 
venir  et  y  aller  par  moure  deliberation  que  les  Srs. 
sindiques  assemblent  M.  Oalvin  et  des  scavans 
pour  en  adviser  et  en  debattre  et  on  cocher  quel- 
que  bonne  chose  pour  passer  et  mettre  en  deux 
cens  et  passer  editz  pour  entretenement  de  bonne 
police.    {Iteg.  du  Conseil.  fol.  173  v.) 

Vendredi  12. 

lehan  du  Perril  bachelier  avec  son  pere  ont 
requys  luy  oultroyer  chambre  en  lescolle  la  ou  es- 


toit  loge  M^  lehan  Barbier  et  luy  laisser  des 
meubles  desquelz  luy  pere  se  offre  fiancer  den  rendre 
bon  et  loyal  compte.  Renvoye  a  Veocamen  de  deux 
Syndics.    (Beg.  du  ConseU.  fol.  180  v.) 

Dimanche  14. 

Qalvin  benit  un  mariage  a  S.  Pierre. 

Lnndi  22. 

DoroteeStaffort  relaissee  de  M.  deStaffort 
a  presente  supplication  tendant  aux  fins:  puys  quil 
a  pleu  a  Dieu  luy  oster  son  mary  luy  donner  pour 
tuteur  et  do  ses  enfans  Messire  Robert  Staffort 
son  beau  frere,  et  si  par  aventure  M.  Oalvia  vo- 
loit  faire  quelque  difficulte  de  laisser  les  enfans  a 
la  mere  surtout  ung  de  leage  denviron  cinq  moys 
pource  quil  en  est  compere,  ilz  prient  leur  observer 
la  franchise  quest  a  tous  hommes  de  avoir  la  puis- 
sance  de  leurs  enfans  et  leur  proveoir  tellement 
quelle  ne  soit  destituee  du  fruit  qui  luy  est  plus 
pretieux  que  tout  lor  du  monde.  Estant  sur  oe 
ouyes  les  remonstrances  de  M.  Oalvin  disant  qoil 
est  bien  marry  du  conseil  que  la  dite  vefve  a  prjs 
de  se  retirer  de  levangile  pour  retoumer  es  soul- 
lieures  du  monde  desquelles  par  le  moyen  de  son 
feu  mary  elle  avoit  este  retiree,  mais  quant  a  cela 
quil  ne  len  peult  garder:  totesfois  quil  parlera  poor 
lenfant  lequel  il  a  porte  au  baptesme  en  estant  re- 
quys  par  le  feu  pere  lequel  mesmes  pour  la  grande 
affeotion  quil  luy  portoit  desiroit  luy  imposer  nom 
Oalvincequil  ne  volut  faire  pour  chose  du  monde, 
mais  le  nommant  et  tenant  fit  le  serment  et  pro- 
messe  solennelle  accoustumee  faire  en  ceste  Eglise 
ensuyvant  la  reformation  evangelicque  par  laquelle 
il  a  promys  dinstruyre  a  levangile  ledit  enfant  telle- 
ment  que  maintcnant  en  deffaut  du  pere  il  en  est 
oblige.  Parquoy  comme  il  leur  a  desia  remonstre 
a  bon  droit  il  requiert  que  ledit  enfant  ne  soit  mene 
ny  porte  en  la  papisterie  la  ou  on  nauroit  moyen 
de  linstruyre  affin  quil  linstruise  selon  levangile 
iusques  a  ce  quil  sera  venu  en  aage  de  cognoissanoe 
quil  pourra  aller  ou  il  vouldra.  Sur  ce  a  longue- 
ment  replique  ledit  de  Staffort  disant  que  en 
France  y  est  presche  levangile  en  daucuns  lieux  et 
quil  est  bien  esbahy  que  des  ministres  qui  font 
ainsi  zelateurs  ne  vont  en  France  la  ou  il  y  a  de 
tropeau  quilz  laissent  brusler:  Bequerant  ne  con- 
traindre  point  la  mere  a  laisser  ses  enfans.  Par- 
quoy  veu  que  autant  bien  on  anunce  levangiie  par 
dela  comme  en  monde  il  requiert  nonobstant  tout 
ce  que  dit  ledit  M.  Oalvin  luy  laisser  ledit  eufant 
oar  cest  pour  son  profit  et  quant  on  peult  retirer 
les  biens  du  monde  que  Dieu  donne  aveo  la  oog- 
noissance  evangelique  que  cest  une  bonne  chose.  Et 
ledit  Sr.  Oalvin  dit  que  il  fait  bien  grande  mo- 
querie  de  parler  ainsin  des  ministres  et  quant  a 
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loj  quil  est  marrj  quant  il  y  a  des  afflictions  en 
leglise  et  voudroit  bieu  en  estre  participaut  mais 
quil  nest  pas  en  sa  liberte  daller  la  ou  il  voudroit 
et  combien  quil  ne  se  veuille  pas  vanter  ei  estre 
qail  a  este  autrefoys  a  Parys  en  preparation  dj 
prescher  iusques  il  y  fut  brusle  mais  Dieu  la  es- 
pargue  parquoy  ceste  moquerie  est  trop  lorde.  Bt 
sar  ce  plus  les  repliques  dung  coste  et  daultre  etc. 
Arreste  Bus  le  tout  que  apres  diner  on  aye  advys 
et  conseil  des  ministres  et  gens  scavans  comme  de 
foire.    (Beg,  du  Ckmseil  fol.  192.) 

Hercredi  24. 

Vermiliua  dimissianem  obtinet  a  magistratu 
Argeniaratensi.    {Ep.  2494.) 

Jendi  25. 

Robert  et  Dorote  8taffort.  Sur  oe  que  der- 
nierement  ilz  avoient  requys  tochant  lexposition  de 
M.  Galvin  faite  par  lehan  iils  de  M.  de  Siaffort 
est  ouye  la  relation  des  advys  et  conseil  quon  heub 
sar  cela:  que  lezposition  de  M.  Calvin  est  bonne 
daultant  que  le  serment  prestc  par  M.  Galvin  de 
iastmire  ledit  enfant  cn  deffault  du  pere  est  venu 
en  effect  et  que  la  volunte  du  pere  est  assoz  de- 
clairee  en  ce  quil  se  fit  recevoir  icy  habitant  pour 
lay  et  ses  enfans  pour  vivre  selon  levangile:  en 
queUe  volunte  il  a  persevere  iusque  a  la  mort  mes- 
mes  quon  a  entendu  icelluy  avoir  commande  et 
declaire  au  lit  de  sa  maladie  quil  ne  voloit  point 
qae  on  emmenat  sez  enfans  dycy  mais  quilz  y  fus- 
Bent  nourrys  et  instruys.  Quaut  a  oe  quilz  ont  re- 
qays  tochant  de  donner  coadiuteur  a  la  tutrice: 
Arroste  que  le  Sr.  Lieutenant  provoye  sus  cela  par 
election  facon  accoustumee  et  comme  de  raison  pour 
le  bien  et  preservation  des  pupilles  et  de  leurs  biens. 
(Beg.  du  CanseU.  fci.  196.) 

Lnndi  26. 

A  la  Magddeine  Calvin  bSnii  le  mariage  de 
GuiUaume  d'Airebaudouae  (fUs  du  ministre?)  et 
de  Magdeleine  Burine. 

tfardi  ao. 

Le  sindique  Migerandi  a  fait  visiter  nn 
livre  intitule  Legendc  doree  des  prebstres  et  moines 
presente  par  lehan  Durand  libraire  pour  impri- 
mer.  On  a  trouve  iceluy  livre  estre  crestion  et 
quil  ny  aura  pas  mal  quant  il  ne  sera  imprime  ny 
au  contraire  indifferemment  AocordL  {Beg.  du 
ConseiL  fd.  200.) 

—  Icy  le  Sr.  Loys  Franc    a   presente   une 

lettre  a  luy  addressee  par  Robert  de  Staffort  de 

laquelle  est  icy  faite  lecture  par  laquelle  il  menace 

que  si  on  ne  laisse  sa  soeur  avec  tous  ses  enfans 

Calvini  opera.    Vol-  XXL 


il  fera  tant  vers  le  roy  quon  en  fera  anltant  aux 
marchands  et  ceux  de  Geneve.  Arreste  quon  ne 
sestonne  rien  en  bien  faisant  {ibid.  fcl.  201). 

—  Les  causes  discijplinaires  introduites  par  le  Con^ 
sistoire  dans  le  courant  du  mois  n^offrent  rien  de  re- 
marquable  si  ce  n^est  que  Fon  y  voit  dans  quds  dStaUs 
on  entrait  d  Vegard  de  la  poiice  des  moeurs.  Siances 
du  1.  9.  15.  29.  fol  162.  175  v.  181.  198  v,  Entre 
atdres:  Un  homme  a  la  porte  S.  Anthoine  a  mys 
les  mains  sur  les  parties  honteuses  dune  garse.  — 
Un  autre  a  donne  5  solz  a  une  servant^  pour  quelle 
luy  monstrast  ses  parties  honteuses  eto. 

—  Un  certain  nombre  de  Frangais  sont  regus 
bourgcois  ou  habitants.  Seances  du  5.  8.  et  du  23, 
entre  autres  un  Pierre  Calvin  d^AndusCj  et  un 
Guillaume  fils  de  feu  lehan  Dinrebaudoujse 
(d' Airebodowse)  du  m&me  endroit,  diocese  de  Nismes. 


JUILLET. 
Jendi  2. 

Calvin  est  chargS  de  visiter  un  livre  de  Bul- 
linger  iApologie)  et  refferir  pour  le  permis  dHmpri^ 

mer et  un  livre  de  levesque  de  Londres 

brusle  IBidley]  sur  la  cene  quon  a  traduit  en  latin. 
{Beg.  du  Conseii.  fol.  203.) 

Vendredi  3. 

Galvin  fait  son  rapport  sur  le  livre  de  BidHey 
et  le  trouve  bon  et  crestien.  Permis  dimprimer  iouxte 
les  coustumes,  assavoirquon  aporte  aux  Srs.  du  Gon- 
scil  a  chascung  ung.     {Beg.  du  Conseil.  fcH.  206  t;.) 

Lundi  6. 

Adrian  Levasseur  affecteur  est  derumci  par  U 
Consistoire  pour  le  fait  suivatit:  Ayant  achepte  du 
vin  qui  ne  luy  sembloit  bon,  pource  quon  ne  le 
voloit  reprendre,  il  le  ietta  par  terre.  II  confesse 
et  crie  mercy  et  demande  pardon  comme  nayant 
pas  pense  mal  faire.  Arreste  quil  mettroit  les  ge- 
noux  en  terre  et  crie  mercy  a  Dieu  et  a  la  iustice. 
{Beg.  du  ConseU.  fol.  207  v.) 

Mardi  7. 

Jeau  Girard  demande  Tautorisation  d^imprimer 
des  livres  d^instruction  pour  les  enfants  par  Mathurin 
Cordier.  OrdonnS  de  les  visiter.  {Beg.  du  ConseU. 
fd.  210.) 

Dimanche  19. 

Calvin  bSnit  un  mariage  a  S.  Pierre. 

Lnndi  20. 

M.  Galvin  et  le  Sr.  Guill.  Ghiquand  de  la 
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part  da  OonBistoire  ont  icy  remonBtre  des  ezoes 
faictz  par  ung  Glaude  Barbe  meBmee  quand  il  es- 
toit  en  consistoire  la  ou  sagissoit  des  faultes  et  in* 
fametez  par  luy  precedemment  commises  il  blas- 
pbema  iurant  par  les  playes  Dieu  et  a  use  de  in- 
suportableB  propos  et  blasphemes  quest  choBO  meri- 
tant  animadversion  affin  que  tel  dcBordre  ne  soit 
porte  mesmes  en  tel  lien.  Aussi  ont  propose  quant 
a  Philiberte  vefve  de  Stephano  Baudichon  qui 
est  incorrigible  en  palliardise  et  infamete  tellement 
quelle  ne  poult  servir  en  la  ville  que  dinfection. 
Item  a  propose  de  plusieurs  autres  personnes  comme 
de  Blecherot  comme  est  contenu  au  billet  du 
consistoire  quil  a  baille.  A  la  lecture  duquel  est 
procede.  Et  totesfoijsi  avant  icelle  ledit  8r.  Galvin 
a  fuict  relation  de  Guillaume  Henaud  pour  estre 
pedngogue  et  instruyre  les  petis  enfans  suyvant  ce 
que  Messienrs  luy  avoient  commys.  {Eeg.  du  Con- 
seil  fol.  225  v.) 

—  Francois  Glaude  Blecherot.  Pource  que 
a  este  demande  en  consistoire  la  ou  il  na  volu  ve- 
nir  respondre  disant  quil  navoit  que  faire  du  Con- 
sistoire  et  quil  ny  viendroit  point  se  monstrant  re- 
belle  par  plusieurs  propos  au  contenu  dung  adver- 
tisBement  heu  de  sp.  Golladon  ministre  dudit 
Vandovre.  Arreste  que  lofficier  de  Vandovre  le 
remette  encore  une  foys  par  devant  le  consistoire 
et  sil  nobeit  que  le  ohastelain  le  chastie  et  mette 
en  prison  {fol.  226). 

—  Glaude  la  Barme  (?)  remys  par  le  consis- 
toire  pource  quil  y  a  de  grandes  coniectures  dune 
fille  quil  a  volu  prendre  par  force  et  en  estant  en 
consistoire  a  iure  aveo  une  grande  fierte  par  les 
playes  Dieu  quil  en  estoit  innocent.  Arreste  quil 
soit  constitue  prisonnier  et  quil  responde  attendu 
quil  persiste  en  ses  negatives  et  quil  est  tel  enorme 
blasphemateur  (ibid.). 

—  Philiberte  relaissee  deSt.  Baudichon  ren- 
voyee  par  le  consistoire  pource  que  nonobstant  les 
deffcnces  de  hanter  avec  Ghristofle  BertoIIet  elle 
a  toutesfois  este  veue  sortir  de  lestable  dudit  Ber- 
tollet  comme  luy  ont  maintenu  les  femmes  nom- 
mees  au  role  du  consistoire»  Arreste  quelle  soit 
mise  en  prison  etc.  (ibid.). 

—  Sur  ce  que  M.  Galvin  a  propose  que  le 
Sr.  lehan  Porral  lest  venu  prier  de  voloir  par- 
donner  a  Volandi  et  ne  linquieter^  ne  scavoit 
pourquoy  sinon  comme  il  a  entendu  quil  ayt  pro- 
tere  quelques  parolles  vilaines  qui  meritent  bien  estre 
purgoes  affin  quil  puisse  servir  purement  la  ou  il 
ost  et  sil  avoit  commys  quelquechose  quil  soit  chastie 
comme  raison  lo  porto:   totesfois  quil  pense  Mes- 


sieurs  comme  iusticiers  scavoir  bien  quilz  ont  affiure 
protestant  de  sa  part  ne  faire  nnlle  instance.  Ar- 
reste  puis  quon  en  a  prys  informations  et  combien 
que  ledit  Sr.  Galvin  ne  face  instance,  totesfois 
quil  en  soit  fait  ce  que  iustice  porte  et  si  ledit  Vo- 
landi  maintenant  fuitifz  est  apprehende  quil  soit 
oonstitue  prisonnier  (ibid.  fci.  226  v.). 

Vendredi  24. 

Gonseil  des  deux  cens Pays  est  myB 

en  avant  que  pour  obvier  aux  fascheries  et  molestes 
quon  a  iournellement  pour  les  tesmoiogs  qui  vien- 
nent  en  consistoire  auxquelz  on  ne  baille  paa  le 
serment  tellement  quilz  ne  disent  la  verite  corame 
pensans  ny  estre  tenuz  quand  ilz  nen  iurent  point: 
et  est  mys  en  deliberation  devant  le  magnificque 
oonseil  et  est  arrcste  que  doresnavant  le  S''  Sindi- 
que  du  consistoire  puisse  en  consistoire  bailler  le 
serment  aux  tesmoings  qui  leur  viendront  devant 
et  escripre  les  informations  sans  quil  vienne  plus 
devant  la  seigneurie  a  prendre  telles  informationB 
consistoriales  que  seront  este  iaprisesen  consistoire: 
et  davantage  pource  que  ilz  viennent  plusieurs  tes- 
moings  des  villages  que  doresnavant  les  delinquanB 
poyent  les  ioumees  des  tesmoings.  iHeg.  du  Covh 
seU.  fd.  233.) 

—  Le  conseU  des  Deux-cens  passe  ledict  que  le 
consistoyre  auroit  puissance  de  ballier  le  serment 
aux  tesmoings  et  a  ceulx  des  villages  leur  seroient 
paye  leur  iomee  par  partie  veincue.  (Reg.  du  Conr 
sistoire.) 

—  Dans  le  courant  du  mois  de  JuiHet  une  vtn^ 
taine  de  Frangais  sont  regus  habitants  (Seances  du  13. 
20.  et  27).  Un  assez  grand  nombre  de  cas  diseipH- 
naires  sont  introduiis  pas  le  Consistoire  outre  ceux 
que  nous  avons  mentionnes  spidaiement.  (SSances  du 
6.  20  et  27.) 

AOUT. 
Dimanche  2. 

Calvin  benit  un  mariage  a  8.  Pierre. 

Lnndi  3. 

Rapport  du  Consistoire  sur  un  grand  nombre  ie 
causes  disciplinaires.  Voyes  aussi  l^  lundis  suivatds 
(Reg.  du  Conseil  fol.  244  v.  254  v.  264)  entre  atdres: 
une  annuUation  de  fiangaUles  parce  que  le  fiance  a 
eu  la  virole  en  pays  etranger;  un  complot  de  co^ryoag- 
nons  chapdiers  et  ipingliers  etc. 

Mardi  4. 

Ouill.  du  Bosc  demande  un  priviUge  pour  Tinh 
pression  des  Groniques  de  Sclelidanus  (lis&s:  SkidO' 
nt4S.     Reg.  du  (JonseU.  fol.  247.)     RefusS  dans  la 
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SkoMe  du  6  {fd.  251  t;.)  panrce  que  Va/utewr  lui-mime 
avaU  dbtenu  un  privUSge, 

Dimanclie  9. 

Calvin  benii  un  mariage  a  8.  Pierre. 

Lmidi  10. 

La  faudre  met  le  feu  au  doeher  de  8.  Ti/eme. 
(Boget  T.  6  p.  28.) 

Jeadi  13. 

Boset  et  Franc  sant  envoyes  a  Bdle  2!urich 
d  Schaffhouse  pour  refuter  les  accueations  des  hannis. 
(Bogetp.  30.) 

MardilS. 

De  lexamen  qui  souloit  estre  &iot  apres  le 
cathesimeB  le  dimenche  devant  la  oene  a  este  mis 
en  ayant  qne  ee  fist  de  heure  en  ayant  ledit  eza- 
men  au  lien  dudit  oathesimes  une  oheoune  di- 
menche  devant  oheoune  cene  etc.  Az  este  arreste 
quil  est  trouve  bon  que  ae  faoe  de  heure  en  avant 
conmie  bub  diot  est.    i^Beg.  du  Conseil.  fol.  268  i;.) 

Jeudi  20. 

M.  Calvin  a  ioy  propose  que  par  grans  ne- 
oessite  oausauB  les  different  et  troubles  estans  en 
leglise  de  Franoqfort  il  est  bien  affeotueusement 
prie  et  requifl  de  se  la  transporte  de  quoy  en  ad- 
vertir  ses  freres  ministres  de  ceste  oite:  pour  quoy 
Buyvant  ce  et  le  bon  advis  dioeulx  est  venu  ioy  de- 
vant  nous  prier  de  oe  nous  advortir:  requerans 
qui  plaise  luy  donner  lioence  et  permettre  fere  le- 
dit  voyage  etc.  A  este  arreste  daultant  que  a  grande 
necessite  de  presenoe  dudit  ^''Galvin  en  ladite 
eglise  de  Fransquefort  oausans  lesditz  troubles  et 
different  que  luy  soit  permis  et  oultroyee  lioenoe 
au  nom  de  Dieu  de  fere  ledit  voyage  et  que  son 
retour  soit  le  briefz  que  pourra.  Et  que  si  luy 
plaist  luy  assiste  dun  Seigneur  du  oonseil  et  dung 
heraud  pour  luy  tenir  oompagnie  en  oe  que  sera 
ezpedient.    {Beg.  du  ConseU.  fd.  273  t;.)    Ep.  2522. 

Vendredi  8L 

Magislratus  Vesaiiensis  GaUos  profugos  ad  sacra 
hdherana  adigU.    {Ep,  2551.) 

Dimanche  23. 

Calvin  benit  un  mariage  a  8.  Tierre. 

Limdi  24. 

No.  dame  Stafort  relaissee  du  S'  Btafort 
de  la  part  de  laquelle  a  este  propose  a  sa  requeste 
M.  Galvin  que  yoelle  est  en  deliberation  de  se 
retire  de  oeste  oite  et  se  transporte  aveoq  sa  fa- 
mille  allieur  non  pas  riere  la  papisterie  ains  en  une 


ville  oonforme  a  la  reformation  de  levangile  de 
Dieu  a  oeste  cite  oe  quelle  ne  ause  fayre  sans  nos- 
tre  lioenoe  causans  nostre  preoedent  arrest  Estans 
Bur  oe  aassi  ouy  ledit  M.  Galvin  daultant  que 
avoit  contredict  de  non  laysse  transporte  lehan 
Stafort  son  fiUioz,  ayans  este  par  luy  porte  au 
saoroment  de  baptesme,  riere  la  papisterie  aux  fins 
que  puysse  observer  sa  promesse  faicte  audit  bap- 
teame.  Mais  puis  que  elle  est  en  deliberation  de 
non  aller  en  la  papisterie  y  ne  a  oontrediot  par  le 
moyen  quelle  promeote  fidelement  et  asseure  quelle 
ne  transportera  en  sorte  que  se  soit  ledit  lehan 
Stafort  son  filz  riere  la  papisterie  ains  a  une 
ville  oonforme  a  la  parolle  de  Dieu  oomme  oeste 
oite  etc.  A  este  arreste  quil  soit  permis  a  ladite 
dame  comme  elle  a  requis  et  snpplie  par  le  moyans 
de  promosses  dicelle  dame  aveoq  serment  comme 
est  dessous  \sic\  escriptz  suyvant  quoy  icelle  dame 
a  promis  par  son  serment  solempnel  sus  lea  esorip- 
tures  en  nous  mains  oomme  dessuB  est  arreste. 
{Beg.  du  ConseU.  fol  277.) 

—  M.  Galvin  aveoq  no.  Franoois  LuIIin  se 
sont  venuz  proposer  primierement  a  oause  de  la  re- 
queste  de  Jaques  Maroellin  tendans  aux  fins  de 
pardonner  a  sa  femme  de  linooste  quelle  avoit  oom- 
mis  dont  a  este  bapnie,  de  retourne  en  oeste  oite 
aveoq  luy  etc.  Ayans  sur  oe  heu  ladvis  du  consis- 
toire  a  este  arreste  que  ne  soit  ainai  permis:  ains 
soit  demeure  a  ce  quast  este  faiot  daultant  ledit 
orime  exeorable  {ibid.  277  v.). 

—  PIus  de  Tyvont  de  Monteble  oordonnier 
habitant  de  Bernex  et  de  sa  femme  suyvant  ladvis 
dudit  oonsistoire  daultant  quilz  sont  tousionrs  dis- 
oordans  pretendans  playder  etc.  A  este  arreste  quil 
leur  soit  faict  oommandement  de  vuyder  oeste  ville 
dans  trois  iours  et  quilz  allent  playder  allieur 
iibid.). 

—  Plus  de  George  Durloz  a  oause  de  tant 
de  palliardise  par  luy  oommise  dont  ne  a  este  en- 
oore  chastie.  A  este  arreste  quil  soit  mis  en  pri- 
Bon  et  quon  luy  face  respondre  en  proces  de  ses 
faultes  du  passe  (fol.  278). 

—  Plus  de  la  femme  de  Francois  BerthoIIet 
ioy  renvoyee  du  oonsistoire  a  cause  quelle  a  blas- 
pheme  Dieu  et  aultrement  oomme  est  contenu  en 
lescript  dudit  oonsistoire  etc.  Estans  ycelle  ouye  ne 
ayans  entierement  oonfesse  sa  faulte  etc.  a  este  ar- 
reste  quelle  soit  mis  en  prison  iusques  a  demain  ai 
elle  confesse  ledit  blaspheme  librement  avecq  repen- 
tation  (ibid.).    Le  27  eUe  crie  merci  a  genoux. 

—  M"  Guill.   Farel   apres  grandes   remons- 
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trancea  j  a  propoBO  qne  estant  adyerti  de  certain 
pasteur  de  eglise  que  Bastian  Fosellet  et  ung 
nomnie  Nycare  (?)  Bont  tousiours  persiatans  a 
troublor  les  eglises  de  par  dela  comme  ilz  ont 
&ict  par  dcca:  et  pour  obvyer  a  ce  requiert  et 
supplie  donner  actestation  de  lenrs  faultes  et  offen- 
ses  riere  nous  faictes  et  dont  sumes  asses  advertis 
et  informes  etc.  A  eete  arreste  quilz  soyent  faictes 
actestations  supplies  et  povoir  soyent  cherches  les 
informations  contre  yceulx  respectivement  faictes 
pour  en  fere  comme  dessus  actestation  {ibid.), 

—  De  le  heraud  quon  a  oultroye  aM.  Calvin 
pour  faire  le  voiage  par  luy  pretendu  a  Fransque- 
fort  az  este  mis  en  ayant  pour  luy  ballier  dargent. 
A  este  arreste  que  luy  soit  faict  mandement  de  lar- 
gent  quil  sera  expedient  pour  ledit  voiage  {foL  278  v.). 

Mercredi  26. 

Le  mercredi  26  partit  M.  Calyin  pour  Frano- 
fort  estant  requis  par  leglise  francoise  dudit  lieu  et 
aucuns  seigneurs  du  Conseil  de  ladite  ville  de  faire 
ledit  yoyage  pour  lapaisement  daucuns  troubles 
emeuB  en  ladite  eglise.  (Reg.  de  la  V6n.  Comp,  B. 
fol.  25.)     Ep.  2522. 

Jevdi  27. 

Consisioire.  Les  ministres  tous  presents  reserve 
le  S^  Calvin  quest  alle  a  Strasbourg  et  M* 
Beymond  malade.    (Reg.  du  Consistoire^ 

Samedi  29. 

CalvinuB  hao  transiit  Franoofurtnm,  ob  ecclo- 
eiastica  inter  Gallos  tollenda  dieBidia.  {Stdceri  ep. 
ad  Blaurerum  autogr.  SangaU.  T.  37.  epp.  VIII.  p. 
100.  e^  in  BM.  civic.  Turic.  F.  43  ciim.  Ep.  VIIL 
fd.  787  t;.  apogr.) 

Dimanche  29. 

Calvinus  ex  Basilea  ad  Senatum  scribit.  (Ep. 
2627.) 

Lnndi  8L 

De  M*  Pierre  Yiret  miniBtre  a  este  mis 
en  avant  quil  est  yenu  icy  estans  detenu  en  mala- 
die  pour  estre  myeulx  pense  a  la  consultation  des 
medecins  estans  icy.  A  este  arreste  que  soit  ap- 
pelle  le  frero  de  M.  Calvin  daultant  quil  est  loge 
en  Ihabitation  de  M.  Calvin  et  qui  soit  a  Iny  re- 
commande  et  qui  luy  soit  pourveu  de  medecins  et 
apothicayres  aux  despens  de  la  Seigneurie  daul- 
tant  quil  a  bien  servi  icy  et  est  digne  par  la  grace 
de  Dieu  de  grande  remuneration.  {Beg.  du  Con' 
seU.  fdl.  289.)  Ep.  2529. 

—  Baymond  Chauvet  demande  un  secours pour 


cause  de  maladie.    On  luy  donne  trois  kus  ^or  d 
trois  coppes  de  froment  {ibid.). 


SEPTEMBRE. 
Mardi  L 

Consistoire,  Advise  de  la  part  de  MesBieurB  de 
pourvoistre  aux  paovroB  indigens  malades  qui  nont 
pour  les  secourir.  Lon  a  ordonne  eetant  reffera 
par  les  OBleuB  a  ce  a  Ihospital  de  y  distribuer  et 
Bont  commis  a  chaque  cappitainerie  nn  des  seig- 
neurs  de  ceans  accompagne  de  deux  Beigneurs  mi- 
nistres.    (Beg.  du  Consistoire.) 

Jendi  8. 

laques  Bernard  ministre.  Remonstre  qne 
est  fort  desplaisant  que  en  tenant  sa  cause  contre 
laques  Dufour  et  na  pas  nse  de  trop  honnestete 
et  modestie,  disant  canalles  brigant  devant  lassis- 
tance  et  na  pas  nye  avoir  dict  que  ne  Iny  apar- 
tient  de  dire  quil  les  feroit  pendre.  A  oonfesBe  sa 
&ulte.    (Beg.  du  Consistoire.) 

Samedi  6. 

A  la  reqneste  de  ceux  de  Bourgea  M.  Martin 
de  Argues  fut  esleu  pour  aller  audit  lien  adminis- 
trer  la  parolle  de  Dieu.  Le  vendredi  les  ministres 
lui  donnerent  lettres  pour  leglise  de  Bourges.  {Beg. 
de  la  VSn.  Comp.  B.  fol  25.) 

Lnndi  7. 

Carolus  V  imperiaii  dignitate  se  abdicat. 

—  Hoc  fere  tempore  Calvinus  Francofurtum 
venit.    {Ep.  2531.) 


MardiS. 

Le  predicans  ytallien  demcmde  une  maison. 
cordS.    {Beg.  du  QmseU.  fd.  299.) 


Ao- 


Jendi  10. 

Raymond  Chanyet  ministre  avertit  la  Sgrie 
que  lon  enterre  les  morts  Bi  pres  des  maiBons  qoil 
y  a  grande  puantenr  et  que  le  nomme  Mouros 
tient  un  poullulior  dont  les  poules  font  des  ordaree 
en  leglise.    {Beg.  du  ConseU.  fd.  302.) 

Lnndi  14. 

Chauvet  et  Copt  au  nom  des  ministreB  se 
piaignent  des  diffamations  de  BonviUe,  et  des  insden- 
ces  de  la  dame  du  Crest,  de  plus  de  ce  gue  Sanl 
et  Dagnion  sont  loges  trop  estroictement.  Ar- 
reste:  le  proces  de  BonviUe  se  suivra,  sur  la  dame 
on  prendra  information^  et  on  visitera  les  maisans. 
{Beg.  du  (JonseU.  Vol.  52  fd.  5.) 
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—  AntoiDe  Froment  demande  ses  papiers 
des  chraniques  pour  les  monstrer  a  M«  Yiret  Ae* 
wrii  a  condUion  qvfH  les  restitue  (t&id.  fd.  6  o.). 

LudiSl. 

• 

Proees  de  Valerand  Poullain  a  Franefort 
eontre  Augustin  Legrand.     {Ep,  2537  seq,) 

Jevdi  24. 

Consistoire.  0  a  1  y  i  n  dehors  et  n^est  venn.  {Beg.) 

Tendredi  25. 

Claude  Janin  renvoye  au  ConseU  par  le  con- 
sistoire  pour  ce  quil  a  este  le  dimenche  de  la  cene 
ft  AnnesBY  veoir  la  farce.  Eetant  icy  ouy  en  ses 
excuees  disant  quil  avoit  quelques  aultres  affaires: 
arreste  quou  iuy  face  bonnes  remonBtrances.  Quatre 
auires  prevenus  du  meme  d&U  et  prSsentant  la  tneme 
excuse  sont  egalement  riprimandes.  {Reg.  du  Conseil 
fd.  22.) 

Samedi  26. 

GenevenBes  Patemiaci  oum  Bematibus  traota- 
rant  super  controversiB  articnlis  quibusdam.  Sed 
quid  effectum  ait  ignoratur.  (Suieeri  ad  BuUin- 
gerum  Ep.  autogr.  in  Archivis  Turic.  Phd.  VI.  vol. 
155.  fd.  419.) 

]lArdi29. 

M*  Pierre  Yiret  a  icy  propoee  que  ee  sentant 
visite  de  Dieu  par  maladie  tant  par  la  iouye  quil 
esperoit  rec.evoir  icy  que  estant  a  cela  incite  par  le 
coDseil  de  M''  G.  Farel  et  de  M.  J.  Galvin  il  est 
venu  icy  la  ou  Dieu  mercy  par  lassistance  de  Dieu 
et  diligence  des  medicins  qui  eont  este  autour  de 
luy  M.  Fabry  et  Sarazin  il  a  aenty  quelque 
allegement  et  maintentot  selon  que  leglise  le  re- 
quiert  il  est  en  propos  a  demain  se  retirer  a  Lau- 
sanne  et  ayant  entendu  du  Sire  Anth.  Calyin 
quil  Yoloit  contenter  de  fies  difipences  que  la  seig- 
ncurie  ne  voloit  pas  quil  payat  prenant  cela  a  soy: 
il  seroit  bien  ingrat  Bil  ne  yenoit  remercier  ne  sca- 
chant  bonnement  eil  doibt  reffuser  orenant  que  cela 
ne  fiit  prTB  en  male  part  tellement  quil  eat  honteuz 
de  tant  de  bieuB  et  honneurs  que  MeBBieurB  luy 
ont  faictz  sanB  quil  le  puisse  meriter.  ToteBioiB 
il  croit  que  MeBsieurB  regardent  non  paa  a  luy  ny 
a  Bon  pOToir  maifi  au  maiBtre  quil  eert  et  au  bon 
yoloir  quil  a  par  lequel  il  Boffre  que  la  ou  il  pour- 
roit  faire  Boryice  quil  le  feroit  de  bon  coeur  etc. 
(Beg.  du  Consea.  fci.  25  v.) 

—  Dans  Je  courant  du  mois  le  Consistoire  a  dt- 
nonce  seize  cas  de  disdpiine  sans  importence.  (Beg. 
du  ConseU.  Vol.  51.  fol.  296  t;.  Vcl  52.  fd.  15  v. 
et  foL  23.) 


OCTOBRB. 

Lundi  5. 

Ayme  Plouton  renyoye  par  le  Consistoyre 
pour  ayoir  enyoye  querre  de  leau  de  S.  Cergue  de 
laqnelle  il  a  fait  boyre  a  ung  sien  filz  qui  est 
mort  et  auBsi  a  sa  femme  adiouxtant  foy  a  leaa 
quest  idolatrie  a  laquelle  est  bon  remedier:  Arreste 
quil  luy  soient  faites  grandes  remouBtrances  et  Boit 
mys  en  prison  trois  iours. 

Francois  Duclo  fondeur  renyoye  par  le  Con- 
Bistoyre  pour  ayoir  dit  que  fut  leau  de  S.  Ciergue 
de  Dieu  ou  du  diable  il  yoloit  estre  guery.  Et  sus 
ce  ouy  ladyis  dudit  Consistoyre  et  remonstrancos 
de  ne  souffrir  telle  idolatrie:  Arreste  quil  soit  mis 
en  prison  etc.  (Reg.  du  ConseU.  fol.  31.  32.)  Dans 
le  courant  de  ce  mois  le  Consistoire  a  renvoyi  au 
Conseil  une  trentaire  de  cas  de  discij[iine  (fol.  32  v. 
37  t;.  45  v.^  49.  50.  63)  entre  autres:  une  femme, 
pour  ayoir  buse  de  leaulx  de  la  fontayne  en  la- 
quelle  elle  a  estey  et  un  garson  pour^ayoir  follatre 
et  conyerse  ayecq  une  petite  fillette.  Pour  celui-ci 
le  Consistoire  demande  gu'U  soit  baptu  de  yerges  a 
lescolle  en  Ihospital,  ce  qui  est  vot6. 

Mardi  6. 

Les  fugUifs  sont  aJUs  a  Bade  pour  sdUicUer 
Vintervention  des  cantons.  On  y  envoie  egalement  des 
ambassadeurs.    (Reg.  du  ConseU.  u.  s.  fcl.  33.) 

Samedi  10. 

Noyi  alias  nihil  habemus  nisi  quod  hisce  diebus 
legati  Oeneyensium  et  urbis  nostrae  denno  Pater- 
niaci  conyenerunt  Sed  nihil  actum  est.  Minus, 
ut  audio,  quam  antehac  unquam  conycnemnt,  quum 
tamen  de  rebus  non  magnis  controyersia  sit 
(HaJleri  ep.  ad  BuUingerum  autogr.  in  Arch.  Turie. 
Plut.  VL  Vol.  164.  fd.  226.) 

Dimanche  IL 

Calvin  binU  un  mariage  a  8.  Pierre. 

Lundil2. 

Des  Oallars  et  Bourgoin  dSnoncent  Boin^ 
ville  pour  propos  audacieux  contre  le  ConseU,  et  le 
scandale  des  estuyes.    (Reg.  du  Conseil.  fci.  37  v.) 

—  Retour  de  Sp.  M.  I.  Calyin  de  FrauBque- 
fort  qui  a  grandement  remeroie  la  Sgrie  des  biens 
et  honneurs  a  luy  faictz  de  luy  ayoir  donne  Iheraud 
a  nous  despens  qui  sest  bien  porte  audit  yoyage. 
Icy  a  raconte  la  procedure  dicelluy  sus  le  different 
du  sacrement  de  la  cene:  lequel  yoyage  entend  que 
par  la  grace  de  Dieu  ayoit  proufBte  dc  luy  ayans 
este  faictz  grans  recuylz  (riceptions)  tant  en  la  yille 
quen  la  yille  de  Zurich  et  allieurs  etc  Item  il  a 
remercie  de  ce  quon  a  elargir  de  noB  biens  aux 
poyres  malades  estrangiers  etc.     Item   de   mectre 
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ordre  dung  exoes  qua  faict  Blecheret  oontre  le 
ministre  Colladon  de  layoir  baptu  etc.  Surquoy 
apres  az  este  arreste  que  soyt  mande  tout  prompte- 
ment  querrir  le  ohastelain  du  cbapitre  pour  luy 
commander  quil  ayt  a  prendre  legitimes  informa- 
tions  et  sur  ycelles  le  suyyre  et  cbastier  comme  de 
rayson  ce  que  luy  az  este  expressement  commande. 
Item  ledit  8p.  Galvin  a  propose  sus  laffayre 
du  8r.  Bonville  duquel  ie  Consistoire  la  cbarge  den 
parler  a  cause  dune  requeste  quaz  faicte  contre 
ledit  Gonsistoire:  quon  y  mecte  bon  ordre.  {Reg. 
du  (Jonseii,  fol.  40.)  Dans  les  seances  suivantes  ce 
proces  Boinville  revient  plusieurs  fois  sans  aboutvr  a 
la  reconciliation  entre  lui  et  sa  femme. 

Mardi  13. 

Diete  deBaden.  Affaire  desbannis.  (Bogetp.  34.) 

—  Lettre  de  Beme  a  Geneve  au  styet  cCune  rixe 
a  Coppet.  (^.  2542.) 

Jeadi  15. 

Les  commissaires  font  un  rapport  sur  les  maysons 
des  predicans  qui  ont  besoin  de  reparations  et  pro- 
posent  des  mesures  ad  hoc,    {Reg.  du  ConseU.  fd.  44  v.) 

Jendi  15  et  sniv. 

Perrucellus  de  novis  vexationibus  magistratus 
et  ministrorum  Vesaliensium  queritur.  {Epp.  2543  seq.) 

Dimanche  18. 

Calvin  bSnit  un  mariage  a  8.  Pierre. 

Lnndi  19. 

Sp.  M.  Galvin,  Saul,  Franc,  Lnllin  et 
Guill.  Chisquandde  la  part  du  Consistoire  ont 
propose  que  a  cause  du  S*'  de  Boinville  qui  a 
donne  et  donne  beaucoupt  de  peyne  et  scandalle 
daultant  quil  a  dict  et  declayre  par  cy  devant  quil 
ne  avoit  espouse  sa  femme  mais  quelle  estoit  une 
palliarde  lon  ne  le  doibt  soufiPrir  en  la  ville  sil  ne 
faict  que  son  mariage  soit  solempnize  ou  veraye- 
ment  declayre  etc.  Item  aussi  quil  a  grandement 
cbarge  ie  consistoire  par  la  requeste  qui  a  este  de 
sa  part  devant  nous  presentee  en  plusieurs  poinctz 
et  passages  y  contenus  etc.:  requierent  de  cella 
deyant  nous  ici  decharger  ledit  Gonsistoire,  aultre- 
ment  si  de  ce  y  ne  se  purge  et  sil  est  permis 
habiter  ici  lon  [ne']  le  seroit  recepvoir  et  permectre 
a  la  communion  de  leglise.  {Beg.  du  Conseii.  fol.  48 1;.) 

—  Le  Chdtelain  du  Chapitre  faU  son  rapport 
sur  Vaffavre  Colladon  (ibid.  fd.  49). 

Hardi  20. 

Enquete  contre  le  nomme  Blecheret  pour  voies 


de  fait  sur  la  personne  de  Colladon.    (Beg.  du  Cmh 
seil.  fol.  54  v.) 

Vendredi  23. 

Lettres  des  trdjse  Cantons  des  Seigneurs  des  Ligm 
prians  donner  a  nos  condampnes  sauf  conduyct. 
[Beg.  du  Conseil.  fd.  59  v.) 

Dimanche  25. 

ConseU  des  Deuz^Cents.  Biponse  aux  treijBe  CanUm. 

—  Le  Senat  de  Geneve  rSdame  aupres  de  la 
diete  contre  la  pretention  de  Beme  de  s^eriger  en 
patron  des  accuses  contwnaces.    {Ep.  2547.) 

—  Qalvin  marie  deux  couples  a  S.  Fierre. 

Lnndi  26. 

Calvinus  senatum  adit  de  edidis  confyra  hlas- 
phematores  et  scortatores  renovandis.    (JEp.  2586.) 

—  Sp.  M.  Gal vin  est  venu  ici  qni  propose  avoir 
charge  du  Gonsistoire  de  adviser  et  prier  qnil  seroit 
bon  de  passer  des  editz  des  blaffemes  et  aussi  sob 
les  paynes  des  femmes  ensainctes  et  nonrrices  quilz 
palliardent  affin  y  a  une  peyne  stable  et  certaine 
et  sur  ce  y  adviser  et  aussi  de  faire  tenir  nous  or- 
donnances  aux  estuves  etc.  pour  y  pourvoir  comme 
par  cy  devant  avoit  este  propose.  Arreste  que  soit 
advise  etc.    {Beg.  du  ConseU.  fd.  63.) 

Mardi  27. 

laques  Bourgoys  et  consors  ayana  presentee 
requeste  tendans  aux  fins  de  leur  donner  cooge 
imprimer  les  institutions  en  francoia  de  Sp.  M. 
Galvin  ministre  qui  est  de  ce  oontent  avecq  def- 
fence  en  ce  opportune  iusques  a  ce  qne  ledit  8p. 
S'  Galyin  leust  reveue  et  dispose  affin  que  ne 
souffrent  domage  etc.  Estant  sur  ce  onye  la  rela- 
tion  des  seigneurs  commis  etc.  a  este  arreete  bon 
leur  oultroyer  privilege  de  imprimer  lesdites  insti- 
tutions  en  francoys  pour  le  temps  de  deux  ans  etc 
(Beg.  du  CmseU.  fd.  68  v.) 

Mercredi  28.  ? 

Sleidanus  morUur.    (Ep.  2546.) 

Jendi  29. 

Consistoire.  Timoins  entendus  sur  des  propos 
imis  lors  de  Vincendie  du  docher  de  S.  Pierre,  et  que 
plusieurs  consideraient  comme  provoqueparlapresence 
d^une  croix.  Le  nomme  Frangois  Jaquet  aumi 
qfMtlifie  ceux  qui  disaient  cda  de  betes  d  d^hSritiqueSf 
et  aurait  dit  que  Dieu  ne  se  mele  pas  de  ces  ajfairts. 
11  est  somme  de  confesser  sa  faute  d  de  erier  a  Dieu 
merdy  sinon  on  lui  defendrait  la  eene.  (Beg.  d» 
Consistoire.) 
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Fesdredi  30. 

8p.  M.  Oalyin  a  propose  a  canse  de  Sp. 
Baduel  ministre  de  Bussin  qnil  donne  advis  et 
exhorto  le  chastelain  de  faire  faire  Icb  voies  pour 
aller  au  sermon.  Ledit  a  aussi  mis  en  ayant  du 
chantre  dont  que  ses  freres  ministres  persistent  a 
ycelloy  quilz  ont  eleu.    iBeg.  du  Canseil.  fd.  75.) 

NOVEMBRE. 
Mardid. 

Sp.  Massimiliano  Martinengo  ministre  ytal- 
lieD  demande  reparation  de  sa  mayson.  CBeg.  du 
Consea.  fol.  79.) 

Jeadi  5. 

8p.  M.  Ooup  ministre  presente  ung  liyre  des 
commentayrea  et  expositions  sur  les  proyerbes  de 
Salomon  requerans  et  Bupplians  de  youloir  accepter 
ce  petit  don  et  apres  ayoir  CBgard  Bur  ce  que  pour- 
roit  debyoir  du  loier  de  la  majBon  qui  a  accepte 
dernierement  de  JaquoB  Yiolat.  On  accepte  le  don^ 
<m  renvoie  la  demande  aux  S^'  comrnis.  (Beg.  du 
ConseU.  fd.  83.) 

—  Le  Consistoire  defend  la  cene  a  un  homme 
qai  a  accepie  d'un  itranger  un  breyet  qu'il  devait 
garder  pendant  trois  jours  pour  se  guirir  de  la  fievre. 
{Beg.  du  Consistoire.) 

Vendred]  6. 

{Rapport  du  Consistoire.)  Oeulx  de  S.  Geryays 
ne  yont  aux  sermons  leB  dimenches  ny  mercredy 
nj  moing  les  aultres  ioure.  Arreste  qne  les  di- 
zeniers  ayec  ung  officier  allent  fere  commandement 
de  aller  an  sermon  sus  payne  de  estre  chastie. 
(Reg.  du  ConseU.  foi.  84.) 

Dimanehe  8. 

Calvin  hinit  un  mariage  a  8.  Pierre. 

Mercredi  IL 

Lascus  WiUebergae.    (Ep.  2534.) 

Jendi  12. 

Consistoire.  M*  Bemond  denonce  un  homme 
^i  ne  frSquente  pas  les  sermons  et  qui  tient  chez 
luy  ung  liyre  se  disant  la  legende  doree.  Le  livre 
est  saisi.     {Beg.  du  Consistoire.) 

Vendredi  13. 

Oonseil  des  Denz  oens.  Estant  entrez  les 
Sgrs.  des  deux  cens  la  priere  faicte  lon  a  appelle 
M.  Galyin  pour  faire  lexhortation  laquelle  il  a 
icy  dhenenQent  et  chrestiennement  faite  deslire  en 
bonne  conBcience  gens  craiguans  Dieu  pour  exercer 
bonne  iustice  puys  quil  a  pieu  a  Dieu  la  nouB  lais- 


ser  en  main:  puys  a  fkict  ezhortation  toohant  a 
paBser  les  editz  et  loiz  quon  regarde  au  nom  de 
Dieu  des  yices  pallardiseB  adulteres  inremens  et 
blasphemeB  quilz  ne  soyent  pas  ainsin  nourrys ...» 
AuBsi  est  faite  lecture  Buyvant  lexhortation  de 
M.  Oalvin,  et  pour  preyenir  aux  yices,  des  editz 
coches  BUB  les  paillardizes  adulteres  iuremeus  blas- 
phemes  et  despitemeDs  aiuBin  quest  contenu  au 
papier:  et  estant  mys  en  deliberation  eet  arreste 
quil  soit  passe  et  receu  ainsin  et  mys  en  general. 
{Beg.  du  (JonseU.  Vol.  52.  fol.  94  suiv.) 

Dimanche  15. 

Oonseil  general: Et   consequemment 

les  edictz  sus  les  pallardises  adulteres  blasphemes 
iuremens  et  despitemens  de  Dieu:  et  sur  ce  est 
commence  a  opinioner  aBsayoir  par  le  lieutenant 
par  le  S'  Henry  Aulbert  premier  asBys  et  puys 
par  le  S'  Pierre  Bonne  sus  lopinement  duquel 
plusieurs  ont  crie  quilz  estoyent  de  son  advys  que 
les  edictz  des  pallardises  et  blasphemes  fussent  re- 
yeuz  et  non  passez  comme  trop  rudes:  tellement 
que  Messieurs  ont  heu   beaucoub  de  peyne  a  faire 

taire  ceux  qui  ainsin  seslevoient  en  crierie 

Finalement  est  procede   a  opinioner Mais 

quant  aux  edictz  faitz  sus  les  iuremens  blasphemes 
renuncemens  de  Dieu  pallardises  et  adultaires  pouroe 
quilz  semblent  a  aucuns  trop  rudes  quilz  soient 
moderez  et  reyeuz  pour  puys  apres  estre  presentez 
en  general.    (Beg.  du  Conseii.  fci.  9G.) 

Lnndi  10. 

M.  Oalyin  a  propose  que  puys  que  Dieu  nous 
a  fait  ceste  grace  de  recevoir  des  estrangiers  ponr 
la  parolle  de  Dieu  il  loue  Dieu  du  bon  voloir  quon 
a  de  les  recevoir  et  totesfois  pource  qnil  est  bon  de 
prevenir  les  dangiers  et  oster  labus:  mesmes  daul- 
tant  quon  yoit  quil  y  en  a  plusieurs  qui  yiennent 
icy  et  trouvent  des  tesmoignages  tolz  quelz  et  sont 
receuz  et  font  des  scandales  tellement  que  si  lon 
ny  advise  de  plus  prez  assavoir  que  doresnavant  on 
regarde  bien  aux  tesmoignages  qui  Bcront  donnez 
la  ville  pourroit  estre  remplie  de  maulvaises  gens: 
secondement  quil  soit  commande  aux  dixeniers  de 
noveau  de  commander  en  leurs  dizaines  quilz  nayent 
a  receyoir  des  estrangiers  sans  licence  de  la  Seig- 
neurie  et  non  garder  point  pour  le  moins  plns  hault 
de  huit  iours  quil  ne  Boit  receu  par  la  Sgrie. 

AuBsi  a  propose  quil  advient  grand  desordre 
de  plusieurs  estrangiers  qui  bo  viennent  marier  icy 
a  la  legiere  combien  que  les  ungs  soient  mariez  les 
autres  promys  etpuys  laissent  leursfemmes:  aquoy 
pourroit  cBtre  proveu  quant  le  S^  Sindique  qui  a 
charge  des  mariages  escriproit  sus  les  anunces  les 
noms  de  ceux  qui  actestent  des  partiez  ou  mariez: 
car  par  ce  moyen  se  trouveroient  ceux  qui  acteste- 
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roient  faulsement  et  seroit  donnee  crainte  aux  tes- 
moings  de  lo  faire. 

Arreste  quant  aux  estrangiers  ot  anunces  dea 
eatrangiors  quil  en  soit  fait  comme  ledit  8^  Gaivin 
a  propose.     {Beg.  du  ConseU.  foL  98.) 

Jeudi  19. 

Depart  de  la  seconde  expidition  du  BresU,  de 
Honfleur,  avec  Richer  et  Chartier.    {Ep.  2530.) 

Jeudi  86. 

OrdonnancesurVimprimerie.  Enire  atUres:  Que 
nul  ne  imprime  de  la  saincte  escriptiiro  translations 
ou  commentaires  sans  licence  de  le  fere.  (Beg.  du 
Conseil  fol  118.) 

—  Consistoire.  Calvin  absent  pour  cause  de 
maladie.    (Beg.  du  Conseil.) 

Vendredi  87. 

Des  Galars  propose  que  dans  sa  maison  y  a 
du  bojs  de  Paguet  qui  lempesche  deotrer  en  la 
cave  pour  mottre  son  vin  dedans.  Arreste  quil  luy 
soit  dit  quil  attonde  encore  ung  peu  la  yenue  de 
Paguet.     (Reg.  du  ConseU.  fd.  120.) 

—  Bp.  lehan  Macar  ministre  requiert  estre 
receu  bourgeois.  Accordi  gratuitemetU  a  cause  de 
son  ministere  (ibid.). 

—  Hoe  tempore  Calvinus  dysenteria  laborat. 
(Ep.  2557.) 

—  Dans  le  eourant  du  mois  plus  de  trente  causes 
disciplinaires  sans  importanee  sont  iniroduites  par  le 
eonsistoire.  Entre  autres  un  individu  est  mis  au  pain 
et  a  Veau  pour  avoir  diabl^  et  dit  quil  se  donnoit 
au  diable.  (Siances  du  Lundi  2.  Vendredi  6.  13. 
Lundi  16.  26.  Vendredi  27  et  Lundi  30.  Beg.  du 
ConseU.  fol.  11.  84.  94  v.    98.  111  v.  120.  123.) 

—  Un  grand  ncmbre  de  Frangais  sont  regus 
hourgeois  ou  habitants.  (Seances  du  Mardi  24.  Fen- 
dredi  27  et  Lundi  30.) 

Dl^GEMBRE. 
Mardi  1. 

Laurent  de  Normandie  est  admis  en  qualiti 
Savocat.    (Beg.  du  ConseU.  fol.  125.) 

—  On  vend  a  Frangois  Bourgoing  ministre 
Ja  maison  qu^U  habite  pour  400  icus  (ibid.). 

Jeudi  3. 

Sp.  FrancoisOhappuys  demande  14  escns  du 
lodz  de  sa  mayson,  considerant  sa  pauvrete.  Accorde. 
{Beg.  du  ConseU.  fol.  128  t;.) 


—  Belatim  de  VAnibassadeur  Jaques  des  Ar$. 
Beme  est  difficUe  sur  tous  les  points,  notamment  a 
Vegard  de  la  combourgeoisie.  A  Soleure  U  a  appris 
que  6000  Schwitz  doivent  y  passer  pour  le  compte  de 
la  France  (ibid.  fol.  129  v.). 

—  Consistoire.  Plusieurs  individus  renvoyis 
devant  Messieurs  pour  avoir  trouvS  trop  rigoureuses 
les  lois  sur  les  paillardises,  et  que  nous  sommes 

soubz  la  loy  de  grace et  que  si  oest  edict 

estoit  passe  que  la  moytio  de  G^neve  fauldroit  qaelle 
sen  allasse  .  .  .  .  et  quils  ne  Yolloyent  plua  aller  aa 
Mollard  pour  achepte  de  la  toylle  car  on  cuyderoit 
quils  acheptassent  de  la  toylle  pour  faire  ung  eao 
pour  getter  au  Rosne  leurs  femmes.  (Beg.  du  Cof/h 
sistoire.)    Calvin  absent  pour  cause  de  maladie. 


Dimanche  80. 

Calvin  binU  un  mariage  a  8. 


Londi  81. 

Le  eonsistoire  demande  quon  &ce  oster  ou  ean- 
celer  certaines  images  qui  sont  en  8.  Pierre.  (Reg, 
du  ConseU.  fol.  163  v.) 

Londi  88. 

M.  Galvin  demande  quon  proYooie  deGhantre 
a  cause  de  lordre 

Aussi  a  remercie  du  soing  quon  a  heu  de  lay 
en  luy  envoyant  du  boys:  totesfois  dautant  qoil  a 
assez  de  la  Sgrie  sans  quelle  soit  plua  chargee  il 
supplie  recevoir  largent  et  prys  dudiit  boys  et  qnil 
en  rembource:  oe  quil  a  delivre  remerciant  biea 
fort  de  tel  bon  voloir  et  que  il  en  sest  autant  de 
gre  comme  si  on  le  luy  donnoit  Arreste  qnant 
audit  boys:  snyvant  oe  qui  en  este  fait  on  le  luf 
laisse  pour  pardon  sans  quon  en  veuille  estre  ram- 
bourser.    (Beg.  du  ConseU.  fd.  169  v.) 

Jeudi  8L 

Francoys  Perissod  oharge  par  tesmoings  oniB 
davoir  dict  auz  paovres  Provensaux  qui  sont  en 
lospital  hors  la  ville  que  cest  quilz  faisoyent  ioi  les 
paovres  miserables  quilz  sont  et  que  ne  sont  ils  en 
leur  pays  pour  estre  plus  a  leur  ayse?  Auquel  fiist 
faict  response  quilz  estoient  plus  heureux  en  lenr 
paovrete  que  les  Boys  et  Princes  ne  sont  en  la 
papaulte.  Lequel  aussi  cependant  quon  luy  remons- 
troit  ses  faultes  passe  comme  ruffinage  dune  mere 
et  fille  chez  qui  il  demeuroit  au  bourg  de  Four  en 
usant  de  rebellion  et  paroUes  iniurieuses  auroit  en 
la  presenoe  du  oonsistoire  dict  a  M.  Oalyin  ai 
cestoit  a  luy  quil  avoit  faiot  ce  service  de  ruffinage? 
A  este  renvoye  pardevant  Messieurs  avec  advis  de 
le  bien  chastier.    (Beg*  du  Consistoire.) 
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—  La  Teaye  Bartholomye  et  lehan  du 
Creson  ayatU  vaulu  cantracter  mariage  le  Cansistoire 
^y  oppose  a  cause  de  la  dispropartion  de  Vage^ 
daaUnt  que  qaant  a  elle  elle  seroit  creu  deux  fois 
poar  le  moins  mere  du  dit  du  Creaon  qui  a  con- 
fesse  avoir  enyiron  XXV  auB.  Gar  lordre  de  nature 
seroit  rompu  qni  meemes  est  garde  entre  lea 
payens  .....  (tbid.). 

—  Dans  le  courant  du  mois  cinq  Franfais  sont 
refus  bourgeois,  entre  autres:  Sp.  Robert  filz  de 
Henry  Estienne  de  Paris  imprimeur,  par  le  moyen 
de  trente  eBCus  dor  sol.  (le  4  fci,  143).  En  outre 
pres  de  trente  sont  rcfus  habitants  (fol.  143.  154. 
162.  169). 

—  De  meme  24  cas  de  discipline  sont  d6fSres 
par  le  consistoire  (ibid.),  entre  a/utres:  Jaques  Lem- 
pereur  changeur  pour  avoir  tenu  grandz  propos 
contre  les  editz  de  la  palliardise  quon  yoloit  passer 
demierement  disant  que  nous  sommes  soubz  la  loy 
de  grace  et  que  ce  seroit  iudaizer  de  condamner 
ladultere  a  mort  (Prison). 

—  Hoc  anno  prodierunt 

Commentarius  in  I^nstolas  latine  ap,   Ste-- 

phanum,  gaUice  ap.  Badium  fol. 
HomUiae    VIL    Gen.    ap.    Crispinum    12. 
Secunda  Defensio  contra  Westphaium.  Gen.  8. 

1557. 

JANVIER. 
Vendredi  1. 

Yendredi  premier  iour  de  lan  fut  conmience 
one  diBpute  en  presence  des  ministres  par  aucuns 
bona  personnages  de  ceste  eglise  desirans  de  sexer- 
citer  en  la  saincte  escripture  et  fut  adyise  que  lo 
respondant  tireroit  la  condusion  de  quelque  epistre 
des  apostres  pour  estre  disputee  et  fut  choisy  lepistre 
aax  Hebrieux  pour  commencer.    Le  sort  du  premier 

{>roposant  tomba  sur  Philibert  Greney  et  la  reso- 
ution  sur  chacun  point  dispute  donnee  par  M. 
Galyin  ayec  grande  edificacion.  LesquelleB  dis- 
putes  par  la  grace  du  Sgr.  se  continueront  et  se 
tiendront  tous  les  premiers  yendredis  des  mois. 
Bien  entendu  que  nul  ne  doit  assister  sinon  les 
ministres  et  ceux  qui  a  leur  tour  yeulent  disputer. 
{Beg.  de  la  Ven.  Comp.  B.  fd.  25  v.) 

—  Berrucellus  Vesaiia  eiectus  Francofordiam 
appeaU.    (Ep.  2588.) 

—  Primis  huius  mensis  di^in^s  Antcnii  Calvini 
uxor  ix  ailtofWQtf  deprehendUur.   (Ep.  2577.) 

Caknni  opera.    VoL  XXI. 


Mardi  5. 

Sont  este  ouys  de  la  part  du  Oonsistoire  ies 
Srs.  Oalyin  Luliin  et  Ohiquand  lesquelz  ont 
propose  quilz  sont  yenuz  a  cause  du  pretendu  ma- 
riage  de  la  relaissee  de  Olaude  Bichardot  et  de 
lehan  Achard  ayec  son  seryiteur,  pour  remonstrer 
lenormite  de  telz  pechez  que  une  femme  quon  a 
entendu  ayoir  iusques  'a  septante  ans  prenne  ung 
iuyenceau  de  yingt-cinq  a  yingtsix  ans  affin  dy 
proyeoir  tant  a  cest  endroit  que  pour  ladyenir  dau- 
tant  que  cest  une  chose  bien  estrange  et  contre 
nature:  par  quoy  merite  bien  dy  adyiser.  —  Le  % 
le  conseU  rend  un  arret  qui  anntdle  les  promesses  de 
mariage  considSrant  la  diffirence  de  Vdge  et  que  telle 
conionction  seroit  contre  nature  et  plustost  pour 
nourrir  fornication  que  estat  de  mariage  qui  doibt 
estre  obserye  en  sainctete  et  mesmes  yeues  les  cir- 
constances  de  la  chose  presente,  cest  que  le  seryi- 
teur  a  yolu  prendre  sa  maitresse  non  pas  aux  re- 
spectz  principaux  du  mariage  pour  ayoir  lignee  on 
generation  et  aultres  consolations  mais  pour  les 
richesses  de  sorte  que  il  nest  selon  dieu.  {Beg.  du 
ConseU.  fol.  188  t;.) 

Jeudi  7. 

Consistoire.  Anthoine  Oalyin  accompagne  de 
M.  Oalyin  son  frere  a  propose  quil  y  a  quelque 
temps  que  du  goyernement  de  sa  femme  Messieurs 
en  ont  cogneu  non  pas  pour  y  pouyoir  pour  Ihora 
remedier  comme  il  eust  este  de  besoing  et  quil  a 
pleu  a  Dieu  maintenant  de  decouyrir  la  yillenie 
dicelle  parce  quelle  a  paillarde  despuis  quatre  mois 
en  ca  ayec  un  yallet  dudit  A®  Oalyin  lequel  yallet 
est  hors  de  la  mayson  dudit  S'  Oalyin  il  y  a  plus 
de  sept  mois :  partant  a  prie  ayec  son  dict  frere  de 
luy  donner  proyision  tele  que  de  rajson  a  scayoir 
selon  les  artides  quil  a  proposes  et  lesquels  il  offre 
a  proyer.  La  resolution  du  Oonsistoire  est  que 
Messieurs  soyent  pries  de  faire  bonne  et  briefye 
iustice  le  tout  sans  preiudice  des  droictz  du  consis- 
toire  puis  que  la  dicte  femme  est  desia  en  leurs 
prisons.    (Beg.  du  Consistoire.) 

Dimanche  10. 

Calvin  MnU  un  mariage  a  S.  Pierre. 

LnndilL 

Bapport  du  Consistoire.     En^e  autres  cas  de 

discipline:    La  femme  de  Anthoine  Oalyin.    Sur 

oe  que  par  le  Oonsistoire  est  fait  adyertiseement 

de  &ire  iustice  de  la  dite  femme  Anne  reprise  et 

chargee  de  paillardise,  arreste  yeu  quelle  est  detenne 

que  bonne  et  brieye  iustice  soit  adminitsree.    (Beg. 

du  ConseU.  fol.  195.) 
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—  Anne  femme  de  Ant  Oalvin  snr  sa  de- 
tention  et  ce  que  oombien  elle  8oit  conveinone  par 
tesmoings  de  plusieurs  grandz  indicea  davoir  pail- 
larde  avec  Pierre  Daguet  serviteur  de  M.  Cal- 
yin  totesfois  ne  veult  confesser:  arreete  que  on  aye 
8US  8on  proces  bon  conseil  et  selon  ce  quon  suyve 
(fWd.  fol.  197). 

Jeudi  14. 

M.  Oalyin  a  proposS  un  magister  pour  Vhqpi' 
tal  11  recommande  M*  Mathias  qui  est  agree.  {Beg, 
du  ConseU.  fd.  199.) 

—  Anthoine  Oalvin.  Sus  ce  que  tant  par 
lorgane  de  M.  Oalvin  eon  frere  que  par  supplica- 
tion  il  a  requys  communiquer  au  Oonseil  ce  qui 
pourra  eervir  au  divorse  lequel  il  demande  contre 
Anne  fiUe  de  Nicolas  le  Fer  sa  femme  detenue 
08  prisons  pour  crime  dadultere  duquel  il  pretend 
quelle  8oit  dheuement  conveincue:  alfin  que  le  con- 
8eil  en  puisse  raporter  advy8  sans  quil  veuille  tocher 
a  la  punition  quelle  aura  meritee  etc.  Arreete  que 
on  oultroye  ladicte  requeste  et  meemes  sil  estoit 
requys  la  pre^ence  de  la  dicte  Anne  en  conseil 
quon  ly  ameyne  (ibid.  fol,  199  t;.)* 

Limdl  18. 

No.  Anthoine  Oalyin  e8tant  par  le  OonBistoire 
remis  par  devant  nous  il  se  pre8ente  persistaDS 
au  divorce  par  luy  requis  contre  Anne  nommee  en 
808  precedenteB  propositions :  a  exhibe  encore  ung 
advcrtissement  requeran8  a  la  forme  diceluy  iustice 
luy  estre  administree.  Estan^  diceluy  faict  lecture 
avecq  ladvis  du  OoDsistoire  etc.  a  este  arreete  quon 
8uyve  ledit  proces  devant  nou8  contre  ladite  Anne 
iaz  intente  et  a  ce  effaict  quon  alle  apre8  diene  en 
leveechie  pour  contre  ycelle  suyvre  affin  de  avoir 
et  tirer  delle  plus  amplement  la  verite  dicelle  ainei 
par  iuetico  sera  ezpedient  eupercedane  pour  ce  la 
cauee  consietoriale  iuequee  a  ce  quon  ayt  comme 
dict  est  plue  amplement  la  verite  dicelle.  (JReg.  du 
Conseil.  fol.  208.) 

Dimanche  24. 

Calvin  marie  deux  couples  a  8.  Pierre. 

Lundi  25. 

Sp.  M.  lehan  Oalyin  et  Anthoine  Oalvin 
son  frere:  ayans  eete  de  leur  part  prceentce  requeete 
ledit  noble  A.  Oalvin  tendane  aux  fina  de  ordon- 
ner  que  le  Sr.  licuteDant  doibge  prendre  enquestee 
dea  larrecins:  eupplies  aueei  de  vieiter  lee  piecee 
quilz  ont  estee  recogneues  avoir  eete  deerobeee  et 
puie  que  Pierre  Daguet  nomme  en  ladite  requeete 
par  eon  abaence  et  fuicte  aeet  rendu  culpable  et 
oependant  eet  convaincu  doBtre  larron  par  lee  chou- 


808  quilz  ee  sont  tronvez  dans  leeditz  oouffree:  A 
008  caueea  ordonne  qne  leeditz  eupplians  puiseent 
eaieir  tant  leeditz  couffree  que  tout  ce  qui  ee  tron- 
vera  appartenir  audit  Daguet  et  ce  en  deductioD 
dee  pertee  et  dommagee  quilz  ont  receu  par  sa 
deeloyaute  et  que  le  tout  leure  eoit  delivre  touteffois 
80ub  inventayre  comme  plua  amplement  eet  contena 
en  ladite  requeete.  A  eete  arreete  que  lee  ODquestes 
et  vieitatioD  euppliee  avecq  la  recognoieeance  des 
piecee  relateee  en  la  dite  requeete  eoyent  faictee  et 
pour  ce  fayre  soit  commande  au  S**  lieutenaDt  que 
en  ce  il  face  8on  debvoir  deesue  leeditee  enqueetes 
yieitation  et  recognoieeanco  en  ce  requises  aux  fins 
8ur  ce  pourvoir  ainei  que  eeroit  de  rayeon  et  instice. 
{Eeg.  du  ConseU.  fol.  218  t;.) 

Mercredi  27. 

Articuli  Cosvicenses.    (Ep.  2620.) 

Vendredi  29. 

Calvin  baptise  deux  enfants  a  la  Magdeleine, 


FfiVRIER. 
Lundi  1. 

Oalvin  propose  de  pourvoir  a  la  piaee  de  maU 
tre  d^icde  a  Figney.    {Beg.  du  ConseU.  fdl.  234  t;.) 

—  8p.  M"  Pierre  Viret.  Pour  icelluy  a  este 
mie  en  avant  que  en  ea  cauee  doDuncee  quil  a  a 
Laueanne  contre  Philibert  Berthellier  il  auroit 
beeoing  dung  eztraict  du  deepart  de  Baldel  {Baden) 
pour  een  eervir  en  ea  dite  cauee  dont  avoit  este 
requis  luy  eetre  oultroye  ung  eztraict  en  bonne 
forme  etc.    Adorde  (ibid.  fol.  236). 


Dimanche  7. 

Syndics  de  VannSe:  Pernet  DeefoeeeSy 
Pernety  Louie  Franc,  Guillaume  Ohiccand. 
taires:    M.  Roeet  et  I.  F9.  Bernard. 


lehan 

Secre- 


Le  syndic  Chiccand  devient  PrSsident  du  Conr 
sistoire,  dont  les  Assesseurs  ecclesiastiques  sont  (Jdvin, 
des  Gallars,  Bourgoing,  Chauvet,  Cop,  St.  Andri, 
Macard,  Enoch,  CoUadon,  Dupont,  Baduel  et  Cdonges, 

Jendi  11. 

Icy  euyvant  la  couetume  a  este  ouy  M.  Gal- 
V  in  08  remonetrances  sainctes  faictes  pour  lelection 
quest  a  faire  du  OoDsistoire  et  notamment  quedau- 
tant  le  gouverDemoDt  de  oeste  cite  despend  deDiea 
que  ausei  on  advise  quil  eoit  honore  et  pource  que 
le  Ooneietoire  eet  pour  reprcDdre  et  yeiller  eur  les 
vices  que  od  aye  regard  a  choisir  gens  de  boDne 
vie  creignans  Dieu  affin  quilz  soient  exemple  aux 
autres  et  soient  tant  plus  voluntaires  a  faire  honorer 
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Diea.  Quant  a  oeox  de  lannee  passee  qne  on  ne 
seo  poarroit  pas  antrement  plaindre:  toteffois  quil 
seroit  a  desirer  que  le  tout  allast  tousionrs  mieux. 
Parquoy  conclut  que  on  adyise  que  ceux  qui  seront 
esleuz  soient  qualifiez  comme  ii  a  dit  affin  que 
Dieu  nostre  protecteur  soit  honore.  iBeg.  du  Cath 
seU.  Vol  53.  fd.  7  v.) 

Samedi  13. 

Calvinus  absohit  commentarium  in  Oseam. 
(JE^.  2597.) 

Dimanche  14. 

Calvin  marie  deux  couples  a  8.  Pierre. 

Jendi  15. 

Neuf  affaires  de  discipline  inJtroduites  par  le  Con- 
sistoire,  parmi  lesquelles  celle  d'un  qui  a  voidu  faire 
comploi  avec  d^autres  pour  faire  oster  un  maistre 
descolle,  et  deux  espoux  qui  ont  este  a  la  fontaine 
pour  guerison.     {Beg.  du  ConseU.  Vd.  53.  fd.  12.) 

Mardi  16. 

Est  pronunoe  le  divorse  hier  arreste  entreAn- 
thoine  Galvin  et  Anne  le  Fert  detenue  et  aussi 
pronunce  le  bannissement  contre  ladite  Anne  a 
peine  du  fuet  a  yuider  dans  vingtquatre  heures. 
(Reg.  du  ConseU.  fd.  16  v.) 

Vendredi  19. 

Boniface  Greux  (?)  ambassadeur  de  Strasbourg 
arrive  a  Geneve.   {Beg.  du  Qm^eU.  fd.  19  v.) 

Dimanche  2L 

Calvin  binit  u/n  mariage  a  8.  Pierre. 

Jendi  25. 

Six  affaires  de  disdpUne  iwtroduites  par  le  Con- 
sistoire,  entre  autres  un  homme  qui  a  fait  venir 
de  leau  de  la  fontaine,  combien  quil  soit  aage  et 
aye  fait  profession  de  levangile.  {Beg.  du  Cmseil. 
fd.  25  V.) 

—  Sur  la  requeste  de  reglise  de  Bloie  ras- 
semblee  envoie  lehan  Gerard  autrement  dit  du 
Gay  d'Anzon.    {Beg.  de  la  Ven.  Comp.  B.  fd.  26.) 


MABB. 
Jendi  4. 

Consistoire.  Claude  Voiturier  et  atttres  . . .  ap- 
pelles  ponr  aucunes  inBoIences  foictes  a  nn  royaulme 
i<fest  a  dire^  en  mangeant  un  gdteau  des  Bois  le  jour 
de  rEpiphanie)  en  la  mayson  de  la  relaissee  de 
Millet.  Apres  avoir  preste  serment  interrogues 
ont  dict ApreB  Bupper  il  fuBt  miB  en  avant 


un  ohasault  lequel  fust  party  et  divise mais 

il  ny  avoit  point  de  poil  (pois)  ny  aultre  marque. 
Yray  est  que  estant  party  et  diyise  entre  eulx  ila 
roBervarent  le  ....  (mot  iuisible)  a  la  fille  de  Mail* 
lard  et  y  mirent  ung  grain  de  genievre  et  pour 
00  lapellerent  Boyne  et  orierent  a   aulte  voix   la 

Boyne  boit Ladvis  est  que  daultant  quila 

ne  veullent  deolairer  la  verite  et  quils  se  sont  par- 
iurez  la  cene  leur  soit  en  premier  lieu  deffendue 
puis  soyent  renvoyes  devant  Messieurs.  M.  Gal- 
vin  en  fera  le  rapport.    (Beg.  du  Consistoire.) 

Lnndi  8. 

Calvin  vient  au  Conseil  faire  les  proposUions 
de  la  part  du  Consistoire  et  fait  lecture  du  role. 
Parmi  les  six  catises  introduites  U  y  a  les  suivantes: 
lehan  Loue  a  este  querir  de  leau  a  la  fontaine  et 
en  a  baille  a  Glaude  Curtet  .  .  .  .  La  femme 
de  lehan  de  Presle  pour  avoir  uso  et  beu  de  la 
diote  eau  de  la  fontaine  et  avoir  incite  dautres  a 
en  boyre  disant  quelle  sen  estoit  bien  trouve  (Pri- 
son)  ....  Gabriel  Yijau  duquel  M.  Galvin  a  ioy 
propose  quil  a  contrevenu  au  oommandement  de 
Messieurs  sus  les  almanacz  et  pronunstioations  et 
aussi  quil  Bon  veult  aller  demorer  a  Annessy  et 
aussi  quil  s^est  volu  estrangler.  (Prison).  (Beg.  du 
Conseil.  fol.  38  v.) 

—  Calvin  b6nit  un  mariage  a  la  Magddeine. 

Jeudi  U. 

Consistoire.  Enquite  om^elehanLoysRamel: 
havoit  tenu  oertains  propos  sur  les  aysances  de  la 
Fusterie  (latrines  puMiques),  touohant  le  bannissement 
duquel  nos  seigneurs  a  bon  droict  havoient  use  en- 
vers  ung  homme  habitant  auparavant  ceste  cite  et 
maintenant  faict  ministre  riere  Berne  ....  Les  U- 
moins  deposent  que  Bamel  aurait  dit  que  le  banni 
estoit  aussi  hommo  de  bien  que  tous  les  aultres 
ministres,    allegant  que  S.  Paul  havoit  bien   este 

aussi  meschant   que  celuy  la Advise  que 

ledit  Bamel  fusse  remis  en  consistoire  pour  des- 
olairer  quel  homme  que  S-  Pol  a  este.  Mais  daul- 
tant  que  ceci  touche  en  partie  aux  ministres  fut 
depuis  readvise  quil  seroit  meilleur  de  renvoyer  le 
faict  a  nos  seigneurs  pour  sur  cela  proceder  contre 
ledit  Bamel  comme  ils  verront  estre  raisonnable 
et  expedient    (Beg.  du  Consistoire.) 

Lnndi  15. 

M^  Gaspar  (Carmd)  ministre  de  Neufohastel 
mary  de  la  niepoe  de  M^  Guill.  Farel  passant  par 
ioy  est  parti  pour  aller  a  Paris  secourir  lassembleo 
qui  y  est  grande  par  la  grace  de  Dieu  et  laquelle 
requeroit  plusieurs  pasteurB.  Avec  ledit  Gaspar 
est  parti  aussi  pour  Bouen  a  la  requeste  de  ceste 

42* 
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eglise  M.  lehan  Despoir.  Le  mesme  iour  est 
parti  lehan  de  Ponnas  de  Perigneux  pour  aller 
auz  isles  prochaines  de  la  Rochelle  administrer  la 
parolle  de  Dieu.  {Beg.  de  la  V&n.  Comp.  B.  26 
T.  et  V.)    Ep.  2604. 

Vendredi  19. 

Lascus  regem  Poloniae  adit  de  reformatione 
eeclesiae.    {Ep.  2652.) 

Dimanche  21. 

Calvin  hinU  un  mariage  a  S.  Pierre. 

Hardi  28.* 

Sp.  M.  lehan  Calvin  a  propose  que  sus  sa 
requeBte  fust  par  nous  oultroye  que  eDquestes  fus- 
sent  faictes  sus  les  larrecins  par  Picrre  Daguet 
8on  serviteur  faict,  avecq  suffizante  recognoisBance 
8ur  ce  faicte,  estans  le  tout  encore  entre  les  mains 
de  la  iuBtice.  Or  pour  ce  ledit  Daguet  est  prins 
en  cauBe  qui  pretend  reduyre  en  criminelle.  Pour- 
quoy  Bupplie  luy  communiquer  les  exemples  en  Bon 
actestation  tant  ce  qui  avoit  este  faict  devant  le 
S'  lieutenant  que  devant  nous  pour  le  suyvre  en 
action  criminelle  ainsi  quil  luy  sera  expedient  par 
bons  advis  et  couBeil  et  Bur  ce  luy  pourvoir  et 
oultre  luy  oultroyer  noz  lettres  de  recommandation 
envers  leB  Sgrs.  du  ConBcil  de  LauBanne.  A  este 
arreste  que  luy  Boit  oultroye  sa  requeBte  comme 
aiuBi  est  conBonne  a  equite  et  rayson  et  Boit  ainsi 
finablement  commande  de  luy  expedier  et  pour- 
voyre.     {Eeg.  du  Conseil.  fol.  68  t?.) 

Mercredi  31. 

VUlegagnon,  JRicher  et  Chartier  donnent  des  nou- 
velles  de  Vetablissement  des  protestants  frangais  au 
Bresil.     (Ep.  2609.  2612.  2613.) 

—  Hoc  mense  prodierunt  Beeae  annotationes  in 
N.  T.    (Ep.  2608.) 

—  Dans  le  courant  du  mois  une  vingtaine 
d^affaires  disciplinaires  ont  Ue  introduUes  par  le 
Consistoire.  (Beg.  du  Conseil.  fol.  48.  64.  77.  Sian- 
ces  du  Ib.  22.  et  29  Mars.) 


AVRIL. 

—  Boc  mense   ineunte  Farellus  Porentruaci 
evangelium  praedicare  frustra  conatur.    {Ep.  2616.) 

IHmaiiche  4. 

Calvin  binit  un  mariage  a  S.  Pierre. 


Mercredi  7. 

Boset  et  ses  coUegues  a  la  dieie  de  Baden  powr 
le  renouvdlement  de  VaUiance  avec  Beme.  {Boget 
p.  72.) 

Vendredi  9. 

Le  conBistoire  dSnonce  le  cas  de  quelqu^un  qoi 
B'e8t  mcBle  des  affaires  de  la  Seigneurie.  (Beg.  du 
ConseU.  fol.  95  v.) 

—  Ce  jour  la  il  y  a  a  trois  heuree  apres  midi 
une  bapterie  et  aggresBion  avec  effusion  de  sang  par 
les  condampnes  et  fugitifz  comme  les  guidoit  le 
guez  (ibid.  fol.  97.) 

Dimanche  11. 

Calvin  baptise  un  enfant  a  S.  Pierre, 

Lundi  12. 

Une  doueaine  de  personnes  denoncSes  au  ConseH 
par  le  consistoire,  parmi  lesquelles  plusieurs  ont  fait 
querir  de  leau  a  la  fontaine,  plusieurs  femmes  ont 
ydolatre  apres  la  cene,  un  barbier  a  fait  la  coronne 
papiste  a  ung  prestre  (^Beg.  du  Conseil.  foL  99.) 

Mardi  13. 

lehan  Chappuys  ministre demande un Becours 
a  cause  de  la  cherte  du  temps:  considere  sa  neces- 
site  prudhommie  et  vieillesse  on  luy  donne  vingtz 
(abbreviaiion  iUisible)  et  une  coppe  de  fromeDt 
pour  aulmosne  et  une  rosbe.  (^Beg.  du  ConseH. 
fol.  101  V.) 

—  Consistoire.  EnquMe  contre  un  habitant  de 
Vandoeuvre  accuse  Savoir  tenu  propos  bien  Bcanda- 
leux,  a  scavoir  quil  estimoit  que  la  messe  fust 
meilleure  que  la  paroUe  quest  preschee  a  present 
disant  que  elle  estoit  controuvee  par  la  teste  de  M. 
Calvin  Viret  et  Farel  et  que  cestoit  bien  ce 
que  frere  lehan  avoit  predit  disant  quil  viendroit 
de  faulz  prophetes  qui  adnonceroient  la  parolle  a 
leur  plnisir.  LHnculpe  nie  et  rScusc  les  tenunns  comme 
repris  de  justice  et  ennemis  personnels.  Advis  que 
en  premier  la  cene  luy  soit  deffendue  puis  apres 
soit  renvoye  devant  Messieurs  pour  estre  ohasde. 
(Beg.  du  Ckmsistoire.) 

Lundi  15. 

Consistoire.  Benvoi  devant  le  Consett^  avec  0- 
fense  de  la  cene^  d^un  nomme  Jean  Bernard  de 
ChaUex  qui  faisait  mitier  de  guSrir  les  vaches  mahr 
des  au  moyen  de  la  germandree,  du  lovat,  de  Vhyso- 
pette  et  d^autres  herbes  qu'il  leur  mettaii  sur  kpoUraiL 
(Beg.  du  Consistoire.) 
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AnL  Luehet  aeeusS  Smwr  tenu  propos  soan- 
dalenx  et  de  ce  quil  ne  se  veult  regir  a  la  Traye 
doctrine  coustume  ny  religion  chrestienne  obseryee 
en  ceste  cite.  Un  temoin  dit  qui  a  entendu  que 
ledit  Luchet  estoit  anabaptiste  et  ce  de  Ba  bouche 
propre,  et  que  le  reprenant  de  ce  quil  ne  alloit  pas 
aa  sermon  il  luy  respondit  quil  se  contentoit  de  ce 
qni  estoit  eecrit  au  nouyeau  testament  lequel  il  luy 
monstra.  Un  autre  dedare  quil  a  ouy  dire  audit 
Lnchet  que  le  mot  escript  en  le  YIIP  pBauIme 
aseayoir:  Tu  las  faict  tel  que  plus  il  ne  luy  reste 
fore  que  estre  dieu,  que  le  mot:  forB  CBtre  dieu 
estoit  faulx.  Appelle  ledit  Luchet  respoDd  quil 
entend  que  cela  Bentend  de  lesuB  ChriBt.  Advise 
que  la  cene  luy  Boit  deffendue  et  quil  Boit  renvoye 
deyant  MesBieurs  (i&id.). 

Dimanche  18. 
Pascha. 

Limdi  19. 

Une  doueaine  de  cas  de  discipline  introduits  par 
k  Consistoire,  Enire  auUres:  Une  fiUe  condamnee  a 
six  jours  au  pain  et  a  Veau  pour  avoir  ete  a  la  messe; 
detix  hommes  condamnSs  a  trois  jours  pour  avoir 
hu  a  la  fontaine  d^idoldtrie;  Antoine  Lucet  est 
fantaBtique  ayant  dopinions  contre  la  religion  et  ne 
yolant  aller  au  sermon  tellement  quil  CBt  a  doubter 

quil  ne  Boit  anababtiBte (Yuydera  la  yille.) 

{Beg.  du  Conml  fol  108.) 

Hardi  20. 

ConseH  des  Deux  cents.  JoumSe  deBade.  Bap- 
port  favorcMe.  Nouvelle  negociation  a  entamer  avec 
Beme.    {Beg.  du  ConseU.  fol.  109  «.) 

Samedi  24. 

Secours  extraordinaire  aceordS  aux  ministres 
Dagnion  (Bourgoing),  Chauyet,  Saul  dit  de 
GallaB,  8. Andre,Macard,  EBnotz.  AChau- 
yet  4  coppcB  de  froment  et  2  cbcub  auz  autres  2 
coppcB  pour  ce  coup  aifin  de  Bubvenir  a  leurB  me- 
nages.    (Beg.  du  ConseU.  fcl.  113  v.) 

IHmanche  25. 

Farellus  et  Beea  Bemae  pro  WaJdensibus. 
{Ep.  2(y2i.) 

—  Calvin  marie  guatre  couples  a  8.  Pierre. 

]Iardi27. 

Paulus  IV.  inquisitionem  in  OaHia  instituU. 

Jevdl  29. 

Farellus  et  Beea  BasOeae.    (J^.  2621.) 


—  Au  mois  d*AvrU  fut  eleu  et  enyoye  Olande 
Oheyalier  pour  donner  ayde  a  M*  laques  Lan- 
gloiB  ministre  a  PoitierB.  Sur  la  fin  du  mcBme 
moiB  aprcB  avoir  cBte  examine  et  ouy  propoBcr 
M®  Anthoine  Bachelart  d*Aix  en  Proyence  et 
nouB  CBtre  enquis  BoigneuBcment  de  Ba  yie  enyoye 
aux  fidelcB  de  Lyon.  MaiB  deuz  ou  troia  moiB  apres 
oblige  de  bc  retirer  pour  maladie  et  parce  quil  es^ 
toit  trop  decouyert.  {Beg.  de  la  VSn.  Comp.  B.  fol. 
26  V.) 

—  Dans  le  courant  de  ce  mois  plus  de  vingt 
Frangais  furent  regus  habitantSf  et  treiee  autres  furent 
reQus  bourgeois.  {Seances  du  8.  9.  19.  26.)  Le  con- 
sistoire  a  renvoyS  au  ConseU  plus  de  30  cas  de  dis- 
cipline.    {SSances  du  5.  12.  19.) 

—  Dans  le  courant  de  ce  mois  U  consistoire  in- 
troduit  successivement  une  trentaine  de  cas  de  disci- 
pline^  la  plupart  sans  aucune  importance.  Plusieurs 
personnes  sont  denoncSes  pour  avoir  etS  a  la  cene  qui 
leur  Stait  dSfendue;  un  certain  lehan  Perigort 
acculpe  OBtre  anabaptiBte  est  condamnS  a  vuyder  la 
yille;  la  fille  Pernette  .  .  .  .  pour  eBtre  mal  ap- 
prinse  et  ayoir  ubo  de  parolle  a  cause  de  la  yisi- 
tation  du  8'  Dagnion.  (Beg.  du  Conseii,  sSances  des 
lundis  3,  10,  17.  24,  31.  Vol  53.  fd.  121  v.  128  v. 
139  V.  148  r.  156  r.) 


MAI. 
Dimanche  2. 

Galvinus  contra  Gribaldum  adDucem  Wir- 
temhergensem.    {Ep.  2623.) 

—  Calvin  marie  trois  coupies  a  S.  Pierre. 

Dimanche  9. 

Calvin  marie  trois  couples  a  S.  Pierre. 

Lundi  10. 

Instructions  pour  les  amibassadeurs  a  Beme: 
Baudichon  de  la  Maisonneuve,  Migerandi  et 
Boset  (fol.  130  t;.). 

—  Beea  et  Farellus  primis  mensis  huius 
diebus  Argentorati  et  Heiddbergae  commorantur,  {Ep. 
2626.) 

Vendredi  14. 

lidem  Goeppingae  confessionem  de  eoena  exhibent. 
(J^.  2628.) 

Vendredi  21. 

Boset  et  ses  coUSgues  a  Beme. 
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Dimanche  28. 

Calvin  haptise  Dibora  fiOe  de  Nable  Ant.   de 
Lautrec^  a  S.  Pierre. 

Mardi  85. 

Betour  des  awbassadeurs  de  Beme  (fcl.  149). 

Yendredi  28. 

Hdvetii  Aroviae  ddiherant  de  mittenda  legatione 
ad  Begem  pro  BoHdensibus,    CEp.  2621.) 

Dimanclie  80. 

Calvin  benit  un  mariage  a  S.  Pierre. 

JUIN. 
Mardi  L 

Combourgeoisie  de  Beme  refusSe.  (Beg.  du  Cofir 
seU.  fd.  157  t?.) 

—  Ouy  Moranges  dit  de  la  Garde  part 
pour  Enduse  pour  seryir  auz  habitants  d'alentour. 
Au  bout  de  deux  mois  il  revient  sur  le  conseil  des 
anciens  du  lieu  tant  pour  maladie  que  pour  perse- 
cution.    {Beg.  de  la  Ven.  Comp.) 

Lnndi  7. 

Calvin  marie  deux  couples  a  la  Magddeine. 

—  Instructions  pour  les  deputSs  a  envoyer  a 
Baden,  redigees  par  Calvin.    (Boget  p.  74.) 

—  Maria  regina  bdlum  Henrico  II.  indicit. 

Jendi  10. 

Consistoire.  Proces  contre  des  usuriers.  Les  in- 
culpSs  renvoyes  devant  le  conseil,  charge  Stant  donnee 
a  Calvin  de  favre  le  rapport.   (Beg.  du  Consistoire.) 

Dimanche  18. 

Calvin  benit  un  mariage  a  S.  Pierre. 

—  Hoc  fere  tempore  Farellus  frustra  tentat 
reformationem  Porentruad.    (J^.  2653.) 

Lnndi  21. 

A  este  propose  par  M.  Oalyin  que  a  oause 
que  aulcuns  se  abstiennent  de  recepvoir  la  saincto 
cene  tant  de  leur  gre  que  par  les  deffences,  contre 
lesquelz  seroit  bon  de  j  adviser  de  y  fairo  edict 
quilz  doibgent  adviser  de  venir  reconsillier  et  se 
preparer  de  recepvoir  dans  ung  an  (?)  sans  quel- 
que  payne  etc.  et  sur  ce  pouryoer  affin  de  y  mec- 
^e  en  deux  cens  et  que  la  chouse  ne  demoure 
ainsi:  A  este  arreste  quon  adyise  de  en  faire 
edictz  pour  le  mectre  en  deux  cens.  (Beg.  du  Conr 
seil.  fcl.  189.) 


—  Ant.  Vines  du  Languedoc  part  de  Chneve apres 
ezamen,  pour  Issoudun  en  Berry.  (Beg.  de  la  Vtn. 
Comp.) 

Jendi  24. 

Girard  prSsente  la  copie  d^un  livre  de  Viret: 

Des  youtz de  hystoire  des  yoeu  de  Joseph. 

(Beg.  du  ConseU.  fd.  198  v.  fol  205.) 

Dimanche  27. 

Calvin  marie  trois  couples  a  8.  Pierre. 

—  Les  dSputis  genevois  a  la  diete  de  Baden. 

Mardi  29. 

8p.  Orespin  obtient  un  privHege  pour  une 
traduction  de  Sleidan.   (Beg.  du  (yonseil.  fol.  209.) 

JUILLET. 
Jendi  1. 

M.  Calyin  propose  que  suyyant  la  charge  et 
commandement  on  advise  a  elire  ung  ministre  aa 
lieu  de  feu  M.  Sainct  Andre:  ce  quon  a  procede 
et  examine.  Ne  reste  sinon  quil  nous  playse  de 
commectre  aulcuns  des  Srs.  pour  ycelluy  ouyr  et 
preste  laudience  ainsi  quest  accoustume.  Et  qnant 
aux  aultres  pour  leglise  de  S.  Germain  lon  advi- 
sera  cy  apres  dieu  aydans.  Nomination  de  deux 
commissaires,  (Beg.  du  ConseU.  fol.  210.) 

—  Des  usures.  Item  et  en  oultre  a  propose 
quon  ayt  a  pouryoer  aux  reyeues  comme  par  oyde- 
yant  par  le  consistoyre  affin  que  cela  ne  demoure 
impugnis.  Et  mesme  daultant  que  Gerinain  fik 
qui  avoit  sur  ce  reyelle  a  este  suyyist  et  menasse 
par  aulcuns  quilz  sont  acculpe  pour  eyiter  acandalla 
Arreste  quon  pregne  information  (ibid.  fol.  210  v.). 

—  Franqois  de  Morel  dit  de  Coulonge,  minislre 
a  PariSj  commence  a  estre  trop  decouvert.  II  re- 
vient  a  Geneve  en  JuiUet  ou  U  est  nommS  pasteur. 
(Beg.  de  la  VSn.  Comp.  B.  Voir  au  12.) 

Dimanche  4. 

Calvin  marie  deux  coupUs  a  S.  Pierre. 

Lnndi  12. 

Sp.  M.  Oalvin  a  propose  au  nom  de  luy  et 
de  ses  freres  que  suyyant  nostre  commandement 
de  adviser  de  avoir  et  elire  trois  fideles  ministree 
ascavoir  ung  au  lieu  de  feu  Sp.  Sainot-Andre 
et  deu^x  autres  pour  nostre  eglise  de  8.  Germain 
nouvellement  preparee  pour  labundanoe   da  peuple 

par  la  grace  de  Dieu  en  ceste  cite et  sont 

telz  ascavoir  Bp.  M*  Francois  Morel   qui    habitoit 
a  Lausanne,  Olaude  dn  Pont  bourgeois  etMathias 
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Orand  lehan  mmistre  de  nostre  hospital:  quik 
80Dt  fideles  de  bonne  conversation  et  renommee 
quilz  ont  eBtes  ouys  par  nons  commis  de  icy  ponr 
entendre  si  seroyent  propres  etc.  et  si  nous  plaiBt 
selon  toutesfoiB  nostre  bon  adm  de  youloir  ordonne 
qne  M**  Mathias  soit  miniBtre  des  egliseB  du 
village  en  retirauB  M*  Nycolas  Oolladon  ministre 
deVandovres  en  la  ville:  tellement  ledict  Mathias 
fiist  ministre  en  nostre  eglise  de  BusBin  au  lieu  de 
M*  Baduel  et  ledict  Baduel  pour  bonneB  raisons 
en  ce  declayrees  fust  au  lieu  et  egliBCB  de  VendovreB 
et  CoUognie:  et  an  lieu  de  M*  Mathias  fust  ung 
Irosme  compagnon  bien  Bcavant  qui  a  cBte  au 
college  de  ccBte  cite  duquel  on  se  pourra  Bcrvir 
aodit  hoBpital.  Et  aussi  que  le  miniatre  de  Dral- 
liens  fuBt  trauBmuer  a  Gelligniez  et  celuy  ^e  Cellig* 
Diez  a  Chancy  et  celluy  de  Chancy  a  DrallienB 
pour  bonnes  causeB.  Bur  ce  adviBC  le  tout  layBBans 
a  nostre  bon  vouloir  mandement  et  discretion.  A 
este  arrcBte  de  ordonne  par  la  grace  de  Dieu  que 
leB  dits  touB  BUsnommeB  Boyent  et  demonrent  miniB- 
tres  de  noz  egliseB  et  lordre  et  transmuement  bub 
advise  et  mis  en  avant  Boit  faict  comme  audit  le 
ordonnons.  Suyvant  quoy  leBdits  M"  Fr.  Morel, 
Cl. du  Pont  et  Mathias  Grand  lehan  ont  preste 
le  serment  a  la  forme  des  edictz.  iHeg.  du  Conseil, 
fd.  234.) 

Jeadi  15. 

Betaur  des  ambassadeurs  de  la  joumie  de  Bade 
avec  bonnes  nauveUes.    (Beg.  du  Conseil.  foh  238  t;.) 

—  Consistoire.  M"  Nicolas  A  n  d  r  e  cordoannier 
soit  disant  estre  citoyen  de  Geneve  a  este  appelle 
daultant  quil  est  convaincu  davoir  dict  que  le  pape 
estoit  homme  de  bien.  Iceluy  a  comparu  et  dict 
que  pource  quil  scayt  que  le  pape  maintient  bonne 
iustice  et  quil  Bubvient  a  la  paovrete  il  luy  semble 
quil  soit  homme  de  bien  quant  a  ce:    quant  a  ses 

mechancetez  il  les  laisse  a  part Advise 

que  daultant  quil  se  dict  estre  citoyen  et  ne  faict 
acte  de  bon  citoyen  et  pource  quil  appartient  a 
Messieurs  de  cognoistre  leurs  citoyens  et  quil  a 
tenu  de  inauIvayB  propos  quil  soit  renvoye  a  Mes- 
sieurs  aux  fins  de  luy  faire  bonnes  admonitions  et 
de  se  ranger  comme  les  aultres  citoyens  assavoir 
quil  hante  les  predications  et  pource  quil  ne  se 
monstre  bon  chrestien  par  ses  propos  que  la  cene 
luy  Boit  deffendue  ....  {Beg.  du  Consistoire.) 

Dimanche  18. 

Calvin  marie  trois  couples  a  S.  Gervais. 

Lvndi  19. 

Galvin  et  les  autres  ministres  proposent  quil 
plaise  a  Messieurs  de  pourvoir  lea  nouveaux  minis- 


tres  de  logis  et  quil  seroit  bien  necessaire  quilz 
fuBsent  espars  par  la  ville  pour  tant  mieux  veiller 
sur  les  vices.  Aussi  pource  que  le  temple  8.  Ger- 
main  est  bien  pres  prepare  quil  plaise  a  Messieurs 
adviser  en  quel  ordre  se  debvra  prescher  par  les 
temples  scavoir  sil  seroit  pas  bon  quil  preschat  sa 
sepmaine  a  S.  Germain.  Arreste  quon  commet 
deux  Seigneurs  pour  conferer  avec  M.  Caivin  et 
senquerir  pour  pouvoir  loger  lesditz  miniatrea 
(Beg.  du  Conseil.  fol.  241.) 

—  Nic.  Barbier  contre  Robert  Estienne 
au  sujet  de  Vimpression  d'une  bible  pour  laqueXle  U 
est  en  compagnie  avec  Oporin  de  Bdle.  Le  conseU 
commet  le  S'  Chautems  avcc  le  8'  Sindique 
Defosses  et  M.  Calvin  pour  les  ouir  et  referir 
(ibid.  fol.  242). 

—  Oalvin  propose  de  nommer  Charles  Ma-» 
bue  instituteur  a  Ihospital  (i&id.). 

—  Une  douzaine  de  Frangais  et  d^Italiens  regus 
habitants. 

Jendi  22. 

Plusieurs  Frangais  re^us  bourgeois^  entre  autres 
Nicolas  Colladon,  FranQois  Morel^  et  Mattk. 
Grandjean,  gratuUement.  (JBeg.  du  ConseU.  fol. 
246  i;.) 

Vendredi  23. 

Affaire  Barbier  conire  Estienne.  II  est  fait 
a  tous  les  deux  des  remontrances  pour  vCavoir  pas 
observe  les  formes.  On  s*en  rapporte  aux  letires  de 
Bdle.    (Beg.  du  ConseU.  fol.  248.) 

Samedi  24. 

Edit  de  Compiegne.    (Ep.  2809.) 

Dimanclie  25. 

Calvin  binit  un  mariage  d  S.  Pierre. 

Lnndi  26. 

Commissaires  nommSs  pour  Vaffaire  des  logements 
des  ministres.    (Beg.  du  ConseU.  fol.  251.) 

Mardi  27. 

Robert  Es tien n e  presente  une  impression  dung 
livre  des  commentayres  sus  les  psaumes  de  David 
composeB  par  M.  Calvin  qui  luy  avoit  ballie  de 
folles  en  foUes  pour  mectre  en  impression :  donc  y 
le  nous  presente  suyvant  le  bons  advis  et  vonloir 
dndit  M.  Calvin  etc.  A  este  arreste  quon  com- 
mect  aux  Srs.  de  la  Maysonneufve  etBernard 
pour  aller  trouver  ledit  Sp.  Calvin  pour  ladvertir 
de  ce  ainsi  que  avoit  presente  ledit  livre  sans  avoir 
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oayertement  deolayre  a  qaelle  fin  et  qae  affin  qae 
les  imprimears  tiennent  ang  ordre  lung  oomme 
laaltre  etc.    {Beg.  du  CanseU.  fol.  252  v.) 

—  M.  Oalyin.  Sar  oe  qail  est  en  deliberation 
daller  dehors  a  Neufzchastel  a  este  ioy  parle  quil 
7  a  beaucoub  daffaires  pour  losquelz  il  debvroit  de- 
morer.  Parquoy  arreste  que  les  dessus  ditz  Sieurs  luy 
remonstrent  oela  et  le  prient  de  demorer:  autre- 
ment  quil  soit  a  Bon  ohoix  {ibid,  fol.  253). 

Jeadi  29. 

Robert  Estienne.  Sur  oe  quon  avoit  donne 
oharge  de  parler  a  M.  Oalvin  toohant  le  livre  des 
oommentaires  du  Saultier  que  ledit  Robert  a  im- 
prime  sans  lioenoe:  estant  ouye  la  relation  arreste 
que  doresnavant  on  advertisae  le  dit  Uobert  de 
imprimer  non  sans  lioenoe  pour  observer  lordre  et 
quon  faoe  appeller  les  imprimeurs  pour  leur  re- 
monstrer  aussi  oela.     {Beg.  du  ConseU.  fol.  255  t;.) 


AOUT. 

Dimanche  L 

Galvin  hinit  un  mariage  d  8.  Pierre. 

—  Ce  mime  jour  <m  commence  d  prScher  et  d 
administrer  les  sacrements  au  temple  de  S.  Germain. 
Le  nom  de  Calvin  n^est  mentionne  dam  aucun  ade 
ceUbrS  dans  ce  temple. 

Mardi  3. 

Le  minietre  Bernard  reclame  du  bois  de  la 
Seigneurie,  se  plaint  de  ce  gu^U  n'y  a  pas  de  cloches 
dans  quelques  villages,  de  sorte  qu^U  fauHt  quHl  aiUe 
de  porte  en  porte  pour  assembler  les  gens  et  que  les 
gens  de  la  Seigneurie  ne  vont  pas  au  sermon.  (Eeg. 
du  ConseU.  fol.  259  v.) 

Vendredi  6. 

Oonseil  des  200.  A  este  appelle  M.  Oalvin 
lequel  a  fait  ioy  une  grande  exhortation  de  recog- 
noistre  lenrs  fautes  par  leBqnelles  nous  avons  pro- 
voque  lire  de  Dieu  sus  nous  et  nous  humilier  des- 
soubz  luy  recourans  a  sa  mercy  et  voyans  laffiio- 
tion  que  nous  fiEioions  a  lezemple  de  David  se  sen- 
tant  oppresse  des  iniures  de  Semel  de  laggression 
doAbsalon  son  filz:  la  ou  il  baissoit  la  teste  atten- 
dantle  secours  deDieu:  ainsin  que  nous  ne  nous  es- 
oarmoohions  point  mais  que  nous  soyons  sobres 
disoretz  et  prudens  invoquans  le  nom  de  Dieu 
voyre   publiquement    quoy   qne   sen   moquent   noz 

adversaires {Reg.  du  ConseU.  fol  268  f;.) 

Affaire  de  la  nouveUe  ambassade. 


—  M.  Oalvin  oompta  anz  freres  aasembles  de 
la  ville  et  de  la  oampagne  oomment  MM.  de  Berne 
avoyent  oondamne  noz  Sgrs.  et  toute  la  ville  de 
Oeneve  a  faire  reparation  a  Amy  Perrin  et  ses 
oomplioes  et  a  tous  despena  dommages  et  ioterest 
et  quau  bout  de  diz  iours  la  sentenoe  seroit  exe- 
outee  dont  il  estoic  tout  olair  que  les  personnes  et 
les  biens  de  tous  bourgeois  qui  sortyroient  sur  les 
terres  de  Berne  ou  qui  y  possederoient  qaelquechose 
seroyent  en  proie.  Pourtant  fut  advise  que  poar 
prevonir  un  tel  danger  les  presohenrs  de  ia  ville 
ezhorteroient  le  peuple  le  dimanche  ensuivant  a 
shumilier  et  attendre  patiemment  le  seoours  de 
Dieu.  Oe  qui  fiit  faiot  et  singulierement  par  M. 
Galvin  dont  toutle  peuple demoura  fort  paisibleet 
pour  oes(e  oause  Dieu  en  eut  pitie  et  la  sentence 
fut  su&pendue  oest  a  dire  oomme  il  semblo  honnes- 
tement  retraotee.  {Beg.  de  la  Ven.  Comp.  B.  fol 
28  V.) 

Dlmanche  8. 

Calvin  marie  trois  couples  d  S.  Pierre. 

Lnndi  9. 

Calvin  introduU  au  ConseU  plusieurs  foicts  de 
reneufves  {exactim  et  usure).  Le  mSme  dinonce  lee 
superstitionB  et  dissolntions  des  mestiers  quand 
quelquun  y  passe  maistre.  {Beg.  du  ConseU.  fd. 
265  V.) 

M  ardi  10. 

BataiUe  de  S.  Quentin. 

Jendi  12. 

Consistoire.  Anthoine  Berthollet  damestique 
est  accusS  d^avoir  dU,  en  reoitant  un  presche  de  M. 
Oalvin,  que  il  ne  lappeloit  point  M.  Oalvin  ains 
Oalvin:  item  que  ses  sermons  estoient  plustost  en 
ruine  quen  edification  paroe  quil  ne  faisoit  qne 
parler  du  dyable.  Vaccusi  nie.  Affaire  remise. 
{Beg.  du  Consistoire.) 

Vendredi  13. 

Nic.  Petit  ministre  de  Chancy  transferi  dDralr 
liens  demande  une  indemniti  pour  ce  qtiU  a  faU  pour 
Vamelioration  de  son  haJbitation  d  Chancy.  On  lui 
accorde  six  ecus.    {Beg.  du  ConseU.  fot  284  v.) 


Dimanche  15. 

Calvin  marie  trois  coupies  d  S. 


Lnndi  16. 

Dipa/rt  de  Bes  Oallars  pour  Paris.  An  com- 
menoement  daoust  est  arrive  ioy  nn  dea  principaux 
anoiens  de  leglise  de  Paris  envoye  ezpres  avec 
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lettres  de  creance  ponr  ramener  ayec  soy  un  dea 
zninistrea  de  Oeneye.  Apres  deliberation  le  frere 
M.  de  Sanles  est  parti  de  son  bon  gre  pour  sen 
aller  a  Paris  afin  de  confermer  les  freres  qai  sont 
la.    {Beg.  de  la  Ven.  Comp.) 

—  Hoc  fere  tempare  morUur  Celsus  Marti- 
nenguSj  minister  ecdesiae  Italicae  Oenevensis.  {Ep, 
2690.) 

—  Le  marquis  (de  Vico)  au  nom  de  la  nation 
jtallienne  demande  lusage  de  la  maison  place  8. 
Pierre  poar  le  moderne  ministre  (Je  precedent  vient 
de  mourir).    (Beg.  du  Conseil.  fol,  285.) 

Mercredi  18. 

Genevenscs  negotium  smm  propter  exsuUs  contra 
Bemenses  coram  horum  senatu  persequuntur.  {Ep. 
2683  seq.) 

—  Ultima  Besponsio  Calvini  cowtra  West- 
phalum  absduta  est.    (Ep.  2685.) 

Jeudi  19. 

Calvin  n*assiste  pas  a  la  sSance  du  Consistoire. 
(Beg.  du  Consistoire.) 

—  Sentence  de  Berne  didarant  NeuchcUd  devolu 
a  Leonor  SOrUans. 

Dimaiiche  22. 

Calvin  benit  un  mariage  a  8.  Pierre. 

Landi  23. 

Barbier  demande  un  privUege  pour  un  livre  de 
Luther  des  conoiles  et  de  la  yraye  eglise  traduit 
par  Dagnion.  (Beg.  du  Conseil.  fol.  300  v.) 

Yendredi  27. 

Les  Baliens  desirent  avoir  Pierre  Martyr  de 
Zurich,  et  supplient  la  Seigneurie  dOorire  a  ce  sujdt. 
(Beg.  du  ConseU.  fol  309  v.) 

Samedi  28. 

Melanchthon  Wormadam  appdlit  ad  cdloquium. 
(Ep.  2677.) 

Landi  30. 

Nouvdle  d6putation  envoyie  a  Beme. 

Mardi  31. 

Cansistoire.   Les nommSs  Andry  et  Bron  mandis 

pour  ripmdre  de  propos  tenus  au  stijet  d^un  sermon 

de  Calvin.     Cdui-d  aurait  dit:  que  iamais  il  n'y 

eut  plus  grand  brigandage  en  lieux  du  monde  que 

Calvim  opera.    V6L  XXL 


quand  oeux  la  (Ami  Perrin  et  consorts)  estoient 
en  la  yiile.  Bron  aurait  dU  que  sil  ayoit  ainsi 
parle  ce  nestoit  point  selon  Dieu  ny  selon  soa 
tezte.  Les  accuses  nient  avec  hauteur,  sont  renvoyes 
devant  Messieurs  avec  difense  de  la  cene.  (Beg.  du 
Consistoire.) 

—  Dans  le  courant  du  mois  une  vingtaine  d!af- 
faires  disciplinaires  sont  introduUes  par  le  consistoire, 
entre  autres  lehanne  Levet  femme  de  limprimeur 
lehan  Oirard  comme  paillarde  ayec  un  correcteur 
seryiteur  en  limprimerie.  Prison.  (Beg.  du  ConseU. 
fol.  258  t?.  265  V.  284  v.  285.  300  v.) 


SEPTEMBRE. 
Samedi  4. 

Affaire  de  la  rue  S.  Jacques  a  Paris.  (Ep. 
2700.) 

Londi  6. 

Humbert  Reyilliod  renyoye  par   le  Oonsis- 

toire  pour  ayoir  maugree  Dieu  a  Baconnex 

Pierre  Brun  pour  avoir  mesdit  des  sermons  de  M. 
Calvin  et  avoir  dit  quil nayoit suiyy  son  texte... 
(Beg.  du  ConseU.  fd.  318.) 

—  Le  6  de  Septembre  M.  Oalyin  declare 
aux  freres  que  des  Oentilzhommes  de  Biarre  de* 
mandoyent  un  ministre.  Item  quil  en  falloit  eslire 
quatre  aultres  pour  Lyon  pour  Piedmont  pour  Aix 
et  pour  Bourdeau.  Dont  pour  Biarre  fut  esleu 
M*  Francois  le  Oay  et  partist.  Pour  Piedmont 
M®  Pasquier  Bacnot  partit  le  15.  Pour  Aix  en 
Proyence  M*  Olaude  Boissier  de  Tonsin  en  Dau* 
phine  partit  le  22  Sept.  M^  le  Oay  partit  le  14 
Octobre.    (Beg.  de  la  Ven.  Comp.  B.  fdl.  28  v.) 

—  Calvin  hSnit  un  mariage  et  baptise  un  en- 
fant  a  la  Magdeleine. 

Jendi  9. 

Le  ministre  Oop  demande  la  permission  de 
faire  imprimer  ses  sermons.  (Beg.  du  Conseil.  fd. 
322  t7.) 

—  Les  dipuUs  de  Geneve  a  la  diete  de  Baden 
demandent  a  etre  admis  a  la  Ugue  des  Cantons. 
{Baget  p.  79.) 

Samedi  11. 

CdUoquium  Wormaciense  indpit.  (Ep.  2686. 272 ].> 

Dimanche  12. 

Calvin  hinii  u/n  mariage  a  8.  Pierre. 

43 


675 


ANNALES  1557. 


676 


Mardi  14  et  seqq. 

Gribaldus  Bemae  e  vincuiis  eaiisain  dicit  et 
retractatis  erroribus  dimiUitur.    {Ep.  2711.  2717.) 

—  Eodem  die  Viretus  Berme  suam  causam 
agit  contra  caiumniatares,    {Ep.  2713.) 

Jendi  16. 

Retaur  des  ambassadeurs.  ^Beg.  du  Conseil.  fol. 
333.) 

Limdi  20. 

Budaeus,  Beea  et  Farellus  nava  legatione  in 
Oermaniam  suscepta  causam  Parisiensium  acturi 
Bema  Turicum  proficiscuntur.    (Ep.  2718.) 

Mardi  21. 

Le  conseU  arreste  quon  commet  les  Seigneurs 
de  la  chambre  des  comptes  pour  adviser  auz  usures 
etc.  et  cocher  lesdictz  edictz  appellant  des  advocatz 
et  scavaDS  aussi  des  ministrea  et  praticiens  comme 
lour  semblera  pour  bien  discuter  la  matiere  pour 
faire  quelque  chose  de  bon.  (Beg.  du  Conseil.  fol. 
338  V.) 

Lundi  27. 

M.  Calvin  propose  quil  j  a  encores  trois 
ministres  a  prouveoir  de  logis  disant  que  en  le- 
veschee  il  ny  a  pas  logis  propre  pour  faire  estude 
requerant  leur  proveoir.  Et  aussi  a  proposo  que 
cy  devant  on  na  pas  faict  difficulte  de  poyer  et 
avancor  ce  que  les  ministres  avoient  servy  avant  le 
quartems:  parquoy  requiert  aussi  y  proveoir  pour 
ceux  qui  sont  nouvellement  eslenz.  Arreste  (con- 
formement  a  la  susdite  demande)  et  pour  les  logis 
faire  diligence.    {Beg,  du  ConseU.  fd.  343.) 

—  Auto-da-fS  a  Paris.    (Ep.  2733.  2809.) 

—  Ad  hunc  mensem  vergentem  referenda  videtur 
Confessio  ecdesiae  Parisiensis  Begi  Galliae  tradita. 
(Tom.  IX.  p.  715.  Ep.  2761.) 

—  Dans  le  eourant  du  mois  six  affaires  de  dis- 
cipline  introduites  par  le  Consistoire,  dont  une  pour  la 
fontaine.    {Beg.  du  Conseil.  fd.  328.  343.) 


OCTOBRE. 
Yendredi  1. 

Wormatiae  Lutherani  stridioris  formulae  decla- 
rant  sacramentarios  damnandos  esse  anteguam  coUo' 
quium  ipsi  ineant.    {Ep.  2735.) 

i  2. 
Auto^a-fe  a  Paris.    {Ep.  2743.  2809.) 


Lnndi  4. 

Affaires  disdplinaires  du  Consistoire.  Entre  aur 
tres:  Macquet  du  lussel,  ponr  avoir  dit  sangdieu 
et  ventredieu.  Ne  veut  pas  confesser  d  est  mis  en 
prison.  Le  lendemain  U  confesse  d  est  condamni  a 
faire  reparation  en  baisant  la  terre  avec  grandes 
remonstrances.    {Beg.  du  Conseil.  fd.  349.) 

—  Beea  Wormatiam  venit.    {Ep.  2762.) 

Mardi  5. 

Le  duc  de  Guise  lieutenant  general  du  royaume. 

Jeudi  7. 

DeM.  Galvin.  Sur  ce  quil  est  parle  de  faire 
quelque  recognoissance  honeste  de  tant  de  services 
quil  fait  a  la  Seigneurie  ce  qui  ne  se  peult  faire 
bonnement:  parquoy  arreste  que  on  luy  donne  une 
bonne  robbe  pour  cest  hyver.  {Beg.  du  Cofiseil. 
fol.  352  t;.) 

—  Thomas  Huilier  regent  aux  escolles  de- 
mande  une  aulmosne.  Arreste  quon  luy  doDoe  4 
coppes  de  froment  pour  ce  coup  et  que  les  sindi- 
ques  visitent  le  college  {ibid.  fd.  353). 

—  Dung  enfaut  bastard  a  lussiez  qui  apartient 
a  lun  do  la  papaulte  lequel  on  veut  baptiser  a  lus- 
siez  et  puys  le  porter  en  la  papaulte :  ce  que  reffuse 
le  ministre  dudit  lussiez :  de  quoy  estant  adyise  en 
consistoire  arreste  quon  commande  au  chastelain 
de  faire  vuyder  la  mere  et  lenfismt.  {Beg.  du  Con- 
seil.  fol.  353  t;.) 

—  Legati  Hdvdiorum  Wormcdiae  eonfessionem 
ihedogis  Lutheranis  tradunt.    {Ep.  2786.) 

Dimanche  10. 

Legati  Helvdiorum  LtUdiam  proficiscuntur  pro 
piis  vinctis  intercessuri.    {Ep.  2730.) 

Lundi  11. 

Mesures  de  pr6caution  prises  contre  les  dangers 
du  dehors.    {Bogd  p.  83.) 

Jeudi  14. 

50  Anghis,  25  Baliens,  200  FranQais,  4  Es- 
pagnds  pretent  serment  comme  habitants.  {Beg.  du 
ConseU.  fol.  358  v.) 

—  Lettre  des  Chrestiens  de  leglise  de  Pologne. 
IIz  advertissent  comme  Lismanin  est  poscript 
dont  ilz  sont  marrys  se  reoommandaDB  aux  freres 
de  oeste  eglise.  Arreste  quon  les  communique  a 
M.  Calvin  {ibid.  fol  859). 
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—  Des  allemans  qui  sont  en  ceste  cite  qui  ont 
mesprise  le  commandement  de  ia  Beignenrie  sans 
yenir  rendre  obeissance  et  prester  Berment:  arreste 
qaon  exeoute  les  criea  sus  eulx  et  que  expressement 
on  parle  a  Claude  de  la  Pale  oitoien  de  ceste  cite 
quil  Bujve  les  sermons  (ibid.). 

—  Consistoire.  Jaques  Pichard  accusS  d^avoir 
fait.,  dimanche  a  8.  Gervais,  au  sermon ,  grand  bruU 
avec  son  siege  tel  que  tout  le  temple  en  redondoit 
et  Yoyant  que  le  sermon  oontinuoit  il  8en  alla  hoa- 
chant  la  teste  ayant  que  ouyr  un  mot  de  priere,  et 
aussi  auparavant  il  avoit  oultrage  un  certain  por- 
Bonnage  (en  Vappdant  baboin)  parce  quil  avoit 
este  reveille  dormant  au  Bormon.  Benvoi  devant 
Messieurs  et  dSfense  de  la  cene  jusqyia  Noel  quil 
debyra  aller  trouyer  M®  Dupont  ministre  pour  se 
purger  de  la  paoyre  intention  quil  a  de  son  salut 
et  apprendre  la  yraie.     iBeg,  du  Gonsistoire.) 

Vendredi  15. 

Andr6  le  Court  ministre  de  Chancy  (naguere 
a  Geligny)  demande  des  secours  pour  le  deplacement 
a  cause  de  la  grande  chierto.  Accorde  25  flor.  pour 
ce  coup.    {Beg.  du  (JonseU.  fcl,  360.) 

Dimanche  17. 

Calvin  benU  un  mariage  a  S,  Pierre. 

Londi  18. 

DoB  Allemans.  Icy  est  parle  de  ce  que  hier 
ilz  furent  a  lesbat  et  peodant  quon  sonnoit  la  re- 
traite  ilz  yindrent  a  cheyal  et  le  portier  leur  baissa 
le  pont  et  ouyrit  la  porte  quest  de  fort  maulyaise 
consequence.  Dayantage  que  lesdits  AUemans  no- 
beissent  point  aux  cries  et  ne  yiennent  faire  le 
Berment  et  si  ne  yuydent  la  yille  et  si  ne  froquen- 
tent  les  sermons.  Parquoy  arreste  que  le  Sr.  pro- 
cureur  general  les  face  remettre  icy  devant  Mes- 
sieurs  pour  proceder  contre  eulx  a  la  forme  de  la 
crie.    (Beg.  du  ConseU.  fd.  363.) 

Mardi  19. 

Les  AUmhands  comparaissent  devant  le  conseU; 
sq^  noms  pour  la  piupart  Ulisibles.  On  requiert 
contre  eulx  forte  amende  et  fermeture  des  bouti- 
quea  (pendant  le  sermon?)  ilz  Bexcusent  comme 
nayant  pas  est-e  adyertis  et  promettent  obeissance. 
(Beg.  du  ConseU.  fol.  365.) 

Vendredi  22. 

Calvin  presente  eomme  minisire  elu  par  ks  Bor 
liens  Lactantio  Bagnoni,  Aussi  a  parle  le  ditSp. 
Cslyin  de  lenfant  trouye  mort  au  chasteau  de 
luBsy  pour  y  Buyyre  a  iuBtice.  (Beg.  du  ConseU. 
fd.  367  V.) 


Samedi  28. 

Lettres  de  Beme  qui  aplanissent  les  difficuUes 
relativement  a  la  combourgeoisie.  (Beg.  du  ConseU. 
fol.  369.) 

—  Plusieurs  personnes  brtUees  a  Paris.  (Ep. 
2809.) 

Dimanche  24. 

Epistola  encydica  ministrorum  Grenevensium  ad 
Pdonos.    (Ep.  2745.) 

—  Calvin  b6nU  un  mariage  a  8.  Pierre. 

Londi  25. 

HuU  affaires  disciplinaires,  entre  autres: 
laques  Simon  dit  le  piquard  renyoye  des  le 
consistoire  pour  ce  que  au  sermon  de  M®  Enoc  il 
faisoit  du  bruit  en  faisant  chocquer  son  siege  telle- 
ment  que  le  temple  en  resonnoit:  depuys  sen  sor- 
tit  ayant  les  prieres:  dayantage  dit  babuin  a  ung 
qui  lesyella  au  sermon:  aussi  que  au  consistoire 
il  dit  quil  yroit  yoluntiers  au  sermon  si  on  pre- 
Bohoit  la  parolle  deDieu  et  disoit  queM^  Remond 
le  piquoit  Estant  ouy  disant  quil  se  leya  pour  oe 
quil  ayoit  mal  en  une  chambe  et  sortit  pour  la  ne- 
cessite  quil  ayoit  despancher  deau  et  ne  dit  pas 
baboin.  Arreste  quil  soit  mys  en  prison  et  quil 
responde.  (Beg.  du  ConseU,  fol.  370  v.  Voir  la 
suUe  au  fol  373  t;.) 

—  Michel  du  Bois  est  priye  de  la  bourgeoisie 
pour  estre  alle  a  Lyon  ou  il  sest  marie  et  pollue 
en  lidolatrie.  II  faU  repentance,  reste  habUant,  mais 
est  mis  pour  trois  jours  au  pain  et  d  Veau  (ibid.). 

Mardi  26. 

Instructions  pour  les  ambassadeurs  a  Berne, 
Boset,  Migerandi  et  Chevdlier.  (Beg.  du  Conseil.  foL 
372  V.) 

Jendi  28. 

Sp.  lehan  Fabri  iadis  ministre  proposo  que 
plusieurs  gentilzhommes  de  Piedmont  lont  appelle 
pour  estre  preBcheur,  quil  a  communique  cela  anx 
ministres  de  la  yille  et  mesmes  a  M.  Calyin: 
pourquoy  supplie  luy  donner  adyis  conBeil  et  con- 
sentement  sans  quoy  ne  a  yonlu  aller.  Arreste 
quon  luy  oultroye  pour  ce  effaiot.  (Beg.  du  Conseil. 
fd.  372  V.) 


NOYEMBKE. 
Lnndi  L 

Plainte    oontre    le    ministre  Grand  lehan: 
quon  ladmoneste  de  fere  Bon  debyoir  de  habiter 
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avec  sa  femme.  (Beg.  du  ConseU.  foL  383  v.  camp. 
389.)  Le  vendredi  5  le  Cansistoire  donne  son  avis. 
On  n^apprend  pas  d^autres  details. 

Jeadi  4. 

Un  certain  nombre  de  Frangais  regus  bourgeois 
iBeg.  du  Conseil.  fol.  386  v.) 

Dimanche  7. 

Calvin  marie  deux  couples  et  baptise  un  enfant 
a  S.  Pierre. 

Lnndi  8. 

Betour  des  amhassadeurs  de  Beme.  Bosei  y 
reste.  Frqjet  de  reponse.  (Beg.  du  Conseil.  fol. 
391  t?.) 

Mardi  9. 

Lettres  de  Viret  a  nouB  envoyees  narrans  de 
ses  afflictions:  et  d'icelle  eetant  faicte  lecture  a 
este  arreste  que  pour  secourir  a  ses  necesBitez  luy 
8oit  donne  par  nostre  tresaurier  allant  a  Berne  pas- 
sant  par  Lausanne  vingt  cinqtz  obcub  dor  pour  ung 
coupt     iBeg.  du  Conseil.  fd.  395  v.) 

—  Seance  du  grand  Conseil.  Nouvelles  instruc- 
tions  pour  Beme  (tbid.). 


Jeudi  11. 

Edit  sur  les  usureSy  adopte  par  le  Conseil. 
du  CotiseU.  fol.  398  v.) 


CBeg. 


Yendredl  12. 

—  Vidit  sur  les  usures  passi  en  JDeux-CenJts. 

—  ildit  et  ordonnance  passSe  en  grand  Conseil 
iouchant  ceux  qui  miprisent  de  recevoir  la  Cene. 
iBeg,  du  Conseil.  fol.  399.) 

Lnndi  16. 

Calvin,  au  nom  du  Consisioire,  presenie  au 
Conseil  deux  cas  de  disciplinef  dont  Fun:  Pierre 
Ghevallier  et  sa  femme  doivent  purger  la  ville 
pour  les  cauBCS  narrees  et  conienues  en  leBcript  du 
oonsistoire.  (Beg.  du  Conseih  fol.  405  t;.)  Dans  le 
eourant  du  mois  U  y  a  eu  un  certain  nombre  de  caSf 
voyee  iouies  ks  seances  des  lundis^  fd.  381  v.  394. 
418  v.  430  V.) 

Dimanche  21. 

Praeliminaria  foederis  renovati  Bemae  cum  Gene- 
vensibus  sancita.  (^Ep.  2763.) 

—  Calvin  marie  deux  couples  a  S.  Pierre. 


Lnndi  22. 

Des  enfans  de  feu  M.  Abel  Popin  ministre 
a  este  mis  en  avant  quilz  sont  deias  grans  allang 
vacabondans.  Arreste  quon  remecte  ce  a  la  cbarge 
de  M.  le  Sindicque  Ghicquand  et  aux  procureurs 
de  Ihospital  de  j  pourvoir.  (Beg.  du  (JonseU.  fol 
421  V.) 

Vendredi  26. 

Beiour  des  Amiassadeurs  de  Beme:  eowbour" 
geoisie  conclue.  Bosei  envoyS  a  Bade  pour  remer' 
cier  les  Seigneurs  des  Ligues.  Instruciions.  (Beg.  du 
(Jonseil.  fol.  427  v.) 

Dimanche  28. 

(kmseil  geniral. 

—  Calvin  benU  un  mariage  a  S.  Pierre. 

Lnndi  29. 

Galvin  avec  deux  membres  du  Consisioire  se 
plaint  qxiCon  aU  relache  desgens  emprisonnes  pour  paU- 
lardise  etc.  Item  ont  supplie  de  remedier  et  mectre 
ordre  de  ce  qnon  est  contempteur  de  nous  cries  de 
aller  auz  sermons  a  la  forme  de  nousdites  cries 
daultant  les  mecredy  ne  se  trouvent  pas  grans 
gens  mesmes  a  S.  Gervais  et  quil  seroit  bon  que 
le  S'  lieutenant  ou  aulcuns  de  ses  assistans  les 
mene  en  apres  disne  se  tranfiportent  par  les  bou- 
tiques  pour  scavoir  la  ou  ils  seront  estes  au  sermon 
et  ceulx  quilz  trouveront  ne  avoir  eBte  quilz  soyent 
chastiez  a  la  forme  des  dites  cries  etc. 

DEGEMBRE. 
Mercredi  1. 

Prindpes  Germani  scribunt  ad  Begem  GcMiae 
pro  proiestantibus.  (Ep.  2769.) 

Vendredi  8. 

M'  Goupt  ministre  a  presente  le  livre  de 
EcclesiaBte  aultrement  dict  le  prescheur  bien  relie 
pour  remectre  en  la  librerie  douquel  luy  avoit  este 
donne  licence  de  imprimer.  A  este  arreste  quon 
laccepte  mais  quon  donne  charge  au  S'  Sindique 
Ghicquand  de  luy  remonstrer  quil  en  doibt  don- 
ner  ou  fore  donoer  par  limprimeur  a  ung  cbascun 
de8  Seigneurs  ung  livre  en  papier  suyvant  lusage. 
{Beg.  du  ConseU.  fol.  444.) 

—  (Jovenani  d^£cosse  pour  le  libre  exerdce  de 
la  religion  reformie. 

Dlmanche  5. 

Calvin  bSnU  le  mariage  de  Frangois  de  Chas^ 
teauneuf  avec  Frangoise  fUle  de  Pierre  Migerandi, 
a  S.  Pierre. 
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Lnndi  6. 

Neuf  causes  disciplinaires  introduites  par  le  con- 
sistoire,  Entre  autres:  Antoine  Ballard  et  sa 
soeur  sont  allez  a  rhospital  prier  pour  lee  trespas- 
sez.  {Beg.  du  Canseil.  fol.  445.)  Voyejs  aussi  les 
Imdis  suivants  om  les  ccts  sont  assez  ncmbreux. 

Mardi  7. 

Arrete  sur  les  livres  imprimSs  a  Geneve.  Un 
exemplaire  relie  sera  remis  a  la  Biblioiheque ,  et  de 
ceux  pour  lesquels  on  aura  dbtenu  privUege,  en  outre 
un  en  hlanc  non  relie  a  chaque  Syndic  et  conseiller. 
{Reg.  du  Conseil  fol.  450.) 

Lnndi  13. 

Jean  Frangois  Bemard  est  adjoint  a  Michel 
Boset  comme  Secretaire  du  Conseil. 

Dimanche  19. 

Calvin  benit  a  8.  Pierre  le  mariage  de  Jean 
des  Fosses  avec  Dina  fille  de  Nicolas  le  Fer  et 
un  autre  cauple. 

Lnndi  20. 

Galvin  fait  ezcnse  qne  les  ministres  ne  peu- 
vent  pas  faire  plus  de  sermons  comme  on  lavoit 
demande.    {Beg.  du  Conseil.   Vci.  54.  fol.  15.) 

—  Franc  et  Boset  reviennent  de  Beme.  La 
ConAourgeoisie  est  acceptie.  Alliance  avec  les  cantons 
(ibid.  fol.  16  t?.). 

Lnndi  27. 

Bapport  du  Consistoire  contre  trois  individus 
ponr  avoir  este  a  la  guerro  sans  lioence;  contre 
cinq  autres:  combien  quils  soyent  vieux  totesfoys 
ne  scavent  rendre  compte  de  leur  foy  ny  on  con- 
siste  leur  salnt:  tellement  que  pour  leur  rudesse  la 
cene  leur  est  deffendue.  Arreste  qne  on  leur  baille 
nng  maistre  a  leurs  despens  et  que  le  consistoire 
en  choisiBse  ung.  Un  autre  venn  icy  soubz  lombre 
do  levangile  et  totesfoys  il  nen  tient  compte  et  nen 
tient  rien,  Videra  la  viUe^  etc,  {Beg,  du  Conseil. 
fci.  23.) 

—  Badius  demande  un  privUege  pour  VHar- 
monie  des  Jl^ngiles  iibid.  fci.  25). 

Mardi  28. 

M.  Calvin  a  propose  que  on  ha  a  louer  le 
Beigneur  du  frnict  qui  est  iournellement  en  leglise 
au  lieu  de  Parys  et  de  la  constance  non  obstant 
les  persecutions  qui  est  aux  iBdeles:  et  parce  quilz 
ont  besoing  do  consolation  et  destre  entretenuz 
en  la  doctrine  de  ionr  a  iour  Iny  aveo  ses  freres 


ministres  ont  advise  de  ne  les  delaisser  tellement 
que  chacun  dyceux  se  trouve  en  bon  vouloir:  par- 
quoy  il  prend  conge  de  Messieurs  pour  eulx  de 
pouvoir  envoyer  selon  quilz  verront  ostre  expedient 
et  quant  il  sera  necessaire:  supliant  leur  accorder 
ceste  reqneste  sans  plus  oultre  enquerir  dautant 
que  ces  choses  estant  bien  secretes  il  ne  laisse  pas 
dy  avoir  beaucoub  de  dangiers  avec  ce  quil  nest 
pas  bon  quil  se  parle  que  la  Sgrie  laye  faict.  Ar- 
reste  quon  leur  accorde  Icur  requeste  et  intention 
priant  lo  Seigneur  quil  la  yeuille  benir.  (Beg.  du 
ConseU.  fol.  25.) 

—  Le  secritaire  Boset  rapporte  que  le  Cantique 
rScemment  prSsente  a  la  Sgrie  sur  Valliance  de  Geneve 
et  de  Beme  a  este  communiquo  a  M.  Calvin  qui 
Ic  trouve  bon  beau  et  elcj^ant  en  poesie  sens  sub- 
stance  et  entendement.  Permis  d^imprimer  (ibid.). 
Un  prSambuie  d  ce  caniique,  composS  par  Badius,  et 

presotte  le  30  est  communique  auS'  Calvin  (ibid.). 

Mercredi  29. 

Les  Beux  -  Cents  acceptent  la  combourgeoisie. 
(Beg.  du  ConseU.  fol  27  i?.) 

Jendi  30. 

Godofredus  Varaglius  Taurini  exustus.  (Ep. 
2733.  2821.) 

—  Roc  anno  prodierunt: 
Institutio  gdHice  s.  h  4. 
Fadem  italice. 

Comm.  in  Psaimos.    Gen.  Stqpih.  fd. 
Comm.  in  Hoseam  lat.  et  gaU.  ap.  Badium. 
Comm.  in  Epp.  Pauiinas  ap.  Crispinum  fol. 

et  gdUice  in  omnes  epp.  ap.  Badium.  fci. 
Sermons  sur  les  dix  Commandements,    Gen. 

Badius  4. 
UUima  admonitio  ad  Westphcdum.  8. 
Adversus  nebutonis  calumnias.  8. 


1558. 

JANVIER. 
Samedi  premier. 

Nostre  frere  M®  lehan  M acar  partit  pourParis 
ou  il  avoit  este  eslu  par  leglise  de  Geneve  au  lieu 
de  des  Oallars.  Le  mesme  iour  partit  pour 
DieppeM.  Beguran.  Un  autre pour Rouan.  (Beg. 
de  la  Ven.  Comp.  B.  fci.  32.)    Ep.  2785. 

Dimanche  2. 

ConseH  gSnSrat.    (Beg.  du  ConseU.  fol.  31.) 

—  Calvin  benit  un  mariage  a  S.  Pierre. 
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Lundi  3. 

loy  sont  Yonuz  les  8"  Galvin  et  Matel- 
lin  lesquelz  ont  propose  que  oy  devant  sont  allez 
plusieurs  a  la  guorre  lesquelz  a  leur  retour  ne  sont 
point  chastiez  et  la  aprennent  a  blasphomer  dieu: 
mesmes  a  ceste  derniere  guerre  ou  les  ungs  serris- 
soient  le  pape  les  aultres  lemperenr  quest  chose 
fort  malseante:  parquoy  ilz  ont  charge  de  le  re- 
monstrer  iov  affin  quil  plaiso  a  Messieurs  dy  pro- 
veoir  pour  ladvenir  tellement  que  oela  ne  soit  plus 
Bouffert  mais  quilz  soient  chastiez. 

Aussi  ont  propose  duog  maistre  lehan  Duc 
marechal  qui  saigne  les  chevaux  le  iour  de  8.  Es- 
tienne  par  superstition  nonobstant  les  deffences  a 
eulz  faites. 

Arreste  que  les  cries  et  deffeuces  de  naller  au 
service  des  princes  estranges  soient  faites  comme 
de  costume  et  doresnavant  bien  observees  et  que 
ledict  marechal  soit  chastie,  iJReg.  du  Conseil.  Vci. 
54.  fd.  31  17.) 


—  M.  Oalvin  et  M.  Jaques  Bernard  pour 
les  aultres  ministres  lesquelz  ont  icy  propose  que 
les  ministres  tant  de  la  ville  que  du  village  estans 
cODgreges  et  ayans  conferuz  ensemble  ont  advise 
de  proposer  a  Messieurs  la  pauvrete  qui  est  aux 
ministres  de  la  parole  de  Dieu  a  oause  des  petis 
gages  et  prier  ioeux  augmenter  et  accroistre  affin 
quilz  puisseut  vivre  honnestement  et  que  les  biens 
qui  autrefoys  ont  este  (mot  iUis^ible)  par  les  prestres 
et  loups  ravissans  soient  maintonant  appliquez  a 
bons  usages:  considore  quil  nous  fait  tant  de  bien 
quo  de  donner  gens  qui  administrent  fidolement  la 
paroUe  de  Diou.  Car  maintenant  toutes  chosos 
sont  beaucoub  plus  enohories  quelles  nestoient  du 
passo  tellement  quon  veoit  a  loeuil  la  pauvrete  qui 
y  est:  mesmes  quant  ung  des  ministres  decede  que 
la  8eigneurie  demeure  chargeo  des  enfans  qui  nont 
rien:  non  pas  quilz  se  pretendent  enrichir  par  cela 
mais  seulement  sentrotenir  honnestement.  Au  reste 
quant  a  luy  Calvin  il  requiert  sans  feintise  comme 
desia  autreffois  il  se  restreignit  en  sez  gages  du 
bled  quon  luy  voloit  donner  oultre  oe  quil  recoit 
que  encores  du  present  il  se  restreigne  ot  soit  egale 
aux  aultres  pour  eviter  totes  murmures  etc.  Ar- 
reste  quon  communiquera  aveo  M.  Calvin  comme 
et  en  quelle  facon  faudra  solager  lesditz  ministros 
dautant  quon  est  tresvoluntaire  a  semploior  libre- 
ment  en  ceste  oeuvre  (Z.  l.  fol,  32). 


—  lehan  Duc  mareschal  pour  avoir  supersti- 
tieusement  seigne  les  ohevaux  le  iour  de  la  8.  Es- 
tienne  contre  les  deffences  est  condamne  pour  trois 
iours  au  pain  et  a  leau  (ibid.  fol.  33  v). 


Mercredi  5. 

Calvinus  subscribit  libeUo  conira  OdtsteQumem. 
{Ep.  2794.) 

Jeudi  6. 

M®  Enoc  sus  ce  quil  a  propose  icy  uno  poesie 
et  allusion  dune  fable  de  Jupiter  qui  aymoit  Eu- 
rope  par  luy  composee  quil  desireroit  estre  pronuncee 
dovant  les  seigneurs  de  Berne  dautant  quo  cest  a 
Ihonneur  de  ceste  alliance  et  mesmes  quil  prend 
son  argument  des  armoiries  de  ceste  cite  sembla- 
blement  une  tragedie  des  cinq  escoliers  de  Beme 
executez  a  Lyon  quil  voudroit  aussi  estre  ionee 
comme  il  en  a  des  enfans  tous  instruictz  requerant 
luy  dooner  licenoe.  Arreste  quon  le  voye  et  quon 
en  communique  ayec  M.  Calvin  qnil  luy  en 
semble.    (Beg.  du  GonseU.  fol.  35  v.) 

—  Les  ambassadeurs  deBeme,  Naegdi,  Steiger, 
Imhoff,  Crraffenried  et  autres  demandent  la  grdce  des 
condamnis  (ibid^  fd.  36). 

Vendredi  7. 

Conseil  des  Deux-Cents.  Befus  aux  Bemois. 
(u.  s.) 

Samedi  8. 

Prise  de  Calais.    (Ep.  2785.  2793.) 

Dimanche  9. 

Conseil  general.  On  jure  la  combourgeoisie. 
(Beg.  du  Conseil.  fol.  39  v.) 

Mardi  IL 

Le  Consistoire  introduit  differents  cas  disdfii' 
naires  Pierre  Herault  de  Nismes  qui  nest  pas 
receu  habitant  ne  vit  pas  crestiennement.  lehan 
Faeohin  de  Paris  et  sa  famille  sont  icy  sans  orainte 
de  dieu  et  ont  baptize  leur  enfant  en  la  papaulte 

Arreste  quilz  vuyderont  la  ville   en  trois 

iours.    H  est  aussi  parle  de  Varrite  relatif  aux  etu- 
ves  qui  n'est  pas  observe.  (Beg.  du  Cons^  fol  44  v.) 

—  Oenevensium  legati  foedus  Bemae  iureiuranio 
sanciunt.    (Ep.  2784.) 

Samedi  16. 

Henri  IT.  fait  enregistrer  Vedit  aur  Vinquisitim 
dans  un  lit  dejustice.    (I^p.  2785.) 

Dimanche  16. 

Calvin  binit  un  mariage  a  8.  Pierre. 

Jendi  20. 

Des  gages  des  ministres.  loy  eat  arreate 
suyvant  oe    quon   avoit  parle   oydevant    de  leur 


685 


ANNALEB  1658. 


686 


angmenter  lenrs  gages  a  cauee  de  leur  panyrete  et 
chierte  des  temps  que  doresnavant  on  leur  accroit 
lenre  gages  tellement  quilz  auront  chascun  deux 
ceoB  cinquante  florins  dargent  et  doze  copes  de 
froment.  Quant  a  ceuz  dea  yillages  quon  y  adyi- 
sera.    (Beg,  du  ConseU.  fot  53  v,) 

Dimanche  28. 

Calvin  henit  un  mariage  a  S.  Pierre. 

Lii]idi24. 

Pr^.  Pottn  puni  pour  avoir  re^  la  cene  non- 
obstant  la  difense  a  lui  faite  pour  cau^e  de  paiUar- 
dise.  (Reg.  du  Conseil.  fd.  57  v.)  Dans  le  courant 
de  ce  mois  les  cas  de  disdpline  introduits  par  le  Con- 
sistoire  sont  tres-nombreux.  Voyee  aux  fol.  33.  44. 
46.  49. 

Jendi  87. 

Icy  est  parle  suyvant  larrest  precedent  de  pro- 
Yeoir  aux  ministres  des  yillages  de  gages  suffisans 
comme  on  a  faict  a  ceux  de  la  yille  et  est  arreste 
que  doresnayant  on  leur  donne  dozeyingtz  florins 
pour  an  et  doze  coupes  de  froment  en  rendant  a 
la  Seigneurie  les  prez  Yignes  ot  possessions  quilz 
tiennent  dycelle  et  quant  aux  prescheurs  dArmoy 
et  Dralliens  quon  y  adyise  encore.  {Beg.  du  Con- 
seQ,  fol  61.) 

Tendredi  88. 

Calvin  hinit  un  mariage  a  la  Magdeteine. 

PfiVRIER. 
Tendredi  4. 

Calvin  fait  les  exhortatians  pour  les  Slections: 
a  ealire  gens  sages  et  craignans  Dieu  et  quon  prenne 
bien  garde  aux  exemples  et  dangiers  du  passe  yoire 
combien  on  a  soufiert  ces  dernieres  annees  par 
deffault  de  magistrats  et  en  somme  que  nous  con- 
gnoissions  nostre  petitesse  et  que  nous  sommes 
moiuR  que  rien  pour  resister  aux  grandes  csmo- 
tions  et  dangiera  qui  sont  en  toutcs  les  parties  du 
monde  sinon  que  dieu  soit  pour  nous  ains  que  nous 
y  pensions  tellement  que  dieu  soit  honore  et  bonne 
police  entretenue.    iBeg.  du  Conseil,) 

Dimanche  6. 

Syndies  de  Vannie:  Amblard  Cornaz,  Michel 
de  P Arche,  lehan  Donzel,  Frangois  Gheyalier.  SecrC' 
iaire:    Bemard. 

M ardi  8. 

£lection  du  Consistoire,  Icy  est  entre  le  8''  G  a  1  - 
yin  en  sea  ohrestiennes  remonstrances  de  bien 
proyeoir  en  ceste  audience  etc.  {JReg.  du  ConseU. 
fct.  77.) 


Dimanche  18. 

Calvin  hSnit  un  mariage  a  S.  Pierre. 

--  Dans  le  courant  de  ce  mois  une  douzaine  de 
cas  de  discipUne  sont  iniroduits  par  le  Consistoire,  la 
plupart  sans  aucune  importance.  Anthoine  Gran- 
gier  est  condamne  a  trois  jours  de  prison  au  pain 
et  a  Veau  pour  avoir  youlu  marier  sa  fille  en  la 
papisterio.  (Beg.  du  Conseil.  au  1.  14.  21.  e<  28. 
Fevrier  fol  67  v.  85  v.  94  et  101.) 

Vendredi  18. 

Galyin  propose  au  lieu  de  M*  Matthieu 
IMalisie?!  decede  lehan  de  Pleurs  ou  Sr.  Des- 
poir  et  (fcmande  le  quartier  de  grace  pourla  yeuye 
et  les  enfans.  {Beg.  du  Conseil.  fol.  93.)  Dans  la 
correspondance  ces  deux  derniers  noms  disigtient  un 
mSme  personnage. 

Dimanche  80. 

Calvin  hinii  un  mariage  a  S.  Pierre. 

Londi  81. 

Calvinus  scribit  ad  Christqphorum  ducem  pro 
piis  Gallis.    (Ep.  2809). 

Mardi  88. 

Item  ad  Ekctorem  Palatinum.    (Ep.  2810.) 

Jendi  84. 

Bem  ad  Landgravium.    (Ep.  2815.) 

Samedi  86. 

Calvin  haptise  deux  enfants  a  la  MagdeUine. 

Lnndi  88. 

Bejga  Bernam  appeUit  ,in  tertia  sua  ad  Ger- 
manos  legatione,    (Ep.  2802.) 


MARS. 
Jendi  L 

Siances  du  Consistoire :  Calvin  absent  le  l  le  i 
et  le  10. 

Samedi  3. 

Beea  et  Budaeus  Senatum  Argentoratensem 
adeunt  pro  piis  Gallis.    {Ep.  2824.) 

Lnndi  7. 

NouveUes  plaintes  du  Consistoire  par  forgane 
de  M.  de  Saules  au  sujet  des  estuyes.  (Beg.  du 
Conseil.  fd.  110.) 

Lnndi  14. 

Eerdinandus  I.  coronatur  FrancofurH. 
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Vendredi  18. 

Becessw  Francoft/irtensis, 

Somedi  19. 

Lesprinces  protestantsreunis  aFrancfort  ecrivent 
au  roi  de  France  en  faveur  des  freres  de  France.  {Ep. 
2835.) 

Dimanche  20. 

Calvin  marie  trois  couples  a  S.  Pierre, 

Lnndi  21. 

Entre  autres  cas  dSnoncSs  par  le  consistoire: 
Olaude  Bonaville  boytier  renyoye  parce  quil  nest 
receu  habitant  et  nest  instruit  [sous-entendez:  dans 
la  rdigion  riformee].  Arreste  quil  soit  mis  en  pri- 
Bon  pour  demain  tout  le  iour  et  si  entre  oy  et  pas- 
ques  il  ne  met  poyne  destre  instruit  que  luy  et  sa 
famille  vuideront  la  ville. 

Vendredi  25. 

Icy  est  arreste  que  pour  mettre  main  a  Tin- 
Btauration  dung  college  en  ceste  vilie  aprea  diner 
les  Srs.  Sindiques  allent  visiter  le  iieu  vers  Rive 
avec  les  massons  et  chappuys  et  quilz  demandent 
M.  Calvin  et  autres  gens  desprit  pour  bien  com- 
prendre  le  desire.     {JSlg,  du  ConseU.  fol,  133.) 

Lnndi  28. 

Icy  a  este  raporte  que  Yendredy  apres  diner 
snyvant  larrest  du  conseil  on  fut  visiter  le  lieu  pour 
ediffier  et  dresser  ung  college  en  ceste  cite  assavoir 
lea  Srs.  quatre  aindiquea  et  plusieurs  conseillers 
ayans  appelle  M.  C  a  I  v  i  n  et  plusieurs  autres  scavans. 
Et  a  este  raporte  quon  doibve  bastir  six  classes  au 
iardin  de  Bolomier  laissant  lieu  pour  se  promener 
du  coste  de  byse  duquol  seront  les  entrees:  dautant 
que  ce  lieu  est  au  beauregard  et  bien  aere  pour 
estre  alegre  et  salubre  aux  estudians.  Et  cependant 
quon  doibve  faire  racoustrer  Bolomiez  et  lautre 
tour  pour  loger  des  regena  et  quon  y  mette  ia  main 
de  pluatost  quil  sera  possible.  Arreste  que  cela 
Boit  fait  comme  il  a  eate  adviae.  {Beg.  du  Qmseil. 
fci.  134  V.) 

Jendi  31. 

Des  quatre  ministres  de  Massongier  Armcnce 

Douenne  et (nom  omis)  qui  ont  este  ban- 

nys  par  les  aeigneurs  de  Berne  de  leurs  terres 
parcequilz  ont  parle  de  la  predestination  et  de  la 
doctrine  de  lelection  et  reprobation  eternelle  de 
Dieu,  a  este  parle  icy  si  on  les  recevra  en  ceste 
ville  ponr  habitana.  Arreste  quon  leur  permette 
dhabiter  icy  veu  quilz  sont  deschassez  pour  bonne 
doctrine.    {Beg,  du  OonseU.  fol.  137.)    ^P.  2842. 


AVBIL. 
Dimanche  8. 

Beea  redit  ex  tertio  Uinere  gerfnanico.  (Ep,  2854.) 

Lnndi  4. 

Leglise  de  Montargis  demande  a  mettre  £nock 
a  la  retraite  pour  cause  de  maladie.  (Bibl.  de  Geneve, 
Portef.  197"  N.  2.) 

Jendi  7. 

Cdlvin  et  Maiettin,  au  nom  du  Consistoirey  de- 
noncent  les  nommis  AndrS  VuUiod  et  Champrioz 
pour  mauvaise  conduite  et  propos  detestables  teDHz 
en  rhoatellerie.     {Beg.  du  ConseU,  fd.  143  v.) 

Vendredi  8. 

laques  Bourgeois  requiert  de  luy  permettre 
imprimer  une  copie'quiI  a  recouverte  dun  livre  in- 
titule:  Responces  chrestiennes  a  tous  propoa.  Ar- 
resto  quon  face  visiter  ledit  livre  a  M.  Calvin. 
{Beg.  du  ConseU.  fol,  145  v,) 

—  lehan  Rivery  imprimeur  a  Losanne  de- 
mande  privilege  pour  imprimer  dcs  livroa.  On  ar- 
resto  douir  les  imprimeurs  de  la  ville  (ibid,  fd.  146). 

Dimanche  10. 

Pdques. 

Lnndi  11. 

Bapport  dSfavorabU  de  Calvin  sur  le  livre 
prSsente  par  Bourgeois  le  8.  Befus.  (Beg.  du 
ConseU.  fol.  148  v.) 

Lnndi  18. 

Calvin  et  Matellin  de  la  part  du  Consis- 
toire  sus  ce  que  ont  propose  quo  Henry  Philippe 
estant  appelle  en  eonsistoire  pour  la  graade  subsoa 
de  palliardiso  avec  la  femme  de  Otto  Chautemps: 
comme  ledit  Otto  a  declaire  quil  aen  doubtoit  et  qae 
ce  nestoit  pas  grand  cas  et  que  cela  ne  valoit  pas 
lappeller  la:  comine  plus  a  plein  est  controuve  aa 
role  du  coosistoire:  parquoy  ilz  ont  volu  icy  re- 
monstrer.  Estant  ouy  ledit  Henry  Philippe  di* 
santquil  nentendoit  pas  mal  dire:  Arreste  quil  alle 
en  prison  et  en  responde. 

Sus  ce  qua  este  propose  par  M.  OaWin  qne 
les  enfans  du  S'  Lambert  avec  ung  alleman  qoi 
demeure  chez  eul^  sont  tout  plein  dinaolences: 
mesmea  furent  chez  le  S'  de  Normandie  on  ik 
iettoient  des  pierrea  ayana  aerreea  lea  portea  de  la 
place  et  aonnoient  la  cloche  au  pya  aonner  etc 
Arreate  quon  lea  appelle  aprea  diner  pour  lea  faire 
batre  de  vergea  a  leacolle.  Auaai  qnon  appelle  le 
grand  Lambert  nomme  Pierre  le  ieane,  Ohaateau- 
I  neufz  et  dea  autrea  ieunea  qui  yaoabondent  et  se 
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deeboucbent  poar  lears  faire  remonstrances  et  les 
tenir  en  bride. 

lehan  Dalphin  dit  lantot  Bacbier  ponr  avoir 
parle  oontre  les  ministres  et  dit  qail  falloit  faire  la 
faite  de  Nostre  dame  et  sabatenir  de  manger  obair 
le  vendredy:  arreste  qail  alle  en  prison  et  en  res- 
ponde. 

Clande  Yallieme  renvoye  (par  le  consistoire) 
parce  qail  a  recea  la  cene  combicn  qaelle  lay  fust 
deffendue  eie.  Arreste  yeu  quil  est  fort  yieux  quon 
luy  face  grandes  remonstrances  et  deffences  de  ne 
recevoir  la  cene  quil  ne  soit  instruit.  iBeg.  du  Con- 
seil  fd.  Ib4  V.  et  suiv.) 

Hardi  19. 

Henry  Pbilippe  confesse  ayoir  fally  nayant 
parle  modestement  11  luy  est  fait  des  remontrances, 
on  lui  interdit  de  frequenter  la  femme  de  0.  Chautemps 
et  U  fait  penitence  devant  le  ConseU. 

—  Calvin  benU  un  mariage  a  la  Magddeine. 

Jendi  2L 

leban  Dalpbin  (voir  au  18.)  est  condamni  a 
crier  merci  et  a  aUer  au  sermon  pendant  six  mois. 

Dimanche  84. 

Franciscus  Delphinus  et  Maria  Stuarda 
matrimonio  iuncti. 

Landi  25. 

Le  ministre  de  Drdlliens  redame  au  sujet  de  son 
traitement  et  demande  a  Hre  payS  comme  Us  aui/res. 
Arreste  quil  quitte  les  pres  quil  tient  do  la  Seig- 
neurie  et  qualors  on  luy  baille  le  mandement  du 
bled:  aatrement  non.    (Beg.  du  Conseil.  foi.  162  v.) 

Hercredi  27. 

Retour  de  Roset,  de  Beme.  Affaires  des 
marches  de  Bale.    (Reg.  du  Qonseil.  fol.  164.) 

—  Affaire  de  CSligny.  {Ep.  2884.)  Liasse  de 
pieces  relatives  a  cctte  affaire,  aux  Archives  de  Ge- 
neve.    Fieces  historiques  N.  1633. 

Samedi  30. 

Exeeution  de  Pierre  Savoye.  (Affaire  de  C^- 
ligny.    Archvoes  l.  c.) 

HAI. 
Dimanclie  1. 

Calvin  marie  trois  coupies  a  8.  Pierre. 

Limdi  2. 

Sns  ce  qne  M.  Calyin  et  M.  Matellin  de 
la  part  da  Gonsistoire  ont  propose  qne  desia  des 
Cabfini  opera.    Vol.  XXI. 


longtemps  ayoit  este  parle  de  punir  ezemplairement 
les  palliardes,  ce  que  na  este  encor  fuiot,  tellement 
que  le  mal  croit  dont  la  yille  est  grandement  in- 
fectee  et  premierement  dieu  offence,  parquoy  est 
requys  en  proyeoir.     Arreste  quon  y  advise. 

Aussi  a  propose  quil  est  le  temps  des  yisita- 
tions  des  parroices  et  cbastelainies  quon  a  accous- 
tume  faire  de  deux  ans  en  deux  ans:  parquoy  re- 
quiert  commettre  quelcungs  des  Seigneurs  de  seana 
facon  accoustumee,  mesmes  affin  quon  entende  quelle 
doctrine  est  preschee  des  ministres  et-  pour  scavoir 
lour  {sic)  yeu  quil  est  requys  de  regarder  premiere- 
ment  aux  pasteurs  ioint  aussi  quil  sera  requys  ad- 
yiser  sus  les  pensions  des  ministres  comme  cydeyant 
on  a  arreste  de  ce  quilz  debvront  lascber  des  terres 
quile  tiennent.  Arreste  quon  commet  le  S'  Guill. 
Gbiquand  pour  lesdites  visitations  et  quil  advise 
aussi  auxdites  terres  etc. 

Icy  est  parle  de  Zebedee  ministre  de  Nion 
lequel  dernierement  fit  quelque  oultrage  a  M.  Cal- 
vin  passant  par  Nyon.  Arreste  quon  en  escrive 
a  Berne.    {Reg.  du  Conseil.  foi.  169.) 

MardiS. 

Commentaires  sur  tonte  la  bible  faiots  par 
Mallorat  ministre  de  Vivez  (?)  lesquelz  Ant. 
Froment  a  icy  presente  requerant  iceux  estre 
yeuz  et  yisitez.  Arreste  quon  commet  au  Sr  Sin- 
dique  Donzel  de  faire  voir  cela  a  M.  Calvin  ou 
autres  ministres.    (Reg.  du  Conseil.  fol.  170  v.) 

Mercredi  4. 

Senatus  Genevensis  scribit  ad  Bemensem  contra 
Zebedaeum  Calvini  calumniatorem.    (Ep.  2861.) 

Jendi  5. 

Calvin  binU  un  mariage  a  la  Magdeleine. 

Lnndi  9. 

IndemnitS  de  logement  accordSe  a  Colladon 
jusqu^a  ce  qu'U  puisse  entrer  dans  sa  maison.  {Reg. 
du  (Jonseil.  fol.  175.) 

Mardi  10. 

Cbiquant  et  Lect  font  un  rapport  sur  la 
visitation  de  Satignyj  ditnancJie  dernier:  Apres  le 
sermon  M.  Calvin  interrogea  les  subiectz  tocbant 
du  ministre  dont  il  beubt  bon  contentement  etc. 
{Reg.  du  Conseil  fd.  178.) 

—  Icy  on  a  yeues  lettres  de  Bcme  par  les- 
quelles  ilz  escripveut  quilz  ont  receuex  los  lettres 
tocbant  Zcbedee  et  que  apres  sestre  informes  ilz 
y  proyoistront  comme  sera  requys  {ibid.  fol.  178  t;.)- 

—  Permission  accordie  a  Jaques  Bertet  d^im-' 

44 


691 


ANNALES  1558. 


692 


primer  la  secande  Sdiiion  des  didlogues  de   Viret 
8(MS  priviUge  {ibid.  fol.  179). 

~  Cofisistoire.  M.  Dagnon  depose  que  ci- 
devant  il  a  ouy  tcnir  propos  auz  Sieurs  de  Mail- 
lane  quil  y  avoit  de  lerreur  aux  prieres  la  ou  est 
dit:  Nou8  avons  une  allianco  bcaucoup  meilleure  etc. 
D^autres  tofnoins  parlent  de  propos  tenus  au  si4Jet  du 
bannissement  de  certains  ministres  expulses  des  ferres 
de  Berne  pour  avoir  preche  la  predestinstion,  II  est 
aussi  parU  de  ung  nommo  M.  de  S.  Germye  qui 
(iobvoit  faire  ung  recueil  sur  ia  doctrine  quo  lon 
pre««che  la  ou  il  y  a  des  erreurs  et  quil  les  presen- 
teroit  a  McBsicnrs  en  conseil.  De  plus  Vatne  des 
frtres  de  Maillane  aurait  trouvS  mauvais  qu^on 
dit  a  un  homme  condamnS  a  mort  quHl  Siait  rSprouvS 
dont  il  truuvoit  cela  estrango  et  que  lon  ne  puiirvoit 
iuger  de  eela  sinon  Dieu.  LadviB  du  cont^istoire 
est  quo  MesBieurs  soicnt  advertis  a  cause  de  cella 
de  Buinct  Ocrmys  et  quant  aux  frcres  de 
Maillane  quon  lcs  fasBO  desclairer  sil  est  des  sub- 
iectz  de  Berne  afin  dadviner  dessus  et  quils  doivcnt 
bantcr  lcs  sermons  et  quils  se  contentent  de  cela 
sans  enquerir  plus.     {Reg,  du  Consistoire,) 

Samedi  14. 

Cliant  de  Psaumes  au  PrS  aux  Clercs  a  Paris 
et  troubles  qui  eti  rSsuItent.    (^Ep.  2869.  2875.) 

Liindi  16. 

M.  Galvin  avecLactantioRagnony  et  autres 
anciens  de  leglise  ytalienne:  lesquelz  ont  propose 
quen  leur  eglise  ytalienno  y  a  heu  des  espritz 
fantastiques  cydevant  qui  lont  troblce:  or  ayans  faic 
tout  ce  quilz  ont  peu  pour  lentretenir  enfin  ilz 
recourcnt  au  remede  que  Dieu  Irur  a  donno.  Car 
il  y  a  beu  ung  M«George  mcdccin  (Blandrata) 
qui  a  tenu  et  tient  des  opinions  de  Servet  com- 
bien  quil  le  nye  et  ayant  este  appclle  en  consistoire 
et  allicurs  il  a  re^pondu  quil  ostoit  sati^fait  et 
neanmoins  il  sest  rrndu  fuitifz  et  Messire  leban 
Paul  de  la  Motta  qui  cst  de  ccste  secte  vint  su- 
plier  pour  luy  duvoir  snufz  condnit:  or  affin  quil 
ny  ait  plus  graud  inconvenicnt  et  dissipation  ilz 
suplient  quil  soit  coucbce  une  confcssion  summaire 
laquelle  se  debvra  veoir  en  ladite  eglise  et  que 
chacun  doibve  protester  de  vivre  a  la  forme  dyceile. 
Et  reux  qui  auront  quelque  scrupule  le  pourront 
dcclairer  atfin  quilz  soient  instruitz:  et  que  a  ccst 
eifect  il  plaise  a  Messieurs  commettre  quclcun^s 
dos  Seigneurs  de  ccans  pour  y  assister  et  raporter 
affin  qiie  cecy  se  face  devant  la  prochaine  c(*ne. 
Arreste  quon  commct  le  S^Ghevalier  sindiquc 
ot  Botellier  ponr  suyvre  audit  advys  que  est  bon. 
(Reg.  du  Conseil.  fol.  163.) 


Hardi  17. 

Sur  ce  que  des  le  consistoire  fut  renvoye  An« 
toine  de  Lautreo  S^  de  Sainct  Jermie  [voyee  au 
22.  Avrit  1555)  pour  estre  ouy  sus  ce  quon  avoit 
raporte  que  il  avoit  dict  quil  voloit  faire  ung  re- 
cucil  des  desordres  qui  sont  en  loirlise  pour  presen- 
ter  a  Mcssieurs:  a  est^  appelle  ici  Icdit  de  Lautreo 
et  interiogue  sil  a  heub  ditcs  lesdites  parollcs  et 
ou  est  ce  recueil.  Lcquel  a  respondu  que  il  est 
vray  quen  devisant  avcc  ses  familiers  et  amys  il  a 
bien  diet  que  il  y  avoit  quolques  efaoscs  quil  heubt 
desire  tant  en  ccste  eglise  que  es  autres  avoir  este 
des  le  commenccment  rcformees:  non  pns  en  la 
doctrine  car  a  Dicu  ne  plaise  quil  y  volut  pcnser 
mais  seulemcnt  en  choses  tochant  lordre:  mesroes 
quil  luy  sembleroit  quant  a  ce  quest  pronunce  cn 
Icgliso  aux  priercs  que  nous  avons  une  allianoo 
bcaucoub  mcilleure  que  celle  de  lancicn  Tostanient 
que  cclla  se  pourroit  bicn  laisscr:  non  pas  quil  soit 
mauvais  mais  sculcment  affin  que  les  Anabaptistes 
qui  vculent  diro  que  lalJiance  dAbraham  qui  estoit 
cbarnelle  et  en  promesses  temporellcs  ne  so  veulent 
servir  de  cclla:  veu  mesmes  quavcc  Abraham  est 
faite  lalliunce  des  fidelcs  comme  ent  en  lepitre  S. 
1'aul  aux  {blanc)  au  24.  isic).  Au  reste  que  sa  de- 
liberation  estoit  sil  heubt  heu  loisir  de  recueillir 
quelques  choscs  selon  son  advys  pour  lordre  de  la 
police  ecclcsiastique  mais  quil  a  este  empesche  par 
maladies  et  bastimens  tcllcment  quil  na  pcu.  Ar- 
reste  que  on  appelle  M.  Gaivin  et  autres  ministres 
poiir  louir  et  pour  mieux  entendre  ses  choscs  et 
puys  apres  y  adviser  et  proveoir  comme  de  raison 

Icy  estant  appelle  M.  Galvin  ledit  de  8.  Oernie 
a  dcrcchcrz  propose:  lequel  avoit  dit  tochant  lalli- 
ance  meilleiire  contenue  aux  prieres  et  avec  cela  qne 
il  luy  semblcroit  tochant  les  excommuniemens  que 
cela  se  dhcubt  faire  par  IcglibO  presidcns  les  an- 
ciens  comme  cela  estoit  au  temps  des  apostres: 
commo  il  luy  semblo  toteflPois  quil  ny  veult  pits 
persister  opiuiatromt^nt  mais  se  submettro  a  meilleur 
advys  ot  correction  mesmcs  user  de  lordre  qui  cst 
estably  ete.  8us  quoy  a  este  respondu  par  M.  Cal- 
vin  que  il  nheubsse  iarnais  pcnso  que  M.  de  S. 
lermie  houbt  este  tel  combicn  quil  heubt  desia 
entendu  que  assemblces  so  fuisoient  esquelles  se 
parloit  de  tellcs  choses:  mais  il  nhcubt  pas  estime 
que  ccla  Fut  venu  du  costo  de  M.  de  S.  lermie: 
mais  que  quant  il  heubt  heu  quelque  choso  a  doub- 
tcr  ou  a  allcguer  il  en  heubt  communique  avec  luy 
ou  les  ministres.  veu  la  familiarite  etc.  Au  reste 
quant  au  point  des  pricres  quil  trouve  la  facon 
bien  estningo  de  mettre  ordre  en  leglise  par  mes* 
dire  contre  lesprit  de  Dicu  veu  que  S.  Paul  appelle 
lallianco  meillouro  et  avec  meilleures  promesses. 
Tellement  que  pour  inimitie  quon  a  contre  luy  qni 
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neet  rien  on  8e  dreese  oontre  la  parolle  de  Dieu 
medmes  es  prieres  quest  uog  moyen  le  plus  perni- 
eieux  du  diable  pour  degonster  les  gens  de  prieres. 
Qaant  a  laultre  poinot  des  exoommuDiemens  que 
es  edicts  tochant  cela  il  j  est  expressement  pro- 
teete  que  la  chose  nest  pas  tellement  quil  apartien- 
droit  et  combien  quil  seroit  meilleur  que  les  ex- 
commuDiemeDS  fussoDt  proclamez  en  leglise,  toteffoia 
on  cest  comme  a  peyne  on  a  peu  obtenir  le  reste: 
cependant  que  ce  nest  pas  la  facon  de  proceder  de 
faire  telles  choses  a  part:  parquoy  on  voit  que  cecy 
ne  yient  point  de  zele  mais  de  inimitie  ce  qui  doibt 
estre  reprime. 

Sus  ce  a  este  ouy  ledit  Sr  de  8.  Germie 
disant  que  il  nest  poiot  opiniatre  en  ce  quil  a  pro- 
pose  et  ne  porte  poiot  dinimitie  a  M.  Oalvin  mais 
prie  Dieu  quil  luy  envoye  le  mal  quil  luy  veult 
priaat  estre  rccoocilie  avec  luy  sll  a  este  offeDce  de 
cecy.  Car  il  luy  heubt  bieo  communique  si  nheubt 
craint  de  loffencer. 

Sus  ce  ont  este  rcconciliez  et  se  sont  tochez. 
Cepeadant  a  este  arreste  de  demaoder  exprcssemeot 
audit  Lautrec  sil  se  contente  et  puys  luy  faire 
grandos  rcmonstraoces  que  sil  suyvoit  a  telle  maul- 
vaise  procedure  qui  pcult  aporter  scandale  que 
Mcssieurs  y  mettroient  la  maio  entant  quilz  oot  eo 
recommandation  la  paix  et  uoioo  de  leglise  et  que 
sil  a  quelquGS  doubtes  quil  les  doibve  communiquer 
aux  ministres  pour  estre  resolu  et  satisfait:  davan- 
tage  quil  alle  ieudy  au  coosistoire  declairer  que 
quaot  a  luy  il  est  daccord  avec  les  mioistres  et 
que  Dul  oe  se  serye  de  luy  ny  de  soo  umbre  pour 
Bcaodalizer.  Sus  ce  il  a  dcclaire  quil  est  bieo  satis- 
fait  et  prie  luy  pardonoer  et  ira  au  coosistoire. 
Estaot  ioterrogue  de  tous  ceux  auxquelz  il  eo  a 
parle  ete.  a  respoodu:  a  M.  de  Beze  et  aux  Mail- 
lanes  et  Granval  et  nest  maioteoaot  recors  sil 
en  a  parle  a  daultres  requeraot  que  les  choses 
nalleot  plus  oultre.  Parquoy  arreste  que  oo  appelle 
ieudy  au  cooseil  lesdits  Maillaoes  et  Graoval 
pour  les  ouyr  et  remedier  a  telles  testes  qui  ne 
foot  que  trobles.    (^Beg.  du  Conseil,  fci.  185.) 

Jendi  19. 

M.  Galvin  a  icy  fait  raport  de  ce  que  le 
S'  Sindique  Chevalier  et  le  S'  Botellier 
avoient  este  present  a  leglise  italieooe  la  ou  fut  re- 
moostre  de  ce  que  de  loogtcms  ilz  oot  faict  plusieurs 
scrupules  eo  dangier  de  pervertir  la  religioo  esseoce 
et  mageste  de  Dieu  eoquoy  totefois  ilz  oot  experi- 
mentez  Messieurs  peres  et  le  veulent  estre  pour 
ladveoir:  parquoy  aussi  Meseieurs  avoieot  eovoye 
ledit  Sr  Sindique  pour  leur  faire  lecture  et  propo- 
site  dune  confession  summaire  affio  que  en  liberte 
ilz  puissent  remonstrcr  et  declairer  leurs  dobtes 
pour  eatre  informez  la  ou  leur  fit  ledit  8'  Sindio 


une  protestation  amiable  du  bon  voloir  de  MeBsieurs. 
Or  leur  estant  leue  la  confession  summaire  tnioe- 
latee  eo  italien  plusieurs  dirent  plusieurs  choses. 
Mais  apres  avoir  este  remoostrez  quelcuos  oont 
volu  soubzscripre  a  la  coofessioD  comme  Messire 
lehao  Paul  do  la  Motta,  Messire  Silvestre, 
Fraociscode  Padua,  Philippe  medecio  geodre  de 
Cataoi^  Nicolo  Gallo  Sardo  demeurant  avec  M. 
Silvestre,  Yaleotino  Calabrese,  Hippolito  de 
Carigoao  piemootois:  et  combieo  quoo  leur  ayt 
remoostre  toteffois  ilz  noot  volu  eoteodre:  parquoy 
ilz  le  raporteot  icy  affia  quil  plaise  a  Messicurs  y 
adviser  et  proveoir  devaot  que  plus  graod  iocon- 
venieot  en  udvieooe.  Susquoy  arreste  que  apres 
dioer  oo  los  appelle  pour  scavoir  deulx  silz  veuleot 
persister  a  cela  et  que  on  raporte  a  demain  ce  que 
6n  eo  trovera  et  soit  eo  preseoce  de  Messire  Lac- 
tance  mioistre  affio  quil  les  enteode  mieuxpoury 
adviser:  puys  apres  de  leur  faire  vuyder  la  ville 
silz  oe  veuleot  vivre  de  oostre  religioo.  {Reg.  du 
ConseU.  fol  187.) 

—  Ardoio  et  lehao  de  Maillanes  et  Claude 
de  Rohault  dit  de  Granval.  Sus  ce  quilz 
estoieot  de  ceux  qui  parlemeotoieot  des  opioious 
quilz  avoieot  avec  le  S"^  de  S.  Jermie  de  quelques 
fautes  quilz  petendoicot  estre  eo  lordre  de  legliso: 
parquoy  ilz  avoioot  este  icy  remys  pour  les  ouir  a 
auiourJhuy  doot  lesditz  sontcomparuz:  et  leurestant 
declaire  la  cause  de  ce  quoo  les  a  appellez  ilz  oot 
proteste  de  voloir  vivre  eo  la  religioo  que  oous 
toooDS  et  se  departir  silz  avoieot  quelques  opioioos: 
mesmes  ledit  Graodval  dit  quil  ocst  eo  rien 
culpable  veu  quil  na  este  en  consistoire  siooo  pour 
testiffier  ce  quil  a  fait:  quaot  a  ce  quoo  le  charge 
davoir  dit  quelque  chose  cd  meoace  il  sen  est  purge 
vers  M.  Calvin  car  il  ne  la  pas  fait.  Estant  uuy 
M.  Calvin  disant  que  Icsdits  Maillanes  sont 
deplaisans  et  desirent  vivre  micux  et  se  porter 
mieux  pour  ladvenir  que  du  passe  parquoy  il  les 
recommande  a  Messieurs  affio  quoo  voye  comme 
ilz  se  porteroot.  Arieste  quoo  leur  face  boooes 
remoostrances  et  que  ilz  allent  eo  coosistoire  pro- 
tester  quilz  veuleot  vivre  et  demorer  eo  liostitu- 
tion  et  reformation  chrestienoe  observee  en  ceste 
cite  et  moostrer  repootance  de  leur  legierete  et 
temerite  (ibid.  fol,  187  t;.). 

Consistoire.  M.  de  S.  Germys.  Lequel  dit 
quil  est  vray  que  leudi  passe  il  futz  teou  quclques 
propos  de  luy  doot  il  ha  eu  este  par  devaot  Mes- 
siours  et  quils  loot  reovoye  au  consistoire.  Sur 
quoy  dit  quil  est  de  boo  arrest.  Ladvis  est  que 
voyant  quii  recogooit  et  quil  desire  voulloir  estre 
uoys  aveo  leglise  de  ceste  ville  qnil  se  cooteote  et 
quil  ny  retourne  plus  et  quon  luy  fasse  bonnes  ad- 
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monitions  et  remonstrances.  —  Les  Sni.  Maillane 
et  Oranyal:  auxquels  lon  a  faict  remonBtranee  des 
propos  quils  deBolajrarent  dernierement  et  veoir 
quils  desclairent  si  veuUent  yivre  et  tenir  dans  la 
doctrine  quon  proBcbe  en  ceste  yille.  LeBquels  ont 
dit  quilB  y  voulloient  yivre  et  mourir  en  icelle  et 
ne  tenir  aultre.    (Beg.  du  Consistoire.) 

Yendredi  20. 

Icy  est  fait  le  rapport  de  ce  que  hier  apree 
diner  furent  oujb  et  appellez  iee  Italiens  dcBquelz 
aucuuB  ne  bo  volurent  deporter  de  leur  opinion: 
tellement  que  a  leur  requeste  on  leur  donDa  encor 
terme  pour  auiourdbuy  tout  le  iour  a  declairer  biIz 
Boubscriront  la  confeBBion  ou  non.  Arreste  qnon 
attende  que  cest  quiJz  dcclairent  pour  raporter  icy 
atfin  que  aux  obstinez  on  fasBC  yuyder  la  yille. 
(Beg.  du  Conseil,  fol.  190.) 

Samedi  21. 

Leltre  du  roi  Henry  IL  aux  princes  AUe- 
mands,    (Ep.  2872.) 

Lnndi  23. 

Icy  a  este  fait  le  raport  par  le  8'  Sindique 
Cheyalier  que  Yendredi  dernier  lea  Italiena 
estant  aBsemblez  en  presence  de  M.  OaWin  et  M. 
de  BaulcB  ministreB  tous  dun^  accord  protestcnt 
daccepter  la  confession  qui  leur  fut  presentee  et  de 
yiyre  et  mourir  iouxte  icelle  tellement  que  aprea 
leur  ayoir  faites  remonstrances  on  a  heubt  bon  con- 
tentement.  BeBerye  Messire  lehan  Paul  de  la 
Motta  et  ung  aultre  qui  Bcn  sont  allez.  Arreste 
que  quant  ceux  qui  sen  Bont  allez  reyiendront  on 
loB  mette  en  priBon.    (Beg.  du  ConseU.  fol.  192.) 

Vendredi  27. 

Laurent  de  Normandie.  Sub  sa  requeste  de 
luy  outroyer  licence  et  priyilege  dimprimer  des 
sermons  faitz  bub  la  natiyite  de  Jesus  Cbrist  nostro 
Sauveur  et  sus  les  epistreB  a  Timotee  et  Tite  par 
M.  Calyin:  arreste  quon  en  parle  ayecM.  CaWin. 
{Reg.  du  Conseih  fol.  196.)  Vn  privilSge  de  trois 
ans  est  accordi  le  30. 

Samedi  28. 

Claude  Boissior  auparayant  a  Aix  eleu  par 
leglise  de  Geneye  part  pour  Xaintes.  (Beg.  de  la 
V6n.  Comp.  B.  fd,  32.)  Vers  la  meme  Spoque  par- 
tirent  Guy  de  Moranges  alias  Lagarde  pour  Is- 
Boudun  en  Berry,  laques  Bonnier  et  Laucelot 
d'Albeau  pour  Tours  iouxte  lelection  des  freres 
(iWd.). 

—  Le  Senat  de  Beme  refuse  d^accorder  les 
pouvoirs  disciplinaires  redames  par  les  ministres  du 
pays  de  Vaud.    (Ep.  2878.) 


Londl  80. 

M.  Calyin  de  la  part  du  OonBistoire  a  pro- 
poBe  que  larreste  qui  fut  fait  des  annuncee  lannee 
passee  pour  se  garder  de  desordre  ne  Bobserye  pas: 
tellement  que  desordre  en  est  adyenu  dont  le  con- 
sistoire  a  este  occaBionne  den  adyertir  affin  quoa 
lobserye  et  quant  gens  incogneuB  yiendront  pour 
obtenir  leurs  annunces  quilz  donuent  tesmoignage. 
Arreste  que  le  B'  Sindique  Corne  y  adyise  dores- 
nayant.     (Beg.  du  Conseil.  fol.  197.) 

—  Dans  le  couraivt  du  mois  de  JUay  Ouy  de 
Moranges  alias  la  Garde,  partit  pour  Issoudun 
en  Berry  iouxte  lelection  des  freres.  (Beg,  de  la 
V6n.  Comp.  II.  32.) 

JDIN. 
Vendredi  3. 

Robert  Estiennc  contre  Nicolas  Barbier 
demande  lettres  de  fayeur  pour  enyoyer  a  Zurich 
pour  empescher  limpression  du  testament  traduit 
par  M.  de  Beze  attendu  les  grans  frais  quil  a 
Bupportes.  (Beg.  du  Conseil.  fol.  2o5.)  B  s^agii  du 
N.  T.  grec,  avec  la  traduction  latine  de  Beze^  (cetie 
derniere  etanJt  une  conirefagon  de  Vedition  primitive 
publiee  par  Estienne  en  15.i7)  imprimee  a  Bale  pour 
Barbier  et  Courteau  1559  fol.  et  dont  il  existe  aussi 
des  exemplaires  dates  de  Bdle  1560  e^  d^  Zuric  1559. 

Lnndi  6. 

Barbier  est  dScriti  de  prison  et  au  reste  quoa 
parle  a  M.  Calyin  si  on  ottroyera  ladite  lettre 
de  fayeur  (fol.  206). 

Jendi  9. 

Missive  a  Zuric  pour  Estienne  afBn  dempescher 
loeuyre  du  Testament  nouveau  traduit  par  de  Beze 
quayoit  desia  este  commence  a  Basle  a  la  poursnite 
de  N.  Barbier  au  preiudice  dudit  Estienne 
(fol.  210). 

Lnndi  13. 

Pierre  Brun  renyoye  du  Consistoire  (au  Con- 
seil)  pour  ayoir  porto  uu  enfant  au  baptesme  eBtaot 
excommunie  (condamne  pour  irois  jours  au  pain  et  d 
Veau).    (Beg.  du  ConseU.  fd.  212.) 

Jendi  16. 

N.  Barbier  detenu  (qui  avait  dSja  presenti 
des  supplications  le  \S  et  le  \4)  confeBse  avoir  fnlli 
de  nuyoir  dcclaro  que  Thomas  Courteau  eust 
part  audit  livre  ce  que  touteffoys  est  yray  et  taat 
BUB  ce  que  bub  sa  requeste  faite  pour  luy  ottroyer 
le  double  du  proces  ....  Arreste  quon  lexhorte 
a  dire  yerite  (ibid.  fci.  215). 
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Yendredi  17. 

Barbier  esi  eondamnS  a  orier  meroy  a  Dien 
et  a  la  Sei^eurie  et  payer  dix  eecus,  et  a  faire 
oesser  la  dite  impreeBion :  semhhMes  dSfenses  a  Qmr- 
ieau  {ibid.  fci.  216).  Ce  qui  n^empkha  pas  gue 
Tauvrage  parui  Vawnie  suivante. 

Mercredi  28* 

BeddUum  de  ThianmOe.    (Ep.  2887.  2901.) 

Vendredi  24. 

lehanKiioxe  filz  deOuill.  Cnoxe  descosse  en 
Angleterre  miniBtre  anglois  en  ceate  cite  suivant 
leor  requeste  ont  este  receux  bourgeoix  gratis  ayant 
nn  filz  maale  nomme  Nathanael.  Cbristofle  Goud- 
man  filz  de  Ouillaume  anglois  de  Cesterin  a  este 
anssi  snr  aa  requeste  receu  bourgeoix  gratis.  Ont 
este  receuz  lee  Busdictz  au  respect  de  leur  miniatere 
de  la  parolle  de  Dieu.    (Beg.  du  Canseil.) 

Dimanche  26« 

Calvin  Mnit  un  mariage  a  8.  Pierre. 

JDILLET. 
Vendredi  L 

Martyre  de  Godefr.  GuMn  d  Paris.  (Ep.  2838. 
2906.) 

Samedi  2. 

Turieenses  Genevensibus  dedarant  se  Andr.  Ges- 
nero  typographo  non  interdiduros  novam  editionem 
N.  T.  JR^.  Stephani.  iArch.  Gen.  Pieces  hist. 
N.  16380 

Lnndi  4. 

Barbier  demande  la  permission  d^imprimer  les 
decades  de  Bullinger  et  Antichristus  Ouatteri  tra- 
duit  par  Francoys  Bourgoing  et  les  bistoires  de 
la  Bible.  Arreste  quon  face  visiter  lesdits  livres  a 
M.  Calvin,  duquel  on  aye  advis.  iReg.  du  Con- 
seU.  fol.  226.)    Permission  accordSe  le  II. 

m 

Hercredi  6. 

Charlea  duPlessis  elu  pour  pasteur  deTours 
pour  y  estre  avec  JaqucB  Roville,  au  lieu  de  M. 
Lancclot  d'Albeau  qui  iroit  a  Montoire.  iBeg. 
de  la  Ven.  Comp.  B.  fol.  33.) 

Vendredi  8. 

A  este  icy  refferu  par  le  S''  Sindique  Che- 
vallier  comme  il  y  a  des  Italiens  lesquelz  non- 
obstant  les  remonstrances  dernieres  ne  laisBcnt  da- 
voir  et  mettre  en  avant  dopinious  erronees  et  mes- 
dire  de  M.  Calvin.  A  este  arreste  quon  en  prenno 
informacion  pour  les  chastier  comme  apartiendra. 
(Beg.  du  ConseU.  fol.  230.) 


Samedi  9. 

Gentilis  est  mis  en  prison. 

Lnndi  11. 

Boset  et  Migerand  reviennent  de  Beme.  (Beg. 
du  ConseU.  fol.  231  t;.) 

—  Premier  interrogatoire  de  Gentilis.  iFasyj 
p.  10.) 

Mardil2. 

Jaques  Poulain  et  Jaques  Behoul  ohtiennent 
prolongation  du  privUege  pour  imprimer  le  N.  T.  an- 
noti  de  M.  de  Saules.   {Beg,  du  GonseU.  fol.  233.) 

—  Italiens  detenus  pour  fausse  doctrine.  Ar- 
reste  quHl  y  aura  confrontation  en  prisence  de  minis^ 
tres  et  de  savans  (ibid.  fol.  233  v.).    Comp.  Ep.  2919. 

Mercredi  13. 

Ambroise  Faget  dSsignS  pour  aUer  a  OrUans. 
(Beg.  de  la  Vin.  Comp.  B.  33.) 

Vendredi  15. 

B  a  d  i  u  s  demande  la  permission  d'imprimer  un 
livre  de  Beze  contre  ceux  qui  parlent  mal  de  la 
predestination.  Arreste  quon  le  communique  aux 
ministres.  (Beg.  du  ConseU.  fol.  234  t;.)  Sur  Vavis 
de  Calvin  la  permission  est  accordSe  le  21. 

—  Les  ministres  *de  ceste  cite  par  lorgane  de 
M.  Caivin  ont  proposo  quile  ont  entendu  lopinion 
non  seulement  de  ValentinOentil  erronee  tochant 
la  trinite  mais  comme  effrontement  11  charge  la  con- 
fession  de  ceste  cite  faire  une  quaternite  au  lieu  de 
la  trinite  et  davantage  a  charge  ledit  B^Calvin 
de  voloir  opprimer  la  verite  par  cavillations  eto. 
parquoy  eux  voyans  comme  le  diable  machine  par 
dessoubz  terre  de  miner  les  fondemens  de  nostre 
religion  par  laudace  effrontee  de  cestuy  cy  qni 
ayant  pcrdu  toute  honte  parle  si  andacieuBement 
quil  semble  que  qnelcung  luy  ayt  leve  le  menton  : 
aiusin  sil  plait  a  MesBieurs  avoir  advys  que  autre- 
fois  on  a  heu  ou  bien  assembler  des  plus  entenduz 
de  la  villo  et  devant  eulx  les  ouyr  affin  que  comme 
a  magistrat  chrestien  apartient  la  religion  soit 
maintenue:  arreste  que  apres  diner  on  alle  a  le- 
vesche  et  quon  appelle  des  plus  savans  pour  estre 
presens  au  proces  (ibid.  fol.  235). 

Lnndi  18. 

Icy  a  este  parle  que  les  Seigneurs  de  Beme 
ont  de  nouveau  fait  faire  defenccs  de  ne  parler  de 
la  predcBtination  a  tous  ministres  et  entendent  aussi 
que  les  ministres  des  villages  de  ceste  cite  qui 
preschent  en  quelques  parroches  riere  eulx  nen  par* 
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lent  point.  Arreste  qae  les  ministres  de  oeste  cite 
et  dea  yiilages  en  preschent  comme  de  coustume. 
iHeg.  du  Cansea.  fol.  206  i;.) 

—  Zurich  ScrU  que  Toeuvre  de  la  BMe  est  dija 
trop  avancie  d  ne  peui  plus  itre  empichee.  Arreste 
quon  le  fHce  savoir  a  Robert  Estienne.  Vimprir 
meur  Zuricois  est  appele  Andrd  Gesner.  —  Badius 
prSsente  des  exemplaires  des  sermons  de  Calvin  (jbid. 
fol.  237  t;.). 

—  Georgius  Gomes  Monibelgardiae  moritur. 

Mardi  19. 

Nio.  Oallo  detenu  pource  quil  estoit  charge 
de  pratiquer  contre  la  confession  faite  en  leglise 
italienne  touchant  la  trinite:  co  quil  ne  veut  con- 
fesaer  dautunt  quil  allogue  ny  avoir  quung  tesmoing. 
Arreste  quon  luy  faco  grandes  remonstrances  et 
que  il  soit  libere  moyennant  submission  de  bc  ro- 
presenter  ce  quil  a  promio.  (Beg.  du  Conseil  fol, 
239.) 

Jendi  21. 

Calvin  n^assiste  pas  a  la  seance  du  Consistoire. 

Dimanche  24. 

Calvin  benit  un  mariage  a  8.  Pierre. 

Lnndi  25. 

On  envoie  25  fl.  a  Chauvet  malade  depuis  dix 
jours.    {Beg.  du  Conseil.  foh  243.) 

AOUT. 
Mardi2. 

Yalentin  Oentil  detenu  fait  presenter  suppli- 
cation  teudant  aux  fins  quil  bo  detourne  du  tout 
de  Bon  opinion  erronee  et  rend  graces  a  Dieu  de 
ce  quil  luy  a  fait  cognoistre  cela  et  demande  par- 
don  a  Messieurs  et  aussi  a  M.  Calvin  des  choses 
quil  a  dites  et  faitcs:  protestant  voloir  vivre  et 
morir  iouxte  la  confession.  Arreste  que  on  le  face 
respondre  sus  cela  et  soit  communiquee  la  suppli- 
oation  a  M.  Galvin  et  que  sus  le  tout  on  ayt  ad- 
yis.    (,Beg.  du  Conseil  fol.  249.) 

Jeudi  4. 

Yal.  Oentil  detenu:  sus  ce  que  hier  on  le  fit 
respondre  et  que  il  ne  declaira  sa  confession  quil 
tient  a  ceste  heure  sinon  summairement  au  iuge- 
ment  du  conseil:  arreste  quon  le  face  encore  res- 
poudre  affin  que  ou  par  escript  ou  de  bouche  il  de- 
claire  au  iong  ce  quil  croit  touchant  la  trinite. 
{Beg.  du  Conseil.  fol.  250  v.) 


Londi  15. 

Consistoire  B.  Dadas  F.  Ohenalat  et  GL 
Ohateaaneufz  renvoyea  devant  le  oonseil  ponr 
avoir  fait  aucunes  insolences  au  sermon  le  24  juiU 
let  ri:«ant  ensemble  et  meeme  ledit  Dadas  se  met- 
tant  la  cappe  dovant  la  face  pour  rire  tant  mieux. 
iPrison.) 

Marguerite  femme  de  01.  Thomas  renvoyee 
pour  avoir  dit  que  co  luy  estoit  semblable  que  Diea 
ou  le  diable  la  vint  querre:  celuy  qui  anroit  le  pliis 
de  puissance:  pour  estre  separee  davec  Bon  mari 
(trois  jours  au  pain  et  a  Peau.)  {Beg.  du  Conseik 
fol.  257  V.) 

Yalentin  Oentil  detenu  sus  ses  reeponces  et 
confessions  dostre  contrevonu  au  serment  par  luy 
preste  dapprouver  la  confession  faite  en  leglise  ita- 
licnne  et  davoir  obstinoment  mesmes  en  levesche 
es  prisons  voulu  maintenir  son  heresie  contre  la 
sainto  trinite  et  comme  amploment  est  contenu  en 
Bon  proces:  estant  sus  ce  ouy  ladvis  et  oonseil  de 
cinq  ad vocatz  (6rermam  Colladon,  Laurent  de  Not' 
mandie  etc.)  declarantz  quil  est  digne  de  mort  et 
quil  doic  avoir  la  teste  couppee:  a  este  arrreste 
quon  80  tient  audit  advis  et  soit  demain  condamne 
et  execute  (ibid.  foL  258). 

—  Les  ministres  de  Lausanne  ciUs  devant  k 
Conseil  de  Berne.    i^Ep.  2935.  2993.) 

Mardi  16. 

Yalentin  Oentil  detenu.  Icy  a  este  propose 
comme  hier  furent  appelez  les  cinq  advocatz  et  M. 
de  8aul  et  Lathantio  ministre  pour  ouyr  et 
veoir  oculairement  la  repentance  dudit  Y.  Oentil: 
lesquelz  layant  ouy  furent  dadvis  quon  attendit  en- 
core  ung  pou  pour  tant  mieux  cognoistre  ea  repen- 
tance.  Suyvant  quoy  a  este  arreste  quon  se  tient 
audit  advis  et  sus  ce  a  este  aussi  ouye  et  Ihue  la 
supplication  dudit  Yalentin  par  laquelle  il  de- 
mande  pardon  et  confesse  ses  erreurs  et  declairo  sa 
repentance  et  est  aussi  leue  une  missive  de  Nico- 
las  Liena  qui  la  recommande  et  a  este  sus  icellos 
\arrUe\  en  bailler  communication  a  M.  CalviiL 
(Reg.  du  ConseU.  fol.  260.) 

Jendi  18. 

Sus  ce  qua  este  propose  le  trouble  et  scandale 
que  fait  Hierosmo  Borset  condamne  en  ceste  cite 
pour  horesie  quest  a  Marseille  au  grand  regret  de 
leglise  quy  est  assemblee  a  este  arreste  que  pour 
la  consolation  dicelle  soit  envoye  attestation  sigoee 
et  seellee  de  sa  condamnation.  {Beg.  du  ConseiL 
fol.  262.) 

Dimanche  21. 

Calvin  marie  deux  cauples  a  8.  Pierre. 
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JeBdi  S6. 

Orespin  demande  la permissian  d^imprimer  les 
lectures  de  M.  Gulvin  bub  le  propbete  Ozee  tant 
en  latin  quen  fraucoyB.  A  este  arreate  quou  le  vi- 
site  pour  apres  referir.  {Beg,  du  Conseil.  fol.  260  v,) 
Permis  le  26. 

Yalentin  Oentil  deteou.  A  este  parle  de  sa 
loDguo  detention  et  a  este  arreste  quon  le  doibge 
faire  re^pondre  pour  eoavoir  sil  a  vraye  repentance 
et  ce  en  predcnce  des  ministres  et  advocatz  qui  fu- 
rcnt  ia  prcBens  dernierement  {ibid,  fol.  267). 

—  Deux  conseillers  sont  charges  de  faire  une 
perquisition  dans  la  maison  des  Alchimistes,  Le  jour 
suivant  Ferron  langlois  se  plaint  de  ce  quon  lui  a 
enferme  ses  foumeaux  dan$  lesquels  il  distillaU  du 
mn  avec  des  pierres  prScieuses,  pour  sa  santi.  La 
saisie  est  maintenue  (i6id.). 

Dimanche  28. 

Calvin  bSnit  un  mariage  a  S.  Pierre. 

Mardi  30. 

Icy  Bont  venuz  le  comte  italien  Francois  Cat- 
tani  et  lulius  Caesar  lesquelz  sont  vcnuz  icy  ac- 
tcdter  de  la  penitence  de  Valentin  Gentil  vers 
lequel  ilz  ont  este  auiourdbuy  et  le  trouvent  fort 
debile  et  repentant  requerans  lavoir  en  recomman- 
datioD.  Arreste  quon  face  fin  a  bcb  affaires.  {Eeg. 
du  Conseil.  fd.  272.) 

—  Consistoire.  leban  laquemet  portier:  a 
dit  quil  a  bante  gens  de  bien  et  crai^nants  Dieu 
en  ceste  cite  lcBquelB  trouvoient  cela  fort  estrange 
de  faire  mourir  gens  pour  la  relligion:  mesme  cela 
de  Servet.  InterrogSs  sil  ne  mesloit  pas  M.  Cal- 
vin  parmy  et  ne  luy  bailloit  pas  blasme  de  ce  quil 
avoit  faict  partie  oontre  ledit  Servet,  les  timoins 
disent  que  oui.  Vinculpi  dit  que  estant  venu  de 
Bourdeaux  il  dict  quil  avoit  ouy  cela  de  plusieurs 
mesmes  a  ung  conseiller  duquei  il  ne  scait  le  nom 
comme  ils  se  scai)dalisoient  fort  de  la  mort  deSer- 
vet.  A  esto  advise  de  luy  faire  bonnes  remons- 
tranccB  et  de  ne  circonvenir  plus  en  tels  propos  attendu 
que  la  Seigneurie  de  Geneve  y  est  interressee  et 
blasmee.    {Beg.  du  Consistoire.) 


8EPTEMBRE. 
Jendi  L 

M.  Calvin  a  propose  de  la  part  dn  Consis- 
toyre  quil  y  en  a  quelques  uns  qui  en  France  par 
crainte  de  mort  font  amende  honnorable  puys  re- 
vienncDt  icy  tellement  que  iusques  icy  le  consistoyre 
a  cBte  empesche  quel  exemple  ou  punition  sen  pour- 


roit  faire:  et  affin  que  tel  blaspbeme  soit  puny 
ezemplairement  ilz  seroient  dadvys  que  il  fut  faite 
une  loy  egaleroent  pour  tous  telz  renunciateurs  que 
au  Bortir  du  temple  ilz  fissent  reparation  publique 
pour  donnor  exemple  aux  autres. 

Dautre  part  y  a  ung  mal  des  mariases  qui  se 
font  de  ieunes  filles  incapables  comme  les  exemples 
sont  de  certains  paysans  etc.  quost  cbose  tres  mau- 
vaise:  parquoy  ilz  seroient  aussi  dadvys  que  il  fut 
dit  que  on  ne  mariera  les  filles  que  elles  ne  soient 
allees  et  este  receues  a  la  cene  comme  capubles 
affin  que  par  tel  moyen  elles  soient  pour  le  moins 
de  ingement. 

Arreste  quon  se  tient  audit  advys  et  que  ladite 
reparation  soit  faite  avec  la  torcbe  solennellemeut. 
Et  quant  aux  maringes  que  combien  quo  les  filles 
auront  reoeue  la  cene  et  totefoys  seroient  moindres 
que  pourtant  elles  ne  se  marient.  (Reg.  du  Conseil. 
fd.  272  V.) 

—  Yalentin  Gentil  detenu:  sus  sa  longue  de- 
tention  a  este  icy  ouy  le  raport  et  ladvys  quon  a 
heu  sus  ce  quil  est  penitent,  que  est  que  neanmoins 
quil  facc  semblant  dcstre  penitent  il  merite  la  mort, 
comme  ainsin  soit  que  les  malfaicteurs  se  repentent 
ilz  sont  toteffois  punys.  Parquoy  ilz  ne  se  peuvent 
detourner  de  leur  premier  advys:  totcfiois  sil  plait 
a  Messieurs  duser  de  grace  il  pourra  estre  condamne 
purement  a  faire  reparation  dedite  et  amende  bono- 
rable  en  chemise  la  torcbe  au  poing  devant  la 
maison  de  la  ville  et  de  la  faire  le  tour  a  la  ville 
avec  la  trompette  et  estre  condamne  de  ne  sortir 
sans  licence  de  Messieurs:  dequoy  il  debvra  donner 
caution  et  sera  bruslee  la  copie  de  ses  erreurs  par 
luy  signee.  Arreste  quon  se  tient  audit  advys. 
(Beg.  du  ConseU.  fd.  274.) 

Vendredi  8. 

Rat^.cation  de  la  sentence  prononcee  contre  V. 
Gentili  lequel  supplie  d'estre  excmpte  de  la  cau- 
tion  quil  ne  peut  se  procurer:  prie  quon  ait  esgard 
a  sa  misere.    Accorde.    {Reg.  du  Conseil.  fol.  275.) 

—  Calvin  bSnit  un  mariage  a  la  Magdeleine. 

Yendredi  9. 

Un  secours  de  25  fl.  est  vote  en  faveur  du  mi- 
nistre  Chauvet  malade.    {Reg.  du  Conseil.  fd.  281.) 

Dimanche  11. 

Premiere  publication  des  bans  du  mariage  de 
Farel,  avee  une  honneste  fille  advancce  en  bon 
aage  appellee  Marie  fille  d'Alexandro  Turol  de 
Houen  rofugiee  pour  religion  a  Neuchatcl.  {Perrot^ 
Vie  de  F.  MS.  de  Neuch.  p.  127.  de  Beme  p.  187.) 
(Ep.  2958.) 
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—  Fabri  (JAbertet)  dU  sur  ce  mariagei  Ge 
mariage  fut  trouve  fort  estrange  et  bors  de  aaison 
de  la  pIuB  part  et  leur  sembioit  puisquil  avoit  at- 
teint  laage  de  69  ans  sana  sestre  soucie  de  mariage 
quil  Bon  eust  pu  encore  dispenser  estant  Bur  le 
bord  de  la  fosse.  Farel  mesme  recevoit  piuBieurs 
faBcherieB  dee  censureB  de  bgb  amis  et  des  bruits 
diverB  du  commun  ignorant  Icb  causeB  layant  meu 
maiB  Bur  tout  diBCOurs  ayant  prius  pour  rompart 
la  vocation  divine  lobligeaDt  a  ce  faire  pour  lors 
et  la  droiture  de  sa  coDBcience  visant  a  bonne  fin 
et  se  servant  des  moyens  legitimeB  ordonncB  de 
Dieu  il  80  resolut  et  tous  ses  amis  par  apres  qui 
donnerent  lieu  a  ses  raisons  par  la  consideration 
de  ces  choses  et  autrea  et  a  este  lopinion  de  tousjus- 
quicy  quen  se  portant  a  tel  mariage  selon  que  les 
inspirations  viennent  du  Toutpuissant  et  quil  est 
tres  certain  que  tels  personnages  comme  luy  ont 
eu  des  graces  et  des  mouvemens  extraordinaircs  en 
leur  temps  il  sestoit  propose  de  pourvoir  a  sa  vicil- 
lesBC  a  oause  de  ses  foiblesses  par  le  moyen  que 
Dieu  luy  mesme  la  ordonue  a  rhommo  laide  et 
soulagement  convenable  et  sainct  et  de  faire  voir 
un  formel  desaveu  du  celibat  romain  pretendu  ne- 
cessaire  a  Balut  veu  que  la  grace  de  perpetuelle 
continence  nest  donnee  a  tous  ny  pour  tousiours  et 
que  navoir  vocation  a  co  et  graccB  requises  cest 
oontester  lordonnance  de  Dieu  et  Bopiniastrer  comme 
a  luy  desplaire  et  desobeir  aussi  a  eniacer  son  ame 
dans  les  pieges  dun  tourment  et  bourellement  per- 
petuel  de  la  chair  lorBquelle  neBt  arrestee  par  lef- 
fioace  dune  grace  speciale.    iFerrotf  ibid.) 

—  Calvin  binU  un  mariage  a  8.  Pierre, 

Jendi  15. 

La  Gompagnie  resolut  de  rappeler  Macar  de 
Paris  pour  faire  sa  charge  a  Geneve;  et  lon  envoya 
Fran^ois  de  Morel.  {Beg.  de  la  VSnSr.  Comp.  T. 
II.  p.  33.) 

Vendredi  16. 

Badius  demande  la  permissian  ffimprimer  la 
confession  du  S'"  de  Beee.  Arrete  qu^eUe  sera  prea- 
labiement  examinee.  {Beg.  du  Conseil.  fol.  286.)  La 
permission  est  accordie  le  20. 

—  V.  Gentili  demande  la  permission  c^aUer 
par  les  franchises.    Accorde  (ibid.  fci.  286  t;.). 

Lnndi  19. 

M.  Oalvin  de  la  part  du  consistoire  contre 
Amied  Pontet  pour  avoir  hante  une  Solliete  et 
luBBiere  (voir  au  23).  Informations  a  prendre. 
iBeg.  du  (JonseU.  fd.  287  t;.). 


—  loy  M.  Oalvin  a  anssi  propose  qne  les  Ita- 
liens  oreignans  quon  ne  leur  &oe  encore  quelque 
desarroy  lont  fort  instamment  prie  de  remonstrer 
a  MeeBieurs  les  iniures  que  fait  Paul  de  la  Motta 
contre  M.  Galvin  et  quant  et  quant  oontre  ceste 
cite:  veu  quil  dit  que  ledit  S'  Galvin  gouveroe 
tout  affin  quon  y  advise:  mesmes  a  ceux  qui  han- 
tent  avec  luy  au  pont  d'Arve  oomme  Hieronime 
Yaro  affin  quil  y  soit  proveu  et  prevenu  lea  dan- 
giers.     Informations  (ibid.). 

—  Vers  la  fin  du  mois,  voyage  de  Farel  et 
Lenfant  dans  Vinteret  des protestafUs  de  Mets.  (Ep. 
2971.) 

Mercredi  2L 

Carolus  V.  morUur. 

Jendi  22. 

Sus  ce  que  M.  Galvin  eest  lamente  que  Ni- 
colao  Gallo  a  dheub  dire  a  Yal.  Gentil  que  le- 
dit  Galvin  avoit  envove  Ouill.  Trie  vers  iceluy 
Gallo  pour  linciter  a  deposer  contre  ledit  Yalen- 
tin  ce  que  ledit  Gallo  nie.  Parquoy  arreste  quil 
se  submette  icy  dorechefe  a  se  representer  tantes- 
foys  et  quantes  et  cependant  quon  en  prenne  in- 
formations.    (Beg.  du  Conseil.  fol.  292.) 

—  Icy  est  arreste  que  dimenche  on  sonne  le 
sermon  du  matin  a  5  henres  et  celuy  de  lundy  a 
7  heures  et  ainsin  touB  les  iours  (ibtd.). 

—  Calvin  baptise  un  enfant  a  la  Magddeine, 

Yendredi  23. 

Icy  cBt  arreste  que  lehan  Paul  de  la  Motta 
est  adversairc  de  ceste  eglise  et  machine  dattirer 
beaucoub  des  autres  Italiens :  que  le  S'  D  o  n  - 
zel  avec  le  secretaire  Bernard  allent  en  leglise 
italienne  en  ung  sermon  et  la  defendre  que  nnl 
nait  a  frequenter  ledit  de  la  Motta  ny  aller  par- 
ler  a  luy  a  peyne  destre  reputez  telz  que  luy. 
(Beg.  du  ConseU.  fci.  293  v.) 

LaluBsiereest  liberee,  la  Sollieteretreinte 
et  poursuyvie  ainsi  que  Pontet  (Amied  Decham- 
boue  dU  Pontet:  Gonine  dite  la  Sdlieta,  rdaissie 
de  Thivant  Solliet).  Elle  coDdamnee  a  3  jours 
au  pain  et  a  leau  .  .  .  .  et  apres  remonstrances 
dofence  a  tous  deux  de  se  frequenter  a  peine  destre 
conveincuz  de  paillardise  (fol.  294  t;.) 

—  Calvin  baptise  un  enfant  a  la  MagdeteUie. 

Dimanche  25. 

Calvin  benU  un  mariage  d  8.  Pierre.  (Oest  k 
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demier  aete  de  Calvin  meniionne  dans  les  registres 
des  mariages  a  des  baptimes  jusqu'en  Od.  1559.) 


Limdi  86. 

Les  deux  cens  sont  adyertys  que  tous  ieux  soit 
de  larquebute  arbaleste  et  autres  cessent  a  la  pre- 
miere  \moi  Ulisibie)  affin  que  ohacun  alle  au  Bermon 
et  que  Dieu  nous  soit  favorable.  Ge  qui  leur  a 
bien  pleu.     (Beg.  du  ConseU.  fol.  295.) 

Mardi  27. 

M.  Nic.  desOallars  dela  part  du Gonsistoire 
a  propose  que  dautant  que  les  auperfluites  et  exces 
accroissent  entre  nous  au  lieu  de  diminuer  tellement 
que  par  ce  mojen  est  donne  grand  scandale  aux 
autres  qui  nous  pensans  trouvor  chrestiens  yoyans 
telz  exces  sont  scandalizez:  auxquelz  exces  nont 
fiervies  aucunes  remonstrances  mais  lesdits  exces 
saugmentent  de  iour  en  iour  et  cest  tant  es  ha- 
bitz  que  es  banquetz  et  viandes:  quant  es  habitz 
ce  nei^t  pas  tant  aux  hommes  quaux  femmes  que 
cela  est  fort  a  reprendro  combien  quil  y  en  ayt  de 
ceux  qui  monstrent  par  trop  le  plus  beau  devers 
la  yille  notamment  entre  les  franchiz :  totesfois  cela 
nest  encores  si  mauvais  comme  les  afBquetz  verdu- 
gales  doreures  entortillemens  de  cheveux  et  autres 
novelletes  esquelles  les  femmes  se  plaisent  a  se  des- 
guiser  iournellement:  aussi  desviandes  qui  (non  pas 
a  lordinance  car  chacun  voudra  bien  estre  mena- 
gier)  es  banquetz  et  sil  est  question  de  faire  nop- 
ces  ou  traiter  amys  sont  en  si  grande  superfiuite 
que  cest  une  moquerie  laquelle  mesmes  na  este 
Boufferte  entre  les  payens.  Et  si  lung  auiourdhuy 
a  fait  exces  laultre  en  veult  faire  davantage.  Or 
les  romains  et  autres  ont  iadys  faites  des  loix  et 
quelques  temps  observees:  que  si  nous  qui  sommes 
chrestiens  ny  advisons  ilz  seront  en  tesmoignage 
contre  nous.  Parquoy  le  consistoire  en  a  bien  volu 
advertir  Messiours  affin  quil  leur  plaise  y  adviser 
de  remede  et  si  on  ne  peult  tout  a  coup  reformer 
pour  le  moins  quant  il  y  aura  quelque  commence- 
ment  on  poursuyvra  de  mieux  en  mieux  et  Dieu 
benira  loeuvre.  Arreste  quon  y  provoye  par  moyen 
de  cries  qui  se  feront  mais  pour  icelles  faire  quon 
ayt  advys  avec  les  ministres  pour  trouver  quelque 
bon  moyen  et  empescher  telles  superfluites  les- 
quelles  engendrent  plusieurs  maux  et  nourrissent 
orgueil  gourmandise  puys  ameynent  pauvrete  chierte 
de  vivres  et  sont  cause  de  la  destruction  de  plu- 
sieurs  oultre  le  principal  quest  que  Dieu  y  est  gran- 
dement  offence  et  donne  mauvais  exemple  a  ceux 
qui  ont  meilleure  reputation  de  nous  quest  inde- 
cent  et  indigne  de  chrestiens  et  dune  republique  si 
bien  reformee  que  ceste  cy  graces  a  Dieu.  iBeg. 
du  ConseU.  fd.  295  t7.) 

CaMmi  opera.  Voh  XXL 


Vendredi  30. 

Sp.  lehan  Fabri  requiert  de  luy  donner  conge 
daller  prescher  levangile  en  la  papaute  suyvant  ce 
quil  y  est  appele.  Accordi.  iBeg.  du  Conseil.  fd. 
298  V.) 

OGTOBRE. 
Lnndi  10. 

Icy  est  venu  M.  Galvin  et  a  refreche  la  me- 
moire  de  proveoir  a  ce  qua  este  cydevant  advise 
tochant  iaccroissement  des  gages  des  ministres  veu 
quilz  ne  peuvent  sen  passer.  Arreste  que  les  Sgrs. 
de  la  chambre  des  comptes  auxquelz  il  est  com- 
mys  facent  leur  relation,  le  plustout  que  sera  possible. 

Ledit  S^^Galvin  a  aussi  propose  que  les  Hes- 
pagnolz  luy  ont  donne  charge  de  requerir  Messieurs 
de  leur  donner  place  au  temple  S.  Germain  pour 
y  ouir  la  parolle  de  Dieu  en  leur  langue   veu  quil 

Jr  a  ung  homme  ancien  de  bonne  conversation  qui 
eur  preschera  (AccordS).  Le  \i  Des  Gallars  pre- 
sente  lehan  Purins  (Pierius?)  comme  ministre  qui 
preste  serment. 

PIus  a  propose  que  ilz  ont  este  ces  iours  apres 
pour  adviser  de  linstauration  des  classes  et  ont  ex- 
aminez  plusieurs  pour  cstre  lecteurs  et  rcgens  et 
apres  quilz  auront  conclu  en  feront  raport:  reque- 
rans  cependant  adviser  des  moyens  pour  les  entre- 
tenir  suyvant  ce  qua  este  resolu  et  arreste  cy  de- 
vant:  mesmes  quil  y  a  icy  ung  qui  est  assez  pauvre 
qui  est  venu  de  Losanne  et  a  laisse  ses  gages  pour 
servir  icy:  quil  pleust  a  Messieurs  luy  avancer  et 
donner  quelque  chose  pour  vivre.  Benvoye  a  la  cham- 
bre  des  comptes.    {Beg,  du  ConseU.  fd.  302.) 

—  Calvin  annonce  au  ConseU  Tarrivee  de 
Beee  qui  a  quitte  Lausanne.    {Ep.  2957.) 

Mardi  IL 

Icy  est  parle  de  faire  edict  des  palliardes  et 
aulcunos  qui  se  polluent  si  facilement  et  nont 
creinte  de  la  punition  ordonnee  par  les  edictz  et  est 
arreste  que  totes  qui  auront  palliarde  pour  la  pre- 
miere  foys  soient  punies  a  la  forme  des  editz  cyde- 
vant  faitz:  mais  si  elles  retournent  ou  palliardent 
deux  foys  seront  mitrees  et  menees  par  la  ville 
accompagnees  de  la  iustioe  et  trompette  et  puys 
apres  estant  derechefz  opinione  a  est  arreste  que  on 
nen  fera  encore  edit  mais  quon  iugera  selon  lexi- 
gence  du  cas  comme  des  autres  crimes. 

Icy  est  parle  de  defendre  totes  verdugales  do- 
reures  sus  teste  coiffes  dor  chaines  dor  ou  dargent 
brodeures  sus  manohons  et  generalement  tous  exces 
en  habitz  tant  dhommes  que  de  femmes.  Daven- 
tage  que  es  banquetz  ny  ait  plus  hault  de  troys 
venues  et  a  chasque  venue  plus  hault  de  ouatre 
platz  et  est  arreste  que  on  ooche  des  cries  en  bonne 
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forme  pour  les  ▼eoir  et  passer.  —  La  rfdadion  est 
arrtUe  le  jeudi  13.    CBeg.  du  Comea.  fci.  304.) 

Jendi  20. 

Bapport  de  la  Chambre  des  camptes  sur  les  ga- 
ges  des  ministres  des  viUages.  On  leur  vote  une 
augmentaJtion  de  10  fl.  par  quartemps.  {Seg.  du 
Conseil  fol.  310.) 

—  A  partir  de  ce  jour  jusqu^au  2  fSvrier  1569 
le  registre  du  Consistoire  constate  Vdbsence  de  Cal- 
vin  de  toutes  les  seances. 

—  (Vers  cette  Spoque  Farel  part  pour  Mete 
aprhs  avoir  iti  fiancL  II  charge  son  ami  Bulot 
de  prendre  soin  de  son  epouse).  Perrot  p.  128.  {MS. 
de  Beme  p.  188.) 

Liuidi24. 

M.  Calvin  et  M.  Nic.  des  Gallars  ont  icy 
propose  tochant  le  college  quilz  ont  examine  en 
quelle  classe  chacun  pourra  servir  ot  viennent  prier 
dy  mettre  fin.  Cest  quil  plaise  a  MeBsieurs  assi- 
gner  les  gagesveu  que  les  gages  modernes  ne  sont 
Buffisans  pour  nourrir  les  maistres:  et  pour  com- 
mencer  faudrait  avoir  lectures  publiques  en  langue 
grecque  latine  et  hebraique:  quant  a  la  grecque  M. 
de  Beze  servira  pour  un  temps:  des  autres  y  sera 
proveu.  Des  classes  cn  faut  sept:  deux  pour  lire  et 
escripre  et  a  chasque  classe  un  maistre:  la  troisiesme 
pour  commencer  a  decliner:  la  quatriesme  ilz  com- 
menceront  la  sintaxe  latine  et  elemens  de  la  lan- 
que  grecque:  la  cinquiesme  ilz  poursuyvront  en  la 
sintaxe  grecque  et  entreront  en  dialectique:  la 
sixiesme  et  septiesme  tousiours  plus  outre  suy- 
vant  donques  cela  ilz  ont  presente  ung  Gervaiz 
H  e  n  a  r  d  ,  (HesnauU ,  devenu  principal  en  1566) 
venus  de  Lozanne  bien  propre  pour  la  place  ou  ilz 
le  mettront.  Arreste  que  les  seigneurs  de  la  Cham- 
bre  des  comptes  et  des  autres  seigneurs  comme  le 
S^Chevalier  sassemblent  avec  M.  Calvin  pour 
en  adviser  et  faire  fin  audit  fait.  (Beg.  du  Conseil. 
fd.  312.) 

Jendi  27. 

ArrHe  relatif  au  CottSge.  TraitemerUs  et  per' 
sonnel,  Tremellius  a  Vhibreu;  de  Beee  au  grec; 
pour  le  latin  quelqu*un  qui  doit  venir  de  Paris  ete. 
{Beg.  du  Conseil.  fci.  315.) 

—  De  M.  Calvin  qui  est  malade  de  fievre 
quarte  est  arreste  quon  dise  aux  medocins  et  apo- 
ticaires  quilz  le  traitent  et  ne  luy  espargnent  rien 
que  Messieurs  le  payeront  {ibid.  fci.  315  v.) 

Vendredi  28. 

Defense  au  ministre  de  Dralliens  daller  a  la 


oongregation  de  Thonon  on  il  a  este  mande  par  le 
ballifz  veu  qnil  estoit  soua  la  sonverainete  de  Beme 
(ibid.  fdl.  816.) 

—  En  oe  temp  dn  Breuil  envoye  a  Poitiers 
pour  prescher  au  lieu  de  Mr.  du  Gue.  {Beg.  de 
la  Compagnie.) 

NOVEMBRB. 
Mercredi  2. 

Demiere  conference  de  la  Classe  de  Lausanne 
au  sujet  des  demandes  a  faire  a  Seme  rdativement 
a  la  discipline.    {Ep.  2979.) 

Lnndi  14. 

J.  P.  de  la  Motta  sest  absente  de  la  cite  se 
rendant  fuitifz  a  cause  du  troble  quil  a  fait  en  le- 
glise  italienne  et  se  tient  de  la  au  pont  dArve.  Ses 
biens  mis  sous  le  sSquestre.  {Beg.  du  Conseil.  fol 
329.) 

Mercredi  16. 

M*  Lucas  Aube  natif  de  Bresse  examine  par 
les  freres  pour  estro  envoye  a  S.  Jehan  dAngely. 
{Beg.  de  la  Ven.  Comp.  B.) 

Jendi  17. 

Maria  regvna  Angliae  moriiur. 

Jendi  24. 

Icy  M.  Calvin  par  ung  escript  a  oause  de  sa 
maladie  au  nom  des  ministres  a  presente  M.  de 
Beze  pour  estre  lecteur  en  greo  oombien  qne  le 
desir  diceluy  est  que  a  ladvenir  il  pourra  servir  au 
ministere  de  la  parole  de  Dieu.  Arreste  quil  soit 
receu  et  quon  luy  donne  le  serment  et  les  gages 
cydevant  establys  et  quon  luy  paye  la  moitie  da 
present  quartems  et  luy  soit  aussi  proveu  de  logis. 
{Beg.  du  Conseil.  fd.  336.) 

Mardi  29. 

8p.  lehan  Maoard  ministre  lequel  estant  re> 
toume  de  Paris  ou  il  a  este  pour  avanoer  le  roy- 
aume  de  Christ  est  venn  remercier  Messieurs  da 
conge  quon  luy  avoit  donne.  (^Beg.  du  ConseU.  foL 
340.) 

—  M*  Jacqnes  Christiani  elu  par  la  Gom- 
pagnie  pour  aller  presoher  a  Issoudun  an  lieu  de 
M*  Guy  de  Moranges.    (Beg.  de  la  Comp.) 


d£:cembre. 

Mardi  6. 

Traitement  des  ministres.  Par  le  paase  ilz  avoient 
douze  oopes  outre  largent  oe  qui  nest  pas  oommodd 
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daniant  qnilz  sa  lamentent  qne  le  bled  nest  pas 
bean.  Arreete  qne  le  tont  Boit  rednit  en  argent  et 
qna  ladvenir  chaBonn  aye  300  fl.  par  an  et  M.  de 
Bese  anaei.    {Beg.  du  CanseU.  fol.  342  v.) 

—  M*  Francois  de  Dureil,  Lnoaa  Anbe  et 
Oilles  partent  de  Oeneve  ponr  la  Onyenne  cha- 
ennalendroit  delelection  de  la  Gompagnie :  Dureil 
a  Bergerac,  Aube  a  B^Foy,  Gilles  a  Bordeauz. 
{Beg.  de  la  Vin.  Comp.  B.) 

—  M*  Francois  Chambelley  sestant  retire 
de  Pragela  partit  de  G^neve  ponr  le  Havre  de 
Grace  apres  avoir  eate  eln  par  la  Gompagnie.  II 
partit  avec  Ghristiani  {Hnd.). 

—  Francois  de  Morel  B'en  alla  pour  aller 
prescher  a  Paris  au  lieu  de  nostre  frere  M'  Maoar 
qni  estoit  icy  de  retour.  Avec  luy  deux  autrea 
rnn  pour  Dieppe  lautre  pour  Gan  (ibid.).  Les  deux 
demiers  ariieles  se  rapportent  au  mais  de  Decembre 
sans  date  prScise. 

Lnndi  19. 

BedaraUon  de  Viret  devani  le  CanseU  des  Saixante. 
(Ep.  2993.) 

Mardi  20. 

Naces  de  Farel.  (Perrot,  Vie  de  F.  MS.  de 
Neuch.  p.  129,  de  Beme  p.  193.) 

-  Bescrit  du  SSnat  de  Beme  au  BawrgfnaUre 
de  Lausanne  au  sujet  des  exigenees  des  ministres. 
(Ep.  2994.) 

Yendredi  23. 

Permis  d^imprimer  paur  un  livre  de  Des  Oal- 
lars  paur  la  difense  de  VSglise  de  Paris.  (Beg.  du 
GmseiL  fol.  349  v.) 

Mardi27. 

NauveUe  lettre  de  Beme  aux  canseUs  de  Laur 
sanne,  plus  peremptoire  quelaprSddente.   (JEp.  2998.) 

Wolfgang  Cames  Palatinus  Bipantinus  Qene' 
vensibus  scribit  se  Tremdlium  dimittere  nan  posse. 
(Arehiv.  Crenev.  Pikces  hist.  fascic.  1649.) 

—  Hac  anna  prodierunt: 

Camm,  in  Psalmas  gaUice.  Gen.  Badius.  fal. 
Sermans  sur  1  Car.  10  e^  11.  Badius.  4. 
Sermons  sur  les  mysteres.  12. 
Sermans  sur  divers  sujeis.  8. 
Adversus  calumnias  nebidanis. 
De  scandaiis. 


1550. 

JANVIER. 
Diniaiiche  16. 

Elisabetha  regina  caranatur. 

Lnndi  16. 

SuB  ce  que  par  lorg^ne  de  M.  Loys  Henoo 
miniatre  et  M.  de  Beze  a  CBte  propose  que  lea  im- 
presBions  qui  Bortent  de  ccBte  cite  ont  grand  auto- 
rite  partout  ou  y  a  dea  fideles  maia  quii  y  a  dn 
dangier  car  dea  aucuna  corrigeans  mettent  dea  er- 
reura  et  cboseB  mauvaiaeB:  pour  a  quoy  obvier  il 
Bcroit  bon  que  cenx  qui  presenteront  dea  copiea  lea 
Bignent  et  quelles  Boient  communiqueeB  aux  miniB- 
troB  qui  commettront  la  vision  a  deux  ou  trovB  qui 
en  raporteront  et  les  signeront:  a  peyne  de  la  vie 
Bil  plait  a  MeBBieurs  quil  aen  fiace  ainsin.  ArrcBte 
quon  Ben  tient  a  leur  advya  et  aoit  ainsin  fait  pour 
ladvenir.  (Reg.  du  (^anseU.  fal.  357  c;.)  Le  sens  de 
cet  arrSti  dont  les  motifs  sant  assee  mal  redigSs  est 
Svidemment  que  le  corps  des  ministres  dait  exercer  la 
censure  prSventivCf  et  que,  sous  peine  eventueUe  de 
mart,  aucun  changement  ne  paurra  plus  Hre  fait  au 
texte  d^un  ecrit  apres  qtCU  aura  refu  le  visa  des  cen- 
seurs.) 

Vendredi  20. 

Viretus  cumedUegis  ministerio  abdicatus.  (Ep. 
3010.) 

Mereredi  26. 

Calvinus  Elisabethae  reginae  eammentarium 
in  Isaiam  dicat.    (J^.  3000.) 

—  Hac  mense  navae  turbae  exartae  sunl  in  coetu 
GdUarum  Francafardiae.    (Ep.  3011.) 

pfiVRIER. 
Bimanche  6. 

Syndics  de  Tawnee:  Henry  Aubert,  lehan  Por- 
ral,  lehan  FrangoiB  Bemard,  Barthelemy  Lect. 
Seeretaire:  Michel  BoBCt. 

Lnndi  6. 

Viret  Scrit  a  Farel  qu^U  disire  quitter  Lau- 
sanne.  (Perraty  Vie  de  F.  MS.  de  Neuch.  130.  de 
Beme  p.  193.) 

Bimanche  12. 

Otta  Henricus  Electar  moritur. 

Jendi  16. 

NicolaB  Petit  miniBtre  de  Dralliens  oonBtitne 
par  MoBBieurB  et  atipendie  ne  vent  pas  reepondre 

46* 


711 


ANNALES  1659. 


712 


icy  mais  sest  fait  compeller  on  contraitidre  par  le 
bailli  do  ThonoD  et  a  publie  les  defeDces  de  ne 
parler  de  la  predestination.  Arreste  quoD  dc  Inj 
baillo  son  mandat  devant  quil  ne  soit  venn  devant 
Messieurs.    (Beg.  du  ConseU,  Vol.  55.  fol,  8.) 

Vendredi  17. 

Th.  de  Beze  lecteur  demande  qu^on  le  pour- 
voie  d^un  logis  et  s^excuse  davoir  fait  imprimer  sans 
licence  de  la  Sgrie  deux  livrcs:  P  contre  Wespha- 
Iu8  compose  dudit  Tb.  de  Beze  du  coDseDtement 
de  Calvin.  2^^  Histoire  des  Bomains  anciens,  la 
foire  etant  proche.  Luy  et  Calvin  en  repondent. 
(Beg.  du  Conseil.   Vd.  55  fol.  8  t;.) 

Jeudi  23. 

Bemiere  audience  des  ministres  de  la  dasse  de 
Lausanne  a  Berne,    (J^.  3015.) 

Vendredi  24. 

Calvinus  regi  Gothorum  Oustavo  Wasae 
dicat  commentarium  in  xii  prophetas.    (Ep.  3014.) 

—  Vers  la  findu  mois  mortdeLact.  Bagnoni, 
ministre  de  Veglise  italienne  a  Geneve.    (Ep.  3024.) 


MABS. 
Vendredi  3. 

Viret  fait  ses  remerdments  a  la  Seigneurie  de 
la  bonne  affection  quon  luy  a  declairee  et  puia 
quil  a  pleu  a  Dieu  quil  soit  este  [sSpar^  davec 
leglise  ou  Dieu  lavoit  constitue  et  quil  soit  conioint 
avec  Messieurs  il  Boffre  de  faire  ce  quil  pourra  etc. 
(Beg.  du  ConseU.  fol.  14.) 

—  Comitia  Augustana  incipiunt. 

Dimanche  5. 

Caedes  piorum  Lutetiae. 

Mardi  7. 

Legati  Bemenses  Lausannam  veniunt  pacem  cum 
ministris  concUiaturiy  .sed  frustra.    {Ep.  3035.) 

Jendi  9. 

Ordonne  de  loger  Yiret  a  S.  Abre  (pres  8. 
Germain)  ou  lon  avoit  ordonne  loger  premierement 
Th.  do  Beze  lequel  debyra  demeurer  encore  trois 
mois  ou  il  est  chez  le  S'  de  Arca  lequel  on  en  a 
prie  et  qui  sy  est  offert, 

Les  Italiens  prient  doultroyer  descrire  aux  Sgrs. 
de  Strasbourg  dayoir  un  pasteur  quilz  ont  esleu  et 
qui  demeure  a  Strasbourg.  (Hioronime  Zanons.) 
(^Beg.  du  Chnseil.  fol.  17.) 


—  Consistoire.  Trois  livres  a  scavoir  le  9*  11*  et 
12*  d^Amadis  de  Oaules  quont  este  trouvea  scavoir 
le  9*  entre  los  mains  de  AnthoyDO  fils  de  feu  Marc 
Oruffat  les  deuz  aultres  en  la  butticque  de  Do- 
menne  Favre  marchand  ont  este  renvoyez  a  Mea- 
sieurs  pour  estre  bruslez  attendu  que  cella  ne  sert 
que  de  corrumpre  et  depraver  la  ieunesse  et  dail- 
leurs  ne  sont  que  mensonge  et  resverie  et  que  le 
Gonsistoire  prie  Messieurs  de  prendre  gardo  sur 
ceulx  et  sur  les  librayres  qui  apportent  telle  mar- 
chaodise  et  ces  relieurs  de  livres  qui  les  relicDt  car 
OD  peult  recognoistre  que  cella  a  este  apporte  en 
blanc  tout  ploye  et  az  este  relie  en  ceste  cite.  (Beg. 
du  Consistoire.) 

Lnndi  13. 

Les  miDistres  deschassez  par  ceux  de  Beme: 
lehan  de  Tournay,  Francois  de  Sainct-Paul, 
Augustin  Marlorat,  laques  Valier,  lehan  let- 
trin,  Oeofroy  Brun,  Barth.  Gausse,  EstieDoe 
Oragnon,  Anth.  Le  Ghevalier,  Arnaud  Banc 
sont  regus  pour  avoir  habitation,  iusqua  ce  quon  les 
employe  autrepart.    (Beg.  du  Conseit.  fol.  17  v.) 

Mardi  14. 

Michel  des  Bois  receu  de  nouveau  bourgeois 
apres  avoir  ete  prive  de  son  droit  pour  avoir  ete  a 
Lyon  en  la  papisterie. 

—  Viret  loge  a  S.  Abre  en  la  salle  ou  aol- 
trement  avec  le  iardin.  Th.  deBeze:  on  le  logera 
aultrepart.    (Beg.  du  Conseil.  fol.  18.  v.  19.) 

Jendi  16. 

A  partir  de  ce  jour  les  proces-verbaux  du  Con- 
sistoire  mentionnent  la  presence  reguliere  de  Viret 
aux  seances  de  ce  corps^  pendant  tout  le  cours  de 
Vannie. 

—  Bequete  des  protestants  de  Mste  au  magistrat. 
(Ep.  3046.) 

Lnndi  20. 

M.  Galvin:  sur  ce  quil  a  propose  que  an  lieu 
de  M"  Jaques  Bernard  ministre  de  Piney  et  de 
M.  du  Pont  qui  estoit  en  ceste  ville  ilz  oot  ad- 
vise  entre  les  ministres  de  lelection  qui  se  porra 
faire:  cest  pour  ministre  en.  ceste  ville  que  M.  de 
Beze  seroit  bien  propre  et  pour  Piney  on  nomme 
Merlin  qui  est  encore  a  Lozanne.  Ledit  deBeze 
ne  laisseroit  pas  de  poursuyvre  ce  quil  fait  iusqaes 
quil  y  soit  proveu  dun  aultre. 

—  Anthoine  Ghevalier  est  nommS  leeteur 
public  en  hSbreu.    Ses  gages  seront  de  280  florins. 
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Jbttf  le  latin:  Tagot,  paur  Th.  de  Bejse,  Beraud, 
qni  nest  pas  encore  icy.    iBeg.  du  ConseU.  fol.  20  v.) 

Mtfdi  2L 

Jo.  Pistorii  et  And.  Hyperii  consilium  utrum 
propter  quorundam  manifesta  odia  atque  simultates  irir 
iermitti  debeat  coenae  dominicae  actio  aut  si  ea  pera- 
gatur  utrum  licebit  cum  Ulis  communicare^  Francofurti 
datum.    {Bibl.  Genev.  fascic.  197««.) 

DiniABChe  26. 
Pdques. 

Londi  27. 

Blaise  Mallet,  Annet  de  Olches,  Jaques 
HuardfCliarlesLeopard,  JaqnesPreudhonime 
ministres  descbaasez  de  Berne  demandent  estre  re- 
ceas habitans.    iBeg.  du  Conseil.  fct.  23  v.)  Accorde. 

Jendi  30. 

Strasbourg  a  Geneve.  On  ne  peut  laisser  partir 
Zanchij  laplace  de  Vermigli  etant  encore  vacante. 
(Archives  de  Geneve.    Pieces historiques.  Lia^sse  l6bS.) 

—  Est  parle  du  troble  qui  advient  es  temples 
a  cause  de  la  grande  presse  quil  y  a  et  pour  y  re- 
medier  a  este  arreste  qnon  commande  auz  minis- 
tres  den  faire  remonstrances  en  chaire  et  defonces 
de  ne  plus  prendre  grandes  places  pour  autres 
mais  que  ohacun  prenne  pour  soy.  (Beg.  du  Con- 
seU.  fd.  25.) 

—  Franoois  de  St.  Pol  esleu  pour  precher  a 
Foictier  aulieu  de  M.  Du  Breuil.  iBeg.  de  la 
Ven.  Com.  B.  Ma/rs  1559.) 

—  Farel  a  Strasbourg.    (Flp.  3038.) 


AVRIL. 
Lmidi  8. 

Paiz  de  Cdteau-Canibresis. 

Jeudi  6. 

Le  Conseil  est  informe  que  Th.  de  Beee  ius- 
quicy  a  este  en  louage  de  maison.  Arreste  quon 
sache  que  monte  cela  et  quon  face  mandat  de  payer 
ce  quil  montera.    (Beg.  du  ConseH.  fcl.  27  t;.) 

—  Consistoire.  laques  Donzel:  confesse  ayoir 
dict  qne  tout  homme  faict  a  limage  de  Diou  et 
ayant  sa  foy  sera  saulye:  oombien  quil  fust  accuse 
davoir  diot  que  personne  ne  sera  dampne.  Pierre 
Dnchesne  imprimeur  dit  lui  avoir  qpposS  Vex- 
emple  de  Cam  et  de  Judas.    Ladvis  du  consistoire 


est  que  la  cene  luy  soit  defendue  et  que  entre  ci 
et  Pentbecoste  il  revienne  rendre  rayson  de  sa  foy 
touchant  ce  point  nommement  que  Caln  et  Judsis 
seront  saulves.    {Beg.  du  Consistoire.) 

—  Le  Seigneur  Galeace  Caracciolo  marquis 
de  Yico  a  presente  supplication  demandant  conge 
de  60  marier  pource   que   sa   femme   ne   le   veult 

suivre a  cause  de  la  religion.    Ladvis  du 

consistoire  est  que  ledict  marquis  amene  tesmoings 
ponr  verifier  sa  supplication  et  que  M®  Yiret  aveo 
le  S'  Blondel  iront  vers  M.  Calvin  pour  sca- 
voir  de  luy  ce  quil  en  scait  (ibid.). 

Jeudi  13. 

Lettres  de  Strasbourg.  Sus  ce  que  en  faveur 
de  leglise  italienne  on  leur  avoit  escript  pour  avoir 
le  D'  Zancus  ilz  respondcnt  que  la  faute  de  gens 
scavans  ne  leur  permet  le  nous  envoyer  et  que  cest 
assez  de  nous  avoir  communique  M.  Calvin  aa- 
trefoys,  comme  de  bon  coeur  ilz  nous  communique- 
roient  a  present  silz  povoient  etc.  Arreste  quon 
attende  que  Dieu  y  provoisse.  (Beg.  du  Conseil. 
fol.  31  V.) 

—  Consistoire.  Audition  de  temoins  dans  la 
cause  de  Caracciolo.  Bapport  de  Viret  etBlon' 
del:  M.  Calvin  leur  a  dit  quil  seroit  fort  bon  que 
le  sp.  marquis  sommast  encore  sa  femme  a  venir 
ici  pour  luy  oster  toute  escuse  et  eviter  tous  incon- 
venients  et  scandales  aussi  mesdisances.  Advise 
que  le  oonsistoire  se  tient  audit  advis  de  M.  Cal- 
vin.  {Beg.  du  Consistoire,)  Les  proces-verbaux  du 
Consistoire  constatent  Tabsence  de  Calvin  des  searh 
ces  a  partir  de  ce  jour  jusqu^au  1  Juin  indusivement. 

Limdi  17. 

No.  Jaques  Spifame:  lequel  a  este  a  Paris 
president  et  maistre  des  requestes  du  roy  et  eves- 
que  dannevers  (de  Nevers)  et  est  icy  venu  pour  le- 
vangile  ayant  delaisse  tout  cela  et  a  requys  estre 
receu  habitant  et  dautant  quil  a  gardee  une  femme 
quelques  annees  quil  na  encore  esposee  requiert 
aprouver  le  mariage.  Arreste  que  on  luy  permet 
dhabiter  et  a  icy  iure.  Quant  au  reste  on  le  re- 
met  en  Consistoire.    {Beg.  du  ConseU.  fci.  32  v.) 

—  Th.  de  Besfe  est  refu  bourgeois  graiuUement 
{ibid.) 

Mardi25. 

Synodus  Pineeoviensis.    (Ep.  3098.) 

Jendi  27. 

Consistoire.  Pierre  Girod  du  Bourg  de  Pour 
oonfesse  avoir  dit  ia  bas  vers  la  Coulleuvriniere  en 
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tirant:  Potta  la  nostra  dama.  Mais  il  nentendoyt 
paa  ce  quil  disoyt.  Toutesfois  les  compagnons  dn 
tir  luy  en  firent  faire  reparation  Bur  le  lieu.  Ad- 
yis  ce  nonobstant  de  le  renvoyer  a  Messieura  pour 
eetre  puni  comme  eil  avoit  renie  Dieu  pour  aul- 
tant  que  cela  est  ung  blaspheme  execrable  et  in- 
tollerable  en  ceste  cite  et  au  grand  scandale  des 

I^assantz  qui  sont  delivrez  de  la  papaulte:  la  cene 
uy  estant  deffendue.     (Beg.  du  Consistoire.) 


MAI. 
Lundi  L 

SomfAotion  adressie  par  le  SinaJt  de  Geneve  a 
la  marguise  de  Vico  d^aUer  rejoindre  son  mari.  (Ep. 
8047.) 

Mardi2. 

Antoine  Galvin  a  presente  Bupplication  aux 
fins  dobtenir  privilege  pour  trois  ans  de  imprimer 
linstitution  de  M.  Calvin  son  frere  tant  en  latin 
quen  francoys  quil  a  renouvellee  et  recogaeue  et 
augmentee  tellement  que  cest  oeuvre  excellente  et 
dont  Bondit  frere  luy  a  donnees  les  copies.  A  eBte 
arreste  quon  luy  outroye  le  contenu  de  sa  requeete. 
(Beg.  du  CkmseiL  fci.  39.) 

Mardi  9. 

Nic.  Petit  miniBtre  de  Dralliens  demande  une 
augmentation  de  salaire.  On  $e  rSserve  de  demander 
Vavis  des  ministres.  {Beg.  du  ConseU.  fol.  42.)  La 
demande  est  refusie  dans  la  seance  du  15. 

Lnndi  15. 

Le  Bcrmon  de  Mesoredy  CBt  avanoe  d'une  heure. 
(Beg.  du  Conseil.  fci.  46.) 

Mardiie. 

DeB  OallarB  obtient  un  congi  pour  un  voyage  a 
TaHs  pour  iniirets  de  famiUe.  {Beg.  du  Can^.  fd. 
46  V.)    Ep.  8045. 

Vendredi  19. 

Dagnon  de  la  part  doB  miniBtres  preBcnte 
Beze  pour  la  place  de  Dupont  decede,  et  Mer- 
lin  pour  Bernard,  eluB  par  les  ministreB.  lls 
pritent  senneni.    (Beg.  du  Conseil.  fci.  48  t;.) 

Lnndi  82. 

Jean  RibituB,  Olaude  du  Molin,  Jaques 
Ohapel,  Jehan  YiBinet,  Helie  YalbouBquet, 
lehan  OuBin,  Bernard  Arnalz  venuz  de  Lozanne, 
lcB  uuB  lecteurB  lee  autrcB  miniBtrcB  a  cause  du 
deaordre  qui  y  OBt  et  ont  requyB  deetre  habitauB. 
Accordi.    {Beg.  du  ConseH.  fci.  48  i^.) 


—  Calvin  prSsente  eomme  professeurs  au  Gol' 
Uge:  FS^angois  BSraud  pour  le  gree^  Jean  Tagaut  pow 
la  philosophie,  Jean  Bandon  pour  rSgent  de  premiere 
dasse  lesquelz  ont  doBia  eervy  ob  moBmeB  choBes  a 
Lozanne  (ibid.). 

—  Ledit  M.  Oalvin  auBBi  propose  que  ayant 
CBte  long  tempB  malade  comme  il  a  pleu  a  nostre 
seigneur  de  le  viBiter  il  a  este  Bccoru  et  a  receuz 
de  grauB  beneBces  de  MeBsieurB  dont  il  remercie 
maiB  il  a  entendu  que  outre  tout  cela  on  veult 
payer  lapoticaire  doB  medecincB  BUBquoy  il  Buplie 
ne  faire  pas  cela  car  il  nen  Bcauroit  avoir  plai^ir 
veu  que  cest  assez.  ArreBte  quon  luy  remonstre 
que  il  le  recoive  en  bonne  part  car  McBBieurB  le 
veulent  faire  et  plus  bI  bcBoing  estoit  (ibid.  /ol.  49). 

—  Ledit  8'OaIvin  a  auBsi  prcBente  lea  sta- 
tuB  du  College  lesquelz  ilz  ont  couchez  afBn  que 
chascun  sy  scache  guider  ct  sil  plait  a  Meseieurs 
ilz  le  translateront  en  francoia.  ArrcBte  quil  soit 
faiu  afnn  quon  puiBBO  veoir  et  entendre  (ibid.). 

Mardi  23. 

Ch.  Maubne  est  prSsentS  comme  rSgent  de  se- 
conde  pour  Bibit  lequd,  na  voulu  accepter.  (Beg, 
du  ConseU.  fol.  49  t;.) 

Jendi  26. 

Consistoire.  Charge  a  CBte  baillee  a  M*  Ma- 
card  et  a  M*  Enoo  ministreB  et  au  8'  Blondel 
assistanfc  du  consistoire  de  parler  auz  imprimeurs 
quilz  aillent  ouyr  iee  prddications  pIuB  Bouvent  quils 
ne  font  et  y  faBBcnt  aller  leure  Berviteurs  attenda 
quilB  ont  leurB  mercnrialleB  eBquelles  ila  pourront 
retrouver  le  temps  quile  mettront  a  ouyr  lee  pre- 
Bches.    (Beg.  du  Consistoire.) 

Vendredi  28. 

Premiere  sSance  du  Synode  de  Paris.   (Ep.  3056.) 

Lnndi  29. 

Batification  des  statuts  du  CcUSge.  {Beg,  du 
ConseU.  fol.  50.) 

—  Le  Sgnode  de  Paris  dScrHe  la  eonfessuM 
de  foi. 

—  Elen  ponr  precher  en  France:  Jaqnes  Ghap* 

pet  a Jehan  Gousin    pour  Oan,  Jeban 

YoiBinet  et  Estienne  Gragnon  pour  Bivolac(?), 

Bernard   Beguin   a (Lacunes  et  nms 

illisibles,  voyeg  drdessus  au  22.  Mai.)  (Beg.  de  la  Vin. 
Comp.  fin  May.  Vd.  B.) 
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JUIN. 
JeadiL 

lehan  Oragnon  miniBtre  desohasse  de  Lo- 
sanne  receu  habitant.    (Beg.  du  ConseU.  fci.  52.) 

—  Ce  mime  jcur  Beae  assiste  paur  la  premiere 
f<ds  a  la  sianee  du  Consishire  et  des  lars  riguUere- 
meni. 

Samedi  8. 

Israel  Aohazins  de  Sarverden  ecrit  a  Farol 
a  Strasbourg,  ce  qui  presuppose  un  voyage  fait  en 
oe  temps.  (JPerrot  Vie  de  F.  M8.  dc  Neuch.  p. 
130,  de  Beme  p.  195.) 

Londi  5. 

M.  lehan  Calyin  et  Pierre  Viret  ministres 
ont  propose  que  auiourdhuy  se  doibvent  publier  les 
ordoonanceB  du  CoIIege  ou  ilz  supplient  quil  plaiele 
a  Messieurs  de  sj  vouloir  trouver  pour  plusieurB 
causes  quilz  ont  icy  recitees:  cest  pour  donner  au- 
torite  au  fait  veu  que  il  se  droBBe  BOubz  la  conduite 
de  MeBBieurs  et  Bera  profitable  pour  avoir  geuB  a 
ladveoir  pour  le  gouvernement  de  la  police  et  auBBi 
pour  anuncer  la  parolle  de  Dieu  ioint  que  le  pro- 
fit  sen  OBtendra  bien  loing.  Davantage  ilz  ont  es- 
leu  recteur  du  college  Sp.  Theodore  de  Beze  le- 
qoel  ilz  ont  proBente  avec  une  forme  de  Bcrment 
delaquelle  a  icy  CBte  faite  leoture  et  a  OBte  trouve 
bonne,  et  ledit  recteur  aprouve  et  preate  le  Borment 
et  a  este  arreete  que  aprea  diner  on  bo  trovera  a 
ladite  publication.  {Beg.  du  CcnseH.  fd.  53  v.  Ep. 
3066.) 

Mardi  6. 

J.  Bivery  obtient  un  privUige  powr  plusieurs 
livres  de  Viret.    (Beg.  du  Conseil.  fol.  54.) 

Jendi  8. 

Quaire  OBColierB  de  Lozanne  reQus  hdbiiants. 
(Beg.  du  ConseU.  fd.  54  v.) 

Samedi  10. 

Bex  Henricus  Parlamento  adsidet  et  plures 
consUiarios  comprehendi  iubet  (Ep.  3067),  entre  autres 
Anne  du  Bourg. 

—  Knox  fait  briser  les  images  a  8.  AndrS. 

Jeadi  15. 

M.  Calvin  preeente  Merio  (?)  Fanx  ponr 
maistre  dee  enfanB  de  Ihospital. 

PluB  propoBO  quil  y  a  pIuBieurB  Italiens  qui 
ont  fait  complot  de  Baller  tenir  a  Baele  et  que  le 
principal  dyceux  eBtlnlioPaBchal  lequel  a  escript 
a  Genes  et  en  pluBieurB  lieux,  de  Geneye  comme 


si  elle  debvoit  perir  ponr  deoorager  les  gone  de 
venir  icy:  parquoy  il  a  bien  volu  advertir  Mes* 
Bieura  affin  dy  proveoir.    (Beg.  du  Conseil.  foL  57.) 

Vendredi  16. 

Le  parlement  ordonne  Varrestation  de  Jaques 
8pifame  Svique  de  Nevers. 

—  Hoc  tempore  dissidium  inter  Perrucellum 
et  Holbracum  Francofordiae  vehsmewLiius  erumpU. 
(Ep.  3072  seq.) 

Lundi  19. 

Pour  ce  quil  fait  ai  grande  chaleur  quon  ne 
peult  durer  a  la  Magdelaine  a  caube  de  la  multi- 
tude  qui  ey  trouve  pour  ouirM.  Calvin  etM*  P. 
Yiret  a  eate  arroBte  que  dorefinavant  pendant  quil 
fera  chault  on  preBche  a  S.  Pierre  la  Bopmaine  au 
lieu  de  S.  Germain.    (Beg.  du  ConseU.  fd.  59.) 

—  Antoine  Reboul  demande  un  privilege 
dimprimer  Iob  PseaumeB  avec  une  nouvelle  faoon 
de  muBique  (Und.  foi.  59  v.) 

Samedi  24. 

Le  parlement  anglais  revoque  toutes  les  lois  re- 
ligieuses  de  la  reine  Marie. 

Lnndi  26. 

Beze  demande  la  permission  dHmprimer  les  statuts 
du  CoUSge  et  la  confession.  Accord6.  (Beg.  du  Cat^ 
seU.  fol.  62.) 

Vendredi  dO. 

Bex  Henricus  in  ludo  equestri  vulneratur. 
(Ep.  3084.) 


JDILLET. 
Lnndi  10. 

Mort  de  Henri  11. 

Jendi  13. 

8ant  (lus  paur  aller  en  IVanee:  M*  Auguetin 
Marlorat  pour  PariB,  M*  Martin  pour  AsBiart^ 
M*  GilloB  pour  Nerao,  M*  lehan  Graignon,  ad- 
ioint  deGillesyM*  Folion  pour  Tharee,  M*  Prnd- 
homme  pour  Chateauroux,  le  pedagogue  deohesM. 
Maillet  pourYillefranche.  iBeg.  B.dela  Vin.  Camp.) 

Dinianclie  28» 

Duarenus  maritur. 

Jendi  27. 

(Jansistoire.  A  comparu  Sp.  laques  Spifame 
Seigneur  de  Pacy  iadia  eveaque  de  Nevera  a  pre- 
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aent  habitant  a  Oeneye  avec  Damoiselle  Oatherine 
da  Gasperne  sa  femme  espousee  tous  deux  de 
Parys  proposant  oomme  apres  que  par  la  graoe  de 
Dieu  il  vinet  a  la  cognoissance  de  levangile  il  ee 
delibera  de  vivre  selon  iceluy  laissant  toutes  super- 
Btitions  et  ydolatries  et  pour  ce  auroit  pris  une 
ayde  ascavoir  ladite  damoiselle  Gatherine  laquelle 
il  prit  en  mariage  et  puis  iauroit  espousee  par 
contract  nestantz  toutefois  publiees  aucunes  annon- 
ces  par  crainote  de  la  persecution.  Maintenant 
puis  que  nostre  Seigneur  luy  a  faict  la  grace  de 
venir  habiter  en  ceste  cite  la  ou  il  veult  vivre  et 
mourir  en  la  reformacion  de  levangile  il  desire  et 
requiert  que  son  mariage  contracte  et  oonsomme  a 
Paris  soyt  ioi  confirme  etapprouve  aussi  enregistre 
pour  oster  tout  maulvais  obstacle  de  sinistre  pre- 

Bumption  et  subson Accorde.    (Reg,  du  Con- 

sistoire.)  Tout  ce  pcLSsage  a  Ste  raye  par  ordre  du 
Consistoire  du  5  decembre  1566.  A  la  page  suivante 
U  y  a  une  seconde  redaction  egdlement  rayee,  dans 
laqueUe  il  est  dit  gue  sp.  Calvin  a  rapportS  avoir 
vu  le  contrat. 

Lnndi  8L 

Antoine  Ohevallier  presente  une  grammaire 
hSbratque.    {Beg.  du  Conseil.  foL  76.) 


i  L 


AOUT. 


Troisieme  covenant  des  riformSs  d^£cosse. 

Mercredi  2. 

Proces  SArme  du  Bourg  devant  le  parlement. 
(JEp.  3096.) 

Jendi  8. 

Icj  a  este  arreste  que  pour  eviter  le  desordre 
qui  est  quelquefoys  auz  sermons  que  les  guedz  et 
officiers  ayent  ung  banc  prcz  les  sieges  de  Messieurs 
et  que  celuy  qui  sera  sus  les  bancz  alle  le  premier 
pour  garder  que  les  bancz  pour  euz  ne  soient  oc- 
cupez  et  que  les  femmes  aussi  ne  soient  sus  les 
sieges  de  Messieurs:  aussi  que  les  guedz  se  distri- 
buent  tellement  que  le  mecredy  et  dimanche  il  en 
alle  deux  a  S.  Gervais  et  a  la  Magdeleine  et  a  8. 
Germain.    (Beg.  du  ConseU.  fol.  77  t;.) 

Samedi  5. 

Sentence  du  SuperarUtre  de  Bdle^  Frangois 
Oierried,  contre  les  fugitifs  et  la  sentence  du  baUli 
de  Ternier.  (^Archives  de  Genhve.  Pieces  historiques 
N.  1662.) 

Limdi  7. 

M.  I.  Oalvin  a  propoBe  qae  a  oauBe   de  la 


multiiude  du  peuple  il  soit  requys  de  trover  moyen 
quon  ayt  encore  ung  temple  ou  preschert  mesme 
sil  estoit  pOBsible  que  Rive  fut  restanre  veu  que 
une  grande  partie  du  peuple  qni  entre  a  S.  Pierre 
ne  peult  entendre:  et  cela  au  moins  mal  quil  Beroit 
possible:  ou  bien  adviser  si  en  lisle  se  pourroient 
faire  logis  ou  aultre  moyen  de  audienoe  veu  que  il 
est  necessaire  de  proveoir  a  ce  quil  y  ait  audience. 
Au  reste  il  a  aussi  remonstre  tochant  le  logis  des 
lecteurs  quil  plaise  a  Messieurs  faire  quilz  soient 
bien  loges  et  si  commodement  quilz  puiseent  tenir 
des  pensionnaires  veu  que  ceux  en  profiteront  do- 
blement.  Arreste  que  quant  es  temples  pour  le 
present  on  presche  a  Nostre  Dame  la  nefve  et 
quant  aux  logis  des  lecteurs  que  les  Sieurs  conmiy8 
y  advisent     (Beg.  du  ConseU.  fci.  78  t;.) 

Jendi  10. 

Consistoire.  Le  marquis  de  Vico  ayant  produit 
des  pieces  prouvant  qu'il  a  fait  Us  dSmar^es  a  lui 
enjointes  (SSance  du  13  avril)  et  que  sa  femme  refuse 
de  le  rejoindre,  il  est  decide  qu'on  renvoye  le  marquis 
devant  le  (JonseU  avec  didaration  qu'il  peut  etre  mis 
en  libertS  de  se  remarier.    (Beg.  du  Consistoire.) 

Jeudi  17. 

Ladius  Socinus  e  Pdonia  Turicum  redit. 
(Ep.  3100.  3121.) 

Vendredi  18. 

Paulus  IV.  moritur. 

Lundi  28. 

Des  Gallars  et  Beee  proposent  de  ncnmer 
une  commission  dHnspedeurs  pour  rSgler  les  differends 
entre  les  imprimeurs  et  leurs  compagnons.  (Beg.  du 
ConseU.  fol.  87.) 

—  Eleus  pour  la  Provence  M.  Ruffy  et  avec 
luy  pour  adjoint  M.  lehan  Graignon,  01ivie*r 
pour  Tarascon,  Brul^  pour  Yalence,  Du  Gue 
pour  Nantos,  d '  A  i  g  n  o  n  a  Gyan.  (Beg.  de  la  Conw. 
B.  Aoust  1559.) 


SEPTEMBRE. 
Vendredi  L 

Les  pasteurs  de  Lausanne  Scrivent  a  ceux  de 
Neuchdtel   au   sujet  de    Vexcommunicaiion.     (Perrd 
Vie  de  Farel.    MS.  de  Neuch.  p.  131.   de  Beme 
p.  196.) 

Mercredi  6. 

Arrit  du  Parlement  de  Paris  eonhre  les  kSrSH' 
tiques.    (Ep.  3113.) 
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—  Petrus  Alexander  ministerio  Argentaratensi 
abdicatus.    {Ep.  3144.) 

Jendi  7. 

Bcbertus  Stephanus  meritur. 

Vendredi  8. 

CaWin  prSsente  un  nouveau  chanlre,  Pierre 
Orenade,  au  nom  de  la  Campagnie.  Ledit  Gre^ 
nade  est  denancS  pour  qnolque  ieunesse  faite  il  y  a 
passe  dix  ans.  La  dessus  les  ministres  dans  la 
seance  du  Lundi  suitmnt  sexcusent  et  yeulent  en 
olioisir  ung  autre,  ce  qui  a  lieu  le  25.  {Beg,  du 
Qmsea.  fd.  102.  104.) 

Limdi  It 

Greepin  demande  et  dbtient  la  permission  d^im- 
primer  le  commentaire  de  desGallars  sur  rExode. 
(ibid.  fcl.  105.) 


Samedi  16. 

Heiddbergae 
(Ep.  3115.) 


Heshusius    mtmere    abdicatus. 


Lnndi  18. 

Sacre  de  Frangois  IL  a  Eheims.    {Ep.   3113.) 

Jeadi  28. 

Consistovre.  Blaise  Oombet  de  Moing  confesse 
havoir  dit  en  parlant  du  ministre  aultrofoys  de 
Ferney  appele  M*  Pierre  quon  disoit  havoir  este 
brusle  pour  levangile:  de  la  challeur  de  cestuy  la 
fussent  bruslez  tous  les  aultres.  Mais  il  dit  nen- 
tendre  pas  des  minidtres  ains  de  ceux  qui  lavoient 
brusle.  Lies  temoins  ayant  alteste  le  contraire  a  este 
advise  de  le  renvoyer  a  Mosdiours  pour  le  punir 
exomplairement  et  le  bannir  hors  de  leur  paXs  la 
cene  luy  ostant  deffendue  comme  a  ung  chien. 
{Beg.  du  Consistoire.) 

—  loannes  ISedor  Trevirensis  urbesua  eiicitur. 


OOTOBRB. 
Hardi  3. 

Herctdes  Estensis dux  Ferrariae  moritur. 
3228.) 


iEp. 


Jendi  5. 

Henry  Estienne  imprimeur  presente requeste 
anx  fins  de  luy  permettre  imprimer  le  Nouveau 
Testament  en  francoys  iouxte  la  copie  coUationnee 
et  corrigee  avec  le  groc  par  M.  Oalvin  et  M.  de 
Beze  et  luyoutroyer  privilege  ....  Arreste  quon 
communique  encore  avec  M.  Oaivin.  (Beg.  du 
Consea.  fd.  121.) 

Cdlvini  opera,     Voh  XXI. 


—  Edit  raydt  qui  difend  Vexerdee  de  la  rdigim 
riformee  a  MOe.    (Ep.  3143.) 

Vendredi  6. 

Henry  Estienne  est  ouy  derechefz  en  sa  re- 
queste  de  luy  outroyer  ledit  privilege   pour  toute 

la  bible Ouy   le   rapport  du  S^  Lect  quil 

semble  a  M.  Oalvin  quon  peut  outroyer  le  priyi- 
lege  U  est  accordS  pour  trois  ans  ifol.  122  t;.) 

Lundi  9. 

P.  Yiret  ministre:  sus  ce  quon  luy  doibt  deux 
chars  de  vin  a  este  arreste  quon  luy  baille  du  vin 
de  Bauge  (?)  quest  a  Ihospital  ung  char  de  blanc, 
et  ung  de  roge.    (Beg.  du  Conseil.  fol.  124.) 

Mercredi  IL 

Protestantes  ex  urbe  Tretrirorum  pelluntur. 

Jendi  12. 

Consistoire.  Dominique  Monathon  oharge 
davoir  dict  que  les  ministres  ne  scavoyent  pas  lin- 
tention  de  8.  Paul  et  linterpretent  comme  ilz  veu- 
lent.  Divers  temoins  deposent  que  Vincidpi  appliquait 
son  propos  aux  ministres,  en  ce  qu'ils  mangerU  sans 
travaiUer,  et  qWU  parlait  contre  les  Frangais  bannis. 
Difense  de  la  cene  et  renvoi  en  canseU.  iHeg.  du 
Consistoire.) 

Vendredi  18. 

Oordier  ancien  maistre  descolle  demande  un 
hgis  a  Rive.    iHeg.  du  ConseU.  fol.  126  v.) 

Lnndi  16. 

Calvin  bSnit  un  mariage  a  S.  Pierre. 

Jendi  19. 

Consistoire.  Plusieurs  marchands  Oenevois  sont 
accuses  d^avoir  vendu  des  chapelets  a  la  foire  de 
Briangon.  Interrogues  respondent  que  ouy  et  quils 
en  vendoient  quelques  reliques  qui  leur  estoient 
superrestees  des  long  temps.  Advis:  d'aultant  quils 
ont  fait  marche  de  ces  iostruments  d'ydoIlatrie  et 
quils  scavent  bien  quils  faisoient  mal  et  estoit  con- 
tre  les  editz  de  nos  seigneurs,  de  leur  commander 
quils  fasaent  venir  tous  les  patenostres  quils  ont 
de  reste  audict  lieu  de  Briangon  et  doivent  le  tout 
apporter  avec  ceulx  quils  ont  encores  en  lour  bou- 
tique  par  dega,  ce  quils  doivent  roveler  par  ser- 
ment  et  le  tout  debvra  estre  brusle:  ce  qui  leur 
vauldra  pour  une  composition  la  oene  leur  estant 
deffeudue.    {Beg.  du  Consistoire.) 

Mardi  3L 

Noble  laques  Spifame  iadys  evesque  de  Bn- 
vers  {Nevers)  et  conseiller  de   la  royne  de  Franco 
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et  preBident  de  Parys  demaDde  estre  receu  bonr- 
geois.  Arreste  qnil  Boit  receu  gratuitement  eu  eB- 
gard  a  la  diguite  de  sa  personne  ou  soit  aux  ser- 
yioes  quil  peut  faire  a  la  republique.  iHeg.  du 
Conseil  fol  136  v.) 

—  BuB  ce  quon  a  expedie  aux  patrimoniales 
la  maisoD  de  Ilenry  BoBset  laquelle  est  advenue 
a  honorable  Anth.  Oalvin  frere  de  M.  Galvin: 
a  este  icy  adTise  que  a  cause  des  grandz  inestima- 
bles  Bervices  quon  recoit  dudit  M.  Calvin  en  plu- 
fiieurs  sortes  que  on  tesmoigne  la  gratitude  envers 
Bon  frere  et  pourtant  a  este  arreste  que  a  cest  es- 
gard  on  gratiffie  ledit  Anthoine  Galvin  du  prjs 
de  ladite  maison  et  eoit  fait  manderoent  au  thesau- 
rier  qui  luy  fera  quittance  dudit  prya  affin  que 
iceluy  prys  luy  Boit  entre  a  compte  en  la  chambre 
dcB  compteB  comme  sil  lavoit  receu  {ibid.  foh  137.) 


NOVEMBRE. 
Jeudi  2. 

Calvin  benii  un  maricLge  a  8.  Pierre. 

—  Consistoire.  Laurent  Peccaud  bourgeoiB  de 
Oeneve  confesse  questant  detenu  a  Anncmasse  riere 
la  papaulte  pour  avoir  deteste  en  disant  verite: 
ceste  mauldicte  ydollatrie:  il  fust  condamne  a  12 
livres  aux  fraiz  de  la  iustice  et  a  crier  mercy  a 
Dieu  et  a  leglise  ce  a  quoy  il  a  obtempere:  confesse 
avoir  mal  faict.  Advis:  attendu  quil  a  renonce  a 
dieu  ayant  espose  levangille  en  opprobre  a  ces 
mefichans  eunemiB  diceluy  de  le  tancer  vivement 
et  luy  defeudre  la  cene,  aussi  le  renvoyer  a  Mes- 
sieurs  pour  luy  faire  faire  reparation  exemplairo 
daultant  que  le  scandale  quil  a  fait  est  grand. 
iBeg.  du  Consistoire.) 

« 

—  Humbert  Tardif  charretier  est  accuse  da- 
voir  chante  une  villaine  chanson  a  la  taverne  de 
Divonne:  Ma  mere  ie  veulx  Bobin,  Robin  est  alle 
en  onfer  tout  arme  pour  aller  querir  Galvin,  ma 
mere  ie  veulx  Robin.  Ledict  Tardif  a  nye  disant 
quil  avoit  chante  quelque  ohanson  en  allcmand 
mais  il  ne  Bcait  quelle  contenait.  Attendu  quoy  il 
a  esto  advise  de  luy  defendre  la  cene  et  le  ren- 
voyer  a  MesBieurB  pour  estre  puni  (t&id.). 

—  LoB  hoirs  de  H.  Rosset  redemandent  la 
maison  autrefoys  a  leur  pere  albergee  et  dempuys 
expediee  au  8'  procureur  general  combicn  quil  y 
ait  sept  moys  expirez.  Arreste  puys  que  le  tout 
est  fait  et  passe  quon  se  tient  a  cela.  iJReg.  du 
Conseil  fol  138.) 


Lnndi  6.      | 

Barbier  et  Orepin  (sie)  demandent  la  per- 
misBion  de  faire  translater  le  livre  de  P.  Martyr 
contre  le  celibat  des  prestreB.  Befuse.  {Reg.  d% 
ConseU.  fcl.  139.) 

—  Eoc  tempore  B  e  0  a  Argentoratum  etHeidelber' 
gam  proficiscitur.    (Ep.  3118.  3140.) 

Mardi  7. 

Calvin  fait  les  remontrances  pour  VHedum  iu 
Lieutenant.    (Beg.  du  ConseU.  fd.  140  i;.) 

—  Oalvin  propose  que  au  lieu  du  Bermon 
quon  fait  le  matin  a  S.  Pierre  a  cause  du  grand 
froit  il  seroit  bon  de  prescher  a  la  Magdeleine  et 
a  8.  Germain.  A  CBte  arreste  quon  declaire  audit 
8'  Galvin  quil  advise  comme  la  chose  sera  mieux 
et  que  ainsi  soit  fait  (l.  c.  fol.  141). 

Lnndi  13. 

Les  Anglais  (Ouill.  UttiDgnen  [Wittingham'\  et 
autres)  demandent  la  permission  d^imprimer  un 
traite  sur  la  predestination  en  anglais  (de  lehan 
Knomy  *)  Accorde  avec  defense  d^y  mettre  le  nm 
de  Geneve.    {Beg.  du  Conseil.) 

—  Calvin  benit  un  mariage  a  8.  Pierre. 

Mardi  14. 

Nouvelles  lettres  palentes  du  roi  confirmant  ceUes  du 
4  Octobre.     (Ep.  3143.) 

Lundi  27. 

Sur  ce  que  les  enfants  meynent  du  bruit  pen* 
dant  les  predications:  a  oste  arrcBte  quon  commande 
aux  guedz  dy  adviser  et  remedier  et  semblablement 
au  S'  Lieutenant  de  commander  a  aoB  ofBcierB  de 
faire  le  semblable. 

Donnes  apres  les  mortz:  Pource  que  par  les 
yillages  ilz  ont  encore  ceste  coustume  papiste  de 
faire  des  donnes  apres  que  quelcung  est  trepasBO 
ce  quilz  appellent  preveyra:  a  este  arreste  quon 
commande  aux  chastellainB   den  faire  crioB   et  de- 

fences  chacun  riere  son (Beg.  du  ConseU.  fcl. 

149  V.) 

Mercredi  29. 

Valence  demande  un  pasteur.  iBibl.  de  Geneve 
Vol.  197*  fd.  42.) 

Dl^OEMBRE. 
Mardi  12. 

Assassinat  du  president  Minart.    (^Ep.  3151.) 

—  Calvin  benit  un  mariage  a  8.  Pierre* 
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DiiDaiiehe  17. 

Calvin  bSnit  un  mariage  a  8.  Pterre. 

Limdi  18. 

Le  Consietoire  a  adverty  quil  seroit  bon  dad- 
yiger  et  proveoir  a  ce  que  les  editz  des  blasphemes 
renanoemens  et  maugriementz  soient  executez  con- 
tre  les  estrangiers  allaas  et  yenans  qui  se  couvreat 
do  ce  quilz  ne  soat  subjetz  de  Messieurs.  A  este 
arreste  quil  soit  fait  extrait  dosdites  cries  desdits 
poinctz  et  seront  attachez  au  Molard  et  au  Bourg 
de  Four  et  que  la  crie  doibve  esdites  places  cela 
publier  et  puya  quon  lexecute.  {Beg.  du  ConseU. 
foL  159  V.) 

Mardi  19. 

Confessio  Wirtembergensis  auioreBrentio.  (Ep. 
3191.) 


Jeadi  21. 

Anne  du  Bourg  supplicio  ignis  afficitur. 
3080.  Beza  in  Vita.)    Alii  23  indicant. 


(Ep. 


Dimanclie  24. 

Calvin  est  atteint  SMmorrhagie  pendant  le  ser- 
vice.    {Ep.  315 J.) 

Landi  25.    (Ohangement  de  lan.) 

Pierre  Viret  filz  de  Guillaume  Viret  de 
Orbe  ministre,  Francois  Beral  filz  de  Nicolas  de 
Paris,  lehan  Tagat  filz  de  lehan  dAmiens  en  Pi- 
cardie,  lehan  Raymond  Merlin  filz  de  laques  de 
Romans  en  Dauphine  et  autres  miaistres  et  lec* 
teur  receus  bour^eois  gratuitement.  Oopendant 
qaon  prie  aussi  M.  Calvin  destre  des  bourgeois 
lequel  pourtant  appelle  a  remonstre  que  ce  quil  a 
tant  atteadu  de  requerir  oeste  bourgeoisie  na  pas 
este  pour  aultre  siaoa  que  pour  eviter  les  soubsoas 
esquelz  plusieurs  sont  enclins:  cependant  il  remercie 
grandement  Messieurs  de  Ihonneur  quilz  luy  font 
en  cela.  Ainsin  tous  ont  remercie  et  estez  receuz 
a  bourgeois  gratuitement  et  oat  fait  le  sermeat  ac- 
couatume.    (Beg.  du  Conseil.  fol.  163.) 

—  lo.  Angdus  Medichinus  eligitur  papa. 
{Pius  ir.) 

—  Hoc  anno  prodierunt: 

Institutionis  recensio  novissima  Qen.  fol. 
Comment.  in  Pentateuchum  ib.  fol. 
Comment.  in  Isaiam.    Ev.  II.  ib.  fol. 
Comment.  in  prophetas  minores  ib.  fci. 
Comment.    sur    les  EvangUes    en   franfais 
ib.  fol. 


1560. 
JANVIER. 

Lnndi  8. 

lo.  a  Lasco  moritwr.    {Ep.  3204.) 

Jendi  IL 

lean  Rivery  demande  un  privUege  pour  le  livre 
de  la  Croix  de  I.  C.  par  Farel.  iBeg.  du  ConseU. 
Vd.  55.  fol  173.) 

Jendi  25. 

Consistoire.  La  dame  Anna  de  Patex  inter- 
roguee  pourquoy  elle  alla  trouver  levesque  de  Mon- 
dovi  qui  estoit  dernierement  en  oeste  cite  et  que 
cest  quelle  luy  diot?  Respond  que  ce  fust  pouroe 
quelle  la  cogaeu  aultrefois  etne  luy  dit  rien  aultre 
excepte  que  Dieu  le  conduisit.  Nye  oependant  avoir 
dict  quelle  estoit  si  ayse  de  Ihavoir  veu  aultant  que 
le  boa  Simeoa  fust  de  reoir  nostre  Soigneur.  Oon- 
fesse  bien  que  ledict  evesque  luy  donna  un  esou. 
Advise  puis  quelle  confesse  le  plus  moindre  et  nye 
le  plus  grand  de  bailler  chargo  a  M°  Oolladon 
ministre  et  a  un  mfmbre  lalque  de  faire  plus  ample 
enquSte  et  le  cas  6chSani  de  lui  dSfendre  la  cbne. 
(Reg.  du  Consistoire.) 

Mardi  30. 

Oalvin  et  Viret  ministres  sus  ce  quilz  ont 
icy  faites  les  remonstrances  et  advertissemens  tochant 
les  elections  des  S*^  Sindicques  qui  se  doibvent  faire 
auiourdhuy  que  il  faut  bien  adviser  de  choisir 
gens  creignans  dieu  et  mesmement  auiourdhuy  que 
il  y  a  de  grandz  trobles:  a  este  arreste  que  audiot 
ordre  on  procede  ainsin  et  selon  la  parolle  de  dien. 

Apres  ont  propose  quil  y  a  plusieurs  gens  de 
bien  qui  desireroient  que  la  police  ecclesiastiqae 
tochant  le  Oonsistoire  soit  mieux  separee  de  la  iuri- 
dicdoa  temporelle  comme  au  temps  de  laacieone 
eglise  il  en  estoit:  mesme  que  autrefois  au  com- 
meaoemoat  de  la  reformatioa  oo  ne  lentandoit  pas 
aiasia  comme  aussi  les  edictz  ae  le  porteat  pas  ex- 
pressemeat:  parquoy  puys  quil  se  faut  couformer 
le  plus  prez  quou  peult  de  chrestieate  il  seroit  bon 
de  suyvre  de  plus  prez  les  traces  de  sa  parolle  et 
aiasin  quil  ne  fut  pas  restreint  aux  citoiens  mais 
quon  eslise  ceux  qui  seront  les  propres  de  leglise 
veu  que  ce  ne  sont  offices  questueux  ny  de  prati- 
que.  Au  reste  il  y  a  une  chose  contenue  aux  editz 
qui  ne  sobserve  pas  cest  quon  doibve  appeller  et 
communiquer  aveo  les  ministres  et  totefibis  au  lien 
de  oela  on  lappelle  luy  tout  seul  comme  sil  estoit 
les  ministres.  Aussi  seroit  bon  que  il  y  heubt  nng 
poinct  des  editz  que  les  ministres  par  bon  advys 
presentassent  ceux  quon  voudroit  esiire  lesquels 
Messieurs  pourroient  reveoir  et  seroit   sanB  eetre 

46* 
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preindique  a  la  liherte  de  MessienrB.  Bemblable- 
meDt  seroit  bon  que  au  lieu  que  ceux  eequelz  on 
defend  la  cene  et  nen  font  compte  Bont  bannjB 
quilz  dheubBBcnt  faire  reparation  en  lcglise  aprcB 
quilz  auroient  CBte  rebellcB  et  ne  bc  Beroient  pre- 
sentez  pour  cBtre  receuz  en  leglise.  Item  Beroit 
bon  que  au  lieu  quung  miniBtre  CBtant  cBleu  CBt 
preBente  devant  la  chiere  quil  fut  anunce  par  trojB 
dimenches  afBn  que  si  quelcung  Bcavoit  quelque 
choBe  en  celuy  qui  Beroit  esleu  par  laquelle  il  ne 
peult  ezercer  le  ministere  quil  la  peult  venir  de- 
clairer.  Item  Beroit  bon  que  pour  eviter  le  dangier 
de  ceux  qui  profanent  la  ceno  IcBquelz  on  ne  peut 
touB  coDgnoiBtre  il  seroit  bon  de  faire  des  marreauz 
et  que  adyenant  le  iour  de  la  cene  cbacun  allat 
prendre  dcB  marreaux  pour  ceux  de  Ba  maison  qui 
Beroient  iDstrujB  et  leB  eBtrangierB  qui  viennent 
ayauB  rendu  teBmoignnge  de  leur  foy  en  pourront 
auBfii  prendre  et  ceux  qui  nen  auront  point  nj 
seront  paa  admyB:  SuBquoy  prient  MeBBieurs  en 
adviser  ot  proveoir  tellement  que  dieu  en  soit  glo- 
riffie  et  que  nouB  Boyons  gouvernez  touBiours  en 
toutes  choses  par  Bon  eBprit. 

A  eBte  arreBte  quon  leur  demande  IcBdictea 
choBCB  par  OBCript  affin  quon  y  puiBBO  tant  mieux 
adviser  sil  est  poBBible  ceste  semaine.  {Beg.  du 
Conseil,  fol.  184  t;.) 


F:feVRIER. 
Jendi  L 

Editz  de  reformation  du  ConBiBtoire.  Icy  a 
eBte  adviBe  bub  la  propoBite  et  requcBte  demiere- 
ment  faite  par  Icb  ministreB  tochant  la  reformation 
du  conBistoire  et  iuridiction  eccIeBiaBtique.  Et  pre- 
mierement  bub  le  premicr  point  par  eulx  requyB 
ccBt  que  en  lelection  du  consiBtoire  on  ayt  liberte 
deslire  de  tout  le  couBeil  des  deux  ceuB  BauB  diB- 
tinction  dcB  citoyeuB  et  bourgeois:  veu  meBmement 
que  quant  on  voudroit  Buyvre  la  parolle  de  Dieu 
il  faudroit  uvoir  liberte  deslire  do  tout  le  peuple 
les  pIuB  proprcB:  A  CBte  arrcBte  puiB  que  ledit  du- 
quel  a  CBte  icy  faite  lecture  porte  que  lesditB  an- 
ciens  soient  choiBiz  de  tout  le  conBeil  dcB  deux  cens 
que  cela  Boit  pratique  BanB  diBtinction  doB  citoyeuB 
aux  bourgeoiB  veu  ausBi  quelle  nest  pas  foite  es 
editz.  Et  quant  a  ce  quilz  ont  requys  dadviser  que 
le  S'  Sindique  qui  est  la  y  soit  tellement  que  la 
iuridiction  temporelle  Boit  distinguee  davec  la  spiri- 
tuelle :  tcu  aussi  que  les  editz  nen  font  point  men- 
tion  quil  doibve  presider  ou  tenir  iuridiction  a  este 
arreste  que  on  le  pratique  ainsin  tellement  que  le 
Siudique  qui  y  sera  ne  porte  pas  son  baston  mais 
soit  la  comme  ung  des  aultres  anciens.  Sus  ce 
quilz  ODt  requys  que  en  lelection  quant  elle  se  fera 
soient  appellez  tous  les  ministres  comme  le  portent 


lcB  editz:  Arreste  puys  que  ledit  le  porte  quil  soit 
auBsi  ainsin  pratique.  Quant  a  ce  quilz  ont  reqnys 
pratiquer  que  les  miDistreB  esleuz  soient  propoeez 
au  peuple  et  anuncez  affin  que  sil  y  a  quelcung 
qui  y  puisse  contredire  ou  arguer  lesleu  dincapacite 
quil  Boit  ouy:  a  este  arreste  que  cella  soit  fait 
Quant  a  ce  quilz  ont  requys  que  tout  ainsiu  que 
lesditB  ministres  seront  presentez  au  peuple  que  le 
semblable  soit  fait  des  anciens  du  coDsistoire  affin 
que  si  quelcung  les  peut  arguer  dincapacite  le  face 
aussi:  Arreste  que  il  soit  fait  aussi  et  mys  en  deDz 
cens  et  si  le  deux  ceos  dc  le  veut  passer  quon  y 
appelle  les  miuistres  pour  Ics  ouyr.  Quaut  a  ce 
quilz  ont  requys  que  ceux  qui  estans  excommuniez 
se  porteront  rebelles  soient  pronuncez  et  publiez  en 
leglise  affin  que  chacun  sabstienne  de  leur  com* 
pagnie  et  aussi  ceux  qui  auront  commys  quelque 
Bcandale  DOtable  meritant  reparation  publique  la 
facent  en  legliso  selon  la  parolle  de  Dicu:  arreste 
que  aussi  cela  soit  fait  et  mys  en  deux  cens.  Quant 
a  ce  quilz  ont  requys  de  faire  des  marreaux  (jeUms) 
de  plomp  pour  bailler  a  ceux  qui  voudront  recevoir 
la  cene:  Arreste  quon  ne  passe  pas  encore  cela 
mais  quon  y  pense.    (Reg.  du  Conseil.  fol.   186.) 

—  Beunion  des  conjurSs  (d^Amboise)  a  Nanks. 

Dimanche  4. 

Conseil  gSnirdl. 

—  Estant  faicte  la  priere  a  Dieu  Sp.  M*  lehan 
Oalvin  ministre  de  la  parolle  deDieu  et  bourgeois 
de  ceste  cite  a  fait  les  admonitions  et  exhortations 
chrestienneB  pour  lelection  des  S"  Sindicques  et 
tresaurier  pendante  a  faire  a  ce  conseil:  mesme- 
ment  a-  remonstre  les  dangiers  eminens  les  meua. 
ces  et  troubles  qui  se  presentent  de  tons  costes 
tellement  que  par  cydevant  il  a  este  necessaire 
de  proveoir  de  gODs  scavaDS  vueillaos  et  pouvans 
exercer  ceste  vocation  si  pesante:  il  est  auiour- 
dhuy  bien  requis  dy  penser  et  ayans  Dieu  pour 
president  et  gouverneur  de  noz  elections  de  choisir 
en  pure  conscience  sans  aucun  esgard  a  aultre 
chose  que  Ihonneur  et  gloire  de  Dieu  a  la  seurte 
et  defence  de  oeste  republique:  il  a  aussi  allegue 
lexemple  du  bon  roy  losaphat  en  ce  quayant  con- 
stitue  des  iuges  es  contrees  de  ludee  il  les  adver* 
tit  quilz  tenoient  la  place  de  Dieu  et  ce  affin  que 
ceux  qui  seront  appelles  ne  polluent  point  le  siege 
si  sacre  et  que  les  electeurs  ayent  esgard  a  cela 
comme  plus  a  plain  il  a  deduit  et  remonstre. 
Apres  quoy  etc.  {Reg.  du  ConseU.  Voh  56  foi.  1  r.) 
Ratifie  le  8  par  les  Deux-Cents. 

—  Syndics  de  Vannee:  Pierre  Migerandi,  Michel 
Roset,  laques  Blondel,  Claude  de  la  Maison  neuve. 
SecrStaire:  lehan  Frangois  Bernard. 
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Teiidredi  9. 

&  Jean  d^AngSly  demande  un  pastewr. 
de  Geneve  Vd.  197a.  fd.  44.) 


(£tR 


Samedi  17. 

CalyinuB  grayiter  aegrotare  nnnciatur,  quem 
eommendemuB  ecclesiae  ut  insigne  Ghristi  organon. 
(Suleerus  ad  Bullingerum,  Cod.  Turic.  Archiv.  VI. 
155.  fol.  464.) 

Mardi20. 

Lettres  de  jussion  pour  Venregistrement  du  pri- 
vQege  d^enseignemetd  des  JSsuUes  en  France. 


MABS. 
Samedi  8. 

£dU  royal  promettant  abolUion  du  passe  au  re- 
gard  de  religion. 

Mereredi  6. 

Petrus  Alexander  a  senatu  Argentoratensi 
dimUtUur.    {Ep.  3224.) 

Samedi  16. 

Qmjuration  d^Amboise.  {Ep.  3174.  3181.  3196. 
3205.) 

LQndi  18. 

Mort  de  la  Benaudie. 

Mardi  19. 

Attaque  ^Amboise. 

Mardi  26. 

CJiatellerauU  demande  un  pasteur.  (Bibi.  de 
Geneve.  Vci.  197a  fd.  47.)  Autre  piece  du  mime 
jour  et  du  mime  lieu  Vd.  121.  fd.  11.) 


AVRIL. 
Jeadi  4. 

Sur  la  requite  prSsentee  U  28  mars  demier 
par  Henry  Estienne,  et  tendant  a  conserver  la 
jouissance  de  son  privUSge  pour  Vimpression  des  Bi- 
hles  frangaises  selon  la  revision  du  vieil  TcBtament 
faicte  par  feu  Robert  Estienne  Bon  pere  et  celle 
dn  nouveau  faicte  par  M.  Galyin  et  de  Beze 
ministreB,  date  du  6  Octobre  1559:  et  bub  la  Bup- 
plication  du  2  avril  par  Grepin,  BourgeoiB,  Rebul 
et  autree  au  nombre  de  trente  Bcpt  tant  imprimeurB 
que  libraireB,  tendant  aux  finB  de  revoquer  ledict  privi- 
lege  pour  le  moiuB  quant  au  nouyeau  Testament 
reveu  par  leBditB  ministreB:  ouy  le  rapport  etc. 
Arrcste  que  Estienne  iouiBse  troiB  auB  entierB  de 
8on  priyilege  quant  a  la  bible  entiere  maiB  que  les 


autrea  pourront  imprimer  le  nouyeau  TcBtament  seul 
a  partir  du  premier  ayril  1561.  {Beg.  du  ConseU. 
fd.  26  t;.) 

Mardi  9. 

Bp.  lehan  Calyin  et  Th.  de  Beze  ont  pro- 
poBe  comme  il  leur  eet  yenu  a  notice  quo  Francois 
Bourdon  et  leban  Morelli  dit  S'  de  yilliera 
ont  dit  et  rapporte  que  lon  les  charge  et  notam- 
ment  ledit  de  Beze  dayoir  oonBeuti  et  aprouye 
lentreprinBO  daucune  legierB  et  temeraircB  derniere- 
ment  faite  BanB  le  consentement  de  la  Seigneurie 
ny  deB  minlBtreB:  requerauB  pourtant  affiu  quil  nen 
puisBe  adyenir  aucun  mal  a  la  ville  et  quil  ne  nous 
Boit  impute  la  fEiuIte  daultruy  aflin  quauBsi  on 
Bache  8i  aucun  y  a  consenti  combien  que  quant  a 
eux  ilz  rcBpondent  de  leurs  perBonnoB  nen  avoir 
rien  authorise,  quil  plaise  a  MeBsieurs  aen  informer 
affin  de  chaetier  les  culpableB  comme  requis  sera. 
ArroBte  quon  doibge  Baisir  prisonnierB  loBditBBour- 
don  et  Morelli  et  Bcayoir  deux  la  yerite  du  fait. 
{Beg.  du  ConseU.  fd.  28.) 

Jendi  IL 

lehan  Bonnefoy  imprimeur  a  requiB  lui  bail- 
ler  lioence  et  priyilege  dimprimer  unze  BormonB  de 
M.  Galyin.  Arreste  quon  les  communique  a  M. 
Calyin  et  quon  en  aye  adyia  (ibid.  fd.  28  v.). 

Bimanche  14. 
Pdques. 

Vendredi  19. 

Laurent  de  Normandie  demande  priyilege 
doB  commentaireB  de  M.  Galyin  reduitz  en  un 
yolume.    {Beg.  du  ConseU.  fd.  29  v.) 

—  Galyin  et  Yiret  ont  propoBO  comme  ilz 
Bont  requiB  de  la  part  dee  egliBes  de  Angleterre  de 
lenr  enyoyer  ung  dee  preBcheurB  de  coBte  cite  pour 
reformer  et  adrcBBer  les  egliseB  de  par  dela  et  boub- 
tenir  contre  occurrenceB  qui  y  pourroient  adyenir 
et  pour  ce  faire  ilz  prient  ne  prendre  a  la  male 
part  Bilz  procedent  a  election  eil  est  posBible  daul- 
tre  que  de  leur  compagnie  ou  bien  Bilz  ne  peuyent 
aultrement  de  lun  deux  lequel  puia  apree  ilz  nom- 
meront  et  declaireront.  AubbI  quil  plaise  a  Mes- 
BieurB  commettre  queloun  des  Sre.  couBeillerB  pour 
aller  ayec  ung  doB  ministres  faire  lea  yiBitationa 
accouBtumeeB  des  egliBOB.  Et  a  OBte  bub  ce  arroBte 
quon  leur  permet  faire  ladite  election  et  quon  com- 
met  le  Sr.  Pernet  conseiller  pour  faire  ladite 
yisitation  lequel  deyra  bailler  a  chesquun  ministre 
faisant  le  disne  pour  les  despens  5  florins  C^^^ 
fol  30.) 
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—  Melanchthon  morUur.    CEp.  3204.) 

Yendredi  86. 

Les  sp.  lehan  Oalyin,  Pierre  Yiret  et  Nioo- 
las  des  Gallara  sont  venuz  icy  et  ont  propose 
eomme  sayvant  ce  que  dernierement  leur  fut  per- 
mia  ils  ont  esleu  ledit  ap.  dea  Oallara  pour  aller 
«n  Angleterre  aecourir  aux  eglises  qui  y  aont  dres- 
fieea  et  quilz  nont  paa  heu  moien  den  eslire  aultre 
]>oar  le  preaent  plua  propre  ainai  quiiz  en  ont  bien 
voulu  adyertir.  Susquoy  a  eate  arreste  quon  ae 
tient  a  ladite  election  et  quon  prie  Dieu  de  le  con- 
duire  et  benir  en  aa  vooation.  (Beg.  du  ConseU. 
fd.  32  V.) 


MAI. 
M ercredi  L 

Peirus  Alexander LondimmvenU.  (Ep.  3224.) 

Jeadi  8. 

A  eate  referu  par  lea  aieura  commia  quilz  sont 
dadvia  douttroyer  privilege  a  Lauront  de  Nor* 
mandie  dn  liyre  par  luy  imprime  de  toua  lea 
oommentairea  de  M.  Calyin  aua  lea  oeuyrea  de  B. 
Paul  iuaquea  a  ce  quil  acheye  de  yendre  ce  quil  a 
de  reate  de  aa  premiere  impreaaion.  (Beg.  du  Con- 
sea,  fd.  34.) 

Yendredi  3. 

Des  GaUars  vient  prendre  conge  de  la  Seigneurie- 
iBeg.  du  Conseil.  foi.  35.) 

Yendredi  10. 

Laurent  de  Normandie  preaente  lea  livrea 
dea  Commentairea  de  M«  Calyin  aua  toutea  lea 
epiatrea  de  S.  Paul  pour  le  priyilege  a  luy  outtroye. 
(Beg.  du  Consea.  fci.  37  v.) 

Samedi  11. 

Fratres  Bohemi  legatos  miUunt  Genevam.  (J^. 
3198.) 

Bimanche  12. 

CalvinhenU  un  mariage  a  S.  Grervais  et  haptise 
un  enfant. 

Mardi  14. 

M.  lehan  Calyin:  parce  quil  na  point  de  yin 
blanc  clair  et  quon  est  beaucoup  redeyable  pour 
lea  grandea  peinea  quil  prent  pour  la  Seigneurie: 
arreate  quon  Iny  en  donne  un  boaaot  du  meilleur 
qnon   pourra  trouyer.    (Beg.  du  Conseil.  foL  38  v.) 

Mercredi  15. 

Franciscus  rez  unctus   Bemis.    (Ep*  3215.) 


Dimanche  26. 

Calvin  hinU  un  mariage  a  la  Magddeine. 

Jendi  30. 

W.  Wittingnen  IWMingham']  et  autres  An^ais 
prennent  congS  de  la  Seigneurie  et  la  remeraent  de 
Vaccueil  qu'Us  ont  regu  a  Geneve.  (Beg.  du  ConseU, 
fol.  44  r.) 

Mai  aana  date. 

M.  de  la  Garde  est  ilu  pour  Ueis,  Bouquin 
a  Oleron,  Crermain  Channerton  a  VUe  de  Ski^ 
Faget  retoume  d^OrUans^  a  La  BocheUe  a/oee  Ri- 
cher  qui  y  est  depuis  detix  ans.  (Beg.  de  la  Ven. 
(Jomp.  Vol.  B.) 


JUIN. 
Lnndi  3. 

Disputatio   Heidelbergensis.    (Ep.   3227.    3250.) 


Mercredi  5. 

Turbae  graves  Lugduni  6b  turbatam   a 
tantibus  pompam  sacram  ortae.    (Ep.  3215.) 


Protes- 


Dimanche  9. 

Ministri  Genevenses  Pclonis  scribunt.   (Ep.  3211.) 

—  Calvin  marie  deuz  coupies  a  S.  Oervais. 

Lnndi  10. 

M.  Calyin  propose  de  nommer  lehan  Ribitns 
regent  de  premiere  pour  lehan  Randon  decidi, 
(Beg.  du  ConseU.  fd.  47  t;.) 

Vendredi  2L 

Anthoine  Calyin  a  prie  le  gratiffier  dn  lod 
de  certaine  piece  riere  Prigni  qnil  a  recogna  da  fied 
de  Meaaieura.  Arreate  quon  len  gratiffie  atteodo 
auaai  lea  aggreablea  aeryicea  de  luy  et  de  M  Cal- 
yin  aon  frere.    (Beg.  du  ConseU.  fd.  53.) 

Vendredi  28. 

Colloquium  Herberti  legati  fratrum  Bchemorum 
cum  Calvino.    (J^.  3220.)    (Sinddg  p.  201. 

Samedi  30. 

Convivium  ministrorum  Grenevensium  cum  legek 
fratrum.    (Ginddy  p.  201.) 

—  Ministri  Crenevenses  iisdem  scribuML  (fy 
3222.) 

Join  aana  date. 

Nomination  de  ministres.  CUmde  Baventin 
a  Fontenayy  Gilles  de  retour  de  Bardeamz  a  Mor- 
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taignej  Bachelard  a  Nantes  Wou  tZ  eMi  de  reiaur 
(Eeg.  de  1a  V6n.  Comp.  B.) 


86 


JDILLET. 

Jeadi  4. 

Consistoire.    lehan  Barrois  et  sa  femme 

plaignent  de  leur  fiUe  agee  de   treize  ans 

qui  Ben  va  coucher  par  les  rues  se  yeult  precipiter 

a  retraictz  ne  leur  yeult  en  rien  obeyr  et 

(iict  quelle  sen  yeult  retoruer  a  la  papaulte.  Des 
voisins  deposent  que  la  fiJle  est  traitee  trop  durement, 
quelle  est  enfermee  et  qtCon  Va  trouvee  saignante:  Ad- 
vis  de  leur  dire  quils  se  meslent  de  leurs  affaires 
8aD8  entreprendre  de  corriger  les  parents  de  la 
dicte  fille  quand  ils  la  reprennent.  Et  quant  au 
reste  8oit  dict  au  pere  et  a  la  mere  de  supporter 
la  fille  en  ses  iufirmitez.  Gependant  Messieurs  sont 
pries  de  la  mander  querir  sans  faire  semblant  de 
rien  puis  la  mander  a  Ihospital  pour  estre  tres  bien 
fessee  de  yerges  comme  elle  le  merite.  (Beg.  du 
Consistoire,) 

Vendredi  5. 

Edit  de  Bomorantin. 

Samedi  6. 

Villegagnon  provoque  les  ministres  de  Geneve. 
{Ep.  3229.) 

Lnndi  8. 

Pax  inter  GaUos  et  Anglos  facta.    (Ep.  3231.) 

Jendi  IL 

Consisioire.  Bur  la  supplication  de  Pierre  lu- 
glier  imprimeur  preeentee  a  Nosseigneurs  tendante 
aux  fins  de  luy  estre  permis  avecq  privilege  pour 
quelque  temps  dimprimer  les  sermons  que  M.  Gal- 
vin  a  faicts  de  la  vocation  de  Ihomme  de  linstitu- 
tion  dn  mariage  de  linvocation  du  nom  de  Dieu 
des  offices  et  debvoirs  particuliers  et  en  sus  divers 
passages  de  la  saincte  escripture  notamment  sus  le 
sacrifice  dAbraham  ensemble  avecq  une  tragedie 
de  M.  de  Beze  intitulee  Abraham  sacrifiant,  et 
par  Nosseigneurs  renvoyee  au  consistoire  pour  y 
adviser:  A  semble  bon  de  rescripre  a  Messieurs 
quils  luy  peuyent  permettre  si  bon  leur  semble  de 
imprimer  le  tout  avecq  priyilege  ezcepte  ce  qui  a 
desia  este  imprime  comme  la  tragedie  composee 
par  M.  de  Beze.    {Beg.  du  Consistovre.) 

Samedi  20. 

Beza  Neracum  abit.    (JEp.  3207.  3242.) 

Jendi  25. 

lehan  Riveris  imprimeur  demande  la  permis' 


sion  d^imprimer  les  disputations  chrestiennes  et  la 
Necromancie  papale  de  Yiret  ja  imprimes  en  ceste 
ville.     (Beg.  du  ConseU.  fol.  63.) 

Vendredi  26. 

Ant.  Beboul  imprime  les  Psaumes  en  italien. 
(Beg.  du  ConseU.  fol.  63  v.) 

Lnndi  29. 

Lon  a  fait  lecture  dune  missiye  envoyee  au 
magistrat  et  eglise  deceste  citepar  leS'  deYille- 
gagnon  par  laquelle  il  veut  demonstrer  que  la 
religion  que  nous  tenons  nest  quune  fantasie  et 
athaisme  et  selon  lopinion  de  Martion  et  toutesfois 
pour  y  adviser  il  a  trouye  estre  bon  de  assigner 
iour  et  lieu  pour  en  disputer  ayec  quelcun  de  nostre 
part  et  que  si  la  il  est  cogneu  quil  aye  tort  quil  soffre 
endurer  la  peine  quil  aura  meritee  et  de  ce  en  est 
attendant  responce  a  Paris  etc.  Arreste  que  daul- 
tant  quil  est  opiniatre  quil  attende  tant  quil  youdra. 
(Beg.  du  Conseil.  fol.  64.) 


AOUT. 
Jendi  L 

Calvinus  secundam  editionem  Commentarii  in 
Acta  App.  dicat  Nic.  Badaivilio.    (Ep.  3232.) 

Samedi  17. 

Knoxii  confessio  a  ParUmento  Scoliae  sandta. 
(Ep.  3251.) 

Mercredi  2L 

AssemUee  des  notahles  a  FontainAleau.  (Ep. 
3215.  3246.) 

Jendi  22. 

On  arrcte  que  quatre  escoliers  serotvt  envoyes 
en  Allemagne  pour  apprendre  la  langue  dUemande 
aux  frais  de  la  Seigneurie.  Ils  sont  (^ioisis  le  24  et 
presentes  le  27,  avec  la  reserve  d^avoir  a  restituer 
Vargent  s*ils  ne  veulent  pas  ^employer  au  service  de 
la  viUe.  —  (Beg.  duCJonseil.  fol.  71  suiv.)  Plustard 
U  est  plusieurs  fois  question  d*eux.  Ils  sejoument  a 
Zurich  et  demandent  des  livres  etc. 

Vendredi  23. 

Artus  Chauvin  cbtient  privUege  pour  TimpreS" 
sion  des  Centaines  de  Vhistoire  ecclesiastique  (ibid. 
fd.  72). 

—  Coligny  prisente  au  roi  la  requHe  des  pro- 
testants. 

Aodt  sans  date. 

Nomination   de  ministres:     Buffi   a   PoitierSf 
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PhHtbert  GrenS  a  Bardeaux,  GuiHaume  Gointrat  a 
ChdteUerauit.    (Beg.  de  la  Vin.  Camp.  Vol.  B.) 

8EPTEMBRB. 

Initio  mensis  morUur  Genevae  lo,  Macard. 
(Ep.  3242  seq.) 

Dimanche  1. 

Calvin  baptise  quatre  enfants  a  S.  Gervais. 

Lnndi  8. 

Calvin  binit  un  mariage  a  S.  Pierre. 

Mardi  8. 

Benata  ducissa  Ferraria  proficisdiur  in  Gai- 
Uam.    (Bp.  3228.) 

Jendi  6. 

Malinii  coniuratio  Lugduni,  {Ep.  3243.  3253.) 

Vendredi  6. 

Les  spectables  GaWinetYiret  ministres  ont 
propose:  comme  ilz  sont  fort  ohargez  a  cause  de 
labsence  de  deux  de  leurs  compagnons  et  des  ma- 
lades  et  mortz  tellement  quilz  sont  contrainctz  den- 
Toyer  auxyillages:  mais  quand  il  plaira  aMessieurs 
qua  cause  des  malades  lon  se  pourra  bien  paBser  de 
prescher  de  matin  a  la  Magdeleine  et  a  8.  Germain 
les  iours  ouvriers.  A  este  sur  ce  arreste  quon  face 
comme  ilz  auront  cognu  et  cognoistront  estro  a  faire 
et  quon  se  remette  a  leur  discretion  et  prudence. 
(Beg.  du  Conseil.  fd.  76  v.) 

Mercredi  18. 

Calvin  baptise  un  enfant  d  SL  Pierre. 

Jendi  26. 

Le  ministre  J.  Maecard.  A  loccasiofn  de  sa 
mort  le  ConseU  accorde  un  secours  de  60  fl.  a  sa 
veuve.    (Beg.  du  ConseU.  fol.  82.) 

—  Viret  est  chargS  de  faire  les  examens  (ibid.). 

Yendredi  27. 

Viret  prSsente  deux  ministres  de  vtUages  nou- 
vdlemmit  elus,  J.  Trembley  Genevois  et  C.  Mabue 
du  Berry.    (Beg.  du  Conseil  fd.  83.) 

Dimanche  29. 

Gustavus  Wasa  moritur. 

OOTOBRE. 
Jendi  3. 

Veglise  de  Londres  remercie  la  Seigneurie  de  lui 
avoir  envoye  des,GallarSy  et  recommande  sa  femme 


qui  est  enoore  icy.   On  vote  a  ceUe^  une  subvenHc» 
de  20  florins.    (Iteg.  du  ConseU.  fol.  85.) 

—  Consistoire.  Louis  Vittel  est  riprimande 
pour  avoir  publiS  des  vers  (nn  huictain)  en  Vhonneur 
de  Calvin.   (Beg.  du  Consistoire.) 

Dimanche  18. 

Calvin  binU  un  mariage  a  S.  Pierre. 

Lnndi  14. 

Calvin  propose  lyAnduee  [Pierre  Darebaudose] 
ministre  a  Jussy  pour  remplacer  Des  Gallars;d 
Bobert  Vechsel  (?)  pour  maitre  des  enfants  a  Sa' 
^ig^tf'    (Beg.  du  Conseil.  fd.  87.) 

—  Calvin  bSnU  un  mariage  a  S.  Pierre. 

Mardi  15. 

Fran^s  Berald  lecteur  public  en  grec  regoU 
une  assistance  de  2b  ftarins  (ibid.). 

Jendi  17. 

Suivant  charge  baillee  par  Messieurs  an  Gon- 
sistoire  de  luy  bailler  memoire  de  tous  ceulx  quon 
apercevroit  estre  desbauches  par  la  yille  ne  voulanl 
rien  faire  sinon  grande  chiere  et  mangeans  le  peu 
de  bien  qui  leur  a  este  delaisse  par  leurs  parens  et 
vaccabundz  battans  le  pavo:  lon  en  a  trouve  poar 
oeste  fois  les  sousoommez  le  nombre  et  le  memoire 
desquelz  est  renyoye  a  Nosseigneurs  poar  adviBer 
quel  sera  den  faire  et  en  ordonner  suiyant  leur  pm- 
dence  .  .  SuU  une  liste  de  35  individt^  avec  indica- 
tion  du  damicile,  laqueUe  est  envoyie  a  Messieurs  soas 
esperance  den  hayoir  daultros.  {Beg.  du  Consistoxft.) 

—  Beea  Neracum  rdinquU.    (^Ep.  8252.) 

Jendi  24. 

Oalyin  prie  Messieurs  de  reoeyoir  le  rapport 
des  commis  touchant  rexamen  du  ministre  esleu  poar 
demeurer  a  lussy  au  lieu  d'Anduze.  U  sappelle 
lehan  Pinot  (Pinaud).  Et  a  sa  place  maistre  de 
Ihospital  lehan  Blanohard  qui  estoit  maitre  des 
enfans  du  8'  Henry  Aubert. 

Sp.  Francoys  Bourgoing  presente  Ihistoire 
ecclesiastique  traduite  par  luy  et  dediee  a  la  Seig- 
neurie.  On  lui  vote  une  gratificcUion  de  50  fl.  (22^. 
du  ConseU.  fol.  90  t;.) 

Dimanche  27. 

Calvin  binU  un  mariage  a  la  Magddeine. 


Jendi  31. 

Condaeus  princeps  in  vinctda  caniieUur. 
I  3291.  3293.) 


(Ep. 
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Vendredi  L 

Thesauro  nastro  iam  dbsoluto  inddinfus  in  aliquam 
Ccivini  epistolam  quam  servavit  Tho.  Crenius  in 
Anim.  phOdl.  R  IIL  144.  L.  B.  1698  quam  hic  sulh 
Htere  libet. 

Ornatissimo  viro  et  ecclesiae  Tigurinae  doctori 
fidelissimo  D.  Petro  Martyri  fratri  inprimis  obser- 
vaado. 

8.  Me  qnoque  vehementer  rogaverat  Caepar  ut 
te  ad  provinciam  de  qua  scribis,  venerande  frater, 
Buscipiendam  hortarer  meia  literis.  Quod  tibinuper 
signifioare  in  animo  erat  niai  dolor  capitis  obstitia* 
fiet,  nuncio  magis  quam  credideram  properante.  8i 
in  tno  arbitrio  res  esset,  liberiua  tecum  agerem. 
Yerum  quia  migrandi  libertas  ab  ampliaaimi  aenatua 
autoritate  et  fratrum  conacneu  pendet,  non  aliud 
mihi  relinquitur  niai  ut  consilium  meum  ezponam. 
Si  in  aohola  ad  quam  acceraeria  religio  probe  esset 
composita,  nullo  modo  mihi  placoret  istinc  te  ab- 
dnci.  Deindc  ai  de  una  tantum  urbe  ageretur,  non 
esaet  aatis  iuata  oompeosatio.  Neque  me  latet  quam 
ntilis  ait  tuua  labor  Tiguri,  et  quam  late  fructus 
eina  pateat.  Yerum  si  tuo  adventu  pacari  queat 
amplissima  ditio,  si  in  ea  stabiliri  doctrinae  puritaa 
et  coerceri  quorundam  audacia  qui  alios  non  veren- 
tur,  optarim  fratres  nostros  non  tantum  manus  dare, 
aed  causae  patrocinium  suscipere  apud  amplissimum 
senatum,  ne  profectionem  impediat,  praesortim  si 
ad  tempus.  Neque  vero  me  latet  quantam  iacturam 
ex  anni  unius  intermissione  factura  sit  schola  Tigu- 
rina:  neque  id  pro  nihilo  a  me  ducitur.  Yerum 
quia  fore  aliquem  apud  vos  confido  qui  absentis  vi- 
ocm  obeat,  hoo  quoque  pretio  non  dubito  rodimen- 
dum  esse  incomparabile  aliquod  bonum  quod  certe 
omncs  sperant.  Tuo  quidem  adventu  rostituta  vide- 
bitur  dootrinae  sinceritas,  quae  diu  a  Palatinatn  ex- 
Bulavit.  Hostes  tandem  cristas  deiicient,  qui  sunt 
adhuc  sanabiles  resipiscent.  Pii  fratres,  quibus  hac- 
tenus  insnltatum  est,  recreatis  animis  cordatius  pug- 
nabunt:  forte  etiam  mitescent  vicini  doncc  tandem 
cicurentur.  Nisi  sponte  ad  hanc  expeditionem  pro- 
pensus  fores,  pluribus  te  hortarer:  fratres  interea 
nostros  obtestor  ut  sint  adiutores.  Nam  occasionem, 
quae  maxime  omnibus  votis  expetenda  fuit,  dum 
praeter  spem  offertur,  fas  [non']  est  negligere.  Yale, 
omatissimo  vir  et  observande  frater.  Uxorem  gau- 
deo  esse  iterum  gravidam,  cui  fclicem  partum  et  fa- 
cilem  precabor.  Dominus  vos  conservct  incolumes, 
spiritu  8U0  regere  pergat  ac  benedictionibus  suis 
augere.  D.  Marchio  et  collegae  mei  te  reverenter 
salutant.    Oenevae  Calendis  Novembris  1560. 

lohannes  Calvinus  vere  tuus. 
Caivini  opera.    Vol  XKL 


Lundi  IL 

M.  Cal vin  propose  de  nommer  Cl.  Baduel  lecr 

teur  a  la  plaee  de  Tagaut  decede Item 

que  Enoc  desire  de  saller  tenir  a  S.  Oervais  la  oa 
M.  de  Beze  se  tient  lequel  Beze  se  doibt  venir 
tenir  la  ou  se  tenoit  M.  de  Saul  sil  plait  a  Mes- 
sieurs.  Et  pource  que  M.  Danduze  ministre  a  mai- 
son  propre  quil  plaise  a  Messieurs  luj  faire  pensioa 
pour  son  louage  comme  on  faisoit  a  M.  Enoc.  Ar- 
reste  quil  en  soit  faiot  en  ceste  sorte  entierementw 
(Beg.  du  Conseil.  fcl.  98  v.) 

Mardi  12. 

Jean  Bivery  obtient  la  permission  cPimprimer 
des  Psaumes  avec  annotaiions  et  la  prose  avec  prieres 
an  bout  d^un  chacun  (ibid.). 

—  Jean  Durant  libraire  obtient  la  permission 
de  faire  traduire  le  catichisme  de  Bullinger  (i&id.). 

Yendredi  15. 

Conde  est  dSboute  de  son  appel  au  roi.  Fran- 
gois  11.  tombe  malade* 

Lundi  18. 

de  Beze  demande  que  la  maison  de  M.  de 
Saules  {Des  Gallars)  qu'U  doit  habiter,  soit  riparie. 
(Beg.  du  Conseil  fd.  101  v.) 

—  Maturin  Cordier:  sus  oe  quil  est  pauvre 
des  biens  du  monde  et  que  auouns  veulent  faire 
une  collecte  pour  luy:  arreste  quon  le  leur  permet 
et  Messieurs  luy  donnent  10  florins  {ibid.  fdl.  102). 

Mercredi  20. 

ConcUium  Tridentinum  denuo  convocatur. 

Mardi  26. 

Lettre  de  Oeneve  a  Beme  au  sujet  des  bannis. 
(Ep.  3282.) 

—  Condi  condamni  a  mort. 

Yendredi  29.  (?) 

Pius  LV.  concilium  Tridentinum  convocat.  (JEp. 
3323.) 

d:&cembre. 

Jendi  5. 

Franciscus  IL.  rex  moritur.  .  {Ep.  3291.) 

Jendi  12. 

M.  Calvin  a  propose  avoir  couche  une  res- 
ponce  contre  certains  allemans  touchant  la  cene  et 
a  prie  luy  permettre  quelle  soit  imprimee:  ce  qui 
luy  a  este  outtroye  et  permis. 

47 
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jSf.  de  Beee  d  aufres  commis  font  un  rapport 
sur  TUat  de  Vimprimerie  gefievoise,  qui  laisse  beau- 
coup  a  disirer.  Ils  signdlent  trois  imprimeurs  lehan 
(Estienne?)  Anastaise,  lehan  de  Bonnefoy  et 
Bapt.  Pineirol  qui  nentendent  pas  bien  le  meBtier 
etc.  Arreste  que  le  mestier  soit  defendu  aux  dits 
trois  et  de  faire  ceeser  audit  AnastaiBe  limpres- 
sion  des  CommcntaireB  de  M.  Galvin  Bur  les  Epis- 
tres.    {Beg.  du  ConseU.  fol.  114  v.) 

Vendredi  13. 

Calvin  est  designS  comme  membre  du  comite  charge 
de  preparer  la  reponse  a  envoyer  a  Berne  au  sujet 
des  affaires  de  Savoie  et  de  la  journie  de  Neuchdtel. 
(Beg.  du  (JonseU.  fol.  115  v.) 

—  J&tats  gSneraux  a  Orleans.    (Ep.  3319.  3323.) 

Lnndi  16. 

Anastaisedemande  lapermission  de  vendre  les 
commentaires  de  M,  Calvin.  (Beg.  du  Conseil.  fol. 
116  V.) 

Mardi  17. 

Les  commis  nommes  le  13.  font  leur  rapport  et 
signalent  le  depart  de  Payeme  comme  devant  servir 
de  hase  aux  negociations.    (Beg.  duConseil.  fol.  119.) 

—  Bapport  sur  la  requete  d^  Anastaise.  Ar- 
reste  que  sil  peut  bien  accouBtrer  les  feuilletB  et 
faultes  des  CommentaircB  quon  luy  permet  les  ven- 
dre  {ibid.). 

Yendredi  20. 

M.  Calyin  est  venu  advertir  comme  il  y  a 
pluBieurs  bruitz  qui  courent  que  il  y  a  des  traittres 
en  la  ville  que  des  chcvaux  sont  vcnus  de  uuit  au- 
pres  la  ville  et  aultres  propos  qui  peuvent  tendre 
a  nouB  mettre  en  desunion  et  nous  meftier  les  ungs 
des  aultres:  a  causo  de  quoyseroit  bon  ypourveoir 
avant  la  cene.  Et  sus  co  arreste  de  faire  cries  que 
personne  ne  doibgo  parler  de  lestat  do  la  ville  ny 
des  particuliers  mais  que  si  quelcun  scait  quelque- 
chose  en  doibge  avcrtir  les  sieurs  sindiques:  et  ce- 
pendant  quon  doibge  faire  bon  guedz  et  que  di- 
manche  prochain  pendant  la  cene  lon  mctte  25  hom- 
mes  armes  aux  placcs  de  chesque  quartier  pour  evi- 
ter  les  surprinses:  aussi  quon  prenne  les  informa- 
tions  pour  scavoir  lcs  autheurs  et  comme  cela  a  esto 
invente  pour  chastior  ceux  qui  scront  coulpabies. 
(Beg.  du  Conseil.  fol.  120.)  Le  27  le  lieute>iant  de- 
clare  quHl  n'a  rien  pu  decouvrir.  Des  arretes  analo- 
gues  sont  pris  le  4.  Avril  et  le  23.  Mai  15ol.) 

Yendredi  27. 

Notiveau  rapport  de  la  commission  de  Vimprime- 


rie:  plainte  conire  Jaques Bourgeois  et  Vimprimeuir 
itdlien.  {Pineroli?)  Ont  encore  veu  une  oeuvre  de 
Estienne  Anastaze  auquel  fut  dernierement  de- 
fendu  lart.  Cest  M.  Yiret  do  la  mesBe  laquelle 
est  tellement  mal  quelle  ne  doibt  estre  vendue.  (Beg. 
du  (Jonseil.  fol.  123.) 

Hoc  anno  prodierunt : 

Institutionis  gaUicae  ed.  VIL  Gen.  Badius. 

fol. 
Commentaire  sur  les  petits  prophetes.    Gen. 

Barbier.  fci. 
Comm.  in  quaiuor  evangdia.  Gen.  Stephanus. 

fd, 
Comm.  in  Acta  App.  Gen.  Crispin.  fdl. 
Commentaire  sur  les  EpUres.  Gen.  Anastaise. 

fol. 
Sermons  sur  divers  sujets.  8. 
Sermons  sur  Melchisedek.  12. 
Beponse  a  Pighius.  8. 
TraitS  des  scandales.  12. 

1561. 

JANVIER. 
Mercredi  1. 

Les  trois  ordres  haranguent  le  roi  a  Orleans. 

Jendi  2. 

Bapport  du  SecrStaire  sur  Vambassade  a  Beme, 
NouveUe  ambassade  a  la  joumSe  de  Fribourg.  (Beg. 
du  Conseil.  Vol.  56.  fd.  125.) 

Mardi  7. 

Veglise  de  Boquecourbe  ecrii  a  la  Vinir.  Com- 
pagnie  pour  laprier  de  Vaider  arecouvrer  son  minis- 
tre  Thomas  de  Lucinau  (Lucinan?  Lucman?)  qnia 
eu  un  congc  de  quelques  mois  pour  aUer  se  fortifier 
dans  les  itudes.  (Autographe  de  la  Bibl.  de  Geneve 
Vd.  197«  fol.  51.) 

Jendi  9. 

Pierre  Pasquier  Scrit  a  la  Vin.  Compagnie 
pour  lui  faire  part  de  Vitat  florissant  de  VSglise  de 
Mdcon.  La  cene  y  a  iti  celibrie  le  dimanche  apres 
Noel  avec  grande  divotion.  {Autogr.  de  la  bUd.  de 
Genev.  Vd.  121  fd.  14.) 

Vendredi  10. 

Trois  lettres  des  Constds,  des  (Jonseillers  de  T6- 
glise  et  des  ministres  de  Montpellier  (La  Chasse  et 
Formy)  pour  demander  un  ministre.  (Archives  de 
Geneve.    Pieces  hist.  N.  1717.) 

Lnndi  13. 

Calvin  binit  un  mariage  a  S.  Pierre. 
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HardiU. 

Biponse  insignifiante  de  Fribaurg.  iBeg.  du 
CanseU.  fol.  131  t^.) 

Mereredi  16. 

David  Veran  icrit  a  Colladon  au  styet  de 
Titai  de  la  diseipline  dam  Veglise  de  Bourges.  {Bihl. 
de  Geneve  MS.  121  fol  15.) 

Yendredi  17. 

Conrad  Badiue  demande  la  permission  d^impri- 
mer  les  Dialogues  de  M.  de  Beze.  Arreste  quon 
lcs  communique  a  M.  Oalyin.  (Beg.  du  Conseil, 
fol  133.) 

Lmidi  20. 

Calvin  rappeUe  au  ConseU  qu'on  a  envoye  le 
regent  de  Chancy  comme  ministre^en  France.  En  sa 
place  U  propose  Pierre  Bayet.'  (Beg.  du  Conseil. 
fci.  133  V.) 

—  Les  princes  protestants  reunis  a  Naumbourg 
refusent  de  nSgoder  avec  le  pape. 

Mercredi  28. 

Bemarques  de  Beee  sur  Vedii  de  1561.  (BiU. 
de  Geneve.    PortrfeuiUe  197  aa.  N.   1.) 

Jeudi  23. 

Les  regents  du  CoUege,  J.  Barbier  et  J.  Bi- 
hittus  sont  rcQUS  hourgeois  gratuitement.  (Beg.  du 
Omsea.  fd.  134  v.) 

—  Le  roi  CharUs  IX.  ecrit  au  SinaJt  deGeneve 
au  sujet  de  la  propagande  organisie  par  Us  ministres. 
{Ep.  3324.) 

Mardi28. 

A  7  heures  du  matin.  Le  Oonseil  a  este  as- 
semble  expressement  pour  ouyr  la  lecture  des  let- 
tpes  du  Roy  de  Prance  et  pour  respondre  a  icelles 
contenant  en  somme  questant  parvenu  a  la  coronne 
il  a  trouve  par  son  conseil  et  estatz  que  la  Bource 
de  tant  de  dissensions  provenues  et  nourries  audit 
royaume  sont  procedecs  des  ministres  quont  este  en- 
voyca  par  les  principaulx  ministres  de  ceste  cite  et 
que  pour  maintenir  Bon  peuple  en  paix  et  obvier 
aux  troubles  qui  y  pourront  advenir  il  prie  revo- 
quer  et  appeller  tous  les  ministres  quont  este  en- 
voyes  et  mettre  ordre  qua  ladvenir  il  ny  en  alle 
plua:  demandant  responce.  Lesdites  lettres  dat- 
tees  du  28.  (sic!)  du  present  moys  et  escriptes  Or- 
leans.  Or  daultant  que  par  icelles  noz  ministreB 
Bont  charges  a  CBte  arreste  quen  premier  lieu  ilz 
Boient  appelles  pour  CBtre  ouye.  LcBquelz  venuB 
(en  marge:  J.  Oalvin,  F.  Bourgoing,  M.  Oop, 


N.  Oolladon,  Th.  de  Beze)  et  ayans  entendu  1» 
lecture  de  la  dite  misBive  apree  avoir  couBulte  en- 
ficmble  ont  rcBpondu  cBtre  marrifi  quilz  Boient  ainai 
chargcB  a  tort:  touteffoiB  quilz  ne  peuvent  nier  que 
quand  quelcun  BOBt  adresBe  a  eux  et  quilz  lont  con- 
gneu  scavant  et  propre  quilz  lont  exhorte  a  faire 
Bon  debvoir  pour  avancer  la  congnoiBsance  de  levan* 
gile  selon  que  nostre  seigneur  la  commande:  mais 
que  quand  aux  troubles  qui  sont  advenus  en  Franoe 
ilz  nen  sont  aucunement  culpables  comme  ausBi  la 
parolle  de  Dieu  ne  lenseigne  ains  quil  apert  tant 
a  MeBsieurs  que  a  plusieurs  anltres  quilz  ont  em- 
pcsche  tant  quilz  ont  pou  coux  qui  avoient  quelque 
desir  daller  a  Amboise:  prians  pour  ce  escrire  et 
respondre  audit  Roy  leur  excuse  et  lui  declairer 
quilz  sont  encores  prestz  de  son  purger  envers  luy 
sil  luy  vient  a  gre.  Quoy  entendu  a  este  arreste 
de  coucher  promptement  la  rcsponce  affin  de  de* 
poBcher  le  chevaucheur  de  poste  du  roy  et  enioint 
a  tous  les  sieurs  de  seans  de  tenir  secret  le  contenn 
de  ladite  lettre  affin  quil  ne  nous  puisse  preiudicier 
et  faire  susciter  quelque  rage  ains  quil  nous  puisse 
profiter  le  tenant  secret  affin  quon  estime  plustost 
le  roy  nous  avoir  escript  a  nostre  avantage  et  oest 
sus  peine  de  la  vie  et  a  on  exhorte  lesdits  minis- 
tres  de  le  tenir  aussi  secret:  cependant  nostro  seig- 
neur  nous  Yueille  estre  ami  et  tenir  en  sa  garde 
contre  tous  les  assaultz  de  satan  et  de  tous  ses  Bup- 
postz.  (Beg.  du  ConseU.  fd.  137.)  La  reponse  est 
ridigie  siance  tenante. 

—  Le  Sinat  de  Geneve  ripond  au  roi  de  France. 
(J^.  3329.) 

—  Lettres  royales  ordonnant  suspension  de  toute 
poursuite  pour  hirisie. 

Jendi  30. 

lehan  Macard  citoyen  a  propose  quon  lauroit 
saisy  son  bien  quil  a  en  Bresse  et  reduit  entre  les 
mains  du  duc  de  Savoie  parce  quon  pretend  quil 
aye  parle  contre  la  papaulte  et  quil  scat  rotire  en 
cestc  ville  etc.  ArroBte  quon  commet  au  S''  C  h  e  - 
valier  den  avoir  bon  avis  avec  M.  Oalyin  et  ra- 
porter  comme  cognoistroit  estre  expedicnt.  (Beg. 
du  Conseil.  fol.  138  r.)  Le  rapport  est  fait  le  lenr 
demain. 


Yendredi  31. 

Cloture  des  Etats  giniraux. 
la  reforme  de  VitaJt. 


Edit  d^Orlians  pour 


FfiVRIER, 
Lnndi  3. 

Lettre  de  Jacob  B.  (nom  iUisible)  dls  sur  ThU 
didarant  que  le  ministre  Maulpeau  ne  peut  plus 
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suffire  a  lui  setd.  Au  dernier  priehe  il  y  avait  en- 
viron  2000  personnes.  II  demande  comme  aide  Jehan 
Altet.    {Bihl.  de  Geneve  M8.  121  fol  17.) 

Mardi  4. 

M.  leban  Calvin  ministre  est  venu  faire  les 
exhortations  et  romonstraDceB  deslire  des  sindicques 
qni  ayoDt  la  crainte  de  Dieu  et  eoient  capables  pour 
gouverner  et  avoir  ceste  cbarge  etc.  {Beg.  du  Conseil. 
fd.  141  V.) 

—  Angevin  dit  Blammont,  ministre  au  Mas 
demande  un  adjoint.  {Bibl.  de  Geneve  Vol.  197« 
fol.  54.) 

Vendredi  7. 

Buyvaut  ce  que  aunuellement  en  ce  temps  est 
obeerve  Sp.  M.  leban  Calvin  ministre  a  fait  les 
remoDBtraDces  et  ezbortations  deslire  geuB  qui 
ayent  la  crainte  de  Dieu  pour  eetre  Sindiqucs  ceste 
annee.  (Seance  des  JDeux-Cents.  Beg.  du  Conseil. 
fol.  142  v.) 

—  La  communauti  de  Beaune  ecrit  qu'il  lui  est 
arrive  de  Gemve  M*  Seb.  Tiran.  Elle  a  envoye 
precSdcmment  a  Geneve  Pierre  Poisson;  elle  de- 
mande  qu^on  le  renvoie  avec  mission  des  quHl  sera 
idoine.    (Bibl.  de  Geneve  197  «  fci.  56.) 

Dimanclie  9. 

Selon  la  crestienne  et  louable  couBtume  8p. 
leban  Calvin  miuiBtre  de  la  parolle  deDieu  a  fait 
les  remoDstraDces  et  ezbortations  deslire  en  loffice 
de  Sindiques  gCDS  idoioes  et  capables  ayaos  la 
craiDte  de  Dieu  sod  boDDCur  et  gloire  et  le  bien 
public  en  recommaudatioD :  et  par  beaucoup  dexem- 
ples  et  seDtences  de  la  Baiocte  Escripture  a  enseigne 
un  cbacun  de  cboisir  comme  il  apartient  et  que 
quand  nous  recoguoistroDS  Dieu  estre  le  seul  au- 
tbeur  de  uostre  bien  il  ne  defaudra  de  nous  asBis- 
ter  et  se  declairer  nostre  protecteur  coutre  tous  nos 
ennemis  et  spirituelz  et  corporelz.  (AssembUe  en 
conseil  genSral.    (Beg.  du  ConseU.  fol.  143  v.) 

—  Syndics  Hus  pour  Vannie:  leban  Ami  Botel- 
lier  dit  Curtet,  Louis  Franc,  Guillaume  Cbiccand, 
leban  Femet.  Ce  demier  etant  mort  dans  le  courant 
de  Vannee  on  lui  substitue  leban  DoDzel,  et  celui-ci 
etant  mort  aussi,  Louis  BoDua.  Secretaire:  J.  Fq. 
Bernard. 

Vendredi  14. 

Lettre  d^Ambroise  Faget  de  la  BocheUe  sur  la 
position  de  diffSrents  ministres  de  la  Saintonge.  Lui- 
mdme  est  trop  isole  etporte  seul  le  fardeau  en  son  lieu. 
II  prie  quon  lui  envoie  Bierre  Carrier  anden  cor- 


recteur  chea  H.  Estienne,   aujourd^hui  a  AuriUac 
etc.    {BiU.  de  Geneve  Vol  121  fol.  18.) 

Lundi  17. 

Fierre  Davantes  dit  Antesignanus  demande 
la  prciongation  de  son  priviUge  pour  Vimpression  des 
Psaumes.    {Beg.  du  Conseil.  fci.  148.) 

—  Calvin  bSnit  un  mariage  a  8t.  Pierre. 

Mardi  26. 

Ant.  Calvin  a  presente  requeste  de  luy  oul- 
troyer  lextrait  do  la  combourgoiaie  et  le  conseiller 
et  donuer  aide  et  faveur  au  proces  que  luy  iuteDte 
par  devaut  le  cbastelain  de  la  bastie  champion  pour 
Addo  liffert  en  cause  quest  purement  persoDDclle. 
Arreste  que  sclon  que  les  seigDeurB  de  la  cbambre 
des  comptes  en  auront  advise  en  soit  faict  et  quon 
en  escriye  au  baillif  de  Gez.  {Beg  du  ConseU.  fol. 
152.) 

Mercredi  26. 

Ant.  Calvin  sur  ce  qui  fut  deroierement  par 
luy  requis  pourvoistre  en  ce  quo  Anna  liffert  ja- 
dis  sa  femme  auroit  fait  levation  de  ses  biens  assis 
a  Pregni  mesmes  de  ceux  qui  sont  du  fiefz  de 
Fiuey  dauItaDt  que  par  ce  est  contrevenu  a  la  com- 
bourgeoisie  et  sus  ce  a  este  arreste  suivant  ladvis 
quil  doibge  suivre  son  appel  par  devant  le  ballif  de 
Gex  auquel  il  sera  tcmps  on  escrira  comme  requis 
sera  (ibid.  fol.  153). 

Jeudi  27. 

Consistoire.  Pierre  Dulcis  cite  pour  des  propos 
prononces  contre  les  Frangais  confesse  avoir  dit  bcuI- 
lemcDt  CD  parlaDt  a  UDg  francoys  lequel  a  achepte 
du  vin  en  sa  cave  et  lequel  nen  voUut  pas  preodre 
pource  quil  disoit  quil  estoit  trouble:  II  fault  que 
la  moiudre  roue  meue  tousiours  le  plus  graod  bruict. 
A  este  advise  de  luy  dcfcndre  la  cene  pource  qail 
ne  se  preud  seuIIemcDt  aux  francoya  mais  a  Ie?aii- 
gille.    (Beg.  du  Consistoire.) 

MARa 
Samedi  1. 

VSglise  de  St.  Ambroix  icrii  pour  ravoir  sm 
pasteur  Jehan  bon  par  (sic)  qui  a  quitte  sans  don- 
ner  de  ses  nouvelles;  on  a  appris  qu'il  se  trouvaU 
a  Merindol    {Bibl.  de  Geneve  MS.  197  «  fd.  61.) 

Lundi  10. 

Fecamp  pays  maritime  de  Normandie  sous  la 
dition  du  graud  CardiDal  Lorrain  demande  un  pas- 
teur  (ibid.  fol.  67). 

—  Second  synode  reformS,  a  Poitiers. 
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Mercredi  12. 

Libaume  prie  qu^on  lui  renvoie  son  ministre  M. 
de  Vaubourdon  qui  avait  demandS  un  conge;  et  en 
meme  temps  un  autre  si  (fest  possible  {MS.  197 « 
fol.  69). 

—  Lettre  de  VSglisc  de  Bouen  qui  demande  M. 
Le  Chevalier.  (Archives  de  Geneve,  Pieces  hist. 
K  1717.) 

Jendi  20. 

Bordat  icrit  de  Bergerac  a  CoUadon  gue 
Villeroche  a  etS  deposS par  le  synode provincial  et 
que  Veglise  a  besoin  d*un  aide.  {Bibl,  de  Geneve  MS. 
121  fd.  22.) 

Hardi  25. 

D.  Calyinus  noster  pergit  suo  more  per  qno- 
tidianas  mortes  ita  yivere  ut  nihil  eit  eo  yalentius. 
(Beza  Wolphio  in  Epp.  Arch.  Turic.  Tom.  IX.  p. 
3476.) 

—  Antoine  de  Bowrbon  lieutenant-gSnSral  du 
rayaume. 

Jendi  27. 

Consistoire.  La  femme  Matthieu,  soeur  deSSb. 
Chastillon  et  son  jfHs  sont  traduits  devant  le  Con- 
sistoire  pour  propos  tenus  sur  le  compte  de  leur  po' 
rent:  le  fils  ayoit  dict  que  la  doctriue  de  son  onole 
Gastalio  est  bonne  et  quil  ne  cognoit  chose  en 
Ini  qui  ne  eoit  bonne,  et  ladicte  sa  mere  dict  quelle 
a  eu  dict  quelle  nayoit  cogneu  en  son  frere  que  tou- 
tes  choees  dhomme  de  bien  et  dict  queile  dict  que 
80D  mary  nayoit  point  dict  que  sdn  frere  estoit  ho- 
retique  et  meschant  homme.  Dict  encore  que  si  on 
loy  monstre  la  ou  son  frere  aura  failly  quelle  sy 
accordera.  Ladyis  est  quon  les  examino  de  leur 
foy  pour  yeoir  comme  ils  seront  inBtruicts  et  don- 
ner  charge  auz  Srs.  Dagnon  etBeze  pour  les 
interroger.     {.Beg*  du  Consistoire.) 

IHmanche  30. 

VSglise  de  Cognac  demande  un  adjovnt  pour  le 
ministre  La  Plaee.  {Bibl.  de  Geneve  MS.  197 « 
fd.  73.) 

LnndiSl. 

Veglise  de  Tours  Scrit  qu^dle  n*a  pas  assee  d^un 
ministre.  EUe  a  SchangS  le  sien,  du  Plessis  avec 
ses  voisins.  Jean  Chastinier,  ministre  de  Loches^ 
a  ete  emprisonnS  et  reldchS  (ibid.  fol.  74). 

AVRIL. 
Jendi  1. 

Consistoire.   Sur  le  rapport  de  M.  de  Beee  a  etS 


advisS  de  renvoyer  la  femme  Matthieu  et  son  fils, 
Burtout  elle,  et  luy  dire  quon  la  trouye  fiere  haul- 
taine  ct  pleine  dorgueil  et  quelle  de  contente  de  cela 
pour  le  present.    {Beg.  du  Consistoire.) 

Vendredi  2. 

VSglise  de  Marsillargues  Scrit  pour  demander  un 
pasteur.    {MS.  de  Geneve  197  «  fol  76.) 

—  Fx  actis  Synodi  Pinceoviensis,  extr.  Felicis  Crur 
cigeri  in  MSS.  bibl.  Genev.  fascic.  197««:  Stan. 
Barnicius  et  lac.  Sylyius  yoeati  sunt  literis  sy- 
nodi.  Neuter  interfuit  eynodo  Xianzensi.  Sarni- 
cius  enim  tunc  aberat  JPaduaeque  agebat.  Syl- 
yius  yero,  quum  duobus  miliaribuB  tantum  distaret 
noluit  intereBse  ....  Secunda  Aprilis  celebrata 
OBt  synoduB  seniorum,  miniBtrorum  et  nobilium  in 
qua  cognoyit  synoduB  calumniis  maximis  egiBBe 
Sarnicium  et  Sylyium  contra  literaB  D.  LyB- 
manini  ad  D.  Stan.  Iwan.  Aderat  tum  SylyiuB 
publiceque  agnoyit  errorem  Buum. 

Jeadi  3. 

La  femme  de  N.  des  GaUars  avec  quatre  petits 
enfants  vient  remercier  la  Seigneurie  de  ses  bontSs: 
eTle  va  partir  pour  VAngleterre.  On  Vinvite  a  dire 
a  son  mari  de  bc  souyenir  de  Bon  debyoir  et  de  in- 
duire  a  ladyenir  ses  enfauB  bo  retirer  par  deca  daul- 
tant  quilz  Bont  citoyeuB,  les  retenant  pour  telz. 
{Beg.  du  Conseil  fd.  169  v.) 

—  Nic.  Barbier  demande  la  permission  ^im- 
primer  le  livre  deBullinger  contre  les  Anabaptistes. 
BefusS  daultant  quil  y  a  dcB  choses  dedans  quil 
ncBt  bcBoing  de  trop  publier.  On  luy  fait  grandeB 
remonBtrances  de  ce  que  pour  telles  choBCB  il  im- 
portune  la  Seigneurie  et  que  quand  on  fait  refus 
ilz  le  raportent  la  que  cause  dea  regretz  entre  les 
miniBtrcB  (ibid.  fol.  170  t^.). 

—  Antoine  de  Lautrec  dbtient  un  congS  pour 
aUer  en  France.    (Beg.  du  ConseU.  fol  169  v.) 

Dimanohe  6. 

Pdques. 

—  Fontainebleau.  TriumviraJt  de  Frg.  de  Guise, 
Montmorency  et  St.  AndrS. 

Lnndi  7. 

ArroBte  que  parce  que  lea  ioura  sont  augmentes 
quon  ayance  Iob  sermonB  dea  matins  dune  heure  et 
en  Boront  adyertis  le  ministres.  {Beg.  du  Conseil. 
fd.  171  V.) 
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Mardi  8. 

Synode  provinciai  de  Mmtauban  (sUgeant  jt4s- 
gu'au  11).    Bibl.  de  Geneve  PortefeuiOe  197 


aa 


Samedi  12. 

Lettre  de  Ch.  Bergier  dit  Beauregard,  en- 
voye  comme  minisire  a  Afigers  ou  il  est  arrive  des  le 
18.  AoM  1560.    (Bibl  de  Geneve  Vol.  197«  fol.  89.) 

Lnndi  14. 

Veglise  de  PoetLaval  en  Valentinois  dcrit  a 
Viret  a  Geneve  pour  avoir  le  ministre  Gasp.  Gi- 
raud  {ibid.  Vol.  121  fd.  25). 

—  P.  Yiret  est  detenu  en  grande  extremite 
de  maladie:  parce  quil  pourroit  avoir  necessito  de 
quelque  chose  a  este  arresta  quon  sen  informe  et 
quon  le  Becoure  de  tout  ce  qui  est  requis.  (Reg. 
du  QmseU.  fd.  175.) 

Mardi  15. 

Seelac,  ecrit  a  Colladon  pour  Vinformer  des 
progres  de  VSvangik  a  Ste.  Foy.    {MSS.  de  Geneve 
Vol.  121  fol.  26.) 

Jendi  17. 

Sur  Vavis  de  Calvin  on  permet  a  PhU.  Rus- 
tici  Wimprimer  une  bible  italienne.  (Beg.  du  ConseU. 
fol  176  V.) 

Samedi  19. 

Arrivee  de  Jean  Steiguer  anAassadeur  de 
Beme  pour  la  negociation  du  lUige  avec  la  Savoie. 
(Bcg.  du  Conseil.  fol.  177.) 

—  J^ii  royal  en  faveur  de  la  paix  rdigieuse. 

Lnndi  81. 

Calvin  et  Beee  viennent  inviter  Messieurs  a 
assister  aux  promotions  du  CoTUge  2e  27  et  prient 
quil  plaise  de  preparer  quelque^  petis  preaens 
pour  donner  a  ceux  qui  auront  le  mieux  profite. 
{Beg.  du  Conseii.  fol.  177  v.) 

— [nom  omis']  eBCossois.    M.  Oalvin 

atteste  que  ledit  escossois  est  venu  icy  pour  estu- 
dier  comme  le  Conte  d'Aran  et  des  ministrea  luy 
ont  escript.    Arreste  quil  Bera  receu  {ibid.). 

Dimanche  27. 

£l€Ction  d^un  Syndic  a  la  place  de  J.  Doneel 
decede  Calvin  fait  les  exhortations  et  remonstran* 
ces  deslire  homme  eapable  ayant  la  crainte  de  Dieu 
et  de  faire  noBtre  profit  de  ladvertiBsement  que  noB- 
tre  Bcigneur  nouB  a  donne  en  nous  ostant  en  si  peu 
de  temps  deux  des  nostres  Sgrs.  Sindiques  [^Pernet 


itaU  mort  en  Mars']  pour  ostre  tant  plus  ardens  a 
iinvoquer  oognoisBana  la  necessite  eatre  pluB  grande 
quelle  na  iamais  este  de  recourir  a  luy  et  le  prier 
avoir  pitie  de  nous.    (Beg.  du  Conseil.  fol.  180.) 

Mercredi  30. 

Uiglise  de  Montagnac  dicharge  son  minisire 
Mutonis.    {BU)l.  de  Geneve.    PortefeuiUe  197".) 

MAI. 
Samedi  3. 

Veglise  de  S.  Germain  de  CaJberte  demande  un 
pasteur.    {Bibl.  de  Geneve  Vol.  197«  fol.  82.) 

—  Pierre  Juglier  dU  de  la  Vigne  racotde 
son  arrivSe  a  St.  Pierre  le  Moutier  ou  U  a  eti  re^ 
dans  la  maison  de  d'Agnon  iibid,  fol.  81). 

Lnndi  5. 

M.  Calvin  a  propose  que  plusieurs  livres  se 
vendent  publiquement  en  ceste  cite  ausquelz  on  ab- 
use  des  passages  de  la  saincte  escripture  et  ne  peu- 
vent  servir  qua  scandale :  aussi  quon  y  mot  pla- 
sieurs  faulcetes  comme  davoir  este  imprimez  en 
aulcuns  lieux  combien  quil  nen  soit  rien :  priant 
sur  ce  Messieurs  dy  remedier.  Et  sus  ce  arreste 
de  faire  cries  publiques  que  personne  naye  a  ven- 
dre  quil  ne  soit  presente  a  Messieurs  ou  aux 
commis. 

AuBsi  a  propose  comme  la  maison  de  Bolomier 
sen  va  en  ruine  si  briefvement  elle  nest  reparee. 
Benvoye  a  deux  Srs.  commissaires.  {Beg.  du  Ckmseil 
fol.  184  V.) 

—  Veglise  de  St.  Leonard  demande  un  pasteitr. 
CGeneve  MS.  Vol.  197«  fol  83.) 

Jendi  8. 

Le  Consistoire  est  saisi  Sune  proposUion  du 
ConseU  tendant  a  Sdieter  des  lois  plus  slveres  canke 
les  infantiddes.  A  este  advise  de  ieur  dire  qne  lon 
ne  scauroyt  faire  pour  le  present  aultre  loy  carles 
chastimcns  ne  doibvent  estre  faicts  egaulx  et  indif- 
feremment:  ains  chascun  selon  ce  quil  aura  merite 
et  selon  ce  qui  sen  trouvera:  eomme  divrognesses 
lesquelies  doivent  estre  punies  dun  aultre  chasti- 
ment  quune  femme  de  bien  et  honneste  et  est  be- 
soing  de  separer  le  delit  dun  tel  faiot  daveo  UDg 
qui  sera  faict  volontairement.   {Beg.  du  Consistoire.) 

Samedi  10. 

Veglise  de  Chinon  demande  un  pasteur.  {Oeneve 
Vol  197«  fol.  101.) 

—  Deglise  de  Ganges,  Uem  (ibid.  fol.  88). 
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Dimaiiehe  IL 

Ambassadeurs  a  Beme  et  joumSe  de  Bale.  {Eeg. 
du  Conseil  fol.  188  i;.)  Steiger  et  Zerhinden  dS- 
sirent  gue  Roset  y  aiUe. 

Liudi  12. 

Viret  est  ditenu  en  longue  maJadie.  Subvention 
de  50  ft.    (Reg.  du  Conseil  fol.  189  v.) 

MardilS. 

Frangois  Panc  en^prisonnS  a  Chinon.  TJn  Poi- 
tevin  nomme  Pinus  sHngere  au  ministere  sans  ISgi- 
iime  vocatiofi.  EnvoyS  aux  Stats  d^OrlSans  comme  re- 
presentant,  il  y  estdScouvert  par  kministre  Mesange. 
On  s'adresse  a  Geneve  pour  mettre  ordre  a  cette  affaire. 
(Bibl  de  Geneve  Vol.  197«  fdl.  95.) 

Mercredi  14^ 

Les  actes  dHun  synode  de  Nimes  se  trouvent  a  la 
BiMiotheque  de  Geneve.  {PortefeuiUe  197«».) 

Jendi  15. 

Consistoire.  Advise  qne  Messieurs  soient  priez 
de  faire  ung  edict  contre  Vusage  de  jouer  aux  quiUes 
le  jour  de  la  cene,  et  ce  pour  eviter  le  scandale  que 
les  papistes  pourroient  prendre  de  ce  qua  pareil 
ionr  il  7  a  si  communement  ieu  de  quilles  par 
tontes  les  rues  et  aultant  des  aultres  ieulz.  {Jfteg. 
du  Consistoire.) 

—  Charles  IX.  sacrS  a  Bheims. 

Yendredi  16. 

Guill.  Bermen  a  Colladon:  prospSritS  de 
T£glise  de  Die.    (MS.  de  Geneve  Vol.  121.  fd.  32.) 

Bimanche  18. 

TJn  anonyme  Scrit  a  M.  de  Passi  a  Lyon^ 
sur  les  mauvais  traitements  faits  d  Teglise  d^OrUans. 
{MSS.  de  Geneve  Vol.  121.  fol  33.) 

Lnndi  19. 

lehan  Bnde  et  Gharles  de  Jonvillier  ont 
presente  les  lecons  de  M.  Galvin  sus  Daniel  par 
enx  recueillies  et  mises  en  langue  francoise:  reque- 
rans  leur  permettre  les  imprimer.  Arreste  quil 
leur  soit  permis  estant  toutesfois  presente  a  M. 
Calvin.     {Beg.  du  ConseU.  fol.  191  v.) 

—  Bapport  de  Chevalier  et  Boset  sur  la 
joumSe  de  Bdle  {ibidO- 

Mardi  20. 

A  este  rapporte  que  Ouillaume  Farel  est  icy 
et  daultant  que  ca  este  le  premier  qui  nous  a 
anunco  levangile  et  a  souffert   beaucoup  pour  nous 


en  oeste  ville  a  este  arreste  quon  luy  presente  le 
vin  quon  le  festoie  et  deffraye  et  quon  sinforme 
des  ministres  sil  seroit  bon  de  le  retirer  en  ceste 
ville  et  luj  bailler  pencion  affin  de  nestre  reprins 
de  ingratitude.    (Beg.  du  ConseU.  fol.  193.) 

—  Pieces  relatives  au  proces  du  ministre  Mu- 
tonis  aNimes.   {Bibl.  de  Geneve  PortefeuiUe  1 97 aa.) 

Samedi  84. 

Ant.  De  la  Croix,  diacre  d  Tours,  a  StS  en- 
voyS  d  Paris  pour  chercher  un  ministre.  II  rappelle 
d  ceux  de  Geneve  quHls  en  oni  promis  un.  {MSS. 
de  Geneve  197«  fol  106.) 

Dimanche  25. 

Premier  prSche  public  d  Metz.    {Ep.  3432.) 

Mardi  27. 

VSglise  de  la  Boche  -  Poueay  demande  un  pas- 
teur.     (MS.  197«  fol.  110.) 

—  Nicoh  Balbani  ministre  Italien,  demande 
de  faire  le  sermon  comme  par  cydevant  a  este  ao« 
coustume.    Accorde.    (Beg.  du  ConseU.) 

Mercredi  28. 

Bordat  deBergerac  Scrit  d  CoUadon  pour  avoir 
des  ministres  pour  plusieurs  Sglises  des  envvrons. 
(MSS.  de  Geneve  121.  fol.  36.) 

Jendi  29. 

Seelac  au  mSme:  Envoi  de  Mr.  de  Figeac 
pour  dbtenir  trois  pasteurs  (tiid.  fol.  38). 

—  Attestations  de  M  de  Bonstetten  et  des 
ministres  de  Neuchaiel  en  faveur  du  diacre  Pierre 
Fornellet.    (Bibl  de  Geneve.   PortefeuiUe  197««.) 


JUIN. 
Dimanche  1. 

AnnofMy  demande  un  pasteur. 
197«  fd.  111.) 


(Bibi.  de  Geneve 


Lnndi  2. 

Henri  Moret  Scrit  d  Baimond  Chauvet  pour 
obtenir  deux  minisires  pour  Senussac  et  Meschiers 
{ibid.   Vol.  121.  fol.  42). 

—  Veglise  d^Orange  demande  un  seconcT  pasteur. 
{Ep.  3409.  3413.) 

Jendi  5. 

Estienne  Ringon  espaignol  et  Glaude  This- 
sier  doBeauIieu  ont  comparu  confessant  que  apres 
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aToir  demoure  ioi  quelque  temps  et  eommunique  au 
sainct  saorement  de  la  cene  ils  ont  preste  loreille 
a  oertains  enchanteurs  qui  les  menerent  au  royaulme 
de  Moravie  aveo  les  Anabaptistes  la  ou  ils  se  sont 
faict  rebaptisor  et  ont  communique  a  leurs  maul- 
dictea  assemblees.  Or  depuys  ayant  demoure  cinq 
mois  avec  eulz  nostre  seigneur  leur  a  touohe  le 
cueur  tellement  quils  recognurent  leur  faulte  et  sen 
vindrent  et  maintenant  ils  demandent  pardon  a 
Dieu  et  a  son  eglise.  Ladvis  est  de  les  renvoyer 
par  devant  Messiours  pour  les  advertir  de  faire  re- 
paration  dimanche  prochain  a  8.  Pierre  au  grand 
presche.     [Beg.  du  Consisioire,) 

—  PcLX  concessa  Valdensibus  a  duce  Sabaudiae. 
iEp.  3309.) 

Yendredi  6. 

8p.  lehan  Oalvin  a  prie  luy  permettre  im- 
primer  oertains  esoriptz  contre  Yillegagnon  qui 
a  compose  oertains  escriptz  contre  Dieu  et  les  siens 
qui  pourroient  abuser  les  simples  sil  ny  estoit  res- 
pondu  etc.  Oe  que  luy  a  este  accorde.  {Beg,  du 
Consea.  fd.  200.) 

Mereredi  11. 

Les  eglises  reformSes  de  France  prSsentent  une 
requete  pour  obtenir  la  liberte  des  cuUes. 

Jeadi  18. 

Lettres  de  Boissiere  et  de  Delaporte  aMo- 
rel,  f^J^^  ^  Xaintes,  Vauire  de  Fleurac  pour  de- 
mander  des  pasteurs ,  la  seconde  pour  Cognac ,  Sglise 
fbrissante  et  en  bonne  liberte.    iJEp.  3415.  3416.) 

—  Calvin  bSnit  un  mariage  a  S.  Pierre. 

—  La  duchesse  de  Ferrare  demande  un  ministre 
pour  eUe  et  pour  Montargis.    ^Ep.  3414.) 

Vendredi  13. 

Conde  est  acquitte  par  le  Parlement  de  Paris. 
iJEp.  3302.) 

—  M.  lehan  Oalvin  a  propose  oomme  hier 
le  8'  Chasteauneufz  proposa  en  consistoire 
quil  80  trouvoient  des  variations  et  contrarietes  aux 
depositions  des  tesmoings  faites  en  consistoire  daveo 
celles  que  se  font  devant  Messieurs,  que  cause  que 
lon  emprisonne  aucuns  lesquelz  puis  apres  on  est 
contraint  relascher  parcequil  ne  se  trouve  ainsi 
comme  est  contenu  en  rapport,  et  que  aflfin  qua 
ladvenir  il  ny  aye  plus  equivoque,  aussi  que  les 
tesmoings  silz  se  retractent  et  varient  ne  demourent 
impunis,  que  le  consistoire  est  dadvis  que  dores- 
navant  on   escrive  leurs  depositions  amplement  et 


dicelles  soit  fiEtite  lecture  et  que  si  apres  ilz  dient 
le  contraire  devant  Messieurs  quilz  soient  ohastiet 
oomme  ilz  meriteront.  Oe  qua  este  trouve  bon  et 
quainsi  doibge  ostre  observe.  (Beg.  du  ConseH.  fd. 
203  V.) 

Lnndi  16. 

M.  Oalvin  a  propose  que  ladmiral  de  france 
luy  a  escript  lettres  par  lesquelles  il  prie  de  luy 
laisser  encores  8p.  lehan  Raimond  Merlin  ministre 
pour  quelque  temps  iusqua  ce  que  les  affaires 
soient  mieux  en  France:  et  sus  ce  a  este  leue  aussi 
la  missive  dudit  Morlin  par  laquelle  il  remercie 
grandement  Messieurs  de  lassistance  quon  a  fait  a 
sa  famille  soffrant  de  demeurer  perpetuellement 
serviteur  de  la  8grie.  8usquoy  a  este  arreste  de  lais- 
ser  enoores  ledit  Merlin  au  service  dudit  admiral 
pour  quelque  temps.    iBeg.  du  ConseU.  fci.  203  v.) 

—  Vincent  Meylier  ecrit  a  d*Anduee  powr 
obtenir  un  pasteur  pour  Montilimart.  (Bibi.  de  Ge- 
neve  Vol.  121.  fol.  48.) 

Mercredi  18. 

Lettres  de  Blois  a  Viret  et  a  la  VSn.  CSom- 
pagnie,  demandant  un  pasteur  (ibid.  fol.  53  suiv.). 

—  lean  Barrabaud  d^Aubusson,  ecrii  a  Guy 
de  Moranges  dit  de  la  Garde  pour  demander  un 
pasteur  avec  k  frere  Gallichier  envoyS  par  ks 
Sglises  du  Limousin  {ibid.  fol.  51). 

Jeadl  26. 

Consistoire.  lehan  Anthoine  OarioheProven- 
sal  est  charge  davoir  dict  a  certains  personnagee 
qui  estoient  venus  querir  dea  ministres  en  ceste 
ville:  le  pense  quon  fera  tantost  une  Romme  de 
oeste  ville  et  de  M.  Oalvin  une  idolle:  que  nalles 

vous  querir  en  vostre  pais  et  non  pas  ioi  ? 

Le  tout  entendu  a  este  advise  de  lay 

faire  pour  le  present  bonnes  et  dues  remonstrances 
et  le  renvoyer  en  ceste  sorte.    iBeg.  du  Consistoire.) 

Lnndi  30. 

Les  diacres  commis  a  la  dispensation  des  pau- 
vres  estrangiers  ont  presente  requeste  de  leur  per- 
mettre  imprimer  la  reste  des  pseaumes  oomposez 
par  sp.  Theodore  de  Beze  miniatre  lesquelz  il  a 
donnes  pour  le  soulagement  desdits  povres:  de  lear 
outtroyer  privilege  pour  dix  ans.  Et  sus  ce  arreste 
den  avoir  advis  des  sp.  Oalvin  et  Beze  minis- 
tres.    (Beg.  du  ConseU.  fol  210.) 

—  La  ohambriere  qui  a  gouverne  M.  Yiret 
ministre  en  sa  maladie.  A  este  arreste  que  poor 
ses  peines  on  luy  faoo  mandement  de  dix  fl.  {jibii 
fci.  210  t;.). 


753 


ANNALES  1561. 


754 


—  Michd  de  VHospital  est  nomnS  chancelier 
deFrance. 


JUILLET. 

Jeadi  3. 

M.  Calyin  a  propose  que  pour  eyiter  quon 
DO  chargeast  a  ladvenir  Messieurs  davoir  envoye 
des  ministres  en  France  il  a  espargne  Messieurs 
de  leur  en  donner  peine:  et  que  encores  a  present 
la  ducheese  deFerrare  prie  et  requiert  par  lettres 
qnelle  luy  a  escriptquil  luy  en  doibge  envoyer  ung: 
priant  pourtant  Messieurs  ne  preudre  a  la  male 
part  silz  y  pourvoient  oomme  il  est  oxpedient  pour 
la  gloire  de  Diou  et  advancement  de  levangile.  Au 
reste  que  M.  Merlin  se  recommande  bien  fort  a 
Mesfiieurs  ot  que  des  nouvelles  on  luy  a  escript 
ascavoir  le  prinoe  de  Conde  quil  se  dheust  tenir 
prest  parce  quon  esperoit  que  bien  tost  il  seroit 
appelle  en  France  pour  faire  entendre  la  reformation 
evaugelique  mais  que  ladmiral  luy  a  escript  que 
qaelque  saufconduitz  quon  luy  envoie  quil  ne  sy 
fie  point.  Susquoy  a  este  arreste  quon  en  laisse 
faire  a  la  discretion  des  spectables  ministres:  tou- 
tesfois  que  cela  soit  notamment  dit  dudit  sp.  Cal- 
?in  et  de  M.  de  Beze  quilz  ne  bougent  de  ceste 
cite  et  quon  advise  de  ne  destituer  oeste  eglise. 
(%.  du  Conseil  fd.  211  v.) 

Hardi  8. 

Lon  a  recite  icy  ladvis  deM.  Calvin  suyvant 
lequel  a  este  arreste  qua  la  requeste  des  sp.  diacres 
(J.BudSf  Bene  Gassin)  on  leur  outtroye  privilege 
pour  dix  ans  dimprimer  les  psaumes  a  la  charge 
quilz  devront  accorder  avec  les  aultres  imprimeurs 
affin  quil  ny  aye  occasion  de  murmurer  et  que 
sans  leur  consentement  on  ne  contrevienne  aux 
aultres  privileges  qui  leur  ont  este  respeotivement 
outtroyes.    (22^?.  du  ConseiL  fol.  213.) 

—  Yalentin  Oentil.  M.  Calvin  a  propose 
comme  ledit  Servet  {sic!)  ne  cesse  de  calumnier 
et  semer  son  heresie  faisant  a  croire  quil  ne  sest 
retracte:  et  suivant  ladvis  dudit  sp.  ministre  affin 
de  retrancher  ce  mal  et  que  ohacun  puisse  cog- 
noistre  la  meschancete  dudit  Oentil  a  este  arreste 
de  luy  communiquer  le  proces  criminel  pour  en 
dresser  nng  extrait  et  puis  apres  limprimer  (ibid.). 

Lnndi  14. 

A  la  requete  du  ministre  espagnol  a  este  arreste 
de  retirer  ledit  espagnol  iusqua  oe  quil  soit  gueri. 
{Beg.  du  Conseil) 

—  AssenMSe  des  deputSs  des  Sglises  de  France^ 
preparatoire  au  coUoque  de  Poissy.   (,Ep,  3437.  3441.) 

CaMni  op§ra.    VoL  XXI. 


Mercredi  16. 

Mont&imart  demande  un  pastewr.  iFip.  3446. 
3449.) 

Jeiidi  17. 

Consistovre.  A  este  adviae  dadvertir  M.  le 
lieutenant  de  faire  faire  la  yisite  les  dimanches  et 
mercredys  mieulx  quon  na  fait  par  ci  devant  car 
tout  le  monde  ne  tient  plus  oompte  daller  aux 
presches  si  oe  nest  quon  les  en  chastie.  (Beg.  du 
Consistoire.) 

—  Item  comme  il  seroit  bon  de  renouveller 
les  editz  sur  les  tavernes  et  ieulx:  car  elles  sont 
auiourdhuy  toutes  pleines  de  gens  et  les  ieulx 
abondent  plus  que  iamais  et  tout  le  monde  se  des- 
borde  apres  les  ieulx  de  quilles  courtes  billes  et 
pallets  tant  les  iours  ouvriers  que  les  dimanohes 
(ibid.). 

—  Ceux  de  8t.  Antoine  enDauphine  demandent 
un  pasteur.  (Lettre  de  Bise  a  Collado.nj  MS.  de 
Geneve  121.  fd.  50.)  Poet-Laval,  demande  un  pas^ 
tewr.    (Ep.  3447.) 

Vendredi  18. 

A  este  arreste  quon  doibge  paier  les  parties  de 
lapothioaire  de  quil  a  fourni  pourSp.  Yiret  en  sa 
maladie.    (Beg.  du  ConseU.  fol.  216.) 

—  Lalbenc  demande   un  pasteur.    (J^.   3448.) 

Dimanche  20. 

AssenMee  des  Prilats  franfais  a  Poissg.  (Ep. 
3440.) 

Lnndi  21. 

Le  oonsistoire  a  adyerti  que  les  ieux  sont  ou- 
verts  et  les  tavernes  et  oabaretz  mises  au  dessus 
et  quil  ny  a  editz  anciens  qui  y  fassent  rien  et 
que  de  la  est  a  oraindre  que  les  dissolutions  ne 
sen  ensuivent:  et  affin  dy  remedier  a  este  arreste 
de  reffrechir  les  cries  et  quon  commet  an  sieur 
lieutenant  de  les  mettre  en  exeoution.  (^Beg.  du 
ConseU.  fd.  217.) 

—  M.  lehan  Oalvin  etTh.  de  Beze  ont  iey 
propose  que  le  roy  de  Navarre  prince  de  Conde  et 
ladmiral  leur  ont  escript  que  Sp.  de  Beze  doibge 
se  preparer  pour  aller  a  la  oourt  pour  ladvanoe- 
ment  de  la  religion  et  regne  de  nostre  seignenr 
lesuchrist  et  pour  ce  quilz  ne  le  voudroient  entre- 
prendre  sans  en  advertir  ilz  ont  bien  vouln  le  de- 
clairer  et  mesmes  comme  la  roine  mere  desire 
avoir  Pierre  Martir  leqnel  ilz  craignent  qnilz  en 
faoent  diiBoulte :  mais  affin  qnil  vienne  plustost  qne 
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ledit  de  Beze  est  delibere  de  aller  iusques  la  eil 
plait  a  Messieurs:  au  reste  que  la  iourueo  du  collo- 
que  arreste  avec  les  adyersaires  est  retardee:  tou- 
tesfoiB  quon  sasseure  quelle  se  tieudra  et  quil  faudra 
que  ledit  Bp.  Calyin  y  assiBte.  Et  bub  ce  a  CBte 
arreste  quon  die  auzdits  8p.  miniBtreB  dadyieer  de 
ne  se  mettre  en  dangier  et  que  quand  auditCalvin 
quon  ne  perniettra  pas  quil  sorte,  sinon  quon  aye 
des  OBtages  notables  et  de  grands  personnagcs  et 
que  Bi  ledit  de  Beze  veult  aller  a  Zurich  quon 
luj  offre  bailler  compagnie  dun  Bieur  et  dun  he- 
rault  et  tout  ce  de  quoy  il  aura  bcBoing  {tbid,). 

yendredi  25. 

Lettre  patente  pour  appeler  a  Foissy  des  deputes 
refarmSs.    {Ep.  3440.) 

Samedi  86. 

Synode  ecdesiastique  de  Poissy. 

Dimanche  27. 

Montelimart  demande  un  pasteur.    (MS.  de  Ge- 
neve  121.  fol  61.) 

Mercredi  30. 

Montreal  demande  un  pasteur.    (Ep.  3458.) 


AODT, 
Vendredi  1. 

MontpeUier  demande  des  pasteurs  pour  le  Lan- 
guedoc  {Ep.  3463)  et  Semidde  pour  la  Guienne.  (Ep. 
3464.) 

—  Assemblee  des  prelats  d  Poissy.    {Ep.  3490.) 

Lundi  4. 

Calvin  demande  un  nouveau  logement  pour 
Ohevalier  profesBcur  dhebreu.  On  lui  accorde 
une  indemnite  jusqu^a  ce  que  le  bdtiment  du  cdUge  soit 
aeheve.    {Beg.  du  Conseil.  fd.  222.) 

—  B.  Pineyrol  demande  a  ezercer  de  nouveau 
8on  art.  JRenvoye  a  la  commission  d^examen  {Qnd. 
fol  222  V.) 

—  Etienne  Noel  ecrit  a  la  V6n.  Compagnie 
qu'il  est  demande  en  France^  et  desire  etre  remplaci. 
iVol  197« /bi.  130.    Bibl  de  Geneve.) 

Mardi  5. 

Sp.  Theodore  de  Beze  a  icy  propose  que 
suivant  ce  que  dernierement  luj  et  M.  Calvin  de- 
clairarent  que  le  roy  de  Navarre  prince  de  Conde 
et  Aimiral  [avaient  demande]quc  ledit  de  Beze 
ee  deuBt  apresterpouralleren  Francepour  maintenir 


la  religion  et  dreBser  reformacion  et  quilz  deuBBcnt 
mettre  peine  davoir  ausBi  Sp.  Pierre  Martyr:  il 
BCBt  trauBporte  avec  Iherault  de  MeBBieurs  iusques 
a  Zurich  et  ayant  prcBente  Iob  lettres  de  McBBieun 
il  a  CBte  receu  tant  par  la  Sgrie  que  par  les  mi- 
niBtre^  bien  humainement  et  mcBmoB  quilz  avoient 
accorde  que  ledit  Martyr  viendroit  qnand  il  seroit 
tempB:  toutcBfoiB  que  parce  que  cela  ne  nous  con- 
cernoit  exprcBBcment  ilz  nont  paB  voulu  eBcrire: 
neantmoinB  quilz  Bont  bien  vouluntairea  a  Bcrvir 
de  leur  pouvoir  a  ledification  de  legliBO.  {Beg.  du 
Conseil  fol.  223.) 

—  M.  Calvin  preBcnte  dcB  lettres  de  ceux 
de  Merindol  qui  demandcnt  M.  Ichan  du  Perey 
ministre  au  village.  Eefuse  Binon  que  lee  miniB- 
trcB  Boient  dautre  adviB  leqnel  on  doibve  Buivre 
{ibid.). 

—  Frontignan  demande  un  pasteur.   {Ep.  3468.) 

Mercredi  6. 

Seelac  ecrit  a  Morel  a  Veffet  d^dbtenir  un 
pasteur  pour  Baeas.  {Bibl.  de  Geneve  Vol.  121.  fd. 
77.     Comp.  Ep.  3470.) 

—  Bourdeaux  demande  unpasteur.    {Ep.  3471.) 

Vendredi  8. 

Lettres  de  Puyssaut  etc.  a  Colladon  deman- 
dant  des  pasteurs  pour  Baj^as  et  autres  lieux.  {Bibl, 
de  Geneve  Vd.  121.  fd.  63.)  Item  Vd.  197«/«. 
133.  135.) 

—  Farel  parcourt  la  Suisse  avec  des  d^outes 
Vaudois  pour  faire  une  coUecte.     {Ep,  3473.) 

Dimanche  10. 

Veglise  de  MontSlimart  rappeUe  qu^on  lui  a 
disigne  pour  ministres  deux  des  terres  de  Beme, 
Matthieu  Olivier  ministre  de  Massongier  {baiHiage 
de  Thonon)  et  Pierre  Hostet  de  CoUonges  {bailliage 
de  Ternier),  deBquelz  on  leur  a  fait  bon  rapport: 
toutCBfoiB  nouB  lcB  avons  touBiourB  suBpectz  ponr 
n'avoir  receu  la  discipline  eccIcBiaBtique  et  ponr 
CBtre  fauteurs  de  certaiuB  erreurs  que  nous  abomi- 
nouB  Bi  que  doub  n'attendon8  rien  de  bon  deux. 
{MS.  197«  fol  137.) 

Mardi  12. 

Lunel  demande  un  pasteur.    {Ep.  3478.) 

Jeudi  14. 

J.  Denise  de  La  Parade  ecrit  a  Colladon 
que  les  freres  de  Ganges  desirent  un  ministre.  {Bibl 
de  Genlve  Vd.  121.  fol  75.) 
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—  Marie  Stuart  s^embarque  pou/r  V£cosse. 

Veadredi  15. 

Baduel  et  Berald  regaivent  chacun  25  flarins 
de  subvention  pow  cause  de  maiadie.  (Beg.  du  Con- 
seU.  fol  227  v.) 

—  -  Les  anciens  de  Viglise  de  Puymichel  icrivent 
a  Viret  que  leur  ministre  George  est  venu  sans 
atns  de  la  compagnie,  mais  gu'ils  rendent  iemoignage 
en  sa  faveur,    (BM.  de  Geneve  Vd.  121.  fdl.  7H.) 

Dimanche  17. 

Beze  part  pour  le  ccUoque  de  Poissy.    (Ep. 

3483.) 

—  Les  ministres  protestants  prisentent  une  requite 
au  roi.    (Ep.  3487.) 

Lnndi  18. 

Le  diacre  de  leglise  italienne  demande  lettres 
de  recommandation  pour  Berne  pour  y  demander 
laumone  pour  la  vallee  dAngrogne.  Arreste  quon 
demandera  layiB  de  M.  Oalyin.  (Beg.  du  Con- 
seU.  l.  c.) 

—  A  este  icy  propose  par  les  sienrs  sindiques 
qae  sabmedi  dernier  arriya  un  cheyaucheur  qui 
aporta  lettres  du  roy  de  Nayarre  losquelles 
ODt  e8te  lenes  contenant  en  somme  quil  plaise  a 
Mesdieurs  accorder  que  Sp.  deBezenoatre  ministre 
alle  en  France  pour  saider  a  ayancer  1a  reforma- 
tioo  crestienne  et  quen  ce  faisant  on  fera  au  Roy 
de  France  son  seigneur,  la  Boine  sa  mere  uug 
tressingulier  plaisir:  escriptes  lesdites  lottres  du  12 
daoust:  et  que  sus  icelles  suiyant  ladyis  deM.  Gal- 
yin  fut  arreste  en  cooseil  secret  que  pour  ayancer 
une  si  bonne  ocuyre  quil  ne  falloit  differer  de 
lenyoier.  Mais  affin  quil  ne  fut  descouyert  par 
chemin  et  quon  luy  fit  quelque  desplaisir  quil  falloit 
le  tout  tenir  secret  iusqua  ce  quil  fut  departi  et 
eslongne  de  la  yille  ce  qua  este  fait  et  luy  furent 
baillees  aussi  lettres  adressantes  audit  Roy  de  Na- 
yarro  par  lesquelles  on  le  recommande  en  sa 
garde  ayec  offres  dignes  de  lamour  et  bonoe  affec- 
tioD  dung  tel  prince.  Ge  questant  bien  entendu  a 
este  approuye  de  tous  les  conseillers  et  sindiques 
mesmes  lesdites  lettres  responsiyes  quont  este  trou- 
vees  bonnes.  II  ne  reste  sinon  que  nous  prions 
Dieu  qnil  face  le  tout  prosporer  a  sa  gloire  et  au 
salut  de  son  peuple.    (Beg.  du  Conseil.  fd.  228.) 

Vendredi  82. 

Beae  arrive  a  Paris.    (Ep.  3487.) 


Samedi  83. 

Eglise  de  Boqueoaurbe  en  Albigeois.  ExtraU 
du  registre  du  Consistaire.  Dedaratian  du  ministre 
Lucman  ^engageant  a  la  servir.  (Bibl.  de  Geneve, 
PortefeuiUe  197««.) 

—  Bejse  est  prSsente  a  la  caur.    (I^.  3490.) 

Dimanche  24. 

BeconcUiaMon  de  Guise  et  de  Condi.  (Ep.  3490. 
3494.) 

Landi  26. 

Les  anciens  de  Mavre  ecrivent  a  Chauvet  pour 
avoir  uu  pasteur.  (Bibl.  deGeneve  Vol.  121.  fdl.  79.) 

Mardi  26. 

Mort  de  GuHiaume  de  Trie  Sr.  de  Varennes 
(Ep.  3495.) 

—  Vermigli  part  pour  le  coUaque  de  Paissy. 
(Ep.  3498.) 

Vendredi  29. 

Ant.  Le  Chevalier  demande  un  lagis  piue 
grand  pour  pouvaW  prendre  des  pensiannaires.  Ar* 
reste  quon  en  aye  adyis  ayeo  les  Srs.  ministres 
notamment  ayec  M.  Calyin.  (Beg.  du  CanseU.  fci. 
233.) 

—  B.  Mandagot  ecrit  a  d^Andujse  deman" 
dant  un  pasteur  pour  Gailargues.  (Bibl.  de  Geneve 
Vd.  121.  fol.  81.) 

Dimanche  31. 

Leglise  de  Bernis  demande  un  pasteur  (ibid. 
Vol.  197«.  f(A.  149.) 

—  LSglise  de  Sauve  accepte  avec  humUite  la 
correctian  qu^etle  a  re(ue  et  demande  pardan  de  sa  tS- 
mSrite  en  priant  qu'on  lui  renvoie  son  pasteur  (ibid. 
fd.  150). 

—  Calvin  bSnit  un  mariage  a  S.  Pierre. 


SEPTEMBRE. 

Lnndi  1. 

Bappart  du  syndic  Botellier  sur  Favis  de 
Calvin  relativement  a  la  demande  du  prafesseur 
Chevalier.  On  lui  accarde  un  appartement  dans 
le  nouveau  eoUSge.    (Beg.  du  CanseU.  fol.  234.) 

Mardi  2. 

8p.  lehanCalyin  ministre  a  icy  propose  ayoir 
reoeu  nouyelles  de  Franoe  par  lettres  que  luy  ont 
este   enyoyeea  qne  M.  d  e  B  e  z  e  estoit  arriye  a  la 
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court  en  bonne  Bante  et  sauyete  et  que  le  roy  de 
Nayarre  avoit  trouve  moien  que  laregente  de 
France  leetoit  venue  veoir  accompagnee  du  cardinal 
de  Lorraine  et  aultres  adverBaires  de  la  religion 
et  que  estant  arrivee  en  la  maison  dudit  roy  de  Na- 
varre  ou  eatoient  assembles  le  Roy  de  Navarre  en- 
voya  querir  ledit  de  Beze  lequel  estant  venu  en 
la  presence  des  princes  declaira  eon  zele  et  affection 
a  remedier  aux  troubles  provenans  a  cause  de  la 
religion  et  qualhors  ladite  regente  luy  dit  le  bien- 
venu  et  demanda  comment  leditSp.  Calvin  sepor- 
toit:  le  cardinal  aussi  luy  dit  quil  estoit  bien  ioyeux 
de  le  yeoir  et  puis  entra  en  propos  de  la  cene  que 
fut  ung  argument  audit  Sp.  de  Beze  de  dechiffrer 
ious  les  pointz  de  nostre  foy:  quoy  oyans  bien 
attcntivcment  ladite  regente  dit:  voila  merveilles 
sont  grandes  choses  et  quelle  ne  les  avoit  iamais 
entendu  ainsi.  Le  cardinal  ausei  dit  quil  navoit  iamais 
creu  la  transubstantiation.  Alhors  Beze  dit  que 
pour  ceste  vcrite  quil  avoit  ainsi  declairee  plusieurs 
avoient  souffertz  cruelz  tormens  au  Royaume  eic. 
Apres  quoy  conclurent  dy  remedicr  et  advieer  affin 
dy  obvier  pour  ladvenir.  Aussi  comme  Icb  princes 
de  Conde  et  Guise  Airent  appeles  en  la  chambre  du 
Roy  pour  les  reconcilier:  item  que  ladmiral  a  ung 
perroguet  sus  sa  porte  qui  ne  ceese  de  crier:  vie 
vie  la  messe  est  abolie  no&eroit  on  parler  de  Dieu 
et  en  tout  lieu  parlons  de  Dieu  et  en  tout  lieu. 
(Beg.  du  ConseU.  fol.  234  v.) 

—  Semiddeicrit  ad^Anduee,  de BagnolSf que 
les  freres  de  Lyon  lui  ont  allonge  son  terme  ju8qu'au 
15  Oct.  seulement  qui  nest  au  contentement  de 
ceux  de  par  deca.  Cependant  ilz  ont  donne  conge 
a  mon  compagnon  de  Rhodes  iusqua  la  foire  des 
Roys.     Oiihl  de  Geneve  Vol  121.  fd.  84.) 

—  Entree  de  Maria  Stuart  a  Edinbourg. 

Samedi  6. 

LMre  de  Bonvouloir  ministre  a  St.  Maixent 
sur  les  progres  de  son  eglise  qui  prospere  plutot  en 
nornbre  qtjCen  foi.    (Bihl.  de  Geneve  Vd.  121.  fol.  83.) 

Limdi  8. 

Claudio  Bergio  minietre  d'Aogroine  remercie 
Messieurs  au  nom  du  peuple  des  vallees  et  demande 
un  nouveau  secours.  (Beg.  du  Conseil  fol.  237.) 
Le  lendemain,  sur  Vavis  de  Calvin  on  accorde  50 
ecus. 

Mardi  9. 

CoUoque  de  Poissy,  Discours  de  Th.  de  Bese. 
(Ep.  3514  suiv.).  Vermigli  arrive  a  Paris  (Ep. 
3516  suiv.  3541.) 


Jendi  11. 

M.  Calvin  a  propose  comme  M.  Pierre  Viret 
est  tousiours  detenu  en  maladie  et  que  les  medecinB 
disent  quil  na  pas  moien  de  recouvrer  sante  sinon 
quil  change  un  peu  daer  et  quilz  ont  advipe  quil 
seroit  bon  quon  le  transportast  en  Languedoc  la 
ou  lon  dit  quil  fait  plus  chault  touttefois  quoa  ne 
la  pas  voulu  entreprendre  sans  conge  de  Messieurs 
et  que  les  ministres  nheussent  pas  este  dadvis  quil 
dcust  sortir  de  ceste  vilie  mais  que  voyant  quil  est 
comme  inutile  ascavoir  qua  cause  de  sa  graude 
foiblesse  et  maladie  il  ne  peult  prescher  aussi  que 
si  a  cause  de  la  froidure  que  luy  est  fort  contraire 
le  mal  saugmentoit  et  que  quelque  chose  advint  de 
luy  on  le  pourroit  imputer  ilz  ont  este  contraintz  de 

le  proposer  a  Messieurs toutesfois  quil  pourra 

revcnir  quand  Ihiver  sera  passe  et  se  portera  mieux. 
ISusquoy  arreste  quon  commet  les  Srs.  Botellier, 
Migerandi,  Roset  et  moy  {le  secritaire  Ber- 
nard)  pour  remouBtrer  a  M.  Calvin  les  incon- 
veniens  que  luy  peuveut  suryenir  desquelz  dous 
serions  bien  contristez.  Aussi  que  desia  plusieurs 
scavans  nous  ont  laisse  tellemeut  que  si  on  baille 
ainsi  conge  tantost  a  lung  et  puis  a  laultre  nous 
pourrions  demourer  depourveuz  ct  que  sil  est  pos- 
sible  on  facc  tellement  que  ledit  Sp.  Yiret  demeure 
auquel  on  subviendra  de  tout  ce  que  sera  possible. 
(Eeg.  du  Conseil.  fd.  238.) 

Vendredi  12. 

Botellier  rapportequon  a  parle  a  M.  Calvin 
et  quapres  plusieurs  propos  finalement  fut  dit  que 
puisque  M^  Pierre  estoit  resolu  daller  en  Lang^edoc  et 
quil  est  impossible  de  len  dissuader  quon  le  laisse 
aller  moiennant  quil  prumette  de  revenir  sus  le 
printemps:  toutesfois  encores  pour  un  bon  coup  que 
les  Srs.  Migerandi  et  Roset  eu  parlent  audit 
Yiret  pour  luy  faire  entendre  les  dangiers  que 
peuvent  survenir.     {Beg.  du  Conseil.  fol.  239  v.) 

—  Vermigli  arrive  a  8.  Germain  {Ep.  3497) 
et  est  regu  par  la  reine  (Ep.  3516  sq.  3541). 

Samedi  13. 

Tournon  demande  un  pasteur.  (Bibl.  de  Geneve 
Vol  197«  fd.  154.) 

—  La  communaute  de  Nort  pres  Nanfes  argtP- 
nisee  par  Bachelart  ministre  de  ce  demier  lieu  en 
demande  un  powr  eUe-meme  {ibid.  fol.  155). 

Lnndi  15. 

Yiret  ne  votdant  pas  se  laisser  persuader  oa 
se  deporte  de  le  destoumcr.  (Beg.  du  ConseU.  fd 
239  V.) 
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—  Chdieaubriant  demande  un  pasteur.  iBM' 
deGeneve  Vol  197«.  fd.  157.) 

Hardi  16. 

Atdas  demande  un  pasteur  (ibid.  fci.  259.) 

—  Synodus  Cracaviensis ,  in  qua  Lismaninus 
antitrinitariis  favet.    {Ep.  3506.) 

—  Cardinalis  Lotharingus  oraiionem  hcibet 
in  coUoguio  Possiacensi.    {Ep.  3524.  3541.) 

Mercredi  17. 

Bagnols  redame  contre  Lyon  qui  veut  lui  en- 
lever  Semidde.    (MS.  197^.  fol.  163.) 

—  Semidde  demande  un  pasteur  pour  Pt.  St. 
JEsprit  (ibid.  PortefeuUle  197««.  N.  1). 

—  Pont,  St.  Espritf  communaute  fondSe  it  y  a 
5  mois,  et  exergant  publiquement  depuis  1  moiSf  dc" 
mande  un  pasteur  (ibid.  197«.  fol.  161). 

—  Seconde  audience  de  Vermigli  a  S.  Oer- 
main.    (Ep.  3526.  3541.) 

Yendredi  19. 

Le  ministre  de  Inssy  se  piaint  de  la  nigligence 
des  enfants  a  suivre  Teccie  et  le  catSchisme.  Besolu 
de  prendre  Tavis  de  M.  Calvin.  (Beg.  du  Conseil. 
fd.  241  V.) 

—  Lund  demade  un  pasteur.  (Bibl.  de  Geneve. 
Va.  197«.  fol.  183.) 

—  Le  Cardinal  Hippolyte  de  Ferrare  arrive 
a  St.  Germain.    (Ep.  3541.) 

Limdi  22. 

Seelac  de  S^'  Foy  Scrit  pour  demander  des 
pasteurs  pour  Miremont  et  S*.  Antoine.  (Bibl.  de 
Geneve.  Vol.  121.  fol.  88.) 

Mercredi  24. 

NouveUe  seance  du  cdUoque.    (Ep.  3535.  3541.) 

Jendi  26. 

Calyin  presente  Francesco  Porto  de  nation 
greeqno  pour  estre  lecteur  en  grec  pour  Berald. 
(Reg,  du  Conseih  fd.  243  v.) 

—  Tonneins  demande  un  pasteur.  (Bibl.  de  6re- 
neve.  Vd.  197«.  fd.  168.) 

Vendredi  26. 

A   este   icy   rapporte   que    les    miniBtres  sont 


dadyis  dimprimer  la  haren^equa  faitM.  deBeze 
deyant  les  princes  de  France  pour  ledification  du 
peuple.  Permis.  (Beg.  du  ConseU.  fol.  244.)  Ba- 
dius  la  presente  imprimee  le  6  octobre,    (Ep.  3533.) 

—  Galyin  rapporte  que  dimanche  dernier  un 
fou  entra  au  temple  de  Neiden  et  troubla  le  seryice. 
Ordonne  quon  j  mette  ordre  (i&id.). 

—  Bourges  demande  un  pasteur.  (Bibl.  de  Ge- 
neve.  Vd.  121.  fol  95.) 

—  Demiere  seance  du  cdhque  de  Poissy.  (Ep. 
3574.  3579.) 

Samedi  27. 

Mdcon  demande  un  pasteur.  (Bibi.  de  Geneve. 
Vd.  197«.  fol.  171.) 

Lnndi  29. 

Yiret  fait  faire  ses  adieux  a  la  Seigneurie  et 
ne  vient  pas  en  personne  parce  quil  a  craint  que 
Bon  departement  ne  fut  trop  congneu.  (Beg.  du 
Conseil.  fol.  245.) 


OCTOBRB. 

Mercredi  1. 

Nantes  demaftde  un  pasteur  pouir  Pontigny. 
de  Geneve.    PortefeuiUe.  197««.  N.  1.) 


(Bibl. 


Samedi  4. 

Formulaire  sur  la  Cene  elabore  par  Bege  et 
Monluc. 

Lnndi  6. 

Lettre  du  Boy  de  France  ordonnant  a  M"  de 
Joyeuse  de  faire  poursuivre  etemprisonner  ceux  qui  sous 
pr&exte  de  rdigion  ^arment  et  causent  des  siditions. 
(Bibl.  de  Geneve.    PortefeuiOe  197««.  N.  1.) 

Mardi  7. 

La  harangue  de  Bese  est  imprimee  en  itaiien. 
(Beg.  du  (A>fiseil.  fd.  247.) 

—  Lettre  du  roi  deNavarre  a  W  deJoyeuse 
fwtifiant  une  requete  des  iglises  a  prqpos  de  la  kttre 
royale  du  6.     (PortefeuiUe  197««.) 

Jendi  9. 

Ce  jour  et  le  jeudi  suivant  C.  n*assiste  pas  a  la 
seance  du  Cotisistoire.) 

—  La  Sorbonfie  demande  le  bannissement  de 
Beee. 
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Dimanche  12. 

Dampierre  demande  un  pastefwr,  (Bihl.  de  Geveve. 
Portef.  197»«.  N.  1.) 

Lnndi  13. 

loi  a  e8te  parle  que  les  Srs.  ministres  8ont  fort 
obarges  de  faire  taut  de  sermons  ot  daultant  quil  y 
en  a  plusieurs  absens  pour  le  ooUoque  que  se  tient 
en  France  aussi  que  le  peuple  nest  si  grand  comme 
il  Bouloit  par  cy  devant:  arreste  quon  advise  dad- 
moindrir  quon  ne  prescbe  en  tant  de  lieux  et  cela 
servira  aussi  que  la  ou  lon  presohera  sera  mieux 
furni  de  gens  et  y  aura  plus  grande  audience. 
iEeg.  du  Conseil.  fol.  248  v.) 

Mardi  14. 

Suivant  ladvis  de  M.  Calvin  dautant  que  beau- 
coup  de  gens  sen  sont  alles  aussi  que  aucuns  des 
ministres  sont  absens :  arreste  quon  ne  [jpresche]  plus 
a  S.  Germain  iusques  a  plus  grande  opportunite. 
{Reg.  du  ConseU.  fol.  249  v.) 

—  jD*Aireboudoujge  est  envoye  a  Nimes.  (Ep. 
3945.) 

Mardi  15. 

Myn  g.  berrn  zu  Bern  babennd  gerbatenn  das 
Jr  Gnad  yorstander  gottliobenn  worts  allbie  disern 
Hieronymum  Bolseck  verboerenn  vnd  obergcug- 
sam  vnd  tbugenlicb  zum  kilobenndiennst  befundenn 
wirt  Jr  Gnad  bericbtenn  soilind.  Actum  15.  Oo- 
tobris  1561.  Vnderscbryber. 

(Bibl  Bem.  hist.  IIL  34.  fd.  235.     Simler  Vol.  81. 
das  Document  liegt  in  HaUers  ^Fiirtrag.*^) 

—  Lettre  deMarseiUe  demandant  Mr.  de  Sault 
pour  redresser  Veglise  dissipee.  (BiW.  de  Geneve. 
Portef.  197««.) 

Vendredi  18. 

£dit  d^Oddbre.    (Ep.  3805.) 

Mardi  21. 

A  este  icy  rapporte  que  lon  a  oommunique  a 
M.  Galvin  de  faire  quelque  edit  a  oe  que  les  esoo- 
liers  ne  se  marient  en  oeste  vilie  sans  la  volunte 
de  ses  {sic.^  parens  et  quil  est  dadvis  que  quand 
on  reformera  les  aultres  [Sdits^  eoclesiastiques  on 
face  aussy  oeluy  la.  Aaopte.  (Beg.  du  ConseU. 
fol.  252.) 

—  Aussi  a  este  advise  que  doresnavant  ceux 
qui  garderont  par  trop  leurs  enfans  sans  les  bap- 
tiser  pour  eviter  les  inconveniens  qui  en  advien- 
nent  quon  les  cbastie  selon  quon  aura  oongneu  leur 


negligenoe  et  toatesfois  quon  ne  faoe  pas  edit  affin 
que  selon  la  malioe  on  punisse  les  delinquaos 
(ibid.). 

—  Cloture  des  itats  de  Poissy. 

Jendi  23. 

Merlin  est  de  retour  et  presente  les  compUmenis 
de  Coligny  qui  demande  qu'on  le  lui  laisse  encore. 
Resolu  de  prendre  Vavis  de  M.  Calvin.  (Beg.  du 
Conseil.  fol.  252  v.) 

Yendredi  24. 

Certificat  de  VSglise  de  St.  Justin  pour  son  my- 
nistre  J.  Grene  qui  retourne  a  Geneve  pour  etudier. 
(Bibl  de  Geneve.    Portef.  197««). 

—  Le  consistoire  de  Maire  ecrit  a  B.  Chauvet 
pour  demander  derechef  un  pasteur  parce  qu'on  est 
menace  de  faux  dodeurs  (ibid.   Vd.  121.  fol.  91). 

Samedi  25. 

Le  consistoire  de  Pont-Labbe  remerde  Cheval- 
lier  de  lui  avoir  procurS  un  ministre  (ibid.  fol.  93). 

Lnndi  27. 

Galvin  informe  le  (Jonseil  que  M.  de  Coligny 
lui  a  ecrU  au  sujet  de  Merlin:  il  voudroit  bien  lay 
gratiffier  a  cela  mais  parce  que  lon  a  besoing  de 
ministres  dans  ceste  cite  mesmes  pour  la  traduotion 
de  la  bible  il  est  dadvis  de  sexcaser  envers  luy  et 
si  la  oommodite  soffre  de  quelque  aultre  quon  le 
luy  envoyera.  Susquoy  arreste  que  le  dit  M.  Mer- 
lin  demeure  et  au  reste  quon  die  a  M.  Calvin 
quon  luy  laisse  pouvoir  oomme  oongnoistra  estre 
expedient.    (Beg.  du  (JonseU.  fdl.  253.) 

Mardi  28. 

De  Helleviller  d  h  baron  de  La  Ferte- 
Fresnel  demandent  un  ministre.  (BiM.  de  Geneve. 
Portef  197««).  Autre  lettre  du  29  signee  par  les 
m^mes  et  par  Jean  Cousin  qui  a  preche  a  La 
FertS  (ibid.). 

Jeudi  30. 

Ce  jour,  d  le  jeudi  suivant  Calvin  n'assi^  pas 
a  la  seance  du  Consistoire. 

—  VermigU  quHte  Paris.    (Ep.  3594.) 

Vendredi  31. 

Monibazent  dans  le  diochse  de  Montpdlier  de- 
mande  comme  pasteur  Vitudiant  Vital.  (BiH  de 
Geneve.    Portef.  197««.) 
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NOVBMBRE. 
Samedi  1. 

Farel  quitte  Neuchdiel  paur  se  rendre  a  Gap. 
(Ep.  3598.) 

—  Farel  etant  alle  a  Gap  (ou  U  arriva  U  15) 
Fabri  laccompagna  jusqua  Yienne  et  y  fut  re- 
tenu  prisonnier  trois  mois  par  le  duc  de  Nemoura. 
Belache  il  fut  pasteur  a  Lyon  avec  Viret  et  y 
resta  jusqu^apres  la  mort  de  Parel.  (Ferrot 
MS.  de  Neuchdtel  p.  133.    MS.  de  Beme  p.  201.) 

Hardi  4. 

Chnlons  remercie  la  compagnie  de  lui  avoir  en- 
vwfS  M,  du  Pareil  et  demande  d^autres  pasteurs 
pour  Tassister,    (JBiW.  de  Geneve.  Fortef.  197««.) 

Jendi  6. 

Bourgoing  prend  conge,  ayant  este  envoye 
servir  Dieu  ailleurs.  Arreste  quon  aye  advis  de  M. 
Calvin  si  on  luy  debvra  donner  60  fl.  pour  aider 
a  supporter  les  charges  de  son  voiage.  {Beg.  du 
Conseil.  fol.  259.) 

—  Vermigli  a  Troyes.    (Ep.  3602.) 

Lnndi  10. 

Ponrce  que  dernierement  avoit  este  parle  de 
reveoir  les  editz  ecclcsiastiques  le  8'  Roset  a  rap- 
porte  en  avoir  communique  avec  M.  Galvin  qni 
les  a  reveuz  comme  ilz  sont  reduiz  par  escript:  et 
diceiix  a  este  commence  a  faire  lecture  pour  les 
apprendre  et  les  mettre  en  conseil  des  deux  cens 
et  general  aux  elections  prochaines.  {Beg.  du  Con- 
seil  fd.  260.) 

Mardi  11. 

M.  Calvin  apres  avoir  fait  les  exhortations 
a  dit  que  M.  de  Beze  remercie  Messieurs  de  ce 
que  combien  quil  soit  allieurs  on  ne  laisse  pourtant 
pas  daasister  a  sa  femme  et  famille  comme  sil  ser- 
voit  continuellement  au  ministere  en  ceste  cite:  de 
quoy  il  se  sent  grandement  charge  et  prie  ses  freres 
dadviser  quelquement  que  Messieurs  ne  soient  im- 
portnnes.  Or  quand  a  luy  qnil  est  requis  quil  de- 
moure  bien  environ  deux  moys  encores  en  France 
parce  quil  a  este  conclud  dassembler  de  chesque 
parlement  deux  oommis  pour  adviser  sus  le  fait  de 
la  religion  et  quil  a  desia  obtenu  quen  pais  de 
Guienne  on  laissera  les  temples  aux  fideles  comme 
il  est:  quand  a  Normandie  y  aura  aussi  soulage- 
ment:  quon  preschera  en  plusieurs  lieux  mesmes  a 
Paris  oa  lon  navoit  pas  ose  prescher  ainsi  ouverte- 
ment  qnailleurs  a  cause  des  mutinations:  aussi  quon 
a  entendu  quil  y  avoit  entreprinse  de  enlever  le 
duc  dorleanB  pour  le  mener  en  Espaigne  et  que  le 
8r.  DennemvLir^i  Nemours)  en  est  charge  tellement  quil 


ne  sose  trouyer  en  France  et  dit  on  qne  les  Ouisarda 
en  estoient  consentans.  Susquoy  a  este  arreste 
quand  au  dit  de  Beze  quon  continue  a  bailler  les 
gages  ordinaires  a  la  femme  dudit  de  Beze  et 
quon  die  a  M.  Galvin  que  sil  a  faute  de  davan- 
tage  quon  ne  luy  espargnera  pas.  {Beg.  du  Conseil. 
fol.  260  t;.) 

—  Siance  eoctraordinaire  pour  continuer  la  lec- 
ture  des  edits  ecdesiastiques.  Arreste  que  de  trois 
ans  en  trois  ans  ilz  soient  lus  en  conseil  gencral  et 
que  chacun  iure  de  les  observer:  aussi  a  ce  quilz 
puissent  servir  a  linstruction  dautres  peuples  et 
pour  tesmoigner  de  nostre  reformation  quon  les 
doibge  imprimer  {ihid.  fol.  261). 

Mercredi  12. 

Les  deux  cens  sont  assembles  pour  ouyr  les 
editz  ecclesiastiques  et  les  approuvent  a  Funanimiti. 
{Beg.  du  ConseU.  fol.  261  v.) 

Jeudi  18. 

Assemblee  du  conseii  g&neral.  Ayans  invoque 
le  nom  de  Dieu  par  lorgane  de  M.  Galvin  ont 
este  faites  saintes  admonestations  et  remonstrances 
de  la  neccssite  de  derechefz  publier  les  editz  par 
cydevant  faitz  ct  passez  en  conseil  general  ct  autros 
en  conseil  des  200.  et  aussi  des  nouveaux  dresses 
tant  sus  lexcommunication  que  sus  les  mariages  non 
seulement  quentre  nous  ilz  soient  tant  mieux  ob- 
serves  mais  aussi  que  ce  soit  comme  ung  luminaire 
auquel  toutes  les  eglises  adressees  en  la  reformation 
crestienne  puissent  prendre  exemple  et  serve  aussi 
de  tesmoignage  aux  infideles  de  nostre  ordre  et  re- 
ligion  et  comme  bien  amplement  et  mieux  que  ie 
ne  Bcaurois  icy  reduire  par  escript  il  a  dit  de  quoy 
chacun  a  este  fort  ediffie  et  estant  aussi  declairee 
lintention  de  Messieurs  par  le  Sr  premier  sindique 
Botellier  et  comme  tous  dun  commun  accord  tant 
du  petit  et  conseil  des  200.  avoient  este  approuvez 
iay  fait  lecture  desdits  anciens  et  nouveaux  editz 
corrections  et  additions  et  aussi  de  celuy  de  lex- 
communication  et  sus  les  mariages.  Apres  quoy  le 
tout  a  ete  adoptS  a  Vunanimite.  (Beg.  du  ConseU. 
l.  c.) 

Vendredi  14. 

J.  Blancheron  deMontfrin  en  Languedoc  pres 
Nimes  va  a  Gencve  pour  demander  un  aide.  {Bibi. 
de  Geneve.    Portef.  197«".) 

Samedi  15. 

Farellus  Vapinci.    {Ep.  3627.) 

Mardi  18. 

Jaques  Berthet  ministre  a  Brinon  envoie  a  la 
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Campagnie  un    itUiressant  rapport    sur  son   Sglise. 
(Portef.  197".) 

Jendi  20. 

Consistoire.  Toussaint  Mesqain  habitant  remis 
ici  par  Messieurs  apres  avoir  obtenu  graoe  en  deux 
cens  de  revenir  en  ceste  cite  dou  il  avoit  este 
banny  pour  les  propos  maulvais  par  luy  tenus 
touchant  la  predestination  a  comparu  requerant 
pardon  de  sa  faulte.  Attendu  la  relation  du  S' 
Olaude  de  la  Maisonneufve  conseiller  de  nos 
Seigneurs  et  assistant  du  Gonsistoire  qui  a  rapporte 
que  Messieurs  luy  ont  faict  grace  et  lont  renyoye 
jcy  pour  faire  confession  de  sa  faulte:  attendu  aussi 
la  confession  dudit  Toussaint  qui  a  diot  que  ce 
fut  pour  ce  quii  dict  quil  ne  youlloyt  adherer  a 
lopinion  de  M.  Galvin  touchant  la  predestination 
et  que  Dieu  navoit  faict  ny  cree  personne  pour 
estre  dampne  et  dict  quil  fut  corrompu  par  M®  Pierre 
Mossard  magister  deschole  en  ceste  cite:  et  daul- 
tres  propos  esquelz  il  ne  veult  adherer  ains  detester 
entierement  comme  il  en  proteste  et  comme  il  en 
dedaire  son  opinion.  A  este  advise  de  ie  reprendre 
en  ceste  sorte.  Apres  il  a  este  interrogue  sil  a 
delibere  de  demourer  en  ceste  ville  ou  non.  Le* 
quel  a  respondu  quil  a  este  delibere  daller  demourer 
a  Morges.  Au  moyen  de  quoy  a  este  advise  de  luy 
enioindre  de  reparer  la  faulte  quil  a  faict  publique- 
ment  et  cest  daultant  que  le  scandale  quil  a  faict 
a  este  publicque  et  ce  dimanche  prochain  au  temple 
de  S.  Pierre  au  grand  presche  dovant  toute  leglise. 
Dit  quil  est  maistre  deschole  a  Morges.  iBeg.  du 
Consistoire.) 

Vendredi  21. 

Vermigli  est  de  retour  a  Zuric.  (Ep.  3602. 
3632.) 

Lnndi  24. 

Lettre  de  Liboume  par  M.  de  Vaubourdon  qui 
demande  un  pasteur  capable  de  combattre  le  nomme 
GiUes  Uailhaut  corddier  faux  prophete^  jadis  mi- 
nistre  de  la  feue  reine  de  Navarre.  iBibl.  de  Qeneve. 
Portef  197»«.) 

Mardi  26. 

Theohgi  Germani  Possiaeo  discedunt  infeeta  re. 
(Ep.  3624.) 

Dimanche  30. 

Angotdime  demande  un  pasteur.  {Bibl.  de  Geneve. 
Portef.  197»») 

Dl^CEMBRE. 
Jendi  4. 

Melun  demande  un  pasteur.  {BHA.  de  Geneve. 
Pwief  197««.) 


Vendredi  6. 

Calvin  propose  le  regent  J.  Perril  pour  mi' 
nistre  a  Neidens.  La  paroisse  de  Bussin  ne  peut  pas 
encore  etre  pourvue.  La  place  de  Daignon  a  la 
vHle  est  Umjours  vacante:  d'^ Anduse  abseni.  {Beg. 
du  Conseil.  fol.  273.)    Perril  est  assermente  U  8. 

Lnndi  8. 

Lettres  de  France  repetant  M.  Ant.  Ghevalier 
professeur  en  hebrieu  ....  Soit  oommunique  a 
M.  Galvin  pour  y  adviser.  (Beg.  du  Conseil.  fd. 
274.)  Un  rapport  est  fait  le  11,  Chevalier  de- 
mande  a  rester. 

Mardi  9. 

Mirebel  demande  un  paskur.  {BHH.  de  Geneve. 
PortefeuiUe  197««.) 

Mercredi  10. 

Durfort  demande  un  pasteur  {ibid.). 

—  Hubert  Artus,  ministre  Scrit  qu'il  a  otm- 
mencS  a  dresser  une  eglise  au  val  de  Sezanne  en 
Dauphine  {ibid.). 

Samedi  13. 

Synodus  Craeoviensis  vindicat  se  a  crimine  he- 
terodoxiae.    {Epp.  3647  seq.) 

Dimanche  14. 

Jean  Thelusson  au  nom  de  VSglise  de  Lytm 
remerde  la  Compagnie  de  lui  avoir  pritS  d*  Anduse 
qui  retoume  a  Geneve,  et  espere  qu^eUe  robtiendra  de 
nouveau.  Langlois  s'y  trouve  en  ce  momenJt.  {Porte- 
feuiOe  197«».) 

Vendredi  19. 

Leglise  de  Lion  remeroie  la  Seigneurie  de  qae 
on  leur  a  outrove  M.  Danduse,  le  demandant  en* 
core  pour  cet  hiver.  Befus.  {Beg.  du  ConseU.  foL 
280.) 

Lnndi  22. 

Lecture  des  missives  envoyees  a  Messienrs  pftr 
le  prince  de  Gonde  du  24.  noyembre,  de  la  reine 
du  25  de  ladmiral  du  23.  de  Beze  le  28.  esoriteB 
a  8.  Germain  en  Laye  aux  fins  quil  plaise  a  Mes- 
sieurs  leur  accorder  enoores  ledit  de  Beze  poor 
trois  ou  quatre  moys  pour  ladvancement  de  la  reli- 
gion:  soffrana  le  recongnoistre  envers  ceste  repa- 
blique:  remercians  de  ce  que  iusques  a  present  oa 
le  leur  a  laisse.  Et  celles  de  M.  de  Beze  conte- 
nant  le  grand  desir  quil  a  de  reyenir  et  quil  es- 
time  quil  ny  aye  ohose  au  monde  qui  lattouohe  de 
plus  proB  que  oeste  ville  et  que  iamais  ioor  de  sa 
vie  ne  sera  las  de  faire  a  MeBsiears  tout  aervice. 
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Sns  lesqnelles  a  este  arreete  quattendu  leurs  instan- 
tes  requestes  et  affin  de  ne  retarder  la  gloire  de  Dieu 
et  le  salut  du  peuple  et  pour  tant  mieux  induire 
lesdits  princes  a  estre  bien  affectionnes  enyers  Mes- 
sieQrs  quon  le  leur  accorde  encores  pour  trois  ou 
quatre  moys  et  toutesfois  quon  leur  escripve  re- 
Bpectivoment  par  ladvis  de  M.  Oalvin.  (Beg,  du 
Qmsea.  fci.  281  v.) 

Mardi83. 

A  este  baillo  charge  au  8'  Ghasteauneufz 
de  parler  a  M.  Gal  vin  si  on  pourroit  avoir  M.  Dan* 
duse  (en  marge:  Pierre  Darebaudose)  a  8.  Pierre 
laultre  sepmaine  que  M.  Galvin  ne  presche  pas. 
{Reg.  du  ConseU.  fol.  282.) 

—  Sammieres  demande  un  second  ministre.  (BiM, 
de  Geneve  Portef.  197««.) 

Jendi  26. 

Calvin  propose  que  Ribit  est  demande  pour 
Orleans  que  rien  nest  resolu  mais  quil  pourroit  y 
servir  mieux  quicy  au  college  a  cause  de  sa  mala- 
die  qui  lempesche  de  vaquer  a  sa  charge  tellement 
qne  les  escoliers  se  desbauchent.  Arreste  de  luy 
dire  quon  ne  doubte  aucunement  quilz  ne  facent 
tont  par  bon  ordre  et  a  la  gloire  de  Dieu  et  pour- 
tant  quon  en  laisse  faire  a  leur  discretion. 

Bt  6U8  ce  quil  a  declaire  qua  cause  de  la  con- 
fasion  et  bruit  qui  est  en  sortant  du  catechisme  pour 
se  trouver  au  grand  sermon  quest  au  grand  scan- 
dale  des  estrangiers  aussi  qua  cause  du  chant  nou- 
veau  des  pseaumes  nouveliement  composes  pourroit 
advenir  que  plusieurs  singereront  a  les  chanter  com- 
bien  quilz  ne  les  sachent  quil  seroit  bon  de  per- 
mettre  quapres  le  catechisme  en  attendant  le  grand 
sermon  le  chantre  et  les  enfans  les  chanteront.  (^Beg. 
du  QmseU.  fci.  282  v.) 

—  Jeanne  d^Albret  abjure  a  Pau  le  caiholi- 
cisme.    (JEp.  3376.) 

Samedi  27. 

ViUefranche  en  Bouergue  demande  un  minis- 
tre  pour  remplacer  de  la  Bive  qui  demande  un 
eonge.    (Bibl.  de  Geneve.    PortefeuiUe  197  ««.) 

—  J^chau/fouree  au  faubowg  St  Marcd.  (Ep. 
3677.) 

Lnndi  29. 

Macon  demande  un  second  pasteur^  le  nUnistre 
Pasquier    itant    malade    de    faiigue.     (PortefeuUle 

1 97  aa) 

Calvini  opera.    Vol.  XXI. 


Mardi  80. 

M.  Galvin  propose  que  deux  hommes  sont  ar- 
rives  en  ceste  vilie  de  la  part  de  leglise  de  Lion  (?) 
pour  demander  M.  Pierre  Viret  pour  servir  audit 
lieu  de  Paris  comme  estant  une  ville  capitale  de 
France  mesmes  affin  de  pouvoir  gagner  le  parlement 
sil  est  possible  a  la  religion:  et  quilz  les  ont  requis 
luy  escrire  et  induire  a  y  aller  ce  quilz  nont  ose 
faire:  et  aussi  quequand  a  luy  il  estcomme  charge 
sil  tenoit  a  luy  que  ledit  Sp.  Yiret  ny  allat:  et 
mesmes  a  entendu  quavant  que  partir  il  promit  non 
seulement  daller  a  Nismes  mais  aussi  en  Norman- 
die  et  visiter  presque  toutes  les  eglises  de  France: 
et  se  cachat  tollement  de  ses  aultres  compagnons 
quilz  nen  ont  este  advertis  iusques  ces  iours  passes 
en  quoy  il  a  monstre  sa  par  trop  grande  facilit^:  a 
cause  de  quoy  il  prie  estre  excuse  sil  se  deporte  den 
bailler  advis  attendu  mesmes  que  sil  y  consentoit  il 
sembleroit  quil  desirat  leslongncr  dicy  et  le  faire 
allor  la  ou  il  peut  estre  plus  charge  quailleurs  que 
pourroit  estre  cause  dabrevier  ses  iours:  ainsi  que 
Messieura  en  ordonnent  comme  par  leur  prudence 
ilz  verront  estre  expedient.  Susquoy  a  este  arreste 
de  faire  responce  tant  a  M.  Galvin  quaux  com- 
mis  envoyes  de  Paris  quon  consent  que  ledit  8p« 
Yiret  alle  servir  en  ladite  eglise  de  Paris  iusques 
au  mois  de  May  quil  debvra  revenir  icy  suivant  son 
debvoir  et  promesse.    (Beg,  du  (Jonseil.  fol.  285.) 

Nous  enregistrons  ici,  comme  a  la  pHace  la  plus 
convenable,  une  sSrie  de  demandes  de  pasteurs,  non 
datSes. 

Bibl.  de  Geneve  Vol.  121. 

fcil.  2 1 .    MarseiUe  1 8.  Fevrier  au  nom  d*une  assem- 

bUe  tenue  d  Merindd. 
fci.   4t3.  IssoudunW.Juin.  Ze^red^Lenquesteur 

aHenoc  Poterat  a  este desoouvert  en  nos- 

tre  assemblee  tellement  quil   nest  encoures 

delivre. 
fol.  44.    2.  Juin.    Aurelie  de  la  Plante  demande 

du  renfort  saiis  indication  de  lieu.    La  lettre 

contient  des  detaUs  sur  la    famiUe  de  Mad' 

CoUadon. 
fol.  66.     1.  Aout.    de  la  Vigne  de  St.  Ld  ScrU  a 

CdUadon  demandant  un  pasteur  pour  ceuz  de 

Laigle, 
fd.  67.     1.  Aout.    Dalmeres    avocat    a  Gien    au 

mSme,  demande  un  pasteur.  11  en  a  de^a  ecrit 

d  Calvin  qui  a  rSpondu. 
fd.  1\.    8  AovJt.    Veglise    de   Lunel  prie   M.    La 

Chasse  ministre  d  MontpeUier  cTScrire  d  Ge- 

neve  pour  le  meme  cbjet. 

Vol.  197«. 

fd.    2.    Mon6)run  demande  un  ministre. 
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fd.  11.    Bijon  de  meme. 

fol.  17.    De  la  Fontaine  Scrii  de  Marmande  pour 

dSnoncer  un  nommi  du  Pont  qui  s^est  fourrS 

en  la  moisson  d^atUruL 
fci.  29.    Demande  pour  Angers.    Jean  de  la  Place 

et  Gilbert  de  la  VallSe  didarent  accepttr 

la  vocation  si  Geneve  le  permei. 
fd.  30.     1.  Dec.    Beaune.    Jean  Milot  (JlfiZe^?)  de 

Nuits  demande  un  pasteur. 
fci.  32.     Uees  demande  un  pastewr. 

Portefeuille  197««  N.  1. 

Pieces  ditachees : 

—  Nimes  demande  un  second  pasteur. 

—  St.  Antoine  en  DauphinS  demande  a  garder. 
M.  Andre  qui  est  redamS  par  AlenQon,  ou 
il  a  des  obligations.  II  a  remis  une  confession 
au  synode  de  Lyon.    (18.  Dec.)  (1567.^) 

—  Grace  ( Grasse)  demande  un  ministre. 

—  Foix  de  meme, 

—  Amhert  et  autres  eglises  d^Auvergne. 

Hoc  anno  prodierunt: 

Institutionis  ed.  IX.  lArg."]  1561  fol.  et  ed. 

X.  Gen.  Beboul.  8. 
Eiusdem  ed.  gaUica  VIII.  Gen.  Badius  fci. 

et  ed.  IX.  Geti.  Bourgeois.  8. 
Commentaire  sur  les  Psaumes.  Gen.  Badius 

fol 
Comm.  in  Danielem.  Gen.  fdl. 
Commentaire  sur  les  ^vangUes.  Gen.  Badius.  8. 
Comm.  in  Epistolas.  Gen.  Badius.  4. 
Commentaire  sur  les  £pUres.  Gen.  Badius.  8. 
Sermons  sur  AbraJiam.  Gen.  Girard.  8. 
Sermons    sur    les  Epp.    a    TimothSe    et   a 

Tite.  4. 
Besponsio  ad  versipellem.  8. 
De  vera  participatione  adv.  Heshusium.  8. 
Impietas  Gentilis.  8. 
Gratulatio  ad  G.  de  Saconay.  8. 

1562. 

JANVIER. 
Samedi  3. 

Lyon  demande  Viret  pour  ministre.  iArchives  de 
Geneve.     Pilces  hist.  Liasse  1733.) 

—  Colloque  de  Paris.    {Ep.  8688.) 

Tendredi  9. 

Calvin  fait  regler  le  traitement  de  Francesco 
Porto  lecteur  en  grec,  et  rapporte  que  la  Duchesse 
de  Ferrare  demande  que  pour  le  cas  que  les  choses 
de  la  religion  avancent  en  France,  on  le  lui  reserve. 
{Beg.  du  Conseil   Vol  56  fol.  291  v.) 


Samedi  10. 

Ptivas  demande  un  pasteur.    {Btbl.  de  Oenhe 
Portef.  197««.) 

LnndilS. 

M.  Galvin  propose  que  les  commissaires  sar 
les  imprimeurs  ne  peuvent  reprimer  le  deeordre  qui 
y  est  parce  que  les  imprimeurs  obtiennent  trop  fa- 
cilement  licence  dexercer  de  Messieurs.  Les  livres 
sont  gSnSralement  incorrects  et  pleins  d^erreurSy  a  quoy 
il  fauldra  obvier  si  on  veult  maintenir  Ihonneur  de 
Dieu  et  de  la  ville:  ezhorte  quon  tienne  la  main  a 
ce  que  ceux  qui  ne  Bont  propres  Boient  deboutes  de 
la  maistrise.  Enioint  aux  commis  de  faire  visite. 
{Beg.  du  Conseil.  fol.  292.)  Aussitct  apres,  refus  fait 
a  quatre  pitUionnaires  de  s*itablir  comme  maUres  im- 
primeurs  et  licence  retiree  a  J.  AnastaisCj  a  cause  de 
Bibles  fautives  sorties  de  ses  presses. 

Mardi  13. 

Berneecrit  a  Geneve  qu^Anne  Liffert  (sic)  di- 
vorc6e  d^Ani.  Calvin  a  convole  en  secondes  noees 
avec  J.  L.  Bamel  demeurant  a  Lausanne  et  qu'eUe 
a  eu  un  proces  avec  ce  dernier  au  sujet  des  promes- 
ses  a  lui  faites  relativement  aux  hiens  quelle  a  appot' 
tSs  en  mariage.  Elle  a  perdu  ce  proces  et  en  intente 
un  atUre  a  son  premier  mari  pour  obtenir  la  deli- 
vrance  desdits  biens.  BameJ  Stant  dUe  a  Genhe 
pour  suivre  Taffaire  y  a  etS  incarcere  pendant  29 
jours  parce  qu*on  vouiait  le  forcer  de  se  dSsister.  la 
dessus  redamcUion.  (Archives  de  Geneve.  Pikes 
hist.  N.  1716.) 

Jendi  15. 

Montpdlier  demande  un  ministre.  Galvin  con- 
suUi  dSclare  que  d^ici  a  Pdques  c'est  impossiHe.  Apres 
ou  leur  prestera  pour  quelque  temps  M.  Danduse. 

Issoire  demande  AndrS  le  Court,  ministre  de 
Chancy.  Bepondu:  quilz  sadreseent  aux  ministres 
auxquels  on  laisse  toute  charge  dy  adviser.  (Beg. 
du  Conseil.  fd.  294  v.) 

Samedi  17. 

VEdit  de  Janvier.    {Ep.  3709.) 

Dimanche  18. 

Concilium  Tridentinum  denuo  congregatur.  Ses- 
sio  XVIL 

Lnndi  19. 

Veglise  de  Ntmes  Scrit  que  Viret  s*y  est  promp- 
tement  rStabli,  et  le  demande  pour  toujours,  en  mm- 
tionnant  les  grands  succes  obtenus  en  Provence.  Bi' 
ponse:  on  Va  accordS  a  Paris  et  fon  ne  peut  se  re- 
tracter:  neantmoins,  sipour  sasante  ilprSfere  yrester 
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m  Vaccordera  pour  gudque  temps  encare.    (lUg.  du 
Consea.  fol.  295  t^.) 

—  jRibittus  prend  congS  et  va  a  OrUans  (ibid,). 

—  Oalvin  rapporte  quil  a  reoeu Samedi  nou- 
yellee  de  France.  Od  ee  donbte  du  roy  Obarles 
qnoiquil  ait  promis  amitie  tellement  quon  doibt  faire 
des  preparations  pour  preserver  le  royaume  des  ad- 
yerdaires:  mesmes  quon  doibt  estre  requis  de  leur 
lais^er  de  Beze  pour  quelque  temps  lequel  va  en 
poste  en  Ouieuno  avec  le  prince  de  Oonde  pour 
reprimer  les  seditions  (ibid.  fol.  296). 

Hardi  20. 

Calvin  commence  ses  legons  sur  EsSchiel.  (Cbl- 
ladon.  —  Ep.  3930.) 

Jeadi  22. 

QuereUe  des  imprimeurs  au  sujet  de  Vimpression 
des  Psaumes.  —  Roset  et  De  V Arche  commis. 
(Beg.  du  Conseil  fd.  297  t;.) 

Vendredi  23. 

Bourges  demande  un  pasteur.  (Bibl.  de  Geneve. 
Portef.  197««.) 

Samedi  24. 

Les  conseillers  et  echevins  de  Lyon  demandent 
Viret.  (Archives  de  G.  Pieces  hist.  Liasse  1719.) 
Cette  meme  liasse  contient  une  sSrie  d^autres  lettres 
rdaiives  au  ministere  de  Viret  a  Lyon  enire  autres 
celles  auxqueUes  Geneve  rSpondit  26  29.  Juin. 


Londl  26. 

Leonor  d^OrUans  prete   serment 
auz  franchises  du  pays. 


a 


Neuchdtd 


Mardi  27. 

Jtapport  de  JRoset  sur  Vaffaire  des  Psaumes. 
Vedition  de  Frangois  Jaquy  defendue  a  cause  de  la 
mauvaise  impressuM  de  la  musique.  Amende.  —  le- 
han  Durandy  meme  jugemerd,  pour  les  Psaumes.  — 
lehan  Bivery,  item  pour  mauvais  papier  etc. 

—  lehan  Anastaise  a  imprimo  cy  devant  des 
commentaires  do  M.  Oalvin  sus  les  Epistres  qui 
ont  este  defendus  parce  que  nestoit  Ihonneur  de  la 
ville  ne  le  profit  des  lecteurs  quil  fust  vendu  pour  ses 
faultes  lourdes  et  enormes  en  toutes  sortes,  et  que 
non  obstant  il  a  ente  chairement  et  avec  gain  ex- 
cessifz.  A  eete  arreste  quil  en  doibge  respondre  en 
prison.    (Beg.  fol.  300.) 

Mercredi  28. 

CoUoquium  doctorum  protestantium  eum  Sorbonis- 
iis.    (,Ep.  3709.) 


PfiVRIER. 
Limdi  2. 

L*Sglise  de  Orenoble  demande  un  ministre.  Sur 
Tavis  de  Calvin  il  sera  rSpondu  que  pour  le  mo- 
ment  on  ne  peut  eti  cSder  aucun,  mais  qu'on  avisera 
apres  Pdques.    (Beg.  du  ConseU.  fol.  302  v.) 

—  Calvin  bSnit  un  mariage  a  St.  Pierre. 

Mardi  3. 

Election  des  Syndics.  Icy  on  a  appelle  M.  Oal- 
vin  lequel  a  fait  grandes  remonstrances  et  exhor- 
tations  de  choisir  gens  vigilans  craignans  Dieu  et 
capables  pour  gouvorner  notamment  en  ces  temps 
quil  semble  que  les  ennemis  saugmentent  et  que 
leurs  machinations  sont  grandes  et  quil  est  bien 
requis  que  principalement  ilz  soient  au  dedans  de 
bonne  vie  et  quilz  ayent  aussi  authorite  pour  re- 
primer  les  scandales  et  mesmes  a  tenir  main  que 
les  seditieux  et  aultres  qui  nattendent  que  davoir 
le  moion  pour  seslever  soient  tenus  en  bride  courte. 
Apres  quoy  etc.     (Beg.  du  ConseU.  fol.  303  v.) 

—  Aubenas  demande  un  pasteur.  (BiU.  de  Ge- 
neve.     Portefeuille  197".) 

Dimanche  8. 

(Jonseil  gSnSrat  Calvin  fait  les  exhortations, 
(Beg,  du  ConseU.   Vol.  57  fd.  1.) 

—  Syndics  elus:  Amblard  Oornaz,  Michel  de 
1'Arche,  Frangois  Ohevalier,  Ami  de  Obateauneuf. 
De  VArche  Stant  mort  en  fonctions  on  lui  substUue 
Pr.  Bernard.  —  Secretaires:  Pierre  Ohenalat,  Olande 
Gallatin. 

Mercredi  11. 

Sisteron  demande  un  pasteur.  (Bibl.  de  Genhve. 
Prof  197".) 

—  Toutmse  id.  ibid. 

Dimanche  15. 

Entrevue  a  Saveme  des  Guise  avec  le  duc  de 
Wurtemberg.    (Ep.  3733.) 

Lundi  16. 

Calvin  propose  Pierre  Duc  rSgent  pour  la 
place  de  Vandoeuvre,  dont  le  ministre  va  en  France, 
et  Cordier  pour  la  place  de  rSgent.  (Beg.  du  Con" 
seil.  fol.  7  V.) 


Mardi  24. 

Buxy  demande  un  pasteur. 
Portef.  197".) 


(BM.  de  Genhve. 
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Jeudi  26. 

NouveUe  reclamation  de  Beme  dans  Taffaire 
Bamel-Liffert  (i3.  Janvier)  en  reponse  a  une  let- 
tre  aBsez  aspre  de  Geneve.    (Pieces  hist.  1716.) 

—  Sessio  XVIIL  conciiii  Tridentini. 

Yendredi  27. 

Dijon  demande  un  ministre.  Communicatiofi  en 
ayant  estS  faite  a  Calvin  son  avis  e&t  quon  die 
aux  supplians  que  MeBsieurs  commettront  gens  de 
lcfCir  part  pour  en  communiquer  avec  les  sp.  minis- 
tres,  affin  que  Buivant  ce  qui  sera  arreste  entre  eux 
leur  en  soit  fait  la  resolution.  Arreste  quon  sen 
tienne  a  cest  avis.    (Beg,  du  Conseil.  fol.  17.) 

Samedi  28. 

Orleans  demande  un  pasteur.  (^Bibl.  de  Geneve. 
Portef.  197"«.) 

MAR8. 
Dimanche  1. 

Massacre  de  Vassy,     {Ep,  3754.  3757.) 

Lnndi  2. 

Goi.  Caracciolo  informe  le  Conseil  qu'un  certain 
gentilhomme  italien  desire  se  retirer  a  Geneve.  Ar- 
reste  quon  dcmande  ladyis  de  M.  Calvin.  {Beg. 
du  ConseU.  fol.  \1  v.)  .  ...  Caivin  n'y  voit  pas 
d^inconvenient,  pourvu  qu*on  veiUe  dUigemment  sur 
lui.    {Seance  du  3.  ibid.  fol.  19.) 

Lnndi  9. 

Calvin  annonce  l^  quHl  a  eti  fait  choix  de 
ministres  pour  les  villages  et  demande  la  rSunion  de 
la  commission  d^examen.  2®.  quHl  a  des  lettres  de 
Th.  de  Beee  qui  den^ande  un  nouveau  conge;  U  est 
d'avis  qu'on  lui  ecrive  que  Messieurs  se  ressentent 
grandcment  de  son  absence.  3^  que  Viret  icrit  qu*il 
est  demande  a  Toulouse;  il  conseilie  de  luiecrire  quHl 
y  aiUe  faire  un  voyage.    {Beg.  du  Conseil.  fol.  20  v,) 

Jendi  12. 

Consistoire.  Messieurs  sont  priez  de  comman- 
der  aux  assistans  de  M.  le  lieutenant  de  faire  la 
yisite  pendant  le  prescho  aussi  bien  le  mercredy 
que  les  dimanches  suyyaut  leurs  editz.  Car  aul- 
cungs  commencent  a  yilipender  les  predications. 
Item  quon  a  apcrceu  qne  lcs  banquetz  qui  aultre- 
foys  ayoient  est€  defienduz  de  nentrer  en  leyesche 
ont  la  vogue  plus  que  devant  et  y  sont  receuz  et 
mesmes  dernierement  ont  este  portez  aux  ioueurs 
de  cartes.  Messieurs  sont  priez  de  faire  observer 
leur  edict  concernent  ce  poinct  qui  est  de  ny  por- 
ter  point  do  vivrcs  et  nen  recepvoir  point  ceans  si- 
non  ainsi  quilz  seront  traittez  par  le  souldan.   Item 


pour  ce  que  lon  a  entendu  que  de  tonB  ceulz  qui 
ont  ioue  aux  cartes  nul  de  ceulx  qui  nont  ioue  a 
largent  ne  sont  punis  par  M.  le  lieutenant  si  non 
ceulx  qui  ont  ioue  a  largent.  Messieurs  sont  pries 
de  commander  quils  soient  punis  aussi  bien  que 
les  aultres  suyvant  leurs  edictz.  {Beg.  du  Consis- 
taire.) 

—  Privas  demande  un  poksteur.  {Biil.  de  Gen, 
Portef,  197««.) 

Lnndi  16. 

Guise  et  Montmorency  entrent  dans  Paris, 

Mardi  17. 

Bedafnation  d^Et,  Anastaise  qui  demande  k 
permission  de  continuer  ses  impressions.  Accorde  a 
condition  de  soumettre  tout  aux  Commis.  II  a  enco- 
res  environ  25  Commentaires  sus  les  Epistres  les- 
quelz  sont  fort  vicieux.  Arreste  que  les  Commis  86 
saisissent  desdits  livres.    (Beg.  du  Conseil.  fol.  25  t;.) 

Jendi  19. 

Vingt-neuf  personnes  comparaissent  devant  le  Con- 
sistoire  pour  avoir  joue  aux  cartes,  Attendu  quil& 
ont  este  punis  par  M.  le  lieutenant  a  este  advise 
de  les  renvoyer  avec  admonitions.  {Beg.  du  Con- 
sistoire.) 

Dimanche  22. 

Conde  quitte  Paris  avec  son  armee;  commence" 
ment  de  la  guerre  civHe.    {,Ep.  3755.) 

—  Angers  demande  un  pasteur.  (B.  de  Ge- 
neve.    Portef.  197««.) 

Lnndi  23. 

Amyed  de  Chateauneuf  et  lehan  Budee 
commis  au  college  out  servi  deux  ans  sans  salaire  et 
demandent  une  indemnite.  Accordo  a  Budee  un 
a  compte  et  pour  plus  advis  a  prendre  de  M.  Cal- 
vin.    {Beg.  du  Conseil.  fol.  28  v.) 

—  G.  Badius  demande  a  aUer  a  OrUans  pour 
servir  comme  ministre.  Aocorde.  (Beg.  du  ConsdL 
fol.  28  V.) 

—  Conde  et  les  Huguenots  quittent  Paris. 


Vendredi  27. 

Camaret  dans  le  comtat  Venaissin  demandt 
pasteur.    {Portef.  197««.) 

Dimanche  29. 

Pdques. 
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—  J.  Mor&y  puhlie  son  Traite  de  la  discifiine. 

{Ep.  3908.) 

—  Eomaraniin  demande   un  pastewr.     {Portef. 
197-.) 


Lnndi  30. 

CondS  se  rapproche  de  Paris. 
h  vtOe.     {Ep.  3769.  3772.) 


Panique  dans 


AVRIL. 
Jeudi  2. 

Conde  entre  dans  Orleans.    (Ep.  3769.) 

Vendredi  3. 

Viglise  de  GrenMe  renouveUe  sa  demande.  Ar- 
resto  qu'on  prenne  ladvis  de  M.  Calvin.  (Re^f. 
du  (JonseU.  fol.  33.)  Oui  tavis  des  minisires  on  re- 
fuse  pour  le  moment,  avec  promesse  de  prendre  une 
determination  favordtie  le  plus  iot  possible.  (Seance  du 
6.  fol.  33  V.) 

—  La  populace  de  Paris  hrule  les  lieux  de 
cuUe  des  protestants.    (Ep.  3772.) 

Lnndi  6. 

Calvin  binit  un  mariage  a  S.  Pierre. 

Mardi  7. 

NouveUe  lettre  de  Grenoble  qui  demande  M. 
Tremblet  jusgu'a  la  Pentecote.  Benvoyi  a  Calvin 
qui  conseilU  de  s'en  tenir  a  la  prefniere  riponse. 
(Beg.  du  ConseU.  fdl.  34  v.) 

Mereredi  8. 

Manifeste  du  Prince  de  Condi.    (Ep.  ZllZ.) 

Samedi  U. 

Lettres  patentes  confirmant  Vidit  de  Janvier. 


Dimanehe  12. 

Orange  demande  un  pasteur. 
Portef,   197««.) 


(Bibt.  de  Geneve. 


—  Massacre  des  protestants  a  Sens. 

Mercredi  15. 

Bouen  se  dedare  pour  Condi. 

Jendi  16. 

Consistoire.  Buyvant  le  rapport  £Biict  par  le  8' 
lehan  Aubert  aesietant  du  GonsiBtoire  que  tous 
lee  chevaucheurs  qui  alloient  le  iour  de  la  foyre 
par  la  ville  et  dehors  sont  voullontiers  ensemble, 
beuvantB  chez  les  ungs  et  chez  les  aultres  des* 
pendants  grand  argent  et  mesme  menants  vie 
disBoIue  tellement  que  qnatorze  qnils  eatoient  sonp-  I 


pantz  chez  Amied  Monathon  lung  dicenlx  beu- 
rent  deux  septiers  de  vin  comme  ion  a  entendu. 
A  este  advise  den  avertir  MesBieurs  pour  j  pour- 
voir  car  il  y  a  dangier  que  pire  nadvienne.  (Beg. 
du  Consistoire.) 

Lundi  20. 

Beme  refuse  des  secours  au  Prinee  de  Condi. 
(Ep.  ^lli.) 

Mardi  21. 

Destruction  des  images  a  OrUans. 

Mercredi  22. 

Befense  aux  FranQais  de  precher  d  Francfort. 
(Ep.  3852.) 

—  Mort  du  Ca/rdinal  de  Towmon,  archeveque  de 
Lyon. 

Jeudi  23. 

Bouen  demande  le professeur  Chevallier.  (Beg. 
du  Conseil.  fol.  44  v.) 

—  Augmentation  du  traitement  des  ministres  et 
professeurs.  En  ville  400  fl.  aux  vUlages  300,  280, 
240  fl.  aux  rigens  300  fl  (ibid.  fol.  45). 

Yendredi  24. 

Noyers  (Normandie)  demande  un  pasteur.  (BiU. 
de  G.  Portef.  197«») 

Dimanche  26. 

Annonay  demande  un  pasteur  (ibid.). 

—  Assemblie  de  Soleure.  Les  cantons  caiholi- 
ques  diliberent  sur  les  secours  a  envoyer  au  parti  des 
Guise.    (Ep.  3774.) 

Lundi  27. 

Synode  protestant  a  Orlians. 

Jeudi  30. 

Les  protestants  s^emparent  de  Lyon.  (Ep.  376^sq.) 

MAI. 
Dimanche  3. 

Les  protestants  ^emparent  de  Mdcon. 

Mercredi  6. 

Messacre  des  protestants  a  Angers. 

Jeudi  7. 

Fontenay-le-Comie  demande  un  pasteur  (Bibl.  de 
Geneve.    Portef.  197««). 

Lnndi  11  et  joors  snivants. 

iJchauffourie  a  Touiouse.  Massacre  des  protestants. 
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Mardil2. 

Consistaire.  Michel  Blanchier  imprimeur  et 
quelgues  autres  scnt  dtis  pour  repondre  des  bruits 
qui  courent  sur  leur  compte  comme  faisant  de  foUes 
depenses  en  boisson,  Blanchier  ne  tient  niil  or- 
dinaire  en  sa  mayson  aupres  de  sa  famille  et  ne  se 
soucie  de  travailler  et  mettre  en  besogne  trois  ou 

quatre  prenes  sinon  deux  iours  de  la  sepmaine 

On  Vinterroge  sur  la  qualite  de  vin  qu^il  boity  sur 
ses  dettes  etc.  L^advis  est  de  le  renvoyer  a  Mes- 
sieurs  des  demain  et  de  les  prier  que  puisquil  leur 
plaist  de  refformer  les  imprimeurs  de  Geneve  de 
commencer  par  cestuj  la  car  cest  un  gourmand  et 
pour  ce  la  cene  luy  soit  deffendue.  (Beg.  duConsistoire,) 

Jeudi  14. 

Sessio  XIX.  ConcUii. 

—  A  este  propose  que  suyvant  ce  qui  fut  dit 
que  ceux  qui  avoyent  receuz  de  commentaires  de 
Estienne  Anastaize  les  rendissent  ou  payassent 
selon  quilz  seroyent  moderes:  parquoy  ont  esles 
moderes  a  2  fl.  aplicables  a  Ihospital.  (^Beg.  du 
ConseU.  fol.  55.) 

—  Consistoire.  Le  secretayre  Magnevin  a 
amene  avecq  luy  Ayme  fils  de  Claude  Levrat 
duquel  il  est  tuteur  paroe  quil  a  dict  quil  ne  voUoyt 
aller  a  lescbole  et  quil  se  iecterait  plustost  dans  le 
Rosne  et  des  fenestres  en  bas  que  daller  a  lescholle. 
Ledit  Ayme  la  confesse  et  dict  quil  est  prest  daller 
aleschole.  Ladvis  est  de  luy  dire  quil  y  aille  donc: 
puis  que  M*^  Enoc  le  recteur  aye  charge  de  le  faire 
fesser  exemplairement  en  adictant  la  cause  pour- 
qnoy  il  est  fesse  a  scavoir  les  haults  propos  cide- 
vant  touches  et  au  reste  quil  demande  pardon  au 
dict  tuteur  et  a  sa  mere  ce  quil  a  faict  a  genoux. 
(Beg.  du  Consistoire.) 

—  Laelius  Socinus  moritur  Turici  (Ep.  3791). 

Dimanche  17. 

Massacre  des  Protestants  dans  differentes  viUes  du 
midi  (Ep.  3802). 

Lnndi  18. 

NouveUe  assemblee  de  Sdteure.  Les  cantons 
catholiques  envoient  des  secours  aux  Guise.  (Ep.  3793). 

—  Mariage  du  professeur  Henri  Scrimger  et 
de  Frangoise  de  Saussure,  bini  par  Calvin  a 
8.  Pierre. 

—  Uambassadeur  Lansac  arrive  au  concile. 

Hercredi  20. 

Blauzac  (Gard)  demande  un  pasteur.  (BM.  de 
Geneve.    Portef.  197»«.) 


Jeudi  2L 

A  este  arreste  quon  augmenteroit  a  Bp.  lehan 
Oalyin  ses  gages  de  oent  florins  par  an  qui  seront 
150  fl.  par  quart  temps  et  600  fl.  par  an.  (Beg. 
du  Conseil.  fol.  59  v.) 

—  Consistoire.  La  fiile  Berthod  de  Satigny 
prStend  que  lehan  de  la  Forest  lui  a  promis  mor 
riage.  Lui  le  nie  et  pritend  qu^en  buvant  ensenMe 
c'est  eUe  qui  aurait  &uaIuyennomde  mariage 
sans  quHl  ait  repondu.  BenvoySs  a  Messieurs  pour 
lour  iaire  boire  ung  peu  d'eau,  en  didarant 
toutefois  la  pritendue  promesse  mUle.  (Beg.  du  Con- 
sistoire.) 

—  Pource  quon  a  entendu  que  dans  Lyon 
sont  plusieurs  gens  de  Oeneve  qui  sont  les  plus 
desbausches  qui  soient  la,  contre  lesperance  de 
ceulx  qui  les  y  ont  faict  venir  pour  tenir  garnison 
et  ce  qui  apporte  grand  scandale  daultant  quils 
iurent  maugreent  et  blasphement:  A  este  advise  de 
bailler  charge  a  M^  dAnduze  ministre  den  re- 
scripre  par  dela  ....  Suivent  les  noms  dune  douzaine 
d^individus  a  signaler  tellement  quils  soient  cassez 
de  lieu  ou  ils  sont  (ibid.). 

Lnndi  25. 

Viret  va  s^itablir  a  Lyon  (Ep.  3809). 

Mercredi  27. 

Les  protestants  s^emparent  de  Bourges. 

Dimanche  31. 

Chdlons  sur  Saone  se  rend  aux  caiholigues  {E^. 
3836). 


JUIN. 

Lnndi  1. 

Issoire  remerde  le  (JonseU  de  ce  qu^^on  leur  a  eth 
voyi  Le  Court.    (Beg.  du  ConseU.  fd.  63  t;.) 

—  Le  roi  de  Navarre  prend  le  commandemeid 
de  VarmSe  cathdiqtte. 

Mardi  2. 

Nigrepelisse  demande  un  pasteur  (BiU.  du  Ge^ 
neve.    Portef  197»«). 

Landi  4. 

Le  Court  demande  la  permission  de  pariir  eih 
core  une  fois  pour  servir  aux  iglises  oit  U  est  appeU. 
AccordS.    {Beg.  du  Conseil  fd.  66.) 

—  Consistoire.  Pource  que  Beniamin  im- 
primeur  de  Baale  demourant  en  ceste  oite  a  profeeae 
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eertains  propos  tendant  a  la  lonaiige  de  Servet 
execQte,  et  mesme  a  dit  que  iceluy  Servet  estoit 
homme  de  bien  et  que  Meseieurs  lavoicnt  fait  mourir 
a  lappetit  dung  homme  comme  ainsi  il  a  este  rap- 
porte  et  quil  se  verifBera  bien  a  este  advise  de 
bailler  commiBsion  a  M*  Remond  ministre  et  a 
celuy  qui  luy  Bemblera  bon  prendre  pour  Binformer 
do  faict  et  eelon  quilz  en  trouveront  le  doivent 
rapporter  a  Mesaieurs.    {Beg.  du  Consistaire.) 

—  Sessio  XX  CancUii. 

Vendredi  5. 

Massacre  des  protestants  a  Orange. 

Londi  8. 

Valence  demande  un  pasteur.   iBibl.  de  Geneve. 
Portef.  197««.) 

Samedi  13. 

Grrenoble  tombe  entre  les  mains  des  catholiques. 
(Ep.  3816). 

Dimanche  14. 

Alais  demande  un  pasteur  iPortef.  197«*). 

Jendi  18. 

M®  Yiret  escrit  quil  a  fait  un  voyage  enLan- 
guedoc  et  Danphine  et  qnil  eat  venu  a  Lyon  ou  il 
est  prie  de  demenrer  quelque  temps:  prie  Messieura 
de  le  permettre  iusqua  ce  que  Ics  chemins  aoyent 
plua  asseurea  lesquelz  il  a  entendu  estre  fort  dan- 
gerenx.     (Beg.  du  ConseU.  fci.  73.) 

—  Consistoire.  Pource  quil  a  este  aperceu 
que  les  enterreurs  ont  accouatume  quand  ils  portent 
enterrer  qnelcung  de  boyre  et  manger  aux  despens 
de  qui  que  ce  soit  en  la  mayaon  ou  ils  prcnnent 
le  mort  et  que  mesme  ils  ont  fait  cela  chez  ung 
paovre  homme  luy  mangeant  et  beuvant  aon  eupper: 
a  este  adviae  den  advertir  Messieura  et  lea  prier 
de  les  en  punir  et  si  on  a  faulte  de  tesmoings 
M<^  Colladon  les  fournira.    (Beg.  du  Consistoire.) 

Mercredi  84. 

Lettres  de  V£glise  de  Lyon  et  de  Mr  deBlacon 
au  Senat  de  Geneve  au  sujet  deViret.  (Archives.  Pieces 
kistor.  N.   1719.) 

—  Les  protestants  soni  chassSs  d*Autun. 

Jeadi  25. 

Des  Adrets  reprend  Grenoble  et  y  sevit  contre 
ks  cathoUgues  {Ep.  3816). 


Samedi  27. 

Lyon  demande  Viret.  Communiqui  a  Calvin 
et  Buivant  ladvis  diceluy  ilz  facent  responce  aux 
envoyes  de  Lyon  et  lour  facent  compagnie  au  dianer. 
(Beg.  du  Conseil.  fd.  77.)  Sur  Vavis  de  Calvin  un 
conge  de  deux  mois  est  accordS  a  Viret  (ibid.  fd. 
77.  V.  Seance  du  29.). 

—  /S^  Hippotyte  demande  un  pasteur.  (^Bibl.  de 
Geneve.     Portef  197««.) 

—  JExpedition  de  Blaise  de  Monluc  cowtre 
N6rac. 

Mardi  80. 

Entrevue  de  Catherine  de  Midicis  d  des  chefs 
protestants  a  Beaugency. 


JUILLET. 

Samedi  4. 

Prise  de  Blois  par  les  ccUholigues. 

Dimanche  6. 

On  apprend  que  les  Bemois  veulent  Hre  a  Gendve 
le  12.  avec  neuf  enseignes,  pour  le  secours  de  Lyon; 
iiem  deuz  enseignes  de  Valaisans  et  trois  de  Neuf- 
chastdois.  On  decide  qu'on  les  laissera  passer  mais 
quUs  aient  a  apporter  leurs  vivres. 

—  Aueai  a  este  propose  de  regarder  a  nons 
employer  de  nostre  part  au  Bccours  de  legliae  de 
France  afGn  qua  ladvenir  nous  ne  soyons  taxes  de 
couhardise  et  negligence:  et  que  pour  ce  faire  on 
&st  eslite  au  raoings  dnne  enseigne  soubz  laquelle 
se  pourroyent  enroller  ceuz  qui  dallieurs  eeront 
difficilos  a  retenir  en  la  ville  et  en  ce  faisant  on 
acquerroyt  graud  honneur  pour  la  Sgrie.  Arreste 
quon  en  auroit  advis  de  M.  Galvin  lequel  eatant 
icy  appelle  et  ayant  entendu  ce  qua  eate  propoee 
a  remonstre  que  desia  on  estoit  contraint  de  prendre 
des  Bernois  deux  eudeignes  plus  quon  nen  vouloit 
et  quil  en  faudroyt  premierement  escrire  a  Lyon 
et  quant  a  luy  ii  nen  veut  point  donner  dadvis  ny 
decorager  Messienrs  de  ce  &ire:  toutesfois  quant 
a  luy  quil  a  heu  grand  peine  a  retenir  ceux  de  la 
ville  a  ce  quilz  ne  fussent  receuz  a  Lyon  et  sil 
eust  voulu  il  y  en  auroit  500  hommes  dehors:  quoy 
entendu  arresto  quon  demenre  comme  par  cydevant. 
{Beg.  du  Conseil.  fd.  80.) 

Lnndi  6. 

Le  Syndic  deArca  etant  mortCalvin  faU  lea 
exhortations  et  remonstrances  pour  Velection  de  son 

successeur Et  au  reste  euyvant  ce 

qui  luy  fat  hier  dit  que  MesBieurs  estoient  en  bonne 


788 


ANNALEB  1562. 


784 


Yolunte  dassiBter  a  leglise  de  Lyon  dune  enseigne: 
dit  y  ayoir  pense  et  a  eon  advis  ne  seroit  pas  bon 
de  degarnir  ainsi  la  ville  de  gens,  ioint  que  ceux 
de  Lyon  ne  lont  pas  requis:  mais  luy  sombleroit 
beauGOup  mellieur  sil  plaisoit  a  Messieurs  quon  es- 
leve  «50  hommea  a  cheval  pour  faire  escorte  aux 
Suisses  qui  doy  vent  passer  iusques  a  moitie  chemin 
de  Lyon  ce  qui  sera  beaucoup  plus  prise  par  ceux 
de  Lyon  qui  desirent  quescorte  soyt  faite  auxdits 
Suisses  passans  et  dont  on  pourroit  sentir  double 
proffit,  tant  envers  ceux  de  Lyon  qui  en  scauroyent 
grez  que  aussi  pour  aduyre  aux  armes  ceux  qui  y 
yront  lesquelz  au  reste  seroyent  bien  nouveaux. 
Mais  quant  aux  despens  il  ne  seroit  pas  bon  de  les 
compter  a  ceux  de  Lyon  mais  que  ceux  qui  y  yroient 
fourDissent  en  partie  et  que  du  reste  le  peuple  re- 
gardast  de  le  fournir  qui  ne  seroyt  de  grand  valeur. 
Sus  quoy  estant  opine  quant  a  la  chevalerie  quon 
tienne  son  avis  fort  bon  et  en  a  on  este  grandement 
resiouy.  Mesures  prises  en  consequence,  iReg.  du 
ConseU.  fol.  80  v.) 

M ardi  7. 

CanseU  des  Beux-^ents  pour  Velection  dHun  Syndic. 
Calvin  fait  Texhortation^  ainsi  que  le  lendemain  au 
conseil  gSniral.    (Reg.  du  Conseil  fol.  81.  82.) 

Jendi  9. 

Sp.  Galvin  raporte  piteuses  nouvelles  de 
France.  Conde  ayant  voulu  coucher  les  articles 
de  la  paix  manqua  destre  arreste  par  trahison,  mais 
Coligny  le  degagea  par  ses  troupes.  (Reg.  du  Con- 
seU.  foi.  92  t;.) 

—  On  apprend  que  ceux  qui  sont  esleus  pour 
aocompagner  les  Bemois  veulent  aller  iusqua  Lyon. 
On  leur  demande  le  serment  dobeir  au  capitaine 
(ibid.). 

Samedi  IL 

Prise  de  Tours.    Massacre  des  protestants. 

Dimanche  18. 

Les  protestants  ivacuent  U  Mans. 

Lnndi  13. 

Les  Bernois  ecrivent  pour  se  plaindre  gu'on  re- 
fuse  les  vivres.    (Reg.  du  ConseU  fol.  85.) 

—  Les  fuyards  protesfants  de  VAnjou  et  dela 
Touraine  emmenis  par  Jean  de  Tournay  sont  sur- 
pris  a  Vandoeuvre  par  Laroche-Posay  et  pSrissent pour 
la  ptupart.     (Ep.  3858). 

Meroredi  15« 

Le  ccionel  Bemois  veut  qu*on  aiUe  jusqufa  Lyon^ 


On  dcmande  Vavis  de  Cdlvin.  Cdui-^  dit  an  Sr.  Sia- 
dique  quil  est  oertain  quilz  viendroient  au  devant 
des  Lionnois  et  quil  ne  seroit  pas  besoing  daller 
iusque  la  mais  seulement  iusquau  lieu  quon  les 
rencontrera  et  quon  luy  a  escript  de  Lyon  que  pour 
certain  ilz  viendront  au  devant  des  Suisses  et  par 
tant  que  le  Sr.  Loys  Franc  face  escorte  iusques 
au  lieu  seulement  ou  ceux  de  Lyon  viendront  au 
devant     Adopte  (Reg.  du  Conseil.  fol.  86  v.) 

Jendi  16. 

Consistoire.  A  este  advise  de  bailler  memoire 
a  M.  le  lieutenant  de  faire  faire  un  extraict  des  in- 
formations  prinses  oontre  ung  nomme  Guillaume 
Gueroult  etcontre  ung  allemand  doBasle  nomme 
Beniamin  qui  de  ceste  cite  se  sont  retirez  a  Lyon 
pour  havoir  tenu  de  meschants  propos  de  M.  Calvin 
et  tel  extraict  envoye  a  Lyon  affin  de  les  faire  punir 
la,  puis  quilz  y  peulvent  estre  apprehendez.  (Reg. 
du  Consistoire)  voyee  au  4  juin. 

—  Sessio  XXL  ConcUii. 

Vendredi  17. 

Arret  du  Parlemeni  contre  les  ministres  prate- 
stants. 

Dimanche  19. 

Une  dispute  itant  survenue  sur  qudque  Slection 
de  pasteur  dans  la  Compagnie  on  lea  laissa  dire 
pource  que  M.  Calvin  mesme  tont  estonne  se  tai- 
soit.  Seulement  eetant  en  sa  chambre  apres  le  de- 
part  de  lassemblee  il  dit  a  quelquun  en  se  com- 
plaignant  et  tendant  les  mains  iointes  en  haut: 
Quest  ce  que  ie  voys  avant  que  mourir.  (Reg.  B. 
de  la  Vin.  Comp.) 

—  Soubise  remplace  des  Adrets  a  Lyon. 
(Ep.  3864). 

Mercredi  22. 

Lettres  patentes  dSdarant  rebdles  tous  les  prote- 
stants  en  armes. 

Jendi  23. 

Les  Lyonnais  Scrivent  qu*on  leur  doit  Jaisser 
Vescorte  a  leurs  frais.  On  envoie  a  la  haste  vers  M. 
Calvin  pour  faire  responce  a  ceux  de  Lion  et  re- 
charger  le  S'  L.  Frano.  Leqnel  fit  reeponce  a 
ceux  do  Lyon  que  Messieurs  les  avoient  desia  pre- 
venus  et  quederechefz  ilzescriront  auS''  L.  Frano 
de  conduyre  ceux  qui  seroiont  voluntaires  ponr  lenr 
faire  service  aux  despens  dicy  affin  de  lea  aolager. 
Aussi  escrivit  au  S'  L.  Frano  que  suirant  les  der- 
nieres  lettres  si  sa  oompagnie  eatoit  volnntaire  de 
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semployer  pour  le  secours  de  legliBe  de  Lyon  quil 
86  deu8t  loindre  aveo  leure  forces  sans  seslongner 
de  ceste  ville  entendant  soubz  oe  mot  quilz  puis- 
seot  aller  a  M acon  ou  a  Chaloos.  Dcsquelles  lettres 
a  eete  faite  iecture  et  ont  este  aprouveee  du  con- 
gentement  de  toue.     {Beg.  du  Conseil.  foh  89.) 

—  Une  lioisse  de  Lettres  et  de  rapparts  sur  cette 
expidiiion,  du  19.  JuiUet  au  25  Aoutj  aux  Archives 
ie  Geneve.     Fieces  hist.    {N.  1727.) 

Samedi  26. 

Victaire  du  Baron  des  Adrets  a  Vaurias. 

AOUT. 
Stmedi  L 

Prise  de  PoUiers  par  le  marechal  de  8.  Andri. 

lCardi4. 

Lcttre  de  Conde  du  23.  juillet  dOrleana.  II 
prie  Meesieura  dadiouster  foy  a  ce  qui  de  sa  part 
loor  sera  propose  par  M.  Calvin.  Susquoy  MM. 
les  Sindiques  ont  rapporte  en  avoir  parle  a  M. 
Calvin  qui  leur  a  remonstre  que  la  volonte  du 
prince  est  quon  reRponde  pour  eux  la  paye  de  deux 
mille  pistoliers  pour  troys  moys  ou  quon  preste 
lar|2^ent.  Auasi  a  cx)mmunique  les  lettres  que  luy  a 
escriptea  ledit  S'  prince  par  lesquelles  il  le  prie  de 
requerir  Messieurs  de  fournir  a  la  levee  de  gens 
quil  fait  en  Allemagne  ou  a  tout  le  moings  respon- 
dre  la  somme  qui  sera  requise.  Aussi  a  monstre 
aatres  lettres  que  luy  en  a  escriptes  M.  ladmiral 
tendant  a  mesmo  lin  et  leur  declara  que  la  somme 
de  ce  ponrroit  estre  de  plus  de  60000  escuz.  Et 
Iny  en  e^tant  par  eux  demande  son  advis  il  ae 
tronva  fort  perplexe  parce  quil  ne  voudroyt  pas  quon 
le  fist  pour  la  grandeur  de  la  somme  et  aussi  ne 
scait  que  on  le  pourroyt  refuser.  Toutesfois  quil 
eeroyt  dadvis  quon  face  responce  quo  si  ceux  de 
Basle  Youlent  fiancer  Mossieurs  se  constitueront 
riere  fiances  sasseurant  que  ceux  de  Basle  ne  le 
voudront  pas  faire  et  quo  par  ce  moycn  on  les 
pourra  renvoyer  honestement.  Ce  questant  en- 
teudu  de  tous  a  cause  grande  facherie  tant  pource 
quil  est  impossible  do  fournir  a  telle  sommo  en  cas 
quil  la  fallust  ameuder  et  que  ce  seroyt  cause  de 
la  ruine  de  la  ville,  que  aussi  pour  ce  que  on  desire 
de  leur  pouvoir  assister  en  tout  et  par  tout:  par 
quoy  a  est^  resolu  quon  ne  se  mettra  point  en  telle 
peine  et  quon  nexposera  pas  la  ville  en  dangier 
outre  noz  facultez  et  par  tant  quon  aye  bon  advis 
pour  leur  faire  quelque  honeste  responce.  {^Reg. 
dtt  Conseil.  fci.  94  v.) 

MercreditL 

M.  le    Sindique   Cheyalier    rapporte   avoir 
Calvim  opera.    Voh  XXI. 


heu  advis  de  M.  Calvin  touchant  oe  qui  fut  hier 
arreste  deserire  a  S'  L.  Frano  lequel  porte  quoa 
leur  escrive  quilz  ont  mal  entendu  les  lettres  [de 
rappd]  qui  leur  ont  este  envoyees:  eil  estoit  requis 
quilz  fussent  encores  la  quinze  ioura  ou  trois  se- 
maines  quilz  y  domeurent  aux  gages  de  la  Sgrie, 
sans  toutesfois  les  y  contraindre.  Lequel  advis  a 
este  trouve  bon.    (iZ^.  du  Conseil.  fol.  99  t;.) 

Jeadi  13. 

Gap  demande  Jean  Blanchard  pour  miniS" 
tre.    iArchives  de  Geneve.  Pieces  hist.  1717.) 

Mardi  18. 

Synodus  Pincsoviae  congregata  eonfessionem  edU 
orthodoxis  suspedam.    (Ep.  3866.) 

Mercredi  19. 

Tavannes  reprend  Mdcon. 

Vendredi  21.  (?) 

Prise  de  Maconpar  les  Catholiques.  {Ep.  3845.) 

Jendi  27. 

Consistoire.  Francois  de  Bonnivard  S**  de 
Sainct  Yicteur  appelle  pour  scavoir  quel  mariage 
ou  soit  promesse  diceluy  11  y  a  entre  luy  et  une 
nonnain  nommee  Catherine  de  Courtavonne?  A 
respondu  que  lung  de  ces  iours  passez  ladicte  Ca- 
therine  se  vint  pourmener  en  son  iardin  et  apres 
elle  le  vint  trouver  en  sa  mayson  ou  soit  cabinet 
regardant  comme  il  escripvoit  et  composoit  ses  vers. 
Sur  quoy  elle  commenca  de  luy   parler  et  luy  de 

luy  respbndre tellement  que  parolles  furent 

donnees  entre  eulx  de  se  prendre  a  mariage  .... 
Ladicte  Catherine  respond  quelle  ne  lest  point 
alle  cercher  mais  luy  la  cercha  et  luy  a  rescript  et 
a  este  offert  ung  huictain  ou  soyt  neufvain  escript 
de  sa  main:  lequol  estant  leu  au  S^  deS.  Yicteur 
la  avoue  cn  quoy  il  a  este  redargne  do  mensonge 
.  .  .  .  Le  tout  entendu  daultant  que  par*  le  dixain 
soit  neufvain  escript  par  ledict  S^de  S.  Victeur 
sappert  assez  clairoment  quil  luy  a  proinis  mariage, 
toutesfois  daultant  quil  a  alleguo  duvoir  fait  res- 
ponse  de  se  conseiller  a  ses  parents,  a  esto  advise 
de  renvoyer  les  parties  a  Messieurs  pour  la  se  deb- 
voir  ledit  de  S.  Yicteur  se  purger  par  serment 
comment  sa  promesse  a  este  faite  sous  telles  con- 
ditions  et  reserves  ....  toutesfois  daultant  quil  les 
avoit  faites  a  la  vollee  il  est  punissabie  et  pour  ce 
il  meriteroyt  destre  mis  en  prison  en  pain  et  eau 
et  que  cela  ne  luy  est  applicable  pour  son  vieil  aage 
pour  punition  il  luy  soit  enioinct  de  se  fairo  porter 
tous  les  dimanches  et  les  mercredis  au  presche  car 
il  ny  a  pas  grand  ohomin  de  son  temple  iusqua  la 
magdeleine  et  eil  se  veult  quelquefois    escoser  de 
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maladie  qiiil  moDstre  attestation  de  medeoin  .... 
Et  la  on  il  ne  vonldra  inrer  ains  confesse  qnil  Iny 
a  promis  mariage  absolnment  ii  debvra  estre  pnni 
tant  plos  estroitement  daultant  quil  nest  pas  capable 
de  contracter  mariage  car  meeme  il  la  confesse  di- 
sant  que  sa  cbair  eet  morte  en  luy  et  ne  desiroit 
la  preudre  einon  comme  soenr  attendu  son  esprit. 
{Reg.  du  Consistoire.)  Le  ma/riage  eut  lieu  le  21. 
Sept, 

—  Oaspard  de  Ferlani  itallien  avait  demandS 
au  ConseU  d^etre  regu  habUant.  Benvoye  devant  le 
cansistoire  pource  quil  est  a  craindre  quil  ne  ee 
eerve  du  poison  quil  pourroit  avoir  apporte  du  pays 
de  Moravia  ou  ii  a  este  avec  les  Anabaptistes.  A 
este  advise  de  le  renvoyer  a  Messieurs  pour  Iny 
estre  donne  terme  de  quinze  iours  pour  ecavoir 
comment  il  se  portera  car  on  aura  loeil  sur  luy  et 
pour  ce  bailler  par  escript  comment  il  deteste  la 
eecte  des  Anabaptistes  affin  quil  soit  par  ci  apres 
forclos  de  sy  pouvoir  ayder  et  de  semer  aulcun 
poyson  a  ladvenir  (ibid.), 

—  Gap  demande  pour  ministre  J.  Blanchard 
ministre  de  Vhqpital.  Accordi.  (Reg.  du  Conseil.  fci. 
107  V.) 

—  Rambouillet  envoyS  en  AHemagne  pour 
dissuader  les  princes  de  prendre  part  a  la  guerre. 

Vendredi  28. 

Viglise  de  Lyon  demande  un  prit  de  18000  li- 
vres  pour  payer  les  soldcUs  de  Beme.  Befus  et  qnon 
prie  M.  Oalvin  dadviser  comme  il  se  ponrra  faire. 
{Beg.  du  Conseil  fci,  108.) 

—  Vemotix  demande  un  pasteur.  (Bibl.  de  Qe- 
neve  Portef  197««.) 

Lnndi  31. 

Prise  de  Bourges  par  les  Caihdiques.  (Ep.  3837.) 


SEPTEMBRE. 
Jendi  3. 

Consistoire.  leban  Baptiste  Instiniano  ital- 
lien  appelle  pour  entendre  de  Iny  sil  na  pas  adhere 
a  la  doctrine  de  Yalentin  (GentUi)  laqnelle  ost 
repuguante  a  la  nostre,  la  confesse  mais  quil  sest 
repenti.  Interroge  sil  na  pas  entendu  que  ledit 
Yalentin  ayt  este  fugitif  de  ceste  ville  et  se  soyt 
rotracte  de  ses  erreurs  a  respondu  que  ouy  despuis. 
Interroge  sil  na  pas  dict  que  le  dieu  auquel  il  croyoit 
et  auquel  il  sadressoit  pour  faire  sa  priere  nestoit 
pas  le  grand  dieu  qui  estoit  adore  en  Israel?  A 
respondu  que  ouy  mais  que  si  cela  est  mal  faict  et 


mal  dict  il  est  prest  a  sen  repentir.  Interroge  ail 
ne  scayt  pas  bien  que  lediot  Yalentin  ayt  faict 
imprimer  a  Lyon  nng  livre  par  leqnel  il  dict  que 
le  dien  que  nous  adorons  est  nng  dieu  deifie  qni 
vault  aultant  a  dire  que  ung  dieu  cree :  a  responda 
quil  sen  rapporte  a  la  simplicite  de  lescripture. 
Dont  luy  a  este  remonstre  quil  lise  sainct  lehan 
en  sa  canonique  et  la  il  trouvera  que  nostre  seig- 
neur  lesuscrist  est  le  vray  dieu  eternel  et  auquel 
gist  nostre  salut.  Puis  interroge  sil  ne  veuit  pas 
le  croire  ainsi  a  respondu  quil  croit  a  ce  que  le- 
glise  croit  car  il  nest  pas  verse  aultrement  en  les- 
cripture.  Ladvis  est  puis  quil  ne  venlt  absolument 
confesser  que  nostre  seigneur  soit  le  mesme  dieu 
qui  a  este  adore  par  les  Israelites  de  luy  deffendre 
le  cene  et  le  renvoyer  au  ministre  itallien  ponr 
rendre  rayson  de  sa  foy  et  la  ou  il  ne  le  tronvera 
instruict  et  prest  a  se  dedire  il  en  advertisse  Mes- 
sieurs  lesquels  sont  pries  de  le  deschasser  a  Lyon 
dou  il  est  venu.    (Beg.  du  Consistoire.) 

—  Franc  revient  avec  sa  compagniey  fort  me- 
content  de  VaccueU  qu^U  a  rcQU  a  Lyon.  Calvin 
requiert  qu^on  s^adresse  de  nouveau  a  Bdle  pour  le 
prH  a  faire  a  figlise  de  Lyon.  On  faU  appeler  (M' 
vin  pour  lui  exposer  la  perplexUe  dans  laquelle  la 
Seigneurie  se  trouve,  tiraUlee  qtiCelle  est  par  des  nuh 
tifs  de  finance  qui  la  retiennent  et  des  motifs  de  synh 
pathie  qui  Vengagent  a  agir:  lequel  estant  ouy  sor 
ce  a  remonstre  quon  ne  se  pourroyt  honestement 
destonrner  de  loffre  quon  a  fait  et  quil  ne  trouve 
pas  ordre  pour  demander  gages  mais  affin  quon  soyt 
bien  asseure  il  escrira  une  lettre  au  nom  de  ceox 
de  Lyon  par  laquelle  Messieurs  seront  pries  de  leur 
faire  prester  telle  somme  a  condition  quilz  sobligent 
comme  ilz  voudront.  Et  au  reste  luy  en  particn- 
lier  leur  a  conseille  de  leur  escrire  encores  en  par- 
ticulier  qnilz  feront  bien  denvoyer  icy  de  marchan- 

dise et  quand  oela  ne  suffira  il   lenr  en 

escrira  a  bon  escient  et  au  demenrant  les  choses 
ne  sont  pae  si  desesperees  comme  on  donne  a  en- 
tendre.  Attendu  quoy  a  este  arreete  quon  eecrive 
la  dite  lettre  a  Basle  suyvant  ladvis  diceluy  et  qae 
le  S' Louis  Franc  alle  trouver  M.  Galvin  pour 
escrire  soubz  luy  une  lettre  missive  de  (?)  G^eorge 
Aubrecht  affin  que  sil  est  possible  ilz  envoyent 
marchandises  en  ceste  ville  pour  asseurance  da 
debte  avant  quil  soit  delivre  et  que  le  S''  Claode 
Maistre  face  le  semblable,  et  aussi  quil  adver- 
tisse  M.  Calvin  de  tout  ce  quil  a  entendn  de  loy 
a  Lyon.    (Beg.  du  ConseU.  fd.  113.) 

Vendredi  4. 

On  6crU  a  Viret  pour  lui  dire  gt/Con  approuve 
sa  resolution  de  rester  encore  a  Lyon.  (Beg.  du  Covh 
seU.  fd.  114.) 
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Jendi  10. 

lAfon  demande    Viret  pour 
(Beg.  du  OanseU.  fd.  116  v.) 


hrois  mois  encore. 


—  Prise  de  Qien  par  les  catholigues.   {Ep.  3843.) 

Vendredi  U. 

Bejge  revient.    (Beg,  du  Consistoire.) 

Samedi  12. 

BaJe  ^offre  a  faire  le  prH  pour  un  an,  sans 
inlerets,  sur  depot  de  marchandises  et  sur  la  promesse 
gue  Geneve  payera  si  la  marchandise  ne  suffit  pas. 
Aecorde  en  Deux-Cents.   (Beg.  duConseU.  fol.  118  v.) 

Jendi  17. 

Exsequiae  Bonari  et  synodus  Cracoviensis  or- 
{hodoxorum.    (Ep,  3866.) 

—  Sessio  XXII.  ConcUii. 

Dimanche  20. 

Traite  d^ AUiance  enire  la  reine  d^Angleterre  et  le 
parti  protestani  de  France.    {Ep.  3836.  3844.) 

—  MaximUianus  rex  Bohemiae  coronatur. 

Lnndi  21. 

Beea  denuo  in  GaUiam  proficiscitur.  (Ep. 
3858.) 

—  Calvin  vient  avec  les  autres  ministres  informer 
U  Conse^  qucM.  d'Andelot  a  icrit  a  M.  de  Beee 
pour  U  prier  de  retoumer  en  France.  Mad'  de  Bieux 
(sic)  hdte-mere  deM.  de  Conde  a  fait  la  meme  de- 
marche.  EDquoy  apres  avoir  conaulte  ensemble  ilz 
ee  Bont  trouvez  tellement  perplezes  quilz  nont  rien 
8ceu  respondre  considerans  dun  coste  les  grands 
dangiers  el  hazardz  ou  ilz  mettront  sa  yie  en  oes 
temps  quo  les  cliemins  sont  si  desoles  et  aussi 
la  grand  charge  et  furdeau  quil  luy  faudra  porter: 
car  non  seulement  il  y  est  pour  servir  de  ministre 
mais  aussi  on  le  veut  faire  comme  tresorior  et  luy 
imposer  tout  le  fardeau.  Dautrepart  ilz  ont  regarde 
a  la  grande  desolation  qui  est  en  ieglise  et  le  fruit 
quil  pourroyt  aporter  par  sa  presence  aussi  les  re- 
prochea  qui  se  pourrojent  faire  de  les  avoir  aban- 
donnes  en  la  necessite:  requerans  la  dessus  leur 
donner  adviB  et  declarer  la  bonne  volonte  de  la 
Seigneurie  affin  que  selon  la  resolution  qui  en  sera 
faite  ccans  ilz  se  puissent  guider.  Ce  questant 
bien  entendu  a  trouble  le  Gonseil  tant  parce  quon 
craint  de  exposer  en  dangier  un  si  grand  person- 
nage  duquel  la  perte  nous  aporteroit  a  ladvenir 
grande  playe,  que  aussi  pour  autant  quen  le  rete- 
nant  icy  on  pourroit  dautant  amoindrir  les  corages 


de  ceux  qni  tiennent  le  party  de  levangile  et  en 
avoir  de  grandz  reproches.  Toutesfois  apres  plus 
longs  propoB  on  a  finalement  resolu  quil  ne  faut 
pas  tant  avoir  desgard  a  nostre  profSt  particulier 
qua  ladvancement  de  la  gloire  de  Dieu  et  partant 
quon  le  laisse  en  sa  liberte  daller  ou  de  demeurer 
et  a  la  discretion  des  autres  miniatres.  (Beg-  du 
Consea.  fd.  123  t;.) 

—  Celebration  du  mariage  de  Bonivard  avec 
la  d-devant  rdigieuse  Catherme  de  Courtavonne 
(voir  au  27  Aout).  Trois  ans  plus  tard  celle-ci  con- 
vaincue  d^adtdtere  ful  condamnee  a  mort  et  noyie  et 
son  complice  dScapUe.    (Note  de  M.  Gramer  p.  119.) 

Jeadi  24. 

Consistoire.  Fausto  Zucchi  itallien  charge 
davoir  tenu  propos  au  pays  des  Orisons  contre  Dieu 
disant  que  ce  nest  pas  le  Dieu  qui  aultrefois  a  este 

adore  par  les  Israelites mais  que  cost  ung 

dieu  sorti  de  luy :  a  confesse  lavoir  dit  a  quelques  Ital- 
liens  de  Padoue  et  de  Yicence:  toutesfois  il  ne 
le  veult  maintenir  mais  detester  car  quant  a  luy  il 
croit  que  Dieu  soit  celuy  du  temps  du  peuple  dls- 
rael  et  que  le  pere  le  fils  et  le  s.  esprit  sont  ung 
mesme  aieu  combien  que  le  filz  ne  soit  pas  le  pere 
ni  le  pere  le  fils  et  le  s.  esprit  ne  soit  le  pere  ny 
le  filfl  ....  Advis  de  le  ronvoyer  avec  admonition 
et  luy  dire  que  sa  confeBsion  eat  bonne  et  recevable. 
(Beg.  du  Consistoire.) 

Dimanche  27. 

Defaite  des  cathdliques  a  S.  GiUes  (Gard). 

Lnndi  28. 

Visite  des  Syndics  au  cdUege  avec  M  Calvin 
pour  le  logis  des  professeurs.  (Beg.  du  (Jonseil.  fd. 
128.) 

Mardi  29. 

Siege  de  Bouen. 


OOTOBRE. 
Vendredi  2. 

Bourgoing  cihassS  de France presente  le  second 
vciume  de  VHistoire  ecdSsiastique  d  regoit  dix  esouB 
pistoletz. 

—  Les  diacres  bo  plaig^ent  des  libraires  a  cause 
du  decompte  des  psaumeSy  parce  que  ceux-ci  n'ont 
plus  vogue  en  France.  Arreste  qu*on  demandera 
Vavis  de  Calvin.    (Beg.  du  Canseil.  fci.  129  c;.) 

Samedi  8. 

Angli  Di^pae  appeUunt.    (Ep.  3872.) 
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Lvndi  5. 

Le$  Anglais  dibarquent  au  Bdvre. 

Yendredi  0. 

Calvin  remercie  la  Sgrie  de  la  part  de  M. 
d*Andelot  et  de  M'  de  Rieuz  {Raye)  au  sujet  de 
M.  de  Bhee.    {Beg.  du  ConseU.  fd.  1^3.) 

—  Victoire  de  Monluc  a  Ver  (Pirigord). 

Samedi  10. 

Andelot  a  Baccarat;  grande  revue  des  mer^ 
cenaires  amenSs  d^AlJemagne.    {Ep.  3837.) 

Mercredi  14. 

Le  roi  de  Navarre  est  blessS  a  mort. 

Vendredi  16. 

Consensus   calholicus  Cracoviensis.    {Ep.  3876.) 

Mardi  20. 

Spifame  ala  diete  de  FrancforL    (Ep.  3864.) 

Lnndi  26. 

Botomagus  a  Ouisianis  capitur.    (Ep.  3872.) 

Mercredi  28. 

Instructions  donnies  a  M  Boset  envoyi  a  Beme 
pour  traiter  d*un  mode  de  vivre  avant  de  cotidure 
avec  la  Savoie.  (Archives  de  Geneve.  Bikces  hist. 
N.  1731.) 


i  3. 


NOVEMBRE. 


lonvillier  demande  la  permisBion  dimprimer 
les  lecoDS  sur  leremie  de  M.  Calvin  par  luj  re- 
cueillies  et  reveuea  par  lautheur.  Item  aussi  la 
Iraduction  francoise.  Arreete  quon  ottroye  sa  re- 
queste  moiennant  le  consentement  de  M.  Calvin. 
(Beg.  du  (Jonseil.  fol.  145  v.) 

Jendi  5. 

Boset  n^obtient  pasde  rSponse  a  Beme,  USinat 
n^itant  pas  en  nombre.  (Voyee  au  28  Od.  Pieces 
1731.) 

Vendredi  6. 

d'Andelot  entre  a  Orlians. 

Londi  9. 

Beaune  demande  un  pasteur.  (Bibl.  de  Geneve. 
Portef.  197««.) 

MardilO. 

Calvin  propose  au  ConseQ  de  rappekr  Viret 
dont  le  congi  est  expiri. 


—  Aussi  a  propose  que  hier  deux  Savoisiens 
loges  a  la  grue  dor  tindrent  beaucoup  de  propos 
touchant  les  guerres  de  France  et  mesmes  impro- 
peroyent  a  ceux  qui  tiennent  nostre  party  quilz 
appelloyent  huguenodz  quilz  estoieDt  rebelles  envere 
le  Roy  et  usoyent  de  pluaieurs  autres  propos  outra- 
geux  qui  redondent  au  grand  deshonneur  de  la 
ville  sil  ny  est  pourveu.  Parquoy  arreste  quon 
en  preune  information  et  quon  les  mette  en  prison. 

Apres  Calvin  exhorte  la  Scigneurie  au  nom 
de  Dieu  auyvant  lordre  eatably  de  proceder  a  le- 
lection  des  officiera  de  iustice.  (Beg.  du  ConsiSi. 
fd.  148.) 

Mercredi  li. 

Cond6  prend  PUhiviers.    (Ep.  3884.) 

Jendi  12. 

Vermilius  moritur.    (Ep.  3879.) 

Vendredi  18. 

Dccumbit  Calvinus  qui  ex  lecto  ad  me  literaa 
dedit.  {Bullingerus  ad  Fabritium  Curiensem  ep. 
MS.  in  Archivis  Turic.  Plut.  VI.  Cod.  131  dimB. 
10.  fol.  315.) 

—  Cardinalis  Lotharingus  Tridentum  ap- 
peUit.    KEp.  3879.) 

Dhnanche  15. 

Calvin  prfyshe  en  Conseil  giniral  pour  Tilectum 
des  officiers  de  justice.    (Beg.  du  Conseil.  fol.   1 52.) 

Lnndi  16. 

Coligny  condamni   a  mort  par  le  parUmeHt. 

Mardi  17. 

Antoine  roi  de  Navarre  meurt  aux  Anddys. 
(Ep.  3884.  3904.) 

Mercredi  18. 

NouveHes  demandes  des  Lyonnais  pour  cbtemr 
une  proUmgaJtion  du  congS  de  Viret.  (Archives  de 
Geneve.    Pieces  hist.  liasse  1719.) 

Jendi  19. 

Jean  Bivery  demande  la  permission  d^imprimer 
une  concordance  ou  harmonie  des  trois  ivangdistes. 
Benvoyi  aux  ministres.    (Beg.  du  ConseU.  fol.  154.) 

—  Calvin  rapporte  qu*U  a  regu  des  leUres  de 
Lyon  ou  ton  demande  a  garder  Vird.  Cdm-d 
n'ayant  pas  icrit  lui-mime  on  Buperoede  suwani  son 
avis  (ibtd.  foi.  155.) 
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—  Qmsistaire.  Pour  oe  quil  y  a  beaucoup 
dallemaDS  qui  Bont  yenus  tant  de  Lyon  que  daultre 
pgrt  qui  ne  Bemblent  estre  de  nostre  relligion  et 
est  a  craindre  quiU  ne  soyent  ny  papistes  ny  evan- 

gelistes  mais  plustost  athalteteB notamment 

Clebergue  et  ung  sien  parent  qui  ne  Bemblent 
avoir  ny  foy  ny  loy  et  nulle  relligion  et  que  nouB 
BommeB  si  voisioB  de  la  cene  a  laquolle  ilB  se  pre- 
senteront  sil  ny  est  obvie  ainsi  qua  cBte  propose 
par  M.  Calyin.  A  CBte  advise  den  faire  ung  rolle 
pour  estre  remiB  tous  a  ieudi  pour  e»tre  interroges 
de  leur  foy  et  oependaut  baillor  memoire  a  Mob- 
siearB  de  commander  a  leurs  dizeniers  d^aUer  de 
maison  en  maison  jpour  en  faire  le  rdeve  etc, 

—  Un  Allemandf  Ambroisius,  a  oBte  envoye 
ici  pour  bavoir  este  trouve  BaiBi  dun  simulacre  a 
Bcavoir  dun  crusifix  estant  cacbe  Boubz  sa  robe.  A 
dict  que  cestoient  bcb  livrea:  confcBse  avoir  faict 
profession  de  levangillo  en  iRquelle  il  a  este  instruict 
a  Yittenbcrg  et  cBt  de  Yienne  en  Autriche  et  ses 
parentB  layant  envoye  en  France  pour  cBtudier 
sen  est  ireuu  ici  par  la  Bourgoigne  et  pasBaut  par 
B.  Claude  a  aohepte  ung  cruBifix  faict  de  criBtal 
ou  Boyt  dallebaBtre  ou  bien  dyvoire  lequel  il  a  ap- 
porte  ici  et  le  volloyt  envoyer  au  chapellin  de  lem- 
pereur  et  ce  quil  en  a  faict  ce  na  pas  CBte  pour 
ydolatrie  et  BuperBtition,  mais  Bculement  pour  veoir 
nne chose bien faicte ,  .,.et que M* Luther et Melanch- 
thon  portaient  volluntiers  de  ces  immages.  Ladvis 
e8t  de  luy  remouBtrer  quil  lise  en  lescripture  et  il 
trouvera  que  cela  est  entierement  deffendu  et  prie 
Dieu  et  fasse  bien  Bon  proffit  de  ce  quil  luy  sera 
mouBtre  ot  sil  a  quclque  difficulte  quil  BadrcBBO  ceauB 
ou  a  ceulx  qui  ont  le  scavoir:  ils  luy  donueront 
bonue  rcsponso  de  ce  quil  trouvera  en  doubte.  Et 
oe  luy  est  dict  en  latin  car  il  ne  parle  point  fran- 
eoys.    iBeg.  du  Consistoire.) 

Samedi  21. 

Consistoire.  A  comparu  noble  David  de  Gle» 
bergue  natif  de  Lyon  habitant  a  Geneve  lequel 
voyant  quil  est  appelle  a  porter  ung  enfant  en  bap- 
tcBme  en  coBte  cito  demain  a  layde  do  Dieu  et  que 
lon  le  pourroit  reictter  pour  ce  quil  na  faict  encore 
profcBBion  de  la  religion  ChreBtienne:  la  promis  et 
proteste  quil  veult  bo  dcsister  de  suyvre  doresnavant 
lidollatrie  protestant  de  Buyvre  la  vraye  reforme  de 
levangille  ici  proBchee  et  annoncee  et  y  yeult  vivre 
et  mourir  et  se  faire  instruire  en  icelle  pluB  ample- 
ment  et  de  participer  au  sainct  Bacrement  de  legliBO. 
Au  moyen  de  quoy  luy  a  este  dict  quil  y  sora 
receu:  et  notamment  a  declaire  quil  avoit  leu  le 
catechisme  lequel  il  recepvoit  comme  ung  Bommaire 
de  la  foy  chreatienne.  Nota  que  ccat  lung  des  en- 
fans  du  baron  des  Adrets  la  femme   duquel  est 


accouchee  de  deux  a  scavoir  dung  fils  et  dune  fiUe 
et  a  este  parrein  de  la  fiUe  et  M.  Calvin  dn  filz. 
{Beg.  du  Consistoire.) 

Mardi  84. 

Maximilianus  rex  Bomanorum  digitur. 

Jendi  26. 

Des  amhassadeurs  du  Consistoire  de  Lyon  de- 
mandent  Viret  pour  Thiver.  Sur  Vavis  de  Calvin 
on  Vaccorde  jusqu^en  Fevrier.  {Beg.  du  Conseil.  foi. 
158.) 

—  Consistoire.  M^Matthieu  EsBauItier  autre- 
fois  ministre  du  Grand  Saconney  est  cite  pour  des 
propos  quHl  aurait  tenus  autrefois  itant  ministre  en 

Provence.    A  coufeBse  quil  dist que  dhavoir 

couBtume  de  prendre  lettroB  de  ceste  cite  ce  seroit 
de  maulvaise  consequence  et  mesme  aultant  comme 
dallcr  baiser  la  pantoffle  a  Romme  au  cas  que 
touB  ceulx  qui  alloient  par  pays  yiuBBent  prendre 
des  lettroB  a  Qeneve.    (lieg.  du  Qonsistoire.) 

Vendredi  27. 

Avis  des  ministres  sur  la  demande  de  Vimprir 
mcur  Bivery  {du  19).  Le  livre  est  bon,  mais  Hs 
pensent  qu*on  ne  devroit  pas  y  mettre  les  notes  tiries 
des  commeniaires  de  Calvin  et  de  Besse^  ces  livres 
itant  plus  amples  et  risquant  ietre  dilaissis  dans  ce 
cas.  —  Befus.  {Beg.  du  Conseil.  u.  s.) 

Samedi  28. 

Cond6  devant  Paris.    iEp.  3882.) 


DEGEMBRE. 
Jendi  8. 

On  presente  au  Consistoire  une  note  de  griefs 
contre  Matthieu  Essaultier  {voir  au  26  nov.)  adres- 
sSe  a  la  Compagnie  des  ministres  par  lettres  datSes 
de  Lourmarin  {Vaucluse)  p.  ex.  Savovr  administrS 
la  cene  en  paiHcuHer^  ou  sans  catichisme  prialable, 
^avoir  baptisS  un  enfant  sans  assemUSe  ni  prSdicor 
tion  etc.    {Beg.  du  Consistoire.) 

Mercredi  9. 

CondS  leve  k  camp  devant  Paris.    * 

Vendredi  IL 

Soubise  Scrit  a  la  Seigneurie  pour  faire  reti* 
trer  a  Lyon  des  citoyens  qui  si^Staient  retirSs  a  Geneve^ 
{II  s*agit  de  certains  membres  de  VSglise  qui  crai- 
gnaient  les  suiies  de  la  guerre.)  II  ajoute  qu*%l  Scrit  en 
mSme  temps  aux  mintstres  pour  qtCils  les  appeUent 
en  consistaire  et  les  censurent.  {Airchives  de  Geneve. 
Pieees  hist.    Liasse  1732.) 
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Samedi  19. 

BataiUe  de  Dreux.    iEp.  3887.) 

Limdi  81. 

Calvin  binit  a  8,  Pierre  le  mariage  de  lehan 
fUs  de  Girardin  de  la  Rive  et  de  Jehanne  fiUe 
d^Andre  Maillard.  Cest  le  demier  acte  de  Cal" 
vin  inscrit  dans  les  Registres. 

—  Hoc  anno  prodierunt: 

Institutionis  gallicae  ed.    X.  s,  l.  fol.  et  ed. 

XI.  Gen.  Badius.  4. 
Coinmentaire  surDanid.  Gen.  fd. 
Commentaire  sur  les  £vangiles.  s.  l.  4. 
Commentaire  sur  les  Ades.  s.  l.  8. 
Commentaire  sur  les  EpUres.  Gen.  Badius.  fol. 
Sermons  sur  les  dix  Commandements.    Gen. 

Estienne  8. 
Sermons  sur  le  Deuteronome.     Gen.  1562.  8. 
Homelies  sur  le  Ps.  119.     Gen.  8. 
Sermons  sur  VHarmonie  des  jSvangiles  8. 
Sermons  sur  VEp,  aux  Ephesiens.  8. 
Sermons  sur  VElection.  8. 
Sermons  sur  le  Cantique  d^Esfechias.  8. 
Responsio  ad  Balduinum.  8. 
RSponse  a  un  Hollandais.  16. 


1563. 

JANVIER. 
Dimanche  10. 

Des  Adrets  voulant  passer  aux  caOioliques 
est  arreti  par  les  chefs  de  son  parti  a  Romans. 

Mardil2. 

Leglise  de  Lyon  demande  quon  lui  cede  tout 
a  fait  U  ministre  V  iret  saDs  quoD  le  repete  plus. 
Ouy  ladvis  des  miDistres  la  demande  est  accordie. 

—  M.  OalyiD  requiert  luy  permettre  de  faire 
imprimer  la  coDcordaDce  des  liyreB  do  Moise  la- 
quelle  a  este  traitee  od  la  ooDgregation  AccordS. 
iReg.  du  Consea.  fol  184.) 

—  Acte  itoMissant  la  suprematie  royale  sur 
IJ^glise  WAngleterre.    Les  39  articUs. 

Jendi  14. 

Matthieu  Exsaultier  appelle  pour  ayoir  dict 
des  propos  au  contrayre  du  consistoire  au  detri- 
meut  daulcuDs  spectables  miDistres:  dict  oayoir  poiDt 
parle  de  propos  dj  de  dispute  de  Castalio  et  ne 
le  youUoir  condampDer  Dy  absoudre.  Puis  apres  a 
ooufesse  que  ledict  Gastalio  luj  a  dict  quil  ne 
trouyoit  pas  maulyais  quon  laissast  les   enfans   a 


baptiser  iusqua  oe  quils  fussent  ung  peu  grandis. 
Ladvisest:  attendu  ses  meusoDges  et  coDtradictions 
desquelles  il  est  conyainou  par  le  secretayre  qai  est 
personne  publicque  et  mesme  attendu  sa  rebellioD 
et  obstination  de  luj  dire  quil  est  excommunie  de 
ceste  eglise  ontierement  et  que  sil  ne  monstre  en 
brief  sigue  de  sa  resipisoeDce  il  sera  publie  exoom- 
muuie.  Puis  au  reste  le  faict  soit  reuyoye  a  Mes- 
sieurs  lesquelz  sont  priez  de  luy  faire  son  prooee. 
(Reg.  du  Consistovre.) 

Vendredi  29. 

MontpeUier  demande  un  pasteur.  (BHA.  de  Gt- 
neve  Portef.  197««.) 

Samedi  30. 

Talard,  au  nom  de  la  mSme  eglise  rappdk 
qu*on  a  promis,  U  y  a  deja  un  an,  dty  envoyer  Mr. 
d^Airehoudouee.  {Archives  de  Gen.  Pieces  hist. 
Liasse  1733.) 


PifeVRIBR. 
Lnndi  1. 

Coligny  quitte  OrUans  pour  se  rendre  en  Nor- 
mandie. 

Mardi  8. 

M.  Oalyin  suyyant  la  coustume  eat  appelle 
pour  exhorter  la  Seigneurie  a  faire  eleotion  en 
lofBce  du  Syndicat.  {Analyse  succinete  du  sermon. 
Reg.  du  Conseii.  foL  193.) 

Vendredi  5. 

Oalyin  prkihe  devant  les Deuz^centa  d  la  meme 
occasion  {ibid.). 

—  Aurelia  dbsidetur  a  Ouisianis.    (J^.  3912.) 

Dimanche  7. 

Predication  de  Cdlvin  devant  le  conseU  ginerol 
ou  assembUe  eleetorale  des  baurgeois. 

—  Syndics  elus:  Pernet  Desfosses,  Henry  An- 
bert,  FranQois  Bernard,  Barth6lemy  Lect  Secri' 
taires:  P.  Chenalat,  GI.  Gallatin. 

Jendi  U. 

Lettre  de  Viret  a  la  Sgrie.  II  promet  de  venir 
pour  dedarer  au  long  ses  intentions  uUirieures.  (Beg. 
du  ConueU.  Vci.  58  foL  5.) 

Vendredi  18. 

Entrevue  du  Cardinal  de  Lorraine  avec  Ferii- 
nand  I.  alnspruck. 
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Murdiie. 

GaWiD  rapporte  que  Yiret  a  eserit  aux  mi- 
niBtree  en  meeme  forme  que  a  MeasieurB  par  quelles 
lettrea  il  coDclud  eu  somme  quil  do  bo  veut  plus 
aatraindre  a  aucune  eglise  et  Deantmoings  que  la  ou 
il  eera  il  semployera  de  tout  Bon  pouvoir:  et  pour- 
tant  quil  ny  a  persoDDe  au  lieu  diceluy  uy  de  M. 
de  Beze  oy  de  M.  de  ColoDges  lesquelz  ilz  ont 
tonsiourB  ezcuses  ilz  seroient  dadvis  demployer  M. 
Dagnon  pour  ce  quartemps  a  cause  quon  ue  le 
peut  reteoir  du  tout  pour  estre  lie  a  legliBe  de  Pa- 
rys.  Arreste  quoD  fasee  iouxte  leur  advis.  {Reg. 
du  Conseil.  fci.  10.) 

Jendi  18. 

Assassinat  du  duc  de  Guise. 

Lnndi  22. 

IcyM.CalviD  a  propose  que  Mad^  deRouex 
luy  avoit  escript  quelle  avoit  4000  reiters  tous 
prestz  pour  le  secoura  de  France  ot  pour  autant 
quelle  na  pas  argent  quilz  ont  trouve  moyen  a 
Basle  vers  lacob  Riedy  dayoir  douze  mille  escuz 
pour  bien  que  MesBieurs  sen  obligent  et  sans  gage. 
£Ile  la  prie  par  ses  lettres  de  requerir  MesBieurs 
de  luy  assiBter  en  oeBt  affaire  et  luy  prester  ladite 
Bomme  de  12000  escuz  laquelle  on  obtiendra  facile- 
ment  a  Baale  comme  dit  est  et  pour  asBeurance  elle 
paBsera  obligation  au  Dom  de  M.  le  priDce  de 
Conde  et  plusieurs  autres  seigDeurs  Dommea  od 
nne  procuratioD  quilz  luy  out  passee  pour  ce  faire. 
Surquoy  estaDt  CDteDdu  ladvis  diceluy  a  eete  ar- 
reste  que  M.  le  lieuteDaDt  lequel  od  CDvoye  a  BerDO 
poar  dantres  affaires  bod  alle  de  la  a  BaBie  et  parlo 
auditRiedy  des  moyeDs  quil  a  de  bailler  uue  telle 
somme  dargent  et  Baus  liDoiter  a  ce:  ei  dadvoDture 
ledit  Riedy  lui  disoit  que  largeut  eet  prest  quil 
die  quil  dod  a  point  de  charge  et  ainsi  on  se  pourra 
aisement  excuaer  envers  ladite  dame:  car  de  four- 
nir  telle  somme  ce  doub  eeroit  exposer  a  graud 
dangier. 

M.  Calyin  a  auBBi  propoae  ayoir  receues  let- 
treB  de  la  reiue  de  Nayarre  par  lesquelleB  elle 
luy  reBcript  quelle  oet  deliberee  de  reformer  touB 
£68  payB  BOuyeraiDS  a  la  religioD  creBtieDDO  boIod  le 
ooDseil  et  advis  que  lou  luy  eu  doDDcra  quand  elle 
debvroit  tout  perdre  et  pour  ce  faire  et  affiu  quelle 
puisse  avoir  quelcun  pour  luy  tenir  main  contre  ses 
conseilliers  qui  sont  en  cela  asBes  difficiles  elle  la 
prie  de  luy  faire  ottroyer  M.  Merlin  pour  troys 
moys:  dequoy  il  a  requis  Messieurs  instamment. 
Parquoy  arreste  quon  le  luy  accorde  pour  ledit 
temps.    {Reg.  du  Conseii.  fol.  12  t;.) 

Mercredi  24. 

Frangais  de  Guise  meurt  au  Chateau  de  Cor^ 

ney. 


Jendi  25. 

Veglise  de  Montpdlier  demande  M.  Danduse 
{Pierre  d^Aireboudouse).  —  RenvoyS  aux  Ministres. 
(Reg.  du  Conseil.  fcl,  15.) 

MARS. 
Lundi  1. 

Calvin  informe  le  Conseil  qu'U  est  parvenu  a 
la  Compagnie  des  lettres  de  Montpellier.  11  propose 
d^accorder  a  cette  iglise  le  S^  d*  Anduee,  de  le  rem-- 
placer  par  des  Bordes  professeur  es  artSy  et  ceiui-ci, 
au  college,  par  Eenry  Scrimger.  {Reg.  du  ConseU. 
fol.  16.) 

Mardi  2. 

Prise  de  Caen  par  les  Protestants.     {Ep.  3912.) 

Samedi  6. 

Conference  de  THe-aux-Boeufs  entre  Conde  et 
Montmorency. 

Dimanche  7. 

Le  cardinai  Morone  president  du  Conciie. 

Vendredi  12. 

Roset  rapporte  que  sa  nSgociation  avec  Riedy 
n*a  pas  ahouti.    {Reg.  du  ConseU.  fol,  22  t;.) 

Dimanche  14. 

Bagnole  et  St.  Nicdlas  demandent  des  pasteurs. 
(Biti.  de  Geneve.  Portef.  197««.)  Les  communes  de 
ce  dernier  nom  se  comptent  par  dmeaines  en  France. 

Jendi  18. 

Concordia  Argentoratensis  de  coena  et  praedesti- 
natione.    (Ep.  3918  seqq.  3936.  3978.) 

—  Supplice  de  Poltrot  a  Paris. 

Vendredi  19. 

Paix  cPAniboise.    (Ep.  3923.  3929.) 

Dimanche  28. 

Th.  de  Beee  c&ebre  la  S.  Cene  a  Orlians. 

Mercredi  31. 

Le  cardinai  de  ChdtUlon  deposS  solennittement 
et  cUS  devant  Plnquisitian.    {Ep.  4001.) 

AVRIL. 
Jendi  L 

A  este  advise  de  prier  Messieurs  de  commaa- 
der  a  leurs  portiers  surtout  a  ceux  du  coste  de  S. 
Oervex  de  se  preadre  garde  des  Allemantz  qui  sor- 
tent  presque  tous  les  dimenches  pour  aller  a  lesbat 
au  lieu  daller  au  presche  chose  fort  scandaleuse  et 
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mesme  oontre  les  edita  de  nos  Seigneure.   {Beg.  du 
Cansistoire,) 

Mercredi  7. 

Lyon  demande  Mr.  de  Passy  pour  ministre. 
(Archives  de  Gen,    Pieres  hist.  N.  1733.) 

Dimanchc  11. 
Pdques. 

Mardi  13. 

Laurac  en  Vivarais  demande  unpasteur.  {Bibl. 
de  Gen.   Portef.  197««.) 

Jendi  15. 

Francois  de  Bonnivard  dict  le  prieur  de  8. 
Victeur  remis  pour  avoir  acooustume  de  se  fairo 
porter  a  lair  au  lieu  daller  au  presche:  ne  sciiyt 
que  cest  et  ny  ost  point  venu  long  temps  y  a  et  na 
point  receu  la  cene.  A  respondu  quelle  luy  est  de- 
fendue.  Ladvis  est  de  luy  remonstrer  quil  faut 
quil  la  vienne  redemander  et  hanter  les  predications 
et  vienne  a  la  Penthecoste.    (^Reg.  du  Consistoire.) 

—  Joannas  en  Vivarais  demande  un  pasleur. 
(Bibl.  de  Geneve  u.  s.) 

Jendi  28. 

Lettre  de  Viglise  deLyon  qui  demande  Spifame 
pour  ministre.  Benvoyi  a  la  Compagnie.  (Beg.  du 
Conseil.  fol.  42  i;.) 

—  Bomans  (Drdme)  demande  un  pasteur.  (Biti. 
de  Geneve  u.  s.) 

Vendredi  83. 

Le  sindique  Aubert  rapporte  quil  a  confere 
(au  sujet  de  Spifame)  aveo  M.  Calvin  qui  luy  a 
dit  ncstre  expedient  de  faire  promptement  response. 
Arreste  quon  commet  le  fait  a  luy  et  aux  autres 
ministres.    (Beg.  du  ConseU.  fol.  43.) 

Dimanche  25. 

Jaiijac  en  Vivarais  demande  un  pasteur.  (Bibl. 
de  Geneve.     Portef.  197««.) 

—  JournSe  de  Bdle  pour  le  reglement  de  la  de- 
mande  en  retrocession  des  terres  de  Savoie  occupees  en 
1536  par  les  Bernois.    (Ep.  3933.) 

Jendi  29. 

Calvin  avertit  la  Sgrie  que  le  1.  Mai  doiveni 
se  faire  les  promotions  au  coUSge  et  prie  de  faire 
quelque  pctit  don  aux  professeurs  et  regens  .... 
et  auz  meilleurs  enfauB.    On  vote  20  /Z.  aux  profes- 


seurs  pour  se  festoier  ensemble.    (Beg.  du  ConseH, 
fdl.  45  V.) 

—  Professio  fidei  Tridentinae  promulgatur. 


MAI. 
Lnndi  8. 

Les  conseiUers  et  Schevins  de  Lyon  icrivent  a  ffe- 
neve:  Nous  espcrons  par  bons  et  honestes  moyeoB 
avoir  lontretenement  do  levangille  en  ceste  ville  par 
ezpresse  ordonnance  du  Roy  a  tout  le  moings  ius- 
ques  a  lacomplissemont  de  son  aage  de  14  aas 
principalement  luy  respondant  de  la  somme  de  400,000 
livres  pour  le  payement  des  reitres  qui  ne  se  vcu- 
lent  despartir  de  la  France  sans  payement,  et  ce 
envers  Mcssicurs  les  Ammaistre  et  conseil  deStra»- 
bourg.  Nous  vous  supplions  nous  donner  lettres  de 
faveur  a  oulz  adressans  affin  quilz  se  veullient  obli- 
ger  au  payement  de  ladite  somme  soubz  nostre 
contre  obligation  et  fidoiussion:  aussi  requcrir  MM. 
de  Berno  et  de  Basle  nous  donner  parcilles  lettres  de 
favour,  comme  de  ce  en  avons  amplement  escript 
a  Mr.  Galvin.  (Archives  de  Geneve.  (Pieces  hist. 
1733.) 

Mercredi  5. 

De  Beee  est  de  retour  de  France^  Viretde 
Lyon.  Ceux  de  Lyon  demandent  Viret  pour  toujours, 
(Beg.  B.  de  la  Vener.  Comp.  —  Beg.  du  Consistoire. 
Ep.  3952.  3957.) 

Yendredi  7. 

Sp.  Thoodore  de  Beze  estant  de  retour  de 
France,  ou  il  ostoit  alle  par  permission  de  Messieurs 
a  la  requeste  des  princes  et  seigneurs  de  Conde 
Porcian  et  Chastillon  a  'miral  pour  servir  a  ladvan- 
cement  de  Ievan<{ile  audict  royaume,  a  apporte  let- 
tres  desdictz  seigneurs  par  eulx  signees  dateea  a 
Orleans  par  lesquelles  ilz  remercient  Messieurs  de 
tant  de  services  que  ledit  sp.  de  Beze  a  faictz  a 
eulx  et  a  toutes  les  cglises  de  par  dela  pendaut  le 
temps  quil  a  pleu  a  Mossieurs  le  laisser  par  dela: 
priantz  sasseurer  de  lour  bonne  affection  et  amytie 
et  quilz  ne  sespargneront  pour  nous  totesfois  ct 
quantes  que  nous  en  aurons  besoing  etc.  (Beg.  du 
ConseU.  fol.  49.) 

Samedi  8. 

Lettres  de  Ntmes  demandant  de  prolonger  k 
congS  de  M.  d'  Anduee.  Signatures:  Mauget^  A. 
Banc  dU  de  la  Source,  Pineton  de  Cham- 
brun  etc.  {Bibl.  de  Geneve.  Ptotef.  197 ••.  Ar- 
chives  Pieces  hist.  Liasse  1733.) 
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Bimanche  9. 

Baix  en  Vivarais  demande  un  pasteur. 
de  Geneve.    Fortef.  197««.) 


(Bibl. 


Lnndi  10. 

Sffnodus  orihodoxorum  Cracoviae.    (Ep.  3938.) 

'  Mercredi  12. 

M.  d^Anduzeestant  demandepart  pourMont- 
pellier.  M.  Bordee  professeur  en  philosophie  est 
ordonne  pour  prescher  en  sa  place.  (II  revient 
bientost  apres.)     (Beg.  de  la  Ven.  Comp,  B.) 

Jendi  13. 

8p.  Pierre  Viret  est  icy  comparu  avec  M. 
Galvin  et  ayant  fait  ses  excuses  envers  Messieurs 
de  ce  qoil  ne  leur  est  yenu  plustost  faire  la  reve- 
rence  pour  les  causes  quil  a  recite  mesmes  de  la 
fiebvre  qui  lavoit  saisy  les  a  remerciez  de  tant  do 
bien  quilz  luj  ont  faict  du  passe  mesmes  en  ces 
derniers  temps:  luy  ostant  a  son  grand  regret  si 
long  temps  hors  la  ville  au  service  des  eglises  sa 
famille  a  esto  assistee  non  seulement  de  logis  mays 
aussy  de  gages  et  sallaires  ordinaires  comme  sil 
eust  este  icy :  et  aiant  fait  le  discours  de  son 
voiage  a  declaire  que  suivant  ladvis  quil  avoit  hier 
des  medecins  il  luy  estoit  necessaire  pour  sa  sante 
de  passer  le  reste  de  ses  iours  en  pays  chauld  a 
tout  le  moings  Ihyver  et  pourtant  suyvant  aussy 
ladvis  des  sp.  Sieurs  ministres  de  ceste  cite  ses 
compagnons  et  freres  il  a  propose  aiant  passe  cest 
este  a  Lyon  de  se  retirer  sur  Ihyver  en  Lauguedoc 
a  cause  que  ceste  region  luy  est  fort  propre  a  sa 
eante  et  ce  suyvant  la  liberte  en  laquelle  Messieurs 
lont  mis  par  cydevant  de  choisir  quelle  eglise  quil 
vouldroit.  Et  estant  sus  ce  ouy  Sp.  Galyin  di- 
sant  que  ceste  necessite  de  la  froidure  les  a  con- 
traint  a  leur  regret  dy  consentir  etc,  Susquoy  a 
este  arreste  quon  luy  donne  honeste  conge  et  quon 
le  remercie  pareillement  de  ce  que  nostre  Seigneur 
sestant  servy  de  luy  pour  planter  icy  son  evangile 
il  a  servy  fidelement  au  ministcre  tellement  que 
toute  la  ville  en  gcneral  et  en  particulier  luy  de- 
meure  obligeo.  Au  reste  quon  luy  assiste  de  tout 
ce  quil  aura  besoin  et  que  Messieurs  les  Sindiques 
lallent  trouver  pour  luy  bailler  responce  et  luy  de- 
clairent  que  cest  a  grand  regrct  que  Messieurs  sont 
contraints  de  lui  donnor  conge  etc,  Et  toutesfois 
avant  que  de  partir  qne  pour  sa  bienvenue  et  pour 
le  dire  a  Dieu  Messieurs  les  Sindiques  linvitent  a 
souper  avec  M.  de  Beze  aussy  nouvellement  re- 
venu.  Et  quant  au  dit  Sp.  de  Beze  daultant 
quon  Bcait  quen  ses  voiages  il  a  beaucoup  dependu 
tellement  quil  pourroit  avoir  necessite  de  quelque 
chose:  arreste  puys  quon  scait  bien  quil  ne  le  de- 
claireroit  pas  quon  luy  assiste  pareillement  de  tout 
Calwni  opera.    Voh  XXI. 


ce  de  quoy  il  aura  faulte  et  quon  lentende  de  M. 
Oalvin  qui  lepourra  scavoir.  {Beg.  du  ConseU. 
fol.  52.) 

Lundi  17. 

CalvinetBeee adressent au  Conseil  desplaintes 
sur  Timprimerie  de  laquelle  la  ville  recoit  grands 
blasmes  et  hontes.  Ils  signalent  entre  autres  ung 
scandale  irreparable  quilz  ont  trouve  et  nagueres 
apperceu.  Cest  quaux  a  b  o  d  imprimes  premiere- 
ment  par  Yincent  Bres  apres  par  Michel  Blan- 
chier  etFranooisEstionne  y  a  une  heresie  dam- 
nable  touchant  la  divinite  voulant  inferer  que  lesus 
Ghrist  nest  pas  dieu.  Susquoy  fut  faite  provision 
soudaine  ascavoir  quon  envoye  saisir  tous  les  livres 
semblables  et  quelques  instructions  ohrestiennes  etc. 
et  interrogations  quilz  intitulent  quont  accoustume 
de  faire  les  ministres  de  Geneve  aux  enfans  qui 
veullent  estre  receus  a  la  cene  et  imprimez  par 
leur  advis:  ce  qui  est  faux  comme  ilz  protestarent: 
et  seront  contraintz,  afin  que  le  scandale  nait  plus 
grando  vogue  par  la  france  et  ailleurs,  de  declairer 
par  escrit  quilz  ny  consentiront  iamais  etc  et  daul- 
tant  quil  est  bien  expedient  de  prouveoir  et  mettre 
quelque  bon  ordre  sus  limprimerie  etc,  Arrete  con- 
forme.    iBeg.  du  Conseii.  fol,  53.) 

-—  Nouvelle  lettre  de  Lyon  demandant  la  proro- 
gaiion  du  conge  de  Viret.  {Bibl.  de  Geneve.  Portef. 
197««.) 

Jendi  20. 

Lyon  redemande  Viret,  Benvoye  aux  ministres, 
{Beg,  du  Conseil.  fd.  57  ».) 

—  Ce  jour  et  le  jeudi  suivant  Calvin  n*assiste 
pas  a  la  seance  du  Consistoire. 

Vendredi  21. 

Grenoble  demande  un  pasteur ,  Noel  etant  a  An- 
grogne.    (Bibl.  de  Geneve,    Portef  197««.) 

Lnndi  24. 

Ntmes  demande  D^ Anduze  et  encore  un  au^e. 
Benvoye  aux  ministres.   (Beg.  du  ConseU.  fd.  58  v.) 

Mardi  25. 

Viret  comparait  pour  prendre  conge  du  ConseUy 
aUant  a  Lyon.  11  desire  rester  bourgeois  et  prie  qu'on 
permette  a  sa  famUle  de  demeurer  a  son  logis.    Ac-^ 
,corde,   (Beg,  du  Conseil,  fol.  59.) 

—  Le  S^  PrauQois  de  Bonnivard  requiert 
que  la  cene  qui  luy  fut  defiendue  pour  le  mauvais 
mesnage  quil  a  tenu  a  sa  femme  luy  soit  remise. 
Attendu  quil  a  proteste  de  mieulx  faire,  a  este  ad- 
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yige  de  luy  dire  quil  j  sera  receu  mais  qaon  luy 
remoDBtre  quil  ne  yient  pas  ici  ce  Bomble  aveo 
grande  contrition  de  cueur  puiBquil  porte  un  bo- 
quet  Bur  laureille  et  qui  luy  Bied  mal  a  luy  qui  cBt 
vieiL 

Mercredi  26. 

Sablieres  (Ardeehe)  demande  un  pasieur.  {Bibl. 
de  Geneve.    Partef.  197««.) 

Jeudi  27. 

Me  lehan  Peverin  (?)  aultrefoiB  de  Neyden, 
de  ce  preBent  en  Provense  depose  contre  M*  Mat- 
thieu  Exsaultier  que  CBtant  la  arrive  et  faisant 
Bon  office  les  autres  ministres  luy  racontoient  que  le 
dit  ExBaultier  Be  yantoit  par  dela  de  navoir 
point  faict  comme  les  aultres  ascavoir  dayoir  baise 
la  pantoffle  et  interroge  que  cela  Touiloit  dire  res- 
pondit  quil  navoit  pas  pris  son  conge  de  M.  Gal- 
vin,  Item  dist  quil  baptisoit  sans  formulaire  et  se 
monstroyt  par  dela  fort  scandaleuz.  Appelle  ledit 
M.  Matthieu  na  pas  comparu.  {Reg.  du  CansiS' 
toire.)    Vair  au  26.  nav.  1562  et  au  3.  juin  1563. 

—  Fg.  Baudauin  obtient  la  rivocatian  de  son 
ban  et  rentre  dans  le  giron  de  Veglise  ccUholique.  iEp. 
4069.) 

JUIN. 
Mardi  L 

Gaspard  de  la  Fayerge  miniBtre  de  Russin: 
an  lui  vate  une  augmentcUian  de  traitement  pour  VSga- 
liser  aveccdui  desautres  minisires  desviUages.  {Beg. 
du  Canseil  fol.  61.) 

Jendi  3. 

M®  Matthieu  Exsaultier  demourant  au  petit 
Saconnay  estant  remis  pour  ce  proBent  iour  na  pas 
comparus.  A  cause  de  quoy  a  este  adTise  dadver- 
tir  Messieurs  de  sa  rebellion  et  reciter  le  faict  de- 
pose  contre  luy  ieudy  dernier.  Readvise  de  suspen- 
dre  cela  iusqna  ce  que  M.  Calyin  en  soit  adyerty. 
{Reg.  du  Consistoire.) 

Vendredi  4. 

Calvin  comparait  avec  une  lettre  de  la  reine 
de  Navarre  qui  remorcie  MesBieurs  des  plaisirs 
quelle  a  receus  deux  les  priant  de  tenir  main  a  ce 
quelle  puisse  avoir  ministres  pour  son  pays.  {Reg^ 
du  CanseU.  fol  61  v.) 

—  Calvin  demande  un  traitement  pour  Henry 
Scrimger  {ibid.). 

Mardi  8. 

Chalancon  {Ardeche?  Drame?)  demande  un  paS' 
teur.    (Bibl.  de  Geneve.    PartefeuiOe  197".) 


Lundi  14. 

£dit  qrdannant  aux  Pratestants  d^observer  Us 
jours  firiSs. 

—  Zanchi  prateste  une  derniere  fais  cantre  les 
pretentions  des  Lutheriens  de  Strasbourg,   {Ep.  3990.) 

Jendi  17. 

Calvin  n*assiste  pas  a  la  seance  du  Consistoire. 

Samedi  19. 

Sommieres  demande  qu'an  lui  envoie  Jean  Ber- 
trand  deja  precedemment  &u,  mais  qui  n^est  pas 
venu.    iBibl  de  Geneve  Vd.  197«  fal.  6  et  197".) 

—  Lettres  patentes  interdisant  le  cuUe  refarmi 
a  la  caur. 

Mardi  22. 

8us  ce  que  8p.  lan  Calvin  est  des  long 
temps  dctenu  on  maladie  tellement  quil  peut  bien 
ayoir  necessite  de  quelque  chose  estant  mesmes 
charge  de  son  frere:  a  este  arresto  quon  luy  baille 
25  escus  pour  les  irais  de  la  maladie  et  que  ce  Boit 
a  Bon  frere.  (Reg.  du  Canseil  fol.  67.)  Cf.  Ep. 
3974. 

Jeudi  24. 

Calyin  remercie  MesBieurB  des  25  escas  qui 
ayoient  este  baillez  a  son  frere  pour  luy  aasister  en 
sa  maladie  les  presentant  pour  les  restituer  refusant 
les  retenir.  II  a  este  sus  ce  prie  de  les  garder  et 
quil  nespargne  rien  et  aussy  quil  se  solage  tant 
quil  pourra.     (Reg.  du  Canseu,  fol.  68.) 

—  M.  Calyin  est  icy  comparu  remonstrant  les 
abuB  qui  sont  en  limprimerie  et  quil  est  bien  be- 
soin  dy  remedier  attendu  le  scandale  qui  est  sur- 
yenu  ces  iours  passez  quant  a  limpression  de  cea 
paletes  et  interro^ations  que  est  irreparable  et 
pourtant  quil  seroit  bon  dy  prouveoir  en  appellant 
tous  les  imprimeurs  ceans:  faisant  defense  a  tous 
de  ne  mesler  parmy  leurs  bibles  de  telles  interroga- 
tions  et  palletes  et  pareillement  quilz  nen  impriment 
desdites  paletes  que  dune  forme.  8u8quoy  arreste 
quainsy  soit  faict  a  demain  (ibid.) 

Vendredi  25. 

On  lit  les  edits  sur  Vimprimerie.  A  cette  occa- 
sion  le  proces-verbdl  cantient  une  staiistique  ftomtna- 
tive  de  Vimprimerie  de  Geneve.  {Reg.  du  Canseil. 
fd.  69.) 

Samedi  26. 

MontpeHier  demande  qu^an  lui  laisse  M.  d^A  ndujse 
paur  toujours.   {Archives  de  Gen.  Pieces  hist.  N.  1733.) 
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Dimanebe  27. 

Charles  JX  est  dMare  majeur.    (Ep.  3968.) 


JUILLET. 
Samedi  3. 

Des  Gallars  est  de  retour  a  Geneve.  (JEp. 
3969.) 

Dimanche  4. 

Aidun  demande  pour  pasteur  un  &udiant  GuiU. 
Abric.    {B%a.  de  Genev.  197«  fol  36.) 

Limdi  5. 

Un  dSpuU  de  MontpeUier  demande  au  Conseil 
qWon  laisse  a  perpetuitS  a  son  eglise  Sp.  Pierre  Dan- 
bandose  (sic.)  dit  Danduse.  Benvoye  aux  Minis- 
ires.  Le  lendemain  estant  ouy  ladyis  de  M.  Cal- 
yin  qni  porte  quon  doibt  respondre  quon  ne  leur 
peut  ouUroyer  M.  Danduee  que  M.  Merlin  et 
Iny  ne  soient  de  retour  en  ceste  cite,  et  pourtant 
quil  est  ezpedient  quil  revienne  faire  ung  tour, 
eans  toteBfois  leur  rion  promettre,  et  dadvantage 
quilz  nobseryent  point  lordre  requiB  en  leglise 
naiana  point  escript  a  la  compagnie  des  ministres  sans 
ladyis  desquelz  nous  ny  youlons  proceder.  Arreste 
quon  66  tient  audict  adyis.  {Beg.  du  Conseih  fci. 
75  suiv.) 

Hardi  6. 

Dedaration  de  guerre  entre  VAngleterre  et  la 
France. 

Jendi  15. 

Sessio  XXIII.  ConeUU. 

Vendredi  16. 

Virei  remercie  la  Sgrie.  et  dSclare  vouloir  reti- 
rer  sa  femme.    (Beg.  du  ConseU.  fol.  81  v.) 

Vendredi  23. 

Calvinus  commentarium  in  leremiam  dicat 
Friderico  Palatino.    {Ep.  3986.) 

Mercredi  28. 

Le  Hdvre  se  rend  par  capitulation.    (Ep.  3991.) 

Jendi  29. 

Galvin  n^assiste  pas  a  la  seance  du  consistoire. 

Vendredi  30. 

Des  Oalars  reyenu  d'Angleterre  a  comparu 
presentant  les  recommandations  de  leglise  franooise 
qni  est  a  Londres  et  des  Anglois  qui  ont  autrefois 
demeure   en   ceste  yille:   presentant   au  reste   luy  I 


mesme  son  seryice  en  recognoissanee  des  biens 
quil  a  receus  en  ceste  yille.  Arreste  quil  soyt  le 
bien  yenu  et  quon  luy  assiste  par  ladyis  de  M. 
Oalyin.    (Beg.  du  Conseil.  fd.  85  v.) 

Samedi  31. 

Bejriers  demande  un  pasteur.    {Arckives  de  Ge- 
neve.     Pieces  hist.  1733.) 

—  Augustinus  Mainardus  moritur  Claven-^ 
nae.    {Ep.  4040.  4087.) 


AOUT. 
Lnndi  2. 

A  este  raporte  quon  ayoit  heu  adyis  de  M. 
Calyin  pour  scayoir  sil  y  ayoit  necessite  au  S'  de 
Saules  {des  GdUars)  affin  de  luy  assister  par  son 
adyis.  Lequel  a  raporte  quil  nayoit  besoin  de  rien 
et  quil  fauldra  quil  alle  en  France.  (Beg.  du  Conr 
seU.  fol.  86  V.) 

—  D*Andujs;e  quitte  MontpeUier  pour  retoumer 
a  Genh)e.  Mais  Teglise  Scrit  powr  qtfon  le  lui  oc- 
corde  de  nouveau.    {Archives.  Pieces  hist.  1733.) 

Mardi  10. 

Sgnode  de  Lyon.    (Ep.  3993.  4212  Us.) 

Vendredi  13. 

Nimes  Scrit  pour  avoir  Viret  et  d^Anduee. 
CArchives.  Fieces  hist.  Liasse  1738.) 

—  Lyon  demande  gu^on  fasse  attendre  les  soldats 
Suisses^  pour  le  payement  de  la  somme  qui  leur  reste 
ducy  jusqu'au  terme  fixS  (ibid.). 

Lnndi  16. 

La  reine  de  Navarre  demande  Merlin  jus^ 
qu^en  Decembre.  BenvoyS  aux  ministres  et  accordS  le 
lendemain.    {Beg.  du  donseU.  fol.  91  v.) 

Mardi  17. 

Charles  IX.  tient  un  lit  de  justice  a  Bouen. 
{Ep.  4012.) 

Jendi  19. 

Oharles  de  Jonyillers  presente  requeste  affin 
de  lexempter  du  guaict  (du  guet,  e.  a  d.  de  monter 
la  garde)  en  esgard  de  ce  quil  ne  tient  nul  mesnage 
et  quil  est  occupe  a  recueillir  les  lecons  de  M. 
Oalyin.  Arreste  quon  lexempte  de  sa  personne 
et  quil  le  fasse  faire  par  un  homme  capable.  QBeg. 
du  Conseil.  fol.  92  t;.) 

—  Oheyalier  demande  une  grande  amelio- 
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ration  de  8on  apartement.  On  remonstre  qnil  a  le 
plus  beau  logis  et  que  Messieurs  ne  pouvoient  estre 
tenuz  de  porter  les  frais  ....  Chevalier  insiste  .... 
Cela  estant  rapporte  a  M.  Galvin  son  adyis  a 
este  que  Messieurs  envoient  quelcun  a  lassemblee 
des  ministres  pour  luy  faire  des  remonstrances  affin 
de  ne  plus  souffrir  quil  soyt  par  dessus  Messieurs 
et  au  reste  quilz  j  adyiseront  entre  eux  (ibid.). 

—  Calvin  n^assiste  pas  a  la  seance  du  (7on- 
sistoire. 

—  Templum  eedesiae  gaUicanae  Argentoratensis 
daudUur.    (Ep.  3953.) 

Lnndi  23. 

Nouvdle  requeie  de  Chevalier.  On  envoie  un 
Syndic  sur  les  lieux.    iBeg,  du  Conseil.  fol.  94.) 

—  Condamnation  de  J.  Morely  et  de  son  Traite 
de  la  discipline.    (Ep.  3908.) 

Mardi  24. 

Les  ministres  de  France  assembles  en  grand 
nombre  a  Lyon  sont  venus  en  partie  a  Geneve  et 
ont  enyoye  une  deputation  au  Conseil  pour  recog- 
noistre  tant  de  biens  et  benefices  quilz  j  ont  recus 
autrefois  oomme  ayant  este  nourris  pour  la  pluspart 
en  icelle  et  instruicts  en  la  yraye  religion:  reoog- 
noissans  aussi  Ihospitalite  de  la  quelle  on  a  use  en- 
vers  les  paovres  persecutez:  prians  Messieurs  de 
continuer  tousiours  en  leur  bonne  volonte:  soffrans 
faire  tout  service  a  eux  possible  a  la  ville  en  general 
et  en  particulier :  ce  qui  a  este  receu  deuz  avec  grande 
ioye.    (Beg.  du  ConseU.  fci.  94  t;.) 

Jendi  26. 

Une  partie  des  demandes  de  Chevalier  est  ac- 
cardee.    (Beg.  du  ConseU.  fol.  96.) 

Londi  30. 

Nimes  et  MontpeUier  demandent  d^Anduee. 
Benvoyi  aux  ministres.   (Beg.  du  ConseU.  fol.  97.) 

—  Musculus  moritur  Bemae.   (Ep.  4019.) 

Mardi  31. 

M.  de  Yilliers  alias  Morelli  remis  pour  res» 
pondre  sil  veut  approuver  son  livre  quil  a  faict  par 
lequel  il  redargue  lordre  de  leglise  et  du  consistoyre 
de  ceste  cite  mesme  iusques  au  magistrat:  luy 
estant  remonstre  les  points  principaux  a  demande 
terme  a  respondre  sur  chascun  diceulx  et  pour  y 
ponser.  Lequel  ouy  et  attendu  quil  ne  respond 
pertinemment  et  quil  soayt  cependant  bien  mainte- 
nir  ses  erreurs  combien  quil  en  soit  convaincu  tout 


notoyrement  a  este  advise  de  lezcommunier  et  de 
le  renvoyer  a  Messieurs  a  Yendredi  pour  proceder 
sur  le  faict  dapres  leur  prudence  et  que  cependaDt 
les  spectables  ministres  aillent  proposer  le  faict  a 
Messieurs  et  pour  co  charge  est  baillee  a  M.  Gal- 
vin  et  a  M.  de  Beze.    (Begistre  du  Consistoire.) 

SEPTEMBRE. 
Vendredi  3. 

Francois  de  Bourgoing  dit  Dagnon  pretid 
congS  de  la  Seigneurie  avec  remerdments.  II  se  rend 
d  Troyes.  On  lui  vote  une  gratification  de  six  escuz 
pistoletz.  La  meme  somme  este  accordee  d  des  Gal- 
lars  qui  a  servy  ces  iours  passez  au  ministere. 
(Beg.  du  Conseil.  fol.  99.) 

Lundi  6. 

De  Beae  rapporte  de  la  part  des  ministres,  sur 
la  demande  des  eglises  de  Nimes  et  de  Montpdiier, 
qu'on  leur  accorde  D^Anduze  pour  un  an  au  pluSj 
d  condition  quHl  serve  les  deux  viUes  d  la  fois.  Adopte. 
{Beg.  du  Conseil.  fol.  99.) 

Jendi  9. 

Calvin  n^^assiste  pas  d  la  seance  du  Consistoire. 
H  est  signali  comme  absent  dans  les  proces-verbauz 
jusqu'au  11.  Nov.  indt^t.  excepte  le  30.  Sept.  et  U 
4.  Nov. 

Vendredi  10. 

D*Anduge  vient  faire  ses  adieux  au  ConseUj  en 
le  remerciant.    (Beg.  du  Conseil.  fol.  100  t^.) 

—  Affaire  Chevalier.  On  rapporte  quon  ne 
peut  contenter  cest  homme  pour  le  loger  au  col- 
lege.  Arreste  quil  restera  ou  il  est  {ibtd.).  Le  13 
il  dedare  qu^il  se  soumet  d  la  vdlonie  du  QmseU. 

Dimanche  12. 

M.  d*Anduze  repart  pour  Montpellier  avec 
un  conge  dun  an.    (Beg.  de  la  Ven.  Comp.  B.) 

Mardi  28. 

Jeanne  d^Albret  est  dtee  devant  Vlnquisition 
d  Bome. 

—  Ordonnance  royde  pour  le  bien  et  repos  public 
du  Boyaume.    (Ep.  4053.) 

OOTOBRE. 

Vendredi  8. 

Recte  habet  tota  nostra  schola,  si  Calvinas 
noster  melius  valeret,  quem  perpetui  et  varii  morbi 
exercent.  (Ex  Beeae  ep.  ad  Bullingerum.  Cod.  Genev. 
118.  fol.  16.) 
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Lnndi  18. 

On  a  trouve  un  ourtil  pour  M.  de  Beee  pres 
S.  Legier,  quon  veut  louer  a  20  fl.  par  an.  {Beg.  du 
ConseU.  fol.  111  v.) 

Yendredi  22. 

Cordier  demande  la  permission  d^imprimer 
certains  colloques  en  latin  quil  a  faitz  pour  linstruc- 
tion  dee  petitz  enfans.  (Beg.  du  ConseU.  fol.  112  t;.) 
Aecorde  apres  rapport  1e  26. 


NOVEMBRK 

Mardi  9. 

£lection  des  officiers  de  justice.  Calvin  fait 
les  exhortcUions  et  remontrances:  quon  adyise  de 
choisir  gcns  de  bien  qui  soient  pour  executer  les 
editz  et  amateurs  de  iustice:  comme  aussi  le  ma- 
gietrat  est  lame  de  la  loj  et  quon  nabuse  pas  de 
laathorite  qua  este  baillee  ceans  par  le  Deux  cens: 
autrement  nostre  Seigneur  se  moquera  de  nous  et 
fera  quilz  renverseront  toutes  noz  elections.  Au 
reste  il  a  prie  Messieurs  de  poursuyvre  ce  quon  a 
des  long  temps  arreste  touchant  les  editz  et  loix 
escriptes  affin  que  les  proces  qui  sont  trop  longs 
soient  abrevies  et  que  les  iuges  sachent  comment  se 
guider  en  leur  ofBce:  et  pour  conclusion  quon  ad- 
Yise  de  servir  a  Dieu  dautant  que  cest  le  seul  moien 
par  lequel  nous  subsistons.  Car  sil  laschoit  une  fois 
la  main  a  noz  ennemis  nous  ne  subsisterions  pas 
une  minute  et  par  tant  que  nous  advisions  de  che- 
miner  en  crainte  deyant  Dieu.  (Beg.  du  Conseih 
fol,  117  V.)  La  meme  ceremonie  a  lieu  le  12  devant 
les  Deux-cenls  et  le  14  en  Conseil  genSrtU  c.  a  d.  en 
assemUee  de$  citoyens,  chaque  fois  apres  un  sermon 
de  Calvin  {ibid.  fd.  119). 

Jendi  U. 

Sessio  XXIV.  Concilii. 

Yendredi  19. 

Montaubcm  demande  un  pasteur.  (Bibl.  de  Oeneve. 
Portef.  197««.) 

Mercredi  24. 

Castellio  senatui  BasUeensi  suam  Apologiam 
tradit.    (Ep.  4046.) 

Dimanche  28. 

AUocution  du  roi  Charles  IX.  dans  VassembUe 
de  la  noMesse.    (Ep.  4057.) 

—  Bans  le  courant  de  ce    mois   Zanchi    va 
s*etablir  a  Chiavenna.    {Bp.  4014.) 


DEGEMBRE. 

Mercredi  1. 

St.  Jean  d^Angely  demande  un  pasteur. 
de  Geneve  u.  s.) 


(Bm. 


Jeudi  2. 

Ochinus  a  Turicensibus  solum  vertere  cogUur. 
(Ep.  4048.) 

Vendredi  3.  et  Samedi  4. 
Ultima  sessio  (JoncUii. 

Mardi  7. 

Corneille  Bertrand  demande  pardon  de  la 
faute  quil  a  faite  cidevant  pendantles  grands  trou- 
bles  qui  estoient  en  son  pays.  II  fut  alors  contraint 
de  changer  de  nom,  sappellant  autrefois  Bonaven- 
ture:  demande  pardon  de  ce  quil  na  pas  adverti  de 
meilleure  heure  quand  il  fut  receu  bourgeois  et 
ministre.  Demande  a  conserver  le  nom  de  Cor- 
neille.    Accorde.    (Beg.  du  ConseiJ.  fol.  130.) 

Samedi  11. 

Premieres  informations  au  sujet  d^une  conspira' 
tion  contre  Geneve  qui  se  trame  en  Savoie.  (Beg.  du 
(JonseU.  fol.  131.) 

Lnndi  20. 

M.  Calvin  et  Henoc  ont  comparu  au  nom 
de  leur  compagnie  demandans  a  Messieurs  sil  sera 
pas  expedient  que  Mecredi  prochain  on  remercie 
Dieu  au  sermon  de  la  grand  grace  quil  nous  a  fait 
davoir  dissipe  la  trahison  qui  se  machinoit  contre 
ceste  republique:  et  si  on  le  tieune  bon  quon  fasse 
scavoir  au  peuple  par  les  dizeniers  de  se  trouver 
au  sermon.  Arreste  quon  en  fasse  iouxte  leur  ad- 
vis  et  que  pendant  les  sermons  on  mette  gardes 
aux  portes  comme  anx  iours  de  la  cene.  {Beg.  du 
Conseil.  fol.  137.) 

Mercredi  29. 

Castellio  moritur. 

—  Cest  vers  cette  epoque  gue  peut  avoir  ete  ecrite 
une  lettre  non  datee  de  Feglise  de  Chaumont  en  Bassigny 
(Haute-Mame)  qui  dit  qu'eUe  a  eu  pour  ministre  M. 
Daignon  [Bourgoing]  qu^on  a  conduit  d  Troyes 
quand  le  culte  fut  empeche  et  qui  s^est  ensuite  rendu 
a  Paris.  Maintenant  apres  Vassy  et  la  dissipatian 
de  Veglise  de  Paris,  la  paix  etant  retablie,  Us  rede- 
mandent  leur  ministre  ou  un  autre.  (Bibl.  de  Geneve 
Vol.  197«.  fol.  1.) 

Hoc  anno  prodierunt: 

Institutionis  GalUcae  ed.  XII.  lAon.  4. 
Comm.  in  Pentaieuchum.  Gen.  Steph.  foh 
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CcfnmefUaire  sur  les  Psaumes.  Gen.  fol. 
Comfn.  in  leremiam.  Gen.  fol. 
Comm.  in  quatuor  Evangdia.  Gen,  fol.  et  8. 
Commentaire  sur  les  ^angiles  et  les  Actes. 

Oen.  fdl. 
Commentavre  sur  les  £pitres.  Lion.  fcl. 
Opuscuia.  Gen.  Barbier.  8. 
Sermons  sur  Jdb.  fol. 
Sermons  sur  L  Cor.  XXL  12. 
Sermons  sur  Vep.  aux  Galates.  8. 
Semums  sur  les  Epp.  a  Timothee  et  a  Tite. 

fol. 
Epistola  ad  Balduinum.  8. 
Admonitio  ad  Polotios.  16. 
Epistota  ad  Polotws.  8. 
Traite  des  BeUques.  12. 


1564. 

JANVIER. 
Mardi  11. 

Francoys  Estienne  detnande  la  permission 
d^imprimer  Iharmonie  des  quatre  livres  de  Moise 
en  francois.  Arreste  quon  sacbe  sil  a  oharge  de 
Umprimer  et  sil  oBt  ainsi  quon  la  luy  accorde.  {Beg. 
du  Conseil.  fol.  145  t;.) 

Jendi  20. 

Calvin  commence  son  demiercours,  surEeechid. 
iEp.  4081.) 

Lnndi  31. 

La  reifie  de  Navarre  demande  Spifame  pour 
regler  sa  maison  et  lestat  de  iustice.  Bus  ce  es- 
tant  heu  adyis  des  ministres  disans  quiiz  nen  ont 
encore  rien  resolu:  arreste  den  attendre  leur  opinion. 
(Beg.  du  Cofiseil.  fol,  153.) 


PEVRIER. 
Mardi  1. 

EHection  des  Syndics,  en  Cofiseil.  Calvin  fait 
Texhortation.    {Beg,  du  (JonseU.  fol.  154.) 

—  M.  Galvin  a  icy  propose  que  ayans  advise 
en  leur  congregation  sur  la  requeste  de  la  reine 
de  Nararre  de  luy  ottroyer  M.  de  Passi  {Spifafne) 
pour  regler  sa  iustice  et  dallieurs  conaidere  le  grand 
zele  et  affeotion  de  ladite  Dame  pour  avancer  Ihon- 
neur  et  la  gloire  de  Dieu  et  le  fruit  que  pourra 
faire  un  tel  personnage  ioint  aussi  quil  est  bon  da- 
Yoir  partout  des  amys:  a  raporte  quil  sera  bon  de 
le  licencier  daller  vers  ladite  Reine  ayec  ce  quil 
y  a  esperance  que  ce  ne  sera  pas  pour  tousiours  et 
quil  sera  prest  de  rcYenir  au  seryice  de  Messieurs 


quand  ilz  len  requerront.  Ledit  raport  ouy  enoo- 
res  quon  fasse  grande  difficnlte  destre  desaisy  dan 
tel  personnage  qui  est  tant  excellent:  toutesfois  affin 
de  ne  retarder  pas  la  retention  diceluy  layancement 
de  la  gloire  de  Dieu  a  este  arreste  de  luy  donner 
conge  et  de  faire  entendre  a  la  dito  Reyne  la  grand 
estime  en  laquelle  on  a  tel  personnage  et  le  regret 
ayeo  lequel  on  sen  desaisist:  et  sil  est  possiblequon 
luy  limite  le  temps  pour  lequel  on  lottroie  (Q>\d, 
fol.  154  V.). 

Jeudi  3. 

Spifame  comparait  et  expose  que  la  Beifie  hi 
a  ecrit  aifisi  qu'a  Calvin  et  a  De  Beze.  II  de- 
fnande  Vauiorisation  de  partir.  Arreste  de  luy  don- 
ner  conge  et  luy  faire  entendre  le  grand  desir  qne 
Messieurs  ayoient  de  layoir  aupres  deux  et  que  par 
grande  necessite  de  ladite  Reyne  on  le  libere:  es- 
perant  toutesfois  comme  aussi  on  en  esoript  a  elle 
quil  reyiendra  le  plustost  quil  pourra.  Ce  qui  a 
este  fait  iceluy  estant  reappelle.  (Beg.  du  Cansei. 
fd.  155.) 

Vendredi  4. 

^lection  des  Syndics  en  Deux-cents.  Sp.  lan 
Calyin  a  remonstre  que  le  temps  nous  doit  asses 
adyertir  de  proceder  a  la  presente  electioo  en  toute 
crainte  yeu  que  nous  sommes  enyironnes  de  beau- 
coup  de  dangiers  et  pourtant  quon  inyoque  Dieu  de 
droite  sincerite  de  oueur  et  rondeur  oognoissans 
que  sans  luy  nous  ne  sommes  rien.  Oe  faisans 
nous  sentirons  sa  benediction  et  sur  la  yille  et  sur 
nous  en  particulier:  et  que  toute  eleotion  ne  tende 
sinon  a  oe  que  Dieu  soit  honore  et  seryy  et  a  a?oir 
gens  magnanimes  et  de  bon  oorage  et  yigilans  qui 
ayent  desir  de  yaquer  a  telle  yocation.  (Beg.  du 
Vonseil.  fol.  156  v.) 

Dimanche  6. 

CofiseU  gefieral  ou  assemhlee  des  dtoyens  pour 
V&ection  des  nouveaux  Syftdics. 

Sp.  lehan  Calyin  ministre  de  la  paroUe  de 
Dieu  bourgeois  de  la  yille  par  le  oommandement 
de  Messeigneurs  a  remonstre  que  si  es  yiandes  de 
nostre  nourriture  ordinaire  lesquelles  nous  sont  as- 
ses  cogneues  nous  ayons  toutesfois  a  cause  de  nostre 
intemperance  besoin  destre  adyertis  de  nous  garder 
et  abstenir  de  celles  qui  nous  sont  contraireSi  dau- 
tant  que  au  lieu  de  bonne  nourriture  nous  appetons 
bien  souyent  celle  qui  nous  est  contraire,  a  plus 
forte  raison  quand  il  est  question  de  choisir  gens 
pour  nous  guider  et  conduire  nous  ayons  bon  be- 
soin  destre  exortes  a  choisir  gens  de  bonne  yie  et 
propres,  mesmes  pour  ce  que  par  cydeyant  nous 
ayons  yeu  pratiquer  tout  le  contraire  en  ceste  yille 
combien  que  graces  a  Dieu  cela  soit  maintenant  re- 
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pare  en  xnieux,  eDOores  les  exhortations  ne  sont 
pas  a  mespriser  et  en  cela  noua  ne  debyons  pas 
moings  faire  que  les  papiates  qui  en  usent:  pour- 
tant  que  chacun  advise  deslire  gens  idoines  et  pro- 
pres  surtout  a  present  que  la  necessite  nous  y  en- 
corage  et  que  nous  advisions  que  dieu  soit  nostre 
gouTemement  et  quil  aye  tousiours  la  souveraine  do- 
mination  pardessus  nous  et  que  nous  luy  laissions 
toute  authorito  et  Ihors  il  nous  fera  sentir  de  plus 
en  plus  ses  benedictions  comme  nous  avons  fait  ius- 
ques  icy.    iBeg,  du  Canseil,  Vol.  59  fd»  1.) 

—  Syndics  Slus:  Pierre  Migerandi,  Michel  Ro- 
set,  Jaques  Blondel,  Claude  de  la  Maison-neuve. 

—  Sexta  Februarii  asthmate  vocem  eias  prae- 
pediente  ultimam  habuit  concionem  et  ab  eo  tem- 
pore  omni  docendi  munere  abstinuit.    {Beza  in  VUa.) 

Mardi  8. 

Bappart  fait  par  Calvin  aux  medecins  de  Mont' 
peUier  sur  sa  maladie.    (Ep.  4077.) 

MARS. 

Vendredi  10. 

Estant  propose  que  le  S''  Calyin  est  des  long 
temps  fort  mal  dispose  de  sa  personne  et  mesmes 
en  dangier  de  sa  vie  a  este  arreste  que  chacun 
prie  Dieu  pour  sa  prosperite  et  que  MM.  les  Sin- 
diqaes  lallent  yisiter  souvent  et  quon  luy  assiste 
a  present  de  25  escuz.   (Beg.  du  ConseU.  fol.  18  v.) 

Samedi  11. 

Joumee  de  Nyon  pour  Vaffaire  de  la  retrocession 
au  dtui  de  Savoie  d^une  partie  de  ses  anciennes  pos- 
ses$i<ms.     (Ep.  4029.) 

Landi  13. 

A  este  rapporte  quo  le  S'  Calvin  ayant  sceu 
qaon  avoyt  baille  25  escuz  a  son  frere  pour  luy  ne 
les  a  pas  youlu  accepter  disant  quil  fait  conscience 
de  recevoir  son  gage  ordinaire  dautant  quil  ne  sert 
pas.    (^Beg.  du  ConseU.  fol.  20.) 

Jendi  16. 

lehan  Riyeri  demande  la  permission  d^impri' 
mer  un  livre  de  Viret  des  clefz  de  VJSglise.  (Beg.  du 
Conseii.  fol.  21.) 

—  lac,  Biiger  Schaffhusianus  morUur.  (Ep. 
4068.) 

YeDdredi  17. 

Beza  schript  mir  6.  Martii  das  Calvinus  fast 
krank.  (Bullingerus  ad  Fabritium  Curiensem  ep. 
MS.  in  Arch.  Turic.  Blut.  VI.  Cod.  131.  olimB.  10. 
/«.  501.) 


Vendredi  84. 

Calvinus  ultima  vice  coetui  ministrorum 
censuram  fraternam  agentium  interest.  (Beza  in 
Vita.) 

Lnndi  27. 

Calvin^  au  nom  des  ministres,  propose  Colla'- 
donpourla]^cederecteur,  en  remplacementd^Enoch 
demissionaire.  (Beg.  du  Conseil.  fol.  26.)  GetaU  la 
demiere  fois  quHl  se  rendit  a  la  maison  de  ville. 
(Beea  in  Vita.) 

Mardi  28. 

Calvin  assiste  pour  la  demiere  fois  a  la  seanee 
du  consistoire. 

Jendi  30. 

Bonivard  est  accuse  d^avoir  tenu  de  vilains 
propos  contre  sa  femme.    (Beg.  du  Consistoire.) 

Vendredi  31. 

Calvinus  ultima  vice  ad  congregationis  coe- 
tum  deportatur.    (Beza  in  Vita.) 


AVRIL. 


Dimanche  2. 
Pdques. 


CalvinuB,  quamvis  prostratis  viribus,  tamen 
sellula  in  templum  delatus  toti  concioni  interfuit, 
coenam  Domini  ez  mea  manu  accepit  eoque  yulta 
hymnum  cum  aliis  quanquam  tremula  voce  oecinit, 
ut  non  obscura  laetitiae  signa  in  moribundi  yultu 
elucerent.    (Beza  in  VUa.) 

Jendi  6. 

M.  de  Sainct  Victeur  appelle  pour  les  blas- 
phomes  a  nye  avoir  iure  ny  blaspheme  oombien 
quil  aye  dict  de   ses  procureurs  de  Seyssel   quils 

estoient  des  diables Ladvis  est  daultant  que 

les  tesmoings  ne  sont  conformes  de  luy  faire  bonne 
admonition  pour  lo  present  et  quon  luy  remonstre 
sa  faulte  et  grande  ingratitude  et  que  de  ci  a  la 
cene  de  Penthecoste  il  vive  si  bien  quil  puisse  com- 
muniquer  a  la  saincte  cene.     (Beg.  du  Consistoire.) 

Mardi  11. 

Pax  inter  Anglos  et  OaUos  sancita  in  urbe  Trir 
cassium.    (Ep.  4095.) 

Dimanche  16. 

Charles  IX.  se  rend  a  Bar-le-Due.  (Ep. 
4098.) 

Mardi  25. 

Calvin  fait  son  testament.    (Elp,  4103.) 
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Jeadi  27. 

Estant  propose  que  le  Bi^  Galvin  se  «eDtant 
presse  de  maladies  iusques  a  la  mort  a  desire  destre 
ouj  devant  MessieurB,  dautaot  quil  ne  sera  pas  bon 
quil  yienne  icy  pour  sa  debiiite:  Arreate  que  Mes- 
sieurs  lallent  trouver  en  son  logis  pour  entondre 
ce  quil  voudra  dire  et  apres  iuy  presenter  toute 
bonne  affection  et  amitie,  mesmes  a  ses  parens 
apres  son  deces  pour  les  agreables  services  quil  a 
fait  a  la  Seigneurie  et  ce  quil  sest  aquite  fidelement 
de  sa  charge.     {Beg.  du  ConseU.  fci.  38.) 

—  Sensuivent  les  propos  et  exortations  de 
Bp.  lan  Galvin  ministre  de  ia  parole  de  Dieu  en 
ceste  eglise  tenus  ce  iourdhuy  27  dapril  a  noz  tres- 
honores  Seigneurs  sindiques  et  conseil.  (Beg.  du 
ConseU.    ItUercale  entre  les  feuillets  37  et  38.) 

MAI. 
Mardi  2. 

Ultimam  omnium  epistolam  scribU  Calvinus 
Farello.     (Ep.  4104.) 

Vendredi  26. 

A  este  icy  propose  que  le  8'  Antoine  Calvin 
refiisa  hier  de  prendre  le  mandat  de  son  frere 
disant  quil  est  prochain  de  la  mort  et  quon  ne  le 
peust  persuader  a  le  recevoir.  (Beg.  du  ConseU. 
fd.  48.) 

Samedi  27. 

Ce  iourdhuy  environ  huit  heures  du  soir  le 
sp.  lan  Gaivin  est  alle  a  Dieu  sain  et  entier  gra- 
ces  a  Dieu  de  sens  et  entendement.  (Reg.  du  Con- 
seU.  fol.  48  V.) 

Lundi  29. 

De  Beee  succcde  a  la  place  de  Calvin.  11 
aura  la  charge  quil  avoit  oultre  ce  quil  a  a  faire 
les  lecons.  Arreste  quon  luy  baille  le  gage  quavoit 
M.  Galvin.  Et  au  reste  quand  se  viendra  ceans 
quon  se  contente  quil  soit  assis  au  bano  dabas  et 
quon  luy  presente  la  maison  dudit  8'  Galvin  sil 
y  veult  aller.     (Beg.  du  ConseU.  fol.  49  v.) 

JUIN. 
Jendi  1. 

Consistoire.  Le  nom  de  Calvin  est  marque 
d^une  double  croiz  (dans  les  seances  precedentes  son 
absence  est  mentionnee  aussi)  avec  cette  note:  Alle  a 
Dieu  le  Babmedy  27  de  May  entre  huict  et  neuf 
heures  du  soir. 

Yendredi  2. 

Toute  la  Gompaignie  des  pasteurs  et  profes- 
seurs  estant  assemblee,  M.  de  Besze  apres  avoir 


parl6  de  la  perte  que  la  Gompaignie  avoit  faite  par 
la  mort  du  fidele  serviteur  de  Dieu  et  de  Bon 
Eglise  M.  Galvin  et  ramentu^  les  remonstranees 
qu'iceluy  leur  avoit  faites  quelques  lours  avant  sa 
mort,  tendantes  a  ce  qu'il8  perseverassent  a  faire 
soigneusement  et  courageusement  leur  charge,  s^ea- 
traimer,  et  veiller  fidelement  en  1'Eglise  encore 
qu'il  se  tronvast  gens  qui  s'y  opposassent,  et  de 
fuir  toute  ambition,  a  mis  en  deliberation  ce  qui 
sensuit : 

G'e8t  ascavoir  que  l'ann6e  precedente  les  freres 
Tavoyent   eslu   pour   suppleer   tant   en  Gonsistoire 
qu^aultres  tels  actes   Pabsence  de  M.  Galvin,  qui 
a  cause  de  ses  maladies  ne  s'y  pouvoit  pas  troaver 
si   souvent  que  de  coustume.     Laqnelle   charge  il 
iugeoit  estre  temporelle  (comme  aussi   elle  estoit) 
et  pourtant  la  tenoit  pour  expiree  par  le  deces  du- 
dit  M.  Galvin.     Par  ainsi  que  les  freres  advisas- 
sent  d'eslire  entr^eulx  quelqu'ung  qui   doresnavant 
leur  servist  en  cela,  adioustant  aussi  qu'il  luy  sem- 
bloit  bon  que  ladite  charge  fust  temporelle,  et  fht 
commise  par  election  d'an  en  an;  et  ce  afin  d'eviter 
qu^une  preeminence  ne  s^indroduisit  entre  ceulx  qui 
par  ci  apres  pourront  succeder  au  service  de   ceste 
Eglise   soubz    couleur   que    Pordre    qu'auiourd'huy 
tiendroyent  les  freres  ne  seroient  pas  bien  entendn 
par  lesdits  successeurs,   comme  il  en  estoit  advenn 
de  rBglise  ancienne.    Et  aussi  afin  que  les  Eglises 
tant  en  France  qu'ailleurs  ne  tombassent  en  mesme 
dangier,  quand  des  gens  ambitieux  ou  imprudens 
pretendants  1'imitation  de  ce  qui  se  fait  a  Oenefve 
vouldroyent  faire  ung  evesque  perpetuel  en  chacune 
assemblee  de  pasteurs.  Ge  qu'il  remonstroit  n'estre 
bon  ni  utile,  pour  oe  qu'il   peut  advenir  que  celui 
qui   auiourd'huy  soustiendra  une  telle  charge,  ung 
an  apres  n'y  sera  pas  si  propre,   et  qu'on  voit  par 
experience  que   Dieu  parfois  augmente  ses    graces 
a  aucuns,  parfois  aussi  les  diminue  a  ceulx  la  mes- 
mes.    Que  quant  a  feu  M.  Galvin  qui  avoit  este 
comme   pere  au  milieu  de  la  Compaignie  et  envers 
un  chascun  d'iceI1e  en  particulier,  Dieu   avoit  mis 
tant   de   graces   en    lui  et   1'avoit  environn6  d'une 
telle  authorit^  envers  le  peuple  pour  servir  a  ohas- 
cun  de  nous  a  mieulx  exercer  son  ministere,  qne 
quand  nous  eussions   choisi  tous  les  ans,   nons  ne 
pouvions  nous  raporter  a  aultre  de  1a  Compaignie 
que  ce  n'eust  est6  mespriser  rabondance  des  grands 
dons  de  Dieu  qui   estoyent  en  cestuy  la,    accom- 
paignez  touiours  d'une  syncerit^  et  bonne  conscience 
qu'un   chascung   mesmes   pouvoit   appercevoir.     £r 
de  faict  que  Dieu  avoit  tellement  beni  sa  conduicte 
qu'en  tous  aifaires  concernants  mesmes   noatre  mi- 
nistere,  iamais  la  Gompaignie  ne   8'estoit    trouvee 
destituee  de  bon  conseil  et  sens,  et  iamais   n'avoit 
on  apperceu  qu'il   ccrchast  son  profBt  ou  des  siens, 
ains  qu'il  gardoit  une  bonne  egalit^. 
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Mais  que  maintenaDt  nous  ne   Bavions  pas  8i 

Dien  par   ci  apres   youldroit  mettre    en   nng  des 

freres  tant  de  graoes  ensemble,  et  auBsi  qu'il  estoit 

a  craindre  a  Padvenir  qu'encor  que  quelqu'ung  eust 

beaucoup  de  dous  d6  Dieu,  a  la   longue  touteBfois 

U  D'en  usast  pas  en  telle  prudence,   moderation  et 

humilit^,  que  oestuy  la  ayoit  perseyer^  a  faire  a 

rhoDDeur   de   Dieu   et   proffit   de   la   Compaignie, 

tellement  quHl  aeroit  necessaire  de  chauger  et  pren- 

dre  uDg  aultre  pour  la  condaicte  des  affaires  et  de- 

liberations  qu'il  fault  proposer  en   Passemblee   des 

freres  et  aultreB  tels  actea  comme  dict  a  est^:  Sur- 

quoy  lcBdicts  freres  paBteurs  et  profeBseurB,   aprea 

avoir  dict  cbaBCung  Bon  opinioo,  ae  Bont  touB   ac- 

cordez  que  d'an  en  an  on  CBlira  queIqu'uDg  de  la  Com- 

paiguie  pour  parler  eutre  eulx^  propoBcr  lea  affaireB, 

recueillir  lea  yoiz,  porter  auBBi  la  paroUe  devant 

MesBieQrs  au  nom  de  la  CompaigDie  et   toucbuDt 

les  affairee  qui  cODceracDt  leur  miDistere  commuu. 

£t  que  ueaDtmoiDB  ai  ayaDt  le  bout  de  Pau  ceBtuy 

la  faisoit  quelque  faulte  quaut  a  ceBte  cbarge  ape- 

ciale,  OD  Ven  pourroit  adyertir  eu   Puue  des  quatre 

censnreB,  item  que  la  cboBe  D'emportera  poiDt  que 

cestDy  la  soit  plua  que  les  aultres,   mais  qu'il  les 

recognoistra   pour   ses    freres   et   compaiguoDB   od 

roeuyre  du  Seigueur  et  miDistere  de  rEgliBO.    Ed 

Bomme  B'y  portera   comme  les  freres  saycDt  et  au- 

roDt  BOuyeuaDce,    Dieu  aidaut,  que  B'y    est  port6 

fea  M.  Calyin,  lequel  tant  B'eD  fault  qu'il  ait  ub6 

eutr^eulx  d'uDe  puiBsaDce  ou  autborit^  desmesuree 

qQ'au  contraire  B'accommodant  a  tous  en  tant  qu'il 

B^est  peu  &ire,  il  n'a  fait  sinon  Boustenir  la  graude 

pesaDteur  de  la  cbarge,  afiu  que  le  fardeau  eu  fust 

pluB  aise  a  porter  a  cbascuD.    Et  auBsi  qu'il  a  sou- 

yeut  protest^  que  sMl  eust  eu  esgard  a  son  parti- 

culier,  il  Ben  fust  yolontiers  demis,  comme  de  faict 

il  l'a  requis  quand  la  grandeur  et  contiuuatioD  de 

Bes  maladies  lui  sembloit  Ven  rcDdre  moiDs  capable. 

Toutes  leBquelles  cboses  lesdiots  freres  ont 
youlu  estre  redigees  par  escript,  et  pour  obseryer 
ledict  ordre  ont  a  preeent  eslu  ledict  de  Besze 
coosideraDts  les  graces  que  Dieu  luy  a  faictes  et 
priaut  Dieu  qu'il  les  luy  augmeute  de  plus  en  plus. 
SQrquoy  ledict  M.  de  6esze  8'eBt  ezcus^,  allegant 
la  grandeur  de  la  cbarge  et  son  iDsuffisaDce.  Tou- 
tesfoiB  a  la  parfiD  Ta  accept^  priaDt  les  freres  de 
lay  aider  d^adyertissemeDts  et  remoDStruDces  et  auBsi 
de  leurs  prieres  eDyers  Dieu.  Ce  qu'ilB  ont  promis, 
et  a  est^  dict  que  d'aD  cd  aD  aux  ceDSures  de  Pas- 
ques  on  adyisera  a  qui  sera  baillee  la  dicte  cbarge. 

Jeudi  22. 

Bapteme  de  lean  fils  de  Farel.  {Perrot.  MS. 
de  Beme  p.  219.)  Farel  mourut  le  13  Sept.  1565. 
Fahri  fut  rappde  paur  lui  succSder. 


Samedi  8. 


JUILLET. 


Be£fe  est  chargS  cFacheter  paurlaviUe  une  parUe 
de  la  bibliotheque  de  Calvin.    (Beg.  du  ConseU.) 


OCTOBBE. 

Jendi  26. 

Suyyant  la  coustume  quon  ayoit  de  donner 
tous  les  ans  un  yin  a  M.  Calyin  arreste  quon 
contiuue  euyers  M.  de  Beze  qui  est  son  succeBseur 
et  qui  est  bospitalier  luy  en  enyoyer  un  cbar  du 
meilleur.    (Beg.  du  ConseU.) 

—  Hoc  anno  prodierunt: 

Institutionis  gaUicae  ed.  XIII.  Oen.   Cour- 

teau.  8. 
Commentaire  sur  les  einq  livres  de  McHse. 

Gen.  fol. 
Commeniarius  in  losuam.  Oen.  8. 
Idem  gaUice.  Oen.  fd. 

Commentarius  in  Psalmos.  Oen.  Bariier.  8. 
Commentarius  inActaApp.  Oen.  Barbier.  8. 


1572. 

Le  2  F^yrier  deceda  le  B'  Antoine  Calyin 
diacre  de  ceste  EgliBO  et  ancien  du  ConsiBtoire. 
(Beg.  de  la  Comp.) 

Le  Yendredi  4  Juillet  les  papiers  de  feu  M. 
Calyin  furent  remis  a  M*  Jean  Pinault  pour  les 
ordoDDer  seloD  les  dattes  des  aDDees  et  adyiser  par 
ladyis  de  M.  de  Beze  ce  qui  se  pourroit  impri- 
mer.  Ledit  Piuault  despuis  declare  en  la  Com- 
paignie  quil  nostoit  sufGsaDt  de  juger  de  si  graDdee 
cboses  et  quil  Deust  oso  eutrepreDdre  de  faire  oe 
jugemoDt  de  oe  quil  faudroit  prcDdre  et  laisser  eo 
ces  escrips  mais  que  uu  seul,  M.  de  Beze,  lequel 
aussi  necessairement  reyerroit  ce  quun  autre  auroit 
passe,  pouyoit  sacquiter  de  cela  et  ly  mettre  ou 
non.  Et  fut  adyise  que  quelque  partie  luy  seroit 
tousiours  portee  laquelle  il  raneeroit  pour  apres 
continuer  au  resto  iusqua  ce  quil  auroit  range  le 
tout  Ledit  Pinaultyena  porte  unepartie  (drid.). 

Le  16  Octobre  a  este  adyise  de  remettre  les 
papiers  de  feu  M.  Calyin  entre  les  maiDS  de  M. 
Perrot  qui  les  pourra  yoir  et  commuuiquer  le 
tout  a  M.  de  Beze  pour  adyiser  eusemble  et  eo 
faire  uue  fiu  (ibid.). 
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NOTICE  PRfiLIMINAIRE. 

Dans  notre  6dition  des  Oenvres  de  Galvin  (Tome  Y.)  nous  avons  publi6,  entre  autres  opusoules 
thtologiques  dn  R^formateur,  le  Oat^cliisme  latin  imprim6  k  Bftle  en  1538.  Dans  lee  Prol^gomtoes  du 
m6me  volnme  page  xlij.  nons  avons  oonstat^,  tant  par  le  titre  de  cet  terit,  que  par  le  tdmoignage  de  Bdze, 
de  Golladon  et  de  Oalvin  lui-mdme,  que  le  tezte  latin  n'6tait  que  la  traduction  d'un  original  fran^aie, 
r6dig6  dans  le  conrant  de  l'hiyer  de  1536  k  1537.  Oette  ^dition  ant^rieure  avait  compl6tement  disparu 
et  en  regrettant  oette  perte  nous  ne  Saisions  que  r6p6ter  ce  que  tons  les  biographes  modernes  de  Galvin 
avaient  dit  avant  nous.  Fante  de  mieux  nous  nous  sommes  donc  bornte  &  r66diter  la  traduction  latine, 
et  nous  pouvions  le  faire  aveo  d'autant  plus  d'assttrance  qu'elle  est  incontestablement  1'oeuvre  de  Oalvin. 

YcmI^  qne,  par  un  heureux  hasard,  ou  plut6t  grftce  aux  infatigables  recherches  d'un  savant  au- 
qnel  Phistoire  et  la  littdrature  du  protestantisme  firanQais  sont  d6j&  redevables  d'une  s^rie  de  travanx 
importants,  il  s^est  enfin  retrouv^  un  oxemplaire,  unique  &  ce  qu'il  paratt,  de  ce  premier  Oat^hisme  fran- 
Qais.  Mr.  Henri  Bordier,  ocoup6  en  ce  moment  de  la  nouvelle  r^daction,  consid^rablement  angment^^ 
de  la  France  prctestante^  pnblide  antrefois  par  MM.  Haag  freres,  l'a  ddconvert  dans  le  Yol.  940  de  la 
ooUection  Du  Puy,  conserv^e  k  la  Biblioth^ue  nationale  de  Paris,  et  MM.  Albert  Billiet  et  Thtophile  Dnfour 
ee  sont  empress^  de  s'en  procurer  une  copie  rigoureusement  exaote»  qu'ils  ont  mise  sons  presse  en  1877. 
L'opusoule  parut  sous  le  titre  suivant: 

Le  CatSchisme  frangais  de  Calvin  piMiS  en  1537.  lUimprimi  pmr  la  premiere  fois  d^apres  un 
exemplaire  nouvettement  retrauvi  et  suivi  de  la  plus  ancienne  Canfession  de  fai  de  V^glise  de  Qenece.  Avec  deux 
notices  par  JJbert  BiUiet  et  ThiophUe  Dufaur.  Oeneve,  H.  Oeorg^  Ubraire-Sditeur  1878.  (Imprimerie  de 
J.  O.  Fiok.) 

Le  texte  y  eet  pr6cdd6  d'une  Notice  snr  le  premier  s^jour  de  Oalvin  &  6en6ve  ponr  servir  d'in- 
troduction  historique  au  Cat^chisme  et  &  la  Confession  de  foi  de  1537,  par  M.  Rilliet,  et  d'une  Notioe 
bibliographiqne  de  M.  Dufour,  sur  ces  mdmes  opuscules  et  sur  les  autree  livres  imprim6s  k  Oendve  et 
&  Neuch&tel,  dans  les  premiers  temps  de  la  R^forme  (1533 — 1540). 

La  plaquette  retrouv6e  &  Paris,  reli^  avec  une  antre  pidce,  eet  de  format  petit  in-8<*,  imprimde 
en  caractdres  gothiques  et  compte  six  cahiers  de  8  feuillets,  soit  en  tout  48  feuillets  non  chiffr^s.  Le 
titre  est:  Instruction  et  con-  \  fession  de  Fay^  dant  on  vse  en  \  Leglise  de  Oeneue.  —  Oette  suscrip- 
tion  est  suivie  de  trois  passages  tir^  de  la  premiere  Epltre  de  Pierre.  B  n'y  a  point  de  date  ni  de 
nom  de  lieu  ou  dMmprimeur.  Le  Oat6chisme  est  suivi  de  la  Gonfession  de  foi  que  nous  avons  6dit^ 
autrefois  nons-mdmes  dans  les  deux  langnes,  Oeuvres,  Tome  Y.  p.  355—362  et  Tome  IX.  p.  693 — 700. 


7  NOTICE  PRfiLIMINAIRE.  8 

M.  Dafour,  se  fondant  sar  an  passage  des  Registres  du  Gonseil,  en  date  da  27  Ayril  1537  (imprim^ 
dans  noB  Annales  p.  210)  a  d6montr6  que  1'imprimear  8'appelait  Wigand  Koeln,  oomme  d^aiiiears  cela 
a  6tA  dit  aassi  par  nous  dana  les  Prol^gomdnes  da  Tome  IX.  p.  liij. 

Poar  la  rtimpression  da  texte  franQais,  qae  nons  estimions  ne  pas  deyoir  manqaer  dans  notre 
^tion,  noas  ^'aarions  sans  donte  pas  ea  de  peine  &  obtenir  oommanication  dn  pr6cieax  yolame  de  la 
part  da  goayernement  frangais  qai  aatrefois  d6j&  nons  ayait  aeoondte  dans  notre  entrepriae  par  dcB 
pretB  de  liyres  appartenant  k  di£F6rente8  bibliothdqaoB  de  Parifi.  Maia  comme  nona  poayiona  avoir  la 
plaB  enti^re  confiance  dans  rexaotitade  de  la  r^impreBsion  &ite  k  Oen^ye,  nonB  n'ayonB  pas  hteit^  & 
noaB  adroBBor  aax  BayantB  ^teara  poar  lear  demander  B^ila  ayaient  nne  objection  k  faire  &  oe  qne  noBB 
nonB  en  rapportionB  tont  Bimplement  k  lear  trayail.  Bb  ont  r^ponda  k  notre  demande  ayeo  ane  parfiiite 
amabilit6,  et  nonB  ont  ainai  mtoag^  lea  moyenB  de  compl6ter  notre  ^tion  dee  OeuyreB  de  Oalyin  ayeo 
moiuB  de  firaie  et  eauB  autre  ddlai.  £n  tout  cae,  si  celle-oi  n'a  pu  qa'y  gagner,  c'eBt  k  eux  ayant  toat 
qu'en  reyient  tout  le  m^rite,  et  nouB  Iob  priouB  d'en  receyoir  ici  mdme  noB  BincdreB  remerdmentB. 

NouB  n'ayonB  que  peu  d^obeeryationB  k  fidre  bv  notre  r^impreeBion  da  OattehiBme  firan^aiB. 
Oomme  1'imprimeur  OeneyoiB  de  1537  B'e8t  aeryi  de  caractdres  gothiqacB,  il  ya  sana  dire  que  nouB  ayooB 
dt  chercher  k  conBoryer,  autant  que  poBBible,  rorthographe  primitiye,  propre  k  cette  eBpdoe  de  ^peB. 
JjeB  nouyeaux  ^ditears,  Buiyant  en  ceoi  un  UBage  g6n6ralement  adopt^  en  Franoe»  J  ont  mia  les  aocentfl^ 
leB  apoBtrophoB,  lea  v,  lea  u,  et  Iob  j,  oonform6ment  aux  rdglee  aotuellement  en  yigueor,  et  y  ont  intro- 
doit  une  ponctoation  pluB  oompldte  et  pluB  rationnelle.  Noub  ayouB  Buppiimd  lea  aooents  et  les  apoetro- 
phea,  dont  on  ne  bo  Bervait  paa  encore  &  cette  6poque,  ainsi  que  la  lettre  j.  Noub  ayona  employ6  les 
signeB  de  la  ponctuation  beauooup  plus  paroimonieuBement,  en  la  r^uiBant  au  Btrict  nteeeBaire,  oomme 
nouB  la  Bayions  nBitte  alora.  Oe  n'e8t  qu'&  Tdgard  des  v  et  dee  u  que  nous  ayone  contina6  k  Bniyre  la 
r^le  que  nouB  nouB  6tion8  tracte  dte  1'abord  pour  notre  6dition.  De  pIuB  nou8  deyona  faire  obeerver 
qne  pour  Pemploi  dee  majuBcuIoB  nouB  ayona  dtl  noua  en  tenir  au  texte  de  la  nouyelle  6dition,  bien  qoe 
lee  6ditearB  nooa  aient  ayertiB  (p.  oxii)  que  leur  choix  se  r6glait  k  ce  Biget  Bur  les  ueaged  modemeB. 
XJiid  coUation  de  1'exemplaire  pariBien  ne  nouB  a  pas  para  ndcesBaire  ponr  un  d^tail  de  ei  peu  d'impor- 
tanee.  En  pluBiears  endroita  lee  ^teure  ont  corrig^,  dana  leur  texte  mdme,  dee  fitutee  d'impre8Bion 
6yidente8,  Bignaldee  d'ailleur8  dane  la  notice  biUiographique.  Noub  ayons  pr6f<dr6  finre  lee  oorreotionB  eo 
marge;  d'autreB  fois,  quand  nouB  pouyiooB  croire  que  lee  leoteurB  bo  tireraient  d'aiEBdre  eauB  notre  ee- 
oours,  nouB  nouB  Bommee  contentte  de  marquer  les  leqouB  fantiyeB  d'un  aateriBquei  comme  uous  PavonB 
fiiit  pr6o6demment 

Maia  ce  qui  a  le  ploB  attir^  notre  attention  o'e8t  le  rapport  entre  le  texte  finngais  et  le  texte 
latin.  NouB  etunoB  bientot  oonBtat^  que  oea  deux  textOB  oorreBpondent  entre  eux  on  ne  peut  pluB  ex- 
aetement  et  litt^ralement.  Le  latin  eet  partout  moul6  Bur  le  firauQaiB,  ou  plut6t,  poor  dire  toote  notre 
peuB^e,  il  nouB  a  aembl^  que  le  texte  firan^aiBy  qui  pourtant  doit  Otre  1'original,  a  6t6  r6dig6  par  oa 
teriyain  aoooutum^  k  penaer  en  latin,  au  moine  &  T^gard  de  oe  qoi  tenait  &  la  thtologie.  Et,  y^fica- 
tion  faitOy  nouB  nouB  Bommee  ooDyainouB  que  ce  Bentiment  ne  uoub  a  pae  tromp^.  Le  texte  firanQaifl 
do  Cat6ohiBme  eet  r6ellement  traduit  en  grande  partie  Bur  un  texte  latin  aDt6rieur,  lequel  a  enBuite  M 
simplement  reoopi^  dane  l'6dition  latine  publi^e  en  1538.  Noub  entendouB  parler  du  texte  de  la  pre- 
midre  Inetitutiony  r^dig^e  dane  le  eourant  de  l*M  de  1535  et  miBo  en  yente  au  moie  de  Mara  Buivaot 
Oette  r^daotion  6tait  par  conB^uent  encore  aBaez  rteente  pour  eeryir,  BanB  trop  de  remaniemonta,  k  oolle 
du  Oat6ohiBme;  et  oela  ^tait  d'aataDt  plue  naturel  que  la  premi^re  6baaohe  de  la  thtelogie  oalvinieniie 
n'6tait  ao  fond  autre  ohoee  qo'on  oat6chi8me  dane  le  boub  large  de  oe  mot,  et  que  Iob  deox  oayragefi 
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dtaient  dispoB^s,  quant  k  lenrs  parties,  d'aprd8  la  mdme  eonoeptioD  et  m^tbode.  Tont  cela  avait  d6j<i 
M  remarqu^  et  sigDal^  par  M.  Rilliet,  dans  sa  Notice  p.  xli;  et  ailix. 

Lee  lecteiirfi  qui  Tondront  se  coDTaiDcre  de  la  jDBtesse  de  notre  observation  n'ont  qa'&  jeter  les 
yenx  bdt  notre  6dition  du  Oat^hisme  de  1538  (Oenyres  T.  y.  p.  355  sniy.),  oti  ils  yerront  imprim^  en 
italiqne  tone  les  paBsages  teztuellement  copi^  de  PlnBtitation.  Le  tezte  frangais  du  Cat^chisme,  8'inter- 
poeant  chronologiqnement  entre  les  deux  teztes  latins,  deyait  donc  de  toute  fa^n  se  ressentir  de  ce 
rapport,  et  Von  ne  s'^nnera  plus  si,  par  les  deuz  raisons  que  nous  yenons  d'indiquer,  nous  maintenons 
qne,  dans  nn  certain  senB,  le  latin  peut  dtre  appel6  1'original,  soit  mat^riellement,  soit  au  moins  intel- 
leetuellement.  On  yerra  tout  ^  1'henre  pourquoi  nous  insistons  sur  ce  d^tail,  qui  a  pour  nous  un  autre 
intdrdt  eneore  qne  oelui  de  la  pure  appr6ciation  lingnistique. 

Nous  ayons  eu  soin  d'accompagner  le  tezte  frangais  de  notes,  partout  oii  le  latin  paraissait  tant 
Boit  pen  B'en  doigner.  Mais  ces  notes  seryiront  plntot  k  prouyer  la  parfoite  identit^  des  deuz  dditions. 
EUes  Beryiront  en  mdme  temps  k  constater  de  nouyeau  un  fait  que  nous  ayons  d^j^  signal^  et  d6montr6 
par  notre  rdimpression  des  diffdrentes  formes  de  1'ouyrage  capital  du  R^formatenr.  Celles-ci  se  distin- 
guent  Pnne  de  Pautre,  tant  par  la  disposition  des  mat6riauz  que  par  de  nombreuses  additions;  mais 
dans  ce  qn'eIleB  ont  de  commun  elles  ne  changent  k  peu  prto  rien  dans  la  phrastelogie  d'une  r^action 
pr6o6dente.  Calyin  a  tout  aussi  peu  chang6  son  style  que  sa  th^ologie.  L'ezpres8ion  de  sa  pens6e,  une 
ibis  trony^,  reste  aussi  immuable  que  cette  pensde  elle-mdme.  Cela  est  si  yrai  que  la  plupart  de  nos 
notee,  destindes  k  comparer  les  deuz  teztes,  paraitront  presque  superflues  et  auraient  pu  dtre  suppri- 
mtoB,  parce  qu'elleB  ne  reldyent  que  des  d^tails  insignifiants  qui  concement  plutot  le  dictionnaire  que 
le  Bens. 

Qnant  k  la  Confession  de  foi,  qui  se  trouye  jointe  au  Catdchisme,  dans  rezemplaire  de  Paris 
eomme  dans  la  traduction  latine  de  1538,  nous  TayonB  publito  dans  le  Tome  IX.  des  Oeuyres  p.  693  suiy. 
et  nouB  aurions  pu  nous  dispenser  de  la  fiEdre  r^imprimer  nne  seconde  fois.  Nous  deyons  donc  rendre 
oompte  doB  motifs  qui  nous  ont  engag^  &  la  reproduire  ici. 

Nous  lisons  dans  la  notice  bibliographique  de  M.  Dufour  (p.  cyiii  suiy.)  qne  les  6ditions  de  cette 
OonfesBion  pnbli^es  poetdrieurement  &  la  toute  premidre,  ont  toutes  6t6  futes  I'une  sur  1'autre,  de  telle 
sorte  que  les  plns  r^centes  ne  reproduisent  en  d^finitiye  que  le  tezte  que  Ruchat  en  a  donn6  en  1728 
dans  Bon  Histoire,  augment^  de  qnelques  fEinteB  nouyelleB.  H  B'agit  1&  dea  teztes  qu'on  trouye  dans 
I'HiBloire  de  VifiSglise  de  Oen^ye  de  M.  Gaberel,  dans  le  recueil  des  opuscules  de  Farel,  publi6  par 
M.  Fiok  et  dans  notre  T.  IX.  II  est  de  fiut  qu'en  1870  nous  n^ayons  pas  eu  les  moyens  de  recourir  & 
1'original  et  qne  nous  ayons  dtl  nous  en  tenir  aux  6ditionB  imprimdee  plus  r^mment.  Cependant  une 
ooUation  sorupuleuse  de  la  nouyelle  6dition  aveo  la  n6tre  nous  a  conyaincus  que  le  nombre  doB  varianteB, 
qui  pouyaient  Otre  qualifi^es  de  fiintes,'  n'eBt  pas  bien  consid^rable.  MOme  lee  petitcB  diff(6renees  dans 
rorthographCy  k  l'6gard  de  laqueUe  nous  d^pendionB  6galement  de  noB  pr^teesseurs  immddiats,  sont  pas- 
sablement  rares  et  de  si  peu  d^importance  qu^elles  ne  m^ritent  gudre  le  nom  de  fautes.  Ces  yariantes  k 
eUes  BenloB  ne  nous  auraient  donc  pas  foumi  de  motif  suffisant  pour  entreprendre  une  r^impresBion  com- 
pldte  de  la  Confession.  Une  senle  d'entre  elles  (§.  l^)  affecte  le  senB  et  encore  \k  le  tezte  latin  pouyait 
aider  h  r6tablir  la  yraie  le^n. 

MaiB  il  y  ayait  un  antre  motif  qui  nous  d6cida  tout  d'abord  k  reproduire  encore  une  fois  nne 
pidce  que  notre  ouyrage  ayait  d6j&  donn6e  boub  ses  deuz  formes  originales.  Nous  avions  adopt6  autre- 
foiB  1'opinion  de  la  pluralit6  des  auteurs,  qui  attribuent  la  premi^re  r6daction  de  la  Confession  &  FareL 
M.  Albert  Rilliet  est  d'un  autre  avis  (Notice  pr6liminaire  p.  lij).    II  revendiqoe  cet  honnenr  pour  Calyin 
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qoi  OBt  sans  contredit  Tauteur  du  Oat^hisme.  II  penBe  que  les  deax  dooamentB  sont  dos  k  la  mdme 
main.  H  alldgue  &  ce  snjet,  outre  le  t^moignage  de  Bdze  et  de  Oolladon  (Bur  la  yaleur  daqael  noua 
nooB  BommoB  ezpliqu^  dana  lee  Prol^gomeneB  du  T.  IX.  p.  Ijj),  dee  argnmentB  paiate  dana  la  oonfor- 
mit^  abBolue  du  Btyle  dans  les  deax  pidceB,  et  quelqueB  aatree  qui,  k  d6fiiat  d'indiceB  direota  qui  ooas 
manquent  compl^tement,  ne  peuyent  bo  fonder  que  Bur  une  apprteiation  Bubjeotiye  dea  textoB.  Noub  re- 
oonnaiBBOUB  yolontiers  que  le  jugement  d'nn  eayant  yers^  depuiB  longtempB  dane  la  litt^rature  de  P^po- 
que  jette  un  grand  poids  dans  la  balance  de  la  critique,  et  nouB  n'osonB  iui  oppoBor  oelui  que  nouB  ayona 
exprimd  autrefoifl,  un  peu  timidement  il  eet  yrai,  comme  B'il  deyait  remporter  Bur  le  aien.  Noub  nous 
permettrouB  cependant  de  soumettre  &  nos  lecteurs,  et  &  rhonorable  auteur  de  la  Notioe,  quelqueB  oon- 
Bid^rations  nouyelleB  qui  ne  sont  deBtin^es  qu'&  faire  yoir  que  la  quoBtion  peut  dtre  enyisagte  k  un  point 
de  yue  lequel  n'a  pas  encore  attir6  rattention  dee  hiatorienB. 

Yoici  ce  que  nous  lisons  dans  le  m^moiro  cit^,  au  pasBage  indiqu6  ci-doBBUB:  „11  Borait  ^trange 
qu'ayant  confi6  &  Oalvin  le  soin  de  composer  le  Cat^ohisme,  il  (Farel)  lui  etit  0t6  la  plume  pour  dresser 
la  ConfesBion,  et  qu'il  etlt  lui-m6me  extrait  de  1'oeuvre  de  son  coUegue  les  articles  de  ce  demier  docu* 
ment.  Oela  paralt  d'autant  moins  probable  que  cet  extrait  est  bien  plus  fait  selon  1'eBprit  que  selon  la 
lettre,  et  que  cela  mdme  en  d^note  rorigine.  Oalyin  pouyait  ae  permettre,  en  ce  genre,  ce  qu'un  autre 
n'aurait  pas  os^.  Uu  ^tranger  se  serait  coll6  au  texte  du  Cat^chiBme;  rauteur  seul  pouyait  en  repro- 
duire  la  pens^  Bans  B'aBBi\jettir  a  la  forme  de  son  propre  6crit.  D'ailleura  le  style  de  la  OonfeBaion  de 
foiy  oti  Ton  a  youlu  yoir  du  Farel  tout  pur,  eet  entidrement  Bemblable,  dans  Bon  yooabulaire  et  aa  syn- 
taxe,  ^  oelui  du  Cat^chiBme.  Cest  la  mdme  nettet6  dans  le  langage,  la  mdme  Btruotare  des  phraBes, 
la  mdme  forme  d'expoBition.** 

NouB  transcrivonfi  oe  passage  de  l'Introduotion  dans  son  entier,  pour  ne  pas  en  amoindrir  la 
port6e.  Et  certes,  si  les  assertions  qui  y  sont  oontenues  sont  rigoureusement  exactoB,  la  condoBion  eat 
6ley6e  en  mdme  temps  au-dessus  de  tous  les  doutes.  II  nous  en  est  rest^  cependant  k  T^gard  des  pr6- 
misses  mdmes,  et  c'est  pr^cis^ment  parce  que  rappr6ciation  du  style  de  la  ConfeBaion,  compar^  &  oelui 
du  Oat^chisme,  forme  le  noeud  de  la  question  d'auteur,  que  nous  nous  sommes  dteid^s  k  la  r6imprimer 
k  notre  tour.  Nous  youlions  ainsi  faciliter  k  nos  lecteurs  la  comparaison  du  texte  fran^B  de  la  Con* 
fession,  sur  rauteur  de  laquelle  les  d6batB  ne  nous  paraissent  pas  clos  encore,  ayeo  le  texte  latin  qui  est 
positiyement  dtt  k  la  plume  de  Calyin.  Ce  dernier  fait  pourrait  mdme  sembler  dtre  un  argument  d^cisif 
en  faveur  des  droits  d'auteur  de  Oalyin,  qui  n'ayait  pas  rhabitude  de  traduire  des  ouyrages  d'autrai;  et 
comme  en  Mars  1538,  oti  rimpression  de  l'6dition  latine  s^achevait,  les  deux  rdformateura  se  trouyaient 
encore  ensemble  d.  G-en^ve,  on  pourrait  y  yoir  une  preuye  de  plus  de  ce  qu'il  n'y  a  paa  lieu  de  B'arr6ter 
&  la  tradition  qui  fiEiit  hommage  de  la  Oonfeasion  k  Farel  et  non  &  Oalyin. 

On  trouyera  donc,  en  marge  de  notre  nouvelle  ddition,  lee  principales  diflr<6renceB  entre  roriginal 
frauQais  et  la  traduction  latine,  et  bien  que  nous  n'ayon8  pas  proc^dd  k  cet  dgard  ayec  la  mdme  scrupa- 
leuse  exactitude  que  pour  le  Cat^hisme,  nous  avons  d^ouyert  inmi6diatement  que  les  deux  textes 
diffdrent  d'une  manidre  trds-notable  quant  k  la  tournure  des  phrasefl;  si  bien  que  nous  auriooB  pu 
doubler  le  nombre  de  nos  notes  si  nous  ayions  voulu  tenir  compte  de  toutes  les  nuances  de  la  diction, 
comme  nous  1'ayonB  fait  pour  l'autre  dooument.  Et  pourtant  nous  avouB  dn  charger  les  marges  de 
phrasoB  latines,  lien  qu'en  nouB  arrdtant  &  oe  qu'il  y  avait  de  plus  Baillant.  Quant  au  Cat^hisme,  ces 
notes  tiennent  oompte  des  moindres  diffidrences  et  prouvent  par  cela  mdme  la  parfaite  identit6  des  deox 
textes;  pour  oe  qui  est  de  la  Confession,  nous  n'ayonB  fait  qu'un  ohoix  de  citations  et  elies  ont  suffi 
pour  etablir  un  rdsultat  tout  diffSdrent. 
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Nou8  ne  r^p^terons  pas  la  phraee  de  oenx  qui  ont  pn  dire  qne  le  style  de  la  Confession  eet 
^da  Farel  tont  pur^,  paroe  que  nouB  ne  pr^tendons  pae  asaimiler  cette  pidoe  aux  autree  opusculeB  de 
cet  ^criyain.  Mais  nous  affirmonB  qu'eUe  est  pensSe  (oon^ue)  en  firan^is,  tandis  que  le  Cat^hiBme  OBt 
pcDs^  et  couQu  originairement  en  latin,  par  quelqu'un  qui  avait  Thabitude  de  se  seryir  de  cette  langue 
poor  tout  ce  qui  tenait  &  la  th^ologie.  La  traduction  latine  du  Cat^chiBme  ^tait  la  choee  la  pluB  Bimple 
dn  monde,  et  dcB  diffdrenccB  (d'ailIeurB  trds-peu  nombreuseB)  ne  bc  font  remarquer  que  I&  oti  le  voca- 
bnlaire  firanQais  n^ayait  paB  fourni  imm^diatement  rexproBBion  ad^quate  pour  la  pens^e  du  latiniste.  La 
traduction  latine  de  la  ConfeBsion  a  6t6  une  oeuyre  comparativement  difficile,  le  g^nie  particulier  de 
chacune  dee  deux  langues  ajant  dO  exercer  Bon  influence  d^nne  manidre  ind^pendante  Bur  la  r6daction 
respectiye.  Or,  le  Bavant  Calvin,  Burtout  dauB  bcb  ddbuts,  et  tout  plein  encore  de  bou  luBtitution  r6cemment 
publi6e,  pensait  aa  th^Iogie  en  latin,  alore  mdme  qu'il  terivait  en  frangaiB;  Farel,  le  pr6dicatenr  popu- 
laire,  rhomme  de  la  tribune  et  de  1'action,  n'a  jamaiB  bu  6crire  en  latin  (bcb  lettrea  latincB  Bont  d'un 
Btyle  d6teBtabIe);  il  pensait  en  fran^aiB  et  celui  qui  ee  chargeait  de  le  craduire  en  latin  a  dtl  se  heurter 
k  chaquo  paa  k  TimpoBBibilit^  de  B'en  tenir  &  la  lettre,  d  moiuB  d'6crire  un  mauvais  latin,  ce  que  per- 
Bonne  ne  reprochera  ni  k  Calvin,  ni  &  la  traduction  de  la  ConfcBBion.  Yoil^  donc  un  premier  motif  qui 
nouB  faat  croire  que  Icb  deux  textCB  frangaiB  ne  Bont  paa  n^ccBBairement  da  mdme  auteur. 

En  Bocond  lieu  on  dit  que  la  ConfesBion  n'eBt  qu'un  extrait  du  Cat^chiBme,  fait  plut6t  Belon 
resprit  que  Bclon  la  lettre,  et  que  Calvin  bcuI  pouvait  bo  permettre  une  pareille  libert^,  tandiB  que  tout 
autre  ae  serait  cdll6  au  texte  du  Cat^chiBme.  II  eet  bien  vrai  que  le  titre  mdme  de  la  ConfcBBion,  telle 
qn'elle  est  imprim6e,  dit  qu'elle  est  extraite  de  1'InBtrnction  dont  on  ubo  en  I'!£!gliBe  de  Gendve.  Maia 
oela  peut  tr^bien  caract^riBer  le  rapport  dee  deux  documents  au  point  de  vue  de  leur  6tendue  rcBpec- 
tive;  cela  ne  d^termine  pas  n^esBairement  leur  BUCceBsion  chronologique,  comme  nouB  tAcherouB  de  le 
prouver  plus  baB.  D'aiIleurB  Vlnsiructum  (le  Cat^hiBme)  6tait  d'une  origine  si  r6cente  que  le  terme 
i^user  ne  paralt  gu^re  applicable  k  la  r^daction  imprim^,  maia  plut6t  ik  1'enBeignement  oral  dea  ministreB, 
qni  datait  de  plus  loin.  MaiB  ind^pendamment  de  cette  conBid^ration  nouB  nouB  faiaouB  fort  de  Boutenir 
la  thdse  que  ce  n'e8t  paa  Calvin  qui  aurait  &it  cet  extrait.  Noub  ravouB  deja  dit;  perBonne  plua  que 
Ini  ne  8'eBt  coUe  plns  fiddlement  &  Ba  phraae  une  foia  ^rite  ou  imprim6e.  Le  Cat6chi8me  cqpie  rineti- 
tution,  compoB^e  dix-huit  mois  auparavant,  et  la  ConfcBBion  aurait  remani6  la  phraBe  du  Cat^iBme 
6crit  tout  au  pIuB  It  quelqucB  jourB  ou  Bemaines  de  diBtance?  Encore  ne  nouB  eat-il  pas  prouv^  que  la 
ConfcBBion  Boit  la  dernidre  en  date  de  ces  deux  piecee.  Du  moina  la  preuve  de  cette  BUcceBBion  chrono- 
logique  n'a  6t6  adminiBtr6e  nulle  part.  Le  texte  de  Bdse  Bemble  mdme  dire  le  oontraire  et  en  tout  caa 
la  lettre  k  Gryn^,  cit^e  par  nouB,  parle  d'une  tout  autre  ConfeBBion  que  de  celle  dont  il  B'agit  ici 

Maia  voici  une  antre  obBervation  qui  nouB  CBt  BUggdr^  par  la  lecture  de  deux  textcB  que  Tau- 
teur  ou  loB  anteura,  quele  qu'il8  aient  6t6,  n'ont  paa  compoB^B  eux-mdmcB,  maia  qui  exiataient  avant  eux, 
et  qui  80  liBont  de  deux  manidrcB  diff(6renteB  dana  le  Cat^hiame  et  dans  la  ConfesBion.  Ceat  le  Dtoi- 
logne  et  TOraiBon  dominicale.    Nous  allona  mettre  en  regard  lea  deux  r^ceneionB. 


Catechisme, 


Confessum, 


Tu  n'auraB  point  de  dyeux  eatran- 
gierB  devant  ma  face.  Tu  ne  te 
feraa  image,  ne  Bemblance  aucune 


Tu  n'aura8  point  d'aultreB  dieux 
devant  moy.  Tu  ne  te  ferae  aucune 
ymage   ne   semblance 
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ou  en  la  terre  .   .  . 

oa  6b  eaulx  qui  sont  soubz  la  terre. 
Tn  ne  lenr  feras  inclination  et  ne 

lee  honoreraB.  Gar  ie  snis 

Dieu,  pnissant 

en  la  tierce  et  qnarte  generation 
en  eealx 

car  le  Seignenr  ne  tiendra  point 
poar  innocent  cellny  qui  anra  prins 
le  nom  dn  Seigneur  son  Dieu  en  vain 

Tu  ne  feras  aucune  tienne  oeuyre, 

Car  en  six  iourg  Dieu  fit  le  ciel  et 
la  terre  et  la  mer  et  tontes  les 
ohoees  qui  sont  en  iceulx,  et  le 
septiesme  iour  il  se  reposa   .    .     . 

ne  nulles  dee  choees  qui  sont  a  luy. 


ne  en   la  terre, ne 

eaues  dessonbz  la  terre.  Tu  ne 
leur   feras    inclination   et   ne    leur 

serriras.     Car   ie   euis 

Dieu,  fort en  la  troi* 

eiesme  et  quatriesme  generation 
de  oeulx 

car  Dieu  ne  tiendra  paa  ponr  in- 
nocent  celuy  qui  prendra  son  nom 
en  vain 

Tu  ne  ferae  aucune  oenvre    •    .    . 

Car  en  six  iours  Dieu  a  faict  le 
ciel  et  la  terre,  la  mer  et  tout  ce 
qui  est  en  iceulx  et  sest  repose  au 
septiesme  iour 

ne  aultre  chose  qui  soit  a  luy. 


Oraison  dominicaie. 


Ton  regne  advienne. 

Ta  volunte   soit  faicte  comme  au 

ciel  aussi  en  la  terre 

Remectz   nous  noz  debtez  comme 
nons  remectons  a  noz  debteurs. 


Ton  royaulme  advienne. 

Ta  voulunte  soit  faicte  ainsy  en  la 

terre  comme  au   ciel 

et  nous  pardonne  noz  offenses  ainsj 
que  nous  pardonnons  a  oeulx  qui 
nous  offensent 


Flns  on  sera  oblig^  de  rapprocher  les  dates  de  la  composition  de  ces  deux  textes,  moins  on  com- 
prendra  qne«  daos  des  docnments  anssi  populaires,  le  mdme  r^dactenr  ait  pu  en  modifier  les  formules 
•i  IMqaemment  eC,  en  partie,  sans  aucune  n6cessit6.  Ce  n^6tait  pas  rhabitude  de  Calvin.  ijontons  que 
la  taxta  ins^  ao  Cat^bisme  serre  de  prds  celui  de  la  Yulgate,  et  est  ainsi  une  nouvelle  prenve  de  oe 
qoe  ronrrage  «e  rmmnt  d'ane  conception  latine,  et,  ce  qui  est  bien  plus  important,  ce  mdme  texte,  dans 
ee  qoi  le  dintiogoe  d«  l^aotre,  est  reproduit  encore  dans  les  ^ditions  frangaises  de  1'Institutiony  ainsi  hien 
pogU^rienremmt  4  la  poblieatioo  de  la  Confession.  Nous  en  concluons,  non  sans  raison  sans  doute,  que 
e^est  le  i^xt^  propre  d«  Calvio.  OmxAk  snrtout  qui  pensent  que  la  Confession  n'a  6t6  r6dig6e  qn'aprte 
le  Cat^ebiMoe  (ee  dont  uwm  dootoon)  aoront  de  la  peine  k  expliquer  comment  Calvin,  apr^  avoir  donn^ 
one  meilLeore  tra4oetiaD  4o  D^ealogae  et  de  TOraison  domiuicale  dans  la  Confession,  a  pu  revenir  k  son 
(exte  kiiimsamt,  (el  qoe  Toffre  U  C»tAsbisDJe»  D'un  autre  c6t6  le  texte  de  1'Oraison  tel  qn'il  se  lit  dans 
la  CoofeMkM)  eni  reproduit  daoe  la  Mamere  et  fasson  de  1533  qu'0D  attribue  g^n^ralement  ft  FareL 
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Nons  ne  sommes  pas  enoore  au  bout  de  notre  ezpos^  dee  arguments  k  prodoire  en  fayeor  de  la 

thtee  qni  admet  la  diffi§renee  des  anteurB.    M«  Rilliet  lui-mdme  appelle  notre  attention  enr  nn  point 

asfieK  important    II  insiBte  aur  ce  que  les  deuz  documents  contiennent  la  mdme  doctrine  Bur  les  Bujets 

qiii  leur  eont  communa.    Oela  ya  Bans  dire,  et  il  est  impoBsible  qu'il  en  ait  6t6  autrement    Mais  la 

question  n'e8t  pas  1&.    H  signale  ausBi  le  &it  que  la  Oonfession  ne  touche  pas  k  tous  les  points  d^ye- 

lopp^  dans  le  Oattehisme  et  il  croit  pouvoir  ezpliquer  cette  diffdrence  par  la  destination  de  la  ConfcB- 

Bion  qui,  pour  6tre  mise  ^  la  port^  de  tout  le  peuple,  devait  6tre  r^uite  k  rezpression  la  plus  simple 

de  Ift  foi  nouvelle,  et  supprimer  ce  qn^il  j  avait  de  plus  particulierement  th^Iogique,  et  par  cons^quent 

de  plus  cMrus  dans  le  Oat^chisme.    H  cite  k  ce  propos  les  dogmes  du  p^h6  originel  et  de  la  pr^esti- 

nation.   Nous  regrettons  de  ne  pouyoir  nous  approprier  cette  ezplication.    Le  mot  d'abstrus  peut  6tre  par» 

fiutement  k  sa  place  quand  nous  nous  en  tenons  k  notre  conception  moderne  de  la  religion  de  P^yan- 

gile;  mais  nous  estimons  que  les  rdformateurs  se  mettaient  ik  un  autre  point  de  yue  ^  cet  6gard,  et 

notamment  le  plus  grand  th6oIogien  du  seizidme  sitele  n'aurait  pas  fait  des  dogmes  en  question  la  base 

de  tout  Bon  systdme,  sHl  n'y  ayait  yu  que  des  probtemes  ft  m^diter  dans  le  cabinet  des  m^taphysicienBy 

et  dont  le  penple  n'ayait  que  faire.    Le  Oat^chisme  ^tait  tout  aussi  bien  destin^  &  la  commnnaut6  que 

qne  le  pouyait  dtre  la  Oonfession,  et  si,  en  ce  qui  conceme  la  mati^re  dogmatique,  on  a  eu  raison  de 

ooQBtater  une  difiidrence  palpable  entre  les  deuz  r^dactionSi  cela  ne  B'ezpliquera  pas  par  la  diffidrence  du 

bat  et  du  cercle  des  lecteurs,  mais  par  celle  de  la  tendance  et  de  resprit  des  auteurs.     8i  Oalyin  a 

troQv6  n^cessaire  de  mettre  rimputation  du  p6ch6  d'Adam  et  le  d^cret  absolu  dans  son  Oattehisme,  nous 

ne  yoyons  aucune  ruson  pour  laquelle  il  les  aurait  omis  dans  la  Oonfession.     Dans  le  Oat^chisme  de 

1542  VEnfatU  (qui  y  est  charg^  de  r6citer  le  dogme  d'apr68  les  questions  que  lui  adresse  le  ministre) 

eet  censd  connaitre  bel  et  bien  la  thdse  fayorite  de  la  th6orie  calyinistey  qui  ne  datait  ni  de  cette  der« 

nidre  ^poque,  ni  du  Oattehisme  de  1637,  mais  qui  est  dairement  enseign^e  dans  la  premidre  Institntion, 

et  qui  dds  lors  fut  le  piyot  de  tout  le  systdme.    Donc,  si  elle  manque  dans  la  Oonfession  c'est  que 

oelle-ci  n'eBt  pas  r^dig^  par  Oalyin. 

Rappelons  encore  que  pour  lui  le  Oattehisme  ayait  nne  importance  au  moins  tout  aussi  grande 
que  la  Oonfession.  H  demandait  que  les  adultes  mdmes  le  connuBsent  k  fond,  et  dans  les  yisitations  k 
domicile  les  ministres  ezaminaient  ^  ce  siqet  juBqu'auz  gens  de  seryioe.  Le  terme  de  Oatdchisme  ne 
doit  pafi  6tre  restreint  au  sens  qu'il  peut  ayoir  aujourd'hui.  Oat^chisme  et  Oonfession  c^eet  tout  un.  Le 
thtologien  6prou?ait  le  besoin  de  d^finir,  d^analyser,  d'entrer  dans  des  d^tails ;  son  colldgue  prteentait  an 
gouyernement  une  formule  ^  consaorer  par  le  serment  demand6  auz  citoyens,  une  oharte  eoddsiastique. 
Toiljt  ponrquoi  les  deuz  pidces  ne  se  ressemblent  pas  ezt^rieurement.  Les  diff6renoeB  intrinBdques  (dog- 
matiquee),  ne  peuyent  proyenir  que  de  celle  de  la  conception  personnelle  de  chaqne  auteur. 

Si  i'on  deyait  B'6tonner  qi:^'une  pidce  aussi  importante  que  oette  charte  ait  6iA  r^dig^e  par  celui 
qoi  bientOt  se  subordonna  en  toutes  choses  ^  son  jeune  collaborateur,  il  y  a  lieu  de  faire  remarquer  que 
Oalyin,  dans  les  premiers  mois  aprds  son  arriy^e  ^  Gtendye,  n'dtait  pas  encore  en  mesure  de  faQonner 
toQtes  ohoses  Jk  son  esprit;  Farel  6tait  encore  le  premier  en  rang,  et  c'est  bien  lui  qui  jouissait  d'asBeB 
d'autorit6  pour  pr^nter  au  gouyemement  une  formule  qui  ayait  la  chanoe  d^^tre  accept6e  et  jurie. 

Ainsi,  tout  bien  consid^r^,  et  sans  que  nous  youlions  pr6tendre  ayoir  tranch^  la  question  d6fini- 
tiyement,  nous  peneons  que  Farel  peut  toiyourB  enoore  fiure  valoir  ses  titres,  oomme  auteur  de  la  pre- 
mi^re  Gonfession  de  Oendye,  et  qu'il  n'est  pas  ddboutd  en  demidre  instance.  II  8'agira  d'ezaminer  si 
leg  arguments  que  nous  yenons  de  prodnire  ont  bien  la  yalenr  que  nous  leur  attribuons,  ou  si  nous 
QOQs  en  Bommes  ezag^r^  la  port6e« 

Caivim  opera.    Vol.  XXIL  2 


19  NOTICE  PRELIMINAIRE.  20 

n. 

Nou8  saiBiBBons  oette  oceaBion  poor  revenir  k  nne  autre  confession,  pluB  importante  qne  la  pre- 
mi^re  par  raatorit6  dont  elle  a  joui  dans  toutes  les  ^glises  r^fonn^es  de  France,  et  sur  rorigine  de  la- 
quelle  le  dernier  mot  n'a  pas  enoore  ^t^  dit. 

NouB  trouYonB  h  ce  Bujet  nne  note  k  notre  adrcBBO  dans  la  pluB  r6cente  publication  de  M.  Am6d^ 
Roger,  que  nouB  aimonB  k  appeler  notre  sayant  coUaborateur  et  dont  les  atiles  rechercheB  noua  ont  boq- 
Tont  d^j^  ^t^  d'un  BOCOurB  trdB*opportun.  DanB  Bon  HiBtoire  du  peuple  de  Gendve  T.  Y.  p.  277  il  yient 
^  parler  do  la  GonfesBion  do  1559  et  mentionne  la  lettre  de  Morel  k  Calyin  dn  5  (le  9  eat  une  faute 
d'impreBBion)  Juin  1559  danB  laquelle,  en  parlant  des  travaux  du  Synode  de  Parie  tenu  dans  les  der- 
nierB  jourB  de  Mai,  il  met  cette  phrase:  Ccnfessumi  vestrae  nonnulla  visum  est  addere,  perpauca  vero  eom- 
mutare.  A  quoi  M.  Roget  ajoute  en  note:  „De  quelle  ConfeBsion  entendait  parler  Morel  lorsque,  8'adres* 
Bant  &  Calyin,  il  Ini  diBait  votre  ConfesBion?  Noub  pensonB  qu'il  ayait  en  yue  la  Confession  que  ]'!6gIiBe 
de  PariB  ayait  adopt^e  yere  la  fin  de  Tan  1557,  et  qui  ayait  6t6  6labor6e  k  rinstigation  de  B6ze  et  de 
Calyin,  et  soumiee  ^  Papprobation  de  ce  dernier.  Cet  ezpos6  ayait  6t6  compos^  en  yue  de  prouyer  aux 
princes  et  auz  th^ologiens  allemands  que  les  doctrines  des  fid^les  de  France  ne  s'6loignaient  en  rien  dee 
croyances  de  rEglise  des  premiers  si^cles.  Cest  ce  document  qui  seryit,  suiyant  toute  apparencCy  de 
base  au  Sjiiode  pour  r^diger  une  confession  d^finitiye,  car  ello  en  reproduit  le  contenn  en  1'amplifiant. 
lies  6diteurs  strasbonrgeois  paraissent  croire  que  Calyin  enyoya  directement  un  projet  de  confession  au 
Bynode;  mais  cette  supposition  ne  nous  paratt  pas  s'accorder  ayec  le  fait  que  Calyin  semble  ayoir  6t6 
pris  au  d^pouryu,  et  quc  sa  correspondance  ne  fait  aucune  allusion  &  1'enyoi  d'une  pi6ce  6crite.  Yoir  le 
texte  de  la  Confession  adopt6e  par  le  Synode  dans  Opp.  Calv.  VII.  p.  733—738"  (lisez:  IX.  731—752). 

II  7  a  1&  plusieurs  all^gations  k  l'6gard  desqnelles  nous  sommes  compl^tement  d*accord  ayee 
rauteur:  La  ConfesBion  de  1557  nous  a  paru,  &  nous  aussi,  ayoir  6t6  soumise  &  Papprobation  de  Calrin 
(Prolegg.  T.  IX.  p.  Iv);  les  diyerses  confesBions  peuyent  passer  pour  des  retouches  ou  amplifications 
rune  de  Tautre,  car,  au  fond,  elles  disaient  toutes  ndcessairement  la  mdme  chose,  si  bien  qu'on  ne  sait 
pas  trop  pourquoi  on  en  faisait  toujours  de  nouyelles;  enfin  la  correspondance  de  Calyin  ne  fait  aucune 
allusion  &  un  projet  enyoy^  par  lui  &  Paris. 

Mais  il  y  a  d^antres  assertions  au  sujet  desquelles  nous  no  saurions  nons  ranger  k  Payis  de 
1'honorable  historien.  II  y  a  d'abord  le  feit  qu'il  identifie  la  confession  de  PEglise  de  Paris  qui  remonte 
£i  1557,  et  qui  ^tait  adress^e  au  Roi  de  France,  commo  le  tezte  le  dit  ezplicitement,  aycc  celle  de  1562 
qui  est  adressde  k  rEmpereur  et  aux  ifctats  de  1'Empire.  Ce  sont  deux  pidces  totalement  diflferentes,  la 
premidre  remplissant  tk  peine  six  de  nos  colonnes,  la  seconde  yingt. 

Ensuite  nous  ne  yoyons  pas  trop  bien  pourquoi  le  Synode  aurait  tant  tenu  k  ce  que  sa  confcBsion 
ne  {tit  pas  rendue  publique,  s'il  n'ayait  fait  qn*amplifier  un  docnment,  «r^dig^  dix-huit  mois  anparayant 
pour  6tre  pr^sent^  au  Roi  et  ayant  ainsi  nn  caract6re  officiel. 

Enfin  nous  ne  yoyons  pas  de  raison  pourquoi  Morel,  ^criyant  de  Paris,  en  pleine  6gIiBe  de  la 
capitale,  du  sein  de  laquelle  la  confession  de  1557  ^tait  6man6e,  1'aurait  nomm^e  votre  confession,  et  non 
plutOt  notre  confeesion.  Car  les  quelques  obseryations  que  Calyin  y  ayait  igout6e8  (Proll.  1.  c.)  ne  pou- 
yaient  rien  changer  au  fait  qu'elle  ayait  6t6  r6dig6e  &  Paris. 

Tout  cela  cependant  ne  prouye  pas  encore  que  nous  ayons  eu  raison,  de  notre  cdt6,  d'expliquer 
le  terme  empIoy6  par  Morel  comme  nous  Payons  fait.  Nous  tAcherons  donc  de  faire  yoir,  par  quelques 
con8id6rations  additionoelles,  que  Topinion  que  nous  ayons  hasardde  il  y  a  dix  ans,  peut  eucore  dtre 
rendue  plausible,  tant  qu'on  ne  d^couyre  pas  des  t^moignages  qui  P^cartent  direetement. 
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La  Correspondance  ne  foufDit  que  pen  do  donn^es  k  oe  sujet  et,  dans  l'6tat  actuel  de  nos  eour- 
oee,  ce  sera  toujourB  la  combinaison  critique  qni  dira  le  dernier  mot;  en  d'autre8  termes,  une  certitude 
absoloe  nous  sera  reius^e.  Ce  ftit  le  24  Avril  que  Morel  annon^a  pour  la  premi^re  fois  t  Oalvin  qu'il 
y  aurait  prochainement  un  synode  national  k  Paris  (Ep.  8045).  H  parle  h  cette  occasion  d'une  lettre 
qull  avait  nagueres  6crite  k  Colladon,  et  dans  laquelle  il  demandait  TayiB  des  GenevoiB  &  ce  snjet,  et 
oomme  il  ajoute  que  Paseembl^e  aurait  k  8'occuper  dc  la  r^daction  d'une  confesBion  de  foi  {canfessionis 
fidei  scribendae  causa),  on  con^oit  qu'il  tenait  d.  ce  que  Calvin  ne  restd^t  pas  ^tranger  k  cette  besogne,  et 
que  celui-ci  n'aura  pas  manqu6  de  s^en  pr^occuper.  Quiconque  connalt  1'homme  sait  d'avance  qu*il 
anrait  vu  de  mauvais  oeil  que,  dans  un  centre  oii  des  lors  son  influence  6tait  pr6pond6rante,  on  proc^d&t 
^  nne  afiaire  de  cette  gravit^  sans  qu'il  intervlut. 

Calvin  r^pond  le  17  Mai  (Bp.  3056).  II  regrette  de  n'avoir  pas  6t6  inform6  plns  t6t  des  pro- 
jete  relatifs  au  8jnode.  II  craiat  que  ce  ne  soit  trop  tard,  k  ce  momcnt,  de  faire  parvenir  qnelque  avis 
&  l'a88ombl6e,  qui  ^tait  convoqu^e  pour  lo  26.  II  d^sapprouve  assez  nettement  1'intention  de  faire  une 
oonfession.  Cette  ddsapprobation,  ce  nous  semble,  6tait  motiv^e  par  la  crainte  que  lui,  Calvin,  venait 
maintenant  trop  tard,  et  devait  laisser  faire  des  gens  dont  la  prudence  ct  le  savoir-faire  ne  lui  pr^sen- 
taicnt  pas  de  garantie  suflisante  {pertinax  zelus  edendae  confessionis,  ardor,  iemeritas).  Cette  lettre  est 
emport^e  par  Des  Gallars  qui  la  veille  avait  obtenu  un  cong6  de  la  Seip:neurie,  et  qui  ^tait  aooompagn6 
de  deux  ministres,  Oilbert  et  Amaud,  envoy^s  en  France.  Est-il  bicn  probable  que  le  coIl6gue  et  ami 
intime  de  Calvin  n'aurait  emport6  que  ces  quelques  phrases  un  peu  d^daigneuses,  ct  rien  qui,  sous 
main,  pouvait  encore  neutraliser  1'effet  de  cette  t^m^rit^,  de  ce  z6le  obstin^,  dont  le  Maltre  se  plaint? 
Qn'il  ne  rannonce  pas  en  toutes  lettres,  cela  s^ezplique  facilement.  II  pouvait  y  avoir  l^  des  membres 
qni  croyaient  n'avoir  pas  besoin  des  conseils  de  Geneve  pour  faire  une  confession,  qui  peusaient  que  la 
France  se  snfSrait  h  elle-meme  etc.  U  ne  fallait  pas  les  heurter  en  face.  Des  Oallars  pouvait  6'en- 
tendre  avec  le  prdsident  Morel  sur  le  proo^d^  h  suiyre,  8'il  arrivait  enoore  &  temps. 

Et  il  arriva  h  temps.  Morel  6crit  le  5  Juin  (Ep.  3065):  Saiieettis  noster  ac  duo  rdiqui  fratres 
qui  una  missi  a  vobis  fuerant  pars  quaedam  eius  (eonventus)  fuerunt.  On  avait  mis  trois  jours  k  discuter 
la  discipline;  puis  vint  le  tour  de  la  Confession.  Des  Oallars,  6tant  tomb6  malade,  ne  put  pas  assi8t>er 
jnsqo'^  la  fin,  mais  les  autres  y  6taient.  Cest  imm^diatement  apr^  cette  notice  que  vient  la  phrase 
transcrite  plus  haut,  et  qui  parle  de  votre  Confession.  Quoi  de  plus  simple  que  de  songer  k  une  r6dao- 
tion  apport^e  de  Oendve  par  ceux-lit  m^mes  que  nommait  la  phrase  pr6c6dente?  On  voudra  bien  aussi 
remarquer  la  c6l6rit6  avec  laquelle  Taffaire  fut  exp^di^e.  On  se  r6unit  le  26  Mai;  le  28  on  en  a  fini 
avec  la  discipline.  Le  29  donc,  au  plus  tot,  on  entame  la  discussion  dogmatique,  et  le  5  Juin  tout  le 
monde  est  d6j4  reparti  sans  encombre :  eonventu  feliciier  pacategue  celebrato  incolumes  omnes  domum  re- 
dierunt.  !&videmment  ils  avaient  travaill6  sur  un  projet  de  r^daction  ^labor^  d'avance.  Ce  projet  6tait-il 
de  Calvin?    Confessio  vestra! 

Mais  oe  qui,  &  notre  sens,  achdve^la  d^monstration,  c'est  1'existenoe  de  deux  r^censions  de  la 
Confession  de  1559,  dont  les  textes  ont  6t6  tres-exaotement  compar^s  dans  notre  ^dition  (Tome  IX).  Cette 
oomparaison  a  eu  pour  r^sultat  de  justifier  de  tous  points  rassertion  ou  la  d^finition  de  Morel:  NonnuBa 
visum  est  addere,  perpauca  conmutare.  M.  Roget  pense  que  cette  note  vise  une  confession  plus  ancienne, 
celle  de  1557.  Mais  si  c'^tait  1&  le  sens  de  la  phrase,  comment  se  fbit-il  qu'il  y  ait  denx  s^ries  d'^i- 
tiouB  de  celle  de  1359,  comme  nous  Pavons  d6montr6?  (ProU.  IX.  p.  lix.)  La  confession  primitive  et 
ant^rieure  n'aurait  plus  eu  de  raison  d'6tre;  elle  n'aurait  pas  fait  oonoorrence  k  Tddition  augment^  et 
chang^e  par  le  Synode;  on  ne  Taurait  pas  imprim^  aussi  des  1559.   II  doit  y  avoir  eu  au  Synode  meme 
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des  personnes  qui  voulaient  8'en  tenir  ^  la  premi^re  r6daction.  On  comprend  maintenant  aussi  pourqnoi, 
en  pr^eence  de  deux  textes  diffdrentB,  on  yinterdisait  la  publication  imm^diate.  Noub  ayons  fait  voir 
que  les  yariantes  sont  nombreusea.  Qu'il  y  ait  aussi  une  s^rie  de  phrases  empruntdes  au  texte  de  1557, 
comme  on  le  yoit  par  les  parties  imprim^es  par  nouB  en  italique,  cela  ne  change  rien  &  notre  manidre 
de  yoir.  Oalyin  pouyait  bien  se  seryir  de  ce  texte,  dans  une  certaine  mesuroy  puisquey  au  fond,  le  dogme 
n'ayait  pas  chang6  dans  1'interyalle  et  que  le  document  de  1557  ^tait  tout  auBsi  officiel  que  celui  qii'il 
reoommandait. 

On  peut  encore  rappeler  que  Yaddition  la  plus  consid^rable,  dans  le  texte  qui  a  fini  par  devenir 
officiel,  est  celle  qui  expose  en  d^tail  le  dogme  du  canon  des  ^^jcritures,  en  y  ajoutant  la  nomendatare 
des  liyres  de  la  Bible.    li  serait  facile  de  prouyer  que  Oalyin  n'a  pas  terit  ces  paragiuphee. 

NouB  ne  sayons  si  cette  argumentation  suffira  d^rmais  pour  fixer  le  jugement  des  hiatorieDS  de 
la  Rdforme.  Mais  nous  croyons  qu'elle  suffira  pour  mfoager  &  notre  hypothdee  sa  place  k  cOt6  des 
autres  qui  ont  d6j&  6t6  propos^esy  et  en  tout  cae  de  celle  de  feu  M.  Heppe  qui  a  rteiam^  les  droits 
d'auteur  pour  Yiret,  lequel  doit  dtre  mis  positivement  hors  de  cause,  quoi  qu'il  ait  dt6  k  Oendye  en 
Mai  1559. 

m. 

Pour  ne  rien  n6gliger  de  ce  qui  peut  reyenir  &  Oalyin,  noua  ins^rerouB  encore  un  autre  petit 
cat^chismey  dont  M.  Douen  parle  dans  son  grand  et  sayant  ouyrage  eur  Ol6ment  Marot  et  le  Psantier 
huguenot  (Paris  1879)  p.  340;  et  qui  se  trouye  compris  dans  une  ddition  rariseime  de  la  Liturgie  r^- 
form^  frangaiBe  de  1542.  Puisque  Tauteur,  &  robligeance  duquel  nous  en  deyons  une  copie,  aignale  cette 
pidce  comme  manquant  &  notre  6dition  des  Oeuyres  du  R^formateur,  il  paralt  dtre  d'ayi8  qu'elle  est  dne 
^alement  h  la  plume  de  celui-ci.  Noub  n^oeerions  Taffirmer.  Noub  ayouB  d6j&  publi6  deux  autree  mannels 
cat^chetiques  du  mdme  genre,  Tome  YI.  p.  147  suiy.  et  nous  ayona  de  la  peine  &  nous  persuader  qne 
Oalyin  ait  si  Bouyent  ohang^  la  r6daction  d'un  ouyrage  ^I6mentaire.  Oelui-oi,  d^aiUeurs,  ne  nouB  paratt 
gudre  reprteenter  soit  son  eeprit,  Boit  Ba  m^thode.    Lea  lecteurs  jugeront. 


INSTRUCnON 


ET  CONFESSION  DE  FOY 


DONT  ON  USE  EN  LEGLI8E  DE  GENEVE. 


1.  Pier.  2. 

Comme  enfans  naguaires  nes,  desiree  le  laid  raysonnaUe  et  gui 
est  sans  fraude. 


3. 

Soyejg  appareillee  «  respondre  a  chascun  qui  vous  demande  rayson 
de  lesperance  gui  est  en  vous. 


4. 
Si  quekun  parle,  que  ce  soit  les  paroUes  de  Dieu. 


mSTRUCTION  ET  CONFESSTON  DE  FOY 

DONT  ON  USE  BN  LEOLIBE  DE  OENEYE. 


Que  tons  hommes  sont  nez  ponr  cog- 

noistre  Dien»). 

Oomme  aynsi  soit  qaon  ne  troave  nol  des 
hommes,  oomment  qoU  Boyt  barbare  et  plainement 
saayaige,  qni  ne  Boit  toaohe  de  qaelqae  opinion^) 
de  religion  il  appert  que  nons  sommoB  toas  oreez 
a  ceste  fin  qae  noas  cognoissions  la  maieste  de 
noBtre  Oreatear:  layant  oogneue,  qae  layons  sar 
toat  en  efitime  et  qae  Ihonorions  de  tonte  crainte 
amonr  et  reverence. 

Mais  laissant  ia  les  infideles  loBqaelz  ne  cher- 
ohent  aatre  chose  qae  deffaoer  de  lear  memoire 
oelle  opinion  de  Dien  iaqaelle  est  plantee  en  lenrs 
caears,  il  nonB  faalt  penser,  nons  qai  faisonB  pro- 
fesBion  de  piete,  qne  ceste  vie  cadaqae  et  qai  bien- 
toBt  finera  ne  doibt  estre  aatre  chose  qaane  medi- 
tation  dimmortalite.  Or  on  ne  pealt  troaver  nnlle 
part  vie  etemelle  et  immorteile  ainon  en  Dien.  li 
&alt  donoqacB  qae  la  principale  cnre  et  solicitade 
de  noBtre  yie  soit  de  chercher  Diea  et  aspirer  a 
lay  de  toate  affection  de  caear  et  ne  repoBor  ail- 
lenrs  qaen  Iny  Boal. 

Qnelle    difference    il    y    a    entre  vraye 

et  fanlse  religion. 

Paiaqae  cela  est  approave  par  an  oonsentement 
conunnn  qae  si  nostre  vie  est  sans  religion  nonB 
▼iTons  treflmiserablement  et  meemeB  qne  noas  ne 
BommoB  en  rien  plns  exoellenB  qae  les  besteB  bra- 


s 


1)  ad  religionem. 
Bensn. 

Caitfmi  apera,    Vol  XXIL 


tes,  il  ny  a  nnl  qai  yaeille  OBtre  repate  da  toat 
aliene  de  piete  et  de  reoognoisBance  de  Dien.  Mais 
il  y  a  beaacoap  de  differenoe  en  la  maniere  qnon 
ade  declarer  sa  religion:  oar  la  plas  grande  partie 
des  hommes  nest  point  toaohee  yrayement  de  la 
crainto  de  Diea.  Mais  par  ce  qae^  vaeillent  on 
non,  ilz  sont  lioE  par  eeste  cogitation  qni  toasioars 
lear  revient  a  lentendement,  cest  qnil  y  a  qael- 
qae  diyinite  par  la  pnissance  de  laqaelle  ilz  con- 
sistent  on  tresbosohent;  estans  estonnez  de  penser 
a  nne  si  grande  paissance,  afBn  qnilz  ne  la  pro- 
vocqaent  contre  enlx  mesmes  par  trop  grand  mes- 
pris,  ilz  lont  telloment  qnellement  en  qnelqae  ve- 
neration.  Toatesfois  cependant  vivant  desordonnee- 
ment  et  reiectant  toate  honestete  ilz  demonstrent 
ane  grande  secnrite  a  contempner  le  ingement  de 
Dien.    Bn  onltre  parce   qailz  nestiment  pas  Diea 

Sar  son  infinie  maieste  mays  par  la  folle  et  estonr- 
ie  vanite  de  lear  esperit,  en  ce  ilz  se  destonment 
dn  vray  Diea.  Pourtant  de  qnelqae  grande  cnre 
qailz  sesforoent  apres  de  servir  a  Dien,  ilz  ne 
proffitent  rien  paisqailz  adorent  non  pas  le  Dieu 
etemel  mais  les  songoB  et  resveries  de  lenr  oaear 
aa  liea  de  Diea.  Or  la  vraye  piete  ne  gist  paB  en 
la  crainte,  laqnelle  bien  voluntiers  fuyroit  le  iuge- 
ment  de  Dieu,  mais  pourtant  quelle  ne  le  peult 
fayre  en  a  horreur:  mais  elle  consiste  plustost  en 
un  pur  et  vray  zele  qai  ayme  Dieu  tout  ainsi 
comme  Pere  et  le  revere  tout  ainsi  comme  Seig- 
neur,  embrasse  sa  iustice,  aye  horreur  de  loffenser 
pIuB  que  de  mourir.  Et  tous  ceulx  qui  ont  ce  zele 
Uz  nentreprenent  point  de  forger  ung  tel  Dieu 
quilz  vuellent  selon  leur  temerite,  mais  ilz  cher- 
chent  la  cognoisBance  du  vray  Dieu  de  luy  mesmeB 
et  ne  le  conooivent  point  aultre  que  tel  qui*  se 
manifeste  et  deolare  a  eulx. 
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Que  cest    quil    nous    fault    coguoistre 

de  Dieu. 

Or  paisque  la  maieste  de  Dieu  snrmonte  en 
Boy  la  capacite  de  Ihumain  entendement  et  mesmeB 
ne  peult  pas  estre  comprinse  dicelluy,')  il  nouB 
fault  adorer  sa  haultesae  plugtost  que  de  lenquerir, 
affin  que  ne  BoyonB  du  tout  accablez  dune  si  grande 
darte.  Par  quoj  il  nous  fault  chercher  et  considerer 
Dieu  en  Bes  oeuyres ,  leBquelles  pour  ceste  VayBon 
Bont  appelleez  en  IBscripture  BpectaclcB  dcB  choseB 
InyiBibleB  (Ro.  1,  Heb.  11):  car  elleB  nouB  repre- 
Bentent  ce  que  autrement  nouB  ne  pouyonB  yoir  du 
Beigneur.  Or  cela  cBt  non  pas  chose  laquelle 
tienne  en  suBpend  noz  eotendemenB  par  friyoleB  et 
yaines  BpeculatiouB,  maiB  est  choBC  quil  nouB  CBt 
mestier  de  soayoir  et  laquelle  engendre  nourrice  et 
confirme  en  nouB  une  yraye  et  Bolide  piete,  cest  a 
dire  la  foy  conioincte  ayec  crainte.  Noub  contem- 
plonB  doncqucB  en  ceste  uniyerBite  dea  choBes  lim- 
mortalite  de  noBtre  Dieu  de  laquelle  CBt  procede  le 
oommencement  et  origine  de  toutes  choBeB:  sapuiB- 
Bance  laquelle  ait  faict  une  ei  grande  machine  et 
maintenant  la  BOUBtiene:  aa  Bapience  laquelle  ait 
oompoBe  et  gouyerne^)  une  si  grande  et  confuBe 
yariete  par  ordre  tant  diatant^):  Ba  bonte  laquelle 
ait  este  cauBo  a  Boy  mcBme  que  toutea  cee  choBOB 
ayent  cBte  creeoB  et  maintenantcoDBisteDt:  Baiustice 
laquelle  bc  manifoBte  meryeilleuBement  en  la  pro- 
tection  dcB  bons  et  en  la  yengeance  des  maayaia: 
Ba  miBerioorde  laqnelle  pour  noua  appeller  a  amen« 
dement  endure  noz  iniquitez  par  une  Bi  grande 
benignite.  CerteB  nous  deyiouB  par  cecy  abondam- 
ment  autant  quil  nous  OBtoit  beBoing  OBtre  euBeig- 
nez  quil^)  est  Dieu,  Bi  a  une  Bi  grande  lumiere 
noBtre  rudeBse  neatoit  ayeuglee.  Toutesfois  meBmea 
nouB  ne  pechons  paB  en  cecy  par  Beul  ayeuglement, 
maiB  nostre  peryersite  est  telle  quil  ny  a  rien 
quelle  ne  prene  mauvaisement  et  perversement  en 
estimaot  les  oeuyroB  de  Dieu  et  renyerse  entiere- 
ment  toute  la  sapience  celeste  laquelle  autrement 
clairement  y  reluist  D  fault  doncq  venir  a  la  pa- 
rolle^)  ou  Dieu  nous  est  tres  bien  deBoript  par  ses 
oeuvres,  pourtant  que  icelles  oeuyres  y  sont  esti- 
mees  non  pas  selon  la  perverBite  de  nostre  iugement 
mais  par  la  reigle  de  leternelle  yerite.  Nous  ap- 
prenons  doucq  de  la  que  nostre  Dieu  seul  et  eternel 
est  la  source  et  fontaine  de  toutevie  iustice  sapience 
yertu  bonte  et  clemence:  duquel  comme  Bans  nulle 


SDans  U  teste  laHn  «2  faui  Hre:  ab  ipM. 
add»  perpetna 

ffaute  (Pimpresaum;  Uum  distinot 
liseM:  quel  (qualis). 
add,  Dei. 


exception  tout  bien  provient  aussi  toute  louange 
a  bon  droiot  en  doibt  retoumer  a  luy.  Bt  combien 
que  toutes  ces  choses  apparoisBent  clairement  en 
chascune  partie  du  ciel  et  de  la  terre,  touteefoiB 
lorB  finalement  nous  comprenons  au  yray  ce  a  qaoy 
principallement  eUes  tendent,  \ee\  quelleB  vallent 
et  a  queUe  fin  il  les  nous  £ftult  entendre,  quand 
nouB  deBcendons  en  nous  meemes  et  oonsideroDS 
par  quelle  maniere  le  Beigneur  declaire  *)  en  nons 
sa  vie  sapienoe  et  vertu  et  exerce  enyers  nous  sa 
iustice  clemence  et  bonte. 


De  Ihomme. 

Lhomme  fut  premierement  forme  a  limage  et 
semblance  de  Dieu,  affin  quen  ses  omemens  des- 
quelz  il  ayoit  este  noblement  yestu  de  Dieu  il 
eust  en  admiration  laucteur  diceulx,  et  par  teUe 
cbgnoissance  *  ®)  quil  CBtoyt  conyenable  il  Ihonorast 
Mais  parce  que  sestant  confie  dune  Bi  grande  ex* 
oeUence  de  sa  nature,  ayant  oublie  dont  eUe  estoit 
yenue  et  Bubsistoit^  il  Bost  esforce  de  Beslever 
hors  du  Seigneur,  il  a  este  necesBaire  quil  feust 
despouille  de  tous  les  dons  de  Dieu  desquelz  folle- 
ment  il  senorgueiUisfioyt,  affin  que  estant  deBnue 
et  deBpourveu  de  toute  gloire  il  cogneust  Dieu,  le- 
quel  estant  enriohy  de  ses  largeBses  il  ayoit  ose 
oontempner.  Par  quoy  nous  tous  qui  ayons  nostre 
origine  de  la  semence  de  Adam,  ceste  semblance 
de  Dieu  estant  en  nous  esfacee,  nous  nayssons 
ohair  de  chair.  Oar  combien  que  soyons  eomposei 
dune  ame  et  dun  corps,  toutesfbis  nouB  ne  sen- 
tons  >®)  rien  que  la  ohair:  tellement  que  en  quel- 
conque  partie  de  Ihomme  que  nous  toumions  les 
yeulx  il  nest  possible  de  rien  voir  qni  ne  soit  im- 
pur  pro&ne  et  abominable  a  Dieu.  Oar  la  pm- 
dence  de  Ihomme,  aveuglee  et  enyeloppee  dinfinia 
erreurs,  tousiours  contrarie  a  la  sapience  de  Dieu: 
la  volunte  maulvaise   et  pleyne  daffectionB  corrum- 

S)ueB  ne  hait  rien  plus  que  la  iustice   diceUuy:   les 
brces  impuisBantes  a  toutes  bonnes  oeuyree  tendent 
furieusement  a  iniquite. 


Du  liberal  arbitre. 

Lescripture  souyant  teetifie  Ihomme  estre  serf 
de  peche :  par  laqueUe  chose  est  signifie  son  esperit 
estre  teUement  aUene  de  la  iustice  de  Dieu  quU  ne 
ooncoit  conyoicte  ne  entreprent  rien  qni  ne  Boit 
meschant  peryers  iniqne  et  souiUe:   car  le  ooeor 


8)  ezserst. 
9l  gratitndine 
10)  Mpimos. 


.*  recognoiiBaDce. 
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abbreye*  totaUement  dn  yenin  de  peohe  ne  peolt 
rien  mettie  hore  ^>)  ainoD  les  friuotB  de  peohe. 
Toatesfois  si  ne  fault  il  pas  portant*  penser  qne 
Ihomme  peohe  oomme  eontraint  par  neoeasite  yio- 
lente:  oar  il  peohe  dnn  oonsentement  de  Yolante 
tree  prompte  et  enoline.  ^^)  Maia  paroe  que  poar 
la  oorrnption  de  aon  affeotion  il  a  treefort  en  hayne 
tonte  la  iustioe  de  Dieu  et  dautre  part  oBt  feryent 
en  tonte  OBpeoe  de  mal,  il  est  diot  nayoir  pas  puia- 
Banoe  libre  de  ealire  le  bien  et  le  mal,  oe  quon 
appelle  le  liberal  arbitre. 

Du  peche  et  de  la  mort. 

Le  peohe  en  lEsoripture  est  appelle  tant  la 
peirerBite  de  la  nature  humaine,  laquelle  est  la 
fonteine  de  tous  viooB,  oomme  leB  meBohantee  oupi- 
fUtea  qoi  en  naiBBont  et  Iob  iniques  forfaiotE  Iob* 

Snelji  aortent  de  oob  oupidites:  oomme  sont  homieir 
ee,  luroinB,  adnlteroB  et  Iob  aultrea  de  telle  mi^ 
niere.  Nous  donoq,  peoheurB  dea  le  yentre  de  la 
mere,  naiBBons  touB  Bubieotz  a  lire  et  Tongeanoe 
de  Diea.  BBtana  devenuz  grands  nous  amasBonB 
Bor  nouB  touBiourB  plua  griei  iugement  de  Dieu. 
Finablement  par  toute  noBtre  vie  nouB  tendons 
tonaiourB  pluB  avant  a  la  mort  Oar  ail  ny  a 
point  de  doubte  que  toute  iniquite  ne  Boit  ezeorable 
a  la  iustiee  de  DieU|  que  povona  nouB  attendre  de 
la  faoe  de  Dieu,  nouB  miBorableB  qui  Bommes  op- 
primoB  dune  ei  grande  oharge  de  pechez  et  BouiUee 
dordare  infinie,  Binon  troBoertaine  oonfuBion,  telle 
qne  son  indignation  le  porte?  OeBte  oogitation,  oom- 
bien  quelle  abbate  Ihomme  de  terreur  et  laooable 
de  deaoBpoir,  toutoBfoiB  elle  nouB  est  neoeBBaire  affin 
qae  deBvestuz  de  noBtre  propre  iuBtioe,  deieotez  de 
la  oonfianoe  de  noBtre  propre  vertu,  repoulBOs  de 
toute  expeotation  de  vie,  apprenionB  par  lintelli- 
genoe  de  noBtre  pouvrete  miBore  et  ignominie  de 
nooB  proBterner  devant  le  Seigneur,  et  par  la  re- 
oognoiBBanoe  de  nostre  iniquite  impuiBBanoe  et  per- 
dition  Iny  donner  toute  gloire  de  sainotete  vertu 
et  aalut 

Comment  nous  sommes  restituez  a  salut 

et  vie. 

Par  ooBte  oognoisBanoe  de  nouB,  laquelle  nooB 
monstre  noBtre  neant  Bi  a  bon  esoiant  elle  eat  en- 
tree  en  noz  oueurs,  nous  est  faiot  faoile  aooez  a 
avoir  la  vraye  oognoissanoe  de  Dieu.    Bt  plustost 


in  efflare. 

IS)  delmqmt  Tolantate  propenBissiina. 


desia  luymesmes  nons  a  ouvert  oonune  une  pre- 
ndere  porte  en  son  royaume  quand  il  a  destroiol 
oes  deuz  tresmauvaises  pestesi  a  soavoir  est  la  se<- 
ourite  oontre  sa  vengeanoe  et  la  &al8e  oonflanee  de 
nous.  Oar  lors  nous  oommenoeons  a  eslever  les 
yeulx  au  oiel  lesquelz  auparavant  estoient  fisoheB 
et  arresteB  en  terre,  et  nous  qui  repoBions  en  nous 
mesmes  souspironB  an  Seigpieur.  Bt  auHsi  dantre 
part  oe  Pere  de  miserioorde,  oombien  que  nostre 
iniquite  meritoit  bien  autre  obose,  toutoBfois  selon 
sa  benignite  inenarrable  il  se  monstre  voluntaire» 
ment  a  nous  ainsi  afflig^z  et  estonnez  et  par  telz 
moyens  quil  oognoist  estre  expedient  a  nostre  im* 
beoillite,  nous  rappelle  derreur  a  droiote  voye,  de 
mort  a  vie,  de  ruine  a  salut,  du  regne  du  diable 
a  son  regne.  Puys  donoq  que  le  Seignear  esta- 
blist  premierement  oe  degre  a  touB  oeulx  qnil  luy 
plaist  de  remettre  en  Iheritage  de  la  vie  oeleste, 
ooBt  que  estans  navrez  par  la  oonsoienoe  et  oharge  * 
dn  poix*  de  lenrs  peenez,  [Aer]  soient  poinots  et 
pioques'*)  a  avoir  orainte  de  luv,  il  nouB  propose 
au  oommenoement  sa  Loy  laquelle  nous  exeroe  en 
oeste  oognoiBsanoe. 


De  la  Loj  du  Seigneur. 

Bn  la  Loy  de  Dieu  nouB  est  donnee  une  tres- 
par£Edote  reigle  de  toute  iustioe,  laquelle  par  bonne 
rayson  on  peult  appeller  leternelle  volunte  du  Seig- 
neur:  oar  la  il  a  pleinement  et  olairement  oomprins 
en  deux  tables  tout  oe  quil  requiert  de  nous.  Bn 
la  premiere  il  noua  a  presoript  en  peu  de  oomman- 
demens  qui  est  le  servioe  de  sa  maieste  lequel  Iny 
est  aggreable.  Bn  lautre  qui  sont  les  offioeB  de 
oharite  leBquebs  sont  deux  *  au  proohain.  Oyons  la 
donoques  et  apres  nous  verrons  quelle  dootrine  il 
nouB  en  fault  prendre  et  pareillement  quel  fruiot 
nouB  en  debvons  reoueillir. 


EXODB  20. 

Je  suys  le  Seigneur  Um  Dieu,  qui  taiy  tyre  hors 
de  la  terre  dUgypte  et  de  la  mayson  de  serviinde, 
Tu  nauraa  paSnt  de  dyeux  estrangiers  devanl  ma 
face. 

La  premiere  partie  de  oe  oommandement  est 
oomme  une  prefiioe  sur  toute  la  Loy:  oar  quand 
il  BO  prononoe  eBtre  le  Seigneur  nostre  Dieu  il  se 
dedaire  estre  oeluy  qui  a  droiet  de  oommander  et 
au  oommandement  duquel  obeiBsanoe  est  deuOy 
ainsi  comme  il  diot  par  son  prophete:    8i  ie  suis 


13)  X« 


mmpkment  ezettentnr. 
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Fere  on  est  lamonr?  8i  ie  suis  Seignenr,  on  est 
la  crainte?  Fareillement  il  mect  en  memoyre  eon 
benefioe  par  leqnel  nostre  ingratitude  soit  oonyain- 
cne  si  noue  nobeissonB  a  sa  yoiz.  Gar  par  telle 
benignite  quil  a  une  fois  retyre  >^)  le  peuple  indai- 
que  de  la  servitude  de  Egypte,  aussi  pareillement 
U.  delivre  tous  ses  serviteurs  de  la  perpetuelle 
Bgypte  dee  fideles,  cest  a  dyre  de  la  puissance 
de  peohe. 

Ce  qnil  deffend  davoir  des  dienx  estrangiers 
signifie  que  de  tout  ce  qui  est  propre  a  Dieu  nous 
nen  attribuons  rien  a  autre  que  a  luy.  Et  il  ad- 
iouste:  devant  sa  face,  affin  quil  declaire  quil  veult 
estre  recogneu  pour  Dieu  non  seulement  par  con- 
fession  exterieure,  mais  en  pnre  verite  dn  dedans 
du  cueur.  Or  ces  choses  sont  propres  a  Dieu  seul 
et  lesquelles  ne  peuvent  estre  transferees  a  aultre 
sans  les  ravir  a  Dieu,  ^^)  cest  a  scavoir  que  nous 
adorions  luy  seul,  que  nous  nous  appuyons  en  luy 
de  toute  nostre  confiance  et  esperance,  que  nons 
reconioissions  venir  de  luy  quelconque  chose  qui 
soit  bonne  et  saincte  et  que  nous  luy  rendions  la 
louange  de  toute  bonte  et  sainctete. 

Tu  ne  te  feras  image  ne  semblanee  aucune  des 
ehoses  qui  sont  au  del  las  sus,  ou  en  la  terre  ca  bas^ 
au  es  eaulx  qui  sant  soubs  la  terre.  Tu  ne  leur 
feras  ifidination  et  ne  les  honoreras» 

Comme  par  le  precedant  commandement  il  se 
est  prononce  estre  ung  seul  Dieu,  ainsi  maintenant 
il  denonce  quel  il  est  et  comment  il  doibt  estre 
servy  ^')  et  honore.  H  deffend  doncques  que  nous 
ne  luy  contrefaisions  ^'0  nuUe  semblance:  de  la- 
quelle  chose  il  rend  rayson  au  Deuteronome  4*  cha- 
pitre,  et  en  Esaye  40:  cest  a  scavoir  que  lesperit 
na  rien  semblable  avec  le  corps.  Et  dayantaige  il 
deffend  que  nouB  ne  honorions  aucune  image  pour 
religion.  Apprenons  doncq  de  ce  commandement 
que  le  service  et  honneur  de  Dieu  est  spirituel: 
car  comme  il  est  esperit  ainsi  requiert  il  estre  servi 
et  hoDore  en  esperit  et  yerite  (lehan  4).  II  ad- 
iouste  apres  une  horrible  menace,  par  laquelle  11 
declare  combien  griefvement  il  est  offense  par  la 
traosgression  de  ce  commandement. 


Car  ie  suis  le  Seigneur  ton  Dieu,  puissant  ^), 
ialouXy  visitant  liniquite  des  peres  sur  les  enfam  en 
la  tierce  et  guarte  generation  en  ceulx  qui  me  hoffs- 

14^  ▼indioayit. 
15]  sine  saorilegio. 
16i  omis. 
17l  affingamus. 

18}  le  reste  du  texte  mangue  dans  h  latiUf  eomine  &est 
ausei  U  eae  pour  les  autree  eomwumdemenU  un  peu  ompUfUe. 


9^i  ^  foysani  misericorde  en  milk  generaHons  a 
ceuix  qui  maiyment  et  gardent  mes  eommandemens. 

Cecy  est  autant  comme  sil  disoit  quil  est  seul 
auquel  nous  nons  debvons  arrester  et  qnil  ne  peult 
souffrir  compaignon,  mesmes  quil  yengera  sa  maieete 
et  gloire  si  aulcuns  la  transferent  aux  images  ou 
a  autre  chose:  et  non  pas  cela  une  fois  seulement,  **) 
mais  aux  peres,  enfans  et  nepveuz,  cest  a  dire  en 
tous  temps,  comme  aussi  perpetuellement  il  mani- 
f este  sa  misericorde  et  benignite  ^®)  a  ceulx  qui  ont 
amour  a  luy  et  gardent  sa  Loy.  En  quoy  il  nous 
declaire'^)  la  grandeur  de  sa  misericorde,  hiquelle 
il  estend  en  mille  generations,  ou  seulement  il  a 
assigne  quatre  generations  a  sa  yengeance. 


Tu  ne  prendrca  point  U  nom  du  Seigneur  ton 
Dieu  en  vain,  car  le  Seigneur  ne  tiendra  pokit  pour 
innocent  ceUuy  qui  aura  prins  h  nom  du  Seigneur 
son  Dieu  en  vain. 

Icy  il  deffend  que  nous  ne  abusions  de  son 
sainct  et  sacre  nom  en  iuremens  ponr  oonfirmer 
ou  choses  vaines  ou  mensonges,  car  les  iuremens 
doyvent  eeryir  non  pas  a  noetre  piaisir  et  volupte, 
mais  a  iuste  necessitOi  quand  la  gloire  du  Seignenr 
est  a  maintenir  ou  quil  foult  affermer  quelque 
chose  qui  tend  a  edification.  Et  du  tout  il  defend 
que  nous  ne  polluons  en  aucune  chose  son  sainot 
et  saore  nom,  mais  que  plustost  noua  le  prenions 
reveremment  avec  toute  dignite  selon  que  sa  saino- 
tete  requiert,  soit  que  nous  iurions  ou  en  quelque 
propoz  que  nous  tenions  de  luy.  Et  piiisque  le 
principal  usage  de  usurper  ce  nom  gist  en  inyoca- 
tion  diceUuy,  entendons  quelle  nous  est  icy  com- 
mandee.  Finalement  il  denonce  icy  punition  affin 
que  ceulx  ne  se  pensent  povoir  eschapper  sa  ven- 
geance  lesquelz  auront  prophane  la  sainctete  de  son 
nom  par  pariures  et  autres  blasphemes. 


Aye  souvenance  du  iour  du  repos  pour  le  sainc- 
afier.  Six  iours  tu  travaiUeras  et  feras  toute  Um 
oeuvre:  le  septiesme  cest  le  repoe  du  Seigneur  Um 
Dieu.  Tu  ne  feras  aucune  tienne  oeuvre,  ne  toy  ne 
ton  file  ne  ta  fiUe,  ne  ton  serviteur  ne  ta  chambriere, 
ne  ton  bestial,  ne  lestrangier  qui  est  dedans  tes  portes. 
Car  en  siz  iours  Dieu  fit  le  dd  et  la  terre  et  la 
mer  et  toutes  les  choses  qui  sont  en  iceutx  et  le  s^ 


19)  brevi  ant  Bimplioi  Tindicta  sed  qvae  in  filioe  nepotw 
et  pronepotes  eit  protendenda,  qni  scilioet  patemae  impietetis 
imitatores  emnt. 

20^  add.  in  longam  posteritatem. 

21)  oommendat. 
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tiesme  umr  U  se  reposa:  pourtant  il  a  henist  le  icur 
du  repoM  et  la  saiMlifie. 

NouB  yoyons  quil  y  a  eu  trois  oauBes  dor- 
doimer  oe  eommandement.  Car  premierement  le 
Beignenr  a  youlu  aoubz  le  repos  du  septieame  iour 
figurer  au  peuple  dlsrael  le  repoz  spirituel  par 
leqnel  les  fideles  doyyent  oesser  de  leurs  propres 
oenvres,  affin  de  laiaser  oeuyrer  le  Seigneur  en 
enlx  mesmes.  Secondement  il  a  youlu  quil  y  euat 
nn  certain  iour  ordonne  auquel  ilz  sassemblaesent 
pour  ouyr  8a  Loy  et  faire  ses  ceremoniefi.  Tieroe- 
ment  il  a  youlu  estre  permis  un  iour  de  repoz  auz 
serriteurB  et  a  oeulx  qui  yivent  soubz  la  puyesanoe 
de  antruy,  affin  quilz  eussent  quelque  relaohement 
de  leur  labeur,  oombien'^)  qne  oeoy  soit  plustost 
nne  dependence  que  rayson  priooipale. 

Quant  a  la  premiere  cause  il  ny  a  point  de 
donbte  queUe  nait  cesse  en  Christ:  car  il  est  la 
Terite  par  la  presenoe  de  laquelle  toutes  figures  se 
esyanouissent:  il  est  le  corns  par  ladyenement  du- 
quel  tontes  umbres  sont  delaissees.  Pourtant  S. 
Paul  (Coloss.  2)  afierme  le  sabbath  ayoir  este 
nmbre  de  la  chose  fature,  la  yerite  duquel  il  de- 
daire  ailleurs,  quand  aux  Bom.  6,  il  nous  enseigne 
qne  nous  sommes  enseyelis  ayeo  Christ,  affin  que 
par  sa  mort  nous  mourions  a  la  corruption  de 
noBtre  ohair.  Bt  cela  se  faict  non  pas  en  ung  iour 
mais  par  tout  le  cours  de  nostre  yie,  iusques  a  oe 
qne  du  tout  mors  en  nous  mesmes  nous  soyons 
rempUs  de  la  yie  de  Dieu.  Doncq  lobseryation 
Buperstitieuse  des  iours  doibt  estre  loing  des  ohres- 
tiens. 

Mais  parce  que  les  deux  demieres  causes  ne 
doibyent  pas  estre  anombrees  aux  umbres  anciennee, 
mais  appartiennent  esgallement  a  tous  eages^  le 
sabbath  estant  abrogue,  toutesfois  encores  entre 
nons  cecy  a  lieu  que  nous  conyenions  en  certains 
ionrs  pour  ouyr  la  paroUe  de  Dieu^  pour  la  fraction 
du  pain^')  de  la  Cene  et  pour  les  oraysons  pubU* 
ques:  dayantaige  affin  que  aux  seryiteurs  et  ouyriers 
Boit  donne  relachement  de  leur  labeur.  Car  selon 
quest  nostre  infirmite  oela  ne  se  peult  obtenir  que 
teUes  assemblees  se  facent  tous  les  iours.  Pour  la^ 
qneUe  chose  le  iour  obserye  par  les  luifz  a  este 
oste  (ce  qui  estoit  expedient  pour  abolir  la  super- 
Btition),  et  un  aultre  iour  a  este  destine  a  oest 
nsage,  oe  qui  estoit  necessaire  pour  retenir  et  oon- 
Beryer  ordre  et  paix  en  IBgUse. 

Gomme  doncques  aux  luifz  estoit  donnee  la 
Yerite  soubz  figure,  ainsi  elle  nous  est  demonstree 
sans  umbre.  Gest  premierement  quen  toute  nostre 
yie  nous  meditions  ung  perpetuel  sabbath  de  noz 


la  fin  mamque  dane  le  laiin. 
Sd)  mystioi  panis. 


oeuyres,  affin  que  le  Beigneur  oeuyre  en  nous  par 
son  esperit.  Secondement  affin  que  nons  gardions 
lordre  legittime  de  IBglise  pour  ouyr  la  paroUe  de 
Dieu^  pour  ladministration  des  sacremens  et  pour 
les  oraysons  publiques.  Tiercement  affin  que  nous 
ne  opprimions  inhumainement  de  labeur^^)  ceulx 
qui  nouB  sont  subieotz. 


JSonore  ton  pere  et  ta  mere  affin  gue  tes  iours 
soient  prdongeg  sur  la  terre,  laquette  le  Seigneur  ton 
Dieu  te  donnera. 

Par  cecy  nous  est  oonunandee  la  piete  enyers 
noz  peres  et  meres  et  oeulx  qui  sont  constituez  sur 
nous  en  mesme  degre  comme  les  princes  et*^)  ma- 
gistratz:  cest  a  scayoir  que  nous  leur  facions  toute 
reyerence  obeissance  et  recognoissance,  et  tous  les 
services  quU  nous  est  possible:  oar  oedte  est  la 
yolunte  du  Seigneur,  que  nous  rendons  le  semblable 
a  ceulx  qui  nous  ont  mis  en  ceste  yie.  Bt  ne 
peult  challoir  sUz  sont  dignes  ou  indignes  que  oest 
honneur  leur  soit  porte,  car  quelz  quilz  soient  Uz 
nous  sont  donnez  pour  pere  et  mere  par  le  Seig- 
neur  lequel  a  youlu  quon  les  honore.  Mais^^)  U 
fault  aussi  noter  ceoy  incidemment,  cest  quU  ne 
nous  est  pas  commande  de  leur  obeir  sinon  en 
Dieu.  Pourtant  il  ne  fault  pas  pour  leur  complaire 
transgresser  la  Loy  du  Beigneur,  car  sUz  nous 
commandent  rien  contre  Dieu  en  ce  nous  ne  les 
deyons  pas  reputer  pour  pere  et  mere,  mais  comme 
estrangiers,  lesquelz  nous  yeullent  retirer  de  lobe- 
issance  de  nostre  yray  Pere.  Bt  cestuy  oy  est  le 
premier  oommandement  ayeo  promesse  (comme 
dict  B.  Paul  aux  Bphes.  6)  par  laqueUe,  quand  le 
Beigneur  promect  benediction  de  la  presente  yie 
aux  enfans  qui  auront  seryy  et  honore  leurs  peres 
et  meres  par  telle  obseryation  quil  est  conyenable, 
pareiUement  il  declare  que  trescertaine  malediction 
est  preste  a  ceulx  qui  leur  sont  rebelles  et  des- 
obeissans. 


Tu  ne  tueras  point. 

loy  nous  est  interdicte  toute  yiolanoe  et  iniure, 
et  generalement  toute  ofiense  par  laqueUe  le  oorps 
du  prochain  puisse  estre  blesse.  Car  si  nous  ayons 
souyenance  que  Ihonmie  est  fiuot  a  lymage  de  Dien, 
nous   le   debyons  ayoir  pour  sainct  et  saore,  en 


24^  de  labeur  om. 

25l  prinoes  et  om. 

26)  Les  deux  phrasei:  Hais nostre  Tray   Pere. 

et:  Et  ocBtay  d desobeiBBans,  ae  suiveni  dana  Vofdrt 

inverse  dans  le  latm. 
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telle  maniere  qnil  ne  poisse  estre   Tiole   quen  luy 
aossi  limage  de  Diea  ne  soit  yiolee. 

Tu  ne  paiUarderas  painl. 

loy  le  Seigneur  nons  deffend  tonte  espece  de 
Inxure  et  impudicite.  Gar  le  Seigneur  a  conioinct 
Ihomme  a  la  femme  par  la  seule  loy  de  mariage, 
et  oomme  ceete  societe  est  conioincte  par  son  auo- 
torite  aussi  il  la  sanctiffiee  de  sa  benediction:  dont 
il  appert  que  toute  aultre  conionction  que  de  ma- 
riage  est  mauldicte  devant  luy.  Par  quoy  ceulx 
qui  nont  le  don  de  continenoe  (lequel  certes  est 
singulier  et  ne  gist  pas  en  la  puissance  dun  ohas- 
oun),  quilz  subviennent  a  lintemperance  de  leur 
ohair  par  le  remede  honeste  de  mariage,  car  le 
mariage  est  entre  tous  honorable,  mais  Dieu  con- 
dempnera  les  scortateurs  et  adulteres  (Hebr.  13). 

Tu  ne  desrdberas  peM. 

loy  generalement  est  deffendu  et  prohibe  que 
nous  ne  surprenions  les  biens  lun  de  laultre.  Oar 
le  Seigneur  veult  que  toutes  rapines  soient  bien 
loing  de  son  peuple,  par  lesquelles  les  imbecilles 
aont  grevez  et  oppressez,  et  toutes  tromperies  par 
iesqueiles  linnocence  des  simples  est  deceue.  Par 
quoy  si  nous  voulons  eonserver  noz  mains  pures  et 
innocentes  de  larcin,  il  ne  nous  £AuIt  pas  moings 
abstenir  de  toutes  finesses  et  oautelles  que  de  ra- 
yissemens  yiolans. 

Tu  ne  dirae  painl  faulx  teemoignage  eontre  Um 
prochain. 

loy  le  Seigneur  oondamne  toutes  mauldissons 
et  iniures»^'')  par  lesquelles  la  renommee  de  nostre 
frere  est  blasmee,  tous  mensonges  par  lesquelz  en 

Juelque  sorte  que  ce  soit  le  prochain  est  blesee. 
)ar  si  bonne  renommee  est  plus  precieuse  que 
Juelconque  tresor,  nous  ne  sommes  pas  a  moindre 
ommaige  despouillez  de  lintegrite  de  nostre  re- 
nommee  que  de  noz  biens.  Elt  souvant  on  ne 
proffite  pas  moins  a  rayir  les  biens  du  frere  par 
feulx  tesmoignages  que  par  la  rapadte  des  mains. 
Par  quoy  comme  par  le  preoedant  oonunandement 
les  mains  sont  liees,  ainsi  est  la  langue  par 
oeetuy  cy. 

Tu  ne  oonwideras  point  la  mayson^)  de  ton 
prochain  et  ne  desireras  point  sa  fenme  ne  son  servi- 


ooDTioiosaoi  prooaoitatem. 
28)  Le  texte  kUin  su/tt  Vautre  forme  du  dieaiogue  oft  la 
femime  est  pXade  cPabord. 


teur  ne  sa  eJutnibriere,  ne  son  beuf  ne  son  asne, 
nuUes  des  choses  qui  sont  a  Uh/. 

Par  cecy  le  Seigneur  meot  comme  une  bride 
a  toutes  noz  cupiditez,  lesquelles  oultrepassent  les 
iimites  de  oharite.  Oar  tout  ce  que  les  aultres 
oommandemens  deffendent  de  oommeotre  par  oeuvre 
oontre  la  reigie  de  dileotiouy  cestuy  cy  deffend  de 
le  oonoeyoir  au  cueur.  Pourtant  en  ce  commande- 
ment  sont  condamnees  hayne  envye  malveillance, 
tout  ainsi  comme  auparavant  homicide.  Laffection 
lubrique  et  interieure  souilleure  du  oueur  sont  an- 
tant  deffendues  comme  scortations.  Ou  par  avant 
rapacite  et  finesse  estoit  prohibee,  icy  lest  ayarice: 
ou  devant  le  mal  dire  a  este  interdict,  ioy  la  ma- 
lignite  mesmes  est  oomprimee. 

Nous  yoyons  oombien  la  sentenoe  de  oe  com- 
mandement  est  generale  et  oombien  elle  sestend 
au  long  et  au  large.  Oar  le  Seigneur  requiert  une 
affeotion  merveilleuse  et  souverainement  bruslante 
de  lamour  des  {reres,  laquelle  certes  il  ne  veult 
mesmes  par  aucune  oupidite  estre  esmeue  contre 
le  bien  et  proffit  du  proohain.  Oeste  donoq  est  la 
somme  de  oe  oommandement:  que  nous  deyons 
estre  tellement  affectionnez  que  nons  ne  soyons 
ohatouillez  daucune  cupidite  oontraire  a  la  loy  de 
dileotion,  et  que  nous  soyons  prestz  de  rendre  tres- 
voluntiers  a  un  chascun  ce  qui  est  sien.  Or  il 
nous  fault  estimer  envers  un  chascun  que  oela  est 
sien  que  nous  sonoimes  tenuz  de  luy  rendre  du  de- 
voir  de  nostre  office. 

La  somme  de  la  Loj. 

Or  nostre  Seigneur  Jesus  Ohrist  nous  a  assez 
deolaire  a  quoy  tendent  tous  les  oonmiandemens  de 
la  Loy,  quand  il  a  enseigne  toute  la  Loy  estre 
oomprinse  en  deuz  chappitres.  Le  premier  est  que 
nous  aymions  de  tout  nostre  cueur,  de  toute  nostre 
ame  et  de  toute  nostre  puissanoe  le  Seigneur  noetre 
Dien.  Le  seoond  est  que  nous  aymions  nostre 
prochain  autant  comme  nons  mesmes.  Laquelle 
interpretation  il  a  prinse  de  la  Loy  mesme,  oar 
la  premiere  parde  est  au  Deuteronome  6,  et  on 
voit  lautre  au  Levitique  19. 

Que   cest  quil   nous  vient   de   la  Loj 

seule. 

Yoila  lexemplaire  dune  iuste  et  sainote  vie, 
et  mesme  une  tresparfaicte  image  de  iustioe:  telle- 
ment  que  si  quelchun  exprime  en  sa  vie  la  Loy 
de  Dieu,  il  ne  luy  deffiiuldra  rien  devant  le  Seig- 
neur  de  ce  qui  est  requis  a  perfeotion.  Pour  Ia> 
quelle  ohose  testifier  non  seulement  il  promeot  s 
oleuz  qui  auront  aooomply  sa  Loy  oes  grandes  bene- 
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diotions  de  la  vie  preeente,  leBqnelles  sont  reoitees 
aa  Levitiqne  26  et  au  Denteronome  27,  mais  anssi 
la  remnneration  de  la  vie  etemelle  (Levitique  18). 
Dantre  part  il  prononce  rengeance  de  mort  eter- 
nelle  contre  tons  oenlx  qni  nauront  accomply  par 
oeuTres  tout  oe  qni  est  en  ioelle  oommande.  Hojse 
aiusi  ayant  pnblie  la  loy  (Denteronome  80)  prent 
B  teomoing  le  oiel  et  la  terre  quil  avoit  propoee 
an  peuple  le  bien  et  le  mal^  la  vie  et  la  mort 

Hais  oombien  qnelle  monstre  la  voje  de  vie, 
toutesfois  il  nona  fiault  voir  que  cest  quelle  nona 
peult  proffiter  par  oelle  demonstration.  Gertes  si 
nootre  volunte  eetoit  toute  formee  et  rangee  a 
lobeieaanoe  de  la  yolunte  dirine,  la  aeule  cognois- 
aauoe  de  la  Loy  plaiuement  auffiroit  a  salut.  Mais 
puia  que  noBtre  nature  ohamelle  et  corrumpue  ba- 
taille**)  dn  tont  oontre  la  Loy  spirituelle  de  Dieu 
et  neet  en  rien  amendee  par  la  dootriue  dicelle,  il 
reste  qne  la  Loy  meemes,  laquelle  estoit  donnee  a 
salnt  si  elle  eust  tronve  de  bons  et'®)  capables  au- 
diteursy  toume  en  occasion  de  pecbe  et  mort.  Car 
puis  que  tous  sommes  conyainous  estre  transgres* 
seurs  dioelle,  de  tant  que  plus  clairement  elle  nous 
manifeste  la  iustice  de  Dieu,  de  tant  plus  elle  nous 
descouyre  dautre  part  nostre  iniquite.  Derechief  de 
tant  qnelle  none  tient  surprins  de  plus  grande 
transgreseion,  pareillement  elle  nous  rend  coupables 
de  plus  grief  iugement  de  Dieu:  et  la  promesse  de 
yie  etemelle  ostee  la  seule  malediotion  nous  reste, 
laqnelle  nous  escboit  a  tous  par  la  Loy. 

Que  la  Loy  est  tin  degre  pour  yenir  a 

Glirist. 

Or  00  que  liniquite  et  transgression**)  de  nous 
tous  est  conyaincue  par  le  tesmoignage  de  la  Loy 
nest  pas  pourtant  faict  affin  que  nous  tombions  en 
desespoir  et  ayans  le  courage  perdu  tresbuschions 
en  mine.  Certes  lapostre  (Bom.  3)  tesmoigne  que 
nons  sommes  tous  damnez  par  le  iugement  de  la 
Loy,  affin  que  toute  bouohe  soit  close  et  que  tout 
le  monde  soit  trouye  ooupable  deyant  Dieu.  Toutes- 
fois  luy  mesme  enseigne  aultre  part  (Rom.  11)  que 
Dieu  a  enoloz  tous  soubz  incredulite,  non  pas  pour 
les  i>erdre  ou  pour  les  laisser  perir,  mais  affin 
quil  face  misericorde  a  tous. 

Le  Seigneur  doncques,  apres  nous  ayoir  par 
la  Loy  admonestez  de  nostre  imbecillite  et  impurite, 
il  nous  console  par  la  confiance  de  sa  yertu  et  miseri- 
corde,  et  ce  en  Christ  son  filz  par  lequel  il  se  de- 
monstre  a  nous  bienyueillant  et  propioe.  *')    Oar  il 


29}  adtL  hoBtiliter. 
SOi  bont  et  am, 
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napparoist  en  la  Loy  sinon  remunerateur  de  parfidcte 
instice,  de  laquelle  nous  sommes  tous  du*tont  des- 
pouryeuz,  et  daultre  coste  iuge  entier  et*')  seyere 
des  peohez.  Mais  en  Ohrist  sa  faoe  reluist  pleine 
de  grace  et  benignite,  yoyre  enyers  les  miserables 
et  indignes  pechenrs:  car  il  a  donne  oest  exemple 
admirable  de  sa  dilection  infinie  quil  a  expose  pour 
nous  son  propre  filz  et  en  luy  nous  a  ouyert  tons 
les  tresors  de  sa  clemenoe  et  oonte. 


Qne  nous  apprehendons  Glmst  par  foj. 

Oomme  le  Pere  misericordieux  nous  oftre  son 
Filz  par  la  paroile  de  IByangille,  ainsi  nous  iem- 
brassons  par  foy  et  le  recoguoissons  comme  a  noua 
donne.  Vray  est  que  la  parolie  de  lEyangille  ap- 
pelle  tous  en  la  partioipation  de  Ohrist,  mais  pln- 
sienrs**)  ayeuglez  et  endurois  par  inoredulite  mes- 
prisent  ceste  grace  tant  singuliere.  Les  seulz 
fideles  doncques  iouyssent  de  Christi  lesquelz  ie 
recoiyent  estant  a  eulx  enyoye,  ne  le  reieotent  leur 
estant  donne  et  le  snyyent  estans  appellez  de  luy. 

De  lelection  et  predestmation. 

En  une  telle  differenoe  est  a  oonsiderer  neces- 
sairement  le  grand  secret  du  conseil  de  Dieu:  car 
la  semence  de  la  parolle  de  Dieu  prent  raoine  et 
fruotifie  en  ceux  la  seulement  lesquelz  le  Beigneur 
par  son  election  etemelle  a  predestine  pour  ses 
enfiEins  et  heretiers  du  royaulme  oeleste.  A  tous 
les  autres,  qui  par  mesme  oonseil  de  Dieu  deyant 
la  constitution  du  monde  sont  reprouyez,  la  claire 
et  eyidente  predication  de  yerite  ne  peult  estre 
aultre  chose  sinon  odeur  de  mort  en  mort.  Or 
pourquoy  leBeigneur  use  de  ea  miserioorde  enyers 
les  uns  et  exerce  la  rigueur  de  son  iugement  en- 
yers  les  aultres,  il  nous  en  fault  laisser  la  rayson 
estre  cogneue  de  luy  seul,  iaquelle  il  nous  a  youln 
a  tous  estre  celee  et  non  sans  tresbonne  canse. 
Oar  ne  la  rudesse  de  nostre  esperit  ne  pourroit 
pas  porter  une  si  grande  olarte,  ne  nostre  petitesse 
ne  pourroit  pas  comprendre  une  si  grande  sapience. 
Et  de  faiot  tous  ceulx  qui  tacheront  de  sesleyer 
iusques  la  et  ne  youldront  reprimer  la  temerite  de 
lenr  esperit,  ilz  experimenteront  estre  yeritable  oe 
que  Salomon  dict  (Proyer.  25)  que  celluy  qui 
youldra  enquerir  la  maieste  sera  opprime  par  la 
gloire.  Beulement  ayons  cela  resolu  en  nous  qne 
celle  dispensation  du  Seignenr,  oombien  quelle 
nous  soit  caohee,  ce  neantmoins  elle  eet  sainote  et 
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iuBte:  oar  sil  youloit  perdre  tout  le  genre  homain, 
il  a  droiot  de  le  faire,  et  en  oeux  quil  retire  de 
perdition  on  ne  peult  rien  oontempler  que  Ba  sou- 
yeraine  bonte.  Donoques  recognoisBons  leB  eleuz 
estre  yaiBBoaux  de  Ba  miserioorde  (ainei  que  yraye- 
ment  ilz  Bont),  et  Iob  reprouvez  OBtre  vaiBseauz  de 
Bon  ire,  laquelle  toutesfois  nest  que  iuste. 

Prenons  des  uns  et  des  autres  argument  et 
matiere  dexalter  sa  gloire.  Et  dautre  part  aussi 
(oe  qui  est  aoooustume  de  adyenir  a  plusieurs)  ne 
oherohons  pas  pour  confirmer  la  oertitude  de  noBtre 
Balut  de  penetrer  iusques  dedans  le  oiel  et  de  en* 

auerir  que  oest  que  Dieu  a  dez  son  eternite  oon- 
lud  de  faire  de  nous  (laquelle  oogitation  ne  peult 
que  nous  agiter  par  une  miserable  angoisse  et  per- 
turbation):  mais  Boions  contens  du  tesmoignage  par 
lequel  il  nous  a  Bouffisamment  et  amplement  oon- 
firme  oelle  oertitude.  Oar  oomme  en  Christ  sont 
eleuz  touB  oeulx  lesquelz  ont  este  preordonnez  a 
yie  devant  que  Iob  fondemens  du  monde  ayent  este 
oonstituez,  aussi  il  est  oelluy  auquel  le  gaige  de 
nostre  eleotion  nous  est  presente  si  nous  le  reoeyons 
et  embrassonB  par  foy.  Oar  quest  oe  que  nous 
oherohoDB  en  eleotion  sinon  que  nous  soyons  par- 
tioipans  de  la  yie  eternelle?  Et  nous  ayons  ioelle 
en  Ohrist,  lequel  estoit  la  yie  des  le  oommancement 
et  nouB  est  propose'*)  a  yie  a  celle  fin  que  touB 
oeulx  qui  oroyent  en  luy  ne  perissent  point  mais 
iouyssent  de  la  yie  etemelle.  Bi  donoq  en  posse- 
dant  OhriBt  par  foy  pareillement  nous  posBedons 
en  luy  la  yiOi  nous  nayons  que  faire  de  oultre  rien 
enquerir  du  conseil  eternel  de  Dieu:  oar  Ohrist 
nest  pas  seulement  un  miroir  par  lequel  la  yolunte 
de  Dieu  nous  soit  representee,  mais  un  gaige  par 
lequel  elle  nouB  est  oomme  seellee  et  confirmee.*^) 

Que  cest  que  la  vraye  foj. 

H  ne  fault  pas  estimer  que  la  foy  chrestienne 
Boit  une  nue  et  seule  oognoissanoe  de  Dieu  ou  in- 
telligence  de  lEscripture,  laquelle  yoltige'^)  au 
«eryeau  sans  touoher  le  cueur:  telle  qua  aooustume 
destre  lopinion  des  choses  lesqueltes  nous  sont 
eonfirmees  par  quelque  probable  raison.  Mais  cest 
une  ferme  et  solide  confiance  de  cueur  par  laquelle 
nous*  arrestons  seuremeDt  en  la  misericorde  de  Dieu 
qui  Dous  est  promise  par  lEyangile.  Oar  ainsy  la 
diffinition  de  la  foy  doibt  estre  prinse  de  la  Bub- 
Btance  de  la  promesse,  laquelle  foy  tellement  sap- 
puye  sur  ce  toDdement  que  iceiuy  oste  inoontinant 
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elle  ruineroit**)  ou  plus  tost  Besyanoiroit  Poaiv 
tant  quand  le  Beigneur  par  la  promeBse  eyangeUque 
nouB  presente  sa  miserioorde,  si  oertainement  et 
sans  nulle  hoBitation  nous  nous  oonfiouB  en  luy  qai 
faiot  la  promesse,  nous  Bommes  diotz  apprehender 
sa  parolle  par  foy.  Et  oeste  diffinition  nest  point 
diyerse  de  oelle  de  lapostre  (Heb.  11)  en  laquelle 
il  enseigne  la  foy  estre  la  Bubsistenoe  des  choses  a 
esperer  et  la  demonstranoe  des  ohoseB  non  appa- 
rentes:  oar  il  entend  une  oertaine  et  seure^')  pos- 
session  des  choBes  qui  sont  promises  de  Dieu  et 
une  eyidenoe  doB  ohoses  non  apparentes,  cest  a 
scayoir  de  la  yie  eternelle,  de  laquelle  nous  ooDce- 
yons  espoir  par  la  oonfianoe  de  la  diyine  bonte  qoi 
nouB  est  offerte  par  lEyangile.  Or  comme  ainsi 
soit  que  toutes  leB  promesses  de  Dieu  soient  en 
Ohrist  confirmees  et  par  maniere  de  dire  tenues 
et  accomplies,  il  appert  sans  doubte  que  Ohrist  est 
le  perpetuel  obieot  de  la  foy,  auquel  elle  oontemple 
toutes  les  richesses  de  la  miserioorde  diyine. 


Que  la  foj  est  don  de  Dieu. 

8i  nous  consideronB  droiotement  en  nous  mes- 
mes  combien  nostre  pensee  est  ayeugle  aux  BeoretB 
celestes  de  Dieu  et  combien  nostre  oueur  a  graode 
deffianoe  en  toutes  ohoses,  nous  ne  doubterons 
point  que  la  foy  ne  surmonte  beauooup  tonte  la 
yertu  de  nostre  nature  et  quelle  ne  soit  nn  sin- 
gulier  et  precieux  don  de  Dieu.  Oar  oomme  S. 
Paul  (1.  Oorinth.  2.)  argue:  si  personne  ne  penlt 
estre  tesmoing  de  la  yolunte  humaine  sinon  les- 
perit  de  Ihomme  qui  est  en  luy,  oomment  Ihonmie 
seroit  il  oertain  de  la  yolunte  diyine?  Bt  si  la 
yerite  de  Dieu  en  nous  yacille  moBmes  en  oes 
choses  lesquelleB  nous  yoyons  a  loueil,  oomme  se- 
roit  elle  ferme  et  stable  ou  le  Beigneur  promect 
les  choses  que  loueil  ne  yoit  et  lentendement  de 
Ihomme  ne  oomprent  point? 

Doncques  U  ny  a  point  de  diffioulte^*)  que 
la  foy  ne  soit  une  olarte  du  Sainct  Esperit,  par 
laqueUe  noz  entendemens  soient  escIaireE  et  noz 
cueurs  oonfirmez  en  une  certaine  persuasion,  la- 
quelle  soit  asBeuree^^)  la  yerite  de  Dien  OBtre 
tant  certaine  quil  ne  puisse  ne  aooomplir  point  oe 
que  par  sa  saincte  parolle  il  a  promis  quil  feroit 
Pour  ceste  cause  (2.  Oorinth.  1  et  Ephes.  1)  le 
S.  Esperit  est  appelle  conune  une  arre,  laquelle 
confirme  en  noz  cueurs  la  oertitude  de  la  yerite 
diyine  et  un  seau  par  lequel  noz  cueurs  sont  seelles 
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60  laotente  du  ionr  du  Seignenr.  Gar  il  est  celiuy 
qoi  teetifie  a  noetre  esperit  qne  Dieu  est  noBtre 
Pere  et  que  pareillement  nous  sommeB  ses  enfons 
(Bom.  8). 

Que  nous    sommes  iustifiez    en   Ckrist 

par  foy. 

Puis  quil  est  manifeste  que  Ohrist  est  le  per- 
petuel  obiect  de  la  foy,  nous  ne  povons  autrement 
oognoistre  que  cest  que  nous '  receyons  par  la  foy 
einon  que  nous  regardions  en  luy.  Or  il  nous  a 
pourtant  eate  donne  du  Pere  afifin  que  nous  obte- 
mons  en  luy  vie  eternelle,  comme  il  dict  (leh.  17) 
ee  estre  ia  yie  etemelle  que  cognoistre  un  Dieu  le 
Pere  et  celluy  quil  a  envoye  lesus  Ohrist.  Et 
derechief  (lehan  11):  Qui  croira  en  moj  iamais 
ne  mourra,  et  sil  est  mort  il  Fivra.  Toutesfois 
afSn  que  ceoy  se  face  ii  fietult  que  nous  qui  sommes 
oontaminez  de  taches  de  peche  soions  nectoiez  en 
Iny,  car  rien  de  souille  nentrera  au  royaume  de 
Dieu.  D  nous  faict  doncques  ainsi  participans  de 
Boy,  affin  que  nous  qui  sommes  en  nous  pechenrs 
sojons  par  sa  iustice  reputez  iustes  devant  le  throsne 
de  Dieu.  Et  en  ceste  maniere  estans  despouiilez 
de  nostre  propre  iustice  nous  sommes  vestuz  de  la 
inetice  de  Ohrist,  et  estans  iniustes  par  noz  oeuvres 
nous  sommes  iustifiez  par  la  foy  de  Ohrist 

Oar  nous  sommes  dictz  estre  iustifiez  par  foy, 
non  pas  que  nous  recevions  dedans  noos  quelque 
instice,  mais  paroe  que  la  iustice  de  Ohrist  nous 
est  attribuee  tout  ainsi  que  si  elle  estoit  nostre, 
nostre  propre  iniquite  ne  nous  estant  point  imputee. 
Tellement  quon  peult  en  un  mot  vrayement  ap- 
peller  ceste  iustice  la  remission  des  pechez:  ce  que 
lapostre  declaire  evidemment  quand  souventesfois 
il  oompare  la  iustice  des  oeuvres  avec  la  iustice  de 
la  foy  et  enseigne  lune  estre  destruicte  par  lautre 
(Rom.  10,  Philip.  3).  Or  nous  verrons  au  Symbole 
par  quelle  maniere  Ohrist  nous  a  merite  ceste 
instice  et  en  quoy^^)  elle  gist,  auquel  symbole 
toutes  les  choses  sur  lesquelles  nostre  foy  est  fondee 
et  appuyee  sont  recitees  par  ordre. 

Que  por  la  foy  nous  sommes  sainctifiez 

pour  obeir  a  la  Loy. 

Oomme  Ohrist  par  sa  iustice  intercede  pour 
nous  envers  le  Pere,  affin  que  luy  estant  conmie 
nostre  pleige  nous  soions  reputez  pour  iustes,  ainsi 
par  la  participation  de  son  esperit  il  nous  sanctifie 
a  toute  purete  et  innoconce.     Car  lesperit  du  Beig- 

42)  qnibns  partibu?. 
OaMm  apera,     Foi  XXIL 


neur  sest  repose  sur  luy  sans  mesure,  iesperit 
(dis  ie)  de  sapience,  dintelligence,  de  oonseil,  de 
force,  do  science  et  crainte  du  Seignenr,  affin  que 
nous  tous  puysions  de  sa  plenitude  et  recevions 
grace  pour  ia  grace  qui  luy  a  este  donnee.^') 
Geulx  donques  se  decoyvent  qui  se  glorifient  de  la 
foy  de  Ohriet  estana  du  tout  destituez  de  la  sanc* 
tification  de  son  esperit:  car  lEscripture  enseigne 
Ohrist  nous  estre  faict  non  seulement  iustice,  mais 
aussi  sanctification.  Pourtant  sa  iustice  ne  peult 
estre  receue  de  nous  par  foy,  que  nous  nembras- 
sions  pareillement  celle  sanctification :  car  le  Seig- 
neur  par  une  mesme  alliance,  laquelle  il  a  fEuct^^) 
avecques  nous  en  Uhrist,  promect  quii  sera  propice 
a  noz  iniquitez  et  quil  escripra  sa  Loy  en  noz 
cueurs  (leremie  31,  Heb.  8  et  10). 

Oe  nest  doncq  pas  une  oeuvre  de  nostre  puis- 
sance  que  lobservation  de  la  Loy,  mais  cest  oeuvre 
de  yertu  spirituelle,  par  iaquelle  se  faict  que  noz 
cueurs  sont  nectoyez  de  leur  oorruption  et  sont 
amoiiz  pour  obeir  a  iustice.  Or  maintenant  lusage 
de  la  Loy  est  bien  aultre  aux  chrestiens  quil  puisse 
estre  sans  foy:  oar  ou  le  Seigneur  a  engrave  en 
noz  cueurs  lamour  de  sa  iustice,  la  doctrine  exte- 
rieure  de  la  Loy  (laquelle  seulement  auparavant 
nous  accusoit  dimbecillite  et  de  transgression) ,  eet 
maintenant  une  lampe  pour  guider  noz  piedz  affin 
que  ne  desvoions  du  droict  cnemin,  nostre  sagesse 
par  laquelle  nous  soions  formez  instituez  et  eucou- 
ragez  a  toute  integrite,  nostre  disoipline  laquelle  ne 
nous  soufire  estre  dissoluz  par  licence  mauvaise. 

De  penitence  et  regeneration. 

U  est  desia  facile  a  entendre  de  cecy  pourquoy 
la  penitence  est  tousiours  oonioincte  avec  la  foy 
de  Ohrist,  et  pourquoy  le  Seigneur  afferme  (leh.  3) 
que  nul  ne  peult  entrer  au  royaume  des  cieulx, 
sinon  celluy  qui  aura  este  regenere.  Car  penitence 
signifie  conyersion  par  laquelle,  la  perversite  de  ce 
monde  delaissee,  nous  retournons  en  la  voye  du 
Seigneur.  Or  comme  Ohrist  nest  point  ministre 
de  peche,  aussi  apres  nous  avoir  purge  des  macules 
de  peche  il  ne  nous  vest  pas  pourtant  de  la  parti- 
cipation  de  sa  iuetice,  affin  que  par  apres  nous 
profanions  une  si  grande  grace  par  nouvelles  taches, 
mais  affin  que  estans  adoptez  pour  eofans  de  Dieu 
nons  consacrions  nostre  vie  pour  ladvenir  a  la 
gloire  de  nostre  Pere. 

Leffect  de  ceste  penitence  depend  de  nostre 
regeneration  laqueUe  consiste  en  deux  parties,  sca- 


43)  et  gratiam  pro  grstia  (lo.  1,  16.) 
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Toir  eat  cu  la  mortification  de  noBtre  chair,  ceet  a 
dire  de  la  corruption  qui  est  engendree  avec  noas, 
et  en  la  vivification  spiritue]le  par  laquelle  la  na- 
ture  de  Ihomme  eet  restauree  en  integrite.  II  nons 
fiBiult  doncquee  toute  nostre  vie  mediterque,  estans 
mors  a  peche  et  a  nous  mesmes,  nous  Yivions  a 
Christ  et  sa  iustice.  £t  ?eu  que  ceste  regeneration 
nest  iamais  accomplie  tant  que  nous  sommes  en  la 
prison  de  ce  corps  mortel,  il  fault  quo  le  soing  de 
penitence  nous  soit  porpetnel  iusques  a  la  mort. 

Comment  la  iustice  des  bomies  oeuvres 
et  de  la  foj  conviemient  ensemble. 

II  ny  u  nulle  doubte  que  les  bonnes  oeuyres, 
lesquelles  procedent  dune  telle  purete  de  con- 
soience,  ne  soient  agreables  a  Dieu:  car  puis  quil 
recognoist  en  nous  ^^)  sa  iustice,  il  ne  peult  quil 
ne  lapprouve  et  prise.  Toutcsfois  il  se  fault  bien 
soingneusement  garder  que  nous  soions  tollement 
transportez  par  la  vaine  coufiance  dicelles  bonnes 
oeuvres,  que  nous  oublions  que  sommes  iustifies 
par  la  seule  foy  de  Christ :  car  il  ny  a  nulle  iustice 
des  oeuvres  devantDieu,  sinon  celle  qui  corresponde 
a  sa  iustice.  Par  quoy  il  ne  suffit  que  ceiiuy  qni 
oherche  estre  iustifie  par  oeuvres  produise  certaines 
bonnes  oeuvres»  mais  il  luy  est  necessaire  quil  ap- 
porte  une  parfaicte  obeissance  de  laLoy,  de  laquelle 
oertes  ceulx  sont  encores  tresloing  lesquelz  par 
desBUs  tous  les  aultres  ont  le  mieulz  proffite  en  la 
Loy  du  Seigueur. 

Davantaige  encores  que  la  iustice  de  Dieu  se 
voulust  contenter  quil  luy  feust  satisfiEiict  par  une 
seule  bonne  oeuvre,  le  Seigneur  toutesfois  ne  trou- 
veroit  pas  mesme  une  seule  bon  *  oeuvre  en  ses 
sainctz,  a  laquelle  pour  merite  qui  y  feust  il  don- 
nast  lonan^e  de  iustice.  Car  combien  que  cecy 
puisse  sembler  estre  merveilleux  toutesfois  si  est 
il  tresveritable,  cest  quil  ne  sort  nulle  oeuvre  de 
nous  laquelle  soit  consommee  dentiere  perfection 
et  qui  ne  soit  infecte  de  quelque  tache.  Par  quoy 
yeu  que  nous  sommes  tous  pecheurs  et  garnis^®) 
de  plusieurs  restes  de  pechez,  il  fault  que  nous 
Boions  iustificz  hors  de  nous:  cest  a  dire  que  nous 
ayons  tousiours  affaire  de  Ghrist,  par  la  perfection 
duquel  nostre  imperfection  soit  couyerte,  par  la 
purete  duquel  nostre  immundicite  soit  lavee,  par 
lobeissance  duqucl  nostre  iniquite  soit  efifacee,  finale- 
ment  pour  la  iustice  duquel  iustice  nous  soit  im- 
putee  gratuitement,  eans  nulle  consideration  denoz 
oeuvres  qui  ne  sont  pas  nuUement  de  telle  valleur 
quelles    puissent   subsister   au   iugement  de   Dieu. 


45^  in  illis. 
46)  aspersi. 


Mais  quand  noz  macules,  lesquellee  autrement  pou- 
voient  oontaminer  devant  Dieu  noz  oeuvres»  sont 
ainsi  couvertes,  le  Beignenr  ne  regarde  rien  en 
icelles  sinon  une  entiere  purete  et  sainctete.  Pour- 
tant  il  les  honore  de  grands  tiltres^^)  et  lonanges, 
car  il  les  appelle  et  les  repute  iustioe  et  leur  pro- 
meot  une  tresample  remnneration.  Finalement  il 
nous  fault  ainsi  en  somme  arrester  que  la  societe 
de  Ghrist  vault  tant  que  pour  rayson  dicelle  nons 
ne  sommes  pas  seulement  receuz  pour  iustes  gra- 
tuitement,  mais  noz  oenvres  mesmes  sont  rcpntees 
lustices*  et  sont  recompensees  de  loyer  etemel. 

Le  Simbole  de  la  Foy. 

Dessus  a  este  dict  que  oest  que  nooa  obtenons 
en  Christ  par  foy.  Maintenant  oyons  que  cest 
que  nostre  foy  doibt  regardcr  et  eonsiderer  en 
Christ  pour  se  confirmer.  Or  oela  est  ezplique  au 
Symbole  (ainsi  quon  lappelle):  cest  a  scavoir 
comment  Christ  nous  a  este  faict  du  Pere  sapience, 
redemption,  vie,  iustice,  sainctification.  Et  il  ne 
peult  pas  guaires  challoir  par  quel  autheur  ou  au- 
theurs  ait  este  compose  ce  sommaire  de  la  foj, 
lequel  ne  contient  du  tout  rien  de  doctrine  ha- 
maine,  ains  est  reoueilly  de  trescertains  tesmoig- 
nages  de  lEscripture.  Mais  affin  que  oe  que  nous 
nons  confessons  croyre  au  Pere,  Filz  et  Sainct 
Esperit  ne  trouble  personne,  il  en  fault  premiere- 
ment  un  peu  parler.  Quand  nous  nommons  le 
Pere,  Filz  et  S.  Esperit,  nous  no  nous  imaginons 
point  trois  Dieux,  mais  lEscripture  et  lexperience 
mesme  de  piete  nous  monstre  en  la  treeeimple  ee- 
sence  de  Dieu,  le  Pere,  son  Filz  et  son  Esperit 
Tellement  que  nostre  intelligencc  ne  penlt  conce- 
voir  le  Pere,  que  pareillement  elle  ne  oomprene  le 
Filz  auquel  sa  vive  image  reluist,  et  lEsperit  anquel 
apparoist  si  puissance  et vertu.  Doncques  arrestons 
nous  fichez  de  toute  la  pensee  de  nostre  cueur  en 
un  seul  Dieu:  toutesfois  cependant  oontemploos  le 
Pere  avec  le  Filz  et  son  Esperit. 


le  croy  en  Dieu,  **)  le  Pere  tout  puissant,  creor 
teur  du  ciel  et  dela  terre. 

Par  ces  parollos  nous  ne  sommes  pas  simple- 
ment  enseignez  de  croyre  que  Dieu  est,  mais  plns- 
tost  de  cognoistre  quel  est^^)  nostre  Dieu,  et  de 
nous  confier  destre  au  nombre  de  ceulx  ausquelz 
il    promect  quil   sera   Dieu   et  leequelz   il    reooit 


47)  tiltres  et  om. 

48S  in  aDum  Deum  patrem,  omDipotentem. 

49)  ut  esse  Denm  nostrnm  oognoBcamns. 
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pour  son  peaple.  Toute  paiseanoe  la  j"  est  attribaee, 
f$i  qaoy  il  est  Bignifie  qail  administre  toates 
choses  par  sa  provideDce,  les  gouverne  par  sa  vo- 
lonte  et  les  condaiot  par  sa  verta  et  pniBsance.  '^) 
Qaand  il  est  nomme  oreatenr  du  oiel  et  de  la  terre, 
il  fault  ayec  ceia  entendre  que  perpetuellement 
il  eatretient,  soustient  et  viyifie  tont  ce  quil  a  une 
fois  cree. 


M  en  lesus  Christ  son  seul  FiU,  nostre  Seigneur. 

Ge  que  nous  avons  par  avant  ensei^e,  que 
Christ  est  le  propre  obieot  de  noatre  foy,  apparoist 
fiudllement  de  ce  que  toutes  les  parties  de  nostre 
Balnt  sont  icy  representees  en  luy.  Nous  lappel- 
looB  lesus,  duquel  tiltre  il  a  este  honore  par  reye- 
Ifttion  celeete,  oar  il  a  este  envoye  pour  sauver  8on 
peuple  de  leurs  peches.  Pour  laquelle  raison  lEs- 
eripture  a£ferme  (Act  4)  quil  na  point  este  donne 
autre  nom  aux  hommos  auquel  il  leur  faille  obtenir 
salut  Le  tiltre  de  Ghrist  signifie  quil  a  este 
pleinement  arrouse  de  tontes  les  graces  du  8.  Ee- 
perit,  lesqnelles  en  lEscripture  sont  deaigoees  par 
le  nom  dhuille,  ponrtant  que  sans  icelles  nous  de* 
&iiion8  oomme  seoz  et  steriles. 

Or  il  a  par  ceste  unction  este  constitue  Roy 
de  par  le  Pere,  pour  se  assubiectir  toute  puissance 
au  oiel  el  en  la  terre,  affin  que  nous  feussions  en 
luj  roys,  ayans  domination  sur  le  diable,  peche, 
mort  et  enfer.  Secondement,  il  a  este  constitue 
Sacrifioateur,  pour  nous  appaiser  et  reconcilier  le 
Pere  par  son  sacrifice,  affin  que  nous  feussions  en 
Iny  sacrificateurs,  offrans  au  Pere  prieres,  aetions 
de  graoes,  nous  mesmes  et  toutes  ohoses  nostres, 
layaos  pour  nostre  intercesseur  et  mediateur.  Oultre 
eeia  il  est  dict  Filz  de  Dieu,  non  pas  oomme  les 
fidelea  par  adoption  et  graoe  seulement,  mais  vray 
et  naturei,  et  pourtant  seul  et  unique,  affin  quil 
8oit  discerne  dos  aultres.  Et  il  est  nostre  Seigneur, 
non  pas  seulement  selon  sa  divinite,  laquelle  de 
toQte  eternite  il  a  eu  une  avec  le  Pere,  mais  aussi 
en  celle  chair  en  laquelle  il  nous  a  este  manifeste. 
Gar,  oomme  dict  8.  Paul  (1.  Gorinth.  8):  H  y  a  un 
seul  Dieu  duquel  sont  toutes  ohoses,  et  un  seul 
Seigneur  lesns  Ghrist  par  lequel  sont  toutes  choses. 


Qui  a  este  eonceu  du  sainct  Esperii^  ne  de  la 
vierge  Marie. 

Nous  avons  icy  comment  le  Filz  de  Dieu  noos 
a  este  fiftict  lesuSf  cest  a  dyre  8auveur,  et  Ghrist, 
cest  a  dire  oinct  pour  Boy  qni  nous  conservast,  et 

50)  manu. 


pour  8acrificateur  qui  nons  reconoiliast  avec  le 
Pere.  Gar  il  a  vestu  nostre  chair,  affin  que  estant 
faict  Filz  dhomme  il  nous  fist  avec  soy  filz  de 
Dieu,  et  que  ayant  receu  sur  soy  nostre  pouvrete 
il  nous  transferast  ses  richesses,  ayant  prins  nostre 
imbecillite  il  nous  confirmast  de  sa  vertu,  ayant 
receu  nostre  mortalite  quil  nous  donnast  son  im- 
mortalite,  estant  descendu  en  terre  quil  nous 
eslevast  au  ciel. 

II  est  ne  de  la  vierge  Marie,  affin  quil  feust 
recogneu  le  vray  Filz  de  Abraham  et  de  Datid, 
qui  avoit  este  promis  en  la  loy  et  aux  prophetes, 
et  vray  homme,  en  toutes  choses  semblable  a  nous 
excepte  seulement  peche,  qui  ayant  este  tente  de 
toutes  noz  infirmitez  aprint  den  avoir  compassion. 
Lny  mesmos  toutesfois  a  este  conceu  au  ventre  de 
la  vierge  par  la  vertu  du  8.  Esperit  merveilleuse 
et  inenarrable  a  nous,  affin  quil  ne  nasquist  en- 
tache  daucune  corruption  charnelle  mais  sainctifie 
de  souveraine  purete. 


A  sauffert  soube  Ponce  Pilate,  a  este  crucifie, 
mort  et  ensevely,  est  descendu  aux  enfers. 

Par  ceg  parolles  nous  sommes  enseignez  com- 
ment  il  a  parfaict  nostre  redemption  pour  laquelle 
il  estoit  ne  homme  mortel:  car  parce  que  Dieu 
estoit  provoque  a  ire  par  la  desobeissance  de  Ihomme, 
il  la  effacee  par  son  obeissance,  se  rendant  obeis- 
sant  au  Pere  iusques  a  la  mort.  Et  il  sest  offert 
par  sa  mort  au  Pere  en  sacrifice,  affin  que  la 
iustice  dioelluy  feust  pacifiee  une  fois  pour  tous 
temps,  affin  que  tous  les  fideles  feussent  sainctifiez 
etemellement ,  affin  qne  eternelle  satisfaction  feust 
accomplie.  H  a  espandu  son  sacre  sang  pour  le 
pris  de  nostre  redemption,  affin  que  la  fureur  de 
Dieu  enflambee  contre  nous  feust  esteincte  et  que 
nostre  iniquite  feust  purgee. 

Mais  il  ny  a  rien  en  celle  redemption  qui  soit 
saus  mystere.  II  a  souffert  soubz  Ponce  Pilate, 
lors  iuge  du  paXs  de  ludee'^)  par  la  sentence  du- 
quel  il  a  este  condampne  comme  criminel  et  mal- 
faicteur,  affin  que  par  ceste  condemnation  nous 
feussions  delivrez  et  absoulx  au  consistoire  ^')  du 
grand  luge.  II  a  este  crucifie  affin  de  soustenir  en 
la  croix,  qui  estoit  mauldicte  en  la  Loy  de  Dieu, 
nostre  malediction  laquelle  noz  pechez  mcritoient. 
II  est  mort  affin  de  vaincre  par  sa  mort  la  mort 
laquelle  nous  estoit  contraire, '^)  et  de  lengloutir, 
laquclle  autrement  nous  eust  tous  engioutiz   et  de^ 


51^  lon  .  . 

52)  tribuiial. 

53)  immlnebat 


Jadee  <m. 
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Yorez.  '*)  II  a  este  ensevely  affin  qae  estans  parti- 
oipans  de  luy  par  lefficace  de  Ba  mort  nous  soions 
ensevelis  a  peohe,  estans  delivrez  de  la  pnissance 
du  diable  et  de  la  mort.  Ce  quil  est  dict  eetre 
descendu  aux  enfers  signifie  quii  a  este  afflige  de 
Dieu,  et  quil  asouBtenu"^)  etBcntu  la  rigeur*  hor- 
rible  de  son  iugement  pour  sopposer  a  Bon  ire  et 
Batisfaire  a  sa  iuetice  pour  nous:  ainsi  Boufirant  et 
portant  les  peines  qui  estoient  deues  a  nostre  ini- 
quite,  non  pas  a  luy  qui  oncqueB  neut  peche  ne 
macule.  *•) 

Non  pas  que  le  Fere  ait  iamais  CBte  courrouce 
a  Iny,  car  comment  Be  feust  il  indigne  contre  Bon 
Filz  bien  ayme,  auquel  il  a  priuB  Bon  bon  plaisir? 
Ou  comment  luy,  euBt  il  par  bou  interceBBion  ap- 
paiBe  le  Pere^^)  lequel  il  euBt  eu  courrouce?  MaiB 
il  est  dict  avoir  BOUBtenu  la  pesanteur  de  lire  de 
Dieu  en  ce  Bens,  cest  a  scavoir  pour  autant  que 
estant  frappe  et  afflige  de  la  main  de  Dieu  il  a 
Bcntu  tous  signes  de  courroux  et  vengeance  de 
Dieu  iusques  a  estre  contraint  de  orier  en  angoisse: 
Mon  Dien,  mon  Dieu,  pourquoy  mas  tu  delaiBfie? 


Au  tiers  umr  ^)  est  resusdte  des  mors,  est  monte 
es  cieulXf  est  tissis  a  la  dextre  de  Dieu  le  Tere  tout 
puissant:  de  la  viendra  iuger  les  vifjs  et  les  mars. 

De  sa  resurrection  nous  povons  prendre  cer- 
taine  confiance  de  obtenir  victoire  de  la  domination 
de  la  mort:  car  comme  il  na  peu  estre  detenu  par 
les  doleurs  dicelle,  mais  est  venu  au  deBBus'*)  de 
toute  sa  puissance,  ainsi  il  a  tellement  brise  toutes 
ses  pointes  quelles  ne  nous  puissent  desia  plus 
poindre  mortellement.  8a  rcBurreotion  doncques  est 
premierement  la  trescertaine  verite,  Bubstance^®) 
et  fondement  de  nostre  resurrection  a  yenir,  secon- 
dement  aussi  de  la  vivification  presente  par  laquelle 
nous  sommcs  suscitez  en  nouveaute  de  vie.  Par 
Bon  ascension  au  ciel  il  nous  a  ouvert  I'entree  au 
royaume  des  cieulx  qui  nous  estoit  a  tous  close  en 
Adam:  car  il  est  entre  au  ciel  en  nostre  chair 
comme  en  nostre  nom,  tellement  que  desia  en  luy 
nous  possedons  le  ciel  par  esperance  et  mesmes 
Bommes  assiz  aux  lieux  celeBtes.  •^)  Bt  il  ncBt  pas 
la  Bans  nostre  grand  bien,  mais  plustost,  selon  lof- 
fice  de  sacrificateur  eternel  estant  entre  au  Bano- 


54)  et  devores  om. 

55)  ac 


divioi  iudioii  horrorem  seyeritatemque  aensisse,  at 
irae  Dei  intercederet. 

56^  non  snae  qnae  nnlla  nnqnam  fnit. 

57i  placaretnr  (toute  la  phrase  au  paaeif). 

58)  An  tiers  ionr  .  .  .  .  de  Dien  ....  tont  pniBsant  om. 

59^  emersit. 

60)  bjpoatasiB  (et  fondement  om.). 

61)  inter  coeleetes. 


tuaire  de  Dieu  non  point  fiiiot  de  main  dhomme) 
il  se  repreeente  perpetuel  advooat  et  mediatenr 
pour  nouB. 

Ge  quil  est  diot  maintenant  estre  aesiz  a  la 
dextre  du  Pere,  premierement  signifie  quil  est 
constitue  et  declaire  roy,  maistre  *')  et  seigneur  sor 
toutes  chofies,  affin  que  par  sa  vertu  il  nous  cod- 
serve  et  maintiene^")  tellement  que  Bon  regne  et 
sa  gloire  est  nostre  force,  vertu  et  gloire  contre 
les  enfers.  Secondement  il  signifie  quil  a  recea 
toutCB  les  graces  du  S.  Esperit  pour  les  dispenBer, 
deBquelles  il  enrichist  ses  fideles.  Pourtant  oom- 
bien  que  esleve  an  ciel  il  ait  oste  la  presence  de 
son  corps  de  deyant  noz  yeulx,  toutesfois  il  ne 
cesse  point  dassister  par  ayde  et  puissanoe  a  ses 
fideles  et  de  leur  monstrer  une  yertu  manifeste 
de  sa  presence,  ce  que  aussi  il  a  promis  disant: 
Yoycy  ie  suis  avec  vous  iusques  a  la  consommation 
du  monde.  Finalement  sensuyt  quil  desoendra  de 
la  en  forme  visible  telle  quon  le  y  a  yeu  monter, 
cest  a  Bcavoir  au  demier  iour  auquel  il  apparoiBtra 
a  tous  en  la  maieste  incomprehensible  de  son  regne 
pour  iuger  les  vifz  et  les  mors  (oest  a  dire  ceulz 
lesquelz  ce  iour  la  surprendra  vivans  et  ceulx  lee- 
quelz  auparavant  seront  mors),  rendant  a  tous  selon 
leurs  oeuvres,  comme  un  chascun  par  ses  oeuvres 
se  sera  approuve  estre  fidele  ou  infidele.  Et  de 
cecy  revient  a  nous  une  singuliere  oonsolation,  que 
nous  entendons  le  iugement  estre  oommis  a  celluy 
duquel  ladvenement  ne  nous  peult  estre  sinon  a 
salut. 


le  croy  au  sainct  Esperit. 

Quand  nous  sommes  enseignes  de  croire  au  8. 
Esperit  pareillement  aussi  il  nous  est  oommande 
dattondre  de  luy  ce  qui  luy  est  attribue  en  IEb- 
cripture.  Car  Ghrist  oeuvre  par  la  vertn  de  Bon 
Esperit  tout  ce  qui  est  de  bon  quelque  part  que  oe 
soit:  par  elle  il  faict,  soustient,  entretient  et  vivifie 
toutes  choses:  par  elle  il  nous  iustifie,  saincdfie, 
purge,  appelle  et  tire  a  soy  affin  que  nous  obteoions 
salut.  Pourtant  le  S.  Esperit,  quand  en  ceste  ma- 
niere  il  habite  en  nous,  est  oelluy  qui  nous  esclaire 
de  sa  lumiere  affin  que  nous  apprenions  et  pleine- 
ment  oognoiBBions  combien  grandes  richeeses  de  la 
divine  bonte  nous  poBsedons  en  Ghristy  qui  en- 
flamme  noz  cueurs  du  feu  de  ardente  charite  de 
Dieu  et  du  prochain,  et  tous  les  iours  de  plus  en 
plus  mortifie  et  consomme*^)  les  yices  de  nostre 
ooncupiscence,   tellement  que  sil  y  a  en  nous  qud- 


62^  arbiter. 

68)  moderetnr. 

64)  exooquit  et  exnrit. 
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3ne8  bonneB  oenvreB  ce  eont  les  frniotz  et  les  vertiiB 
e  sa  gmee:   et  sanB  lny  il  ny  a  en  nous*')   que 
tenebres  dentendement  et  peryeraite  de  cnenr. 


le  croy  la  saincte  EgUse  universelle,  la  conmu' 
nian  des  saineU. 

Nons  ayons  desia  yen  la  fontaine  dont  sort 
lEglise  laqneile  nouB  OBt  ioy  propoBee  a  croire  a 
ceste  fin  que  nouB  ayouB  oonfiance  que  touB  lee 
eleuz  par  le  lyen  de  la  foy  Bont  conioinctz  en  une 
EgliBe  et  Bociete  et  en  un  peuple  de  Dieu,  duquel 
ChriBt  noBtre  Seigneur  cBt  le  conducteur  et  prince 
et  chief  comme  dun  corpB,  ainai  que  en  luy  ilz 
ont  OBte  eleuz  deyant  la  constitution  du  monde 
affin  quilz  feuBBent  touB  aBBemblez  au  royaulme  de 
Dieu.  CeBte  Bociete  OBt  catholique  ceBt  a  dire 
univerBelle,  oar  il  ny  en  a  point^^)  deux  ou  troia: 
maiB  touB  leB  eleuz  Dieu  Bont  tellement  unis  et 
oonioinctz  en  Christ,  que  comme  ilz  dependent  dun 
chief  ainai  ilz  croiBsent  comme  en  un  corpB,  eBtauB 
adherauB  entre  eulx  lun  a  lautre  dune  telle  com- 
position  oomme  les  membroB  dun  mcBme  corpB, 
CBtanB  vrayement  faictz  un  en  tant  quen  une 
meBme  foy,  oBperance  et  charite  ilz  viyent  dun 
meeme  cBperit  de  Dieu,  appellez  a  un  moBme  heri- 
tage  de  yie  eternelle.  Elle  est  auBBi  saincte,  car 
touB  ceulx  qui  Bont  eleuz  par  letemelle  providence 
de  Dieu  a  ce  quilz  feuBBent  adoptez  comme  mem- 
bree  de  lEgliBO,  *^  Bont  touB  Bainctifiez  du  Beigneur 
par  regeneration  Bpirituelle. 

La  derniere  particule  ezplique  encoreB  pluB 
clairement  quelle  eBt  coBte  EgliBo,  ccBt  a  Bcayoir 
que  tant  yault  la  communion  doB  fidelcB  que,  de 
queloonque  don  de  Dieu  que  un  deulx  ait  receu, 
touB  en  Bont  faictz  aucunement  participauB:  combien 
que  par  la  diBpeuBation  de  Dieu  ce  don  Boit  pecu- 
lierement  donne  a  un  et  non  pas  aux  aultreB. 
Tout  aiuBi  comme  Icb  membrcB  dun  mesme  corpB 
par  quelque  communite  participent  touB  entre  eulx 
de  toutcB  choBOB  quilz  ont,  et  toutesfoiB  ilz  ont 
chaBCun  a  par*  Boy  pecuIiercB  proprietez  ^^)  et  di- 
yers  offiooB.  Car  (comme  dict  a  este)  touB  les 
eleuz  Bont  aBsemblez  et  formez^')  en  un  corpB.  Or 
nous  croyons  la  saincte  Eglise  ^®)  et  sa  communion 
par  telie  condition  que  asBeurez  par  ferme  foy  en 
Christ  nouB  ayons  confianoe  que  nous  sommes  mem- 
bres  dioelle. 


65)  nostrae  sioe  ipBO  dotes  mentiB  snnt  tenebrae  efe. 

66)  Don  inTenire  lioeBt 

67)  in  eeelesiae  nomerum. 

68)  dotet. 

69)  oompaetL 

70)  sanotam  eaee  ooolesiam. 


le  croy  la  remission  des  pechee. 

Sur  lequel  fondement  consiBte  et  est  appuye 
noBtre  salut,  yeu  que  la  remisBion  des  peohez  est 
la  Yoie  pour  approcher  de  Dieu  et  le  moyen  qui 
nouB  retient  et  conserye  en  son  royaulme.  Car 
en  la  remiBaion  des  pechez  toute  la  iustice  des 
fideles  est  contenue,  laquelle  ilz  obtienent  non  point 
par  aucun  leur  merite  mais  par  la  seule  misericorde 
du  Seigneur,  quand  estanB  oppresBez,  affiigez  et 
confuz  de  la  conscience  de  leurs  pechez  ilz  sont 
abbatuz  par  sentiment  du  iugement  de  Dieu,  se 
deBplaisent  en  eulx  mesmes  et  comme  soubz  un  pesant 
faiz  gemissent  et  trayaillent,  et  par  ceste  haine  et 
confusion  de  peche  ilz  mortifient  leur  ohair  et  tout 
ce  qui  est  de  eulx  mesmes.  Mais  affin  que  Christ 
nouB  acquist  remisBion  des  pechez  gratuite  il  la 
luy  mesmeB  rachaptee  et  poyee  du  pris  de  son 
propre  sang,  auquel  nous  deyons  chercher  toute  la 
purgation  et  Batisfaction  diceulx.  Nous  BommoB 
doncqucB  enseignez  de  croire  que  par  la  diyine 
liberalite,  le  merite  de  Christ  intercedant,  remisBion 
des  pechez  et  grace  nous  est  faicte  a  nous  qui 
BonmieB  appellez  et  inserez  au  corps  de  lEglise,  et 
que  nulle  remission  des  pechez  nest  donnee  dail- 
leurB  ne  par  autro  moyen,  ne  a  autroB:  attendu  que 
hors  ceste  Eglise  et  communion  des  sainctz  il  n'y 
a  point  de  salut. 


le  croy  la  resurrecHon  de  la  chair,  la  vie  eter- 
neUe.    Amen. 

Icy  premierement  nous  Bommes  enseiguez  de 
lattente  de  la  resurrection  adyenir,  cest  a  scayoir 
quil  adyiendra  que  le  Seigneur  reyoquera  de 
pouldre  et  corruption  a  nouyelle  yie  la  chair  de 
ceulx  loBquelz  auront  este  consumez  par  mort  de- 
yant  le  iour  du  grand  iugement,  par  une  mesme 
puissance  quil  a  resuscite  son  Filz  des  mors.  Car 
oeulx  qui  lors  seront  trouyez  yiyans  passeront  a 
nouyelle  yie  plustost  par  soubdaine  immutation  que 
par  forme  naturelle  de  mort.  Or  parce  que  la  re- 
Burrection  est  commune  aux  bons  pareillement  et 
aux  mauyais,  mais  en  condition  diyerse,  la  demiere 
particule  est  adiouBtee  laquelle  discerne  entre  nostre 
estat  et  le  leur:  cest  a  scayoir  que  telle  sera  nostre 
resurrection,  que  lors  estanB  resuscitez  de  corruption 
en  incorruption,  de  mortalite  en  immortalite,  et  estanB 
glorifiez  en  corps  et  en  ame,  le  Seigneur  nous  reoeyra 
en  beatitude  qui  Bans  fin  durera,  hors  de  toute  qualite 
de  mutation  et  de  corruption.  Ce  qui  sera  la  yraye 
et  entiere  perfection  en  yie,  lumiere  et  iustioe, 
quand  nous  serons  inBeparablement  adherans  au 
Seignour,  qui  comme  une  fonteine  qui  ne  peult 
tarir  on  contient  en  soy   toute  plenitude.     Et  oelle 
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beatitade  sera  le  royaume  de  Dieu  remply  de  toute 
clarte,  ioye,  vertu  et  felicite,  choses  qni  sont  bien 
maintenant  hors  de  la  cognoissance  des  hommes 
et  lesquelles  nous  ne  voyons  point  sinon  oomme 
par  un  miroir  et  eu  obscurite,  iusques  a  ce  que  ce 
lour  la  sera  venu  auquel  le  Seigneur  nous  donnera 
a  voir  sa  gloire  face  a  face. 

Au  contraire,  les  reprouvez  et  meschans,  les- 
quelz  par  vraye  et  vive  foy  nauront  cherche  et 
honore  Dieu,  dautant  qnilz  nauront  point  part  en 
Dieu  ne  en  son  royaume ,  il  *  seront  deiectez  en 
mort  immortelle  et  corruption  incorruptible  avec 
les  diables:  affin  que  hors  de  toute  ioye,  vertu  et 
tous  aultres  biens  du  royaume  celeste,  estans  con- 
damnez  a  perpetnelles  tenebres  et  tourmens  eter- 
nolz,  ilz  soyent  rongez  dun  vers  qui  iamais  ne 
mourra  et  bruslez  dun  fen  qui  iamais  nesteindra. 


Que  cest  que  Bsperance. 

Si  la  Foy  (comme  nous  avons  ouy)  est  une 
certaine  persuasion  de  la  verite  de  Dien,  quelle 
ne  nous  peult  mentir  ne  nous  tromper  ne  estre 
vaine  ou  faulsec ,  '^ ')  ceulx  qui  ont  conceu  ceste 
certitude  certes  pareillement  ilz  attendent  quil  ad- 
viendra  que  Dieu  accomplira  ses  promesses,  les- 
quelles  a  leur  opinion  ne  peuvont  estre  que  veri- 
tables.  Tellement  que  en  somme  Esperance  nest 
sinon  lactente  des  choses  lesquelles  la  foy  a  creu 
estre  promises  de  Dieu  veritablement.  Ainsi  la 
Foy  croit  Dieu  estre  veritable:  Esperance  attend 
qne  en  temps  opportun  il  demonstre  sa  verite.  La 
Foy  croit  Dieu  nous  estre  Pere:  Esperance  attend 
quil  se  porte  touisours  pour  tel  envers  nous.  La 
Foy  croit  la  vio  etemelle  nous  estre  donnee:  Es- 
perance  attend  que  quelque  fois  ''^)  elle  sera  revelee. 
La  Foy  est  le  fondement  sur  lequel  Esperance  sap- 
puye:  Esperance  nourrist  et  entretient  laFoy.  Car 
comme  personne  ne  peult  rien  attendre  et  esperer 
de  Dieu  sinon  celluy  qui  premierement  aura  creu 
a  ses  promesses,  ainsi  dautre  part  il  fault  que 
limbecillite  de  nostre  Foy  (affin  que  comme  lasse 
elle  ne  deffaille  point)  soit  soustenue  et  conservee 
par  esperor  et  attendre  patiemment. 


De  orayson. 

Lhomme  droiotement  instruict  en  vraye  foy 
premierement  appercoit  evidement  *  combien  il  est 
indigent  et  desnue  de  tous  biens  et  combien  toute 
ayde   de  salut  Iny  deffault.    Pourtant  sil    cherche 


7n  vaine  on  fanlsee  en  latin:  irrita. 
72)  aliquando. 


quelque  secours  ponr  subvenir  a  sa  povrete,  il  &nlt 

Juil  Borte  hors  de  soy  pour  le  chercher  ailleun. 
>aultre  part  il  contemple  le  Seigneur  qoi  liberale- 
ment  et  de  sa  bonne  volunte  se  offre''')  eu  lesus 
Christ  et  en  luy  ouvre  tous  les  thresors  celestes, 
afGn  que  toute  la  foy  de  Ihomme  se  arreste  a  re- 
garder  ce  Filz  bien  ayme,  toute  son  actente  de> 
pende  dicelluy  et  en  luy  toute  son  esperance  se 
repose  et  soit  fichee.  Beste  doncques  que  Ihomme 
cherche  en  Dieu  et  par  prieres  luy  demando  ce 
quil  a  cogneu  estre  en  luy.  Autrement  de  oog* 
noistre  que  Dieu  est  le  Seignenr  et  distributeur 
de  tous  biens,  lequel  nous  oonvio  a  demander  ile 
luy  ce  quil  nous  fault, ''^)  et  ne  le  prier  ne  invo- 
query  tellement  ne  proffite  de  rien  que  cela  seroit 
comme  si  quelchnn  cognoissant  nn  thresor  estre 
enfouy  on  terre  le  laissoit  la  par  noncbaillance,  ne 
mettant  peine  a  le  deterrer. 

Que  cest  quil  fault  regarder  en  orajson. 

Comme  ainsi  soit  que  orayson  ait  quelqae 
similitude  ^^)  dune  communication  entre  Dieu  et 
nous,  par  laquelle  nous  exposons  devant  luy  noz 
desirs,  ioyes,  souspirs  et  en  somme  toutes  les  cogi- 
tations  de  nostre  cueur,  il  fault  diligemment  regar- 
der,  toutes  fois  et  quantes  que  nous  invoquons  le 
Seigneur,  que  nous  desoendions  au  profond  de 
nostre  cueur  et  de  la  nous  lo  requerions,  non  poiat 
du  gosier  ou  de  la  langue.  Oar  combien  qne  la  lan- 
gue  proffite  aucunes  fois  en  orayson,  ou  pour  rete- 
nir  lesprit  plus  ententif  en  la  oogitation  de  Diea, 
ou  bien  affin  que  ceste  partie  de  nostre  oorpa,  qai 
est  speoialoment  destinee  a  exalter  la  gloire  de 
Dieuy  soit  occupee  semblablement  avec  le  cueur  a 
mediter  la  bonte  de  Dieu,  touteefois  le  Seigneur  a 
declare  par  son  prophete  (lesa.  29,  Math.  16)  qad 
proffit  elle  apporte  sans  volunte,  ^*)  quand  il  a  pro- 
nonce  une  punition  tresgriefve  sur  tous  ceolx  qai 
Ihonorent  des  lebvres  ayant  le  cueur  eeloigne  de 
luy.  Oultre  si  la  vraye  orayson  ne  doibt  estre 
autre  chose  sinon  une  pure  affection  de  nostre 
cueur  qnand  nous  avons  a  approcher  de  Dieu  par 
icelle»  il  &ult  que  nous  nous  desmettions  de  toute 
pensee  de  nostre  gloire,  de  toute  fantasie  de  nostre 
dignite  et  de  toute  fiance  de  nous  mesmes,  ainsi 
que  le  prophote  (Daniel  9,  et  Baruch  2)^*^)  noaa 
admoneste  de  faire  prieres,  non  pas  en  noz  iustices 


73^  ezhibentom. 

74)  ad  86  poscendnm  invitet,  ipBam  vero  neo  adire  oeo 
posoere.  —  (Au  lieu  de  eonvief  on  a  imprimi:  oome.) 
75^  arbitrii  instar. 

76)  animo. 

77)  la  seeonde  eiMum  om. 
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mais   par   les   grandes  miBerioordes    du   Seigneur, 
afiBn  qail   nous  exaulce  pour  lamour   de  soj  me6- 
mes,   pourtant  que  eon  nom  est  inyoque  sur  nous. 
Et   ne   nous   doibt   ceste    cognoissance    de    nostre 
misere   nous  repoulser''^)  de   laccez  de  Dieu,   veu 
que  orayson  nest  pas  instituee   pour  nous  eslever 
arrogamment  deyant  Dieu,  ne  pour  exalter  nostre 
dignite, ''*)  mais  pour  confesser  et  gemir  noz  cala- 
mitez,  oomme  les  ODfans  envers  les  peres  familiere- 
ment  exposent  leurs  compleinctes.     Mesmes   plus- 
tost  un  tel  sentiment  nous  doibt  estre  comme  un 
esperon"®)   pour   nous  inciter  et  picquer^')  davan- 
tage   a  prier.     Or  il  y    a   deux   choses  qui  nous 
doyrent    mermlleusement    esmouYoir    a    oraison: 
premierement  le  mandement  de  Dieu  par  Icquel  il 
nous  commande  de  prier.     Puis  la  promesse  par 
laqnelle  il  noue  asseure  que  uous  impetrerons  tout 
oe  que  nous  Iny  demanderons.    Car  ceulx  qui  linvo- 
qoent  et  requierent  recoivent  une  singuliere  conso- 
lation,   diiutant  quilz  cognoissent   que  en  ce  faisant 
ilz  font  une  chose  a  luy  agreable.  Derechief  se  asseu- 
rans  de  sa  verite  ilz  se  confient  certainement  destre 
ezaulcez.     Demandez   (dict-il,  Math.  7)  et  il   vous 
sera  donne,  hurtez  et  il  vous  sera  ouvert,  cherchez 
et  VOU8  trouverez:    et   au  Pseaulme  50:    Invocque 
moy  au  iour  de  ta  necessite,  et  ie  te  delivreray  et 
tu  me   glorifieras.     Ou   mesme   il   a   comprins  les 
deux  especes  dorayson,^^)  cest  a  scavoir  invocation 
ou  requeste,   et  action  de  graces.     Par  la  premiere 
nous  deecouvrons  devant  Dieu  les  desirs  de  noz 
cueurs.     Par  lantre  nous  recognoissons   ses  biens- 
faictz  envers  nous.    Et  nous  avons  a  user   de  luno 
et    de    lautre    assiduellement ,     car    nous   sommes 
pressez    de   telle   pouvrete   et   indigence   que    cela 
doibt  estre    assez  de  matiere  aux  plus  parfaictz  de 
Bouspirer  et  gemir  assiduellement ,  et  en  toute  hu- 
milite   invoquer  le  Seigneur.    Dautre  part  les  lar- 
geseeB    que  nostre  Seigneur  espand   sur  nous  par 
sa  bonte   sont  si  amples  et  quelque  part  que  nous 
regardions  les  miracles  de  ses  oeuvres  apparoissent 
81  granSy  que  iamais  matiere  de  louanges  et  action 
de  graccB  ne  nous  peult  faillir. 


Lexposition  de  lorajson  dominicale. 

Davantage  cePere  de  clemence;  oultre  ce  quil 
nouB  admoneste  et  exhorte  que  le  cherchious  en 
toute  ueccssite,  toutesfois  voyant  encores  que  nous 
ne  cognoissons  point  assez    ce  quavons  a  domander 


78^  deterrere. 

79)  alianid  noBtram. 

80i  atuL  et  stimiili. 

81)  et  picqaer  <m, 

82)  ada,  breyiter  sed  eleganter. 


et  ce  qui  nous  est  besoing,  il  nous  a  voulu  secourir 
en  ooste  ignorance  et  a  supplie^')  du  sien  ce  qui 
deffailloit  a  nostre  petite  capacite.  De  laquelle  be- 
nignite  nous  recevons  une  singuliere  coDsoIation, 
dautant  quil  nous  est  manifeste  que  nous  ne  luy 
demandons  rien  desraysonnable,  estrange  ou  sans 
propoZy  et  mesmes  qui  ne  luy  soit  aggreable,  puis- 
que  nous  prions  quasi  par  sa  bouche.  Ceste  forme 
et  reigle  de  prier  est  comprinse  en  six  demandes, 
desquelles  les  trois  premieres  sont  specialement 
assigoees  a  la  gloire  de  Diou^  a  laquelle  seule  il 
nous  convient  avoir  esgard  en  icelles,  sans  quelque 
regard  de  nostre  propre  proffit.  Les  trois  autres 
sont  deputees  a  la  solicitude  de  nous  mesmes  et  a 
requcrir  les  choses  qui  appartiennent  a  nostre  bien. 
Tellement  toutesfois  que  la  gloire  de  Dieu,  laquelle 
nous  demandons  aux  trois  premieres  requestes,  tire 
apres  soy  nostre  bien,  de  la  coDsideration  duquel 
nous  doBtournons  en  icelles  nostre  esperit :  et  dautre 
part  quil  nest  point  licite  de  demander  par  les 
autres  trois  les  choses  qui  nous  sont  expedientes, 
sinon  pour  la  gloire  de  Dieu. 


Noshre  Pere  qui  es  ez  deulx. 

Premierement  se  presente  ceste  reigle  que 
toute  orayson  se  doibt  offrir  a  Dieu  au  nom  de 
Christ,  oomme  uuUe  ne  luy  peult  estre  aggreable 
eu  aultre  nom.  Car  puis  que  nous  appellons  Dieu 
nostre  Pere  il  est  certain  que  nous  pretendons  le 
nom  de  Christ.  Certes  comme  ainsi  soit  quil  ny 
ait  homme  au  monde  digne  de  soy  representer  a 
Dieu  et  comparoistre  devant  sa  face,  ce  bon  Pere 
celeste  pour  nous  delivrer  de  ceste  confosion,  la- 
quelle  a  bon  droiot  nous  devoit  troubler,  nous  a 
donne  son  Filz  lesus  pour  estre  mediateur  et  ad- 
vocat  envers  luy,  par  la  conduiote  duquel  nous 
puissions  approoher  de  luy  hardiment,  ayans  boone 
confiance  do  cest  intercesseur  que  rien  de  oe  que 
nous  demanderons  en  son  nom  ne  nous  sera  desnie, 
oomme  rien  ne  luy  peult  estre  deshie  du  Pere.  Et 
mesmes  que  le  throsne  de  Dieu  nest  pas  seulement 
throsne  de  maiesto  mais  aussy  de  graoe,  auquel  en 
son  nom  nous  ayons  la  hardiesse  de  oomparoistre 
{ranchement,  pour  obtenir  miBericorde  et  trouver 
grace  quand  en  avons  besoing.  ^*)  Et  de  faict, 
comme  nous  avons  loy  ordonnee  dinvoquer  Dieu 
et  promesse  que  tous  oeulx  qui  linvoqueront  seront 
exaulcez,  il  y  a  aussi  commandement  special 
de  linvoquer  au  nom  de  Christ  et  promesse 
donnee  dimpetrer  ce  que  demanderons  en  son  nom 
(leh.  14  et  16). 


83^  Bupplevit  (lisee:  iiapplee). 
84)  in  aazilio  opportono. 
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II  est  icy  adiouste  que  Dieu  noBtre  Pere*^) 
est  es  oieulx.  En  quoy  sa  maieste  meryeilleuse  ^®) 
(laquelle  noatre  esperit  selon  la  rudesse  ne  peult 
autrement  comprendre)  est  signifiee  en  tant  quil 
ny  a  chose  devant  noz  yeulx  plus  ezcellente  et 
pleine  de  toute  maieste  que  le  ciel.  £t  pourtant 
ceste  particule  ^*')  vault  autant  a  dire  comme  sil 
eust  este  appelle  hault,  puissant  et  incomprehensible. 
Or  quand  nous  oyons  cela  il  noua  fault  eslever  en 
bault  noz  pensees  toutes  foia  et  quantes  quil  est 
mention  de  Dieu,  affin  de  ne  imaginer  rien  de  iuy 
cbarnel,  ne  terrien  et  ne  le  mesurer  a  nostre  ap- 
prebension,  ne  renger   a  noz  affections  sa  volunte. 

La  premiere  demande. 

Ton  nom  soit  sainctifie. 

Le  nom  de  Dieu  est  la  renommee^^)  de  la- 
quelle  il  est  celebre  entre  les  bommes  pour  ses 
vertuSf  comme  sont  sa  sapience,  bonte,  puissance, 
iustice,  veritOy  misericorde.  Nous  requerons  dooc- 
ques  que  icelle  maieste  soit  sainctifiee  en  telles 
vertus,  non  pas  queile  puisse  accroistre  ou  diminuer 
en  soy  mesmes,^^)  mais  affin  quelle  soit  estimee 
saincte  de  tous,  cest  a  dire  quelle  soit  vrayement 
recongneue  et  magnifiee,  et  que»  quelconque  cbose 
que  Dieu  face,  que  toutes  ses  oeuvres  apparoissent 
glorieuses   conmie   elles   sont:   tellement  que,   soit 

3uil  punisse  il  soit  tenu  pour  iuste,  soit  quil  par- 
onne,  pour  misericordieux,  soit  quil  accomplisse 
ses  promesses,  pour  veritable.  En  somme  quil  ny 
ait  du  tout  nulle  cbose  en  laquelle  sa  gloire  comme 
engravee  ne  reluise  et  par  ainsi  que  ses  louanges 
resonent  en  tous  esperitz  et  en  toutes  langues. 

La  seconde. 

Tan  regne  advieme. 

Le  regne  de  Dieu  est  de  conduire  et  gouverner 
les  siens  par  son  Sainct  Esperit,  affin  de  manifester 
en  toutes  leurs  oeuvres  les  ricbesses  de  sa  bonte 
et  misericorde :  au  contraire  de  abismer  et  confondre 
les  reprouvez  qui  ne  se  veullent  rendre  subiectz 
a  sa  domination  et  prostemer  leur  maudicte  arro- 
gance,  affin  que  clairement  il  apparoisse  quil  ny 
a  nuUe   puissance   qui  puisse  resister  a  la  sienne. 


85^  adscribitar  ipsnm  eBse  in  ooelis. 

8J^  inenarrabiliB. 

87)  qaod  peiinde  yalet 

88i  nomen  Dei  est  qao  ....  memoratar. 

89)  non  in  Deo  ipso  oai  apod  se  nihil  aocedere  potest. 


Nous  prions  doncques  que  le  reme  de  Dieu  advienne, 
cest  a  dire  que  le  Seigneur  de  iour  en  iour  mal- 
tiplie  le  nombre  de  ses  fideles,  lesquelz  celebreut 
sa  gloire  en  toutes  oeuvres,®^)  et  que  oontinaelle- 
ment  il  espande  plus  largement  laffluenoe  de  b68 
graces  sur  eulx,  par  lesquelles  il  vive  et  regne  en 
eulx  de  plus  en  plus,  iusques  a  ce  que  les  ayant 
parfaictement  conioinctz  a  soy  il  les  remplisse  du 
tout.  Pareillement  que  de  iour  en  iour  par  nou- 
veaulx  accroissemens  il  esdarcisse  sa  lumiere  et  sa 
verite,  dont  Sathan  et  les  mensonges  et  tenebrea 
de  son  regne  soienf)  dissipez  et  aboliz.  Quand 
nous  prions  en  ceste  maniere:  que  le  royaume  de 
Dieu  advienne,  pareillement  nous  desirons  qail 
soit  finalement  parfaict  et  accomply,  cest  a  scavoir 
en  la  revelation  de  son  iugement,  auquel  iour  il 
sera  luy  seul  exalte  et  sera  toutes  cboses  en  tons, 
apres  avoir  recueilly  et  receu  les  siens  en  gloire 
et  avoir  desmoly  et  abbatu  du  tout  le  regne  de 
Satban. 


La  tierce  demande. 

Ta  volunte  soU  faide  comme  au  cid  aussi  en 
la  terre. 

Par  laquelle  nous  demandons  que,   tout  ainsi 
quil  faict  au  ciel,   aussi  quen  terre   il  gouveme  et 
conduise  tout  selon  sa  bonne  volunte,   eonduisant 
toutes  choses  a  telle  issue  que  bon   iuy  semblera, 
usant  a  son  bon  plaisir  de  toutes  ses  oreatures  et  se 
assubiectissant  toutes  voluntez.    Bn  quoy  requerant 
nous  renonceons  a  tous  noz  propres  desirs,   resig- 
nans   et  promectans   au  Seigneur  tout  ce  quil  y  a 
daffections  en  nous  et  le   priant  quil    ne  conduise 
les  cboses  a  nostre  soubait,  mais  comme  il  cognoist 
estre  expedient.  *^)    Et  mesmes  ne  requerons  pas 
seulement  quil  face  noz  desirs    qui  oontrarient  a 
sa  volunte  vains  et  de  nul   effect,   mais   plustost 
quil  cree  en  nous  nouveaulx  esperi^   et  nouveaalx 
cueurs,    esteignant  et  adneantissant*^)  les  nostres, 
tellement  que  nul  mouvement  de  cupidite   ne  sea- 
leve  ®^)  en  nous  sinon  un  pur   consentement  a  sa 
volunte.    En  somme  que  nous  ne  vueiiions  rien  de 
nous  mesmes,  mais  que  son  Esperit  vueille  en  noue, 
par  linspiration    duquel    nous   apprenions  daymer 
toutes  choses  a  luy  agreables  et  de  hair  et  detester 
tout  ce  qui  luy  desplaist. 


90^  modifl  omnibas. 

91)  add.  eTanescant 

92^  nt  ipse  prospexerit  ac  decreyerit. 

93l  et  adneantiBsant  om. 

94i  Bentiatar. 
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La  iiii  demande. 

Danne  nous  auiourdhuy  nastre  pain  quotidian. 

Par  laqaelle  generalement  nouB  demandons  toutes 
choBee  qui  Bont  boBoing  a  lindigence '^)  de  nostre 
oorpB  Boubz  les  elemeuB  de  ce  monde,  non  Boule- 
ment  quant  a  la  norritnre  et  veBture,  maiB  tout  ce 
que  Dieu  cognoiBt  nouB  estre  expediant,  affin  que 
puisBionB  manger  nostre  pain  en  paiz.  Par  laquelle 
(pour  dire  en  brief)  nouB  nous  recommandons  a  la 
proyidence  du  Seigneur  et  nous  mectons  en  sa 
solicitudey  afiSn  quil  nous  nourrisse,  entretiene  et 
conserye.  Gar  ce  bon  Pere  na  pas  en  desdaing 
de  receyoir  mesmes  nostre  corps  en  sa  garde  et 
solicitude,  affin  de  exercer  nostre  fiance  en  luy  par 
ces  choses  legieres  et*^)  petites,  en  ce  que  nous 
actendions  de  luy  toutes  noz  necessitez ,  ^*')  yoire 
iusques  a  la  demiere  miete  de  pain  et  une  goutte 
deaue.  Or  ce  que  nouB  demandons  nostre  pain 
quotidian  et  pour  le  iour  dhuy,  cela  signifie  quil 
ne  nous  en  fault  souhaister,  sinon  ce  quil  nous  en 
fault  pour  nostre  necessite  et  comme  au  iour  la 
vie:  '^)  ayant  ceste  confiance  que,  quand  nostrePere 
Dous  aura  auiourdhuy  nourriz,  quil  ne  nous  def- 
&uldra  non  plus  demain.  Mesmes  quelque  abon- 
dance  que  nous  ayons  presentoment  il  convient  de 
tousiours  demander  nostre  pain  quotidian,  recog- 
noissant  que  toute  substance  nest  rien  sinon  dau- 
tant  que  le  Seignenr  par  linfusion  de  sa  benedic- 
tion  sur  icelle  la  faict  prosperer  et  venir  a  proffit: 
et  que  celle  qui  est  entre  noz  mains  nest  pas 
ooetre,  sinon  dautant  quil  nous  en  dispense  lusage 
en  chascune  houre  et  nous  en  distribue  portion. 
En  ce  que  nous  lappellons  nostre  la  bonte  deDieu 
apparoist  encores  plus  fort,  laquelle  faict  estre 
nostre  ce  qui  ne  nous  estoit  deu  par  aucun  droict 
Finalement  on  ce  que  nous  requerons  quil  nous 
8oit  donne,  il  est  signifie  que  cest  un  don  de  Dieu 
simple  et  gratuit  de  quelque  part  quil  nous  ad- 
vienne,  encore  quil  semble  bien  ayoir  este  acquis 
par  nostre  induBtrie. 

La  cmquiesme  demande. 

Itemede  naus  noe  deUez  camme  naus  remedons 
a  nae  debieurs. 

Par  laquelle  nous  demandons  que  grace  et  re- 
mission  de  noz  pcchez  nouB  soit  faicte,  laquelle  est 


95)  ufliifi. 

9€)  lcgfieres  et  ova, 

97)  omnia. 

98)  la  vie  om. 

Cktivini  opera.     Vol  XKJL 


necessaire  a  tous  hommes  sans  quelque  exception. 
Et  appellons  noz  offeDsez*')  debtez  pour  autant 
que  nous  en  dovons  la  peine  a  Dieu  oomme  paye- 
ment,  et  nen  pourrions  aucunement  Batisfaire  si 
nous  noBtions  absoulz  par  ccBte  remission,  laquelle 
est  un  pardon  gratuit  de  sa  misericorde.  Nous 
requerons  que^  icelle  nous  soit  faicte  comme  nous 
la  faisons  a  noz  debteurs,  cest  a  dire  comnie  nous 
pardonDons^^®)  a  ceulx  par  lesquelz  nous  avons 
este  blessez  comment  que  ce  soit,  ou  iniquement 
oultragez  par  faict,  ^®')  ou  iniuriez  par  parolles. 
Laquelle  condition  nest  pas  adioustee  comnie  Bi 
par  la  remission  que  nous  faisons  aux  aultres  nous 
meritions  la  remission  de  Dieu  envers  nous,  mais 
cest  un  signe  qui  nous  est  propose  de  Dieu  ^®^) 
pour  nous  confermer  que  aussi  certainement  le 
Sei^neur  nous  recoit  a  mercy,  comme  nous  sommes 
certains  en  noz  consciences  que  faisond  mercy  aux 
autres,  si  nostre  cueur  est  bien  purge  de  toute 
hayne,  enyye  et  vengeance:  au  contraire  pour  es- 
facer  du  nombre  de  bcb  enfans  tous  ceulx  qui  es- 
tans  enclins  a  vengeance  et  difificiles  a  pardonner 
retiennent  les  inimitiez  enracinees  en  leurs  cueurs,  '®*) 
a  ce  quilz  nentreprenent  point  de  liuYoquer  pour 
leur  Pere  et  demander  que  liudignation,  laquelle 
ilz  nourrissent  a  lencontre  des  hommes,  ne  tumbe 
point  Bur  eulx. 

La  sixiesme  demande. 

Ne  naus  induitz  paint  en  tentation,  mais  ddivre 
nous  du  malin,     Amen. 

Par  laquelle  nous  ne  requerons  point  de  ne 
Bontir  auounes  tentations,  desquelleB  plustost  nous 
avons  grand  besoing  destre  resyeillez,  stimulez  et 
agitez,  de  paour  que  par  trop  grand  repoz  ne  deve- 
nions  trop  moulz  et  paresseux,  '^*)  comme  aussi  le 
Seigneur  iournellement  tente  ses  eleuz.  les  instrui- 
sant  par  ignominie,  paouvrete,  tribulation  et  aultres 
especes  de  croix.  Mais  ceste  est  nostre  requeste  que 
le  Seigneur  avec  les  tentations  pareillement  donne 
isBue  a  ce  que  ne  soyonB  dicelles  vaincuz  et  acca- 
blez,  ains  quo  estans  formes  ec  robustes  par  sa 
vertu  constamment  nous  puissions  consister  a  len- 
contre  de  toutes  puissances  desquelles  nous  sonunes 
oombatuz.  Davantaige  que,  ostans  receuz  en  sa 
sauvegarde  et  protection,  ostans  sainotifiez  de  ses 


99^  noE  offenses  om. 
lOOl  parcimns. 

101)  Cette  U^on  confirme  notre  cor^ecture  reloHve  d  eeUe 
du  texte  laUn  qui  met:  forte.     VoycB  T,  F.  p.  318,  note  1. 
102^  de  Dien  om. 

103)  pertiDaoes  inimioitias  excroent. 

104)  ne  niminm  residea  torpeamns. 
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graoes  spiritaelleB ,  estans  gouvernez  par  sa  con- 
duite,  ^^^  demeurions  invineibles  par  deeBUB  le  diable, 
la  mort  et  toutes  les  munitiouB  denfer,  oe  qui  est 
estre  delivre  du  malin.  Or  il  oBt  a  noter  comment 
le  Seigneur  veult  que  noz  oraisons  soyent  compas- 
sees  a  la  reigle  de  oharite,  veu  quil  ne  nous  enseigne 
point  de  demander  un  chascun  pour  soy  oe  qui 
luy  est  bon,  sans  avoir  esgard  a  noz  prochains, 
maiB  nous  instruit  dayoir  solicitude  du  bien  de 
nostre  frere  comme  du  nostre. 


De  la  perseverance  en  orayson, 

Finalement  il  nous  fault  bien  observer  cecy, 
oest  que  nous  ne  vueillons  lier  Dieu  a  certaines 
circonstanceB,  comme  mesmes  en  ceste  oraison  nous 
Bommes  enseignez  de  ne  luy  mectre  aucune  loy,  ne 
imposer  quelque  condition.  Gar  premier  que  luy 
hxre  aucune  priere  pour  nous  avant  toutes  choses 
noua  disons:  Que  sa  volunte  soit  fiEkicte:  ou  desia 
nous  Bousmectons  nostre  volunte  a  la  siene,  affin 
que  comme  par  une  bride  estant  arrestee  et  retenue 
elle  ne  presume  de  le  vouloir  renger  et  assubiectir 
Boubz  Boy.  ^®*)  Bi  ayans  les  cueurs  formez  en  ceste 
obeissance  nous  permectons  que  soyons  gouvernez 
au  bon  plaisir  de  la  providence  divine,  &cilement 
nouB  apprendrons  de  perseverer  en  oraison  et  dac- 
tendre  en  pacience  le  Seigneur,  en  differant  noz 
desirs  a  Iheure  de  sa  volunte:  ^*''^  estans  asseurez 
que,  encores  quil  ne  nous  apparoisse  point,  toutes- 
fois  il  nous  est  tousiours  present,  et  que  en  son 
temps  il  declarera  quil  naura  aucunement  eu  les 
aureilles  sourdes  a  noz  priereSy  comment  quelles 
semblaBsent  aux  hommes  estre  de  luy  mesprisees. 
Bt  si  en  la  fin  mesmes  apres  longue  actente  nostre 
Bens  ne  peult  comprendro  que  ce  sera  que  nous 
aurons  proffite  par  prier  et  nen  sente  point  aucun 
fruict,  ce  neantmoins  nostre  foy  nous  certifiera  ce 
que  nostre  sens  ne  pourra  appercevoir,  cest  que 
noua  aurons  obtenu  tout  ce  qui  nous  estoit  ezpe- 
diant,  et  ainsi  fera  que  nous  possedions  en  pauvrete 
abondance,  en  affliction  conaolation.  Car  encores 
que  toutes  choses  nous  deffaillent,  toutesfois  iamais 
Dieu  ne  nous  delairra,  dautant  quil  ne  peult  point 
frustrer  lactente  ot  pacience  des  Biens.  Bt  ii  nous 
sera  seul  assez  pour  toutes  choses,  dautant  quen 
soy  il  contient  tous  biens,  lesquelz  au  temps  ad- 
venir  il  nous  revelera  plainement. 


105^  eins  protectione  mnniti. 

106)  qno  velnt  fraeno  inieoto  coeroita  Denm  in  ordinem 
oogere  ne  praesnmat. 

107)  a  ihenre  de  ea  yolnnte  omi 


Des  sacremens. 

Les  saoremens  sont  instituez  a  ceste  fin  quilz 
feussent  exercices  de  nostre  foy  tant  devant  Dien 
que  devant  les  hommes.  Et  certes  devant  Dien 
ilz  exercent  nostre  foy  quand  ilz  la  confirment  en 
la  verite  de  Dieu.  Oar  le  Seigneur  nous  a  propoee 
avoir  les  haulx  et  celestes  secretz  soubz  chosee 
chamelles,  ainsi  quil  cognoissoit  estre  expediant  a 
lignorance  de  nostre  chair.  Non  pas  que  tellee 
qualitez  soient  en  la  nature  des  choses  lesquelles 
nous  sont  proposees  au  sacrement,  mais  parce  qoe 
par  la  paroUe  du  Beigneur  elles  sont  marquees  en 
ceste  Bignification.  Gar  tousiours  la  promesse  pre- 
cede  laquelle  est  comprinse  en  la  parolle:  le  signe 
est  adiouste,  lequel  confirme  et  seelle  icelle  promesse 
et  la  nous  rend  comme  plus  testifieey  ainsi  que  le 
Seigneur  voit  quil  convient  a  la  capacite  de  nostre 
rudesse.  Oar  nostre  foy  est  tant  petite  et  debile 
que  si  elle  nest  appuyee  de  tous  costez  et  soustenne 
par  tous  moiens  soubdain  elle  est  esbranlee  en 
toutes  pars,  agitee  et  vacilante.  Or  elle  est  auBsi 
par  les  sacremens  exercee  envers  les  hommee, 
quand  elle  sort  en  oonfesBion  publique  et  est  incitee 
a  rendre  louanges  au  Seigneur. 


Que  cest  qne  sacrement. 

Sacrement  doncques  est  un  signe  exterieur  par 
lequel  le  Seigneur  nous  represente  et  testifie  bb 
bonne  volunte  envers  nous,  pour  sonstenir  limbe- 
cillite  de  nostre  foy,  ou  (pour  dire  plus  briefVement 
et  plus  clairement)  cest  un  tesmoignage  de  la 
grace  de  Dieu  declare  par  signe  exterieur.  LEgliae 
chrestienne  use  tant  seulement  de  deux  saoremeoa, 
cest^®")  a  scavoir  du  baptesme  et  de  la  oene. 

Du  baptesme. 

Le  baptesme  nous  a  este  donne  de  Dieu  pre- 
mierement  a  ce  quil  servist  a  nostre  fi>y  envers 
luy,  secondement  a  nostre  oonfession  enyers  les 
hommes.  La  foy  regarde  la  promesse  par  laqucdle 
le  Pere  misericordieux  nous  ofire  la  oommunioatioD 
de  son  Ohrist,  affin  que  eetans  voBtuz  de  luy  noDS 
soions  partioipans  de  tous  ses  biens.  Toutesfois  le 
baptesme  peculierement  represente  deux  choees:  Is 
premiere  est'®®)  la  purgation,  laqueile  nous  obte- 
nons  au  sang  de  Ohrist:  lautre  est'^*)  la  mortifi- 
oation  de  nostre  chair,  laquelle  nouB  avona  eu  par 


108)  Cette  demibre  ligne  mamgue  dane  le 
XOSS  1a  premiere  est  om. 
110)  Tantre  est  om. 
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8ft  mort.  Oar  le  BeigneQr  a  commande  les  siens 
eBtre  baptiBeE  en  la  remisBion  des  pechez  (Math.  28, 
Act.  2).  Et  8.  Paul  (Ephe.  5)  enseigne  lEglise 
estre  par  OhriBt  son  espoux  sanotifiee  et  nectoiee 
par  le  layement  deaue  en  la  paroUe  de  vie.  Dere- 
ohief  (Rom.  6)  il  expose  comment  nous  sommes 
baptiseE  en  la  mort  de  Ghrist,  cest  que  nous  eom- 
mes  enaevelieen  samort  affin  que  nous  cheminions 
en  nouyeaute  de  yie.  Par  lesquelles  chosee  ncBt 
pu  signifie  par  leaue  Boit  cause,  j\e  meemes  inatru- 
ment  ^*')  de  purgation  et  regeneration,  maie  seule- 
ment  que  la  cognoissance  de  telz  dons  est  receue  en 
oe  saorement,  actendu  que  nous  Bommea  dictz  rece- 
Yoir,  obtenir,  impetrer  ce  que  nouB  croions  nouB 
estre  donne  du  Beigneur,  Boit  que  lors  premierement 
notiB  le  oognoiBBionB,  ou  soit  que  iayant  auparavant 
oogneu  nouB  en  BoiouB  pluB  certainement  perBuadez. 
n  Bert  pareillement  a  nostre  confeBsion  envers 
les  hommoB,  car  il  est  une  marque  par  laquelle 
pabliquement  nouB  faiBons  profession  que  nous 
TOQllons  eetre  anombres  au  peuple  de  Dieu,  affin 
qne  nous  Beryions  et  honorions  dune  mesme  reli- 
gion  un  Dieu  arec  touB  les  fideloB.  Oomme  ainai 
8oit  donoqueB  que  principalement  par  le  bapteBme 
hllianoe  du  Beigneur  Boit  confermee  avec  nous,  a 
bon  droiet  nous  baptifions  noz  enfans,  OBtauB  parti- 
eipaoB  de  lalliance  eternelle,  par  laquelle  le  8eig- 
near  promeot  quil  eera  Dieu,  non  pae  seulement 
de  nouB  mais  de  noBtre  Bemence  (G-encBe  17). 


De  la  cene  du  Seigneur. 

La  promesBe  qui  est  adiouBtee  au  mystere  de 
la  oene  declare  eyidemment  a  quelle  fin  il  a  OBte 
inatitue  et  a  qnoy  il  tend,  ceat  a  dire  quil  nouB 
eonfirme  que  le  corpe  du  Beigneur  a  une  fois  telle- 
ment  este  donne  pour  nouB,  quil  eat  maintenant 
noatre  et  le  sera  ausBjr  perpetuellement,  que  Bon 
sang  a  une  foia  tellement  eate  espandu  pour  nouB 
qnil  aera  touBiours  noBtre.  Les  signes  sont  le 
pain  et  le  vin,  soubz  lesquelz  le  Beigneur  nous  pre- 
Bente  la  rraye  communication  de  son  corps  et  de 
eon  eang,  mais  spirituelle:  laquelle  contente  du 
lien  de  son  esperit  ne  requiert  point  une  presence 
eneloae'^')  ou  de  la  chair  soubz  le  pain  ou  du 
aang  eoubz  le  vin.  ^^*)  Oar  combien  que  Christ 
eateye  au  ciel  a  laisse  Ihabitation  de  la  terre  en 
laqnelle  nous  sommes  encores  pellerins,  tooteBfois 
nnlle  distance  ne  peult  dissouldre  sa  vertu  quil  ne 
repaisae  de  eoy  mesmes  les  siens.  ^^^)    De  laquelle 

111)  effiosoiam. 
U2i  add.  et  etreamBoriptaiD. 
118)  sab  oalioe. 

U4)  add.  ao  effidat  at  looo  abBontes  tamen  pracaentiasima 
ni  eommnnicatione  fruantnr. 


choee  il  nous  baille  en  la  cene  un  enseignement 
tant  certain  et  manifcBte  que  sans  nuUe  doubte  il 
&ult  estre  asseure  que  Christ  avec  toutes  ses 
riohesaes  nous  y  cst  presente  non  pas  moins  que 
sil  estoit  mis  en  la  presenoe  de  noz  yeulx  et  estoit 
touche  de  noz  mains:  et  mesmes  dune  si  grande 
yertu  et  efficace  quil  napporte  pas  seulement  la  a 
noz  oBperitz  une  confiance  asseuree  de  la  vie  eter- 
nelle,  mais  aussi  nous  rend  certains  de  limmor- 
lite  de  nostre  chair.  Oar  elle  est  desia  yiyifiee  par 
sa  chair  immortelle  et  oommunique  en  quelque 
maniere  a  son  immortalite. 

Pourtant  soubz  pain  et  yin  sont  representez  le 
corpB  et  sang,  affin  que  noua  apprenions  que  non 
seulement  ilz  sont  nostres  mais  quilz  nous  sont  en 
vie  et  nourriture.  Ainsi  quand  nous  voyons  le  pain 
aanctifie  au^^')  corps  de  Ohrist,  souldain  il  £ault  conoe- 
yoir  ceste  similitude  que  comme  le  pain  nourrist  sous- 
tient  et  conserye  la  yie  de  nostre  oorps,  ainsi  le  oorpB 
de  Ohrist  est  la  yiande  et  protection  de  nostre  yie 
spirituelle:  quand  le  yin  nous  est  presente  en  sign 
du  sang,  nous  ayons  pareillement  a  reputer  qu 
telz  fruictz  quil  apporte  au  corps  nous  les  receyons 
spirituellement  du  sang  de  Ohrist. 

Or  ce  mystere  comme  il  est  ung  enseignement 
de  la  diyine  largesse  si  grande  enyers  nous,  ainsi 
pareillement  il  nous  doibt  admonester  que  nous  ne 
soiuns  ingratz  a  une  benignite  si  ouyerte,  maia  que 
plustost  nous  lexaltions  par  telles  louanges  quil 
est  conyenable  et  la  oelebrions  par  actions  de  graces. 
Dayantage  que  nous  nous  embrassions  mutuelTement 
par  telle  unite  que  les  membres  dun  mesme  oorpz 
liez  entre  eulz  mesmes  sont  conioinctz  ensemble. 
Oar  nul  aiguillon  ne  poyoit  estre  donne  plus  aspre 
ne  plus  pioquant  a  esmouyoir  et^^')  inciter  entre 
nous  une  mutuelle  charite  que  quand  Ohrist  se 
donnant  a  nous  ne  nous  oonyie  pas  seulement  par 
son  exemple  a  ce  que  nous  nous  donnions  et  expo- 
sions  mutuellement  lun  a  lautre,  mais  daultant 
quil  so  faiot  oommun  a  tous  il  nous  fiiict  aussy 
tous  un  en  soy  mesmee. 

Des   pasteurs    de   lEgflise    et   de    leur 

pnissance. 

Puis  que  le  8eigneur  a  youlu  que  tant  sa  pa- 
roUe  que  ses  saoremens  soyent  dMpensez  par  le 
ministere  des  honmies,  il  est  neoessaire  quil  y  ait 
des  pasteurs  ordonnez  aux  Eglisee,  lesquelz  enseig- 
nent  le  peuple,  et  en  publiq  et  en  priye,  de  pure 
doctrine  et  administrent  les  sacremens  et  par  bon 


115^111. 

116)  ne  ploB  pioqaant  a  eemoavoir  et  cm. 


71 


INSTRUCTION  ET  C0NFE8SI0N  DE  FOY. 


72 


exemple  iDBtrnissent  tous  a  sainotete  et  purete  de  vie. 
Geulx  qui  mesprisent  oeste  diBcipline  et  cest  ordre  sont 
iniurieux  non  seulement  aux  hommes  mais  a  Dieu, 
et  mesmes  comme  heretiques  ^  ^'')  se  retirent  de  la 
Booiete  de  lEglise,  laquelle  nullement  ne  peult  con- 
sister  sans  tel  ministere.  Car  ce  que  le  Seigneur  a 
une  fois  testifie  (Math.  10)  nest  pas  de  petite  im- 
portance,  cest  que  quand  les  pasteurs  quil  envoye  sont 
receuz,  lu j  mesmes  est  receu,  et  pareillement  quil  est 
reiecte  quand  ils  sont  reieotez.  Et  affin  que  leur 
ministere  ne  feust  contentible,  ilz  sont  garnis  dun 
mandement  notable  de  lyer  et  deslyer,  ayant  pro- 
messe  adioustee  que  quelconques  choses  quilz  au- 
ront  lye  ou  deslye  en  terre  sont  liees  ou  deliees 
au  oiel  (Math.  16).  Et  Christ  mesme  en  un  aultre 
lieu  (leh.  20)  expose  que  lier  oest  retenir  les 
peohez,  et  deslier  cest  les  remeotro.  Or  lapostre 
declare  quelle  cst  la  maniere  de  deslier  quand 
(Rom.  1)  il  enseigne  lEyangile  estre  la  vertu  de 
Dieu  a  salut  a  chascun  croyant,  et  aussi  de  lier, 
quand  il  dict,  (2  Corinth.  10)  les  apostres  avoir 
vengeance  preste  contre  toute  desobeissance.  Car 
la  somme  de  lEvangile  est  que  nous  sommes  serfz 
de  peche  et  de  mort,  et  que  nous  en  sommes  des- 
liez  et  delivrez  par  la  redemption  qui  est  enChrist 
lesus,  et  que  ceulx  qui  ne  le  reooivent  pour  re- 
dempteur  sont  reserrez  comme  par  nouveaulx  liens 
de  plus  griefve  damnation. 

Mais  ayons  souvenance  que  oelle  puissanoe, 
laquelle  en  lEsoripture  est  actribuee  aux  pasteurs, 
est  touto  contenue  et  limitee  aux  ministere  de  la 
parolle,  car  Christ  na  pas  donne  proprement  ceste 
puissance  aux  hommes,  mais  a  sa  parolle  do  laquelle 
il  a  faict  les  hommes  ministres.  Pourtant  quilz 
osent  hardiment  toutes  choses  par  la  parolle  de 
Dieu,  de  laquelle  ilz  sont  oonstituez  dispensateurs : 
quilz  oontrai^ent  toute  la  vertu,  gloire  et  haultesse 
du  monde  donner  lieu^*^)  et  obeir  a  la  maieste 
dicelle  paroUe:  quilz  commandent  par  ieelle  a 
tous  despuis  le  plus  grand  iusques  au  plus  petit: 
quilz  edifient  la  mayson  de  Christ:  quilz  demo- 
lissent  le  regne  deBathan:  quilz  paissent  les  brebis, 
tuent  les  lonps,  instruysent  et  exhortent  les  dooiles: 
arguent,  reprenent,^^®)  tensent  et  oonvainquent 
les  rebelles,  mais  tout  en  la  paroUe  de  Dieu.  De  la- 
quelle  silz  se  destournent  a  leurs  songes  et  inven- 
tions  de  leurs  testes,  desia  ilz  ne  sont  plus  a  reoe- 
voir  pour  pasteurs,  mais  veu  quilz  sont  plustost 
loups  pemitieux  ilz  sont  a  dechasser:  car  Christ 
ne  nous  a  point  oommande  den   onyr  dantres   que 


117^  faotiose. 

118j  Ltf  teate  latin  met  cadere,  Ugondani  nou»  atxms  »U8' 
pecti  fauthenticiie,  en  proposant  cederc.  Voir  aU  T.  F.  p.  362, 
note  8. 

119)  reprenent  om. 


ceulx  qni  nous  enseignent  ce  quilz  ont  prins   de 
sa  paroUe. 


Des  traditions  hnmaines. 

Comme  ainsi  soit  que  nous  ayons  une  seDtence 
generale  de  Sainot  Paul,  cest  a  scavoir  que  toutes 
ohoses  soient  faictes  aux  EgUses  decentement  et 
par  ordre,  il  ne  fault  pas  nombrer  entre  les  tradi- 
tions  humaines  les  observations  civiles  par  lesquelles, 
oomme  par  quelques  liens,  en  lassembiee  des  chres- 
tians  lordre  et  honestete  consiste  ou  la  paix  et 
conoorde  soit  retenue.  Mais  plustost  il  les  fault 
refferer  a  oeUe  reigle  de  lapostre,  pourveu  quon 
ne  les  pense  estre  necessayres  a  salut,  ne  quelles 
lient  par  religion  les  conscienoes,  ne  queUes  soient 
rapportees  au  servioe  de  Dieu,  ne  quon  meote  au- 
oune  piete  en  iceUes.  Mais  il  fEiult  grandement  et 
virilement  resister  a  oeUes,  lesquelles,  oomme  estant 
necessaireB  a  servir  et  honorer  Dieu,  sont  faictes 
soubz  le  nom  de  loix  spirituelles  pour  Uer  les  con- 
sciences,  oar  elles  ne  destruissent  pas  seulemeut  la 
liberte,  laqueUe  Christ  nous  a  acquis,  mais  elleB 
obsourcissent  aussi  la  vraye  religion  et  violeut  la 
maieste  de  Dieu,  qui  veult  seul  regner  par  sa  pa- 
roUe  en  noz  oonsoiences.  Cecy  doncques  soit  ferme 
et  arreste  que  toutes  choses  sont  nostres,  mais  que 
nous  sommes  a  Christ  (1  Corinth.  3)  et  que  Dieu 
est  servi  en  vain  la  ou  sont  enseignees  les  aoctrines 
qui  sont  commandemens  des  hommes  (Math.  15). 


De  exconunmiication. 

Excommunication  est  par  laqueUe  les  manifestes 
paillars,  adulteres,  larrons,  homioides,  avaricieulx, 
ravisseura,  iniques,  noyseux,  gormans,  yvrognee, 
seditieux  et  prodigues,  silz  ne  se  amendent  apres 
avoir  eete  admonestez,  sont  selon  le  oommandement 
de  Dieu  reiectez  de  la  oompagnie  des  fideles,  non 
pas  que  lEglise  les  deieote  en  perpetueUe  ruine  et 
desespoir,  mais  elle  condamne  leur  vie  et  leura 
meurs,  et  silz  ne  sadmendent  eUe  les  fiuct  desi» 
oertains  de  leur  damnation.  Or  ceste  disoipline  est 
necessaire  entre  les  fideles,  pourtant  que,  veu  que 
lEgUse  est  le  corps  de  Christ,  eUe  ne  doibt  paB 
estre  pollue  et  oontaminee  par  telz  membres  pnnais 
et  pourriz,^^^)  lesquelz  toument  a  deshonneur  au 
ohef:  davantage,  affin  que  les  sainctz  ne  soient 
(comme  il  est  accoustume  dadvenir)  oorrumpuz  et 
gastez*'')  par  la  oonversation  des  meschans.    Aussi 


120^  panais  et  pourriB  —  foetidif. 
121)  et  gastes  om. 
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il  est  proffitable  a  enlx  mesmes  que  leur  malice 
Boit  ainBi  chastiee:  car  ou  autrement  par  toUerance 
ilz  seroient  faictz  pIuB  obstinez,  par  cecy  estans 
confuz  de  honte,  ilz  apprenent  de  Badmender.  La- 
quelle  chose  si  on  obtient,  lEglise  les  recoit  benig- 
nement  en  sa  communion  et  en  la  participation  de 
celle  unite  de  laquelle  ilz  ayoient  este  excluz.  Or 
afBn  que  personne  ne  mesprise  obstinement  le  iuge- 
ment  de  lEglise,  ou  estime  peu  quil  ait  este  con- 
damne  par  sentence  des  fideles,  le  Seigneur  tcBtifie 
que  tel  iugement  des  fidelcB  nest  autre  choBO  que 
la  prononciation  de  sa  Bentence,  et  que  cela  quilz 
auront  faict  en  terre  CBt  ratifie  aux  cieulx  (Math.  18). 
Gar  ilz  ont  parolle  de  Dieii,  pnr  laquelle  ilz  peuvent 
condamner  les  perfbrs,  et  ont  parolle  par  laquelle  ilz 
peuyent  receyoiren  grace  ceulx  qui  bo  admendent. 

Dn  ma^trat. 

Le  Beigneur  na  paa  Bculement  tCBtifie  que 
lestat  des  magiBtratz  estoit  approuye  de  luy  et  luy 
eBtoit  aggreable,  maiB  auBsi  il  nouB  la  dayantaige 
grandement  recommande,  ayant  honore  la  dignite 
dicelluy  de  tiltres  fort  honorabloB.  Car  il  afferme 
(Proyerb.  8)  que  ccBt  une  oeuyre  de  sa  Bapience 
que  IcB  royB  regnent,  que  les  conBcillierB  ordonnent 
ohoBeB  iuBtCB  et  que  les  magnifiqucB  de  la  terre 
Bont  iugcB.  Et  ailleurB  (Psalm.  82)  il  Icb  nomme 
dieux,  parce  quilz  font  son  oeuyre.  AuBBi  en  autre 
lieu  (Deutero.  1  et  2,  Paral.  19)  ilz  Bont  dictz  ex- 
ercer  iugement  pour  Dieu,  non  pour  Ihomme.  Et 
Bainct  Paul  (Rom.  12)  nomme  entre  les  dons  de 
Dieu  IcB  Buperioritez.  ^'^)  MaiB  (Rom.  13)  ou  il 
en  entreprent  pIuB  grande  diBpute  il  enBeigne  tres^ 
clairement  que  leur  puiBBance  OBt  ordonnance  de 
Dieu  et  que  eulx  ilz  sont  miniBtreB  de  Dieu,  pour 
louange  a  ceulx  qui  font  bien  et  pour  faire  la  yen- 
geance  de  lire  de  Dieu^^')  sur  Icb  mauIyaiB.  Par 
quoy  il  appartient  aux  princoB  et  magiBtratz  de 
penser  a  qui  ilz  Beryent  en  leur  office  et  de  ne 
faire  rien  indigne  dcB  miniBtreB  et  lieutenana  de 
Dieu.  Or  quaBi  toute  leur  Bolioitude  doibt  CBtre  en 
cecy^  ccBt  quilz  conBeryent  en  yraye  purete  la 
forme  publique  de  religion,  quilz  iuBtituent  la  yie 
du  peuple  par  tres  bonncB  loix  et  quilz  procurent 
le  bien  et  tranquilite  de  leurB  Bubiectz  ^**)  tant  en 
pubhq  quen  priye.  Maia  cecy  ne  bo  peult  obtenir 
Binon  par  iustice  et  par  iugement,  leBquellea  deux 
choeeB  leur  Bont  principalement  recommandecB  par 
le  prophete  (leremie  22).  OoBt  iuBtice  que  de 
prendre  en  Bauyegarde  les  innoceuB  et  Iob  maintenir^ 


pnuyfootimB. 

123)  de  Dien  om. 

124)  Boae  ditioiiis. 


couBeryer  et  deliyrer.  OcBt  iugement  que  de  re- 
Biater  a  laudace  des  mcBchanB,  comprimer  la  yio- 
lence  et  punir  les  forfaictz. 

Dautre  coBte  le  debyoir  mutuel  doB  Bubiectz 
OBt  ^e  non  Bculement  honorer  et  reyerer  leurs 
Buperieurs,  maiB  de  recommander  au  Seigneur  par 
prieres  leur  %alut  et  proBperite,  et  de  yoluntiers 
Be  BOUBmectre  a  leur  domination,  obeir  a  ieurs  edictz 
et  couBtitutionB  et  de  ne  refuBer  les  chargea  qui 
par  eulx  Bont  impoBecB:  Boient  tailloB,  peages  ou 
tributz  et  autrea  rentcB,  ou  Boient  officcB  et  oom- 
misBions  ciyiles,  ^'^)  et  tout  ce  qui  oBt  de  telle 
maniere.  Et  ne  &ult  paB  que  nouB  nouB  rendions 
Beulement  obeisBanB  aux  euperieurs,  loBquelz  bien  a 
droict  et  Belon  que  leur  devoir  eet  administrent 
leur  superiorite,^'®)  mais  aussi  il  conyient  de  en- 
durer  ceulx  la  lesquelz  abuBcnt  tyranniquement  de 
leur  puiBsance,  iuBques  a  ce  que  par  ordre  legitime 
nouB  ayons  este  deliyrez  de  dessoubz  leur  iouff. 
Gar  comme  un  bon  prince  est  un  tesmoignago  de 
la  beneficence  diyine  pour  conseryer  Ic  salut  des 
hommes,  ainsi  un  mauyais  et  meschant  est  un  fleau 
de  Dieu  pour  chastier  les  pechez  du  peuple.  Tou- 
tesfois   cecy   soit   generalement   tenu   pour  certain 

3ue  tant  aux  uns  que  aux  autres  la  puisBance  est 
onnee  de  Dieu,  et  que  nous  ne  leur  poyons  re- 
sister  que  nous  ne  rcsistions  alordonnance  deDieu. 
Mais  en  lobeissance  des  Buperieurs  il  fault  tous- 
iours  excepter  une  choBc:  cest  quelle  ne  nous  retire 
de  lobeissance  de  celluy  aux  edictz  duquel  il  con- 
yient  que  les  commanclemenB  de  tous  roys  cedent. 
Le  Seigneur  doncques  est  le  roy  des  roys,  lequel 
quand  il  a  ouyert  sa  tres  sacree  bouche  est  a  ouyr 
seul  pour  tous  et  pareillement  par  dessus  tous. 
En  apres  nous  sommes  subiectz  aux  hommefi  les- 
quelz  sont  constituez  sur  nous,  mais  non  point 
autrement  quen  luy.  Silz  commandent  quelque 
chose  contre  luy,  on  nen  doibt  rien  faire  ne  tenir 
compte,  ains  plustost  oelle  scntence  aye  lieu: 
Quil  fault  plus  obeir  a  Dieu  que  aux  hommes. 
(Act.  4). 


Isaie  5 »"). 
Man  peuple  a  este  captif,  pouHant  guU  na  pas  eu 


8c%ence. 


Psal.  119. 


En  quay  amendera  ladolescent  sa  voye?    En  y  pre- 
nanJt  garde  selon  ta  paroUe. 


125^  sea  yeciigalia  sea  tribnta  sea  moiieni  oiyilia. 
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LAQUELLE  TOUS  BOURGEOIS  ET  HABITANS  DE  GENEVE 

ET  SUBIECTZ  DU  PAYS 


DOYVENT  lURER  DE  GARDER  ET  TENIR 


EXTRAIOTE  DE  LINBTRUOTION  DONT  ON  UBE  EN  LEOLISE 


DE  LA  DIOTE  YILLR 


1.  Pier.  2. 

Camme  enfans  naguaires  nee  desireB  le  laid  raysamaMe  et  qui 
est  Bam  fraiude. 


3. 

8atfe0  appareilles  a  respondre  a  chascun  qui  vaus  demande  raysan 
de  le^peranee  qui  est  en  vaus. 


4. 

8%  quelcun  parle,  que  ce  saU  les  paraUes  de  Dieu, 


Calvini  apera.     Voh  XXII, 
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DOIBVKNT  lURER  DE  GARDER  ET  TENIR 

EXTBAIGTB  DB  LmSTBUCTION  DONT  ON  USB  BN  LBGLI8B  DB  LA  DIGTB  VILLB. 


L    La  parolle  de  Dieu. 

Premierement  nous  protestons  que  ponr  la 
reigle  de  nostre  foy  et  religion  nouB  voullons  suvyre 
la  eeule  Escripture,  sans  j  mesler  aucune  onose 
qoi  ayt  este  controuvee  du  sens  des  hommes  sans 
la  ParoUe  de  Dieu,  et  ne  pretendons  pour  nostre 
goavei^nement  spirituei  receyoir  autre  ^)  doctrine 
qae  celle  qui  nous  eet  enseignee  par  icelle  ParoUe 
aans  j  adiouster  ne  diminuer,  ainsy  que  nostre 
Seigneur  le  commande.  ^) 

2.    Ung  seul  Dieu. 

Suyyant  doncques  linstitution  qui  est  contenue 
aax  sainctes  Escriptures,  nous  recongnoissons  quil 
j  a  ung  seul  Dieu,  lequel  nous  debyons  adorer  et 
aaquel  nous  debyons  seryiry  auquel  nous  debyons 
mectre  toute  nostre  fiance  et  esperance:  ayant  celle 
asseuranoe  quen  luy  seul  est  contenue  toute  sa- 
pience,  puissance,  iustice,  bonte  et  misericorde:  et 
oomme  il  est  Esprit  quil  le  fault  seryir  en  esperit 
et  en  yerite.  Et  pourtant  reputons  une  abomination 
de  mectre  nostre  fiance  ny  esperance  en  creature 
aocune,  de  adorer  aultre  que  luy,  soit  anges  ou 
aaltres  creatures  quelconques, ')  et  de  recongnoistre 
aoltre  8eigneur  de  noz  amez  que  luy  seul,  soient 
sainctz    ou   sainctez,^)   ou   hommes  yiyans   sur  la 


1)  Lei  ^ditionB  que  naus  avions  smvies  autrefois  met' 
taient:  anciine. 

2^  docemnr  Domini  interdicto. 

3l  hominem. 

4)  ez  sanctiB  mortnis. 


terre:  pareillement  de  constituer  le  seryice  quil  luy 
doibt  estre  rendu  en  ceremonies  ezterieures  et  ob- 
seryations  chamellesy  comme  sil  se  delectoit  en 
telles  choses,  de  fiaire^)  ymage  pour  representer  sa 
diyinite,  ne')  aussy  autre  ymage  pour  adorer. 


3.  Jjoj  de  Dieu^  seulle  pour  toutes. 

Pourtant  quil  est  le  seul  Seigneur  et  maistre  ^) 
qui  a  la  domination  ^)  sur  noz  consciences,  et  aussy 
que  sa  youUunte  est  la  seulle  reigle  de  toute  iusticey 
nous  confessons  que  toute  nostre  yie  doibt  estre 
reiglee  aux  commandemens  de  sa  saincte  loy,  en 
laquelle  est  contenue  toute  perfection  de  iustice,  et 
que  ne  debyons  ayoir  ^)  aultre  reigle  de  bien  yiyre 
et  iustement,  ne  inyenter  '^)  aultres  bonnes  oeuyres 
pour  complaire  a  luy,  que  celles  qui  y  sont  con- 
tenues,  ^  >)  ainsy  quil  sensuyt : 

Exode  20. 

le  suis  le  Seigneur  ton  Dieu,  ^')  qui  tay  tyre 
hors  de  la  terre  dEgipte,  de  la  mayson  de  seryi- 
tude.    Tu  nauras  point  daultres  dieux  deyant  moy. 


5)  statnam  ant  adtL 

Q  ant  nUa  ratione  adorandam  proponat. 
7i  et  maifltre  om, 
8)  potcBtas  et  imperinm. 
9l  qnaerimns. 
lOl  nec  admittimns  qnaerenda  eaoe. 

11)  qnae  illio  nobis  commendayit 

12)  Le  reete  du  dSealogue  n'est  pae  reproduit  dam»  l» 
teste  lUin.  De  phu  le  texie  frangai$  diffbre  heauoonp  de 
cdui  qtii  ee  lit  au  CatieMsme,  ci-dessus  p.  38  ef  euiv. 
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Tu  ne  te  feras  aaoune  ymage  ne  semblanoe  des 
ohoses  qni  sont  au  oiel  las  sus,  ne  en  la  terre  ca 
bas,  ne  es  eaues  dessoubz  la  terre.  Tu  ne  leur  ferae 
inolination  et  ne  leur  BorviraB,  oar  ie  Buis  le  Seig- 
neur  ton  Dieu,  fort,  ialoux,  viBitant  Uniquite  des 
peres  Bur  lee  enfauB  en  la  troiBioBme  et  quatrioBme 
generation  de  oeulx  qui  me  hayBBont,  et  faiBant  mi- 
sericorde  en  milloB  generatiouB  a  ceulx  qui  may- 
ment  et  gardent  moB  commandemenB.  Tu  ne  pren- 
dras  point  le  nom  du  Beigneur  ton  Dieu  en  yain, 
car  Dieu  ne  tiendra  point  pour  innocent  oeluy  qui 

Srendra  bou  nom  en  vain.  Aje  Bouvenance  da  iour 
u  repoz  pour  le  Banctifier:  bix  iourB  tu  travailleraB 
et  ferae  toute  ton  oeuvre,  le  BepticBme  ceBt  le  repoz 
du  Beigneur  ton  Dieu.  Tu  ne  feras  aucune  oeuvre, 
ne  toy,  ne  ton  filz,  ne  ta  fille,  ne  ton  Berviteur, 
ne  ta  chambriere,  ne  ton  boBtial,  ne  loBtrangier  qui 
eet  dedeuB  teB  portes :  car  en  six  iourB  Dieu  a  faict 
le  ciel  et  la  terre,  la  mer  et  tout  ce  qui  OBt  en 
iceulx,  et  Best  repoBo  au  Beptieeme  iour:  pourtant 
il  a  beneiBt  le  iour  du  repoz  et  la  Banotifie.  Honore 
ton  pere  et  ta  mere  affin  que  teB  iours  Boient  pro- 
longez  Bur  la  terre  laquelle  le  Seigneur  ton  Dieu 
te  donuera.  Tu  ne  tueras  poini;.  Tu  ne  paillarderaB 
point  Tu  ne  desroberaB  point.  Tu  ne  diraB  point 
&ulx  tesmoignage  contre  ton  proohain.  Tu  ne  con- 
voiteras  point  la  maiBon  de  ton  prochain  et  ne  de- 
BireraB  point  Ba  femme,  ne  Bon  Borviteur,  ne  Ba 
ohambriere,  ne  Bon  beufi  ne  son  aane,  ne  aultre 
choBC  qui  Boit  a  luy. 


4.    Lhomme  en  sa  nature. 

Nous  recongnoiBBonB  ^')  Ihomme  en  sa  nature  ^^) 
eetre  du  tout  aveugle  en  tenebreB  dentendement,  ot 
pliUn  de  corruption  et  perversite  de  cueur,  telle- 
ment  que  de  BoymeBmoB  il  na  aucune  puiBBance  de 
povoir  comprendre  la  vraye  oongnoiBBance  de  Dieu, 
comme  il  appartient,  ne  de  Badonner  a  bien  iaire.^') 
Mais  au  contraire,  Bil  est  delaiBse  de  Dieu  en  aa 
propre  nature,  il  ne  peult  Bynon  demourer  en  igno- 
rance  **)  et  oBtre  abandonne  ^^)  a  toute  iniquite. 
Par  quoy  il  a  beaoing  deetre  illumine  de  Dieu  pour 
venir  a  la  droicte  congnoiBBance  de  Bon  Balut,  et 
auBBi  ^')  doBtre  en  bou  affection  redreBse  et  reforme 
a  lobeyBBance  de  la  iuBtice  de  Dieu. 


13^  arbitramiir. 

14l  si  in  natnra  sna  consideretnr. 

15i  ant  ad  stndinm  probae  ao  sanotae  vitae  oonaeotandnm. 

16)  ez  ignorantia  in  ignorantiam  ire  praeoipitem. 

17)  promere. 

18)  qno  ad  institiae  Btndinm  Be  applioet,  prina  in  reotam 
inatitiae  Dei  obedientiam  affectns  eina  reformari  neoease  wt. 


5.   Lhomme  en  soj  damne. 

Puis  que  Ihomme  oBt  naturellement  (absi 
oomme  dit  a  oBte)  deBpourveu  et  deBuue  en  boj  de 
toute  lumiere  de  Dieu  et  de  toute  iuBtice,  nons  re- 
congnoiBBOUB  quen  BoymeBmoB  il  ne  peult  attendre 
que   lire   et   la   malediction  de  Dieu,   et   pourtant 

3uil  doibt  chercher  autre  part  quen  soy  le  moyen 
e  Bon  Balut. 


6.   Salut  en  lesns. 

NouB  oonfeBBOUB  doncqucB  que  leBUchriBt  est 
celuy  qui  nouB  a  este  donne  du  Pere,  affin  quen 
luy  nouB  recouvrionB  tout  ce  qui  nous  defiaolt  en 
nouBmeBmcB.  Or  tout  ee  que  leBuchriBt  a  faict  et 
Bouffert  pour  noBtre  redemption,  uoub  le  tenona 
veritable  eauB  aucune  doubte,  ainev  quil  eat  con- 
tenu  au  Symbole  qui  est  recite  en  lE^iBe, '')  oest 
aBBavoir : 

le  croy  en  Dieu,  le  Pere  tout  puiBBant,**) 
createur  du  ciel  et  de  la  terre,  et  en  leBuohriBt  Bon 
Boul  Filzy  noBtre  Beigneur,  qui  a  eete  oonoeu  dn 
Bainct  BBprit,  nay  de  la  vierge  Marie,  a  aouffert 
Boubz  Ponce  Pilate,  a  oBte  crucifie,  mort  et  eneep- 
vely,  OBt  deBcendu  auz  enferB,  le  tiera  iour  eaf  re- 
BUBcite  doB  mortz,  eet  monte  ob  cieulx,  eet  aseiB  b 
la  dextre  de  Dieu  le  Pere  tout  puiBsant,  et  de  la 
viendra  iuger  lea  vifz  et  lee  mors.  le  croy  an 
Sainct  EBprit,  la  Baincto  EgliBO  universelle,  la  com- 
munion  des  Bainctz,  la  remiBBion  des  pechez,  la  re- 
Burrection  de  la  chair,  la  vie  etemelle.    Amen. 


7.    lustice  en  lesus. 

Pourtant  uoub  reconffnoiBBOnB  les  choseB  qni 
BeuBuyvenf )  nouB  OBtre  donneoB  de  Dieu  en  leBU- 
chrifit:  Premierement  que,  eBtans  de  noBtre  natnre 
ennemyB  de  Dieu,  Bubiectz  a  bou  ire  et  iugement, 
nouB  BommeB  reconciliez  avec  luy  et  remie  en  ea 
grace  par  linterceBBion  de  lesuchriBt,  daultant  qne 
en  Ba  iuBtice  et  innocence  nouB  avona  remiBsion  de 
noz  iniquitez  et  que,  par  leffuBion  de  son  eaog, 
nouB  BommoB  purgez  et  nectoiez^*)  de  toutee  nos 
macuIcB. 


19^  Cea  einq  derniers  mota  manqueM  dan$  le  latin. 

20)  Twt  U  rette  eat  omia  dana  1e  ietBie  laHn,  Laa  m« 
rianie»  de  Vautre  texie,  ei-deaaua  p.  52,  aoni  de  pen  «fHH- 
portance. 

21)  haec  benefieia. 

22)  ablatl 
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8.  Beg^eneration  en  lesus. 

Secondement,  que  par  son  EBprit  nous  aommes 
regenerez  en  nouvelle  nature  spirituelle,  oest  a  dire 
qne  les  concupiBoences  maulvaiBes  de  noBtre  chair 
par  Ba  grace  sont  mortifiees,  affin  de  ne  plus  regner 
en  nouB,  et  au  contraire  noetre  youlunte  est  rendue 
conforme  a  celle  de  Diea  pour  Buyyro  sa  voye  et 
chercber  ce  qui  luy  CBt  agreable,  et  pourtant  que 
par  luy  noue  BommcB  delivrez  de  la  Bervitude  de 
peche,  Boubz  la  puiBsance  duquel*')  nous  BommcB 
de  nouB  meBmes  tenuz  captifz,  et  que  par  icelle 
deliyrance  nouBBommes  faictz  capablez  et  ydoincB^^) 
a  fidre  bonncB  oenyres  et*')  non  aultrement. 

9.  Remission  des  pechez  tousiours  neces* 

saire  aux  fideles.^®) 

Fioablement  que  ccBte  regenoration  eet  telle- 
ment  faicte  en  nous  que  iuBquoB  a  ce  que  nouB 
BommeB  deBpoulliez  de  ce  corps  mortel  il  y  de- 
meure  touBiours  en  nouB  beaucoup  dimperfections 
et  dinfirmitez,  telloment  quo  nous  Bommes  touBiours 
pouvrea  et^'')  miBorables  pecheurB  devant  la  fe^ce 
de  Dieu.^*)  Et  combion  que  nouB  dobviouB  de 
iour  en  iour  croiBtre  et  proffiter^^)  on  la  iustice  de 
Dieu,  toutoBfoiB  il  ny  a  iamaiB  plenitude  ne  per- 
fection  cependant  que  nous  converBonB  icy. '^)  Par 
uoy  nouB  ayouB  tousiourB  boBoing  de  la  miBoricorde 
e  Dieu  pour  obtenir  remiBBion  de  noz  faultes  et 
ofienBOB.  Et  ainsy  nous  debvons  toufliourB  cheroher 
nofitre  iustioe  en  lesuchriBty  et  non  point  en  nous, 
et  en  luy  nouB  repoBor  et  aBBurer,  ne  rien  attribuant 
a  noz  oeuvres.  •*) 


i 


10.  Tout   nostre  bien  en  la   grace   de 

Dieu. 

Et  affin  que  toute  gloire  et  louenge  Boit  rendue 
a  Dien  (oomme  elle  eet  deue),  et  que  uoub  puiBsions 
avoir  vraye  paix  et  repoz  en  noz  conBcienoeB,  nous 
entendons  et  confeBBons '^)  que  nouB  reoevons  tous 
lefl  benefices  de  Dieu  cy  doBBUB  recitez  par  ea  BouIIe 


23)  in  qna  detinemiir  qnantnm  ad  natnram  noBtram  attinet. 
24l  9ix  moU  rendu8  par  1$  aeul  mot;  obtinemus. 
25i  eei  demiers  mots  omis, 

oondonatio  imperfeotionis  perpetna. 

SonYree  et  om. 
erant  la  faoe  de  Dien  om, 
29S  croistre  et  proffiter  —  progreeans  faoere. 
dOl  in  oaroere  oamis  nostrae  habitamna. 
31)  abieeta  opemm  fidnoia  seonritatem  in  ipBO  noetram 
oportere  aoqniesoere. 
82)  et  oonfeBsons  om. 


clemence  et  miBcricorde,  sans  aulcune  oonBideration 
de  nOBtre  di^ite  ou  merite  de  noz  oeuvroB,  auB- 
quelloB  neet  aeue  aucune  retribntion  que  de  confo- 
sion   etemelle.     NeantmoiuB   que   nostre  Seigneury 

Sar  sa^  bonte  nous  ayant  receu  ")  en  la  communion 
e  Bon  filz  lesuB,  a  les  oenvreB  que  nouB  faisons 
en  foy'^)  plaiBantee  et  agreables:  non  point  quelleB 
le  meritent,  maie  pourtant  que,  ne  nouB  imputant 
point'^)  limperfection  qui  y  OBt,  il  ne  recongnoiat 
en  icelleB  Bynon  ce  qui  procede  de  Bon  eBprif  ) 

11.  Foy. 

NouB  confesBonB  que  lontree  que  nouB  avons  a 
8i  gran»  thresorB  ot'^)  Bi  grandoB  richeBBeB  de  la 
bonte'^*)  de  Dieu,  qui  eet  eBpandue  Bur  nouB,**) 
coBt  par  la  foy,  quant  en  certaine  confianoe  et  oer- 
titude  de  cueur  nouB  oroyouB  aux  promeBBes  de 
lEvangille  et  recevons  leBuchriBt»  tel  quil  nouB  eat 
preBonte  du  Pere  et  quil  noun  ent  deecript  par  la 
ParoIIe  de  Dieu. 

12,   Inyocation  de   Dieu    seul    et**)  in- 

tercession  de  Christ. 

Gomme  nouB  avouB  declaire  ne  avoir  la  con- 
fiance  et  oBperance^')  de  noBtre  aalut  et  tout  bien 
en  aultre  que  en  Dieu  par  loBuohriBt,  auBsy  nous 
oonfeesonB  que  nouB  le  debvouB  invocquer  en  toutes 
noz  DecesBitez  au  nom  de  leBuchriBt,  qui  est  nostre 
mediateur  et  advocat,  par  lequel  avone  accez  a 
luy.^^)  Pareillement  debvons^')  recongnoistre  que 
touB  biens  viennent  de  luy  Boul,  et  luy  en  rendre 
action  de  gracee.  Au  contraire,  nouB  reiectons  lin- 
terooBBion  doB  Bainctz,  *^)  oomme  une  BuperBtition 
inventee  dea  hommoB  oontre  lEBcripture,  yeu  mea- 
moB  que  elle  ne  procede  que  de  deffiance  que  linter- 
ooBBion  de  leBuchriBt  ne  soit  BuffiBante. 

13,   Orayson  intelligible.  •*) 

Davantaige  puis  que  oraison  nest  synon  hypo- 


381  add.  Bomel. 

34i  qne  none  faiBons  en  foj  om, 

85)  oondonata. 

86i  qnod  a  Bpiritn  einB  profeotnm  pnmm  ae  sanotnm  obI 

87)  Bi  grana  threBOfB  et  om, 

88)  de  la  bonte  om, 

89)  liberaliter  add, 

40)  per. 

41)  et  eeperance  om, 

42)  ad  Uuronnm  ooeloBtem  nobiB  patet 

48)  debvonB aenl  eet  rendu  tmpiemeHi  in  omni 

proeperitate. 

44)  qni  ez  yita  hao  demigramnt,  fiotitiam. 

45)  Ne  preoationi  desit  BenBns  et  intelligentia. 
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crisie  et^®)  faintiBO,  si  elle  ne  procede  de  la£Eeotion 
interieure  dn  oueur,  nous  entendons  que  toutea  orai- 
sons  se  doibvent  faire  en  oertaine  intelligence.  Et 
pour  oeete  cause  nous  apprenons  loraison  de  nostre 
Seigneur.  pour  bien  entendre  ce  que  luy  debyons 
demander. 

Nostre  Pere  qui  es  ee  cieulx:*')  Ton  nom 
soit  sanotifie.  Ton  royaulme  advienne.  Ta  vou- 
lunte  soit  faicte  ainsy  en  la  terre  comme  au  ciel. 
Donne  nous  auiourdhuy  nostre  pain  quotidien,  et 
nouB  pardonne  noz  offenseB,  ainBj  que  nous  par- 
donnons  a  ceulx  qui  nouB  offensent:  et  ne  nous 
induiotz  point  en  tentation,  mais  deliyre  nouB  du 
maling.    Amen. 


14.  Sacremens. 

NouB  entendons  que  les  BacremeuB  que  noBtre 
Beigneur  a  ordonnez  en  Bon  Eglise  nouB  doibvent 
estre  oomme  exerciceB  de  foy,  tant  pour  la  fortifier 
et  confermer  aux  promeBseB  de  Dieu,  que  pour  la 
tOBmoigner  envers  Icb  hommoB.  Et  seulement  en 
y  a  deux  en  lEgliBe  chreBtienne  qui  Boient  oonsti- 
tuez  de  lauctorite  de  Dieu:  le  baptoBme  et  la  cene 
de  nostre  Seigneur:  pourtant  ce  qui  est  tenu  au  ro- 
yaulme  du  pape  de  sept  sacremens,  nons  le  con- 
dempnouB  comme  fable  et  mensonge. 

15.  Baptesme. 

Le  baptesme  est  ung  signe  exterieur  par  lequel 
nostre  Seigneur  testifie  quil  nous  veult  recepvoir 
pour  ses  enfans,  comme  membres  de  son  Filz  lesus. 
Et  pourtant  en  iceluy  nous  est  representee  la.pur- 
gation  de  noz  pechez  que  nous  avons  au  sang  de 
lesuohrist,  la  mortification  de  nostre  ohair  que  nous 
avons  par  sa  mort,  pour  yivre  en  luy  par  son 
eeprit.  ^")  Or  pnis  que  noz  enfans  appartiennent 
a  une  telle  allianoe  de  nostre  Seigneur,*^)  nous 
Bommes  oertains  que  a  bon  droict  le  signe  exterieur 
leur  est  communique. 


16.  La  Saincte  Cene. 

La  cene  de  nostre  Seigneur  est  ung  signe  par 
lequel  soubz  le  pain  et  le  yin  il  nous  represente  la 

46)  perversa. 

47)  lereste  manque  dans  Utexte  latin.   Le  texte  frangais 
ci-deftsn8  p.  62  est  tout  autre. 

48^  cidd.  qnem  dedit  nobis. 

49)  in  eiusmodi  foedere  quod  nobiscum  percassit  D.  liberos 
quoqne  nostros  adhuc  infantes  oomplezus  est. 


vraye  communication  spirituelle '®)  que  nons  avoos 
en  son  corps  et  son  sang.  Et  recongnoissons  qae 
selon  son  ordonnance  elle  doibt  estre  distribuee  en 
la  compaignie  des  fideles,  affin  que  tous  ceulx  qui 
yeullent  avoir  lesus'*)  pour  leur  yie  en  soyent  par- 
tioipans.  Or  daultant  que  la  messe  du  pape  a  este 
une  ordonnance  mauldicte  et  diabolique  ^')  ponr 
renverser  le  mistere  de  oeste"')  saincte  cene,  noQB 
declairons  quelle  nous  est  en  execration  comme 
une  idolatrie  condamnee  de  Dieu,  tant  en  oe  quelle 
est  estimee  ung  sacrifice  pour  la  redemption  des 
ames,  que  pource  que  le  pain  est  en  icelle  tenu  et 
adore  comme  Dieu:  oultre  les  aultres  blasphemes 
et  Buperstitions  execrables,  qui  y  sont  contenues,  ^*) 
et  labuz  *')  de  la  ParoIIe  de  Dieu,  qui  y  est  pfinse 
en  yain  sans  aucun  fruiot  ne  edification. 


17.    TraditionB  hamames. 

LoB  ordonnances  qui  sont  neceBBaires  a  la 
police  exterieure  de  lEglise  et  appartiennont  seulle- 
ment  a  entretenir  paix,  honoestete  et  bon  ordre  en 
lassemblee  des  ohrestiens,  nous  ne  lee  tenons  point 
pour  traditions  humaines,  daultant  quelles  sont  com- 
prinses  soubz  ce  commandement  general  de  sainct 
Paul  ou  il  veult  que  tout  se  face  entre  nous  decen- 
tement  et  par  bon  ordre:  mais  *')  toutes  loix  et 
constitutions  faictes  pour  lier  les  consciences,  ponr 
obliger  les  fideles  a  ohoses  qui  ne  sont  oommandees 
de  Dieu,  pour  establir  aultre  service  de  Dieu  que 
celuy  quil  demande,  et  tendantes  a  rompre"^)  la 
liberte  chrestienne,  nous  les  condemnons  comme 
perverses  dootrines  de  Sathan,  yeu  que  nostre 
Seigneur  deolaire  quil  est  honore  en  vain  par  doc- 
trines  qui  sont  du  oommandement  des  hommes. 
Et  en  telle  estime  avons  nous  les  pellerinageB, 
moyneries,  differences  de  yiandes,  deffences  de  ma- 
riages,  confesses,  '^)  et  autres  semblables. 

18,  Bglise. 

Combien  quil  ny  ayt  dune  *  seule  Eglise  de  lesn- 
christ,  toutesfois  nous  reoongnoiBSons  que  la  neces- 
site  requiert  les  compaignies  des  fideles  estre  dia- 
tribuees  en  divers  lieux,  desquelles  assemblees  uoe 


50)  Yeram  sed  spiritualem. 

51^  ChriBto  frui. 

52]  add.  oonfictum. 

53l  ceste,  amis  dans  notre  ancienne  ediiion  p.  697. 

54i  execrables  qui  y  sont  contennee  om. 

55l  <Mdd.  praynm. 

56i  yerum  quae  in  hoo  feruntnr  ac  statnnntiir. 

57l  imminnunt  et  violant. 

58)  add.  auricularem. 
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ohacaDG  est  appellee  EgliBe.  Mais  daultant  que 
toutes  compaignieB  ne  Bassemblent  au  nom  de  nostre 
Seigneur,  mais  plustost  pour  le  blasphemer  ef  ) 
poUuer  par  leurs  sacrilegeSy  nous  entendons  que  la 
droiote  marque'*')  pour  bien  discerner  lEglise  de 
lefiuchrist  est  quant  son  sainct  Evangille  y  est 
purement  et  fidelement  presche^  '^)  annonce,  escoute 
et  garde:  quant  ses  sacremens  sont  droictement  ad- 
ministrez,  encores  quil  y  ayt  quelques^')  imperfec- 
tioDS  et  &ulte8^  comme  tousiours  il  y  en  aura  entre 
les  hommes.  ^^)  Au  contraire  la  ou  lEvangille  nest 
declaire,  ouy  et  receu,  la  nous  ne  recongnoissons  point 
forme  dEglise.  Et*^)  pourtant  les  Eglises  gouver- 
Dees  par  les  ordonnanccs  dn  papo  sont  plustost 
syDagogues  du  diablc  que  Eglises  chrestiennes. 


19.    liXCommiLDicatioiL 

Toutesfois  pource  quil  y  a  tousiours  des  con- 
tempteurs  de  Dieu  et  de  sa  sacree  ParoUe,  lesquelz 
De  tiennent  compte  de  admonition,  *^^)  ne  exhorta- 
tion  ,  ne  reprehension ,  ains  ont  mestier  dung  plus 
grant  chastiement,  nous  tenons  *')  la  discipline  dez- 
communication  estre  une  chose  saincte  et  salutaire 
eotre  les  fideles,  comme  yeritablement  elle  a  este 
iDstituee  de  nostre  Seigneur  pour  bonne  raison.  Oest 
aiBn  que  les  meschans  par  leur  conversation  dam- 
Dable  ^'^)  ne  corrumpent  ies  bons  et  ne  deshonorent 
Dostre  Seigneury®^)  et  aussy  que  ayans  honte  ilz 
se  retournent  a  penitence.  Et  pourtant  nous  en- 
teDdons  quil  est  expedient  solon  lordonnance  de 
Dieu  que  tous  manifestes  idolatres,  blasphemateurs, 
meurtriers,  larrons,  paillars,  faulx  tesmoings,  sedi- 
tieux,  noiseulx^  detraicteurs ,  bateurs,  yyrongnes, 
dissipatenrs  de  biens,  ^*)  apres  ayoir  este  deuement 
admoneBtez,  silz  ne  yiennent  a  amendement,  soient 
separez  de  la  communion  des  fideles,  iuaques  a  ce 
quon  y  aura  congneu  repentance. 


20.  Ministres  de  la  Parolle. 

Nous   ne   reputons   point   aultres  pasteurs   de 


at  illic  iadioe- 


59^  blaspbemer  et  om, 
60)  cerfciBsimam  notam  et  tesBeram  .  .  . 
moB  esse  ecclesiam  abi  eto, 
61^  preeohe  om, 
62l  mnltam. 

63)  minqaam  abBtergentar  in  bao  Tita. 
641  Le  resU  manque  dans  le  kUin. 
65i  Lea  edUions  poetirieurea  oni  mis  administratioD. 
6^  teatamar. 
67l  impnra. 

68)  et  eoolesiae. 

69)  add,  et  eias  formae  oaeteri. 


lEglise  que  les  fideles  ministrcs''®)  de  laParoUe  de 
Dieu,  et  repaissans  les  brebis  de  lesuchrist  par 
icelle  en  instructions,  admonitions,  consolations, 
exhortations ,  reprehensions ,  ^^)  daultre  part  re- 
sistans''^)  a  toutes  faulses  doctrines  et  tromperies 
du  diable,  sans  mesler  parmy  la  pure  doctrine  des 
Escriptures  leurs  songes,  ne  folles  imaginations.  *") 
Et  ne  leur  attribuons  auJtre  puissance,  ne  auctorite, 
synon  de  conduire,  regir  et  gouyemer  le  peuple  de 
Dieu  a  eulx  commis,  par  icelle  ParoIIe,  en  laquelle  ''^) 
ilz  ont  puissance  de  commander,  deffendre,  promectre 
et  menasser,  et  sans  laquelle  ilz  ne  peuyent  et  ne 
doibyent  rien  attenter.  Or  comme  nous  receyons 
les  vrays  ministres  de  la  Parolle  de  Dieu  oome''*) 
messHgiers  et  ambassadeurs  de  Dieu,  lesquelz  il 
fault  escouter  comme  luy  mesmes,  et  reputons  leur 
ministere  estre  une  commission''*)  de  Dieu  neces- 
saire  en  lEglise,  uussy  daultre  part  nous  tenons  que 
tous  seducteurs,  [et]  faulx  prophetes  qui  delaissant  la 
purete  de  lEvangile  declineot  a  leurs  propren  in- 
yentions,  ne  doibyent  nullement  estre  Bouffers,  ne 
soustenuzy  ^^)  quelque  tiltre  de  pasteur  quilz  preten- 
dent,  mais  plustost  comme  loups  rayissans  doibyent 
ostre  chassez  et  deboutez  du  peuple  de  Dieu.''*) 


21.    Magistratz. 

Nous  ayons  la  supreeminence^')  et  domination 
tant  des  roys  et  princes  que  aultres  magistratz  et 
superieurs  pour  une  chose  saincte  et  bonne  ordon- 
nanee  de  Dieu.  Et  comme  eulx  en  faisant  leur 
office  ilz  servent  a  Dieu  et  suyvent  une  yocation 
chrestienne,  soit  en  deffendant^®)  les  affli^ez  et^^) 
innocens,  *^)  soit  en  corrigeant  et  punissant  la  malice 
des  pervers,  aussy  de  nostre  part  que  nous  leur 
debyons  porter  honneur  et  reveronce,  rendre  obeys- 
sance  et  subiection,  executer  leurs  commandemens, 
porter  les  charges  a  nous  par  eulx  imposees,  en 
tant  quil  nous  est  possible  sans  offenser  Dieu.  En 
somme,  quil  nous  les  foult  reputer  comme  vicairea 


70)  et  non  paateorB,  eomme  nau$  aviona  mie  auirefois 
d^aprks  les  autree  edUions. 

1X\  add,  proat  DeceBsitae  poatalarit. 
72l  add,  eodem  verbo  ....  etrenae. 

73)  neo  mendaoia  iagerentes. 

74)  caioB  miniBteriam  dam  exercent. 

75)  non  seonB  atqae. 

76)  Dei  mandato  adprobatom. 

77)  ne  soastenaz  om. 

78)  e  medio  ecoloBiae. 

79)  potoBtatem.     JNotre  legon  (7*.  V.  p.  700)  Baperemi- 
nenoe,  ne  serait-eUe  p€U  prefirabU? 

80)  opitnlentar. 

81)  aflBiigez  et  om. 

82)  qooB  iniqne  opprimi  yideant,  Bive  improbornm  aada« 
oiam  BuTere  nndioando  ooeroeant. 
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et  lieutenana  *')  de  Dieu ,  ausquelz  on  ne  puiase 
nullement  resister,  synon  ^)  en  resistant  a  Dieu 
mesmes,  et  leur  office  comme  une  Bainote  commis- 
sion*')  de  Dieu  laquelle  il  leur  a  donne,  affin  de 
nous  gouverner  et  regir.  Par  quoy  nous  entendons 
que  touB  chretttiens  sont  tenuz  de  prier  Dieu  pour 
la  prosperite  des  Buperieurs  et  seigneurB  ^^)  des  pais 
on  ilx  viyent,  obeyr  aux  etatuz  et  ordonnances  qui 
ne    contreviennent   aux   commandemens   de   Dieu, 


et  lieatenans  om. 
84)  Noire  teate  laiin  dU:  qni.    11  faut  evidemment  lire: 


qoin 


86)  ad 
8^  et 


86)  administratione  demandata. 
seigneors  om. 


proourer  le  bien ,  ^'^)  la  tranquilite  et  utilite  publio- 
que,  80  efforceant^^)  de  entretenir  Ihonneur  des 
superieurs  et  tranquilite  du  peuple,  sans  rien 
machiner,  ne  procurer  qui  soit  pour  eBmouYoir 
troubles  ne  dissentions.  Et  au  eontraire  nous  d^ 
clairons  que  tous  ceulx  qui  se  portent  infidelement 
enyers  leurs  superieurs,  et  ne  ont  droicte  affection 
au  bien  publicque  du  pays  ou  ilz  conversent,  en 
cela  ^')  ilz  demonstrent  leur  infldelite  enFora  Dieu. 


87^  le  bien  oni. 

88)  principnm  honori  ao  oommnni  totins  popnli  bono  ez 
animo  stnderey  ab  omnibns  faotionibas  religiose  aMtinere  unde 
tnrbae  ao  tnmnltns  naaoi  qneant^ 

89)  ea  peryersitate. 


INSTITUTION  PUERILE 


DE  LA  DOCTRINE  CHRESTIENNE 


FAICTE 


PAR  MANIERE  DE  DYALOGUR 


CkMm  opera.    Voh  XXIL 


INSTITUnON  PUERILE 
DE  LA  DOCTRINE  CHRE8TIENNE. 


Le  maistre* 

Mon  fils  68  tu  ohreBtieQ  de  faiot  oomme  tu  es  de 
nom? 

Lenfcmt. 
Oay  mon  pere. 

Le  moMtre. 
Oomment  le  eeais  ta? 

Lenfafi* 

Car  ie  auie  baptiBe  aa  nom  da  Pere  et  da  filz  et 
da  aainot  Bsprit 

Le  maietre. 

Qnelle  foy  et  oongnoisBanoe  ae  ta  da  Pere,  da  fik 
et  da  saint  Esprit? 

Lenfaa/U. 

le  lay  telle  qae  les  prindpaax  artioles  de  nostre 
reliffion  noas  enseignent,  deeqaeox  noas  fiEnsonB 
profeesion  aveoqaes  Bingoliere  oonfeBsion. 

Le  maistre. 
QneUe  eet  oeete  confeBsion? 

Lenfant. 
le  croy  en  Dieu  le  Pere  tout  puysBant,  oreateur  etc. 

Le  maistre. 
En  combien  de  parties  Bont  diyiBOz  oob  artioloB? 


Le  moMhre. 
Qaelle  est  la  premiere  partie? 


Lmfmnt. 


De  dieu  le  Pere. 


Laaltre? 


Le  maistre. 


Lenfcmt. 


De  dieu  le  fiiz. 


Le  maisbre. 


La  troiBieeme? 


Lenfcmt. 
De  dieu  qui  eet  Bainot  BBprit 

Le  maistre. 
ite  la  premiere  partio. 


En  troia. 


Lenfant. 


Lenfant. 

le  oroY  en  Dien  le  Pere  tout  puisBant  oreatenr  da 
oid  et  de  la  terre. 

Le  maistre. 
Que  oonfoBBO  tu  par  oob  parollee? 

Lenfant. 

Que  Dieu  eet  le  aouyerain  et  perpetuel  bien,  quil 
a  oree  toutee  ohoses,  que  ea  puiBBanoe  et  eon 
aotion  Bont  espanduoB  ea  touB  lieux. 
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Le  maislre. 

Maifl  qael  proffit  apporte  oeste  foy  laquelle  tn  as 
■    Dieu? 


de 


Lenfant. 


EUe  m^enseigne  que  ie  doibs  prendre  toate  eonso- 
lation  en  Dieu,  que  ie  doibs  avoir  mon  espoir 
en  luy  seul,  anssi  que  ie  doibs  user  des  orea- 
turee  quil  a  ore^  et  donn6  auz  hommes  aveo- 
ques  aotion  de  graoes  et  en  user  sobrement. 

Le  maistre. 

Le  Seigneur  te  £Aoe  la  grace  davoir  en  toy  ceoy, 
et  les  te  vueille  toueiours  aooroifitre.  Dys  main- 
tenant  quelle  est  Taultre  partie  de  la  oonfe88ion 
ohrestienne. 

Lenfani, 

Et  en  lesuorist  son  filz  unique  nostre  Seigneur  qui 
a  este  oonoeu  du  sainot  Bsprit,  ne  de  la  yierge 
Marie,  a  Bouffert  soubz  Ponoe  Pilate,  oruoifie, 
mort  et  ensepyeli,  et  est  desoendu  es  enfers. 
Le  tiers  iour  est  ressusoite  des  mortz,  est  monte 
au  del  ou  il  est  asfiis  a  la  dextre  de  Dieu  le 
pere  tout  puisBant:  de  la  yiendra  iuger  les  yifs 
et  les  morts. 


Le  ma/istre. 


Que  oonfeBse  tu  ioy? 


Lenfant. 


Que  noBtre  Seigneur  lesuB  Ohrifit  OBt  yrayement 
Dieu  et  homme  et  que  par  Ba  mort  il  ma  de- 
liyre  de  la  damnation  etemelley  par  sa  reBurreo- 
tion  et  asoention  aux  oieux  qu'il  ma  aoquifi  la 
yie  perpetuelle.  Dayantaige  que  Ba  yolunte  OBt 
telle  qu'il  me  doibt  resBUBoiter  en  me  restituant 
mon  oorps  et  qu'il  me  doibt  pleine  et  entiere 
felioite  donner  au  temps  qu'il  aoibt  yenir  iuger 
loB  yi&  et  loB  mortz. 

Le  maietre. 
Mais  que  sera  il  (aict  oe  pendant  de  toy? 

Lenfant. 

rattens  le  repoB  bienheureux  duqael  ie  iouyray 
ayeoques  OhriBt  oe  pendant  que  oe  iour  la 
yiendra. 


Le  maistre. 
Quel  firuict  Bensuiyra  en  toy  de  ooBte  foy? 

Lenfant. 

Tel  que  ie  doibe  ayoir  touBiours  peche  en  horrenr, 
que  ie  le  doibe  fuyr,  que  ie  doibe  demftnder  et 
aoquerir  la  yie  eternelle  par  la  BeuIIe  mort  et  re- 
Burreotion  du  Seigneur  IheBus  et  que  du  tout  ie 
m'abandonne  a  luy  oomme  a  oeluy  qui  eet  le 
Boy  et  prince  oeleBte. 

Le  maisire. 

Quelle  eet  la  tieroe  partie  de  ceste  confeBsioD 
ohroBtienne? 

Lenfant. 

le  oroy  au  Bainot  BBnrit»  la  Bainote  eglifie  catholiqne, 
la  communion  dcB  Bainctz,  la  remiBBion  dee 
peohezy  la  rcBurrection  de  la  ohair,  la  yie  ete^ 
nelle.    Amen. 

Le  maistre. 
Que  confesBeB  tu  en  oob  paroUoB? 

Lenfant. 

Que  le  Bainot  BBprit  cBt  oeluy  par  lequel  noiu 
BommoB  regenerez  et  BommoB  comme  plantez  en 
Peglifie  en  laquelle  nouB  acquerons  pardon  des 
pechez  et  amendement  de  yie  et  apres  ccBte  vie 
Bommes  oonBolez  par  lattente  de  la  yie  etemelle. 

Le  maislre. 
Quelie  utilite  as  tu  de  ceste  foy  et  profeasion? 

Lenfant 

Afin  que  ie  prie  Dieu  inocBBamment  pour  impetrer 
Bon  Bainot  BBprit,  que  ie  aylle  yoluntiers  en 
laBBemblee  deB  ohreBtienB  en  laquelle  ie  doibe 
ceroher  et  prendre  oonBoIation  et  correcdon  de 
yie,  affin  qu'ayecque8  pIuB  grande  certitude  fat- 
tende  la  reBurreotion  et  yie  etemelle. 

Le  maistre. 
Oomment  cb  tu  yenu  en  ccBte  communion  de  leglise? 


Lenfant. 


Par  le  BaptcBme. 
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Le  fnaishre. 
Qa'e8t  oe  qae  le  Bapteeme? 

Lenfa/ni. 

Ceet  le  lavement  de  regeneration  et  nettojement 
de  peohe. 

Le  maistre. 
Dequellee  paroUes  nse  lon  en  donnant  leBapteeme? 

De  celles  cy:  le  te  baptise  an  no;Di  dn  Pere  et  du 
fik  et  dn  aainct  Esprit 

Le  maistre. 
Qnel  est  le  sens  de  ces  parolles? 

Lenfant. 

D  est  tel:  le  te  lave  affin  que  ta  soye  fidct  filz 
de  Dien  par  le  commandement  et  volunte  de 
Dieu  le  Pere  filz  et  sainot  Esprit. 

Le  nMistre. 
Quel  fruict  recoys  tu  de  cecy? 

Lenfant. 

Tresgrand,  car  ce  nest  pas  petite  chose  si  ie  impetre 
remission  de  mes  pechez,  si  ie  acquiers  avec- 
ques  mon  sauveur  Ohrist  une  vie  nonvelle  et 
et^rnelle,  si  ie  m^abstieDS  de  tout  vice  et  aussi 
si  ie  madonne  de  plus  en  plus  a  une  vie  nou- 
velle  et  celeste. 

Le  maistre. 
Que  ce  fiuot  il  davantaige  en  leglise? 

LenfanL 
LofiGce  et  administration  des  clefis. 

Le  maistre. 
Gomment  ce  faict  elle? 

Lenfant. 

En  punissant  les  pechez  et  les  reprimant  par  peine^ 
en  exterminant  ceuz  qui   n'ont  point  deeplai- 


sance  de  leurs  pechez  et  delivrant  ceux  qui  en 
ont  desplaisir  en  les  restituant  a  la  clemenoe 
divine. 

Le  maistre. 
Quelle  utilite  te  vient  de  ce? 

Lenfant. 

Par  cda  il  sensuyt  que  ie  recois  voluntiers  la  puni- 
tion  et  peine  qui  m'est  ordonnee,  que  ie  ad- 
moneste  diligemment  mon  prochain  et  que  i'aye 
en  grand^  estime  la  discipline  de  legUse,  que 
i'en  face  voluntiers  mon  proffit 

Le  maistre. 
Ce  foict  il  davantaige  autre  chose  en  leglise? 

Lenfant. 
Ouy,  c'est  asscavoir  la  Gene  du  Seigneur. 

Le  maistre. 
Qu'eBt  00  que  la  Oene  du  Seigneur. 

Letrfant. 

Oest  la  vraye  communication  du  corps  et  du  sang 
de  nostre  seigneur  Ihesu  Ohrist,  laquelle  nous 
est  representee  par  le  pain  et  calJce  du  Seigneur. 

Le  maistre. 
Qui  sont  ceuz  qui  doibvent   user  de  ce  sacrement? 

Lenfant. 

Tous  ceux  qui  ont  espoir  en  Ohrist  et  qui  desirent 
estre  ses  disdples. 

Le  maistre. 
Sens  tu  par  cela  aulcun  amendement  de  vie? 

Lenfant. 

Ouy  et  non  sans  cause  i^estime  estre  grande  chose 
de  ce  que  nous  avons  este  delivrez  par  Ohrist 
nostre  seigneur,  que  nous  sommes  oonioinctz  et 
prenons  nourriture  et  croissance  a  son  oorps, 
duquel  ie  suis  faiet  certain  par  oe  sacrement, 
oest  asscavoir  que  sa  vie  est  espandue  en  moy, 
et  que  la  mienne  est  mise  en  la  sienney  et  ne 
le  scay  pas  seulement  mais  aussi  ie  sens  Paug- 
mentation  de  ce  bien  en  moy. 
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Le  maisire. 
Quelle  eflt  oeete  vie? 

LenfanL 

Oest  la  ynye  vie  saincte  et  divine  eonioinote  aveo* 
quoB  toute  bonne  action  et  ioyeose  attente  de  la 
Tie  fature. 

Le  maistre. 

Noetre  Seigneur  fiioe  en  toy  ces  choseB  et  les  vueiUe 
angmenter  Ohrist  deffendeur  de  noBtre  liberte. 
Amen. 


La  seconde  partie. 

Le  maistre. 
Mon  filz  as  tu  aprie  oomment  il  £Bralt  prier? 


Ouy. 


Lenfant. 


Le  maistre. 


Qu'e6t  ce  que  prier? 


Lewfant. 


Oeet  invocquer  Dieu  avecques  une  tres  grand'  affec- 
tion  pour  impetrer  ayde  et  pardon  des  pechez. 

Le  maistre. 
Tu  dis  bien:  mais  comment  pries  tu? 

Lenfant. 
Ainsi  qu'il  nous  est  ordonne  de  nostre  seigneur  Ihesu. 


Recite  le. 


Le  maistre. 


Lenfant. 


Nostre  Pere  qui  es  es  deux.  ton  nom  soit  sanctifie. 
ton  regne  advienne.  ta  yolunte  soit  faicte  en 
la  terre  comme  au  ciel.  Donne  nous  auiourdhuy 
nostre  pain  quotidian  et  nous  pardonne  nous 
offences  ainsi  que  nouB  pardonnons  a  ceux  qui 
nouB  ont  offencez.  Et  ne  nous  induys  pas 
en  teotation  mais  deliyre  nous  du  maling.  Oar 
a  toy  est  le  royaulme  et  la  puissance  et  la  gloyre 
es  siecles  des  siecles.    Amen. 


Le  maistre. 
Pourquoy  appelles  tu  Dieu  ton  pere  celeste? 

LenfanL 

Affin  que  ma  pensee  s'appuye  mieux  et  se  confye 
a  son  ayde  paternel  et  celeBte. 

Le  maistre. 
Pourquoy  pries  tu  Dieu? 

Lenfant. 

Affin  quil  nous  donne  toutes  ohoBes  lesqueUes  nous 
sont  bonnes  et  necessaires  et  quil  nous  deliyre 
de  toutes  miseres  et  langueurs. 

Le  maistre. 
Quel  bien  demandes  tu  premierement? 

Lenfant. 
Le  bien  celeste. 

Le  maistre. 
Quel  est  il? 

Lenfant. 
Bn  lamour  et  cognoissance  du  Pere  celeste. 

Le  maistre. 
De  quelles  parolles  uses  tu  en  priant? 

Lenfant. 

Ton  nom  soit  sanctifie.  Ton  royaulme  adyienna 
Ta  yolunte  soit  faicte  ainsi  en  la  terre  oomme 
au  del. 

Le  maistre. 

Par  quel  moyen  est  sanctifie  le  nom  de  Dieu 
enyers  les  hommes? 

Lenfant. 

Par  la  congnoissance  de  Dieu  laquelle  Leyangile 
nous  donne  et  aussi  par  oraison  laquelle  est 
conioincte  ayecques  foy  et  constance. 

Le  maistre. 

Tu  as  bien  dict  car  en  ceoy  est  le  premier  firuiot 
de  Leyangile.  Or  comment  est  ce  que  le  ro- 
yaulme  de  Dieu  nous  adyient? 
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Lenfai/i, 

11  nons  advient  alors  que  nous  obeissons  a  Leyan- 
gile  et  qne  Dieu  nons  gouyeme  en  laasemblee 
aes  fideles  par  sa  paroUe  et  son  esprit. 

Le  maisbre. 

H  eet  ainsi.  Oar  leglise  de  Ohrist  est  le  royaulme 
de  Dieu.  Mais  comment  ce  faict  sa  yolunte 
en  la  terre  conmie  au  ciol? 

Lenfant. 

Quand  nous  faisons  voluntiers  ce  quil  nous  a  com- 
mande  et  endarons  paciemment  ce  quil  nous 
enyoye. 

Le  maistre. 

Affin  que  tu  puisse  apprendre  cecy  il  te  fault,em- 
ployer  tout  le  temps  de  ta  vie.  Bt  pour  ce 
tu  doibs  estre  incite  en  Peglise  de  Ohnst  pour 
paryenir  a  ceste  perfection.  Mais  que  requiers 
tu  dayantaige? 

Lenfant. 

Lee  choses  qui  nous  sont  neceasaires  en  ceste  yie 
preeente. 

Le  maistre. 
Par  quelles  parolles? 

Lenfa»d. 

Par  oeUes  cy:  Donne  nous  auiourd'huy  nostre  pain 
quotidian. 

Le  maistre. 

Ilaid  pourquoy  dys  tu  du  pain,  pourquoy  quotidiany 
pourquoy  auiourd'huy? 

LenfanL 

Affin  que  ie  ne  desire  rien  sinon  que  ce  qui  m'eBt 
necessaire  et  que  ie  m^abstienne  de  toute  super- 
fluite,  et  ce  qui  m'est  necessaire  que  ie  lattende 
du  seul  Dieu. 

Le  maistre. 

Tu  dys  tres  bien.  Oar  sa  benignite  nous  donne 
toutes  choses  combien  quil  semble  que  les  hom- 
mes  y  mettent  grandes  peines.  Que  pries  tu 
oultre  plus? 

Lenfant. 
Qnil  me  donne  remission  de  mes  pechez. 


Le  maistre^ 
Par  quelle  oraison? 

Lenfant. 

Par  ceste  cy:  Bt  nous  pardonne  noz  offencea 
ainsi  que  nous  pardonnons  a  ceux  qui  nous  ont 
offensez. 

Le  maistre. 
Pourquoy  dys  tu:    Ainsi  que  nous  pardonnons? 

Lenfant. 

Pour  autant  quil  nous  conyient  yrayement  par- 
donner  a  tous  hommes  quand  nous  requerons  a 
Dieu  quil  nous  soit  misericordieuz. 

Le  maistre. 
Mais  que  requiers  tu  oultre? 

Lenfant. 

Que  noetre  seigneur  ne  permette  que  soyons  menea 
par  ladyersaire  en  desespoir  ou  en  quelque 
autre  peche. 

Le  maistre. 
Oomment  donc  pries  tu? 

Lenfant. 

Bt  ne  nous  induys  en  tentation  mais  deliyre  nous 
du  maling. 

Le  maistre. 
Que  pries  tu  encore? 

Lenfant. 

Oar  a  toy  est  le  regne  et  la  puyssance  et  la  gloyre 
es  siecles  des  siecles. 

Le  maistre. 
Que  signifient  ces  parolles? 

Lenfant. 

Icelle  orayson  apporte  ayecques  soy  la  louange  de 
Dieu  affin  que  luy  rendions  toute  domination  et 
puyssance  et  que  par  cela  nons  esperions  quil 
nous  exaulcera. 

Le  maistre. 
Oomment  est  ce  que  tu  condus? 


111 


mSTITUTION  PUBRILB  DE  LA  DOOTRINB  OHRESTIBNNB. 


112 


LenfanL 
Qae  oes  ohoaea  sont  yrayes  et  oertaines. 

Le  maistre. 
Oela  aera  yray  et  oertain  si  tu  esperes. 

La  tierce  partie. 

Le  maisbre, 
Ab  tu  oongnoiBsanoe  des  dix  preoeptee  de  la  Loy? 

Leififani. 
Ony. 

Le  maiishre. 
Reoite  les. 

Lenfant. 

le  Bois  le  aeigneur  ton  Dieu  oto. 

Le  maistre. 

Que  Bignifient  oes  paroUes:  le  BuiB  le  Beigneur 
ton  Dieu  eta  ? 

Lenfant. 

EUes  nouB  denotent  que  nous  ayons  un  vray  Dieu 
en  toutoB  ohoBOB  pour  noBtre  Dieu  et  autheur 
de  nOBtre  ealut  et  nouB  attendiouB  tout  ayde  de 
luy. 

Le  maietre. 

Fourquoy  deffend  U  d'ayoir  aultroB  dieux  et  pour- 
quoy  OBte  il  Iob  Images  leBqueUoB  on  a  de  ooub- 
tume  d'adorer? 

Lenfant. 

Pouroe  que  noBtre  nature  est  deprayee  et  queUe 
n^attend  pae  touBiours  ayde  et  oouBolation  de 
Dieu  mais  daultre  part  et  taBohe  de  pla^  a 
Dieu  par  ohoBes  extemeB  et  Bignee  en  delaiBBant 
la  yraye  foy  laqueUe  debyouB  ayoir  en  Dieu. 

Le  nMisUre. 

Tu  dyB  bien  et  pour  ooBte  oauBO  on  deffend  princi- 
paUement  oes  deux  choBes:  car  ayeoquee  laboU- 
tion  doB  dieux  ion  oste  auBsi  ladoration  faulBO 
et  service  diceux.  Pour  ce  mets  toy  tousiourB 
deyant  ies  yeux  ce  yray  Dieu  et  adore  iceluy 
en  touB  Ueux  dun  yray  et  franc  esprit    Mais 


Lenfant. 

Tu  ne  iureraB  point  fismlBement  par  le  nom  da 
Beignenr  ton  Dieu. 


Le  maistre. 


QuoBt  il  icy  requiB? 


que  BonBuit  U  apres? 


Que  ie  m'aoouBtume  d^ayoir  en  horreur  pariurement 
et  toute  choBO  par  laquelle  le  nom  de  Dieu  est 
deBhonore.  Maie  au  contraire  que  ie  m'eflbroe 
de  Boryir  Bon  sainct  nom  par  touB  moyens  qne 
faire  pourray. 

Le  maistre. 

OoBt  bien  diot.  Pourtant  gardee  toy  deyant  toutes 
ohoBOB  que  tu  ne  iuroB  en  yain  ou  fAulBoment, 
que  tu  ne  parlee  mal,  que  tu  ne  mettoB  en 
ayant  propoB  legiers  de  Dieu  et  des  ohoees 
BaincteB,  mais  loue  le  en  toutee  ohoBes  eomme 
ton  Dieu  et  autheur  de  ton  ealut  PoarsuyB  le 
reste. 

Lenfant. 

AyoB  en  memoire  le  iour  du  repos  a£Sn  quil  te  Boit 
Baore. 

Le  maistre. 
Qu'eBt  U  commande  en  oeoy? 

Lenfant. 

H  nouB  eet  oommande  que  nouB  oonyenionB  yolon- 
tierB  en  la  oongregation  ohroBtienne  et  que  nons 
nouB  adioingniouB  ayeoques  toute  diUgenoe  en  sa 
paroUe  et  saorementB. 

Le  maistre. 

Adonne  toy  tous  les  iours  a  oeoy  et  mesmement 
sU  est  iour  de  repos.    PasseB  oultre. 

LenfanL 
Ayes  ton  pere  et  ta  mere  en  honneur  et  reyerence. 

Le  maistre. 
Oombien  B'ettend  ce  oommandement  ioy? 

Lenfant. 

Que  ie  taoe  honneur  et  seryice  et  obeiBBanoe  a 
mes  parens,  au  magistrat,  a  mes  precepteurs  et 
a  tous  oeux  a  qui  ie  suis  oommiB. 
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Le  maistre, 

Exeroe  toy  en  oeoy  oar  en  ce  faisant  ta  apprendras 
a  bien  vivre  et  Dieu  te  donnera  vie  plus  longue 
et  tranquille.     Que  sensuyt  11  apres? 


envere   oeux   qui 


Lenfant, 

Les  commandemens   de   charite 
nous  Bont  oonioinotz. 

Le  maistre. 
Quelz  sont  ilz? 

Lenfani, 

Ne  sois  point  hommicide.  Ne  sois  point  paillard. 
Ne  Bois  point  larrou.  Ne  porte  point  faulz  tes- 
moignage  oontre  ton  proohain. 

Le  maistre. 
Que  deffendent  ces  commandemens  dn  Seigneur? 

LenfanL 

Ilz  nous  commandent  de  ne  porter  aulcun  dommage 
a  personne  soit  en  pensee  en  paroUe  en  faict 
ou  omission  de  plaisir  et  que  ie  ne  face  iniure 
a  8on  corps  a  sa  femme  a  ses  en&ns  a  ses  biens 
ne  a  sa  bonne  renommee. 

Le  maistre. 

Par  quelies  parolles  deffend  il  ne  faire  iniure  au 
oorps? 

Lenfa^it. 
Par  celle  cy:     Tu  ne  seras  point  hommicide. 

Le  maistre^ 
Par  quelleB  liniure  de  la  femme  et  des  enfiGins? 

Lenfa^. 
Ne  fais  point  paillardise. 

Le  maistre. 

Oq  deffend  il  la  mauvaise  renommee  et  existimation 
d^aultmy  ? 


Ijenfant 

En  disant:  Ne  porte  point  faulx  tesmoignage  contre 
ton  prochain. 

Le  maistre. 

Or  si  tu  n'offenoes  point  ton  procham  en  auoune 
chose  que  ce  soit  ne  en  sa  femme  ne  en  ses 
enfans  ne  en  son  bien  particulier  ne  en  sa  re- 
nommee,  pense  tu  avoir  garde  tous  ces  oom- 
mandemens  icy? 

Lenfani. 

Nenny  mais  ie  luy  doibs  ayder  de  faiot  et  de  con- 
seil  comme  si  c'estoit  mon  propre  affaire. 

Le  maistre. 

II  est  ainsi.  Pour  ce  tu  laymerois  comme  toy- 
mesme.    Que  oommande  oultre  plus  le  8eigneur? 

Lenfant. 
Ne  convoyte  point  la  maison  de  ton  proohain. 

Le  maistre. 
Que  signilBient  cos  parolles? 

Lenfant. 

Que  ne  soyons  touchez  d'aulcun  desir  ou  pensee 
de  mal. 

Le  maistre. 

Oertes  si  tu  aymes  Dieu  sur  toutes  choses  et  ton 
prochain  comme  toymesme  nulle  cupidite  ou 
cogitation  de  mai  ne  te  surprendra.  Mais  peuls 
tu  parvenir  en  oeste  vie  presente  en  si  grande 
perfection? 

Lenfant. 

Nostre  nature  est  si  corrumpue  quelie  n'a  aulcun 
bien  mais  toute  remission  de  peche  et  toute 
iustice  viennent  de  Christ. 

Le  maistre. 

Mets  doncques  toute  ta  fianoe  en  luy  scul  et  de- 
meure  en  luy  lequel  oste  de  toy  la  condemna- 
tion  de  la  Loy  a  laquelle  tu  ne  soaurois  iamais 
satisfiftire.  loeluy  aussi  te  vueille  enflamber  le 
desir  et  affection  envers  sa  Loy.  Toutes  ces 
choses  te  vueiile  donner  nostro  Seigneur  lesus 
Ohrist  auquel  soit  honneur  et  gloyre  a  iamais. 
Amen. 
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Amen  1,  79.  99.  935.    2,675. 

Amor  Dci  1,  428.  2,  257.  6,  77  sq.  ab  ipso  Deo 
8,  96.    alius  ac  animalium  9,  289. 

—  proximi  1,  416  ss.  1131  sq.    2,  510  bs. 

—  sui  1,  422.    2,305.    vitium  uniyersale  1,  1129  sq. 

2,  177.  508  sq. 

Anabaptistae  y.  in  indioe  historico. 

Anacletus  de  sacramento  coenae  1,  130.  1019  sq. 
2,  1046.     eius  canon  1.  579. 

Analogia  fidei  interpretandi  regula  1,  970.  1010. 

Anathema  et  excommunicatio  non  idem  1,  552, 
664.  2,  911.  anathemata  in  templis  catholiciB 
5,305. 

Ancyranum  ooncilium  5,  559. 

AndronicuB  et  lunia  apostoli  1,  565. 

Angelus  Dei  Christus  1,  498.  2,  97  sq.  121. 
magni  consilii  idem  1,  99. 

—  Angeli  non  colendi  1,  501.  2,  124  6,  83  aq.  7, 
653.  an  dii?  8,  610.  pro  hominibns  orantes  1, 
914.  lapsi  1,  505.  tutelares  1,  499.  2,  121.  vere 
Bubsistented  1,  500  sq.  2,  123.  Baoramentis  reris 
fruuntur  8,  413. 
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Angelas 

^  Aogelorum  creatio  1,  497.  caltQB  10,  196.  in- 
edia  2,  743.  miniBterium  1, 498.  502.  2,  120. 649. 
Domina  1,  498.  2,  121.  123.     nameniB   et  ordineB 

1,  500.    2,  123. 

Anima  qoo  pacto  immortalis?  6,  361.  non  ex  tra- 
dnce  1,  310.  2,  181.  in  S.  s.  idem  quod  vita  5, 178. 
et  Yoluntas  5,  179.    et  BpirituB  5,  178. 

—  animae  creatio  7,  112.  exBiBtentia  esBeotialiB  7, 
111  sq.    facultatcB  2,  141.    gradus  5,  216.    natura 

2,  135.  ex  mente  S.  b.  7,  183.  et  Libertinorum 
7,  183.  notio  biblica  7,  111.  eedcB  5,  44.  Bignifi- 
cationeB  variae  in  8.  b.  5,  178.  Bubatantia  et  con- 
ditio  5,  177. 

—  animam  exBistere  probatur  ex  8.  s.  5,  182.  per- 
dere  quid?  5,  373  Bq.  376. 

—  animae  cum  corpore  non  moriuntur  2,  735.  crea- 
tae  non  tranBfusae  1,  310.  2,  140.  181.  7,  112. 
hominom  et  bestiarum  diverBae  5,  201.  7, 127  b&. 
poBt  mortem  vere  exsistunt  7,  114  bb.  Bpatio  non 
continentur  7,  124 

—  animarum  fidelium  et  infidelium  conditio  diyersa 
7,  123.  quicB  non  somnuB  5,  188.  BomnuB  quo 
Bensu  dicatur?  5,  189  bb.  BtatuB  poBt  mortem 
7,  114  88.  221  Bq. 

—  animaliB  et  regenitus  liomo  1,  329  sq.  347. 

Animalium  alimenta  5,  48. 

Anselmi  Bcntentia  de  libero  arbitrio  1,  318.  2, 
189.    c£  18,  375. 

AnthropomorphiBmuB  Y.  T.  9,  86.  quomodo 
diiudicanduB?    9,  206. 

—  Anthropromorphitae  1,  481.  2,  90.  1021.  1024. 
corporeum  Deum  putant  7,  312.  9,  206.  dam- 
nantor  9,  704. 

AntichriBtuB  a  Yergerio  tractatur  15,  44.     papa 

1,  624.    2,  842. 

Antiochenum  concilium  1,  575.  579.  2,791.795. 
5,  631.  640.  de  coena  1. 1019.  2, 1046.  Antiochia 
prima  Petri  sedcB  1,  603.    2,  820. 

ApelleB  gnoBticuB  7,  157. 

Apocalypsis  chiliaBmo  non  favet  2,  734. 

Apocryphi  libri  V.  T*  non  in  canone  1,  647.  2, 
867.  5,  564.  7,  413.  quae  Bit  eorum  autoritaB 
9,  827  aq.    lingua  authentica  9,  828. 

ApollinariB  de   natura   OhriBti   perperam    docet 

2,  379.    7,  314.    9,  707. 


Apollo  DelphicuB  7,  25. 

ApolloniuB  MontaniBmum  impugnat  2,  20.  7, 
670. 

ApostaBia  Adami  2,  179.  haereticorum  gladio 
punienda  8,  475  sq. 

Apostoli  amaooenBes  8p.  s.  1,  633.  accusationibuB 
impetiti  1,  24.  275.  caeremoniis  iudaiciB  cur  uBi? 
6,  625  BB.  oultum  templi  et  synagogae  frequen- 
tantes  10,  190.    doctrina  Binceriore  tardius  imbuti 

1,  968.  idiotae  2,  68.  iureiurando  usi  7,  101. 
non  sacerdotes  1,  185.  sacramentis  cum  PhariBaeiB 
communicantes  iisdem  1,  549.  praeter  scripta  ec- 
desiae  nihil  tradiderunt  1,637.    uxorati  l,413  8q. 

2,  922  sq.   7,  663.  669. 

—  Apostolorum  autoritas  vindicata  2,  67  sq.  digni- 
tas  unde?  1,  206.  dissidia  8,  58.  fides  olim  im- 
perfecta  2,  400.  ministerium  1,  630.  633.  2,  848. 
modestia  1,  222.  munus  1,  564.  1088.  2,  780. 
reliquiae  6,  438  ss. 

Appeilatio  ad  sedem  Romanam  1,  612.    2,  829. 

Aqua  in  deserto  mystica  2,  1014.  lustraliB  unde? 
1,  853.  2,  882.  aqua  et  sanguis  e  latere  Christi 
1,  109.  954.  aqua  spiritus  1,  537.  aquae  incan- 
tatae  irrigatio  damnabilis  5,  253  sq. 

Aquila  ex  voto  tonsus  1,  181.  1083.     2,  1084. 

Aquilae  ad  cadaver  6,  273. 

Aquileiense  concilium  l,5938q.608.  2,811.  825. 
6,  515.  528.  7,  261  sq.  9,  435.  episcopi  Bomaoi 
non  facit  mentionem  7,  403. 

Arabici  animas  mori  docent  5,  170.    7,  127. 

Arausicanum  concilium  1,  439.  1076.  2,  1076. 
6,  289.  de  libero  arbitrio  6,  305.  363.  de  obla- 
tione  7,  648. 

Arbitrium  liberum  v.  Liberum. 

Arbor  scientiae  2,  178.  arbor  vitae  sacramentum 
1,  951.  2,  955.  non  singularis  1,  107.  946.  2, 
949. 

Archangeli  1,  500. 

Archidiaconi  1,  575.    2,  791. 

Archiepiscopi  1,  574.  582.    2,  790. 

Architectura  christianae  doctrinae  1,  51. 

Archontici  notaotar  9,  404. 

ArciiB  coelestiB  iam  ante  Noah  1,  107.  Baoramen- 
tom  1,  951.    2,  955. 

9» 
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Arelatense  conoilium  1,  654.    2,  901. 
Ariminensis  Bynodus  9,  434. 

Aristooratia  temperata  optima  reipublioae  forma 

1,  1105.    2,  1098. 

Aristoteles   laudatur  6,  335.     11,  610.     notatur 

2,  44.  de  anima  nihil  oerti  tradit  5,  178.  Au- 
g^stinianismi  patronus  6,  336.  domum  dicit  par- 
Tum  regnum  5,  275.    mundum  aeternum  20,  118. 

—  scripta:  de  animalibus  5,  124.  ethioa  1,  314  88. 
331.  2,  141  sq.  187.  204.  5,  16.  32.  39.  52.  85. 
90.  154.     6,  335.    metaphy^ica  6,  261.    meteora 

5,  62.  politica  5,  40.  90.  96.  problemata  5,  37. 
39.  48.  56. 

Arius  haereticus  1,  644.  646  sq.  2, 92  sq.  863.  866. 
in  articulo  de  Ghristo  7,  313  68.  notatur  1,  61  sq. 
489.  493.  9,  706.  18,  750.  Arimini  absolutus  9, 
434:  Nicaeae  damnatur  1,  1055.  9,  367.  434.  ex 
8.  8.  refutatur  1,  638.    2, 857.    a  Seryeto  laudatur 

8,  662. 

—  Arianismus  Calvino  falso  imputatus  7,  308  bs.  a 
pluribus  synodis  damnatus  6,  527. 

—  Arianorum  error  unde?  9,  87.    etoliditas  2,  104. 

Arrhabo  haereditatis  1,  878.  2,  395.  711.  vide 
quoque:  8piritu8. 

Arrogantia  vitium  universale  1,  1129. 

Artes  liberale8  1,  325.    2,  198. 

Articuli  fundamentales  et  minus  necessarii  1, 
545.    2,756. 

Asa  rex  foederis  renovator  5,  319. 

Ascensus   Christi  1,  532.     2,  381.  1026.     5,  340. 

6,  33  sq.    num  iam  in  coena  foctus?  9,  197  sq. 

Asellus  Boni&cii  legatus  7,  403. 

Asini  Christi  reliquiae  6,427.  cur  Christus  asino 
yectus  urbem  intraverit?  9,  667. 

Aspersio  v.  Baptismue. 

Astra  pestium  causae  secundae  7,  524.  eorum  in 
temperamentum  hominum  influxus  7,  519. 

Astrologia  7,  513  ss.  vera  et  falsa  7,  516.  529. 
verae  laus  7,  516.  iudiciaria  quid  sibi  velit  7, 
518.  in  8.  8.  damnata  7,  526  sq.  a  Calvino  im- 
pugnata  8,  601. 

Athalia  de  seditione  querens  7,  259. 

Athanasius  laudatur  5,535.    7,579.    8,574  665. 

9,  331.    12,  17.    18,  375.    notatur  7,  644.    vindi- 


Athanasius 

catur  9, 649.  Alexandrini  oonoilii  praeses  9,  368. 
cantum  sacrum  instituit  2,  659.  de  coena  quid 
senserit  9,  498.  a  Gentili  flagellatur  9,  367  86. 
Nicaeni  concilii  praeses  1,  607.  2,  824.  9,  368. 
Nicaenae  formulae  interpres  9,  637.  Bomae  sibi 
patronos  quaerit  1,  610.  2,  827.  Scripturae  s. 
interpres  9,  834.  a  Serveto  lacessitus  8,  591. 
successorem  designat  1,  579.  de  duplid  Ghristi 
natura  10,  172.    de  trinitate  19,  542  sq. 

Atheismus  non  naturalis  2,  37. 

Attestatio  Dei  1,  401. 

Augustana  oonfessio  v.  in  Indioe  historioo. 

Augustinus  Calvinista  9,  60.  Cyrillo  superior 
6,396.  ergaDonatistas  mitis  1,663.  2,911.  quos 
refellit  5,  538.  7,  611.  9,  452.  Pelagii  oppug- 
nator  5,  Jb65.  oontra  Manichaeos  inoautius  de 
libero  arbitrio  disputat  6,  297.  a  Pelagianis  gra- 
vatus  7,  425.  460.  8,  265.  et  Manichaeismi  iDsi- 
mulatus  6,  260.  a  Pighio  falso  laudatus  8,  270. 
damnatus  8,  259.  330.  et  contra  eundem  vindica- 
tus  8,  297.  331.  a  Westphalo  perperam  citator 
9,  49  88.    153  88. 

—  Augustinus  iuyenis  in  scripturis  minus  exeiei- 
tatus  9,  264.  apocrypha  pro  canonicis  habet  7, 
413.  interpres  religiosus  sed  argutus  9,  835. 
peccati  haereditarii  vindex  1,  308.  sibi  non  oon- 
Btat  6,  301  88.  hallucinatur  latina  interpretatione 
deoeptus  6, 398.  plebem  hortatur  ad  studia  biblica 
9,  788  sq.  preces  pro  mortuis  probat  7,  656. 
servitutem  eoolesiae  deplorat  7,  41.  497.  succes- 
sionem  episooporum  commendat  7,  611. 

—  Augustini  partitio  decalogi  1,  38.  theodicaea 
9,  259.  licentia  in  formulis  usurpandis  1,  494. 
saoramenti  definitio  1,  939.  2,  942.  9,  682.  iu- 
dicium  de  Ambrosii  theologia  6,  287.  scripta  in 
tres  classes  divisa  6,  294.    reliquiae  6,  446. 

—  Augustini  sententia  de  amicitia  19,  350.  de  an- 
gelorum  cultu  10,  196.  de  caeremoniis  servandis 
9,  539  88.  de  carne  Christi  adoranda  9,  231.  de 
coena  9,  154  ss.  501  ss.  15,  289.  20,  76.  de  con- 
ciliorum  autoritate  18,  767.  de  Deo  soelera  per- 
mittente  8,  359.  de  eoclesiae  autoritate  1,  295. 
5,  564.  de  haereticis  edocendis  9,  151.  de  ima- 
gine  Dei  2,  139.  de  imaginibus  1,  643.  2,  78. 
863.  de  impositione  manuum  7,  629.  de  infan- 
tibus  ante  baptismum  mortois  19,  527.  de  libero 
arbitrio  1,  320.  6,  292  sq.  320  sq.  327  sq.  353  sq. 
de  manducatione  corporis  Christi  1, 999.  2«  1036. 
de  Maria  pecoati  experte  7,  481.  de  martjrom 
oultu  10,  196   et   sanguine  7,  39.      de    peocads 
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Augaskinas 

renatonun  7,  427  sq.  de  peooato  in  spiritum  a. 
1,  678.  2,  452.  de  poenitentia  1,  695.  2,  456. 
de  praedestinatione  1,  868.  2,  694.  de  pnrgatorio 
7,  28  sq.  de  eacramentiB  1,  998.  5, 537.  9, 19  ee. 
89.  de  soripturae  autoritate  2, 57.  5, 534.  6, 276. 
de  symbolo  Nioaeno  7,  316. 

—  Augustini  soripta  speciatim  laudantur  haeo: 

—  oontra  Adimantnm  Manichaeum  2,  1020.  1027. 
9,  155.  435.  502.  880.    15,  289.    18,  771. 

—  de  dnaboa  animabus  6,  297. 

—  de  animae  quantitate  5,  216.   6,  300. 

—  de  Baptismato  parrnlorum  (lib.  III.  de  peooa- 
torum  meritis)  1,  176.  948.  1077.   2,  952.  1078. 

—  ad  Boni&cium  oontra  epp.  Pelagianorum.  lib.  I. 
6,  302  et  speo.  cap.  II.  1, 321.  2,  192.  oap.  III.  1, 
320.  2,  192.  5,  550.  cap.  X.  2,  208.  cap.  XVIII. 
6, 354.  cap.  XIX.  6,  354.  7,  9.  8.  166.  211. 282. 
300.  oap.  XX.  8,  166.  211.  317.  Ub.  II.  6, 
259  et  speo.  oap.  Y.  8,  166. 211. 353.  cap.  YI.  1, 
890.    2,  151.    8,  291.    cap.  VH.     1,  876.    2,  707. 

8.  166. 211.  cap.  VUI.  7,  445  sq.  cap.  IX.  8, 272. 
lib.  III.  1 ,  380.  6,  293.  347.  7.  9.  et  spec. 
cap.  IV.  1,825.  2,336.  cap.  V.  1,  748.  756.  796. 
2,555.566.607.  6,354.7,458.471.475.  cap.VII. 

1,  320. 792.  2, 192. 603.  oap.  VIU.  1, 320.  2, 192. 
6.  354.  lib.  rv.  1,  321.  348.  2,  193.  275. 
441.  6,  308  et  apec.  cap.  IV.  1,  176.  2,  492. 
cap.  VI.  6,  354.  8,  166.  211. 267.  cap.  IX.  8, 166. 
211.  laudatur  praeterea  in  uniTersom  5,  522. 
6.320. 

—  de  bono  coniugali  1,  375.    2,  270. 

—  de  oiTitato  Dei  Ub.  L  1,  289.     2.  48.     5,  120. 
lib.    n.     5,   90.      lib.   HI.    5,   95.       Ub.    IV. 

2,  79.  501.  Ub.  V.  5,  45.  90.  Ub.  VL  2, 
75.  5,  156.  Ub.  Vra.  5,  15.  45.  7,  581. 
Hb.  IX.    5,  154.  157.   9,  357.     Ub.  X.    2,  359. 

5,  102.  9, 357.  Ub.  XI.  2,  118.  139.  398. 
Ub.   Xn.     5,    142.   215.       Ub.  XIU.      5,  215. 

6,  304.  Ub.  XIV.  1,  375.  2,  270.  5,  154. 
Ub.    XIX.     1,  745.    2,  651.     7,  413.  458.  471. 

9,  159.     Ub.  XX.    7,  328.     Ub.  XXI.   2,   1037. 

7,  712.  9,  28.  481.  769.  Ub.  XXH.  2, 641.  7, 205. 
581. 

—  oonfessiones  1,  921.     2,  117.  .500.  659.     9,  357. 
12,  29. 

—  de  oonsensn  eTangeUstamm  18,  772. 

—  de  oorreptione  et  gratia  ad  Valentinum.    2,  232. 
709.    6,  293.  315.  320  sq.  326.  340  sq.  368.    7.  8. 


AuguBtinns 

444.  8,  166.  211.  9,  311  et  spec.  oap.  L  1,  430. 
2,  258.  cap.  IL  2,  243.  6.  400.  7.  9.  cap.  V. 
6.  400.   8,  292.  327.    cap.  VI.    6,  400.    cap.  VIL 

6,  356.  8,  268.  275.  292.  15,  132.  cap,  VIU.  1. 
346.  6,  400.  7,  453.  8,  267.  292.  14,  486.  16, 
131.  cap.  IX.  8,  268.  292.  cap.  X.  8,  269.  31 6. 
oap.  XI.  2,  143.  359.  6,  355.  oap.  XIL  1,  345. 
2,  222.  8,  276.  cap.  XIII.  1,  321.  2,  192.  7, 
474.    15,  131.   oap.  XIV.    1, 345.    2.  223.   6,  400. 

7,  474.  8,  327.  oap.  XV.  2, 688.  8, 328.  oap. 
XVL    6,  400.   8,  328. 

—  contra  Cresconium  1,  269.  2,  20.  9,  159.  18, 
696. 

—  de  cura  pro  mortnis  7,  28. 

—  de  diTinatione  daemonum  14,  484. 

—  de  doctrina  ohristiana  7,  413.  14,  333.  18,  772. 
et  spec.  Ub.  L  1,  423  sq.  561.  2,  116.  305. 307. 
777.  7,  19.  Ub.  n.  18,  697.  Ub.  IIL  1. 362, 
950.  957.  1000.  1068.  2,  236. 953. 961. 1006. 1068. 
9,  160.  442.   Ub.  IV.  7,  580.  710. 

—  de  dogmatibus  eoclesiaaticis  1,  729.  2,  489.  5, 
215.    6,  318, 

—  de  baptismato  contra  Donatiatas  lib,  II.  1,  426, 
2, 308,  Ub.  ra,  1, 1074,  2, 1074,  Ub,  IV.  1,  147. 
lib.  V.  1,  176.  948.  961.  1077.  2,  952.  966.  1036. 
1075.  1078. 

—  broTiculua  oollationis  oontra  Donatistas:  1,  614. 
2,  831.    19,  526. 

—  enohiridion  ad  Lanrentium:  6,  293.  392.  et  speo. 
oap.  V.  2,  361.  oap.  XXX  sa.  1,  320.  361.  878, 
2,  192.  235.  712,  8,  282.  cap.  XXXVI.  1,  522. 
2,  356.  oap.  XLVIII.  1,  730.  2,  489.  cap, 
LXV  aa,  1,  730.  734,  2,  490.  498,  7,  29.  oap, 
XCV— 0,  8,  166.  211.  269.  280.  284.  303.  316, 
364,  366.  9,  296,  oap.  CI  as.  2,  171.  704.  8, 
363.  9,  261.  oap.  CX.  7.  584  oap,  CXVL  1, 
923.    2,  661.    cap.  CXX.  9,  263. 

—  epistolae:  ad  Anastasinm  1,  320  2, 192.  6,  292. 
7,  474.  476.  ad  AseUicum  1,  431.  2,  259,  ad 
AureUum  1. 442.  666.  2, 913. 930.  ad  Bonifacium 
oomitom  1,  998.  2,  1020.  1027.  7,  15.  9,  156. 
436.  480.  502.  772.  880.  8,  470.  14,  333.  486  sq. 
15,  110.  ad  Oasulanum  6,  262.  ad  Consentium 
5,  202.  ad  Dardanum  1,  1006.  2.  1024.  1027. 
7,  15.  9, 171.  602.  773.  777.  14,  333.  18,  706. 
ad  Deogratias  2,  84,  6,  476.  ad  Diosoomm  1, 
323.  2,  194,  ad  Donatistaa  8,  466.  ad  Donatum 
15,  47,  ad  Duldtinm  8,  466.  de  EracUo  1,  679. 
2,  796.   ad  ETodium  2,  1020,    9,  161,    ad  Festom 
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Augastinus 

8,  466.  9.  151.  ad  Fortunatum  5,  202.  18,  696. 
ad  Glorium  1,  614.  2,  831.  ad  Hieronymum  t, 
627.  2,  845.  5,  215.  7,  126.  683.  18,  696.  ad 
Hilarium  1,  431.  2,  259.  ad  Honoratum  1,  1034. 
2,  1058.  ad  lanuarinm  prima  1,  131.  670.  848. 
853,  957.  1019.  2,  876.  882.  918.  961.  1047.  1068. 
secunda  I,  847.  2,  821.  876.  6.  494.  9,  501.  lO, 
211.  ad  Innocentium  1,  431.  2,  259.  ad  Mace- 
donium  1,  358.  2,  231.  ad  Marcellinnm  1,  106. 
939.  1109.  1115.  2.  942.  1103.  1109.  7,  481.  10, 
206.  ad  Maximum  I,  488.  2,  103.  12,  19.  ad 
Monaobos  Caprariae  1,  442.   2,  930.    ad  Optatum 

7,  484.  ad  Pascentium  1,  491.  2,  106.  7,  315. 
11,  561.  ad  Paulinum  1.  340.  346.  869.  872.  876. 
2,  216.  223.  695.  702.  707.    7,  485.  581.  651.  683. 

8,  166.  211.  267.  285.  ad  Sixtum  I,  346.  774. 
868.  2,  223.  584.  694.  6,  337.  339  sq.  399.  7, 
485,  8,  166.  21 1. 267. 280  sq.  285.  ad  Valeutinum 
prima  I,  346.  2,  224.  secunda  1,  313.  2,  185. 
ad  Vincentium  2,  770.  6,  530.  8,  466.  9,  151. 
300.  15,  110.  ad  Vitalem  1,  131.369.  1021.  2, 
245.   6,  299.  304.  309  354.  sq.  380  sq.    7,  9. 

—  contra  Fauatum  lib.  VI.  9,  156.  lib.  XIII.  2, 
1037.    9,  158.  481.  503.     lib.  XV.    6.  358.     lib. 

XIX.  1,  941.  952.  956  eq.    2,  945.  956.  961.    lib. 

XX.  1,1033.  2,1058.  5,549.  7.581.  10,  I958q. 
lib.  XXI.  8,  334.  lib.  XXII.  6,  300.  lib.  XXX. 
1,  669.  2,  917.  lib  XXXII.  1,  295.  2,  58.  et 
praeterea  non  indicato  loco  1,  806.    2,  317.  9,  60. 

—  de  actis  oum  Felioe  6,  300. 

—  de  fide  ad  Petrum  1,  1033.  1078.     2, 1058.  1078. 

9,  881. 

^  de  fide  et  symbolo  1,  533.  1009.   2, 383.  1026. 

—  contra  epistolam  ftindamenti  1,  294  sq.    2,  57. 

—  contra  Gaudentium  1,  733.    2,  497. 

—  de  Genesi  ad  literam  1,  321.  864.  874.  886.  2, 
193.  682.  705.  723.  5,  187.    8,  317.  360. 

—  de  Genesi  contra  Manichaeos  1,  870.  2, 118. 143. 
700.    8,  312. 

—  de  gratia  Christi  1,  310.  341.  2,  182.  217.  711. 
6.  309.    8,  274. 

—  de  gratia  Dei  oontra  Goelestinum  6,  299. 

—  de  gratia  et  libero  arbitrio  ad  Valentinum  1, 
319.  356.  361.431.796.  2,  191.229.  235.  259.607. 
6,  315.  320.  325.  342.  358.  368.  372.  380.  386.  7, 
446.  475.   8,  359.   9,  308.    14,  484  ss. 

—  de  haeresibos  ad  QuodTultdeum  5,  171.    6,  260. 

—  hypognostioon  6,  306.  310.  391. 


Augustinus. 

—  tractatus  in  loannem:  V.  VI.  7,  712.  9,23. 
18.  704.  —  VIII.  1,  868.  2,  694.  8,  693.  9,880. 
18,  375.  XI-XIII.  1,  265.  313.  2,  16.  185.  7, 
22.  9,452.  15,110.  XV.  1.954.  2,958.  XIX. 
16,430.  XXII.  11,793.  XXV— XXVIL  1, 107. 
949.  957.  1019.  2,  952  sq.  961.  1036.  1047.  7, 
712.  9.  24  ss.  154.  158.  164.  442.  480.  503.  11, 
753.  XXIX-XXXL  1,361.  1000.  2,235.  1006. 
6,  314.  XXXVU— XLI.  1,  350.  491.  869.  1000. 
2,  106.  695.  1006.  7,  324.  8,  693.  11,  561.  801. 
XLV— L.  1,  323.  533.  543.  599.  717.  736.  857. 
957.  1008.  2.  195.  382.  494,  501.  753.  815.  886. 
961.  1025.  1028.  6.265.380.  7,  19.29.656.  8, 
337.  9,  77.  173  502.  510.  LIL  LIIL  1,  320. 
461.  862.  2,  192.  680.  6,  315.  7,  9.  474.  14, 
484.  LVIII.  LIX.  2.  1036.  8.  665.  9,  27.  160. 
481.503.  LXIL9.27.  LXXIX.  LXXX  1,474. 
940  sq.  1067.  2.  431.  943  ss.  1067.  5,  454.  6, 
167.    7,20.    9,21.     LXXXIV.  1,  716.     2,492. 

6,  486.    7,  583.    XCV.  sq.   1,  637.    2.  431.  856. 
CIX— XII.  1,526.    2,370.382.   18,696.  OXXIV. 

7,  19.     tract.  in  epist.  9,  452. 

—  contra  lulianum  14,  490.  spec.  lib.  I.  1,  320. 
348.  2,  192.  14.  485.  lib.  II.  1,  348.  350.  415. 
2,  297.  441.  443.  5,  522.  6.  294.  7.  427.  lib.  IV. 
1,388.756.  2,212.565.  6,354.  7,476.  8,166. 
211,    lib,  V,  1.  353.    2,226.699.    5,523.    7,428. 

8,  166.  211.  280.  288.  302.  359.    9,  307. 

—  contra  adversarios  legis:  1,  375.  1034.  2,  270. 
1058.    7,  579.     15,  289. 

—  oontra  Maximinum:  I,  642.    2,  862. 

—  de  moribus  ecolesiae:  1,  442.    2,  930.    10,  196. 

—  de  moribus  Manichaeorum:    1,  669.    2,  917. 

—  de  natura  et  gratia  1,  323.  339.  428.  2,  195. 
214.  256.    6,  299.  320.  347. 

—  de  opere  monachornm:  1,  267.  444.  448.  1083. 
2,  18.  930.  932.  936.  1085.    6,  409. 

—  de  ovibus:  9,  357. 

—  oontra  Parmenianum :  1,548.  664.666.912.1034 
1037.  2,  646.  759.  912  sq.  974. 1059.  7,683.  lOb, 
381.    11,  706. 

—  de  peccatorum  meritis:  1,  268.  311.  333.  341. 
474.  726.  2,  20.  182.  206.  217.  431.  485.  6,  304. 
311  sq.  320.  353  ss.  7,  7.  9.  33.  444.  683.  8, 166. 
211.302.358.    14,486  sq. 

—  contraPelagianorum  epistolas:  14,486  8q.   18,374. 

—  de  perfectione  iustitiae:    1,  320.  339.     2,   192. 
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Augustinus 

214.  6,  267.  293.  299.  313.  320.  328.  331.  333. 
388.    7  ,9.  474 

—  de  dono  (bono)  perseverantiae:  1,  864  876.  2, 
386.  682.  688.  707  es.  6,  287.  325.  328.  355.  7, 
8  sq.  446.  452.  8.  166.  211.  265.  272.  290.  292. 
306.  310.  325  ss.  330.  14,  490.  15,  131. 

—  contra  literas  Petiliani:  1,  956.  2,  961.  9,  159. 
15,  110. 

—  de  poenitentia  (liber  spnrius):  1,  174.  730.  2, 
490.  569. 

—  de  praedestinatione  Dei:  1,  891. 

—  de  praedestinatione  et  gratia:  1,  353.  876.  2, 
226.  707.  728.    8.  166.  211.  318.    15,  131. 

—  de  praedestinatione  sanctorum  1,  321.  343.  354. 
770.  2,  193.  220.  227.  386.  580.  694  699.  712. 
6,  320.  325.  354.  364.  379.  7,  446.  452.  8,  166. 
211.  265  sq.  270.  274  284.  290.  330.  333.  358. 
9,  307.    14  490.    15.  131. 

—  in  Psalmos:  III.  2,  1020.  9,  435.  502.  18.  771. 
XVIII.  2,  178.  XXIX.  18,  373.  XXXI.  1, 
358.  756.  2.  231.  480.  566.  5,  519.  7,  475  sq. 
XXXn.  1,  722.  798.  2,  610.  XXXIII.  2, 
1027.  9,  156.  502.  18,  771.  XXXVI.  5,  216, 
XLV.  1,  323.  2,  195.  XLVII.  9,  173.  LIV. 
9,  154.  LVIL  1,  331.  2,  204.  LXL  1,  717. 
2,  494  LXVm.  1,  491.  2,  106.  7,324  11, 
560.  801.  LXX.  1,  357.  431.  2,  195.  231. 
259.     LXXIII.  1,  106.  956.    2,  961.    LXXVII. 

I,  956.  2,  961.  LXXVin.  1,  948.  2,  952. 
LXXXm.  1,  798.  2,  610.  LXXXIV.  6,  342. 
LXXXVm.  1,  754. 770.  2,  562.  580.  7,  13. 457. 
XCIV.  2,  646.  XCVHL  9,  189.  880. 
CII.  2,  485.  Cm.  18,  374  CIV.  CVH. 
14,  481.    CIX.  1,  491.  798.    2, 106.  610.    7, 324 

II,  561.  CXm.  2,  82.  84,  6,  476.  7,  27.  10, 
194.  CXVIIL  1,  431.  2,  259.  OXXIX.  1, 
723.  2,  481.  CXXXTV.  9,  357.  CXXXVIL 
1,  768.  2.  578.  6,  386.  CXXXIX.  1,  770.  2, 
580.  14  481.  CXLIL  6,  353.  CXLIV.  1, 
289.  774  2,  48.  581.  CXLVH.  CXLVm. 
14  481.  . 

—  quaestiones  in  Vet.  Test.:  1,  176.  380.     2,  275. 

—  quaestiones  in  Heptatenchum :  1,  176.  380.  948. 
956.  1077.  2,  275.  952.  954.  961.  1077  sq.  7, 709. 
9,  24  29. 

—  quaestiones  in  evangelia:  1,  556.    2,  771. 

—  quaestionea  LXXXIII.:  2,  152.  156. 


Augustinus 

—  de  vera  religione:  6,  299.    10,  196. 

—  retraotationes :  1,  868.  891.  921.  1083.  2,  151. 
208.  659.  694.  1085.  5,  202.  6,  294  297  sq. 
300.  305.  318.  328.  357.  8,  166.  211.  313.  331. 
14,  484 

—  sermones:  de  verbis  apostoli:  1,  320.  661.  751. 
2,  192.  209.  220.  531.  427.  441.  559.  688.  696. 
702.  908.  1037.  7,  474  485.  8,  166.  211.  286. 
311.  360.  9,  158.  166.  452.  501.  503.  18.  373. 
de  baptismate  infantum  l,  176.  1077.  2,  1077. 
de  oolumba  et  spiritn  7,  324.  in  natalibus  Cy- 
priani  5,  242.  de  verbis  Domini  7,  475.  9,  480. 
in  Dominica  9,  452.  de  tempore  1,  491.  2.  106. 
7,  323.  9.  173.  11,  561.  de  trinitate  et  oolumba 
11,  561. 

—  ad  Simplioiannm  Mediolanensem  8,  330. 

—  de  spiritu  et  anima  5,  181. 

—  de  spiritu  et  litera  1,  320.  428.  2,  192.  232. 
257.  260.  5,  136.  522.  6.  303.  307.  314.  7.  474 
10,  200.    14,  487  sq. 

—  de  trinitate  lib.  I.  11.  790.  —  lib.  11.  2,  93.  — 
Ub.  III.  2,  152. 1027.  9,  155.  18,  374  —  lib.  IV. 
2.  1058.  5,  180.  11,  790.  —  lib.  V.  7,  323.  — 
lib.  X.  2,  139.  —  Ub.  XIV.  9,  118.  -  lib.  XV. 
7,  711. 

—  de  unitate  ecelesiae  7.  22. 

—  de  utilitate  oredendi  1,  295.  300.    2,  58.  69. 

—  de  vita  clerioorum  5,  112. 

—  praeterea  aaepissime  laudatur  non  indicato  looo: 

1,  48.  103.  109.  126.  142.  190.  236.  299.  312. 
318.  327.  345.  849  sq.  352.  368.  371.420.  436. 
538.  675.  653.  665.  695.  726.  734.  792.  1005. 
1010.  1014  1022.  1094. 

2,  67.  93.  116. 185  sq.  188  sq.  199.  217.  221.  243. 
265.  302.  415.  442.  498.  546.  603.  746.  792. 
900.  913.  997.  1033.  1035.  1041.  1050. 

5,  23.  477.  525.  559.  591.  635. 

6,  167  ss.  264.  271.  283.  289  sq.  381.  396.  483. 
488.  523.  544. 

7,  39.  126.' 263.'  351.  379.  483.  498.  569.  581. 
585.  679. 

8,  77.  103.  317.  353.  574  639.  654 

9,  82.  108.  114  118.  120.  227  sq.  242  sq.  259  sq. 
262.  287  sq.  294  302.  308.  354.  376.  439.  443. 
470.  477.  483.  489  sq.  500.  513  sq.  547.  559. 

10,  195.  202.  214 

11,  585.  625.  663.  703.  707.  770.  792  ss. 

12,  17  ss.  18,  375.  699.  771  ss.  19,  352. 


143 


INDEX  THE0L0GICU8  AUG— BER. 


144 


AngustinnB 

—  idem  paBsim  notatur:  1,  740.    2,  92.547.    5, 191. 
7,  644.  683. 

Anrelianense  concilinm  5, 541.    de  oonfirmatione 
7,21.493.501.567.    7,629. 

Anxentius  Mediolanensis  ferox  8,  465.    eius  oon- 
trovereia  oum  Ambrosio  6,  528. 

Ayaritia  hominum  late  patens  7,  215. 

Azymus  panis  1,  140.  1038.    2,  1045. 


Balaam  v.  Bileam. 

BaptismuB.  Locus  hic  tractatur  1,  110  sq.  957  sq. 
2,  962  sq.  5,  350.  539.  6,  115  sq.  9,  718. 
727  sq.  751  sq.  765.  775. 

—  aquae  et  spiritus  1,  112.  962.  2,  966  sq.  re- 
generationis  layacmm  1,  110.  958.  960.  982.  2, 
964  sq.  990.  salutis  tOBsera  doq  causa  1,  115. 
7,  619.  quatenus  necessarins?  2,  974.  994  sq. 
7,  676.  quis  legitimus?  18,  770.  iu  fide  fieri 
debet  8,  483.    non  iterandus  1,  966  sq.    2,  971  sq. 

6,  131.  nisi  certo  sensii  1,  110  959.  2,  963. 
mortificationis  symbolum  1,  960.  2,  964.  pooDi- 
tentiae  sacramentum  1,  177.  trinitatem  sistit 
1,  488. 

—  adulteratns  a  catholicis  6,  467.  7,  620.  10,  230. 
259.  11, 486.  pontificius  vitandus  15, 265.  catho- 
licorum  non  legitimus  17,  346.  purgatus  a  re- 
formatis  6,  487  sq.  eo  poUuuntur  infantes  10, 
259. 

•—  infantum  necessarius  7,  7.  quo  pacto  9,  114  ss. 
cf.  Infantea  et  Paedobaptismus  et  15,  226. 

—  admiDistrandus  legitime  1,  139.  1037.  9,  921. 
non  a  privato  10,  214.  19,  80.  20,  495.  dod  a 
mulieribus  t.  Obstetrices.  an  rogante  avia?  14, 
568.  eztraneis  noD  nisi  edoctis  7,  680.  an  ex- 
oommunicatorum  liberis?  15, 148.    non  cum  sputo 

7,  7.  an  liceat  apud  LutheraDOS  baptizari?  19, 
566.  non  rite  administratus  13,  273.  308.  338. 
486.    in  articulo  mortis  1,  1037.    14,  61. 

—  baptismi  sacramentum  9,  685.  sigoificatio  1, 
965.  2,  970.  tempus  idoDCum  8,  619.  fructus 
7,  425.  vis  in  totam  vitam  1,  110.  959.  2,  963. 
coDBolatioDes  1, 960.  2,  964  sq.  forma  optima  2, 
973  sq.  dignitas  non  a  miDistrante  1,  966.  2, 
971.  caeremoDiae  abusivae  6,  556.  effectus  ex 
fide  1,  115.  non  subitanens  9,  117  sq.  differentia 
a  coena  1,  989.   2,  997. 


Baptismus 

—  baptismi  ratio  ad  ciroumcisionem  1,  118.  969. 
974.  979.  2, 977.  982.  987.  7, 60.  8, 484.  9, 599. 
ad  fidem  9,  115.  ad  peccatum  originis  1,  113. 
962  sq.  2,  966  sq.  ad  peocatorum  remissionem 
1,  110.  957  sqi  2.  962  sq.  7,  695.  713.  ad  prae- 
destioationem  9,  118  sq. 

—  canones  Tridentini  7, 487  sq.  refutantnr  7, 498  sq. 
ooDStitutio  Interim  7,  565  sq.  oonfessio  YesaUen- 
sis  19,  622  ss.  ritus  Oeaevenses  6,  185  bb,  9, 
101.    10,  53.  103.    14,  286. 

—  baptisteria  10  b,  132.  182. 

—  baptizaDdorum  aetas  seo.  Servetum   8,  619  sq. 

~  non  baptizati  an  aetemae  morti  obnoxii  1,  986. 
2,994.    19,527. 

Barnabas  laudatur  7,  218.    eins  electio  1,  570. 

Bartholomaei  apostoli  reliquiae  6,  441. 

Baruch  propheta  1,  82.  906  2,  632.  5,  205. 
autor  iDcertus  6,  638.    liber  dubius  5,  227. 

BasileeDse  coDcilium  1 ,  22.  273.  2,  24.  5,  494. 
9.  885.    legitimum  7, 663.    illegitimum  7,  34  403. 

Basilius  Magnus  laudatur  1,  442.  891.  2,  151. 
930.  5,  536.  591.  8,  574.  654.  9.  435.  439.  10, 
196.  11,  542.  730.  12,  105.  20,  346.  viudicatar 
9,  649.  nimis  philosophiae  iDduIget  8,  19.  inter- 
pres  declamator  non  didacticus  9,  834. 

—  eius  hoxadmeron  1,  508.  2,  131.  5,  181.  sermo 
de  humilitate  7,  13.  de  spiritu  s.  7, 581.  18,  766. 
coDtra  Sabellium  19,  542  sq.  seDteutia  de  libero 
arbitrio  6,  284  sq.  291.     de  coena  9,  499. 

Beatitudo  aeterna  1,  79. 

Bella  legitima  et  licita  1,  235. 1108 sq.  2, 1101  sq. 
7,  78.  a  Deo  permissa  et  gubernata  8,  116.  Ve- 
teris  Testamenti  legitima  7,  244.    crudelia  8,  116. 

Benedictio  Dei  qualis  et  quibus?  1,  408. 

Beneficia  Dei  tria  1,  104. 

—  ecclesiastica  1,  586.  2,  802  sq.  non  cumulaDdfi 
5,  603.  7,  489.  iu  litem  vocata  10,  251.  Dum 
legitime  possideaDtur?  10,  259.  propter  officia 
5,300. 

—  beueficiarii  1,  588.    2,  804. 

BeDOVolentia  Dei  salutis  fons  1,  465. 

Berengarius9,  154.  886.  12, 291.  an haeredcos? 
9,  57.  paliDodiam  caoit  2,  1011.  9,  436.  20,  75. 
eius  haeresis  Lutheranis  exosa  9,  222. 
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BernarduB  Olaraeyallensis  contra  Eagenium  5, 
403.  eins  sententia  de  libero  arbitrio  1,  318  sq. 
2,  189  sq.  6,  291.  de  potestate  ciyili  clericorum 
1,  654.    de  tristi  ecclesiae  statu    1,  619  sq.  622. 

-  scripta:  in  Canticum  1,  748.  770.  2,  214.  222. 
230.  368.  446.  551.  555  sq.  559.  580.  679.  715. 
7,  13.  479.  585.  de  considerationo  ad  Eugenium 
1,  619.  654.  2,  836  sq.  900.  5,  656.  7,  506. 
epistolae  2,  697.  in  Psalmos  2,  555.  homilia  in 
dedicatioue  templi  1,  463.  754.  2,  418.  562. 
7,  457.  sermones:  in  annunciatione  2,  432.  in 
festo  sanctorum  7,  126.  5,  215.  qui  babitat  1, 
748.  cf.  etiam  1,  339.  590.  2,  179.  213.  840. 
5,  591.    6,  333  s.  378. 

Beseleel  spiritu  Dei  edoctus  2,  199. 

Bethel  yitulorum  oultu  profanatum  5,  263.  qualis 
ibi  cultus  patriarcharum?  lO^  195.  Bethayen  5, 
263. 

Bethlehemiticorum.puerorum  reliquiae  6,  445. 

Biel  Gabr.  15,  290. 

Bileami  confessio  2,  165. 

Blandina  martyr  6,  644. 

Blasphemia  in  spiritum  s.  y.  Peccatum. 

—  blasphematores  puniti  non  martjres  8,  466. 
puniendi  10,  55.  59. 

Bona  clericorum  pauperibus  danda  5,  306.  10 b, 
319.  ecclesiastica  1.  575.  2,791.  10  b,  324.  qui- 
bu8  destinqta?  5,  483.  quem  in  usum  a  sacerdo- 
tibus  conyersa?  6,  517  sq.  7,  390.  scholis  im- 
pertienda  5,  596.  606.  a  protestantibus  non  di- 
repta  8,  80.  a  principibus  rapta  6,  517.  num 
priyatis  concedenda?  10,  249.  eorum  origo  et 
U8U8  5,  604.  ea  Paulus  III.  a  protestantibns  re- 
qnirit  7,  284.  in  agro  Vadensi  11,  447.  458  sq. 
467.  497.  510.  641.  12,  223.  21.  137.  Neoco- 
raensi  12,  181.  188. 

—  bona  opera  y.  Opera. 

—  bonis  yitae  legitime  utendum  1,  1148  sq.  2, 
529  sq.  618. 

—  Bonum  summum  6,  9  sq. 
Bonosiani  lOb,  289. 

Bos  triturans  non  obturandus  5,  291. 

C. 

Gaecilianus    episcopus    Oarthaginensis    1,   613. 
2,  831.    eius  controyersia  cum  Donato  7,  262. 
CiMlvini  opera.     VoL  XXIL 


Oaecitas  hominis  1,  324. 

Oaelibatus  clericorum  1,  578.    2,  794.  920.  926. 

5,  559.  antiquissimae  ecclesiae  incognitus  6,  497. 
quomodo  acstimandus  1,  449  sq.  falso  laudatus 
1,  39.  411  sq.  2,  297.  Dei  yoluntati  contrarius 
9,  129.  in  ministro  non  requirendus  10,  226. 
clericis  In  interim  non  impositus  7,  588.  eius 
pericula  6,  495  sq.  10,  228.  donnm  speciale  9, 
129.    yide  praeterea  5,  581.    11,  245. 

Oaeremoniae  gentilium  a  patriarchis  repetitae 
8,  383. 

—  ludaicae  quid  significent  1,  436.  820.  2.  264  sq. 
legis  typicae  2,  253.  umbra  Ohristi  6,  478.  sed 
non  omnes  9,  588.  ab  apostolis  observatae  10, 
190  sq. 

—  quem  in  finem  Ohristianis  datae  1,  848.  2,  877. 
unde  et  a  quibus?  1,  852.  2,  881.  necessariae 
quae?  1,  857.  2,  887.  adiaphorae  1,  860.  2, 
890.     9,  587  sqq.     cur  ab  hominibus  adamatae? 

6,  479. 

—  a  reformatoribus  iure  abolitae  6,  478.  qua  de 
causa?  1,  228.  860.  missales  oxplosae  7,  650. 
consecrationis  1,  189.  1093.  eucharisticae  sec. 
Interim  5, 585.  Lutheranorum  9,  100.  an  papis- 
ticis  communicandum?  20,  550  ss. 

—  caeremoniarum  abusus  in  ecclesia  catholica 
6,  463.  conditio  diyersa  sub  V.  et  N.  T.  6,  478. 
in  coena  momentum  nullum  1,  1038.  multitudo 
in  missa  plus  quam  iudaica  5,  455.  et  impro- 
banda  10  b,  340.  umbrae  abolitao  5,  455.  uni- 
tas  non  neeessaria  5,  322.  usus  et  autoritas  5, 
547.  9,  539  sq.  yitia  et  inutilitas  1,  849.  2, 
878  sq. 

—  de  iis  minisfrorum  Bernensium  declaratio  10  b, 
182.  cf.  132.  179.  191.  204. 

—  vide  praeterea  10,  208.  211.  213.  13,  285.  460. 
531.  609. 

Oaesari  ecclesiae  curae  incumbit  5,  497. 

Oain  et  Abel  1,  368.  2,  244.  Oaini  progonies 
maledicta  8,  25.  28.  numerosior  quam  Sethi  8, 
28.     Oaini  nomen  Oalyino  inditum  13,  90. 

Oalix  plebi  negatus  1,  130.  647.  1020.  2,  1048. 
-5,  453.  cur?  7,  16.  perperam  7,  625.  redditus 
«^6,  489.    yide  quoque  Gommunio. 

—  Oalix  authenticus  superstes  6,  418. 

Oampanarum  usus  11,  625.  647.  703.  707. 

10 
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Canoo  8.  8.  non  ab  eeelesia  constitutus  1,  293. 
647.  2,  867.  7,  613.  num  ab  ea  constituendus? 
5,  564.  Tridentinus  7,  408  sq.  canonis  origo 
5,  534.    definitio  9,  827. 

Canones  apostolici  1,  575.  1019.  2,  791.  5,  559. 
de  oaelibatu  6,  498.  de  episcoporum  ordinatione 
et  officiis  6,  491.  de  bonis  ecclesiasticis  5,  306. 
yeteris  disoiplinae  neglecti  6,  513  sq. 

—  canonistae  in  loco  de  trinitate  orthodoxi  8,  574. 
581. 

Canonicatus  1,  588  sq.    2,805.    Canonici  5,605. 
Cantica  in  Yirginem  10,  195. 

Canticum  Salomonis  11,  491.  a  Castellione- im- 
pugnatum  11,  675.  688. 

Cantus  ecclesiasticus  1,  921.    eius  dignitas  6,  169. 

Capellaniae  1,  588  sq.     5,  299. 

Capernaitioa  manducatio  9,  87.  154.  201. 

Captiyitas  spiritualis  1,  382. 

Cardinalium  dignitas  unde?  1,  627.    2,  845.   • 

Carentia  iustitiae  originalis  1,  113.  311.    2,  183. 

Caritas  describitur  1,  1130.  2,  509.  signum 
ecclesiae  5,  545.  non  iustificat  1,  81.  5,  399. 
quomodo  fidei  iuncta  1,  473.  475.  quo  sensu  fide 
maior  1,  81.  798.  operit  multitudinem  pecca- 
torum  1,  173.    in  Interim  7,  558. 

—  caritatis  yinculum  5,  594.  ratio  ad  spem  et 
fidem  1,  80.  723. 

Carnifices  Christi  hodierni  1,  137. 

Caro  1,  135.  2,  209.  non  natura  cum  ratione 
pugnat  6,  361. 

—  Christi  1,  121.  1001.  2,  1008.  eius  immensitas 
9,  94. 

—  carnis  esus  5,  253.  licitus  6,  495.  abstinentia 
quid  yaleat?  7,  659.  lucta  cum  spiritu  1,  347. 
459.  2,  413.  resurrectio  1,  78  sq.  679  ss.  2, 
730.    5,  342.    6,  43.    opera  y.  Opera. 

Carolus  Magnus  episcopo  romano  obnoxius  1,  618. 
priyilegia  sedis  romanae  confirmat  2,  836.  eius 
studia  in  ecclesiam  romanam  7,  262.  liber  refu- 
tatorius  1,  393.  2,  85.  imaginum  cultum  inter- 
dicit  10,  197. 

Carthaginiense  concilium  de  poenitentia  1,1076. 
2,  1076.  de  mulieribus  2,  974.  de  baptismate 
20.  500.  por  mulieres  1,  1038.  7,  7.  684.  11, 
706..    de  cultu   sanctorum   2,  648.     7,  44.  406. 


Carthaginiense  concilium 

apocrypha  canonizat  7,  413.  episcopum  non 
agnoscit  7,  38.  yrtat  quendam  primum  epJBCo- 
pnm  norainari  7,  427.  laudatur  praeterea  1,  594. 
608.  627.  2,  811.  825.  839.  5,  629  ss.  634 
640.    6,  515. 

Castigatio  non  poena  1,  171.  724.  2,  482  sq. 
exercitatio  poenitentiae  1,  692.     2,  447. 

Castitas  in  coniugio  1,  40.  415.  castitatis  yotuin 
y.  Caelibatus. 

Castratio  sensu  eyangelico  1,  410. 

Casu  nihil  aceidit  1,  890. 

» 

Gathari  5,  530.  falsae  sanctimoniae  persuasioni 
indulgent  1,  546.  2,  756.  nullam  in  ecclesia  in- 
firmitatem  ferunt  1-,  636.  2,  854.  de  ecclesiae 
puritate  errantes  7,  76. 

Cerdo  haereticus  7,  156.  Cerdoniani  dualistae  6, 
262.  281.    Libertinorum  patres  7,  153. 

Ceroferarii  1,  182. 

Certamina  caritatis  mutua  5,  322. 

Chalcedonense  concilium  1,  523.  584.  607.  617. 
2,  356.  801.  824.  834.  5,  558  sq.  630  sq.  640. 
ab  imperatore  conyocatum  7,  262.  Eutychen 
damnat  9,  435.  Leoni  titulum  oecumenicum  de- 
negat  1,  609.  2,  826.  a  Loone  vituperatur  1, 
644.     2,  864.     do  synodis  proyincialibus  6,  528. 

Character  hypostaseos  2,  90. 

Charismata  1,  473.    2.  404. 

Chartae  lusoriae  damnabiles  10,  261. 

Cherubim  1,  386.    2,  76.    10,  202. 

Chiliastarum  deliramentum  1,  683  sq.      2,  734. 

Chirographum  1,  435  sq.    2,  265. 

Choreae  quatenus  licitae?  19,  533. 

Chorepiscopi  1,  573.      2,  789. 

Chrisma  1,  142.  1069.  2,  973.  1069.  1072.  10, 
212.  catholicum  dctestandum  5,  254.  confirma- 
tionis  exploditur  7,  502. 

Christiani  sacerdotes  et  reges  1,  138.  prisci  ca- 
lumniis  expositi  7,  338.  prudentes  5,  251.  ob 
confessionem  laudantur  ibid, 

—  Christiana  religio  quibus  stet  rebus?  6,  459. 
yita   y.  Yita.      ecclesia   proyidentiae    testia  8> 

34    88. 
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Ghristue  advocatus  1,  168.  oreator  9,  369.  doc- 
tor  1,  935.  dominu8  1,  517.  2,  340.  9,  326. 
homo  1,  517  sq.  2,  340.  348.  7,  103.  109. 
hostia  1,  527.  2,  373.  lehova  1,  483.  2,  97. 
9,  325.  366.  634  647.  704.  708.  11,  6.  609. 
intercessor    1,   911.     2,  643.      6,    89.     mediator 

1,  65.  84.  517.  2,  248.  643.  9,  797.  et  quidem 
secundum  utramque  naturam  9.  337  ss.  18, 
371  sq.  omnia  1,  535  sq.  2,  385  sq.  primo- 
genitus  2,  350.  propheta  1,  515.  2,  361.  6, 
21.  redemptor  2,  247  ss.  revelator  1.  632,  2, 
850.  rex  1,  69.  515.  1024.  2,  363.  1052.  sa- 
cerdos  1,  820.  2,  332.  366.  1086.  5,  448.  7,  16. 
9,  339.  352.    vita  2,  248. 

—  Ghristus  anprelornm  caput  9,  338.  circumcisio- 
nis  minister  1,  998.  conciliorum  praescs  1,  639. 
discordiae  autor  9.  663.  doctrinae  christianae 
fandamentum  1,  51.  ecclesiae  capnt  unioum  1, 
601  sq.  episcopus  summus  1,  556.  2,  772.  evan- 
gclii  summa  1,  477.    exemplum  hominis  1,  1125. 

2,  503.  fidei  obiectum  5,  334.  filius  Doi  1,  516. 
2,  356  sq.  (v.  quoque  Filius).  lustitia  nostra 
1,  774.  2.  583.  leoris  interpres  1,  43.  2,  271. 
et  finis  2,  254.  9,  801  ss.  legis  novae  lator  non 
dicendns  1,  43.    legi  subiectus  1,  435.    lux  mundi 

1,  477.     petra  in  deserto  1,  998.     petra  scandali 

8,  10.  promissionis  scopus  1,  468.  rex  pacis  9, 
663.  sabbathi  complemcntum  1,  403.  2,  289. 
sacramentorum  V.  T.  implctio  1,  109.  803.  2,  314. 
sahitis  autor  1,  30.  semen  Abrahae  2,  248.  spes 
unica   1,  74.      testimonium  Doi  ultimum   1,  207. 

2,  850.    vitae  fons  1,  1000.    2,  1007. 

—  Ghristus  quo  sensu  coelestis?  10  b,  170.  con- 
substantialis  patri  1,  61.  cur  crucifixus?  6,  27. 
cur  a  Pilato  damnatus?  6,  27.  in  evangolio  ex- 
hibitus  2,  309.  fide  apprehcndendus  5,  332. 
filius  Dei  et  hominis  8,  487.  in  humilitate  fflo- 
riosus  8,  24.  infans  sanctificatus  1,  981.  2,  989. 
inferior  patre  quatenus?  9,  353.  iudex  futurus 
1,  534.  2.  384.  5,  340.  sub  leffc  cognitns  2, 
309  88.  maledictus  pro  nobis  1,  435.  527.  2,  373. 
mortem  deprocans  5,  225.  ordinibus  septem  func- 
tus  1,  182.  1084.  2,  1082.  pcr  prophetas  lo- 
quutus  9,  305.  sanctorum  cultu  suo  honore  pri- 
vatus  6,  462.  a  se  ipso,  quo  pacto?  7,  323  ss. 
in  Vetere  Testamonto  annunciatus  2,  249  ss.  ex 
virgine  natus  1.  69. 

—  Ghristus  infantes  sanctificat  1,  981.  2,  989.  et 
vocat  1,  972.  2,  980.  inrat  1,  400.  legem  non 
diKSolvit  sed  implevit  8,  695.  miracnla  V.  T.  ope- 
ratur  9,  662.  sibi  nihil  meruit  2,  390  sq.  solus 
satisfecit  1,  716.    2,  493.    vitam  sibi  ipse  reddidit 

9,  806.    vocatos  tuetur  1,  881. 


Ohristus 

—  Ohristi  anima  passibilis  9,  670.  asoensus  y. 
Ascensus.  owrowir/a  11,  560.  783  sq.  12,  1.  13. 
caro  y.  Caro.  conceptio  immaculata  1,  523.  5, 
339.  coniugium  cum  ecclesia  1,  1098.  corpus 
non  infinitum  7,  698.  duplex  in  prima  coena 
9,  107.  (vide  quoque  Oorpus).  deitas  a  loanne 
demonstrata  9,  534.  ex  V.  T.  2,  96  sq.  ex  N.  T. 
2,  98  sq.  ex  miraculis  et  operibus  2,  100.  ex 
honore  ei  vindicato  2,  101.  descensus  ad  inferoB 
y.  Descensus.  in  electis  partes  8,  109.  ex- 
emplum  1,  1125  sq.  2,  503.  severitatis  in  hae- 
reticos  8,  471.  humana  natura  in  coelo  non  in 
coena  7,  698.  humanitas  nobis  honori  et  conso- 
lationi  7,  106.  aeterna  7,  118.  reconciliationis 
conditio  7,  108.  resurrectionis  pignus  7,  107. 
ieiunium  1,  670.  2,  918.  9,  667.  iustitia  plus 
qnam  exemplum  1,  309.  imputatur  peccatori  1, 
745.  5,  335.  meritum  1,  119.  2,  386  sq.  10, 
163.  mors  1,  523  ss.  2,  374.  eam  nunciare 
quid?  1,  126.  1013.  munus  triplex  2,  361  ss. 
6,  19.  nativitas  immaculata  7,  109.  naturae 
duae  V.  Natura.  nomen  unde?  1,  513.  5,  338. 
6,  19.  (vide  quoque  MessiaH.)  eius  nomine 
orandum  1,  84.  obedientia  2,  387.  ossa  quatenus 
fragilia?  8,  354.  reditus  1.  534.  2,  384.  730. 
regnum  quatenus  carne  fuloiatur?  8,  469.  resur- 
rcctio  1,  531.  2,  380.  730  sq.  cur  non  publica? 
2,  732.  nostrae  pignus  5,  191  ss.  nostrae  imago 
2,  731.  sacrificium  missa  obliteratum  5,  302. 
quid  valeat  sec.  Interim  7,  575.  sanguis  quid 
valeat  10,  161.    yoluntas  duplex  9,  671. 

—  Ohristum  sine  corpore  fuisse  asserunt  Anabap- 
tistao  7,  103.  ei  honores  derogant  pontificii 
6,  504. 

—  locus  de  Christo  breviter  exponitur  praeterea 
9,  717.  723.  744.  770. 

Chrysostomus  laudatur  loco  non  citato  1,  442. 
575.  663.  695.  724.  734.  765.  923.  952.  1000. 
1034.      2,  483.  v574.   661.  792.  911.   930.   1059. 

5,  393.  552.  641.  6,  171.  336.  391.  395.  7, 
126.  404.  579.  580.  657.  8,  574.  9,  157.  214. 
435.  439.  443.  483.  831.  10  b,  383.  18,  375. 
20,  343. 

—  matrimonium  laudat  2,  924.  probat  preces  pro 
mortuis  7,  656.  de  imagine  Dei  fallitur  5,  181. 
nimis  philosophiae  indulget  8,  19.  plebem  hor- 
tatur  ad  studia  biblica  9,  788  sq.  plebi  scripsit 
9,  833.  optimus  intcrpres  9,  834  sq.  hebraeae 
linguae  ignarus  9,  834.  cur  homini  nimium  tri- 
buerit  9,  836.    notatur  1,  343.  357.    2,  220.  230. 

6,  396.    9,  835. 
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Ohrjfloiitoinus 

—  ChryNOHtomi  «onteDtia  do  coena  9,  501.  843. 
(]o  fnqiHMiti  coonuo  uhu  1,  1020.  do  coDfeHBiooe 
1,  701.  10  h,  883.  do  conineio  1,  415.  de  libero 
arhiirio  2,  188.  (>,  287.  201.  de  iDibsa  7,  580. 
do  operibuH  •iipererogatoriis  7,  559.  de  UBuris 
10,  247.     houiiliarum  iDdoles  9.  834. 

—  ^cripta:  in  OcnrBin:  1,  317.  358.  730.  770.  2, 
188.  231.  489.  580.  10,  203.  in  Paulmos  1,  701. 
729.  2.  4<J3.  489.  7,  11.  in  Mutthaeum  1,  660. 
WU.  2,  W)7.  965.  6,  188.  635.  7,  581.  15, 
2H9.  18,  697.  7()6.  in  Maroum  2,  1006.  in 
HomunoH  18.  701.  in  CorinthioB  1,  1022.  2, 
nm.  5.  63(i.  7.  18.  584.  9.  501.  in  Ephesios 
1.  2(J8.  1019.  1020.  2.  19.  1047.  5.  635.  in 
Timotbuum  9,  357.    in  HehraooB  5,  215. 

—  di^  Ruccr(lotio7,  581.  lOh,  47Bq.  adv.  Anomoeos 
1.  480.  701.  2.  107.  463.  7.  11.  de  compunc- 
tiono  cordiH  1,  424.  2,  30().  de  exsilio  ad  In- 
nocontium  1,  131.  1021.  oontra  ludacos  2,  460. 
de  proditiono  ludao  1,  317.  2,  188.  de  poeni- 
tcntitt  1.  701.  72(;.  2.  456.  463.  485.  7,  11. 
dc  provi(h'ntia  1,  727.    2,  487.    dc  Spiritu  sanoto 

1.  637.  1004.  1051.    2,  855.     7.  33. 

—  homiliao  in  advcntum  1,  322.  2,  193.  de  con- 
vcrHiono  Puuli  1,  88().  2,  723.  de  ascenBU  9, 
358.  dfl  inventiono  crucia  1,  341.  415.  2,  216. 
924.  do  evunffclioa  porfectione  1,  323.  2,  194. 
do  Lasaro  1,  701.  2,  463.  7,  11.  de  muliere 
Cunnnaoa   1,  ()98.     2,  4(K).     ad  populum   1,  940. 

2,  943.  l(H)6.    7,  17. 

—  PHOudo-ChrvBOBtomi  opus  imperfectum  in  Mat- 
thttoum  6,  443.    9,  491.  880. 

C  i  h  0  r  u  m  discrimen  a  protoetantibuB  sublatum  7»  41. 
8.  70. 

Ciroumoisio  quid  si^irnificet?  1.  108.  non  camale 
»i|;num  8.  493.  anoramentum  1»  108.  952.  982. 
2.  956.  m\  9.  684,  non  ilerata  1,  967.  2, 
972.  httpiiHmi  typu*  1,  118.  %9.  974.  2,  977. 
982.  6,  121.  1,  K^\  a  Paulo  non  contempta 
1,  IKV>.     2»  959.    rea  modia  9,  1)04.    fidem  modo 

SraootHiit  modo  soquitur  7,  1)80.    eius  et  baplismi 
iveKdtaa  9,  599. 

Civili;»    iuriMlictio   ab   eecloaiaatica  aeparanda   1, 

CUncuIarii  9,  4(x\ 

Cladsici  autorea  cum  satri»  ooUuti  8,  14. 

Clavea  quoc  seeiindiiiii  pontificioe?  1,  706.  2, 
46$. 


ClavoB 

—  clavium  potestaa  1,  157.  161.  596.  648.  01. 
710.  2,  473.  762.  814.  892.  5,  543.  m.  » 
485.  7,  19.  in  confeesione  1,  705.  2,  V' 
non  absque  spiritu  exercenda  1,  713.  2,  4i  • 
eiuB  ratio  ad  baptiBmom  1,  959.  2,  963.  cf.  1:. 
673. 

ClemenB  AlexandrinuB  laudatur  8,  655.    9,  4.^ 
495.     eiuB  Paedagogus  8,  677.     Stromata  14.  hi 

Clemens  Romanus  8,  655.    an  Petri  euccesM* 

1,  605.     7,   29.     eiliB   libri   BuppoBititii  8,  74' 
Bcripta  naeniae   9,   536.     ConstitutioneB  1, » .' 

2,  839.     5,  588.    RecognitioncB  6,  281.  332. ... 
8,  514  Bs.    534  B8.      15,   382.    liber  insuUu^  \ 
584.     Bpurius  6,  290.      14,  92.     monachi  de/. 
6,  261.     de  trinitate  pcrperam  docens  8,  5S4  ^: 

CleruB  1,  572  bb.    cleri  papiBtiei  morea  6,  241  - 
clerici   qui   dicti?    1,    577.   658.      2.  794.   r 
dicti?    1,   181.    1082.      a  quihuB   elccti?   1,  r^ 
2,  794.     ex  monachiB  1,  442.     praedones  5,  > 

—  clericorum   hona    pauperibuB    deatinata  5.  '* 
coniugia   1,  412.  647.      2,  920  sq.      5,  476.    ' 
495.      ab  Interim  permiBBa   7,  662.     consecn 
1,  581.     2,  797.     diBciplina  2,  919.     educu\ 
577.     2,  793.     mores  1,  591.     2,  808,     5,  r 
6,  470. 

Coactio  V.  NeoeBBitae. 

CoeloBtinuB  epiBCopuB  RomanuB  1,  607.    2.  v 
contra  praedoBtinationem  1,  872.  874.    2,  T : 

CoeleBtiuB  notatur  2,  214.     oontn  Augus^zy 
1.  339.     oui  occaaio  est  aoouratiaa  BcribeLC. 
297. 

—  CoeloBtiani  1,  308.    2,  180.    de  peifectioDe  ?r- 
tiana  1,  792.     2,  603. 

Coelum  Bupra  planetas  9,  79.     Dei  sedes  1 
926.     2,  90.      coena  secundum  quoedain  T 
eoelorum  regnum  v.  Regnum. 

Coemeteria  unde  dicta?  5,  206. 

Coena  Domini  1,  118  88.  991  es.     2.  K«.e  s^ 
350.  433  88.  566  bs.    6.  123  eq.    7,  696  ».  T  - 
9,  685  sq.  719.  729.  751.  765.  775.  ST9.     :■ 
159.     10  b,  379.  444      11.  27tx  331.  444  #  - 
752  88.     16,  469  88.     vide  qnoqiie  Sacrixc: ' 

—  coena  non  cuivis  danda  5,  319L  sei  ;-*:*''- 
tantum  9,  102.  10,  258.  cdaH  esm  r  -; 
aumenda  7»  71  aq.  cf.  1,  547.  2.  loS. 
an  etiam  a  laicia?  20, 500.  m  mioiBm 
18,  539  sq.     qmbiia  negaiida?  1,  dSD  a;.    :  ' 
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i 


153 


Cbena 


LNDEX  THW>U«i^ 


^V^ 


^V. 


'^\H 


>A\ 


n^ 


10,  116  86.     infantibus  negata  1,  988.     2,  9%.       **Kft^^i>x^ 
et  pravis  5,  621.    non  sine  institutione  celebrands^  .0       ^       ■ 

5,  454.      honoriBce  9.  157.     et  saepius  9,  903.    a  \    ^^^^U\^ 
diabolo  corrupta  5,  448.      a  pontificiis  adulterata  '  ^^^Hkn     ^' 

6,  467.    imo  abolita  6,  488.  507.  \     rt^iX^^^^^^x^. 

—  coena  non  sacrificium  5,  448.     nutritio  spiritua     n  ^^^\ 

5,  434  sq.     vinculum  caritatift  1,  1014.      2,  1041.  1  ^^«TJ^^TiU 
diRsidiorum  infelix  occasio  9,  681.     aegrotorum  9, 
102.     10,  213.     11.  698  eq.     20,  200. 


ON-^OTR.  158 

>    genus    mortis    ChriBto    necessarium 


o   7,  26.      10,   195.      figura  1,  34. 
)i  1,  527.    2,373.    tolerantia  1,52. 
Mo.     reliquiae  6,  419. 


217. 


V., 


7, 214.'^^^  ^:^, . 


—  coenae  administratio   legitima  1,  140.     9,  921.         7  50?^^^^  ^^W 


11,  624.  contemptores  puniendi  10,  118.  difie* 
rentia  a  baptismo  1,  989.  2,  997.  a  misea  1, 
1027.  2,  1056.  9,  134.  finis  5,  434.  forma 
optima  1,  1037.  formae  hiBtoricae  1,  852  sq. 
fruotus  5,436.  quando  pernicioBUS?  1,127.  mensa 
Romae  aBservata  6,  418.  mysterium  explicatu 
difficile  1,  1000.  1010.  2.  1007.  1032.  promis- 
Biones  1,  119.  rituB  6,  263.  GenevenBes  10,  7. 
25.  104.     in   suburbiis  10,  54.     Risrnificatio  vera 

I.  992.  2.  1003.  practica  1.  1013  sq.  2,  1040. 
U8U8  1,  126.  freqnens  1,  1018.  2,  1046.  5, 
445  sq.  10,  213.  legitimus  5,  441  88.  580.  verus 
iure  restitutuB  6,  490.  507. 

—  dc  coena  disserit  Andreae  16,  484  sq.  Bcza  cum 
cardinalibus  18,  632.  637  bs.  BuceruB  11,  276. 
449.  13,  351.  Bullingerus  12,  168.  288.  292. 
416.  463.  470.      Buschetus   13,  379.      Calvinns 

II,  431  Bq.  437.  624.  752.  13,  216.  437.  534. 
14,  285.  15,  484.  21,  35.  Gualtherus  12,  710. 
Hallerua  13,  127.  Hardenbergius  12,  48.  HaBsia 
18,  288.  Lco  ludae  11,  359.  Kilchmeierus  12, 
466.  Lascus  13,  578.  Micronius  ibid.  643.  Mus- 
culus  ibid.  204.  Sulzerus  12,  428.  Vesaliensis 
ecclesia  19,  622  ss.  626.     Yiretus  15,  380. 

—  de  coena  compendium  9,  677  bb.  oonstitutio  In- 
terim  7,  569  sq.  controversiae  reoentiores  5, 
457.  dootrinae  lutheranae  fundamenta  9,  183  bs. 
reformatae  yindiciae  5,  400.  turbae  Bemenses 
lOb,  406.     11,  437. 

Gogitationes  num  in  morte  pereant  5,  220. 

Cognitio  Bui  neceBsaria  1,  305.     2,  175  88.     Dei 

1,  279.  2,  34  sqq.  6,  9.  an  prior  cognitione 
Bui?   1,  279.      ex  natura  non  Bufficiens  1,  290. 

2,  36.  quid  nobis  prosit?  2,  34  sq.  eius  cor- 
ruptio  2,  38. 

Coitu8  Bacramentum  1,  194.  1100.     2,  1092. 

Oolere  Deum  quid?  1,  283.  372.  2,  267.  a  ser- 
vire  non  diversum  1,  391. 


iCtc 


tura  9,  65.     ''*'"'  ^'^U  ^ 

-  comrnumo  saBeton,^  , 
5,  341.     cum  C\.r;.4. -^'  V 


Concilium  apoatoW  T:' 
vide  8ub  nominibuR  i.^w' ^m  . 
tBntibus  frustra  de8id?,I?,^M     * 
529.      10,   176.      T'^^^:: 


1,447. 


^2.      legitimus  6,  460.      7, 

Moo  odiosus  2,  885.     non 

«;,  461.      fictitiuB  1,  435. 

Mmdus  2,  871.      princi- 

occlesia  catholica  cor- 

reformatoribus  com- 

;>artcs    2,    277.      an 

n,  195.      imaginum 

tucntanduB  6,  109. 

•.itualis  5,  328. 


478. 


^uV, 


—  concilia    olim    ab   imperato^^ 
403.    an  errare  posrint?  i  ^^  v.., 
concitiis  opposita  2,  862  '^  'r 

6,  526.  *     ^'^^ir*^. 


'  -t. 


•'» 


vindicatur 

:^8.     Ste- 

papam 

ndul^et 

.,  491. 

•93. 

;8. 


—  concihi  veri  et  utilis  conditioiiAa  tr 

"^*  M),  vr 

—  conciliorum    acta  a  pontificibuR  t .    ' 
autoritas  1.  22.  273.  639.  641   %  h"^^*  " 
563.    7,  34.  379.    dubia  1,  217     9  i'?;  '^-  '' 
probanda?   1,  643.     2,  862.    \  ^^^^     .^ 
trectata  7,  381.     in  S.  b.  interpretanda  ?  V"^  V 

ConcioneB  ecolesiasticae   9,  916.     ante 

tionem  6,  473.     in  ecclcBia  catholica  f^  «JoJ''^^ 

"»  ^o.  y/j^ 

Concomitantia  1,  1009.  1021.     2,  1016.  Kuk  ' 

Concordia    inter  proteBtantes  et  catholicoa 
modo    stabilienda?    5,    474.       inter    protestaut^ 
ipsoB  9,  50.      quaenam  Christianis  appetenda?  5 


Conoupiscentia  1,  113.  311.  2,  183.  6,  75. 
renatorum  7,  426.  in  sanctis  residua  1,  348  Bq* 
2.  441  sq.  boni  alieni  1,  41.  419.  2,  301.  5, 
331. 

Confessio  fidei  publica  et  privata  5.  251.  10, 
213.  solennis  commendanda  1,  703.  2,  465.  ne- 
cesBaria  9,  907.  10,  225.  Deo  debetur  5,  246. 
non  debet  bilinguis  ewe  10,  159.  privata  1,  703. 
2,  465.     10  b,  382.     11,  183.  209.     libera  eBBO 
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ChrysostomuB 

—  Cbrysostoini  sententia  do  ooena  9,  501.  843. 
do  frequenti  coenae  iisu  1,  1020.  de  confeseione 
1,  701.  10  b,  383.  de  coninfirio  1,  415.  de  libero 
arbitrio  2,  188.  6.  287.  291.  de  missa  7,  580. 
de  operibus  supererogatoriis  7,  559.  de  usuris 
10,  247.    homiliarum  indoles  9.  834. 

—  Bcripta:  in  Genesin:  1,  317.  358.  730.  770.  2, 
188.  231.  489.  580.  10,  203.  in  Psalmos  1,  701. 
729.  2.  463.  489.  7,  11.  in  Matthaeum  1,  660. 
961.  2.  907.  965.  5,  188.  635.  7,  581.  15, 
289.  18,  697.  766.  in  Marcum  2,  1006.  in 
Romanos  18,  701.  in  CorintbioB  1,  1022.  2, 
1050.  5.  636.  7,  18.  584.  9,  501.  in  Ephesios 
1,  268.  1019.  1020.  2.  19.  1047.  5.  635.  in 
Timotheum  9,  357.     in  Hebraeos  5,  215. 

—  de  sacerdotio  7,  581.  lOb,  47  sq.  adv.  Anomoeos 
1,  480.  701.  2,  107.  463.  7,  11.  de  compunc- 
tione  cordis  1,  424.  2,  306.  de  exsilio  ad  In- 
nocentium  1,  131.  1021.  contra  ludaeos  2,  460. 
de  proditione  luHae  1,  317.  2,  188.  de  poeni- 
tentia  1,  701.  726.  2,  456.  463.  485.  7,  11. 
de  providentia  1,  727.     2,  487.     do  Spiritu  sancto 

1,  637.  1004.  1051.    2,  855.     7,  33. 

—  homiliao  in  adventum  1,  322.  2,  193.  de  con- 
versione  Pauli  1,  886.  2,  723.  de  ascensu  9, 
358.  de  inventione  crucia  1,  341.  415.  2,  216. 
924.  de  evangelica  perfectione  1,  323.  2,  194. 
de  Lazaro  1,  701.  2,  463.  7,  11.  de  muliere 
Cananaea  1,  698.     2,  460.     ad  populum   1,  940. 

2,  943.  1006.    7,  17.     . 

—  Pseudo-Chrysostomi  opus  imperfectum  in  Mat- 
thaeum  6,  443.    9,  491.  880. 

Ciborum  discrimen  a protestantibus  sublatum  7,41. 
8,  70. 

Oircumcisio  quid  significet?  1.  108.  non  camale 
signum  8.  493.  sacramentum  1,  108.  952.  982. 
2,  956.  990.  9,  684.  non  iterata  1,  967.  2, 
972.  bapiismi  typus  1,  118.  969.  974.  2,  977. 
982.  6,  121.  7,  60.  a  Paulo  non  contempta 
1,  955.  2,  959.  res  media  9,  604.  fidem  modo 
praecedit  modo  sequitur  7,  680.  eius  et  baptismi 
diversitas  9,  599. 

Civilis  iurisdiotio  ab  ecclesiastica  separanda  1, 
652. 

Clancularii  9,  465. 

Classici  autores  cum  sacris  collati  8,  14. 

Clavea  quot  Becundum  pontificios?  1,  706.  2, 
468. 


Claves 

—  clavium  potestas  1,  157.  161.  596.  648.  673, 
710.  2,  473.  762.  814.  892.  5,  543.  638.  6, 
485.  7,  19.  in  confessione  1,  705.  2,  467. 
non  absque  spiritu  exercenda  1,  713.  2,  473. 
eius  ratio  ad  baptismum  1,  959.  2,  963.  cL  12, 
673. 

Clemens  Alexandrinus  laudatur  8,  655.  9,  491. 
495.     eius  Paedagogus  8,  677.    Stromata  14,  92. 

ClemeuB  Romanus  8,  655.     an  Petri  successor? 

1,  605.  7,  29.  ei^UB  libri  supposititii  8.  747. 
scripta   naeniae   9,   536.     Constitutiones    1,  621. 

2,  839.  5,  588.  Recognitiones  6,  281.  332.  339. 
8,  514  88.  534  88.  15,  382.  liber  insulsus  8, 
584.  spurius  6,  290.  14,  92.  monachi  deliria 
6,  261.     de  trinitate  pcrperam  docens  8,  584  sq. 

CleruB  1,  572  bb.  cleri  papistici  mores  6,  241  ss. 
clerici  qui  dicti?  1.  577.  658.  2,  794.  unde 
dieti?  1,  181.  1082.  a  quibus  electi?  1,  578. 
2,  794.     ex  monachis  1,  442.     praedones  5,  305. 

—  clericorum  bona  pauperibuB  destinata  5,  306. 
coniugia  1,  412.  647.  2,  920  sq.  5,  476.  6, 
495.  ab  Interim  permiBBa  7,  662.  consecratio 
1,  581.  2,  797.  disciplina  2,  919.  educatio  1, 
577.  2,  793.  mores  1,  591.  2,  808.  5,  406. 
6,  470. 

Coactio  V.  NeceBBitas. 

CoelestinuB  epiBCopus  RomanuB  1,  607.  2,  824 
contra  praedcBtinationem  1,  872.  874.     2,  702. 

CoelcBtiuB  notatur  2,  214.  contra  AuguBtinum 
1,  339.  oui  occasio  est  accuratiuB  scribendi  6, 
297. 

—  Coelestiani  1,  308.  2,  180.  de  perfectione  chris- 
tiana  1,  792.     2,  603. 

Coelum  supra  planetas  9,  79.  Dei  sedcB  1,  92. 
926.  2,  90.  coena  Bocundum  quoBdam  7,  698. 
coelorum  regnum  v.  Regnum. 

Coemeteria  unde  dicta?  5,  208. 

Coena  Domini  1,  118  bb.  991  bb.  2,  1002  88.  5, 
350.  433  88.  566  ss.  6,  123  sq.  7,  696  bs.  751  ss. 
9,  685  sq.  719.  729.  751.  765.  775.  879.  10,  157. 
159.  10  b,  379.  444.  11,  276.  331.  444  ss.  487. 
752  88.     16,  469  ss.     vide  quoque  Saoramenta. 

—  coena  non  cuivis  danda  5,  319.  Bod  probatis 
tantum  9,  102.  10,  258.  etiam  cum  vitiosis 
Bumenda  7,  71  Bq.  cf.  1,  547.  2.  758.  5.  447. 
an  etiam  a  laicia?  20,  500.  a  miniBtro  Lutherano? 
18,  539  sq.     quibuB  neganda?  1,  660  sq.     2,  907. 
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Gbena 

10,  116  88.  infantibus  negata  1,  988.  2,  996. 
et  pravis  5,  621.    non  sine  in8titutione  celebranda 

5,  454.  honorifice  9.  157.  et  saepius  9,  903.  a 
diabolo  eorrupta  5,  448.     a  pontificiis  adulterata 

6,  467.    imo  abolita  6,  488.  507. 

—  coena  non  sacrificium  5,  448.  nutritio  spiritus 
5,  434  sq.  yinculum  caritatis  1,  1014.  2,  1041. 
dissidiorum  infelix  occasio  9,  681.  aegrotorum  9, 
102.     10,  213.     11,  698  sq.     20,  200. 

—  coenae  administratio   legitima  1,  140.     9,  921. 

11,  624.  contemptores  puniendi  10,  118.  difie- 
rentia  a  baptismo  1,  989.  2,  997.  a  missa  1, 
1027.  2,  1056.  9,  134.  finis  5,  434.  forma 
optima  1,  1037.  formae  historicae  1,  852  sq. 
fructus  5, 436.  quando  pernicioBus?  1, 127.  mensa 
Bomae  asservata  6,  418.  mysterium  explicatu 
difficile  1,  1000.  1010.  2.  1007.  1032.  promis- 
siones  1,  119.  ritus  6,  263.  Genevenses  10,  7. 
25.  104.     in   suburbiis  10,  54.     siernificatio  vera 

I,  992.  2.  1003.  practica  1.  1013  sq.  2,  1040. 
U8U8  1,  126.  freqnens  1,  1018.  2,  1046.  5, 
445  sq.  10,  213.  legitimus  5,  441  ss.  580.  verus 
iure  restitutus  6,  490.  507. 

—  de  coena  disserit  Andreae  16,  484  sq.  Beza  cum 
cardinalibus  18,  632.  637  sb.  Bucerus  11,  276. 
449.  13,  351.  Bullingerus  12,  168.  288.  292. 
416.   463.  470.      Buschetus   13,  379.      Calvinns 

II,  431  sq.  437.  624.  752.  13.  216.  437.  534. 
14,  285.  15,  484.  21,  35.  Gualtherus  12.  710. 
HalleruB  13,  127.  Hardenbergius  12,  48.  Hassia 
18,  288.  Leo  ludae  11,  359.  Kilchmeierus  12, 
466.  Lascus  13,  578.  MicroniuB  ibid.  643.  Mus- 
culua  ibid,  204.  Sulzerus  12,  428.  VesalienBis 
ecclesia  19,  622  bb.  626.     Yiretus  15,  380. 

—  de  ooena  compendium  9,  677  bb.  couBtitutio  In- 
terim  7,  569  sq.  controversiae  reoentiores  5, 
457.  doctrinae  lutheranae  fundamenta  9,  183  bb. 
reformatae  vindiciae  5,  400.  turbae  Bemenses 
lOb,  406.     11,  437. 

Gogitationes  num  in  morte  pereant  5,  220. 

Cognitio  8ui  neceBsaria  1,  305.     2,  175  as.     Dei 

1,  279.  2,  34  sqq.  6,  9.  an  prior  cognitione 
Bui?   1,  279.      ex  natura  non  sufficienB  1,  290. 

2,  36.  qnid  nobis  prosit?  2,  34  8q.  eius  cor- 
mptio  2,  38. 

Coitus  sacramentum  1,  194.  1100.     2,  1092. 

Oolere  Deum  quid?  1,  283.  372.  2,  267.  a  ser- 
vire  non  diversum  1,  391. 


Cometarum  natura  7,  534.  quandoque  futurorum 
Bigna  ibid. 

Commercium  inter  mortuos  et  vivoa  1,  85. 

Communicatio  corporiB  in  cocna  9,  30.  192. 
realis,  carnalis,  spiritualis  9,  32.  idiomatum 
y.  Idiomata. 

Communio  bonorum  inter  primos  Christianos  7, 
217.  apud  Anabaptistas  7,  103.  et  Libertinos 
7,  214. 

—  communio  eucharistica  1,  130.  ex  mente  Interim 
7,  585.  Bub  una  7,  16.  sub  utraque  5,  476.  556. 
7,  625.    ab  Interim  pcrmissa  7,  588. 

—  communio  Christi  yita  animae  7,  121.  eiua  na- 
tura  9,  65. 

—  communio  sanctorum  1,  77.  540  ss.     2,  747  sq. 

5,  341.     cum  Christo  15,  722. 

Concilium  apoBtolicum  1,  219.850.854.  (Roliqua 
vide  Bub  nominibuB  urbium.)  generale  a  protes- 
tantibus  frustra  desideratum  5,  486  ss.  6,  525. 
529.  10,  176.  ab  eo  nihil  exspectandum  5, 
478. 

—  concilia  olim  ab  imperatoribus  coacta  7,  261. 
403.  an  errare  possint?  1,  644.  2,  863.  5,  566. 
conciliis  opposita  2,  862.      provincialia  legitima 

6,  526. 

—  concilii  yeri  et  utilis  conditiones  10,  197. 

—  conciliorum  acta  a  pontificibus  falsata  7,  262. 
autoritas  1.  22.  273.  639.  641.  2,  858.  860.  5, 
563.  7,  34.  379.  dubia  1,  217.  9,  434  sq.  unde 
probanda?  1,  643.  2,  862.  a  pontificibus  de- 
trectata  7,  381.     in  S.  b.  interpretanda  5,  537. 

Conciones  ecoleBiaBticae  9,  916.  ante  reforma- 
tionem  6,  473.     in  eccIeBia  catholica  5,  293.  396. 

Concomitantia  1,  1009.  1021.     2,  1016.  1048. 

Concordia  inter  protestantes  et  catholicos  quo- 
modo  Btabilienda?  5,  474.  inter  proteBtautes 
ipsoB  9,  50.  quaenam  Chridtianis  appetenda?  5, 
321. 

ConoupiBcentia  1,  113.  311.  2,  183.  6,  75. 
renatorum  7,  426.  in  sanctis  reBidua  1,  348  sq. 
2.  441  sq.  boni  alieni  1,  41.  419.  2,  301.  5, 
331. 

ConfesBio  fidei  publica  et  priyata  5.  251.  10, 
213.  Bolennis  commendanda  1,  703.  2,  465.  ne- 
ccBBaria  9,  907.  10,  225.  Deo  debetur  5,  245. 
non  debet  bilinguiB  eBBO  10,  159.  privata  1,  703. 
2,  465.     10  b,  382.     11,  183.  209.     Ubera  esse 
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Oonfessio 

debet  1,  704.  2, 466.  eiuB  duae  formae  1,  703  sq. 
2,  465  sq. 

—  peocatorum  5,  542.  aegre  fit  1,  161.  mutua  esse 
debet  1,  699  ss.  2,  460  sq.  qualis  in  S.  s.  prae- 
scribitur  1,  701.     2,  463. 

—  auricularis  1,  706.  2,  468.  7,  11.  eius  origo 
1,  155.  700.     2,  462.    ab  Innocentio  III.  instituta 

6,  498.  Orienti  inco^nita  7,  467.  res  nova  9, 
131.  non  necessaria  5,  570.  quid  noceat  1,  159. 
709.  2,  471.  5,  400.  pugnat  cum  doctrina  de 
iustificatione   7,  603  ss.      abominationibus   scatet 

1,  161.   706  sq.      2,   468.      rofutatur  1,  697  sq. 

2,  458  sq.  exploditur  nomine  Christi  7,  467. 
abolita  6,  495  sq.      8,   69.       servata   in  Interim 

7,  568. 

—  confessio  de  eucbaristia  9,  711.  Proll.  54.  de 
duabus  naturis  9, 713.  de  pracdestinatione  9,  713. 
de  trinitate  9,  703.     Proll.  55. 

—  confessio  Aucrnstana  v.  s.  h.  v.  Gallicaua  Hen- 
rico  oblata  9,  715.  Proll.  55.  Anni  1559:  9,  731. 
ProU.  57.  17,  506.  525.  535.  540.  19,  495. 
Anni  1562:  9.  753.  Proll.  60.  20,  14.  55.  159. 
Genevensis  9,  693.  cur  edita  5,  319.  turbarum 
occasio   10  b,   130  ss.     Genevensium  studiosorum 

9,  721.  ProU.  56.  Helvetica  1. 16, 490.  Polonorum 
trinitaria  19,  578  sq.  Vesaliensis  19,  622.  Alias 
vide  sub  nominibus  autorum  confessiouis  in  con- 
ciliis  recitatae  7,  405. 

—  confessio  in  8.  s.  laudis  sensu  usurpata  1,  157. 

Oonfirmatio  1,  142  ss.  1068  ss.  2,  1068  ss.  5, 
540.  595.  7,  626.  de  ea  Interim  7,  566.  Tri- 
dentini  canones  7,  488.  qui  refutantur  1,  501  sq. 
quid  esse  deberet  1,  147.  1075.  2,  1075.  7,  629. 
an  baptismo  maior?  1,  145.  1071.  2,  1071.  7, 
21.     pontificia  absurda  6,  3. 

Confiscatio  bonorum  religionis  causa  10,  256. 

Coniucres   ob   religionem    an   separandi?   8,  430. 

10,  255. 

—  coniugium  cur  institutum?  1,  410.  2,  296.  ho- 
norabilo  7,  663.  remcdium  incontinentiae  7,  663. 
670.  a  daemone  prohibitum  1,  412.  imago  eccle- 
siae  1,  413.  inter  diversae  religionis  personas  non 
sanciendum  5,  276.  13,  273.  Dei  et  ecclesiae 
1,  394.  2,  280.  abstinentia  5,  253.  non  volun- 
taria  illegitima  9,  130.  cf.  quoque  Clerici,  Ma- 
trimonium,  Consobrini. 

Coniunctio  cum  Deo  ante  iudicium  imperfecta 
5,  211. 


Conscientia  quid  sit?  1,  29.  841.  2,  624.  869. 
quid  valeat?  2,  203  sq.  peccati  ad  Deum  ducit 
1,  31.  immortalitatis  2,  135.  eam  Libertini  an- 
nihilant  7,  193. 

Consecratio  hostiae  1,  1013.  clericorum  v.  Gle- 
rici.  consecrandi  potestas  penes  aolos  episcopos 
7,  18.     intentio  necessaria  7,  19. 

Consonsus  ecclesiarum  S.  s.  fulcrum  1,  299  sq. 

Conservatio  mundi  6,  17. 

C  o  n  s  i  1  i  a  theologica  ProII.  10,  11. 

Consiliarii  principum  oculi  1,  243. 

Consistorii  ordo  11,  364.  officia  10,  116.  210. 
electio  10,  120.  civilis  iurisdictio  nulla  10,  263. 
potestas  excommunicationis  14,  663.  673.  685. 
cf.  etiam  19,  246.     21,  727. 

Consobrinorum  coniugium  quatenus  licitum? 
10,  242. 

Coustantiense  concilium  de  calice  1,  647.  2, 
866.     5,  494.     10,  197. 

Constantinopolis  sedes  secunda  1,  617.  reli- 
quiae  ibi  asservatae  6,  419. 

—  concilia  ibi  celebrata:  1,  217.  523.  617.  643.  2, 
356.  795.  825.  834.     5,  631.  640.     de  imaginibus 

1,  1054.     2,  862. 

Constantinus  Imperator  in  concilio  Nicaeno  1, 
218.  638.  644.  1055.^  2,  863.  clericos  sibi  sub- 
iectos  declarat  1,  656.  sacerdotibus  nimium  tri- 
buit  7,  278.  rerum  ecclesiasticarum  iudex  esse 
non  vult  7,  262.  277.  verbi  scripti  assertor  2, 
857.     S.  s.  autoritatem  agnoscit  6,  276. 

—  Constantini  donatio  1,  654.  2,  900.  7,  272. 
diadcma  10,  196.  edicta  contra  haereticos  15, 
110.     epistola  ad  Nicomedenses  2,  908.      7,  279. 

Constantius  Imperator.  Constitutio  de  divina- 
tione  7,  538. 

Constitutiones  ecclesiasticae  1,  205.  842  ss.  2, 
870  ss.     diversae  esse  possunt  1,  238.  844.  859. 

2,  873.  quaenam  necessariae?  1,226.857.  2,887. 
humanae  num  obligent?  7,  39.  Genevenses  10, 
91  sq.    ProII.  10,  9. 

Consubstantialitas  1,  61.  493  sq. 

Consuetudo  quidyaleat  in  rebus  fidei?  1, 19.  269. 

Consummatum  est;  vox  Christi  ultima  1,  133. 
136. 

Contagio  peccati  1,  309  ss. 
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Continentia  donum Dei  1,  39.  410.  non  omnibus 
datum  5,  330.     7,  42.  664.  670. 

Contingentia  quatenns  obtineant  salya  Dei  pro- 
videntia?  8,  354. 

Contritio  1,  148.  687.  695  sq.  750.  2,436.  4568q. 
Becundum  scliolastiGOS  1,  151. 

Controyersiarum  antipapisticarum  summa  9, 
432. 

Conyersio  1,  362  sq.  2,  236  sq.  a  Deo  1,  339. 
non  omnibus  data  8,  113.  vide  quoque  Poeni- 
tentia. 

Cooperatio  an  sit  nobis  in  conyersione  1,  344. 

Cor  carneum  et  lapideum  1,  340.  2,  215.  Corda 
hominum  a  Deo  flectuntur  6,  374. 

Corinthiaca  ecclesia  corrupta  et  tamen  ecclesia 
1,  546.      7,  66. 

Cornelius  centurio  1,  115.  384.  eius  fides  2,425. 
baptisma  1,  965. 

Cornuti  praesules  1,  188. 

Corona  ciyica  5,  143.     spineae  reliquiae  6,  422. 

CorpuB  animae  carcer  5,  196.  corpora  eadem  in 
resurrectione,  non  noya  1,  681.  2,  736.  sed 
immutata  2,  740. 

—  corpus  mysticum  5,  545. 

—  corpus  Christi  quale?  1,  122.  2,  1027  ss.  12, 
585.  resurgentis  2,  740.  14,  333.  yitae  cibus 
1,  993  88.  2,  1004.  a  yermibus  arrosus  panis 
fit  7,  14.  eius  ubiquitas  1,  1006  sq.  2,  1015  sq. 
praesentia  non  localis  1,  1003.  1005.  1007.  2, 
1016.      20,  73  88.      cf.  omnino  Coena. 

Corpus  iuris  ciyilis  5,  105.  108.  112.  114.  119. 
130.  133. 

Correctio  pacis  1,  171. 

Correptio  priyata  et  publica  1,  659. 

Corruptio  hominum  haereditaria  1,  28.  308  ss. 
donorum  naturalium  2,  195. 

Costa  Christi  fideles  1,  194. 

Creatio  9,  721  sq.  trinitatis  opus  1,  64.  actus 
amoris  9,  275.  cur  sex  diebus  facta?  2,  118. 
133.    creator  Deus  1,  496.    quo  sensu?  6,  15. 

—  creatura  gemebunda  2,  179.  730.    7,  225. 
Credere  in  Deum  quid?  1,  495. 
CruoiatuB  impiorum  1,  682  sq.      2,  743. 


Crucifixio  genus  mortis  Christo  necessarium 
1,  526. 

Orucis  adoratio  7,  26.  10,  195.  figura  1,  34. 
388.  mysterium  1,  527.  2,  373.  tolerantia  1, 52. 
241.  1134.      2,  515.     reliquiae  6,  419. 

Cucullati  sophistae  1,  447. 

Culpa  y.  Poena. 

Cultus  Dei  yerus  1,  212.      legitimus  6,  460.      7, 

607.  Don  legitimus  Deo  odiosus  2,  885.  non 
pro  lubitu  instituendus  6,  461.  fictitius  1,  435. 
legibus  humanis  non  regendus  2,  871.  princi- 
pium  iustitiae  1,  379.  in  ecclesia  catholica  cor- 
ruptus  6,  461  ss.  qualis  a  reformatoribus  com- 
mendatus?  6,  474.  eius  partes  2,  277.  an 
pontificio  liceat  participare?  10,  195.  imaginum 
1,  374.      2,  269.      publicus  frequentandus  6,  109. 

8,  420.     rationalis  1,  1032.     spiritualis  5,  328. 

Cupiditas  1,  348  sq.     2,  441  sq. 
Cur  Deus  homo?  1,  534.    y.  Deus. 

Cyprianus   episcopus   Garthaginiensis   yindicatur 

9,  450.  Romanum  fratrem  appellat  7,  38.  Ste- 
phanum  pontificem  damnat  7,  396.  617.  papam 
non  agnoscit  7,  617.  nimis  philosophiae  indul^et 
8,  19.  de  electione  pastorum  bene  dicit  6,  491. 
in  supplicio  oonstans  5,  242.      6,  544. 

—  laudatur  1,  321.  583.  621.  665.  704.  2,  193. 
829.  839.  997.  5,  133.  546.  554.  557.  577.  638. 
6,  499.  7,  9.  277.  395.  498.  564.  574.  657.  8, 
77.  655.      11,  707.      18,  696. 

—  Cypriani  sententia  de  coena  9,  208.  496  sq.  de 
continentia  yirginum  7,  42.  de  libero  arbitrio 
6,  282.  de  poenitentia  2,  467.  de  unitate  cccle- 
siae  7,  38.      9,  450.      de  vino  coenae  10,  212. 

—  Cypriani  scripta  exegetica  perierunt  9,  834. 
epistolae  1,  131.   268.  450.   549.  571.  578.  581. 

608.  612.  650.  662  sq.  1021.  1075  sq.  2,  19  sq. 
22.  761.  786.  795.  799.  825.  829.  896.  909  sq. 
938.  1076.  5,  629.  7,  579.  581.  585.  9,  497. 
879.  10,  212.  19,  543.  spec.  ad  Magnum  7, 
15.  de  haereticis  baptizandis  1,  270.  de  expo- 
sitione  symboli  1,  538.  733.  2,  497.  746.  de 
lapsis  1,  131.  268.  1021  sq.  2,  1050.  7,  18.  de 
mortalitate  1,  1147.  2,  527.  de  simplicitate 
praelatorum  1,  556.  598.  606.  2,  772.  815.  823. 
6,  522.     7,  19.  38.  506.     9,  450. 

Cyrillus  Alexandrinus  laudatur  1,  1001.  2,  1008. 
1038.  5,  192.  7,  323.  8,  574.  9,  357.  11, 
561.  785.  notatur  6,  396.  concilii  Ephesini 
praeses  1,  607.      2,   824.      item  ChalcedonenBis 
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Cyrillus 

9,  435.  qnalis  interpres?  9,  834.  eius  sententia 
de  coena  9,  207.  495.  de  Christi  deitate  7,  322. 
12,  17  sq. 

—  Cyrilli  Bcripta:  de  Trinitate  1,  491.  2,  106. 
7,  322.  9,  357.  708.  10  b,  121.  18.  375.  Tho- 
8anru8  7,  322.  8,  665.  9,  709.  11,  653.  789. 
792.  794  8q.  798.  in  loannem  5,  187.  9,  480. 
495.      11,  653.  791.  795.  797.     18,  375. 

Cyrillus  Hierodolymitanus  1,  576.     2,  793. 

CyruB  a  lesaia  promissus  1,  298. 


D. 

Daemonia  a  ministris  non  exorcisanda  14,  63. 
eorum  multitudo  tempore  Christi  9,  444.  464. 

Daniel  propheta  iuvenis  piis&imus  1,  915.  sex- 
centorum  annorum  historiam  praedicit  1,  298. 
2,  65.  num  astrologrns?  7,  531.  eius  historia 
in  usum  piorum  18,  615.  libri  appcndix  dubiae 
fidei  5,  247. 

Datarii  1,  165. 

Pavid  rex:  angelus  8,411.  fidei  exemplum  2,412. 
fugitivus  templum  visere  cupit  8,  412  sq.  de  im- 
mortalitato  ambiguus  7, 134  ss.  impatienter  orans 
2,  642.  lapis  reprobationis  9,  658.  mansuetus 
1,  234.  246.  mulo  equitans  9,  667.  mysteria 
coelestia  obscure  adumbrat  1,  811.  2,  323.  or- 
dinem  ecclesiasticum  procurans  11,  379.  psal- 
morum  omnium  autor  (quod  eliciendum  ex  in- 
nnmeris  promiscue  sub  eius  nomine  factis  citatio- 
nibus).  sahans  sinqrulari  Dei  instinctu  7,  609. 
templum  frequetans  8,  411  sq.  426.  437.  11,  736. 
typus  Christi  2.  254.  7,  90.  9,  813  sq.  vitae 
futurae  testis  1,  812  sq.      2,  323. 

Debita  quae  dicantur?  5,  348.  singulorum  sta- 
tuum  et  ordinum  1,  41  sq.  et  debitores  1,  96. 
debitorum  rcminsio  mutua  1,  931  sq.  2,  671  sq. 
vide  quoquo  Officia. 

Decalogus  exponitur  1,  31  ss.  379  ss.      2,  274  ss. 

5,  327  S8.    lex  peccati  et  mortis  8  696.  699.    cius 
partitio  1,  38.  378.     2,  273.     9,  103.     prooemium 

1,  380  sq.    2,  275.     summa  1,  42.  379.     2,  274. 

6,  51  ss.      ad  legem   moralcm   ratio   1,   371    sq. 

2,  267  sq. 

Decanatns  5,  299. 

Decimae  Levitarum  an  et  sacerdotum  ohristia- 
norum  5,  303.     an  a  piis  redimendae  19,  249. 


Decorum  in  rebua  ad  cultum  spectantibus  1,  858. 
2,  888. 

Decretalia  Oregorii  IX.  supposititia  2,  838  sq. 

Decretum  apostolicum  de  idolothytis  1,  220.  854 ss. 
2,  883. 

—  decretum  horribile  2,  704. 

—  Decretum  Gratiani  citatur:  1,  144.  150  sq. 
180-190.  268.  576—84.  613-21.  730.  1022. 
1072-78.  1082  sq.  1093.  1099.  2.  19.  21.  456. 
468.  490.  792.  797.  801.  819.  830-38.  1011.  1050. 
1072-78.  1084-87.  1091.  5,  559.  628-3T. 
6.  488.  516.  7,  18.  21.  501.  585.  625.  628.  634. 
9,  58.  154.  436.     11,  707.     15,  290.      19,  17. 

Defectus  passionum  Christi  1,  167. 

Defunctorum  memoria  ex  decreto  Interim  7 
583. 

Descensus  ad  inferos  1,  69.  529  ss.  2,  375  sq. 
5,  184  sq.  339.  6,  29.  8.  683.  de  eo  disputatur 
cum  Castellione  11,  675.  688. 

Desperatio  vitanda  2,  446. 

Deus  (Locus  do  Deo  tractatur  Instit.  1.  L).  Abra- 
hae  2,  276.  aemulator  1,  394.  2.  279.  auxi- 
liator  6,  83.  cognoscendus  1,  286  sq.  289.  2, 
36  sq.  colendus  2,  86.  conservator  mundi  2, 
144.  creator  cur?  8,  293.  non  ad  perditionem 
9,  275.  per  iSlium  et  spiritum  1,  63  sq.  9,  369. 
cur  homo?  1,  65.  517.  534.  2,  340  sq.  fidelium 
haereditas  8,  379.  non  ^enuit  9,  288.  idem  in 
natura  et  scriptura  1,  304.  immediate  operauB 
sec.  Libertinos  7,  183  sq.    immutabilis  quo  seosa 

1,  827.  2,  338.  Israelis  2,  276.  iudex  1, 843. 
legislator  1,  843.  lex  legum  2,  700.  in  malis 
quomodo  operetur?  1,  352.  2,  167  sq.  malorum 
non  autor  6,  258.  pater  1,  90.  495.  924  sq.  2, 
662  sq.  5,  345.  6.  93.  peccati  non  autor  9, 
257   ss.  277   ss.     neque  peccati  originia   1,  312. 

2,  184.  qualis  in  S.  s.?  1,  303.  2,  72.  per  sa- 
cramenta  agit  7,  694.  702  ss.  solus  legislator 
iudex  auxiliator  colendus  1,  843.  2,  86.  6,  83. 
spiritus  2,  89  sq.  tentator  1,  933.  2,  673. 
unicus  1,  32.  285.  480. 

—  Dei  actio  in  mundo  triplex  7, 186.  attributa  1, 27. 
279.  cognitio  unde?  5,  324.  quid  prosit?  2, 
34  sq.  corrupta  2,  38  sq.  eius  et  nostri  inter 
se  coniunctae  2,  31.  cultus  verus  1,  32.  283  sq. 
essentia  latens  1,286.  filius  v.  Pilius.  immen- 
sitas  2,  89.  mandata  extra  deliberationem  po- 
nonda  5,  242  sq.  natura  vera  et  falsa  9,  282. 
num  necessaria  dicenda?  6,  333  sq.  nomen 
cui  tribuendum?  10,  153.     nomina  typioa  1,  381. 
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DeuB 

operatio  ia  fidelibus  per  Sp.  8.  7,  190  sq.  per- 
fectio  miseriam  hominis  aperit  2,  32  sq.  poten- 
tia  non  absoluta  2,  700.  praesentia  homini  hor- 
renda  1,  281.  2,  49.  viBio  mortifera  9,  665. 
voluntas  inserutabiliB  8,  311  8q. 

—  Denm  negare  qnid?  2,  39. 

—  Du  alieni  qui?  5,  327. 

Dextera  patri8  1,  533.     2,  382.     6,  35. 

Diabolns  accusator  1,  748.  Dei  inBtrumontum 
1, 60.  7, 188  88.  maluB  neceBBarie  sed  non  ooac- 
tQB  1,  339.  2,214.  quid  LibertiniB?  7,  181.  228. 
Bub  Pharaonis  figura  1,  32.    (v.  quoque  Satan). 

—  Diaboli  natura  uum  neceBsaria?  6,  333  Bq. 

—  Diaboli  reyera  ezBistent^B  1,  507.  2,  130.  quo 
BenBu  Deo  Bubiecti?  6,  17.  quid  secundum  S.  b.? 
7,  181.    num  magiB  Berviant?  7,  538. 

—  Diabolorum  numeruB  1,  503.  2,  127.  Bors  ea- 
dem  ac  infidelium  7,  123. 

Diaconi  1,  191  b.  567.  2,  783.  voteriB  eoole- 
Biae  1,  574.  2,  790.  ecolesiae  romanae  1,  591. 
2,  808.  eorum  officia  5,  604.     10,  23.  101. 

—  diaconatufl  1,  1095.     2,  1082.  1088. 

—  diaconisBae  1,  451. 

DicB  BupremuB  1,  71.  dominica  v.  Dominica. 
Dierum  obBoryatio  a  ChriBtianis  aliena  5,  329. 

Differentia  Veteria  et  Novi  TeBtamenti  1,  818. 
2,329. 

DignitaB  hominiB  ex  mento  philoBophorum  1, 
305.  fide  et  caritate  constat  1, 129.  m  ministro 
baptismi  non  respicienda  1,  115. 

Diluvium  non  ampIiuB  timeDdum  1,  951. 

DionyBiuB  AlexandrinuB  7,  656.     9,  497. 

DionyBiuB  Areopagita  dubiuB  Bcriptor  7,656.  de 
precibuB  pro  mortuis  Md.  eiua  Hierarchia  cooIob- 
tis  1,  497.  2,  120.  7,  581.  584.  reliquiae  6, 
444.  hiudatur  praetera  lOb,  389.  11,  786.  12, 
17. 

DionyBiud  CorinthiuB  7,  656. 

DioBcoruB  Bphesinae  Bynodi  praeseB  1,  607.  2, 
824.  866. 

Diploma  Bimile  Bacramenti  1,  102. 

Discornere  corpuB  ChriBti  quid?  1,  127. 
Cakmi  aperti.    VoL  XXIL 


DiBciplina  eccIeBiaBtica  1,  550  sq.  658  bs.  2, 
905  88.  5,  557.  conmiendatur  10,  9  Bq.  lOb, 
191.  qualiB  a  ChriBto  iuBtituta  1,  659.  2,  906. 
yeteris  ecoleaiae  1,  662.  2,  909.  aBcetica  1,  666. 
692.  2,  913.  a  BonioribuB  exercenda  1,  662.  2, 
909.  6,  133.  non  a  paetore  boIo.  5,  624.  cleri- 
corum  1,  671.  2,  919.  5,  639.  6,  512.  12, 
34   Bq.       BtudioBorum    5,    626.       morum   populi 

5,  561.  6,  514  88.  severiuB  exercenda  5,  623. 
12,  532  Bq.  in  papatu  kiulla  5,  406  sq.  yestium 
12,  531.  quoad  coenam  6,  133.  necesBaria  10  b, 
207.  227. 

—  Ar^entorati  stabilienda  11,  41.  apud  BaBilieuBea 
14,  711.  apud  BemeuBeB  11,  671.  14,  540  sq. 
(vide  qnoqne  Berna).  apud  OeneveuBee  10,27» 
55.  96.  117.  14,  673.  678.  696.  18.  235.  apud 
LauBannenses  11,  497.  510.  563.  659  eq.  (vide 
quoquo  LauBanna).  apud  LondinenseB  14,  554. 
apud  NeocomonBOB  14,  505.  507.  in  Palatinatu 
19,  564.  684.  a  YadeuBibuB  flagitata  ibid.  261. 
a  Yireto  11,  20.      a  reformatoribuB  non  ncglecta 

6,  512.  de  ea  cum  Melanohthone  agitur  lOb, 
331. 

DiBpenBfltio  9,  637.  meritomm  ChriBti  1,  165. 

DiBBenBiones  in  eocloBia  catholica  8,  57. 

DiBBidium  camiB  et  Bpiritus  1,  347.  dissidia  fu- 
gienda  1,  545.     2,  756. 

Divinitas  Chriati  deliteBcens  6,  31.  diyinitatis 
BensuB  menti  ineitUB  1,  282.     2,  36  Bq. 

Divitiarum  rcctus  ubub  7,  215.  219. 

Diyortium  pormiBBum  non  probatum  9,  297.  quo 
pacto  licitimi?  10,  40.  110.  in  conBtitutione  Inte- 
rim  7,  572.  couBilia  de  divortio  14,  318.  ss.  326. 
340.  divortio  Beparatis  quo  pacto  coniugium  per- 
raitt^ndum  10,  232.  cf  quoque  20,  560.  562. 

Doctorum  et  pastomm  diBcrimen  1,  564.  2,  780. 
ordo  in  eccIoBia  10,  100. 

-^  doctioribus  fidere  vana  praoBumptio  5,  405  sq. 

Doctrina  eyangelica  minime  nova  1,  15 bb.  263 bb. 
2,  14  89.  a  patribns  comniondata  1,  16  sq.  266  s. 
2,  17  8.     eius  fons  et  fundamentum  1,  51.  628  sq. 

Dogmata  nova  non  condenda  1,  209. 

Domestici  fidoi  1,  92.  926.  in  religione  instruondi 
6,  556.     exteri  an  ad  coenam  accersendi  14,  59. 

Dominica  dies  an  abroganda  14,  1  ss.  cf  1,  37. 
404.  2,  290. 

I  Dominicua  S.  camifex  7,  655. 

11 
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I^omintiB  mediuB  inter  Deum  et  homines  9^  326. 

—  dominorum  erga  servos  officia  1,  42. 
Domns  GhriBtiani  eccleBiola  5,  275. 
Donaria  templis  catholiciB  facta  5,  305. 
Donatio  ob  causam  5^  304. 

DonatiBtae  nuUam  in  eccleBia  infirmitatem  ferunt 

1,  636.  2,  854.  £BilBae  sanctimoniae  persuaBioni 
indulgent  1,  546.  2,  756.  yim  Bacramenti  a 
dignitate  ministri  aestimant  1,  145.  in  ordinati- 
one  errantCB  5,  538.  thaumaturgi  pBOudoprophe- 
tae  1,  16.  265.      2,  16.     damnati  6,  527. 

-^  DonatiBtarum  error   de  baptiamo    1,    115.   966. 

2,  971.  de  puritate  eccIeBiae  7,  76.  9,  452. 
19,  525.  de  Baoramentifl  1,  1073.  moroBitaB 
1,  666.      2,  912. 

Donum  Bupematurale  lapsu  ademptum  6,  360  Bq. 

—  Dona  spiritualia  temporaria  post  apostoloB  ccb- 
sant  7,21.     y.  quoque  Oharismata,  Linguae. 

—  Donorum  naturalium  corruptio  2,  195.  in  cor* 
pore  ecclesiaBtico  ratio  1,  77  8q. 

Dormireidem  quod  mori  7,  129.  mortuorum  5, 
207. 

Dotes  naturaloB  1,  325  bb.  755.  2,  212.  564. 
animi,  Dei  dona  1,  1130.  2,  509.  y.  quoque 
Facultates. 

Draoonis  historiae  in  Daniele  fides  dubia  5,  247. 

Duliae  oultus  2,  82.  88.  6,  463.  7,  22.  24.  10, 
195  sq.  dnliae  et  latriae  discrimen  oommentitium 
7,  393. 

Duns  ScotuB  notatur  9,  177.  eiuB  sententia  de 
tranBBubstantiatione  9,  436. 


E. 

Ebrietas  punienda  10,  56. 

BccIeBia.  Locub  de  E.  tractatur  1,  587  w.  2, 
746  88.    6,  39  sq.    9,  718.  727.  748.  762. 

•^  apoBtoIica  verae  eccl.  exemplar  5,  394.  appa- 
renter  mortua  uBque  viyit  1,  20.  270.  2,  22. 
arca  Noe  7,  5.  audienda  OhriBto  autore  1,  638. 
2,  857.  catholica  Bancta  5,  341.  6,  39.  quae 
8it?  1,  72.  539.  2,  747.  6,  39.  ooelestiB  futura 
qualiB?  8,  687.  columna  veritatiB  2,  864.  oor- 
puB  OhriBti  myBticum  1,  78.  non  deBCrenda  ob 
disBenBiones  1,  545.     2,  755.    neque  ob  praesen- 


EcoIeBia 

tiam  improborum  7,  65  ss.  educatrix  2,  749.  er- 
rare  quo  pacto  non  posBit  1,  163.  210.  636. 
2,  854.  7,  29.  felea  et  vera  1,  553.  2,  767. 
ab  hierarchia  non  Bcparanda  7,  29.  imperfecta 
Bemper  1,  546.  635.  2,  853.  infallibilis  quo 
pacto?  1,  163.  210.  636.  2,  854.  7,  29.  cur 
a  Deo  instituta?  1,  561  Bq.  2,  776.  ex  mente 
Interim  7, 560  Bq.  mater  2,  748.  munda  et  Bancta 
2,  854.  papiBtica  non  chriatiana  1,  554  sq. 
2,  769  8q.  nec  vere  ecclesia  8,  79  Bq.  populns 
electorum  l^  73.  540.  pronunciat  nihil  nisi  ex 
verbo  Dei  1,  215.  636  Bq.  2,  855  sq.  regnnm 
coelorum  1,1928.  romana  v.  Roma.  ante  sorip- 
turam  8,  687.  Bcripturae  aequipoUet  7,  5.  num 
Bcripturam  definit?   1,   293.     semper  aliqua  fuit 

1,  74.      a   Bpiritu    quatenuB    regitur?      1,    635. 

2,  853  tota  cleruB  1,  577.  universaliB  1,  543. 
2,   754.     visibiliB  et  inviBibilis    1,  542.      2,  752. 

6,  41.     7,  29  aq.   illa  semper  imperfecta  7,  67. 

—  ecclesiae:  apoBtolicae  dignitaB  1»  604.     autoritas 

7,  29  Bq.  563.  5,  527  in  Bcriptura  interpretanda 
1,  646.     2,  865.  5,  533  in  condendis  dogmatibua 

1,  632  sq.  2,  850  Bq.  in  canone  definiendo 
5,  564  eius  ad  verbum  divinum  ratio.  6,  326. 
catholicae  corruptio  2,  773  ss.  5,  395.  defiuitio 
ap.  Sadoletum  5,  378.  communionis  bcneficia 
8, 409  Bq.  coniugium  c.  OhriBto  1,  193.  constitutio 
vide   8.   h.  V.    dona  et  privilegia   5,  563.    elogia 

2,  755  facicB  Bub  papiBmo  1,  553.  institutio  hu- 
manae  infirmitati  accommodata  8,  411  sq.  iuris- 
dictio  vide  s.  h.  v.  merita  et  officia  ex  Sadoleti 
mente  5,  375.  ministri  sec.  Interim  7,  564.  opei 
pauperibuB  doBtinatae  1,  577.  2,  793.  ordo  et 
regimen  1,  561.  2,  776.  potestas  Bpiritualis  1, 
628.  2,  846.  reformatio  quo  pacto  poeaibiliB  6, 
510.  reformatae  triBtiB  BtatuB  8,  28.  reforma- 
tioniB  fructuB  6,  511.  restitutio  in  pristinum  sta- 
tum  dcBiderabiliB  5,  394.  aanctitas  2,  759.  854. 
Bigna  5,  527.  7,  562.  Bymbola  verbum  et  sacra- 
mentum  1,  544.  2,  755.  unitas  5,  574.  7,  37  sb. 
259.  quo  fundamento  nitatur?  6,  243.  521.  9, 
451.  quis  veruB  hoBtiB?  7,  275.  verae  definitio 
7,  31.  veteriB  forma  1,  130.  572.  2,  788.  Vete- 
riB  Testamenti  historia  8,  25  bb. 

—  ecclesiam  credere,  non  in  ecdesiam  1,  537.  2, 
746.    extra  eam  nulla  saluB  1, 539.    5, 342.    6, 41. 

—  de  eocIoBia  catholicorum  et  protestantinm  con- 
BensuB  et  diBBensuB  7,  310  sb. 

—  eccIoBiarum  campestrium  diBcipIina  10,  51. 

EocIeBiaBtes  Salomonis  de  providentia  2,  152. 
num  immortalitatem  negaverit  5,  208  sq.  libri 
BcopuB  2,  196. 
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Boolesiftsticus  (8iracida)  dubiae  antoritatis  scrip- 
tor  1,  369.  771.  2,  245.  580.  5,  182.  230.  eius 
Bontentia  de  libero  arbitrio  1,  370.  2,  246.  de 
mortuorum  animis  5,  227. 

Eolipaes  naturales  et  miraculoeae  7,  534.  earum 
vera  et  falsa  explicatio  7,  533. 

El  nomen  Dei  1,  394.    2,  279. 

Eleotio  1,  49  ss.  73  sq.  358.  880.  2,  232.  678  ss. 
8,  93  88.  9,  716.  725.  744.  756.  aeseritur  6, 366. 
in  Christo  facta  5,  333.  merita  non  respicit  1, 
865  sq.  2,  683  ss.  praecedit  fidem  8,  95  68. 
270.  conspicna  in  patriarchis  9,  289.  293.  in 
hiatoria  Israel  2,  683  ss. 

—  electionis  definitio  5,  332  88.  finis  8,  107.  no- 
tio  duplex  8,  332  sq.  semen  an  a  nativitate  in- 
situm  1,  884  sq.  cum  vocatione  coniunctio  1,  881. 
ratio  ad  ecclesiam  2,  747.  ad  sanctitatem  perse- 
quendam  8,  107.  in  ea  dooeoda  moderatio  adhi- 
benda  8,  106. 

—  electi  gratia  excidere  nequeunt  8,  320  sq.  qua 
ratione  adoptionem  suam  cognoscant  10,  164. 
electomm  status  ante  vocationem  1,  884  sq. 

Electio  episcoporum  1,  187.  569  ss.  2,  785  88. 
6,  491.  7,  634.  pastorum  5,  558.  627.  vitiata 
6,  470  sq. 

Eleemosynae  2,  510.     11,  678. 

Elementa  mundi  1,  143.  animalium  5,  46.  na- 
turalia  quo  sensn  sacramenta  fiant  1,  951. 

Elephantiasis  quatenos  ooniugium  dirimat  10, 
241. 

Elias  propheta  non  saoerdos  18,  769.  precans  2, 
636.  ieiunans  1,  670.  tere  solus  vera  ecclesia  1, 
21.  271.    2,  23. 

Eliberitanum  concilium  1,  267.  387.  2,  19.  78. 
de  imaginibus  7,  27. 

Elohim  quid  significet  1,  304.     2,  73. 

Eloquentia  fidei  ministra  8,  469. 

Emmauntici  discipuli  curChristum  non  agnove- 
rint  9,  476. 

Encratitae  matrimonium  prohibent  2,  921.  5, 
544.     7,  663.  668. 

Energicorum  ficta  secta  9,  466. 

Enthusiastae  9,  491. 

Epaphroditus  a  morbo  revalesoens  non  miBor 
5,  219. 


Bphesus  cur  non  Bodes  primaria?  7,  36.  , 

—  Ephesinum  conoilium  (anni  431).  1,  522.  607. 
2,  356.  824.  9, 434.  20.  74.  (anni  448).  1,  607. 
2,  824. 

Bpicuri  deus  otioBUS  2,  148« 

—  Epicuraei  notantur  2,  44.  50.  705.  de  praedes- 
tinatione  1,  874.  2,  705.  de  providentia  1,  889. 
5,  18. 

—  Bpiourismos  pontificiorum  5,  483.  506. 

Bpiphanius  laudatur  9,  108.  de  ooena  9,  498. 
20,  461.  de  imaginibuB  1,  643.  2,  863.  pio- 
bat  preces  pro  mortuia  7,  656.  opus  oontra  nae- 
reses  2,  975.  7,  584.  684.  epistola  1,  S67. 
2,  19. 

Bpisoopuer  quis?  1, 186.  1089.  doctor  5, 285  sq. 
minister  5,  284.  oeoonomus  5,  283.  pastor  5, 
283  sq.  Becundum  Interim  7,  564.  universalifl 
1, 609.  618.  2, 826.  non  plurium  dioecoBium  5,  631. 
de  animis  rationem  reddet  b,  290. 

—  episcopi  aequales    9,  450.     iidem  ac  preBbyteri 

1,  184.  566.    2,  782.    veteris  eoclesiae  1,  572  ss. 

2,  788  88.  officio  8U0  non  defnnguntnr  6,  469  88. 
fures  5,  291  sq.  quo  pacto  ministri  creari  poesint? 
10,  184. 

—  episcoporum  autoritas  tyrannica  6,  471  8q.  cor- 
ruptio  1,  583  sq.  2,  799  ss.  electio  1,  188.  579. 
2,  795.  7,  634.  luxus  6,  515.  mores  dissoluti  7, 
503  sq.  officia  8, 709.  non  negligenda  5, 2^6  sq. 
ordinatio  6,  491  aq.  potestas  unde  aucta?  1, 
653  sq.  proventus  nimii  et  detestandi  5,  291  sq. 
qualitates  1,  568.     2,  784.    auccesaio  quid  valeat 

1,  554.     2,  768.    9,  546  sq.     dignitas  5,  282  ss. 

—  episcopia  praedicatio  commendata  a  oonoilio  Tri- 
dentino  7,  422. 

—  episcopatus  cathoIiouB  depravatus  6^  492.  sq.  509. 
pueris  delatua  6,  513. 

Bpulae  idololatricae  ChristianiB  interdictae  5, 
249  sq.  266  sq. 

Bquo  homo  similiB  1,  352.  1138.    2,  224.  518. 

Brrorum  genera  8,  477. 

Bsau  cur  reiectuB?  1,  867  bb.    2,  690  sq.    poenitens 

2,  455.    5,  531.    quo  consilio  bis  uxoratus  8,  389. 

Bsdras  foederis  renovator  5|  320.  eiua  oonfessio 
BoIenniB  1,  702  sa. 

—  Bsdrae  liber  lY.  incertae  fidei  5,  232.  de  im- 
mortalitate  animae  5,  186. 

II* 
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EBBentia  y.  Trinitas. 

—  essentiator  2,  109.    essentiatio  9,  365  ss.  406. 

Eucharistia  nnde  dicta?  1,  992.  sacramentam 
5,  541.  confessio  de  ea  9,  711.  vide  quoque  9, 
841  sq.     et  omnino  Ooena. 

EucheriuB  1,  321.    2,  193. 

EunomiuB  haereticus  1,  646.    2,  866.    9,  435. 

Eunuchus  uxorem  ducere  nequit  10,  232.  cf.  14, 
60.    Eunuchi  aethiopici  fidcs  qualis?  2,  425. 

Eusebius  Gaosareae  episcopus  laudatur  1,  387. 
604.  6,  436  sq.  7.  27.  656.  660.  670.  8,  655. 
9,  788.  Historia  ecclesiastica  allegatur  1, 131. 268. 
625.  1021.  2,  20.  843.  5,  171.  183.  6,  262.  419. 
431.  644.  8.  683.  15.  92.  Chrouicon  5,  75.  de 
oanone  5,  564.    de  origine  idolorum  2,  78. 

Eutyches  haereticus  2,  866.  notatur  2,  1031. 
20,  73.  eiuB  error  1,  522.  in  synodo  Ephesina 
absolvitur  1,  607.  2,  824.  in  Chalcedonensi 
damoatur  1,  523.  2,  356.  824.  827.  Romam  ap- 
pellat  1,  610.    Leonem  papam  delinit  9,  435. 

—  Eutychiani  8,  534.  585. 

EvangQlium  in  Y.  T.  annunciatum  1,  803  ss. 
Ghristi  manifeBtatio  2,  310.  legis  perfeotio  7,  95. 
evangelium  et  lex  1,  825  ss.  evangelii  laus.  9, 
807  sq.  summa  Christus  1,  48  sq.  477.  v.  quo- 
que  Fides,  Promissio. 

—  evangelistae  qui?  1,  564.    2,  779. 

Ezamen  ordinandorum  5,  629.  plebis  5,  621. 
Bcholasticorum  14,  63.    sui  2,  257.    ante  coenam 

1,  127.   .5,  444  sq.    10,  258. 

Excaecatio  Dei  opus  2,  169.  Satanae  opus  1,352. 

2,  129.  225  sq.    v.  quoque  Induratio. 

Excommunicatio  1,  163.  5,  353.  638  res  lau- 
dabilis  7,  65  sq.  in  quem  usum  instituta  1,  75  sq. 
550.  2,  894.  896.  quomodo  differat  ab  anathe- 
mate  1,  552.  664.  2,  911.  quando  adhibenda  1, 
659  sq.  2,  906  ss.  Oenevae  instituenda  10,  11. 
226.  lOb,  153.  180.  192.  14,  685  sq.  Bemen- 
sibus  couBueta  ibid.  690  sq.  Turicensibus  ibid.  699. 
eius  iuB  apud  ecclesiam  7,  33.  AnabaptiBtarum 
7,65. 

Exemplum  lesu  v.  lesus. 

Exercitia  fidei  1,  666.  2,  914.  gratiarum 
actionis  1,  439.  poenitentiae  1,  439.  692. 
2,  447. 

ExercituB  coelorum  1,  498. 


Exhortationes  quid  sibi  velint?  1,  359.    2,  233. 
585. 

ExomologesiB  1,  662.    2,  909. 

Exorcistae  1,  183.  1085.    2,  1082.    7,  638. 

Exotica  nomina  sonsuum  evangelicorum  1,  60  sq. 
492.    2,91. 

E  p  i  a  t  i  o  salutis  conditio  2, 248.   nulla  nisi  a  Christo 
1,  136.    per  Christi  sanguinem  1,  527.      2,  373. 

Exploratio  sanctorum  1,  1137. 

Exsequiae  mortuorum  pontificiae  abominabiles  6, 
557. 

Exsilium  babylonicum  describitur  8,  32. 

Exsufflatio  1,  140.    2,  973.  10,  212. 

Extranei  qua  conditione  admittendi?  14,  58. 

Extravagantes  Martini  1,  621.    2,  839. 

Exuperius   episcopus   Tolosae   1,   577.    593.     2, 
793.  811. 

Eysenbergii  versio  tract.  de  reliquiis  proll.  6,27. 
Ezechias  cur  mortem  deprocatur?  5,  226. 


Facere  verbum  pontificale  7,  642. 

FaoioB  Dei  quid?  8,  425. 

Factores  legis  quo  sensu  iustificati?  1,  789. 

Facultates  hominis  naturales  1,  314  bb.  349.   2, 

442. 

—  faoultatiB  determinatio  est  supra  opinionem  unius 
7,  8. 

Falsum  testimonium  1,  40. 

Fames  Bpiritualis  5,  443. 

Familia  ohristiani  hominis  eoclefiiola  5,  275. 

Fanatici  scripturam  centemnunt  2,  69. 

Fatum  aliud  ac  praedestinatio  8,  39.  9,  287. 
Christianis  nullum  1»  890.     2,  151. 

Fauni  imperfectum  Dei  opuB  9,  290. 

Femina  an  regnare  possit?  15,  91.  feminae  mari- 
bus  in  oircumoisione  communicantes  1.  979.  2, 
987. 
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Feriis  laborare  per  se  indifferens  1,  854. 

Fermentum  Pharisaeorum  1,  225. 

Festi  dies  celebrandi  10.  208.  10 b,  182  ss.  191. 
204.  11,  625.  647.  702  sq.  706  sq.  Turicensiiim 
14,  117.  patronorum  7,  655.  qai  retinendi  sec. 
Interim  7,  586. 

—  fest^rum  abrogatio  9,  103  eq.  14,  62.  21,  142. 
a  GeneyenRibus  non  odiota  14,  1.  4.  95.  105. 
286.  15,  485. 

Fidelium  status  post  mortem  7,  124. 

Fides.  Loous  de  fide  praeter  Institutionem  traota- 
tur  9,  717.  725  sq.  745  sq.  758.  vide  etiam 
Bymbolum,  lustificatio. 

—  fides  non  semper  ex  auditu  1,  981.  2,  989. 
baptismi  caput  1,  115.  a  caritate  non  separanda 
5,  374  sq.  7,  450.  quatenus  certa?  1,  458.  2, 
411.  in  Ghristi  notitia  sita  1,  473.  in  Chnsto 
posita  religionis  fundamentum  6,  11.  in  cogni- 
tione  sita  1,  473.  donum  Dei  1,  468.  2,  425. 
5,  334.  quo  paoto  a  Deo  petenda  19,  549.  ab 
electione  pendet  8,  95  sq.  270.  quam  non  prae- 
cedit  8,  270.  formata  ot  informis  1,  453.  2,  403. 
7,  450  sq.  598.  ex  gratia  8,  94.  historica  non 
sufficit  1,  454.     2,  405.     imperfeota  et  crescens 

1,  459.  943.  2,  413.  946.  implicita  1,  473.  2, 
398  sq.  infantibus  quoque  data  1,  117.  ab  In- 
terim  praeterita  7,  641.  non  libera  20,  121.  mi- 
raculosa  1,  473.  2,  404  sq.  moriens  et  mortna 
8, 690.    notitia  voluntatis  Dei  beneyolae  1,  455  sq. 

2,  406.  10,  164.  obedientia  2,  402.  et  opera,  res 
individuae  5,  398.  ad  orandum  neoessaria  1,  908. 
2,  635.  ad  quam  regulam  exigenda  1,  12.  261  sq. 
2,  13.  an  reprobis  tribuenda?  2,  406.  reprobo- 
rum  temporalis  10,  163.  a  spe  et  caritate  non  se- 
paranda  1,  80.  7,  450.  temporalis  2,  405  sq. 
vana  1,  454.  2,  405.  verbo  Dei  nixa  1,  99. 
455.  2,  406.  vero  sio  dicenda  1,  56  sq.  453  ss. 
2,  397  ss.  vita  animae  7,  120.  quid  sit  ex 
mente  Sadoleti  5,  374.  iustificans  contra  Tridon- 
tinum  vindicata  7,  453. 

—  Fidei  oonfessio  v.  Oonfessio.  definitio  5,  333. 
592.  6,  43  ss.  7,  598  ss.  a  promisaione  petenda 
5,  334.  formae  duae  1,  56.  fundamentum  pro- 
missio  1,  466.  2,  421.  objectum  2,  398.  nempe 
Ghristus  5,  334.  scopus  1,  57  ss,  significationes 
variae  2,  ^8  sq.  vocabulum  a  Paulo  varie  usur- 
patnm  1,  799.  et  spei  vocabula  oonfunduntur  1, 
476.  685.  2,  4S3.  ratio  ad  oaritatem  7,  598.  ad 
evangelium  1,  466.  2,  421.  547.  ad  iustidam  1, 
60.  749  Bs.  2,  557  ss.  ad  yerbum  1,  451.  2,  401. 
423. 


Fides 

—  fide  sola  salus  nititur  1,  118.  iustificamur  6, 
45  sq.    sanctificamur  5,  335. 

Fiducia  in  Deum  1,  382.  2,  194.  277.  ex  voca- 
tione  1,  881.  hominum  de  se  vana  1,  306.  in  oi>e- 
ribus  male  looata  1,  753  ss. 

Figurae  Yeteris  Testamenti  1,  36.  820  ss.   2,  331. 

Filius  Dei  8,  649  ss.  unious  6,  23.  verbumaeter- 
num  1,  62.  516.  2,  95  sq.  358.  se  patriarchis 
manifestat  1,  630.  cur  homo?  6,  25.  eius  nomen 
1, 482.  divinitas  1, 481  ss.  2, 94  ss.  (of.  0  h  r  i  s  t  u  s.) 

—  fiUus  hominis  1,  519.     2,  348  sq.     10,  168. 

—  filii  non  pro  patribus  puniendi  1,  395.  2,  280. 
6,  57.     Dei,  fideles  1,  516.     6,  23. 

Flatus  Domini  1,  143. 

Flavianus  Opoiitanus  1,  610.  2,  827.  a  Leone 
impugnatus  9,  435.  in  synodo  Ephesina  damna- 
tus  1,  607.     2,  824.  866. 

Foedusv.  Testamentum^  Foederis  novi  neoessi- 
tas  9.  797  sq.  Foedera  Dei  1,  102.  941.  regum 
1,  236. 

Foenus  v.  Usura. 

Fomes  in  sanctis  residnas  1,  348  sq. 

Fornioari  quid  sit  sensu  evangelico  1,  39. 

Fortuito  nihil  aooidit  1,  890.  2,  145.  148  sq.  163. 
8,353. 

Forum  externum  et  oonsoientiae  1,  841.  2,  623. 
868. 

F r agilitas  vitae  variis figuris in  B.  s.  depicta 5, 221. 
Francofordiense  concilium  de  imaginibus  10, 196. 
Frigidus  uxorem  ducere  nequit  10,  232. 
Fuga  oaptivorum  num  procuranda?  10,  257. 
Fulgentius  7,  15.      14,  490.     15,  290.  18,  375. 

Furtum  sensu  evangelioo  et  latiori  1,  40.  416.  2, 
298.  5,  330.  Furti  aconsantnr  episoopi  5, 
291  sq. 


Gabriel  Archangelus  1,  500. 

Galatarum  eoclesia  corrupta  7,  66.     epistolae  ad 
eam  argomentum  1,  195.  830.  2,  614. 
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Oamalielis  sententia  de  tolerandis  apostolis  im- 
prudens  8,  472. 

Oangrense  ooncilium  6,  498. 

Oelasiusep.  Romanu»  1,  267  sq.  576.  2,  19. 
792.  7,  272.  canon  de  coena  1,  1022.  2,  1050. 
7,  18.      de  communione  sub  utraque  7,  625. 

Oeneatogia  ChriBti  2,  350.      10,  169. 

Oeneratio  prae  nativitate  ab  astrologis  neglecta 
7,  518.     Ckristi  quomodo  intelligenda  2,  352. 

Oeniculationis  in  preoibuB  agendis  dignitaB  1, 
859.     2.  889. 

OentOB  a  foedere  exclusi  1,  826.  2,  337.  earum 
dii  2.  73.  virtutes  vanae  8,  396.  vocatio  1,  827. 
2,  338.  8,  323.  ritus  a  8.  s.  patribus  repetendi 
9,  21.     V.  quoque  Caeremoniae. 

Oigantes  adultorinum  genuB  8,  28.  eorum  gene- 
ratio  8,  655. 

OladiuB  a  Deo  magistratui  commissus  1,  1107  sq. 

Oloria  vitae  futurae  1,  681  sq.  electorum  ante 
iudicium  imperfecta  5,  211  sq.  hominis  coram 
Deo  nulla  1,  45.  750  sq.    in  operibus  male  locata 

1,  753.      gloriae  gradus  2,  742.     8,  711. 

OloBsolalia  a  Paulo  damnata  8,  389. 

OnoBtici  ab  Irenaep  refutati  2,  115.  eorum  no- 
men  et  dogmata  7,  156. 

OraduB  cognationis  1,  195.  1100.  prohibiti  10, 
37.  109.  231.  233.  235.  ecclesiastici  1, 180. 1081. 
gloriae  v.  Oloria. 

Oraeci  an  qb  defectionem  a  Bede  romana  miseri? 
•     7,  275. 

Oratia  Dei  in  Christo  1,  30.  340.  2,  215.  accep- 
tans  1,  763.  792.  2,  572.  603.  operans  et  coo- 
perans  1, 344.  2, 190.  221.  praeveniens  1,  341, 
2»  217.  non  aequalis  6,  371.  sacrameDtis  non 
alligata  7,  693.  701.  709.  quomodo  in  fidelibua 
operetur  1,  761.    non  per  hominem  efficax  1, 344. 

2,  221.     quid  ex  mente  Pighii?  6,  359.  367  sq. 
spirituB  septiformis  7,  627  sq. 

—  Oratiae  non  omnibus  promissae  8, 97  sq.  aetati 
apostolicae  peculiares  7,  628.  631. 

—  Oratia  hominibus  debita  officio  in  Deum  non  con- 
traria  6,  83.  Oratiarum  actio  orationis  pars  1, 
86.  917.    2,  277.  653. 

Oratiae  sorores  apud  Homerum  et  Hesiodum  19, 
207. 


OratianuB  v.  Deoretum. 

Oratitudo  erga  Deum  1,  383. 

Oregoriusl.  laudatur  1,  425.  695.  1022.  2,  78. 
307.  569.  792.   796  ss.  826.  840.  1050.     5,  629. 

6,  516.  7, 34.  notatur  1,  386.  ouras  Baeculares 
deprecatur  1,  616.  nomen  episcopi  universaliB 
detestatur  7,  38.  273.  277.  395.  505.  618.  ima- 
ginum  cultum  probat  7, 26.  Traianum  ex  infemo 
redimit  7,  16.  imperatoris  servum  se  dicit  1, 
654.     a  Mauritio  ooncilium   congregandum  petit 

7,  403.  eius  sententia  de  immunitatibus  2,  904 
de  poenitentia  1,  695.  2,  456.  de  purgatorio 
7,  27.; 

—  Scripta:  HomiUae  1.  590.  883.  2,  720.  807. 
Ezechiel  1,  574.     2,  790.    lob  5,  37. 

—  Epistolae:  lib.  I.  ep.  V.  1,  581.  616.  622.  2, 
833.  ep.  Vn.  1,  616.  622.  2,  833.  ep.  X.  1, 
575.  2,  791.  ep.  XXIV.  1,  574.  2,  790.  829. 
ep.  XXV.  1, 61&  622.  2,  829.  833.  ep.  XLIII. 
1,  658.     2,  904. 

—  lib.  n.  ep.  V.  1,  655.  2,  901.  ep.  VI.  2,  845. 
ep.  XXV.  2,  845.  ep.  XXXVn.  1,  616.  ep. 
LXI.  1, 655.  2,  901.  ep.  LXVm.  1,  611.  615. 
2, 828. 832.  ep.  LXIX.  1, 580. 582.  ep.  LXXVL 
1,  582.  ep.  CLXX.  1,  611.  2,  828.  ep.  ult 
1,  615.     2.  832. 

■^  lib.  III.  ep.  XI.  1,  587.  2,  804.  ep.  Xm.  2, 
829.     ep.  XX.  1,  655.  657.     2,  901.  904. 

—  lib.  IV.  ep.  XXXL  1,  655.    2.  901.    ep.  XXXtt 

1,  658.  2.  904.  ep.  XXXIV.  1,  655.  658.  2, 
901.  904.  ep.  LIL  1,  628.  2,  846.  ep.  LY. 
1, 628.  2,  846.  ep.  LXXVL  1,  609.  2,  826  sq. 
7, 38.    ep.  LXXVIII.  2.  826.    7.  38.    ep.  LXXI. 

2,  826.  ep.  LXXXIIL  2,  826.  7.  38,  ep. 
XCIL  1,  621.     2.  839. 

—  lib.  V.  ep.  Vri.  1,  628.     2,  846. 

—  lib.  VL  ep.  CLXIX.  2,  829.  ep.  CLXXXVffl. 
2,  826. 

—  lib.  VIL  ep.  XXVm.  1,  622.  2,  839.  ep. 
XXX.  1,  618.  2,  835.  ep.  XXXJX.  1,  658. 
2,  904.  ep.  LXIV.  1,  615.  2,  832.  ep.  LXIX 
2,  827.     ep.  CXCIV.  2.  826. 

—  variae  non  indicato  libro:  1,  616.  627.  2,  845. 
1073.     6,  491.     7,  581.  628.  634. 

Oregorius   VII.   notatur   9,    152.    882,  oontra 

Henricum  IV.   machinatur  7,  274.     cum  eodem 

de  imperio  certat  1.  655.  2,  902.  7,  633.  West- 
phalo  orthodoxus  9,  225. 
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OregoriuB  IX.    Decretales  1»  621. 

GregorinB  X.  OonstitntioneB  7,  489. 

OregroriuB  Nazianzenus  laudatur  1, 442.  2,  864. 
930.  8,  572.  9,  112.  146.  lOb.  389.  15,  269. 
16,  285.  in  interpretando  declamator  9,  834. 
eius  Bententia  de  conciliis  1,  645.  2,  864.  de 
ooena  9,  500.  oannina  ibid.  senno  de  baptisnio 
1,  489.     2,  104. 

Oubernatio  mundi  1,510.  889.  ecclesiae  1,567. 
romanae  1,  582  eq.     vitioBa  6,  469. 


Hachamot  Yalentinianorum  8,  666. 

Haereditas  ex  fide  non  ez  lege  1,  753  Bq. 
Haereditatum  diepertitio  licita  7,  88.  cur  a 
Christo  repudiata  Hnd. 

HaereBcon  in  eccIcBia  utilitaB  7,  149. 

~  Haeretiei  <]ui  dicendi?  1,  556.  angues  et  cancB 
1,  61.  Bcripturam  pervertunt  9,  430.  e  Bcrip- 
tura  uon  a  conciliiB  profligati  iind.  iis  fides  non 
babenda  5,  503.  Y,  288.  non  Bolum  docendi 
Bcd  terrendi  8,  467.  a  magiatnUu  puniendi  8, 
461  Bq.     9,  150.     15,  109. 

—  de  haereticiB  puniendis  sentontia  Blaureri  14, 
651.  671.  Bullingeri  ibid.  621.  15, 157.  Calvini 
14,  589.  Oallitii  ibid.  648.  668.  Grataroli  ibid. 
657.  666.  15,  45.  HaUeri  14,  626.  647.  Mub- 
culi  15,  46.  68.  Sulzeri  14,  622.  627.  644.  15, 
44.  Waydneri  15,  126.  Zanchi  15,  141.  Zer- 
kintis  15,  115. 

Hebraei  y.  Israel,  ludaei. 

—  epistola  ad  HebraeoB  falso  BuppoBititia  dicta 
1,  678.  2,  452.  quasi  Paulina  laudatur  1,  57. 
5,  180.  201.  non  tamen  Pauli  eat  2,  374.  866. 
960.     10,  225.     eiuB  argumentum  1,  820. 

Helena   epiritualiB   fomicatrix  1,   136.  2,   1063. 

Constantini   mater  crucem  quaerit  6,  410.   416. 

et  reperit   6,    419.      de    claviB    quid  feoerit   6, 
421. 

Heli  sacerdoB  ob  negligentiam  in  filioB  punituB  7, 
257.  285. 

Heri  quid  sit  theologice?  5,  199. 

Hermaphroditi  2,  462. 

Hierarchia:  nomen  1,  574.  2,  790.  eccle- 
aia8tica5,  545.  abeccleBia  non  separanda  7,  29. 
romana  1,  582  bb.  2,  798  bb. 


HieronymuB  laudatur  1,  177.  266.  587.  2,  18. 
497.  792.  804.  5,  306.  547.  591.  635.  6,  267. 
336.  516.  7,  285.  396.  8,  574  9,  242.  18^ 
375.     notatur  1,  427.  1069.     2,  256.     9,  264 

—  inV.  T.  nimiB  allegoricuB  9,  834.  in  N.  T.  tole- 
rabilis  ibid.  mulieres  studiorum  socias  habet  9, 
788.  de  reliquiis  testis  6, 446.  a  Saconay  male 
intellectus  9,  450.  a  TridentiniB  male  citatus  7, 
466. 

—  Hieronymi  sententia  de  Apocryphis  T.  T.  2, 
867.  7,  413.  9,  827.  de  coena  9,  500.  de 
coniugio  1,  415.  2,  923.  de  libero  arbitrio  6, 
286.  291.  de  libriB  Maccabaicis  1,  733.  7,  28. 
de  poenitentia  2,  457.  1078.  de  praedestina- 
tione  1,  868.  2,  694.  de  primatu  romano 
7,  38. 

—  Bcripta:  Prooemium  in  prophotas  7,  22.  Com- 
mentiiriuB  in  Isaiam  1,  572.  2,  788.  5,  187. 
9,  500.  14,  484.  in  leremiam  1,  265.  2,  17. 
14,  487.  in  Ezechielem  14,  484.  in  Hoseam 
9,  500.  in  Sophoniam  1,  131.  1021.  7,  18. 
in  Malachiam  1,  1022.  2,  1050.  9,  500.  in 
Matthaeum  15,  289.  in  Oalatas  18,  696.  in 
EphesioB  9,  189.  501.  in  Titum  1,  184.  573. 
2,  789.  de  scriptoribus  eccleBiaBticis  7,  656. 
contra  LueiferianoB  2,  1069.  contra  PelagianoB 
1.  317. 357.  369.  2,  188.  230.  244.  in  Vigilan. 
tium  11,  807.     12,  2. 

—  epistolae  ad  Ctesiphontem  1,  357.  2,  230.  14, 
487.     ad  Damasum  1,  494.    2,  93.    ad  Eyagrium 

1,  573.  608.     2,  789.  825.     7,  38.  505.  580.     9, 
450.     ad  Nepotianum  1,  575.  577.  594.  606.  671. 

2,  791.  793.  812.  822.  919.     6,  516. 

Hierosolyma  cur  non  sedes  primaria?  7,  36. 
concilium  apostolicum  2,  883.  7,  563.  9,  600. 
602.       aliud  anni  415:  6,  339.  365. 

Hilarius  PictaviensiB  2,  92  sq.  7,  260.  612.  8, 
574  9,  558.  649.  11,  796.  19,  542  sq.  20, 
339.  eius  sermo  spinosus  20,  38.  42.  formulae 
do  trinitate  1,  494.  2,  116.  modestia  de  trini- 
tate  loquentie  7, 318.  sententia  de  ooena  5,  567. 
9,  208.  498.  20,  461.  de  libero  arbitrio  6,  283. 
289.  291.  328.     de  puniendis  haereticis  8,  465. 

—  scripta:  contra  Auxentium  1,  271.  2,  23.  7, 
31.  9,  556.  commentariuB  in  Psalmos  5,  181. 
187.  parvae  utilitatis  9,  834.  de  synodis  1, 494. 
2,  93.  7,  318.  323.  591.  20,  188.  337.  de  tri- 
nitate  1,  480.  494.  531.  2,  93.  107.  377.  7, 
318.  8,  665.  9,  493.  11,  788  sq.  793.  12, 
17  88.     20,  188.  332.  334.  345. 

Hodie  quid  sit  theologis  5,  199. 
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Homioidium  oordis  1,  409. 

Homo  animalisDei  mysteria  non  capit  2,  202.  ad 
imag^inem  Dei  creatus  5, 325.  microcosmuB  2,  43. 
naturalis  1,  307.  755.  noYus  1,  690.  peccans 
necessarie  et  voluntarie  1,  339.  2,  214.  pccude 
minor  ooram  Deo  8,  287.  pulvis  5,  204.  ad 
religionem  natuB  5,  323.    cf.  Dignitas. 

—  Hominis  oonditio  ante  et  post  lapsum  5,  325. 
7,  553  sq.  cognitio  1,  305.  partes  duae  2,  135. 
peccatoris  misera  vanitas  2,  177.  protoplastae 
natura  2,  134. 

Honor  cui  debeatur?  1,  406.  parentibus  debitus 
5,  329.     6,  67. 

HostiaOhristus  unica  1,136.  527.  2,373.  bostiae 
consecratio  1, 1013.  hostiarum  sanguis  in  reliquiis 
nsservatus  6,  429. 

Humanam  naturam  cur  induerit  Christus?  1,  65. 

Humilitas  praeceptum  primum  1,  323.  2,  194. 
vere  ohristiana  quae?  1,  750.  2,  558.  cius  laus 
5.  376. 

Hymni  iu  Mariam  impii  6,  504. 

Hyperdulia  Mariae  virgiui  debita  6,  463. 

Hypocrisis  homini  naturalis  1,  280.  eius  duo 
genera  1,  748.      Hypocritae  describuntur  1,  759. 

Hypodiaconi  1,  183.  575.  578.  1097.  2,  791 
1082. 

Hypostasisquid  sit?  1,57.  493  sq.  vide  quoque 
Trinitas. 


lacob  patriaroha  miserrimus  hominum  1,  809.  2, 
231.  cur  electus  1,  867.  in  ultimo  Hpiritu  sibi 
gratulatur  5,  225.  typns  Christi  9,  813.  in 
vestitu  Esau  typus  Chr)e»tiani  1,  745. 

—  laoobi  familia  scandalis  plena  8,  54.  lucta  cum 
Deo  6,  245.       polygamia  vituperatur  lOb.     259. 

lacobus  apostolus  cum  Paulo  conciliandus  1,  787. 
2,  598.     eius  de  iureiurando  sententia  7,  98. 

—  lacobi  utriusque  reliquiae  6,  440  sq.  item  8. 
lacobi  de  Compostella  6,  422. 

larobeamus  religionis  corruptor  1,  557.  yitulorum 
cultor  5,  263.  6,  550.  Deo  volente  et  invito 
rebellis  2,  172. 

Idiomatum  oommunicatio  1, 66  sq.  122.  521.  1006. 
2,  353  sq.     12,  654. 


Idiotarum  libri  imagines  1,  34.  386.     2,  78« 

I  d  o  1  a  Christianis  minime  adiaphora  9, 588.  eomin 
cultus  quo  modo  manifestetur  5,  246. 

—  idolodulia  ab  idololatria  distinguenda  6,  476. 

—  idololatriae  origo  2,  80.  causae  et  stultia  1, 
33.  385  ss.  2,  76.  10,  202.  est  exsistentiae 
Dei  testimonium  1,  282.  2,  36.  cur  ChristianiB 
vitanda  5,  248.  8,  377  sq.  quaenam  a  Paalo 
yetita  5,  249.  papistica  illicita  2,  82.  6,  502. 
547  sq.  7,  665  sq.  8,  377  sq.  a  pontificibus  et 
damnuta  et  commendata  6,  475. 

—  Idolomania  quomodo  sananda  6,  476. 

—  Idolothyta  cur  vetita  1,  854  sq.  cf.  Decretum. 

lehova  quid  signifioet  1,  303.  2.  73.  275.  9, 
635.     Christus  1,  483.    otc.  v.  Ohristus. 

I  e  i  u  n  i  u  m  quid  ?  1,  668.  2,  916.  Mosia  2,  918. 
Christi  7,  661.  quo  pacto  imitandum  1,  670. 
2,  918.     7.  660.     8,  71. 

—  ieiunia  dogmatice  tractantur  1,  441.  2,  929. 
publica  quando  instituenda  1,  666  ss.  2,  913  ss. 
pontificia  1,  671.  2.  919.  superstitioea  7,  404. 
a  protestautibus  abolita  8,  71.  ex  constitutioDe 
Interim  7,  587. 

—  ieiuniorum  finis  et  utilitas  1,  667  sq.  2,  915. 
falsa  aestimatio  1,  669.  2,  917.  ad  poeniten- 
tiam  ratio  1,  692.     2,  447. 

leremias  solus  sui  tomporis  verus  propheta  1, 22. 
273.  2,  24.  in  Aegypto  sepultus  et  adoratus  1, 
16.  265.  2,  17.  7,  22.  9,  238.  in  coelo  oraDS 
7,  582.  652.  chaldaice  semel  loquitur  8,  384 
pictor  6,  435. 

—  loremiae  epistola  autoris  incerti  5,  271.  suppo- 
sititia  6,  560. 

lesabel  notatur  7,  261. 

lesaiae  cap.  53  a  Serveto  falso  explicatum  8, 
745. 

lesus  (v.  quoque  Christus)  infaus  sui  potens 
7,  69  sq.  cur  baptizatus  1,  988.  tricenarius  8, 
620.  quo  pacto  ex  semine  David  10,  169.  cur 
regnum  detreotaverit  7,  88.  passus  a.'18Tiberii 
1,  604.  interrogatus  veritatem  non  taouit  8,  405. 
num  iusiurandum  prohibuerit?  7,  95  sq.  Messias 
ex  variis  oraculis  9,  804  sq.  filius  Dei  8,  482. 
invooandus  10,  154. 

—  lesu  nomcn  1,  513.  2,  368.  5,  338.  6,  19. 
imagines  6,  430.  exemplum  quatenus  imitandum 
9,  592.     dignitas  probata  9,  805  sq.     silentium 
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lesas 

de  haeretiois    pumendis    quid    valeat?    8,   468. 
ooram  Filato  9,  625.     reliquiae  6,  415  sqq. 

Ignatii  epistolae  pro  fide  orthodoxa  8,  586.  spu- 
riae  2,  116.  8,  747.  9,  491.  14,  22.  naeniae 
faUatae  9,  371.  536. 

—  ad  Ephesios  8,  535.  ad  MagnesioB  8,  534.  ad 
Philadelphenses  8,  534.  ad  Smymaeos  8,  535. 
ad  Trallenses  8,  683.  746. 

Ignis  spirituB  1,  538.     inexBtinguibilis  5,  343. 

Illiberitanum  conoilium  y.  Eliberitanum. 

Illuminatio  1,  328. 

Imago  Dei  1,  317.  1132.  2,  136.  511.  5,  515. 
in  homine  quae?  5,  180.  7,  112,  9,  791  sq. 
deperdita  5,  325.     seryata  8,  692. 

—  imagines  Dei  yetitae  1,  385  sq.  2,  74  sq.  5, 
328.  6,  55.  quae  legitimae?  1,  391  sq.  sane- 
torum  cur  adoratae  7, 26.  reteribus  non  usitatae 
1, 392.  altemis  deiectae  et  restitutae  1,  217. 643. 
numin  templis  toIerandae?2,  84.  idiotarum  libri 
perperam  diotae  l^  34.  386.  2,  78.  Ghristi  y. 
lesus. 

—  imaginum  miraoula  6,  476.  cultus  5,  551.  10, 
193  88.  notatur  6,  462  sq.  a  pontificiis  e  8.  S. 
probatus  1,  393.  7,  417.  ab  ipsis  catholicis  reii- 
citur  19,  298.  316. 

Immanuel  Dei  filius  1,  65. 

Immortalitas  1,  1150  sq.  2,  530  sq.  quibus 
argumentis  probetur2,  135.  ex  S.  s.  5,  184  sq. 
ex  Ghristi  resurrectione  5, 193.  patribus  promissa 
1,  381.  803.  806  ss.  2,  317  ss.  peccato  num 
deperdita?  5,  204.  quo  pacto  solius  Dei  1, 
180. 

—  yide  quoque  s.  y.  Vita. 

Immunitas  clericorum  1,  656.     2,  903. 

Immutatio  corporum  2,  740. 

Impanatio  damnanda  7,  697.  707  sq.  720. 

Impii  Dei  testes  1,283.  2,37.  et  instrumentum 
7,  188  sq.  quatenus?  2,  167.  8,  293.  356.  9, 
310.  in  gloriam  eius  creati  8,  293.  quo  Bensu 
ei  subiecti  6,  17.  corpus  Ghristi  non  sumunt  2, 
1034  sq.  9,  48.  482  sq.     20,  75  sq. 

Impositio  manuum  y.  Manus. 

Impotentia  y irilis diy ortii  causa  sufficiens  10, 232. 
14,  60. 

Impuberes  desponderi  legitime  nequeunt  10,  232.  ' 
Oaivmi  apera,     Vol  XXII. 


Imputatio  meriti  Ghristi  yooabulum  a  S.  s.  ali- 
enum  1,  60. 

Inanitio  naturae  diyinae  7,  108. 

Inoarnationis  mysterium  1,  517. 

Inoontinentiae  et  intemperantiae  diyeraitas  1, 
331.     2,  204. 

Incubatio  mortuorum  miraoulosa  7,  629. 
IndifferentiumuBua  et  abusus  1, 198  bb.    832 bb. 
Indnlgentiaergaimbecillesyera  et  fidsaS, 297Bq. 

—  indulgentiarum  origo  et  abusus  1,  158.  165  Bq. 
714  sq.  718.  730  sq.     2,  491  Bq.  495.     emtio 

damnabilis  5,  253. 

• 

Induratio  reproborum  1,  886.  2,  169.  225.  723. 
8,  333  sq.  357.     quatenuB  a  Deo  9,  306. 

Inebriatio  y.  Indnratio. 

Infantes  sontes  1,311.  ab  utero  damnati  1,  113. 
regenerationis  participes  1,  980  sq.  2,  988  Bq. 
num  baptizandi?  1,  970.  2,  978.  6,  119.  num 
ab  apoBtoIis  baptizati?  1,  973.  984  sq.  2,  981. 
992  sq.  non  baptizati  non  perditi  2.  974.  976. 
7,  443.  677  sq.  9,  101.  133.  15»  226.  fidelium 
iam  ante  baptifimum  Dei  sunt  1,  1038.  2,  1045. 
a  natiyitate  sanotificati  10,  159.  ecclefiiae  mem- 
bra  naBCuntur  7,  59  sq.  9,  114  sq.  y.  quoqne 
Paedobaptismus. 

—  Infantium  fides  1,  117.  salus  in  promissione 
non  in  baptismo  7,  677  sq.  regnum  coelorum 
1,  972.     2,  980.J 

Inferi,  Infemum  1,  529  fis.  2,  375.  5,  223  bs. 
y.  quoque  Descensus. 

Infidelitas  Adae  pecoati  radix  2,  179. 

Infidelium  et  diabolorum  eadem  sors  7,  123. 
status  post  mortem  7,  124. 

Infirmitas  moralis  regenitorum  7,  203.  infir- 
morum  scandala  1,  201.  835.     2,  620. 

Infulati  satrapae  1,  187. 

Inimici  diligendi  1,  424. 

Innocentia  hominis  nulla  1,  748  sq.  Banctorum 
V.  T.  1,  790.  a  Paulo  Bibi  yindicata  1,  791. 
quo  pacto  fideloB  Bua  gaudere  poBsint  1,  767. 

Innocentius  1.1,617.  700.  6,  526.  de  primatu 
2, 834.  de  oleo  unctionis  1 ,1081.  2, 1081.  eins 
decretum  de  monachis  1,  587.     2,  804. 

—  in.   in    concilio  Lateranensi   1,  706.     2,   461« 
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InnooentiuB  m. 

oonfessionis  aurionlaris  antor  5,400.  6,498.  7, 
10  sq.  467.  8,  69.  9,  538.  10  b.  383.  eius 
oonstitutio  De  malta  7,  489. 

—  IV.  eius  oonstitutio  Volentes  7,  492. 

Inspirationis  modus  1,  629  sq.  632. 

Institutio  puerilis  promovenda  5,  606. 

Insufflatio  1,  1093. 

Intelleotus  quatenus  corruptus?  2,  196.  eius 
yis  qualis?  1,  324  sq.  2,  142.  ad  voluntatem 
ratio  1,  315.     2,  142. 

Intemperantiae  et  incontinentiae  diversitas  1, 
331.    2,204. 

Interoessio  Ohristi  1,  168.  911  sq.  2,  644  ss. 
fy.  quoque  Mediator)  sanctorum  1,  84.  (y. 
^anoti). 

Interim  Augustanum  7,  553  ss.  et  Proll.  7,  39. 
12,  706.     13,  7.  37  sq.  56.  449.  556.     21,  25. 

Interpretatio  B.  s.  ouius?  6,  270  ss.  7,  418. 
num  ecolesiae  data?  1,  646.  2,  865.  5,  533. 
7,  409.  613.  eius  regula  proportio  fidei  1,  970. 
2,  978.  interpretationes  falsae  a  conciliis  datae 
1,647. 

Invocatio  Dei  1,  383.     2,  277.     nobis  mandata 

5,  328.     sanotorum  1,  85.  913.     2,  647. 

loaohim  abbas  de  trinitate  20,  336. 

loanna  papissa  7,  30.  633. 

1 0  a  n  n  e  s  apostolus  Apooalypseos  autor  5, 198.  eius 
epistola  prima  sola  oanonica  2,  415.  453.  reli- 
quiae  6,  441  sq. 

loannes  Baptista  in  utero  matris  sanctificatus  1, 
980.  professor  publicus  5,  625.  inter  legem  et 
evangelium  medius  2,  312.     Bamariao  sepultus 

6,  436.  triceps  6,  437.  eius  baptisma  num  e 
coelo?  1,142.  idem  ao  apostolorum  1,  111.  116. 
961.  2,  965.  praedicatio  1,  149.  reliquiae  6, 
436  sq. 

loannes  Carpathius  episcopus  15,  272. 

loannes  Oonstantinopolitanus  1,  609.  617.  658. 
2,  826.    patriaroha  universalis  2,  835. 

loannes  Damascenus  7,  580.  657.  14,  484.  ab 
Heshusio  laudatur  9,  490.    eius  sermones  7,  584. 

loannes  legatus  in  ooncilio  Nicaeno  1,398.    2,85. 

loannes  XXTT.  papa  haereticus  1,  626.    2,  844. 
•    5,  171.     7,  127. 


lobus  cur  diabolo  permissus?  7,  188  sq.  despe- 
rans  5,  228  sq.  vitae  futurae  testis  1,  814.  2, 
326.  7,  130.  135. 138.  lib.  lobi  Deum  iudicem 
depingit  1,  746.     2,  553. 

lonas  typus  animae  immortalis  5,.  193  lonae  tri- 
duum  typicum  9,  664. 

loseph  patriarcha  typus  Ohristi  9,  813.  num 
astrologus?  7,  530. 

losephi  patris  lesu  reliquiae  6,  433  sq. 

losias  legis  restaurator  1,298.  2,66.  5,  319  sq. 
diBciplinae  ecclesiastioae  vindex  7,  263.  in  haere- 
ticos  gladio  utens  15,  109. 

losua  typus  Ohristi  5,  214.     9,  813. 

Ira  Dei  cum  eias  misericordia  ooncilianda  1,  524 
Ohristi  sanguine  exstincta  1,  523. 

Irene  imagines  restituit  1,  217.  393.     2,  85.  862. 

8,  591. 

Irenaeus  laudatur  1,  1010.  2,  114  sq.  359.  829. 
1033.  5,  187.  215.  222.  535.  547.  625.  6,  260. 
275.  282.  7,  125.  578.  8,  458.  510  ss.  530  88. 
655.  665  sq.  683.  685.  707.  746.  9,  108.  195. 
558.  11,  703.  14,  484.  486  sq.  notatur  7.  644 
vindicatur  9, 371.  379.  contra  Oentilem  9, 407  sq. 
contra  Servetum  8,  574.  581  sq.  in  articulo  de 
Ohristo  oum  Tertulliano  consentit  8,  514.  episco- 
porum  successionem  commendat  7,  611.  Polycarpi 
discipulus  5, 565.  traditionem  ecclesiasticam  com- 
mendat6,  274  ss.  trinitatis  assertor  2,  114  19, 
542.     Victorem  corripit  1,  611. 

—  Irenaei  sententia  de  eucharistia  5,  567.     7,  15. 

9,  207.  436.  492  ss.  de  libero  arbitrio  6,  281. 
290.  339.  de  praedestinatione  14,  484  ss.  con- 
troversia  cum  Yalentino  6,  261.  11,  703.  defi- 
nitio  saoramentorum  9,  683.  placita  de  trini- 
tate  a  Gentili  allata  9,  394  ss. 

Isaac  patriarcha  miserrimus  hominum  1,  809.  2, 
320.  typus  Ohristi  8,  43.  9,  813.  et  animae 
immortalis  5,  193. 

Isidori    Hispalensis    etymologiae    1,    180.    1082. 

soripta  de  iure  oanonico  7,  668. 
Ismael    merito  a  patris  familia  abdicatus  8,  43. 

Israel  unde  dictus  8,  279.  329.  popnlus  Dei  9, 
796.  haeres  promissionis  8,  492. 

—  Israelis  electio  1,  826.  2,  337.  decem  tribnnm 
ecolesia  9,  544. 

—  Israelitae  in  deserto  Ohristianorum  typi  5,  214. 
eorum  historia  gratiam  Dei  revelat  8,  30  ss. 
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ludaei  inDei  familia  primogeniti  1, 977  sq.  testar 
menti  filii  1,  978.  ecdeBiae  chriBtianae  librarii 
1,  299.  2,  67.  Chriatum  ex  V.  T.  exsulare 
iubent  2,  97  sq.  nationum  miserrima  7,  275. 
hodieque  merito  infelices  9,  674.  gladio  ad 
fidem  non  adstringendi  8,  470.  an  eiiciendi? 
18,  421. 

—  ludaeorum  obiectioDes  oontra  Ohristum  9, 657  ss. 

—  ludaicae  ecclesiae  sensim  corruptae  historia  1, 
557  88. 

—  ludaismus  in  ecolesia  romana  1,  189  bs.  554. 
557  eq.     caeremoniarum  1,  846  8q. 

ludas  Isohariot  filius  perditionia  1,  882  sq.  Deo 
Tolente  proditor  non  redemptor  2,  174.  ooenae 
conviva  6,  133.  9,  48.  166.  10,  159.  11,  753. 
missantium  antesignanus  1,  137.  male  poeni- 
tens  5,  531.     eiua  reliquiae  6,  418.  427. 

ludas  (Lebbaeus)  in  epistola  8ua  LibertinoB  8ui 
temporis  depingit  1, 154.    eius  reliquiae  6,  440  sq. 

Iuda8  MaccabaeuB.    Eius  somnium  7,  652. 

ludas  patriaroha  notatur  10,  236.  sceptrum  ei 
promi88um  1,  297. 

ludices  dii5, 220.  pii  de  benefioiiB  litigio8i8  cog- 
noBcentee  10,  251. 

ludicium  Dei  adhuc  incertum  1,  77.  yivorum 
et  mortuorum  1,  534.  2,  384.  6,  35.  extre- 
mum  non  probat  dormituros  mortuos  5,  210  eq. 
de  peccatiB  alieniB  Libertini  ferendum  negant  7, 
194  8q. 

—  ludicii  et  iuBtitiae  diverBitas  1,  234.  divini  duo 
genera  1,  171  Bq.  ludicio  de  aliie  ferendo  tem- 
perandum  1,  551. 

—  ludicia  Dei  timenda  1,  746  Bq.  2,  553  Bq. 
adversuB  reproboB  1, 885.  OhriBtianiB  non  Buper- 
vacua  1,  1113.  2,  1107.  castigationiB  et  vindic- 
tae  1,  724.  2,  482  Bq.  iis  quomodo  utendum  1, 
1113  Bq.  2,  1107. 

luliani  imperatoris  militoB  ChriBtum  profitentur6, 
644.     couBtitutio  de  divinatione  7,  538. 

lulius  I.  epiBcopuB  romanus  1,  607.  2,  824. 
AthanaBii  patronuB  1,  610.  2,  827. 

luliuB  n.  2,  843. 

lura  V.  luB. 

luramenta  1,  35.  398  bb.  2,  283  Bq.  per  ae 
sacra  7,  93.  lege  divina  probata  7,  99.  frivola 
et  blaBphema  punienda  10,  59.  vel  apoBtolorum 
exemplo  7,  101.     quatenuB  ChriBtiano   licita  5, 


luramenta 

328.     6,  59.     7,  99  aq.  in  conBistorio  non  exi- 
genda  10,  263.     AnabaptiBtiB  exosa  7,  93  Bq. 

—  lurare  quid?  7,  94. 

—  lurisiurandi  moB  legitimuB  7,94.  formula  con- 
foederatorum  Helvetiorum  15,  800.  853. 

luriBdictio  ecclesiastica  1,  647  bb.  2,  891  88. 
5,  539.  640  88.  a  civili  diverea  1,  648.  2,  892. 
BpiritualiB  et  temporaliB  1,  204.  839.  2,  623. 
BodiB  romanae  1,  610  88. 

luB  canonicum  de  boniB  eocleBiaBticiB  5,  306.  ool- 
lationum  1,  188.  gladii  1,  234.  1107  sq.  epiB- 
copo  negatum  1,  650.  652.  iurandum  v.  lura- 
menta.     cf.  quoque  Lex,  Matrimonium. 

—  luria   civilis  elemento  a  Oalvino  propoeita  10, 

132  88. 

luBtifioatiofidei  1,81.  737  88.  2,  389  Bq.  533  sq. 
5,  334  Bq.  524. 589  bq.  6,  45.  10,  160.  14,  20. 
eocleBiae  ealutiB  carao  6,  467.  peccatorum  re- 
miBBio  7,  595.  an  et  renovationem  compre- 
hendat?  7,  447.  cohaeret  cum  sanctificatione 
Bod  non  idem  est.  7,  447  eq.  de  ea  deoretum 
Tridentinum  7, 429  sb.  contra  quod  vindioatur  7, 
441  88.     de  eadem  couBtitutio  Interim  7,  555  ss. 

—  luBtifioationis  controversia  exponitur  6,  465  sq. 
20, 563.  doctrina  repetitur  7,  594  sq.  doctrinae 
necesBitas  5,  396.  ratio  ad  regenerationem  7, 
595.  ad  praedestinationem  1,  865.  ad  sanoti- 
ficationem  1,  776.     2,  586.     7,  447. 

lustina  Augusta  1,  657.  Arianorum  fautrix  2, 
904. 

lustinianus  Imp.  Eutychianae  haereseoB  fautor 

7,  272.     eius  novellao  5,  630.  634.  640  sq. 

lustinus  Martyr  laudatur  8,  655.  vindicatur  9, 
371.  in  trinitate  orthodoxus  2,  116.  19,  543. 
eiusdem  vindex  8, 498.    a  Serveto  perperam  citatus 

8,  498.    in  theologia  minus  exercitatus  9,  332. 
eius  sententia  de  coena  9,  207.  492. 

—  Bcripta:  Apologia  9,  492.  de  monarchia  2,  74. 
dialogus  cum  Tryphone  19,  543.  ' 

lustitia  Dei  in  electione  vindicatur  8,  104  sq. 
a  Paulo  8,  262  sq.     in  Vet.  Testamento  1,  55. 

784. 

—  lustitiafidei  1,739.    2,508.    6,484.    exterioret 

interior  1, 375.     2,  270.     gratuita  ex  imputatione 

1, 113.  753  ss.    5, 335.    hominis  regenerati  1,  762. 

legis  1,  45.  784.     originiB  1,  113.     reconoiliatio 

12* 
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luBtitia 

1,  744.     vel  oredentium  imperfecta  7, 448.    essen- 
tialis  Osiandri  10,  166. 

lyo  OarnutenBis  de  iure  canonioo  7,  667. 


L. 

LactantiuB  laudatur  1,  284.  387.  2,  40.  5,  48. 
156.  7,  27.  8,  655.  10,  202.  12,  107.  de 
falsa  religione  10,  195.  de  origine  idoiolatriae 
2,  78. 

Laioi  baptizare  non  debent  1,  1037.     2,  974. 

Lamech  polygamiae  autor  10,  260. 

Lanceae  qua  Iobus  tranafoBsus  fuit  reliquiae  6, 
421. 

Laodicenum  concilium  1,  579  sq.  2,  796.  5, 
631.  634. 

LapsuB  Adami9,716.  723  sq.  743  sq.  756.  791  sq. 
in  constitutione  Interim  7,  553. 

Lapsi  in  gratiam  recepti  1,  662. 

Lateranense  concilium  1,700.  2,  461.  6,  498. 
7,  11.  427.  489.  de  confeBsione  auriculari 
9,  131.  538. 

Laracrum  regenerationia  1,  110.  958.  960.  982. 

Lazari  Buscitati  allegoria  1,  154.  698.  2,  460. 
reliquiae  6, 442  sq.  persona  in  parabola  yera  non 
ficta  5,  187.     7,  117. 

LectorcB  1,  578.  2,  794.  1082.  theologiae  a 
concilio  Tridentino  instituti  7,  427  sq. 

Legenda  in  eccleeia  5,  634. 

Leges  y.  Lex. 

Leo  Imperator  iconoclastes  1,  1054.  2,  862.  con- 
tra  ecclesiam  rebellis  a  Deo  punitur  7,  273. 

Leo  I.  episcopuB  romanus  laudatur  1,  583.  607. 
617.  2,  824.  826.  832.  5,  598.  dominationem 
aflPectat  1,  614.  ambitione  excaecatus  9,  434. 
imperatorem  adit  de  concilio  congregando  7,  262. 
403.  Eutychis  patronus  1,  610.  de  meritis  sanc- 
torum  7,  39.  pro  primatu  2,  834.  de  synodo 
Ohalcedonensi  1,  644.     2,  864. 

—  eius  epistolae  citantur:  XXXV.  YTYTT  1, 
1068.  2,  1068  sq.  LXXVn.  ibid.  LXXIX. 
5,  637.  LXXXI.  1,  715.  2,  492.  6,  486. 
LXXXni.    1,  614.      2,  832.      LXXXV.   ibid. 


Leo  I. 

LXXXVn.   1,  580.     2,  796.  5,  629.     6. 491. 

LXXXIX.  1,  614.     2,  832.  XO.   1,  579.    2, 

795.  799.  6,  491.  XOV.  1,  716.  2,  492. 
XOVn.  6,  486. 

Lepra  spiritualis  1,  698.  2,  459.  corporalis  qua- 
tenus  coniugium  dirimat  10,  241. 

Leyiratus  lex  10,  235. 

Leyitarum  iura  quo  pacto  ad  sacerdoteB  chri- 
stianoB  pertineant5,  303.     continentia  inter  saoia 

1,  413.  Levitis  nihil  cum  ecclesia  chriBtiana  1, 
192.     yino  interdictum  5,  303. 

Lex  1, 371  sq.  429  sq.    2,  258  sq.  266  ss.     5,  327. 

6,  51  ss.  naturalis  et  Bcripta  1,  29.  330.  illa 
mentibus  insculpta  2,  203.  eadem  ao  moralis  1, 
1112.  2,  1106.  moralifl  1,  371  sq.  429.  2,  257. 
266  sq.  spiritualis  1,  375.  2,  270.  magistra- 
tus  1,  237.     Veteris  et  Novi  Testamenti  oadem 

7,  81.  95  sq.  1,  376.  2,  271.  Lex  et  eyange- 
lium  1,  825  sq. 

—  Lex  mosaica  perfeota  1,  43.  376.  2,  271.  gra- 
dus  ad  Ohristum  5, 332.     paedagogus  1,  432.  821. 

2,  261.  333.  9,  801  sq.  quorsum  data  1,  361. 
2,  234.  252  sq.  non  rudimentaria  1,  421.  spe- 
culum  1,  429.  2,  258.  sub  losia  reperta  1,  298. 
2,  66.  Maccabaeorum  tempore  seryata  2,  66. 
a  Pharisaeis  male  exposita  1,  376.  2,  271.  a 
Ohristo  non  emendata  sed  yindicata  ibid.  quomodo 
interpretanda  1,  377.  2,  272.  umbra  evangelii 
9,  801  sq.  iusto  non  posita  1,  432.  2,  261.  fu- 
tilis  nisi  typica  2,  253.  fraenum  yitii  1,  432. 
2, 261.  remissionem  pecoatorum  promittit  1, 675. 
non  tantum  opera  extema  postulat  1, 42  sq.  375  sq. 
2,  270  sq.      apostatis  poenam  .  oapitalem  irrogat 

8,  475. 

—  Legis  abrogatio  1, 434  ss.  2, 263  ss.  8,  699  ss. 
706  sq.  duratio  8, 695.  effectus  proximus  1, 373. 
2,  268.  5,  331.  factores  quo  sensn  instificati 
1,  789.  2,  600.  imbecillitas  1,  427.  2,  255. 
interpretatio  1,  377.  2,  272.  ad  iustitiam  ratio 
1,  753.  2,  561.  liberatio  1,  47.  mosaicae  au- 
toritas  10,  197.  obedientia  ex  fide  5,  335.  obiec- 
tum  1,  372.  2,  267.  observatio  impossibilis  1, 
427.  2,  255.  partitio  1,  237.  promissiones  et 
minae  5,  331  sq.  quorsum?  1,  427.  2,  255. 
sanctio  1,  373.  2,  268.  scopus  1,  421.  sensus 
eyangelicus  1, 42  ss.  375  sq.  2,  270  dq.  seryitus 
1,  47,  824.  2,  335.  summa  1,  421  sq.  5.  331. 
usus  triplex  1,  49  sq.  428.     2,  256  sq. 

—  legi  satisfieri  num  possit?  6,  267. 

—  leges  quatenus  conscientiam  ligent  1,  842.     in 
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Lex 

chrifltiaiia  politda  quales?  1,  1110.  2,  1104. 
divinae  humanis  faoultatibns  consonae  8,  706. 
humane  adinventae  ranae  1,  374.  neceBsariae 
quae?  1,  857.  2,  887.  matrimoniales  1,  195. 
1100.  2,  1092.  eccIeBiasticae  1,  226.  refor- 
mandae  6,  494.  509. 

—  legum  formae  citra  damnum  diversae  1,  1112. 
2,  1106.  nimia  seyeritate  gignitur  hypocrisis 
6,  495. 

—  Yide  quoque  Decalogua,  Evangelium, 
Figura,  Libertas,  Opera,  Paedagogia, 
Umbra. 

LiberiuB  papa  Arianus  9,  434. 

Libertas  in  Deo  1,  339.  christiana  1,  195  sq. 
829  sq.  2,  613  sq.  vera  7,  207  sq.  quousque 
usurpanda?  1,  202  sq.  9,  606  sq.  votis  non 
delenda  1,  439.  traditionibus  opposita  2,  868. 
secundum  Libertinos  7, 206.  credentium  8,  700  Bq. 
T.  quoque  Legis  servitus. 

—  Libertatis  definitio  6,  303.  ex  mente  Pighii 
im.  abusus  1,  834.     2,  618. 

Libertini  iam  Apostolorum  aetate7,  154 sq.  cur 
tot  asseclas  babeant  7,  164  sq.  a  Bucero  depicti 
10  b,  215.  item  a  Ccdvino  12,  65.  et  a  Capnio 
11,  490.  Christi  sibi  videntur  7,  199.  malum 
ad  Deum  autorem  referunt  7, 346  sq.  medicinam 
spemunt  7,  245.  politiam  civilem  respuunt  7, 
244.  8. 8.  reiiciunt  18,  769.  voce  spiritus  abutun- 
tur  7,  176  sq.  Yaldensium  nomine  teguntur  7, 
241  sq.  in  oppido  Valentia  occisi  7,  198.  vide 
etiam  11,  747.     12,  275. 

—  Libertinorum  christologia  7,  198.  communio 
bonorum  7,  214  sq.  Deus  idolum  7,  191. 
duplicitas  7,  170.  dissolutio  moralis  7,  212  sq. 
exegesis  allegorica  7,  158.  174.  cum  haereticis 
antiquis  collatio  7, 158.  historia  et  initia  7, 159  sq. 
cf.  Proll.  7,  20.  libelli  varii  7,  242.  matrimo- 
nium  spirituale  7,  212  sq.  pantheismus  in  doc- 
trina  de  resurrectione  7, 220  sq.  perversitas  deplo- 
rata7, 53  sq.  regeneratio  qualis?  7,  200.  secta 
omnium  perniciosissima  7,  153.  162.  sententia 
de  anima  7,  183.  de  diabolo  7,  181.  228.  de 
libertate  christiana  7,  206.  de  scripturae  autori- 
tate  7,  173  sq.  de  vocatione  7,  210.  sermones 
obscuri  et  contorti  7,  170  sq.  stoicismus  male 
feriatus  7,  199. 

Liberum  arbitrium  1,  98.  313.  357.  366.  2, 
185  sq.  230.  241.  5,  518.  589.  8,  691  sq.  vide 
quoque  6,  483.  7,  445.  quo  sensu  dicendum? 
6,  279.  327  sq.     a  catholicis  asseritur  7,  8.     de- 


}  Liberum  arbitrium 

bellatur  et  negatur  5,  326.  7,  9.  in  rebuB  ex- 
temis  agnoscitur  1,  355.  definitio  olim  data  2, 
191. 

Ligare  v.  Bolvere. 

Limbus  patrum  1,  529.     2,  376. 

Lingua  in  orando  non  sufGcit  6,  85.  hebr^ea 
post  exsilium  mutata  2,  67.  latina  in  precibus 
perperam  usurpata  6,  167.  482.  504.  vemaoula 
in  sacris  usurpanda  5,  556. 

—  Linguae  exoticae  usus  hypocriticus  6,  87.  pec- 
cata  1,  40. 

—  Linguarum  donum  1,  922.  2,  660.  13,  609. 
apostolis  datum  9, 819  sq.  interpretatio  est  versio 
scripturae  9,  789.  multitudo  peccato  debetur  9, 
829. 

Linus  an  Petri  successor  1,  605.  7,  29.  eius 
scriptum  naeniae  9,  536. 

Litera  quo  pacto  occidat?  7,  174  sq.  cf.  Scrip- 
tura,  Spiritus. 

Lites  an  licitae?  1,  240  sq.  1114  sq.     2,  1108  sq. 
Lombardus  v.  Petrus  Lombardus. 
Longini  centurionis  reliquiae  6,  443. 

Lucas  evangelista  post  Matthaeum  et  Marcum 
Bcripsit  9,  196  sq.  pictor  beatae  Yirginis  6,  434. 
mecUcus  7,  245. 

Lucinus  papa  1,  616.     2,  834. 

Lucta  christiana  1,  334.  pro  evangelio  necessaria 
8,  394  sq.     in  animo  hominis  regeniti  1,  347. 

Ludi  interdicti  10, 57.  ministris  5,  602.  quatenuB 
liciti  19,  532.  549. 

Lugdunense  Concilium  sub  Pregorio  X.  7,  489. 
sub  Innocentio  lY.  7,  492. 

Lunae  effectus  in  mundo  7,  618. 

Lusus  V.  Ludi. 

Lutherus  etc.  v.  in  Indice  historico. 

Luxus  sacerdotum  1, 221. 593.  de  luxu  in  genere 
10,  203. 

Lydia  laudatur  7,  218. 

Lyranus  a  Serveto  perperam  allegatus  8,  498. 
745. 
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Maoedonius  haeretious  2,  866.  in  artioulo  de 
Spiritu  sancto  7,  313.  improbatuB  9,  706.  dam- 
natus  1,  646.     a  Seryeto  laudatua  8,  662. 

—  MAoedoniani  1,  489.     2,  104. 

Maohabaeorum  libri  non  in  canone  1,  733.  6, 
570.  7,  28.  613.  autor  sibi  diffidet  7,  413. 
lib.  n.  inoertae  fidei  5, 232.  ad  probandum  pur- 
gatorium  adhibitus  7,  411. 

—  Maohabaeorum  martyrum  historia^,  569.  oon- 
Btantia  8,  33.  tempora  soripturae  non  pernioiosa 
1,  299. 

Magdalenae  sororis  Lazari (sio)  reliquiae 6,  442  sq. 
oaput  Massiliae  6,  414. 

Magi  8.  reges  tres  ex  oriente  6, 443.  eorum  stella 
1,  532.     reliquiae  6,  443. 

MagistratuB  politious  1, 228  8q.  5,  354  8q.  Dei 
yioarius  1,  231.  a  quo  eius  dignitas  1,  230. 
nomine  divino  insignitus  7,  83.  ohristianis  non 
superYaoaneus  1,  1113.  2,  1107.  perperam  ab 
Anabaptistis  reieotus  7,  81  sq.  eius  offioia  1, 
1102  sq.  2,  1094  ss.  in  puniendis  haeretiois  8, 
470.  474.  477  sq.  ius  gladii  1,  231  sb.  in  vin- 
dioanda  dootrina  evangelioa  9,  817  sq. 

Magnanimitas  quid?  5,  52. 

Mahometus  astrologis  lesu  maior  7,  533.  eius 
religio  qua  fultura  nitatur?  9,  536. 

Mala  innumera  huius  vitae  1,  898.  Malis  utitur 
Deus  2,  157  ss.  167. 

Malaohias  propheta  nihil  de  missa  7,  643  sq. 

Maledioentia  quid?  1,  419. 

Malediotio  Dei  1,  408.     2,  294. 

Mandata  Dei  e^tra  deliberationem  ponenda  5, 
242  sq.  yel  minima  grayia  5,  269.  alterum 
altero  grayius  5,  268.    of.  Praeoepta. 

Manduoare  Ohristum  quid?  1,  993  ss.  2,  1004. 
Manduoantium  dignitas  1,  1017  sq.  2,  1044. 
Manduoatio  saoramentalis  9,  162  ss.  spiritualis 
9,  74.  162  ss.  oarnalis  Heshusii  9,  477  sq.  cf. 
Ooena. 

Maniohaeus  proyidentiae  calumniator  1,  872.  2, 
702.    naturam  hominis  malam  fingit  6,  350. 

—  Maniohaei  dualistae  6,  262.  oamem  Ohristi 
ooelestem  somniant  7,  314.    Libertinorum  patres 


Maniohaeus 

7, 153.     explosi  9,  704.    notantur  1,  669.    2,  185. 
705.  917.  1024.    8,  458. 

—  Maniohaeorum  classes  7,  157.  deliria.  prodi- 
giosa  8, 47.  errores  1,  109.  157.  speo.  de  resni- 
rectione  2,  736.  sententia  de  anima  1,  67.  516. 
2»  360.  de  oorpore  Ohristi  1,  519  ss.  2,  347. 
1, 103. 109.  9,  707.  de  diyersis  Yeteris  et  Novi 
Testamenti  diis  2,  331.  de  duobus  principiis  1, 
312.  496.  2,  90.  119.  7,  312.  de  imagine  Dei 
2,  139.  de  nuptiis  1,  217.  5,  544.  7,  668. 
de  praedestinatione  1,  872.  874.    2,  702. 

Manna  sacramentum  1,  138.  9,  204.  oamale  et 
coeleste  1,  805.  2,  316.  eius  significatio  typica 
1,  931.    2,  670. 

Mansuetudo  in  exercenda   disoiplina  adhibenda 

1,  663.  christiana  seyeritati  oontra  haeretiooB 
non  contraria  8,  470. 

Mantuanum  conoilium  sub  Pio  IL  7,  385.  (y. 
quoque  Indioem  historicum). 

Manumissio  hominis  conyersi  1,  346. 

Manuum  impositio  1,  190.  571.  662.  1094  sq.  2, 
787.909.   8,709.    10  b.  380.    apostolorum  1, 1070. 

2,  1068  sq.  in  conseoratione  1,  582.  7,  632. 
quid  sibi  yeUt?  1,  142.  571.  2,  787.  5,  538. 
oui  competat?  7,  628.  an  saoramentum?  2,  957. 
quid  yaleat  ad  Spiritum  s.  oonferendum?  7,  711. 

Maroianus  imperator  1, 607.  15, 110.  oonoUimn 
oongregat  7,  ^3. 

Maroion  notatur  2,  1016.  1024.  9,  94.  108.  a 
Polyoarpo  Bomae  inorepatur  7, 104.  quadraginta 
annis  post  apostolorum  mortem  damnatur  t2^. 

—  Maroionis  haeresis  7, 108. 156.  error  de  corpore 
Ohristi  1,  121.  519  sq.  2,  347.  7,  103.  108. 
314.  9,  707.  in  dootrina  de  ubiquitate  redi- 
yiyus  1,  1006  sq.  sententia  de  natura  hominis 
6,  281.    quam  malam  fingit  6,  350. 

—  Marcionitae  dualistae  6,  262. 

Maria  yirgo  a  pecoato  originali  pura  7,  421.  oon- 
sanguinea  losephi  2,  351.  e  stirpe  Dayidis  10, 
169.  eius  priyilegia  7,  481.  interoessio  apud 
filium  14, 21.  laudes  in  eoolesia  oantatae  10, 195. 
reliquiae  variae  6,  433  sq.  oapilli  6,  432.  lac 
6,  432. 

Maria  Magdalena  y.  Magdalena. 

Maritus  pius  religionis  oausa  uxorem  relinquenB 
10,  187.  255. 
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Hartinue  papa  einBque  decretales  1,  621. 

Martyr  ].  e.  testis  8,  405.  martjres  ludaei  8,403. 
proteBtantes  plnrimi  et  nobiles  8,  56. 

—  martyrnm  landes  6,  573.  9,  595  sq.  623.  anti- 
quiomm  simplex  fides  8,  395  sq.  fides  0.  scrip- 
tnrae  fhlcmm  1, 300.  reliquiae  yenerandae  5, 551. 
cnltns  10,  196.  nomen  blasphematoribus  punitis 
non  concedendum  8,  466. 

—  martyrium  non  est  testimonium  veritatis  7,  141. 

Matrimoninm  1,  39  ss.  192  bs.  1097  sq.  2, 
1089  sq.  legibuB  eoclefiiastioiB  regendnm  10, 13. 
26.  cur  iuBtitntum  1,  410.  2,  296.  remedium 
incontinentiae  2,  938.  941.  8,  74.  honorabile 
5,  330.  quatenuB  indisBoiubile?  7,  640.  omnibuB 
permiBBum  8,  72.  paBtoribus  permittendum  5, 
601.  BaoerdotibuB  negatum  1,  194.  cum  uxoriB 
Borore  an  licitum?  18,  11.  19,  309.  Bccundum 
1,  413.  inter  perBonaB  diverBae  religioniB  non 
Bandendum  5,  276.  13,  307.  338.  485.  20,  583. 
ab  adoleBcentibuB  inyitis  patribuB  non  contrahen- 
dnm  7,  640.  an  Bacramentum?  1,  1097.  2,  1089. 
5,  544.  7,  639.  unde  tale  pontificiiB?  7,  492. 
Bpirituale  Libertinorum  7,  213.  ex  Btatuto  In- 
terim  7,  571.    vide  quoque  Goningium. 

—  matrimonii  caeremoniae  abusivae  6,  555  Bq. 
14,  59.  iura  canonica  1,  195.  1100.  2,  1092. 
U8UB  legitimuB  1,  40.  415.  2,  297.  rituB  Gene- 
venBeB  6,  203  bb.  legeB  BemenseB  13,  549. 
GeneyenBeB  10,  33  sb.  105.  143.    14,  285. 

—  matrimonialeB  quacBtioneB  10,  231  bb.  255. 
Matthaei  apoBtoli  reliquiae  6,  440  Bq. 

Matthiae  apoBtoli  electio  1,  569  Bq.  1091.  2,  785. 
reliquiae  6,  440  eq. 

ManritiuB  imperator  1,  618.  2,  836.  episcopiB 
prospicit  1,  657.  2,  904.  concilium  congregat 
7,  403.  contra  eccleBiam  rebelliB  a  Deo  punitur 
7,  273.    excuBatur  Hnd. 

MaximinuB  haereticus  2,  862. 

Mediator  9,  350.  eiuB  ad  trinitatem  ratio  2,  113. 
y.  qnoque  OhriBtuB. 

—  mediatio  falBa  inter  cathoIicoB  et  proteBtantcB 
9,  529  Bq. 

Meditatio  yitae  futurae  1,  1143  Bq.      2,  523  Bq. 

MelohiBedec  OhriBti  typuB  1, 132.  2.  254.  1052. 
7,  579  Bq.  9,  813.  boIub  Semitarum  yeri  Dei 
cultor  8,  29.  gentium  pontifex  8,  686.  miBaae 
patronus  9,  536.      nihil  ad  miBsam  7,  643. 


Melciadee  epiBcopuB  romanuB  1,  613.  2,  831. 
7,  262.      de  confirmatione  7,  21.  501. 

Melito  SardiuB  laudatur  5,  183. 

Mendacium  1,  40.  418.      2,  300.     6,  73. 

MendicantcB  monachi  1,  184. 

MennaB  patriarcha  OPolitanuB  1,  608.     2,  825. 

Mentiri  y.  Mendacium. 

MerccB  opemm  1,  53  bb.  792.  Bq.  2,  603  bb. 
y.  quoque  Opera. 

Meritum  de  congruo  5,  590.  merita  Banctomm 
1,  715  Bq.  y.  quoque  OhriBtuB,  Meroes, 
Opera. 

MerBio  et  aBperBio  1,  139.  1037. 

McBBaliani  9,  491. 

MeBsiae  nomen  nnde?  2,  362.  MeBsiaB  cur  hu- 
miliB?  9,  663  Bq. 

Metaphorae  in  S.  b.  18,  771. 

Metonymiae  quatenuB  in  BacramentiB?  9,  513  Bq« 

Metropoles  eccIoBiaBtioae  1,  616.  eamm  priyi- 
legia  2,  798. 

Michael  archangeluB  1,  500.  eiuB  reliquiae 
6,  435. 

Migratio  religioniB  cauBa  commendata  8,  428  eq. 
433  Bq. 

Mileyitanum  concilium  1,  612.  1071.  2,  830. 
1071.     6,  289.  305. 

MilitoB  Batanae  Boryi  8,  436.  Militia  OhriBtianiB 
licita  8,  708  Bq. 

Ministerium   yerbi    1,  162.     562  bb.     2,  777  sq. 

5,  284.  12,  466.  470.  673.  eccIeBiae  1,  186.  quo- 
modo  reformandum?  5,  690  Bq.  Becundum  In- 
terim  7,  564. 

—  MiniBterii '  dignitaB  2,  752.  neccBBitaB  et  iuBti- 
tutio  diyina  8,  411  Bq.   apoBtoIici   efficacia  unde? 

6,  253  Bq.  eyangelici  finiB  9,  773. 

—  MiniBtri  a  quibuB  eligendi?  1,  569  bb.  2,  785  sa. 
10,  17.  93.  221.  12,  285.  alendi  ab  eocIcBia  10, 
262.  qnomodo  conBtituendi  10,  17.  93.  non  ex 
una  concione  diindicandi  10,  222.  ab  armie  abs- 
tinere  debent  10,  215. 

—  MiniBtromm  yocatio  10,  208.  210.  inainrandnm 
10,  31.  95.  vitia  tolerabilia  et  intolerabilia  10, 97. 
ad  tribunal  Dei  oratio  5,  407. 
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Miracala  qmd  yaleant?  7,  22.  9,  662.  manifes- 
tant  Deum  1,  288.    divinitatis  Ohristi  testimonia 

1,  486.  sacramenta  sunt  1,  108.  951.  2,  955. 
Antichristi  7,  22.  pseudoprophetarum  1,  15  sq. 
265  sq.  2,  16.  sanctorum  7,  21  sq.  cur  Ohris- 
tiani  non  faciant?  9,  666. 

—  Miraculorum  oeasatio  1,  143.  178.  donum  ad 
tempus  concessum  9,  666. 

Miscere  vinum  10,  212. 

Miseria  hominiB  naturalis  1,  307. 

Misericordia  an  yirtus?  5,  154  sq.  Dei  in  filios 
et  nepotes  1,  396.  solus  iustitiae  fons  1,  739  ss. 
quomodo  cum  ira  condlianda?  1.  524.  2,  368. 
et  cum  praedestinatione  1,  875  sq. 

Missa  pontificia  1,  132  sq.  1023  sq.  2,  1051  ss. 
11,  7.  335  ss.  484.  lOb,  377.  13,  274.  308.  339. 
coenae  larra  6,  637.  sine  communione  abolenda 
5,  555.  cur  detostanda  8,  384  sq.  explosa  9,  441. 
idololatria  5,  255  sq.  6,  584  in  Interim  7, 574  ss. 
lapis  lydius  confessionis  religiosae  5,  267.  non  in 
Malachia  7,  643  sq.  S.  Nicolai  8,  386.  profanatio 
foeda  7,  404.  sacrificium  5,  552.  577.  commen- 
titium  6,  488.    sacrificium   Ohristi  irritum  &cit 

5,  261.    saorilegium  5,  288,  296.  301  sq. 

-*  Missae  abominatio  5,  449  sq.  6,  552.  abusus  6, 
553.    descriptio  5,  258  sq.   nomen  unde?  1,  1028. 

2,  1057.  sacrificium  a  pontificiis  probatum  7,  15. 
missae  et  coenae  differentia  1,  1028.  2,  1057. 
missae  interesse  a  Ohristiano  sJienum  5,  259  ss. 

6,  636  sq. 

—  Missam  abominari  non  tota  religio  5,  266. 

—  Missae  quot  celebrandae?  7,  585.  mortuorum 
5,  578.  7,  651  sq.  parochiales  8,  385.  privatae 
5,  578.    reformandae  5,  635. 

—  Missarii  doctores  ludae  imitatores  1,  1031.  2, 
1061. 

Moechari  quid?  sensu  evangelico  5,  330.     6,  71. 

Monachatus  1,  441  ss.  hodiemus  1,  444. 
447.  impugnatur  5,  299.  monasteria  fomicos 
5,300. 

—  Monachi  non  sacerdotes  1,  587.  2,  804.  in 
concilio  Tridentino  oratores  7,  383.  pauci  ad 
purum  evangelium  transierunt  8,  61. 

—  Monachorum  mores  1,  448.  ofGcia  1,  424. 
caritas  passiva  7,  220.  corruptio  8,  61.  luxuria 
8,  73.  conciones  non  audiendae  10,  261.  Yota 
V.  Vota. 


Monarchia.in  ecclesia  intolerabilis  1,  601.  2, 
817. 

Moniales  virgines  1,  451.    2,  939. 

Monothelitarum  error  2,  379. 

Monstrum  quid  sit  in  ecclesia?  5,  490  sq. 

Montanus  ieiuniorum  patronus  1,  18.  268.  2, 
20.  matrimonium  prohibet  2,  921.  7,  663.  668. 
670.  eius  deliria  8,  47.  sententia  de  origine 
mali  6,  263. 

Mori  an  vivere  melius?  5,  219.  morientes  male 
a  sacerdotibus  sollicitad  6,  558.  morientium 
voces  oracula  1,  133  v.  quoque  seq. 

Mors,  non  ez  natura  sed  ex  peocato  6,  361. 
stipendium  peccati  5,  203  ss.  malum  ex  se 
5,  226.  liberatio  e  caroere  5,  196.  a  OhriBto 
victa  5,  205  ss.  Ohristi  vita  nostra  6,  29. 
aetema  1,  688.  vide  quoque  Ohristus,  Be- 
surrectio. 

—  Mortis  metus  Ohristiano  indignus  1,  1146.  2, 
526.  poena  quando  irroganda?  8,  708.  mor- 
tem  quo  sensu  deprecentur  Ohristus  et  sancti? 
5,  225  sq. 

—  Mortificatio  1,  144.  147.  687.  690.  2,  436.  439. 
5,594 

—  Mortuorum  invocatio  contra  S.  s.  7,  651  sq. 
pro  mortuis  non  orandum  7,  657  ss.  mortuos 
Deum  non  laudare  quid  significet?  5^  226. 

Moses  novi  foedens  paciscendi  autor  5,  319.  in 
morte  firmus  et  serenus  5,  225.  saoerdos  11, 
379.  typus  Ohristi  9,  813.  Ohristi  opprobriam 
tolerans  5,  310.    nmn  astrologus?  7,  531. 

—  Mosis  historia  vaticinia  et  miracula  1,  297  bb. 
2,  61  ss.  historiae  utilitas  20,  119  ss.  qoi- 
busdam  fabulosa  8,  30.  ingenium  mansuetam 
8,  477.  fides  2,  61.  potestas  oivilis  et  eocle- 
siastica  1,  652.  ieiunium  1,  670.  historia  crea- 
tionis  2,  117  ss.  131.  uxor  circumcidit  filium 
18,  770.    corpuB  cur  absconditum?  6,  410. 

Mulieresin  ecclesia  non  docent  1,  1063.  7,  684 
11,  742.  baptizare  non  debent  2,  974  ss.  7,  7. 
619.  681  sq.  10,^215.  11,  625.  706.  (cf  Obs- 
tetrices.)    non  aenro^o»  10,  169.  173. 

Mundus  quid  significet  in  S.  s.?  7,  182.  homi- 
num  causa  conditus  2,  149.      vult  decipi  6,  412. 

—  mundi  fabrica  Dei  revelatrix  2,  41.  futuri  usus 
2,  743.     renovatio  ibid.     vide  quoque  Oreatio. 
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Manos  OhriBti  triplex  1,  515.     2,  361  ss.     6,  19. 

—  muDora  ecoIeBiastioa  1,  563.     quatuor  10,  15.  93. 

Hysteria  y.  Saoramenta,  Coena.      definitio 
9,  683    q.      800.  Paulum  1,  1098.     2,  1090. 


N. 

Naaman  Syrus  yindioatur  5,  270.  6,  558  sq.  626. 
628.  638.  20,  112.  eius  fides  in  Christum 
2,425. 

Naeiraei  1,  181  sq.  1083.  2,  1084.  eorum  vota 
quo  loco  aestimanda?  5,  272. 

Natiyitas  Christi  miraculosa  6,  25. 

Natnra  Deum  manifestat  1,  286  sq.  508  sq.  9, 
795  sq.  sed  homines  doceri  nolunt  1,  291.  tota 
corrupta  2,  183.  209.  quo  sensu  non  omnino 
vitiuta?  1,  337  sq.  vitiositas  non  substantialis 
2,  184. 

—  naturae  duae  in  Christo  1, 66  sq.  521  sq.    2, 353  sq. 

9,  706  ss. 

—  naturalis  homo  describitur  1,  755. 
Nazaraei  dicuntur  qui  Nasiraei  debebant  y.  supra. 

Nebucadnezar  Dei  instrumentum  1,  60  sq.  173. 
244.  pro  veritate  edictum  promulgat  8,  466.  474. 
propheta  8,  474. 

Necessitas  in  Deo  1,  339.  peccati  ibid.  2,  214. 
a  ooactione  diversa  1,  339.      6,  280.  333. 

Nectarius  patriarcha  CPoIitanus  1,  155.  579.  700. 
2,  462.  795. 

Negotia   ministris   interdicta  5,  602.      a  publicis 

abstinendum  1,  243. 

• 

Nehemias  foederis  renovator  5,  320.  eius  con- 
fessio  Bolennis  1,  702  sq. 

Neocaesarense  concilium  5,  560.  de  caelibatu 
et  scortatione  6,  498. 

Nestorius  haereticus  2,  866.  duplicem  Christum 
sifltit  1,  522.     2,  356  sq.  359.     7,  314.     9,  707. 

10,  174  V.  quoque  Ephesinum  ooncilium. 

Nicaenum  concilium  I.  omnium  maximum  7,  379. 
desoribitur  1,  218.  644.  1055.  2,  863.  ab  Im- 
peratbre  convocatum  7,  261.  legatis  romanis  sc- 
quiorem  locum  assignat  7,  34.  403.  canonem 
S.  B.  non  definit  7,  613.  doctrinam  apostolicam 
simpliciter  confirmat  8,  555.  Arium  damnat  9, 
Caivini  apera*    Vol.  XXII. 


Nicaenum 

367  sq.  434.    laudatur  praeterea  2,  116.    5,  559. 
629  ss.  640.    9,  331« 

—  Nicaena  fides  explicatur  et  yindicatur  1,  638. 
9,  637.  de  adoratione  sacramenti  2,  1039.  de 
eucharistia  7,  15.  de  patriarchis  1,  574.  2,  790. 
de  sede  romana  1,  607.     2,  823.     de  caelibatu 

1,  414.    2,  922.    6,  498.    7,  663.  669. 

—  Nioaenum  sjmbolum  2,  746.  dubiae  originis 
7,  315.    de  creatione  2,  119. 

—  Nicaeni  patres  inter  se  litigantes  Ario  parount 
7,  279. 

—  Nicaenum  concilium  II.  de  imaginibus  1,  217. 
393.  643.  1054.    2,  85.  862.    7,  26.  417.    10,  196. 

N  i  0  o.d  e  m  u  s  yindioatur  6,  596. 608  Bq.  sanguinem 
Ghristi  colligit  6,  415. 

—  Nicodemi  eyangelium  8,  683. 

Nicodemitae:    nomen    unde?    6,   596.       genera 

6,  597.    cf.  12,  715. 

Nicolaus  n.  papa  1,  580.  2,  797.  1011.  9,  152. 
154.  contra  Berengariu.m  9,  58.  Westphalo 
orthodoxus  9,  225.  eius  decretum  de  eligendis 
pontificibus  7,  634. 

Ninevitae  an  liberi  arbitrii  testes?  6,  386. 

Noa  miserrimus  hominum  1,  808.  2,  319.  in  arca 
aere  privatus  8,  29. 

—  Noachica  aera  6,  624.    12,  62. 
Nobilitas  naturae  insita  1,  306. 

Noetus  ab  orthodoxis  confutatus  8,  555. 

Nomen  Dei  sanotificandum  1,  93.  397.  927.  2, 
282.  5, 346.  non  in  yanum  usurpandum  1, 34  sq. 
397.    2,  282.    5,  328.    6,  61. 

Nomina  in  baptismate  prohibenda  10,  49.  104. 
ex  Yetere  et  Noyo  Testamento  sumenda  20,  69. 

.Noyatus   1,    675.    677.      2,   764.   766.      notatur 

7,  483. 

—  Noyatiani  5,  542.  qui  et  Cathari  5,  530.  eorum 
error  de  remissione  peccatorum  1,  674.  678  sq. 

2,  452  sq.  763. 

Noyissima  1,  207.  680  sq.  2,  728  sq.  tempora 
1,  139. 

Noyitas  doctrinae  eyangelio  falso  imputata  1, 
15  sq.  263  sq.     2,  14  sq. 

13 
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NoTum  Testamentam  veteri  aimile  et  ab  eo  di- 
yeretim  1,  801  sq.  2,  313  aq.  eias  autoritas 
2,  67  sq. 

Nnbes  in  deserfco  1,  112. 

Nunoiare  mortem  OhriBti  quid?  1,  126. 

Nundinationes  de  animarum  salute  1,  165. 


O. 

Obcaecatio  v.  Exoaeoatio. 
Obduratio  v.  Induratio. 
Obedientia  Ohristi  1,  523.    2,  371.  387  8q. 
-^  Deo  prae  hominibufl  debita  1,  248. 

—  legis  ex  fide  5,  335. 

—  magistratui  debita  1,  242.  1101  bs.     2,  1093  ss. 

—  parentibus  debita  1,  407. 

Obex  peooati  mortalis  1,  106.  948. 

Oblivio  infemi  5,  223. 

Obstetrioum  baptismus  9,  101.  11,  625.  651. 
702.  705  sq.  742.  769.  19,  527.  530.  548.  vide 
quoque  Mulieres. 

Oocam  Qtul.  notatur  1,  343.  2,  220.  Pelagianus 
6,  397. 

Oooidere  quid  eit  sensu  evangelioo  1,  39.  408. 
2,  294.    5,  330.    6,  69. 

Oeoonomia  nomen  est  episcopatus  in  B.  s.  5, 
283. 

Offendioula  libertatis  1,  201.  835.  vitanda 
2,  883. 

Officia  erga  proximum  1,  416  ss.  1132  ss.  2, 
511  ss.  erga  servos  5,  275.  ministrorum  1,  561. 
2,  776.    5,  319  ss. 

Officiales  1,  165.  651.    2,  897. 

Oleum  spiritus  1,  68.  178.  538.  chrismatis  in 
confirmatione  1,  143.  1071.  2,  1071.  vide  quo- 
que  tJnctio. 

Omnipotentia  Dei  1,  63.  495.    2,  146. 

Omnipraesentiales  20,  312. 

Onias  in  coelo  orans  7,  582.  652. 

Opera   bona,   Dei  non  hominum  l^  52  sq.     sine 


Opera 

fide  nulla  1,  53.  iustitiae  titulo  insignita  1,  784. 
2,  595.  iustificationis  fructus  1,  776  sq.  2,  586. 
quatenus  in  hominom  cadant  5,  336.  in  Interim 
7,  558. 

—  opera  camis  1,  113.  311.      2,  182  sq.     externa 

1,  42  sq.  fidelium  nunquam  perfecta  6,  486  eq. 
quo  pacto   Deo   placeant  1,   760.    768.   792  sq. 

2,  569.  578.  603  sq.  hominum  imperfecta  1,  52. 
197.  nihil  ad  iustificationem  1,  739  sq.  2, 
545  sq.  5,  397.  legis  maledictioni  obnoxia  1, 
831.  instorum  quo  loco  aestimanda  1,  761.  2, 
570.  meritoria  catholicorum  6,  498.  patriarcha- 
rupi  ex  fide  1,  832.  regenitorum  6,  47.  249. 
sufficientia   per   fidem    1,    198.      supereroc^atoria 

1,  46.  716.  763  sq.  2,  493.  572  sq.  6,  485  sq. 
sec.  Interim  7,  559. 

—  operum  iustitia  quo  pacto  statuenda  7,  597.  ex 
mente  Pauli  7,  13.  pontificiorum  7,  12.  concilii 
Tridcntini  7,  454  ss.  merces  7,  597.  meritum 
et  dignitas  controversa  6,  484  sq.  cf.  1,  769  sq. 
2f  579  sq.  adv.  Tridentinos  excnssum  7,  471  sq. 
ratio  ad  fidem  5,  398.  6,  49.  ad  iustificatioDem 
6,  49.    moralium  et  caeremoniarum  eadem  1,  742. 

2,  548. 

Operatio  Dei  circa  peccata  1,  353  ss. 

Opus  Dei  in  homine  1,  340  sq. 

Opus  imperfectum  in  Matthaeum  1,  38.  380.  923. 
2,  275.  661. 

Oratio  1,  81  sq.  903  sq.  2,  625  sq.  5,  343.  6, 
81  sq.  Ohristi  nomine  facienda  1,  84.  911.  2, 
644  sq.  10.  155.  in  cubiculo  1,  88.  919.  2,  657. 
cum  poenitentia  2,  631.  sermone  populari  1,  88. 
921  sq.  2,  659.  pro  omnibus  1,  926.  2,  664. 
an  pro  mortuis?  1,  733  ss.  2,  497  ss.  ad  Deum 
solum  convertenda  6,  83  sq.  non  ad  trinitatem 
9,  647.  publica  et  privata  1,  87.  920.  934. 
2,  657.  674.  non  supervacua  1,  904.  2,  626  sq. 
pontificiomm  5,  294.    sanctorum  2,  641  sq. 

~  oratio  dominica  1,  89.  922  ss.  2,  660  ss.  5, 
345  ss.  6,  91.  quot  capitibus  constet  1,  89. 
923.  2,  661.  eius  clausula  1,  935.  2,  675.  6, 
106.    praestantia  1,  100.  935.    2,  675. 

—  oratio  montana  legi  morali  nihil  addidit  7,  81. 

—  orationis  forma  et  modus  1,  82.  87  sq.  100. 
904  68.  922.  2,  626  ss.  660.  6,  480.  9,  588. 
fructus  communis  1,  88.  99.  903.  934.  2,  674. 
ftindamentum  6,  481  sq.  loca  et  tempora  1,  87. 
100.  934.  936.  2,  674.  676.  partes  1,  86.  917. 
2,  653.     5,  344.     perseverantia  5,  348.      2,  630. 
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Ordinatio  5,  538.  630.  episooponim  1,  187.  581. 
584.     2,    797.   801.      nuUa  sine   titnlo   2,  801. 

5,  603.      ab  episoopo  romano  facta  1,  611.      2, 

828. 

—  ordinationifl  caeremoniae  1,  189.  571.  2,  786  aq. 
recentea  et  inutiles  6,  493.      papisticae  refutatio 

1,  1089.      potestas  apud  epiBOopos   1,  582.      2, 
798. 

Ordo    ecclesiastiouB    1,    180.   561.   658.    1081   bb. 

2,  776.    1081  sq.      5,  575.     secundum   Interim 
7,  571.      septuplex  5,  539.     est  vocatio  1,  186. 

•—  ordines  derioorum  1,  572  sq.  2,  788  sq.  sep- 
tem  catholicis  Bacramenta  1,  638.  quatuor  eccle- 
Biastici  10,  15.  93. 

Origenes  laudatur  8,  655.  9,  491.  notatur  1, 
334.  742.  allegoriaB  nimium  affeotat  9,  834. 
philoBophiae  nimium  indulget  8,  19.  delirat 
quandoque  6,  278.  oonomendat  eccleBiae  tradi- 
tionem  6,  274  Bq.  et  succeBBionem  epiBCoporum 
7,  611.     quid  yaleat  in  dogmatibuB  constituendiB 

6,  291. 

—  Origenis  Bententia  de  baptiBmate  infantium  5, 
565.  de  decalogi  partitione  1,  38.  de  libero 
arbitrio  2,  207.  6,  280.  328.  339.  de  operibuB 
5,  565.      de  praedoBtinatione  1,  868. 

^  Bcripta:  de  principiiB  1,  318.  2,  189.  in  Exo- 
dum  1,  380.  2,  275.  10,  195.  in  Ezechielem 
5,  187.  in  RomanoB  1,  369.  2,  244.  10,  195. 
18,  374. 

Oeae  &ctum  in  aroa  cur  punitum?  7,  267.  269. 

OBiuB  epiBcopuB  HiBpanua  5,  566. 

OsBa  ChriBti  fragilia  2,  153.  mortuorum  circum- 
lata  5,  288. 

Ostiarii  1,  578.    2,  794.  1082.    7,  638. 


Paedagogia  legia  1,  36.  819.  821.  828.  2,  333. 
figurarum  1,  848. 

Paedobap.tismuB  1,  117  aq.  968  aq.     2,  976  bb. 

—  unde?  1,  638.  2,  857.  non  ex  traditione  7,614. 
quid  aignificet?  7,  443.  quid  fructus  praebeat? 
1,  973.    2,  981. 

—  a    Serveto    impugnatus    8,   486.   613  bs.   678. 


PaedobaptiBmuB 

contra  quem   asBeritur  8,  491  ss.      item  oontra 
AnabaptiBtaa  7,  57  aq. 

Paganismi  origo  9,  797  sq.  Paganonun  Baora 
in  chriBtiana  mutata  7,  23. 

PalaoBtinae  fertilitas  ex  Mobo  contra  Seryetum 
aBseritur  8,  496. 

Pamphili  atudia  biblica  9,  788.  Apologia  pro 
Origene  14,  485. 

PaniB  quotidianuB  1,  95.  930.  2,  669.  5,  347. 
6,  99.     vitae  1,  120.  993.  995.  999.  1001.     2, 

1004  BB. 

—  paniB  et  yinum  quo  BonBU  oorpuB  5,  438  Bq.  in 
coena  10 b,  190.    yide  quoque  Coena. 

—  paniB  fractio  hebraiBmuB  9,  686.  adoratio  5, 257. 
9,  473.    exBOcranda  7,  623. 

—  paniB  a  Ohristo  conseorati  reliquiae  6,  418.  item 
5000  oibatorum  ibid. 

PantheiBmuB  antiquorum  exploBua  7,  179.  Li- 
bertinorum  7,  178  sq.  eiuB  deteBtabiles  conBO- 
quentiae  7,  183  bb. 

Pantheon  in  Pantagium  mutatum  7,  23« 

Papa  AntichriBtuB  1,  560.  2,  776.  7,  618.  arohi- 
pirata  5,  305.  ne  episcopuB  quidem  7,  396.  Ger- 
maniae  vaatator  5,  498.  Turoae  Booius  5,  469« 
Diaboli  servuB  et  vicariuB  ibid.  7,  264.  271. 
ooncilii  arbiter  7,  384.  quod  tamen  non  convo- 
cat  5,  479  sq.  num  eccIeBiam  repraoBentet?  1, 
21  sq.  271  Bq.  quo  BonBu  apem  reformationiB 
faciat?  5,  465.  cur  non  reformet?  6,  524  sq. 
eiuB  fidoB  punica  7,  287.  contra  reformationem 
remedia  6,  242. 

—  papatUB  origo  et  Btatus  1,  605.  2,  798  aq. 
840  aq.  6,  243.  imago  6,  523  sq.  1,  553. 
2,  767. 

—  papalia  eccleaia  non  vera  8,  79  aq. 

—  papiatae  idololatrae  1,  387.    5,  252  bb. 

PaphnutiuB  de  caatitate  1,  414.  2,  922.  contra 
caelibatum  6,  498.  7,  663.  669.  laudatur  5, 
559. 

Parabolae  non  fiabulae  7,  117.  non  aaoramenta 
1,  193.  earum  finia  et  uaua  7,  171.  via  in  de- 
monstrando  5,  188. 

Paradiaua  quia  futurua?  5,  201.  non  locua  ali- 
quia  7,  117.    latroni  promiaBUB  5,  199. 

18* 
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Parentes  honorandi  1,  38 sq.  5,  329.  Parentnm 
nomine  qni  commendentur?  l^  406.  2,  292.  er- 
ga  liberos  debita  1,  41.  iis  quando  non  obtem- 
perandum?  1,  408.    2,  294. 

Paroohiarum  diBtributio  necessaria  1,566.  10 b, 
191. 

Paechatis  sacramentum  9,  684  sq.  abominatio- 
nes  6,  557.    oum  ooena  oollatio  1,  990.    2,  1001. 

Passio  Ohristi  1,69.  526.  Passionum  Ohristi  de- 
fectus  1,  167. 

Pastores  5,  351.  necessarii  6,  109.  a  quibus 
eligendi?  1,  578  sq.  confessioni  recipiendae  appo- 
siti  1,  703.  2,  466.  pravi  evangelio  iniuriam 
&ciunt  8,  51.  gregis  corruptores  1,  641.  2,  860. 
alendi  ab  ecdesia  10»  262. 

—  Pastorum  et  doctorum  discrimen  1, 564.  2,  780. 
oum  apostolis  coUatio  1,  185.  565.  2,  781.  offi- 
cia  1,  216.  565.  2,  781.  5,  319  sq.  in  ecclesia 
catholioa  neglecta  6, 513.  Contra  haereses  7, 150. 
cura  circa  oves  et  lupos  5,  296.  autoritas  unde 
et  qualis?  5,  404.  doctrina  pura  6,  560.  nomen 
et  munus  5,  284.    cf.  etiam  Ministri. 

Pater  Deus  1,  90.  924.    5,  345.    6,  93. 

Patien(;ia  1,  52.  101.  oaritatis  1,1131.  philoso- 
phica  et  christiana  1,  1137.  1140  sq.  2,  516. 
520  sq.     eius  ad  potentiam  Dei  ratio  9,  307. 

Patinostrae  idololatriae  instrumenta  10,  261. 

Patres  in  ooenae  forma  errant  1,  1034.  2,  1059. 
coniugium  dericorum  approbant  1,414.  evange- 
iicae  doctrinae  suffragantur  1,  16  sq.^266.  2, 
17  sq.  8,  76.  ab  evangelicis  aestimantur  et 
vindicantur  9,  434.  in  formulis  variant  1,  494. 
quandoque  utiliter  obscure  loquuntur  7,  710.  pa- 
patui  non  &vent  8,  76.  de  praedestinatione  ante 
Augnstinum  parum  subtiliter  disputant  8,  265. 
de  sacrificio  missae  ambigue  loquuDtur  7,  645. 
scripturam  cum  philosophia  conciliare  student 
6,  284. 

m 

—  Patrum  autoritas  in  S.  s.  interpretanda  5,  535. 
contra  Ohristum  nulla  7,  645.  placita  de  libero 
arbitrio  1,  316.  2,  188.  6,  279.  290.  de  provi- 
dentia  6,  266.  de  satisfactione'  1,  174.  de  statu 
medio  5,  215. 

Patriarchae  1,  574.  2,  790.  verbo  illuminati 
1, 292.  a  Deo  servati  8, 29.  ab  idololatria  alieni 
5,  247.  miserrimi  hominum  1,  808  ss.  2,  319  ss. 
patriam  et  haereditatem  quaerunt  5,  218.  7, 133. 
et  sic  vitae  futurae  testes  Hnd,  et  1,  808  ss.  2, 
319  BS.    ad  regnum  Dei  aspirant  8,  491.    merce- 


Patriarchae 

dem  diutius  exspeotant  7,  126.    num   interoesso- 
res?  1,  916.    2,  650  sq. 

—  patriarcharum  bona  opera  ex  fide  1,  832.  soe- 
lera  remissa  1,  675.  2,  764.  polygamia  10  b, 
258. 

Patrimonium  eodesiae  1,  222.  1059. 

Patripassiani  ante  concilium  Nicaennm  confu- 
tati  8,  555. 

Patroni  ex  sanctis  1,  85.    vide  quoque  Festa. 

Patronatus  1,  188. 

Paulus  Saulus  doyus  homo  2,  513.  apostolus 
Athenis  aras  circumspicit  5,  265.  baptizatos  in 
quem  finem?  1,  965.  2,  970.  calumniis  impeti- 
tus  8,  63.  evangelium  suum  cnr  commendet? 
6,  274.  autor  ad  Hebraeos  (uno  loco)  1,  57.  ab 
hominibus  designatus  1,  1091.  ab  hypocriseoe 
crimine  vindicatus  9,  599.  a  lacobo  admonitus 
11,  765.  cum  lacobo  oonciliandus  1,  787.  2, 
598.  de  innocentia  sua  gloriatus  1,  791.  iure- 
iurando  usus  1,  400.  7,  101.  per  Lucam  in 
Actis  loquutus  9,  623.  navi  vectus  Castore  et  Pol- 
luce  5,  265.  nihil  sibi  vindicat  6,  370  sq.  cum 
Petro  in  evangelio  consentit  5,  546.  in  Phari- 
saismo  suo  irreprehensibilis  1,  884.  post  evange- 
listas  scripsit  9,  196.  prudens  in  profitendo  evan- 
gelio  8,  405.  soripturam  s.  commendat  7,  175  sq. 
tonsus  ex  voto  1,  181.  1083.  2,  1084.  6,  561. 
10,  190.    coram  tribunalibus  1,  1108.  1114. 

—  Pauli  Antiochena  disputatio  9,  599.  11,  765. 
eius  et  ooUegarum  dissimilis  ratio  9, 100.  conver- 
sio  6,  321.  electio  1,  569  sq.  2,  785.  cum  Pe- 
tro  et  Barnaba  disidium  8,  58.  11,  765.  reli- 
quiae  6,  438  ss.  cum  synogoga  conversatio  7,  71. 
votum  a  Deo  non  probatum  5,  272.  hodierni 
successores  dispares  5,  289. 

Paulus  Samosatenus  de  verbo  Dei  errans  5,  565. 

Paupertas  sacerdoti  gloriosa  1,  593.  votiva  1, 
446.     a  S.  s.  damnata  7,  42. 

—  Pauperum  cura  1,  567.  2,  783.  ex  bonis  ec- 
clesiasticis  5,  604  ss.     Genevae  10,  101  ss. 

Pax:  receptio  lapsorum  1,  662.  2,  909.  1076. 
Pacis  studium  in  ecclesia  commendandum  sed 
caute  persequendum  7,  591. 

Peccatum  ab  Adamo  1,  28.  308.  2,  178.  divi- 
sio  inter  Deum  et  hominem  1,  744.  2,  551.  ab 
infirmitate  disoemendum  1,  348.  .  2,  441.  sec. 
Libertinos   nil   nisi   opinatio  7,  181.      usque  ad 
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Peccatnm 

mortexn  in  nobis  1,  114.  nnum  omnem  institiam 
delet  1,  45.  volnntarinm  non  evitabile  1,  357. 
a  Tridentinis  male  deJSnitnm  1,  426  ss. 

—  peccatum  originis  1,  112  sq.  308  sq.  963.  2, 
182.  968.  5,  520  ss.  590.  6,  360.  9,  289  sq. 
716.  723.  743.  756.  ex  decreto  Tridentino  7, 
419  88.  ex  constitutione  Interim  7,  554.  a  pon- 
tificiis  extennatnm  6,  483.  inter  eos  et  refor- 
matos  controversum  1,  425.  baptismo  toUitur  1, 
113.  963.    2,  968. 

—  peccatnm  in  Sp.  sanctum  1,  76.  678«  732.  2, 
452.  496.    5,  530.     7,  74  sq. 

—  peccati  cansa  5,  520.  definitio  5,  326.  Deu8 
non  antor  9,  257  sq.  fmctus  1,  113.  necessitas 
1,  339.  2,  214.  yis  in  animi  mortalitatem  5, 
204  88.      ?.  quoque  Obex. 

—  peccata  aliena  quatenus  iudicanda?  7, 195.  circa 
oultum  Dei  1,  284.  debita  1,  96.  931.  fidelium 
ly  119.  innumerabilia  1,  158.  707.  irremiesibilia 
qnae?  1,  676  88.  Libertinis  nulla  7,  184.  193. 
mortalia  ante  annum  vigesimum  frequentissima 
8,  622.  permi88a  quo  senau?  1,  353  8q.  2, 
167  8q.  priyata  et  publica  1,  659.  661.  regene- 
ratorum  7,  204.  462  ss.  remisBibilia  omnia  2, 
766.  sanctorum  cur  yenialia  1,  426.  yenialia 
et  mortaUa  1,  169.  425.  720.    2,  307.  479.    7,  75. 

—  peccatores  a  Dco  acti  8,  358  88. 

—  peccatorum  distinctio  1,  659.  2,  906.  poenae 
8,  359.  qualitas  ot  momentum  yarium  1,  659. 
remissio  1,  78.  96. ,  672.  931.  2,  449.  671  sq. 
762.  5,  342.  347  ss.  6,  101.  ex  constitntione 
Interim  7,  559.  gratuita  1,  168.  718.  6,  41. 
iteranda  1,  673.  unde?  6,  485.  quibns  causis 
fulciatur?  1,  673.  quo  pacto  cum  poenitentia 
iuncta?  1,  693.  2,  449.  quomodo  cum  iustifica- 
tione  Gohaereat?  1,  744.  2,  551.  eius  cum  bap- 
tismo  nexus  7,  695.  713. 

Pectorale  pontificis  umbratile  2,  644. 

Pecudes  nisi  ieiunetur  nimis  ceieriter  absumptae 
7,  661. 

Pelagins  de  iustitia  operum  5,  565.  notatur  1, 
341.  2,  217.  Tridentinis  melior  7,  459.  Au- 
gustino  accuratius  scribenSi  occasio  6,  297.  dam- 
natus  6,  527. 

—  Pelagii  rationes  1,  357.  2,  230.  impietas  6, 
339.  363.  contra  Augnstinnm  argumenta  6,  331. 
error  de  baptismo  non  necessario  7,  677. 


Pelagius 

—  Pelagiani  bestiae  1,  308.  2,  180.  notantur  1, 
428.  2,  203.  256.  705.  qua  de  causa  ab  Augus- 
tino  impugnati?  6,  308.  iustitiam  in  hao  yita  per- 
feotam  diount  1,  636.    2,  854. 

—  Pelagianorum  placita  de  natura  hominis  1, 
308.  de  peccato  Adae  1,  309.  2,  180.  182.  de 
praedestinatione  1,  874.    2,  705. 

—  Pelagianismus  ischolarum    catholicarnm   1,  740. 

Pensiones  sacerdotum  annuae  unde?  5,  304. 

Peregrinationes  yotivae  1,  441.  .  religiosae  7, 
24.    ridentur  8,  433. 

Perf ectio  iustitiae  1, 426.  num  Christianis  detur? 
8,  625  88.  672.    perfecta  fides  nulla  1,  129. 

Pericoparum  abrogatio  9,  103. 

Pericula  huius  vitae  innumera  1,  898.      2,  163. 

Permissio  et  voluntas  in  Deo  distinguendao  1, 
873.  2,  705.  9,  276.  295  ss.  peocatomm  v. 
Pecoatum. 

Perseverantia  donum  gratiae  1,  343  sq.  2, 
221  86.  finalis  electioni  debetar  8,  275.  eiu8 
necessitas  electione  non  tollitnr  8,  321. 

Personae  nomen  9,  328.  personae  in  Dei  sub- 
stantia  1,  59.  2,  94.  quibus  proprietatibus  dis- 
tinctae?  1,  62  sq.  489  sq.  2,  104  ss.  vide  quo- 
que  Trinitae. 

—  personae  non  opera  prins  Deo  gratae  1,  760. 
personamm  acceptio  1,  875.  2,  7(^.  vocaDuIum 
non  respuendum  9,  707  ss. 

—  personatus  5,  299. 

Petitio  orationis  pars  1,  86.  917.     2,  653. 

Petrus  apostolus  sine  confessione  in  gratiam recep- 
tns  7,  483.  honorem  deprecans  10,  196.  an 
Romae  episcopus?  1,  604.  2.  820.  7,  616.  a 
Christo  primatu  donatns  7,  3o  sq.  a  Paulo  ad- 
monitus  1,  600.  659.  2,  816.  11,  765.  cum 
Paulo  in  evangolio  consentit  5,  546.  Libertinos 
sui  temporis  depingit  7,  154. 

—  Petri  epistola  uuica  5,  53.  fides  quo  pacto  non 
defeoit?  6,  323.  disputatio  Antiochena  9,  599. 
primatus  1,  596.  598.  2,  813  ss.  7,  615.  ca- 
thedra  in  constitutione  Interim  7,  564.  praero- 
gativae  quoad  nos  nuUae  7,  37.  cum  Simone 
mago  disputatio  1,  605.  2,  821.  cerebrum  6, 
413.    477.    reliquiae  6,  438  sq. 
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Petrus  AlexandrinuB  episcopus  1,  579. 

Petrus  Lombardus,  coryphaeus  theologorum  ro- 
manensium  1,  174.  maximae  autoritatiB  7,  14. 
dogmata  sua  a  pravis  autoribus  mutuatur  1,  73. 
de  coena  2,  1011.  1034.  12,  291.  de  libero  ar- 
bitrio  1,  318  sq.  de  operum  meritis  1,  774.  oi- 
tatur  pasBim:  1, 150  sq.  160. 167.  175.  177.  180  sq. 
183  sq.  189.  327.  475  sq.  686.  695  sq.  706.  718  sq. 
740.  1066.  1073.  1076.  1078.  1093.  1099.  2,  183. 
189  ss.  199.  215  sq.  223.  390.  432  sq.  456.  468. 
476  sq.  490.  546.  584.  1066.  1073.  1077  sq. 
1084  sq.  1087.  1091.    9,  194.  246.     20,  75.  336. 

Pharao    spiritualis     diabolus    1,    32.  112.    382. 

962  sq.      2,  966  sq.      typus  yeteris  hominis  5, 

214.     1,  125.    eius  induratio  8,283.  Franciscus 
rex  11,  738  etc. 

Pharisaei  resurrectionis  assertores  5,  216.  eorum 
origo  9,  536.  error  de  lege  1,  376.  scandala  1, 
201.  836.  doctrina  de  anima  5,  183.  fermentum 
1,  856.  1062.    2,  886. 

Philastrius  contra  Haereses  14,  484. 

Philemon  Colossensis  7,  219. 

PhilippuB  apostolus.    Eius  reliquiae  6,  440  sq. 

Philippus  imperator  contra  ecclesiam  rebellis  a 
Deo  punitur  7,  273. 

Philippus  legatuB  Bonifacii  in  concilio  Africano 
7,  403. 

Philo  de  Oigantibus  8,  655. 

Philosophi  corruptionis  humanae  ignari  2,  142. 
inter  se  dissentiunt  5,  178. 

—  Philosophorum  caecitas  1,  327.  Deus  2,  117. 
200.  ethica  1,  1125.  2,  503.  tarditas  ad  cognos- 
cendum  Deum  2,  49.  placita  de  animae  faculta- 
tibuB  2,  141.  de  hominis  dignitate  1,  305.  de 
libero  arbitrio  1,  316.      2,  186  sq. 

Phlebotomiae  lunae  subiectae  7,  518.  529. 

Phocas  imperator  1,  618.  2,  836.  parricida 
sedia  romanae  fovorem  ambit  7,  273. 

Picturae  lege  prohibitae  1,386.  num  in  templis 
tolerandae?  2,  84.      earum  legitimus  usus  2,  83. 

Pietas  1,  285.  2,  34.  508.  professione  declaranda 
5,  244. 

Pilatus  (Pontius)  1,  69.  526  sq.  2,  372.  6,  27. 
Dei  instrumentum  2,  168.  cur  responsum  non 
obtinuit?  9,  625. 


Pius  n.  9,  885.    eius  buUa  de  concilio  7,  385. 

Planetarum  praedictiones  deridentur  7,  522. 

Plato  laudatur  1,  150.  286.  923.  2,  213.  700. 
729.  1104.  5,  149.  284.  8,  684.  20,  581.  no- 
tatur  1,  290.  325.  331.  2,  49.  126.  198.  205. 
immortalitatia  assertor  2,  140.  de  anima  nihil 
certi  docet  5,  178.  veritatem  figmentis  oorrumpit 
20,  118.    eius  theodicea  9,  259. 

—  scripta:  Alcibiades  2,  661.  ad  Archytam  5,  40. 
Oratylus  1,  503.  Epinomis  ibid.  Gorgias  5,  18. 
132.    Leges  1,  31Q.    2,  187.    5,  36.  44.    Phaedo 

1,  694.  2,  38.  450.  Phaedrus  2,  142.  Protai 
goras  2,  204.  Respublica  1,  1031.  2,  1061.  5, 
103. 118.    6, 170.    Theaetetus  1,  314.    2, 38. 141. 

—  Platonicus  cultus  literatorum  yituperatur  6,  600. 

Plebis  in  electione   clericorum   partes    1,  578  sq. 

2,  795.  disciplina  in  ecclesia  catholica  6, 
514  sq. 

Podicis  Ohristi  vestigia  6,  430. 

Poena  et  culpa  1,  170.  721.  2,  480.  poenae  re- 
proborum  1,  682.  2,  743.  aeternae  1,  79. 
683  sq.    2,  735. 

Poenitentia  1,  147  ss.  685  sq.  688.  2, 
434  sq.  437.  766  sq.  5,  336.  530.  569.  594.  6, 
49.  14,  345.  ex  mente  catholioorum  7,  10. 
secundum  Interim  7,  567. 

—  Dei  1,  900.  2,  165.  donum  Dei  2,  451.  ex- 
tema  sterilis  1,  689.  2,  438.  ex  fide  1,  685  sq. 
2,  434  sq.  lapsorum  1,  662.  legalis  et  evange- 
lica  1,  148.  687.  2,  436.  orantem  decet  2,  631. 
pontificia  non  evangelica  7,  466  sq.  quibus  ne- 
getur?  1,  679.  2,  453.  regeneratio  1,  111.  nam 
sacramentum?  1,  175.  960.  1075.  1077.  2, 
1075  ss.    5,  542.    7,  630. 

—  poenitentiae  exercitia  externa  1,  692.  2,  446.* 
6,  464.  cum  fide  nexus  1,  149.  685.  688.  2, 
434.  437.  fons  et  causa  1,  689  sq.  2,  438  sq. 
fructuB  1,  149.  692.  2,  446  sq.  leges  a  conci- 
liis  latae  1,  1076.  2,  1076.  nomen  unde?  1, 
688.  2,  437.  partes  1,  147.  687.  695.  2,  436. 
456.  cum  remissione  peccatorum  nexus  1,  149. 
693  sq.  2,  449  sq.  septem  causae  vel  efiectus 
1,  691.    2,  445. 

—  poenitentiarii  2,  462. 

Politia  (locus  de)  9,  720.  729.  752,  Politica 
administratio  1,  1100  sq.    2,  1092. 

Polycarpus  Smyrnensis  5,  183.  loannis  disci- 
pulus  5,  565.  Marcionem  increpat  7,  104     mar- 
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PolycarpuB 

tjris  constantia  6,  644.    Ep.  ad  Philippenses  8, 
683.  746.    BuppoBititia  8,  747.  ^ 

Polygamia  patrum  mysterium  7,  572.  10 b,  258. 
ab  AnabaptiBtis  commendata  7,  103.  discutitur 
lOb,  257. 

Pontifex  romanus  y.  Papa.  Pontificum  atheis- 
muB  1,  625.  morea  1,  627.  eleotio  7,  634. 
potestas  unde  aucta?  1, 653^^«  primatus  5,  547. 
ex  constitutione  Interim  7,  564. 

—  Pontificii  caesareae  autoritatis  detrectatoros  5, 
484. 

PopuluB  Dei  1,  826.    2,  337. 

PoBtillarum  ubub  apud  imperitoB  9,  104. 

Potentia  Dei  non  absoluta  2,  700.  inBeparabiliB 
a  iuBtitia  8,  361.  eiuB  ad  patientiam  ratio  9, 
307.    dohum  spirituB  contra  haereticoB  8,  471. 

PotcBtaB  clavium  v.  GlaveB.  ordiniB  5,  539. 
BaeculariB  epiBcoporum  5,  595.  eccIcBiaBtica  1« 
204  sq.  628  bb.  1039  bb.  2,  846.  a  verbo  Dei 
1,  206. 

Praebendae  5,  299. 

Praeceptum  Bummum  9,  587.  Fraecepta  v. 
DecalogUB. 

PraedcBtinatio  1,  861  bb.  2,  678  bb.  5,  332  bb. 
8,  93  BB.  257  B8.  9,  716.  725.  744.  756.  11, 
542.  ab  ipBO  Icbu  declarata  2,  693.  quibuB 
argnmentiB  oppugnata?  1,  872  bb.  2,  702  bb. 
aliud  quam  fatum  8,  39.  9,  287.  mentis  cap- 
tum  excedit  6,  333.  quis  in  ea  tractanda  moduB? 
1,  863.  2,  681.  an  bene  agendi  Btudio  noceat? 
1,  876.    2,  707. 

—  praedcBtinationiB  dogma  multi»  scandalum  8,  38. 
articuli  ex  Calvini  ecriptia  excerpti  9,  273  bb. 
ad  misericordiam  Dei  ratio  1,  875.  2,  706.  ad 
moralem  conditionem  ratio  1,  877.  2,  708.  doc- 
trina  moderate  tractanda,  non  negligenda  9,  558. 
turbas  movet  in  dioecesi  LausanDeuBi  14,  439. 
589  Bs.    609.    15,  692. 

—  de  praedeBtinatione  confeBBio  9,  713.  Alexandri 
15,  131.  ArgentorateuBium  19,  672  bb.  Bezae 
14,  191.  243.  254.  15,  702.  BolBeci  refutatur 
14,  278.  Bullingeri  ibid.  209.  282.  480.  Oalvini 
oontra  Melanchthonem  ibid.  414.  15,  215.  LaBci 
14,  555.  Prevotii  ibid,  435.  Sampaulini  ihid. 
418.  Tonnonensium  15,  25.  TraheroniB  14,  359. 
550.  Trollieti  ibid.  371.  Incerti  15,  108.  epi- 
gramma  14,  280. 


Praedicatio  evangelii  ordinaria  et  extraordinaria 
10,  160.  a  concilio  Tridentino  commendata  7, 
422  sq.  num  inutiliB  stante  dogmate  de  libero 
arbitrio?  6,  253.  praedestinationi  non  adversa  8, 
325.    V.  quoque  Concio. 

—  Praedicationum  ordo  in  rep.  GenevenBi  10,  20. 
51.  99. 

Praefecti  praetorio  dignitas  5,  145. 

PraemonBtratensis  abbas  negat  inferoB  9,446. 

Praepositurae  5,  299. 

Praeputium  Christi  duplex  6,  415.    imo  triplex 

6,  452.  477. 

PraeBcientia  Dei  1,  864.  2,  682.  peccatornm 
1, 353  Bq.  eiuB  ratio  ad  providentiam  1, 892.  ad 
praedestinationeni  1,  869  sq.    2,  695. 

Praesentia  Dei  quibuB  signis  indicata?  1,  385. 
Christi  hodie  qualis?  1,  533.  2,  382.  corporiB 
Christi  in  coena  qualis?  9,  474  bs.  non  localia 
1,  1003  Bs.  2,  1016.  non  definienda  1,  120. 
Yide  quoque  Coena,  Corpue. 

Praesepe  ChriBti  6,  416. 

Praxeas  ab  orthodoxis  refutatus  8,  555.  spec.  a 
TertulUano  2,  114. 

Preces  pro  mortuis  non  faciendae  10,  259.  qua- 
tenuB  licitae?  19,  532.  548.     a  Carolo  vindicatae 

7,  329  B8.    lOb,  389. 

—  precum  exauditio  6,  87. 

—  precandum  quomodo?  1,  904  bb.  non  lingua 
ignota  Bcd  cum  Bensu  6,  482.     v.  quoque  Oratio. 

Presbyteri  1,  183  sq.  572  sq.  2,  782.  788  sq. 
V.  quoque  Episcopi.  ecclesiae  apostolioac  du- 
plices  1,  648.    2,  892. 

—  Presbyterorum  functioneB  et  officia  1,  186.  8, 
709.  ordinatio  1,  1093.  2,  1087.  Oenevae  10, 
22.  94.  100.  eorum  et  epiBOoporum  nullum  dis- 
crimen  in  S.  b.  7,  502. 

—  Presbyterium  quid?  1,  190.  572.  2,  787.  eius 
verum  munus  1,  1086.  1088.    2,  1086. 

PrimatuB  papao  6,  523.  Petri  vindicatuB  7, 
35  BB.    vide  quoque  PetruB,  Roma. 

Primitiae  1,  1131.    2,  510. 

Primogenrtura  a  Deo  contempta  1,  867.  2, 
691. 

—  ChriBti  2,  360. 
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Prinoipesdii?,  271.  episcopi  5,  600.  dootrinae 
ev.  patroni  9,  817.  contra  ecclesiam  rebelleB  a 
Deo  pnniti  7,  273. 

—  principum  officia  1,  1106.  2,  1099.  spec.  in 
haereticis  pnniendis  8,  470.  474.  477  sq.  erga 
ecclesiam  fatalis  indulgentia  1,  1059. 

—  principibuB  malis  an  obediendum?  1,  243.  1117. 
2,  1111.     quando  non?   1,  408. 

PrioratuB  5,  299. 

PriBcillianistae  notantur  7,  158.  174.  eorum 
sententia  de  peccato  originali  6,  262.  264. 

Privati  liomincs  ecclesiae  censores  non  Bunt  1, 
547  sq. 

Privilegia  libris  concessa  9,  787. 

Probatio  8ui  1,  127.  1016.  2,  1043. 

ProcesBUB  civilis  lineamenta  10,  132  ss. 

Prodigia  horrenda  13,  396.     16,  99.      18,  357. 

ProdiguB  filius  typus  peccatoris  1,  91. 

Profanatio  religionis  protestantibus  falso  imputata 
5,  483. 

—  Profani  Bcriptores  Dei  spiritu  ducti  2,  198. 

Professio  evangelii  necc&saria  5,  244.     8,  403  sq. 

Promissio  fidei  fundamentum  1,  466.  2,  421. 
orationi  addita  1,  83.  fide  rata  fit  1,  753.  2, 
561.  terrae  1,  407.  2,  293.  Abrahae  data  quid 
nunc  valeat?  1,  977.  2,  985.  haereditatis  non 
ex  legis  opere  1,  753.     2,  561. 

—  Promissiones  legis  1,  29.  783.  2,  594.  quorsum 
datae?  1,  363.  2,  237.  quo  pacto  non  frustra?  1, 
427.  2,  255.  evangelio  non  abrogatae  1,  676. 
earum  cum  electione  concordia  1,  888.  in  Ohristo 
omnes  conclusae  1,  467.  2,  310.  422.  quid  ad 
iustificationem  ?  1,  779.  2,  590.  Christi  singulis 
factae  1,  213.  sacramentis  obsignatae  1,  939.  2, 
942.     matrimoniales  10,  238. 

Pronominis  demonstrativi  usus  9,  185. 

Prophetae  Christi  apostoli  9,  305.  non  schisma- 
tici  6,  519.  errantes  1,  215  sq.  de  pastoribus 
querentes  1,  640.  vitam  fhturam  docont  1,  811. 
815.  2,  323.  327.  typis  utuntur  1,  1025.  2, 
1054.  ecclesiam  corruptam  non  deserunt  1,  549. 
Novi  Testamenti  1,  564.     2,  779. 

—  prophetarum  autoritas  1,  206.  629.  2, 847.  va- 
ticinia  2,  65.     fides  et  iustitia  8,  609. 

—  prophetiae  non  spernendae  1,  302.    non  propriae 


Prophetae 

interpretationis  9,  433.  meBsianae  speoialeB  re- 
censentur  9,  799  sq.  Prophetiae  ad  legem  ratio 
1,  631.     2,  849. 

—  Propheticum  ChriBti  munus  1,  515.     2,  361. 
Propitiatorium  1,  386. 

Proportio  fidei  interpretationis  regula  1,  970.  2, 
978. 

Propositum  Dei  quid?  8,  95. 

Proprietates  v.  Personae. 

Proserpina  dea  7,  25. 

Prosopopoeiae  in  B.  s.  14,  333. 

Prosper  iaudatur  6,335.  de  poenitentia  5,570. 
8,  166.  211.  de  praedestinatione  14,  490.  de 
Semipelagianismo  6,  364. 

Protasii  miraculum  7,  22.     reliquiae  6,  446. 

Proterius  episcopus  Alexandrinus  1,  617. 

Protestantes  non  sohismatici  6,  518  sq.  num 
paois  publicae  turbatores?  6,510.  Gaesari  subieo- 
ti  5,  484.  an  Turcis  peiores?  5,503.  505.  a  sua 
confessione  non  desciverunt  5, 470.  in  caeremoniis 
sese  acoommodantes  5,  647.  in  vindicanda  doc- 
trina  modesti  5,  645.  vide  quoque  in  Indice 
historico. 

Protevangelium  7,  104. 

Proventus  sacerdotum  male  acquisituB  5,  291  sq. 
sacerdotii  10,  252.  ecclesiasticuB  quo  iure  ad  bene- 
fioiarios  5,  302  sq. 

Proverbiorum  autor  Sapiens  dicitur  5,  197. 

Providentia  Dei  1,  512.  865.  889.  2,  161  as. 
definitur  8,  347.  secundum  patres  6,  266.  nni- 
versaiis  et  specialis  1,  895.  2,  147.  7,  186  sb. 
oasibuB  opposita  2,  145.  revelatrix  1,  287.  soU^ 
trix  1,  899.  male  aestimata  1,  892  sq.  non  ex- 
cusat  negligentiam  hominum  1,  897.  neque  sce- 
lera  1,  892  sq.  non  postulat  Bocordiam  6,  255. 
neque  impunitatem  6, 256  sq.  bene  vivendi  dLsci- 
plinam  non  proscribit  6,  257.  oontra  Libertinos 
vindicatur  7,  186. 

—  providcntiae  doctrina  Deum  non  facit  mali  auto- 
rem  6,  258.  minime  religionem  toUit  6,  257. 
EiuB  usus  practicus  2,  154  ss.  ad  praescientiain 
ratio  1,  892.  2,  147.  detrectatores  8,  350.  eocle- 
sia  theatrum  8,  349. 

ProximuB  quis?  1,  423.  2,  305.  6,  77.  Proxi- 
mi  amor  1,  416  sq.  1130.     2,  298.  509. 
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Prudentins  laudatur  10 b,  389.     14,  483. 

PBalmi  immortalitatem  docent  1,  811.  2,  323.  5, 
228.  Bed  ambigae  7,  134.  cantati  in  prata  deri- 
corum  y.  Pratum.  Calyiniani  gallici  6,  211  bs. 
lOb,  280.  357.  400.  426.  438.  11,  412.  713.  21, 
514.  et  Proll.  Tom.  6.  in  ecclesia  canendi  10, 
12.     lOb,  192.    Hectoris  12,  44.  47. 

Pseudo-AmbroBiuB,  Augustinus,  Gyprianus  etc. 
V.  Bub  hifi  vv. 

Pseudo-Leyitae  christiani  Bacerdotes  5,  303. 

Pseudo-Nicodemitae  9,  555  Bq. 

Pseudo-prophetae  thaamaturgi  1,15.  265.  non 
audiendi  1,  223.  640.  1059.      2,  859. 

Psychologia  biblica  7,  183. 

PtolemaeuB  rex  biblia  graece  yerti  iubet  20, 
118. 

Padicitia  quomodo  seryanda  1,  416. 

Paellarum  Bchola  Beparanda  10,  100. 

Puerorum  diBciplina  Geneyae  10,  30. 

Pulcheria  AugUBta  1,  607. 

Purgatorium  1, 174  Bq.  731  bb.  2,495  bb.  11, 
9.  5,  304.  in  8.  s.  nullum  7,  28.  receoB  ex- 
Btructum  5,  401.       quomodo  probandum?  7,  27. 

Pythagoreorum  aiiog  l^a.    6,  268. 


Q. 

QaadragCBimae  origol,  670.  2,918.  v.  quo- 
que  leiunium. 

Quaerere  Deum  quid?  8,  425  Bq. 

QuaternitaB  in  Deo  bcc.  Q^ntilem  9,  390  Bq. 

Quies  animarum  non  Bomnus  5, 188.  defunctorum 
et  gloria  non  idem  7,  125  sq.  Babbatica  futura 
1,  37.      BpiritualiB  1,  402.      5,  329.      6,  63. 


B. 


Ratio  quid?    1,  315.      omnium  errorum  mater  9, 
314. 

—  rationiB  in  cognitione  Dei  partes  6,  247.      ratio 
ad  fidem  9,  474.  fiducia  periculosa  6,  248. 

Rebaptizari  non  licet  1,  116.  967.  2,  972. 
Cdlvini  opera.    VoL  XXIL 


Rebeooa  ex  fide  errauB  2,  423.  eius  astatia  dam- 
nanda  et  felix  9,  484. 

Reconciliatio  cum  Deo  1,  744.  10,  160.  eodle- 
Biastica  2,  1076. 

Redemptio  1,  169.  523.  723.     2,  342  bb.  368  bb. 

481.      9,  717.    723  sq.  745   Bq.   757.      10,   156, 
in  couBtitutione  Interim  7,  555. 

RedituB  Christi  1,  71.  534      2,  384. 

Reformatio  Dei  yirtute  fulta  6,  237  Bq.  cur  a 
BacerdotibuB  non  suBcepta?  6,  241.  a  catholicia 
propoBita  non  sufficienB  5,  658.  minuB  de  mori- 
buB  quam  de  doctrina  6,  242.  yindicata  6,  473. 

—  reformandae  ecclesiae  moduB  5,  597  bb.  oauBae 
10  b,  181  B8.  iuB  ponoB  quem?  6,  524.  officium 
cuique  incumbit  6,  243. 

—  reformatoroB  apoBtoliB  minoroB  et  RiTnillfmi  Q^ 
237.  prophetarum  imitatoree  6,  477.  ab  iiBdem 
diyerBi  in  caeremoniiB  abrogandiB  6,  478.  eonmi 
doctrina  apoBtolica  6,  238.  merita  in  S.  b.  in- 
terpretanda  7,  418. 

Regeneratio  1,  346.  690.  2,  962.  5,  336.  6, 
117.  7,  120.  8,  483.  489.  faUa  ex  mente 
Libertinorum  7,  200.  yera  ex  mente  S.  a.  7, 
203  Bq.  nunquam  perfecta  in  hbmine  mortali  1, 
205.     ei  nulla  aetas  praoBoripta  8,  493. 

—  Regenitorum  iuBtitia  1,  762.  infirmitas  7, 
203  sq.     et  aaimalium  hominum  diBcrimen  1, 347, 

RegcB  bellatoreB  latroni  1,  235.  disciplinae  eccl. 
Bubiiciendi  1,  662.  nomine  diyino  insigniti  7, 83. 
doctriaae  eyaag.  patroni  9,  817  Bq.  qao  seuBa 
pro  iiB  orandum?  7,  84. 

—  Regam  officia  1,  41.  1106.  2,  1099.  Bpec.  in 
eccleBia  chriBtiana  7,  82.  267  bb.  potestaB  a  Deo 
1,  1105.      2,  1098.     certiB  terminie  circumBcripta 

1,  248.      imporium  non   contra  ChriBti  mentem 
7,  83  Bq. 

—  Regium  Christi  munuB  1,  69.      2,  363. 

Regimen  civile  1, 228Bq.  eccIeBiaBticum  reforman- 
dum  6,  494.  509.     Bpirituale  et  politicum  1,  838. 

2,  622.     optimum  quale?  1,  1105.     2,  1098. 

Regnum  Christi  1,  515.  6,  19.  Bpirituale  2, 
363.  non  huiuB  mundi  1,  928.  2,  666.  Deo 
olim  tradendum  2,  365. 

—  Dei  quid?  1,  93.  928.  2,  666.  8,  483.  adven- 
turum  5,  346.  6,  95.  quando?  8,  483.  ante 
iudicium  imperfectum  5,  211.  cBt  et  yeniet  5, 
212. 
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Begulares  olerici  quo  paoto  praedioatores ?  7, 
423  sq. 

Belapsi  qQomodo  tractandi  10,  257.  18,  5.  13. 
publice  poeniteDtes  10,  123. 

Beligio  unde  diota  2,  87.  5,  155  sq.  vera  et 
falsa  5,  324.  non  in  memoria  sed  in  corde  1, 
1126.  omnibus  hominibus  communis  5,323.  non 
calliditatis  inventum  1,  282.  eiuB  mutandae  oau- 
sae  10,  179  ss. 

Beliquiae  martyrum  yenerandae  5,  551.  iam 
antiquitus  suppositae  6,  409.  ridicule  multiplica- 
tae  6,  413. 

—  reliquiarum  cataloguB  utiliBsimuB  6,  414.  cul- 
tuB  causa  6, 409.  Buperstitio  et  perioulum  6, 410. 
impudens  abuBus  6,  475  Bq. 

B  e  m  i  B  8  i  0  mutua  an  meritum  ?  6, 103.  offeuBarum 
aiienarum  1,  97.  an  praecedentium  tantum?  1, 
111. 

—  vide  quoque  Peccatum,  Poenitentia. 

Bemuneratio  secundum  opera  1,  792  bb.  yide 
qooque  MerooB. 

Benovatio  2,  217.  962.  mentiB,  ingresBUB  ad  vi- 
tam  1,  1128. 

Beprobi  sua  culpa  pereunt  8,  341  sq.  qua  de 
causa?  1,  869  sq.  2,  697  b.  de  Dei  iniuBtitia 
queri  nequeunt  8,  109  sq.  Deum  amant  merce- 
nario  amore  10,  165.  in  iis  Deus  operatur  1,  60. 
2,  167  Bq. 

—  reproborum  induratio  1,  886  sq.  2,  723  sq.  poe- 
nae  1,  682.  2,  743.  Bors  inBcrutabiliB  8,  110. 
fidee  temporaliB  10,  163  Bq. 

Bepudium  v.  Diyortium. 
BequicB  y.  QuioB. 

BoBidentia,  canones  de  ea  lati  exploduntur  7, 
502  Bq. 

BesipiBcentia  1,  694.     2,  450. 

BoBurrectio  oamiB  1,  78.  679  Bq.  2,  728  Bq.  5, 
342.  6,  43.  13,  309.  485.  duplex  5,  198.  ho- 
minis  conyersi  1,  346.  impiorum  1,  682.  2, 740. 
secundum  LibertinoB  7,  220  aq.  nondum  fftcta 
7,  221  Bq.  BpiritualiB  1,  759.  in  Y.  T.  annun- 
ciata  2, 733. 

—  resurrectioniB  moduB  2,  739  Bq.  spes  quo  funda- 
mento  nixa?  5,  191  Bq. 

—  reBurreotio  ObriBti  immortalis  pignus  5,  193  sq. 


Besurrectio 

340.  eiuB  fructuB  6,  33.  yis  1,  531.  2, 380.  731. 
ra(io  ad  eius  mortem  1,  531.     2,  380. 

—  reauBcitari  num  damnum?  5,  219. 

BeuB  corporiB  ChriBti  qnis?  1,  127. 

Beyelatio  per  naturam  rerum  1,  291.  non  eine 
8.  8.  2,  69.  BeyelationiB  progroBBUB  et  fonnae  1, 
292.  630  Bq. 

BituB  quinam  necesBarii?  1,  226. 

Boma  mater  eccleBiae7,  498.  foeditatiB  exemplum 
5,  406.  iZadix  Omnium  Jtblorum  J.yaritia  5, 
305.      mater  haeroBeon  autore  Petrarcha  9,  429. 

—  Bomae  priyilegium  nullum  7, 616.  neque  eccle- 
Bia  neque  epiBcopuB  1,  623  Bq.  reliquiae  asserya- 
tae  6,  417  Bq.  420  Bq.  424.  431.  440  sq.  et  qui- 
dem  ad  8.  AnastaBii  440.  88.  Apostolorum  441. 
8.  AuguBtini  434  8.  Barbarae  434.  441.  445. 
447.  8.  Bartholomaei  441.  8.  Blasii  434.  441. 
8.  OhryBOgoni  441.  8.  OruciB  420  bb.  427.  S. 
EuBtachii  416.  422  sq.  441.  445.  8.  Helenae421. 
8.  lacobi  416.  8.  loanniB  LateraneuBiB  415  sq. 
418.  424.  427.  430.  434.  436.  438  sq.  442.  S. 
Laurentii  430.  445  sq.  8.  Marcelli  441.  8.  Ma- 
riae  Arae  coeli  434.  8.  Mariae  inyiolatae  434. 
8.  Mariae  maioris  416.  441.  8.  Mariae  snpra 
Mineryam  432.  434.    8.  Mariae  noyae  418.  434. 

5.  Mariae  in  porticu  430.  8.  Martini  434.  S. 
Nicolai  441.  ad  PaliBpemam  445.  ad  S.  Pauli 
439  Bq.  442.    ad  S.  Petri  424.  439.  441.  446  eq. 

8.  Praxedae  427.     8.  Spiritua  441.    8.  Stephani 

444.     8.  SuBannae  447.    8.  ^ylyoBtris  437.  445. 

. 

—  Bomanae  curiae  mores  7,  258.  260.  ecclefiiae 
gubernatio  1,  582  bb.  2,  798.  oorruptus  status 
1,  583.  2,  799.  et  iudaicae  coUatio  1,  554. 
557  Bq.    statuB  inde  a  medio  aeyo   5,  432.  490. 

6,  459  B8.  Bcdie  incrementa  2,  823  sq.  iurisdie- 
tio  1,  610.  primatuB  1,  595.  2,  812.  priyilegia 
1,  595  Bq.  603  aq.    2,  812.  822  aq. 

—  BomaneuBium  de  eccleBia  Bua  iactantia  1,  554. 
excuBationoB  quoad  reformationem  6,  244.  deri- 
corum  moroB  5,  482. 

—  Bomanorum  lex  de  incestu  10,  237. 

—  Bomanum  oondlium   2,  19.   845.     5,  605.  632. 

9,  152.  154. 

—  BomanuB  pontifex  AntichriBtUB  1,  624. 

Boaarii  ciroulum  eyolyere  non  OBt  orare  5, 
294. 
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BnfinuB  de  Apooryphis   7,  413. 
6,  261. 

Ruthae  ooniugium  10,  235. 


do   Olementinis 


8. 


Babbatum  1,  36  sq.  401  ss.  2,  287  68.  abolitum 
9,588.  GhriBtianiB  obBorvandum  1,36.  342.  404. 
2,  290.  881.    quomodo?  5,  329.     6,  61. 

—  sabbati  oausae  5, 328  8q.  Bcopus  6,  65.  signifi- 
catio  typica  1,  36.  403.    2,  289.    9,  589. 

*  Babbatismus  futuru8  5,  329. 

—  Sabbatarii  9,  444.  465. 

SabelliuB  de  trinitate  errauB  1,  62.  491.  493. 
2,  92  sq.  7,  313.  improbatus  9,  706.  19,  543. 
ante  concilium  Nicaenum  ab  orthodoxia  refutatuB 
8,  555. 

SacerdoteB  non  apostoli  1,  185.  neque  apostolo- 
rum  BuccoBBores  7,  635.  Baeculares  1,  588.  2, 
805.  vicariiB  usi  dupliciter  peccant  5,301.  cas- 
trandi  7,  670.     yide  qooque  Ordo. 

—  sacerdotum  caelibatuB  1, 412.  fraudes  1,  585.  2, 
801.  ignorantia  1,  585.  2,  802.  Iuxub  1,  593. 
2,  810. 

—  Racerdotium  Christi  1,  69.  132.  153.  184.  515. 
820.  1024.  2,  332.  366.  1052.  1060.  6,  21. 
Christianorum  regale  1,  137.  papale  sine  voca- 
tiono  divina  7,  632.    romanum  impium  1,  184 

Sacra  pontificia    fugienda   5,  239  Bq.      idololatria 

5,  252  Bq. 

Sacramenta.  Locus  praeter  luBtitutionem  tracta- 
tur  9,  718.  727.  749.  763.    tum  5,  349.  537  Bqq. 

6,  111  Bq.  porro  in  pluribuB  tractatibuB  Tomo 
IX.  ineertiB.    cf.  ConBenBum  7,  751  Bq.     Interim 

7,  565.  TridentinoB  canones  7,  485  bb.  eorum- 
que  refutationem  7,  491  Bq.  vide  etiam  11,  358. 
12,  480  8q.     727  eq.    13,  216  8q.  221.  226.      et 

8,  V.  Coena. 

—  a  quibuB  adminiBtranda  7,  496.  additamentiB 
corrupta  1,  139.  a  pontificiiB  6,  467.  9,  545. 
quando  efficacia?  1,  949.  2,  952.  militaria  1, 
105.  947.  2,  950.  quando  ad  mortem  Bumpta 
1,  949.  2,  953.  nova  non  condenda  1,  138. 
141.  plebi  explicanda  6,  167.  non  Buperflua 
7,  494. 

^  electiB  fiolifi  proBunt  9,  24.     agente  Deo  7,  694. 


Saoramenta 

719.  756.  non  ex  opere  operato  9,  22.  7,  495. 
non  iuBtificant  1,  948.  2,  951.  impiia  non  pro- 
Bunt  9,  25.    fidem  alunt  1,  944.  946.    2,  947. 

—  ludaeorum  et  ChriBtianorum  eadem  1,  804.  954. 
2,  315.  958.  YeteriB  et  Novi  ToBtamenti  1, 
108  Bq.  952.  954.  2,  956.  958.  eorumque  dia- 
crimen  7,  493.  foederum  Bjmbola  1,  941.  2, 
944.  Bigilla  1,  102.  940.  2,  943.  veritatiB  7, 
696.  promiBBionum  confirmationes  1,  946.  950. 
2,  949.  954.  Bjngraphae  1,  440.  iuBtrumenta 
gratiae  7,  695.  703.  712.  et  BpirituB  7,  702.  712. 
gratiae  toBtimonium  1,  942.    2,  945. 

—  Sacramentorum  adminidtratio  G^nevae  10,  25. 
103.  character  indelebiliB  7,  496.  dignitaB  9, 
17.  doctrina  in  Interim  falBata  7,  618  ss.  qua- 
tenu8  omnibuB  reformatoribuB  eadem?  8,  58. 
efficacia  9,  19.  non  pendet  a  minietri  dignitate 
7,20.  9,25.  ad  fidem  relatio  1, 948.  2,951.  7,494. 
Bigna  extra  UBum  non  Bacrata  9, 30.  numeruB  6, 487. 
tredecim  1,  1081.  2,  1081.  quinque  falso  dicta 
1,  141.  1035.  1065.    2,  1064  1066.    7,  491. 

—  Sacramentum  verbo  et  eigno  constat  1,  940. 
1014.  2,  943.  1041.  non  Bine  promiBBione  1, 
939.  1035.  2,  942.  1064.  non  perfeotiB  des- 
tinatum  1,  129.  euchariBtiae  5,  541.  ordinia  5, 
538. 

—  Sacramenti  definitio  1,  102.  937  aq.  2,  942  Bq. 
9,  682.     elementa  9,  684.     diverBitas  a  Baorificio 

1,  135.    Bignificatio  in  Vulgata  1,  139.  194.  1099. 

2,  1091.  Bubstantia  ChriBtus  5,  437.  ubub  6, 
113.  7,  585.  frequens  1,  129.  effectuB  6,  113. 
non  iuBtantaneuB  9,  29.  117.  coenae  parB  prae- 
cipua  1,  120.993.    2,  1004. 

—  SacramentiB  gratia  non  alligatur  7,  693.  701. 
709.  num  arcanae  virtutee?  1, 106.  nil  humani 
admiBcendum  1,  1036.  2,  1065.  in  iie  fiducia 
BalutiB  non  ponenda  7,  693.  710.  de  iie  oontro- 
verBiae  10  b,  344  bb.    infeliooB  8,  57  Bq. 

—  Sacramentariorum  ficta  diBsidia  9,  60  ss. 

Sacrificium  quid?  1,  1029  sq.  2,  1060  sq.  eiuB 
et  sacramenti  diverBitaa  1, 135.  Bacerdotale  hodie 
fictum  1,  1086.  2,  1086.  miasale  diaboli  inven- 
tum  5,  448.  ChriBti  1,  527.  2,  373.  388  Bq. 
Bcmel  oblatum  1,  133.  1025.  misBa  obliteratur 
5,  302. 

—  Sacrificia  V.  T.  eacramenta  1,  953.  2,  957. 
typica  1,  109.  436.  1033.  2,  248.  265.  1058. 
eorum  genera  1,  136.  1030. 

14» 
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Badducaei  reeurrectionem  negant  2,  734.  eoram 
doctrina  de  anima  5,  183.  de  angelis  1,  500. 
2,  123.    de  immortalitate  2,  136.    7,  113. 

Saeoula  quae   dioantur  in  Ep.  ad  Hebraeos   1, 

286. 

Baeculare^B  sacerdoteB  1,  588.  2,  804. 

Balomo  rex  medious  7,  245.  num  magus?  7, 
537.  typus  Chrieti  5,  214.  9,  660.  813  sq. 
quoad  doctrinam  immortalitatis  yindicatur  7, 
130.    eiuB  polygamia  10  b,  259. 

Saltationes  interdictae  10,  56. 

BaluB  unice  Dei  misericordia  conatat  1,  48.  non 
nisi  in  ezpiatione  2,  248. 

—  salutiB  fouB  gratia  5,  326.  certitudo  unde? 
8,  114.  fiducia  non  in  sacramentis  locanda  7, 
693.  710.     cognitio  tres  habet  gradus  6,  464  sq. 

Bamaritani  Terae  religionis  ignari  2,  361. 
eorum  conversio  1,  142. 

Samuel  propheta  non  eacerdoB  18,  769.  theolo- 
giam  discit  5,  625.  autor  historiae  regum  5, 
207. 

Banationum  donum  ablatum  7,  631. 

Bancti  collegae  Deo  dati  6,  461.  de  suo  diaboli 
6,  265.  invocati  Baalim  6,  637.  non  inyocandi 
1,  85.  383.  914  sq.  6,  83.  14,  21.  orandi  quia 
orant  7,  23.  quomodo  vident  quid  in  terra  fit? 
ibid. 

—  Sanctorum  commercium  cum  yivis  nullum  1, 
85.  communia  1,  77.  540  sq.  2,  747  sq.  5, 
341.    cultus  impugnatur  2,  87  sq.    5,    549.  576. 

6,  555.  imagines  obscoenitatis  ezempla  1,  34. 
cur  adoratae?  7,  26.  intercessio  1,  84.  913.  2, 
646.  5,  401.  inyocatio  scripturae  contraria  7, 
23  sq.  superstitiosa  7,  405.  a  concilio  Cartha- 
giniensi  interdicta  7,406.  a  reformatoribus  sub- 
lata  6,  480  sq.  non  sioe  iure  6,  504.  a  Pt. 
Carolo  yiudicata  10  b,  387.  in  Interim  7,  581  ss. 
morita  1,  715  sq.    2,  491  sq.    num  alus  prosint? 

7,  654.  miracula  7,  21  sq.  munera  ex  mente 
catholicorum  6,  480  sq.    opora  qualia  iudice  Deo? 

6,  249.  orationes  exauditae  1,  86.  usurpatio 
cultus  diyini  6,  461. 

Banctificatio  nominis  Dei  1,  93.  397.  927.  2, 
666.  5,  346.  ex  fide  5,  335.  cum  iustificatione 
sempor  iuucta  1,  776.      2,  586.      sed  non  idem 

7,  448. 

Banctitas  ecclesiae  nondum  perfecta  1,  540. 


Bandalia  Christi  Romae  6,  417. 

Banguis  Christi  layacrum  2,  374.  sanguis  et 
aqua  ex  latere  eius  1,  109.  y.  quoque  Coena, 
Sacrificium. 

—  Sanguinis  Christi  reliqniae  6,  415. 

Sapientia  Dei  multiplex  2,  171.  hypostatica  1, 
431.    substantialis  8,  663  sq. 

—  Sapientiae  humanae  summa  1,  279.  christianae 
laus  9,  875. 

—  Bapientia  Salomonis  non  canonica  sed  utilis  7, 
112.      incertum  oraculum  5,  222.      eius  fides  5, 

182. 

Bara  ez  fide  errans  2,  423. 

Sardicense  concilium  2,  830.     5,  630  sq.  640. 

Batan  ad  Ahabum  missuR  8,  356.  agit  in  repro- 
bis  1,  353  sq.  2,  167  sq.  226  sq.  angeloB 
esse  negat  1,  501.  calice  laicos  priyayit  1,  132. 
coenae  rarius  sumendae  suasor  1,  129.  concor- 
diae  ezemplum  5,  321.  oum  Deo  impugnandus 
1,  98.  503.  Geneyensem  quendam  abripit  12, 
413.  instrumentum  ezcaecationiB  1,  352.  2, 
225.  et  irae  Dei  9,  309.  in  serpentem  degene- 
ratus  8,  657.  leo  rabidus  1,  98.  medjous  8, 
357.  mendaz  1,  504.  2,  128.  ez  imperio  Dei 
9,  308.  tentator  1,  98.  933.  2,  673.  inventor 
confirmationis  1,  144.  missae  1,  133.  purgatorii 
1,  175.  princeps  diabolorum  1,  504.  2,  128. 
Yide  quoque  Diaboius. 

—  Satanae  filii  1,  507.  2,  130.  lupanaria  1,  187. 
potentia  qualis  ?  1,  505  sq.  2,  128.  prayitas 
non  ez  creatione  1,  504.    2,  128. 

—  Satanae  tradere  quid?  1,  77.  651.  661.  2,  908. 
6,  105. 

Batisfactio  5,  543.  tertia  pars  poenitentiae 
1, 167.  quid  sit  ez  patrum  eententia?  1,  730.  2, 
470. 

—  Satisfactio  Christi  1,  136.  169.  527.  2,  373. 
388.    per  sanguinem  10,  161  sq. 

—  Satisfactionis  facultas  nulla  1,  46. 

—  Batisfactiones  yeteris  ecclesiae  5,  399.  quate- 
nus  non  improbandae?  7,  11.  quid  yaleant?  7, 
468.  pontifioiae  1,  718.  763.  2,  476.  5,  571. 
6,  485.  ad  poenam  non  ad  culpam  spectant  1, 
170.  missariae  pro  mortuis  yanae  5,  301  sq. 
304.    earum  dementia  6,  506. 

—  Satisfactionarii  1,  174. 
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Satyri  imperfeotum  Dei  opuB  9,  290. 

Saul  rez  spiritu  malo  yexatus  1,  354.  2,  227. 
propheta  11,  562.    reprobus  10,  165. 

SanluB  novuB  homo  2,  513. 

Scala  eoelorum  laoobaea  1,  503. 

Scandala  1,  201  aq.  835  eq.  2,  619  sq.  8, 
1  8B.  necesBaria  8,  11.  82.  innumera  8,  82. 
yitanda  1,  1057.  5,  250.  9,  606.  GhriBto  quo- 
que  obvia  8,  82.  in  laoobi  familia  8,  54.  Pha- 
riBaeomm  et  infirmorum  1,  201.  836.    2,  620. 

—  Bcandali  definitio  8,  10.  ex  mente  Pauli  6, 
563. 

—  Bcandalorum  genora  8,  12  aq.  ex  affectionibuB 
prayis  8,  22.  ex  arrogantia  8,  48.  ez  bonorum 
eccIesiaBticorum  ubu  8,  80.  ez  calumniia  adver- 
sariorum  8,  38.  63.  67.  ex  ciborum  diacrimine 
abolito  8,  70.  ex  confoBsioniB  auricuIariB  aboli- 
tione  8,  69.  ex  diacordiiB  ob  religionem  ortia 
8,  40.  ex  disBidiis  theologorum  8,  56.  ex  doc- 
trina  eYangelica  initio  imperfecta  8,  59.  ex  dog- 
matum  abeurditate  8,  15.  ex  eccIeBiae  autoritate 
neglecta  8,  78.  ex  fidelinm  paucitate  8,  77.  ez 
hominum  levitate  et  prayitate  8,  38.  54.  ex 
hnmanae  naturae  imbecillitate  8,  18.  ex  humili 
Btatu  eccIeBiae  militantiB  8,  23.  ex  impietate 
per  eyangelium  declarata  8,  42.  ex  moleatia 
cruciB  8,  21.  ex  novitate  doctrinae  8,  75.  ex 
praedeetinationiB  dogmate  8,  38.  ex  riBU  Lucia- 
nicorum  8,  45.  ex  Bceleribns  aliorum  8,  53.  ex 
Btilo  eyangelii  8,  14.  ex  vita  diBBoIuta  8,  50. 
ex  zizaniia  a  Satana  aatiB  8,  47. 

Soeptrum  leau  6,  427. 

Schisma  Baeculi  XY.  7,  30. 

—  Schiamatici  qui?  1,  22.  273.  556.  2,  772.  5, 
593. 

ScholaBtica  theologia  5,  396. 

—  Scholastici  cormptores  religionis  christianae 
5,  587.  item  doctrinae  de  redemptione  6,  505. 
Pelagianismo  favent  1,  740.  poenam  et  culpam 
diatinguunt  1,  721. 

^  SchoIaBticomm  error  de  caritate  1,  476.  2, 
432.  de  fide  defiuienda  1,  453.  468.  2,  398. 
425.  de  fundamento  spei  1,  476.  2,  433.  de 
gratia  acceptante  1,  792.  2,  603.  de  gratia  noB- 
cenda  1,  470.  2,  428.  de  merito  ChriBti  2, 
390. 

—  placita  de  iustificatione  1,  762.  2,  546.  571. 
de  iustitia  regenitomm  1,  762.      de  iustitia  ope- 


Scholastica 

mm  1,  740.  de  libero  arbitrio  1,  318.  2,  189. 
207  BB.  de  officiis  1,  423.  2,  305.  de  poeni- 
tentia  1,  150.  695.  2,  456.  1076.  de  praedeeti- 
natione  1,  873.  2,  703.  de  satiB&otionibnB  1, 
719. 

Soortatio  peccatum  veniale  apud  pontificioB  6, 
495. 

Scriptura  sacra  9,  741.  755.      angelomm  schola  ^ 

8,  395.  ante  eccleBiam  2,  57.  arbiter  aummuB 
7,  6.      avTontajog  2,  60.      ab  haeretioiB  perverBa 

9,  430.  interpretanda  ab  eccIeBia  5,  533.  et 
quidem  ad  analogiam  fidei  1,  970.  2,  978. 
legenda  ab  omnibus  9,  787.  lipporam  Bpecillum 
2,  53.  veritatis  fons  et  norma  9,  533  sq.  Yete- 
ris  Testamenti  authentica  1,  298.  quid  doceat 
de  Deo?  l^  303.  2,  53.  62.  quo  senBU  liberum 
arbitrium  aBserat?  6,  327  sq.  quomodo  eadem 
utendum?  9,  823  eq. 

—  Scripturae  abusus  a  conciliia  damnatuB  7,  410. 
antiquitas  1,  297.  2,  62.  autoritas  summa  6, 
276.  non  ab  eccIcBia  1,  293.  2,  56.  a  Spiritu 
B.  testificata  1,  295.  2,  56.  argumentis  vindioata 
2y  61.  6,  268  Bs,  probata  ex  conBervatione 
2,  68.  ex  martyriis  2,  68.  contemptoroB  1,  301. 
dignitaa  et  laus  9,  823.  interpretatio  cuius?  1, 
646.  2,  865.  6,  270  w.  (cf.  Interpretatio).  leo- 
tio  a  ooncilio  Tridentino  commendata  7,  4^1  sq. 
nasuB  cereuB  7,  31.  412.      origo  historia  et  finis 

6,  273  sq.  perspicuitaB  6,  269.  BCopuB  1,  292. 
Bimplicitas  inculta  1,  296.  2,  61  sq.  studium 
apud  protestanteB  insigne  5,  395.  Bufficientia 
9,  533.  veritas  quomodo  cognoBcenda?  1,  294  eq. 
virtutOB  Ij  296. 

—  Scripturae  Bupposititiae  ab  ecclesia  diBcernendae 

7,  612. 

Sculpturae  lege  prohibitae  1,  386.  earum  legi- 
timuB  UBUB  2,  83. 

Sectarum  multitudo  neque  apoBtoIis  neque  refor- 
matoribuB  vitio  vertenda  9,  464  bb. 

SecundinuB  Arianus  6,  528. 

Sedes  apostolica  omni  lege  superior  5,  503. 

Semen  Abrahae  2,  248.  350.  benedictum  1,  109. 
Davidis  2,  350.  generativum  an  et  mulieria  2, 
351.  peccati  in  infontibus  2,  183.  sacerdotale 
maxime  foecundum  7,  670.  verbi  1,  945.  2, 
948. 

SemipelagianiBmuB  ecoleBiae  catholioae  5,  587. 
eiuB  origo  7,  441. 
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Sennacherib  Dei  securis  1,  60.  354. 

Seneaalitas  non  Bola  corrnpta  2,  183. 

Sephora  stulte  filium  oiroumcidit  2,  975.     7,  684. 

Septenarius  numerus  1,  37.  403. 

Septuaginta  v.  Yersio  Alexandrina. 

Sepultura   Ohristi    reBurrectionis    arrha  2,    734. 
739.       eiuB    Bignificatio    et    beneficium    1,  111. 
'     528. 

Seraphim  1,  386.    2,  76. 

SerenuB  episcopuB  MaBsiliensis  7,  26. 

Sermo  v.  Oratio,  Verbum. 

Serpens  aeneus  1,  138.  228.  862.  5,  262.  6, 
475.  550.  639.  9,  542.  ab  Ezechia  confrictus 
10,  196. 

Servi  plerique  cur  mali?  5,  275.  Servis  quid 
debeatur?  5,  275.  Servire  et  colere  non  diver- 
Bum  1,  391.  ServituB  sub  lege  1,  46.  824.  2, 
335.    a  Paulo  non  damnata  7,  90. 

Seth  cultus  restaurator  8,  25.  28. 

Sibylla  laudatur  8,  683.  a  Serveto  8,  617.  a 
Saxonibus  discere  posset  9,  179. 

Sigillumv.  Sacramentum,  Spiritus. 

Signa  in  Bacramentis  5,  451.  7,  711.  etc.  v. 
Sacramentum. 

Similitudo  et  imago  an  diversae?  2,  137.  non 
sacramentum  1,  193. 

Simon  apoBtolus:  eius  reliquiae  6,  440  ss. 

Simon  magus  1,  454.  7,  711.  pater  magorum 
7, 539.  Libertinorum  patronus  7, 190.  cum  Pe- 
tro  disputat  1,  605.    eius  deliria  6,  260. 

Simonia  quae  dicenda?  1,  586.  2,  803.  quam 
dicant  canones?  6,  513.    vitanda  5,  602. 

Simson  typus  Christi  9,  813. 

Simulacra  Dei  1,  385.  eorum  adoratio  damna- 
bilis  5,  253.    v.  quoque  Imagines. 

Simulatio  dissimulatione  peior  6,  546. 

Siracides  v.  EcclesiasticuB. 

Siricius  1,  413.  notatur  7,  668.  contra  matri- 
monium  2,  921.    5,  582.    7,  91. 

Sixtus  ni.  8,  267. 

SixtuB  lY.  de  immaculata  conceptione  7,  421. 


Sobrietas  2,  508. 

Socrates  hiBtorious  1,  405.  494  573.  612.  617. 
670.  2,  93.  789.  829.  834.  918.  6,  420.  notft- 
tur  2,  51. 

Bocrates  philosophus  laudatur  12,  105.  107.  no- 
tatur  9,  283.     20,  121. 

—  Socratioi  immortalitatem  non  diserte  aBserant 
2,  140. 

Sol  providentiae  revelator  1,  510.  cur  post  plan- 
tas  creatus?  2,  145. 

Sola  vocabulum  an  fidei  adiioiendum?  1,  742. 

Sollicitudines  terrestres  1,  95. 

Solvere  et  Ligare  1,  596.  664.  710.  2,  473.  814 
892.  911.    5,  351.    7,  604. 

Somnus  animarum  quo  sensu  dicendus?  5,  189  ss. 
207. 

Soror  defunctae  uxoris  num  legitime  ducatur? 
10,  233. 

Soter  episcopus  8,  534.  585. 

Sozomeuus  1,  155.  700.  2,  462.  6,  436.  497. 
7,  11.  6^3. 

Spartacus  papae  typus  5,  306. 

Speculatio  de  creatione  vana  et  noxia  1,  117. 

Spes  5,  343.  fidei  iuncta  1,  475.  684.  2,  432  sq. 
cum  fide  confunditur  1,  685.  spes  fides  caritas 
1,  80.  resurrectioniB  2,  729.  Christianorum  de 
altera  vita  7,  224. 

Spiritus  hominis  an  ab  anima  diversua?  2,  135. 
5,  178.     V.  quoque  Caro. 

—  Dei  revelator  mysteriorum  1,  468.  in  fideiibus 
operans  1,  761.  in  impiis  1,  327.  in  artibus 
liberalibus   2,    198.    200.      cum   S.    8.   consentit 

1,  301. 

—  Christi  2,  394  sq.  ecclesiae  promisBus  1,  210. 
213  sq.  635. 

—  adoptionis  1,  878.  2,  395.  711.  arrhabo  2, 
395.  428.      aqua  1,  537.    2,  395.      ignis  1,  538. 

2,  395.  doctor  2,  396.  sanctificationis  2,  394. 
afQaylg  7,  702.  Scripturae  sanctio  2,  56.  non 
absque  verbo  1,  637.  2,  856.  et  litera  1,  302. 
823.  2,  71.  334.  ex  Libertinorum  menle  varie 
et  false  dictus  7,  176.  178. 

—  sanctus  1,  71  sq.  536  sq.  2,  393  sq.  5,  340. 
9,  773.      Dei  virtUB   1,  63.      minister  internus 
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Spiritus 

9,  775.  Bigillum  1,  469.  ignis,  aqua,  olenm  1, 
537  eq.  986.  2,  994.  oolumba  5,  439.  9,  83. 
243.  247.  439.  472.  514.  a  patre  filioque  2,  395. 
cum  filio  noD  confundenduB  7,  177.  in  sacra- 
mentis  agens  1,  950.  2,  953  sq.  a  Serveto  e 
personarum  numero  deletus  8,  589. 

—  Bancti  diyinitaB  1,  487.  2,  101.  dona  1,  81. 
unctio  1,  514.  in  homine  opus  1,  104.  470.  761. 
intema  teatificatio  1,  295.  300.  2,  56.  59.  ad 
potestatem  clavium  DecessitaB  1,  163.  virtus  ad 
sacramenta  non  trauBferenda  7,  693.  709.  illu- 
minatio  contra  Scr.  8.  frustra  asserta  1,  301. 
efficacia  per  fidem  5,  335.  6,  37.  ratio  ad  fidem 
1,  468.  2,  426.  ad  verbum  5,  393.  ad  sacra- 
menta  1,  944.     2,  947. 

»  spiritum  papa  et  Anabaptistae  male  sibi  yindi- 
cant  5,  393.    quis  vere  conferat?  7,  711. 

—  spiritu  orare  quid?  1,  922.    2,  660. 

—  Bpiritus  coelestes  varii  8,  655.  familiares  in 
yitro  asservati  14,  153. 

—  SpiritualeB  y.  Libertini. 

Spongia  Christi  6,  427. 

Sponsalia  10,  38.  112.  quando  legitima?  10, 
238. 

Status  gratiae  1,  128.  1016.  2,  1043.  innocen- 
tiae  5,  515.  ex  mente  Libertinorum  7,  200. 
medius  2,  736.     5,  ^ll.  215. 

Stephanus  martyr  9,  476.  eius  reliquiae  6,  444. 
452. 

~  episcopus  romanus  1,  608.  a  Cypriano  dam- 
natus  7,  396.  617. 

Stercora  sanctorum  adoranda  7,  26. 

Btilus  scripturae  8,  14. 

Stipendia  ministrorum  augenda  5,  627. 

Stoici  de  fato  1,  890.  2,  151.  6,  257.  de  pec- 
catorum  aequalitate  1,  170.  721.  2,  479.  de 
proyidentia  5,  18. 

—  Stoicorum  fatum  et  Christianorum  praedestinatio 
non  idem  8,  39.  353.  patientia  non  christiana  1, 
1140.      2,  520.     theologia  notatur  2,  50. 

Stolae  albae  quid  figurent?  5,  195. 

Stultitia  hominum  in  iudicando  Dei  regimine 
1,  290. 


Subdiaconi  y.  Hypodiaconi. 

Subditorum  officia  1,  41.  242.  1116.    2,  1110. 

Subsistentia  yide  Persona,  Substantia, 
Trinitas. 

Substantiae  et  subsistentiae  discrimen  1,  492. 

Successio  paparum  perpetua  7,  29.  sacerdotii 
saepius  interrupta  7,  633.  yana  episcoporum 
gloria  2,  770.     6,  492. 

Sudaria  Ohristi  6,  424. 

Suillae  esus  quo  pacto  illicitus?  5,  268. 

Superindui  quid?  5,  195. 

Superstitio  in  sacramentis  cayenda  9,  21. 
superstitionis    causae    1,   284.       etymon    2,   87. 

5,  155. 

—  superstitiones  hominum  innumerae  2,  50.  num 
tolerandae?  5,  297.  pontificiae  5,  482.  490  sq. 
504.      puniendae  10,  55.       earum  genera  1,  35. 

Supersubstantialis  panis  1,  930.      2,  669. 

Suppliciorum  ius  yindicatur  2,  1100. 

Susannae  plures  6,  447. 

Sylyester  episcopus  romanus  8,  591.  imperatori 
subiectus  7,  261.  reliquias  Petri  et  Pauli  dis- 
pertit  6,  439.  eius  legati  iu  coDcilio  NicacDO 
7,  34. 

Symbolum    apostolicum    1,  58.   478.       5,  337. 

6,  13.  uude  dictum?  2,  385.  iu  coDcilio  Tri- 
dcDtiDO  recitatum  7,  406.  eius  origo  1,  478. 
partitio  1,  58.  479.  usus  1,  478.  explicatio  1« 
495. 

—  symbola  oecumeDica    Dum   a  CalyiDO    reiecta? 

7,  315.  11,  6.  Yeteris  TestamcDti  1,  820.  eo- 
olesiae,  yerbum  et  sacrameuta  1,  544.  eorum 
iusta  iuterpretatio  1,  997. 

SyDcretismus  appeteDdus  5,  321. 

Syuecdoche  Scripturae  usitata  5,  207. 

SyDergismus  TridentiDorum  refutatur  7,  444. 

Syuodorum  iustitutio  1,  574.  coDyocandorum 
potestas  2,  829.      proyincialium  origo  1,  671. 

Syrmianum  concilium  5,  566. 
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Tabitae  resurreodo  pauperum  gratia  facta  7,  133. 
resnscitatae  num  iniuria  facta?  5,  210. 

Tabulae  duae  legis  1,  31.  378.  2,  273.  quo- 
modo  dispertiendae?  1,  38.  vide  quoque  Deca- 
logus. 

Tapinosis  Ohristi  14,  333. 

TatianuB  contra  matrimonium  2,  921.  5,  544- 
eiuB  aBseclae  damnant  cames  1,  217. 

Taurinenae  concilium  1,  616.    2,  834. 

Templa  Dei  yera  1,  920.  2,  658.  orationi  desti- 
nata  1,  87. 

Tentatio  Dei  qualis?  1,  98.  non  omnino  detreo- 
tanda  1,  98.  quo  sensu  deprecanda?  5,  348.  6, 
103.  Satanae  6,  105.  eius  yariae  formae  1,  97. 
933.     2,  673. 

—  tentationes  deztrae  et  sinistrae  1,  97.  fidei 
noziae  1,  460.  sanctorum  autore  Deo  1,  1137. 
utiles  5,  348. 

Terminorum     theoiogicoram     causa     et     origo 

1,  61. 

Terra    promissa    1,  407.      Terrena    et    codestia 

2,  197. 

Tertullianus  laudatur  2,  74.  359.  975.  5,  202. 
547.  7,  125.  8,  655.  9,  402.  439.  811.  10  b, 
390.  12,  432.  yindicatur  9,  370  ss.  contra 
Gentilem  9,  407  ss.  aspero  loquendi  modo  uti- 
tur  9,  332.  370.  408.  20,  38.  sed  neryoso  Hnd. 
42.  quandoque  delirat  6,  278.  cum  Irenaeo  in 
art.  de  Ghristo  consentit  8,  514.  mulieres  yetat 
concionari  et  baptizare  7,  684.  philosophiae 
nimis  indulget  8,  19.  a  Seryeto  male  intelligi- 
tur  8,  562.  564.  traditionem  eccl.  commendat 
6,  274  sq.     trinitatis  assertor  2,  115. 

—  Tertulliani  controyersia  cum  Marcione  6,  261. 
exegetica  perierunt  9,  834.  loci  Senreto  &yen- 
tes  8y  507  ss.  522.  orthodoxia  contra  eundem 
yindicata  8,  574  sq.  9,  372.  sententia  de  coena 
9,  495  sq.  18,  771.  de  corpore  Ghristi  2,  1030. 
9,  879.  de  Lazari  sepulcro  6,  419.  de  libero 
arbitrio  6,  281.  290.  328.  339.  de  personarum 
distinctione  9,  648.  19,  543.  de  S.  s.  autoritate 
6,  275. 

—  Tertulliani  scripta  citantur:  Apologeticus  6,  531. 
14,  539.  de  Came  Ghristi  5,  184.  8,  510 
passim.  515.  522.  665.    de  Gorona  militis  7,585. 


Tertullianus 

10,  195.  18,  766.  de  Fuga  1,  935.  2,  676. 
ady.  Hermogenem  8,  665.  de  Idololatria  10, 
194.  ady.  ludaeos  8,  508.  522.  ady.  Marcio- 
nem  5,  187.  215.  8,  507.  509.  511.  514  522, 
14,  483  sq.  15,  289.  de  Oratione  9,  496.  de 
Praescriptionibus  6,  260.  275.  19,  542.  ady. 
Praxeam  2,  94.  115.  8,  509  bis.  511  bis.  515. 
527  sq.  665.  9,  396.  de  Besurreotione  camiB 
1,  131.  1021.  2,  737  sq.  1049.  5,  183.  214 
7,  17.  8,  508.  511  bis.  522.  9,  435.  ad  Uxo- 
rem  7,  585.    de  Virginibus  yelandis  7,  684. 

—  Pseudo-Tertullianus  de  Trinitate  a  G^tili  alla- 
tus  9,  397  sq. 

Testamentum  noyum  in  sanguine  1,  998.  re- 
missionis  peooatorum  1,  134. 

—  Testamenti  Novi  origo  et  causa  9,  801  sq. 
Yeteris  et  Novi  similitudo  et  differentia  1, 
801  sq. 

Testimonium  spiritus  2,  59.  falsum  quid  sit 
sensu  evangelico?  1,  40. 

—  testis  mendax  6,  73.    testes  tres  2,  394* 

TextuB  authentious  male  yersioni  posthabitus 
7,  414 

Thalassius  abbas  15,  272. 

Thamar  male  tribus  fratribus  nupta  10,  235. 

Theodoretus  laudatur  6,  276.  15,  289.  de  ea- 
crificiis  10,  196.  de  coBna  20,  461.  historia 
eodesiastica  1,  579.  638.  656.  1022.  2,  796. 
857.  903.  1049.  6,  421.  436  sq.  7,  7.  18.  279. 
9,  209. 

Theodorus  episcopus  in  conoilio  Nicaeno  2,  85. 

Theodosius  Amorensis  1,  393.     2,  86. 

Theodosius  imperator  castigatus  1,  649.  coena 
priyatus  1,  662.  2,  909.  Aquileiense  conciUam 
cogit  7,  261  sq.  403.  leges  fert  contra  haereti- 
cos  15,  110.  eius  erga  Ambrosium  reyereDtia 
7,  172.    poenitentia  1,  593.    2,  810  sq.     5,  645. 

Theodosius  Mirensis  1,  393.    2,  85. 

Theogenes  yates  7,  535. 

Thoologia  germanica  (liber  de)  a  Farello  nota- 
tur  16,  549.  a  Gaetellione  latine  yertitur  ibid, 
591. 

Theophylactus  laudatur  7,  580.  ab  Heshusio 
citatur  9,  490.  aua  ex  Chrysostomo  habet  9, 
834.    Gommentarius  in  Marcum  7,  581. 
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ThoBauruB  in  ooelo  1,  796.  eoolesiae,  merita 
sanotorum  1,  158.  166.  715  sq. 

—  Thesaurariae  5,  299. 

ThomaB  apoBtolus:  eius  reliquiae  6^  440  Bq. 

ThomaB  AquinaB  iuris  oanonioi  soriptor  7,  668. 
monachatum  seoundum  baptisma  dioit  7,  41. 
eiuB  sententia  de  praedestinatione  1,  869.  2, 
695.  de  tranBBubfitantiatione  9, 436.  eiuB  Summa 
1,  318.  869.     2,  189. 

Timor  Dei  sapientia  1,  464.  2,  419.  DeoB  feoiBBe 
dicitur  2,  40.  fidei  iunctus  1,  461  Bq.  2,  414  sq. 
fidelium  qualiB?  1,  465.     2,  419  sq. 

TimotheuB  circumcisuB  1,  836.  2,  620.  9,  602. 
604.    iuveniB  dootor  8,  620. 

TituluB  quid  in  ordinatione?  1,  585.  Titiili 
ecelesiaBtioi  1,  187.  Tituli  cruciB  reliquiae  6, 
420. 

Tobiae  liber  non  oanoniouB  7,  613.  probat  satiB- 
factionem  7,  411. 

Tolerantia  falsa  5,  297  sq.    orucis  v.  Crux. 

Toletanum  oonoilium  de  ooena  1,  1019.  2, 
1047. 

Tonsura  olerioorum  1,  181.  1082  sq.  2,  1084  sq. 
Pauli  et  Aquilae  1,  181. 

Traditio  oatholica  exploBa  9,  534  sq.  soripturae 
anteponenda  ex  mente  pontifioiorum  6,  268.  277. 
eooleBiastioa  quatenus  respicienda?  6,  277. 

—  traditionis  autoritas  nulla  7,  614.  nisi  quoad 
ritus  7,  413.  .   utilitas  6,  276. 

—  traditiones  orales  num  ab  apostolis?  1,  219. 
852.      2,  881.      apostolorum  extra  S.  s.   nullae 

1,  637.  2,  856.  Scripturae  non  aequiparandae 
7,  407  ss.  unde  commendatae?  1,  846.  2,  875. 
an  divinae  originis?  1,  210.  850.  2,  879.  881. 
quid  valeant?  1,  846  ss.  2,  875  ss.  num  ez- 
empla?   1,  845.      2,  874.      humanae  1,  839  sq. 

2,  868  sq.     5,  352. 

Traianus  a  Oregorio  ex  inferno  redemptus 
7,  16. 

Transfigurationis  Christi  sensus  7,  229. 

TransBubstantiatio  1,  120.  995 sq.  2, 1012sq. 
7,  14.  14,  22.  nulla  5,  568.  6,  489.  repu- 
dianda  5,  400.  novum  dogma  9,  225.  patribuB 
ignota  9,  436.  exploditur  7,  620.  eius  absurdi- 
tas  5,  450. 

Calvini  opera.    VoL  XXII. 


Tribulationes  sanotorum  5,  572.  pro  regno 
coelorum  tolerandae  1,  797  sq.  earum  finis  1, 
1137  sq. 

Tributa  1,  236.  legitima  1,  1110.  2,  1104.  per- 
peram  a  papa  postulata  5,  603. 

Tridentinum  eonoilium  v.  in  Indioe  historioo. 

Trinitas  1,  58.  2,  89  sq.  5,  337.  6,  13.  9, 
703.  706.  721  sq.  741  sq.  755.  vooabulum  non 
respuendum  9,  707  sq.  non  trium  unitas  9,  403. 
non  inanis  speoulatio  9,  331.  e  baptismi  formula 
demonstranda  2,  103  ss.  de  ea  disputatur  oum 
Carolo  11,  6.  contra  Blandratam  9,  325  sq. 
Oentilem  9,  399  ss.  Servetum  v.  Servetus,  oui 
est  Cerberus  8,  587;  738.  in  synodo  Lausannensi 
7,  311  ss.    in  Polonia  20,  68.  328  ss. 

Trismegistus  8,  617.  684. 

Tristitia  secundum  Deum  1,  690. 

Tritheismus  Polonorum  9^  633  sq. 

Tropi  quatenus  in  S.  s.?  18, 771.  in  saoramentis? 
9,  513  ss. 

Tunioa  Christi  inoonsutilis  6,  423.  eius  tria  ex- 
emplaria  6,  477.  alba  angelorum  et  animarum 
7,  116. 

Tjpi  1,  382.  820.  eorum  usus  apud  prophetas 
1,  1025  sq.     2,  1053  sq. 

Tjrannus  quis ?  5,  90.  Tyrannorum  ius  divinum 
1,  245. 


Ubiquitas  filii  Dei  2,  352.  oorporis  Christi  2, 
1015  ss.  1031.  5,  451.  9,  73.  777.  10,  159. 
13,  621.  negatur  7,  698.  9,  33.  48.  168.  20, 
73  ss.    Plura  v.  sub  Coena. 

Umbrae  YeteriB  Testamenti  quo  sensu  diotae? 
1,  955.    Christi  praesentia  evanesount  5,  329. 

—  umbratile  praeceptum  1, 36.  sabbatum  1, 402  sa. 
oeconomia  Yeteris  Testamenti  1,  821.  2,  332. 
oaeremoniae  2,  644. 

Unctio  Christi  1,  514.  2,  362.  6,  19.  fidelium 
1,  513.  saoerdotalis  1,  1093  sq.  2,  1087.  spiri- 
tus  1,  538. 

—  ultima  1,  177.  1078.  2,  1079.  7,  21.  explosa 
7,  630  sq.  10  b,  386.  ritus  damnabiiis  5, 
253  sq.      gratia  temporalis  7,  630.     num  sacra* 
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Unotio 

mentmn?  5,  544.  595.      in  constitutione  Interim 
7,  570. 

UnigenituB  filiuB  1|  516. 

Unio  hypoBtatiea  2,  357.     8,  561. 

Unitas  Dei  gentibus  nota  2,  74. 

—  inter  homines  quae  quaerenda?  5,  322. 

Uniyersalitas  gratiae  examinatur  8,  112. 
Uniyersitatum  priyilegia  et  abusus  7,  504. 
Uriae  saoerdoB  6,  639. 

UBurae  ludaeis  interdictae  10,  247.  num  lioitae? 
10,  245.  spec.  ministriB?  10,  263.  19,  245. 
punitae  10,  56.     of.  etiam  12,  210  Bq.     13,  462. 

Uzor  marito  Bubiecta  1,  636.  religioniB  oauBa 
maritum  relinquenB  10,  264. 


YalentinianuB  imperator  1,  580.  2,  797.  15, 
110.  dericoB  Bibi  Bubieotos  declarat  1,  656.  2, 
903.    concilium  congregat  7,  408. 

YalentinuB  gnoBticuB  7,  157.  notatur  8,  458. 
ab  Irenaeo  impugnatnr  6,  261.  281.  naturam 
hominiB  malam  fingit  6,  350.  eiuB  deliria  8,  47. 
dootrina  de  aeonibuB  6,  262.    8,  666. 

—  Yalentiniani  Libertinorum  patroB  7,  153. 

Yalla  Laur.  laudatur  2,  901.  9,  448.  Yulgatam 
corrigit  7,  416.  hominem  divinae  voluntatb  in- 
Btrumentum  facit  6,  350.  eiuB  Bontentia  de  prae- 
doBtinatione  1,  873.     2,  703.     8,  147.  186.  206. 

YaBa  miBoricordiae  et  irae  5,  333. 

YaBonBO  ooncilium  5,  633. 

Yatioinia  MoeiB  1,  297  Bq.     2,  65.    prophetamm 

1,  298.    2,  65.    moBBianica  2,  249  Bq. 

Yectigalia  legitima  1,  236.  1110.  2.  1104.  a 
BemenBibuB  GeneyenBibuB  impoBita  13,  6(^.  624. 
630. 

Yelle  et  perfioere  a  Deo  1,  342.    2,  219. 
Yenatio  pastoribuB  interdioenda  5,  602. 

Yerbum  in  Baoramento  quid  valeat?  1,  940.  1014. 

2,  943.  1041.     Boriptnm  1,  292.     Bomen  1,  945. 


Yerbum 

2,  949.  BubBtantiale  1,  68.  481.  2,  94  Bq.  snb- 
Btantivum  9,  186. 

—  yerbum  Dei  quid?  9,  535  sq.     revelatio  1,  292. 
Scriptura  Bacra  1,  631  Bq.      2,  850  Bq.      5,  352. 

6,  107.  iudex  BummuB  1,  208.  lapis  lydiuB  5, 
392  sq.  ecdeBiae  Bignum  5,  529  Bq.  corde  non 
oerebro  percipiendum  1,  469.  non  probatur  nisi 
credentibuB  1,  300.  aine  eo  homo  Batanae  praeda 
5,  305. 

—  verbi    cum    fide    coniunctio    1,  455.      2,  4D1. 
aetemitaB  1,  481.    2,  95  ^.    diyini  varii  abuBUs 

7,  513  Bq.  ad  ecoloBiae  autoritatem  ratio  6, 
326  sq. 

YercellenBe  concilium  9,  152.  436.  885. 

YerBio  alezandrina  Bcripturae  b.  Bervatriz  1,  399. 
2,  67. 

YoBtOB  fnnebreB  10,  256.  BaoerdotaleB  12,  531. 
OhriBti  6,  416. 

YeteriB  et  Noyi  ToBtamenti  difierentia  et  Bimili- 
tudo  1,  801  88.     2,  313  86. 

Yioariorum  ubub  in  eccleBia  catholica  5,  301. 

Yidua  1,  450.  2,  938.  liberoB  Beoum  abducere 
potOBt  10,  264.  fintriB  mortui  an  legitime  duoi 
poBBit?  10,  235. 

Vigiliae  mortualeB  7,  658  sq. 

YincentiuB  legatus  BomanuB  in  oonoilio  Nicaeno 

1,  607. 

Yindicta  Dei  in  filios  et  nepotee  1,  395.  Yin- 
dictae  et  castigationiB  diBorimen  1,  171  sq.   724. 

2,  482. 

Yinum  arohitriclini  Aureliae  6,417.  yini  in  ooena 
mixtio  quatenuB  toleranda?  10,  212. 

Yirga  MoeiB  2,  1014. 

YirginiB  inyocatio  blaaphema  7,  44.  landee  in 
eccloBia  cantatae  10,  195. 

—  yirginoB  yelatae  10  b,  182.  undecieB  miUe 
6,447.  yirginum  monaBteria  quo  pacto  Beryanda? 
5,  628. 

YirginitaB  non  contemnenda  1,  410.  2,  296. 
yotum  yirginitatb  quo  loco  aoBtimandam?  1, 
449  Bq.    2,  937  Bq.    yide  quoque  Oontinentia. 

Yirtus  pluB  quam  abBtinentia  mali  1,  378.  ^^r- 
tutoB  incrediUorum  1,  755  Bq.  2,  564.  naturales 
quo  loco  aoBtimandae?  1,  337  sq.    2,  211. 
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Yiaitationes  aegrotornm  10,  29.  115.  captivo- 
ram  ibid.  domestioae  10,  116.  ecclefiiasticae  10, 
98.    ecolesiarom  campestrimn  10,  45. 

Yita  et  anima  in  S.  s.  sjmonyma  5,  178.  prae- 
Bens  non  epemenda  1,  1145.  2,  525.  hominis 
christiani  1,  1123  sq.  2,  501  sq.  fiitura  medi- 
tanda  1,  1143  sq.    2,  523  sq.    in  V.  T.  promiBsa 

1,  803.  806  sq.  aetema  1,  79.  681.  5,  342.  a 
Ghristo  snis  promisea  5,  194.    in  Psahnis  asserta 

5,  228.  merces  operum  1,  792.  795.  in  Ohristo 
defunctomm  ante  indicium  qualie?  5,  212  sq. 

"  vitae  brevitaa  num  maledictio?  6,  67.  fragilitas 
in  Y.  T.  yariis  imaginibufi  depicta  5,  221.     finis 

6,  9.  futurae  spes  ex  gubernatione  mundi  1, 
289.  imperfectio  toleranda  1,  545.  terrestris 
Bcopus  8,  396.    aeteraae  notitia  unimae  insculpta 

2,  140. 

Titiorum  distinctio  1,  659.  2,  906.  Yitiositas 
naturalis  non  accidentalis  1,  312.  2,  184.  non 
Deo  tribuenda  1,  307. 

Yituli  y.  Aaron,  larobeam. 

Yitus  legatus  romanus  in  concilio  Nicaeno  1,  607. 

Yiyere  an  mori  melius?  5,  219. 

Yiyificatio  poenitentiae  pars  1,  148.  687.  690. 
2,  436.  439. 

Yocatio  et  electio  iunctae  1,  881.  2,  717.  elec- 
tionis  testificatio  1,  865.  877.  2,  711  sq.  uni- 
versalis  et  specialis  1,  882.  2,  718.  quibus  ele- 
mentis  constet?  1,  878.  2,  711  sq.  6,  383.  in 
yotis  respicienda  1,  439  sq.  a  Libertinis  falso 
praedicata  7,  210.  eius  ad  praedestinationem 
ratio  2,  695. 

—  yocatio  in  munus  ecclesiasticum  1, 568.  2, 783  sq. 
a  quo  &cienda?  1,  1090.     11,  510. 

—  yocationes  1,  1152.    2,  532. 

—  yocati  multi  electi  pauci  1,  882.     2,  718. 

Yoluntas  Dei  2,  667.  5,  346  sq.  6,  97.  duplex 
9,  262.      remm  omnium  causa  8,  360.      a  per- 


Yoluntas 

missione  distinguenda  1,  873.      2,  705.      9,  276. 
295  sq. 

—  yoluntas  hominis  spontanea  non  libera  6,  280. 
pedissequa  gratiae  1,  341.  2,  217.  ad  salntem 
nihil  1,  878.  quid  per  se?  1,  340.  2,  215.  quo 
sensu  creanda?  2,  215.  a  Deo  praeparata  6,  ^)8. 
eius  conditio  1,  333.      eius  ad  inteliectum  ratio 

1,  315.    2,  142. 

Yota  1,  437  sq.  2,  924  sq.  9,  130.  14^  332. 
num  perpetuo  iigent?  1,  452.  2,  940.  pietatis 
et  caritatis  1,  182.  legitima  qnae?  1,  438  sq. 
451  sq.    2,  925  sq.  939  sq.    monastica  1,  441  sq. 

2,  929  sq.    hodierna  1,  449.    2,  937. 

—  yotomm  fines  1,  439.     2,  926  sq.    yalor  7,  41. 

—  yotum  baptismi  1,  440.  2,  928.  (yide  quoque 
Baptismus.)    Pauli  5,  273. 

Yulgata  yersio  mendis  scatet  7,  414.  concilio 
Tridentino  authentica  7,  409. 


W. 

YTicliffe  lo.  hominem  diyinae  yoluntatis  instra- 
mentum  &cit  6,  350. 


Xistus  episcopus  8,  534. 


Z. 


Zacharias  episcopus  Bomanus  1,  618.    2,  836. 

Zelotypia  Dei  1,  395. 

Zephjrinus    de    sacra    coena   1,  130.    1019  sq. 
2,  1047. 

Zizania  nondum  ezpurganda  1,  546.      eyellenda 
8,  472. 
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copia  casu  omissos,  ne  omnino  desiderentur,  in  sequentem  In- 
dicem  historicum  referimuB,  quod  tu,  benevole  Lector,  utpote  in 
tam  fastidioBO  labore,  &cile  excuBabis. 


Aaron  (al.  Aron)  lao.  mercator  vel  bibliopola 
LipsiensiB  13,  653.  14,  93.  166.  15,  100. 
660. 

Aarburg,  controversia  ibi  orta  12,  466. 

Abbatiae  Libertinorum  Lansannensimn  11,  660. 
694 

Abbatisellana  haeresiB  9,  444  sq. 

Abel  lo.  Anglos  14,  95. 

Abel  Noviodanensis  (?)  14,  476. 

Abel  Poupin  y.  Poupin. 

Abgari  regis  EdeBseni  imago  Christi  6,  431. 

Abraham  y.  Musculus. 

Abrio  Guil.  minister  21,  805. 

AbrincensiB  epiBCopuB  y.  OenaliB. 

Academicae  leges  GeneyenBCB  10,  65  sq. 

Acanthius  y.  Spina. 

AoatiuB  medicus  PftriBienais  20,  253. 

AcontiuB  lac.  ICtus  18,  181.  341.  391  ss.  424. 

Acropolis  lOb,  16  (Lutetia). 

Adam  minister  in  Lussi  15,  517. 

AdamuB  Sonerii  pseudonymum  10  b,  318.      yide 
tamen  in  Addendis. 

AdamuB  Anabaptista  10 b,  145. 

AdolphuB  dux  Bipontinus  18,  166. 

AdolphuB  NaBBoyio-Saraepontanus  17,  599. 

Adrets  (Frangois  de  Beaumont  baron  des)  Lugdu- 
CdMmi  apera.    VoL  XXIL 


Adrets 

num  occupat  19,  410  sq.  a  Oalyino  admonetur 
19,  411.  bellum  gerit  in  Delphinatu  19,  554. 
dubiae  fidei  19,  601.  605.  ad  pontificios  redit 
19,  593.  633.  639.    cf.  19,  464  sq. 

Adrian  uxoris  alienae  corruptor  14,  441. 

AdrianuB  Argentoratenfiis  11,  454. 

AdrianuB  minister  Mombelgardensis  20,  377. 

Aedio  (lOb,  335)  y.  Hedio. 

Aegidius  alumnus  Gualtheri  15,  613. 

—  AegidiuB  uzoris  Calyini  cognatus  12,  70. 

—  AndegayensiB  16,  503.  512. 

—  Michaux  y.  s.  h.  y. 

Aescher  lo.  secretarius  Turicensis  14,  71.    legatOB 
ad  Begem  16,  652.  669.  693. 

AeschinoB  5,  77. 

Agathensis   episcopus  in  concilio  Tridentino  7, 
382. 

Agathopolis  y.  Bonneyille. 

Agedincum  (Agen)  ecclesia  18,  731. 

Agnes  mulier  Itala  14,  739. 

Agnetus  professor  AurelianenBis  10 b,  21  sq.  (y. 
quoque  Anetus.) 

Agricola  (IslebiuB)  lo.  unus  autorum  Interim 
Au^stani  12,  706.  13,  104  sq.  17,  143.  inanis 
gloriae  cupidissimus  7,  664. 

Agrippa  a  Netteeheim  derisor  eyangelii  8,  44. 

—  Agrippa  y.  Colonius. 

Aguin  (dO  20,  291. 
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Aicbler  (EcUer)  ICtns  Polonus  19,  575.  725. 

AigueB-morteB  ecolesia  12,  315.  18,  678.  19, 
214. 

Aiguille  minister  Yalendae  19,  353.  356. 

Aim6  praenomen  Geneyensibus  familiare  (Amied) 
y.  Ohampereau,  Ohapeaurouge,  Perrin, 
Poralis. 

Aireboudouze  Petr.  (al.  d'Andnze^  minister 
GeneyenBis  civis  receptus  15,  679.  694  in  lussy 
16,  279.  BubBcribit  Epistolae  ad  PolonoB  16, 
679.  Nemausi  20,  5.  158.  Lugdani  praeBCB  Sy- 
nodi  19,  322.  409.  laudatur  praeterea  18,  447. 
462.  650.  655.  718.  21,  641  sq.  736  sq.  763. 
768.  772.  798  bb. 

Aix  y.  Aquae  Sextiae. 

AlaiB,  ecoleBia  20,  479. 

AlaBco  y.  LaBCo. 

Alba  duz  exercituB  imperialiB  12,  607.      15,  796. 

Alba,  Martial.  martyr  14,  439.  y.  quoque  Lug- 
dunenseB. 

AlbanuB  16,  220.  225. 

AlbaBpinaeuB  Seb.  episcopus  Lemoyicensis 
11,  57. 

AlbaspinaeuB  (Olaude  de  rAubespine)  secreta- 
riuB  BtatuB  18,  273.  488. 

Albeau  Lancelot  minister  21,  697. 

Alber,  Brafim.,  16,  484.  489.  497.  516. 

AlbergiuB  y.  Aldebergius. 

AlbertuB  Badensis  11,  172.  176. 

AlbertuB  Bayarus  15,  249.      19,  332. 

AlbertuB  Brandeburgensis  11,  713.  14,  366  bb. 
573.  688.  711.  719.  15,  113.  120.  190.  232.  424. 
19,  53.  684. 

AlbertuB  BrunByicensiB  12,  411. 

AlbertuB  LugdunensiB  19,  678. 

AlbertuB  MansfeldenBiB  12,  537.    14,  369.  403. 

AlbertuB  y.  quoque:  Dluski,  Hardenberg. 

Albiao,  AchatiuB  d',  martyr  12,  491.  523. 

Albiac,  Oar.  d',  (du  PlesBis)  minister  apud  Ble- 
senBes  et  Turones  17,  523.  19,  271.  311.  21, 
697.  745. 


AlbinuB,  Matthias,  minister  PolonuB  19,  572. 
574. 

Albona  y.  Aubonne. 

Albrecht  Oeo.  19,  276.     20,  399. 

Albret,  leanne  d',  y.  Nayarra. 

AlbuoiuB  contra  Stellam  5,  146.    9,  785. 

Alby  oppidum.  Reliquiae  ibi  asBeryatae  6,  418. 
422.  424.  447. 

AlciatuB,  Andr.  lOtus  5,  146.  9,  785.  et  Pro- 
legg.  9,  72.  lOb,  3.  7.  11,  559.  12,  554.  21, 
29.  55.  122. 

AIciatuB,  lo.  Paul.  Italus  turbas  moyet  6ene- 
yae  9,  389.  646.  cf.  Prolegg.  9,  37.  49.  15, 
265.  17,  168.  251.  257.  458.  21,  24.  85.  154  sq. 
691.  704.  708.  blasphemator  19,  40.  antitrini- 
tariuB  in  Polonia  19,  560.  570.  damnatur  19, 
580. 

AIcoranuB  liber  perniciosuB  8,  765.  Basileae 
editur  11,  464  sq.  481.  500. 

AIcuinuB  i.  e.  Oalyinus  ProU.  1,  33.  13,  681. 
17,  610. 

AldebergiuB  11,  117.  120.  350.  369.  379.  382. 

Aleander  nuncius  pontificiuB  12,  248. 

AlemannuB  nescio  quis  13,  188. 

AleniuB  adolescens  NemausensiB  (?)  13,  590. 

Alexander  Aphrodisiensis  5,  159. 

Alexander,  Petr.  reginae  Hungariae  concionator 
12,  248.  minister  Argentorati  12,  321.  15,  580. 
671.  721  88.  727  bb.  788.  815  bb.  16,  84.  259. 
17,  481.  Lausannae  15,  131.  365.  Mombelgar- 
diao  15,  237.  262.  460.  513.  596.  658.  662.  Lon- 
dini  13,  358.  ubi  ecclesiam  turbat  18,  134  ss. 
142  S8.  161  sq.  174.  180.  213.  220.  232.  247. 
367.  19,  338.  abdicat  se  munere  19,  342.  des- 
tituitur  17,  699.  a  Oalyino  reprehenditur  17, 
214.  item  ab  Hotomano  17,  265.  cf.  etiam  12, 
229.    16,  222.  302.     17,  225.  328.  336. 

Alexander,  ludimagister  Tononiensis  10 b,  162. 
365.  368.  372.    11,  22.  77.    12,  36. 

Alexander.  Nomen  saepius  occurrit  in  locis  de 
quibuB  ambigimus:  ad  Alez.  Le  Bel  (q.  y.)  refe- 
rimus  10  b,  418.  11,  11.  391.  alios  yidemur 
nobis  reperisse  11,  253.  657.    12,  188. 

AliniuB  y.  Allein. 
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Aliod  01.  y.  SabaudoB. 

Allein  (Dallein,  Alinius,  Allenius  famulus  FalleBii 
12,  93.  277.  353.  13,  35.  39.  43.  17,  36.  20, 
607. 

Almeutes  lOb,  334.    y.  Sonerius. 

AlnauduB  lOb,  334. 

Aloyflius  y.  AlyBius,  Lipomanus. 

AlphonBUB  y.  Diaz. 

AUatia  a  Ludovico  Delphino  yaetata  5,  494. 

Altare  hieroaolymitanum  Bomae  6,  416. 

Altet  lo.  minister  21,  743. 

Altieri  Balthasar  NeapoIitanuB  11,  474.  13,  367. 
386.  YenetuB  dicitur  13,  327.  eiuB  epistola  13, 
317. 

AltocIaruB  19,  401. 

Alto  monte  (ab)  y.  Du  Tillet. 

Alto  saxo  (ab)  dux  militariB  19,  472.  477. 

Alyey  Rich.  AugluB  exBul.  15,  554. 

AIjBiuB  (AliBiuB  13,  39.  AloiBiuB  13,  26.  33  8q.). 
LausanneuBiB  12,  619.  13,  106  Bq.  130.  262. 
292.  366.  371.  383.  429.  432.  14,  82.  17,  466. 
19,  324. 

Amadea  y.  G-urinuB  et  Warenberg. 

AmadeuB  papa  BubrogatUB  1,  22.  273.  2,  24. 
7,  30. 

Ambach  Mel.  miniBter  FrancofurteuBiB  17,  366. 

Ambiani  y.  AmieuB. 

Amblard  y.  Oorne. 

Ambosiana  coniuratio  17,  645.  709.  18,  21. 
36.  38.  53.  77.  81.  94.  425  bb.  482  bb.  21,  157. 
pax  19,  681.  691.  a  Oalyino  yituperatur  19, 
687  sq.  690  bb.     20,  12.  20. 

—  Amboaianum  edictum  18,  284. 

Ambrosiua  quidam  FerrarienBiB  11,  462.  Yide 
quoque  BlaureruB,  OatharinuB. 

Ameaux  Pt.  ciyiB  OenevenBis  12,  284.  295.  329. 
21,  370  BB. 

Amelric  (Almaric)  martyr  ParisienBiB  17,  8L 

Amiens  oppidum:  Beliquiae  ibi  aBBervatae  6,  436. 
conyentUB  OaeeariB  et  Begie  11,  12.  oaedes  pio- 
mm  19,  178.    eooIeBia  18,  384. 


Amman,  Lud.  LegatuB  Bernenaiiim  10 b,  197.  199. 
206.  358.    11,  354. 

AmmianuB  MaroellinuB  laudatur  5,  81.  84.  128. 
134.  146. 

AmmianuB  Bcholarcha  TuriceuBiB  13,  280.  14, 
662. 

AmmoniuB  minister  BerriacenBiB  13,  494. 

Amorbach  Bonif.  lOtuB  BasileeuBiB  11,  382.  465. 
669.  13,  564.  15,  659.  803.  16,  199.  17, 434. 
458.    Erasmi  memoriam  yindicat  16,  649. 

Amorbach,  Baeil.  rector  BaeileenBiB  20,  194 

AmBdorf  notatur  11,  774.  13,  439.  15,  306.  32L 
592.  619.    16,  125. 

Amyot,  lac.  legatuB  regiuB  14,  101. 

AnabaptiBtae  armorum  UBum  prohibent  7,  77  eq. 
iuramentum  exBecrantur  1,  399.  2,  285.  7, 
93  B8.  YetuB  teetamentum  reiiciunt  18,  760. 
cum  papa  idem  telum  habent  5,  393.  paBtores 
proteetantium  repudiant  7,  79  eq.  regimen  ciyile 
BpernuQt  7,  81.  Banctimoniae  perBuaBioni  falso 
indulgent  1,  546.  2,  756.  a  pIuribuB  impu^an- 
tur  10  b,  45.  turbaB  movent  AuguBtae  Ymdel. 
15,  21.  47.  Bemae  lOb,  214.  Oeneyae  lOb,  99. 
250.  12,  256.  21,  21.  59.  126.  apud  Metensea 
10  b,  247. 

—  AnabaptiBtarum  roB  expoBitae  Prolegg.  7,  18. 
articuli  fundamentaloB  7,  54.  communio  bonomm 
7,  103.  consonBUB  cum  papistiB  7,  56.  chriBto- 
logia  falaa  7,  103  sq.  argumenta  pro  Bomno  ani- 
marum  5, 171  sq.  7, 114. 128  bb.  genera  duo  7, 
53.  libelluB  a  Oalyino  refutatuB  7,  49  es.  11, 
681.  erroroB  a  Melanchthone  recenBiti  6,  623. 
moroBitas  male  feriata  1,  665.  2,  913.  5,  540. 
polygamia  7,  103.  commentum  de  regeneratione 
1,  350.    2,  443. 

—  AnabaptiBtamm  Bententiae  de  animae  natura  7, 
111  Bq.  de  excommunicatione  7,  65.  de  lera- 
elitiB  1,  802.  2,  313.  de  paedobaptiBmo  7,  56. 
de  poenitentia  1,  687.  2,  436.  de  praedcBtina- 
tione  1,  874.  2,  705.  de  remiBBione  pecoatonua 
1,  674.    2,  763. 

—  AnabaptiBmuB  ex  errore  natuB  1,  115.  966. 

AnaniaB  DamascenuB  1,  115.  146.  non  epiBCopus 
7,  628. 

AnaetaiBO  J.  tjpographuB  OenevenBiB  21,  739. 
773. 

16* 
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Anastasins  Imperator  fidem  orthodoxam  oppngnat 
7,  272.  275.    miflere  perit  7,  272. 

Anastasius  patriarcha  CPolitanas  2,  838. 

Anaves  y.  Naves. 

Andecayi  y.  Angers. 

Andelot  (Ghastillon  d')  in  Britannia  gallica  17,  18. 
66.  82.  162.  167.  oaptivns  17,  179.  184.  189. 
192.  216.  in  fide  yacillat  17,  193.  209.  212.  263. 
qnam  affirmat  17,  223.  228.  231.  258.  etiam 
Begi  17,  242.  a  Oalvino  admonetnr  17,  251. 
reprehenditur  17,  271.  notatur  17,  291.  Metis 
17,  567.  ad  exercitum  venit  19,  361.  in  Ger- 
maniam  mittitur  19,  494.  in  Lotharingia  19, 545. 
milites  adducit  19, 501.  505.  511.  513.  550.  capi- 
tis  damnatur  19,  593.  601.  Aureliae  20,  19. 
vide  praeterea  17,  289.  348.  406.  460.  18,  308. 
334.    19,  219.  300.  483.  657.    20,  159. 

AndernacuB  doctor  12,  5.    14,  519.     15,  74. 

Andrd  lo.  bibliopola  Parisiensis  12,  370.  alius 
drapier,  Genevensis  19,  78. 

Andreae  lac.  (Schmidiin)  ooncordiae favet  16,  327. 
reformator  Badensis  16,  331  sq.  de  coena  16, 
484  88.  683.  17,  624.  19,  715.  Prancofarti  16, 
518.  Lutheranus  16,  554.  Oalvino  librum  mittit 
16,  553.  Wormaciae  16,  661  sq.  667.  704.  17, 
16.  contra  Staphylum  17, 624.  Possiaci  18,  628. 
735.  19,  80.  98.  100.  128.  unde  discedit  19, 
132.  Tabernis  19,  321.  331.  334.  notatur  17, 
388.  18.  68.  19,  720.  20,  24.  concordiam 
Argentoratensem  procurat  19, 675.  cf.  praeterea : 
16,  483.  511.  515.  535.  540.  590.  17,  47.  19, 
714.    20,  311. 

Andreas  apostolus.    Eius  reliquiae  6,  440  bs. 

Andreas  lo.  20,  414. 

Andreas  v.  Zebedaeus. 

Andronicus  v.  Fortunatus. 

Anduze,  d',  v.  Airebodouze. 

Anduze  ecclesia  16,  555. 

Aneria  (Anidre)  vicus  in  Sabaudia  15,  133. 

AnetuB  (Agnetus)  11,  609.  656.  716  sq.  782. 

Angelander  (Engelmann)  lo.  Mombelgardensem 
eeclesiam  turbat  11,  624,  667.  681.  701.  705. 
752  sq.    12,  122.     13,  324.     16,  540.     20,  376. 

Angelus  lo.  (Lange)  minister  in  Bursin  14,  653. 
15,  233.  251.  257.  326.  395  ss.  411  ss.  427  bb. 
455.  483.  500.  515  sq.  530.  564  sq. 


Angelus  minister  Tubingensis  20,  27.  Yenetus 
18,  363.    alias  11,  543. 

Angers  oppidum:  reliquiae  ibi  asaervatae  6,  417. 
446.  ecclesia  16,  28.  198.  17,  162.  vexata  16, 
110  sq.    ad  eam  scribit  Calvinns  15,  766. 

Angevin,  Aegid.  (Blamont)  minister  Agediacensis 
18,  726.      21,  743. 

Angli  exsules  et  eorum  discordiae  15,  338  sq.  360. 
393.  447.  551.  628.  776.  iidem  BasUeae  15,  574. 
Argentorati  16,  714.  in  patriam  redeunt  17, 
415. 

—  Anglomm  exeroitus  in  Gktliia  19,  499.  568. 
593.    20,  145.    pace  facta  20,  288. 

Angliae  res  passim  attinguntur  10 b,  319.  327  sq. 
401.  18,  358.  spec.  sub  rege  Eduardo  13, 
64  sq.  354  sq.  460  sq.  574  sq.  655  sq.  14,  45. 
138  sq.  150*  155.  325.  552.  post  eius  excessnm 
9,  98.  14,  597  sq.  603.  610.  642.  672.  703,  719. 
8ub  Maria  15,  136.  post  eius  mortem  17,  391. 
396.  ubi  ad  evangelium  redit  17,  480.  et  cod- 
troversia  de  caeremoniis  agitatur  18,  144. 

Anglus  v.  Langlois. 

Angon,  Benaud.  20,  57. 

AngonUme  ecdesia  18,  310.    19,  138. 

Angrogne  vallis  in  Pedemontio  15,  575. 

Anguisciola  lo.  comes  19,  494. 

Anhalt,  principes  ab,  11,  176.  251.     15,  305. 

Anissiacum  (Ann^)  lOb,  335. 

Anjorrant,  lo.  praeses  parlamenti  12,  452. 

Anna,  mater  B.  Y:  eius  reliquiae  6,  442. 

Anna  Aurelia  10 b,  116. 

Anna  OUvensis  lOb,  431.    14,  705. 

Anna  d^Este,  uxor  Francisoi  Ouisii  19,  308. 

Anna  comitissa  Frisiae  15,  81.    18,  387. 

Anna  de  La  Yaquerie  uxor  Laur.  Normandii   13i 
600. 

Anna  Le  Per  uxor  Ant.  Calvini  v.  Le  Fer. 

Anna  filia  Cbr.  Liberteti  14,  473. 

Anna  de  Partbenay  in  aula  Ferrariensi    11,  324. 
462. 

Anna  de  Schellenberg  10 b,  338. 
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Annatae  Ferdinando  regi  a  papa  negantur  5, 
469. 

Annebault^  ma^^eecallus  Oallus  10 b,  421.  440. 

Annonay  eccleaia  19,  399. 

Annonius  (Froment?)  11,  749.    12,  227. 

AntesignanuB  (Dayantes)  Petr.  18,  674.  19,  2. 
20,  501.  620.    21,  744. 

Antin,  Petr.  minister  in  Montargis  20,  17. 

AntiocbuB  Epipbanes  2,  66.  saevit  in  ludaeos 
8,  33.  403.  CaroIuB  Imperator  11,  738.  12, 
230. 

Antitrinitarii  1,  59  ss.  moderni  2,  109  sq. 
SinguIoB  vide  sub  suis  titulis. 

Antonius  8.  adoratus  10,  195.      eiuB  reliquiae  6, 
*     413.  446. 

AntoniuB  minister  Armentianus  11,  22.  77.  12, 
205  sq.  ludi  magister  13,  100.  monaobus  12, 
375.  sartor  10  b,  334.  364.  Petrus  in  Poloniam 
mjlpsus  16,  21.  185  sq.    tabellarius  17,  587. 

Antonius:  Yarii  buius  nominis  lOb,  181.  11, 
521.  757.  779.  805.  12,  42.  16,  179.  182.  17, 
24.  298.    18,  306.  310.  318.  327.  346  sq. 

—  y ide praeterea :  CalvinuB,  CbeyaIier,Firn, 
du  Prat,  Froment,  Fum6e,  Marcourt, 
Nayarra,  Pignaeus,  Pocque,  S.aunier. 

Antwerpiensis  ecclesia  16,  336.  17,  159. 
coetuB  clandestinuB  17,  345.  de  dissidiis  Frano- 
fordiensibuB  16,  235. 

AnuIuB,  Bartb.  ludimagister  Lugdunensis  18, 
114. 

Anyilla,  Frid.  d',  martyr  ParisiensiB  16,  690. 

Anyille  (d',  Danyille)  Henr.  de  Montmorency, 
praefectus  Oalliae  Narbonensis  20,  214.  281. 
310. 

Apelles  y.  AppeL 

Apes  5,  123  ss. 

ApiariuB  typograpbus  BernensiB  17,  408. 

ApoIIina  S.  7,  393. 

Appel  Nic.  11,  90. 

AppianuB  laudatur  5,  71.  83.  106. 

AppiuB  Claudius  y.  Baduellus. 

Apt  oppidum:  reliquiae  ibi  asservatae  6,  442. 


Apuleius  laudatur  5,  27.  71.  129. 

Aquae  Sextiae:  reliquiae  ibi  asseryatae  6,  441. 
Curia  Aquensis  edictum  lanuarii  repudiat  19, 
327.  eius  decreta  contra  baereticoB  12,  113. 
ecclesia  18,  436.  477. 

Aquarii  9,  497. 

AquilanuB  epiBoopus  8,  81. 

Aquisgranenses  reliquiae  6,  418.  424.  433.  438. 
exsules  16,  23. 

Aratus  poeta  a  Paulo  laudatus  7,  128. 

Arausio  oppidum:  reliquiae  ibi  asseryatae  6,  431. 
ecclesia  18,  500.  506.    19,  535  bb. 

Arca,  de,  senator  Oeneyensia  y.  Delarcbe. 

Arcb,  Felix  ab,  dux  militaris  Ferdinandi  Imp.  14, 
140. 

Arcbambaut  y.  Colomi^s. 

ArcbariuB   (15,  18.)  y.  Delarcbe. 

Arcbesius  ex  errore  scriptum  pro  Arcberius  y. 
Arquerius  (16,  75.  556.) 

Arcbidiaconus  oiyis  Nemausensis  13,  648. 

Arcti  s.  Arctoi  i.  e.  Bemenses  12,  639.  649. 

—  Arctopolis  Berna. 

Arcuarius  (15,  259.  264.)  idem  esse  yidetur  ac 
Arquerius  q.  y. 

Arelate  oppidum:  reliquiae  ibi  asseryatae  6,  418. 
430.  444.  446.     episcopus  7,  262  sq. 

Arenaeus  (Arenarius  10 b,  333)  minister  YadensiB 
13,138.271.319.  334  ss.  341.  377.  382.  398.  410. 
481  sq.  494.  20,  400.  414.  602.  Huc  etiam 
pertinere  yidetur  Oranerius  quem  y.  Cf.  tamen 
Addenda. 

Aretius  Felinus  y.  BuoeruB.  BenedictuB  Are- 
tiuB  y.  Martin. 

Argenteuil  et  Argenton,  oppida:  reliquiae  ibi 
aeseryatae  6,  423.  439. 

Argentoratum  peste  laboratll,  1746q.  181.348. 
14,  402.  bellum  timet  11,  711.  14,  402.  in 
bello  Smalcaldioo  12,  460  sq.  479.  495.  499.  507. 
537.  568.     13,  5.  38.  47. 

—  ArgentoratenBOs  (senatus)  Bcribunt  regi  Fran- 
cisco  lOb,  57.  12,  113.  435.  Basiliensibus  de 
legatia  in  Oalliam  mittendis  10  b,  68.  pacem 
suadent  cum  BernensibuB  faciendam  11, 111.  Oene« 
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Argentoratum 

yensibuB  soribunt  de  Calvino  11,  97.  102.  106  sq. 
197.  238  sq.  266.  270.  291.  de  Vireto  11,  312. 
407.  legatos  mittunt  Wormaciam  11,  136.  Tri- 
dentum  14,  290.  coUoquium  cupiunt  16,  698. 
17,  84.  Landgravio  scribunt  pro  Parisiensibus 
17,  79.  Farello  et  Bezae  viaticum  praebent  17, 
553.     LutheranoB  cohibent  18,  479.  481. 

—  minietri  a  Westphalo  iniuriis  affecti  9,  101. 
Neocomeneibus  Bcribunt  de  Farello  11,  305.  de 
ceuBura  11,  815.  iuvenes  Turicenses  de  fide  in- 
terrogant  12, 396.  404.  437.  462.  de  rebus  Mom- 
belgardensium  13,  174.  a  Calvino  alienati  15, 
385.  456. 510.  de  praedestinatione  controyersiam 
movent  19,  267.  concordiam  de  ea  et  coeua  ine- 
unt  19,  670  aq.  709.  711  Bq.  20,  22  bb.  48.  205. 
oontra  Sturmium  18,  481. 

—  Argentoratensium  diBsidium  cum  TuricenBibuB 
11, 23.  27.  epistola  ad  MetonBes  11,  523.  Interim 
13,  47.  56.  126.  147.  181  bb.  198.  527.  555.  14, 
112. 178.  15, 235. 248.  18,  479.  eoclesia  luthe- 
ranizans  16,  383.  413.  486.  19,  59.  108.  480. 
490. 

—  ooetUB  gallicuB  lOb,  247.  279.  337  bb.  11,  130. 
756. 775.  12, 4.  41.  69.  525.  14,  247.  15,  336. 
355. 456.  510.  579.  658.  660.  665.  721.  727.  883. 
16, 496.  17,  699.  18,  4.  37.  145.  19,  223.  20, 
151. 

—  mercatorcB  Gallorum  creditores  18,  318.  480. 
of.  Megius,  Obreoht,  Sohenokbeoher. 

ArguernuB  (?)  14,  83  (an  Arquerius?). 

ArgueB,  Matth.  de,  minister  apud  Bituriges  16, 
279.  532.    18,  263. 

Aristophanes  laudatur  5,  72.  90. 

Arlot  y.  Darlod. 

Armagnao,  d',  oardinaliB  17,  332.  pioB  yexat 
19,  382. 

ArmbruBter  ArgentorateuBiB  18,  280. 

Armeis,  loanna  d',  mater  Amblardi  Come  Byndioi 
et  postea  uxor  Frano.  Boniyardi  11, 645. 651.  663. 
674.    12,  346. 

ArmentianuB  11,  22.  77.  i.  e.  minister  in  Her- 
manoe  (y.  AntoniuB). 

Armor um  ubub  ab  AnabaptiBtiB  prohibituB  7, 77  bb. 

Arnaldi,  Bern.  miniBter  in  S.  Gilles  18,  451. 
(Amalz  21,  715). 


ArnalduB  minister  AurelianenBis  17,  526.  540. 
Antwerpiam  mittitur  17,  569, 

Arnay-le-Duo,  eooleBia  19,  190.' 

ArnobiuB  laudatur  7,  579.  10,  195.  notatur  7. 
644. 

Arnollet,  Balth.  typographus  Lugdonensis  8, 
752  BB. 

AruBtadt,  oonyentuB  10 b,  425.  429.  431.  440. 

ArnulphuB  y.  Banc. 

Aron  lao.  y.  Aaron. 

Aroyia  (Aarau):  oonyentus  HeWetiorum  12,77Bq. 

82.  37. 

Arquerius  (Laroher)  minister  in  Heriooart  11, 
522.  16,  75.  556.  17,  367.  18,  498.  19,  46. 
46.  430.  551  sq.    20,  586.  619. 

Arran  y.  Hamilton,  et  19,  74 

Artaud  Ant.,  miniBtor  yadensis  19,  413. 

Artenet  Phil.  15,  178. 

Artesii  martyres  8,  56. 

ArtesiuB  (d^Artois)  Lud.  lOb,  63.  150.  177. 

ArthuB  Lugdunensis  14,  526.    y.  quoque  Artus. 

Articulantium  factio  Geneyae  11,  378. 

ArtopoeuB  Nic,  professor  BernensiB  12, 466.  691. 
13,  28.  180.  315. 

Arts  (des)  y.  Des  Arts. 

ArtuB  Humb.,  minister  Mombelgardensis  15,  714. 
21,  768.    (an  idem  qui  Arthus?) 

Arundel,  oomes  14,  706. 

Aryernorum  eoclesiae  yexatae  18,  527. 

Aryert  eoolesia  14,  637. 

Arzelier  8,  850  ss. 

Asoletario  Domitiani  mortem  denunoiat  7,  535. 

Asco  Polonus  (12,  326)  i  e.  Lasoo. 

Asoonius  Pedianus  5,  58  sq.  110. 

Asotus  y.  Soto. 

Assye,  loanna  d',  20,  154. 

Asteriscus  pseudonymon  ouiusdam  ParisienBiB 
12,  432. 
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AthenienBes  se  autochthonas  diount  20,  119. 

AtrebatoB  v.  Artesii. 

Attilius  ReguIuB  1,  356.    2,  229. 

Atjchus  pseudonymon  ministri  ouiusdam  Lausan- 
neneis  13,  293. 

Auh^  Luc.  minister  21,  708.  sq. 

Aubenas,  ecclesia  18,  562. 

Aubert  Guill.  17,  367. 

Aubert  Henr.,  senator  et  syndicus  Genevensis  8, 
737.  778.  798.  824  sq.  10,  67.  13,  179.  15, 
421.  479.  499.  526.  547.  626.  680.  790.  21, 
654. 

Aubeterre  (Bouchard  vicomte  d')  14,  124.  542. 
17,  65. 

—  vide  etiam  20,  584. 

Aubonne  lOb,  95.    11,  444.    20,  362. 

Aubonne,  d',  18,  470. 

Aubreo  Lugdunensis  20,  160. 

Aubret  Georg,  d',  15,  308. 

Aubur  ecdesia  16,  80. 

AudaeuB  12,  302. 

Audrain,  Am.  Btudiosus  Genevensis  20,  221. 

A  u  d  r  u ,  mulier  GeneyenBis  21, 499  bs.    ▼.  L  a  u  d  r  u. 

Augspurger  Mioh.  Bemensis  11,  280.  286.  296. 
510.  680.    12,  232.    13,  30.    14,  131. 

A  u  g  u  b  t  a  Yindelicorum  se  Imperatori  dedit  12,  460. 
13,  7.  47.  ecclesia  a  Westphalo  iniuriis  affecta 
9,  101.  ab  Anabaptistis  turbata  15,  21.  47.  a 
Lutheranis  yezata  18,  32.  59.  61.  132.  eius 
statuB  lOb,  238.  331.    14,  179.  181.    15,  4. 

—  Augustana  comitia  5,  469  sq.    12,  597. 

—  Augustana  confessio  5,  469.  10  b,  375.  392. 
eius  noya  praefatio  19,  257.  Galyini  de  ea  iudi- 
cium  6,  473.  9,  148.  eius  editio  Batisponensis 
Calyino  non  contraria  9,  148.  Helyetii  ei  adsti- 
pulantur  9,  230.  quid  de  sacramentis  Btatuerit 
9,  19.  Gallis  obtmsa  18,  733.  751.  19,  72  sq. 
94.  20,  146.  (cf.  Ghristophorus,  Lotha- 
ringuB.)    yituperatur  20,  17. 

Augusta  lo.  Pragensis  11,  244.    20,  396. 

Augustodunum  y.  Autun. 


Augustus  Caesar  1, 356.    nummum  cudit  ad  efff*^ 
giem  capricomi  7,  535. 

Augustus    elector   Saxoniae  13,  650.     14,  717. 

719.    15,  113.  188.  784.    16,  709.    17,  121.  18, 

288.    292.     20,    57.     Francofurti  17,  143.  150. 
filium  creat  episcopum  19,  279. 

Aulbert  y.  Auberl 

Aulxare  (12,  435)  i.  e.  Alsatia. 

Aumale,  dux  d',  gouyerneur  de  laBourgogne  15, 
866.    19,  301.  315.  433. 

Aurelia  (Orleans)  a  Condaeo  occupata  19,  389. 
obsessa  19,  662.  20,  19  ss.  peste  desolata  19, 
605.  eius  muri  diruti  20,  197.  201.  206.  status 
generales  ibi  celebrati  18,  203.  283.  334. 

—  Aurelianensis  ecclesia  17,  164. 

—  Aurelianensis  dux  11,  430.  639.  12,  71.  14. 
200. 

—  Henricus  III.  19,  91.  96.    20,  64.  111.  146. 

Aurelius  episcopuB  Carthaginiensis  1,  608.  613. 
2,  830. 

Aurifaber  Andreas  medicus  14,  92.    17,  562. 

Aurifaberlo.  Concionator aulicus  Yinariensis  16, 
650. 

Aurifaber  lo.  Prussiae  superintendens  19,  684. 

Aurora  borealis  horrenda  18,  303. 

Ausset  Nemausensis  18,  575. 

Austria  ad  reformationem  propensa  16,  116.  122. 

Autissiodureusis  episcopus  19,  347. 

Autun  oppidum:  reliquiae  ibi   asseryatae  6,  442. 

Auyernier  yicuB  13,  402. 

Ayallon  oppidum:    reliquiae    ibi    asseryatae    6, 

442. 

Ayanson  20,  487. 

Ayenio  oppidum:  reliquiae  ibi  asseryatae  6,  438. 
Ayenionensis  ciyis  in  Alsatia  captus  11,  605. 
612. 

Ayila^  Lud.  ab,  dux  militaris  20,  3. 

Ayius  y.  lo.  a  Via. 

Ayoliensis  14,  164. 

Ayrancourt,  d',  17,  115. 
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Awry  Rich.  AngluB  15,  782. 

Aygre,   Helena,   olim  monialis,    Oindronii   uxor 
13,  521. 

Aysse,  d',  18,  678. 


B. 


Bachelard  Ant.  minister  21,  666.  733.  760. 

Bacinetus  Bapt.  11,  757.  12,  5.  cf.  11,  642. 
685.  693.  714.     12,  217.     20,  605.  et  fortaBsis 

12,  304. 

Bacnot  Faschalis  21.  674. 

Badenaia  comitia  15,  853. 

Badensis  marchio  15,  249  v.  Garolus. 

B  a  d  i  u  8  Oonr.  typographus.  Prolegg.  III.  38.  IV.  7. 
V.  38.  47.  VI.  13.  Vin.  12.  IX.  31.  42.  14, 
360.  16, 542.  17,  28.  112.  161.  18,  480.  Eius 
epiBtola  ad  Bezam  ProU.  V.  48.  Oarmen  ProU. 
Vin.  11.    moritur  Aureliae  19,  605. 

BaduellusOlaud.  reginae Nararrae  commendatur 
a  Bucero  10  b.  217.  professor  Nemausensis  12, 
617.  13,  300.  532.  587.  612.  636.  647.  18,  446. 
seq.  Oarpentoracti  20,  373.  Lugduni  14,  16.  67. 
88.  115.  122.  129.  140.  147.  160.  minist.  Gene- 
vensis  16,  85.  Eiua  sententia  de  praedestinatione 
8,  135.  testiB  contra  Bolsecum  8,  185.  sub- 
scribit  libello  contra  Stancarum  9,  358.  16,  679. 
Oalyini  quatuor  homilias  latine  vertit  ProU.  VIII. 
25.  scripta  14,  397.  401.  15,  24.  20,  374. 
professor  Oenevensis  18,  243.  aegrotat  18,  214. 
moritur  18, 674.  719.    laudatur  praeterea  11,  141. 

13,  291.    15,  679.  824.    18,  462.    20,  384.    21, 
634  sq.  669.  738. 

Baeldi  Glaronensis  19,  295. 

Baer  y.  Berus. 

Baesacus  15,  117.  i.  e.  Beza. 

Bagnols,  «glise  de,  18, 412 .549  sq.  574.  717.  19, 
517.    20,479. 

Baignauts  y.  Bagnols. 

Baillod  13,  484. 

Balard  lo.  senator  Geneyensis  lOb,  15.  1L281. 
21,  203. 

Balbanus  (Balbani)  19,  15.    21,  750. 

Balbus  y.  Le  Bdgue. 


Baldinus  lo.,  minister  eccl.  Geneyensis  12,  348. 
534.     13,  218.    subscribit  actis  contra  Bolsocom 

8,  151  sq.  208.    contra  Seryetum  8,  553.  644 

Balduinu6(Baudouin)Franc.  lOtus  ob  religionem 
exsul.  9,  579.  Oalyini  hospes  9,  572.  12,  588. 
amanuensis  Prolegg.  10  b,  30.  professor  Bitari- 
gensis  15,  225.  Arcrentoratensis  15,  225.  433. 
467. 783.  788.  18,  483  sq.  646.  paedagogus  filii 
regis  Nayarrae  19, 133.  197.  20,  238  sq.  Oalyini 
filium  se  dicit  9,  548. 

—  commoratur  Argentorati  9,  573.  1*2,  184.  216. 
Lutetiae  12, 108. 123. 228. 429.  501.  19,  90.  20, 
377  ss.  Heidelbergae  16,  135.  unde  sine  yenia 
in  Galliam  trausit  18,  570.  Prancofurti  16,  97. 
Lugduni  12,  614  643.  649.  13,  21.  Tridenti 
19,  498.  640.     Turici  20,  238     moritur  21,  160. 

—  saepius  transfu^a  9,  553.  560.    apostata  9,  573. 

19,  144.     20,  290.     fur  9,  860.     malus  vitricns 

9,  577  sq.  neminem  amicum  habet  9,  570.  de 
fide  suspectus  14, 356. 406.  15,  724.  843.  malae 
indolis  9,  580.  palinodiam  canit  20,  237.  se  ex- 
cusat  20,  402  sq. 

—  notatur  praeterea  12,  231.  411.  579.  624.  13, 
138.  16,  585.  19,  98.  197.  240.  20,  78.  260. 
cf.  etiam  Prolegg.  9,  43  sq.     9,  529  sq.  561  sq. 

20,  378.  536.    21,  28.  91. 

—  scripta  contra  Duarenum  9, 573.  16, 81  ss.  118. 
a  quo  traduoitur  15,  671.  Epistolae  a  Oalyino 
editae  Prolegg.  10  b,  24.  (Singulas  yide  in  Indioe 
epp.)  Fallesii  apologia  latine  yersa  12,  495. 
573.  575.  13,  297.  de  &mosis  libelUB  19,  451. 
pro  autore  iibri  Oassandri  habetur  18,  684. 
imo  eum  pro  suo  yenditat  19,  65.  pro  Ouisi- 
anis  20,  158.  Besponsio  ad  Oalyinum  et  Bezam 
20,  237.  242.  255.     16,  132.    19,  132. 

Balduinus  lo.,  minister  Tononiensis  19,  290. 

Bale  lo.  exsul  Anglus  15,  554. 

Baleryna  y.  Bucyronia. 

Baliczensis  synodus  19,  572. 

Ballesan  13,  9. 

Balliot  lOb,  338. 

Balthazares  (numero  plurali)  familia  14,  136. 
153.  Baptista  13,  104.  109.  Michael  11,  89. 
Petronilla  11,  648.  Occurrit  unus  sine  praeno- 
mine  10  b,  280.  Ubi  praenomen  solum  legitur 
referatur  ad  Altieri  et  Sept.  q.  y. 

Bamaeus  y.  Barmaeus. 
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Bano  Arnulf,  minister  LauBannensis  13,  94.  17, 
113. 293.  Bernam  mittitur  de  disciplina  17,  245. 
401.  Francofiirtensis  17, 554.  18,  289.  19,  153. 
222.  confessionem  exhibet  19,  278.  8.  Mariae 
ad  fodinas  18,  267  sq.  541.  655.  Ecceriae  19, 
485  sq.    cf.  19,  397.  436.    21,  712.  800. 

Bandiere  Syndicus  G^eneyensis  11,  152.  722. 

Bandoly  minister  (?)  in  ForcaJquier  19^  34. 

Baptista  nescio  quislOb,  24.  alius  Picardus  14, 
264. 

Bar,  Beatus,  12,  616.  618.  673.  703. 

Bar  Lud.  de,  legatus  Oondaei  19,  360.  366.  403. 
483. 

Barbara  (Sancta)  9,  546.  adorata  6,  476.  nulla 
7,  405. 

Barbara  Badziyil  13,  638. 

Barbara  famula  15,  558. 

BarbarinThom.  ob  religionem  profugus  10 b,  43. 
minister  in  Boudry  lOb,  263.  314.  329.  336.  342. 
358.  412.  415.  11,  2.  12.  82.  93.  127.  179.  214. 
319.  392.  523.  608.  656.  12,  206.  213.  736.  13, 
3.  110.  170.  517.  14,  14.  20,  371.  594.  (vide 
an  etiam  12,  250.  449.)  Dubium  oritur  quoad 
11,  770.  et  pluribus  in  locis  quae  recensebimus 
sub  La  Planche. 

Barbastus  concionator  regis  Navarrae  19,  255. 
273. 

Barbery  15,  442. 

Barbeville  lo.,  martyr  17,  437.  480. 

Barbier  lo.,  professor  Genevensis  10  b,  68. 

Barbier  Nic,  typographus  et  bibliopola  Prolegg. 
5,  13.  et  6,  11.  17,  600.    21,  670.  696. 

Barbier  Paul.  15,  178. 

Barbier,  cancellarius  regis  Navarrae  13,  36. 

Barelle  (Barrelle,  Barreles,  Oormdre)  minister 
Agedinci,  Tolosae  etc.  17,  557.  19,  146.  282. 
514. 

Barlow  episcopus  Bathensis  15,  448. 

Barma  (a)  (Barmaeus)  16,  41.  74.  17,  274.  19, 
195.  210.  225. 

Barnardiston,  Sir  Thomas,  15,  170. 

Baro  minister  Aurelianensis  et  Genabensis  19,  213. 
313. 

Cahmi  opera.    Vol,  XXII. 


Barr^,  Hub.  martyr  13,  268. 

Barrhatranus  lOb,  21. 

Barta,  minister  in  Layaur  20,  484. 

Bartaudiere  11,  461. 

Bartheus  i.  e.  Cicellius  18,  89.         ^ 

Bartholomaeus,  Adam,  Ottoni  Bayaro  a  consiliia 
12,  313. 

Bartholomaeus  minister  Imciacensis  13,  25. 

Bartolus  18,  319.  328. 

Basileenses  de  Alcorano  11,  464.  481.  500.  de 
Bolseco  8,  235.  237.  14,  212.  de  Oalyino  r«yo- 
cando  et  reyocato  11,  106.  236.  273  sq.  de  Fa- 
rello  11, 302.  313. 345.  351.  de  Serveto  8,  820  sq. 
14, 622.  de  Yireto  11,  404.  contra  Oonf.  Augu- 
stanam  20, 131.  arbitri  inter  Bernenses  et  Gene- 
yenses  11,  156.  614.  677.  commendant  legatos 
Argentoratensibus  16,  643.  disciplinam  ecclesia- 
sticam  flagitant  17,  325. 

—  Basileensis  confessio  16,  509.  ecdesiae  disci- 
plina  lOb,  440.  11,  368.  811.  14,  711.  Acta 
Basil.  inter  Sabaudum  et  Helyetios  19,  698  ss. 

Basilius  Moscovitarum  princeps  17,  423. 

Basilius  Neapolitanus  10 b,  320.  325.  336. 

Bassefontaino  legatus  Oallus  14,  388.  547.  598. 
602. 

Basset  (?)  Nio.  Tononiensis  15,  631. 

Bassi  Matth.  Oapucinorum  prinoeps  11,  479. 

Bataille  Bertr.  martyr  16,  670.  694.  744. 

Batayorum  regio  Libertinorum  patria  7,  159. 

Bathodius  Lucas  14,  499. 

Battus  i.  e.  Beatus  12,  691.  y.  Gerung. 

Baudichon  de  ia  Maison  neuye,  lo.,  15,  18.  618. 
625.  627.    syndious  16,  37. 

Baudichon  Tho.  11,  149.     12,  703. 

Baudouin  minister  in  Guernesey  18,  384. 

Baudouin  Franc.  y^  Balduinus. 

Bauhin  (Boinus)  lo.  medicus  Basiliensis  9,  568. 
15,  513.  596.  633.  16,  549.  17,  342.  368.  20, 
619. 

Bautrud  quaestor  regius  18,  708.  760. 

Bayaria  reformationi  fayet  16,  116.  122. 
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BayilluB  senator  Schaffliiiflianns  14^  710. 

Bayfius  Laz.  legatus  Oallus  8,  20.  11,  51.  66. 
68.    14,  172.  178.     18,  494.    19,  177. 

Bazas  eoclesia  18,  597.    19,  112.  239. 
Bdarn,  statuB  ecclesiaBtious  20,  85  bs.  216  sq. 
BeatusRbenanus  12,  248. 
BeatuB  minister  BanensiB  16,  140. 
Beatus  v.  Bar,  Comes,  Oerung. 

—  nesoio  quis?  15,  635. 

Beaulieu,  Eustorg  de  (Heotor)  20,  606. 

Beaulieu  lo.  mioister  in  Campania  17,  153.  19, 
9.  103  sq.    20,  290. 

Beaumont,  de,  14,  337  (t.  quoque  Adrets). 

Beaune  eooIeBia  19,  190. 

BeaupaB  v.  ChasBeboeuf. 

Beauregard,  de,  18,  679.  (Ch.  Bergier  21, 
747.) 

Beaurigault  (BoiBrigault)  legatus  regiuB  12,634. 
651. 

BeauYais  oppidum:  tumultuatur  18,  467. 

—  ComoB  y.  Ch&tillon  Odet. 
Bebel  lo.  tjpographuB  10  b,  48. 

Bebeo  Lud.  ICtus  Argentoratensis  12,  229. 

Beccaria  lo.  Locarnensis  13,  369.     15,  202. 

Beoon  Tho.  ezsul  Anglns  15,  554.  781. 

Bedford  (Franc.  Russel  earl  of)15,  720.  18,  75. 
89.  141.  341. 

Bedrot  lac.  professor  Argentoratensis  I.  ProU.  p. 
36.  lOb,  250.  266.  320.  348.  370.  396.  399.  11, 
42.  69.  99.  117  ss.  208.  237.  242.  248,  255.  266. 
299.  310.  380.  410. 

Beguin  Frano.  syndicus  OeneveoBiB  12,  547.  568. 
Bcriba  senatus  15,  209. 

Belenyes  Hungarus  12,  52. 

Belet  Bartb.  minister  in  CiQyiBson  18,  451. 

Belevant  Remig.  Oallus  ezsul  16,  236. 

Belfinia  20,  413. 

Belgae  Londini  ecclesiam  instaurant  18,  29. 

—  Belgii  Btatns  quoad  eyangelium  12,  214.  375. 


Beljaquet  Lud.  medicuB  Oeneyensis  12,  642. 

Bellum  oiyile  (1562)  infitat  19,  238.  302.  349. 
incipit  360.  372.  383.  388.  433.  465.  470.  474. 
511  sq.  521.  eiuB  historia  545.  597  bb.  633. 
637  sq.  647  ss.  662  sq.    20,  18  6&.    finiB  19,  681. 

—  inter  Oallos  et  OermanoB  (1544)  11,  710.  732. 
(1554)  15,  140.  231. 

—  8malcaldicum  12,  448.  459.  511.  537.  543. 

—  alia  11,  413  sq.     16,  573.     19,  344. 
Bellair  19,  83. 

Bellaius  (14,  528)  y.  Du  Bellay. 

Bellegarde  16,  226. 

Bellemain  yir  nobilis  in  aula  anglica  14,  263. 
324. 

Belleriye  y.  Corro. 

Bellius  Mart.  pseudonymus  15,  95.  97.  102.  121. 
134  sq.  166  sq.  189.  440.  461.  466.  555.  634.  719. 
17.  341.  20,  132.  21,  149.  v.  quoque  Cas- 
tellio. 

Bellomontanns  11,  521.  640. 

Bellorme,  de,  14,  337. 

Belot  anabaptista  12,  256. 

Beltrud  y.  Bautrud. 

Bemont  yicus  13,  217. 

Bemont  praefectus  collegii  trinitatis  20,  284. 

BenedictuB.  Yarii  huiua  nominis  10 b,  422.  12, 
686.    15,  750.    16,  114.  218. 

BenenomiuB  17,  126. 

Beney  senator  Oeneyensis  8,  737.  742.  778.  798. 
825. 

Beno  cardinalis  9,  885. 

Beraldus  Franc.  professor  I.  graecae Oeneyae  10, 
68.  16,  114.  antoa  Mombelgardiae  15,  263.  633. 
636.  715.  751.  et  Lausannae  15,  377. 671. 701.  751. 
793.  840.  17, 38. 372.  Oeneya  abit  18, 674.  719. 
747.  Bernenses  adit  de  disciplina  17,  293.  dimit- 
titur  17.  461.  477.  19,  10.  Aureliao  exBpectatur 
19,  313.  Vide  praeterea  9, 342.  358.  16,  3.  27. 
227.     18,  131.  214.  712.    21,  725. 

Beraudin  Oabr.  luIiodunensiB  martyr  13,  640. 
15,  810. 

Berchtold  11,  15  (vide  Haller). 
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Berenger  y.  La  Yall6e. 

Beret  xniDiBter  18,  407. 

Berger  Car.  15,  815.    foriaBse  idem  qui  Beau- 
regard  quod  vide. 

Bergerao  oppidum:  reliquiae  ibi  serFatae  6,  447. 
ecoiesia  19,  136. 

Bergier  Petr.  martyr  14,  331.  468.  530. 

Berguis  Claud.  18,  712. 

Berloo  v.  Barlow. 

Bermen  minister  in  Die  19,  236.    21,  749. 

Bernard,  Claud.  lOb,  157.     14,  641. 

Bernard,  lac.  miniater  Oenevensis  lOb,  146.  187. 
210.  240.  264.  266.  306.  311.  313.  410.  11,  45. 
48.  91.  145.  148.  165.  170.  293.  319.  322.  364. 
415.417.809.  12,534.536.  13.110.218.265.  14, 
336.  399.  20,  367.  subscribit  actis  contra  Bol- 
Bccum  8, 151.  172.  208.  contra  Bervetum  8,  553, 
644.  825.  eiuB  oratio  de  praedeetinatione  8,  121. 
(cf.  21,  671.  683.    nesoio  an  idem?) 

Bernard  lo.  Franc.  Byndicus  OenevenBis  10,  67. 

Bernard,  Lud.  12,  31  sq.  580.  642.  13,  110. 
120. 

BernardinuB  v.  Ochinus.  —  aliuB  19,  634. 

BernarduB.  Yarii  huiuB  nominiB:  Sabaudus  10 b, 
334.  GtonevenBiB  11,  390.  YindobonenBiB  19, 
176. 

Bernaut  19,  285. 

BernenBeB  in  causa  BolBeci  14,  203.  216.  de 
BnoerolOb,  123  bb.  de  Calvino  12,  599.  Caro- 
lum  LauBannam  mittunt  7,  307.  10  b,  65  eq. 
iniuriarum  proBequuntur  7,  297.  cum  Oeneven- 
BibuB  oonventionem  Banciunt  10  b,  146.  contra 
eosdem  bellum  parant  17,  564.  677.  18,  499. 
Oenevenaium  ezsulum  patroni  16, 563.  de  Oene- 
veneibuB  queruntur  propter  rizam  Coppeti  ortam 
16,  306.  Oenevam  legatos  mittunt  de  religione  11, 
1.  in  negotio  Serveti^,  811.  oum  TuriceuBibuB 
conveniunt  10  b,  214.  Yiretum  OenevenBibus  con- 
cedunt  11,  140.  162  Bq.  228.  alios  OalliB  non 
ampliuB  19,  413.  Condaeo  auzilium  negant  19, 
498. 

—  miiuBtri  de  oonBeuBu  Tiffurino  13, 288.  312.  326. 
332.  391.  de  ooncordia  oeBperant  17,  2.  Eorum 
oonfeBsio  trinitaria  16,  636.  negotia  oum  Lausan- 
nensibuB  13,  179.  epiBtola  ad  OenevenBOB  8, 
238. 


—  BemenBiB  catechiBmuB  LauBannenBibus  obtruaiis 
14,232.  diBciplina  eccleBiaatica  17,  462.  eccleBia 
controversia  Bacramentaria  turbata  10  b,  406.  ^7. 
eiuB  diBBOuBUB  cum  Oenevensi  14,  236.  283.  sta- 
tuB  11,  767.  12,  683.  13,  19.  ZwinglianiBmo 
recrudeBcente  12, 571.  592.  675.  685.  690  bb.  701. 
BynoduB  de  Carolo  7,  325  Bq.  alia  de  diBoiplina 
tentata  19,  261.  281.  290.  293.  297.  Bed  non 
celebrata  19,  329.  337.  alia  anni  1549  13,  155. 
168.  187.  197.  240. 

—  SenatuB  iudicium  de  Carolo  7,  336.  10  b,  66. 
decretum  pro  Farello  et  Calvino  7,  337.  10  b, 
105.  197.  epistoiae  ad  OenevenBCB  8,  241.  10  b, 
125.  130.  133.  350.  ad  NeocomenBeB  10  b,  112. 
merita  in  reformanda  eccleaia  15,  153.  Bynodum 
convocat  de  caeremoniiB  acturam  10  b,  178  bb.  184. 
Calvino  et  Farello  obedientiam  iniungit  10  b, 
185.  eosdem  defendit  10  b,  187.  et  increpat  10  b, 
118.  de  disciplina  cum  LauBannenBibuB  diBceptat 
11.  510  Bq.  17,  126.  185.  374.  item  de  ooUo- 
quiis  13,  374  bb.  cum  OenevenaibuB  de  fugitiviB 
17,  195.  de  OalliB  ezBulibuB  14,  513.  518.  mi- 
nifltriB  OalliciB  pacem  commendat  15,  311.  de 
BoIboco  15,  400.  de  praedeBtinatione  15,  547. 
de  turbia  meuBifl  Maii  15,  625.  de  quereliB  Cal- 
vini  15,  630.  BuiB  interdicit  coenam  Oenevae  bu- 
mendam  15, 434. 459.  470.802.  quatuor  miniBtroB 
dimittit  propter  praedcBtinationem  17,  419.  de 
moribuB  oaBtigandiB  17,  403. 

• 

—  BemeuBium  foeduB  cum  OenevenBibuB  15,  583. 
16, 116. 120.  145.  190.  200.  237.  268.  18,  8.  10. 
IiB  cum  iisdem  de  S.  Yictore  11,  98.  111.  122. 
156.  450.  677.  alia  18,  245.  254.  Iib  cum  Sa- 
baudo  19,  698  bb.  20,  163.  323.  conventuB  Lao- 
BanneuBis  cum  OenevensibuB  14,  354.  declara- 
tio  de  iisdem  10  b,  181.  controversia  de  coena 
11,  431.  437  sq.  443.  449.  452.  470.  780. 

Bernhart  lo.  IJImenBiB  11,  255. 

Bornhart  BaBileensiB  v.  Meyer. 

BeroalduB  Matth.  professor  AureliensiB  20,  177. 

BerrontinuB  14,  168. 

BersiuB  (Bertschy)  Marc.  minister  BaBileeuBiB  11. 
407.  481.  500.    12,  507.    18,  237. 

Bertelier  Franc.  Dan.  15,  682.  686.  693.  754. 
796.  829.    20,  442. 

Bertelier  PhiUbert  12,  651.  13,  346.  366.  14, 
102.  421.  434.  455.  605  ss.  651.  655.  675.  714. 
725.  15,  6.  233.  626.  678.  688.  702.  718.  16, 
44.  401.    20,  401.    21,  147.  413  aa.  432  aq.  446. 

17* 
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Bertelier 

473.  475  88.  513  88.  530.  551  ss.  570.  573  88. 
660. 

Bertelot,  theologus  GadomenBi8  11,  157. 

Bertet,  aenator  Geneven8i8  8,  752. 

Berthe,  Baim.  miniBter  in  OaBtres  19,  102.  20, 
484  (?)  fortaesis  idem  qui  Barta. 

Berthet  lac.  minister  21,  766. 

Berthinus  14,  97. 

Berthollet  Franc.  21,  643.  646. 

Bertin,  Luc  de,  lep:atu8  Parisiensis  17,  58  sq.  65. 
76.  81.  84.  96.     18,  363  (?). 

Bertlin,  Barth.  minister  Memmingensis  15,  191. 
489.  621. 

Bertoldus  15,  594. 

Bertrand  lo.  minister  21,  804.  (an  idem  ac  se- 
quens?). 

Bertrand,  diaconus  Lausannensis  y.  Grane- 
rius. 

Bertrand,  thesaurarius  18,  643. 

Bertrand  Bern.  Gallus  17,  19.  44. 

Bertrandus  a  Moletrinis  7,  160. 

Bertrangius  11,  771. 

Bertschy  v.  Bersius. 

Berty,  de,  17,  705. 

Bertz,  Eil.,  consiliarius  Wiirtembergcnsis  19, 675. 
714. 

Berus,  L.,  Basileensis  11,  48. 

BesanQon,  urbs:  reliquiae  ibi  asservatae  6,  422. 
424.  434.  436  sq.  446  sq.  motibus  roligiosis  tur- 
bata  10  b,  94.    11,  79. 

Besolt,  Hier.  Norimbergensis  14,  308. 

Besson,  Esaie  19,  551. 

Betencourtlo.  Lausannensis  14, 132. 135.  Fran- 
ciscus  filius  18,  712. 

Betuleius  (a  Birken)  Sixt.  13,  169. 

Beuree,  Dion.  praeceptor  Erici  principis  17,  454. 
18,  388. 

Beurlin  lac.  minister  Wiirtembergensis  14,  290. 
16,  459.    Possiacum  mittitur  18,  628.  647.  733. 


Beurlin 

19,  94.     Lutetiae  aegrotat  19,  67.     moritur  19, 
90.  98. 

Beurre  v.  Buren. 

Beyer  Hartm.  minister  Francofurtensis  15,  217. 
819.  872.  884.  16,  21.  53.  90.  93.  17,  89.  121. 
642  sq. 

Beynon  Emar,  minister  in  Serrieres  16,  447. 

Beza  Theod.  Galliam  relinquit  venditis  beneficiis 
14,  451.  Genevam  venit  13,  234.  343.  21,  450. 
Lausanuae  desideratur  13,  370.  376.  382.  398. 
eo  vocatur  13,  420.  432.  451.  455.  logatus  ad 
Bernenses  13,  613.  619.  14,  350.  412.  457.  15, 
314.  458.  590.  624.  amicitia  cum  BuUingero  se 
iungit  14,  186.  Genevam  venit  16,  277.  17, 
356.  coUoquium  urget  16, 505.  17, 20.  151.  691. 
Bernae  de  disciplina  17,  293.  Lausannae  pertae- 
sus  17, 21.  264.  308.  eam  relinquit  17,  313,  334. 
rector  creatur  academiae  Genevensis  10,  65. 
Catechismum  docet  20,  259.  Calvini  successor 
20, 306.  309.  317.  321.  325.    cuius  mortem  luget 

20,  315  88. 

—  Tubingam  aditl3,  403.  410  sq.  in  Germaniam 
proficiscitur  pro  Yaldensibus  16, 459  88.  467.  481. 
item  pro  Gallis  16,  619  ss.  625.  627.  638.  659. 
690.  17,  1.  Wormatiam  16,  703.  718.  735. 
pro  Parisiensibus  17,  36.  40.  52.  61  sq.  67.  81. 
84.  96.  141.  149.  ubi  Argentorati  17,  73.  133. 
Senatum  adit  17,  76.  redux  17,  124.  iterum  in 
Germaniam  17,  553.  557.  645.  655.  687.  691. 
20,  459. 

—  in  Galliam  mittitur  18,  176  ss.  204  ss.  219. 
254  sq.  unde  redit  18,  231.  Neraci  18,  495. 
20,  473.  Possiacum  vocatur  18,  554.  578.  602. 
606.  Turicum  ea  de  causa  adit  18,  567  sq.  576. 
Possiacum  proficiscitur  18,  625.  628.  Lutetiae 
appellit  18,  625.  in  aula  Sangermanensi  18, 630. 
641  88.  646.  coram  regina  18,  631  ss.  cum 
Cardinali  Lothariogo  de  coena  disputat  18,  632. 
637.  644.  653.  orationes  habet  Possiaci  18,  687. 
766.  19,  10  sq.  apud  reginam  gratus  19,  97.  a 
Navarreua  retentus  19, 129.  excusat  se  quod  Lute- 
tiae  mauet  19,  130.  a  patre  advocatus  19,  133. 
reginae  conceditur  a  Senatu  19,  204.  coUoquitur 
cumSorbonistis  19,  255.  273.  288.  298.  316.  de 
caede  Yassiacensi  quoritur  coram  rege  19,  364. 
cum  Condaeo  urbe  excedit  19, 360.  in  Campania 
19,  500.  Argentorati  19,  501.  redit  19,  510. 
Basilea  transit  19,  511. 

—  denuo  in  Galliam  proficiscitur  19,  545.  Argeu- 
toratnm  petit  19,  586.     inde  Aureliam  19,  586. 
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Beza 

in  Angliam  transire  vult  19,  664.    bello  interest 
19,  682.    20,  18  88.    T.  quoque  Bellum. 

—  Yireto  suspecti^  17,  301.  a  Zebedaeo  impug- 
natur  15,  581.  coniurationis  Ambo8ianae  accusa- 
tur  18,  70.  80.  84.  186.  19,  438  8q.  item  de 
morte  Ouisii  20,  65.  67. 

—  iudicium  de  Calvino  5  prolegg.  15.  20.  25.  cui 
moderationem  commendat  16,  540.  de  Bolseco 
14,  191.  243.    de  Toesano  15,  668.    17,  240. 

—  aententia  de  praede8tinatione  14,  254.  15,  702. 
de  coena  16,  577  ss.  610  88.  17,  387.  695.  18, 
698.    703.  706.  709.    de  ^acramentis  18,  697. 

—  scripta:  contra  Balduinum  18,  684.  19,  133. 
196.  20,  148.  161.  262.  contra  Bellium  15, 
121.  134.  140.  233.  238.  719.  Biblia  N.  T.  tran8- 
lata  9,  829.  15,  692.  20,  428.  cum  annotatio- 
nibus  16,  432.  17,  233.  20,  261.  453.  oontra 
Brentium  20,  289.  307  sq.  312.  Bullingeru8 
de  perfectione  Chrifitianorum  gallice  yer8U8  14, 
299.  315.  Praefatio  in  editionem  epi^tolarum 
Calvini  Proll.  10  b,  9.  et  Pauli  14, 182.  dedicatio  ad 
Electorem  Palatinum  lOb,  12.  Collaborator  Cal- 
yini  in  corrigendo  N.  T.  13,  656.  Tita  Calvini 
Proll.  1,  22.  24.  39.  3,  13,  17.  et  8aepi88ime. 
E28tat  21,  5  88.  119  88.  Editiones  Tractatuum 
Calvini  Proll.  5,  14  8q.  Epigramma  in  Calvini 
mortem  ProU.  5,  26.  Carmen  de  morte  regum 
18,  271.  279.  contra  Caetalionem  16,  718.  17, 
21  sq.  324.  19,  280.  20.  58.  132.  148.  161. 
190  8q.  194.  contra  Cenalem  16,  351.  contra 
Cochlaeum  13,  523.  Confessio  trinitaria  19,  580. 
Confeseio  de  coena  duci  Christophoro  oblata  16, 
469.  497.  510  88.  547.  554.  601.  655.  682.  735. 
diaplicet  Buliingero  16,  538.  555.  567.  571.  617. 
639.  17,  664.  Bernensibus  17,  3.  Mu8Culo  16, 
574.  a  TuriceDsibu8  repudiatur  17,  20.  41. 
Yermilio  suspecta  16,  542.  545.  ab  eodem  lau- 
datur  16, 586.  ab  autore  defenditur  16,  539.  576. 
609.  703.  17, 691.  item  a  Calvino  16,  544.  565. 
595.  666.  et  a  Farello  16,  590.  a  Beza  emen- 
danda  17, 21. 203.  qui  de  ea  Turicensibus  recon- 
ciliatur  16,  642.  Confessio  Possiacensis  18,  692. 
Cyclops  18,  525.  Dialogi  18.  369.  395.  Epi8to- 
lae  principi  Auranico  ProII.  5,  20.  Renatae 
Ferrariensi  Proll.  5,  15.  Caeteras  vide  in  indice 
epiBtolarum.  contra  Heshusium  9,  518.  et  ProII. 
p.  42.  18,  350.  354.  369.  Historia  ecciesiaBtica 
aaepissime  in  annotationibus  nostris  laudatur. 
luvenilia  15,  455.  581.  Oratio  inauguralis  aca- 
demica  17,  542.  Passavantius  15,  25.  20,  453. 
Poemata  19,  442.  451.  de  Polygamia  20,  205. 
Psalmi  gnllici  ProII.  6, 20.     15, 356.    Tabulae  16, 


Beza 

75.  contra  Westpbalum  18,  34.  Catalani  igno- 
rantiam  detegit  9,  127.  in  Chronologicis  errat. 
ProU.  3,  17.  subscribit  epistolae  ad  PoIonoB  9, 
342.  et  contra  Stancarum  9,  358.  Yitam  Cal- 
vini  scribere  constituit  20,  315.  317.  et  epistolas 
edere  20,  354.    Epitaphium  Calvini  21,  175. 

—  laudatur  a  Condaeo  19,  680.  a  Colignio  19, 
683.  testis  testamenti  Calviniani  20, 301.  aegro- 
tat  14,  135.  137.  144.  146.  18,  410.  uxor  pro- 
ficiscitur  in  Galliam  19,  224.  a  socero  redux 
19,  275.    loannes  frater  16,  305. 

—  cf.  etiam  13,  303.  385.  428.  450.  14,  7.  315. 
397.  401.  15,  107.  259.  583.  18,  487.  20, 
486.  ' 

Bezaleel  v.  Beseleel. 

Biblia  Geneveneia  11,  593.  12,  297.  13.  656. 
a  Doleto  impressa  11,  357.    polonica  17,  426. 

Bibliander,  Theod.  profesBor  Turicensis  10 b, 
154.  407.  11,  24.  67.  413.  426.  543.  12,  475. 
14,  128.  250.  16,  249.  618.  Alcorani  translator 
10  b,  434.  11,  465.  481.  500.  Calvino  suspectuB 
14,  272.  439.  514.  533.  Protevangelium  acribit 
14,  541.  contra  Westphalum  ProTl.  9,  13.  15, 
85.  290.  296.  584. 

Bicillus  G.  bibliopola  Argentoratensis  17,  25. 

Bidenbach  Balth.  Possiacum  missus  18, 628.  733. 
Tabemis  19,  321.    cf.  20,  615. 

—  EberharduB  ecclesiam  Mombelgardensem  refor- 
mat  17,  314.     18,  249.    cf.  20,  615. 

Bielenses  ministri  11,  159.  de  consensu  Tigii- 
rino  13,  445. 

Bienassis  13,  270. 

Bigot  Guil.  philosophuB  10  b,  118.  13,  589.  20, 
374.  389. 

Bigot  Petr.  16,  347. 

Biliom  oppidum.  Reliquiae  ibi  asservatae  6,  415. 

Billaud  lac.  19,  148. 

Billing  11,  209. 

Billik  Eberh.  Carmelita  14,  185  sq. 

Billooart  13,  190. 

Biney  lo.  ministet  in  Yalentigney  20,  57. 

Bipontina  ecclesia  18,  166. 
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Birohmann  bibliopola  Coloniensis   13,  492.  513. 
BirgannuB  Brito  minister  20,  285. 
Biry,  de,  20,  16. 
Bisacramentalis  Calvinus  9,  466. 

Bise  Petr.  minister  in  Delphinatu  13,  500.  18, 
716.     19,  180. 

Bismark,  Nic.  9,  249. 

Bisson  Petr.  pharmacopola  Iverdunensis  19,  181. 

Bisuntini  evangelicos  vexant  16,  222. 

Bitsch,  comes  a,  18,  167. 

Bituriges  v.  Bourges. 

Blacons,  de,  gubernator  Lugdunensis  19,  476. 

Blaesi  Pantaleon,  minister  Wirtembergicus  Mon- 
belgardiae  11,  667.  701.  705.     12,  122.    20,  376. 

Blammont  y.  Angevin. 

Blamont  yicus  in  comitatu  Mompelgardensi  13, 
105.    15,  88.  452. 

Blanc  M.   ludimagister  Neodnnensis  12,  303.  652. 

Blanohard,  lo.  minister  Yapinci  19,  432.  21, 
736.  786  sq. 

Blancherose  in  colloquio  Lausannensi  orator  9, 
879. 

Blanchet,  Petr.  minister  Oeneyensis  11,  420. 
429.  457.    21,  134.  298.  312. 

Blandrata  Georg.  Saluciensis  ProU.  9,  31.  37. 
49.  9,  321  ss.  17,  168.  600.  de  trinitate  dubi- 
tat  17,  169.  Turici  17,  250.  18,  754  sq.  Cal- 
yino  exosus  17,  676,  Stanoaro  deterior  9,  633. 
Buspectus  de  fide  interrogatnr  18,  672.  de  ecde- 
sia  polonica  bene  meritus  18,  673. 

—  Eius  confessio  trinitaria  18,  675.  19,  307. 
fides  examinatur  18,  754.  orthodoxia  yindicata 
18,  402.  557  sq.  571.  754.    19,  169.  171.  174. 

—  notatur  9,  402.  646.  648.  17,  236.  378.  18, 
101.  130.  158.  182.  379  sq.  749.  19,  35  ss.  42. 
73.  168.  170.  231.  559  sq.  569.  574.  577.  729. 
20,  138.  142  sq.  21,  24.  85.  87.  154  sq.  691. 
Galyini  testimonium  de  eo  19,  39. 

—  Blandratistarum  articuli  19,  573. 
Blasiua  lo.  Rhaetus  13,  635. 
Blasius  (13,  360)  y.  Malet. 


Blatter  y.  Piater. 

Blaunor,  Adr.  minister  in  Bpiez  17,  495. 

Blaurer,  Ambr.  minister  in  dncatu  Wirtember- 
gensi  10  b,  74.      unde' dimittitur  Hnd.  209.  222. 

11,  219.  Hagenoae  ibid.  51.  66.  Oonstantiae 
ibid.  219.  12,  328.  unde  expellitur  13,  60  sq. 
Bemam  recusat  13,  117.  119.  127.  133.  165.  169. 
Bielie  14,  395.  505.  568.  Lutmergis  20,  216. 
moritur  Md.  316.    eius  natales  19,  377. 

—  de  Adami  lapsu  16,  722.  conciones  de  sacra- 
mento  13,  155.  decolloquio  17,  164.  de  relapaia 
18,  5.  quaestiones  theologicae  17,  42.  matrimo- 
niales  ibid.  431.  an  coena  a  Lutherano  sumoDda 
sit?  18,  539.  Epistola  ab  Bucerum  8,  871. 
Calyinum  laudat  17,  41.  18,  57.  maxime  exe- 
getam  iind.  538.  luget  20,  316.  de  noyo  camino 
16. 335. 350. 410.  cf.  10  b,  ProU.  23.  11,  103. 768. 
13,  94.  14,  273.  327.  15,  302.  316.  322.  344 
452.  507.  632.  731  sq.  !860.  866.      19,  242.  373. 

Blaurer  Thomas  11,  197.      consul  ConstantienBis 

12,  707.  expellitur  13,  60  sq.  fratrem  Calyino 
commendat  14,  188. 

Blecheret  11,  30.    21,  643.  651. 

Blereau  adyocatus  Burdigalenais  18,  728. 

Block,  Henning,  Yismariensis  15,  82. 

Blois  ecolesia  19,  271. 

Blonay,  abbas  Tonnoniensifi  10  b,  78. 

Blondel,  (Blondet)  Oct.  mereator  TuronenaiB  12, 
663. 

Bocard  y.  Boucard. 

Bochetel  Bern.  episcopns  Bedonensis  18,  172. 
205.    20,  283. 

Book  lo.  oonsul  Argentoratensis  11,  198  sq. 
238  sq. 

Bodet  Nic.  ciyis  Nemausensis  17,  12. 

Bodin  lo.  minister  14,  578. 

Boecklin  Ulm.,  consul  Argentoratensis  11,  312. 

Boeklin  Claud.,  dux  militaris  18,  304  sq.  19, 
657. 

Boesse,  de,  20,  100. 

Bohemi  frates  17,  562.  legatos  Geneyam  mittant 
18,  85.  eorum  confeeeio  ibid.  123  sq.  258.  triB- 
tia  fata  20,  396. 

—  Bohemiae  statuB  18,  258. 
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Boimont  12,  251. 

Boinus  y.  Banhin. 

Boinyille  (BonTille?)  17,  24.  39.      21,  630.  651. 

Bois-le-Oomte  17,  109.  116. 

Boisnormand  (Le  Ouay  de),  Franc.  miniBter 
Neraci  et  in  Aquitania  16,  731.  17,  69.  154. 
164.  220.  329.  477.  534.  18,  57.  19,  146.  20, 
98.  466.  614.    21,  674. 

Boiaot,  Oar.  ICtus  11,  607.  634.  636.  649. 

Boisriganlt  y.  Beaurigault. 

Boiseiere  (Boissier)  Olaud.  minister  in  Aquis 
Bextiis  18,  436.  apud  Xantonee  18,  392.  512. 
20,  619.    21,  674.  751. 

Boisaonet,  Blas,  OenevenBiB  16,  376. 

Bollwjler,  dux  mercenariorum  14,  150.  17,  45. 
541.    18,  322.  327.    19,  427. 

Bolot  exsnl  Oallus  Neocomi  17,  352. 

—  miniater  Matisconenais  19,  10.  47. 

Bolaeo  Hier.  yide  omnino  Tom.  8  prolegg.  et  p. 
145  88.  yerba  facit  contra  praede8tinationem  8, 
145.  14,  136.  proYocat  Oalvinum  8,  178.  nota- 
tur  8,  253.  20,  427.  refutatur  14,  278.  agit 
Bernae  tbid.  270  88.  Viyiaci  14,  419.  Tononii 
ibid.  579.  15,  239.  controversiam  redintegrat 
15,  233.  300.  326  sq.  372.  396.  503  sq.  564.  17, 
412.        a    Oenevensibus     mini^tris     denunciatur 

15,  250.  315.  319.  362.  eiu8  carmen  8,  225.  pro- 
poeitioneB  15,  27.  petitionee  ad  senatum  8,  173. 
177.  193.  197.  243.  totam  tragoediam  refemnt 
epiBtolae  14,  190  88.  200.  213.  239.  280.  291. 
309.  435.  568.  613.  15,  149.  485.  cf.  praeterea 
11,  479.  12,  284.  13,  91.  14,  450.  15,  256. 
348.  374.  16,  376.  20,  408  sq.  518.  21,  23. 
72.  143.  152.  481.  489  88.  700.  763. 

Boltz  minister  Ba^ileensiB  13,  183.  de  Bokeco 
8,  237. 

Bon  par  (?)  minister  in  St.  Ambroiz  18,  385. 

Bona  regina  Poloniae  13,  282.     15,  329. 

Bona  mini8ter  in  Agro  Yaden^i  15,  517. 

Bonar  deBalicze  lo.  nobilie  Polonu8  15,  870.  900. 

16,  129.  149.  17,  267.  283.  343.  378.  380.  651. 
19,  572.  orthodoxua  19,  575.  moritur  ibid.  560. 
575. 

Bonifaoiu8  III.  epi8Copu8  romanua  1,  618.  2, 
836.    7,  403. 


Bonifaciu8  YIII.  iurie  oanonici  scriptor  7,  668. 

Bonin  lo.  mini^ter  13,  255. 

Boniohanne8,  iegatu8  pontificiu8  18,   182.  238. 

B  0  n  i V  a  r  d ,  Pranc.  1 1 ,  674.  12,  346.  13,  182. 
15,  177.    21,  327. 

Bonmont  abbatia  10  b,  184. 

B  0  n  n  a  Petr.  12,  633.  13,  528.  14,  331.  15,  359. 
421.  681.      21,  654.      contra  Calvinum  16,  393. 

Bonna  Pbilib.  8enator  8,  737.  741.  825  aq.  12, 
580.  642.  14,  102.  421.  434.  20,  401.  21, 
483  8q.  486.  520  8q.  In  hi8  duobu8  di^tinguendis 
forta88i8  alicubi  erravimu8. 

Bonner,  epi8Copu8  Londinensie  13,  67.  463.  574. 

Bonneville  fAgathopolis)  7,  295.  10 b,  233.  11, 
692.  14,  6o.  653.  colloquium  ibi  habitum  7, 
296.    11,  2.    cf.  10  b,  358.  410. 

Bononia  urbs  evangelio  favet  11,  276.  reliquiae 
ibi  a88ervatae  6,  433.  442. 

Bonpar  lo.  (?)  21,  744.    v.  Bon  par. 

Bonstetten,  a,  praefectu8  Neocomensis  14,  529. 
568.    16,  605. 

Bontinu8  Petr.  phamacopola  19,  380. 

Bonville:  causa  matrimoniali^  16,  247  8q.  253. 
279.    of.  Boinville. 

Bonvouloir  v.  Launay. 

Book  of  common  prayer  13,  72.  659.  15,  338  8q. 
553.  776  8q. 

Boquin  Petr.  mini^ter  Argentoratensi^  12,  248. 
15,  661.  666.  671.  724.  730.  16,  82.  136.  585. 
592.  Balduini  collaborator  16,  132.  profe8Sor 
Heidelbergen8i8  17,  122.  265.     18,41.  Oalvinista 

17,  640.  contra  He8hu8ium  18,  421.  Proll.  9, 
42.  Po88iacum  mi88U8  18,  733.  19,  80.  94.  98. 
100.  108.  121.  128.  132.  142.  in  8enatu  ecelesi- 
a8tioo  Palatinatu8  tfttd.  539.  de  confeseione 
Yesalien^ibus  imposita  iiid.  595.      cf.  praeterea 

18,  146.  191  8q. 

Borboniu8  11,  32. 

Borboritae  Ono8tici  7,  156. 

Borcar  Petr.  AgathopoIitanu8  10 b,  360. 

Bordat  minister  in  Bergerac.  18,  587.  595.  19, 
4.  136.    21,  745.  750. 

Bordeaux  v.  Burdigala. 
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Birchmann  bibliopola  Goloniensis  13,  492.  513. 
BirgannuB  Brito  minister  20,  285. 
Biry,  de,  20,  16. 
BiBacramentalis  CalvinuB  9,  466. 

Bise  Petr.  minister  in  Delphinatu  13,  500.  18, 
716.     19,  180. 

Biemark,  Nic.  9,  249. 

BiBBon  Petr.  pharmaoopola  IverdunensiB  19,  181. 

BiBuntini  evangelioos  vexant  16,  222. 

Bitsch,  comes  a,  18,  167. 

Bituriges  v.  Bourges. 

Blacons,  de,  gubemator  Lugdunensis  19,  476. 

Blaesi  Pantaleon,  minister  Wirtembergicus  Mon- 
belgardiae  11,  667.  701.  705.    12,  122.    20,  376. 

Blammont  v.  Angevin. 

Blamont  vicus  in  comitatu  Mompelgardensi  13, 
105.    15,  88.  452. 

Blanc  M.   ludimagister  NeodnnenBis  12,  303.  652. 

Blanohard,  lo.  minister  Yapinci  19,  432.  21, 
736.  786  Bq. 

Blancherose  in  colloquio  LausannenBi  orator  9, 
879. 

Blanchet,  Petr.  minister  GenevenBis  11,  420. 
429.  457.    21,  134.  298.  312. 

Blandrata  Georg.  Saluciensis  ProII.  9,  31.  37. 
49.  9,  321  ss.  17,  168.  600.  de  trinitate  dubi- 
tat  17,  169.  Turici  17,  250.  18,  754  sq.  Cal- 
vino  exosus  17,  676,  Stanoaro  deterior  9,  633. 
BuspQctuB  de  fide  interrogatur  18,  672.  de  eccle- 
sia  polonica  bene  meritUB  18,  673. 

—  EiuB  confesBio  trinitaria  18,  675.  19,  307. 
fides  examinatur  18,  754.  orthodoxia  vindioata 
18,  402.  557  sq.  571.  754.    19,  169.  171.  174. 

—  notatur  9,  402.  646.  648.  17,  236.  378.  18, 
101.  130.  158.  182.  379  sq.  749.  19,  35  ss.  42. 
73.  168.  170.  231.  559  sq.  569.  574  577.  729. 
20,  138.  142  sq.  21,  24.  85.  87.  154  sq.  691. 
Calvini  tesdmonium  de  eo  19,  39. 

—  Blandratistarum  articuli  19,  573. 
BlasiuB  lo.  Bhaetus  13,  635. 
BlasiuB  (13,  360)  v.  Malet. 


Blatter  v.  Plater. 

Blaunor,  Adr.  miniflter  in  Spiez  17,  495. 

Blaurer,  Ambr.   minister  in  ducatu   Wirtembei-' 
gensi  10  b,  74.      unde  dimittkur  ibid.  209.  222. 

11,  219.  Hagenoae  ibid.  51.  66.  Oonstantiae 
ibid.  219.  12,  328.  unde  expellitur  13,  60  sq. 
Bemam  recusat  13,  117.  119.  127.  133.  165.  169. 
Bielis  14,  395.  505.  568.  Lutmergis  20,  216. 
moritur  Und.  316.    eiuB  natales  19,  377. 

—  de  Adami  lapsu  16,  722.  conciones  de  aaera- 
mento  13,  155.  decolloquio  17,  164.  de  relapais 
18,  5.  quaestiones  theologicae  17,  42.  matrimo- 
nialee  ibid.  431.  an  coena  a  Lutherano  Bumenda 
sit?  18,  539.  Epistola  ab  Bucerum  8,  871. 
Calvinum  laudat  17,  41.  18,  57.  maxime  exe- 
getam  ibid.  538.  luget  20,  316.  de  novo  oamino 
16, 335. 350. 410.  cf.  10  b,  ProU.  23.  11,  103.  768. 
13,  94.  14,  273.  327.  15,  302.  316.  322.  344. 
452.  507.  632.  731  sq.  :860.  866.      19,  242.  373. 

Blaurer  Thomas  11,  197.      consul  Constantieiiflis 

12,  707.  expellitur  13,  60  Bq.  fratrem  Oalyino 
commendat  14,  188. 

Blecheret  11,  30.    21,  643.  651. 

Blereau  advocatus  Burdigalenfiis  18,  728. 

Block,  Henning,  YiBmarienBiB  15,  82. 

Blois  eooIeBia  19,  271. 

Blonay,  abbas  TonnoniensiB  10 b,  78. 

Blondel,  (Blondet)  Oct.  meroator  Turonentts  12 
663.  ' 

Bocard  y.  Boucard. 

Bochetel   Bem.   epiBoopus   BedonenBiB   l^    \n^ 
205.    20,  283.  ^     *^* 

Bock    lo.    oouBuI    Argentorateneie     \i     iqq   ^ 
238  sq.  '    ^^^   *»• 

Bodet  Nic.  civis  NemausenBis  17,   1^^ 

Bodin  lo.  minister  14,  578. 

Boeoklin  Ulm.,  consul  Argentor^ti^^  •  .^. 

Boeklin  Claud.,  dux  militaris    X%^    «>rv^  .q 

657.  ^    "^Bq.    ^^' 

BoeBse,  de,  20,  100. 

B  0  h  e  m  i  frates  1 7,  562.  legatoa  C3k-^*^  ^  urtnt 
18,  85.  eorum  oonfesaio  ibid.  X2a  ^^"iJJJ^  ri!- 
tia  fata  20,  396.  ^^-  258.  ^ 

—  Bohemiae  statue  18,  258. 
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Bremensis 

11,    178.      BremenBium    admonitio    refutata   9, 
237  sq. 

Brentius  lo.  Hagenoae  11,  66.  Wormaciae  ibid. 
103.  16,  443.  445.  459.  483.  661.  692.  704. 
17,  16.  Ratisbonae  11,  217.  238.  243.  12,  246. 
254  sq.  265.  post  Interim  fu^tivus  13,  7.  58. 
97  sq.  182.  184.  197.  Tridentum  mittitur  14, 
290.  15,  51.  acta  Stuttgardiensia  16,  150  ss. 
Posfiiaoum  mittitur  18,  628.  Tabemis  19,  277. 
321.  331.  334. 

—  Brentius  ab  Heshusio  impugnatur  9,  514.  ubi- 
quista  19,  211.  351.  de  ubiquitate  13,  439.  de 
ascensu  Ghristi  19,  591.  de  infantibus  ante  bap- 
tismum  mortuis  19,  527.  de  Interim  13,  222  sq. 
de  mediatore  18,  376.  de  praedestiDatione  8, 
166  sq.  211.  de  praesentia  corporis  Ghristi  13, 
114.  379.  de  Zanco  et  Galvino  18,  455.  19, 
271. 

—  Brentii  OatecbiBmus  20,  27.  148.  gallice  versus 
Und.  159.  Mombelgardensibus  obtrusus  19,  590. 
oontra  Gatechismum  Heidelborgensem  20,  162. 
contra  BuUingerum  18,  729.  759.  19,  293. 
homilia  de  Coena  16,  268.  270.  Oonfessio  15, 
51.  Ad  Tridentinum  concilium  16,  705.  Homi- 
liae  17,  171.  de  Maiestate  Domini  19,  557.  20, 
27. 

—  de  Personali  unione  duarum  naturarum  18,  409. 
420.  625.  759.  19,  55.  86.  Recognitio  doctrinae 
de  maiestate  Ohristi  20,  289.  soripta  yaria  19, 
351. 

—  landatur  praeteroa:  11,  703.  13,  652.  15,  225. 
305.  677.  16,  93.  484.  501.  511.  notatur  16, 
123.  616.  17,  623.  18,  475.  488.  525.  537. 
629.  752.  19,  243.  586.  603.  720.  20,  24.  136. 
139.  276.  376.    21,  141. 

Bres  (Guy  de)  16,  67. 

Bres,  Vinc.  typographus  ProU.  8,  20. 

Bretel,  Ant.  secretarius  Agathopolitanus  11,  9. 

Breyin,  Gosm.  minister  in  Etobons  20,  80. 

Bricio,  Bapt.  Locamensis  15,  391. 

Brie,  de,  19,  241. 

Brion  18,  486. 

Briquemaut  (Franc.  de  Beauvais)  20,  219. 
legatus  Oondaei  19,  511. 

Brisiacum  oppidum  11,  605.  reliquiae  ibi  asser- 
vatae  6,  446. 

Cdltmi  opera.  VoL  XXIJ. 


Brissao,  de,  mar6chal  16,  482.  17,  249.  19, 
651.    20,  288. 

Brito  10 b,  426.    11,  9.  12.  196.    14,  8. 

Brixia:  reliquiae  ibi  asservatae  6,  431. 

Brock  y.  Brook. 

Broke  Arthur  15,  170. 

Bromius  Nic.  Franoofurtensis  17,  89. 

Brooke,  Tho.  13,  504. 

BrossaeuB,  Matur.  minister  Neooomensis  10 b, 
19  ss.  14,  218.  220.  231.  243.  456.  15,  154. 
349.  16,  9.  14.  24.  36.  41.  76.  85  sq.  386.  19, 
146. 

Brossier  Sim.  minister  apud  Bituriges  16,  313. 
336.     17,  298.    20,  612.  Neraci  17,  136. 

Brubach  bibliopola  17,  122.  contra  Lasoum  16, 
76.  93. 

Bruck  (Pontanus)  oancellarius  Saxo  12,  163. 

Brul6  minister  21,  720. 

Bruly  Petr.  conoionator  Metensis  11,258.  Argen- 
toratensis  11,  451.  460.  621.  685.  714.  734  in 
Flandria  11,  777.    martyr.  12,  42.  69.  217. 

Brun  G-ode&.  minister  21,  712. 

Brnnet  (Peleus)  minister  13,  97.  Y.  du  Parc 
11,  679.    an  idem? 

Brnnnemann  18,  250. 

Brunner,  Fridol.  minister  OlarDnensis  13,  460. 

Bruno  Metensis  11,  258.  451.  12,  70.  Alins  for- 
tasse:  12,  434.    14,  127. 

Brunus  y.  Brann. 

Bruslard  Petr.  proourator  Parisiensis  14,  389. 

Brussy,  lac.  de,  minister  in  Yandonoourt  13, 
360. 

BruxeruB  idem  ao  praeoedens. 
Buatier  8,  838  sq.    14,  492. 

Bucerus  Mart.  monaohus  8,  61.  stndia  adconcor- 
diam  sacramentariam  lOb,  65  ss.  277.  344.  11, 
449.  686.     12,  11.  446.      Oonoordia  Wittember- 

'  gensis  15,  279.  16,  738.  subscribit  confessioni 
de  trinitate  9,  710.  de  euoharistia  9,  712.  10  b, 
125.    senatum  adit  de  Oallis  10  b,  69.    Hagenoae 

18 
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Bacerus 

11,  66.  Wonnatiae  ibid.  90.  103.  146.  Ratisbo- 
nae  ibid.  157.  163.  168.  179  bs.  195  se.  200.  203. 
217.  232.  238.  iterum  12,  225.  246.  253.  261. 
265.  275  88.  Smalcaldiae  9,  152.  iter  Germani- 
cum  lOb,  279.  309.  315.  321.  327.  337.    alterum 

11,  12.  Ooloniense  ibid.  369.  382  sq.  422.  454. 
480.  535.  542.  594.  Spirense  ibid.  689.  710.  734. 
Turicense  ad  conventum  Helvetiorum  10  b,  196. 
meditatur  iter  Oenevense  ibid.  196.  11,  100. 
253.  261.  eoncordiam  in  ecclesia  Argentoratensi 
restituit    12,  5.      rem    habet  cum    Turicensibus 

12,  397.  440.  442.  463.  conatus  irenici  16,  616. 
irriti  ibid.  124.  127.  exsilium  13,  5.  57.  104. 
222.  235  88.  262.  275.  297.  389.  409.  463.  574. 
Oantabrigiae  20,  393.  401.      aegrotat  10  b,  123. 

13,  574.  moritur  14,  72.  uxor  11,  117.  120. 
altera  ibid.  406.  501. 

—  Buceri  relationes  c.  Oarolo  7,  298.  10  b,  396  88. 
424.  cum  Serreto  8,  767  80.  775.  syncretismus 
10  b,  103. 

—  Buceru8  ialso  allegatu8  9,  575.  8U8pectu8  11, 
249.  12,  155.  216.  290.  397.  585.  710.  13,  222. 
489.  605.  8pec.  Farello  14,  50.  a  BuIIingero 
vituperatua  10  b,  434.  11,  24.  a  Westphalo 
traductus  9,  59.  a  Oalvino  notatus  10  b,  139. 
143.  defensus  11,  29.  437.  12,  729.  13,  165. 
eidem  dissuadet  editionem  Psychopannychiae  10  b, 
260.  eum  inyitat  Argentoratum  ibid.  217.  de 
eo  restituendo  satagit  ibid.  209.  229.  236.  246  88. 
11,  113  8q.  totu8  est  in  rebus  publicis  tractandis 
10  b,  226. 

—  Buceri  eententia  de  absoluta  Dei  yoluntate  9, 
259.  de  bonis  ecclesiasticis  10  b,  324.  12,  194. 
219  88.  de  caeremoniis  10  b,  341.  de  cenaura 
fraterna  11,  819.  de  coena  15,  292  sq.  quae  a 
Buspicione  ^13,  379.  643).  yindicatur  9,  73.  de 
conBcnBU  Tigurino  13,  350.  14,  42.  de  infanti- 
buB  ante  baptismum  mortuiB  19,  527.  de  Buper- 
BtitionibuB  yitandia  12,  38. 

—  Buceri  iudioium  de  ArgentorateuBi  eccIoBia  11, 
54.  de  bello  Smalcaldico  12,  459.  499.  555.  13, 
49.  de  Oalyino  12,  346.  9,  571.  Argentoraten- 
sibuB  necesBario  11,  54.  97.  de  Farello  11,  305. 
390.  de  Interim  13,  177.  de  LibertiniB  10  b, 
215.    de  Poquio  7,  163.    de  Seryeto  14,  614. 

—  Buoeri  Boripta:  de  AbuBibus  5,  627.  ady.  Oena- 
lem  10  b,  143.  de  Ooena  16,  64.  de  DiBpensa- 
tione  euchariBtiae  11,  684.  EpiBtoIae  ad  Oalyi- 
num  Proll.  6,  28.  ad  ItaloB  11,  276.  ad  Begi- 
nam  Nayarrae  ProU.  7,  21.  ad  Seryetum  8, 
868.     Enarrationes  in  Evangelia  10  b,  345.    Foi^ 


Bucerus 

mula  baptismi  19,  528.  contra  Interim  13,  7. 
56.  147.  181.  492.  OommentariuB  in  loannem 
lOb,  1.  96.  345.  13,  372.  in  PsalmoB  lOb,  143. 
18,  375.  in  Romanos  10  b,  403.  Megandri  cate- 
chismus  retractatus  ibid.  140.  contra  Pighium  6, 
234.  Acta  Ratisbonensia  5  Proll.  p.  57.  11, 
320.  424.  12,  596.  601  sq.  608.  altera  9,  851. 
et  ProII.  69.  de  Regno  Ohristi  16,  407.  Retrac- 
tationes  lOb,  345.  Theses  13,  395.  411.  422. 
Oonsilium  de  Yitandis  superstitionibus  6,  625. 
et  Proll.  31.  Posthuma  MS8.  14,  128.  465. 
Tomus  anglicanus  10  b,  345. 

—  Vide  eliam  5,  517.  7,  163.  lOb,  67.  155.  328. 
348.  361.  363.  11,  84.  92.  264.  272.  392.  413. 
602.  642.  656.  669.  697.  703.  712.  718.  754.  776. 
779.  12,  152.  313.  361.  363.  411.  507.  572.  13, 
395. 

Bucyronia  Franc.  Sinapii  uxor  10 b,  90.  363  sq. 
20,  595. 

Budaeus  Franc.  12,  541.    13,  216.     15,  298. 

Budaeus  Ouil.  5,  54.  119.  127.  uxor  Roberta 
12,  452.  13,  298.  filii  12,  339.  644.  13,  274. 
15,  382.    filia  Margareta  12,  454. 

Budaeus  lo.  (Veracius)  12,535.541.558.  574.  582. 
593.  624.  13,  550.  654.  657.  14,  303.  318.  674. 
686.  690.  707.  724.  16,  258.  18,  611.  testis 
oontra  Bolsecnm  8,  185.  189.  legatus  in  Oerma- 
niam  16, 619  ss.  625  ss.  638. 659  ss.  19, 359. 363  sq. 
463.  499.  501.  510.  in  Monte  Argi  20,  231. 
278.  Vide  etiam  16,  488.  507.  18,  37.  58. 
65  as.  81  Bs.  96.  183.  553.  577.    19, 303.    20, 487. 

Budaeus  Lud.  12,  502.  541.  13,  61.  216.  269. 
293.  298.  302.  318.  654.  656  sq.  14,  131.  134. 
143.    20,  391. 

Budaeus  Matth.  12,  339.  501.  541.  624.  644. 

Budin  Olaud.  11,  173. 

Budzinius  Stph.  20,  612. 

Buechlin  y.  Fagius. 

Buehler  Henr.  minister  Turicensis  12,  475. 

Bueren,  Dan.  a,  oonsul  Bremensis  19,  483. 

Buffler  Petr.  IsnyenBis  11,  410. 

Bugenhagen  lo.  Pomeranus  lOb,  432. 

Buisson  16,  325. 

Buissonnier  PhU.  12,  469. 
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Bullinger  Henr.:  eius  anteoedentia  13,  122. 
Bententia  de  Oastalione  non  vocando  19,  368. 
de  censura  fratrum  12, 35. 45.  de  Ohristi  persona 
13.  585.     de  coena  12,  292.  416.  473.      13,  621. 

15,  293.  16,  472.  de  coUoqnio  cum  Lutheranis 
instituendo  16,  122.  125.  147.  171.  269.  17,  203. 
664.  18,  66.  de  concordia  cum  iisdem  ineunda 
lOb,  322.  de  disciplina  ecclesiastica  11,  671.  de 
mediatore  18,  376.  de  ministerio  12,  471.  de 
praedestinatione  8.  166  sq.  211.  14,  207.  209. 
214.  282.  289.  480.  551.  15,  854.  860.  de  trini- 
tate  10  b.  116.  127. 

—  Bullingeri  iudioium  de  Alcorano  ll^  481.  de 
Blandrata  18,  754.  de  Bolseco  14.  214.  282.  289. 
de  Bucero  13,  546.  de  OaWini  Institutione  12. 
168.  de  Oarolo  10  b,  117.  128.  de  Oastellione 
19,  243.  497.  502.  20,  350.  de  Confessione 
Augustana  16.  270.  Bezae  17,  41.  Bohemica 
18,  128.  Yaldensium  16.  679.  688.  do  Erasmo 
10  b,  48.  de  Sorveto  8.  744.  14,  721.  de  West- 
phalo  15.  143.  156.  304. 

—  Bullingerus  Oalvinum  docet  de  Luthero  9, 18  sq. 
ei  moderationem  suadet  16.  515.  ab  eo  repre- 
henditur  7,  701  ss.  eius  mortem  luget  20,  320. 
de  concordia  inter  protestantes  desperat  16,  687. 
17,  16.  Buas  partes  agit  in  condendo  Oonsensu 
Tigurino  12,  705.  13,  110.  221.  278.  14,  54. 
66.  Bubscribit  eiusdem  defensioni  9,  37.  a 
Luthero  impetitur  11,  686.  697.  723.  727.  755. 
Socinum  commendat  17,  160.  Tridentinum  oon- 
cilium  recusat  19,  367.  Zwinglii  opus  posthu- 
mum  edit  3  Proll.  9. 

—  Bullingeri  familia  13,  564.  filius  in  Germaniam 
missus  15,  736.  772.     16,  84.  384. 

—  Bullingeri  scripta:  contra  Andreae  16,  515. 
Antithesis  evangelii  et  papismi  14,  197.  Apolo- 
getioa  expositio  de  coena  Proll.  9.  15.      15,  854. 

16.  11.  38.  65.  73.  75.  77.  89.  116.  139.  174. 
oontra  Brentium  18,  730.  19,  293.  307.  335. 
557.  636.  651.  666.  669.  711. 

—  de  Ooena  Domini  homiliae  14,  601.  Oommen- 
tarii  in  Ev.  loanniB  11.  671.  18,  375.  super 
loh.  14,  2.  ibid.  729.  19.  527.  in  Acta  App. 
14,  388.  in  Epp.  apostolicas  10  b,  403.  14,  388. 
in  Apooalypsin  16,  432.  654.  657. 

—  Oompendium  chr.  religionis  15,  854.  19,  668. 
de  Oonciliis  18.  478.  19.  367.  Decades  sermo- 
num  13,  546.  626.  635.  14,  54.  66.  74.  Episto- 
lae  yariae  laudantur  6,  641.  Proll.  3,  19.  ad 
PolonoB  16,  35. 

—  de  Oratia  iustificante   14,   540.      15,  95.    124. 


Bullinger 

734.      contra  Interim  13,  214.      Loci  communes 

14,  540.  de  Origine  erroris  13,  511.  14,  388. 
de  Perfeotione  Ohristianorum  14.  196.  299.  315. 
20,  404.  408.  de  Sacramentis  12,  480.  654.  665. 
684.  14.  127.  Annott.  ad  Oalvini  propositiones 
de  iisdem   7,  693  ss.  709  ss.      de  Dltimo  iudicio 

15,  451.  praefatio  in  ep.  Vadiani  10  b,  362.  483. 
11,  14.  23.    contra  Westphalum  16,  38. 

—  Varia  19,  532. 

—  laudatur  preterea  9,  195.  490.  10  b,  195.  214. 
362.  11,  426.  542.  743.  12,  685.  13,  14.  27. 
14.  109.  185.  510  sq. 

BunelluB  Petr.  8,  20. 

BuranuB  19,  67«. 

BurcheruB  mercator  Anglus  13,  462.  658.  14, 
26.  263.     15,  138.    17,  38.  74. 

Burdigala:  reliquiae ibi asservatae  6,421.  motus 
ibi  orti  13,  109.  119.  ecolesia  18,  598.  19,  230. 
quaerit  ministrum  17,  157.    of.  20,  485. 

BurdinaeuB  lOb,  19.    18,  415. 

Buren  (Max.  Egmont  comes  de)  12,  402. 

BurensiB  minister  14,  1. 

BurgensiB  v.  da  Bourg. 

BurgOB,  urbs  Hispaniae:  reliquiae  ibi  aBBervatae 
6,431. 

Burgundia,  Frano.  a,  y.  Bredam.  laoobus 
y.  Falais. 

Burgundus  v.  CriBpinuB. 

Burie,  lieutenant  g^n^ral  de  Ouienne  18,  727. 
730  sq.     19,  158.  382. 

Burkard,  Franc.  consiliarius  Saxo  15,  188.  201. 
259.  321.  453.    17,  303.  348. 

Burrinus  (?)  17,  354. 

BurseruB  v.  Brossier. 

Bursin  vious  11,  419. 

Buflanton,  Dav.  de,  11,  611.  628.  630.  12,  74. 
86.  89.  94  sq.  eiuB  morbui(  et  mors  ibid.  97  8q. 
testamentum  ibid.  139.  663.  13,  299.  21,  355. 
Occurrit  etiam  11,  689.  692  sq.  714.  734.  737. 
756.  780.  804.      12,  138.   171.  214  sq.  318.  832. 

BuBoh  Nic.  12,  215. 

18* 
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BuBohetuB  Petr.  13,  112.  378. 
BnsiriB  5,  153. 
Bnstorg  Eust.  13,  411.  426. 
Butini  8,  743. 

Butler  lo.  lOb,  128.     14,  26.  85.  302.  551.     20, 
364. 

BuxeuB  y.  Heu. 

Bygel,  Wemer,  Bcriba  TuricenBiB  11,  709.  740. 

ByBe  V,  Bise. 


C. 

Oabbalae  origo  9,  536. 
Oabillonum  y.  OhdlonB  Bur  Sadne. 
OabridreB  oppidum  y.  Merindol. 

Oadomum  (Oaen)  Reliquiae  ibi  asBoryatae  6,  424. 
Ecclesia  OadomeuBiB  18,  670.  urbB  expugnatur 
19,  663.    20,  20. 

Oadurci  y.  OahorB. 

Oaen  y.  Oadomum. 

OacBar,  luliuB,  et  Spurinna  7,  535.  OacBariB 
dictum  9,  511. 

OacBariuB  13,  514. 

OahorB  oppidum:  caedee  ibi  perpetrata  19,  158. 
358. 

Oaillet  y.  Ohaillet. 

Oalandrini,  Scipio,  miniBter  in  Yalle  Tellina  19, 
366. 

OalcBUB  14,  147. 

Oaletum  (OalaiB)  captum  17,  19.  24. 

Oaligula  deorum  contemptor  1,  283.  2,  37. 
Btatuam  Buam  HieroBolymae  coUocat  7,  672. 

OalixtuB  papa  1,  268.  2,  19.  5,  635.  eiuB  ca- 
noncB  1,  1019.    2,  1047. 

OalleyB  y.  Griyat. 

OalliBtuB  19,  213. 

OaiphurniuB  20,  582. 

Oalumniae  Bomanensium  contra  proteBtantcB  1, 


Oalumniae 

9  88.  14.  258.  268.  adyerBariorum  doctrinae  de 
iustificatione  1,  775. 

OalvetuB  y.  Ohauyet. 

Oalyinistae  Smalcaldiae  damnati  9,  152. 

OalyinuB,  GerarduB,  loannis  pater  10 b,  8.  21, 
121. 

OalyinuB,  AntoniuB,  loanniB  frater  Geneyam  ycnit 

10  b,  343.  fratris  uxorem  eo  deducit  11,  291. 
Argentorati  commoratur  ibid,  144.  12,  240.  eo 
redit  frumenta  emturuB  16,  486.  yadimonimn 
praestat  8,  741.  litem  proBcquitur  ap.  Bornenses 
16,  392.  406.  17,  235.  246.  bibliopola  18,  415. 
typographuB  19,  565.  eiuB  uxor  adultera  (t. 
Lofer)  13,  131.  21,  658  sq.  Hb  cum  eadem 
19,  335.  haercB  fratris  20,  300.  liberi  20, 
300  Bq.  Occurrit  praeterea  11,  169.  520.  713. 
12.  70.  204.  334.  358.  13,  131.  630.  14,  553. 
15,  766.     16,  70.     21,  14.  58.  125.  715. 

OalyinuB,  Oarolus,  loannis  frater  10 b,  17. 

CalyinuB,  lo.  natus  VI.  Id.  lulii  8,  8.  21,  29. 
53.  121.  Hortensii  et  Yallae  discipuluB  9,  448. 
nunquam  BacerdoB  9,  443.  an  cauBidicuB  Parisi- 
ensiB?  7,  316.  num  a  1528  Argentorati?  10  b, 
1.  ParisiiB  aufugit  ibid.  43.  Iculisnae  ibid.  38. 
fata  AurelianenBia  ibid.  3  ss.  studia  iuridica  21, 
29.  54.  cum  Bucero  praecox  familiaritaB  10  b, 
23.  68.  itor  Italicum  21,  196.  Geneyam  venit 
10  b,  63.  LauBanncuBi  disputationi  inter  est  ibid. 
63.  item  synodo  Bernensi  ibid.  65.  et  Lausan- 
nensi  ibid.  179.  Bemae  adest  ibid.  87.  89. 
125  sq.  exBul  ibid.  187  ss.  219.  21,  31.  60. 
128.  225.  Basiliae  10 b,  229.  Agathopoli  desti- 
natur  a  Farello  ibid.  233.  a  Bucero  Argentoi-atum 
yooatur  ibid.  217.  235.  et  eo  concedit  ibid. 
246  sq.  21,  31.  60.  128.  ibi  apud  Buceram 
habitat  10  b,  280.     et  disciplinam  constituit  ibid. 

279.  11,  31.  AnabaptiBtarum  liberos  baptizat  9, 
894.  Argentoratensia  certamina  10  b,  339.  sti- 
pendia  21,  260.  Francofordiae  10  b,  320.  322. 
326.  337.  Hagenoae  11,  50  sq.  64.  Wormatiae 
5,  421.  11,  90.  97.  21,  32.  62.  130.  Ratis- 
bonae  11,  146.  156.  163.  213  ss.  235.  249.  21, 
32.  62.  130.  a  Geneyensibus  reyocatur  11,  82. 
94  sq.  104.  158.  186.  21,  32.  63.  130.  Argen- 
torati  retinetur  11  54.  de  reditu  anceps  ibid. 
37.  90.  113.  121.  132.  167.  tandem  persuadetur 
ibid.  229.  259.  262.      et  redit  ibid.  266.  273  ss. 

280.  primitiae  Geneyenses  ibid.  281.  299.  363. 
377.  387.  395.  leges  ecclesiasticas  condit  ibid. 
298.      disciplinam  instituit  21,  77  sq.  133.     pro- 
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GalyinuB 

fessor  theologiae  10,  68.  Tononii  11,  403. 
Metim  vooatnr  i&id.  565.  583.  Argentorati  com- 
moratnr  Hnd,  587.  597  sq.  602.  605.  iter  per 
Helyetiam  12,  76.  478.  690.  697.  709.  720. 
capellaniam  ArgentoratenBem  roBignat  12,  262. 
Bemae  14,  290.  302.  Turici  14,  299.  301.  eius 
partes  in  tumultu  Perriniano  15,  688.  790  sq. 
829.  Neocomi  13,  553.  14,  511.  16,  551.  555. 
Iter  Francofurtenfie  16,  55.  259.  264.  270  bb. 
280.  301.  305.  21,  81.  152.  645  ss.  Acta  Pran- 
cofurtenaia  16,  292  sb.  319.  343.  Oenevae  per- 
taesuB  16,  74.  Argentorato  transit  ibid.  302. 
320.  384.    Bielis  16,  322.    Academiam  meditatur 

17,  310.  PoBsiacum  non  yocatur  18,  578.  ad 
Bynodum  Neocomensem  non  yeuit  19,  329.  audi- 
torium  frequentisBimum  habet  19,  10. 

~  Calvini  res  domesticae:  caelebs  et  uxoratus  8, 
72  sq.  continentiae  laudem  sibi  yindicat  10,  228. 
an  uxorem  ducturuB  sit  noBcit  Hnd.  coniugium 
10 b,  348.     11,  12.  30.  39.  77  sq.    uxor  landatur 

8,  73.  Lausannam  adit  12,  712.  734.  moritur 
13,  228.  230.  Uberi  11,  460.  680.  722.  filius 
lacobuB  12,  580.  priyignus  ibid.  70.  153.  215. 
261.  privigna  y.  ludith.  ipse  orbus  9,  576. 
parentes  et  cognati  21,  4.  13.  29.  53.  sorores 
10  b,  16  sq.  y.  etiam  Costan.  beneficia  ecclesia- 
stica  21,  14.  res  angustae  10  b,  332  sq.  340. 
salarinm  ibid.  158.  augetur  11,  63.  res  famili- 
aris  20,  300.  21,  35.  supellex  a  Beuatu  concesBa 
13,  135.    BigiUum  12,  8. 

—  CalyinuB  aegrotat  lOb,  63.  88.  11.  83.  12, 
264.  342.  13,  519.  14,  274.  15,  804.  16,  145. 
173.  332.      17,  384  387.  468.  511.  514  sq.  528. 

18,  3.  17.  340.  410.  19,  56.  67.  602.  20.  30  bb. 
36  Bs.  110.  148.  168.  257.  261.  276.  280.  283. 
290  ss.  morbi  frequentisBimi  21,  33.  80.  89.  94. 
159.  707.  podagricuB  19,  30.  99.  128.  calculo 
laborat  20,  53.  57.  199.  207.  235  ss.  medicos 
MonspeBSulanos  consuUt  20,  252.  morti  proxi- 
muB  ibid.  306  bb.  senatui  yaledicit  ibid.  308. 
testamentum  condit  ibid.  298.  21,  42.  98.  162. 
moritur  20,  313.  315.  317.  319  ss.    21,  104. 

—  Calyini   pseudonymia   10  b,  24.       ProU.    1,   26. 

9,  576. 

—  Calyini  asperitas  aUenae  saluti  prospicit  9,  249. 
auateritas  in  reformando  10  b,  132.  159.  dotes 
ProU.  5,  16.  hospitaUtas  7,  362.  modestia  9, 
579.  sobrietas  8,  70.  yehementia  ProU.  5,  15. 
9,250. 

—  Calyinns  Ebionita  9,  593.  certaminibus  exer- 
citatus   9,  506.       ecclesiae   fortis  propugnator  9, 


Calyinus 

570.  deque  ea  bene  meritns  7,  681.  OaUorom 
unicus  patronuB  et  yindex  14,  607.  optimus 
interproB  S.  S.  13,  515.  638.  14,  459.  paedo- 
baptismi  defensor  7.  677.  pericula  non  fugit  9, 
620.  poeta  16,  488.  primas  ecclesiae  9,  594. 
propheta  Dei  yel  diaboU  9,  276.  in  Yeterum 
scriptis  exercitatus  9,  434. 

—  Calyini  sententia  de  adiaphoristico  negotio  13, 
593.  de  aegrotorum  coena  20,  200.  ae  Augu- 
stan  confessione  9, 148.  18,  683  sq.  de  baptismo 
10  b,  308.  16,  206.  a  cathoUciB  administrato  13, 
308.  484.  15,  265.  Lutheranorum  19,  461.  de 
Uberis  ad  baptismum  admittendis  17,  665.  de 
baptifimo  obstetricum  11,  625.  705.  17,  452.  de 
bonis  eccleBiasticis  12,  223.  de  caeremoniis  angU- 
cis  15,  393.  de  caeremoniis  Geneyae  mutatis 
ibid.  537.  de  cathoUcis  sacris  yitandis  17,  86  Bq. 
de  censnra  fratrum  11,  762.  770.  de  Christi 
aiiovatf  11,  652.  et  Bacerdotio  18.  104.  de 
coena  10  b,  138.  308.  331.  344  sq.  407.  11,  7. 
724.  12,  140.  168.  727.  13,  130.  534.  15,  295. 
454.  16,  429.  17,  689  sq.  20,  73  sq.  9, 
439  ss.  cum  cathoIiciB  non  sumenda  12,  715. 
de  coUoquio  17,  687.  18,  84.  de  commentario- 
rum  optimo  genere  10  b,  402.  de  eommunione 
fideUum  cum  Christo  15,  722.  de  concilio  12,  24. 
libero  19,  328.  denuo  oonyocando  18,  285.  de 
confeBsione  17,  525.  de  corpore  Christi  12,  585. 
19,  603.  de  dicipUna  ad  Gallos  17,  710.  in 
Palatinatu  instituenda  19.  564.  de  diyortio  14, 
321.  de  eocleeia  10  b,  148.  de  excommunicatione 
17,  452.  de  festis  17,  454.  de  foenore  12,  211. 
de  Gailia  in  periculis  fugienda  ibid.  452.  de 
infantibus  ante  baptismum  mortuis  15,  226.  de 
iureiurando  coram  consistorio  19,  246.  de  magi- 
stratu  civiU  in  consiBtorium  cooptando  ibid.  246. 
fle  mediatore  18,  376.  de  matrimonio  cum 
muliere  oatholica  13,  307.  484.  cum  sorore  nxo- 
ris  19,  368.  de  ministris  eligendis  11,  42.  12, 
285.  20,  527.  de  monachorum  stipendiis  17, 
667.  de  pauporibuB  alendis  ibid.  453.  de  peste 
fhgicnda  18.  105.  de  poenitentia  publica  14,  346. 
de  polvgamia  10  b,  257.  de  praedestinatione  14, 
229.  278.  417.  480.  9,  257  ss.  de  praestigiato- 
ribus  10  b,  256.  de  relapsiB  18,  13.  de  resur- 
rectione  carniB  13,  309.  484.  de  ritibus  luthera- 
nis  Mombelgardensibus  obtrusis  11,  624.  752. 
de  spuriis  18,  105.  de  tribus  symbolis  7,  315. 
de  uBuris  19,  245. 

—  Calyiui  iudicium  de  P.  Ameaux  12,  283.  de 
lac.  Andreae  16,  554.  de  Balduino  16,  172.  19, 
197.  de  Bernensibus  9,  894.  de  Bernensium  et 
Geneyensium  lite  17,  431.  457.  514.      de  Blan- 
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drata  19,  39.  de  Bohemorum  confessioue  18, 
126.  129.  de  Bolseco  14,  201.  213.  251.  268. 
271.  278.  290.  513.  de  Brentio  17,  61.  de 
Bucero  11,  29.  12,  223.  729.  de  Bullin^eri 
scripto  12,  480.  654.  665.  de  Carolostadio  ibid. 
81.  de  Cassandro  9,  566.  de  CastoUione  14, 
449.  15,  95.  17.  465.  de  Champerello  12,  196. 
de  Exsilio  suo  20,  78.  de  Fabrorum  familia  12, 
369.  de  Fallesio  14,  269.  448.  de  Foedere  gal- 
iico  13,  267.  280.  do  Fracheto  11,  618.  de  statu 
rerum  Genevae  10  b,  219.  de  Grueto  13,  568. 
de  Lasco  16,  674.  de  Lamb.  Loblanc  15,  69. 
de  Libertinis  12,  64.  de  Lismanino  16,  674. 
18,  349.  de  Luthero  9.  54.  10  b,  238.  277.  11, 
36.  705.  774.  de  Lutheranis  18,  61.  19,  352. 
de  centuriis  Ma^deburgicis  20,  449.  de  Melanch- 
thone  15,  215.  737.  16,  556.  17,  15.  61.  386. 
de  Osiandro  12,  25.  14,  416.  de  Pollani  causa 
16,  292  86.  de  Possiacensi  coUoquio  18,  682. 
de  Beformatione  anglicana  13,  682.  de  suis 
scriptis  de  coena  12,  422.  de  Serveto  12,  283. 
512.  13,  42.  14,  722.  de  Spiera  9,  622.  855. 
et  ProU.  70.  de  Theologia  ^ermanica  17,  442. 
de  Tridentino  concilio  14,  294.  de  Trollieto  13, 
50.  54.  de  Turicensium  controversia  cum 
Luthero  12,  98.  de  Yaldensium  confessione  16, 
674.  de  Vireti  libro  12,  653  sq.  de  Westphalo 
15,  95.  16,  53.  de  Zerkinte  20,  324.  de 
Zwinglio  11,  36.     12,  81. 

—  Calvini  laudes  9,  434.  579.  15,  121.  Apologia 
15,  103.  laudatur  ab  Argentoratensibus  11, 
108.  a  Bernardo  Hnd.  148.  165.  a  Beza  Proll. 
5,  15.  20.  a  Bullingero  7.  712.  714.  a  Gallasio 
ProU.  5,  10.  a  Luthero  10  b,  402.  432.  a  rege 
Navarrae  11,  62.  a  Sleidano  10  b,  349.  mor- 
tuum  luget  Beza  20,  315.  317.  Blaurerus  ibid. 
316.  321.  Bullingerus  ibid.  320.  Farellus  ibid. 
313.  Hallerus  ib^.  325.  iibri  eius  in  toto  orbe 
lecti  9,  440. 

—  Calvini  adversarii  13,  499.  calumniis  est  obno- 
xius  8,  64.  de  coniuratione  suspectus  18,  70. 
80.  84.  186.  19,  438  sq.  diyites  Genevam 
allicere  dicitur  7,  362.  de  modestia  admo- 
netur  7,  712.  peculatus  accusatur  15,  821. 
825.  de  trinitate  impetitur  10  b,  103.  113.  in 
aula  Anglioa  minus  gratus  18,  89.  Argentorati 
male  audit  19,  271.  a  Bellio  lacessitur  15,  134. 
Bemensibus  est  suspectus  et  ezosuB  13,  29  sq. 
14,  171.  238.  284.  15,  699.  746.  753.  770.  790. 
808.  820.  16,  391.  17,  190.  maxime  propter 
disoiplinam  19,  261.  281.  294.  a  senatu  dura 
audit  10  b,  118.  admonetur  ibid.  185.  libri  eius 
vetantur  15,  (317.  888.      a  Carolo  aocusatur  lOb, 
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83.  86.  a  Comite  vituperatur  de  coena  12,  661. 
a  Genevensibus  oppugnatur  10 b,  194.  eorumque 
proceribus  exosus  est  14,  624.  a  Gentili  accu- 
satur  9,  411.  ab  Hopero  de  coena  obiurgatur 
12,  722.  a  parlamento  Parisiensi  damnatur  11, 
514.  Principibus  odiosus  est  17,  44.  a  Serveto 
magus  appellatur  8,  515.  546.  551  sq.  557.  et 
Simonis  discipulus  8,  515.  518.  525.  527.  533.  535. 
538.  540.  542.  548.  553.  557.  a  Vandelio  impe- 
titur  15, 171.  Opera  eius  in  ditione  Wirtemborgica 
interdicta  19,  352.  eius  Deus  mendacii  pater 
9,  282.    imago  satirica  13,  155. 

—  Calvinus  increpat  Bucerum  mediatorem  10 b, 
139.  142  sq.  BuIIingerum  de  Bolseco  20,  408. 
vituperat  Lugdunenses  19,  409.  castigat  Meten- 
ses  17,  582.  Yaldenses  ob  bellum  inceptum  ob- 
iurgat  18,556.  Zerkinten  reprehendit  17,225.465. 

—  Calvinus  hortatur  et  admonet  Andelotum  17, 
251.  Farellum  ad  pacem  10  b,  435.  Francofur- 
tenses  ministros  16,  53,  89.  peregrinos  ad  con- 
cordiam  iUd.  55.  19,  566.  Genevenses  10  b, 
250.  350.  435.  Melanchthonem  ad  pacem  procn- 
randam  16,  280.  Navarrenum  de  fide  et  con- 
stantia  iUd.  730.  17,  196,  18,  660.  19,  643. 
645.  Occitanos  ad  pecuniam  dandam  ibid.  550. 
Polonos  ut  sibi  a  Blandrata  caveant  18,  675. 
Turicenses  ad  concordiam  cum  ArgentoratensibuB 

11,  27.    Yesalienses  ut  paci  consulant  16,  286. 

—  Oalvinus  coniurationem  Ambosianam  dissuadet 
18,  38.  cum  Anabaptistis  conversatur  Proll.  7, 
17.    concordiam  inter  Bernenses  stabilire  oonatur 

12,  675.  de  Bolseoo  accusando  deliberat  8,  146. 
eumque  acousat  8,  163.  174.  186.  refutatum  in 
congregatione  8,  146.  subscribit  actis  in  eios 
causa  8,  151.  172.  208.  ei  respondit  8,  181. 
eius  causa  Bernam  mittitur  15,  479.  499.  526. 
572.  (vide  quoque  infra  Zebedaeum).  oum  Oarolo 
disputare  recusat  7,  298.  eum  Basilcae  cohibet 
7,  306.  pro  eo  Bernae  deprecatur  7,  308.  eum 
refellit  Arianismi  ipsum  insimulantem  7,  308. 
Acta  cum  eodem  10  b,  81.  84  sq.  98.  104.  106. 
119.  396  ss.  423.  429.  11,  10.  72  sq.  litem 
intendit  Dagueto  20,  451.  Dionysium  de  mini- 
sterio  removendum  censet  10  b,  76.  Faleaio 
domum  Geneyae  parat  12,  490.  pro  Gallis 
senatum  Argentoratensem  adit  10  b,  68.  iisdem 
&vet  contra  Caesarem  11,  739.  pro  iis  iter 
ingreditur  14,  304.  pro  afflictis  agit  10  b,  428. 
iuvenibus  Argentorati  prospicit  ibid.  274.  Land- 
gravio  commendat  iuvenem  16,  588.  pecuniam 
colligit  pro  Parisiensibus  ibid.  647.  pro  iisdem 
scribit  duci  Ohristophoro  17,  47.    Ottoni  Henrico 
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t^.  51.  Landgravio  ibid.  63.  Oeorgio  comiti 
ibid.  253.  Oallos  Bolatur  ibid.  570.  681.  prin- 
cipes  ad  legrationem  pro  iis  hortatur  18,  97. 
conBilium  adfert  de  rebuB  Oalliae  poIiticiB  ibid. 
281.  de  concilio  ibid.  376  Bq.  Augustanam 
confessionem  Oallis  obtrudi  vetat  ibid.  751  sq. 
Btatum  rerum  Oenevae  deflet  11,  516.  queritur 
de  uxoro  OuiBii  19,  308.  purgat  bo  de  Knoxi 
libello  17,  490.  diBcipIinam  apud  LauBannenseB 
inBtituendam  urget  17,  92.  Lutherum  Balutat 
11,  516.  ad  Melanchthonem  provocat  9,  148. 
cum  eo  colloquitur  10  b,  329.  331.  340.  literaB 
eiuB  publicari  yetat  18,  255.  Mercerum  Oenevam 
vocat  B.  h.  V.  MombelgardeuBibuB  conailium 
dat  de  Tariis  quacBtionibuB  19,  548.  Navarrae 
regi  pecuniam  mutuo  dat  20,  36.  reginae  de 
marito  Bcribit  19,  347.  diBcipIinam  OenevenBom 
Oleviano  mittit  18,  235.  OrbaniB  reformationem 
commendat  15,   65.      cum   Quintino   rem  habet 

7,  169.  relationeB  cum  Serveto  8,  723.  742.  758. 
792.  epiBtoIarcB  8,  460.  PariBienBeB  8,  481.  bo  a 
crimine  crudelitatiB  in  Servetum  purgat  8,  460. 
479.    9,  575.    fatetur  bc  eum  in  oarcerem  dedisBe 

8,  479.  agendae  causae  intervenit  8,  500.  sub- 
Bcribit  actiB  8,  553.  644.  pro  eo  deprecatur  9, 
315.  ob  eiuB  mortem  male  audit  9,  262.  SigiB- 
mundo  regi  reformationem  commendat  15,  329. 
360.  893.  Sinapio  puellam  conciliare  iubetur 
10  b,  89.  95.  Socinum  Radzivilio  oommendat 
17,  181.  Tononii  conventum  agere  vult  10  b, 
96.  Yermilium  Oenevam  vocat  16,  593.  de 
YeBuntione  evangelizanda  cogitat  10  b,  94.  Yi- 
reto  profectionem  disBuadet  ibid.  224.  Zwinglii 
piacita  repudiat  9,  51.  438.  cauBam  Buam  con- 
tra  Zebedaeum  Bemae  agit  15,  250.  255  w.  320. 
362.  529.  548.  550.  564.  600.  605.  (v.  quoque 
Bolsec.  Bupra.) 

—  OalvinuB  Bemam  mittitur  de  caeremoniiB  actu- 
ms  14,  531.  540.  captivoB  pioB  oonsolatur  14, 
332.  colloquium  irenicum  cupit  et  urget  16, 
147.  170.  177.  501.  508.  595.  622.  692.  17,  14. 
50.  173.  de  curioBitate  rosponBa  quaerentium 
querilur  10,  189.  monachomm  coniugia  appro- 
bat  9,  129.  hominem  quendam  a  Satana  abrep- 
tum  Bistit  12,  413.  principia  Bua  paedagogioa 
exponit  17,  452. 

—  CalvinuB  vindicat  se  ab  aocuBationibuB  OentiliB 

9,  404  a  PelagianiBmi  crimine  7,  677.  a 
Westphali  oenBuriB  9,  106.  112.  a  tTrannidis 
orimine  9,  576  ss.  a  BUBpicione  qnoad  con- 
iurationem  AmboBianam  18,  425  Bq.  a  dog- 
mate  qao  Deum  peocati  autorem  fecerit  9,  257  bb* 
theologiam  Buam   7,  700.      oontra  lac  Andreae 
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16,   553.      Bomet   ipBum  contra  BernenBOB   10  b, 
188.  190.    cf.  105.    iuB  odii  inimicomm  20,  245. 

—  CalvinuB  Bymbolo  AthanaBiano  BubBcribere  reou- 
Bat  10  b,  84.  86.  a  vocibuB  trinitatiB  et  persona- 
mm  abBtinet  7,  316.  318.  Sabellii  dogma  detoB- 
tatur  7,  320.  Samosateno  non  favet  7,  319. 
confoBBionem  BaBileam  et  Turioum  mittit  10 b, 
113.  se  olim  sacramentaria  discordia  ab  evan- 
gelio  retentum  fatetur  8,  57. 

—  CalvinuB  se  ipsum  laudat  9,  468.  lenitatiB 
BtudioBum  BO  dioit  9,  250.  vehementiorem  se 
OBBo  fatetur  ibid.  stilum  suum  commendat  8,  560. 
9,  113.  Buam  Augustini  oognitionem  extollit  9, 
154.  conBensum  oum  Paulo  9,  106.  et  cum 
AugUBtino  6,  296.  de  libriB  Buis  editiB  refert 
10  b.  441.      11,  63.  80. 

—  Calvini  Articuli  ad  pacem  Oenevae  restituendam 
10  b,  190.  Bibliomm  translatio  9,  829.  10  b, 
51.  11,  474.  593.  822.  13,  656.  20,  199. 
diatribe  contra  Capunculum  12,  13.  26.  Com- 
mentarii  casu  deperditi  ibid.  366  sq.  Epistolae 
ad  OalloB  ibid.  560.  ad  Luthemm  ibid.  6.  61. 
ad  Tillietum  10  b,  146.  220.  269.  ultima  ad 
Farellum  20,  302.  Bubreptae  13,  26.  32.  43. 
50.  54.  90.  in  alienaB  manuB  incidenteB  12,  732. 
edendae  20,  353  sq.  Olivetani  N.  T.  correctum 
lOb,  51.  11,  593.  822.  Oratio  Copi  lOb,  30. 
diatribe  contra  Osiandmm  9,  504.  10,  165. 
PBalteriimi  latinum  14,  308.  Sermones  et  leo- 
tionoB  calamo  excepti  21,7088.  75.  79.  81.  89  bb. 
93.  95.  Scriptum  oontra  Stancamm  BuppreBsum 
19,  608.  contra  TosBanum  15,  270.  17.  361. 
648.  contra  TroIIietum  14,  334  bb.  371  sq. 
soriptum  Oallioum  promisBum  12,  400.  labores 
innumeri  21,  33.  132. 


—  Calvini  Bbripta  edita: 

—  Acta  RatisbonenBia  Tom.  Y.  509- 
p.  55.  of.  11,  458.  12,  596. 
608. 


684.    et  Proll. 
601    BB.    604. 


^  oontra  AnabaptiBtas  Tom.  YII.  45—142.  et  Proll. 
p.  17.  cf.  7,  704.  9,  133.  11,  681  sq.  689. 
692.  698.  715.  722.  747.  12,  318.  881.  598.  21, 
67.  136. 

—  ad  ArticuloB  PariBienBeB  antidotum  Tom.  YII. 
1—44.  et  Proll.  p.  9.  cf.  11,  687.  691.  824. 
21,  66.  134. 


—   de   ABtroIogia    Tom.    YII.   p.    509—544.      et 
ProU.  p.  37.    cf.  21,  69.  141. 
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—  ad  Balduinum  responsio  Tom.  IX.  561 — 580. 
et  ProU.  p.  43.  cf.  19,  3.  (v.  etiam  infra  ad 
Versipellem). 

—  ad  Blandratae  quaestiones  Tom.  IX.  321 — 332. 
et  ProU.  p.  31.    cf.  19,  40. 

—  adversus  Oalumnias  nebulonis  Tom.  IX.  253  —318. 
et  ProU.  p.  26.  cf.  17,  21  sq.  30.  133.  144. 
21,  82.  152. 

—  Oatechismus  prior  Tom.  V.  313-362.  et  ProU. 
p.  41.  et  Tom.  XXIL  cf.  10  b,  261  307.  21, 
31.  59.  126.  posterior  Tom.  VI.  1—160.  et 
ProU.  p.  9.  cf.  9,  489.  504.  894.  12,  154.  222. 
316.      16,  383.      20,  372.  597.      21,  64.  131. 

—  contra  Oathalanum  Albigensem  Tom.  IX. 
121-136.    et  ProU.  p.  24.    cf.  21,  81. 

—  de  Ooena  Tom.  V.  429-460.  et  ProU.  p.  49. 
cf.  9.  517.  11,  331.  12,  316.  21,  62.  130.  de 
eadem  Oompendium  Tom.  IX.  677 — 688. 

—  Oonfessiones  Tom.  IX.  693-778.  et  ProU.  p. 
51.    of.  21,  160. 

—  Oonsensus  Tigurinus  Tom*.  VIL  689—748.  et 
ProU.  p.  44.  cf.  13,  101.  216.  278.  325.  332. 
394.  424  sq.  14,  83.  114.  20,  394.  21,  77. 
150. 

—  Oonsilia  Tom.  X.  153-266.      et  ProU.  p.  11. 

—  OonsiUi  paterni  PauU  III.  explicatio  Tom.  V. 
461-508.  et  ProH.  p.  52.  cf.  11,  208.  21,  67. 
135. 

—  Epinicion  Tom.  V.  417—428.  et  ProU.  p.  47. 
cf.  16,  488.      21,  63. 

—  Epistolae  duae  de  rebus  necessariis  Tom.  V. 
239-312.  et  Proll.  p.  38.  cf.  lOb,  90.  100. 
11,  326.  331.      21,  60.  127. 

—  Epistolae  variae  extra  ordinem  laudatae:  ad 
Danielem  ProU.  3, 21.  ad  Farellum  Proll.  5,  46. 
21,  44.  103.  ad  FreUonum  8,  833.  ad  Liber- 
tetum  ProII.  5,  36.  ad  Lutherum  suppressa 
ProU.  6,  31.    ad  VermUium  21,  737. 

~  Exegetica:  (in  hac  editione  operum  nondum 
excusa)  laudantur  in  Oenesin  13,  606.  623.  656. 
15,  153.  196.  209.  19,  143.  21,  77.  149.  in 
Pentateuchum  20,  66.  116.     21,  42.  90.  95.  160. 

•  in  losuam  20,  199.  21,  5.  160.  in  lobum  20, 
66.  in  Psahnos  ProU.  1,  25.  et  3,  13.  15.  15, 
657.  16,  349.  412.  432.  673.  747.  21,  82.  152. 
670.   in  Isaiam  13,  536.  606.  626.  658.  669.    14, 
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30.  56.  86.  131.  17,  413.  20,  402.  21,  72. 
88.  156.  in  leremiam  20,  55.  66.  72.  107.  134 
274.  21,  95.  in  Ezechielem  19,  694.  20,  259. 
in  Danielem  ProU.  3,  17.  18,  614.  19,  156. 
21,  91.  158.  749.  in  Hoseam  16,  412.  419.  17, 
41.  21,  82.  in  prophetas  minores  17,  390.  445. 
450.  18,  388.  21,  88.  in  Harmoniam  evan- 
^elicam  15,  710.  820.  822.  21,  79.  in  loannem 
9,  486.  511.  14,  413.  459.  21,  76.  148.  532.  in 
Acta  9,  302.  13,  656.  14,  292.  15,  14.  24 
18,  155.  171.  182.  21,  75  sq.  90.  in  Romanos 
10  b,  368.  402.  11,  61.  21,  31.  61.  130.  in 
Oorinthios  9,  111.  488.  12,  216.  258.  364.  368. 
380.  401.  13,  116.  165.  16,  11.  21,  68.  in 
Galatas  12,  401.  423.  in  Ephesios  9,  508.  in 
4  Epistolas  minores  12,  658.  668.  13,  116.  165. 
21,  68.  72.  141.  in  Thessalonicenses  13,  516. 
525.  598.  in  Timotheum  ibid.  16.  116.  in 
Titum  iWd.  477.  in  Hebraeos  ibid.  281.  325. 
in    Epistolas   catholicas   ibid.  606.       14,  30.  86. 

20,  402.  21,  72.  in  Epistolas  omnes  11,  618. 
14,  56.  182.     21,  82.  731.    Annotationes  in  N.  T. 

21,  42.  97. 

—  Apologia  pro  Falesio  Tom.  X.  269—294  et 
ProU.  p.  11.  cf.  12,  319.  330.  392.  420.  494 
540.  573  sq.  576.  586  sq.  603.  618.  621.  635. 
14,  497. 

—  pro  Parello  adversus  Oarolum  Tom.  VII.  289  -340 
et  ProU.  p.  30.  of.  12,  93.  100  sq.  107.  119. 
124.  153.  183.     13,  91. 

—  Forma  sacrorum  et  precationum  Tom.  VL 
161—210  et  ProII.  p.  14.     21,  67. 

—  contra  Franciscanum  Rotomagensem  Tom.  VII. 
341-364  et  ProU.  p.  25.     cf.  12,  578. 

—  Val.  GentiUs  impietas  detecta  Tom.  IX.  361—420 
et  ProU.  p.  37.  cf.  9,  637.  649.  19,  35.  21, 
91.  154.  158. 

—  adrersus  HoIIandum  Tom.  IX.  p.  581 — ^628  et 
ProII.  p.  47.     cf.  21,  94. 

—  HomiUae  quatuor  Tom.  VIII.  369—452  et  ProlL 
p.  24.     cf.  14,  397.  401.     15,  24. 

—  Institutio  religionis  christianae:  Textus  latinuB 
antiquior  Tom.  I.  postremus  Tom.  II.  gaUicus 
Tom.  IIL  IV.  cf.  Prolegomena  Tom.  I— IV. 
Laudatur  passim  9,  353.  484.  504.  506.  546. 
553.  12,  40.  168.  Editio  princeps:  10  b,  51. 
91.  21,  30.  57.  124.  H.  1539:  10  b,  91.  310. 
337.  340.  361.  373.  11,  100.  13,  661.  21,  60. 
130.      m.  1548:   11,  685.      12,  140.  316.     IV. 
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Galrinua 

1545:  11,  761.  V.  1550:  13,  192.  520.  17,  290. 
ultima  17,  578.  592.  628.  21,  33.  41.  88.  156. 
Tereio  gallica  paratur  10  b,  62.  editur  12,  30. 
flandrioa  18,  196.  Liber  a  Parlamento  damnatur 
11,  513. 

—  Interim  adultero-germanicum  Tom.  VII.  545—686 
et  ProU.  p.  39.  cf.  9,  546.  13,  6.  109.  117. 
126.  148.  155.  160.  169.  193.  213.  224.  521. 
21,  69.  141. 

—  ad  ludaei  quaestiones  responsio  Tom.  IX.  653 — 674 
et  Proll.  p.  50. 

—  adTerauB  Libertinoa  Tom.  VII.  145  —  252  et 
ProU.  p.  17.  of.  9,  134.  260.  302.  11,  712. 
746.  12,  22.  65.  77.  318.  20,  510.  21,  67. 
138. 

—  Orationes  Tom.  IX.  869—892  et  Proll.  p.  73. 

—  do  vera  Participatione  carnis  Ghriati  Tom.  IX. 
457—524  ot  ProU.  p.  41.  cf.  18.  230.  237. 
255.  350.  357.  393.  420.  19,  332.  21,  25.  91. 
158. 

—  adTerana  Pighium  Tom.  VI.  225-404  et  ProU. 
p.  23.  cf.  9,  311.  11,  474  499.  501.  515.  538. 
540.     12,  40.     14,  164.  237.  359.     15,  574 

—  ad  Polonoa  oontra  Stancarum  Tom.  IX.  333 — 358 
et  ProU.  p.  43.    of.  16,  419  aa.    19,  602. 

—  Admonitio  ad  Polonoa  Tom.  IX.  629—650  et 
ProU.  p.  48.  of.  19,  667.  694  20,  38.  142.  152. 
157.  330.    21,  90.  95.  157.  160. 

—  de  Praedeatinatione  Tom.  VHI.  249—366  et 
ProU.  p.  22.  cf.  9,  301.  466.  16,  376.  21,  75. 
144.  500  ea. 

—  de  Praedeatinatione  oongregatio  Tom.  VIII. 
85—140  et  ProU.  p.  17. 

—  Praefotionea  Tom.  IX.  785-866  et  ProU.  p.  62. 
cf.  lOb,  7. 

—  Paalmi  gaUici  Tom.  VL  211—224  et  ProU. 
p.  18. 

—  Paalmi  LXXXVII  expoaitio  Tom.  VIII.  441  -452. 
cf.  14,  341. 

—  in  Paalmum  OXIX  homiliae  15,  24. 

—  ad  Paeudo  -  Nicodemitaa  excuaatio  Tom.  VI. 
589—614  et  ProU.  p.  30.  of.  11,  646.  684.  771. 
776.    12,  9.  26.    21,  67.  138. 

—  Peychopannychia   Tom.  V.   165—232  et  ProU. 

Cahmi  opera.    VoL  XXII. 


Oalrinua 

3,  11.    5,  34    of.  10  b,  38.  45.  52.  260.    11,  417. 
682.  699.  794    14,  83.    21,  57.  124 

—  de  ReUquiia  Tom.  VI.  405-452  et  ProU.  p.  25. 
cf.  11,  646.    17,  408.    21,  68. 

—  ad  Oabr.  de  Saconay  gratulatio  Tom.  IX.  421 
—456  et  ProU.  p.  39.    21.  93. 

—  Doctrinae  de  Sacramentia  defenaio  Tom.  IX. 
1-40  et  ProU.  9.  cf.  15,  207.  209.  232.  255. 
303  sq.  322.  349.  358.  375.  390. 

—  Secnnda  Tom.  IX.  41—120.  cf.  15,  812.  829. 
864  16,  4  11.  16.  22.  34.  38.  64.  73.  81.  138. 
145.  183.  403.  453.  507. 

—  ad  Sadoletum  reaponaio  Tom.  V.  385—416  et 
ProU.  p.  44.  cf.  9,  553.  10  b,  361  aq.  873.  400. 
402.  421.  426.  11,  38.  58.  12,  40.  21,  32.  61. 
129. 

—  de  Scandalia  Tom.  VIII.  1—84  et  ProU.  p.  9. 
of.  11,  332.  339.  13,  599.  606.  623.  21,  72. 
143. 

—  Scholia  ad  Admonitionem  PauU  m.  Tom.  VIL 
253—288  et  ProU.  p.  28.    cf.  12.  38.  56.  81. 

—  ad  Senecae  1.  de  Olementia  Tom.  V.  1—162  et 
ProU.  3,  11.    5,  32.    o£  10  b.  19  aa. 

—  ad  Serveti  qnaestionea  reaponaio  VHI.  482. 

—  de  Bpiera  13,  512. 

—  do  Superatitionibua  vitandia  Tom.  VI.  637 — 644 
et  ProH.  p.  30.  cf.  11,  776.  830.  12,  6.  9.  27. 
32.  61.    13,  232.  406.  425.  514 

—  Snpplex  exhortatio  ad  Oaesarem  Tom.  VI.  453 
—634  et  ProU.  p.  28.  of.  11,  634.  638.  642. 
647.  666.  672.  681.  689.  697.  708.  726.  733. 
21,  67.  136. 

—  contra  Tridentina  aota  antidotum  Tom.  VIL 
365-506  et  ProU.  p.  34.  cf.  12,  569.  572.  579. 
596.  606.  631.  635.  642.  13,  6.  14,  276.  21, 
140. 

—  defenaio  fidei  de  Trinitate  contra  Serretnm  Tom. 
Vm.  463-644  et  ProU.  p.  27.  cf.  9,  311.  370  aq. 
446.  649.  14  683.  690.  15,  25.  71.  74  90.  124 
126.  139.    21,  76.  149. 

—  ad  Yersipellem  mediatorem  responsio  Tom.  IX. 
525—560  et  ProU.  p.  43.  cf.  18,  684.  19,  66. 
73.  132.  188.  195.  210.  225.    21,  91.  158. 

—  ad   Westphalum    ultima    admonitio  Tom.   IX. 
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OalyinuB 

137—252  et  ProU.  p.  9.  cf.  9.  466.  513.  16, 
512.  515.  552  sq.  565.  571.  586.  595.  606.  616. 
649.  651.  669.  17,  4.  121.  21,  42.  82.  99. 
152. 

Oalvus  Ant.  miniBter  19,  215. 

Oambray  oppidum:  reliquiae  ibi  asserratae  6, 
435. 

Oameraoum  v.  Chamb^ry. 

Oamerarius  loach.  prof.  Lipsiensis  13,  539.  593. 

14,  93.     17,  37.    19,  174.    scripta  16,  249. 

OamerariuB  lo.  secretariuB  Bipontinus  17,  313. 
OamerariuB  Basiliensis  11,  264. 
OameriuB  lo.  minister  12,  205. 

Oamerle  lac.  10  b,  364.  alibi  falso  legitur  Oa- 
nierle  ibid,  142.  145. 

OamialliuB  16,  132. 

OamilluB  (Purius)  1,  338.    2,  212. 

OamilluB,  RenatuB  (lulius?)  11,  458.  14,  226. 
683.    15,  101.  239. 

Oampaignola  ItaluB  19,  86.  625.  647.  703.  707. 

OampanuB  minister  in  agro  Yadensi  12,  136. 
164.  174  Bqq.  180.  191.  206.  213.  17,  330.  20, 
537  (?) 

OampanuB  noyarum  opinionum  inyentor  6,  624. 

Oampidona  oppidum  lutheraniBmo  deditum  15, 
621.      eiuB  abbas  11,  257. 

Oampinellus  y.  Ohampereau. 

Oampis,  Olaudius  de,  11,  693.  700.  710.  731. 
12,  168. 

OampiuB  (Oamph)  Gerh.   12,  81.  154.      15,  649. 

OamuB  12,  423. 

Oamoset  Leon.  minister  in  Yalentigney  14,  463. 

15,  714. 

Oamusius  12,  555. 

Oanayus  19,  226. 

Oandida  Bezae  amasia  19,  442. 

OanierluB  y.  Oamerlus. 

OanisiuB  lesuita  16,  375.  410.  413.  445.  483. 


Oantiunoula  lOtus  BasileenBis  10 b,  48. 

OantuB  eoclesiasticuB  GeneyensiB  10,  104. 

Oany,  Mad«  de.  13,  144.  244.  14,  337.  450.  518. 
556.     15,  193.     e  carcere  liberatur  18,  381. 

Oapella,  Pythius,  minister  Mureti  20,  103. 

Oapellanus  y.  Ohapelain. 

OapelluB  20,  171    (yide  quoque  Ohapel). 

OaperoniuB  Nemausensis  13,  532.     20,  390. 

Oapillorum  disciplina  10,  312. 

Oapito,  Wolf  Fabr.,  minister  Argentoratensis 
subscribit  confessioni  de  trinitate  9,  710.  et  de 
eucharistia  9,  712.  10  b,  125  sq.  12,  464. 
exsul  Offenburgi  10  b,  2.  autor  est  Oalyiuo  ut 
PBychopannychiam  non  edat  t^.  45  sq.  de 
ecclesia  desperat  ibid.  331.  Wormatiae  11, 
90  sq.  aegrotat  ibid.  243.  248.  251.  310.  mori- 
tur  ibid.  348.  463. 

—  de  Anabaptistis  10  b,  46.  de  Oalyini  reditu  11, 
99.  113  sq.  199.  de  disciplinae  necesBitate  10  b, 
226.     de  missa  11,  330. 

—  eiuB  res  cum  Oarolo  7,  298.  10  b,  396.  423. 
Gum  Beryeto  8,  767.  775.  866.  epistolao  ProU. 
5,  36.     comm.  in  lesaiam  11,  36. 

—  occurrit  etiam  10 b,  65.  68  sq.  75.  123  sq.  155. 
196.  217.  219.  275.  323.  435.  11,  29.  84.  299. 
13,  210.     14,  615.     21,  124. 

Oapnius  (Fum6e)  maltre  des  requdtes  10 b,  41. 
17,  547.  569.  Libertinos  notat  11,  490.  Yide 
praeterea  ibid.  538.  645.  825.  12,  57.  72.  242. 
589.  615.  617.  13,  429.  20,  537  ss.  mittitur 
in  Proyinciam  19,  157.  221.  327. 

Oappel  lac.  13,  611. 

Oappel  Lud.  adyocatus  et  minister  18,  360  sq. 
646. 

Oaprophontes  Franc.  19,  205. 

Oaptiyi  yisitandi  10,  29.  115. 

OapuncuIuB  (Ohaponneau)  lo.  minister  Neoco- 
mensis,  Oalyino  suBpectus  11,  418.  ecolesiam 
turbat  ibid.  557.  aoctrina  de  Ohristo  deo  ibid, 
559.  609.  639.  648.  781  sq.  803  ss.  de  censura 
fratrum  ibid.  760.  803  ss.  813.  de  coena  aegro- 
torum  ibid.  699.  collegas  oppugnat  11,  714.  721. 
et  notatur  751.  759  sq.  770  ss.  moritur  12,  182. 
203  sq.  226.  Vide  praeterea  lOb,  264  sq.  303. 
318.  358,  400.  412  sq.      11,  2.   12.  33.  54.  179. 
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Capunculus 

214.  319.  656.      12,  1.  13.  26.  45.  64.  93.      13, 
396.     14,  472. 

Caraccioli,  Ant.  episcopus  TreceDsis  16,  482. 
19,  64.  158.  reformationi  favet  19,  100  sq.  in 
ecclesiam  admitti  vult  ibid.  101.  109.  120.  cf. 
ibid.  182. 

Caraccioli  Gal.  Italus  Genevae  degens  14,  43. 
612.  15,  40.  96.  16,  9.  35.  17,  260.  18, 
749.  eius  familia  16,  35.  testis  in  cansa  Bol- 
Hoci  8,  185.  189.  191.  199.  tentat  reconciliatio- 
nem  cum  uxoro  Vitt.  Caraffa  17,  255.  509.  iter 
italicum  ibid.  510  sq.  cf.  praeterea  21,  714. 
720. 

Carbonnel  11,  152. 

Carcassonne  oppidum.  Re.iquiae  ibi  asservatae 
6,  424.  435.     caedes  19,  357. 

Cardmaker  v.  Taylor. 

Cardus  11,  175. 

Carignan.    Proelium  ibi  factum  11,  697. 

Carignano  Hipp.  Italus  Oenevensis  17,  168. 

Garinodus  12,  209. 

Carlin  19,  479. 

Garlowitz,  Nic.  a,  episcopus  Misneusis  15,  99. 

CMrmel,  Oasp.  Delphinas  Basileae  10  b,  52. 
Mombolgardiae  11,  33.  36.  40.  523.  Argentorati 
10  b,  210.  249.  264.  274.  304.  310.  316.  319.  335. 
348.  367  sq.  371.  374.  400.  426.  438  ss.  11,  36. 
12.  80.  90.  120.  125.  Neocomi  11.  319.  523.  12, 
268.  311.  314.  380.  13,  126.  586.  606.  617. 
14.  64.  Lutetiam  mittitur  16,  379.  381.  385. 
394.  403.  406.  424.  lepratus  in  Germania  pro 
Gallis  ibid.  619  sq.  625.  627.  638.  659  sq.  696  sq. 
in  Britannia  gallica  cum  Andeloto  17,  18.  28. 
66.  82.  135.  162.  179.  Aureliae  ibid.  164.  190. 
Andeeavis  ibid.  162.  Genevam  rcdit  ibid.  184. 
220.  227.  249.  obit  18,  214.  Vide  praeterea 
16,  690  sq.  695.  747.  17,  63.  96.  180.  18, 
131.     21,  236.  662. 

Carmel,  lac.  lOb,  374. 

Carmelita  11.  392.  397.  769.  780.  802.  12,  210. 
218.     sacellanus  Belga  12,  39. 

Carmieres,  ministcr  Tolosanus  17,  557. 

Carmina  in  Calvini  mortem  ProII.  5,  27.  21, 
ad  calcem  Yitae. 


Carninski,  Btan.  Ivan,  eques  Polonns  v.  Kar- 
ninski. 

Carnutes  y.  Chartres. 

Carolostadius  Andr.  notatur  9,  61  sq.  a  Cal- 
vino  impugnatur  9,  111.  Lutherum  lacessit  9, 
437.  iconomachus  9,  103.  convcrsatur  cum 
Carolo  Basileae  7,  306.  de  praesentia  corporis 
14,  291.  moritur  11,  368.  413.  cf.  praeterea 
lOb,  222  sq.  240.  269.  318.  346.      11,  51.  272. 

Carolus  Quintus  Imperator  concilium  promittit 
7,  255.  agit  cum  episcopo  Coloniensi  12,  152. 
162.      Wormaciae  11,  85.     12,  85.      Ratisbonae 

11,  172.  175.  195.  200.  251.  257.  12,  379.  eius 
laus  7,  288.  induciae  cum  Oallo  10  b,  221. 
molimina  bellica  ibid.  440.    bellum  Smalcaldicum 

12,  403  ss.  421.  426.  429.  442.  479.  499.  510. 
537.   544.   590.      declaratio  de  Interim    7,   549. 

13,  37  sq.     monachus  15,  860. 

—  Vide  praeterea  11,  12.  38.  497.  540.  586.  599. 
601.  627.  649.  697.  718.  722.  778.  12,  24.  43. 
230.  263.  295.  363.  13,  560.  676.  14,  88.  96. 
197.  329.  366.  369.  412.  446.  475.  548. 

Carolus  IX.  rex:  iuvenis   optimae  spei   18,    340. 

19,  15.  131.  178.  20,  175.  Oenevensibus  scri- 
bit  contra  ministros  18,  337.  350.  21,  741. 
edictum  lanuarii  promulgat  18,  381.  nnotus  ibid. 
464.  sui  iuris  dedaratus  20,  42.  139.  146.  149. 
Parlamentum  oastigat  20,  173.  Parisiensee  arma 
deponere  iubet  ibid.  173.  175.  iter  per  Oalliam 
ibid.  281.  283.  292.  305.  307.  311.  316  sq.  320. 
cf.  etiam  ibid.  203.  207. 

Carolus  marchio  Badensis  15,  249.     16,  704. 

Carolus  m.  dux  Sabaudiae  11,  12.  176.  13, 
172. 

Carolus  Yictor  dux  Brunsvicensis  12,  248. 

Carolus.  Nomen  occurrit  11,  131.  12,221.  610  as. 
13,  275.  minister  Tolosanus  20,  489.  vide  quo- 
que  lonvillaeus. 

Carolus  (Caroli)  Petrus,  Sorbonicus  theologaster 
7,  293.  pastor  Alenconii  duos  iuvenes  morti 
tradit  7,  327.  Sorbonistis  suspectus  7,  301. 
scortator  7,  302.  326.  Basileae  hebraicam  lin- 
guam  ediscit  7,  306.  Erasmi  familiaritato  glori- 
atur  ibid.  Parisiis  aufugit  10 b,  43.  20,  594. 
Lausannae  minister  7,  306.     lOb,  66.      13,  251. 

20,  362.  ubi  triois  indulget  10  b,  78,  81.  Cal- 
vinum  et  coUegas  Arianismi  insimulat  5,  318. 
7,  308  sq.  10  b,  83.  86.  97.  eundem  de  tribuB 
symbolis  aggreditur  7,  315.  a  Bernensibus  iniu- 
riarum  accusatur  7,  297.      in  Synodo  Bernenai 
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Oarolus 

7,  325.     lOb,  65.     damnatur  7,  336.     lOb,  105. 

112.  de  purgatorio  palinodiam  canere  cogitur 
7,  308.  ministerio  abdicatur  7,  317.  10  b,  104. 
de  synodis  Bernae  et  Lausannae  celebrads  perpe- 
ram  refert  7,  321.  324.  Neocomum  anfugit  7, 
310.  ad  Jjausannenses  impudenter  Bcribit  10  b, 
110.  Soloduri  iJnd.  111.  Agathopoli  coUoquitur 
7,  296.  299.  10  b,  358.  361.  370.  11,  2.  Mom- 
belgardi  conditionem  quaerit  7,  297.  Argento- 
rati  7,  298.  10  b,  374  ss.  396  ss.  423  ss.  11, 
546.  555.  604.  contra  Calvinum  acribit  7,  293. 
Galvinus  contra  eum  v.  Calvinus,  et  12,  97. 
100.  134.  Farellum  impugnat  7,  300.  a  quo 
castigatur    10  b,  70.      a  Myconio  excusatur  i&td. 

113.  soribendo  impar  7,  317.  in  p^pismum 
relabitur  10  b,  113.  117.  15,  111.  repudiat 
uxorem  7,  296.  a  Oalvino  Turicensibus  de- 
nunciatur  10  b,  119  sq.  128.  vide  quoque  Pro- 
legg.  5,  43.  7,  30.  9,  65.  lOb,  236.  318.  11, 
422.     21,  23.  59.  126.  134.  315  ss. 

—  Oaroli  indoles  et  ingenium  7,  294.  pravi  mores 
7,  334  sq.  11,  131.  Oalumniae  9,  703.  falsa 
et  subreptitia  eruditio  7,  322.  barbara  latinitas 
7,  317.  historia  a  Farello  exposita  10  b,  408  ss. 
11,  43  ss.  12,  93.  acta  Lausannensia  7,  307. 
310.  10  b,  106  BS.  res  gestae  in  Lotharingia 
7,  297.  aota  Metensia  7,  300.  11,  520.  534. 
546.  558.  565.  567.  569.  571.  583.  589  sq.  604. 
607.  epistolae  ad  Farellum  9,  839.  11,  544. 
sententia  de  precibus  pro  mortuis  7,  328  ss.  10  b, 
82.  85.  97.  389.  de  servo  arbitrio  ibid.  375. 
de  abolitione  missae  Md.  377.  de  euoharistia 
ibid.  379.  de  impositione  manuum  iind.  379. 
de  absolutione  et  confessione  ibid.  382.  de  nnc- 
tione  extrema  ibid.  386.  de  invocatione  sancto- 
rum  ibid.  387. 

Oarpentoracte:  reliquiae  ibi  asservatae   6,  421. 
Carquinus  11,  611. 
OarteriuB  v.  Chartier. 
Oarus  AngluB  16,  199. 

Oarvin  lo.  minister  Agedinci  18,  726. 

Oaspar  minister  GrandissonensiB  15,  410.  Y. 
quoque  Carmel,  Hedio,  Megander,  Olevi- 
anuB. 

Cassander  Geo.  ProII.  9,  43.  9,  525  ss.  566. 
17,  204.  de  officio  pii  viri  9,  529.  18,  684. 
19,  144.    20,  242. 

Oassiodorus  1,  670.     2,  918. 


Castellanus  v.  du  Chastel. 
Castellio  Lud.  15,  218.     16,  295. 

• 

Castellio  (Castalio,  Chasteillon)  Seb.  Calvini  hos- 
pcs  Argentorati  9,  315.  10  b,  370.  11.  122. 
132.  16,  261.  cum  affinibus  litigat  11,  427. 
scholae  Oenevensis  praefectus  ibid.  652.  Gene- 
vam  relinquere  quaerit  ibid.  673  sq.  a  miniBte- 
rio  arcetur  ibid.  687.  691.  741.  21,  135.  Basi- 
leam  se  confert  11,  741.  Lausannam  vocatur 
17.  368.  19,  235.  293.  303.  496.  20,  58.  to- 
cationem  recusat  19,  551.  moritur  20,  193.  229. 
240.  242.  256. 

—  notatur  a  Calvino  9,  285.   568.  575.      12,  161. 

14,  449.  15,  209.  17,  122.  124.  153.  a  Cal- 
vinistis  ibid.  341.  367.  a  Farello  20,  241.  a 
Oualtero  ^id.  240.  a  Beza  15, 440.  20,  148.  205. 
237.  21,  26.  82.  a  BuUingero  19,  497.  502  eq. 
20,  229.  256.  Beroensibus  suspectus  19,  253. 
Oenevensibus  16,  609.  imo  exosus  18,  524. 
item  Turicensibus  19,  243  sq.  nebulo  9,  257  ss. 
canis  12,  63.  Anabaptista  20,  351.  Serveti  et 
Pighii  discipulus  9,  312.  315.  14.  642.  683.  15, 
354.  falBo  furti  accusatur  9,  312.  19,  280. 
20,  192.  ignaviae  11,  483.  a  Sulzero  defendi- 
tur  19,  280.  purgat  se  seDatui  Basileensi  20, 
190  sq.      eius  laus  ibid.  327.      femilia  21,  745. 

—  Scripta:  Biblia  latine  transfert  11,  439.  17, 
122.  gallioe  14,  585.  727.  9,  830.  Theologiam 
germanicam  latinam  facit  16,  591.  17,  441. 
Martinus  Bellius  v.  Bellius.  in  Bom  IX.  17, 
22.  19,  505.  contra  Bezam  17,  211.  contra 
Calvinum  ProII.  9,  26.  66.  17,  21,  Diodorus 
SiouIuB  18,  499.  contra  persequutiones  19,  587. 
Defensio  bibliorum  suorum  19,  280.  20,  58. 
Ochini  dialogi  latine  versi  ibid.  190.  193.  195. 
Scripta  varia  17,  298.  oontra  praedeetinationem 
9,  275  ss.     16,  556. 

—  cf.  praeterea  11,  417.  477.      13,  411.      14,  128. 

15,  513.  596.  803.  19,  89.  20,  277.  371.  21, 
134.  149  sq.  328  ss.  336.  340.  557. 

Oastellio,  frater  Sebastiani  typographus  16,  556. 

Castelmoron  ecclesia  18,  516. 

Oastelnandary  oppidum  19,  358. 

Castilio  Locarnensis  16,  223. 

Castres  ecclesia  19,  102. 

Castro,  Scip.  del,  15,  706.  796.  808. 

Catabaptistae  hodierni  1,  115.  omne  genus 
flagitiis  pleni  5,  232.      Libertini  11,  747.      dog- 
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GatabaptiBtae 

matis  de  somno  animarum  autores  5,  232.      eo- 
rum  error  1,  966.     2,  971. 

Catalauni  y.  Chftlons  sur  Marne. 

Cateau  Cambr^sis,  pax  ibi  sancita  17,  498.  528. 

CateohiBmuB  puerorum  institutio  5,  637.  Ber- 
nensiB  14,  94.  232.  236.  287.  HeidelbergensiB 
19,  684.  20,  41.  GeneyensiB  Calvini  5,  397. 
eiuB  late  pateuB  autoritas  9,  207. 

—  Cateohismorum  ubub  et  utilitas  6,  5  bb. 

—  Catechiaatio  puerorum  in  ditione  OeneyenBi  10, 
52.  115. 

Catharina  S.  nuUa  ,et  fictitia  7,  405.  655. 

Catharina  Calyini  soror,  uxor  Whittinghami 
14,  466. 

Catharina  Medicea  regina  13,  341.  17,  590. 
597.  611.  647.  708.  19,  465.  ambitiosa  18, 
464.  474.  yerButa  20,  54.  eiuB  forma  et  moroB 
18,  493.  tricae  20,  111.  Bimulatio  BUBpecta 
18,  349.  poBt  mortem  Francisci  U.  ibid.  270. 
282.  333.  Nayarrenum  irretit  ibid.  466.  pacem 
Ambosianam  procurat  20,  21.  aegrotat  ibid. 
166.     Coligniaeo  infcBta  ibid.  311. 

Oatharina  domicella  11,  81.  84. 

CatharinuB  (Politi)  AmbroBiuB  Lutheri  antago- 
niBta  7,  394. 

CathelanuB  Ant.  9,  121  bb.  Oeneyae  receptuB  9, 
126.  ob  impudicitiam  expulsuB  9,  127.  eiuB 
ignorantia  detecta  9,  127.  contra  Calvinum 
scribit  9,  125  Bq. 

Oatholica  ecclcBia  v.  EccIeBia  et  10 b,  163.  eiuB 
theologi  inter  Be  diBBentientoB  8,  57.  traotationem 
cum  proteBtantibuB  recuBant  5,  470  aq.  non 
epiBcopatum  aed  tyrannidem  yolunt  5,  472. 

Catilina  1,  338.     2,  212.. 

Oato  laudatur  1,  1150.  2,  531.  5,  281.  12, 
105.  107.     20,  122. 

OatuIluB  5,  208. 

OauBBo,  Barth.  minister  21,  712. 

Oayent  lo.  diaconus  LauBannensiB  12,  36.  89. 
91. 

Oayiot  15,  210. 

OeceloB  y.  BechelleB. 


Cecil,  Will.  EliBabethae  conBiliariuB  17,  418.  490. 
de  reformanda  Anglia  ibid.  565.  cf.  quoque  18, 
89. 

Celigny  yicuB  14,  460. 

CellariuB  BaBileeuBiB  (11,   481)   y.   BorrhauB. 

CellariuB  Diethelm  11,  743. 

CellariuB  Oeorg.  medicuB  TuricensiB  18,  185. 
20,  130.  239. 

CellariuB  Michael,  miniBter  AugUBtanus  13,  480. 

CelBUB  5,  153. 

CelBUB  y.  MartinenguB. 

CenaliB  (Ceneau)  Rob.  episcopus  AbrincatuenBiB 
7,  666.  lOb,  143.  13,  222.  16,  226.  17,  34. 
Epistola  satyrica  contra  eum  16,  351  ss. 

CenamuB  17,  502. 

Censurae  episcoporum  mutuae  1,  611.  2,  829. 
ministrorum  y.  Disciplinaet  Colloquia.  typo- 
graphorum  7,  409. 

Cephas  pontificiis  oaput  Bignificat  7,  263.  418. 

Cerisolae  proelium  11,  697. 

Oeryi  penis  adoratus  6,  413. 

CeryinuB,  MarcelluB,  legatus  in  concilio  Triden- 
tino  7,  398. 

Chabert  Ant.  OeneyensiB  15,  518. 

Chabod  OeneyensiB  15,  647.     8,  766.  798. 

Chabrand  lo.  minister  in  Proyinda  19,  536. 

Chaillet  (Ghaletus,  Caillet)  Day.  18,  713.  19, 
59.  270.  484.     20,  315.  620. 

Chaillon  Ant.  prieur  de  Bouteyille  ProII.  3,  12. 

Chaiae-Dieu.  Reliques  6,  446. 

Chaldaei  aatrologi  celebrea  7,  526.  Chaldaeorum 
facinuB  in  lobum  1,  352.     2,  225. 

Chalet  y.  Chaiilet. 

ChaIonn6  (s.  Challonay  18,  313.  635  etc.)  i.  e. 
Beza. 

Ch&Iona  aur  Mame  eccleaia  19,  20.  50.  reliquiae 
ibi  aaaeryatae  6,  447.  Ch&Iona  aur  Sa6ne  eccle- 
aia  18,  397.     19,  50.  189  aq. 

Chambard  (20,  397)  pseudonymon  Calvini. 

Chambelley  Franc.  miniater  21,  709. 
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Chumbert  14,  132. 

Ohambery:  reliquiae  ibi  assorvatae  6,  424.  eccle- 
8ia  20,  209.  pii  martyres  13,  641.  15,  670. 
694.  700.  707.  712.  740.  754.  803  ss. 

Ohambray  v.  Lenfant. 

Ohambut  minister  Feissiacensis  10 b,  369. 

Ohamoys,  Franc.  Benator  ct  syndicus  Gencveneis 
8,  156.  159.  162.  195.  198.  204.  737.  798.  825. 
14,  50.     15,  479.  499.  526.  547.     16,  280. 

Ohampagne,  ecclesiae  19,  20.  23.  49  sq. 

Champereau  (Campiuellus  11,  656.  13,  140. 
CampcUuft  11,  782.  12,  233.)  Aim6  (Edmun- 
dus  11,  809.)  ministor  Genevensis  11,  293.  319. 
322.  420.  477.  594.  Dralliani  12,  106.  145. 
Calvino  suspectus  11,  322.  364.  429.  ab  eo 
defenditur  ibid.  715.  contra  Capunculum  ibid. 
782.  a  senatu  dimissus  12,  167.  Bernam  se 
confert  Hnd.  187.  191.  194.  196.  201.  ubi  admit- 
titur  ibid.  232.  invitis  Ocnevcnsibus  ibid.  234. 
239.  249.  apud  Gaienscs  13,  219.  cf.  praeterea 
12,  445.  469. 

Chananatius  ludimagister  10 b,  335. 
Ghandieu,  baro  de,  18,  687.     perit  19,  604. 

Ohandieu  (La  Boohe,  Rochaeus,  Lacroix,  Sadeel, 
Zamariel)  minister,  Parisiis  17,  6.  60.  95.  107. 
115.  135.  179.  184.  291.  589.  595.  609.  Aure- 
liae  ibid.  398.  Pictavii  ibid.  428.  505.  Issolu- 
duni  19,  46.  Argentorati  18,  91.  Apologia  16, 
685.  valetudinarins  19,  13.  a  rege  Navarrae 
liberatus  17,  200.  209.  213  sq.  iter  per  Oalliam 
ibid.  305.  ad  Beginam  vocatus  ibid.  635.  eidem 
Buspectus  de  ooniuratione  18,  646.  contra  Augu- 
stanam  confessionem  18,  569.  moritur  19,  634. 
cf.  praeterea  18,  140.  143.  213.  571.     21,  176. 

Ohanissier  Claud.  minister  10 b,  340.      20,  603. 

Ohannerton  Oerm.  minister  21,  732. 

Ohanorrier  (Des  Merenges)  Nic.  minister  propter 
praedestinationem  dimissus  17,  119.  150.  Aure- 
liae  18,  501.     19,  187.  271.     20,  101. 

Ohapeaurouge,  Ami  (Aim6)  11,  349.  687. 

—  Stephanus  de,  syndicus  Geneveusis  8.  723. 
737.  742  sq.  766.  788.  778.  824  sq.  12,  642. 
652. 

Ohapol  lac.  18,  574.  20,  479.  (?)  21,  715  sq. 
(vide  etiam  Capellus). 

Chapelain  I.  medicus  regius  17,  155. 


Chaponneau  v.  Capunculus. 

Chapot  Petr.  martyr  12.  370.  374. 

Chappan  14,  50. 

Chappuys  minister  21,  664. 

Chapuis  Fr.  medicus  Genevensis  12,  642. 

Charmier  lac.  8,  853. 

Charroux  abbatia:  reliquiae  ibi  assorvatae  9,  415. 
422. 

Chartier  Guil.  minister  in  Brasilia  16,  279.  437. 
440.     17,  83.  97.  109.  116.  135. 

Chartres:  reliquiae  ibi  asservatae  6,  433.  Le 
vidame  de  Chartres  Oondaei  legatus  19,  422. 
511. 

Chassagnon  v.  La  Chasse. 

Chassanaeub,  minister  in  Bouquenom  17,  679. 
an  idem  ac  praeoedens? 

Chasseboeuf,  minister  in  Blois  19,272.    20,612. 

Chasteillon  Mich.  Sebastiani  nepos  ex  fratre 
18,  523.      V.  Castellio. 

Chastillon,  Odet  de,  cardinalis  postea  oomes 
Bellovacensis  12,  245.  17,  263.  18,  279.  306. 
626.  630.  633.  724.  760.  763.  19.  64.  300.  602. 
20,  14.  31.  86.  127.  133.  160.  175.  219.  21, 
195. 

Chastinier  lo.  minister  21,  745. 

Chateau  du  Loir  ecclesia  18,  715. 

Ohateaubriand,  6dit  de,  14,  186.  303. 

Ohatelet  tribunal  parisiense  7,  316. 

Chatillon  vicus  prope  Epernay  11,  732. 

Chaumergy  18,  748. 

Chaumont  ecclesia  19,  210. 

Chautemps  lo.  senator  et  syndicus  Geneveusis 
8,  737.  742  sq.  766.  792.  798.  825.  12,  642. 
13,  135.  16,  37.  eius  filius  fratriae  Galvini 
adulter  13,  131. 

Chauvet  (Calvetus)  Raim.  minister  11,  685.  712. 
756.  12,  102.  145.  217.  237.  369.  413.  434.  534. 
13,  10.  192.  377.  14,  347.  434.  521.  525.  15, 
149.  252.  258.  320.  423.  426.  430.  670.  16,  33. 
57.  18,  131.  472.  20,  97  sq.  21,  359  sq. 
trinitatis  professor  in  concionibus  9,  393  et 
pradestinationis   8,    128.      subcribit   actis  contra 
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Chaiivet 

Bolsecnm  8,  151.  172.  208.  oontra  Servetum  8, 
553.  644.  epiBtolae  ad  Polonos  9,  342.  358.  16, 
679.  Bernam  mittitur  in  causa  Zebedaei  15, 
455.  458.  479.  499.  526.  543.  547.  564.  622.  624. 
627.  631.  670.  in  vinoula  coniicitur.  15,  149. 
154.  193.  aegrotat  17,  335.  20,  57.  convalcB- 
cit  17,  356.  380. 

Ghauvin  Artus  typographus  Prol.  10,  10. 

Ghecus  (Sir  John  Cheke)  praeceptor  Eduardi 
regis  14.  325.  472.  496.  524.  551.  captivus  ibid. 
598.  exBul  ibid.  643.  15,  137.  444.  in  Italia 
Md.  142.  165.  266.  571.  719.  Argentorati  ibid. 
169.  818.  827.  in  Angliam  deportatus  16,  199. 
cf.  ibid.  83. 

Ghefdebien  quacBtor  MonBpesBulanus  19,  70. 

GheliuB  (Geiger)  Ulr.  medicuB  10  b,  316  sq.  323. 
425.     11,  39.  202.  718.     12,  246.  343.  547. 

Ghelius  mercator  ArgentoratensiB  18,  326. 

Ghelmski,  Remig.,  eques  PolonuB  17,  601.  19, 
726. 

GheminuB  v.  Du  Chemin. 

Ghemnitz  Mart.  16,  459. 

Ghene  vicuB  GeneveuBiB  13,  217. 

Ghenelat    Petr.    notarius    GenevenBiB    19,    699. 

20,  298. 

Gheron  16,  325.    18,  719. 

Gherpont  Franc.  ludimagiBter  NeocomeuBiB  17, 
336.     Londini  18,  394.    lulioduni  ibid.  452. 

Gherum  oppidum  13,  380. 

Ghery,  Ant.  de,  14,  516. 

Chevallier,  Ant.  prof.  1.  hebraicac  GoneveuBiB 
10,  68.  15,  229.  18,  131.  166.  214.  555.  19, 
66.  187.  224.  20,  170.  259.  453.  557.  21,  712. 
gener  Tremellii  15,  163.  309.  17,  310.  477. 
vocatur  PosBiacum  18,  578.  Cadomi  19,  2.  Gan- 
tabrigiae  20,  45.  Lugduni  18,  416.  BubBcribit 
epistolae  ad  PolonoB  9,  342.  358.  epitaphium 
Calvini  21,  173  Bq. 

Chevailier  Franc.  GenevensiB  14,  337.  15,  70. 
legatuB  ad  BernenBes  16,  711.    cf.  21,  693  bb. 

Chevallier  Claud.,  miniBter  PictavieuBiB  17,  276. 
353.  428.     in  Alais  18,  385.  451.     20,  479.  651. 

21,  666, 


Chicand,  Ant.  Bcnator  et  syndicuB  GcDevenaiB 
8,  156.  159.  162.  195.  198.  204.  737.  742  sq. 
778.  788.  792.  824  Bq.     12,  547.     14,  50. 

Chinon,  Mad«  de,  15,  438. 

ChiranuB  Gratianopoli  vinctUB  11,  32. 

Chir^,  le  cur6  de,  v.  Des  Pr68. 

Chlamydis  purpureae  reliquiae  6,  422. 

ChlorotcB  (9,  790)  i.  e.  Viretus. 

Chonnoye  18,  715. 

Chouet,  lac.  et  Petr.  typographi  Genevenses 
Proll.  5,  24.  et  10  b,  13. 

ChrcBtien  Petr.  miniBter  PiotaviensiB  19,  217. 

Chriatiani  lao.  minieter  21,  708. 

ChriBtianuB  IL  rex  Daniae  lOb,  431.  14,  292. 
15,  4.    exBuleB  AngloB  expellit  ibid.  143. 

ChriBtophle  (18,  453)  v.  Libertet.  Chris- 
tophoruB  V.  eundem,  ProBchover,  Piperi- 
nuB.    nescio  qnis?  15,  84. 

ChriBtophoruB  S.  nuUus  et  fictitiuB  7,  405.  655. 
adoratus  6,  476.     9,  546. 

ChriBtophoruB  OldenburgenBiB  12,  537. 

■ 

ChriBtophoruB  dux  WirtembergenBiB  evangelio 
&vet  11,  520.  RatiBbonae  ibid.  172.  176.  Mom- 
belgardiae  praefectuB  Bub  patre  ibid.  522.  12, 
122.  LutheraniBmum  ibi  promovet  11,  624.  667. 
701.  705.  Basileae  12,  511.  ei  C^lvinus  dicat 
commentarium  in  epp.  paulinae  ibid.  658.  In- 
terim  Mombelgardiae  promulgat  13,  31.  153. 
194.  324.  Brentium  Bcrvat  ibid.  182.  miniBtris 
eiectis  proBpicit  ibid.  184.  theologoB  ad  conci* 
lium  mittit  14,  290.  missam  denuo  abolet  ibid. 
398.  Naumburgi  15,  468.  Mombelgardiae  ibid. 
726.  Francofurti  16,  506.  17,  143.  150.  nego- 
tium  cum  Molinaeo  15,  784.    cum  Rege  16,  225. 

17,  100.  lutheranizat  16,  123.  126.  270.  pro 
WaldensibuB  16,  461  bb.  466.  499.  DclvetiiB 
AuguBtanam  obtrudere  vult  16,  573.    item  Gallie 

18,  569.  628.  660.  752.  19,  16.  20,  41.  136. 
139.  RichovillenBibuB  18,  68.  107.  iudicium  de 
Lasco  16,  186.  tutor  consobrini  17,  314.  theo- 
logOB  PosBiacum  mittit  19,  67  (v.  Andreae). 
TabemiB  19,  267.  277  sq.  292.  321.  334.  auxi- 
lium  Andeloto  praebet  19,  506.  laudatur  a  Beza 
20,  453.  cf.  praeterea  12,  669.  698.  13,  48. 
14,  14.  447.  717.  15,  51.  86.  225.  249.  16, 
511. 

Cicelliua  v.  Cecil. 
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Oicero  laudatur  1,  237.  1110.  2,  37.  1104.  12, 
194.  19,  401.  20,  581.  speoiatim  de  Divina- 
tione  5,  62.  126.  Epistolae  5,  18.  20  sq.  21. 
25  88.  36.  39.  42.  49.  51.  55.  60.  62.  66.  71. 

77  88.  85.  102.  107.  111.  129.  131.  133.  145. 
156  sq.  13,  539.  de  Pinibus  1,  314.  2,  141. 
5,  22.  30.  40.  52.  de  Inventione  5,  34.  Lacliu8 
5,  157.  de  Le^bus  5,  24.  149.  de  Natura  deo- 
rum  1,  282.  2,  36.  187.  5,  48.  127.  155.  de 
Officii8  1,  1109.  2,  1103.  5,  24  8q.  27.  32. 
35  sq.  40  sq.  52  sq.  90.  97.  101.  116.  119.  129. 
133.  10,  204.  Orator  5,  71.  Orationes:  pro 
Balbo  5,  94.  pro  Cluentio  5,  28.  105.  111.  130. 
pro  Domo  5  53.  100.  127.  pro  Placoo  5,  124. 
pro  Ligario  5,  34.  56.  154.  pro  Milone  5,  16. 
35.  74.  102.  pro  Muracna  5,  35.  156.  Philip- 
pioae  5,  20.  53.  67.  71.  85.  94.  97.  126.  134.  139. 
142.  pro  Plancio .  5,  16.  25.  77  8q.  102.  144. 
pro  Quinctio  5,  101.  pro  Rabirio  5,  22.  pro 
Roscio  5,  102.  112.  pro  8extio  5,  106.  pro 
Sylla  5,  25.      in  Verrem  5.  28.  35.  41.  59.  71. 

78  8q.  131.  142.  160.  Paradoxa  5,  52.  de 
Republica  5,  17.  Rhetorica  5,  20.  23.  34.  57. 
Somnium  Bcipionis  5,  16.  96.  Topica  5,  90.  102. 
130.  TuBCulanae  quaeationes  1,  316.  2,  187. 
5,  17.  22.  44.  52.  66.  101.  153.  157. 


—  Oicero   legi  divinae  insultat   8,   23. 
liberi  arbitrii  non  audiendus  6,  339. 
etymon  proponit  2,  87. 

OicowBki  Stan.  y.  Zikowaki. 


m  causa 
religionis 


Circulatores  mortuorum  088a  circumferentes  5, 

288. 

Oirler  Steph.  senator  eoclesiastious  Palatinus  19, 
539. 

OisneruB  Nio.  9,  715. 

Oival  (19,  556.)  y.  Spifame. 

Olaromontanus  epi80opu8  in  concilio  Tridentino 
7,  382.     8oortator  7,  503. 

—  Olaromontanum  oonoilium  de  Maria  virgine  7, 
481. 

Clarus  Petr.  18,  492.    19,  456. 

Olaudianus  5,  16.  56.  66.  96.  150. 

ClaudiuB  8.  impie  invocatu8  6,  504.  eius  cor- 
pu8  6,  413. 

Claudius:  varii  huius  nominis:  oubioularius  8ue- 
0U8  18,  390.  tinotor  12,  581.  minister  Pede- 
montanus  18,  602.  minister  in  Sabaudia  10  b, 
71.      Mombelgardensis  (?)  15,  595.  635.      inoerti: 


Olaudius 

lOb,  162.  280.  342.  347.  11.  170.  466.  475.  709. 
12.  41.  480.  508.  511.  15,  580.  17,  705.  20, 
379.  579.  582. 

—  Yide  quoque:  Baduel,  Oamp,  ChanisBier, 
Clericus,  Parel,  Peraeus,  Oen6ve,  Mo- 
nier,  Sabaudus,  Senarcleus. 

ClaTi  cruois  quatuordeoim  6,  477.  eorum  reli- 
quiae  6,  421.     ab  Ilelena  reperti  lOb,  196. 

Oleberg  v.  Kleberger. 

Clemens  Yn.  papa  2,  842  sq. 

Clemens  Neooomensia  11,  283.  Lausannensia  13, 
25.  94.    20,  610  (?). 

Olement  Petr.  minister  14,  326.     19,  51. 

Clerao  y.  Rousael. 

Clero  Claud.  (Olericus)  nunister  NeocomensiB  10 b, 
419.     11,  93.  287. 

—  castellanuB  NeocomepBis  19,  10. 
Olero,  Sim.  18,  499. 

Olereau,  de,  k  Cosnes  18,  534.     17,  581(?). 
Clerembard  12,  174. 
OleriouB  v.  Olero,  Le  Olero. 

Olervant,  01.  Ant.  de,  Metenaium  patronus  17, 
326.  360.  exBul.  ibid.  338.  472.  TreYiria  Ond. 
698.  703.  vide  etiam  ibid.  568.  603.  625.  18, 
40.  356. 

Olery:  reliquiae  ibi  aBBorvatae  6,  422. 

ClictoveuB  lod.  dootor  SorbonicuB  de  Baorificio 
miBsae  7,  641. 

Cling  Mel.  oanoellarius  MagdeburgeuBiB  15,  99. 

ClivienBiB  dux  v.  OuilelmuB. 

OIuniaoenBeB  reliquiae  6,  417.  432. 

CnipiuB  lo.  gymnaBiarcha  FrancofurdensiB  16, 
451.     17,  120.     20,  612.      de  ooena  17,  641  sq. 

OnodiuB  16,  134. 

OnoII  H.  legatuB  AngluB  19,  511.  546. 

Oobham  (Geo.  Brook  lord)  15,  112. 

CoociuB  (Eoechli)  Ulr.  miniBter  BasileenBis  18,  23. 
19,  675.  714.     20,  43.  130. 

CochleuB  lo.  5,  427.      18,  494.      notatur  7,  668. 
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Goohleus 

8,  12.  12,  51.  13,  523.  in  colloqaio  Hage- 
noensi  11,  65.  RatisbonenBi  12,  253.  266.  eius 
fatuitae  6,  361. 

Godicis  iuris  ciyilis  GoncyenBis  primae  lineae  10, 

132  88. 

Godrefinus  11,  34. 

Goelius  Rhodiginus  5,  120. 

Goelius  (15,  77)  lege  Soell.  vide  etiam 
Curio. 

Goeln,  typographuB  GenevensiB,  v.  Wigand. 

Goetus  nocturni  piorum  10,  229. 

Gognac  ecdesia  18,  512. 

Gognaciue  loach.  minieter  TononienBis   14,   578. 

OognatuB  (Oousin)  lo.  minister  Patemiaci  14, 
616.  631.  15,  147.  17.  36.  308.  20,  400. 
Cadomi  18,  668.  Londini  20,  44.  285.  Oalrini 
leotiones  calamo  ezcipit  21,  70.  cf.  715  8q. 

CognentiuB  10 b,  116  (vide  tamen  in  Adden- 
dis). 

CognetiuB  y.  Ooignet. 

CogneuB  (Ougnies)  Lud.  minister  in  RuBsin  11, 
809.  12,  534.  13, 218.  14, 456.  actia  contra 
Bolsecum  BubBcribit  8,  172.  208. 

Cohelet  Ant.  ArgentorateuBiB  15,  788. 

Coiffart  10 b,  10.  21. 

Coignet  Matth.  legatuB  regiuB  in  Helyetia  15, 
713.  16,  466.  468.  482.  18,  185.  215.  610. 
627.  644.  19.  9.  178.  276.  294.  366.  393.  402. 
407  sq.  420.  426.  430.  20,  595.  dubiae  fidei 
18,  466.  479.  Yermilium  in  GhJliam  comitatur 
18,  706.  Lutetiae  19,  241.  revertitur  ibid. 
302.  330. 

CokuB  y.  Oook. 

OolenaeuB  minister  ParisienBis  17,  83.  118.  202. 
210. 

Coligny,  Oasp.  AdmiraliuB:  ab  HispaniB   captuB 

17,  216.   318.  459.      pro   libertate   conscientiae 

18,  203.  206.  218.  284.  a  Oalyino  admonetur 
ibtd.  308.  316.  732.  an  AmboBianae  coniurationis 
conscius?  ibid.  427.  491.  post  obitum  Fran- 
cisci  II.  ibid.  334.  Bezam  S.  Oermani  excipit 
i&id.  630.  635.  eundem  seryare  yult  19,  123. 
Merlinum  remittit  et  repetit  ihid.   18.      ez  aula 

Calvini  opera.     Vol.  XXll. 


Ooligny 

excedit  ibid.  316.  20,  262.  ad  exeroitum  19, 
361.  a  Parlamento  capitiB  damnatuB  ibid.  593. 
601.  bellum  in  Normandia  gerit  Oid.  663.  20, 
19.  Besam  laudat  19,  683.  inimicitia  et  recon- 
ciliatio  cum  Ouiaio  20.  65.  67.  211  eq.  Lutetiam 
reyertitur  ibid.  197.  202.  206.  Apologia  germa- 
nice  yersa  ibid.  126.  130.  136.  148.  161.  167. 
uxor  17,  321.  18.  734.  20,  129.  cf.  praeterea 
17,  263.  18,  346  Bqq.  465  Bq.  486.  546.  19. 
66.  300.     20,  54.  64:  110  Bq.  175.  196. 

Oolin  Oerm.  15,  756. 

Oolin  B.  Oolinet  lo.  ludimagieter  14,  492.  500. 
585.    21,  519.  562. 

OolineuB  AnabaptiBta  lOb,  145. 

OoIineuB  Olaud.  13,  463.     20,  596 (?) 

Oolladon,  O^rm.  lOtuB  16,  119.  teetiB  contra 
BolBccum  8,  185.  188.  192.  contra  Servetum 
8.  741.  744.  749.  754.  cf.  13.  562.  14.  327. 
330.     15,  70.  679.     16,  229.  280.     20,  585. 

Oolladon,  Leo.  8,  185.  192.  13,  562.  14,  355. 
16,  347. 

OoIIadon  Nic.  minister  in  Yandoeuyre  18,  509. 
testiB  contra  BolBOcum  8.  185.  BubBcribit  actis 
contra  Seryetum  8,  553.  644.  epietolae  ad  Polo- 
noB  9,  342.  358.  16,  679.  testiB  testamenti 
Oalyini  20,  301.  epiBtolarum  eiuBdem  editor 
ProII.  10  b,  14.  20.  yitam  Oalyini  Bcribit  21.  9. 
quae  exBtat  ibid.  51  bb.  aegrotat  18,  214.  650. 
cf.  etiam  13,  562.  15,  468  (?)  17,  506.  18,  131. 
21,  669  Bq. 

Oollegium  OenevenBe  10,  65  es. 

OoIIeniuB  y.  CoIenaeuB. 

OoIIiman,  proyincialiB  FranciBoaDorum  10 b,  40. 

OoIIinuB  (am  Biihl)  Rud.  TuricensiB  12,  112. 
13,  280. 

OoUiod  (Davarandal,  Varandal)  miniBter  yariis  in 
lociB  Proyinciae  18,  451.  563.  678.  19,  179. 
314. 

Oolloquia  miniBtrorum  LausannooBium  a  Ber- 
nenBibuB  interdicta  13,  374  ^.  389.  395  bb. 
413  B8.  427.  433  ss.  443.  464  sb.  478.  488.  494. 
536.  557  88.  607  bb. 

—  OoIIoquium  irenicum  a  Calvino  deeideratur  16^ 
501.  508.  595.  a  Bullingero  negatum  ibid.  514. 
y.  quoque  OalyinuB,  BuIIingeruB. 

20 
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Oolloquia 

—  PossiaoenBe  v.  s.  h.  y. 

OoIomieSy  Arohambaut,  minister,  18,  587.  599. 
19,  112. 

Oolon,  Bemh.  minister  MontalbanensiB  18,  468. 

Oolonges,  Franc.  de,  y.  Morellanus. 

Oolonia  Agrippina:  reliquiae  ibi  aBseryatae  6, 
421.  440.  444.  447.     of.  quoque  7,  199. 

OoIoniensiB  epiecopuB  v.  Wied. 

OoloniuB  (Agrippa)  Petr.  minister  MeteuBiB  17, 
360.  471.  584.  603.  625.  19,  80.  436.  Mon- 
toiae  17,  697  sq.  Biponti  ibid.  698.  Heidel- 
bergae  18,  40.  42.  48.  captiyus  ibid.  541.  S. 
Mariae  19,  436.  Ecoeriae  19,  485  sq.  of.  quo- 
que  18,  146. 

Oolonna  Ascan.  11,  480  aq. 

Oolumba  y.  Spiritus. 

OoIumberiuB  20,  399. 

Oolumella  5,  121.  123  sq. 

Oolumna  flagrellationis  6,  416.  427.  SalomoniB 
Romae  6,  417. 

Oomander  (Dorffmann)  lo.  minister  CurienBiB 
13,  635.     14,  649.     15,  378.  473.  563. 

OombauduB  12,  182.  186.  191  sq.  212  sq. 

Oomes  (Comte)  Beatus,  minister  LauBannensiB 
10  b,  224.  249.  263.  325  (?)  369.  11,  33  sq. 
40(?)  298.  406.  411.  536.  679.  694.  747.  12,  30. 
32.  97.  120.  139.  142.  147.  407.  652.  714.  Ber- 
nae  in  yinculis  10  b,  303.  medicuB  11,  564.  731. 
12,  581.  rector  Lausannae  17,  496.  abdicat 
Be  munere  12,  156.  165.  177.  181  bb.  187.  191. 
207.  contra  Oalyinum  12,  661.  718.  literaa 
Halleri  supprimit  13,  102.  104.  108.  127,  164. 
uxor  11,  741.     altera  11,  815.     12,  33. 

OomeB  (Le  Comte,  de  la  Oroiz,  CruciatuB)  lo. 
Gransonii  reformator  10  b,  233.  235.  249.  267. 
325(?)  415.  425.      12,  120.  476.      13,  500.  665. 

15,  11. 

OomeB  (Le  Comte)  lo.  miniBter  in  Bomainmotier 
17,  495. 

OomoB  Paul.  BecretariuB  LauBanneuBiB  14,  13. 

Oommelin.    Antonia,  Ant.    Oalyini    altera   uxor 

16,  379. 

Oommelin,  Hieron.  typographuB  18,  386. 


Oommelin  lacobuB  miniBter  EmdenaiB  17,  629. 

Oommendone  Franc.  legatuB  pontificiuB  18,  238. 
291. 

OommiarianuB  18,  247. 

Oomoedia  Oeneyae  acta  12,  347.  355. 

Oompagnac  Franc.  12,  736. 

Oompa.ing  Nicol.,  consiliariuB  regiuB  19,  159. 

Oomparet  fatrcB  coniurati  15,  647.  680.  682.  790. 
829. 

Comte  y.  ComoB. 

Concize  oppidulum  14,  65.  78. 

Ooncordia  ArgentorateuBiB   y.  Zanohi.    Witte- 
bergensiB  y.  Bucer. 

Cond^  (Lud.  de  Bourbon)  in  yinculis  18,  268. 
282.  308.  de  yita  periclitatur  ibid.  333.  io 
libera  cuBtodia  ibid.  336.  eiuB  cauBa  ibid.  381. 
reuB  ibid.  396.  liberatur  ibid.  410.  an  Ambo- 
Bianae  coniurationiB  couBciuB?  ibid.  491.  Bezam 
B.  Germani  ezcipit  ibid.  630.  635.  seryare  yult 
19,  126.  rcconoiliatur  cum  OuiBio  18,  630.  636. 
646.  648.  liberatio  eiuB  celebratur  19,  96. 
aegrotat  ibid.  292.  297.  urbe  excedit  ibid.  360. 
Bcribit  OeneyenBibuB  pro  Bua  cauBa  ibid.  386. 
uxor  in  itinere  periclitatur  ibid.  390.  fruBtra 
militem  in  Helyetia  conducendum  quaerit  ibid. 
393.  cunctator  ibid.  459.  482.  ideoque  notatus 
ibid.  471.  518.  20,  54.  57.  64.  67.  a  Geneven. 
BibuB  pecuniam  petit  19,  489.  Aureliae  se  tenet 
ibid.  494.  Oorbelii  ibid.  593.  Lutetiam  Bggw- 
ditur  ibid.  599  Bq.  in  Normandia  ibid.  601. 
capitur  ibid.  605.  633.  637.  648.  laudat  BeEam 
ibid.  680.  pacem  facit  Ambosiae,  ibid.  681. 
690  B6.  a  Calyino  yituperatus  ibid.  686.  688. 
690  88.  20,  12.  oapitur  a  GuisianiB  20,  20. 
iure  gubernationiB  priFatur  20,  42.  de  yita  dw 
Boluta  Beyere  admonetur  ibid.  160.  filiam  de- 
BpoDBat  ibid.  202.  cf.  praetera  17,  291.  356.  590. 
19,  316.  319.    20,  314. 

OongregationoB  miniBtrorum  GeneyenBium  8, 
145.  et  Prolegg.  18.  10,  96.  Mombelgarden- 
sium  11,  702.  707. 

Oonnan,  PrauQ.  de,  Proll.  5,  5.  9,  72.  9,  785. 
10  b,  7.  18. 

OonraduB  y.  Finck,  Gesner,  Hubert,  loham,  Pel- 
licanuB,  Schmidt.    yide  quoque  10  b,  2.  210. 

CouBenBUB  TigurinuB  Proll.  8,  44.  11,  775. 
21,  25.  71.  141.      eiuB  origo  et  conBilium  9,  52. 
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CoDsensus 

13,  437.  456.  474.  prfleludia  13,  101.  110.  221. 
260  88.  ipsa  tractatio  Md,  277  sq.  287  sq.  Au- 
guBtauae  coDgruens  9,  70.  ab  ecclesiis  Helveti- 
ois  oum  plausu  receptus  13,  305.  319.  381.  393. 
445.  450.  482.  488.  494.  a  BerDcnBibus  minus 
cupide  ibid.  303.  312.  326.  384  sq.  390.  a  West- 
phalo  impugnatus  9,  143.  a  TuriceneibuB  defen- 
6U8  15,  272.      cf.  303.      edeudus  13,  333.  423. 

14,  43.  51.  55.  edituB  ibid.  66.  69.  74.  81.  110. 
115.  Bupplementa  13,  348.  440.  iudicium  Bu- 
ceri  13,  350  Bq.  OurioniB  Hnd.  362.  369.  LaBci 
14,  10.  15,  4.  Myconii  13,  384.  450.  14,  76. 
Yermilii  14,  109.  cf.  etiam  9,  5  &s.  511.  13, 
373.  404  474.     15,  4. 

GoDBtaDB  imperator  contra  ecolesiam  rebelliB  pu- 
uitur  7,  273. 

ConBtaut  lo.  miDiBter  20,  484. 

GonBtantia  urbB  io  bello  Smalcaldico  12,  479. 
590.  607.  707.  13.  26.  34.  38.  47.  60.  105.  142. 
14,  458. 

GoDBtantin  Petr.  miniBter  in  Bovy  15,  517. 

OonstantinuB  imperator  v.  in  Indice  tbeologico. 

ConstantiuB  episcopus  Oonstantiae  1,  394.  2, 
86.     Mediolani  1,  580.  611.     2,  796. 

OontarenuB  Oasp.  lefjratus  pontifioiuB  5,  652  ae. 
11,  173.  176.  179.  497.     14,  32. 

OontiuB  Ant.  profesBor  Biturix  19,  241. 

Oontonrs  de  19,  179. 

Oonyza  y.  OonesiuB. 

OonzenuB  Petr.  (KuDtz)  miDiBter  BerDeDBis  10 b, 
85.  183.  201.  21«  Bq.  263  Bq.  303.  315.  317.  419. 
IntberaDizat  ibid.  140.  144  sq.  406.  11,  413. 
423.  cum  GalyiDO  fere  coDBCDtit  de  euchariBtia 
ibid.  431.  443.  ei  blauditur  ibid.  518.  euudem 
et  Farellum  male  habet  10  b,  203.  eius  iudicium 
de  Megaudro  Md.  65.  DOtatur  ibid.  159.  203  8q. 
207.  249.  278.  398.  11,  437.  471.  498.  14.  2. 
5.  105.  moritur  11,  767.  Vide  praeterea  10  b, 
298.  313.  354.  11,  34.  53.  119.  237.  280  298. 
354.  452.  518.  672.  12,  117.  427.  701.  13, 
400  Bq. 

Oook,  Sir  Anthony,  exBul  AugluB  15,  137.  818. 
16,  316.  414.  17,  397.  liber  de  coeDa  17,  553. 
caDcellariuB  ibid.  480.  491.     20,  52. 

Cop,  Guil.  medicuB  regiua  10 b,  9.  eiuB  fiiii  loan- 
nes  ibid.  9.    19.     Lucas  ibid.  9.     NicoIauB  rector 


Oop 

uniYerBitatiB  PariaienBiB  ibid.  9.  17.  28.  eiue  ora- 
tio9»875.   10b,30.  21,30.56.123.  cf.  Proll.  3, 19. 

Cop»  Michael,  Ouilelmi  filiuB,  miniBter  OenevenBis 
10  b,  9.  12,  64.  183.  217.  230.  237.  514  534. 
13,  218.  377.  14,  347.  502.  521.  525.  15,  252. 
258.  320.  18,  131.  19, 265.  21,  361.  contra 
histriones  coDcioDatur  12, 356.  de  praedeBtinatioDe 
diBBcrit  8,  130.  Bubscribit  actis  coDtra  BolBccum 
8,  151.  172.  208.  contra  Servetum  8,  553.  644. 
epiBtoIiB  ad  Polonos  9,  342.  358.  16,  679.  uxo- 
rem  ducit  12,  188.  204.  teBtis  toBtameDti  Oalvi- 
DiaDi  20,  301.     cf.  etiam  21,  653.  680. 

OoppiDUB  LibertiuuB  7,  159  88. 

Ooquet  lo.  Beuator  OeDeveDsiB  12,  295. 

Ooraldus  v.  Oourault. 

Oorbel  Lud.  diaoonuB  MorgienaiB,  postea  in  Oallia 
Yireti  antagooista  13,  25.  162  eq.  167  Bq.  201. 
482.  541  aq.      14,  29.      15,  177.   180.  606.  624. 

630.  19,  229.      cf.  quoque  14,  444.  494.      20, 
.     610. 

Oorbigny  ecoleBia  20,  503. 

Oordier  Maihurini  fata  priora  10 b,  314.  e  Oal- 
lia  profuguB  ibid.  43.  Neooomi  ibid.  314.  318  Bq. 
400.  422.  441.  11,  12.  33.  40.  80  117.  173. 
459.  569.  623.  agitur  de  eius  reditu  Oenevam 
11,  350.  356.  417.  12,  36  eq.  63.  LauBannam 
vooatur  12,  119  aq.  141.  146.  164.  178.  181  Bq. 
187.  213.  219.  451.  14,  104.  dimiBSUB  Oene- 
vam  redit  17,  38.  Oalvinum  ad  reditum  horta- 
tur  11,  128.  ei  hio  oommentarium  in  TheBaa- 
loniceDBOB  dicat  13,  525.  vide  praeterea:  12,  90. 
267.  307.   385.   497.      13,  272.  402.      14,  456. 

631.  15,  349.  367.  687.  701.  751.  802.  824. 
16,  85.  IIO  192.  672.  20,  371.  594.  21.  121. 
642.  738.  774.  809. 

Oormellius  20,  413. 

Oormere  lo.  miDister  ToloBaDUB  19,  282. 

Oorue  (Oonia,  OorDaz)  Amblard  BCDator,  ByndicuB, 
legatuB  OenevenBis  8,  737.  741  bb.  758.  788. 
792.  824  88.  11,  420.  12,  32.  270  334.  359  sq. 
506.  616.  644.  13,  55.  91.  107.  528.  655.  14, 
134.  164.  354.     15,  790.     16,  519. 

—  EiuB  mater  v.  Armeis.     filiue  14,  104. 

Oorneille,  Franc.  14,  326.     20,  99.      an  idem? 

OorneliuB  epiBOopuB  Bomanufi  1,  608, 

OorneliuB  (Oomier)  Erasmus  ludimagister  Neoco- 
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CorneliuB 

mensis  12,  191  bs.  207.  221.  223.      GeneyenBiB 
ibid.  262.  266.  270.  304.  311.  451. 

OorneliuB  ludimagiBter  LauBannenBiB  11,  34.  36. 
12,  141  eq.  146. 

CorneliuB  (Gomelli)  Geo.  minister  ArauBionenBiB 
18,  500.     19,  181.  535  bb. 

Corno,  a^  8,  66. 

Cornu  Petr.  SorboniBta  11,  45. 

Coronae  Bpineae  reliquiae  6,  422. 

Corro,  del,  HispanuB  18,  56.  226.  19,  229.  20, 
99.  617.  618. 

CorteilariuB  17,  111. 

CorteaiuB  (CourtoiB)  miniBter  MombelgardeuBiB 
8,  66.  11,  522.  gener  Capunculi  Md.  522. 
14,  479.  turbat  eccloBiam  Neooomensem  11, 
557  B8.  de  divinitate  CbriBti  ibid.  609.  652. 
789.  a  Yireto  commendatur  ibid.  612.  617. 
Champerellum  oalnmniatur  ibid.  716.  vide  quo- 
que  ibid.  640  sq.  648.  710.  782.     12,  15. 

CoBmuB  MediceuB  19,  314. 

CoBta  miniBter  CondomenBiB  19,  118.  145. 

CoBtan  marituB  BororiB  Calvini  20,  300. 

OoBtel  8,  824. 

CoBYicenBiB  conventus  16,  414.  456. 

Oot  (19,  265)  i.  e.  Cop. 

Ooteleri  BrocarduB  BernensiB  17,  74. 

CotBfort  Tho.  exBul  AngluB  15,  782. 

OottiuB  17,  35. 

Ooucy,  ddit  de,  lOb,  55. 

Cougnye  y.  Oogneus. 

Couleines  (GoulIaineB)  de,  16,  503.     18,  587. 

Oourault,  minister  Genevensis,  oaecuB  9,  892. 
10  b,  43.  74.  81.  157.  202.  209  aq.  239.  11, 
166.  174.  207.  227.  360.  366  Bq.  749.  in  Synodo 
LauBanneuBi  7,  310.  carceri  traditur  10  b, 
187  8q.  pellitur  ibid.  195.  200.  moritur  ibid. 
262.  268.  273.  287.     cf.  21,  31.  60.  124.  128. 

Oourlieu  Gir.  miniflter  TrecenBis  17,  356. 

Oourteau  Tho.  bibliopola  et  typographuB  Proll. 
3,  43.     5,  13.     6,  11.     15.  776.     18,  192. 


Courteney,  earl  of  DevonBhire  15,  114. 
CourtoiB  V.  OortoBiuB. 
Courtonne:  reliquiae  ibi  aBBcryatae  6,  431. 
CourtoyB,  miniBter  TarantaBiae  20,  215.  225. 
Cousin  y.  Cognatus. 

Coyerdale,  MilcB.  AngluB  exBul  12,  671.  14, 
110.     15,  444     S.  B.  anglice  yertit  13,  492. 

CowcheuB,  Rob.:  annotationeB  in  Calvini  tracta- 
tum  de  AnabaptiBtiB  13,  661. 

Coxe,  Rich.  paedagoguB  regiB  Eduardi  14,  87. 
118.  139.  exBuI  ibid.  643.  15,  554.  628.  779. 
18,  144. 

CracoyienBiB  BynoduB  18,  675.  19,  168.  307. 
559.  575. 

Cracow  Geo.  CancellariuB  Saxo  18,  ^l. 

CragiuB  Tilem.,  9,  248. 

CramiuB  Franc.  legatuB  8axo  15,  785. 

CranmerTho.  lOb,  427.  13,  16.  56.  71.  236. 
462.  474.  519.  682.  14,  133.  196.  263.  266.  306. 
312.  370.  553.  capitivuB  et  martyr  14.  602. 
643.  660.  705.  719.  15,  13.  113.  118.  137.  444 
447.  664.  828.  863.     16,  83.  138. 

CranBtona  W.  19,  74. 

Crantius  (Sr.  de  Crans)  NeodnnensiB  13,  26.  31. 
33.  91.  93.  103.  527.  14,  131.  460.  15,  251. 
519.  530. 

CraBBitiuB  y.  Mornhinweg. 

CraBBUB  15,  743. 

CratCB  ThebanuB  2,  529. 

Crato  ohalcographuB  ArgentoratendiB  v.  Mylius. 

Crato  y.  Eraffiheim  YratiBlayiensiB  10  b,  320. 

CreIIiuB20,  578. 

CreBCentiia  y.  CriBBier. 

CreBcentiuB  cardinaliB  14,  87.  185. 

CroBpin  y.  CriBpinuB. 

CroBpy,  pax  ibi  Bancita  11,  768. 

CroBBonier  11,  53.  63. 

Orillon,  de,  19,  369.    20,  620. 

CriBpinuB  lo.  typographuB  ProU.  3,  37.      5,  40. 
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CriBpinuB 

6,  13.  17.  26.  7,  53  sq.  8,  10  ss.  23.  33.  9, 
17.  23.  30.  45  B8.  68.  71.  10  b,  22.  12,  357. 
15,  468.  766.  774  sq.  804.  819.  874.  16,  23.  93. 
97.  120.  132.  184.  258  sq.  389.  656.  667.  714. 
17,  14.  25.  268.  346.  367.  427.  19,  210.  20, 
378.  457.  Historia  martyrnm  15,  231.  16,  145. 
LibelluB  de  apostatis  ProU.  9, 46.  19.  132.  testis 
oontra  Bolseoum  8,  186.  arbiter  de  Pollano  16, 
293.  contra  Balduinam  19,  196.  241.  248.  ciyis 
reoeptUB  15,  679.  Argentorati  20, 447.  of.  13, 109. 
123.  230.  432.  556.  588.  614.  650.  669.    13,  271. 

CriBpuB  Bcholae  Argentoratenais  praeceptor  11, 
762.     12,  72. 

OriBBier  yicuB  in  comitatu  NeocomeuBi  12,  449. 
726.     15,  747. 

Oritz,  Troilus,  12,  375. 

Orodel,  Marc.  Bcholae  TorgensiB  rector  12,  40. 

OroiBot  miniBter  in  agro  YadeuBi  13,  427. 

Oromer  epiBoopuB  PolonuB  18,  238. 

OrovitiuB  Mart.  16,  129.     19,  171.  722. 

Orozet  yiouB  12,  239. 

Oruciati  factio  OenevenBis  13,  50.  v.  quoque 
Comes. 

Orucifizi  iroagines  miracuIoBae  6,  431. 

Oruciger  Oasp.  Oalyino  in  loco  de  ooena  adBti- 
pulatur  9,  96.  149.  235.  a  Westphalo  Buis  adnu- 
meratur  16,  273.  BatiBbonae  11,  196.  243. 
laudatur  etiam  12,  127.  14,  92.  15,  305.  21, 
62.  130. 

Gr uciger  Felix  Polonus  15,  868.      16,  129.  132. 

674.  19,  37.  168.  170.  yacillat  ibid.  577.  no- 
tatur  Md.  575.  -730.  Biandratam  orthodozum 
declarat  18,  402.     eiuB  confesBio  trinitaria  ibid. 

675.  morB  19,  723.     20,  29. 

• 
CruBBol  (CursoIiuB)  de,  praefectUB  Occitaniae  18, 

442.  19,  97.  157.  159.  209.  327.  354  sq.  357. 

602.  20,   5.   31.      a   Calyino   admonetur  Hrid. 

111.  eiuB  uxor  18,  632  Bq.  636.  644.  763.  19, 

633.  20,  9.  133. 

Crux  ConBtantino  yisa  6,  431.  OBcuIanda  ez 
BerneuBium  decreto  14,  6.  13.  15.  CruciB  reli- 
quiae  6,  419. 

OnccuB  y.  Oook. 

Cngniezy.  CogneuB. 


Oultri  coenae  reliquiae  6,  418. 

CumbanuB  13,  589. 

Cunae  ChriBti  6,  416. 

CuneruB  Neooomensis  miniBter  11,  13.  17. 

Cunmann  (Eiihnmann)  y.  FliuBbach. 

Curio,  CoeliuB  SecunduB,  in  aula  Ferrariensi  11, 
323.  461.  in  Helyetiam  yenit  ibid.  426.  479. 
eoque  fi&miliam  duoit  ibid.  434.  461.  468.  profcB- 
Bor  LauBannae  ibid.  443.  481.  616.  645.  655. 
694.  12,  31.  47.  150.  160.  213.  20,  382. 
BaBileam  concedit  12,  367.  398.  407.  696.  fau- 
tor  Seryeti  13,  642.  649.  683.  723.  15.  95.  101. 
116.  119.  166.  440.  controyersia  cum  ToBsano 
13,  44.  de  coena  12,  585.  13,  331.  362.  369. 
621.  de  amplitudine  regni  Dei  17,  22.  18, 
367.  Praefatio  ad  libellum  de  Spiera  Proll.  9, 
70.  13,  359.  512.  cf.  etiam  13.  253.  411.  470. 
573.    14,  128.  551.     16,  376.  452.    20,  194.  605. 

Curio  Oonr.  13,  160.  459. 

CurioncB  pontificii  ofGcio  buo  impares  5,  292. 
eorum  concioneB  perstringuntur  5,  293. 

CurteriuB  lOb,  5. 

Curtety  Am.  BjndiouB  OeneyeuBiB  11.  152.  12, 
32.  642.     13,  55.     14,  583.      15,  359.      16,  37. 

CurtiuB,  Q.  RufuB  laudatur  5,  17  bs.  28  Bq.  39. 
47  B8.  54.  72  BB.  79.  81.  98  Bq.  103.  106.  115  bb. 
124  Bq.  133  Bq.  137.  152. 

OuBomet  (9,  790)  i.  e.  Farel. 

OuBin  Lamb.  8,  758.  766.  825.  loannes  y.Cousin 
(CognatuB)  21,  715  Bq. 

CuBBonet  8,  754. 

OuBtodia  portarum  10,  127.     turrium  10,  128. 

Cuyillier  (?)  18,  42. 

CyaneuB  Lud.  bibliopola  PariaienBiB  ProU.  5,  33. 

OyprianuB  ArgentoratenBiB  11,  621.  miniBter 
NeocomenBiB  12,  614. 

CyriacuB  ep.  BomanuB  1,  618. 

Oyro  V.  OironuB. 

Ozeohowicz  Mart.  in  Helyetiam  miBBUB  18,  558. 
560.  572.  literaa  Oalyini  in  Poloniam  aBpostat 
18,  675.  754.  laudatur  etiam  19,  17.  81.  167. 
169  BB.  577. 

'  Czerwenka  Matth.  20,  395.  622.     21,  260  sq. 


315 


INDEX  HI8T0RI0U8  DAC— DEI. 


316 


Daohser,    lac.    Anabaptista    15,    47.      miDiater 
Angustanus  14,  181.     20,  609. 

Daguet,  Petr.  Annae  Lefer  adolter  16,  379.  671. 
21,  659  sq.  663.     fur  16,  406. 

Daiguille  y.  Aiguille. 

Dalbiac  y.  Albiao. 

Dallein  v.  Allein. 

Dallichant  lao.    Faliesii    domeatiouB    12,   540. 
574.  621.  636  (?) 

Damont  Gar.  ludimagifiter  OeneyensiB  12,  63. 
160  aq.  193.     13,  139. 

Dampierre  (Dampetraeufi)  eques  PioarduB  17, 
162.  180.  209.  212.  249. 

DanaeuB  (Daneau)  Lamb.  prof.  GeneyenBia  19, 
213.    minister  GenabenBiB  SAd.  509. 

Danbotoire  20,  541. 

Dancey  10 b,  223. 

Danduze  y.  Aireboudouze. 

DanesiuB  Petr.  prof.  ParisienBis  10 b,  10. 

Daniel,  Baptista  20,  543. 

Daniel  Franciscus  Oalyini  amicus  10 b,  3  sq. 

—  Eius  Uberi  Francisoa  ibid.  11. 

—  Franciscus  inyito  patre  Oenevam  yenit  17, 
585.  680.  eam  relinquit  18,  16.  Aureliae 
iurisprudentiam  disoit  18,  96.  studium  theolgiae 
persequi  oupit  ibid.  414.     cf.  ibid.  588. 

—  Petrus  ProU.  10  b.  37.,     17,  585. 

—  Bobertus  10  b,  15. 

Daniel  nescio  quis  17,  85. 

Daniel  y.  a  Biiren. 

Danion  y.  Bourgoing. 

Daqu6  Petr.  cantor  Geneyensia  10,  68. 

Darius  20,  229. 

Darlod  (d'Arlot)  Domin.  senator  et  syndicus 
Genevensis:  8,  723.  727.  741  ss.  758.  766.  778. 
788.  792.  798.  807.  824  sq.  830.  11,  152.  12, 
32.  360.  642.     13,  55. 


Dartois  y.  ArtesiuB. 
Darugns  lo.  20,  399. 
Daryondeau  y.  Golliod. 

DasypodiuB  Gonr.  afifinis  Buoeri  10 b,  196.  16, 
84.     19,  675. 

Dathaenus  Petr.  Belgarnm  minister  Franoofor- 
diae  15,  361.  847.  16,  584.  17,  122  sq.  S45. 
555.  630.  18,  44.  182.  188.  19,  59.  de  infan- 
tibuB  a  Lutheranis  baptizatiB  19,  396  sq.  523  sq. 
de  migratione  suorum  in  Palatinatum  ibid.  522. 
Institutionem  Oaiyini  flandrice  yertit  18,  196. 
in  Frankenthal  20,  278. 

Daultes  lo.  banderet  k  Bonneyille  10  b,  360. 

Dayarandal  y.  Golliod. 

Dayantes  y.  Antesignanus. 

DayentinOl.  minister  21,  732. 

Dayid  Bezae  discipulua  aut  filius  19,  142.  303. 
649. 

Dayid  Glaud.  auri£BLber  ParisiensiB  17,  620. 

Dayid  Petr.  minister  regis  Nayarrae  17,  70.  108. 
115.  134.  136.  154.  179.  304.  330  sq.  534.  19, 
228. 

Dayid  (20,  315)  y.  Ohaiilet. 

Dayidiani  i.  e.  Day.  loris  aBseclae  9,  61.  444 
12,  49.  275. 

Dayionus  17,  466. 

Dayodeau  bibliopola  Prolegg  4,  7.     6,  24. 

Day  episoopus  OioestriensiB  13,  574. 

Dayre  minister  in  Mont  de  Marsan  19,  83. 

Debellan  Ant.  19,  254. 

Decabanes  stud.  theol.  19,  385. 

Deoanorum  Bernensium  conyentus  11,  431  sq. 
437  sq.  443. 

Decius  Lud.  (lost)  Polonus  19,  575.  608.  725  sq. 
y.  etiam  Diaz. 

Defrancianus  17,  354. 

Dehan  lo.  minorita  19,  273  ss. 

Deigam  lo.  20,  575. 
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Delaoourt  8^  860. 

Delarohe  (de  Arca)  Miob.  senator  Oeneyensis 
8,  737.  741  88.  758.  766.  778.  798.  824  sq.  12, 
642.     13,  528.     15,  18.  359. 

DelaB8a8  minister  in  Montauban  20,  186. 

Delaunay  y.  Le  Magon. 

Del  Monto  y.  Iuliu8  III.  Pontifex. 

Deloen,  Oualt.,  mini8ter  Oermanorum  Londini 
14,  11.  362.     16,  67.     18,  29. 

Delorme  mini8ter  18,  517.     19,  125. 

Delpbi  Apollinis  7,  25. 

Delpbinu8  poetea  Henricu8  II.  12,  203. 

Deipbinatu8  eccleeiae  19,  353  88.  a  Calvino 
admonitae  20,  114. 

Delyinu8  y.  Deloen. 

Demochareey.  Moucbi. 

Demostbene8  laudatur  5,  133. 

Deni8  de  la  Bocbe  12,  393.  419. 

Denise  diaconu8  Morgieneis  18,  510. 

Dennon,  Mad*  20,  102. 

Deotbeu8  Frano.  ludi  magister  12,  157.  160  sq. 
164.  178.  186  sq.  190.  193  8q.  207.  213.  219. 
221.  337. 

Deperiu8  y.  Des  Periers. 

Deprele  minister  Diyionensis  18,  368. 

Derbille  bibliopola  Oeneyensis  16,  408.  598. 
651. 

Derbillon  lao.  Nemausensis  18,  575. 

DerlacuB  y.  Brlaob. 

DesandanB  yicus  in  comitatu  MombelgardeuBi 
15,  88.  452. 

DcB  ArtB  syndicuB  OeneyeuBis  8,  156.  159.  162. 
195.  198.  204.  737.  766.  825.  12,  32.  642.  14, 
50. 

Des  BordcB,  laa,  professor  pbilosopbiae  Oene- 
yensiB  19,  256.     20,  301. 

Des  BordcB  yir  nobilis  in  proelio  DruideuBi  19, 
604. 

Des  Brandes  (al.  le  More)  minister  19,  82  bs. 
20,  475. 


DoB  ObampB  y.  OampiB  (OlaudiuB) 
DcB  CbaumcB  17,  187. 

DoB  FoBBOB,  Pemet,  ByndicuB  OeneyeneiB  (al. 
DefoBBes)  8,  723.  737.  741  ss.  758.  766.  778.  788. 
792.  798.  824  Bq.  11,  152.  12,  653.  Tbeeau- 
rariuB  13,  135. 

Des  Oallars  y.  Oallasiue. 

Des  OouttcB  Lugdunensis  17,  569.  19,  409. 
20,  618. 

Des  Loges,  Frano.  20,  325. 

Des  Mazures  secretarius  card.  Lotbaringi  18, 
490  88.    'minister  Metensis  19,  436. 

Des  Marays  (Mad*")  20,  102. 

Des  Merenges  y.  Cbanorrier. 

Des  Moulins  19,  682. 

Desnoz,  Claudie,  Bezae  uxor  19,  442. 

Despautier,  lo.,  grammaticus  11,  380. 

Despelle,  Ant,  TaurinensiB  17,  74. 

Despence  y.  Bspencaeus. 

Des  Periers,  Bonay.,  8,  45. 

Des  PlansP.  Bollensis  15,  531. 

Despoir  y.  Pleure. 

Des  Pr6s  (cur^  de  Cbir6)  19,  217.  308.  de  casu 
matrimoniali  19,  368.     admonitUB  370. 

DcBquartBy.  BscarB. 

DcB  BocbcB  y.  Valier. 

DoBBauobz  nomen  corruptum  12,  74  (de  Saules?). 

Diane  de  Poitiers  17,  202.  612.  19,  451.  20, 
411  sq. 

Diaz,  Alpb.,  loannis  frater  et  interfeotor  12, 
337. 

Diaz,  Ferd.,  Paternianus  12,  607. 

Diaz  lo.  Hispanus  Argentorati  12,  226.  Batis- 
bonae  12,  252.  276  sq.  N^burgi  Hnd.  313.  a 
fratre  interfioitur  ibid.  333.  336  sq.  Decius  ibid. 
127.  Calyino  scribit  ibid.  130.  150.  252.  277. 
313.  eius  testamentum  et  libri  ibid.  607. 
624  sq.     yide  quoque  ibid.  322. 

Didaco  lo.  quaestor  Botomagensis  13,  603. 

Die  eoolesia  in  Delpbinatu  19,  236. 
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Dieppe  eoclesia  17,  8.  355.  496.  18,  670.  19, 
215.  336.     urbs  ab  Anglis  occupata  19,  633. 

Diersperg,  Egenolf  a,  consul  ArgentoratensiB 
10  b,  68. 

Diesbach  gens  Bernensis  19,  437. 

— -  NicolauB  dux  Helyetiorum,  Bcnator,  legatus  10  b, 
194.358.  11,1.662.  17,126.462.  18,245.  19, 
262.  437.  460.  20,  596.  visitat  ecclesiam  Lau- 
eannensem  17,  657.  Oenevae  male  excipitur 
17,  658.   FortasBis  etiam  12,  177.  17,  275. 

Dietrioh  (VituB  Theodorus)  9,  96.  11,  243. 
12,  265.  315.      Calvini  formulam  probat   9,  235. 

Dignaulx  miniBter  PedemontanuB  20,  79. 

Digny,  Ant.  de,  Sulzeri  pupillus  13,  48. 

Dijon  eccleeia  19,  49.  101.  109.  184.  286.  reli- 
quiae  ibi  asseryatae  6,  429.  447. 

Dilger  v.  Tillier. 

Diller,  Mich.,  miniater  HeidelbergensiB  16,  170. 
468.  511.  518.  540.  580.  590.  667.  704.  17,  55. 
61  Bq.  142.  150.  226.  Philippista  17,  640.  se- 
natui  eccl.  adscriptuB  19,  539.  Wormatiae  16, 
661  Bq.  17,  16.  PoBBiaci  18,  733.  19,  80.  94. 
98.  100.  108.  128.  132.  142. 

DincB  19,  193. 

Dio  CaBsiuB  laudatur  2,  1102. 

DionyBiuB  ecclcBiae  G-eneyenBiB  turbator  10 b, 
76.  78.     aliuB  11,  778.     12,  43. 

DiBciplina  y.  in  Indice  theologioo. 

Diu  (?)  Nic,  16,  716. 

Divea  rector  collegii  CabillonenBiB  19,  193. 

DivienBiB  20,  545. 

Divol6  concionator  pontificiuB  PariBienaiB  17,  548. 

DluBka  de  Mirow,  Agnes,  mulier  nobilis  Polona 
15,  870.  903.  16,  255.  eius  filii  15,  870.  16, 
101.  653.     17,  140.     immorigeri  17,  370. 

DodmeruB,  AngluB  14,  703. 

Dohna,  Cph.  de,  legatuB  Condaei  19,  414.  483. 
494. 

Dolet  Steph.  typographus  LugdunensiB  8,  45. 
11,  357.  514.  749.     17,  139. 

DominicuB  Argentoratensis  mngister  11,  756. 

—  aliuB  LauBannensiB  14,  132.  135. 


Domitianua  ABcletarionem  interfioit  7,  535. 

DomaliuB  v.  d'Aumale. 

DommartinuB  nobilifl  Lotharingua  Neocomi  14, 
400.  447.  15,  13.  121.  149.  349.  356.  368.  421. 
427.  468.  671.  701.  16,  24.  109.  147.  149.  226. 
332.  494.    17, 21. 227. 326.    18, 713.    19,  21.  491. 

DonatuB  grammaticus  laudatur  5,  25.  28.  30. 
74.  99.  116.  126.  156.  160. 

DonatuB  a  CasiB  nigris  2,  831.      7,  262. 

Doncourt,  eques.  17,  679. 

Donvel,  lo.,  baiUi  de  Temier  15,  459. 

Donzeres  vicus  in  Delphinata  unde  Beatus  Co- 
mes  DonzarensiB  10  b,  370. 

DoppedanuB  v.  Oppede. 

Dorchester  (Gray,  marquis  of)  14,  87.  208. 
poBtea  dux  Suffoldae  q.  v. 

Dormant,  Car.,  sergent  royal  &  Lyon  14,  328. 

Dote,  lo.  11,  10. 

DotheuB  V.  Oudet. 

Doubte  (Dubitatu^,  Mioh.,  minister  in  Ormonts 
et  Exinoourt  11,  522.  679.     13,  255. 

DracenuB  16,  133. 

Draconites,  lo.,  professor  MarburgensiB  13,  379. 

Draguignan  oppidum:  reliquiae  ibi  asBervatae 
6,  421. 

DraillauB  vious  12,  106  sq.  197.  13,  217.  647. 
15,  149. 

Drasoowioz,  Geo.,  HungaruB  20,  489. 

Dreux,  proelium  19,  603  sq.  635.  637  sq.  21, 
94.  160. 

DrogiuB  (Droz?)  minister  NeooomenBia  15,  748. 

Drohot  de  G-randval  19,  54. 

Druet,  Nic,  Oalius  Genevae  turbas  exoitat  12, 
633.  651. 

Dryander  (Franc.  de  Eozinas)  Hispanua,  eius 
fata  12,  125.  epistolae  ibid.  477.  510.  518.  606. 
14,  75.  402.  antea  editae  Proll.  10  b,  24.  mors 
14,  368.  465.  cf.  12,  150.  280.  313.  507.  528. 
575.  597.  624.  13,  12.  236.  535.  14,  368.  432. 
537.     15,  77.     21,  718. 

Duarenus  ICtus  a   Balduino  lacesBituB  9,   573. 
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Duarenus 

15,  671.  eios  indioium  de  Baldaino  ProU.  9, 
46.  palinodia  19,  444.  soripta  posthuma  16, 
132.  contra  Balduinum  19,  241.  ef.  etiam  15, 
813.     18,  483  88. 

Du  Bellay,  lo.,  ep.  Pari8ien8i8  10 b,  44.      12,  70. 
13,  589.     14,  528.     oardinaU8  18,  494. 

—  Benatu8  ep.  Cenomanen8i8  10  b,  44. 

--  GuileimuB  de  Langey  10  b,  118.  129.      21,  124. 

Dubitatus  v.  Doubte. 

Du  Blet  eanoellariua  Lugdunen8i8  ProU.  3,  8. 

Du  Bois,  Oui].,  bibUopola  et  typopraphu8  11,  283. 
521.     12,  54.  560.  703. 

Du  Boi8,  lo.,  typographu8  8,  852. 

Du  Boi8,  Mioh.,  bibUopola  OenevenaiB  Prolegg. 
3,  29,  5,  46.  50.  lOb,  365  8q.  372  sq.  426. 
441.  11,  22.  30.  63.  76.  80.  283.  418.  20,  369. 
21,  678.  712.  De  eo  v.  omnino  Th.  Dufour,  no- 
tice  bibUographique,  dans  8on  ^dition  du  oat6- 
chisme  de  1537  p.  olxxxiz. 

Du  Bois,  Rioh.,  minister  Patemiaoensia  10 b,  317. 
347.     11,  34.  391.     13,  328.     20,  367. 

Du  Bois,  Simon  11,  685. 

Du  Boi8,  Wautrain  11,  258.  584  649. 

Du  Bo8c,  Simon  8,  753. 

Du  Bosquet  v.  Bosqnet. 

Du  Bourg,  Anna,  con8iUariu8  parlamenti  17,  547. 
569.  598.  669.  martyr  ibid.  688.  708.  18,  15. 
21,  156. 

Dn  Brenil,  mini8ter  Piotavien8i8  17,  353.  21, 
708.  713. 

Du  Buc,  Ouil.,  mini8ter  IverduneD^is  13,  500. 

Du  Buis  V.  Heu. 

Du  Buieson  (16,  425)  v.  Morellanu8. 

Dn  Buisson  mini^ter  Dieppen8i8  17,  8.  355. 
fortassis  idem  qui  aUbi  lo.  de  Bosco  17,  489. 
19,  413.     20,  615. 

Duo,  Petr.  profes^or  Oenevensi^  10,  68.  21, 
774. 

Ducey  ecde^ia  19,  417. 

Du  Chastel  (Caslellanu^)  epi8copu8  MatiaconenaiB 
12,  12.  27,     14,  302. 

Caivini  opera.     Vol  XXIL 


Du  Chemin,  Nic,  ProU.  5,  39.      10  b,  7  88.  17. 
22.      20,  593.      eiu8  Uber  pro  P.  SteUa  9,  785. 

Du  Ghesne,  parochu8  Pari8ien8i8  6,  430. 

Du  Che8ne,  Nic.  martyr  15,  263. 

Du  Cro8,  Andr.  diaconu8  in  Annonay  19,  400. 

Dudley,  Lord  13,  301. 

Du  Perme  (lOb,  245)  v.  Firmiu8. 

Du  Ferrier,  con8Uiariu8  parlamenti  17,  547. 

Du  Four,  con8iliariu8   parlamenti    17,   547.  569. 

Du  Four,  Lud.,  Iegatu8  Oeneven^is  11,  148.     12, 
177.  179.    20,  367  aq. 

Du  Ou6,  mini8ter  Ble8eD8i8   19,    151.  271.      20, 
466.     21,  708.  720. 

Du  Laurie  v.  Lauraeu8. 

Du  Marai8  (nomen  dubium)  Maria  10 b,  16. 

Dumas,  mediou8  Londinen8i8  18,  143.  162.  448. 

Du  Mex,  lo.,  cur6  k  Corbigny  20,  503. 

Du  Molard,  Hudriot,  senator  Oenevenai^' 8,  737. 
741  88.  766.  778.  788.  792.  825.      12,  547.  633. 

13,  104.  109.     15,  618.  678  8q. 

Du  Mont,  Claud.,  civi8  Oenevensi^  12,  638.      17, 
235(?). 

Du  Mont,   Oeo.,   catecheta  Mombelgardensi^   15, 
461. 

Du  Mont,  minister  Inguli^meDais  18,  311.      19, 
138. 

Du  Mont,  Lau8annen8i8  12,  638.      13,  10.  371. 

Du   Moulin  Cl.  21,  715.     videtur  idem  ac  Mo- 
linaeuB. 

Du  Moulin  v.  Molanua,  Molinaeu8. 

Dumyaiua  16,  419. 

Dun-le-Boy  oppidum  10 b,  19. 

Duno,  Thadd.,  medicoa  Locamensi^  15,  391. 

Duntzenheim,  Beat.  de,  senator  Argentoraten- 
sis  11,  157. 

Du  Pan  (du  Pain),  Claud.,  8enator  Oeneven8i8  8, 
737.  758.  796.  824  8q.      12,  270.      13,  528.  572. 

14,  354.  631.  645.     15,  18. 

• 

Du  Parc  (Brunet)  miaister  Lemovicen8i8  19,  345. 
20,  468. 
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Du  Pareil  21,  765. 

Du  Pasquier  y.  Marlorat. 

Du  Perier,  Petr.,  martyr  19,  434. 

Du  Perril,  minister  in  Neydans  18,  606. 

Du  Perron,  minister  Botomagensis  18,  549.  670- 

Du  Pin  V.  Gravelle. 

Du  Pinet  v.  Pignaeus. 

Du  PleasiB  (19,  271)  v.  d^Albiao. 

Du  Poet  20,  588. 

Du  Pont,  Olaud.,  minister  17,  428.  in  Bazas 
18,  597.  (an  idem?)  21,  668.  712.  715.  vide 
quoque  Pontanus. 

Du  Prat,  Ant.,  legatus  pontificius  10 b,  41. 
archiepiscopus  Senonum  postea  cancellarius  ibid. 
421. 

Du  Pr6,  Leonard,  martyr  12,  643. 

Du  Prd,  minister  Oabillonensis  18,  256.  397.  19, 
189  sq.  193. 

Du  Puy,  lac.,  minister  Genabensis  17,  581.  Y. 
etiam  Puisius. 

Du  Quesnoy  v.  Quercetanus. 

Durand,  minister  in  Armoy  13,  646. 

Durand,  Guill.,  speculator  dictus  7,  667. 

Durand,  lo.,*  Carpentoraotensis  20,  602. 

Duranson,  minister  Burdigalensis  18,  598. 

Dureil,  Franc,  minister  21,  709. 

Du  Taillis  (Talearis),  Guil.,  nobilis  GalluB  10  b, 
230.  237.  325.  339.  366.     11,  30.  64.  89.  202. 

Duthon,  Petr.  12,  70. 

Du  Tillet,  Lud.,  cur6  de  Claix  Proll.  3,  p.  12. 
Calvinum  hospitio  exdpit  10  b,  38.  cum  eo  Gene- 
vam  advectus  postea  ad  saora  pontificia  redit 
ibid.  146  sq.  163.  177.  220.  241.  290  sq.  340. 
Calvino  pecuniam  dat  Hrid.  221.  244  sq.  alias 
dicitur  ELaultmont,  ab  Alto  monte  ibid.  91.  95. 
96.  11,  14.  12,  304.  cf.  11,  218.  21,  56  ss. 
123  sq. 

Du  Tisel  18,  509. 

Du  Yal,  anabaptista  11,  80. 

D  u  y  a  1 ,  episcopus  Seezensis  15,  886.  18,  653. 
664.  667.     19,  8.  11. 


Du  Yal,  Nic,  consiliarius  parlamenti  17,  547. 

Du  Yal    minister    Yalentiae    19,  116.      martyr 
ibid.  253. 

D  u  Y  a  1  minister  Emdensis  15,  886. 

Du  Yeil  legatus  gallicus  Batisbonae  11,  177. 

Du  Yerdier,  Hier.,  iconodasta  20,  466. 

Du  Yignault  v.  Yignaux. 

Du  Yivier  v.  Martoret. 

Dux  V.  Le  Duo. 

Dymonet,     Matth.,     martyr     Lugdunensis    14, 
466  sq.  491.  547.  561.  566.  573.     15,  194. 

Dzierzgowski,  archiepiscopus  Polonus  13,  638. 


E. 

Eaton  (Heto),  Thom.,  Anglus  20,  52.  621. 

Eber,  Paul,  prof.  Wittebergonsis  13,  450.  15, 
188.  16,  459.  17,  386.  ad  Lutheranos  trasit 
19,  381.  deolaratio  de  coena  20,  27.  76.  312. 
319.  Lutheranis  suspecta  ibid.  274.  contra 
Calvinum  ibid.  41.  43.  153. 

Eberhardus  v.  Rumlang. 

Ebrardus,  minister  Antwerpiensis  et  Londinen- 
sis  17,  569.     18,  137.  143.  161  sq.  362. 

Eccilius,  Matemus,  Yratislaviensis  17,  640. 

Ecclesia  (Phil.  de)  proprie  Ozias,  minister  Oene- 
vensis  11,  420.  594.  613.  615.  620.  12,  534 
21,  298  sq.  obsourus  ooncionator  11,  417. 
verba  facit  de  praedestinatione  8,  123.  subseri- 
bit  aotis  contra  Bolseoum  8,  208.  item  epistolne 
contra  Capunculum  11,  809.  oontra  eum  inqni- 
mnt  coUegae  ibid.  719.  et  dudum  suspeotus  13, 
110.  denique  ad  senatum  defertur  ibid.  229. 
255.  14,  455  sq.  526.  592.  of.  etiam  21, 
446  ss.  463.  509.  526  ss. 

Eoebolius,  sophista  CPolitanus  15,  673.  Pro- 
legg.  9,  72. 

Eohery,  ecclesia  in  Alsatia  16,  79.     19,  485. 

Echler  v.  Aiohler. 

Eck,  lo.,  in  ooUoquio  Wormaciensi  11,  90.  138. 
146.  Ratisponensi  ibid.  201.  204.  217.  237.  243. 
Eius  apologia  super  actis  Ratisp.  Proll.  -5,  58. 
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Eck 

fiilsae  oriminationes  in  Luthernm  6,  260.  temn- 
Icntia  6,  361.  soribit  de  mieea  ad  regem  Polo- 
niae  13,  284.  notatnr  8,  12.  9,  436.  441.  cf. 
5,  427.  517.     13,  652. 

Edictnm,  Martii  Ambosiannm  19,  681.  lannarii 
Hnd.  247.  279.  300.  315.  319.  354.  Inlii  ibid. 
454.     Econense  20,  468. 

Eding,  Adr.  13,  658. 

Edlibaoh,  lo.,  thesaurarina  Tnricenais  15,  391. 

EdnarduB  YI.  rex  Britanniae.  Eins  lauB  14, 
139.  liturgia  19,  418.  matrimoninm  propoeitum 
14,  186.  mors  deploranda  9,  98.  14,  574.  584. 
Ei  CalTinus  dicat  lesaiam  13,  626.  666  sq.  669. 
14,  40.  131  sq.  mittit  Ps.  87.  14,  341.  sori- 
bit  ibid.  494. 

Edzard,  comes  Frisiae  in  Snecia  captivus  18, 
387. 

Egenolf,  Ghr.,  miniBter  FrancofurtenBiB  16, 
21. 

—  Eg.  a  Rappoltetein  15,  451.  762.  16,  79.  18, 
109.  19,  153.  405.  421.  486.  uxor  20,  20. 
y.  qnoque  Diersberg. 

Egmont,  Max.,  comes  BurensiB  12,  402. 

Egnatii  Caesares  5,  85. 

Eheim  Chph.  praeses  senatus  eool.  Palatinae  19, 
538. 

Ehinger  lo.  minister  AngnstanuB  14,  181. 

Ehraleta,  nomen  dubium  15,  120. 

Eichhorn,  loach.,  abbas  in  Einsiedeln  19,  291. 

EichBtaedt,  episoopns  dioeceseos  15,  249. 

Eitzen,  Paul.  ab,  defensio  doctrinae  de  coena 
Prolegg.  9,  18. 

ElaeiariuB  lOb,  333. 

Eleazar  martyr  5,  267. 

EleutheriuB,  AugustinuB  i.  e.  Seb.  Frank  15, 
135. 

Elias  CoralduB  v.  Coraldus. 

Eliezer,  lo.,  ludi  magister  NeocomensiB  18, 
543. 

Eligins  Anabaptista  11,  756. 

EligiuB  Vergerius  v.  Vergerins. 


Elisabeta  regina  Angliae  regnante  sorore  in 
discrimine  posita  14,  705.  15,  114.  202.  reg- 
num  auspioatur  17,  391.  396.  coronatur  et  len- 
tius  reformat  ibid.  415.  a  Sueco  petita  18,  479. 
nupsiBse  dicitnr  18,  526. 

Elisabeta  regis  Henrici  11.  filia  14,  186. 

Elisabeta  uxor  Buceri  11,  117.  120.  uxor  Tre- 
mellu  11,  756. 

BUiot,  Nic,  lOb,  128. 

Elyensis  episcopns  y.  Goodrich. 

Embs  T.  Emser. 

Emdensis,  ecclesia  Frisiae  15,  885.  16,  492. 
18,  44.  20,  523.  de  dissidio  Francofurtensium 
16,  243. 

Emmanuel,  Hier.,  Bemensis  17,  461.  487.  659. 

Emser  (Maro.  Sittich  ab  Hohen-Embe),  coadintor 
et  episcopns  Constantiensis  18,  173.  729.  19, 
73. 

Enard  v.  Piohon. 

Enault,  Gervas.,  professor  Genevensis  10,  68. 

Engelmann  y.  Angelander. 

Enghien,  dux  Oallomm  in  proelio  Carignanensi 
12,  80. 

Engler,  Lanr.,  minister  Argentoratensis  19,  674. 

Enna  Sioiliae  urbB  7,  25. 

BnniuB  landatnr  5,  96.     17,  372.     Medea  8,  314. 

Enoch  Lud.,  ludi  magister,  postea  y.  d.  minister 
Oeneyensis  14.  154.  500.  585.  15,  754.  16, 
42.  679.  17,  163.  18,  131.  214.  510.  testis 
contra  Bolseoum  8,  185.  translator  8,  2^. 
Bubscribit  epistolae  ad  Polonos  9,  342.  358.  a 
Treoensibus  yooatnr  19,  161.  IJxelloduni  ibid. 
toBtis  testamenti  Calyini  20,  301.  Vide  etiam 
20,  99.     21,  464.  684.  710. 

Ensisheim  in  Alsatia  11,  612. 

Enzinas,  Franc.  y.  Dryander. 

—  lacobuB,  Dryandri  frater  12,  511.  608. 
Epinicion  Christo  cantatnm  5,  417. 
Episcopius  Manr.,   minister  Bemenfiis  16,  636. 

—  NicoIauB,  BaBileensiB  16,  649. 

Episcopus  ludi   magister  Oeneyensis   doBignatus 

11,  691. 
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Epistolae  Yireto  subreptae  12,  713. 

Eques  (20,  557)  t.  Chevalier  Ant. 

Eradius  qui  Augustiuo  Eraclius  1,  579. 

Erasmus  Roterodanus  laudatur  7,  14.  11,  48. 
14,  49.  notatur  5,  32.  159.  literarum  decus  5, 
6.  de  Sorbona  maie  cogitat  7,  306.  Yulgatam 
corrigit  7,  416,  non  satis  in  ecolesia  gubemanda 
exercitatus  7,  501.  a  parlamento  damnatus  11, 
514.     bibliotheoam  suam  Lasco  yendit  14,  42. 

—  Erasmi  adagia  5,  150.  chiliades  5,  25.  129. 
ecclesiastes  10  b,  47.  iudicium  de  integritate  1. 
de  Clementia  5,  144.  de  Clementinis  apocryphis 
14,  92.     de  Lutheranis  15,  82. 

Erasmus:  Yide  quoque  Cornier,  Fabritius, 
Limburg,  Ritter. 

Erastus  (Lieber),  Thomas,  medicus  Heidelbergen- 
sis  17,  640.  18,  192.  224.  237.  241.  489.  in 
senatu  ecclesiastico  19,  539. 

Erb  Matthias,  minister  Richovillanus  15,  17. 
450.  727.  761:  16,  372.  512.  17,  153.  dimit- 
titur  18,  68.  107.  111.  19,  404.  Rapoltivillae 
ibid.  405.  420.  de  statu  Oalliae  queritur  ibid. 
485.     ultima  eius  fata  20,  203. 

Erbach,  Comites  de,  plures  occurrunt  ita  ut  quis- 
nam  eorum  siugulis  locis  laudetnr  non  ubique 
certum  sit. 

—  Eberhardus  16,  186.  17,  150.  577.  591.  655. 
662.  692.     18,  69.  354.  750.    19,  405.    20,  72. 

—  Georgius  16,  285.  17,  640.  655.  18,  69.  189. 
191. 

Erhardus  y.  Schnepf. 

Ericus  dux  Brunsyicensis  12,  537.  548.     14,  25. 

Ericus  rex  Sueciae  17,  450.     18,  340.  387  sq. 

Erlach,  Petermann  ab,  praefectus  Lausannensis 
17,  409.     19,  407. 

—  Theobald  19,  395.     cf.  14,  164.     20,  609. 

—  Rudolf,  legatus  Bernensis  11,  375.  721.  12, 
300.     13,  527.     15,  624. 

—  Bernardus  16,  645. 

—  alius  iam  mortuus  11,  545. 

scars,  Franc.  d',  chambellan  de  Nayarre  17, 
596.  legatus  ad  pontificem  19,  199.  cf.  otiam 
ibid.  347. 

Escher  archigrammateus  Turicensis  15,  627. 


.Esooffier,  Franc,  ciyis  Oeneyensis  16,  387. 

Escriyain,  Petr.,  martyr  14,  317.  444  494.  526. 
y.  quoqne  Lugdunenses. 

Especins  13,  107. 

Espenoaeus  (d^Espenoe),  Glaud.,  theologns  Pa- 
risiensis  12,  12.  650.  17,  81.  97.  109.  18,  653. 
orator  in  colloquio  Possiacensi  ibid.  740  ss.  19, 
7.  disputat  cum  Beza  ibid,  8.  11.  274.  de 
oultu  imaginum  ibid.  298.  316. 

Espeyille  (Charl.  d')  y.  Calyinus. 

Espine  (de  I')  y.  Spina. 

Espirius  (17,  31.  356.)  idem  ao  sequens,  nt 
yidetnr  20,  614. 

Espoir,  d',  y.  de  Pleurs. 

Essautier,  Mtth.  21,  794  sq.  803. 

Esslingensis  conyentus  lOb,  316. 

Estampes,  dux  d',  18,  631.  636. 

Este,  Hipp.  d',  cardinalis  Ferrariensis  18,  674. 
682.  720  sq.  748.  765.     19,  178.  318.  633.     20, 

228. 

Esternay,  d',  legatus  Condaei  20,  6.  291. 
Estienne,  Franoiscanus  Atrebas  10 b,  40. 

Estienne  (Stephanus),  Henr.  14,  317.  325.  17, 
117.  638.  Fuggeri  typographus  19,  563.  trans- 
lator  Catechismi  Calyiniani  Proll.  6,  14.  21, 
132.  epitaphium  Calyini  ibid,  174.  cf.  ibid, 
721.  729. 

Estienne  (Stephanus),  Rob.,    typographus   ProU. 

I,  38.  39.     6,  11.      8,  25.  29.      9,  15.      10,  10. 

II,  392.  518.  12,  84.  231.  16,  329.  17,  427. 
Helyetiam  adit  13,  425.  430.  441.  Lutetia  re- 
licta  Geneyae  pedem  figit  ibid.  657.  14,  93. 
168.  325.  401.  Calyini  libros  excudit  ibid.  413. 
Bezae  annotationes  17,  233.  moritur  ibid.  628. 
638.  respondet  ad  censuram  Parisiensium  16, 
375.  of.  etiam  11,  18.  282.  12,  433.  451.  13, 
112.  318.  455.  466.  598.  15,  219.  392.  468.  754. 
iV,  25.  46.  18,  712.  20,  428.  453.  562.  570. 
21,  528.  657.  670  sq.  696. 

Estoile,  Pierre  de  I',  (Stella)  ICtus,  ProU.  9,  72. 
a  Chemino  defensus  9,  785.  10  b,  7.  cf.  etiam 
ibid.  12.  29.     21,  29.  54.  122. 

Esulanus,  nomen  corruptum  14,  326. 

Etampes  oppidum  a  Condaeo  captum  19,  598. 
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En,  comes  d',  19,  263. 

EnagriuB  15,  92. 

EnbnluB  17,  645. 

Enclides  5,  27. 

Eugenius  m.  papa  a  Bernardo   reprehensus    5, 
403. 

—  lY.  Basileae  damnatus  1,  22.  273.     2,  24.  901. 
7,  633.     vide  quoque  5,  494.     7,  30.  34. 

Eulogius  Alez.,   episcopus  1,  609.  622.     2,  835. 
839. 

Euripides  11,  540. 

Eusebius  Pamphilus  Calvini  pseudonymon  Proll. 

5,  52. 

Eustathius  v.  Quercetanus. 
Eutenobius  ArgentoratensiB  12,  277. 
Eyesque,  Ouill.,  minister  in  S.  Oeni^.   18,  451. 
Eyrard  minister  16,  338. 
Ewich,  lo.,  medicuB  20,  613. 
Eynard  y.  Pichon. 

Ejsenbergii  yersio  tractatuB  de  reliquiis  Proll. 

6,  27. 


Faber  oarmelita  OaiensiB  12,  186. 

Faber,  lac.^  StapuIensiB  Yulgatam  correxit  7, 
416.  damnatur  11,  514.  fugit  10  b,  46.  vide 
etiam  ibid.  1.  233.     11.  43.     21,  57.  123. 

Faber,  lo.,  episcopus  Yindobonensis  11,  65.  70. 
243.     18,  494. 

Faber,  lo.,  minister  OeneyensiB  y.  Fabri. 

Faber,  Mart.  16,  504. 

Faber,  Petr.  16,  106. 

Faber  oaptiyus  ParisiensiB  17,  117. 

Fabri  ChriBtoph.  y.  Libertet. 

Fabri,  lo.  (Faber),  miniBter  OeneyensiB  antea 
Lugduni  14,  116.  eius  oratio  de  praedestina- 
tione  8,  132.  subcribit  actis  contra  Bolsecum  8, 
151.  172.  208.  contra  Seryetum  8,  553.  644. 
Bernam  mittitur  de  Zebedaeo  questurus  15,  256. 


Fabri 

258.  267.  298.  302.  320.  326.  munere  abdicatur 

16,  74.   76.    86.      20,   518.  yide  praeterea   13, 

397.  614.     14,  386.  521  bb.  15,  252.     16,  218. 
21,  630.  678.  706. 

FabriciuB  Car.  a  Lutheranis  ezagitatus  18, 
105. 

FabriciuB  ludimagister  18,  169  sq. 

FabriciuB  YitebergensiB  14,  93. 

FabritiuB  Car.  y.  Fayre. 

FabritiuB,  Erasm.,  minister  TuricensiB  11,  24. 
28.  345.  709.  739. 

FabritiuB  (Schmidt),  lo.,  miniBter  Curiae  Rhae- 
torum  14,  635.  15,  378.  16,  468.  18,  240. 
19,  428.  471.  479.  487.  679.  20,  166.  264. 
EiuB  liber  de  proyidentia  18,  460.  iudicium  de 
Ochino  20,  229. 

FabriciuB  pseudonymia  Balduini  20,  237  q.  y. 
yide  quoque  Serbelloni. 

FaesuIanuB  (non  Esulanus)  episcopuB  12,  326. 

Faget,  Ambr.,  minister  AureliensiB  17,  397.  Ru- 
pellenBis  19,  142.     21,  732.  743. 

FagiuB,  Paul.,  Argentoratum  yocatur  11,  456. 
pastor  ad  S.  Petri  iun.  ibid.  819,  13,  177. 
Heidelbergam  yocatur  12,  321.  eius  et  FallcBii 
epistolae  ibid.  626.  628.  ab  Imperatore  prosori- 
bitur  13,  181.  in  Angliam  se  recipit  Hnd.  275. 
357.  389.  463.  ubi  moritur  ibid.  440.  473.  20, 
401. 

FagiuB,  Theob.  18,  318. 

Fagot  15,  858. 

Falais  (lac.  de  Burgundia  Sieur  de)  ex  Belgio 
Argentoratum  yenit  12,  85.  16,  260.  Oeneyam 
se  conferre  cupit  12,  96.  128.  489.  497.  529. 
ibique  adest  13,  26.  36.  153.  163.  eius  partes 
in  Bolseci  negotio  Prolegg.  8,  18  sq.  epistolae 
de  hac  causa  Boriptae  8,  200.  224.  14,  201. 
205  Bq.  213.  253.  281.  unde  Calyini  irae  II.  cc. 
ibid.  433.  448.  588.  21,  75.  eiuB  Apologia  ad 
Caeaarem  10,  269  seqq.  12,  319.  330.  392.  418. 
494.  540.  573  sq.  603.  618.  621.  635.  654.  14, 
497.     confessio  10,  287. 

—  Epistolas  Calyini  ad  eum  y.  in  Indice  Epp.  et 
Prolegg.  10  b,  16.     Fagii  y.  sub  h.  y. 

—  uxor  lolanda  de  Brederode  ad  quam  exstant 
Epp.   Calyini   quas   recenset  index.      fratrcB   in 
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vinculis  13,  333.  345.  426.     14,  719.     soror  Hnd. 
355.     20,  407. 

—  laudatur  praeterea   12,  50.    73.    185.   215.  218. 

225.  275.  318.  346.  367  sq.   504.  517.  581.  652. 

13,  3.  186.  189.  277.   410.   421.   603.  660.  14, 
172.  178.  537.  587.     15,  157.     20,  410. 

FalcariuB  ^aucher?),  Lud.,  miniBter  in  Allen- 
joie  14,  479.  512.  miuister  NeooomenBiB  12, 
228.     (an  idem?) 

Falet  miniBter  in  Annonay  (nomen  dubium)  19, 
398. 

Falkenberg,  Conr.  a,  dux  militariB  18,  304. 

Fardeau,  Franc,  martyr  15,  756. 

Farel  Glaude  Guilelmi  frater  10  b,  80.  162  (?) 
280  (?)  11,  289.  356.  689.  715.  758.  780.  12, 
82.  94.  125.  203.  256.  270.  404.  416.  13,  376. 
389.  517.  14,  80.  582.  588.  590.  612.  15,  264. 
426.     16,  607.  623.  696.     19,  164.     20,  382. 

Farel,  Gauohier,  Guilelmi  frater  10 b?  68.  91. 
162.  314.  356.  11,  22.  54.  350.  356.  569.  639. 
648.  689.  715.  726.  758.  780.  12,  80.  131  sq. 
203.  205.  220.  233.  347.  396.  404.  416.  634.  638. 
13,  10  Bq.  134.  173.  481.  498.  14,  198.  654. 
19,  164.     20,  382. 

Farel,  Guil.,  Genevae  reformator  9,  892.  initia 
GeneveuBia  10  b,  231.  Tononium  relinquit  ibid. 
54.  Calvinum  Genevae  retinet  20,  313.  21, 
30.  58.  125.  Bemae  10  b,  104.  Genevae  dam- 
natur  Hnd.  186  ss.  190.  194.  exBuI  ibid.  210. 
227  Bq.  230.  21,  225.  Hagenoae  11,  63.  67. 
Argentorati  ibid.  115.  133.  591.  595.  turbao 
NeocomenseB  11,  275.  280  bs.  286.  289.  293.  296. 
301.  305  BB.  317.  339.  351.  353.  370.  Genevam 
revocatur  ibid.  349.  iter  BernenBe  ibid.  421. 
Acta  MeteuBia  ibid.  429.  433.  440.  450.  455.  466. 
524.  529  BB.  564.  605.  609..  21,  134.  Orbae 
11,  750.  14,  102.  Genevam  et  LauBannam 
vocatur  12,  118  bb.  124.  132.  139.  143.  181.  191. 
208.  367.  OrbanoB  cum  Zebedaeo  reconciliat 
ibid.  164.  Bernae  pro  ProvincialibuB  ibid.  174. 
183.  cum  Capunculo  in  gratiam  redit  ibid.  227. 
Argentorati  ibid.  346.  362.  Genevae  in  Perrini 
causa  ibid.  594.  630.  Bernae  ibid.  695.  Turici 
ibid.  709.  720.  13,  121.  14,  301.  305.  coram 
senatu  G^nevenBi  13,  91.  testiB  pro  Calvino 
Bernae  14,  285.  G^nevae  in  cauBa  TroUieti 
ibid.  385.  434.  et  Serveti  iMd.  640.  644.  657. 
663.  691.  quem  ad  Bupplicium  ducit  8,  498. 
831.      ibi  tumuItuB  contra  eum    14,   672.      21, 


Farel 

148.  Grueriae  16,  140.  iter  germanicum  me- 
ditatur  ibid.  220.  223.  228.  pro  YaldenBibus 
ibid.  459  bb.  467.  481.  606.  Porentruaci  ibid. 
446.  512.  527  sq.  17,  128  Bq.  137.  145  sq.  156. 
legatio  WormaoiensiB  16,  621.  636.  659.  iter  in 
AlBatiam  17,  288.  pro  MeteuBibuB  ibid.  358. 
553.  577.  Argentorati  ibid.  481.  493.  Bezae 
PoBBiacum  ituro  gratulatur  18,  582.  pro  Yal- 
densibuB  pecuniam  colligit  ibid.  601.  apud  Yer- 
gerium  ibid.  647.  Stuttgardiae  aegrotus  ibii. 
624.  19,  331.  a  MatiBoonenBibuB  expetituB  ibid. 
47.  85.  Vapincum  petit  ibid.  95.  99.  137.  162. 
249.  redit  ibid.  249  sq.  ultima  vice  Calvinam 
invisit  20,  303.      mortuum  luget  ibid.  313. 

—  Farelli  Bponsalia  17,  324  sq.  335.  matrimonium 
ibid.  351.  356.  21,  709.  Cusemeth.  9,  790. 
aegrotat  14,  456.  509.  513.  533.  cognati  12, 
381.  548.  nepoB  10  b,  236  8q.  soror  Carmeli 
BOcruB  17,  28.  salarium  10  b,  157.  Yestis  a 
senatu  11,  657.      fratres  20,  382. 

—  sententia  de  praedestinatione  8,  145.  de  bonia 
eccleBiasticiB  12,  194.  223.  251.  de  eligendo  col- 
lega  ibid.  272.  de  coena  ibid.  349.  de  oensara 
fratrum  11,  809.  *  12,  34.  de  divortio  14,  318  88. 
325.  340.     de  colloquio  16,  177.     17,  28. 

—  iudicium  de  BuIIingero  15,  864  de  Calvino 
20,  313.  de  Capunculo  11,  609.  de  statu  Ge- 
ncvae  10  b,  250.  de  Luthero  ibid.  155.  de 
Olivetani  reliquiiB  ibid.  334.  de  TosBano  15, 
263.  452.  568.  592.  749.  17,  123.  147.  de 
WoBtphalo  15,  864.  16,  176.  de  Zwinglio  13, 
210. 

—  controversia  c.  Carolo  7,  300  sb.  10  b,  70.  104 
112.  359."  361.  408.  11,  2.  10.  13.  43.  549.  572. 
583.  291.  cum  ministro  Crescentino  15,  747. 
cum  Bolseco  14,  221.  240.  281.  cum  TriboIeU) 
13,  141.  143.  171. 

—  vituperatur  a  BernensibuB  10  b,  118.  a  Catha- 
lano  9,  126.  a  Oenevensibus  10  b,  285.  Turi- 
censibus  Buspectus  11,  517.  520.  527.  542.  cryp- 
topapista  ibid.  183.  209.  a  MetensibuB  laudatur 
17,  339. 

—  Calvinum  laudat  12,  583.  634.  15,  747.  eun- 
dem  ad  moderationem  hortatur  14,  445.  16, 
535.  de  eius  reditu  satagit  10  b,  101.  124.  159. 
163.  169. 

—  strenuus  falsarum  religionum  debellator  7,  51. 
nimias  laudes  detrectat  10  b,  99.  feroculus  ibid.  160. 
constans  ibid.  345.    urget  concordiam  in  re  sacra- 
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mentaria  15,  150.      prolize  conoionatur  14,  281. 
morosus  14,  572. 

—  Bcripta:  Confessio  OeneyensiB  ProU.  9,  52.  de 
Trinitate  9,  710.  de  euchariBtia  9,  712.  de 
coena    ChriBtophoro   duci   oblata    16,    369.   590. 

gide  Beza).  ConBenBus  Tigurinus  13,  456.  474. 
efensio  eiuBdem  9,  15.  EpiBtola  ad  OeneTenseB 
9,  230  Bg.  281.  ad  Perrinum  12,  374.  377.  387. 
395.  410.  Le  Olaive  de  la  Parole  13,  335.  347. 
363.  371.  374.  393.  397.  408.  520.  Forme 
d'oraiBon  12,  28.  Summaire  Proll.  3,  9.  11, 
418.  523.     16,  592. 

—  cf.  praeterea  lOb,  43.  76  sq.  95.  125  Bq.  134.  178. 
224.  248.  262.  12,  166.  569  Bq.  16,  33.  17, 
599.     20,  561. 

Farganus  18,  263. 

FargucB  miniBter  in  Provincia  19,  536. 

FarnoBiuB  papa  PauluB  m.  y.  PauluB. 

—  CardinaliB  7,  522.  11,  690  Bq.  697.  12,  95. 
254.     Prolegg.  5,  53  et  p.  467  bb. 

—  OotaviuB  dux  Parmae  14,  120. 

—  Petr.  LudoyicuB  papae  filiuB  BpuriuB  7,  257. 
truoidatur  12,  590.  613. 

FaroniuB,  Steph.,  miniBter  YaldenBium  16,  532. 

Fasenio  13,  455. 

Fatin,  Claud.  lOb,  439.     11,  318.  643.  679. 

Faton,  lo.,  miniBter  in  Colombier  10 b,  314.  336. 

414  sq.      11,  17.  54.  241.  657.  770.      12,  165. 

228.  302.  325.  450.      13,  36.  46.  110.   126.  520. 
16,  260.  672.     17,  125.     20,  371. 

Faucher  Oallasii  BororiB  maritua  19,  92.  y.  etiam 
Falcarius. 

Fanlche,  lo.  12,  288. 

Fayas,  cohortia  praefectuB  20,  411. 

Faverge  y.  La  Faverge. 

Fayre  gens  inBignis  OeneyensiB:  FranciscuB  sena- 
tor  8,  737.  741  bb.  758.  825.  10  b,  365.  11, 
687.  12,  334.  404.  505.  509.  518.  545.  552.  599. 
13,  140(?)     18,  253.     EiuB  filiae  20,  608. 

—  Gaspar  12,  334.  13,  140(?)  14,  337.  412. 
623.     15,  619.     16,  400. 

—  FranciBca  Perrini  uxor  y.  Perrin. 


Fayre 

—  loannes  12,  369.     16,  400. 

—  OrbanuB  Bpurius  12,  369. 

Fayre,  Carol.,  (al.  FabriciuB)  martyr  LugdunenBiB 
14,  317.  347.  444.  494. 

FajBanduB  12,  80. 

FeiltBch,  Melch.,  legatuB  ad  Regem  17,  151. 

FelinuB  (Aretius)  i.  e.  Martinus  BuceruB  10  b,  74. 
79.      11,  141.     12,  229.  432. 

Felix  Btudiosus  NemauBensiB  18,  447. 

PelB  y.  VelsiuB. 

Fenninger,  Chph.,  cancellariuB  WirtembergenfliB 
12,  156. 

FeraeuB,  Claud.,  ecclesiae  gallicanae  Argentora- 
tensiB  diaconuB  10b,*400.  422.  426.  438  eq.  11, 
26.  31.  34.  42.  52.  80.  121.  147.  157.  167.  169. 
171.     16,  87.     peste  abripitur  11,  175.  188. 

FeraeuB,  Nic.  15,  39. 

FerdinanduB  rez  lOb,  330.  11,  12.  177.  204. 
244.  383.  414  sq.  496.  12,  460.  511.  668.  13, 
116.  491.  573.  618.  675.  14,  548.  623.  15, 
563.  574.  814.  16,  20.  Hagenoae  11,  51.  64. 
68.  imperium  auBpicatur  17,  144.  ei  annatae 
negantur  a  papa  5,  469. 

FeretuB,  miniBter  in  agro  Yadensi  11, 261.    13,360. 

FerinariuB,  lo.  20,  614. 

FermoB,  miniBter  apud  Bituriges  18,  295. 

FerneliuB,  medicus  r^uB  17,  155.  alibi  nomen 
dubium  16,  724. 

Ferona,  Ant.,  ludimagister  AyemiacenBiB  13,  402. 
409.  423. 

Ferrand,  lo.,  Btud.  theol.  GteneyenBiB  19,  343. 

FerrariensiB  duciBsa  y.  Renata. 

FerrariuB  MontanuB  profoBBor  MarburgenBiB  17, 
705. 

FerreriuB  y.  La  Ferriere. 

FerretuB,  Aemil.,  ICtuB  Tubcus  12,  669. 

FerreuB,  Nic.  y.  Le  Fert. 

Ferron,  lo.,  miniBter  Gtoneyensis  11,  644.  679. 
809.  12,  63.  218.  237.  243.  250.  263.  274.  384. 
414.  508.  522.  534.  13,  142.  220.  225.  229. 
265.  269.  291.  294.     21,  447  Bq.  450  aq.     abdi- 
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Ferron 

catiis  13,  373.  388.  397.  in  Oalliam  proficisoi- 
tur  13,  409.  locum  apud  BernenBea  quaerit  13, 
453.  527.  545.     naufragio  perit  14,  66  sq. 

FideliB  Franoiscanus  Metensie  11,  524. 

Figeao,  de,  18,  476.  517. 

Figonuis,  lo.,  minister  8.  Mariae  in  Alsatia  19, 
153.  421.     eiectus  ibid.  485.  491. 

Filleul,  lo.,  martyr  15,  263. 

Filly  yicus  Sabaudicus  11,  678. 

Finck,  Gonr.,  minlster  Mylhusanus  16,  371.  18, 
601. 

Fiordibel  v.  Florebellus. 

Firmiua  lOb,  221.  236.     20,  598. 

Firn,  Ant.,  miniBter  ArgentoratenBiB  10 b,  250. 
266.  276.  304.  314.  316.  436.      11,  22.      12,  42. 

Fischarti  yersio  libri  de  BeliquiiB  ProUeg.  6,  27. 

FiBcher,  CriBp.,  BemenBis  12,  91.      17,  412. 

FlaciuB,  Matthias,  coryphaeuB  Lutheranorum  16, 
22.  laudatur  15,  784.  16,  64.  143.  17,  121. 
notatur  18,  255.  lena  eiicitur  19,  258.  293. 
eius  declaratio  de  coena  9,  180.  articuli  Cosyi- 
censes  16,  456.  contra  receasum  Francofurten- 
sem  17,  306.  contra  catechismum  Heidelbergen- 
sem  20,  153. 

Flaminius.  Hoc  nomine  designari  yidetur  O r i- 
gnan  12,  109.  123. 

Flandria  ob  religionem  vexata  11,  683.  777. 
18,  289.     martyres  8,  56. 

—  eeclesia  Londinensis  18,  90. 

—  Plandrus  anonymus  11,  695. 
FlanoliuB  12,  404. 

Flassans,  de,  praefectus  Provinciae  18,  436.  19, 
157.  327.  356.  472. 

Flavigny,  minister  Parisiensis  18,  18. 

Fleury,  de  la  Rivoire,  minister  in  Castres  19, 
102. 

Flinner,  lo.,  minister  Argentoratensis  19,  674. 

FliuBpach,  Cunman,  Bipontinus  17,  701  sq. 
18,  249.  19,  675.  Prancofordiae  16,  518. 
Mombelgardiae  17,  314.     Argentorati  19,  714. 


Florebellus  Ant.  Italus  12,  585. 

Plorentia.  Reliquiae  ibi  asservatae  6,  437. 
444. 

Plorentius  studiosus  Oenevensis  15,  542. 

Floret,  Andr.,  minister  Mombelgardensis  19, 
591. 

FIorianuB  v.  Susliga. 

FIorilluB,  Sim.,  minister  in  Rhaetia  14,  226. 

Florio,  Mich.  Ang.,  minister  ooetuB  italici  LoDdi- 
nensis  14,  11. 

Ploris  y.  Pleury. 

Plorus  AnnaeuB  laudatur  5,  75. 

PIoruB  Nic.  minister  Argentoratensis  19,  674 
Focard,  lo.    Eius  Sponsalia  10,  238. 

Poedus  Helvetiorum  cum  rege  Galliae  13,  278. 
373.  inter  Helvetios  ipsos  formula  sanciendam 
quam  reformati  repudiant  15,  800.  inter  Ber- 
nenses  et  GenevenseB  aegre  renovatum  ibid, 
829  ss.  863.  882.  889.  16,  10.  16  sq.  28  sq.  33. 
42.  46.  120.  328.  390.  412.  417  sq.  426  aq.  491. 
518.  540.  620.  691.  700.  711.  717.     17,  4.  15  sq. 

18,  24.  43.     18,  8.  10. 

Foix,  Paul.  de,  consiliarius  ParisiensiB  17,  547. 
569. 

Polion  (la  Yall^e),  Nic,  minister  Toiosae  17,  557. 

19,  282.  CaBtris  ibid.  102.  RupeUiB  ibid.  143. 
Aureliae  18,  502.  646.  654  19,  186.  212  sq. 
cf.  praeterea  ibid.  31.     20,  621.     21,  718. 

Polkertsheimer,  Hm.  18,  80. 

Fonselet,  Seb.  15,  176  ss.  250.  257.  401  ss.  411. 
478,  485.  503.  531.  546.  16,  261.  20,  427. 
21,  152.  595  sq. 

Fontaine,  lac.,  minister  Agedinoi  v.  La  Pon- 
taine. 

Fontaine,  lo.,  minister  in  Lavaur  20,  484. 

Fontainebleau  (conventus  in)  1560.  18,  184 
203.206. 

FontaninuB,  Ant.  11,  141.  Pontanini  fratres 
ibid.  36. 

PontaniuB  v.  I>a  Fontaine. 

Pontanus,  Claud.,  minister   Genevensis    16,  679. 

20,  102(?).  557(?). 
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FontanuB    Steph.    minister    Yadensis     12,    31. 
187.     13,  140.  157. 

Fontanus  Alex.  minister  17,  353. 

FontanuB  Petr.  y.  La  Fontaine. 

Fonteius  (Brunner)  Fridolin  minister  Glaronen- 
flis  13,  460. 

Fontillanus  (?)  17,  535. 

Forcalquier  ecclesia  19,  33. 

Foret  Lugdunenais  14,  560. 

Formy,  minister  in  Monte  Pessulano  18,  514  sq. 
586.  591.  593.  607. 

Fornelet  y.  Fournelet. 

Forstius  minister  in  Frisia  15,  81. 

Fortmiiller  Yal.  minister  SangallensiB  15,  378. 
561. 

Fortnnatus  Andronicus  minister  in  agro  Neo- 
comensi  et  Yadensi  10  b,  235.  240.  262.  11, 
253.     12,  733.     13,  318.  328.  335.  360. 

Forum  lulii  y.  Fr^jus. 

Forwerck,  Greg.  20,  152. 

Fosses,  Pemet  de,  y.  Des  Fosses. 

Fournelet  Petr.  minister  Lugdunensis  postea 
Neocomensis  12,  649.  14,  8.  42  sq.  116.  18, 
416.  453.  713  sq.  in  Galliam  redit  sine  yenia 
ibid.  436.  ad  Catalaunos  19,  20.  51.  eieotus 
ibid.  491.     eius  fata  Hnd.  20. 

Fox  y.  Yolpius. 

Frachet  11,  613.  615.  617  sq.  640.  647,  824. 

FramberguB  lOb,  26.     11,  57.     17,  681. 

Franc,  Claud.  11,  421.  442. 

Frano,  Henr.  11,  535.     12,  612. 

Franc,  Lud.  legatus  Oeneyeiisium  14,  164.  16, 
519.     21,  784.     alius  12,  351. 

Franchet  y.  Frachet. 

Francia,  a,  (Defrance)  minister  ut  yidetur  in  agro 
Yadensi  15,  750. 

Franoisca  Farelli  mulier  otxovofjkog  11,  82.  soror 
Fr.  Danielis  10  b,  11.  puellarum  magistra  11, 
805.     Fallesii  soror  12,  322.     alia  17,  31. 

• 

Franciscani  duo  Lausannae    11,  633.    639  sq. 
648.     Frandscani  ouiusdam  Rotomagensis  mores 
apera.     Vol.  XXll. 


Francisoani 

7,  350  ss.  et  scripta  7,  345.  13,  335.  Fran- 
ciscanorum  Aurelianensium  fraus.  10  b,  39.  15, 
112.  231. 

Franoiscus  I.  rex,  mediocriter  doctus  Prolegg. 
3,  5.  Antiochus  13,  262.  Sardanapalus  12, 
492.  eius  edicta  contra  Lutheranos  ProII.  3,  18. 
lOb,  55.  401.  literae  de  rebus  fidei  ProII.  7, 
10  ss.  persequutiones  10  b,  129.  11,  709.  718. 
726.  12,  80.  111  sq.  230.  (y.  quoque  Perse- 
quutiones.)  epistola  ad  Argentoratenses  12, 
114.  foedera  c.  Oermanis  et  Helvetiis  ibid.  342. 
bella  et  negotia  c.  Carolo  Y.  10  b,  221.  11,  12. 
430.  601.  697.  710.  718.  732.  13,  12.  14, 
548. 

Franoiscus  IL  unctus  18,  115.  moritnr  ibid. 
268.  270.  333. 

FranciscuB  organista  12,  41.  18,  319.  phar- 
macopola  12,  391.  16,  198.  335.  Lausannen- 
siB  12,  305.  19,  474.  alii:  10  b.  24.  11.  52. 
12,  37.  58.  70.  75.  188.  13,  141.  14,  143. 
237.  581.  588.  15,  121.  517.  17,  35.  707. 
vide  etiam:  Balduinus,  Boisnormaud, 
Bourgoing,  Burgundia,  Gonnan,  Daniel, 
Deotheus,  Du  Pont,  Dryander,  Favre, 
Hotmann,  Martoret,  Maurioe,  Perrucel, 
Rivius,  Sampaulinus. 

Francofordienses  ministri  ad  Calvinum  16, 
89.     a  Westphalo  in  iuriis  impetiti  9,  101. 

—  conventus  5,  473.  10  b,  326.  330.  337.  12, 
254.  principum  16,  506  sq.  512.  517.  550.  17, 
44.  57.     recessus  ibid.  203.  218.     20,  460  ss. 

—  ecciesia  anglicana  15,  338.  370.  393.  523.  628. 
776.  flandrica  Urid.  771  sq.  19,  461.  gallicana 
15,  360.  423.  558.  765.  772.  775.  818  sq.  871  ss. 
890.  895  sq.  16,  21.  339.  397.  517.  17,  199. 
218.  225.  440.  18,  5.  188  sq.  dissipata  19,  59. 
89.  ems  ultima  fata  ibid.  222.  396.  522  sq. 
567.  peregrinorum  ecolesiae  cum  Lutheranis 
disceptatio  16,  49.  53.  89.  92.  203.  19,  153. 
523  sq.  de  bapstimo  liberorum  ibid,  523  sq. 
intestinae  disoordiae  16,  49  sq.  59  sq.  69.  92. 
207  sq.     19,  565  sq.     de  disciplina  17,  610. 

Frangois,  conoionator  ducissae  Ferrariensis  11, 
324.  769. 

Frangois,  Nic,  minister  in  Eckirch  19,  485. 
491. 

Francus  Flandrus  18,  367. 

Frank,  Hier.,  legatus  lulii  m.  14,  71.  151. 
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Frank,  Seb.,  homo  Btultus  9,  697.  Aag.  Elenthe- 
rins  15,  135. 

Frasans,  de,  19,  286. 

Fraxinens  (de  Fresse)  lo.,  legatns  regis  14,  629. 

15,  94.  476.     20,  610.     aUns  11,  18. 

— '  Fraxinea  (Mad®  de  Fresne  ou  Fresnoy)  soror 
Falesii  12,  322.  376.  400. 

Frecht,  Mart.,  miniater  UlmensiB  10 b,  331. 
Bucerianns  ibid.  362.  11,  686.  14,  561.  sed 
indies  magis  lutheranizauB  Hnd.  715.  15,  155. 
190.  476.  643.  RatiBbonae  11,  196.  217.  219. 
238.  243.  249.  255.  12,  246.  255.  265.  278  Bq. 
occaeione  Interim  captiyuB   13,  47.  59.     moritur 

16,  327. 

FregoBO,  lo.,  epiBcopuB  NayarrenuB  19,  10. 

Fr6juB  oppidum.  Reliquiae  ibi  asBeryatae  6, 
441. 

Frelinns  11,  642. 

Frellon,  lo.,  typographuB  LugdunenBiB  8,  833  bb. 
11,  18.  213(?).  648.     12,  281.  370. 

Fremy  y.  Formy. 

Frenel  y.  Fernel. 

FreneBiuB  y.  FarneBiuB. 

FreBConiuB  11,  18. 

FreBBC  y.  FraxineuB. 

FresuIanuB  14,  168. 

Freyneyille,  de,  ciyis  GeneyenBiB  21,  295.  298. 
311. 

Fricker,  Hier.  11,  725. 

Frid  y.  PaceuB. 

FridericuB  I.  papae  adyeraariuB  7,  274. 

FridericuB  11.  a  filio  BtranguIatuB  7,  273. 

FridericuB  11.  elector  PalatinuB  5,  515.  583. 
lOb,  222.  431.  11,  172.  176.  201.  203.  257. 
718.     12,  42.  217.  321.  403. 

FridericuB  III.  elector  PalatinuB  16,  83.  17, 
143.  150.  366.  577.  18,  189.  569.  19,  258. 
theoIogOB  PoBBiacnm  mittit  Und.  67.  catechiB- 
mum  edi  iubet  ibid.  684.  eiua  iudicium  de  Bal- 
duino  20,  79.  ei  CalyinuB  leremiam  dicat  ibid. 
72.  Bezae  &yet  18,  310.  commendat  Lunam 
20,  255.  auxilium  Andeloto  Buppeditat  19, 
506. 


FrideriouB  ooneul  ArgentoratenBis  18,  247. 

Fridolin  14,  648. 

FrioBB,  lo.,  ludimagiBter  TuricenBiB  10  b,  88.  154. 
14,  726.     16,  256.  267.     18,  215.     20,  239. 

FriBcher,  Hier.,  praefectuB  NeodunensiB  15,  519. 

FriBiae  ecclesia  controyerBiis  turbata  15,  649, 
18,  67. 

FriBiuB,  Laur.,  medicus  BatayuB  lOb,  4. 

FritiuB,  Andr.,  Polonus  18,  210. 

Froben,  Hier.  16,  649. 

Froben,  lo.,  typographuB  10 b,  320. 

F  r  0  e  I  i  c  h ,  dux  mercenariorum  18,  215.  19,  391. 
395.  408.  42a  422.  428  B8.  434.  468.  482.  487. 

Froment,  Ant.  (TritioeuB  11,  16.  AnnoniuB?  11, 
749.  12,227:)  8,754.  9,892.  10 b,  71.  77.  79. 
94.  158.  343.  368.  11,  77.  15,  807.  16.  248. 
20,  609.  647  Bq.  Aquileiae  10  b,  54.  Tonomi 
ibid.  79.  162.  Lugduni  11,  429.  in  Gallia  13. 
395.    Bcriptum  10  b,  350.    notatur  ibid.  263.  333. 

11,  16.     12,  580.   584      13,   396.      it^m  uxor 

12,  378.     cf.  etiam  21,  649.  690. 

Fromont,  lo.  de,  frater  FalcBii  12,  96. 
FronBperg  20,  26. 
Frontignan  ecdesia  18,  585.  594. 

FroBchoyeruB  Chrph.  typographus  Proll.  9,  15. 
9,  37.  10  b,  47  B8.  50.  103.  322.  11,  723.  727. 
740.  743.  748.  13,  327.  492.  15,  350.  392. 
472.     19,  711. 

Fry,  lo.  Leop.  miniBter  BielenBis  13,  349.  13, 
445. 

FuchB,  Leonh.,  medicuB  10 b,  4.     17,  500. 

FugaBiuB  12,  672. 

FugeriuB  16,  713. 

Fuggeri  AuguBtani  12,  254.     14,  714.     AntonioB 

13,  442.     niricuB  19,  563. 

FulganduB  12,  178. 

Fulgon  (Furgon)  miniBter  in  Mont^limart  19, 
362. 

Fum6e  Anton,  yide  CapniuB. 

Fumet  praefectuB  Bat^llitum  19,  159. 

Funotina  (nomen  dubium)  15,  192. 
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Fnnk  lo.  Osiandri  gener  19,  684. 

•  

Fiinkli  Ibo.  minister  Bieiensis  13,  445.  14, 
368.  394.  469.  709.  15,  192(?)  470.  713.  16, 
146.  335.  350.  436.  498.     17,  43.  290. 

Furbiti  inquisitor  CameriacensiB  15,  690. 

Fnret  Petr.  miDister  in  Coppet  11,  261. 

FQrnina  Car.  FlandruB  14,  169. 

Farno,  a,  r.  Du  Four. 

Fnrstenberg,  Guil.  comeB  lOb,  129.  321.  372. 
425.  430.  11,  33.  40.  53.  102.  414.  524.  530  eq. 
546.  558.  566.  568.  642.  713.     12,  132. 

—  FridericuB  eius  firater  12,  246.  254  265. 

FuBius  astrologus  lOb,  4 


Oabriel,   minister  in   ditione    Bemenfii(?)      11, 
391.     PetruB  20,  605. 

Gadius  (Gaddi)  Paulus,  CremonenaiB  miniater  in 
Talle  TeUina  14,  576.  584.  597.      15,  323.  486. 

Oafirolua  (nomen  auapectum)  13,  180. 

Oafriel  12,  184.   (an  idem  ao  Gafirolua?) 

Gaienaea  miniatri  (Gex)  11,  501.  804.  12,  224. 
232.  532.  536. 

Gaillac  oppidum.     Caedea  piorum  19,  434 

Galba,  Publiua,  pontifex  9,  578. 

Galenua  laudatur  1,  287.     2,  42. 

GailaaiuB  (dea  GkiUara,  aieur  de  Saulea,  13,  505. 
Salycaeua,  Salicetua,  12,  110.  123.  16,  696. 
17,  57  aq.  82.  540),  Nic.  miniater  Geneyenaia 
11,  741.  804  809.  12,  83.  237.  534.  13,  218. 
14,  347.  521.  525.  15,  2.  694.  698.  714  21, 
546.  705.  731.  735. 

—  aubacribit  actia  contra  Bolaecum  8,  151.  172. 
208.  contra  Servetum  8,  553.  644.  orationem 
habet  de  praedeetinatione  8,  122. 

—  negotia  &miliaria  Lutetiae  traotat  12,  230.  582. 
589.  20,  379.  unde  redit  12,  593.  mittitur 
in  AngUam  14,  42.  107.  131  aq.  145.  261.  mini- 
aterio  funffitur  Luletiao  16,  602.  627.  696.  710. 
712.  unde  redit  17,  526.  poat  aynodum  ibid. 
540  Argentorato  tranait  fl8,  9D  Londinum 
ubi  miniaterium  exeroet  18,  87  aa.  lo4  aq.  142  aq. 


Gallaaiua 

161  aq.  174  aq.  180  aq.  358.  363.  448.  21,  158. 
Intereat  coUoquio  Poaaiacenai  18,  635.  641.  646. 
654.  Londinum  redit  18,  676.  19,  19.  89.  92. 
98.  226.  unde  redire  cupit  18,  213.  219.  242. 
329.  quo  familiam  aocerait  ibid.  366.  ubi  de 
Alexandro  queritur  19,  338.  a  Pictavienaibua 
Yocatur  18,  717.  19,  13.  93.  215.  218.  Gene- 
vam  redit  20,  44.  Nemauaum  yocatur  ibid.  158. 
apud  Colingnyaeum  ibid.  158.  Aureliae  ibid. 
196.  213.  286.  294. 

—  uxorem  duoit  12,  88.  94.  numeroaae  prolia  ma- 
trem  13,  377.  19,  92.  filiua  loannea  18,  424. 
20,  285.  Amoa  18,  117.  alterum  matrimonium 
20,  294 

^  Calvini  amanuenaia  Prolegg.  10  b,  30.  Calyini 
aermonea  calamo  excipit  16,  446.  657.  20,  70. 
eiuB  tractatua  edit  Proll.  5,  9.  latine  rertit 
traot.  de  AnabaptiBtia  12,  315.  318.  321.  381.  391. 
et  alia  18,  88.  Apologiam  pro  Faileaio  ei  ver- 
tendam  deatinat  Caiyinua  12,  575.  edit  Calvini 
oomment.  in  laaiam  13,  586.  677.  20,  402. 
aoribit  prae&tionem  tract.  de  ooena  ProU.  5,  51. 
11,  804.  item  traot.  de  Reliquiia  Proll.  6,  27. 
Dedioationem  ad  Falleaium  ProU.  7,  26.  eoribit 
oontra  Coohlaeum  13,  166. 

—  Eiua  aententia  de  praedeatinatione  8,  122.  aub- 
acribit  actia  oontra  Bolaecnm  8,  151.  172.  208. 
contra  Serretum  8,  553.  644.  eiua  iudicium  de 
Calvino  Prolegg.  5,  10. 

—  cf.  praeterea  12,  140.  522  aq.     17,  549.     19,  8. 

11.  20,  128.     21,  672. 

—  Paeudo-GkiUaBiua  oontra  Carolum    7,  293    aqq. 

12,  103.  108.  124  183.     13,  91.  251. 

Gallia.  Plurima  quae  huo  pertiDent  v.  aub  nomi- 
nibua  regum  et  duoum,  item  aub  Peraequu- 
tionea,  Bellum,  Ediotum,  eto. 

—  StatuB  poat  mortem  Henrici  11.  17,  708  aq. 
18,  15.  19.  21.  36.  anno  1660:  Hrid.  176.  202. 
205  aq.  poat  mortem  Franoiaoi  II.  Und.  308  aq. 
324.  333.  apeo.  eocleaiaaticua  ibid.  114  aq. 
119  aq.  anno  1561:  Hnd.  464.  cf.  etiam  II, 
429.  16,  119.  anno  1663  aq:  20,  65.  67.  261. 
280.  305. 

—  GalU  levea  9,  867.  10  b,  100.  de  trinitate  aua- 
pecti  Hnd.  89.  pii  aoribunt  Germania  ibid.  55. 
profugi  veniunt  Argentoratum  17,  680.  Gallo- 
rum  apologia  ad  Hegem  9,  731  aq.  737. 

Gallitiua,  PhU.,  miniater  Curiae  Rhaetoram  14, 
648.      15,  158.  378.  473.  563.     16,  469. 

22» 
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Gallo,  lo.  Nic.  ItaluB  9,  388.  17,  168,  258.  269. 
21,  699.  704. 

Gallus  (Le  Coq)  lac.  miniBter  Morgiensis  10  b, 
263.  276.  420  sq.  11,  434.  467.  474.  685.  12, 
311.     20,  367.  601. 

GalluB  (Hahn)  Nic.  miniBter  RatisponensiB  9,  461. 
467.  15,  353.  616.  619.  676.  18,  499.  20, 
446.  LutheranuB  16,  435.  19,  351.  contra 
Melanohthonem  18,  303. 

GalluB  medicus  ParisienBis  20,  253. 

Gamaut  Gasp.  Metensis  18,  306.  347.  492.  19, 
657. 

Gardiner  Steph.  episcopus  Yintoniensis  13,  67. 
463.  574.  14,  660.  15,  113.  391.  448.  885. 
contra  Granmerum  16,  7. 

GarinuB(?)  20,  578. 

Garnier  lo.  minister  eoclesiae  gallicanae  Argen- 
toratensiB  12,  5.  41.  70.  214.  226.  248.  277.  321. 
525  sq.  537.  735.  13,  177.  ob  Interim  pulsus 
ibid.  130.  202.  613.  14,  112.  eo  revertitur 
ibid.  194.  247.  400  sq.  515.  15,  12.  72.  137. 
188.  211.  317.  336.  355.  423.  456.  510.  578.  658. 
660.  eiicitur  ibid.  665  sq.  724  sq.  729.  768. 
Bcribit  pro  domo  16,  4.  praeceptor  iuyenum 
Hassorum  15,  788.  814.  16,  5.  184.  187.  290. 
Francofurtensibus  proponitur  15,  876.  16,  324. 
munus  eccl.  denuo  ambit  17,  148.  minister 
Metensium  19,  436.  notatur  17,  148.  yide 
etiam  16,  389.  589.     17,  25.  648.  705.    20,  417. 

GarsiuB  v.  Guorcius. 

Gascot  lOb,  318. 

Gaspar  v.  Caspar. 

Gassin  Ren.  minister  MatisconensiB  18,  748. 

Gast,  lo.  miniBter  Basileensis  10 b,  50.  151.  11, 
481.  500.     12,  697.     14,  66. 

—  Alius  anabaptista  10  b,  145.  261.  318.  324. 
20,  596. 

Gastardus  15,  596. 

GaucherianuB  v.  La  Gaucherie. 

Gauchier  v.  Farel. 

Gayant  19,  221. 

Gayon  18,  513. 

Geiger  Matthias,  legatus  Argentoratenfiis  13,  56. 

Geiger  XJlr.  v.  Chelius. 


GelasiuB  HungaruB(?)  12,  54. 

Geldria  lOb,  279.  327.  431.  440.  11,  39.  414. 
441. 

Gelinus  (Helinus?)  Calvini  affinis  13,  461  (?) 
18,  49. 

GelliuB,  AuluB,  laudatur  5,  27.  29.  40.  47.  74 
103.  121.  132.  139.  143.  148.  157.  160.  162. 
15,  189.     eius  iudicium  de  Seneca  5,  6. 

GelouB,  Bigm.,  TransBylyanuB  13,  324. 

Geltner  Petr.  minister  FrancofurtenBiB  16,  21. 
186.  233. 

Genabum  (Gien)  ecdesia  17,  588.      19,  509. 

GenanuB  lOb,  325. 

Gendron  (lendorn)  aurifiaber  10 b,  96.  11,  805. 
13,  164. 

Geneston,  Matth.  de,  minister  Genevensis  11, 
411.  419  ss.  429.  468  sq.  521.  594.  619  sq.  657. 
683.  690.  693.  715.  722.  809.  12,  76.  peste 
abripitur  ibid.  82.  125.  132  sq.  cum  tota  fami- 
Ha  ibid.  140.     yide  etiam  21,  298.  318.  359. 

Geneva  urbs.  Reliquiae  ibi  aBservatae  6,  439. 
turris  incendio  deleta  16,  256.  260.  267. 

Genevenses  cum  Bemensibus  iitigant  de  S. 
Yictore  11,  122.  677.  de  foedere  renovando 
15,  583.  16,  43.  116.  120.  145.  190.  200.  237. 
268.  410  ss.  17,  564.  677.  18,  8.  10.  245.  254. 
de  ministris  communibus  19,  468.  cum  praefecto 
Temiaoensi  16,  543.  559.  568  sq.  596.  conven- 
tum  oum  Bernensibus  habent  Lausannae  14, 
354.  eorum  reformatio  ab  iisdem  yituperator 
10  b,  132. 

—  de  Bolseco  querantur  ministri  8,  146.  163.  174 
186.  206.  209  sq.  14,  201.  15,  319.  363.  et 
Benatus  8,  224.     14,  203. 

—  de  Calvino  senatus  ad  BernenseB  10  b,  194. 
eum  restituere  reousat  ibid.  206.  revocat  11, 
94.  221.  226.  263.  284. 

—  de  Carolo  7,  302  sq. 

—  iurant  in  ConfeBsionem  5,  320.  ConfeBsio  ipsa 
9,  693  sq. 

—  ministri  Arianismi  insimulati  5,  318.  10  b, 
103.  a  Calvino  vituperantur  11,  719.  de  Ca- 
punculo  ibid,  805.  de  Champerello  12,  196.  de 
disciplina  a  GaiensibuB  negleota  ibid.  532.  pro 
Galiis  supplices  14,  277.  of.  10  b,  129.  ad 
LauBannenses  ibid.  71.     ad  MombelgardenBOB  de 


345 


INDEX  fflSTORIOUS  GBN-GEO. 


346 


GeDevenses 

Interim  13,  155.  193.  ParisioDBes  oonsoiantur 
16,  629.  de  poenitentia  publica  14,  345.  de 
baptismo  a  privatiB  administrato  20,  495.  de 
iure  consiBtorii  ibid.  494.  de  promisBionibaB 
matrimonialibuB  ibid.  491.  ad  BemenseB  de 
Bacramentis  13,  216.  apud  senatum  queruntur 
10  b,  304.  ad  Yiretum  de  reditu  19,  660.  de 
Zebedaeo  15,  250.  256.  430.  482.  514  ss. 

—  G-eneyenBes  sibi  timent  a  Sabaudo  17,  388. 
20,  168  sq.  259.  qnocum  rem  habent  17,  552. 
de  Bocuritate  urbis  anzii  12,  264.  385.  442.  595. 
sibi  a  Rege  timent  16,  190.  in  diBorimine  positi 
ibid.  266.  -se  pauperes  esse  affirmant  19,  483. 
undique  obseBsi  20,  303. 

—  SenatuB  Bezam  regi  Nayarrae  commendat  18, 
613.  eundem  reginae  concedit  19,  204.  confes- 
sionem  promulgat  5,  320.  de  exsulibus  16,  316. 
ad  BemenBes  17,  195.  18,  251.  seyerus  16, 
548.  559.  fmmentum  Argentorati  qmere  yult 
ibid.  455.  486.  de  Gribaldo  20,  451.  de  legi- 
buB  ecclesiasticiB  13,  158.  cf.  11,  297.  347. 
libertatem  sibi  yindicat  19,  450.  Luccensi  de 
decreto  contra  exsules  ibid.  304.  472.  Merlinum 
reyocat  20,  250.  de  rebus  Metensium  11,  535. 
569.  591.  de  ooUoquio  PossiacenBi  18,  568.  et 
Yermilio  eo  mittendo  ibid.  567.  diem  dominicum 
profanat  16,  380.  B.egi  ae  purgat  de  missis  mi- 
nistris  18,  343.  350.  de  Sadoleti  epistola  10  b, 
350.  Spifamium  Nayarrenae  mittit  20,  249. 
de  tumultu  m.  Maii  15,  706.  751.  Yiretum  ad- 
yocat  11, 118.  eum  LugdunenBibus  concedit  19, 
259.  475  sq.  519.  de  Zebedaeo  15,  478.  526  ss. 
608.     17,  155.     20,  425. 

—  exBules  apud  HeiyetioB  de  senatu  querantur  16, 
240.  250.  271.  316.  Beraensibus  patronis  usi 
ibid.  395.  399. 

—  tnmultuB  Oeneyae  ortus  1547:  12,  632.  bc- 
quente  reconciliatione  ibid.  642.  maior  a.  1555: 
15,  618  as.  640  ss.  676  ss.  796  bb.  853.  de  quo 
relatio  senatus  20,  436  bb. 

—  Academia  Proll.  9,  56.  17,  310.  627.  648.  653. 
659.  20,  259.  Gymnasium  10  b,  268.  21, 
157.  707. 

—  ecdeBiae  Btatus  post  reformationem  5,  319. 
10  b,  153  BB.  159.  228.  232.  240.  250.  310. 
347.  427.  a  BemenBibus  examinatur  11,  1.  53. 
po6t  ezcessum  Galyini  ibid.  30.  37.  53.  sub 
Yireto  HM.  149.  intestina  mala  12,  629.  14, 
624. 


Geneye  Claude,  qui  et  Nothus,  unus  ex  coniura- 
tis:  15,  647.  682.  686.  688.  693.  718.  790.  829. 
16,  45.  78. 

Gengenbach  gymnaBii  ArgentoratensiB  asylum 
11,  59. 

Genin  E.  13,  603. 

Genlis,  de,  proditor  19,  598  sq.     20,  133. 
'Genod  8,  824. 
Gensac  eccleaia  20,  466. 
Gensmann  18,  326  ss. 

Gentilis  Yal.,  notatur  9,  646  sq.  18,  673.  19, 
35.  20,  138.  188.  subscribit  oonfessioni  9,  388. 
yeniam  petit  9,  412  sq.  abiurat  9,  414.  dam- 
natur  9,  415  sq.  19,  580.  Lugduni  capitur  9, 
420.  accusatur  17,  286.  docet  plures  deos  9, 
637.  quatemitatem  9,  365.  filium  essentiatnm 
ibid.  Cerdo  9,  404.  de  symbolo  Atbanasiano  19, 
727.  AntitrinitariuB  in  Polonia  Hnd.  560.  570. 
20,  215.  Oracoyiam  relinquit  ibid.  224.  of. 
praeterea  ProU.  9,  37  sq.  tum  9,  361  sq.  14, 
393.  17,  168.  257.  270.  20,  615.  21,  24.  85. 
91.  95.  153.  698  ss.  704.  753. 

—  EiuB  Protbeses  9,  373  sq.  confeBsiones  duae 
9,  389  sq.  yariae  9,  410  sq.  18,  757.  epi- 
Btola  ad  ministroB  9,  390.  ad  senatum  9,  412. 
418.  libellus  contra  Athanasiom  9,  420.  contra 
Gribaldum  18,  627. 

Genua.  Reliquiae  ibi  aBseryatae  6,  418.  428. 
438. 

Georgius  Megalopolitanus  13,  635.  650.     14,  18. 
aeorgius  Saxo  5,  495.     lOb,  315.  329. 

Georgius  Wirtembergensis,  comes  Mombelgardiae 
lOb,  73.  413.  11,  33.  13,  184.  223.  334.  14, 
519.  540.  15,  249.  593.  701.  731.  739.  865. 
16,  225.  372.  filio  tutores  constituit  17,  314. 
moritur  ibid.  288. 

GeorgiuB  Philippi  Heasi  filiuB  16,  6.  644. 

GeorgiuB  BransyicensiB,  episcopuB  Bremensis  17, 
306. 

G-eorgiuB  minister  MombelgardenBiB  16,  225. 

Georgius  Dayid  y.  loris. 

GeorgiuB  SiculuB  8,  256  sq.  de  praescientia 
Dei  8,  260.  14,  165.  577.  refutatur  8, 
331  Bq. 
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GeorgiuB  nesoio  quis?  11,  436.  15,  153.  714. 
17,  17.  Y.  quoque  Blandrata,  Dumont  (15, 
461),     MaupaB  (Hnd.  558  sq.). 

Gephyraeus  20,  557. 

GeralduB  diaoonus  MombelgardensiB  15,  715. 

Gerard  lo.  typographns,  y.  Girard. 

Gerard,  lo.  minister  Piotayiensis  17,  353. 

GerarduB,  iuyeniB  BaBileeuBiB  14,  351. 

GerarduB:  alii  11,  759.  15,  807.  Camph, 
Fariat,  BouBBel,  SevenuB,  Yolokruck. 

Gerbel  Nio.  profoBBor  ArgentorateuBiB  11,  243. 

Gerbihan,  Herm.  de,  anabaptista  10 b,  247.  11, 
11.  25.     21,  206  Bq. 

Gereon  y.  Seiler. 

Gerhard  a  Niemegen  y.  NoyiomaguB. 

Germani  tardi  et  hebetee  9,  857.  fiedBO  monatro- 
Bitatis  reiigioeae  aoouBati  5,  490  bb. 

—  principoB  regi  Ghdliae  Bcribunt  11,  220.  16, 
719.  17,  100.  legatoB  mittnnt  ibid.  189  aq. 
ooncilium  recuBant  18,  353. 

—  theologi  Wormatiae  16,  662. 

—  Germania  bia  ante  reformationem  a  Bede  romana 
difloeflBum  fecit  7,  633.  caeterifi  nationibuB  dux 
et  exemplum  5,  498.  fidem  datam  yiolare  ne- 
Bcia  7,  287.  Bola  reformationem  facere  non  debet 
5|  610.     inferior  Libertinorum  patria  7,  159. 

Gernoz  y.  Grenoz. 

Gerold  15,  160. 

GerBon  lo.  eiuB  Bormo  paschaliB  5,  171. 

Gerung  Beat.  miniBter  BemenBiB  lutheranizauB 
11,  413.  423.  441.  472.  498.  513.  662.  672.  680. 
711.  749.  767  aq.  12,  31.  119.  134.  406.  426. 
447.  467.  13,  129.  dimittitur  12,  690.  Argen- 
toratum  yocatur  13,  275.  dimittitur  16,  8.  455. 
488.  507.     17,  44.    of.  15,  510.    16,  199.  321. 

GeryaBii  S.  miracula  7,  22.     reliquiae  6,  446. 

GeryaBiuB  magiBter  10 b,  116.  yide  quoque 
Schuler. 

GoBner  Conr.  PariBiiB  relictiB  Argentoratum  bo 
recipit  10  b,  23.  42  Bq.  profesBor  1.  graecae 
LauBannae  11,  34.  36.  94.  13,  383.  20,  362. 
laudatur  Proll.  1,  44  et  7,  15.  12,  438.  494. 
13,  525.     14,  316.  598.  726.     16,  137.     19,  558. 


GoBner 

eiuB  bibliotheca   uniyerBaliB   11,  745.      15,  191. 
fortaBBiB  etiam  lOb,  210. 

Gesner  lac.  TurioenBiB  12,  438.  462. 

GoBBe  y.  leBBO. 

GethaeuB  lac.  Seryed  aBsecla  MombelgardenBifi 
15,  262.  270.  462.  497.     20,  611. 

Gez  y.  GaienBeq. 

Gibout,  TouBBaint,  ToloBanuB  19,  336. 

GibBon,  Tho.  AngluB  13,  136. 

Gichet,  lac.  17,  475. 

Gigeric  mercator  18,  318. 

Gignilat,  Franc.  praefectus  LauBannenaiB  15, 
471. 

Gilbert  Petr.  miniBter  AurelianeuBiB  17,  120. 
526.  540.  569.     19,  187. 

GiloB  (GilloB)  miniBter  18,  453.  21,  709.  718. 
732. 

Gilg  MetenBiB  15,  788. 

Gilgat  Phil.  paedogoguB  filiorum  Somerseti  14, 
411. 

GiloyiuB  (non  GiloniuB)  Paul.  Buperintendenfl 
PolonuB  19,  168.  170.  575.  726.     20,  620. 

Gimard  MeldenBiB  19,  361. 

Gindron  paalmoB  muBioae  aptat  11,  412. 

Girard  (Gerard)  lo.  typographuB  Geneyensu. 
Prolegg.  1,  24.  36.  3,  30.  34  35.  5,  9.  47. 
51.  57.  6,  10.  15.  16.  20.  24.  26.  27.  33.  7, 
24.,  31.  38.  9,  65.  66.  70.  lOb,  372.  11,  22. 
253.  439.  448.  591.  687.  691.  804.  12,  29.  32. 
44.  47.  54.  105  sq.  121.  368.  373.  384  405.  582. 
733.  13,  9  Bqq.  170.  189.  328.  386  aq.  408.  481. 
14,  136.  138.  21,  246  Bq.  Yide  omnino  Th. 
Dufour,  notice  bibliographique,  dans  Bon  ^tion 
du  CattehiBme  de  1537  p.  clxxiy. 

Girard  Mioh.  captiyuB  LugdunenBia  14,  593. 
aliuB  GratianopoIitanuB  18,  519. 

Girard,  lieutenant  du  prdy6t  de  Ilidtel  19,  159. 

Girard  ToBBani  aBsecIa  16,  530.  747. 

Giraud  Caap.  21,  747. 

Giro  (GironuB,  Zyro)  Petr.  archigrammateuB  Ber- 
neuBiB  10  b,  83.  345.      11,  280.  354.  357.  680. 
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Giro 

690.  758.  12,  136.  141.  144.  698.  717.  733. 
13,  30.  179.  220.  494.  550.  14,  180.  392.  15, 
327.     16,  57.  391. 

Gironde  eoclesia  19,  264. 

GiBberg  16,  211. 

Giscart  minister  martyr  19,  358. 

Gislinger  (19,  295)  y.  GysBlinger. 

Givry,  de,  19,  604. 

Glantinis  (Glandinaens)  Gland.  de,  minister  in 
Tavannes  10  b,  265.  318.  333.  397.  418.  420. 
435. 

Glaronensium  lis  onm  yicinis  oantonibus  18, 
212.  215.  221  sq.  229.  246.  300.  460.  19,  73. 
94.  155.  295.  381.  402.  427.     20,  240. 

Glastonbary  in  Anglia  ubi  ooetns  piormn  ex- 
teromm  14,  301.  537. 

Glanburg  (Ciauburg,  Globurg,  Glober)  Adolph. 
15,  716.  765.     16,  48. 

—  loannee,  a,  senator  Francofurtenais  15,  552. 
717.  765.  786.  871.  875.  891.  16,  20.  23.  48. 
230.  17,  121  sq.  paois  conoiliator  16,  49. 
58  88.  94  sq.  201  ss.  292  bs.  339  ss.  346.  398. 
451.     18,  44. 

Glionerua  Polonus  19,  574. 

GlocestrienBis  epiBcopus  14^  705. 

Glooker,  lac.  miniBter  AjrgentoratenaiB  19,  674. 

GloresBe,  Petr.  de,  y.  LieresBO. 

Glynski  Ohryst.  16,  130. 

GnapheuB  Guil.  18,  387.  . 

Gnoienski  lac.  16,  129. 

GnoqaiuB  (17,  541)  y.  Enox. 

Goddard  lac.  (La  Rocheplate)  minister  in  Nor- 
mandia  18,  521. 

Godean  martyr  TuronenBiB  13,  640.     15,  810. 

GodefriduB  11,  687.     12,  381. 

Godegrain  B.  nuUuB  7,  393. 

GodellariuB  diaconuB  NidunenBia  11,  633.  640. 
648. 

Gointrat  Guil.  miniBtor  21,  735. 


GoldiuB  iuyeniB  17,  37. 

GoncBiuB  Petr.  antitrinitariuB  16,  3.  409.  17, 
422.     19,  574.     damnatur  ibid.  580. 

Gonin,  Mart.  minietor  YaldeuBis  10 b,  419. 

Gonzaga  Franc.  duz  Mantuanue  13,  491. 

Gonzaga  Herc.  cardinalis  19,  710.     20,  3.' 

Goodman  Chrph.  AngluB   15,   38.   90.   444.  786. 

18,  363.  435.     20,  284.      de  Uturgia  angUoana 
17,  295.  566. 

Goodrich  Tho.  epiBcopuB  ElyensiB  15,  663. 

Goroanus  Andr.  palatinus  PoBnanenBiB  17.  651. 

19,  697.  730. 

GordoB,  de,  DelphinaB  19,  685. 
GorganuB  y.  GoroanuB. 
Gorze  oppidum  11,  530  bb.  547. 

Gotron  (Goutron)  Guil.  ciyis  GteneyenBis  18,  146. 
501. 

GottoBheim,  Frid.  a,  senator  ArgentoratonBis 
15,  212.     16,  714. 

Goulaz  GeneyensiB  11,  281. 

GoyeanuB  8,  45. 

GrabiBdada  Mc.  18,  326. 

Graci  y.  Graa. 

Gr«eter  Casp.  eonoionatar  auUcuB  Wirtembenren- 
BiB  13,  223. 

Graffenried  Petr.  a,  praefeotuB  TyerdanensiB 
12,  442.  Rud.  a,  legatuB  BemenBium  10  b,  107. 
131.     12,  692. 

Gragnon  lo.  miniator  in  Sommidres  18,  451.  20, 
103.  619.     21,  717  Bq.  720. 

-  Steph.  17,  536.  20,  103.  618.  21,  712.  716. 
TertiuB  aliquie^?)  Gragnan  20,  103. 

Grammont,  Hel.  de,  17,  660. 

Orand,  Girard  LausannenBiB  12,  717.  782  aq. 

Grandiean,  Mtth.  ministor  GkeneyenBis  18,  719. 

20,  54(S.     21,  669  eq.  678. 

Grandrie,  de,  19,  192. 

GraneriuB  (Grayeriua?)  Bertr.  miniator  Lauaan- 
neuBiB  13,  97.  360.  398.     20,  602. 
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Granson  oppidum  14,  78.  eius  reformatio  15, 
410.  639. 

Grant,  Noel,  Gallas  Franoofordiae  16,  236. 

Grant,  Fernette,  (donna  Granta  passim)  mater 
Perrini  lOb,  158.  12,  369.  20,  596.  21, 
423. 

GranVal,  PariBienBis  15,  170.  17,  73.  21, 
693  aq. 

Granvella  aenior,  cancellarius  Caroli  Y.  5,  467. 

516  sq.      11,  38.  120.  134  88.   146.  172.  216  ss. 

251.  497.  502.  777.      12,  43.  495.      13,  5.  183. 
333. 

Granvella  iunior,  epi8Copu8  Atrebatensis  12, 
707.  14,  181.  17,  163.  18,  289.  494.  20, 
281. 

Gras,  lao.  lOb,  54     vide  tamen  in  AddendiB. 

Grasecker,  Flor.  17,  151. 

GraBset  caroeriB  ouBtoB  8,  735  sq. 

GrataroluB  Ghiil.  medicuB  BasileenBiB  14,  657. 
706.  15,  3.  45.  141.  354.  555.  803.  18,  382. 
602.  BaBileam  relinquere  cupit  iUd.  17.  Mar- 
burgi  ibid.  18.  remedia  contra  haemorrhoidaB 
17,  500.  528.  de  lite  Bemensium  et  Gteneven- 
Bium  17,  457.  501.  527.  de  Buperarbitro  ibid. 
586. 

GratianopoliB  11,  205.  220.  12,  131.  670. 
19,  364 

GratianuB  nescio  quia?  17,  118. 

Grayel  lo.  19,  713.     an  ArgentoratenaiB ? 

Gravelle  (du  Pin)  minister  TrecenBiB  19,  160  Bq. 
425. 

Grayelle,  Taurin.  adyocatUB  16,  602. 

GraveriuB  14,  478.     vide  quoque  Granerius. 

Gravier   Hugo,  CenomanuB,  martyr  14,  176.  200. 
•    243.  275.  277. 

Gravot  Steph.  martyr  14,  593.  615. 

Grav  Henr.  dux  Suffolciae  14,  196.  598.  602. 
643. 

Gray  lohanna,  regina  capite  plexa  14,  598.  706. 
719.  15,  13.  112.  118.  loannes  eius  patruuB 
15,  308. 

GregoriuB  PauluB  v.  PauluB. 

Greinler  Nic.  15,  7. 


Gremp,  Luc.   syndicus    ArgentoratenBiB    13,  56. 

16,  97.  133.      17,  646.  672.  701.  705.      18,  154. 

Greney  (La  Froment^)  Philibert,  minifiter  Cabil- 
lonensis  et  BurdigalensiB  17,  158.  18,  256.  397. 
597.  19,  189.  229.  20,  485.  21,  657.  735. 
764. 

Gronoz  nunciuB  8,  804.  807.  823. 

GreBcr  Dan.,  miniBter  DresdensiB  14,  167. 

Gribaldi  Matth.  pluroB  deoB  docet  9,  637.  gen- 
tilifi  histrio  9,  379.  num  autor  prothcBeon?  9, 
373.  de  Spiera  Proll.  9,  71.  Tubingam  relin- 
quit  16,  104.  a  BernensibuB  eo  remittitur  ibid, 
623.  palinodiam  canit  ibid.  635.  a  G^ntili  im- 
pugnatur    18,   627.       haereticuB    16,    463.  513. 

17,  173.  eius  confesBionoB  15,  246.  855.  16, 
636.  de  trinitate  interpellatur  20,  451.  damna- 
tur  19,  580.  Sabaudiun  turbat  20,  215.  nota- 
tur  9,  402.  419  aq.  13,  448.  14,  87.  633. 
649.  683.  15,  644.  767.  785.  838.  845.  16, 
1  sq.  104.  121.  444.  17,  237.  20,  277.  490. 
21,  24.  79.  151.  610. 

Grignan,  Aimar  de,  YaldenBium  camifex  12, 
109  BB.     13,  577. 

GrimualduB  secretariuB  Anglus  lOb,  321. 

Grindal  Edm.  exBul  15,  397.  episcopuB  Londi- 
neuBis  ibid.  444  554.  818.  de  Alexandro  19, 
340.  de  GallaBio  20,  44.  de  Zanchi  confeaBione 
ibid.  137.  contra  Yergerium  18,  25.  cf.  etiain 
ibid.  32.  144.  361.     20.  284. 

GrisoniuB,  Annibal,  inquisitor  14,  15. 

Grivat  (GalleyB)  Geo.  minist^r  GrauBonii  12,  477. 

Groen,  Ditr.  consul  YeBaliensiB  19,  595.  619. 

GropediuB  19,  250. 

Gropper  lo.  5,  517.  555.  587.  11,  201.  203. 
243.  778.     12,  163.     14,  186.     16,  483. 

Grotus  20,  578. 

GruanuB  (Le  Grus)  lo.  ludimagiBter  AquileienBis 
11,  731.     15,  879. 

Gruebel  Seb.  miniBter  SchaffhuBanuB  8,  809  sq. 
14,  710.     15,  378.  410. 

Gruet  lac.  Genevensis  12,  334.  eiuB  causa  capi- 
taUs  ibid.  546.  559.  563  ss.  571.  13,  139. 
poBthuma  13,  566  Bq.  17,  222.  of.  etiam  21, 
140.  379. 

Grumbach  Guil.  18,  19  sq.  305.  485  Bq.  489. 
492. 
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Orundler  Andr.  Olympiae  Moratae  marituB  14, 
688.     16,  375. 

Oruy^res  coxDitatufl  BemenBibuB  et  Fribargensi- 
bus  tradituB  15,  374.     16,  110. 

GrynaeuB  Sim.  BaaileenBiB  BubBcribit  oonfessioni 
de  trinitate  9,  710.  et  de  euohariBtia  10  b,  125. 
151.  Sinapio  uzorem  conciliat  ibid,  89  sq.  95. 
eiuB  epiBtolae  Proll.  ibid.  24.  81.  ad  Bnoerum 
8,  872.  rea  cum  Carolo  7,  298.  10 b,  109.  370. 
416.  427.  moritur  11,  264.  463.  vide  etiam 
10  b,  50.  91.  154.  158  sq,  180.  196.  202.  210. 
224  Bq.  280.  824.  361  bb.  434.  11,  19.  86.  49. 
84.  113.  133.  147.  272.  280,     21,  124. 

Orynaeus  Thomas,  lOb,  224.  11,  421.  441.  472. 
513.     12,  406.  413.  426.     15,  532.  568. 

GryphiuB  Seb.  tjpographuB  LugdunensiB  12, 
669.     13,  649.     14,  16.     ProU.  5,  45. 

Guaiascus  marchio  11,  440. 

GualtheruB  Rud.  profesBor  TurioenBis  10 b,  320. 
11,  24.  12,  728.  13,  5.  13.  14,  601.  617.  621. 
655.  682.  15,  101.  119.  160.  16,  667.  20, 
130.  eiuB  Boripta  12,  46.  51.  58.  475.  492.  14, 
697.  in  Acta  16,  587.  contra  Biandratam  17, 
250.  de  CaBtellione  20,  240.  256.  de  confes- 
Bione  bohemica  18,  127. 

Ouarin  v.  Ouerin.  • 

GuastenBiB  marchio  10 b, 440.    11,  497.    12,  232. 

Guedoin  miniBter  19,  124. 

Gueldria  lOb,  279.     11,  39.  414  sq.  441. 

Gueltlingen,  Balth.  a,  conBiliarkiB  Wirtember- 
gensiB  12,  246.     16,  155. 

Guenon  Nic.  martyr  Parisi^Bis  17,  591. 

Guenther  ArgentoratensiB  14,  131. 

GueroiuB  (OarBius)  13,  461.  627.  658. 

GuereuB  17,  534. 

Guerin  Franc.  miniater  in  Pedemontio  20,  84. 
(al.  Guarin). 

—  GodofreduB,  martyr  17,  109.  117.  184.  201.  210. 
224.  230.  436. 

—  loanneB,  GeneyensiB  10  b,  230.  Guarin  12, 
328  (?)  13,  347  (?)  14,  14(?)  Eundem  esBe 
credimuB  atque  illum  qui  aaepiuB  Gurinus  voca- 
tar  11,  53.  421.  433.  12,  192.  Eius  vidua 
ibid.  188.  194.  204.  208. 

—  PetruB,  miniBter  16,  189.  532. 

Calvini  opera.    VoL  XXIL 


GuerneBey  iuBuIa  reformatur  20,  529. 

Gueroult  (Guyrod)  8,  752  Bq.      15,   259.  356. 

16,  26.     19,  474. 

Guido  Urbinas  16,  144. 

Onibray  oppidum  18,  662. 

GuilelmuB  Bararus  11,  64  136.  172.  175.  196. 
383. 

GuilelmuB  CliTiensis  (Geldrus)  10 b,  279.  330. 
431.  440.  11,  62.  178.  589.  599  .aqq.  17,  19. 
18,  106. 

GuilelmuB  Hassus  14,  194.  717.      16,  6.  648. 

17,  275. 

Guilelmus  NaasoTiensiB  16,  506. 

Guilelmus:  varii  huiuB  nominiB  occurrunt:  Btu- 
dioBUB  GalluB  20,  2.  minister  IverdunenBis  13, 
500.  PariaienBiB  1,  180.  alii  inoerti  11,  22. 
478.  687.  12,  63  sa.  95.  685.  14,  126.  499. 
cf.  praeterea  Gop,  Du  Bois,  Farel,  Fiirsten- 
berg,  Holbrac. 

Guilford  dux  Northumbriae  (W.  Dudley)  14, 
598.     15,  112. 

Guillerminorum  factio  11,  378. 

Guilletat  Franc.  miniBter  GabilloneuBiB   18,  397. 

Ouiltard,  Franc.  19,  192. 

GuiBii  eorumque  factio  18,  205  bb.  283.  308.  333. 
20,  150.  168.  175.  212.  17,  406.  594  aq.  609. 
636.     19,  267.  277  aq.  211.  292.  637. 

GuiBO,  Garol.  GardinaliB  v.  Lotharingus. 

—  Glaude  11,  524.  580  aq. 

—  FranciscuB  ad  eolloquium  PoBsiaoenBe  venit  18, 
626.  cum  Oondaeo  reconcUiator  18,  630.  636. 
646.  648.  aulam  relinquit  19,  60.  64.  Lotetiam 
redit  ibid.  319.  338.  349.  oarnifex  YaBaiacenBiB 
ibid.  364.  trucidatur  ibid.  668.  20,  20.  vindi- 
catur  a  Benata  ibid.  270. 

—  HenriouB  Bonior  16,  605. 

—  loanneB  18,  280.     14,  889.     16,  238. 
Gnndelsheim  Phil.  a,  episcopuB  16,  448. 
GurinuB  v.  Gu6rin. 

GuBtavuB  Wasa  17,  445.     18,  887  aq. 

Gutteler  PoIonuB  19,  725. 

GnymonnaeuB  12,  68. 
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Guyrod  y.  Oueronlt. 
Gyrfalk,  paBtor  Basileensis  8,  237. 
Gyro  (16,  57)  v.  Giro. 
GyBBlinger  13,  155.     19,  295. 


Haab  y.  Hab. 

Haag,  Maro.  legatns  Ai^ntoratensium  12,  499. 

Hab  lo.  conBul  Turioensis  12,  489.  14,  353.  506. 
683.      15,   152.   370.      16,   16,  250.  329.  419. 

Haemstedt  Adr.  yan,  Antwerpiensis  17,  345. 
miniBter  LondineuBis  18,  29.  174.  181.  214.  341. 
quaeBtionem  matrimonialem  proponit  17,  388  Bq. 
notatur  18,  367.  391.  424. 

Hagenius  Barth.  minister  NiirtingenBis  16,  554. 
18,  76.  19,  330.  CalyiniBta  Und.  350.  libellos 
Galyini  yertit  17,  622.  19,  352.  eius  palinodia 
17,  624. 

Hagenoense  coUoquium  11,  51  sqq.  64.  68.  70. 

Hagius  senator  Bemensis  13,  390.     17,  464. 

Hahn  y.  GalluB. 

Hales  lo.  Anglus  13,  57.     martyr  15,  118. 

Haller  Berthold  lOb,  65.     14,  15. 

Haller  lo.  minister  Augustanus  12,  291.  Turi- 
oensis  iXnd.  617.  Bernam  vocatur  tbid.  617.  692. 
699.  702.  721.  primum  ad  tempus,  postea  sine 
oonditione  13,  527.  547.  in  Bynodo  Bernensi 
ibid.  243.  Lausannensia  negotia  a  senatu  mis- 
8U8  ourat  ibid.  174.  178.  199  sq.  213.  14,  608. 
Grueriam  reformat  16,  110.  Lausannae  scholam 
instaurat  17,  461.  487.  ecolesias  gallioanas  yisi- 
tat  iirid.  638.  657.     eius  uzor  ibid.  120. 

—  de  consensu  Tigurino  13,  287  sqq.  314  sq.  326. 
333.  385.  de  colloquiis  Lausannensium  interdic- 
tis  ibid.  428.  443.  452.  478.  561.  de  praedesti. 
natione  14,  591.  de  Geneyensi  occlesia  ibid. 
624  de  trinitate  16,  636.  de  confessione  Be- 
zae  Qfid.  745.  de  coUoquio  irenioo  ibid.  745. 
de  Lausannensibus  disoipunam  flagitantibus  17, 
368  sq.  400.  409.  439.  448.  460.  contra  Casta- 
Uonem  19,  496.  iudioium  de  Calyino  12,  726. 
14,  625.  15,  325.  361.  20,  325.  in  oausa 
Bolseci  15,  325  sq.  361.  Zebedaei  ibid.  395  bs. 
564  88. 

—  Eius  epistolae  ProU.   lOb,   31.      EphemerideB 


Haller 

FroU.  7,  40.  Animadyersiones  ad  Calyini  con- 
fessionem  de  sacramentis  7,  723  sq.  13,  243. 
265. 

—  iudicium  Calyini  13,  366.  FareUi  Md.  122. 
132. 

—  cf.  praeterea  ibid.  4.  6.  102.  108.  141.  180.  328. 
14,  14.  42.     15,  159.     17,  139.  486. 

Hallwyl,  Hartmann  y.,  19,  291.  306.  317.  366. 
403.  435.  463  sq.  472.  477.  481. 

Hambarbachius  i.  e.  Marbach  14,  249.     15,  73. 

Hamelin  PhiHb.  typographus  Geneyensis  Proll. 
3,  36.     reformator  Santonum  14,  637.     20,  620. 

Hamilton  James,  comes  de  Arran  (al.  lammaeus, 
lamesius)  16,  302.  706.  17,  31.  66.  277.  317. 
356.  522.  18,  199.  20,  571.  captiyus  17,  81. 
109.  liberatur  ibid.  115.  apud  Turones  ibid. 
164. 

Hangest,  Claud.  de,  5,  5.     10 b,  8.  11.  19. 

Hanna  Liberteti  fiUa(?)  12,  209.  241. 

Hannonius  11,  392  (an  idem  qui  Annonius?). 

Hardenberg  Alb.  pastor  BremenBis  a  Lutheranis 
exa|itatus  9,  249.  17,  91.  eiectus  19,  482. 
ad  Galyinum  de  coena  12,  48.  16,  422.  cf.  15, 
1.     yide  praeterea  17,  306.     18,  233. 

Hardi  miniater  Agedinci  18,  730. 

Hardy  lo.  ciyis  Neocomensis  12,  288. 

Hargons  Mart.  de,  minister  ap.  Bituriges  17, 
298.  312. 

Harlay,  de,  11,  644. 

Harlotius  Anglus  13,  396. 

Hartung  (al.  Frid)  y.  Paoeus. 

Hasiestin  Ant.  ciyis  BernensiB  16,  387. 

Haugwite,  lo.  ab,  episcopus  Misnensis  15,  99. 

Haussmann,  minister  Augustanus  15,  328. 

fiautmont  y.  Du  Tillet. 

Hayemann  Chr.,  pastor  Bremensis  9,  238.  240. 

Heath  Nic,  episcopus  Worcestriensis  13,  574. 

Hector  (Eustorg  de  Beaulieu)  psalmos  yertit  12 
44.  47.     notatur  ibid.  405.     y.  Beaulieu. 

Hedio  Casjp.  minister   Argentoratensis    10 b,  310. 
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Hedio 

335.  396.  432.  11,  99.  299.  310.  819.  12,  219. 
442.  13,  177.  235.  Bonnam  mittitur  11,  520. 
599.  602.  649.  Boribit  ad  Calvinum  12,  275. 
Interim  reiioit  13,  449.  mortuus  oommemoratur 
14,  404.  435.  15,  77.  eius  fiUus  EuBebius  19, 
656. 

Heerbrand,  theologus  WirtembergenBie  14,  290. 

Heger  Felix  BayenspurgeneiB  19,  658. 

Heidegger  magiBter  equitum  Sazo  14,  574. 

Heidelbergensis  eccleBiae  statuB  18,  355. 

Heinrioh  consul  BasiieensiB  lOb,  50. 

Held,  lo.  Henr.,  minister  Augu&tanus,  postea 
MylhusanuB  14,  181. 

Held  Matthias,  procancellariuB  5,  497.  508.  11, 
172.  778. 

Helding,  Mich.  su&aganeuB  Mogimtinus  11,  146.' 
12,  706.      16,  445.      ^isc.  MerBoburgenBis    19, 
279.     autor  Interim  15,  99. 

Helena  Fallesii  soror  12,  322. 

Helffenstein,  Comes  de,  19,  488. 

Helie  minister  Neocomensis  13,  409.  16,  191. 
17,  325.  moritur  19,  149.  idem  qui  et  Lemo- 
vicus  12,  356. 

Helin  v.  Gelin. 

Helt  Casp.  Clausenburgensis  18,  265.  EiuB  con- 
fessio  contra  Stancarum  19,  208. 

Helyetii  Tridentum  yocantur  19,  392.  Ghdlis 
militem  negant  quamvis  sollicitati  ibid.  402.  435. 
546.  oatholici  Guisianis  mittunt  ibid.  665.  669. 
20,  139.  145.  149. 

—  Helyetiorum  foedus  c.  Gallo  16,  373.  20,  203. 
detrectatur  ibid.  227.  235.  legatio  ad  Begem  pro 
protestantibuB  16,  652.  669.  693.  701. 

—  Helyetica  confessio  a  Calyino  reoepta  7,  319. 
Hemerius  Carreriensis  10 b,  79. 
Henning  18,  328. 

Henooh,  liber.  8,  655. 

HenriouB  H.  rex  Galliae  16,  109.  Delphinus 
lOb,  430.  crudelis  in  pios  14,  186.  353.  17,  5. 
Gteneyensibus  minatur  12,  595.  21,  156.  scri- 
bit   ad   principes   Germanos    17,    171.      Helye- 


HenricuB 

tioB  ambit  12,  651.      yulneratur   17,  569.   579. 
moritur  ibid.  598.      21,  156.      notatur  20,  469. 

HenricuB  lY.  Imperator  a  filio  captuB  7,  273. 
a  Gregorio  YH.  Bubactus  7,  274  eiuB  oertamen 
cum  papa  1,  655.     2,  902.  7,  633. 

HenricuB  (postea  lY.)  regis  Nayarrae  filiuB  18, 
763.  ei  Calyinus  dicat  comm.  in  Pentateuchum 
20,  116. 

HenricuB  Yin.  lOb,  321.  327  sq.  401.  425.  431. 
440.    15, 113.   eius  liber  oontra  Lutherum  9,  428. 

HenriouB  dux  BrunsyicenBis  11,  39.  172.  175  sq. 
196.  204.  208.  414.  501  sq.  718.  12,  191  ss. 
202  Bs.  216.  248.  254.  14,  574.  688.  709.  719. 
15,  113.  190. 

Henricus  dux  Meklenburgenfiis  13,  49. 

Henricus  Argentoratensis  studiosuB  10 b,  274 
316.  335.  361.  438  sq.     11,  42.  53.     12,  217  (?) 

—  Basileensis  oonBul  10  b,  50. 

—  Diazii  amious  mercator  12,  625. 

—  GeneyensiB  chirurgus  12,  570. 

—  de  la  Mare,  y.  La  MarO. 

—  PicarduB  nescio  quiB  12,  74  110.  557.  20, 
378. 

—  Turicensis  13,  489. 

Henry,  minister  in  Pinache  20,  84 

Henry  minister  reris  Nayarrae  17,  220.  331  ss. 
478.  534.     19,  213.     (yide  quoque  Yignaux.) 

Heracleus  y.  Bbrard. 

Heraclides  lac.  despota  Walachiae  19,  697.  578. 
20,  188. 

Heraldus  Petrus  14,  211.  214  400.  Antonius 
18,  275.     Bobertus  20,  572. 

Herb  i.  e.  Erb  17,  153. 

Herbelain  Steph.  17,  233. 

Herbert  Petr.  legatuB  fratrum  Bohemorum  18, 
86.     colloquium  cum  Calyino  ibid,  123. 

HerboyillanuB  lo.  18,  388.  391. 

Herbster  y.  Oporinus. 

Herioour|t,   historia   ditionis    19,   530.  . 
20,  281. 
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Herlach,  Theob.  (14,  164)  y.  Erlach. 

Hermannus  ColonienBiB  episcopuB  y.  Wied.  Leo- 
diensiB  Anabaptista  y.  Oerbihan. 

HdrnieB  minister  EmdeuBiB  15,  888.     16,  324. 

AerodeB  IdumaeuB  et  Arabe  9,  800. 

—  AntipaB  cur  rcBponsum  non  tulerit  a  Ghristo  9, 
625. 

—  HerodiaB  eiuBque  mariti  12,  431. 

He^rodianuB  laudatur  5,  21.  28.  66.  84.  147. 
lOb,  4. 

He^Qild  lo.  mfhiiBter  in  agro  BaBileensi  12,  238. 

Herter  loach.  igl,  155.  242.     20,  282. 

—  loanncB  hypodidascaluB  18,  185.  215. 
Herwag,  typographuB  BaBileenfliB  16,  321. 

HeshuBiuB  Tilemann,  eius  fata  yaria  9,  468. 
Heidelbergam  yoc^tur  17,  640.  inde  pellitur  18, 
41.  191.  Bremam  yocatur  ibid.  189.  Magde- 
burgo  pellitur  19,  597.  in  Melanchthonem  in- 
gratuB  9,  468.  cf.  etiam  Proll.  9,  41  bs.  16, 
539.     20,  153. 

—  eontra  Erbachium  \7,  640.  contra  Elebitium 
ihid.  665.  contra  Calyinum  18,  222.  229  sq. 
292.  21,  25.  91.  150.  respouBio  ad  praeiudi- 
cium  MelanchthoniB  18,  325.  328.  de  praeBcntia 
corporiB  ibid.  69.  71.  79.  310.  320.  499.  19, 
712.  defenBio  confoBBioniB  de  yera  praeBcntia 
ibid.  259.  266.  277.  293.  303.  de  libero  arbitrio 
20,  179. 

HcBioduB  19,  207. 

HeBmoutierB  ecclcBia  19,  152.* 

Hesperien  20,  97  sq.  221. 

HcBB,  Henr.  conBiliariuB  Caroli  Y.  14,  166. 

HcBB,  lo.  reformator  YratiBlayiae  13,  637. 

HcBBUB  BaepiuB  pro  Philippo  Landgrayio  q.  y. 

Heto  y.  Eaton. 

Heu  y.  Huy. 

Heydeoker  y.  Heidegger. 

HieronymuB  BaepiBBime  Bimplioiter  pro  BolBec 
q-  y. 

HieronymuB  CapucinuB  11,  479. 

HieronymuB  de  Carrara  15,  630. 


HieronymuB  eleemosynariuB  FerrarienBiB  14,  147. 

HieronymuB  Italug  nCBcio  quiB?  13,  361. 

HieronymuB  Marianus  FranciBoanus  11,  479. 
724  Bq. 

HieronymuB  PragensiB  5,  503. 

Hieronymua  SanctuB  14,  718.      lege:  Zancus. 

HieronymuB  Yindocin  y.  Yindocin. 

HilariuB  nescio  quis  18,  214. 

HildebranduB  y.  OregoriuB  YII. 

Hildesheim.  Reliquiae  ibi  aBBcryatae  6,  452. 
ecclesia  11,  627.  649.  paBtorum  confessio  de 
coena  refutatur  9,  243  Bq. 

HilliB  (Hilles,  Hils,  HillaeuB,  Heillies)  Rich.  mer- 
cator  Anglua  Argentorati  12,  171.  185.  13,  57. 
136.  462.  658.     14,  26.  263.     15,  94.  138. 


JSimbert  (Humbert,  Imbert,  Hymbert  13, 
Paccolet  ibid.)  lo.  prof.  1.  hebr.  Lauaannenais 
10  b,  264  sq.  11,  94.  616.  731.  12,  32  sq.  47. 
88.  147.  213.  305. 

HirciuB  Oaap.  et  lo.,  18,  8. 

Hiapani  martyres  18,  29.  Hiapania  eyangelium 
recipit  20,  207. 

Hiatoria  tripartita  continuatorum  Euaebii  1,  131. 
266  88.  405.  414.  573.  576.  1021.  2,  18.  20.  93. 
789.  834.  922.     6,  644. 

Hoblemant  legatua  Beruensis  10 b,  194.  (I .  Hu- 
belmann). 

Hochberg,  loh.  de,  duchesae  de  Longueville  11, 
78.  564.  639.  12,  288.  Eiufi  genealogia  20, 
613. 

Hochholzer  ciyia  Aroyienaia  13,  329. 

Hooker,  Petr.  minister  8.  Mariae  in  Alaatia  18, 
110.  268  Bq.     19,  485  aq. 

Hoecklin  lo.  praefectua  Mombelgardenais  15, 
508.  739.     16,  117. 

Hoffmann  Mel.  9,  96. 

Hoffmeiater  lo.  AuguatinianuB  Golmariensis  12, 
122.  246. 

Hoger  y.  Hocker. 

Hohenstein,  Guil.  a,  episcopus  ArgentoratensiB 
11,  259. 

—  yide  quoque  Alto  Saxo. 
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Holard,  Cph.  Fribnrgensis  15,  396. 

Holard,  lo.  minister  in  Bex  11»  423.      13,  108. 
14,  350.     15,  414. 

Holbrac  (Honbrac,  Hubraken,  Olbrac)  Ouil.  mini- 
ster  in  agro  Yadensi  12,  714.  730.  13,  31.  35. 
39.  43.  reformationem  tentat  apud  Laudeco- 
menses  15,  748.  Orbae  ibid.  858.  Neocomi  ibid. 
887.  Landeroni  16,  9.  Francofurti  ibid.  56. 
98.  184.  187.  189.  191.  201.  210.  213.  de  Fol- 
lano  queritur  ibid.  345.  394.  suspensus  a  munere 
17,  4^.  dissidium  cum  Perrucello  ibid.  475. 
554.  556.  610.  Argentorati  ibid.  672.  701.  19, 
59.  notatur  18,  232.  vindioat  se  ibid.  247. 
de  Metensium  rebus  ibid.  540  ss.  mittit  pecu- 
niam  pro  Yaldensibus  19,  86.  de  Marbachio 
queritur  ibid.  480.  e  conventu  remotus  ibid. 
490.  dimiseus  20,  23.  104.  cf.  praeterea  16, 
25.  41.  76.  180.  182.  259.  340.  397.  584.  17, 
341.  18,  91.  19,  222  sq.  20,  179.  182.  413. 
453.  576. 

HoIthuB  Did.  9,  249. 

Homerus  citatur  2,  156.  200.  5,  18.  25.  42.  53. 
89.   129.   284.      10  b,  44.      15,  272.      16,  578. 

19,  55.  207.     20,  378. 

Honorati  Seb.  typographus  ProU.  3,  43. 

Hoper  (Hooper,  Hopper,  Hoperius)  Anglus  12/ 
519.  528.  14,  11.  Tiguri  12,  722  sq.  13,  164. 
185.  in  Angliam  redit  ibid.  354.  373.  405.  438. 
440.  489.  547.  episcopus  Olocestriensis  ibid. 
629.  controversiam  excitat  de  yestibus  ibid. 
644.  658  sq.  14,  26.  45.  75.  84  sq.  94  sq.  98  ss. 
110.  118.  129.  martyr  ibid.  603  sq.  642.  660. 
704.     15,  444. 448.     eius  vidua  16,  65.     cf.  etiam 

20,  403. 

Hopper  Icb.  ICtus  19,  144. 

Horatius  laudatur:  2,  77.  5,  17.  24.  25.  27.  28. 
31.  42.  45-  46.  52.  54.  55.  60.  84.  90.  103.  119. 
141.  142.  143.  148.  154.  156.  8,  289.  9,  105. 
794.     19,  447. 

Hormisdas  episcopus  Hispalensis  1,  614.  2, 
832.     episcopus  Romanus  7,  272. 

Horne  Bob.  ezsul  Anglus  Francofordiae  15,  554. 
16,  289.  293.  300.  341.  584  18,  144.  episco- 
puB  WinceBtriensis  ibid.  361. 

Horrys  v.  Orrys. 

Hortensius  Calnni  magister  9,  448. 
Hoser  8impr.  ciyiB  Augustanus  18,  222.  409. 


Hosius  Ermlandiae  episcopus  18,  238. 

Hospitii    publici    Oenevensis    regimen    10,    23. 
102. 

Hostet  Petr.  minister  olim  Bemenais  19,  362. 
21,  756. 

Hotman  (Hotomanus,  Otomanus)  Frano.  ICtus, 
Sr.  de  Yilliers  (15,  559)  profeesor  Lausannensis 
12,  579.  619.  Lugduni  12,  717.  13,  20  ss.  36. 
59.  Genevae  ibid.  167.  171.  197.  234.  17, 
594.  Lausannam  redire  cupit  13,  265.  269.  et 
vocatur  ibid.  420.  invito  senatu  ibid.  452.  455. 
459.  482.  491.  494.  522.  541.  548.  14,  122. 
165.  343.  356.  392.  413.  Argentoratum  ambit 
15,  688.  691.  702.  727  sq.  et  ibi  profeesor  cre»- 
tur  ibid.  788.  803.  805.  813.  838.  883.  16,  197. 
in  Prussiam  vocatur  ibid.  199.  civitate  Argen- 
toratensi  donatur  ibid.  261.  cum  Calvino  Fran- 
oofurtum  proJBciscitur  ibid.  301.  ooUoquinm 
cupit  17,  72.  secretis  negotiationibus  operam 
dat  18,  19.  38.  Heidelbergae  ibid.  21.  olam 
Argentorato  proficiscitur  ibid.  201.  231.  233.  ad 
regem  Navarrae  ibid.  540.  eatagit  de  interven- 
tione  principum  ibid.  293.  Ambosianae  coniura- 
tionis  conscius  ibid.  425.  maitre  des  requdtes 
ibid.  495.  fata  Argentoratensia  ibid.  483.  a 
Sturmio  obiurgatur  Md.  481  sq.  518.  legatus 
in  Germaniam  19,  211.  223.  380.  456.  494. 
coniurationiB  accusatur  in  libello  anonymo  ibid. 
438  sq. 

—  Scripta:  contra  Duarenum  16,  132.  Tigris  18, 
493.  19,  453.  Calvini  tractatus  de  astrologia 
latine  versus  13,  204.  489.  epistolae  Prolegg. 
10  b,  24. 

—  famiUa  16,  81.  497.  Uberi  17,  73.  397.  fiUus 
Daniel.  ibid.  481.     frater  ibid.  15. 

—  of.  praeterea  16,  135  sq.  172.  511.  17,24.  18, 
91.  305  sq.     19,  248.  556.    20,  151.  472.  548. 

Houbrac  v.  Holbrac. 

Huard  :bc.  21,  713. 

Huber  lo.  legatus  BemensiB  10  b,  131.  197.  199. 
11,  680. 

Hubert  Conr.  diaconus  Argentoratensis  11,  299. 
535.  12,  215.  14,  465.  16,  315.  413.  19,  675. 
716. 

—  FaUesii  apologiam  vertit  14,  497.  a  Marbachio 
impetitus  19,  &0.  e  conventu  ecd.  remotua  ibid. 
490.    eius  fiUus  Samuel.  14,  180. 

Huebner,  Matth.  19,  675. 
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Haetten,  Maur.  ab,  episoopus  EichatadtensiB  12, 
246.  264.  265.  278.      15,  249. 

Hug,  Ulr.  Basileensis  14,  350. 

Hugo  8.  7,  393. 

Hugo  Anglus  15,  124.  aliuB  18,  650.  687.  y. 
quoque  Gravier,  Hugdea. 

HugueB,  Besangon,  19,  450. 

Hugues,  lao.  miniBter  Gkuensis  13,  655.  20, 
594.  609. 

Huilier  Tho.  ludimagister  21,  676. 

HuldriohuB  13,  207.  yide  quoque  IJlrich, 
OheliuB. 

HumbertuB  ArgentoratensiB  10  b,  274.  335. 
Neocomenais  i>08tea  YaldenBis  miniBter  15,  714. 
862.  866.  16,  109.  146.  191.  226. 260.  Lauaan- 
nenaia  profeasor  v.  Himbert. 

Humbracht  Oon.  aenator  Francofurtenaia  16, 
230.    17,  642. 

Humphrey  Laur.  exaul  Anglus  Turici  15,  161. 

Hungaria  a  Turcis  infestata  5,  [467.     11,   204. 

12,  52  Bq.   363.      13,  675.    t.  qiioque   Turcae. 
reformata  12,  325. 

—  Hungari  aedia  romanae  servi  7,  276. 

—  HungaruB  adoleacena  Seleatadii  interfectua  15, 
136. 

Huruaiua,   Hier.    civia    OonatantienaiB    12,   707. 

13,  60. 

HuBB  lo.  contra  ius  et  fidem  combuatua  5,  494. 
503.    7,  287. 

Hutten  y.  Huetten. 

Hutter  lo.  Anabaptiata  Auguatanua  15,  47. 

Huy  (Heu,  du  Buia,  Buxeus)  Gaap.  de,  conaul 
Metenaia  11,  450. 530. 558. 598.  16, 261.  legatua 
in  Germaniam  17,  81.  108.  134.  Oidyino  aus- 
pectuB  17,  96.  115.  161.  in  yinculia  ibid.  183. 
202.  249.  327.  349.    martyr  ibid.  355. 

Hydriarum  cananaearum  reliquiae  6,  417. 

Hyginus  8,  574. 

Hymbert  y.  Himbert. 


HyperiuB  Andr.  profcBBor  Marburgensis  15,  234. 
16,  518.  20,  199.  Lauaannam  yocatur  17,  495. 
19,  253.    moritur  20,  275.  295. 

Hyrusiua  y.  HutusiuB. 


laooba  y.  Maronne. 

lacobus.  Solo  hoc  pronomine  laudantur  Andreae, 
Bemard,  Dallichant,  Enzinas,  Faber,  Fiinkli, 
GfalluB,  Hab,  Linchamp,  Sorel,  VaUer. 

—  Praeterea:  Albonensia  miniater  20,  511. 

ArgentoratenaiB  10  b,  400.  422.  426.     11,  34 
40.  42. 

Bayantinus  miniater  15,  88. 

Ohirurgua  15,  877.    18,  593. 

Gaienaia  decanus  11,  436.    20,  400. 

Hiapanua  16,  324. 

Hungarua  bibliopola  19,  207. 

Lauaannenaia  11,  34.  36. 

Metensis  12,  218. 

Mombelgardensis  12,  178.    15,  749  (?) 

Neocomenaia   (Sorel?)    11,  79.  81.   117.     12, 
182. 

Paedagogua  13,  48. 

Sedanenaia  11,  32. 

Turicenaia  15,  584.  649. 

—  tum  alii  multi  accuratiua  non  definiendi  10  b, 
77  aq.  276.  11,  39.  685.  12,  663.  14,  709. 
15,  172.    16,  258.  696.     17,  222.  298.    18,  263. 

lameaiua  (lammaeua)  y.  Hamilton. 

lamet  Leo.,  duciaaae  Ferrarienaia  aecretarius  15, 
206. 

lametz  oppidum  in  Lotharingia  7,  295.  10 b, 
317.    11,  11. 

lanuariua  (Janyier)  miniater  turbat  eooleaiam 
Londinenaem  18,  134.  143.  Gallicas  18,  533  sq. 
fortaaaia  idem  ac  ille  qui  laudatur  14,  127. 

laquea  quidam  Oalyini  sermones  calamo  excipit 
12,  540.  636.      20,  479. 

laquet  miniater  Neocomenaia  19,  149. 
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laqtiy  Franc.  bibliopola  Proll.  4,  7. 

Idelette  Calyini  nxor  11,  77  sq.  181.  416  ss. 
12,  731  Bq.  21,  32.  62.  130.  eius  iiberi  12,  153. 
(y.  qnoque  OalyinuB  et  ludith.)  aegrotat  13,  31. 
moritnr  13,  226  ss.  230  sq.    21,  71.  141. 

leanne  d'Albret  y.  Navarra. 

lendronins  ▼.  Gendron. 

lenenseB  theologi  colloqninm  WormacienBe  tnr- 
bant  16,  641. 

lenkowitz  Abr.  YratislaYienBiB  20,  1. 

lentBch  Germ.  bailli  de  Temier  16,  544. 

lerBcy  insnla  reformata  20^  529. 

lesse  (al.  GeBae)  Petr.  lo.  senator  GeneyenBiB  8. 
737.  824  Bq.    15,  421.  517,  525. 

lesuitae  notantnr  2,  436.    in  Bavaria  16,  376. 

Iettrin(?)21,  712. 

leyer  doctor  AngluB  14,  705. 

lewel  ezBul  AngluB  15,  161.  383.  444.  779.  18, 
144.  episcopuB  SariBDerienBiB  19,  720.  de  Bal- 
duino  ibid.  497. 

IgneuB  Nic.  18,  674. 

IUyricuB  y.  FlaciuB. 

Imbault,  Magdalena,  lonyillaei  mater  13,  657. 

Imbert  11,  442.  20,  512.  yide  tamen  Him- 
bert 

Imer  lo.  AgathopolitanuB  lOb,  360.    11,  10. 

Imhof  Ambr.  legatuB  BerneuBiB  18^  245. 

Immannel  y.  Tremellius. 

InfantiuB  y.  Lenfant 

Ingold  18,  280.  326. 

InsulanuB  13,  603. 

Interim  y.  in  Indice  theologico. 

loachim  11.  marchio  BrandebnrgenBiB  5,  517. 
lOb,  326.  431.  11,  66.  138.  172.  176.  195.  200. 
243.  251.  257.  384.  718.  13,  105.  15,  305.  564. 
17,  143.  150. 

loachim  neacio  quiB?  12,  431.     14,  460. 

loanna  d'Albret  y.  Nayarra. 

loanna  haercB  Oliyetani  lOb,  162.  333.  342. 


loanna  y.   quoque  ArmeiB,   Gerard,  Gray, 
Hochberg,  Ponderia,  Trinquet. 

loanncB  epiBCopus  MeteuBis  11,  527. 

loanncB  papa  XXH.  haereticuB  1,  626.     2,  844. 
5,  171.    7,  127. 

loanneB  marchio  BrandeburgenBiB  13,  49. 

loanncB  dux  OliyeuBiB  lOb,  279. 

loanneB  comcB  FriBiae   in   Suecia  captiyuB    18, 
387. 


loanneB  rez  Hungariae  11,  177. 

loannes  lY.  NaBBoyia-SaraepontanuB  17,  599. 

loanncB  Wasa  dux  Finlandiae  18,  390. 

loanncB  FridericuB  I.  elector  8,  36.  lOb,  361. 
^  425.  11,  51.  66.  137.  176.  200.  414  bb.  718. 
14,  366.  719.  yictuB  12,  403.  captiyuB  %bid. 
521.  544.  praesente  morte  conBtanB  8,  470.  15, 
113.  EiuB  filiis  OalyinuB  dicat  comm.  in  Genesin 
ibid.  196. 

loannes  Fridericus  II.  Heidelbergae  18,  191. 
libor  confntatorius  17,  480. 

loannes  Guillelmns  Saxo  gener  Palatini  18, 
191.  in  Gallia  stipendia  meretur  17,  275  bb.  292. 
348. 

loannes  PhilippUB  Bhingrayius  18,  167. 

loannes  Sigismundus  Transylyaniae  princeps 
17,  423. 

loannes  BernetensiB  minister  12,  198. 

loannes  Bremensis  11,  196. 

loannes  minister  in  Lannay  15,  517. 

loannes  archiopiscopus  Lundenais  10  b,  341, 
11,  12. 

loannes  scriba  NeocomenBis  11,  291. 

loannes  UimenBis  11,  25. 

loannes:  yarii  huins  nominis  landantur  10 b,  335. 
368.     (Gamier?)  11,  11.    12,  71.  489.     14,  460. 

—  yide  quoque:  Alciatus,  Fayre,  Girard,  RegaliSy 
Rhellicanus,  Bogerins  eto. 

lodocns  y.  Eilchmeier. 

loham  (Oonrad)  lOb,  2.    20,  593. 

lolanda  a  Brederode,  uxor  Fallesii  11,  602.  631. 

loltrin  20,  469.    (an  lettrin?  21,  712.) 
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lonas,  luBtagy  theologus  YitebergonBiB  eiusque 
filius  14,  423.    16,  137.  282. 

lonas  iuvenis  Neocomensis  13,  641.    15,  824. 

Xonatha^n  chaldaeus  paraphrasta  8,  666. 

lonyilliers,  Car.,  de,  Budaei  affinis  16,  620. 
Calvini  amanuensis  ProU.  10  b,  30.  13,  61.  550. 
15,  446.  16.  192.  19,  670.  20,  37.  21,  70. 
Turici  16,  241.  250.  257.  testis  oontra  Bolsecum 
8,  190.  de  epistolis  Calvini  edendis  20,  319. 
353. 

loris  David  9,  61.     12,  49.  275.     15,  633. 
losephi  patris  lesu  reliquiae  6,  433  sq. 

losephus  FlaviuB  laudatur  1,  380.  2,  275.  6, 
669.  Antiquitates  8,  655.  de  bello  iudaico  20, 
76.  contra  Apionem  2,  63.  de  Maccabaeis  5, 
267. 

losephus  Armoricus  17,  541. 

lost  Polonus  V.  Decius. 

loviuB,  Pauius,  historiographus  14,  298. 

loyeuse  bellum  gerit  in  Occitania  19,  555. 
Is  sur  Thil  ecolesia  19,  34. 
Isaac  pictor  Genevensis  18,  35. 
Isabella  Hungariae  regiua  17,  600. 
Isabella  12,  101.  105.    alia  17,  502. 
Iselstadt,  Theod.  typographus  17,  204. 

Isenacensis  conventus  16,  457.    20,  613. 

Isenburg,  Henr.  ab,  eiusque  familia  11,  712. 
779. 

Isenmann,  lo.  minister  Wirtembergensis  13,  98. 
15,  475.    16,  518. 

Isengrin  Mich.  typographus  14,  388. 

Islebius  V.  Agricola. 

Isnard  (Eynard)  v.  Piehon. 

•Isocrates  5,  90. 

Issotier  v.  Yssautier. 

Issoudun  ecclesia  18,  472  sq.     19,  45. 

* 

Itali  novatores  in  religioue  8,  459.  reformationis 
adversarii  14,  635.  Oenevenses  16,  618.  anti- 
trinitarii  17,  256.    Lugdunenses  20,  297. 


Itali 

—  Italorum  epistola  ad  Oenevenses  11,  472.  coe- 
tus  Getoevensis  15,  496.  17,  468.  Turicensia 
15,  655.  confessio  trinitaria  9,  385  sq.  17, 168. 
21,  86.  154.  691.  ambigua  laus  9,  855.  pro- 
gressus  in  evangelio  11,  276. 

—  Italicae  res  maxime  bellicae  11,  697.  722.  14, 
120.    18,205. 

Ithavius  V.  Uschanski. 

ludae  Leo,  professor  Turicensis  ProU.  5,  40.  10 b, 
154.  407.  13,  323.  librum  Calvioi  germanice 
vertit  11,  26.  31.  eius  biblia  latina  11,  723.  du* 
bia  de  sacramentis  11,  358.  mors  ibid,  413.  426. 
463. 

Indas,  Simon,  Gallus  Fraooofordiae  16,  236. 
ludez  Matth.  lena  pulsus  19,  293. 

ludith  Calvini  privigna  11,  657.  12,  185.  231. 
304.  312  sq.  406.  nubit  15,  23.  71.  adultera 
19,  327.  368. 

ludith  Musculi  filia  13,  480. 

luell  V.  lewel. 

luglier  (de  la  Yigne)  minister  21,  748. 

lulius  Capitolinus  5,  141.  148.    notatur  5,  32. 

lulius  III.  (del  Monte)  7,  398.  13,  492.  524 
560.    14,  31.  33.  36.  56.  297. 

lulius  Mediolanensis  minister  in  Poschiavo  14, 
205.     19,  710. 

lulius  Vermilu  filius  13,  236.     14,  73. 

lulius  V.  quoque  Camillus,  Santeren- 
tianus. 

lung  Theob.,  Argentoratensis  15,  212. 

lunius  (lung)  theologus  Basileensis  19,  261. 
279. 

lustinianus  Corcyrensis  19,  273  sq. 

lustinus  historicus  5,  110.  137. 

lustinus  nesoio  quis?  14,  475. 

luvenalis  laudatur  5,  24.  29.  38.  40.  45.  55. 
58  sq.  63.  66.  77  sq.  88  sq.  93.  102.  106.  108. 
110.  113  sq.  121;  133.  136.  142.  154.  13,  593. 
15,  56.    de  ludaeorum  cultu  2,  76. 

lyan  v.  Karninski. 
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Sarg  (Earts  16,  469.  Parsimomus)  lo.  Onoldinus 
16,  459.  483.  518.  concionator  aulicus  Stutt- 
gardiae  18,  628.  Wormatiam  yenit  16,  661.  704. 
olim  diaconuB  Augustanus  18,  525. 

Earninski  Stan.  Polonns  15,  870.  902.  16, 
108.  129.    17,  378.    18,  211.    19,  168.  170.  172. 

Earolin  Oreg.  capitaneus  19,  668. 

Kempten  r.  Oampidona. 

Eessler  lo.  minister  Sangallensis  15,  278.  18, 
53.  152. 

Eetemann  Petr.  minister  Auguatanus  15,  328. 

Eiber  prof.  1.  hebr.  ArgentoratensiB  15,  77. 

Eienburg  Mich.  de,  epiacopus  luyayiae  16,  651. 

Eilchmeier  lod.  minister  Bemenaia  12,  382.  447. 
13,  4.  141.  180.  219.  14,  171.  antilutheranua 
12,  403.  412.  569.  anticalyinianua  ibid.  617. 
680  68.   731.     14,  178.     moritur  12,  701.     14, 

178, 

Eilian  y.  Bertz. 
Eirchmeyer  Tho.  18,  68. 
Eirkaldy  lac.  18,  365.  434. 
Eleberger,  lo.  dyia  O^neyenaia  12,  490. 

Elebits  miniater  Heidelbergenaia  contra  Heehu- 
aium  FroU.  9.  42.  dimiaaua  17,  665.  18,  69. 
(yide  quoque  Heahuaiua). 

Eleinberg,  Oeo.  15,  135. 

Eniebs  Nic.  aenator  Argentoratenaia  11,  59. 

Enight  Tho.  bibliopola  Anglua  14,  26. 

Enoblauch  ciyia  Turicenaia  14,  84. 

Enobloch  lo.  typographua  Argentoratenaia  ProlL 
6,  16. 

Enokeyua  (15,  344)    y.  Enox. 

Enoll  Henr.  20,  52. 

EnoUea  Franc.  20,  622. 

Enox  lo.  Scotua  Helyetiam  inyiait  15,  38.  90  aa. 
125.  Oeneyae  15,  628.  16,  333.  Francofordiae 
15,  337  88.  393.  524.  552.  779  aa.  Dieppae  17, 
8.  355.  497.  541.  acribit  contra  rogimen  muliebre 
15, 91.  gynaecocratiam  17,  397.  490.  541.  laeaae 
maiestatia  accuaatur  ibid.  497.  quaeationea  de 
Cahmi  opera,    Vol.  XXII. 


Enoz 

diaciplina  ibid.  619.     confeeaio  acotica   18,  198. 

yiduua  ibid.   365.  435.     cf.  etiam   15,  444.  17, 

279.     18,  365.  433  aq.     19,  74.     20,  284.  21, 
697.  724  (?) 

Eoechii  y.  Oocciua. 

Eoenig  Lud.  miniater  in  Hunawihr.  18,  111.    20, 
205. 

Eoepelaberg,  proelium  12,  537. 

Eotterits,   Wolfg.  a,   conailiariua   Palatinua   19, 
675.  714.    contra  Oaiyiniataa  20,  273. 

Eolte  lac.  12,  214. 

Erautwald,  Yal.  16,  549. 

Eretz  Matth.  legatua  ad  coUoquium  Wormatienae 
11,90. 

Euntz  y.  Oonzenua. 

Eiirachner(Pellifez)  lac.  Anabaptiata  Auguatanua 
15,  47. 

Eymaeua  Paator  Hamburgenaia  10  b,  289. 


La  Barre  lo.  de,  13,  235. 

La  Barre  miniater  in  Normandia  18,  668. 

La  Baraonn6e  20,  584. 

Labhard  (Laibard)  Petr.  ciyia  Oonatantienaia  12, 
707.    13,60. 

Labiani  deoreta  5,  554. 

La  Boiaaiere  y.  Boiaaier. 

Laborie   Ant.   martyr  Oameriaci    15,  670.   694. 
740. 

La  Broaae,  de,  dux  militaria  in  proelio  Druidenai 
19,  604. 

La  Broaae  Mathurin  y.  Broaaaeua. 

La  Ghaaae  (Chaaaagnon)  miniater  in  Monte  Pee- 
aulano  18,  513.  586.  591.  594.  607.  678. 

La  Ohaumette  preabyter  Bituriz  17,  298. 

Laciaiua  Paul.  prof.  Yeronenaia  11,  457.  480. 

La  Oombe  miniater  in  Orange  19,  180.    Bomans 
ibid.  322.    Montelimart  ibid.  323. 
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La  Condre,  Matth.  de,  20,  102. 
La  Croiz,  Mattb.  de,  t.  CrnoiatnB. 
Lacroix  (18,  571)  y.  Chandieu. 
Lacrymarum  Christi  reliquiae  6,  432. 
Laotantius  (15,  555)  v.  Ragnoni. 

« 

Laelius  y.  Socinus. 

Laetus  Oeo.  15,  862. 

La  Fayerge,  Oasp.  minister  Montalbanensis  18, 
468.  471.  ab  ecclesia  sua  repudiatus  Md.  605. 
cf.  20,  154.    21,  803. 

La  Ferridre,  Cenomanus  16,  3.  693. 

La  PUche  16,  440.    17,  589.    20,  291. 

La  Fontaine  Rob.  20,  618. 

La  Fontaine,  Nic.  de,  famulus  Fallesii  postea 
Calyini  8,  724  ss.  741.  749.  758.  12,  623.  14, 
590.    15,  54. 

La  Fontaine,  lac.  minister  in  Bordeauz,  Neyers, 
Orl6an8  18,  153.  503.  598.  (unum  eundemque 
fuisse  coniicimus)  Agedinci  ibid.  730. 

La  Fontaine  (Fontanus,  a  Fonte)  Petr.  min.  in 
Chablais  10  b,  343.    11,  77.    20,  365. 

La  Fontaine,  hoc  nomine  etiam  yenit  Le 
MasBon. 

La  Forge,  Steph.  de,  martyr  Proll.  7,  21.  7, 
160.  185. 

La  Froment6e  y.  Oreney. 

La  Oarde,  de,  nobilis  Yasco  18,  731. 

La  Oarde,  de,  minister  in  Aquis  Seztiis  et  alibi. 
Hunc  yidisse  nobis  yidemur  17,  581.  18,  416. 
441  88.  477.  527.  19,  534.  Ex  18,  385.  ap- 
paret  propio  buo  nomine  Ouid.  MorangeB  appel- 
latum  fuisBe.  cf.  quoque  21,  667.  695  bb.  708. 
732.  752. 

La  Oarenne,  Nic.  miniBter  MombelgardenBiB  10 b, 
223.  319.  357.  365.  413.    11,  301. 

La  Oaucherie,  Henrici  IV.  paedagogus  14,  408. 
17,  333.  534.  18,  394.  529.  726.  19,  466.  20, 
172. 

La  Ouaeta  y.  OuaBt. 

La  Ouerce  v.  OueroiuB. 

La  Haye*,  Rob.  de,  conBiliariuB  parlamenti  18, 
881. 


Laibard  y.  Labhard. 

Lainez   orator  in   colloquio   PoBsiaoenBi   18,  745. 
772.    19,  7.  273  sq. 

La  Jonch6e  miniBter  RotomageneiB  17,  356. 

Ijalbenc  ecclesia  18,  574. 

Lalliet  miniBter  SarrerienBiB  16,  513.  527. 

Lalo^,  Bimon,  martyr  14,  656. 

La  Marck,  comitcB  de,  lOb.  317.  418.  13, 
625  (?) 

La  Mare,  lean  de,  14,  441. 

La  Mare,  Henri  de,  miniBter  Oeneyensis  10  b, 
145  Bq.  187.  319.  etiam  post  diBcesBum  Galyiiu 
ideoque  male  audienB  ibid.  208.  240.  263.  306. 
311.  11,  91.  148.  319.  322.  364.  419.  428.  809. 
minister  in  lussy  12,  63.  abdicatur  munere 
ibid.  335.  341.  445.  469.  ad  Oaiensis  transit  13, 
219.    cf.  20,  595. 

La  Mare,  Philib.  de,  13,  346.     14,  335.     15,  23. 
Lambert,  Dion.,  miniBter  in  Yeigy  10  b,  132. 

Lambert,  lo.,  martyr  CameriacensiB  13,  640. 
aliuB  20,  414. 

Lambert,  lo.,  Benator  Oeneyensis  8,  737.  741. 
743.  758.  766.  778.  788.  792.  798.  824  sq.  10, 
15.    11,  281.  687.     12,  270.     15,  421.  517.  790. 

LambeBBe:  reliquiae  ibi  aBBeryatae  6,  446. 

Lamblin  martyr  BisuntinuB  10 b,  222.     11,  79. 

Lament  Oeo.  minieter  MombelgardensiB  16,  8. 

La  Mer,  de,  Btnd.  theol.  19,  237. 

Laminidre,  Nic.  de,  13,  48. 

La  Motta  lo.  Paul.  17,  168  (Alciati). 

La  Motte  miniBter  CabillonenBiB  18,  394. 

—  de  la  Motte  (PlanciuB)  an  idem?  ibid.  153. 

La  Motte-Oondrin  lieutenant  dn  roi  en  Daa- 
phin^  18,  716.  19,  76.  116.  164.  180.  323.  353. 
moritur  357. 

LampridiuB  laudatur  5,  81.    lOb,  4. 

Lancelot  miniBter  Turonensis   17.  523.     capite 

ElexuB    18,    77.      yidetur    idem    iniBae   ao  AI- 
ean  q.  y. 

Landeron  oppidum  lOb,  411.    11,  127.     15,  78. 
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Landgrayias,  quo  nomine  saepissime  ocourrit 
Philippns  Hassus  q.  v. 

Landrin  Ohrph.,  professor  Anrelianensis  10  b,  21. 

Landry  Pranc.  ProU.  7,  14.     11,  539.     12,  12. 

Lange  lo.  minister  in  Barsin,  y.  Angelus. 

L'Ange  ayocat  au  parlement  de  Bordeaux  18, 
335. 

Langer,  Yal.,  miniBter  8axo  17,  300.  303. 

Langey,  legatus  regis  Galliae  12,  12.  27.  256. 

Langlois  (Anglus)  lac.  minister  ap.  Pictayos  et 
Lugduni  15,  222.  755.  16,  302  sq.  313.  336. 
17,  276.  428.  19,  409.  413.  20,  447.  535.  21, 
603.  666. 

LangruneC?)  20,  251. 

Languet,  Hubert,  Wormaciao  et  Francofurti  16, 
311.  396.  17,  88.  133.  Calyino  male  audit  ibid. 
218.  341.  386.  foturam  Moscovitarum  potentiam 
praesagit  ibid.  307.  Yermilium  Poaaiacum  accer- 
sere  vult  18,  567.  in  comitiis  Francofurtensibus 
19,  556. 

LaniuB,  Henr.  9,  249. 

Lansac,  St.  Gelais  de,  legatus  ad  ooncilium  Tri- 
dentinum  19,  372.    20,  3. 

La  Palud  y.  Maria  PaJudana. 

LaPlaoe  lo.  (Plateanus)  minister  Yalentiae  19, 
353.  432.    21,  745.  771. 

La  Place  Petr.  (Plateanus)  lOtus  13,  680. 

La  Place,  de,  alius  20,  524-620 (?) 

La  Pianche,  Tho.  de,  miniater  Neocomensis  11, 
770  (?)  12,  228.  250  (?)  302  (?)  416  (?)  660  (?) 
13,  519  (?)  14,  163  (?)  19,  219.  (Non  tamen 
ubique  cerd  sumuB  quum  saepius  solo  praenomine 
yeniat.) 

La  Planche  Franc.  y.  Pontanus. 

La  Plante  Aur.  20,  549  8q.-622(?)    21.  770. 

La  Pomeraye  y.  Pomeranus. 

La  Pooge,  de,  y.  Pancue. 

La  Porte,  Eust.,  consiliarius  ParisiensiB  17,  547. 
569. 

La  Porte,  de,  minifiter  OondomenBia  18,  512. 
19,  83.     21,  751.    y.  quoque  Morangea. 

La  Quasta  y.  Guast. 


Larcher  y.  ArqueriuB. 

La  Benaudie  17,  82.  107.  18,  54  bb.  82.  84. 
426  f^.  491. 

Largentier»  Blas.  15,  178. 

La  Bipandiere  miniBter  19,  417. 

La  Biye,  Girardin  de,  Bcnator  GeneyenBiB  12, 
295.  547. 

La  Biye,  lo.  de,  minister  in  8t.  PalaiB  20,  35. 
21,  769. 

La  Biyidre,  pBeudonymon  plurium  miniBtrorum 
y.  Le  Ma^on,  Perrucel. 

La  Boche  y.  Ohandieu,  Boulier. 

La  Boche,  Denis  de,  12,  393.  419. 

La  Bochefoucauld,  Franc.  19,  371.  20,  64. 
126. 

LaBochelle,  ecclesia  19,  142.     cf.  6,  415. 

La  Bocheplate  y.  Goddard. 

La  Boche-PoBaz,  Mad«  de,  13,  294. 

La  Boche-Bur-Ton,  praefectuB  urbis  19,  97. 
157. 

La  Sale,  de,  miniBter  19,  536. 

La  Salle,  reliquiae  ibi  aBseryatae  6,  422. 

La  SauBaye  20,  466. 

LaBco,  lo.  a,  (AlaBCo,  Aboo)  nobilis  PoIonuB  Em- 
denae  12,  154.  322.  326.  WindBoriae  13,  111. 
Londini  ibid.  628.  643.  658.  14,  10.  363.  553  Bq. 
in  Germania  13,  584  sq.  Anglia  pulBus  14,  603. 
643.  715.  et  Dania  15,  148.  fata  Bua  narrat 
15,  63.  81.  in  FriBia  ibid.  649.  Francofordiae 
ibid.  667.  771.  818.  848.  875.  884.  890.  in  Polo- 
niam  reyertitur  16,  69.  Wittebergae  ibid.  330. 
in  patriam  appellit  ibid.  421.  iuBidiiB  circumyen- 
tuB  ibid.  415.  in  PruBBia  17,  141.  moritur  18. 
25.  94.  132. 

—  EraBmi  amicuB  14,  42.  49.  a  Westphalo  ezagi- 
tatur  9,  59.  63.  113.  15,  584.  771.  contra  quem 
Bcribit  16,  22.  17,  284.  Begi  buo  reformationem 
commendat  15,  849.  16,  21.  colloquium  urget 
12,  322.  16,  88.  92.  97.  116.  121  ss.  284. 
Blandratae  fayet  18,  349.  de  pace  cum  Luthe- 
raniB  satagit  16,  170. 

—  Lasci  lauB  9,  337.  Acta  StuttgardieuBia  16, 
150  68.  Polonica  16,  524.  673.  17,  38.  708. 
confesBio  trinitaria  19,  579  Bq.    purgatio  16,  452. 
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Lasoo 

584.  607.  740.    prophetiae  18,  45.    filia  17,  267. 
285. 

—  sententia  de  caeremoniiB  15,  182.  de  coena  16, 
150  Bs.  263.  270.     de  consenau  Tigurino  13,  578. 

15,  4.     de  Pollano  16,  293.     de  yeBtiboB  Baoer- 
dotalibns  14,  99. 

—  Opera  ProU.   10  b,  24.  Observationes  in  N.  T. 

16,  67.     Bcripta  varia  12,  50.     14,  715.     15,  1. 
175.  380.  849.  854.    16,  330. 

—  laudatur  praeterea  12,  598.  13,  12.  14,  42. 
139.  260.  263.  266.  15,  388.  16,  65.  17,  267. 
422.  600.  19,  273.  20,  401  et  saepiuB  in  Epp. 
ad  Polonos. 

La  Serre  (La  Source)  Am.  miniBter  NemauBensiB 
18,  462.  19,  150.  Yidetur  idem  ac  Am.  Banc. 
(18,  655)  q.  V. 

LaBicius  PolonoB  20,'  327. 

LasiuB  (Ruch)  Balth.  typographus  BaBileeuBiB 
10  b,  49. 

LaBBoczki  Stan.  nobilis  PolonuB  15,  870.  904. 
16,  129.  17,  651.  19,  578.  in  Walachia  18, 
239. 

LasBiuB,  Day.,  12,  557. 

L  a  T  e  n  e  i  1 1  e ,  reliquiae  ibi  aBBcrvatae  6,  421  bis. 

LaternariuB  13,  625.     14,  326. 

Latimer  Hugo,  epiBCopuB  AngluB  10 b,  401.  Bub 
Maria  martyr  15,  113.  118.  137.  230.  444.  828. 
863. 

LatinuB  Pacatus  5,  22.  30.  102.  105.  116.  126. 
134. 

LatomuB  Barth.  conBiliarius  electoris  TreyirensiB 
18,  46.     contra  eum  BuceruB  11,  684.     12,  255. 

LatomuB  (Steinlin)  ArgentorateuBis  11,  272. 

Latour  v.  Tornacensis. 

LaudensiB(?)  13,  516. 

Laudru  (Audru,  Odru)  mulier  jS^enevenBis  21, 
444  SB.  472.  499  ss.  522. 

Launay,  de,  hoc  nomine  venit  pater  ministri  Le 
Magon  (La  Rividre)  15,  756.  et  hio  ipse  17, 
428.  18,  680.  vide  quoque  L^Estang.  Bon- 
vouloir  20,  617.    21,  759. 

Lauraeus  Phil.  bibliopola  AurelianenBis  10 b, 
8.  21. 


LaureatuB  lo.  profesBor  Genevensis  lOb,  68. 

Laurentius  S.  Eius  reliquiae  6,  445. 

Laurentius  Oeorg.  minister  Neocomensis  17, 
153.    19,  252. 

Laurentius  lo.  episcopus  fratrum  Bohemoram 
17,  562.    18,  258. 

Laurentius  BasileensiB  10 b,  234.  269.  439. 

Laurentius  nomen  ocourrit  etiam  de  aliiBi  Aaga- 
Btano(?)  11,  61.  tum  14,  447(?).  654.  ubi  for- 
tassis  Laotantius  Ragnoni  innuitur. 

Lauret  magister  Parisiensis  10 b,  28. 

LausannensiB  ecclesia  lOb,  54.  71.  81.  ll^ 
411.  694.  12,  684  sq.  726.  13,  1.  213.  248  se. 
364.   367.     14,  236.     confessio  9,  701.     schola 

12,  592.  598.  controversia  dc  diBciplina  11) 
510  ss.  659  sq.  13,  94  ss.  240.  14,  608  sq. 
624.  17,  36.  40.  46.  92.  103.  112.  126.  149.  190. 
245.  264.  293.  363.  368.  calastrophe  ibid.  448. 
synodus  contra  Carolum  7,  310.  ProU.  9,  54. 
10  b,  102  88.  alia  ibid.  178  ss.  controversia  de 
ministerio  12,  673.  718.  13,  1.  24.  de  praedes- 
tinatione  14,  440.  608  sq.  15,  431.  585.  16, 
343. 

Lausannense  oolloquium  anni  1536  ProU.  9, 
53.  10  b,  63  ss.  edictum  oontra  ooenam  Oeneyae 
sumendam  15,  470. 

Lausannenses  ministri  a  Oathalano  infamati  9, 
126.  cateohismum  Bemensem  respunnt  14,  232. 
349.  pro  Oallis  afflictis  scribunt  ad  HelvetioB 
aid.  277.  ad  Genevenses  de  Yitali  ibid.  385. 
de  disciplina  satagunt,  vide  supra.  aliquot  con« 
oesBiones  obtinent  17,  195.  ooUoquia  eorum  in- 
hibentur  13,  413  ss.  468  sb.  in  summo  disorimine 
positi  sunt  17,  395. 

Lautreo  v.  Saint-Oermie. 

Lauversat  lo.  minister  apud  YaldenseB  15, 
578. 

Laval,  Oarlotta  de,  uxor  Oolignyaei  17,  321. 
458. 

La  Vall6e  v.  Folion.    Gilies  21,  771. 

La  Yaquerie,  Anna  de,  uzor  Normandii  13, 
244.  600. 

Lavater  Oarol.  legatus  Turicensis  14,  71. 

Lavater  lo.  Rud.  oonsul  TurioenaiB  12,  145. 
489.     14,   715.     16,   17.   435.     pater   Ludoriei 

13,  564. 
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Layater  Lud.  BtadiosaB  Argentorati  12,  396.  438. 
462.  minister  TnrieeiiBiB  13,  547.  15,  797. 
BuUingeri  gener  13,  564.  15,  804.  16,  17. 
librum  de  BeliquiiB  latinum  faoit  17,  408.  eius 
hiBtoria  controyersiae  Bacramentariae  Proll.  7,  55. 

19,  665. 

Larau  Petr.  martyr  NemauBenBis  15,  263. 

Layau  PictayienBiB  eooleaiae  turbator  15,  436. 
755.    18,  12. 

Layaur  eooleBia  20,  484. 

La  Yigne  miniBter  in  Normandia  17,  587.  in 
8t.  Lo.  19,  416  SB.  in  S.  Pierre  le  MouBtier  18, 
438.    (an  idem?) 

La  Yignole,  lo.  martyr  AndegayeuBiB  15,  756. 

Le  Balleur,  Ambr.,  miniBter  AurelianenBiB  17, 
398.    20,  622. 

Le  BaB,  Yinc,   miniBter  in   Normandia   18,   668. 

20,  250. 

Le  Bdgue  (BalbuB)  lo.  miniBter  in  agro  YadenBi 
12,  476. 

Le  Bel,  Alex.,  miniBter  in  S.  Aubin  lOb,  265. 
318.  324.  400.  fortaBsiB  etiam  ibid.  415  ss. 
424  B8.  435.  11,  11.  391. 

Le   Blanc,   Lamb.,  capite   plexuB   ob   Bodomiam 

15,  69. 

Le  Brun,  Oodf.,  miniBter  in  OaBtreB  19,  31.  102. 

Le  BuiBBon  y.  Morel. 

Le  Cheyalier  min.  CadomensiB  20,  250.  21) 
712.  745.  758. 

Le  Clero,  parochuB  PariBieqBiB  10 b,  29. 

Le  Clercq,  Franc,  diaconuB  eccl.  gallicae  Fran- 
cofurtenBiB  15,  876.    An  et  16,  236? 

L'EcluBe,  Petr.  de,  (SelucianuB)  miniBter  in 
NeideuB  11,  749.  809.    12,  161. 

Le  Comte  y.  ComoB.  yide  et  19,  413.  ubi  ali- 
quiB  diaconus  LauBannenBiB. 

Le  Coq  y.  Oallus. 

Le  CoBtoyer,   lac.    pharmacopola   LausannenBiB 

16,  646. 

Le  Conrt,  Andr.  miniBter  21,  677.  772.  780. 
Leot  Ant.,  O^neyen^  12,  334. 
Leot  Barth.,  Byndicua  10 b^  67. 


Lectoure  ecoleBia  19,  146. 

Le  Duc  Petr.  ludimagiBter  OeneyenBiB  16,  85. 
102. 

Le  Fer  (Le  Fert.  FerreuB)  Nic.  Bocer  Antonii 
Calyini  11,  468.  558.  611.  685  bb.  693.  804.  12, 
74(?)  125.  129.  241.  313.  330  Bq.  336.  344.  348. 

358.  368.  375.  426  (?)  496.  501.  570.  587.  635. 

655  Bq.  664.  698.  .  13,  137.  463.  630.  14,  402. 
477.    15,  71.  679.    16,  70.    filiuB  20,  410. 

Le  Fer,  Anna,  Antonii  Calvini  uxor  11,  468. 
adultera     16,   379.   382.    386.     396.       21,    437. 

656  Bqq.  772. 

Le  Feyre  d^Etaples  y,  Faber  StapulenBiB. 

Le  Feyre,  Rich.,  martyr  LugduneuBiB  14,  18. 
15,  129.  139.  264. 

Le  Franc,  pseudonymia  Fallesii  11,  628.  12, 
179. 

Le  Orand,  AuguBtinus,  PoUani  adyersarius 
Francofurti  16,  20.  23.  69  bb.  63.  94  201.  236. 
288  Bq.    item  in  lite  Holbraci  17,  440.  442. 

Le  Orant,  lo.  AntitrinitariuB  20,  515. 

Le  OruB  y.  OruanuB. 

Le  Ouay  y.  BoiBnormand. 

LeiQarrague  y.  Li^arrague. 

LeicoBter,  Bob.  earl  of,  18,  361. 

Leiner  y.  Liner. 

Lelyeur,  Boberte,  uxor  Budaei  patrifl  12,  4521 

Le  Magon  (La  Riyidre)  miniBter  PariBieuBiB  15» 
412.  756.  16,  3.  28.  385.  394  425.  693.  17, 
32.  35.  60.  95.  135.  213.  356.  609.    18,  91.  143. 

359.  433.  555.  19,  111.  Argentorati  17,  597. 
Bezam  PoBBiacum  yocat  18,  577.  646.  reginae 
BuspectuB  de  coniuratione  AmboBiana  ibid,. 
646. 

Le  MalBtre,  Oilles,  praeBOB  Parlamenti  17,  32. 
547.    19,  315.    20,  436. 

Le  MauB.    Beliquiae  ibi  aBBoryatae  6,  447. 

Le  MaBBon,  Rob.  miniBter  AurelienaiB  18,  11.. 
19,  187. 

Le  Monnier,  Franc,  martyr  17,  525. 

Le  More  y.  DeBbrandes. 

LemoyiouB  Elias,  RupellenBiB  (12,  356).  cL 
Helie. 
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LemsiuB  minister  NordensiB  15,  81. 

Lenfant  (Infontius,  de  Chambray)  16,  135.  414. 
exsui  n,  338.  iter  pro  MeteDsibus  t&»d.  358. 
vide  etiam  Md.  567.  599.  18.  166.  731.  20, 
447.  678. 

Lenglin  lo.  miniBter  Argentoratensis  11,  819. 
13,  235.  555.  16,  488.  18.  37.  cf.  ProU. 
5,41. 

Lenglin  Lud.  Argentoratensis  15,  212. 

Lening  lo.  18,  370.  403. 

Lentulus  Scipio  miDister  ap.  YaldenBes  et  in 
Valle  Telliua  17,  485.  668.    19,  69. 

Leo  X.  2,  842  sq. 

Leo  ludae  v.  ludae. 

Leonard,  I.  de,  fanaticus  15,  6.    20,  611. 

Leopard,  Cb.  minister  21,  713. 

LeopoIduB  V.  Pry. 

LeopolitanuB  Cbrph.  18,  265.  19,  43.  175. 
724.    de  Cbristo  mediatore  18,  371. 

Lepeintre  Franc.  minister  MetensiB  17,  328.360. 

Le  Peloux  Agathopolitanus  11,  681.  751. 

Leporarius  lOb,  250. 

Le  Preux  bibliopola  LausannenBis  Proll.  T.  II. 
p.  vi.    10  b,  14. 

Le  Puy:  reliquiae  ibi  asBeryatae  6,  435. 

Lerme,  de,  18,  476. 

Le  Rouge,  lo.  18,  658. 

Lo  Boux,  Raim.  ICtue  16,  81  sq.  84. 

Le  Roy,  Petr.  minister  Trecensis  et  Divionensis 
19,  49.  52.  101.  109.  160.  182.  184. 

Le  Royer,  Sim.  martyr  AndegaveDsis  15,  756. 

Lescambier,  Magd.  uxor  Crispini  12,  357. 

Lescuyer  20,  291. 

Lespagnol,  lac.  Franoofurti  16,  236. 

L^Estang,  Alex.  minister  PiotayieDsis  19,  217. 
y.  quoque  Stagneus. 

L'EBtang,  MUe  de,  20,  99. 

Lestraeus  minister  Parisiensis  16,  713.  17,  65. 
135.  201.  209.  213.  233.  249.  264.    18,  91. 


I  LethaeuB  OrbanuB  16,  566. 

Lettea,  lo.  de,  episoopus  MontalbaneDsia  16,  227. 

Le  Vair  martyr  20,  530. 

Leyeill6,  luliau,  martyr  ParisieDsis  14,  263. 

Lever,  Tho.  Aaglus  Geuevae  15,  117.  123.  161  aq. 
383.  Turici  15,  338.  Fraucofordiae  15,  393. 
554.  573.  a  YesalieDsibus  vocatur  16,  377.  vide 
quoque  15,  90.    16,  239.     17,  801.  804.  840. 

Levet,  Aim6,  syndicus  Neocomensis  10 b,  79.    12, 

142. 

Levet,  Gabriel,  pharmacopola  15,  807. 

Leviculus  lOb,  77. 

Le  Yigan  ecclesia  18,  440.  reliquiae  ibi  asser- 
vatae  6,  444. 

L'Hospital,  de,  OHnceliarius  18,  278,  334.  19, 
239.  20,  146.  221,  262.  in  edictis  liberalis  20, 
166.    eius  colloquium  cum  Vermilio  18,  762. 

L'HoBtau  Petr.  miDister  in  CastroB  19,  102. 

L'Huilier  diaoonus  in  Uzto  18,  441  sq. 

Liancourt,  de,  legatus  regis  Galliae  13,  222. 
305. 

Liasoczki  Stan.  miuister  19,  168.  170. 

Libertetus  (LibertiDus,  saepiBsime  Faber  y.  Fa- 
bri  v.  10  b,  51).  Christoph.  miuister  Bolae  ibid. 
Tononii  ibid.  96.  99.  181.  232.  317.  335.  409. 
419.  692.  815.  12,  3  sq.  23.  29.  29.  32.  244. 
20,  367.  21,  196.  aegrotat  lOb,  263.  268. 
medicuB  ibid.  336.  11,  75.  testamenti  Oliyetani 
exsequutor  10  b,  317.  333  sq.  3432.  364.  11,  21. 
75.  Neocomum  vocatur  ibique  ministerio  fungi- 
tur  12,  219.  250.  294.  296.  302  ss.  310.  314.  351. 
364.  381.  548.  13,  33.  36.  45.  333.  624.  14, 
231.  473.  572.  581.  631.  16,  148.  802.  16,  14. 
24.  41.  174.  224.  379.  551.  669.  17,  111.  18, 
453.  8,  176.  uxorem  ducit  14,  455.  eius  liberi 
ibid.  473.  16,  672.  mittitur  Bernam  15,  498. 
504.  522.  566.  624.  formulam  disciplinae  Cal- 
vino  mittit  18,  530.  Yiretum  dissuadet  de  Monte 
PesBulaDO  18,  711.  Neocomum  relinquit  19,  492. 
Viennae  19,  252.    cf.  21,  703. 

Libourne  ecclesia  20,  474. 

Ligarrague,  translator  N.  T.  in  linguam  bear- 
nensem  20,  35. 

LichtODfels,  MeL  a,  episoopus  16,  448. 

Liena  Nic,  pro    Oentili   veniam   petit   17,   285. 
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LiereBse,  Petr.  de,   caBtellanas  Agathopolitanus 
10  b,  358.    11,  10. 

Liesvelt,  typographus  AntwerpiensiB  12,  247. 

Liga  catholicomm  5,  486.  497. 

Ligneris,  praeses  Parlamenti  20,  436. 

Lignerolles  vicus  11,  742. 

Lignieree  eccleeia  18,  472. 

LigovensiB  13,  674. 

Limburg,  ErasmuB  a,  epiBCopuB  Argentoratensis 
11.  259.  455. 

Limoges  ecclesia  19,  345.    20,  468. 

Limouz  eccIeBia  19,  379. 

LimuB  ScotuB  16,  542. 

Linchamp  lac.  bibliopola  LugdunensiB  12,  449. 
613. 

Linck,  Wenc.  miniBter  NorimbergeuBiB  11,  69. 

LindanuB  17,  630. 

Liner  (Leiner)  lo.  meroator  SangallenBiB  (Linettus 
20,  152?)  14,  347.  439.  493.  526.  584.  15,  560. 
16,  550.  17,  74.  18,  5.  13.  92.  152.  254.  332. 
421  Bq.  463.  466.  536.  538.  677.  19,  86.  156. 
242.  291.  373  Bq.  376.  606.  20,  216.  236.  307. 
318.  355. 

Lingelsheim,  Theob.,   ArgentoratensiB   19,  675. 

Linki  (LinggiuB)  Henr.  miniBter  SchaffhuBanuB  13, 
381.  393. 

Lintea  ChriBti  6,  418. 

LintomirBki  vide  LutomirBki. 

LipomanuB  AloyB.  yice-praeBes  oonoilii  14,  87. 
legatuB  in  Poloniam  15,  773.  16,  129.  183.  254. 
415.  423.    17,  417. 

LipBia  ocuIuB  Bazoniae  9,  178.  LipBiense  collo- 
quium  10  b,  315. 

LiBor  y.  Lyser. 

LiBio  oppidum:  reliquiae  ibi  aBBervatae  6,  433. 

LMbIo,  de,  miniBtcr  Bupellanus  19,  143. 

LiBmaninuB  Frano.  CorcrvrensiB  oonfeBsor  reginae 
Poloniae  12,  282.  15,  3z9.  in  Helveda  commo- 
ratnr  ibid.  358.  372.  425.  450.  472.  762^)  855. 
877.  879.  889.  892.  autor  OBt  Calvino  Boriben- 
darum  in  Poloniam  epiBtoIamm  Md.  868.  905  bb. 


LiBmaninuB 

in  Poloniam  revertitur  prima  vice  tbid.  871. 
altera  Oid.  895.  913.  16,  180.  185.  230.  Ar- 
gentorati  16,  35.  BuspectuB  de  trinitate  18,  673. 
749.  759.  Blandratam  fovet  ibid.  349.  ideo 
obiurgatur  19,  42.  notatur  17,  702.  18,  102. 
19,  35  sq.  577  sq.  695.  722  bb.  20,  244.  Buam 
orthodoziam  asBerit  19,  170.  antitrinitariuB  ibid. 
559  Bq.  569.  575.  bc  purgat  20,  188.  388. 
340  Bq.  aere  alieno  presBUB  tbid.  189.  moritur 
ibid.  189.  cf.  etiam  16,  2  sq.  18.  101.  125.  129. 
150.  223.  254.  262.  330.  420  bb.  526.  607  ea. 
672.  17,  377.  424  sq.  498.  20,  143.  21, 
676. 

LiBteneB  19,  604. 

Literatorum  platonicus  ouUub  vituperatur  6, 
600. 

Lithuania  reformatur  19,  81.  vide  etiamYilna, 
Polonia. 

LiviuB  laudatur  5,  17.  20.  24.  27  bb.  32.  36.  45. 
47.  53.  64.  74  Bq.  77.  83.  92.  94  sq.  «8.  101. 
109  sq.  115.  118.  126.  135.  139.  142  Bq.  148. 
159.    17,  122. 

Lizet  praeBOB  parlamenti  14,  311.  390. 

LobatiuB  monachuB  11,  821. 

LoboBpinuB  y.  AuboBpine. 

LobitiuB  18,  304.  346. 

LocarnenBium  piorum  ezBilium  12,  369.  15, 
202.  230.  297.  323.  353.  369.  372.  390.  408.  420^ 
472.  655.    20,  196. 

Lochmann  Henr.  ZurzaohenBis  15,  745. 

Locke  Anna,  16,  333. 

LodovicuB  Olivetani  pBeudonymon  10 b,  334» 
343. 

Loen  y.  De  Loen. 

Loinee  couBiliariuB  parlamenti  20,  183. 

LoiBoIeur-YillierB  Olaud.  advocatuB  et  theologUB 
16,  684.    17,  632.    20,  410  bb. 

LoiBoIeur  Petr.  miniBter  LugdunenBiB  20,  251. 

LoiBj  ecclesia  19,  23. 

LondeuBiB  legatuB  OaoBariB  11,  12. 

Londini  aedes  S.  P|uli  igne  deletae  18,  504. 
eooleBia  gallica  13,  625:^43.  14,  11.  362.  18« 
29.  116.  134.  161  Bq.  17C  180.  424. 
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Longemeau  Parisiensis  18,  467.  Madame  de  L. 
16,  690.  734.    17,  58. 

Longueville  17,  5.    i.  e.  Lutetda. 

Longueville  Frano.  comes  NeocomensiB  13,  625. 
14,  200. 

Longueville,  duchesse,  v.  loanna  de  Hoch- 
berg. 

Longueville,  Leonor  duz  d'0rlean8,  ad  8. 
Quintinum  captus  16,  605.  17,  11.  reformationi 
adhaeret  18,  465.  a  Calvino  admonetur  17,  532. 
605.  vide  praeterea  16,  510.  17,  548.  18,  510. 
19,  225.  492.  604. 

liongueville,  Steph.  13,  371.    14,  3.    20,  609. 

Lonnatius  r.  Louat. 

3jopinu8  10  b,  114. 

L  0  q  u  e  t  lo.  Augu8tinianu8  Biturix  18, 547.  minister 
Argentoi-aten8i8  13,  628.  15,  579.  660.  665.  671. 
721.  727.  816.  16,  79.  84  17,  265.  18,  167. 
Saraepontum  reformat  17,  599.  Bouquenomi  ibid. 
679. 

Lor^  Phil.  Y.  Lauraeu8. 

Lorenz  epi8Copu8,  v.  Laurentiu8. 

Loretus  v.  Lauret. 

Lorgaeu8  20,  487. 

Lorgee,  comes  de,  17,  154. 

Lorme,  de^  minister  v.  Delorme. 

Loaer  (12,  664).  nomen  corruptum  v.  Le 
Pert. 

Lo88iu8,  Luo.,  de  in&ntibua  ante  bapti^mum 
mortuis  19,  527. 

Lotharingus  cardinaliB  rGaroIu8  de  Ghiiee)  Per* 
ronae  de  pace  agit  17,  163.  contra  A.  du  Bourg 
ibid.  598.  per^equutor  ibid.  633.  680.  20,  411. 
in  conventu  Aurelianen^i  18,  334.  Bemi8  con- 
cionatur  ibid.  381.  411.  de  Sturmio  ibid.  490  8q. 
etuprator  et  incestus  ibid.  493.  simulalb  8e 
Augustanam  accipere  velle  ibid.  569.  orationem 
habet  PosBiaci  ibid.  720.  724.  763.  oum  Beza 
disputat  de  coena  ibid.  632.  637  8s.  eius  Gate- 
chismus  19,  15.  Tabernis  ibid.  321.  331.  334. 
Tridenti  ibid.  586.  602.  640.  711.  Oeniponti 
Und.  693.  e  concilio  redux  20,  228.  cum  Ochino 
ibid.  228.  234.  cf.  praeterea:  17,  57.  108.  141. 
154.  232.  503.  18,  628.  643.  19,  60.  20,  262. 
270.  313  sq. 


Louat  (Lovat?)  Bob.,  minister  Neooomensis  12, 
88  sq.  182.  228.  13,  4.  393.  14,  65.  15,  11. 
14.  348.    Orbae  12,  213.  220. 

Loudun  (luliodunum)  ecclesia  15,  758.  18,  394. 
452.    19,  370.    turbata  18,  12.  529. 

Louenger,  miniBter  Aurelianensis  18,  503. 

Louis  minister  Yeealiensis  12,  214. 

Louis,  Hubert  20,  392. 

Louis  (Laduise)  OenevensiB  Mediolani  captivos 
19,  518.  552.  563. 

Lourmarin,  synodus  19,  534. 

Loyanium  urbs  11,  441.  sohola  12,  39.  214 
225. 

Loyat  V.  Louat. 

Lubecensia  episcopus  11,  103. 

Lubinus  S.  7,  393.    bestia  7,  655. 

Lubomirski  loach.  capitaneus  MarienburgensiB 
19,  697.  723. 

LucaniuB  Galvini  anagramma  9,  576.  10 b, 
45.  52. 

Luoanus  poeta  laudatur  5,  28.  31.  40.  43.  47.  51. 
55  sq.  94.  133.  144. 

L*i|oaB  quidam  15,  572. 

Luo.oa  oppidum:  reliquiae  ibi  asservatae  6,  430. 
437.   senatus  LuocensiB  edictum  contra  haeretioos 

19,  304.  377.  472.  488. 

Luoernanus  Nic.  20,  554. 
Luchet  Ant.  minister  21,  665. 
Luciu8  abbas  8,  258. 

Lucretius  laudatur  5,  156.  9,  311.  notatur 
2,  45. 

Ludovicus  IX.  reliquias  ex  oriente  apportat  6, 
428. 

Ludovicus  XI.  Alsatiam  yastat  5,  494. 

Ludoyious    Hassus     Ghristophori    duoifl    gener 

20,  28. 

Ludovious  comes  PalatinuB  11,  39.  51.  64.  66. 
69.    20,  598. 

LudovicuB.  Yarii  huiuB  nominiB  oconrrunt: 
Basileenais  10  b,  90.    17,  342.    G-ratianopolitanus 
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Lndovicas 

10  b,  304.    LauBannensis  11,  615  (?)     Neocomen- 
Bis  diaoonnB  12,  145.  203.  227  Bq.  262. 

—  praeterea  simpliciter  lioc  nomine  veniunt: 
Amman,  BudaeuB  (12,  501  sq.),  CogneuB 
(14,  456),  Corbel  (Hnd.  29),  du  Pour,  du 
Tillet  (11,  218),  Franc,  Louis  (Hubert) 
Mercier  (12,  713),  OlivetanuB,  Rabus  (13, 
235),  Treppereau  (11,  615(?).     12,  167). 

Lugdunum  (Lyon)  urbs:  reliquiae  ibi  aBBervatae 
6,  418.  437.  442  Bq.  a  protcBtantibuB  occupatur 
19,  406  B8.  obBidetur  19,  641.  in  diBcrimine 
verBatur  19,  546.  554. 

~  eoclesia:  14,  140.  147.  160.  317.  18,  717. 
reformatio  ibi  tentata  11,  390.  a  Oarmelita  quo- 
dam  turbata  ibid.  397.  Zanohum  yocat  20,  297. 
Bjnodum  oelebrat  19,  322.  20,  108.  123  bb.  134. 
cf.  praeterea  18,  114.    20,  54.  57.  318. 

—  LugduneuBe  conciliabulum  epiacoporum  10  b, 
332.  LugdunenBes  canonici  9,  449.  captiyi  Btu- 
dioBi  et  martyrcB  14,  331.  349.  353.  423  bs.  436. 
441.  469.  476.  490.  506.  521.  528.  544.  561. 

Luitomirski  v.  LutomirBki. 

LukowBki,  Kil.,  16,  130. 

Lullin  vicuB  Sabaudicus  10 b,  364. 

Lullin  lo.  ciyis  Geneyensis  11,  349.  21,  646. 
658. 

Luna,  Franc.  de,  Hispanus  20,  255. 

Lunel  ecclesia  18,  608. 

Lupus  lOb,  237. 

LnsarcliiuB  14,  689. 

LuseniuB  lo.  y.  Luszenski. 

LuBsi  Melohior,  legatus  Helyetiorum  Tridenti  19, 
291.  392. 

LuBsy  yiouB  in  agro  Yadensi  13,  25. 
LuBtriacum  yicus  11,  695.    12,  208. 

LuBzeuBki  (LusenHiB)  lo.  17,  377.  379.  381.  18, 
24.  100.    20,  618. 

Lutetia  y.  Farisii. 

Luthard  lo.  minister  BaBileenBis  11,  413. 

LuthemiriuB  (17,  267)  y.  Lutomirski. 

LutheruB.    Eius  initia  6,  524.    9,  453  sq.     mo- 
CaMni  opera.    VoL  XX2L 


LutheruB 

nachuB  8,  61.  unde  reformationem  incepit  6, 
241.    Marburgi  16,  126.  651.    moritur  9.  454. 

—  Lutheri  laudes  6,  250.  459.  473.  9,  238.  844. 
11,  705.  12,  325.  15,  501.  merita  non  obliyis- 
cenda  5,  460.      acrimonia  in   disputando  5,  459. 

15,  273.  hyperbolae  6,  249.  9,  220.  cf.  18, 
322.  iactantia  sancta  9,  105.  intemperantia  in 
artioulo  de  coena  9,  438.  442.  truculentia  10  b, 
138.  yehementia  nimia  9,  52.  69  Bq.  109.  16, 
429.  stiluB  quandoque  minus  popularis  6,  250. 
simiae  multi  pauci  imitatores  9,  105.  220. 

—  LutheruB  cum  apoBtoIis  confertur  6,  239.  oum 
Elia  9,  238.  438.  calumniiB  obnoxius  8,  64. 
maxime  papistarum  7,  338.  a  Oalyinianis  nun- 
quam  contemptus  9,  107.  yindicatur  6,  245.  8, 
73,    9,  454.    Pericles  12,  61.  127.    21,  137. 

—  Lutheri  sententia  de  Alcorano  11,  465.  481. 
de  absoluta  Dei   yoluntate  9,  259.      de  baptismo 

16,  206.  de  bonis  operibus  6,  248.  de  caeremo- 
niis  10  b,  340.  de  coena  5,  458.  15,  293.  305. 
(suspecta  10  b,  138.  277.  a  Bernatibus  recepta 
ibid.  65.  a  Turicensibus  impugnata  12,  463.  a 
Thamero  repudiata  iind.  409.  416.  et  ab  Hopero 
ibid.  722.  catholicae  propior  11,  723.  cf.  13, 
132.  422.  439).  de  infantibus  ante  baptismum 
mortuis  19,  527.  de  libero  arbitrio  6,  248.  de 
matrimonio  cum  sorore  uxoris  19,  369.  de 
mediatore  18,  376.  de  romana  ecclesia  9,  435. 
quam  Babylonem  dioit  9,  552.  de  Bacramentis 
9,  91  sq.  de  scriptura  sacra  temeraria  10  b, 
322. 

—  Lutheri  iudicium  de  confesBione  Basileensi  15, 
823.  de  ludaeis  18,  421.  de  Oalyino  9,  52. 
quem  reverenter  salutat  9,  92.  10  b,  402.  432. 
cf.  Proll.  5,  56.  cuiuB  Exhortationem  ad  Oae- 
sarem  laudat  12,  127.  an  ei  unqnam  BoripBerit 
11,  295.  laudee  in  exegeei  ibid.  36,  oum  Me- 
lanchthone  re«onciliatio  ibid.  768.  quem  Bolatur 
ibid.  201. 

—  Lutherus  caeremonias  retinet  9,  100.  quibuBdam 
abolitis  11,  455.  perioopas  retinet  9,  104.  de 
Bacramentis  polemizat  9,  17  sq.  ubiquista  19, 
321.  tranBBubstantiationem  impugpiat  9,  95.  '437. 
contra  TurioenBes  animosus  11,  686.  697.  755. 
774.  12,  3.  9  sq.  20.  31.  in  Zwinglium  furit 
10  b,  2.  11,  723.  cum  quo  confertur  ibid.  24. 
5,  475.  cf.  8,  57  sq.  9,  438.  cum  AuguBtino 
oonsentit  in  doctrina  anthropologica  6,  264  sq. 

—  Lutheri  Boripta:  de  duce  BrunsyicenBi  12,  254. 
CatechismuB  ProU.  3,  10.    YersuB  contra  Ecoium 
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Lutherns 

12,  103.  Epistola  ad  Franoofurtenses  16,  453. 
Epistola  ad  FroBchoyerum  contra  TuricenBes  11, 
727.  Wider  Hans  Worst  ibid.  208.  Praefatio 
ad  librum  Kymei  10  b,  289.  contra  Lovanienses 
9,  231.  Precationes  10  b,  426.  Besponsum 
amioum  ad  TuricenBes  t6t(2.  151  ss.  Libellua 
contra  eosdem  12,  3.  9.  20.  31.  98.  289.  316  sq. 
15,  293.  qui  respondent  12,  51.  58.  98.  288. 
VituluB  monstrosuB  ProU.  9,  71. 

—  Lutherani   anthropomorphitae   9,  471.     barbari 

15,  84.  praesertim  in  Dania  ibid.  143.  Euty- 
cbiani  2,  1031.  Sorvetici  2,  1029.  1031.  in 
coena  inter  se  discrepant  9,  469.  Lascum  ve- 
xant  15,  82.  martyrum  ignem  accendunt  9,  57. 
ubiquitatem  praedicant  7,  698.  BernenBes  10  b, 
406.  11,  469  Bq.  notantur  20,  73  Bq.  oontra 
recoBBum  FrancofurtenBom  17,  306. 

—  Lutheranorum  caeremoniae  9,  100.  oum  catho- 
liciB  conBeuBUB  9,  100.  dogma  de  coena  refuta- 
tur  1,  997  sq.  2,  1015  Bq.  corpus  ChriBti  du- 
plex  2,  1030.    oalliditaa  10  b,  345. 

Lutomiraki,  Stan.  miniBter  Polonus  Laaci  gener 

16,  130.  17,  267.  18,  237.  19.  168.  170.  172. 
577.    20,  619.    notatur  19,  722  bb. 

Luxemburgum  captum  11,  713. 

LuziniuB  epiBcopus  MoldavienBis  19,  574. 

LycoBtheneB  (Wolfhard)  Bonif.  10 b,  238. 
15,  48. 

LyourguB  1,  441. 

LynouriuB  Alph.  pro  Serveto  15,  52. 

Lysander  LacedaemoniuB  7,  469. 

LyBomannuB  (15,  392.  472.)  v.  LiBmaninus. 

Lyaer  (Liser)  Gasp.  minister  Niirtingensis  15,  49. 
214.  « 


M. 

Macard  (Bacham)  lo.  minister  Oenevensis  in 
Buasin  14,  456.  521.  15,  622.  624.  627.  638. 
Bubsoribit  actis  oontra  Servetum  8,  553.  644. 
item  Epistolae  ad  Polonos  9,  342.  16,  679.  mit- 
titur  Turioum  16,  412.  418.  Lutetiam  17,  5.  63. 
unde  epistolas  scribit  (ProU.  10  b,  24)  17,  30. 
57.  65.  80.  107.  114.  134.  154.  161.  166.  177. 
182.  200.  209.  212.  216.  223.  230.  248.  262.  291. 


Maoard 

317.  348.  355.  Andelotum  notat  ibid.  242.  291. 
in  castra  proficisoitur  ibid.  302.  Galliam  pera- 
gratur  ibid.  304.  Oenevam  redit  ibid.  335. 
moritur  18,  177.  214.  220.  330.  Calvini  affinis 
fuit  17,  5. 

—  Laudatur  praeterea  10  b,  304.    17,  312.    18,  131. 
21,  532.  655.  703.  708.  735.  742. 

MachariuB  16,  349. 

MachartuB  Argentoratensis  10 b,  304. 

Machlinensis  seifatus  contra  FalleBium  10,  284 

Md>oon  oppidum  (Matisco):  reliquiae  ibi  asservatae 

6,  422.  432.  437.  447.  in  historia  martyrum 
Buum  habet  locum  14,  176.  obsessa  19,  469  sq. 
498.  512.  514. 

—  ecolesia  ibi  reformata   16,   179.   182.      18,  748. 
19,  46.    Farellum  petit  ibid.  85.  99. 

Maorin,  Sal.  poeta  11,  253. 

MacrinuB  v.  Maigret,  Megret  (20,  511.    du- 
bium). 

Macrobius  laudatur  5,  16.  73.  85.  92.  121.  156. 

7,  16. 

Mader,  Balth.  16,  78. 

Madiis,  Claud.  a^  v.  Mey. 

Madruooi  Lud.  episcopuB  Tridentinus,  Oardinalis 
12,  613.    17,  705.    19,  488.  710. 

Magdalena  nesoio  quae  12,  33. 

Magdeburgum  urbs  exlex  13,  635.     obsessa  H 
18,  24.  96.  134.  166.  194.  269.     dedita  15,  203. 

—  Magdeburgenses    Melanohthonis    adversarii   9, 
180.    eorum  oonfessio  de  ooena  refhtatur  9,  179. 

Mager  Andr.  16,  459. 

Mager  lo.  minister  in  Bupreohtsau  19,  674 

Magister  (Le  Mattre?)   aliquis   Genevae   degenB 
salutatur  17,  367.  673.  706.     18,  154.  226.  330. 

Magistri,  Aeg.  r.  Le  Maltre. 

Magius,  Yino.  13,  36.  59. 

Magnifious  v.  Maigret. 

Magninus  decootor  lOb,  250. 

Magnus,    Mioh.     minister     MemmingeDsiB     15, 
191  sq. 
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Magnus,  Petr.  (le  Grand?)  17,  135.  202.  317. 

Magoczki  Oaep.,  comes  Hnngarus  19,  208. 

Magueron,  lo.,  tutor  liberorum  Yalleyillii  16, 
298. 

Maigret  (Macrinus)  Laur.  dit  le  Magnifique  12, 
220.  282.  373.  409.  615  sq.  649.  653.  21,  433. 
(fortaesis  etiam  11,  235.  253.  448.)  Oalvini  as- 
secla  12,  238.  314.  Perrini  adversarius  ibid.  594. 
609.  631.  Bernensibus  exosus  ibid.  629.  632. 
652.     eius  matrimonium   13,  51.     mors  16,  280. 

Maigret,    praeses  parlamenti  20,  436. 

Maigret  minister  v.  Megret. 

Maillane,  de,  18,  509.    21,  691  ss. 

Maillard,  lo.  decanus  Sorbonae  19,  299. 

Maillet,  Ant.  mercator  Fallesii  fomiliaris  12,  172. 
200.  368.  379.  393.  408.  420.  426.  434.  663.  13, 
297. 

Mailly  (Madeleine  de)  v.  Roye. 

Mainardus,  Augustin.,  minister  in  Rhaetia  14, 
226.     16,  376.    20,  182.    moritur  ibid,  275. 

Maior,  Geo.,  theologus  Germanus  12,  265.  13, 
650.     14,  167.    15,  321.    16,  709. 

Maior,  lo.  ludimagister  Bernensis  11,  513. 

Maior,  quaestor  Bielensis  14,  368.  459. 

Maior  consul  Bemensis  v.  Meyer. 

Maisonneuye  (lo.  de  la)  Genevensis  Bolsecum 
in  oaroerem  ducit  8,  146.  procurator  in  eius 
causa  8,  152.  155.  159.  162.  185.  188.  198.  204. 

Malagnod  senator  Genevensis  8,  737.  742.  798. 
824  sq. 

Maldonade  (Magdonade  12,  73)  nobilis  Belga 
Genevae  degens  11,  757.  779.  12,  129.  185. 
217.  226.  358.  491.  523.  530.  540.  581.  587.  594. 
604.  13,  299.  463.  630.  660.  14,  553.  21,  450. 
moritur  15,  176. 

Malet,  Blas.,  minister  Vadensis  13,  360.  in 
Gallia  19,  106.  381.    21,  713. 

Malherbe  Gallus  Argentorati  degens  11,  175. 
181.  189.    16,  87.    19,  508. 

Malian  19,  604.  634. 

Maligny,  Ferridre  de,  Vidame  de  Ohartres  20, 
36.  Lugduno  potiri  oonatur  18,  177.  204.  218. 
cf.  19,  303  (?) 


Malingre  Tho.,  minister  Neocomensis  lOb,  342. 
415.  11,  319.  Ebrodunensis  ibid.  412.  611.  20, 
377.  Albonensis  12.  394.  570.  13,  401.  500. 
15,  421.  V.  etiam  20,  594.  in  synodo  Bernensi 
10  b,  65.  male  audit  Calvino  ibtd.  425  sq.  435. 
cum  quo  in  gratiam  redit  14,  175.  abdicatus 
munere  12,  136.  139.  142.  177.  184.  De  eo  vide 
praeterea  Th.  Dufour  in  Notitia  bibliographica 
Oatechismo  a.  1537  praemissa  p.  cxliv.  Saepius 
occurrit  solum  praenomen  ubi  haeremus  utrum 
de  hoc  an  de  Barbarino. 

Malisie,  Matth.  (Malesianus)  minister  Genevensis 
12,  132.  534.  13,  218.  21.  686.  de  praedesti- 
natione  8,  129.  subscribit  actis  contra  Bolsecum 
8,  208.    contra  Servetum  8,  553.  644. 

Mallet  Blas.  minister  v.  Malet. 

Malot,  lo.  minister  Parisiensis  18,  359.  646.  649. 
19,  220. 

Malsang,  Mich.,  19,  236. 

Malvenda,  Petr.  Hispanus  12,  151.  253.  266. 
278. 

Mamertinus  5,  67.  105. 

Manderscheid,  Oomes  de,  11,  38. 

Mangold,  14,  708.     18,  369. 

Manilerus  minister  in  LigneroIIes  11,  742. 

Manny  minister  19,  536. 

Mansfeld,  Albertus  comes  13,  651.  Yolrad 
eius  filius  14,  369.  423.  447.  475.  17,  672. 
18,  20. 

Mansfeld,  lo.  Georg.  15,  99. 

Mansfeld  cardinalis  17,  579. 

Mantua.    Reliquiae  ibi  asservatae  6,  415.  443. 

—  Mantuanum  concilium  a  Paulo  III.  simulatum 
5,  495.    7,  283. 

Manuel  v.  Emmanuel. 

Marbach  lo.  (Marpach,  Hambarbaoh  14,  249  etc.) 
minister  Argentoratensis  Lntheranorum  ante- 
signanus  12,  397.  438.  13',  177.  235.  275.  311. 
15,  385  ss.  456.  663.  16,  8.  17,  142.  280. 
481  ss.  492.  19,  243.  674.  Wormatiae  16,  443. 
445.  459.  661  sq.  692.  704.  714.  Wittembergam 
mittitur  13,  49.  14,  90.  144.  166.  179.  Triden- 
tum  ibid.  249.  290.  Prancofurti  16,  518.  Lin- 
daviae  15,  456.  492.  Palatinam  ecclesiam  con- 
stituit  16,  83.  170.     17,  553.    contra  Interim  15, 
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Marbaoh 

235.  249.  16,  384.  rem  habet  de  ooena  cum 
peregrinis  15,  12.  73.  114.  188.  211.  768.  oum 
Huberto  19,  480.  cum  Zanco  18,  454.  479  sq. 
540.  19,  481.  712.  cum  Zwinglianis  16,  652. 
cum  Yermilio  ibid,  194  sq.  notatur  ibid,  488. 
496  sq.  17,  311.  18,  168.  233.  308.  19,  277. 
20,  24.  27.  30.  151. 

Marboeuf  Petr.  minister  in  S.  Maria  Alsatiae 
18,  106.  108.  122.  169.  267.    19,  485. 

Marburgense  colloquium  9,51.  92.  152. 

Marcheferriere,  de,  y.  Morellet. 

Marcellius  y.  Marcourt. 

Maroellus  papa  1,  603.    2,  819. 

Marcellns  Palingenius  11,  655. 

Marcellus  ICtus  5,  112. 

Marcii  Prancisoanus  martyr  19,  102. 

Maroourt  Ant.  (Marcellius  13,  220.  '  Mayortius 
13,  225).  autor  libellorum  qui  Placards  yocantur 
10  b,  4o.  Calyini  Genevae  succeBsor  ibid.  218. 
240.  427.  21,  233  sq.  237.  ideoque  ei  male 
audiens  10  b,  228.  274.  279.  etiam  postea  13, 
219  sq.  item  Farello  10  b,  263.  267.  311.  313. 
410.  421.  magistratum  adit  de  ciyibus  querens 
tind.  304.  11,  88.  Galyino  autor  est  ut  Grene- 
yam  redeat  ibid,  86.  munere  Genevensi  se  ab- 
dicat  ibid.  148.  364.  laudatur  praeterea  ibid.  22. 
53.  82.  218.  391.  521  (?)  ad  Neooomenses  transit 
ibid.  695.  699  sq.  714.  721.  minister  Neoduni 
ibid.  769.  12,  64.  94.  205.  13,  25.  242.  para- 
lyticus  12,  205  sq.  250.  271  sq.  Neocomum 
ambit  ibid.  267  ss.  283.  298.  303.  Oalvini  laudes 
canit  15,  861.  882.  yide  etiam  Th.  Dufour  in 
Notitia  bibliographica  Gateohismo  anni  1537  ab 
ipso  edito  praefixa  p.  cxlij. 

Marcuardus  Blas.  Lausannensis  20,  308. 

Marcus  y.  Bersius. 

Marennes  v.  P^ons. 

Maresius  lul.  Franciscanus  Gracoyiensis  15,  871. 
Margareta  8.  Eius  costa  6,  444. 

Margareta  regina  Navarrae  Francisci  I.  soror 
10  b,  27  sq.  429.  11,  323.  357.  429.  521.  Liber- 
tinos  fovet  10  b,  215.  12,  64.  13,  27.  of.  etiam 
11,  62.  85.    21,  123.  136. 

Murgareta  uzor  Budaci    12,  542.     Maigreti  13, 


Margareta 

51.     uxor  Emmanuelis  -  Philiberti  17,  406.     20, 
279. 

Maria  Angliae  regina  regnum  ocoupat  14,  598. 
in  pios  saevit  ^nd.  602.  703.  15,  112  sq.  lesa- 
bel  ibid.  98.  PhiUppo  nubit  14,  719.  15,  13. 
obit  17,  396. 

Maria  Stuarda  yidua  18,  308.  missam  restau- 
rat  19,  74.  114. 

Maria  soror  Garoli  V.  11,  414.     12,  38.      15,  13. 

—  soror  Galyini  lOb,  16.  filia  Vireti  13,  142. 
232.    et  saepius  dvmvifjwg  in  salutationibus. 

Marianus  v.  Hieronymus. 

Maribonlo.  18,  577. 

Marillac  episcopus  Yienuensis  18,  203.  206. 

Marinarius  Ant.  Carmelita  concilii  Tridentini 
orator  7,  392. 

Marius  11,  642.     vide  quoqne  Massarius. 

Marius  Gonr.  paedagogus  Bipontinus  19,  685. 

Marlac  15,  476. 

Marlorat  Augustin,  eius  fata  13,  25.  628.  18, 
547.  minister  in  Grissier  13,  25.  303.  locum 
mutat  ibid.  360.  in  classi  Lausannensi  ibid.  468. 
472.  611.  14,  81.  274.  dimissionem  petit  17, 
439.  Lutetiae  ibid.  621.  18,  319.  579.  19,  255. 
Botomagi  18,  547.  670.  8.  Oermani  ibid.  626. 
641.  644  sq.  654.  in  colioquio  Possiaoensi  19, 
8.  11.  et  oum  Sorbonistis  19,  273.  316.  nota- 
tur  ibid.  269.  289.  indioem  scribit  in  Galvini 
Institutionem  Prolegg.  1,  45.  3,  42.  necatur 
19,  606.    of.  21,  690.  712.  718. 

Marolles,  de,  martyr  14,  516. 

Maronne,  laqueline,  soror  uxoris  GnUasii  12, 
547. 

Mardt,  Glem.  po©ta  11,  713.  12,  47.  17,  613. 
in  aula  ducissae  Ferrariensis  11,  323.  462.  468. 
cf.  Prolegg.  6,  19  sqq.    20,  694. 

MarpioiuB  20,  407. 

Marpinus  (Marpius)  aurifaber  LansannenaiB  12, 
177.  245.    13,  382. 

Marraquirins  Gph.  20,  556. 

Marrinus  ad  Servetum  8,    835.      14,   309.     cf. 
^  15,  46. 
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MarsaOy  Lud.  de,  martyr  Lugdimeiisis   14,   558. 
561.  566.  593.    oum  fratre  ibid.  615. 

Marstaller,  Leonh.,  11,  90. 

Martel  20,  99. 

Marterellus  Frano.  12,  195.  210.  De  hoo  a 
Martoreto  distiDgtieDdo  ambigimns. 

Martialis  poeta  5,  31.    16,  357. 

Martialis  nesoio  qois?  12,  426. 

MartianuB  Imperator  y.  Maroianus.  (Index 
tbeo].). 

Martianus  lOtus  5,  113. 

Martin,  BenignuB,  maire  de  Dijon   19,  101.   286. 

Martin  minister  NemauBi  19,  209.  apud  Yalden- 
808  iWd.  149.  151.     of.  21,  718. 

Martinalia  9,  104. 

Martine  proourator  PariBienBis  16,  602. 

Martine  testiB  oontra  Zebedaeum  15,  503. 
516  sq. 

Martinengo,  OoIbub,  oomoB  BrixienBiB  14,  185. 
698.  Italorum  minister  GeDevae  ibid.  584. 
contra  Booinum  15,  310.     Blandratam  repudiat 

19,  39.     aegrotat  16,   566.      moritur   ibid.   587. 

17,  176.  laudatur  etiam  15,  96.  388.  496.  519. 
555.    16,  144.    21,  653. 

Martinengo,  UljBBes,  patriduB  Yenetus  19,  711. 

20,  3.  230.  275. 

MartiniuB  Ant.  lao.  TaurineuBiB  de  trinitate  17, 
515. 

MartinuB,  nomen  paBsim  yariorum:  Petri  Oaroli 
£eudquIub  7,  335.  BenediotuB,  vulgo  Aretius 
profoBsor  BernenBis  13,  263.    Ozeobowitz  q.  y. 

18,  757.  Bimplioiter  pro  Lutbero,  Buoero, 
Freobto,  Ohemnitzio,  fortasse  pro  Dom- 
martino  15,  749.    Alii  17,  86.  88.  187.  334. 

Martinuzzi,  Geo.,  arobiepiBOopus  OranensiB  14, 
308. 

Martoret  du  Biyier,  Frano.,  (Marterellus  12,  192. 
210?)  minister  in  agro  LausannenBi  10  b,  276. 
343.  12,  30.  37(?)  58(?)  75.  13,  360.  628.  14, 
238.  418.    15,  76.    19,  413.    20,  601, 

Martyr  Petrus,  y.  Yermilius. 

MassariuB  (Marius)  Hier.  medious  YioentinuB  15, 
45.  102.  116.    19,  675. 

MasBilia.    Beliquiae  ibi  asseryatae  6,  442. 


Massilia  yious  in  agro  Geneyensi  10 b,  262. 

Masson,  Papirius,  21,  12. 

Masson  Petr.  Yaldensis  12,  64.  80. 

Masuyer  Petr.  minister  in  Oossonex  et  Oonoisa 
10  b,  372.  11,  22sq(?)  13,  225.  15,  426  ss. 
517. 

Maternus  soriptor  14,  658.  (y.  quoqne  Ecoi- 
lius). 

Matbematioi  artium  liberalium  magistri  7,  516. 

Matbiaous,  Wendelin,  Trarbaoenais  19,  642. 

Matisoo  y.  Mftoon. 

Matthaeus  lo.  oonoionator  Heidelbergensis  18^ 
194.  aliuB  Mombelgardensis  16,  747.  Mali- 
sius  12,  132.  GenistoniB  filius  12,  140.  Argen- 
toratensis  11,  132.  miniater  Lustriaoensis  12, 
142.  Sacoonensis  13,  505.  Yarii  huius  nominis 
alii  ooourrunt  10  b.  74.  11,  445.  501.  12,  303. 
652.      14,  165.  473.  525.  528.     17,  702. 

Matthew,  Tho.  soripturam  saoram  anglioe  yertit 

13,  492.    20,  609. 

Mattbias  18,  357.    yide  quoque  Zell. 

MaturinuB  yide  Brossaeus,  Oorderius. 

Maubu6,  Oar.  professor  Geneyonsifi  10 b,  68.  21, 
716.  735. 

Maugeron,  de,  8,  789.  791.  839  sq.  19,  465. 
474. 

Mauget,  minister  Nemausensis  18,  446.  450.  462. 
498.  675.  655.  657.  679.     19,  150  sq.  215.    21, 

800. 

Maulbronn:  oolloquium  20,  311. 

Maulpeau  21,  742. 

Maupas,  Geo.  ludimagister  GhUlorum  Franoofurti 
15,  423.  558. 

Maura,  oomes  a,  18,  181. 

Mauray,  Lud.  de,  duoissae  Ferrariensi  a  oamera 

14,  645. 

Maurioe  Frano.  12,  469.  of.  445.  450.  (an  huno 
a  sequenti  ubique  distinguendo  reote  feoerimus 
nobis  haudquaquam  oonstat. 

Maurioius  Frano.  minister  BemensiB  16,  321. 
Oalyini  adyersarius  14,  162.  171  sq.  177.  182. 
188.  15,  316.  797.  17,  139.  20,  609.  notatur 
17,  466. 
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Maaritias  episcopas   Eichstettensis  v.    Hiitten. 

Manritias  dax  Sazoniae  10 b,  326.  329.  obsidet 
Metim  11,  713.  foedas  cam  Caesare  init  12, 
422.  448.  460.  13,  343.  eleotor  12,  613.  Magde- 
bargam  obsidet  13,  635.  650.  14.  25.  194.  Cae- 
sarem  debellat  ibid,  329.  perit  ibid.  573.  laa- 
datar  etiam  13,  676.  14,  49.  242.  353.  366.  369. 
447. 

Maaras  Masaeas  v.  Morellet. 

Maavans  v.  Moavans. 

Mavortius  (13,  225)  v.  Marcoart. 

Maximianas  comes  16,  443. 

Maximilianus  rex  Romanoram  postea  Imperator 
13,  675.  17,  604.  19,  607.  eyangelio  favet  16, 
21.     17,  133.  144.     19,  602.     laadatur  20,  446. 

Maximilianas  civis  Aastriacas  18,  444. 

Maximini  S.  reliqaiae  6,  422.  432.  443. 

Maximas  Tyrias  Platonicas  2,  76. 

Mayer,  Georg,  theologas  Saxo  14,  167. 

Maynard,  August.  minister  Glavennae  19,  471. 
668. 

Mazerius  min.  Burdigalensis  19,  467.  Andr6  de 
Mazieres  20,  620.    v.  La  Plante. 

Mazza  Hieron.  Yenetus  Franciscanus  15,  871. 

Meaux  ecclesia  17,  7. 

Meckhart  Oeorg.   minister  Tubingensis  15,  567. 

Medardus  8.  bestia  7,  655. 

Medicina  a  Libertinis  spreta  7,  245.  ad  Lunae 
facies  respiciens  7,  518.  529. 

Mediolanum:  reliquiae  ibi  asservatae  6,  421. 
444.  446. 

—  Mediolanensis  ducatus  lOb,  440.  11,  39.  690. 
ecciesiae  cantus  1,  921.  2,  659.  privilegriam  1, 
582.  2,  798.  senatus  civem  Genevensem  in 
vincula  coniicit  19,  519.  553. 

Mediomatrici  v.  Metz. 

Medler,  Nic.  theologus  Germanus  14,  90. 

Medmann,  Petr.,  consul  Emdensis  15,  669. 

Megalopolis  Lutetia  12,  110. 

Megander,  minister  Bemensis  in  synodo  Lausan- 
nensi  7,  310.      lOb,  65.  85.  107.  111.    in  collo- 


Megander 

quio  Bernensi  ibid.  126.  de  negotio  Garoli  ibid. 
88.  111.  a  Bernatibus  dimissus  ibid.  138.  140. 
205.  12,  701.  Turioum  se  confert  11,  427.  529. 
709.  747.  809  ss.  laudatur  praeterea  10  b,  78. 
145.     11,  19.  12,  35.  300. 

Megius  lac.  nep:otiator  Argentoratensia  18,  304. 
309  sq.  318.  326.  347.  480. 

Me^ret  Aim6  (Edmundus  11,  809)  minister  in 
Moing,  postea  apud  Gaienses  12,  187.  195.  210. 
348.  445.  469.  582.    13,  140.  157.  219.     14,  653. 

Meier,  ludimagister  Bernensis  12,  426. 

Mekard,  lo.  minister  Augustanus  14,  181.  709. 
15,  4  sq.  567.    20,  611. 

Mela  Pomponius  5,  110. 

Melanchthon,  Phil.  in  Angliam  mittendaa  lOb, 
327.  Hagenoae  11,  51.  67  sq.  Wormaciae  ibid. 
139.  146.  Bonnae  ibid.  520.  Ratisbonae  ibid. 
194.  196.  201  sq.  215  sq.  251.  alteri  coUoquio 
non  interest  12,  253.  265.  280.  fata  post  cladem 
Miilbergensem  ibid.  510.  558.  Smalcaldiae  9, 
152.  Dessaviae  14,  l^.  Wormaciae  16,  443. 
445.  459.  483.  586.  621.  641.  652.  659.  661. 
682.  704.  17,  16.  Lascum  apud  se  reoipit  16, 
330.    Francofordiae  17,  89. 

—  Calvini  amicus  9,  52.  eum  de  Serycto  laudat 
9,  463.  cum  eodem  colloquitur  10  b,  331.  et  de 
ooena  consentit  9,  48  ss.  193.  466.  10  b,  444. 
12,  126.  maxime  post  Lutheri  mortem  9,  49. 
eius  epistolam  ad  Lutherum  supprimit  12,  61. 
Tigurino  cousensui  non  subscribit  13,  327.  eum 
tamen  probat  13,  501.  a  Westphalo  oontra  Cal- 
vinum  producitur  9,  48.  16,  273.  eius  iudicium 
de  Calvino  9,  571.  11,  540.  594.  13,  539.  H 
445.  eiusque  reditu  Genevam  11,  160.  com- 
mercium  epistolicum  cum  Calvino  9,  462.  Cal- 
vino  suspectus  17,  15.    plane  Calvinista  ibid.  121. 

—  Lutheri  stilum  corrigit  6,  250.  et  temperat  11, 
686.  a  Luthero  in  coena  deficit  9,  448.  11, 
727.  768.  eum  contra  Carolostadium  defendit  9, 
437.  a  Lutheranis  vexatur  13,  439.  15,  272. 
615.  734.  20,  76.  iis  responsurum  se  pollicctur 
15,  676.  698.  Interim  recipit  13,  675.  ubiqui- 
tatis  falso  insimulatur  18,  677.  a  Luthero  tra- 
ductus  ibid.  322.  contra  eum  impotens  16,  419. 
Helvetiis  acceptus  9,  230. 

—  a  Bullingero  vituperatur  17,  99.  ab  Heshnaio 
lacessitur  9,  468.  Osiandrum  refutari  cupit  14, 
76.  a  quo  male  audit  Md,  92.  a  Stanoaro 
vexatur  9,  349.     a  parlamento  Parisiensi  dam* 
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Melanchthon 

natur  11,   514.      queritur  de  epistolis  deperditis 

16,  746.    de  adversariis  9,  461  S8. 

—  iudioium  de  Aloorano  edendo  11,  465.  de  oon- 
fessione  Yesaliensi  16,  324.  342.  396.  do  eontro- 
yersia  propter  coenam  Domini  19,  351.  de  Zwin- 
glianis  suspectum  16,  68.  pro  Catellione  17,  218. 
de  Serveto  8,  744.  14,  597.  eiusque  eupplicio 
9,  575.    15,  235.  268.  488.  734. 

—  sententia  de  adoratione  panis  9,  516.  de  bonis 
ecolesiasticiB  10  b,  324.  de  coena  12,  483.  13, 
327.  15,  305.  18,  130.  322.  de  disciplina 
restituenda  11,  183.  de  haereticis  tolIendiB  16, 
135.  de  libero  arbitrio  Proll.  6,  24.  de  praede- 
Btinatione  8,  166  sq.  211.  9,  849.  11,  540  sq. 
594.  14,  229.  336.  372  sq.  414  sq.  480.  15, 
215.    20,  482. 

—  Soripta:  de  Asino  papa  ProU.  9,  71.  Ghronicon 
Carionis  16,  458.  Epistola  ad  Castellionem  17, 
133.  Epistolae  de  coena  18,  224.  241.  246  sq. 
249.  255.  Epistolae  a  Bretschneidero  editae 
Proll.  10  b,  24.  contra  Colonienses  11,  599. 
Commontarius  in   Ep.    ad   Colossenses   16,    586. 

17,  624.  18,  34.  Confessio  Saxonica  14,  166. 
247.  ad  concilium  Tridentinum  16,  705.  Loci 
theologici  Proll.  3,  8  ss.  a  Calvino  versi  Proll. 
9,  67.  Acta  Ratisbonensia  Proil.  5,  58.  Com- 
mentarius  in  Ep.  ad  Romanos  10  b,  403.  Contra 
Staphyhim  17,  122.  Consilium  de  vitandis 
fiuperstitionibus  6,  621.  et  Proll.  p.  31.  13, 
273.  308.  Acta  Tridentina  Proll.  7,  37.  ooutra 
Westphalum  17,  142.    stilus  8,  559. 

—  Melanchthonis  timiditas,  mollities,  mansuetudo 
laudatur  et  notatur  '9,  463.  12,  707.  13,  7. 
593.  15,  219.  221.  318.  321.  488.  737.  800.  835. 
16,  123.  510.  542.  616,  17,  165.  174.  386  sq. 
cf.  etiam  9.  847.  10  b,  345.  11.  516.  20, 
428. 

—  aegrotat  11,  131.  201.    moritur  18,  78.  93. 

—  of.  omnino:  5,  517.  9,  236.  10  b,  279.  321  ss. 
431  sq.  11,  17.  143.  156.  199.  12,  127.  217. 
316.  13,  650.  15,  388.  619.  16,  334.  413  sq. 
422.  428.  454.  667.    18,  167. 

Melanchthon,  Andr.  minister  in  Tonneins  18, 
726. 

Meloar  (17,  6.  58  sq.)  v.  Carmel. 

Melohior  civiB  Genevensis  11,  687.  vide  etiam 
Specker,  Vojmar. 

Meldenses  martyres  12,  411. 


Meldunum  v.  Moudon. 

Melfi:  reliquiae  ibi  asservatae  6,  441. 

Melhorn  Bened.,  minister  Saxo  17,  300.  303. 

Melite  insula:  reliquiae  ibi  asservatae  6,  436. 

Melianum  lOb,  6. 

Melodunensis  conventus  12,  12.  27. 

Melusinae  fabula  7,  117. 

Memminga  11,  502.     15,  490. 

Mendoza,    Pranc,    archipiscopus    Burgensis    15, 

Mendoza,  lo.  legatus  in  Helvetia  17,  18.  Guisii 
19,  498.  501.  521. 

Menier,  Grignani  looum  tenens  13,  577. 

MeniuB  lust.  in  coUoquio  Hagenoensi  11,  66. 
indigne  traducitur  16,  458. 

M  e  n  n  0  Simonis  a  Cal vino  repudiatus  9,  593.  10, 

167   ss.     a  Micronio   impugnatus  17,   68.  eius 

christologia  10  b,  167.      vide  porro  12,  60.  15. 

82.     16,  69.                               1-            .  , 

Mensinger  suffiraganeus  Halberstadiensis  11. 
146. 

Meroator  studiosus  TuricenBis  14,  66. 
Meroerus  v.  Mercier. 

Mercier  lo.  professor  ParisiensiB  saepius  Genevam 
vocatur  17,  94.  97.  116.  135.  163.  210.  213.  19. 
561.    20,  4.  170  sq.  176.  557. 

Mercier  (Mercerie  12,  717)  Lud.  Yireto  epistolas 
surripit  iWd.  713.  721.  733.  13,  4.  25.  31.  167. 
14,  653. 

Mercier  nescio  quis  14,  429. 

MerouriuB  Gallus  18,  211.  259.  ex  Poionia 
redux,  qui  dicitur  a  Mercurinis  18,  302.  de 
Mercuries  tWd.  477.  de  Merourins  19,  48.  536. 
et  minister  fuit  in  Provinoia  20,  618. 

Merenda  firater  viduae  VermiUi  19,  679. 

Meretor  pBoudonymum  cardinalis  Tnmonii(?)  12, 
109. 

Meriana  Sulzeri  uxor  13,  48. 

Merioonrt,  mademoiselle  16,  298. 

Merindol,  vioua  in  Provincia  11,  220.  726.  12, 
71  s8.  155.  180.    13,  577. 
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Merlin,  lo.  Bayxn.  diaconus,  postea  professor 
Lausannensis :  11,  804.  12,  306.  687.  13,  42. 
53  sq.  173.  227.  361.  368.  382.  414.  420  sq.  468. 
472*.  498.  613..  619.  14,  323.  15,  858.  16,  85. 
503.  17,  21.  Bernae  de  disciplina  agit  Und, 
293.  dimissionem  poscit  ibid,  439.  dimittitur 
iMd.  461.  Golignaeo  mittitur  18,  456.  552. 
oommoratur  apud  ducissam  Ferrariensem  ibid. 
504  sq.  Lutetiae  ibid.  579.  S.  Germani  ibid. 
641.  654.  revocatur  iWd.  650.  720.  733.  747. 
19,  2.  13.  15.  redux  Geneyae  ibid.  65.  68. 
123.  vooatur  in  Delphinatum  ibid.  181.  profi- 
cisoitur  ad  reginam  Navarrae  ibid.  646.  20,  35. 
63.  r^ditum  meditatur  ibid.  219.  reposcitur 
ibid.  250.  scripta  19,  2.  vide  quoque  18,  715. 
19,  142.  20,  216.  21,  712.  715.  725.  752  sq. 
764. 

Mermet  Ant.  ludimagister  in  Dombresson  18, 
543. 

Mermion  Andr.  testis  in  causa  Zebedaei  15, 
516. 

Merne  mulier  quam  ambibat  PoUanus  12,  516. 

Merrin  Petr.  8,  853. 

Merrinet  (Mermet?)  Yiviacensis  14,  131. 

Merseburgum   evangelium  amplectitur   19,  292. 
Merula  Gaud.  15,  121. 
Merveilleux  v.  Mirabilis. 
Mesange  21,  749. 
Meslandus  18,  415. 

Mesnaige  legatus  regis  Galliae  13,  222.  305. 

* 

Mesurius  v.  Des  Mazures. 

Metenses  v.  Metz. 

Metz  urbs  obsidetur  14,  403.  446.  civitas  iura 
sibi  adompta  repetit  18,  276  ss. 

—  evangelii  fata  in  eadem  10  b,  247.  11,  55.  256. 
300.  422.  456.  523.  526.  555.  565.  586.  597. 
602.  634.  713.  771.  777.  12,  101.  214.  320.  351. 
15,  204.  ecclesia  17,  471.  493.  506.  567.  582. 
625.  672.  697.  18,  540  ss.  19,  59.  80.  21,  134. 
speoiatim  res  Oaroli  lOb,  421.  424.  11,  544  ss. 
583.  586.  7,  300.  Parelli  11,  429.  434.  440. 
450.  518.  520.  529.  564  ss.  607. 

—  Metenses  a  Guisio  vexati  17,  326.  scribunt  ex» 
sulibus  suis  i&id.  338.  ^etunt  auxilium  a  Gene- 
vensibus  ibid.  506.  milites  pii  20,  411.  cf. 
etiam  18,  310. 


Metzler  ab  Adlerberg  episcopus  OonstantienBis 
18,  7^9. 

Mej,  Olaud.  a,  legatus  Bemensis  16,  652.  669. 
693.      17,  411. 

Meyer,  Adelb.  consul  Basileensis  11,  273  sq. 

—  Bernardus  consiliarius  Basileensis  11,  145.  405. 
12,  516  sq.  600.     16,  271. 

—  lacobus  consul  Basileensis  10  b,  155.  11,  248. 
299.    12,  519.    16,  19. 

—  lacobus  scnator  Argentoratensis  11,  59. 

—  Sebastianus  minister  Bernensis  10  b,  85.  140. 
146.  183.  203.  322.  398.  406. 

Mezin  ecclesia  19,  78. 

Michael:  varii  huius  nominis  Anabaptista  7,  140. 
Biturix  10  b,  26.  Albonensis  ibid.  94.  Argen- 
toratensis  ibid.  274.  316.  Blasiensis  11,  261. 
12,  270.  loannes  typographus  11,  593.  821.  aro- 
matarius  12,  407.  senator  Genevensis  ibid.  505. 
cf.  quoque  Dillor,  du  Bois,  Mulot. 

—  incerti:   10 b,  329.  f.  348.  438  sq.      11,  17.  33. 

12,  378.  690.     14,  198  sq.   208.  366.     15,  76. 
748. 

MichaeliuB  apostata  lOb,  318.    11,  32. 

Michallet  lo.  Oenevensis  15,  647.  682.  16, 
306. 

Michanx  Aeg.  minister  Albonensis  10  b,  94.  318. 

13,  27.    20,  362. 

Michel  lo.  martyr  12,  643« 
Michelius  11,  40. 

Mioronius  Mart.  Plandrus  minister  Londinensis 
12,  628.  643.  659.  14,  11.  362.  653.  exsul  15, 
64.  in  Prisia  ibid.  649.  772.  888.  17,  629. 
moritur  18,  44.  67.  Eius  scripta  oontra  Anabap- 
tistas  16,  69.  contra  Mennonem  Md.  504.  17, 
68.  contra  Westphalum  16,  504.  17,  68.  Apo- 
logia  16,  575. 

Micyllus  V.  Moltzer. 

Mieg  V.  Megius. 

Migerandi  Petr.  senator  Genevensis  8,  743. 
syndicus  16,  37.    legatus  ibid.  519.  711. 

Mignot  Bteph.  16,  298. 

Milden  v.  Moudon. 

Miles  V.  Goverdale. 
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Milhau  eoclesia  19,  106.  381. 

Millet  20,  6.  266. 

Millin.  Mad-  de,  11,  778. 

Minard  praeses  parlamenti  17,  547.  trueidatur 
18,  2. 

Minda  urbs  lOb,  274. 

Minkel,  Isr.  negotiator  Argentoratensis  18,  277. 
280.  346.    20,  25. 

Mirabilis  (Merveilleuz,  Wunderlicb)  lo.  regia 
interpres  11,  202.  564.  13,  483.  praofectus 
Neoeomensis  11,  597.  12,  221.  660.  legatus 
Bernensium  16,  652.  669.  693.  vide  praeterea 
11,  202.  218.  390.  13,  172.  264.  294.  325.  624. 
641.    14,  568.  582.    15,  824.  841.    16,  696. 

Mirambeau,  lac.  de,  14,  670. 

Mirarius  medicus  Londinensis  18,  143.  162. 

Mirremar  ecclesia  19,  125. 

MiskowBki  Nic.  Polohus  15,  870.  905.  Stanis- 
laus  oapitaneus  MarienburgenBis  17,  651.  18, 
238.     19,  572.  697.  726.     Sigismundus  16,  130. 

Moche  Petr.  civis  GeneyenBis  12,  334. 

Modern  Gastellanus  Ooppeti  16,  306. 

Modestinus  5,  112.  115. 

Moerlin  theologus  Oermanus  14,  166.  18, 
146. 

Moerlin  (13,  368)  v.  Merlin. 

Moguntinus  episcopus  (Albertus  Brandenburgen- 
Bis)  11,  51.  66.  103.  136.  176.  257.  383.  414. 
(Sebast.  ab  Heusenstamm)  13,  181.  262.  14, 
179. 

» 

Moibanus  Ambr.  reformator  Yratislaviae  13,  637. 
14,306. 

MoisiuB  V.  Mouy. 

MoIanuB  minister  Aquileiensis  10 b,  78. 

Molanus  lo.  professor  Bremensis  15,  842. 

Moldenhawer  commentarium  Galvini  in  prophe- 
tas  minores  in  Sueciam  fert  18,  386. 

Molin  mimster  20,  291. 

MoIinaeuB  (Molinon  14,  263)  Anglus  13,  662. 

MoIinaeuB  Olaud.   13,  10.  20(?).  42.     15,  863 

622.  624.    17,  393  sq.    aa  idem  qui  Du  Molin? 

Cdlvmi  opera»    Fdl.  XXIL 


MolinaeuB  (du  Moulin)  Oar.  lOtus.  «ius  vita  et 
fata  14,  310.  387.  Lausannae  degit  ibid.  414. 
Argentorati  conditionem  quaerit  ibid.  564.  per 
Oermaniam  peregrinatur  t&id.  716.  719.  profes- 
sor  Tubingenses  15,  86.  120.  195.  224.  381.  466. 
Mombelgardi  Oid.  461.  16,  191.  474.  Argen- 
torati  15,  782.  788.      20,  417.     notatur  16,  199. 

Molinet  minister  Tolosanus  19,  2^2. 

Molinon  minister  in  Lectoure  19,  146. 

MoII  lo.  Y.  Montemalcinus. 

MoIIin  Lud.  civis  Genevensis  13,  553. 

Molshemense  colloquium  11,  455. 

Moltzer,  lac.  professor  HeidelbergeuBiB  17,  44. 

Mombelgardia  y.  Montb6liard. 

Mommort,  familia  Noviodunensis  12,  586. 
13,  8. 

Monasteriensis  episcopus  11,  455.  650. 

Monbouson,  Domin.  de,  lacobinus  10 b,  54. 

Monchius  (nomen  dubium)  12,  256. 

Monet,  Rud.,  libertinus  Oenevensis  13,  346.  366. 
20,  407. 

Monetarius  y.  Miintzer. 

Mongiet  (18,  679)  v.  Mauget. 

Monhemius  lo.  rector  scholae  DiiBBeldorpiensis 
18,  106. 

Monier  Olaud.  miniBter  et  martyr  LugdunensiB 
12,  649.    14,  116.  130.  159.  277.    18,  416. 

Monin  civis  Agathopolitanus  10  b,  360. 

Monluc,  Blas.  de,  praefectus  Aquitaniae  in  pioB 
saevit  18,  731.  19,  158.  434.  555.  645.  20,  86. 
97.  261.  311. 

Monluo,  lo.  de,  episcopus  Yalentiae  17,  595.  18, 
206.  518.  646.  653.  19,  8.  11.  64.  133.  142. 
255.  298.  316.  357. 

Monnetier  vicus  prope  Oenevam  10 b,  443. 

Monroy  pseudopropheta  10 b,  356.  442.  vide 
etiam  Merlin. 

Monspinson  v.  MontepinBon. 

Mont  Ohrph.  legatus  Eduardi  YI.  et  Oalliae  12, 
514.  13,  139.  150  sq.  209.  17,  706.  18,  146. 
272.  340.    19,  546. 
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Montagne  secretarinB   praefecti   Temiacensis  15,  i  Montmorency 
460. 


Montagne,  Lord,  lOb,  328. 

Montanns  lo.  in   Oermania   tiunultuatur   9,  445. 

MontanuB  v.  Dnmont. 

Montargis  20,  278.    (y.  quoque  Morel.) 

Montauban  ecclesia  18,  468.  471.  19,  314.  20, 
185.    Fayergium  repudiat  18,  604. 

■ 

Montbeliard  comitatus  reformatur  10 b,  73.  11, 
647.  13,  31.  48.  105.  126.  propter  Interim  et 
poBtea  a  LutheraniB  turbatur  11,  667.  701.  751. 
12,  273.  13,  152.  155  bb.  174.  183.  193.  324. 
613.  617.  619.  14,  428.  431.  461.  519.  15,  365. 
384.  452.  532.  557.  682.  701.  726.  761.  16,  117. 
494.    17,  152.    18,  248.    19,  529  sq.  588. 

MontbriBon  oppidum:  reliquiae  ibi  aBBervatae  6, 
446. 

Montbron  (Oabriel  de  Montmorency)  19,  604. 

Montbrnn,  Car.  de,  18,  430.  633. 

Monte,  del,  y.  lulius  HI. 

Montejan,  mar^hal  de  France  10 b,  421.  425. 
430. 

Montelimart  ecclcBia  18,  64.  563.  566.  19, 
362. 

MontemalcinuB  (lo.  Moll.)  profesBor  Brixiae  etc. 
martyr  15,  123. 

Montepinfion  minifiter  12,  176  sq.  180.  224. 
245  Bq, 

Montferrat:  reliquiae  ibi  aBseryatae  6,  433. 

Montfort,  Basil.,  pBeudonymua  autor  15,  97. 
166. 

Montgomery   Oabr.   regem  Henricum    yulnerat 

17,  579.     ad  protestanteB   tranait  19,   417.   451. 
20,  20. 

Montguyon,  de,  14,  126. 

Montigny  yicuB  prope  Metim  11,  530. 

MontilianuB  y.  Montejan. 

MontmeianuB  minister  20,  243. 

Montmorency,  Anna  de,  concBtabiliB,  10 b,  425. 
430.    14,  522.    20,  411.    ad  protcBtanteB  trauBit 

18,  808.  334.  346  bb.    contra  pios  ibid.  464.    in 
bello  oiyiii  19,  457.  637.  648.     oaptuB  ibid.  604. 


20,  54.    filiuB  eiuB  praefeotuB  urbiB  18,  633.    19, 
316.  389.    20,  212. 

Montpellier  eccloBia  18,  513.  584.  591.  607.  19, 
69.  357. 

MontpenBier  (Lud.  de  Bourbon  dux)  18,  546. 

Montreal  ecclcBia  18,  576. 

Montroyal:  reliquiae  ibi  aBBervatae  6,  422. 

MontyerBet,  de,  18,  713. 

Morand  miniBter  OeneyeDsifi  10 b,  157.  CalTini 
succesfior  et  ideo  ei  male  audienfi  Md.  208.  218. 
228.  240.  249.  263.  266.  274.  279.  311.    11,  364. 

21,  233  Bq.  237.  de  abdicatione  cogitat  lOb, 
304.  11,  71.  88.  Oeneya  abit  ibid.  82.  148. 
YadenfiiB  ibid.  769.  12,  141.  147.  Neocomensis 
ihid.  268.  13,  140.  Oaiensis  ibid.  219.  617. 
LausannenBifi  20,  367.  yide  etiam  11,  22. 
648.    12,  494.  500  aq.    14,  446.  477. 

Morangefi  y.  La  Oarde. 

Morant,  Gonin,  civifi  MonfipeBBulanuB  13,  28. 

Mordei-fien  Ulr.  cancellariuB  Baxo  18,  310.  496. 

Moreau  Sim.  minifiter  in  BosBey  12,  63.  dimitti- 
tur  ibid.  174  bb.  180.  191.  206.  213.    cf.  21,  354. 

Morel,  Ow.  Waldensium  legatuB  12,  64. 

Morel,  loach.  de,  Bocer  Fr.  Budaei  12,  542. 

Morel,  Mich.  Bonator  OeneyeuBiB  8,  156.  159. 
162.  195.  198.  204.  766.  778.  798.  12,  295.  505. 
14,  50. 

Morel,  Nic.  Lotharingus  17,  265.    18,  19. 

Morel,  Thierry  19,  21. 

Morellanus  (Franc.  de  Morel  Sr.  de  Colonges) 
apud  ducissam  Ferrariensem  15,  206.  229.  inde 
redux  t&td.  232.  poatea  in  Alaatia  ibid.  760.  16, 
79.  102.  140.  149.  184.  191.  216.  Generae  ibid. 
223.  225.  725.  Neocomi  Hrid.  228.  Luietiae  tMd. 
147.  278.  17,  6.  356.  406.  502.  547.  568.  589. 
608.  620.  632.  Bnrdigalae  16,  503.  Monte 
Argi  18,  509.  590.  733.  19,  68.  308.  614  639  ss. 
20,  208.  248.  267.  unde  fugit  ibid.  17.  8.  Oer- 
mani  18,  641.  645  sq.  654.  G«neTam  rerocatar 
ibid.  650.  720.  747.  19,  2.  a  RupeUaois  voca- 
tur  ibid.  616.  snbscribit  epistolae  ad  Polonos  9, 
342.  358.  landatur  praeterea  14,  123  (?)  15, 176. 
16,  109.  450.  17,  323.  350.  18,  131.  214  19, 
372.    21,  668  ss.  703.  709.     Proll.  9,  58. 


405 


INDEX  HI8TORI0U8  MOR— MUT. 


406 


Morellet  de  Museau  (MauruB  MusaeuB)  Sgr.  de 
Maroheferridre  legatus  regis  ad  Helyetioe  10  b, 
67.  87.  104.  109  sq.  11,  62.  157.  202.  216.  218. 
14,  151.  200.  251.  277.  387.  15,  94.  803. 
21,  58. 

Morelli  lo.  Hispanus  FraDcofordiae  15,  218.  16, 
295. 

Morely  lo.  de  oonstitutione  ecclesiae  19,  652  bq. 
660.  662. 

Morgiensis  ecclesia  lOb,  84.  reconciliatio  11. 
360. 

Moricaud  16,  271. 

MoriciuB  v.  Morisinus. 

Morin  lo.  iudex  21,  123. 

Morinus  lOb,  28. 

MorisinuB  (8ir  Rich.  Morrison)  exsul  Auglus  15, 
137  sq.  142.  165.  571.  818.    16,  83. 

Morlet  Gl.  15,  557.  alius  Oenevensis  10 b, 
104  8q.(?) 

Mornhinweg  Oeo.  diaconus  Argentoratensis  16, 
8.  456. 

Moroni  Hier.    cardinaliB  11,  176.  497.      15,  563. 

18,  240.    20,  3. 

Moscoyitarum    bellum   Livonicum    17,  306  sq. 

Moses  Aegyptius  (Maimonides)  8,  706. 

Mouchet  legatuB  Oaroli  Y.  12,  442. 

Mouchi  (Demochares)  de,  Sorbonista  17,  33.  568. 
620.  19,  255.  273  sq.  21,  153.  asinus  19, 
299. 

Moudon  oppidum  10 b,  162.    15,  395. 

Mouline  ecdesia  19,  111.    cf.  7,  295. 

Moullins,  M*  de,  Metensis  14,  195. 

Mouton  V.  Mutonis. 

Mouyans,  de,  (MoyentiuB)  Ant.  et  Paul.  18,  436. 

19,  492.  537. 

Mouy  y.  Saint  Phal. 

Moynier  lo.  AnabaptiBta  10  b,  145. 

Moyse  minister  20,  474. 

Muehlberg:  proelium  12,  520. 

Muellenheim,  Hild.  a,  oonsul  Aif^ntoratenBiB 
11,  268. 


Mueller  lo.  y.  Rhellicanus. 
Mueller  Mich.  14,  474. 

Muenster  Seb.  professor  BasileensiB  7,  306.  11, 
385.    13,  48.  197.  338.    14,  330. 

Muenzer,  Tho.  9,  96.  108.      Muenzeriani  9,  465. 

Mulot,  Mich.  rector  scholae  MombelgardensiB  10 b| 
156.  234  Bs.  319.  11,  17.  42.  54.  73.  81.  214. 
minister  Neocomensis  ibid.  117.  179.  557.  641. 
759.  799.  12,  228.  476.  572.  13,  110.  126.  374. 
395.  411.  483.  15,  76(?)  841.  propter  praede. 
Btinationem  dinusBUB  17,  119. 

Muntius  y.  Mont. 

Muraenarum  usus  apud  Romanos  5,  121. 

Murray  lames  19,  75. 

MusaeuB  lo.  lena  pulBus  19,  293.  Brema  ibidm 
381. 

MusculuB  Andreas  16,  459. 

MuBCuIuB,  Wlfg.  minister  Augustanus  11,  60- 
Ratisbonae  ibid.  196.  217  bb.  243.  ezsul  Turicum 
petit  13,  7.  14.  38.  94.  116.  Bemam  yocatur 
ibid.  165.  213.  223.  242.  Lausannam  mittitur  17, 
461.  467.  657.  Oeneyae  male  exceptus  ibid.  658. 
OonfesBio  de  coena  13,  204.  225.  trinitaria  16, 
636.  iudicium  de  Oalyino  21,  71.  de  Oonsensa 
Tigurino  13.  291.  315  sq.  384.  15,  4.  de  col- 
loquiis  13,  ^8.  433.  443.  452  sq.  de  disciplina 
14,  539.  de  Seryeto  tbid.  628.  708.  15,  155. 
de  haereticis  puniendis  ibid.  46.  68.  de  confee- 
sione  Bohemica  18,  126.  de  fide  a  Deo  petenda 
19,  532.      de  Oastellione  17,   30.      Bius  scripta 

13,  645.  14,  80.  362.  541.  filius  Abrahamus 
ibid.  361.  cf.  praeterea  12,  280.  513.  13,  367. 
621.  14,  4.  128.  174.  428.  431.  648.  15,  567. 
17,  139.  393  sq.  18,  376.  19,  303.  20,  148. 
207.  295. 

Musicae  laus  et  ubub  6,  169  sq. 

Musnier  Paul.  martyr  15,  263. 

Musnier,  lieutonant  oiyil  17,  232. 

MusBard,  Petr.  ludimagister  OeneyensiB  12,  193. 

14,  585. 

MuBBUB  Oom.  ep.  Bituntinus  7,  396. 

MutinenBCB  pii  11,  276. 

MutiuB  Hier.  14,  15.  35. 

MutoniB  minister  NemauaenaiB  18,  442.  446.  450. 
461.  496  sq.    19,  150.     21,  748. 
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MyooninB  Obw.  miniBter  BaBileenBis  de  Alcorano 
11,  465.  481.  de  Bolseco  8,  237.  14,  239.  250. 
de  Buceri  actiB  BatiBbonenBibus  12,  601  sq. 
ProU.  9,  69.  de  censara  fraterna  11,  811.  de 
conBensu  Tigurino  13,  322.  385.  449  Bq.  456. 
474  Bq.  14,  76.  de  Erasmo  10  b,  47.  de 
euchariBtia  11,  711.  de  Platero  10  b,  47.  49. 
Oalyinum  Buspectum  habet  ibid.  113.  laudat  12, 
39.  Carolum  excuBat  10  b,  113.  subscribit  con- 
foBBioni  de  Trinitate  9,  710.  laudatur  praeterea 
lOb,  31.  107  Bq.  116.  125.  234.  240.  362.  434. 
440.  11,  70.  453.  644.  710.  12,  11.  134.  325. 
362.  371.    13,  183.  271.     14,  213.    21,  134. 

MylhuBanae  eodeBiae  initia  16,  371. 

MyliagriuB  y.  Bydtmiiller. 

MyliuB  Orato  typographuB  ArgentoratensiB  10 b, 
320.  432.    11,  132.  255. 


N. 

Naegeli  &milia  patricia  BerheuBis. 

—  lo.  PranciscuB  consul  11,  479.  510.  680.  12, 
327.  468.  568.  599.  687.  702.  726.  13,  2.  29. 
603.  14,  583.  15,  372.  498.  605.  624.  16, 
33.  17,  29.  44.  138.     18,  245.     20,  513. 

—  ad  eundem  roferendum  yidetur  11,  721.  12, 
177.  187.  609.  615.  14,  354.  15,  718.  796. 
16,  380. 

—  lo.  BudoIphuB  praefeotuB  AquileieuBiB  poBtea 
TononenBiB  10  b,  145.  162.      11,  1. 

—  SebaBtianuB  praefectUB  LauBanneuBiB  11,  411. 
445.  662. 

NannetenBiB  episcopuB  in  concilio  Tridentino  7, 
382. 

NaogeorguB  y.  Kirchmeyer. 

NarbonenBO  gymnaBium  Lutetiae  14,   129.  148. 

NanBOt  (lege  NasBau)  princepB  ArauBioniB  19, 
537. 

NaumburgenBiB  conyentuB  18,  246.  291.  293. 
303.  308.  310.  320.  328.  351.  383.  478.  19, 
2lf. 

NauBca  Frid.  5,  427.     11,  65. 

NayageriuB  cardinaliB  20,  3. 

Nayarrae  Rex,  AntoninuB  de  Bourbon-YendOme 
piiB  foyet  17,  108.     18,  322.  pro  yinotiB  inter- 


Nayarrae 

cedit  17,  134.  pBalmoB  canit  ibid.  177.  Bo- 
chaeum  liberat  Hnd.  200.  oolloquium  PoeBiacenBe 
urget  18,  568.  Bezam  adrocat  ibid.  606.  et  8. 
Oermani  excipit  ibid.  630,  635.  cum  Yermilio 
agit  ibid.  710.  762.  Germanos  theoIogOB  Lutetiam 
yocat  19,  94. 

—  in  aula  18,  218.  230.  a  OuisianiB  circumvenitur 
ibid.  223.  cum  Ub  reconoiliatur  ibid.  283.  19, 
299.  LocumtenenB  regni  18, 270. 302. 333.  trium- 
yir  19,  347.  regnum  Nayarrae  amplificare 
cupit  18,319.  cf.lOb,  430.    14,326.495.    19,132. 

—  a  Calyino  interpellatur  17.  69.  18,311.  457.  19, 
198.  firmanduB  18, 396.  cunctator,  mollis,  yenereus, 
ignayuB  17,  184.  196.  590.  594  bb.  621.  634  88. 
652.  18,  231.  268.  322.  466.  474.  caedem 
YaBsiacensem  excuBat  19,  364.  a  Sturmio  boIU- 
citatur  18,  306.  309.  Boyere  notatur  17,  115. 
161.    18,  546.  732.     19,  65  sq.  277.      20,  314. 

—  apostata  19,  319.  20,  246.  proditor  17,  672. 
Absalom  19,  289.  lulianus  ibid.  297  eq.  319. 
328.  338.    349.  361. 

—  moritur  19,  598.  643.  cf.  quoque  18,  346.  sq. 
349.  502.  aere  mutuo  non  soluto  20,  36.  eius 
filiuB  naturaliB  ibid.  238. 

Nayarrae  Begina  (loanna  d'AIbret)  dnci  GU- 
yeoBi  promiBBa  11,  62.  pauperibuB  Oeneyensibus 
proBpicit  15,  770.  a  Calyino  in  fide  firmatur  18, 
312.  19,  196.  S.  Oermani  occasione  colloquii 
18,  635.  Bezam  retinet  19,  129.  in  Buam  di- 
tionem  redit  ibid.  499.  quam  yiriliter  refonnat 
18,  433.  475.  19,  643.  645.  649.  20,  263.  mi- 
niBtroB  quaerit  ibtd.  35,  42.  petit  Merlinum 
ibid.  63.  poBtea  hacBitat  ibid.  219  bb.  a  Papa 
Bomam  citatur  ibid.  218  regi  Garolo  in  itinere 
comcB  Md.  292. 

Nayarrae  Begina  Marg^areta  y.  Margareta. 

NaycB,  lo.  IGtuB  LucemburgenBis  11,  200. 

Nayiheres  Petr.  martyr  LugdunenaiB  14,  317. 
349.  429.  444.  492.     15,  164. 

NazariuB  5,  85. 

NeapoIiB:   reliquiae  ibi  asBeryatae  6,  440. 

—  NeapoIitanuB  prorex  11,  713. 
NegelinuB  TabingeuBiB  15,  155. 

—  y.  quoque  Naegeli. 

Negri,  Franc.  ItaluB  Olayennae  20,  187.  489. 
(al.  Niger). 
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Neidans  vicns  13,  217. 

NemausensiB  ecclcsia  18,  450.  461.  496.  vexata 
lOb,  129.  14,  278.  pastorem  quaerit  18,  655. 
657.  soribit  Galyino  12,  549.  de  tumnltu^Mons- 
pessulano  19,  69.  status  urbis  13,  589.  14,  67. 
20,  385  88. 

Nemour8  oppidum.  Reliquiae  ibi  aseervatae  6, 
436. 

Nemours  lac.  duz,  comitatum  Neocomensem  ap- 
petit  13,  625.  634.  14,  200.  eiu8  re8  gestae 
in  bello  oivili  19,  65.  91.  96.  121.  130.  142.  178. 
225.  292.  554.  593.  601.  633.  639.  693.  710.  cf. 
18,  546.     20,  134.  202.  609. 

Nemsta,  eques  PoIonu8  19,  722.; 

Neocomum  (NeuchAtel)  comitatu8  a  diyersi^  appe- 
titur  14,  200.  conventu8  ibi  celebratU8  11,  645. 
648.  8ynodu8  a.  1551:  14,  27.  41.  48.  52.  57.  77. 
a.  1553:  14,  529.  a.  1562:  19,  209.  225.  251. 
329. 

—  Neocomenais  eccle^ia  turbata  11,  275  aq.  283  88. 
293  eq.  317  8q.  339  8q.  351.  370.  385.  12,  80. 
266.  270.  282.  285.  294.  296.  consen^ui  Tigu- 
riQO  8ub8oribit  13,  482.  eiua  di8ciplina  11, 
759  88.  806,  809.  12,  34.  45.  14,  505.  507. 
contra  Bol8eoum  ibid,  221.  pro  Oalvino  15,  170. 
535. 

—  cf.  etiam  Capunculus,  Farellu8,  Prangina 
et  11,  567.  595  sq.     14,  277.     18,  530. 

Neptunii  patre8  i.  e.  Tridentini  7,  385  8q.  445. 
493.  505.     12,  430.  569. 

Nerao  ecole^ia  17,  329.     18,  153.  225. 

Nernier,  de,  Wattevillii  gener  16,  41. 

Ne8ioiu8  Nath.  Bezae  p8eudonymia  18,  271. 

Neuenaar  come8  11,  38.  602.    12,  376.     13,  191. 

Neufohastel,  Claude  de,  lOb,  419. 

Never8,  duo  de,  oomte  d'Eu,  19,  263.  letaliter 
vulneratur  in  proelio  Druidon^i  ibid.  604.  637. 

Neylis  Lud.  14,  387. 

NioasiuB  de  Boumonville  14,  515.  520.  ecoIeBiae 
turbator  16,  261.     18,  272.     21,  530. 

Nicolaua  aliquis  ArgentoratenBis  11,  31.  42.  53. 

—  auri&ber  12,  245. 

—  BielensiB  15,  470.  598. 

—  de  Clery  7,  26. 


NicolauB 

—  CusanuB  de  praodestinatione  8,  259. 

—  LauBannensiB  aliquis  12,  83  sq.  87  sq.  121.  for- 
taBBiB  et  13,  270.  318.  328.  335.  360. 

—  NoocomensiB  aliquis  11,  13.  16.      12,  328.  477. 

—  WaldeuBiB  aliquiB  12,  155.  166. 

—  plures  hoc  nomine  veniunt  de  quibus  certi  nihil 
definire  possumuB:  11,  446.  612.  690.  769.  12, 
5.  226.  20,  413.  513.  speciatim  miniBtri  15, 
517.  635.      19,  536. 

NicolauB  Bimpliciter  occurrit  pro  viris  hiece  quoB 
vide :  Arquerius ,  ArtopoeuB ,  BuBch ,  Colladon, 
Dluski,  Druet,  Duchemin,  La  Fontaine,  La  Ga» 
renne,  Le  Pert,  Parens,  Picot,  TapetarioB,  Vandel, 
Watteville,  ZerkinteB. 

Nidbruok,  Gaep.,  hiBtoriae  eccIeaiaBtioae  conditor 
16,  87.     20,  446.  448. 

Nidbrucker  lo.  legatus  Metensis  11,  558.  12, 
156.  275. 

Nielle  Esprit,  18,  712. 

Niemegen  v.  Noviomagus. 

Niger  epiBcopuB  AntwerpiensiB  18,  289. 

Niger  Frano.  BaBBaneuBiB  v.  Negri. 

NigranuB  lo.  episcopuB  Waldenaium  15,  869. 

Nigri  Theob.  miniBter  ArgentorateuBiB  11,  819. 
12,  266.  448.  13,  177.  235.  646.  14,  73.  16, 
8.  320.  488. 

Ninaux  v.  Nynaut. 

Nizza  oppidum.  reliquiae  ibi  asBervatae  6,  424. 

Noel,  Steph.  miniBter  Gratianopoli  et.  ap.  Yalden- 
808  16,  533.    19,  515.     20,  58.  476.     21,  755. 

Nogent  le  Rotrou  oppidum.  Reliquiae  ibi  asBer- 
vatae  6,  436. 

NoniuB  M^rcelluB  5,  74.  98. 

Norberg  12,  320. 

Norden  eoolesia  16,  575. 

Norimberga  5,  480.     lOb,  341. 

Norman  Claud.  10 b,  339. 

Normandioae  eccloBiae  18,  521  sq.  670. 

NormandiuB  (NormannuB,  de  Normandie)  Laur. 
8,  5  Bq.      10 b,  92.      12,  358.      13,  144.  264  Bq. 


411 


INDEX  HISTORIOUS  NOR— OEO. 


412 


NormandiuB 

371.  374.  377.  520.  680  sq.  14.  327.  330.  476. 
495.  612.  15,  679.  16,  406.  18,  635.  19,  133. 
175.  178.  226.  241.  384.  634.  20,  98.  21,  655. 
testis  contra  Bolsecom  8,  lS6.      Parisiis  17,  83. 

19,  68.  110.  121.  361.  redux  17,  97.  19,  275. 
285.     in  Picardia  19,  320.     in  Monte  Argi  ibid. 

372.  oi  OalvinuB  dicat  tractatum  de  scandaliB 
13,  599.  Lismanini  creditor  20,  189.  exsequutor 
testamenti  Oalvini  20,  301. 

—  uxor  Laurentiana  12,  644.  obit  13,  244.  al- 
tera  ibid,  563.     filii  12,  644.     17,  34. 

Nort,  de,  minister  Tolosae  19,  282.  in  Oastel- 
moron  18,  224. 

Northampton,  Lord,  13,  626.     14,  598. 

Northumberland  dux  14,  598.  703.     15,  13. 

Norton  Tho.  Anglus  13,  661.      14,  409* 

Nourrisson  minister  Turonensis  19,  139. 

Nova  Aquila  v.  Neuonaar. 

Novellus  lOb,  76. 

Noviodunum  v.  Noyon.  Noviodunensis  iuvenis 
10  b,  1.     episcopus  14,  172.  178. 

NoviomaguB  (a  Niemegen)  Gerh.  11,  68. 

Noviomagus  Paul.  concionator  Ha&iensis  15,  4. 
72.  145.  148. 

Noyon  oppidum  10 b,  2.  12,  594.  reliquiae  ibi 
asservatae  6,  422.  436.  442.  Oalvini  patria  10  b, 
24.  12,  358.  inoendio  deleta  14,  412.  458.  476. 
16,  604.  714.      17,  304. 

Nuceria.    Reliquiae  ibi  asservatae  6,  432. 

Nuenaar  v.  Neuenaar. 

Nunnez  Petr.  professor  LausannensiB  13,  183. 

Nuptiarum  ritus  GenevenBes  6,  203  sq.  Neoco- 
menses  14,  59. 

Nydbruck  v.  Nidbruok. 

Nynaux  Petr.  miniflter  Genevensis  11,  741.  749. 
809.      12,  161.     13,  646.     15,   149.      accusatus 

20,  518.     dimissus  19,  216.  219. 


Obedientia  OhriBti  1,  523.      2,  371.  387  sq. 
—  Deo  prae  hominibus  debita  1,  248. 


Obedientia 

—  legis  ex  fide  5,  335. 

—  magistratui  debita  1,  242.  1101  sq.     2,  1093  ss. 

—  parentibus  debita  1,  407. 
Obor  (20,  403)  v.  Hoper. 

Oberried  Pranc.  arbiter  17,  412.  432.  500  sq. 

Obrecht  6eo.  trapezita  18,  277.  280.  309.  342. 
346  sq.  492.      19,  303.  555.     20,  25. 

Occitania  persequutionibus  vexata  10 b,  129.  vide 
quoque:   Persoquutiones. 

Ochinus,  Bernardinus,  monachus  8,  61.  Me- 
diblani  concionatur  15,  122.  Geuevam  venit  11, 
447.  479.  Basileam  12,  136.  138.  503.  507.  553. 
Argentoratum  ibid.  152.  503.  iterum  14,  643. 
Oonstantiam  12,  503.  Augustam  ibid.  254.  503. 
Turicum  ibid.  478.  513.  iterum  15,  655.  880. 
ubi  a  sicariis  impetitur  17,  502.  in  Anglia  com- 
moratur  13,  630.  14,  574.  643.  Genevam  redit 
14,  672.  684.  Locarnum  adit  15,  684.  Turioo 
eiicitur  20,  195.  peregrinatur  ibid.  228.  277. 
381. 

—  EiuB  scripta:  11,  458.  543.  12,  322.  15, 
878.  Dialogi  triginta  20,  41.  194  sq.  336.  oon- 
ciones  19,  727.  oontra  Westphalum  16,  16.  38. 
73.  75.  89.  103.  139.  175.  183.  suspectus  de 
trinitate  11,  528.  16,  103.  19,  725.  notatur 
16,  512.  535.  a  BuUingero  defenditur  20,  41. 
a  Beza  impetitur  ibid.  205. 

—  cf.  praeterea  11,  461.  464.  475.  480.  517.  611. 
657.  683.  693.  715.  722.  780.  804.  12,  508.  17, 
551.     19,  577.     20,  27.  228.  234. 

—  uxor  eius  casu  perit  20,  41. 

Octavius  (Blondel)  12,  663. 

Octavius  (Fameee)  14,  120. 

Odin  bibliopola  14,  502. 

Oechslin  (TaurelluB)  oanoellarius  .Oeorgii  oomitia 
Mombelgardensis  15,  865.     16,  225. 

OeooIampadiuB  lo.  olim  monaohus  8,  61.  oon- 
Btituit  Basileensem  ecolesiam  11,  811  sq. 

—  Servetum  in  viam  reducere  conatur  8,  558. 
eius  relationoB  o.  Serveto  8,  767  bs.  775.  '  14, 
615.  622.  iudicium  de  eodem  8,  744.  epiB- 
tolae  ad  eundem  8,  857  sq.  10  b,  289.  ad  Bu- 
cerum  8,  866  sq. 

—  eius  sententia  de  BacramentiB  9,  68  as.  91  aq. 
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OecolampadiuB 

de  ooena  5,  458.  lOb,  346.  12,  710.  724.  15, 
292.  Oeo.  ZwingliuB  et  Lutherns  de  sacramentis 
diBOordes  8,  57  sq.  iidem  et  Calyinns  de  ooena 
diBcrepantea  9,  438.  a  Westphalo  traduoitur 
9,  59.  63.     a  Luthero  repellitnr  15,  276. 

—  commentariuB  in  lesaiam  11,  36.      Opera  nun- 
qnam  iunotim  edita  14,  534. 

—  occurrit  etiam  9,  490.      10  b,  2.     11,  48.     12, 

11.  13,  210.     14,  49.     15,  50. 

Oesiander,  Dan.,  oonBiliarius  Saxo  19,  656. 

Oettingen,  Lud.  ab,  18,  246. 

Offner  Laur.  minister  ArgentoratenBis  19,  674. 

Oignyes  (d')  11,  777. 

Olbrac  v.  Holbrao. 

Oldenburg  comes  18,  20  sq.  Qui  19,  657  vooa- 
tur  OldenburgiouB  idem  dynasta  fuisse  videtur. 

Oldendorp  lo.  ICtus  15,  785. 

Olesniozki  Nic.  reformationem  promovet  17,  39. 
651.     19,  574  antitrinitariorum  &utor  20,  224. 

OlevianuB  Casp.  17,  472.  513.  654.  19,  258. 
20,  134.  Treviris  17,  626.  captivus  ibid.  699. 
701.  liber  18,  40.  narrat  Trovirensem  cata- 
strophen  iind.  46.  Heidelbergae  ibid.  4.  189. 
191.  nxorem  quaerit  ibid.  195.  ducit  ihid.  356. 
disciplinam  vult  instituere  19,  538.  catechismum 
Galvino  mittit  ibid.  684. 

Olier  Bened.  bailli  de  Oap.  19,  137. 

Olivetanus  (Petr.  Robert),  bibliorum   translator 

12,  448.  quo  loco  habendum  opus?  9,  826.  10  b, 
51.  prae&tio  laudatur  Proll.  3,  24.  46.  oommo- 
ratnr  in  Italia  10 b,  52.  ibique  moritur  ibid. 
315.  eiuB  testamentum  ibid.  317.  333.  reliquiae 
ibid.  333  sq.  342.  364.  371  sq.  bibliotheoa  ibid. 
365.  11, 21.  76.  elogium  9, 790.  826.  cf.  ProU. 
9, 62.     10  b,  74, 157.     20,  365.     21,  29.  54.  121. 

Olivier  lo.  episcopus  AndegavensiB  15,  756. 

Olivier  Matth.  minister  YadensiB  inGalliam  mis- 
BUB  19,  372.  413.     21,  720.  756. 

OlmeriuB  (lo.  ab,  TJlm)  13,  474. 

Olympia  Morata  14,  688  sq.  15,  652.  16, 
375. 

Oporinns  lo.  tvpographus  BasileensiB  lOb,  48  sq. 
230.  234.  265.  269.  279.    11,  209.  249.  264.  436. 


Oper  inuB 

741.  12,20.238.  13,  411.  425  sq.  536.  16,88. 
19,  552.  714.  cf.  quoque  Proll.  5,  39.  43.  10  b, 
90.  20,  598.  in  Gymnasio  dooet  10  b,  202. 
Hagenoam  venit  11,  68.  Aicoranum  edit  ibid. 
464.  481.  500.    Melauchthonis  epiBtoIas  edere  vult 

18,  341.  249.     notatur  20,  256. 

Oppede  (lo.  Meynier  d')  al.  Doppedanus  praeses 
parlamenti  Provinciae  12,  58  sq.  86.  111  sq. 

Orange  v.  Arausio. 

Orbe  oppidum  a  Zebedaeo  turbatum  11,  750.  12, 
164.  ministris  orbatum  12,  174.  183.  14,  102. 
111.  in  ancipiti  statu  14,  102.  111.  588.  comi- 
tia  de  missa  abroganda  15,  10.  13.  22.  65.  72. 
160.  193.  204  sq.  248.  374.  639.  occurrit  etiam 
lOb,  240.    14,  65.    20,  432. 

Orcamps  abbatia.  Reliquiae  ibi  asservatae  6,  442. 

Orconne  (al.  Orthonne)  Beliquiae  ibi  asservatae 
6,  440. 

Orgaeus  v.  LorgOB. 

Orichovius  Stan.  Calvini  adversarius  16,  262. 

OrleanB  v.  Aurelia. 

OrriB  (Ory)  Matth.  inquisitor  LugdunenBis  8, 
838  sq.     10,  197.     14,  311.  389.  492.     20,  435. 

OrsaoinB  Greg.  biblia  in  I.  polonicam  vertit  17, 
425. 

Orsieres,  Petr.  d\  senator  Genevensis  12,  363. 

Ortin  Yinc.  minister  in  comitatu  MombelgardeuBi 

13,  105.  361.  368. 

Ory  V.  Orris. 

Osiander,  Andr.,  profeesor  Begiomonti  18,  209. 
ManiohaeuB  10,  166.  ob  Interim  exsul  13,  38. 
de  imagine  Dei  2,   136.  140.      scripta   12,   11. 

14,  76.  369.  mors  ibid.  416.  eius  doctrina  fuBO 
refutatur  2,  344.  536.  cf.  Tom.  4.  proleg^.  9. 
10,  165  sq.  notatur  praeterea  9,  246.  11,  66. 
69.  12,  11.  25.  14,  92.  133.  166.  250.  313. 
369.  404.    15,  217.    21,  137.      Osiandrici  motuB 

19,  684. 

OsBolinski,  Hier.  nobilis  Polonus  15,  870.  17, 
651. 

Ostheimer,  Henr.  11,  669. 

Ostreae  cum  luna  cresoenteB  et  decrescentes  7, 
518. 
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OstrorogiuB  lac.  17,  651.     20,  134. 

OstrorogiuB  Stan.  16,  607  sq.  17,  267.  343. 
376.  380.  651.    19,  578. 

OstrorogiuB  Wenc.  20.  106.  134. 

Oawald  civiB  BasileenBis  18,  268.      15,  542  (?). 

Othomar  conBiliarius  aulicus  Palatinus  18,  193. 

Otto  HenricuB   comcB   Palatinus  11,   176.  178. 

243.  257.      12,  276.  337.  460.  14.   242.  717. 

15.  353.   784.      16,  83.  119.  170.  270.  282.  285. 
461  88.  466.  499.  506.     17,  577. 

Ouroux.    Reliquiae  ibi  aeBervatae  6,  447. 

Oudet  (Dotheus)  minister  in  Castelmoron  18, 
224. 

OvidiuB  laudatur  5,  31.  72.  96.  208.  7,  669. 
purgatorii  testiB  7,  28. 

—  Amores  5,  17.  53bi8.  105.  108.  121.  130.  Ars 
amandi  5,  63.  116.  17,  146.  Pasti  5,  19.  29. 
74.  78.  84.  95.  108.  142.  150.  Heroides  5,  76. 
12,  640.  16,  390.  19,  394.  20,  378.  Meta- 
morphoscB  1,  331.  2,  204.  5,51.  73bi8.  136. 
151.  14,  407.  Epistolae  ex  Ponto  5,  80.  Tri- 
Btia  5,  32.  34.  55.  61  Bq.  80.  84.  126.  144.  160. 
14,  198.  Pseudo  -  Oyidii  Oonsolatio  ad  Liviam 
5.  21.  54.  67. 

Oxeburg,  lac.  ab,  18,  305. 

Ozias  y.  Ecclesia  Philipp. 


Paccolet  y.  Himbert. 

PaceuB  (Frid.  b.  Hartung)  Yalent.  prof.  LipBieuBiB 

13,  538.  591.  649.     14,  89.  165.     15,  98.  477. 
618.     16,  123.  126.     occiditur  17,  133. 

PacIesiuB  19,  577. 

PacuviuB  5,  85. 

Paderius  lOb.  303.     12.  177. 

PageBi  miniflter  LugduneuBiB  19.  409. 

Pagnini  (SantiB)  versio  latina  laudatur  8,  665. 

Paguet  OenevenBiB  11,  448.  468.      12,  220.  582. 

14,  528.     (vide  Addenda  ad  N.  731). 

Paiani  miniBter  LugdunensiB  19.  409.  653.  661. 
PalatinuB  elector  etc.   v.  LudovicuB,  Fride- 


PalatinuB 

ricuB,  Otto.     Palatini  comites  Farellum  Land- 
gravio  commendant  17,  359. 

PaleariuB,  AoniuB  11.  502. 
PalingeniuB  v.  MarcelluB. 

PalladiuB  ArianuB  6,  528. 

PallaBB,  EliB.,  Buceri  uxor  11,  117.  120. 

PallcBiuB  Stan.  PoIonuB  19,  722. 

Palletftrio,  confeBSor  ducisBae  Ferrariensis  17, 
260. 

Paludana,  Maria,  Boror  Oalvini  10  b,  16. 

PaludanuB  GenevenBiB  13,  630.  660. 

Pamphagus  (cardinalia  LotharinguB)  17,  202. 

Pancus  (PoncuB?)  miniBter  PictaviensiB  16,  302. 
luliodunen^s  19,  374.  466.  20,  616.  eiuB  soror 
16,  105.  19,  374.  falao  Bcribitur  Paur  17, 
428.      cf.  etiam  21,  749. 

PaneriuB  (PariB  Panier)  martyr  14,  714.  720.  15, 
135. 

PanneuB  v.  Du  Pan. 

Pannonicum  bellum  11,  495. 

Pantaleon  miniBter  Heidelbergensis  18,  41.  189. 
194. 

Papillon  Claud.  8,  852.  loannea  10  b,  343.  365. 
371.  Anton.  v.  Popillon  quod  teBte  HermiD- 
jardo  falso  bIc  Bcriptum  eat. 

ParaeuB  GenevenBis  17,  269. 

Paran,  de  (nomen  dubium,  cf.  Par6)  12,  619. 
14,  85. 

ParcuB,  lac.  12,  553. 

Par6  (Paray,  Parey)  Ant.  de,  FalloBii  amicns  s. 
affiniB  12,  491.  530.  535.  13,  8.  192.  274.  463. 
14,  85. 

—  v.  quoque  Popillon. 

Parent  Nic,  Argentorati  Calvini  vicariuB  11,  115. 
I.  256(? 
NeocomenBiB  lo,  439.  453. 

Pariat,  Gir.,  minister  TononiensiB  10 b,  53.  368. 
372. 

Paris  Panier  v.  Panerius. 


121.  130.  256  (?)      minister  GenevenaiB  8,  206. 
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Paris  urbs  (Lutetia):  reliquiae  ibi  aaservatae  6, 
420  sq.  429.  436.  438.  440. 

-  ecclesia:  fata  11,  826.  16,  3.  424.  17,  30.  57. 
65.  80.  107.  114.  134.  154.  161.  166.  177.  182. 
200.  209.  212.  216.  223.  230.  248.  262.  291.  317. 
348.  355.  406.  19,  57.  93.  96.  157.  300.  349. 
20.  57.  vexata  16,  684.  690.  710.  712.  20, 
411  Bfi.  17,  5.  17.  436.  480.  547.  568.  620.  632. 
655.  18,  115.  467.  martyres  17,  48  sq.  56. 
77.  81.  18,  15.  9,  447.  clades  in  via  laco* 
baea  16,  602.  629.  tumultus  S.  Medardi  19, 
219.  247.  confesaio  Proll.  9,  55.  emendata  16, 
698.  701.  Synodus  17,  525  sq.  19,  22.  24.  27. 
ministros  desiderat  16,  9.  14.  24  36.  39.  379. 
381.  18,  359.  per  Helvetiorum  legatos  defensa 
16,  503.  548.  550. 

—  parlamentum  damnat  Oalvinum  11,  513. 

—  PariBiensibns  arma  dempta  20,  173.  175. 

Parisius  oardinalis  11,  497. 

Parisius  Oenevensis  15,  170. 

Parker,   Mttb.    arohiepisoopus   Oantuariensis   15, 
163.      18,  361. 

Parkhurst,    lo.  stud.   theol.    Turioensis,  poBtea 
epiBoopuB  NorvicensiB  15,  161.     18,  144. 

Parlamenta  a    Oarolo  IX.    severe   tractata   20, 
173. 

ParnanB,  de,  nobilis  DeiphinaB  18,  717. 

Paroeoi  v.  Ouriones. 

Parran  MontalbanensiB  18,  605.     19,  314. 

Parrey^  Henr.,  exBul  AngluB   Franoofordiae   15, 

782. 

ParBimoniuB  v.  Karg. 

Partene,  Olaudia,  I.  B.  Septii  uxor  15,  790. 

Parthenay,  Anna  de,  11,  324.  462.  655.       14, 
676. 

Partridge  Nio.  AngluB  lOb,  128. 

ParvuB  V.  Petit. 

Pascal,  Ben.  miniBter  in  Yandoncourt  20,  57. 

PaschaliB,  lul.  Oaesar,  ItaluB  18,  22.  382. 

PaBchaliB,  Lud.,  martyr  ItaluB  17,  638. 

Pasquier,  Petr.  minister  MatiBOonenBiB  18,  748. 
21,  740.  769. 

Oaivkti  apera.  Vol.  XXIL 


PaBBavantiuB  Bezae  15,  25. 

PasBeiiuB  OalvinuB  aaepiBBime. 

PaBBelioIuB  13,  36. 

PaBBiuB  Steph.  12,  553.     vide  etiam  Spifame. 

Paste  V.  Pate. 

Patavium.  Reliquiae  ibi  asBervatae  6,  440.  Ser* 
vetuB  ibi  commoratur  8,  479. 

Pate  (Olaud.  Salomo)  lOb,  211.    13,  483. 

Paterniaoum  lOb,  347. 

PaternianuB  12,  624. 

PattuoiuB  12,  239. 

PaulinuB  Franc.  12,  714.  v.  SampaulinuB. 

Paulus  ni.  FamesiuB  papa  2,  842  sq.  Prolegg. 
5,  53.  11,  137.  12,  275.  cum  Nerone  et  Oa- 
ligula  oonfertur  7,  277.  exemplnm  Athaliae  et 
lesabelis  sequitur  7,  259.  261.  cum  ludaeis  pa- 
ciscitur  7,  265.  cum  Oarolo  Y.  expostulat  de 
ooncilio  convooando  7,  256.  Mantuanum  revo- 
oat.  5,  495.  Tridentinum  oelebrat  11,  497.  12, 
326.     Ferrariam  invisit  11,  769. 

—  Pauli  in.  admonitio  ad  OaoBarem.     Prolegg.  7, 

28.  in  ooncilio  proorastinando  conBilium  7, 
380  sq.  error  in  hiBtoria  7,  273.  laudes  Tri- 
denti  deolamatae  7,  398  sq.  mores  exseorabiles 
7,  257.  265.     mors  12,  275.     13,  172.  484. 

PauIuB  OremonensiB  14,  147. 

PauIuB  Greg.  ProII.  9,  49.  16,  129.  132.  17, 
378.  19,  168.  179  bb.  636.  snam  historiam  nar- 
rat  18,  209.  de  trinitate  19,  540.  572.  582.  722  bs. 
oontra  Stanoarum  19,   577.  581.     abdicatnr  20, 

29.  notatur  ibid.  152,  157.  soripta  varia  ibid. 
277.     epifltola  ad  Turioenfles  Md.  312. 

PanluB.  Alii  huius  nominiB  v.  Aloiatus,  LasioiuB 
tum  16,  516.  lOtus  5,  151.  miniater  Mombel- 
gardenfiiB  15,  715. 

Paur  minister  17,  428.  nomen  oormptnm  v« 
Pancns. 

Pax  inter  Oaesarem  et  Begem  a  Pontifice  doBide- 
rata  5,  500. 

Peoh  Seb.  bibliopola  17,  268.  337.  379.  420.  498. 
600.      18,  25.   118.  182.   188.       19,  573.      20, 

277. 

Pedemontani  vexati  11,  101.  15,  41  sq.  18, 
395.  403  sq.     vide  quoque  YaldenBes. 

27 


419 


INDBX  HIBTORICUS  PED— PER. 


420 


PedrottnB  v.  Bedrotus. 
Pednm  Ohristi  yestigia  6,  430. 
Pegnillon  epiBoopns  Metenais  17,  326. 
Pelargns  (Storeh)  5,  427.    12,  266.    14,  298. 
Pellam  fuginnt  Ohristiani  1,  625. 
Pellerin  Hipp.  9,  388. 
Pellet  lo.  20,  559. 

Pelletier  disputat  onm  Beza  19,  274. 

Pellieanns  Oonr.  professor  TnricenBis  10 b,  49. 
154.  11,  48.  426.  517  bs.  527.  542.  725.  12, 
475.  13,  428.  Btndia  eins  hebraica  14,  46. 
moritur  16,  101,  117.  128.  143.  175.  504.  filina 
Samuel  12,  154 

Pellifex  T.  KiirBohner. 

Pellio  T.  Hofmann  (Melohior). 

PellisBier  16,  691.      17,  6. 

PellisBon  martyr  lOb,  335. 

PelliBBon,  Raim.,  praoBee  CameracenBiB  12,  251. 

Pellizarii  mercatoree  OlavennenBes  16,  224.  17, 
35.     19,  679.     20,  164  Bq.  174.  264.  289. 

Peloquin  martyrcB:  DionvBiuB  14,  491.  500. 
547.  561.  566.  593.  StephanuB  13,  268.  14, 
491. 

PenthoBilea  i.  e.  Francisca  Fayre  Perrini  uxor 

12,  370.  391.  546.  552.  580.  594.  599.     21,  377. 

Perceval  Claud.  7,  160.     aliuB  15,  114. 

PeregrinuB  Fabri  StapuIeuBiB  pBoudonymia 
10  b,  1. 

PerelluB  (Perreault)  Petr.  12,  434.    14,  525. 

Perery  y.  Perier. 

Perez,  Mart.,  arohiepiBoopuB  Yalentiae  14,  155. 

PerioloB  eoIipBin  Bolis  explicat  7,  533  sq. 

PericIeB  LuthemB  12,  61.  127.     21,  137. 

Perier  (Pyrier,  Poirier,  Perery,  Pererins)  verbi 
divini   minister   GtonevenBiB  12,    186.   192.  534. 

13,  218.  18,  606.  719.  de  praedestinatione  8, 
131.  declarationi  contra  BolBecum  BubBcribit  8, 
208.      contra  Servetnm  8,  553.  644. 

Periguenx  eocIcBia  14, 124. 

PerinuB  BtndiosuB  TnricenBiB  15,  354.    cf.  310. 


Perna  Petr.  bibliopola  BaBileeuBis  15,  101.  119. 
17,  144.      20,  194. 

Perna  OenevensiB  v.  Verna. 

Pernet  testiB  contra  Bolfiecnm  8,  185.  Beoator 
15,  618.  nominatur  in  actis  contra  Servetum 
8,  766.  792.  798.  Oave  eum  confundas  cum  P. 
des  FoBses  cuius  collega  fuit  in  syndioatn  a. 
1557. 

PernuB  Yaler.,  conBul  Polonus  19,  725. 

PerottuB,  Silv.  Italus  18,  75. 

Perrat  v.  Pariat. 

Perreau  eccl.  OorbigDiacensis  conditor  20,  503. 

Perret  Petr.  civis  GenevensiB  16,  621. 

Perril  lo.  professor  GeneveusiB  10,  68.  21,  768. 
(an  idem  qui  Da  Perril?) 

Perrin  Ami,  senator  et  Byndious  GenevenfiiB  Cal- 
vini  amicuB  lOb,  232.  11,  82.  281.  448.  687. 
12,  4(?)  32.  251.  13,  179.  14.  455.  606.  8, 
723.  737.  778.  788.  792.  798.  825.  lOb,  15.  cum 
Oalvino  minus  bene  ei  convenit  12,  517.  643.  13, 
55.  91  sq.  apertias  litigat  «Md.  131.  265.  Cae- 
sar  comicuB  12,  505.  509.  532.  571.  13,  46. 
103.  265.  14)  102.  a  consistorio  de  choreis  ad- 
monitus  12,  334.  338.  a  Farello  severe  inter- 
pellatur  iWd.  374.  377.  387.  391.  395.  404  sq. 
410.  518.  571.  Buspectus  proditionis  12,  615. 
629  SB.  649.  652  sq.  coniurationis  rens  et  Aigi- 
tivuB  15,  618.  626  sq.  641.  647.  677  ss.  686.  693. 
702.  706.  791  (?)  796.  830.  852.  16,  250.  271. 
401.  406.  20,  436  bb.  21,  34.  79.  150.  lega- 
tuB  14,  354.  421.  teiStiB  in  lite  Trollieti  i&td. 
337.  et  Zebedaei  15,  515.  de  Yireti  coniagio 
agit  12,  359  sq.  domum  FalleBio  elocat  ^&A, 
529.  552.  eiuB  uxor  Penthesilea  v.  s.  h.  v. 
mater  12,  639.  of.  praetera  QM.  733.  14,  131. 
133.  137.  15,  18.  21,  77.  138.  147.  442  sq. 
567. 

Perrin  Franc.  typographus  ProII.  9,  39.  49.  50. 
21,  7. 

Perrin  oanonicus  11,  411.    12,  4(7). 

Perron  (?)  15,  155.  v.  quoque  dn  Perron  a 
quo  ille  mstingnenduB. 

Perrot  11,  731.     12,  33.     20,  512(7). 

Perrot  Fr.  BtudioBUB  Genevensis  20,  258. 

Perrot,  Rol.  miniBter  TononienBis  19,  290. 
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Perroteas,  Ren.  minister  in  agro  Yadensi  20, 
257.  265  sq. 

Perrucel  (Ri^erins,  La  Rivi^re,  10 b,  343.  13, 
628.)  miniBter  Londini  14,  12.  362.  Yeealiae 
15,  218.  876.  885.  896.  16,  286.  Prancoftirtum 
vocatur  ibid.  22.  323.  337.  341.  sq.  398.  17, 
158.  Melanchthoni  suam  fidem  ezponit  16, 
307  sq.  Emdam  ire  recoBat  ibid.  387.  492.  dissi- 
dium  cnm  Holbraco  17,  475.  de  disciplina  ibid. 
554.  556.  610.  controyersia  cum  collegiB  18, 
37.  44.  Lutetiam  se  confert  19,  89.  ibi  con- 
cionatur  Hnd.  178.  223.  colloquium  cum  Sor- 
bonistiB  ibid.  255.  273.  316.  urbe  excedit  ibid. 
360.  capitur  poet  proelium  Druidensi  ibid.  604. 
vulneratur  20,  213.  cf.  quoque  12,  489.  551. 
636.  13,  61.  17,  341.  18,  5.  19,  154.  269. 
20,  561. 

Persarum  mores  degeneres  2,  920. 

PersequntioneB  Ohristianorum  veterum  8,  34. 
evan^elicorum  in  Anglia  v.  s.  h.  v.  in  Flandria 
12,  42.  275.  in  Gallia  1,  13  sq.  262  sq.  lOb, 
47.  55.  68.  129.  304.  323.  334.  361.  401.  421  ss. 
428.  11,  32.  40.  79.  157.  205.  718.  726.  12, 
123.  295.  342.  374.  411.  643.  14,  186,  202.  204. 
277.  302.  353.  547.  623.  655.  15,  94.  221.  263. 
18,  467.  474.  20,  411  ss.  (v.  quoque  Prancis- 
CU8,  Henricus,  Edicta,  Provinciales  etc.) 
affaire  des  placards  10  b,  41.  in  Occitania  19, 
357  sq.  Valdensium  11,  152.  220.  12,  55.  58. 
64.  72  88.  109.  247.  v.  quoque  ValdenaeB. 
sanctorum  quo  loco  habendae  1,  1139  sq. 

Perseval  v.  Perceval. 

Persius  laudatur  5,  18.  101.     7,  519. 

PerBius  minister  Basileensis  v.  Bersius. 

Pertemps  Olaud.  senator  Oenevensis  10,  15.  11, 
281. 

Pertonay,  Ant.  de,  Sr.  de  Queray  20,  524. 

Perusia:  reliquiae  ibi  asservatae  6,  434. 

Pe8ta  urbs  a  Turois  impugnata  11,  177. 

Pedtis  Argentorati  11,  174  68.  299.  348.  Oene- 
vae  12,  55.  60.  62.  21,  136.  LauBannae  14, 
103.  111.  132  88.  152.  Neooomi  11,  318.  Lug- 
duni  20,  326. 

PetilianuB  comes  19,  292. 

Petit,  Guil.  epiBCopuB  SylvanectensiB  10 b,  29. 

Petit  (ParvuB)  lo.  Bcnator  OeneveuBiB  11,  420. 
12,  345.  359.  506. 


Petit  (ParvuB)  Nic.  minister  OenevensiB  8,  644 
11,  809.  12,  534.  13,  218.  21,  672.  710. 
715. 

PetitmayBtre  lo.  lOb,  360.     11,  10. 

Fetrarcha  Bomam  haereeeon  matrem  dizit  9, 
429. 

PetreiuB  Stan.  FranciBcanuB  15,  870. 

PetricovienBia  oomitia  19,  722. 

Fetronella  filia  Petri  6,  447. 

—  alia  11,  648.     12,  364. 
PetruB  ohirurguB  13,  35.  44. 

PetruB  miniBter  in  CosBonez  v.  Maanyer. 

FetruB  ad  Yincula  (de  Wingle  typographus?) 
lOb,.  16. 

PetruB:  varii  huiuB  nominiB  occurmnt  11,  420. 
428.  749.  12,  64  161.  217.  585.  13,  462.  15, 
468.     18,  728.     20, 379. 

—  vide  qnoque  Alexander  (17,  225);  Blanohet 
(11,  457.  12,  420?);  BruBly  (11,  686.  12, 
217);  Oaroli  (lOb^  236);  Ohapot  (12,  370); 
Daguet  (16,  379);  DathaenuB  (17,  630); 
L'Eclu8e  (11,  749?  12,  161?);  Ninanx 
(11,  749?  12,  161.  15,  149);  TcBoh  (12.  163); 
Schnider  (ibid.  466);  ToBBanuB  (13,  44); 
YermiliuB  (ibid.  50  eto.). 

Petter  Franc.  AgathopolitanuB  10  b,  360. 

Peuoer,  MelanchthoniB  gener  17,  386.  642.  pro 
concordia  16,  647.  Luneburgi  damnatur  19,  94. 
cf.  quoque  17,  91.  121. 

Peuter,  Mioh.  bibliotheoariuB  HeidelbergenBia  17, 
282.  312. 

PezenaB  eooIeBia  19,  214. 

Pfarrer,  MatthiaB,  Benator  ArgentoratenaiB  11, 
90.  103,  12,  479.  499.  16,  249.  16,  413.  456. 
486.  714. 

PfauBcr,  lo.  Seb.,  ooncionator  regis  Maximiliani 
17,  123.  144. 

Pflug,  lul.,  episoopuB  NumburgenBiB  6,  666.  687. 
16,  443.  483.    RatiBbonae  11,  201.  203.    12,  263. 
.  261.     autor  Interim  ibid.  706.     16,  99.     Wor- 
maciae  16,  682.    praeeeB  17,  99. 

Fflum  Benator  SchaffhuBianuB  14,  710. 

FhagiuB  lo.  20,  662. 
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Fhalaris  tyraDnnB  5,  153.    Epistoke  5,  100. 

Pharellus  passim  pro  Farello. 

Philibert  Emmannel  dux  Sabaudiae  17,  637. 
suam  ditionem  reposcit  20,  146.  163.  in  vitae 
diBcrimine  Hnd.  173.  176. 

Philibert  marchio  Badensis  18,  601.  Turonensis 
evangelista  14,  125.  160.  ludimagister  11,  644. 
651.    de  la  Mar  15,  23. 

Philippe  lo.  capitaneus  Genevensis  10 b,  233. 
410.    13,  139. 

Philipperius  17,  444.  454. 

Philippin  senator  Genevensis  8,  737.  742  sq. 
766.  825.    12.  653.    14,  77. 

Philippowski  15,  870.  16,  129.  17,  651.  19, 
578.  722. 

Philippus  Oaroli  Y.  filius  13,  675*  maritus 
Mariae  reginae  15,  13.  113.  141.  17,  202.  com- 
burit  haereticos  17,  637.  a  Turcis  yincitur  18, 
132.  141.  bellum  meditatur  19,  276.  284.  eius 
minaces  literae  19,  135. 

Philippus  landgrayius  Hassiae  in  bello  Smal- 
caldico  12,  460.  521.  547.  607.  13,  49.  14, 181. 
242.  Francofurti  16,  506.  poncordiam  inter 
protestantes  promovere  stadet  ibid,  5,  641.  pro 
piis  Oallis  intercedit  ibid.  706.  reformatis  favet 
18,  478.  auxilia  Andeloto  promittit  19,  506. 
Eius  lis  de  Katzenellenbogen  16,  506.  518. 
digamia  15,  306.  iudicium  de  rebus  gallicis  19, 
407.  pro  eo  scribit  Molinaeus  14,  311.  391.  15, 
784. 

—  cf.  praeterea  5,  517.      lOb,  279.  361.  425.  431. 

11,  39.  51.  172.  176  ss.   195.  200.  216.  243.  414. 

450  sq.   547.  566.   718.      12,  202  sq.  220.  403. 
582.    15,  726.    20,  57. 

Philippus  landgravii  filius  16,  6. 

Phiiippus,  Andr.  12,  546. 

Phillippus  de  Hanau-Lichtenberg  18,  68.  107. 

Philippus:  alii  huius  nominis  Argentoratensis 
11,  81.  131.  Anglus  15,  663.  alius  11,  615. 
cf.  etiam  Ecclesia  (11,  615.  14,  456)  Oun- 
delsheim,  Lanraeus,  Melanchthon. 

Phooylides  laudatur  5,  128. 

Phrygio  v.  Seidenstiicker. 

Piard,  Andr.  notarius  Oenevensis  21,  299.  301. 

Picard  Franc.  7,  382.    8,  64. 


Picard  lo.  13,  170. 

Picard  Pirot  v.  de  Wingle. 

Picherel  Parisiensis  de  cultu  imaginum  19,  298. 
316. 

Pichon,  Eynard  (Isnard)  minister  GeneveDBis 
10  b,  369.  Geneva  pulsus  ibid.  249.  264  Argen- 
toratum  venit  ibid.  371.  400  sq.  426.  11,  22. 
77.  117.  122.  132.  minister  apud  Neocomenses 
ibid.  288.  301.  319.  350.  353.  373.  645.  658.  762. 
769  sq.  12,  228.  712.  15,  141.  Lutetiam  mit- 
titur  16,  36.  39  sq.  74.  147.  216.  220.  260.  redui 
ibid.  278  sq.  379.  Gratianopoli  18,  454.  19, 
203.    vide  quoque  11,  36.    17,  63.    21,  236. 

Picot  Nic.  Noviodunensis  11,  690(?)  12,  358. 
557.  577.  587.    15,  615. 

Pictavium  v.  Poitiers. 

Piednoel  (Piuoel)  Nic,  minister  in  CorceIle8  16, 
9.     19,  413. 

Pierius  lo.  Hispanus  Franoofordiae  16,  293.  17, 
199.    18,  57.    21,  706. 

Pierre  minister  in  Cos8onex(15,  517)  v.  Masuyer. 
alius  in  Cressier  15,  747.    alius  19,  689. 

Pierrechon  Rollensis  15,  503.  546. 

Pighinus  Seb.  nuncius  pontificius  14,  87. 

Pighius  Alb.  Campensis  Proll.  6,  23.  Wormatiae 
et  Ratisbonae  6,  233.  calumniator  6,  247.  8, 
38.  Maniohaeus  6,  361.  Pelagianus  6,  304. 
363  sq.  372.  384.  plagii  reus  6,  246.  scriptorae 
detrectator  6,  265.  contra  concilia  dispntat  6^ 
305.  protestantes  £ftlso  traducit  6,  260.  308  sq. 
de  providentia  male  docet  8,  259.  355.  iu  trac- 
tando  Augustino  malae  fidei  6,  292.  305.  397.  etc. 
a  Calvino   scriptis   impugnatur  (Opp.  YI.  YIII.) 

11,  474.  499.  501.  515.  538.  14,  165.  Notatur 
porro  1,  467.     2,  422.     6,  229.  235.  251  sq.    8, 

12.  258  sq.  11,  424.  540.  21,  24.  67.  135. 
Epistola  ad  Sadoletum  6,  237.  sententia  de 
gratia  6,  359. 

Pignaeus  (Pignetus,  Pinet,  du  Pinet)  Ant.  Bo^ 
gundus  10  b,  5.  20  sq.  256.  261.  307.  373.  426. 
11, 22.     12,  667.     13,  140.     19,  474.     20,  599. 

PignoIuB  lOb,  157.  222.  223. 

Pigny  Odin  18,  501. 

Pileoruber  (11,  687)  v.  Chapeaurouge. 

Piligny  oppidum:  reliquiae  ibi  asaervatae  6, 
446. 
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PinageriuB  miniBter  Oaiensis  13,  522.  542  sq. 

Pinaud  lo.  miniater  21,  736. 

Pinchon  (Pinson)  Petr.  minister  in  Normandia  18, 
668.    20,  250. 

Pincierins  lo.   minister    HaBsuB    18,   241.   249. 
eiuB  Antidoton  ibid.  421. 

Pinoel  V.  Piednoel. 

PinczoyieuBiB  sjnoduB   17,  601.     18,  675.  756. 

19,  540.  560.     20,  336.      21,  746.     Blandratam 
orthodoxum  declarat  18,  402.     confcBBio  19,  580. 

20,  349. 

Pinereul,  Bapt.  typographuB  ProU.  5,  14. 
8,  12. 

Pinety.  PignaeuB. 

PinBon  y.  Pinchon. 

PinuB  16,  86.    21,  749. 

Piochet  12,336.  341. 

PiperinuB  Cph.  miniBter  BureuBiB  15,  316.  770. 
820.  825. 

PipinuB  perfidud  et  latro  1,  618.    2,  836. 

PiBa:  reliquiae  ibi  aBBervatae  6,  417.  440  Bq. 

PiBciB  tostati  reliquiae  6,  429. 

PistoriuB  lo.  BuperintendeuB  Niddanus  18,  289. 
Wormatiae  16,  459.  483.  661  sq.  704.  Hagenoae 
11,  66.  68.  14,  648.  in  colloquio  Ratisbonensi 
11,  200  88.  217.  12,  255.  265.  279.  17,  16. 
Franoofurti  16,  518.  17,  366.  cf.  praeterea  20, 
482. 

Pithiyiers  oppidum  19,  597. 

PiuB  IV.  18,  351. 

PlacardB  (aflGaire  des)  ProII.  3,  18.  10  b, 
41  sq.    21,  124. 

P I  a  n ,  Petr.  de,  RoIIensiB  15,  516.  531.  630. 

Planchon,  Mich.  18,  208. 

PlanciuB  Ouil.  medicus  Oallus  13,  349. 

—  yide  quoque  Lamotte. 

PlateanuB  Thom.  miniBter  YesalienBiB  16,  311. 
396,    19,  595. 

—  yide  quoque  La  Place. 

Plater,  Tho.  typographus  BaBileensis  Proll.  1, 
26.  28.  30.    3,  17.  19.    5,  39.    10  b,  47.  49. 


Platinae  hiBtoria  paparum  7,  29.    12,  276. 

PlautuB  citatur  2,  156.    5,  19.  100. 

PlesBiacuB  (du  PlesBiB?)  minister  LausannenBis 
12,  633.  638.  13,  108.  143.  334.  410.  429.  14, 
81.    17,  85.    20,  548.  573.  577. 

Pleurs,  lo.  de,  (d^Espoir)  minister  AndegayensiB 
15,  756.  16,  29.  BotomagensiB  17,  425.  Oene- 
yam  redit  19,  467.  cf.  17,  302.  20,  448.  21, 
663.  686. 

Pleydier,  Thib.  Agathopolitanus  lOb,  360. 

Plieningen,  Ditr.  y.,  16,  155. 

Plinii  historia  naturalis  5,  29.  55.  86.  99.  105. 
110.  120  sq.  123  sq.  135  sq.  141.  lOb,  18.  12, 
430. 

—  Epistolae  5,  16.  99.  114. 

—  Panegyricus  5,  18.  23.  27.  30.  36.  42.  49.  66. 
94.  101.  103.  105.  116.  125.  127.  133.  150. 

PIumariu8(Ie  Plumassier)  OeneyensiB  11,  216. 

PlutarchuB  1,286.  2,38.  5,  18.  28.  45  ss. 
61  sq.  65  sq.  71.  73.  75.  81  ss.  85.  95.  101. 
106  sq.  125.  133  sq.    10  b,  4.    12,  107. 

Pocque,  Ant.  sacerdos  libertinus  7,  160  sq.  apud 
reginam  Navarrae  12,  65  Bq.  10  b,  215.  21, 
136.  libellus  eius  7,  225.  13,  27.  testimonium 
a  Calyino  frustra  sollicitat  7,  163. 

Poet-Layal  ecclesia  18,  563. 

Pointian  Mioh.  18,  501. 

Poirier  y.  Perier. 

Poissy  y.  Possiacum. 

Poitiers:  ecclesia  16,  198.  17,  276.  428.  505. 
18,  11.  19,  215  Bs.  synoduB  18,  396.  411.  19, 
310.  418.  reliquiae  ibi  asBcryatae  6,  420.  430. 
439.  444.  446. 

Poitou  proyincia:  fata  evangelii  14,  124  sq.  15, 
222.  435.  754. 

Pole,  Sir.  Oeoffirey  lOb,  328. 

Poliarensis  miniBter  12,  476. 

Polier,  lo.  legatus  OalluB  16,  134.  173.     18,  28. 

PolitianUB  notatur  5,  147. 

« 

Politus  Lancelot,  y.  Oatharinus. 

PollanuB  (Poullain)  Yalerandus,  Flandrus:  mini- 
Bter  Argentorati   11,   621  sq.   683.  711  bs.    775. 
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PollanaB. 

819.  12,  4.  unde  discedit  ibid.  41.  214.  224. 
Antwerpiae  ibid.  375.  denuo  Argentorati  13, 
189.  350.  in  Anglia  14,  537.  Francofurti  15, 
217.  ubi  yariis  litibue  implioatur  ibid.  422.  558. 
716.  774.  785.  848.  874.  890.  896  sq.  16,  19.  50. 
59  eq.  96.  184  sq.  288  sq.  Oalvino  suBpectus  ibid. 
201  sq.  cum  Rittero  de  ooena  diaputat  ibid.  229. 
confessionem  Bezae  Turioum  mittit  ibid.  538  sq. 
542.  544.  554.  Augustanae  subBcribit  ibid.  565. 
eius  relationes  cum  Fallesio  12,  393.  402.  420. 
622  SB.  cum  Wilercia  ibid.  497.  503.  514.  516. 
523.  528.  530.  549.  553.  575.  582.  moritur  17, 
121.  notatur  12.  636.  663.  16.  339  sq.  345. 
591.  vide  quoque  16,  259.  330.  452.  584.  20, 
614. 

Polonia  9,  333  bs.  evangelii  ibi  primordia  15, 
13.  700.  16,  125.  415.  Regis  studia  15,  329. 
360.  849.  893.  ecclesiarum  status  17,  39.  266. 
283.  337.  342.  417.  420.  600.  604.  18.  24  ss. 
258.  ab  antitrinitariis  turbantur  19,  569  ss. 
695  sq.  721  ss.    20,  70. 

Poloni  Oalyinum  recipiunt  16,  70.  invitant  ibid. 
128  sq.  quaestionibus  molesti  18,  357.  tritheitae 
9,  633  sq.  orthodoxiam  suam  yindicant  19, 
166  ss.    et  profitentur  ibid.  576. 

Poltrot  de  M6r6  20,  21.  125.  168. 

Polus,  Reginald  7,  398.  lOb,  328.  11,  497.  13. 
276.  576.  14.  598.  603.  643.  15,  114.  391.  563. 
moritur  17,  396. 

Polweiler  v.  Bollwiller. 

Pomel  Lud.  lOb,  81. 

Pomerani  duces  in  bello  Smalcaldico  13,  49. 

Pomeranus  16,  27.  Pomeraeus  16,  173.  19, 
474.  Pomerius  13.  534.  578.  603.  Pomeraye, 
Carol.  a,  13,  461.  Plures  esse  distinguendos 
patet  sed  quot  tu  videas. 

Ponat  lo.  (Ponnat)  minister  Oratianopolitanus  19, 
329. 

Poncher  Steph.  arohiepiscopus  Turonensis  20, 
414. 

Ponous  V.  Pancus. 

Ponderia  loanna,  uzor  lo.  Sturmii  14,  402. 

Ponnas  (de)  minister  21,  663. 

Pons,  Ant.  de,  eioBque  cognati  11,  324.  462.  14, 
668.  670. 


Pont  &  Reuse  10 b,  336. 

Pont  8t.  Esprit  ecclesia  18,  679. 

Pontanus  Franc.  (du  Pont)  minister  in  Moing 
lOb,  157.  13,  384(?)  20.  189.  (de  la  Planche) 
num  idem?  vide  etiam  18,  726.  19,  112.  20, 
596. 

Pontanus  (Oorguilleray)  in  Brasilia  16,  279. 

Pontanus  v.  Bruck. 

Popillon  Ant.  minister  Oabillonensis  18,  256. 
397.  19,  189.  194.  20,  619.  21,  451.  Alibi 
scribitur  Papillon. 

Popinoourt,  de,  18,  643. 

Poppius,  Menso,  minister  TrajectinuB  17,  451.  629. 
18,43. 

Poques  libertinuB  v.  Pocque. 

Porca  caesar  1,  103. 

Porcian  (Ant.  de  Oroy  princeps)  19,  494.  500  sq. 
20,  10.  203. 

Porcellet  minister  12,  30. 

Poroellinus  Frano.  9,  388. 

Porentruacum  17,  129.    (v.  Farel,  Sorel). 

Porphyrius  5,  42.  51. 

Porral  lo.  Am.  Syndicus  Genevensis  lOb,  67. 
11.  281.  408.    13.  483. 

Porret  Mich.  minister  Yegiacensis  10 b,  369.  14, 
237.    Tononiensis  19,  290. 

Porst  11,  68. 

PortanuB  lac.  Proll.  9,  57.    18,  489. 

Portarum  custodia  10,  126. 

Porto  Aegid.  de,  ProII.  3,  8. 

Porto  Franc.  Oretensis,  professor  I.  graecae  18, 
674.  719.  19,  16.  20,  17.  57.  259.  483.  epi- 
taphium  Oalvini  21,  173. 

PoruBSonius  eiusque  soror  v.  Pancus. 

Possiacense  colloquium  18,  548.  552  sq.  567  sq. 
685  Bs.  709.  740.  19,  11.  57.  21,  754  ss. 
diremtum  19,  60.  63.  oonventus  praelatorum  18, 
642.    19,  60.  63. 

Postellus  Ouil.  14,  601.    19,  474. 

Poterat  minister  Turonensium  etc.  17|  523.  18, 
472.  19,  140.  283.    21,  770. 
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PoteriuB  15,  675. 

Ponlain  de  la  Garde,  gto^ral  des  galdres  16, 
605. 

Ponllain  Yalerand,  y.  Pollanue. 

Poupin  Abel,  miniater  Oenevensis  omnium  vio- 
lentisflimuB  12,  639.  e  Buggestu  oontra  BolBeoum 
declamat  8,  205.  BubBcribit  actis  oontra  eundem 
8,  151.  172.  208.  contra  Seryetum  8,  553.  644. 
de  praedeetinatione  diBserit  8,  119  eq.  eius  res 
domoBticae  13,  377.  moritur  16,  72.  74.  76. 
Yide  praeterea  11,  594.  620.  657.  809.  12,  237. 
356.  369.  534.  536.  545.  642.  13,  218.  228.  14, 
347.  521.  525.     15,  70.  252.  258.  320.     21,  680. 

Pradelles,  Olaude  de,  legatus  principum  Gailo- 
rum  18,  567.  610.  612.  708. 

PraoBidia  militaria  1,  236. 

Praetorianae  cohortcB  5,  147. 

PraetoriuB  Petr.  Wormaciae  16,  459. 

Praillon  Bcabinus  MetensiB  17,  472. 

PrangiuB  (George  de  Riye  Sieur  de)  praefectus 
NeocomeuBiB  10  b,  265.  411.  11,  286.  374.  699. 
772.  12,  90.  272  Bq.  449.  13,  141.  14,  82. 
529. 

PratensiB  episcopuB  11,  172.  Prato  oppidum: 
reliquiae  ibi  aBseryatae  6,  433. 

Prato  (PetruB  a)  i.  e.  Plateanus  13,  682. 

PratoromanuB  11,  661. 

Pratum  dericorum  (Pr6  auz  dercB)  17,  167.  177. 
189.  201.  258. 

Pregeat  Ant.  ciyiB  GeneyeuBiB  18,  363. 

Preudhomme  lac.  15,  178.    21,  713. 

Preyot  Olaud.  prOfcBBor  LauBannenBiB  15, 160.  16, 
14.  24  702.  17,  275.  18,  359.  miniBter  Aureliae 
19,  371. 

Preyot  Guil.  14,  119.  435.  15,  349.  18,  8  bb.(?) 
18.(?)  36. 

Preyot  lo.  pharmacopola  16,  248. 

Preyot  Bob.  miniBter  MorgienBis  19,  413. 

Preyot  nomen  BaepiuB  occurrit  ubi  de  persona 
ambigimuB  15,  18.    16,  173.    19,  266.    20,  154. 

Prinoipes  catholid  Germani  foedere  iuncti  5, 
467.  495.  protoBtanteB  apud  regem  GhJliae  pro 
piifl  intercedunt  11,  220.  233  Bq.  252. 


PringinuB  y.  PranginB. 
PriBcianuB  5,  143. 

ProbuB  OhriBtoph.  cancellariuB  PalatinuB  15,  784. 
19,  538. 

ProcruBtOB  5,  153. 

PropertiuB  laudatur  5,  44  Bq.  135. 

ProBcrpina  Perrini  mater  12,  369  y.  Grant. 

ProteBtantes  templis  potiuntur  19,  58.  ea 
restituere  iubentur  ibid.  60.  63.  PoBdaci  dam- 
nantur  ibid.  ub  liberi  coetus  conccBBi  19,  88. 
yide  quoque  in  Indice  theologico. 

ProthaBiuB  lOb,  321. 

Proyincia  (NarboneuBiB)  eyangelium  recipit  18, 
39.  19,  534.  ProyindaloB  yexati  11,  101.  206. 
253.  773.  12,  55.  58.  64.  71.  75.  109.  113.  122. 
133.  138.  146.  155.  161.  166.  183.  247.  y.  quo- 
que  YaldeuBeB,  Merindol  etc. 

PBeudo-AlcibiadcB  15,  791.    y.  Perrinus. 

PtolemaeuB  aBtronomuB  7,  528.  eiuB geographia 
a  Seryeto  edita  8,  496. 

PubliuB  SyruB  laudatur  5,  34  36  bb.  65.  85.  125. 
128. 

Pufler  Petr.  IsnyenBiB  11,  410.  456. 

PuisiuB  (du  PuiB?)  16,  279. 

PuniBBon  miniBter  lulioduneuBiB  15,  759. 

PuteanuB  18,  719. 

Puy-Michel  ecclesia  18,  500.  506. 

PyladcB  lOb,  10. 

PyrrhuB  y.  ZebedaeuB. 


Q. 

QuadratuB  (Oarr6)  Ant.  legatus  ad  Regem  16, 
528  B8.  laudatur  pafidm  Orid.  494.  530.  606.  623. 
625.     17,  17.  29.  152.     19,  592. 

QuadrigariuB  y.  Ohartier. 

Quelineau  (Mathurin)  13,  552. 

QuercetanuB  (Du  Queanoy)  EuBtathiuB  medicus 
in  Palatinatu  12,  217.  225.  249.  profeeBor  Lau- 
Bannae  13,  376.  383.  660.  14,  355.  437.  644. 
15,   581.       16,   214   265.      dimiBBUB  ibid.  343. 
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Quercetanus 

Oalliam  petit  ibid.   385.      Francofurti  ibid.  293. 

17,  89.  218.  555.  19,  222.  ubi  medicinam 
exercet  18,  288.  de  Francofurtensi  ecclesia 
Bcribit  17,  366.  440.  18,  37.  Eius  uxor  16, 
229. 

—  vide  praeterea  12,  43.  123.      15,  132.     16,  715. 

18,  146.     19,  154.  257.     20,  47. 

Quercu  (de)  v.  Du  Oheane. 
Quereulus  16,  503.  537.     20,  177.  433. 
Quick  Guil.  13,  503. 

Quinquepagici    militem    Ouisianis    Buppeditant 

19,  408.  419. 

QuinctilianuB  laudatur  5,  17.  23.  25.  32.  33.  34. 
37.  41.  47.  48.  55.  57.  64.  76.  78.  89.  93.  96. 
102.  112.  115.  116  biB.  124.  136.  138.  142.  152. 
155.  156  bis.  157.  158.  159.  162. 

—  eiuB  iudicium  de  Seneca  5,  6. 

QuintinuB  miniBter  in  agro  YadeuBi  13,  360. 
383.  498.  527.  578.      14,  323.  437.    20,  399. 

QuintinuB  lo.  orator  ecclesiaBticuB  in  BtatibuB  ge- 
neralibuB  18,  334. 

QuintinuB  Libertinorum caput  ProU.  7,  20  sq.  7, 
160  Bq.  10  b,  215.  11,  712.  21,  136.  miBsae 
approbator  7,  211.  OhristuB  7,  199.  cum  Cal- 
vino  converBatur  7,  169.  apoBtolis  co^omina 
ridicula  imponit  7,  158.  173.  homini  spiritum 
divinum  tribuit  7,  180. 

—  eiuB  deploranda  impudentia  7,  184.  sequela 
maxima  7,  166.    fata  Buprema  7,  361. 

—  QuintiniBtae  11,  751.  12,  210.  a  Margareta 
regina  excepti  titd.  65.  eorum  stiluB  et  conver- 
aatio  7,  168  sq. 


B. 

Babec  lo.  martyr  Andegavus  16,  110.     18,  670. 

BabelaiB  Franc.  notatur  8,  45.     10 b,  29. 

BabiriuB  18,  415.    20,  213. 

Babot  Ouil.  AvenioneuBiB  13,  590.  606.  14,  665. 
15,  307. 

BabuB  Ludov.  minifiter  ArgentorateuBiB  13,  177. 
235.  16,  8.  194  Bq.  217.  321.  383.  18,  455. 
Ulmae  contra  OalviniBtaB  19,  331. 


Baoam  v.  Macard. 

BacelluB  minister  YadenBiB  (?)  12,  175. 

Badzivil  Nic.  Palatinua  WilnensiB  evangelii  fer- 
venB  patronuB :  13.  638.    15,  42^.  654.  868.  906. 

16,  262.  673.  17,  39.  417.  422.  426.  456.  650. 
18,  26.  100.  19,  173.  726.  20,  188.  Blan- 
dratae  patronuB  17,  498.  18,  402.  eum  vindicat 
ibid.  557  bb.  ideoque  obBcure  notatur  19,  37  eq. 
43.  de  controverBia  trinitaria  20,  328  ss.  eius 
filiuB  OhriBtophorus  ibid.  348. 

BagneriuB  15,  656.     idem  qui  Bagnoni. 

Bagnoni  Lact.  Italus,  miniBter  Oenevae  14,  447. 

15,  555.  656.  17,  168.  176.  458.  468.     19,  40. 

21,  677.  711.  toBtis  in  cauBa  Bokeci  8,  185. 
190. 

Baguenier,  Dion.  Oalvini  auditor  15,  446.  eios 
BcrmoneB  calamo  excipit  21,  70.  626. 

Baigecourt,  Bich.  de,  BcabinuB  MetenBiB  11, 
527.  598.  607. 

Baillet  miniBter  in  Annonay  19,  399. 

BaimunduB  legatus  regie  Gkdliae  11,  176. 

Bainera  14,  147  v.  Benata. 

Bambouillet,     pater    Dominae     de     Bantigny 

17,  82. 

—  FranciBCus  19,  17. 

—  lacobuB  (d^Angennes)  17,  302.  318.  350.  18, 
275.     19,  211.  223.  380. 

—  Mad«  de  B.  16,  690.  710. 

Bamel,  Pemette,  mater  Baltb.  Sept.  14,  422. 

Bameus  eiuBque  filia  OenevenseB  12,  359  88. 

BamuB  quem  OhriBtus  tenebat  6,  419. 

Bandon  v.  Bendon. 

Bantigny,  Mad«  de,  16,  710.  726.  17,  17.  36. 
83.  118.  131.  135.  180. 

Bappoltstein,  ditio  reformata  16,  79.  vide 
quoque  Egenolfus. 

Bascalo  Ohristoph.  Beoretarius  Palatinus  et  Wir^ 
tembergensia  16,  706.  17,  18.  44.  52.  57.  61  sq. 
80.  84.  150.  18,  487  sq.  492.  750.  19,  267. 
506. 

Basdorfer,  minister  Oampodunensis  13,  116. 

Batispona  urbs  5,   480.  509  ss.      reliquiae  ibi 
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Batispona 

as^oryatae  6,   445.      vide    etiam   12,    361.  379. 
596. 

-  comitia  a.  1541 :  11.  86.  156.  171  ss.  194  ss. 
200.  215  sq.  237.  242.  250.  257.  262.  Acta 
Rat.  priora  5,  515  sq.  cf.  Prolegg.  5,  55  sq. 
altera  9,  851.     Recessas  5,  486.  495. 

-  colloquium  a.  1545:  12,  225.  252.  263. 
265.  275  sq.  317.  325.     a.  1557:    16,  428.  541. 

572. 

-  cf.  quoque  12,  361.  379.  596. 

Rauchlin,  les.  sonator  Turicensis  15,  297. 
391. 

Bavault  Steph.  oivis  Oeneyensis  13,  553. 

Rayenna:  reliquiae  ibi  asseryatae  6,  417. 

Ravenspurgenses  Lutherani  15,  351.  621. 

Raymundus  nescio  quis  11,  258.  674.  12,  50. 
(an  ubique  idem?)  vide  quoque  Ghauvet. 
Merlin. 

Bebeziers  Franc.  martyr  Parisiensis  16,  690. 

Beboul  Ant.  typographus  ProU.  1,  42. 

Reckerode  (Georg  a)  dux  militaris  17,  493.  18, 
21.  492. 

Redman  Anglus  14,  298. 

Regalis  lo.  minister  Genoyensis  10 b,  262.  268. 
11,  809.    12,  88.  197. 

Regensburg  y.  Ratispona. 

Reginaldus  10 b,  364. 

Regius  (Le  Roj)  ICtus  Biturix  10 b,  19.  20.  22. 
V.  quoque  Le  Roy. 

Regnaudot,    NicoUe,    nxor  Seb.V  Fonseleti    15, 

181. 

Regne  medipus  Basileensis  18,  499.  alibi  Regr6 
20,  46.  619.  (nomen  dubium)  yide  Addenda 
3408. 

Regnyn  y.  Ragnoni. 

Regr6  y.  Regn6. 

Regulus  y.  Attilius. 

Reichter  Matth.  (1.  Richter,  ludex)  minister 
Magdeburgensis  15,  784. 

Reinard  Fetr.  minister  19,  164. 
CcUfnni  opera,    Vol.  XXIL 


Reis  (?)  urbs  11,  778.^ 

Remi  y.  Rheims.' 

Remond  (?)  19,  303. 

Renard  (idem  qui  Banc.)  18,  655.     19,  485. 

Renard  sartor  Parisiensis  17,  620. 

Renata  ducissa  Ferrariensis  ProU.  5,  15.  11, 
462.  480  sq.  655.  769.  12,  655.  14,  120.  147. 
576.  584.  689.  17,  260.  18,  147.  590.  642. 
19,  307.  372.  433.  20,  244.  266  ss.  278.  21, 
30.  58.  125.  753.  fide  exoidit  15,  298.  303.  re- 
dux  in  Galliam  18,  316.  denuo  ad  eyangelium 
conyertitur  18,  507  ss.  S.  Germani  18,  626. 
652.  Guisianis  fayet  19,  616.  649.  eos  cum 
Gastilionaeis  conciliare  cupit  20,  175.  ,212.  eius 
cum  Calyino  commercium  epistolicum  11,  323. 
14,  645.  15,  205.  417.  18,  315.  ob  hospitali- 
tatem  laudatur  20,  15  ss.  eius  consistorium.  20, 
208.     admonetur  Hnd.  230. 

RenatQS  CamiUus  11,  427.  458.  12,  62  (?)  14, 
683. 

Renatus  Perroteus  y.  sub  h.  y. 

Renatus  Pictayiensis  12,  480. 

Renatus  Btadtmann  y.  sub  h.  y. 

Rendon  professor  Geneyensis  10,  68.  Lausannen- 
sis  16,  702.     17,  461. 

Ren^  nescio  quis?  12,  655. 

Renchen  (Daniel  a)  Neuenburgensis  19,  675. 

Resch  bibliopola  10 b,  245. 

Reu,  Guil.  de,  martyr  Andegayensis  15,  756. 

Reuchlin  lao.  minister  Aug^tanus  15,  328. 

Reyet  y.  Royst. 

Rhaetia  reformata  14,  226.  576.  15,  473  in  re- 
ligione  oonstans  19,  94  ad  arma  pro  piis  ca- 
pienda  parata  ibid.  471.  479.  ab  utraque  parte 
soUicitata  ibid.  428.  spec.  a  lesnitis  ibid,  729. 
ei  minatur  Hispanus  18,  654  Oohinum  eiicien- 
dum  putat  20,  229.    cf.  quoque  ibid.  576. 

Rhaeticus(Rheticus)  Geo.  loach.  profeesor  Witte- 
bergensis  13,  540.  593.     14,  93. 

Rhegius  (Urbanus)  11,  66.    15,  134.  158.  235. 

Rheims:   reliquiae  ibi  asseryatae  6,  430. 

Rhellicanus  lo.  philologus  GDuricenais  11,  285» 
12,  413. 
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Ribittns  lo.  professor  LaasannenBiB  11,  94. 
442.  687.  691.  12,  32.  47.  88.  143.  147.  208. 
384.  672.  693.  13,  180.  383.  427.  498.  14, 146. 
16}  332.  20, 362.  post  actionem  de  disciplina  17, 
150.  245.  293.  370.  564  dimissuB  17,  461.  Au- 
reliam  se  confert  19,  213.  313.  ibique  docet 
19,  594.  moritur  20,  290.  cf.  21,  715.  769  Bq. 
773. 

Riohard  minister  PatemiacensiB  v.  du  Bois. 

Richard  minister  YiviaoenBis  11,  640.    12,  75. 

Richard:  plureB  alii  huiuB  nominiB  occurrunt: 
Simon  15,  557.  Le  Fevre  15,  139.  VauviUe 
14,  263.  15,  820.  16,  298  et  saepius.  minister 
apud  AquitanoB  19,  264.  tum  vide  12,  185. 
268.  477.    13,  328.    15,  457.     19,  254.  264 

Richardet  Glaud.  OeneyenBis  11,  349. 

Richardot  Franc.  profesBor  TomacensiB  11, 
435. 

Richebourg  nobilis  Oallus  eiusque  filii  11,  175. 
181.  188.     16,  87. 

Richer  Fetr.  minister  in  Brasilia  16,  279.  437. 
440.     18,  149  sq.     Rupellis  19,  143. 

RicheyillenBis  ecclesia  18,  68. 

Ridley  epiBCopus  Londinensis  13,  574.  de  yeste 
sacerdotali  ihid.  357.  martyr  15,  113.  118.  137. 
444.  828.  863. 

Rifius  Franc.  13,  137.    an  Riyius? 

>. 

Rigot  senator  OeneyenBis  8,  737.  741  bb.  758. 
763.  771.  778.  788.  792.  825.     13,  104.  109. 

Rihel,  Wendelin,  typographus  Argentoratensis 
Prolegg.  1,  32.  34  35.  42.  5,  37.  45.  53.  6, 
13.  7,  25.  lOb,  338.  340.  11,  63.  80.  100. 
254.  684.  761.  12,  54.  216.  260.  318.  321.  381. 
391.  578.  636.     13,  593.     15,  231.     16,  714. 

Rinok,  senator  SchaffhusanuB  14,  710. 

Ripailles  in  agro  Babaudico  11,  663.  678. 

RipanderiuB  20,  432. 

RipariuB  (17,  95.  118)  y.  Le  MaQon. 

RiseuB  (17,  521.  524)  fortassis  idem  qui  d^Albiao 
(Car.). 

Ritter,  EraBmus  minister  Bemensis  10  b,  85.  183. 
195.  235.  317.  10,  52.  153.  280.  433.  441.  446. 
680.  Oeneyam  mittitur  in  causa  Calyini  10  b, 
197  BB.  203.  206.  Zwinglianus  11,  413.  423. 
767.     12,  31.      a  Sulzero  notatur  11,  452.  470. 


Ritter 

498.  512.    item  a  Comite  Hnd.  537.     moritnr  12, 
328.  382.  701. 

Ritter,  Matthias,  minister  Francofortenais  15, 
217.     16,  21.  230.  320.  452.    17,  642  sq. 

Riye,  Oeoi^.  de,  y.  Prangins. 

Riyerii  fratres   typographi  Oeneyenses   Prolegg. 

I,  38.     Lausannae  13,  526.  549.     14,  239.    cf. 
quoque  13,  553.      17,  127.     20,  577. 

RiyeriuB  y.  Perruoel. 
Riyet  13,  21. 

RiyiuB  prof.  LipBiensis  (?)  14,  93. 

Riyius  Mich.  17,  372. 

RiyiuB  Franc.  y.  Martoret. 

Riyopra  Stph.  20,  554. 

RizaeuB  y.  Hardenberg. 

Robert.  Hoo  nomine  plures  yeniunt  non  ubi?i8 
facile  distinguendi:  consobrinuB  Idelettae  Calvini 
12,  618.  diaconuB  in  CoBsonez  15,  516.  Sootns 
aliquis  14,  32.  Oallus  11,  159.  282.  12,  26. 
256.  Cenalis  —  Louat  —  Oliyetanus  —  Stepha- 
nuB  —  Winter  (10  b,  315),  quos  yidesis  buo  loco. 
alii  incerti  12,  433.  559.  13,  36.  188.  17,  373. 
martyr  20,  414. 

Robertyal,  de,  profugus  Oallus  10 b,  43.  418.    11, 

II.  20,  594. 

Roohaeus  y.  Chandieu. 

Roohart,  de,  20,  470. 

Roche  lo.  pharmaoopola  12,  346. 

Roohefort,  lao.  baro  de,  18,  334.  loannoB  de, 
12,  320. 

Rochius  pseudonymia  Balduini  q.  y. 

Rodolphus  11,  614. 

Roesch,  Conr.  typographus  8,  767.  i 

Rogers  lo.  Anglus  bibliorum  translator  13,  492. 
martyr  15,  448.    20,  609.  (y.  Matthew). 

Rogerius  lOb,  91.     loannes  ohirargus  11,  557. 

559.  fortaBsis  idem. 

« 

Boggendorf  dux  militaria  19,  391.  416.  434. 
483.  500. 
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Bognac,  de,  profugus  Gallus  10  b,  43.  399  sq. 
418.  421.  424.  440.  11,  11.  13,  423.  633.  15, 
422.  16,  714.  17,  226.  18,  290.  19,  603. 
634.     20,  594. 

Rokyta  lo.  legatus  fratrum  Bohemorum  18,  .86. 

Rolct  famuluB  Paschalis  18,  22  sq. 

Roliet  lac.  12,  143. 

RollanduB  20,  388. 

Romainmotier  15,  11. 

Romans  ecclesia  19,  180.      20,  99. 

RomonelluB  12,  532. 

Romorantin  edictum    18,    115.   167.    284.   340. 
360. 

Rondelet  Ouil.  medicus  MonspesBulanus  20,  253. 

Ronsard  y.  Boussart. 

Rophius  Steph.  ludimag^ster  OeneyensiB  12,  193. 

Roquefort  eccleaia  19,  82. 

Rordorf  lac.  TuricenBiB  14,  171. 

RosariuB  medicuB  PoIonuB  19,  725.  yide  quoque 
SuraeuB. 

Rosen  (Hubert  yon  der)  15,  788. 

Roset  Claud.  Benator  OoneyenBis  8,  807.    10,  15. 

11,  144.  281.    12,  3.  97.  264.  270.  480.  505.  508. 
591.  642.  706.  727.    14,  641.    Oalvino  adyersatur 

12,  249. 

Roset,  Mich.  archigrammateuB  10,  68.  90.  12, 
591.  14,  641.  15,  359.  680.  861.  864.  16,  16. 
28.  146.  519.  711.    19,  699.    20,  169. 

Roseta  mulier  14,  568. 

RoBheim  (Mart.  de)  14,  329.  549. 

RosinuB  Alb.  legatuB  pontificiuB  14,  71.  151. 

Rossel  diaoonuB  LausannensiB  13,  360. 

Rothelin  (laqueline  de  Rohan,  marquise  de)  14, 
200.  16,  605.  696.  17,  9.  17.  530.  607.  18, 
360.  510.  19,  135.  492.  689.  eius  lis  de  co- 
mitatu  Neocomensi  16,  510.  512.  528.  536  sq. 

RotomaguB  y.  Rouen. 

Rouen  urbs  12,  578.  17,  356.  a  protestantibus 
oGcapata  19,  427.  capta  a  Ouisianis  ibid.  568. 
20,  110.  eius  triste  fatum  19,  606.  ecclesia  18, 
670.      yexata  20,  280. 


Rouillard  20,  503. 

Roullet  20,  524.  . 

RouBsaneB,  consiliarius  Agedincensis  18,  728. 

Roussart,  lOb,  6. 

Rousseau,  Nic.  et  Petr.  martyres  16,  110.  602. 

Roussel  (Rufus)  Oer.  Abb6  de  Olairac,  Proll. 
5,  39.  10  b,  26  sq.  46.  215.  11,  33.  12,  65. 
68.      18,  518.     21,  124. 

Roussillon,  de,  20,  524. 

Roust,  Pancrat,  de,  praefectus  MombelgardensiB 
19,  590. 

Roux  y.  Ruffy. 

Royerius  (Rouyidre?)  minister  TuronenBis  eto. 
17,  523.  706.    18,  532. 

Royerus  Dion.  11,  779. 

Royille  lac.  minister  21,  697. 

Roy  lo.  15,  178. 

Roye,  Mad*  de,  reginam  adit  de  protestantibus  17, 
634.  652.  in  yinculis  18,  282.  liberatur  18, 
381.  Arffentorati  19,  501.  511.  513.  Bturmii 
debitrix  iSuZ.  689.  20,  6.  yide  etiam  18,  736. 
19,  158.     20,  103. 

Royet  Barth.  mercator  Lugdunensis  19,  117. 

Royst,  Diethelm,  consul  Turicensis  12,  706.  cf. 
ibid.  727. 

Ruardus  y.  Tapper. 

Ruber  lao.  corrector  Baaileensis  lOb,  49. 

Ruch  y.  LasiuB. 

Rudolphus  y.  Erlach,  Oraffenried,  Oual- 
ther  (12,  467)  Naegeli. 

Rueger,  lac.  minister  SchaffhusanuB  8,  809  sq. 
13,  381.  14,  709.  15,  378.  410.  18,  417.  573. 
de  Ochino  20,  234.      moritur  ibid.  276. 

Ruffi  (Ruffin)  lac.  minister  in  Proyinoia  18,  19. 
Lugduni  Snd.  416.  ibique  dux  rebellium  19, 
409.  Yalentiae  ibid.  76.  116.  353  sq.  (Boux) 
(an  idem?)  21,  720.  734. 

Ruffus  minister  Yadensis  12,  686.  714 

Ruffi  Petr.  BecretariuB  Oeneyensis  13,  160. 

Bnfus  gener  Ourini  12,  204.  y.  quoque  Le  Roux 
RouBsel. 
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Rumlang,  Eberh.  a.,  minister  BernensiB  10 b, 
321.  406  sq.  12,  466.  13,  4  178.  180.  188. 
316.  ZwinglianuB  12,  413.  690,  Zebedaei  &utor 
ibid.  730.     adulter  14,  181.     de  consensu  Tigu- 

•     rino  12,  391. 

Runge,  Nic.,  16,  459. 

Rupefortius  20,  363. 

Rupellae  y.  La  Rochelle.  RupellanuB 
(RupensiB)  y.  Ghandieu. 

RuBBanges,  aurifaber  PariBiensis  17,  568.  620. 
RuBtanuB  17,  672. 
Rutheni  reformandi  18,  118. 

RutiliuB  LupuB  5,  137. 

Rutin,  Tvo,  16,  177. 

Ruz6  confesBor  regis  17,  241.  258.  264. 

Rydtmiiller,  lac.,  minister  RichovillanuB  19, 
406. 

Rye,  Claud.  Franc.  de,  20,  281. 

Ryz,  de,  minister  Dieppensis  17,  706. 


S. 

Sabander  Marc.  minister  FrancofurtensiB  16,  21. 
Sabaudiae  duz  v.  Oarolus  et  Philibert. 

—  negotium  cum  Oenevensibus  17,  662.  18, 
369  Bq.  395.  403.  463.  et  cum  BemenBibus  19, 
698  B8.     20,  288.  323. 

—  Sabaudi  pii  vezantur  10  b,  335. 

Sabaudus  (Savoye,  Aliod)  Claud.  AntilrinitariuB 
10  b,  88.  98.  104.  263.     15,  48. 

Sabaudus  (Savove)  Glaud.  vir  consularis  lOb, 
317.    13,  90.    20,  596. 

Sabaudus,  Petr.  Claudii  filius  13,  93  sq.  104. 
107.  131.  329  (?). 

Sabina  ducis  Ulrici  uzor  19,  352. 

SubinuB  Melanchthonis  gener  15,  772. 

Sachet  Petr.  minister  in  Marsillargues  18,  451. 
20,  678. 

Sachins  (Claud.  de)  11,  625.  12,  210.  13,  639, 
641.     15,  133. 


Sachs  Andr.  minister  Francofurtensifi  16,  21. 
451. 

Saconnay  (Gabriel  de)  praecentor  9,  421  sq. 
18,  611.    calumniator  9,  427.     ganeo  9,  423. 

Saconn^  Matth.  15,  516. 

Sadeel  v.  Ohandieu. 

Sadoletus  lac.  cardinalis,  calumniator  protestan- 
tium  8,  38.  et  persequutor  12,  363.  iiotuturS, 
12.      moritur  12,  613. 

—  Sadoleti  laudes  5,  385.  sinceritas  snspecta  8, 
388.  calumniae  repudiatae  ibid.  res  cum  Carolo 
7,  295  SB.  Epistola  ad  Genevenses  ProU.  5,  44 
et  369  Bs.  10  b,  329.  332.  350.  361.  373.  410. 
421.  11,  187.  13,  28.  20,  374.  21,  25. 
129. 

Saffranieoz  Stan,  Polonus  17,  651.  19,  575. 
578. 

Sagitta  (a)  v.  La  Fleche. 

Sailer  minister  Sangallensis  12,  478. 

Sainctan,  de,  14,  452. 

Saint-Ambroiz  ecclesia  18,  384. 

Saint-Andre,  mar6chal  do,  17,  108.  19,  465. 
593.     perit  19,  604.  637.    eius  filia  20,  202. 

Saint-Andr6  praeses  parlamenti  17,  568.  620. 

Saint-Andre,  lo.  minister  Oenevensis  Proll.  8, 
18.  11,  757.  779.  12,  43.  74.  129.  173.  217. 
226.  241.  244.  255.  330.  333.  408.  434.  495.  498. 
505.  534.  540.  551.  575.  13,  218.  14,  347. 
521.  525.  16,  252.  258.  320.  879.  16,  23.  389. 
sententia  de  praedestinatione  8,  134.  145.  152. 
subscribit  actis  contra  Bolsecum  8,  161.  172.  208. 
contra  Servetum  8,  553.  644.  in  vincula  conii- 
citur  14,  238.  272  sq.  282.  290.  15,  541.  21. 
502.  a  BemenBibus  ezpellitur  20,  405.  Franco- 
furti  15,  765.  772.  775.  786  sq.  819.  822.  827. 
874.  896.     moritur  16,  674.     21,  668. 

Saint-Andre,  Petr.,  bibliopola  GenevensiB  ProU. 

5,  19.  24.     10  b,  11.  13. 

Saint-Antoine  ccclesia  in  finibus  Petroooriomm 
18,  516.     19,  125. 

Saint-Blaise  vicus  lOb,  333.  12,* 271. 

Saint-Denis  oppidum.    Beliquiae  ibi  asservatae 

6,  421.  431.  444. 

Saint-Estienne,  le  chevalier  de,  19,  292. 
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Saint-Flonr,  Reliquiae  ibi    aBseryatae    6,   422. 
432.  434.  436. 

Saint-Oelais  v.  LaDsac. 

Saint-Germain   Oasp.   de,    17,  189.      19,   313. 
20,  102. 

Saint-Germier  perit  in   proelio   Druidensi    19, 
e03.  633. 

Saint-Hiermie    15,    829.     (Germie?   idem    qni 
Lautrec?)  691  sq.  746. 

Saint-Iean  d^Angelv.  Reliquiae  ibi  asservatae 
6,  429.  436.  447. 

Saint-Iean   de  Maurienne.    Reliquiae  6,  436. 

Saint-Imier  yious  11,  160. 

Saint-Iulien  vicus  Mombelgardensis  15,  88. 
452. 

Saint-Laurent  12,  502.  13,  506.  14,  134.  560. 
16,  15.    17,  85.  227. 

Saint-L6onard  20,  503. 

Saint-Lo  17,  162,  180.  525.    18,  670. 

Saint-Maizent  ecclesia  17,  428. 

Saint-Malo.  Episcopus  illius  urbis  Yenetiis 
dissolutam  vitam  agit  7,  503. 

Saint-Marcellin  19,  203. 

Saint-Martin  13,  506.     19,  414.    (an  duo?) 

Saint-Paul  v.  Sampaulinus. 

Saint-Phale  (L.  de  Vaudray)  19,  638.  20,  103. 
141. 

Saint-Pierre  le  Moustier,  ecclesia  18,  438. 

Saint-Pol,  Symond,  testis  in  causa  Bolseci  8, 
183. 

Saint-Porcian  v.  Poroian. 

Saint-Privai  13,  35.  39.  43.  53.     19,  375. 

S  aint-Quentin,  proelium  16,  604. 

Saint-Yictor:  lis  Bernensium  et  Genevensium 
de  bonis  capituli  11,  122.  203.  248.  261.  368. 
385.  388  sq.  614.  626.  650.  658.  671  sq.  677. 
687.  689.  697.     16,  29. 

Sainte-Poy  ecclesia  18,  588.    19,  125.    20,  466. 

Sainte-Marie  aux  Mines,  ecclesia  16,  79.  18, 
122.  541.  19,  153.  485  sq.  cf.  quoque:  Banc, 
Marboeuf,  Morel. 


Sainte-Marthe  v.  Sammarthanus. 
Saintes,  Claud.  de,  doctor  sorbonicus  18,  741. 

Saintonge  v.  Santones. 

Salernum,  reliquiae  ibi  asservatae  6,  440.  Saler- 
nitanus  princeps  20,  214. 

Sales,  de,  19,  254. 

Salicotus  V.  GallasiuB. 

SaligniuB  12,  431.    20,  608. 

Saliniacns  (lo.  de  Salignac)  prof.  I.  hebr.  12, 
425.  18,  653.  19,  8.  11.  110.  255.  evangelio 
favet  ibid,  118.  141.  idque  profitetur  ibid.  165. 
in  colloquio  Possiacensi  ibid.  118.  et  cum  Beza 
ibid.  269.  274.  de  cultu  imaginum  ibid.  298. 
316. 

Salis,  Herc.  de,  19,  463.  471.  477.  479.  487. 
494.  20,  289.  plures  eiusdem  familiae  ibid. 
229. 

SaliuB  (20,  573)  v.  Gallasius. 

Salles  vicuB  14,  124. 

Sallustius  laudatur  5,  39.  44  sq.  47.  53.  65  sq. 
98.  106.  116.  125.  132.  141  sq.  145.  156. 

Salm,  Nic.  de,  20,  26. 

Salminger  Sig.   anabaptista  Augustanus  15,  47. 

Salomon  Aurelianensis  14,  473.  639.  15,  149. 
vide  quoque  Pate. 

Salvart  lo.  Franc,  miniBter  in  Nevers  19,  263i 

SalycaeuB  v.  GallasiuB. 

Samarobriva  (Amiens  11,  12). 

Sammarthanus  (de  Ste Marthe) Car., ProII.  1, 29. 
10  b,  92.     11,  151.  206. 

SamouBet  9,  426. 

Sampauiinus  (de  St.  Paul)  Franc.  minister  Yi- 
viaceiisiB  (al.  Sanctopaulinus  13,  97.  Paulinus 
ibid.bS.  SampauIuB  iWd.  428.)  11,412.  12,75(?). 
143  (?)  190,  337.  730.  13,  25.  173.  189.  227. 
360  sq.  468.  472.  611.  613.  14,  81.  143.  350. 
15,  76.  239.  Dieppae  18,  383.  566.  20,  53.  Pa- 
risiiB  18,  579.  coram  rege  ibid.  644.  S.  Ger- 
mani  ibid.  626.  641.  646.  654.  -Valentiae  19,  76. 
a  Pictaviensibus  vocatur  ibid.  215.  Eius  de  prae- 
destinatione  dubia  fides  14,  136.  143.  192.  237. 
405.  418. 435. 439. 568.  608.  15, 315  sq.  18, 563. 
cf.  etiam  21,  712  sq. 
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Sampaulinus  Tho.  martyr  14,  264.  277. 

SampBOu  Tho.  Anglus  exsul  15,  447.  552.  554. 
628.     18,  144. 

Samuel:  hoo  nomine  veniunt  filii  Oonr.  Huberti, 
Gonr.  Pellicani,  Nio.  Zerkintes  q.  y. 

San-Salvador  in  Hispania.  Reliquiae  ibi  appo- 
Bitae  6,  417  ss.  422  ss.  431  sq.  434.  436.  439. 

Sancerre  (du  Buis  comes  de)  19,  158. 

SanctuB  (14,  718)  v.  Zancus. 

Sandys,  Edwin,  exsul  Anglus  15,  554.     18,  144. 

Sanellus  19,  90. 

SangallenseB  miniBtri  de  conseuBU  Tigurino  13, 
405.    contra  Westphalum  15,  560. 

SanlaurentiuB  t.  Saint-Laurent. 

Sanrany  (nomen  dubium)  6uil.  14,  512. 

SanrayeriuB  Genevam  mittendus  1.  hebr.  pro- 
fessor  19,  177.  224.  269.     20,  170. 

SanrayisiuB  19,  90.  idem  fortasse  ac  prae- 
cedens. 

SanterentianuB,  lul.,  Italus  11,  457.  12,  136. 
15,  664.  in  Anglia  18,  526.  PosBiaci  ibid.  706. 
710.     19,  8. 

Santones  pii  13,  110.    14,  637. 

Saporta  Ant.  medicus  Monspessulanus  20,  253. 

Sarcerius,  EraBmus,  13,  540.  593.  14,  93.  16, 
459.  17,  91.  contra  Calyinum  9,  180.  contra 
Maiorem  15,  321. 

SarniciuB,  Stan.  de  Blandrata  18,  672.  contra 
AntitrinitarioB  19,  560.  569.  696.  contra  Gen- 
tilem  18,  673.  contra  G.  Paulum  19,  584.  de 
Btatu  Poioniae  ibid.  721  bs.     20,  38.  42.    notatur 

19,  167.  171.     cf.  praeterea  9,  645.      et  ProU. 
9,   49.     16,  129.   132.     17,   140.  600.     19,  35. 

20,  29.  188. 

Sarragosse,  de,  ciyis  in  IsBOudun  18,  473. 

Sarrasin  medicus  Geneyensis  14,  352.  536.  15, 
468  £).     17,  125.     19,  215.     8,   185.     20,  252. 

SarrayiuB  Adr.  19,  226. 

Sarrazier,  martyr  Parisiensis  17,  117.  201.  436. 

Sarraziet,  minister Nemausensis  19,  83.  184.  215. 


Sartorius  Nic.  martyr  16,  382.  yide  quoque 
Schnider. 

Sassenage,  Laur.  de,  nobilis  Delphinas  20,58. 
144. 

Sastraniez,  Stan.  16,  129. 

Sauchay  y.  Sosia. 

Saules  (de)  y.  GallaBius.  An  et  de  Saux  20, 
545? 

Sauls  ecclesia  in  Burgundia  19,  324. 

Sault  (Saulx)  'Frangois  d'Agoult  de,  lieutenant 
g6n6ral  &  Lyon  19,  48.  409.  20,  64.  57.  108. 
111. 

Saulx  Gasp.  y.  Tayannes. 

Saundera  Laur.  martyr  Anglus  15,  448. 

Saunier  (Sonerius)  Ant.  in  yallibus  Pedemonta- 
nis  10  b,  334.  Geneya  Lausannam  transit  ibid. 
54.  cum  magistratu  rem  habet  ibid.  240.  274 
303.  307.  312  sq.  mutationem  quaerit  12,  520  sq. 
547.  inopia  laborat  ibid.  637.  20,  399.  cf.  prae- 
terea  9,  892.  10  b,  74.  95.  157.  262.  264  316. 
332.  347.  365.  415.  426.  436.  11,  152.  254.  468. 
641.  749.  12,  387.  394  425.  13,  91  sq.  103. 
14,  591.    15,  427.  516.    21,  200.  214  240. 

Saureau  Dion.  martyr  Andegayensis  15,  756. 
Sauset  (de)  19,  254. 

Saussure  Ant.  de,  (18,  713)  y.  Dommartin. 

Sauye  ecclesia  ab  iconoclastis  turbata  18,  580. 

SayiuB  Ant.  15,  122. 

Sayoye  y.  Sabaudus. 

Saxo  Andr.  y.  Saohs. 

SaxonoB  laudati  et  traducti  9,  178  sq.  eorum 
yecordia  contra  Cidyinum  9,  241.    16,  515. 

Sborow  (Zborow)  Mart.  a,  Polonus  15,  870.  16, 
240.    19,  561.  726. 

—  Petrus   palatinus   PosnaniensiB   19,   172.  561  (?) 

—  Tomitius  17,  651.  In  his  nominibus  aliqua  con- 
fusio  esse  yidetur. 

Scaphinus  lo.  ecclesiae  Aquisgranensis  oonditor 
18,  164.  220. 

ScarczoyiuB  16,  253. 

Scarron  Petr.  Laur.  Macrini  socer  12,  51. 
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Sohaffhusani  in  oausa  Serveti  8,  809  sq.  con- 
senBtii  Tigarino  adstipnlantnr  12,  381.  393. 

Schalling  Mart.  16,  407.  428.  435.  de  ooena 
ibid.  596.  Oalyini  aorunoniam  yituperat  ibid. 
649. 

Sohalter  v.  Sohlatter. 

Schaub  minister  BipontinuB  16,  518. 

Schellenberg,  Anna,  abbatissa  lOb,  338. 

Schenok,  Matth.  minister  Augustanus  15,  793. 
queritur  de  LutheraniB  18,  32.  78.  525.  19,  55. 
contra  ubiquitatem  18,  409. 

Schenok,    Simpr.     UlmenBiB     10 b,    362.    434. 

11,  24. 

Sohenokbecher,  lo.,  negotia  mercatorum  Lute- 
tiae  ourat  18,  273  bs.  306  as.  318.  339.  342. 
346. 

Sohepffel  Dieb.  MeteuBiB  15,  788. 

Schertlin,  Seb.,  dux  militaris  11,  713.  14,  83. 
204.  573.  709.    18,  246. 

ScheruB  11,  612. 

Schlatter,  Mioh.  minister  BielensiB  13,  445. 
534. 

SchloBBol,  lo.  16,  459. 

SohmalcaldiaeOalviniatae  damnati9,  152.  foe- 
duB  lOb,  341.     11,  12.  546.  555.     bellum  8,  36. 

Sohmid,  Ernsm.  11,  739. 

Schmidlin  y.  Andreae. 

Schmidt,  Oonr.  miniBter  BemenBiB  12,  688. 
690  aq. 

Schmidt  lo.  y.  FabriciuB. 

Schneeberger,  Ant.  medicuB  TuriceuBiB  16,  574. 

Schnell,  Oonr.  minister  ArgentoratenBiB  15, 
510. 

Schnepff,  Erh.,  LutheranuB  10  b,  210.  de 
euchariBtia  ProII.  9,  18.  16,  22.  52.  64.  66. 
Hagenoae  11,  66.  68  sq.      Batisbonae  ibid.  196. 

12,  246.  255  bb.  265.  ob  Interim  dimiBBus  13, 
104.  Mombelgardiae  11,  751.  12,  122.  18,  68. 
112.  notatur  16,  123.  125.  429.  488.  616.  cf. 
quoque  10  b,  74.  11,  624.  705.  16,  459.  483. 
20,  376. 

Schnider,  Fetr.  miniBter  Aarbergensis  12,  466. 
Bielensifi  11,  159. 


Sohnider,  Nic.  12,  239. 

Soholae  inopia  premuntur  5,  596.  philoBophioae 
instituendae  5,  626. 

—  Scholae  GeneyeuBiB  legeB  10,  65  sq. 

—  Scholarum  utilitaB  5,  625.  BtatuB  ante  reforma- 
tionem  6,  473.      NeocomeuBium  examina  14,  63. 

BoboIaBticuB,  Oery.,  y.  Schuler. 

Sohomann  y.  SimanuB. 

SchoruB  Ant.  profesBor  HeidelbergenBiB  13,  646. 
ezBuI  LauBannae  14,  94.  114.  143.  of.  16,  715. 
13,  565.  20,  609.  poBte  moritur  14,  132.  135. 
137^ 

Schoter,  Mioh.  14,  249. 

SohotuB  ArgentoratensiB  11,  272. 

SchradinuB  couBiliariuB  MombelgardenBis  15, 
582.  739.    16,  118. 

SchrotyBon  16,  118. 

Sohuler  Gery.  MemmingeuBiB  11,  723.  12,  292. 
13,  116.  317.    15,  117; 

Sohwartz,  Theob.  y.  Niger. 

Schweblin  H.  couBiliariuB  PalatinuB  19,  675. 
714. 

Schweinfurt  5,  480. 

Schwendi,  Laz.  18,  275.    19,  488. 

Sohwenkfeld,  Oasp.  notatur  9,  62.  443.  12, 
49.  16,  549.  18,  133.  noyarum  rerum  inyentor 
6,  624.  Seryeti  imitator  10  b,  289.  a  Oalyino 
impugnatur  9,  111.  491  Bq. 

Scipio  y.  LentuIuB. 

SooruB  (13,  565)  y.  Sohorus. 

Scorj  lo.  episcopuB  HerfordieuBiB  18,  361. 

Sootiae  motuB  bellici  et  eccIeBiaBtici  18,  196  qb. 
364.  434  Bq.    miBBa  restaurata  19,  114. 

BootuB  Henr.  de  Spiera  ProII.  9,  71. 

ScotuB  Rob.  ParisienBiB  14,  32. 

SootuB  profesBor  FrancofurtensiB  13,  650. 

Scrimger,  Henr.  professor  GeneyenBis  19,  178. 
256.  20,  259.  21,  779.  Fuggeri  oUenB  19,  563, 
in  Germaniam  mittitur  ibid.  ^l.  Heidelbergam 
yocatur  ibid^  538.  recuBat  ibid.  563.  testis  tes- 
tamenti  Calyini  20,  301. 
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Seant  en  Othe  ecclesi^  19,  104.  106. 
SebastiaDi  (S.)  reliquiae  6,  446. 

SebastianuB  v.  Castellio, Fonselet  (15, 257), 
Meyer,  Munster. 

SeceliuB  (de  Seohellefi)  Oallua  Francofurdensi 
ecclesiae  adscriptuB  15,  138.  142.  144.  360.  558. 
617.  716.  765.  846.  890.  16,  20.  50.  94.  295. 
17,  304.  18.  43.  20,  571.  contra  PoUanum  16, 
50.  60.  63. 

SeceriuB  typographus  HageuoenBiB  8,  745.  767. 
866. 

SedoUiuB  Alox.  LauBannensis  14,  132. 

Seel  Otto  TrevirenBiB  17,  316.     18,  48. 

Seeiac  miniBter  in  Ste.  Poy  17,  535.  18,  495. 
516.  586.  595  sq.    19,  124.  136. 

Seguier  profuguB  QalluB  18,  201. 

Seguier  Petr.  praeBCB  parlamenti  16,  82.  17, 
504  Bq. 

Seguin  Bern.  martyr  LugdunensiB  14,  317.  444. 
494.    21,716. 

Seguran  minifiter  DieppenBis  17,  8.  355.  21, 
682. 

SegurinuB  20,  171. 

SeidenBtucker  (Phrygio)  Paul.  15,  414. 

Seillons  (de)  19,  311. 

SelucianuB  miniBter  GenevenBib  v.  L'EcluBe. 

Semidde  (de)  miniBter  in  BagnolB  et  Lugduni  18, 
413.  416.  432.  549  sq.  574  717.  19,  409.  516. 
20,  479. 

SenaliB  v.  CenaliB. 

SenaroleuB  Claud.  SabauduB  Yitebergam  profi- 
oiacitur  12,  9.  26  Bq.  32.  57.  63  sq.  71  Bq.  poBt 
reditum  Aid.  100.  131.  Argentoratum  pelit  ibid. 
150.  226.  Diazii  comcB  ibid.  255.  277.  280.  336. 
et  tcBtamenti  exBequutor  ibid.  624  Bq.  tOBtis  in 
causa  Zebedaei  15,  516  sq.  vide  praeterea  12, 
348.  497.  503.  13,  108.  112.  293.  14,  631.  15. 
411.    20,  607.     Senardense  castellum  12,  203. 

Senarpont,  de,  19,  178. 

Seneca  philosophuB  laudatur  1,  316.  385,  2,  76« 
5,  6.    notatur  2,  187.    eius  yita  5,  9  bb. 

—  Bcripta:  ApocoIocvntosiB  5,  108.  de  Beneficiis 
5,  16.  25.  40.  51.  60.  63.  86.    Uber  de  Clementia 


Seneca 

a  Calvino  editus  10  b,  19  sq.  Consolatio  5,  30. 
Epistolae  5,  19.  30.  39  sq.  44.  52.  102.  121.  129. 
139.  150  sq.  157.  10.  204  sq.  de  Ira  5,  34.  40. 
52.  55.  58.  60.  86.  96  sq.  99.  120.  126.  138.  150. 
154.  Quaestiones  naturales  5,  62.  150.  de  Yita 
beata  1,  1138.  2,  517.  Tragoediae:  Agamemnon 
6,  58.  90.  101.  139.  Hercules  5.  20.  24.  139. 
Medea  5,  21.  56.  89.  151.  Octavia  5,  22.  56.  97. 
Thebaides  5,  136.  Thyestes  5,  18.  20.  54.  60.  89. 
Troades  5,  119. 

Seneca  rhetor.  5,  66.  81.  98. 

Benetaire  praefectus  Metensis  17,  508.  567.  679. 
698.    18,  541. 

Senigan  (Seninghen)  comes  17,  232.  Madame  de 
8.  20,  134. 

Sens  ecclesia  19,  104  sq.  122. 

Sept,  Balth.  libertinus  8,  737.  825.  12,  335.  14, 
102.  623.  turbas  facit  13,  346.  seditioniB  reus 
15,  618.  fugit  ibid.  626.  682.  702.  absens  dam- 
natur  ibid.  647.  706.  718.  eius  uxor  Orid.  790. 
cf.  quoque  14.  412.  421.  434.    21,  720  sq. 

Sept,  B^pt.  14,  102.  623. 

Sept,  Michael,  praecedentium  pater  13,  104. 

Sepulturaeritus  Genevenaes  10,  29.  114.  Mom* 
belgardeDses  11,  625.  647.  Neocomenses  14,  62. 
nocturnae  10,  230. 

Seraphinus  minister  et  martyr  12,  643. 

Serbelloni  Fabric.  20,  310. 

Seripandus  Hier.  cardinaiis  19,  710.    20,  3. 

Sertorius  Cph.  minister  SangaUensis  14,  9. 

Servandi  ludimagister  Genevensis  21,  297. 

Servantellus  18,  486. 

ServatiB  minister  TononienBis  19,  413. 

Sorvetus  Mich.  non  baptizatus  8,  622.  Calvini 
discipuIuB  9,  445.  ab  eo  frustra  admonitus  12, 
281.  et  tandem  repudiatus  13,  42.  eiusdem 
calumniator  8,  479.  in  carcerem  coniectus  8, 
461.  479.  lesaiam  de  Cyro  interpretatur  8,  497. 
553.  Ignatio  nititur  9,  491.  Italos  habet  as- 
seclas  14,  577.  Lusitanus  8,  48.  Lutheianus  in 
coena  9,  61.  Lugduni  biblia  oorrigit  8,  497.  552. 
Manichaeus  8,  611.  cum  Mennone  consentit  10, 
172.  paedobaptiBmum  impugnat  8,  486.  Parisiis 
cum  Galviuo  conversatur  8,  481.      21,  57.   123. 
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Servetus 

patres  perperam  citat  9,  371.  peccatum  mortale 
ante  annum  vigesimam  esse  negat  8,  622.  Pela- 
gianus  8,  624.  prophetam  se  iactat  2,  997. 
rumor  de  eius  morte  10  b,  289.  SabellianuB  8, 
593.  trinitatem  Oerberum  vocat  8,  460.  556. 
Yenetiis  et  Tatavii  commoratur  8,  479.  notatur 
2,  311.  313.  1029.  1031.    9,  377.    10  b,  103.  289. 

12,  303.  cur  O^lvinuB  eum  non  prius  refutaverit 
8,  457. 

—  Serveti  hifitoria  Proll.  8,  27  sq.  8,  453  ss. 
arrogantia  8,  48.  asseclae  multi  in  G-allia  et 
Italia  8,  459.  14,  577.  apologia  15,  52.  dog- 
mata  a  Oalvino  exposita  8,  501.  ab  ipso  vindicata 
8.  515.  denuo  profligata  8,  535.  ignorantia  8, 
591.  impietas  exegetica  2,  98.  captivitas  14, 
589  sq.  pantheismus  8,  496.  589.  658.  pro- 
cessus  8,  721  ss.  damnati  desperatio  8,  499. 
morientis  silentium  ibid.  supplicium  14,  691  sq. 
styli  indoles  8,  560.  studia  Parisiensia  10  b, 
289.  Aurelianensia  15,  112.  Yiennensis  causa 
8,  833  sq.     vita  dissoluta  8,  496. 

—  Serveti  scripta:  de  Trinitatis  erroribus  8,  558. 
Restitutio  Ohristianismi  ProU.  8,  32.  8,  558. 
eiusdem  duplex  recensio  8,  734.  Oommercium 
epistolicum  cum  Oalvino  8, 460.  Froll.  8,  30.  12, 
512.  Epistolae  triginta  Froll.  8,  33.  8,  462. 
645.  9,  446.  Epistolae  ad  Oecolampadium  8, 
861.      ad  Poupinum   8,  507.   750.      ad  Yiretum 

13,  33.  Quaestiones  Oadvino  propositae  8,  482  ss. 
12,  283.  Responsio  ad  articulos  Fontanii  8,  731. 
et  Oalvini  8,  507.  515.  Annotationes  ad  refuta- 
tionem  Oalvini  8,  519. 

—  Serveti  error  in  fidei  articulo  8,  628.  de  natura 
Christi  2,  356.  359.  de  traduce  2,  139.  de 
trinitate  2,  108.    8,  48.      * 

—  Serveti  sententia  de  anima  8,  623.  de  beatorum 
statu  8,  681.  de  fide  8,  667.  688.  de  haereticis 
puniendis  8,  462.  de  infemo  8,  682.  de  iustifi- 
catione^8,  669.  de  lege  8,  694.  de  merito  ope- 
rum  8,  671.  de  paedobaptismo  2,  998.  8,  613. 
de  potestate  ecclesiae  8,  686.  de  praedestinatione 
8,  694.  de  regeneratione  8,  676.  de  regno  coe- 
lorum  8,  674.  de  sterilitate  Palaestinae  8,  496. 
Serveticae  theologiae  compendium  8,  640. 

—  cf.  etiam  20,  416.  565.  21,  23.  76.  146.  548  ss. 
589  sq. 

Bervius  in  Yirgilium  5,  24.  26.  48.  53.  58.  63. 
90.  108.  116.  129.  135.  142.  153.  156. 

Seuther,  I.  Mel.  archigrammateus  Wormaciensis 
16,  642. 

Calvini  opera,    Vol  XXIL 


Sevenus  Gerh.  prof.  Gymnasii  Argentoratensis 
11,  416.    12,  5.  447.    16,  315. 

Seyler,  Gereon,  archiater  Augustanus  15,  86» 
298.  18,  79.  327.  409.  20,  433.  Raphael  eius 
filius  15,  86.     16,  128.    18,  79.    20,  434. 

Seymour  Edu.  dux  Somerseti  v.  Somerset. 
eius  frater  13,  66.    eius  filia  loanna  ibid.  300. 

Sforza,  Bopa,  regina  Poloniae  v.  Bona. 

Shaxton  episcopus  Sarisberiensis  lOb,  401. 

Sibellean  Mathur.  minister  18,  12.  394.  . 

SidalluB,  Henr.  canonicus  Oxoniensis  14,  643. 

Sidemannus,  Mt.,  professor  ErfordienBis  et  Yit6* 
bergensis  15,  271.  501.  591. 

Sid^oniuB  v.  Helding. 

Sieglessen,  Ant.  de,  12,  332. 

Sienae  reliquiae  asservatae  6,  421  sq.  437. 

Sienioki  Nic.  19,  575. 

Sigeberti  chronicon  1,  1081.    2,  1081. 

Sigerius  18,  486. 

SigismunduB   imperator  mansuetus  et  debilis  7, 

287. 

Sigismundus  Augustus  rex  Poloniae  13,  281. 
491.  16,  185.  415  sq.  Augustanam  commendat^ 
*6id.  88.    vacillat  17,  422.    uxores  i6«.  423. 

Sigismundus  de  HohenzoIIem  archiepisoopus 
Magdeburgensis  15,  99. 

Silva,  lo.  de,  episcopus  Yauriensis  8,  20. 

Silva  Rich.  v.  du  Bois. 

Silvester  Italus  17,  168.  257.  269. 

Silvestre  minister  Oadomensis  20,  252. 

Simanus  (Schomann)  Geor.  minister  Pinozovien- 
sis  19,  574  722. 

Simlerus  losias,  gener  Bullingeri  15,  804  20^ 
28.  oratio  de  Yermilio  19,  665.  contra  Stan- 
carum  9nd.  666.  669.  724. 

Simon  BeUagarda  10  b,  78. 

Simon  de  loux  libertinus  15,  670. 

Simon  vide  du  Bois,  Grynaens,  Moreau, 
Sulzer. 


Simonidis  sententia  de  Deo  2,  50. 
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Simoxiiiis  oateohiBta  GeneyenBiB  17,  469. 

SimphaleuB  v.  Saint-Phal. 

SimpertuB  v.  Vogt. 

SinapioB  medieuB  10 b,  89.  Ferrariae  ubi  puel- 
lam  ambit  et  tandem  ducit  ibid.  90.  95.  127. 
363.  of.  ibid.  135  Bq.  315.  323.  11,  462.  654. 
12,  554.  arohiater  Herbipolitanus  ibi  uxor  mori- 
tur  14,  688.    patriae  fata  deflet  16,  374. 

Sinlink,  Gko.  oonBul  GraoovienBis  15,  870. 

Sirk  V.  Syrk. 

Sittich  V.  Emser. 

SleidanuB,  lo.  Proll.  5,  53.  6,  21.  7,  14.  28. 
39.    lOb,  349.    11,  62.  209.     12,  156.  247.  275. 

14,  290.  620.  719.  15,  111.  212.  221.  231.  ^724. 
813.  16,  82.  84.  133  Bq.  143.  196.  222.  20, 
447.    moritur  16,  315. 

Smaloaldioum  foedus  lOb,  341.    11,  25.  38. 

SmedenBtede  Henr.  BoBtoohienBiB  19,  352. 

Smith  R.   (Smythe)   Anglus  pontifioiuB   14,  705. 

15,  884.    20,  166. 

SooinuB  CamilluB  20,  229. 

Socinus  LaeliuB  in  Oermaniam  proficiscitur  13, 
554.  Wittebergam  et  Lipsiam  adit  ibid.  650. 
14,  96.  YratiBlaviam  ibid.  307.  BaBileam  15, 
165.  Oenevam  ibid.  208.  haereseoB  BUBpeotuB 
14,  683.  15,  310.  318.  352.  354.  eius  quaeBtio- 
noB  10,  160.  13,  272.  307.  336.  484.  517.  14, 
229.  a  Bullingero  purgatur  17,  160,  iter  Itali- 
oum  ibid.  160.  181.  in  Poloniam  ibid.  457.  de 
Btatu  Poloniae  ibid.  604.  650.  Turici  redux  ibid. 
648. 

—  vide  praeterea  13,  305.  323.  349.  362.  386. 
425.  441.  20,  161.  173.  176.  181.  21,  142. 
149. 

Soell,  Ghph.  ooUegii  Wilhelmitani  ArgentoratensiB 
rector  12,  94.  Oecolampadii  gener  15,  77. 
legatuB  ad  conoilium  14,  290.  moritur  ibid. 
465. 

SoerinuB,  Leonh.  miniBter  in  Znaim  12,  140. 
168. 

SoiBBonB:  reliquiae  ibi  aBBorvatae  6,  430.  446. 

Soldra  lo.  OracovieuBiB  15,  871. 

SolodurensiB  oonventUB  19,  393.  396.  402.  419. 
422.    liB  oum  NeooomensibuB  12,  449. 

Solon  laudatur  1,  233.  1107.    2,  1100. 


Solte,  lac.  minister  MatiBConensiB  18,  748. 

Somerset,  (Bdu.  Seymour  dux)  proteotor  Ad- 
gliae  in  vincula  coniioitur  13,  4&D.  504.  libera- 
tur  ibid.  519.  528.  denuo  capitur  14,  208.  sup- 
plioio  afficitur  ibid.  258.  300.  eiuB  familia  ibid. 
409.  GalvinuB  eum  hortatur  ad  reformationem 
eoclesiae  13,  64.  14,  155.  sed  ipse  frigescit  ibid. 
46.  Idem  illi  dicat  comm.  in  Timotheum  13,  16. 
136.  325.  of.  praeterea  ibid.  659.  14,  100.  132. 
196. 

Sommieres,  synodus  19,  516. 

Sonerius  v.  Saunier. 

SonniuB  Pranc.  17,  630. 

Sophooles  5,  90. 

Sorbona  conoilii  iudex  7,  384. 

—  Sorbonici  Pelagiani  1,  345.  2,  222.  quoad 
trinitatem  orthodoxi  8,  574.  581.  de  iustifiGatione 
delirantes  1,  799.    2,  611.    iustitiam  fidei  toUunt 

I,  774.  2,  584.  de  aqua  distillata  in  baptismo 
disputant  7,  498.  colloquuntur  cum  protestanti- 
bus  19,  273.  288.  eorum  de  Carolo  iudicium  1, 
301. 

Sorel,  lao.  minister  NeocomensiB  11,  809.  12, 
125.  .  14,  65.  15,  374.  16,  25.  40.  225.  381. 
527.  17,  153.  18,  543.  Porentruaci  vapulat  16, 
513.  17,  111.  129.  in  Boudry  18,  452.  Parisiis 
destinatur  16,  25.  36.  in  Oalliam  abit  17,  324. 
ad  TricaBses  19,  24.  49.  77.  85.  96.  122.  161. 
176.  182.  184.  252.  vide  praeterea  18,  712  sq. 
19,  106.  160.  249.  296. 

Sosia  mulier  PariBiensis  7,  382. 

SotuB,  Domin.,  conoilli  orator  7,  391.     16,  443. 

Soubise,  lo.  de,  gubemator  LugdunensiB  19,  554. 
593.  616.  dedit  urbem  ibid.  685.  cf.  20,  30. 
111.  De  eo  iam  cf.  Bulletin  de  la  Soci6te 
de  I'hist.  de  prot.  1880  Januar. 

Soulas  minister  Yalentiae  18,  77. 

Southhampton,    Earl    of,   Admiraldus  Anglus 

II,  31. 

Spahler  lac.  16,  79. 

Spartianus  5,  146. 

Speoker,  Mel.  minister  ArgentoratenBia  17,  44 
72.  133.    19,  674.    20,  105. 

Speoulator  v.  Durand. 

Spencer,  Tho.  exsul  Anglus  15,  383. 
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Spiera  Franc.  desperans  9,  622.  eius  historia 
Proll.  9,  70.  a  pluribus  conscripta  13,  303.  323. 
359.  505.  512.  praefatio  in  eandem  9,  855.  of. 
quoque  13,  448. 

Spifame  lac.  Sr.  de  Passy,  olim  epiBCopus  in 
Novers  postea  ap.  Bituri^es  et  alibi  minieter  18, 
650.  687.  19,  10.  61.  103.  140.  142.  186.  213. 
225.  268.  599  sq.  602.  20,  .101.  487.  a  Pari- 
Biensibus  vocatur  19,  262.  an  coniurationiB  Am- 
bosianae  Buasor  ibid.  452.  in  comitiis  Franco- 
furteuBibua  ibid.  556.  reginae  Nayarrae  concedi- 
tur  20,  249.  fata  extrema  19,  268.  cf.  etiam  21, 
714.  718.  722. 

Spina  lo.  (de  TEpine,  AcantbiuB)  in  profitendo 
evangelio  aiutius  ancepB  12,  458.  13,  40.  257. 
515.  defendit  se  a  suspicione  deaerti  oyangelii 
18,  404.  eyaneelio  nomen  dat  ibid,  670.  686. 
738  sq.  Pictayii  et  RupelliB  19,  66.  in  Fonte- 
nay  ibid.  140.  in  coUoquio  PosBiacenBi  ^id.  8. 
11.  Salmurii  20,  265.  yaletudinarius  19,  13. 
fata  18,  547.  20,  186.  yide  etiam  18,  653.  19, 
225.    20,  177.  257.  477.  620. 

Spirae  celebratur  coventuB  principum  a.  1540: 
5,  467.  comitia  a.  1542.  11,  383.  a.  1544.  ibid. 
669.  681.  693.  697  718.  734. 

Spinella,  PolonuB  AntitrinitariuB  19,  560.  570. 

Spinkowski  (19,  170)  y.  Swierczkowski. 

SpirituB  FrancificanuB  13,  589. 

Spiron  miniBter  in  Proyincia  19,  536. 

SpitekuB  (Jordan  de  Zahliczin)  nobiliB  PoIonuB 
15,  735.  762.  868.  912. 

Spurinna  augur  7,  535. 

StadianuB  Franc.  profoBSor  TubingenBis  11,  541. 

Stadmann  Ren.  12,  59. 

StadnicicuB  Stan.  18,  263.  pro  Stancaro  ibid. 
264.    haereticoB  foyet  ibid.  379. 

StafforduB  AngluB  15,  828.    21,  640  Bq.  645. 

StagneuB  10 b,  230.  20,  584.  601.  (de 
PEstang?) 

StampeuB  Petr.  12,  70. 

StancaruB  Franc.  ProU.  9,  33  Bq.  48  Bq.  9, 
333  &8.  633  BB.  645.  12,  210.  14,  166.  404. 
683.  munere  abdicatus  in  Poloniam  bo  recipit 
15,  100.  eiuB  dogma  17,  601.  19,  541  as.  de 
GhriBto  mediatore  18,  260  ss.  371  bb.  19,  518. 
Pannoniam    turbat    ibid.   208.     Melanchthonem 


StanoaruB 

arianismi   insimulat  ibid.   230.      damnatur  ibid. 

580.      notatur   18,  25.  94.    100.   104.    130.  132* 

158.  182.  210.  238.  379  sq.   572.  673.  759.  19, 

37.  43.   169.   171  Bq.   557.  560.   607.  729.  20, 
142.    21,  90.  157. 

Stanhope,  Anna,  uzor  SomerBeti  duciB  13,  301. 

StaniBlauB  (Budzinius?)  15,  870.  16,  653.  674. 
729.  17,  99.  laudantnr  praetera  Ostrorog, 
Sarnicki,  Zikoweki. 

StaphyluB,  Frid.  reformationiB  impugnator  9, 
464.  apoBtata  17,  388.  18,  209.  contra  Me- 
lanchthonem  ibid.  281.  notatur  9,  443.  461  ss. 
16,  409.  413.  445.    18,  409. 

StatiuB  laudatur  2,  40.  5,  76.  82.  90.  102.  116. 
130. 

StatoriuB  Petr.  TonvillanuB  in  Poloniam  yocatur 
16,  108.  181.  Turici  ibid.  223.  AntitrinitariuB 
19,  559.  pro  Blandrata  18,  101.  eius  opera  17, 
426.  notatur  20,  224.  yide  porro  17,  420.  600. 
18,  228. 

StayneruB  ArgentoratensiB  10 b,  304. 

Stebleri  9,  465. 

Steiger  lo.  Benator  BernenBiB,  quaoBtor  et  legatus 
13,  174.  178.  201.  203.  550.  603.  14,  354.  591. 
15,  624.  16,  645.  718.  17,  392.  461.  487.  18, 
217.  245.    19,  504. 

Stein,  Herm.  miniBter  Y^alienBis  16,  311. 

Steinlin  y.  LatomuB. 

Stella  y.  Estoile. 

Stellio  (18,  382)  y.  Cafltellio. 

StephanuB,  yarii  huiuB  nominiB:  PariBienBifl  17, 
31.  a  Fabrica  y.  La  Forge.  typographua  y. 
EBtienne.  ValdenBiB  minister  Ib,  103.  109» 
146.  218.  222.  19,  69.  20,  432.  alii:  10  b,  93. 
11,  749.  815.    13,  157.  228.    15,  522.  751. 

StesBer  (StoeBser)  H.  ArgentoratenBis  15,  212. 

SteuohuB  Eugubinua,  Ang.,  notatnr  2,  901.  a 
Carolo  expilatUB  7,  322. 

Stezala  y.  Strzala. 

Stock,  lo.  medicuB  FrancofurtenBis  16,  452. 

Stoer  lac.  typographuB  GeneyenBia  Proll.  5, 
24  Bq. 
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Stoessel  lo.  Heidelbergae  disputat  c.  Boquino 
18,  146.  191  sq. 

Stokesley,  episoopoB  LondinenBis  10 b,  321. 

Stoll,  Henr.  16,  170.  459.  518. 

Stoltz,  lo.  concionator  Yinariensis  15,  616.  619. 
16,  125.  650. 

Storch,  Nic.  propheta  Zwiccayiensis  9,  96. 

StorderiuB  anabaptista  Leodiensis  ProU.  7, 
18  sq.    11,  77.    21,  59.  62.  130. 

Strabo  5,  110.  153. 

Straselius  Flandrus  17,  117. 

Strato  8,  852. 

Streninius  studiosus  Aurelianensis  18,  7. 

Strigel,  Victorin  16,  459.    19,  258. 

Strozzi  cardinalis  19,  434. 

Strzala  Petr.  19,  168.  170. 

m 

Stuart,  lames,  Mariae  frater  18,  544. 

Stucki,  I.  W.  Petri  Martyris  secretarius  18,  706. 
710.  19,  8. 

Stuenus  11,  266. 

Stumpf,  lo.  11,  746.    16,  78. 

Sturm  lacobus  consul  Argentoratensis  Arn- 
stadiensi  conventui  interest  10  b,  440.  propter 
pestem  Gymnasium  transferri  iubet  11,  59. 
Wormaciae  ibid.  90.  103.  Ratisbonae  11,  157. 
163.  197.  Francofordiae  12,  275.  legatus  ad 
Caesarem  ibid.  479.  499.  13,  5.  56.  ad  Regem 
12,  247.  cf.  etiam  11,  451.  12,  343.  13,  48. 
181.  276.    14,  564.  660.  719. 

Sturm,  loannes,  rector,  Aureliae  studiis  operam 
dat  15,  112.  Galyinum  Argentoratum  vocat  10  b, 
219.  Francofordiam  adit  ibid.  320.  323.  amicus 
Sleidani  ibid.  349.  colloquio  cum  Garolo  interest 
*  ibid.  396.  a  Luthero  laudatur  ibid.  402.  432. 
Wormaciae  11,  90.  103.  113.  Ratisbonae  ibid. 
147. 197.  ecclesiae  gallicanae  adscriptus  ibid.  130. 
12,  5.  Gaesarianus  UL,  739.  legationes  eius  12, 
102.  156.  247.  275.  434.  479.  elogium  Oalvini 
ProU.  3,  31.  Epistola  ad  Bucerum  Proll.  3,  18. 
patriam  inyisit  11,  594.  contra  Hotomanum  16, 
136.  praepositus  capituli  Thomani  ibid.  497. 
Lutetiam  mittitur  ibid.  499.  colloquium  urget 
ibid.  622.  contra  Specoerum  17,  72.  de  sti- 
pendio  satagit  ibid.  24  sq.  Galvinum  et  Bezam 
arcessit  ibid.  644.    Heidelbergae  18,  21.     relatio 


Sturm 

coniurationis  Ambosianae  ibid.  53.  epistolae  ad 
regem  Daniae  ibid.  168.  183.  satagit  de  iDter- 
ventione  principum  ibid.  293.  de  creditoribuB 
Argentoratensibus  ibid.  273  ss.  339.  342.  346. 
pro  concordia  contra  Lutheranos  ibid.  321.  con- 
cilium  urget  ibid.  323.  328.  edit  oratioDem 
funebrem  ibid.  355.  impetitur  a  Lutheranis  ibid. 
481.  ezpostulat  cum  Hotomano  ibid.  481.  518. 
se  purgat  de  epistola  quadam  famosa  19,  507. 
de  Balduino  ibid.  507  sq.  adest  in  comitiis 
FrancofurdensibuB  ibid.  556.  de  pecunia  corro- 
ganda  ibid.  656.  subscribit  concordiae  Argento- 
ratensi  ibid.  675.  716  sq.  20,  151.  179.  vide 
praeterea  Proll.  1,  34.  36  et  5,  56.  tum  10  b, 
210.  11,  99.  380.  693.  713.  779.  12,  113.  132. 
13,  593.  625.  14,  179.  660.  15,  188.  219.  237. 
387.  669.  724.  16,  135.  143.  196.  199.  222.  321. 
714.  17,  483  SB.  492.  655.  18,  91.  19,  108. 
20,  28.  472.  568. 

Sturm,  Petrus,  scholarcha  11,  616.  16,  714.  19, 
717. 

Sturm,  Stephanus,  17,  45. 

Stuttgardiensia  acta  inter Brentium  et  Lascam 
16,  150  sfl.  183.  186.  195.  218.  223.  239. 

Sucquet,  Gar.  IGtus  Flandrue  10 b,  5. 

Suetonius  laudatur  5,  19.  23.  26  ss.  60.  66. 
70  8s.  79  ss.  97  sb.  106.  108.  110.  114.  119.  121. 
126  sq.  129.  134.  145  ss.  150. 

Suffolciae  dux  v.  Q-ray. 

Suidas  5,  147. 

Sulpicius  Gallus  lunae  eclipsin  praedicit  7,  534. 

Sulzer  Gonr.  19,  493. 

Sulzer,  Sim.  Basileensis  Bemam  concedit  10 b, 
317.  ibique  miniBterio  fungitur  11,  280.  298. 
354.  lutheranizat  Oid.  413.  423.  767.  13,  129. 
15,  532.  18,  169.  ideoque  Calyino  suspectus 
fit.  12,  336,  372.  384.  445.  a  Bemensibus  di- 
mittitur  ibid.  413.  426.  434.  447.  616.  672. 
690  sq.  701.  19,  261.  Basileam  redit  13,  48. 
Badensem  ecclesiam  reformat  16,  331.  pro  col- 
loquio  17,  151.  203.    pro  Valdensibus  18,  601. 

—  Sulzeri  sententia  de  Bolseco  8,  237.  de  bap- 
tismo  obstetricum  11,  651.     de  consensu  Tigurino 

13,  325.  449.      15,  378.  419.   491.   521  sq.   531. 
563.  835.     de  disciplina  11,  670.      12,  382.  406. 

14,  712.      de   Interim  abrogando    15,   249.      de 
praedestinatione  ibid.  491.  574.      de  superarbitro 
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Sulzer 

17,  586.     de  Tossano  15,  582.  738.     epistola  ad 
Calvinum  ProU.  9,  27. 

—  subscribit  conoordiae  Argentorateusi  19,  675. 
714.  20,  41  -88.  130.  ideoque  notatur  20,  24. 
26.  30.  150.  161.  163.  234.  a  Parello  ibid.  241. 
etiam  ob  Castellionem  defensum  19,  289.  320. 

-  cf.  praeterea  lOb,  161.  234.  278.  361.  11,  119, 
153.  156.  467.  521.  639.  644.  649.  661.  663.  693. 
749.  12,  48.  134.  212.  312.  467.  569.  579.  582. 
599.  604.  684.  721.    13,  180.  407.     14,  213.  698. 

15,  534.  803.  860.    19,  590.    20,  131.  514. 

Sunista  y.  Sainctan. 

Sunnius  episcopus  Buaci  ducis  18,  289. 

SuraeuB  Rosarius  (Sureau  du  Rosier)  Hugo, 
miniBter  Aurelianensis  18,  503.  19,  lo5.  212. 
312. 

Susliga  Plorianus  Poionus,  erro,  13,  275.  282. 
311.  386.  397  sq.  492.  513.  534.  14,  27.  72.  84. 
108.  114.  128.    20,  401. 

Swierczkowski  Adm.  19,  168.  170.  (ubi  nomen 
corruptum). 

SyWester,  yarii  huius  nominis:  procurator  15, 
427.  minister  in  agro  Yadens  ibid.  517.  Teg- 
liuB  q.  y. 

SyWiuB,  Prandscus  Parisiensis  10 b,  22. 

Sylvius,  lacobus,  medicus  16,  198.    17,  500. 

Sylvius,  lacobus  Polonus  9,  645.      Proll.  9,  49. 

16,  129.  132.  19,  726.  729.  contra  Liemaninum 
ib%d.  558.  contra  Antitrinitarios  ibid.  571  ss. 
696.    notatur  ibid.  167.  171.    20,  188. 

Sylvius  Michael' v.  du  Bois. 

Sylvius,  Rich.  lOb,  444. 

Sylvius,^  Valtrinus  v.  du  Bois. 

Syrk,  Petr.   scabinus    Trevirensis   17,   314.  472. 

18,  48. 

Szafranecki  Polonus  19,  723. 


Tabernae  oppidum  Alsatiae  11,  711.  ibi  Guisii 
cum  duce  Christophoro  conveniunt  19,  267.  277  ss. 
292.  321.  331.  334.  403. 


Tachard,  Mart.  minister  Montalbanensis  18,  605. 
20,  186. 

Tacitus  laudatur  5.  25.  27.  32.  43.  53.  70.  81. 
86.  106.  120.  126.  136.  145.  146.  147.  148.  151. 

Taffin  lo.  minister  Metensis  18,  541.  19,  80. 
436.  De  eo  vide  Sepp.,  die  Evangelien  dienaren 
mit  den  tijden  der  hervorming  Leid.  1879. 

Tagaut  lo.  professor  Lausannensis  16,  382.  386. 

17,  25.  27.  dimissus  ibid.  461.  477.  Genevensis 
9,  342.  lOb,  68.  16,  85.  18,  131.  21,  725. 
Bemam  it  de  diaciplina  acturus  17,  293.  mo- 
ritur  18,  214.  220.  pater  eius  medicus  Parisien- 
sis  20,  253. 

Talearius  v.  Du  Taillis. 

Tailet  Raim.  19,  254. 

Tanner  6eo.  ICtus  Yindobonensis  18,  444.  19, 
176.  325.  20,  620.  (de  nomine  yiri  v.  Ad- 
denda  ad  N.  3651.) 

Tanquerel  lo.  Dr.  Sorbonicus  19,  157. 

Tapetarius  Nic.  515.  520. 

Tapper,  Ruard,  prof.  thool.  pontificiae  14,  185. 

Tardivus  lo.  11,  43. 

Tarentaise  ecclesia  20,  225. 

Tarnovius  lo.  castellanus  Cracoyiensis  15,  868. 
908.      16,  214  sq.     17,  337.  344.  380.  382.  417, 

18,  102.  19,  723.  reformationem  caute  insti- 
tuendam  censet  17,  516.  a  Calviuo  obiurgatur 
ibid.  673. 

Tartas  minister  iconoclasta  18,  580.  suspenditur 
a  munere  ibid.  609.  dimittitur  ibid.  651.  cf. 
717. 

Tartier  Aegid.  minister  in  Issoudun  18,  471. 

Tasczin  Stan.  comes  Polonus  15,  868. 

Tauran,  Guyraud,  martyr  Cameriacensis  15,  670. 
694.  744. 

Taurellus  v.  Oechslin. 

Taurinus  Mart.  Polonus  16,  129. 

Tavannes,  de,  lieutenant  du  Roi  k  D\jon  19, 
101.  286.  465.  469  sq.  499.  512. 

Taylor  lo.  (Cardmaker)  et  Roland,  martyres  An- 
gli  15,  448. 

Teglius  V.  Telius. 
Telamonius  v.  Tillmann. 
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Telius  (TegK)  Sylv.  Italus  9,  388.  17,  269.  468, 
19,  406..    eius  confessio  17,  270. 

Telsen  Petr.  12,  393. 

Tempeste  Franciscanus  Montelimartii  reformator 
18,  563. 

Tendes  (comes  de),  lieutenant  du  roi  in  Delphi- 
natu  19,  157.  350. 

Ter  Camp  v.  Oamphius. 

Te.rentianus  lul.  v.  Banterentianus. 

Terentius  laudatur  5,  25.  30.  35bis.  63.  103. 
129.  156  sq.  7,  536.  12,  378.  19.  351. 
659. 

Terinus  14,  122. 

Termensis  20,  487. 

Tervisium  (Treviso)  ecclesia  scribit  Oenevensibus 
11,  472. 

Tesch  Petr.  coriarius  12,  70.  153.  215.  261. 

Testenyda  Nic.  14,  270. 

Teurut  Franc.  minister  in  Orateloup  18,  543. 

Teutius  Nic.  18,  290. 

Textor  Bened.  medicus  Neocomi,  Matiscone  et 
O^nevae  de  sua  re  famiiiari  queritur  11,  388. 
autor  est  iibelli  de  Yireti  uxore  14,  136.  ei  Cal* 
yinus  comm.  in  Ep.  II.  ad  Thess.  dicat  13,  598. 
Calvino  medicinam  mittit  20,  569.  moritur  18, 
411.  saepissime  obiter  laudatur  11,  419.  475. 
722.  821.  12,  32.  62.  89.  121.  136.  158  sq.  176. 
191.  206.  220  sq.  223.  239.  244.  274.  296.  348. 
381.  388.  478.  581.  616.  618.  13,  154.  299.  505. 
14,  98.  102.  271.  352.  15,  19.  22.  134.  804.  16, 
32.  179,     20,  585. 

—  Claudius  filius  eius  17,  25. 

—  David  filius  alter  in  Angliam  missus  18,  412. 
423.  505. 

—  Petrus  V.  Tissot. 
Textorius  v.  Weber. 

Thais  i.  e.  Diane  de  Poitiers  17,  202. 

Thamer  Theol.  prof.  Marburgensis  12,  409.  416. 

Theligny  20,  475. 

Thelusson  lo.  minister Mombelgardensis  19,  591. 

Themistius  laudatur  1,  331.  de  anima  1,  314. 
2,  141.  204. 


Thenaud  lo.  Biturix  in  Polonia  16,  98.  17, 
425.  602.  18,  102.  227.  redire  cupit  20,  70. 
223. 

Theobaldus  v.  Nigri. 

Theodora  filia  Sinapii  11,  655. 

Theodorus  v.  Beza,  Bibliander,  Dietrioh. 

Theofredus  bibliopola  Lausannensis  12,  148. 
157  sq.  191.     cf.  ibid.  143.  164.  213. 

Theophilus  Ai^entoratensis  18,  154. 

Thesznicki  Nic.  Polonus  16,  129. 

Thibaut  Botomagensis  11,  57. 

Thiebeleius  Nic.  14,  13. 

Thiebaut  Petr.  stud.  theol.  18,  551. 

Thionville  expugnata  17,  201.  224.  231.  304 

Thomas  episcopus  Mutinensis  11,  176. 

Thomas  famulus  Bob.  Stephani  14,  466. 

Thomas:  de  personis  variis  huius  nominis  ambi- 
gimus  lOb,  247.  263.  11,  82  sq.  13,  380.  15, 
517.  vide  quoque:  Barbarin,  Blaurer,  Ory- 
naeus,  La  Planche,  Lever,  Malingre, 
Plater,  Plateanus,  Sampaulinus. 

Thomassin  Ant.  minister  in  Gomeaux  11,  285. 
16,  179.  379.     19,  85.     cf.  quoque  12,  36. 

Thononiensis  praefectura  11,  678.  ecclesia  10 b, 
53.     classis  15,  25. 

Thorel  Noa,  ludimagister  Neocomensis  19,  252. 

Thretius  v.  Trecius. 

Throkmorton,  Sir.  Nic,  legatus  Anglus  18,  €11* 
748.  de  Oabriele  Saconnay  ibid.  722.  captoa 
19,  604. 

Thuanus  Chrph.  praeses  17,  32.  135.  154.  20^ 
436. 

Thueretz  ecclesia  19,  385. 

Thurenclare  (nomen  in  Addendis  emendatum) 
lOb,  358.     11,  10. 

Tierius  mercator  13,  505. 

Tiersant  lo.  minister  in  Dampierre  20,  57. 

Tignac  lieutenant  du  roi  15,  129. 

Tigre,  le,  18,  83. 

Tigurum  etc.  v.  Turicum, 
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Tiliaca  12,  522. 
TiliacuB  14,  399. 

Tillier  (Tillger,  Dilger)  BemenBis  legatuB  15,  13. 
17,  464.     quaestor  16,  380. 

TilliuB,  lo.  et  Lud.  13,  681. 

Tillmann  (Telamonius)  profesfior  BemenBis  11, 
209.  441.  -^6.  472.  513.  12,  690.  alius  huius 
nominis  11,  243. 

Tilly,  mesdemoiBelleB  de,  12,  322. 

Timann  Ic.  minister  BremeuBiB  9,  238.  240.  et 
Prolegg.  p.  16.  15,  787.  854.  16,  66.  68.  eius 
Farrago  ibid.  451. 

TinoteriuB  AngluB  15,  370. 

TiranuB  Seb.,  BtndioBUB  LauBanneneiB  17,  45.  21, 
743. 

TiBBot  (Lupi)  GenevensiB  8,  741.  743.  758.  766. 
778.  788.  798.  825. 

TisBot  Petms,  Seuator  GeneyensiB  (al.  Textor)  8, 
723.  737.  743.  758.  778.  788.     11,  434.    15,  18. 
.   21,  323  Bq. 

—  alius  huius  nominis  nescio  quis?  12,  580. 

Tissotier  (Tyssautier  15,  517)  y.  Issotier. 

TitianuB  Italus  15,  158. 

Titus  imperator  reliquias  Romam  portat  6,  428. 

Tolosa.  Beliquiae  ibi  asservatae  6,  422.  437.  440. 
446  sq.  Parlamentum  contra  pios  18,  474. 
insidiae  caedes  et  rapinae  19,  401.  434.  499. 
ecolesia  18,  468.  514.  19,  282.  346.  ministram 
quaerit  17,  557  sq.  Tolosanus  quidam  11, 
617. 

Tonneins  ecdesia  18,  726. 

Tonstall  episcopus  Durhamensis  10 b,  321. 

Tontinus  19,  631. 

Tonyillanus  y.  Statorius. 

Toquerius  y.  Tucher. 

Tornaci  iuyenis  martyr  8,  407.  Quintinus  sup- 
plicio  affectus  7,  361.  ecclesia  yexata  11, 
684. 

Tornacus  (Tomacensis,  de  Toumay,  de  la  Tour) 
lo.  minister  Paterniaci,  postea  Aquileiae,  denique 
in  Gallia  10  b,  78.  94.  11,  412.  557.  663.  12, 
3.  30.  36.  143.  219.  233.  274.  318.      13,  94  sq. 


Tornacus 

143.  189.  468.  472.  611.  613. 
498.  807.    17,  449.    20,  595. 
19,  545.    20,  98. 

Tortaz  y.  Turtaz. 


14,  198.  633.    15, 
21,  712.     necatur 


Tossanus  (Toussaint)  Petr.  10 b,  73.  Parisiis 
ibid.  1.  Mombelgardi  (quam  yocem  confer)  ibid, 
73  sq.  156.  624.  647.  667.  12,  328.  351.  451. 
13,  35.  queritur  de  Lutheranis  20,  375.  exsul 
12,  121.  124.  132  sq.  139  sq.  143  ss.  203  ss. 
207  sq.  restituitur  ibid.  175.  182.  274.  post 
luterim  periclitatur  13,  105.  126.  133.  156  sq. 
175.  183.  193.  324.  675.  ministros  quosdam 
dimittit  undo  Helvetiomm  irae  14,  428.  431. 
461.  15,  365.  419.  452.  469.  497.  506  sq.  612. 
568.  582.  592.  632.  658.  668.  714  sq.  a  Duce 
defenditur  ibid.  731.  haereseos  falso  accusatur 
Md.  88.  262.  269.  464.  738.  Calyioo  snspectuB 
16,  529.  queritur  do  Farello  17,  105.  iuthe- 
ranizat   ibid.  148.      notatur  ibid.  157.      19,  589. 

20,  205.  a  Beza  reprehenditur  17,  240.  a  Oal- 
yino  denunciatur  Hnd.  254.  648.  cui  se  purgat 
ibid.  358.  494.  frastra  ibid.  361.  Wirtember* 
genses  ritus  admittit  18,  112.  yituperatur  ob 
dimissionem  Yatelli  19,  594.  Eius  res  cum  P. 
Carolo  7,  297. 

—  yide  praeteroa  10  b,  222.  235.  356  sq.  413.  11, 

33.  40.  81.  164.   204.   300.  422.  466.  519.  522, 

610.  639.  641  sq.  742.    12,  94.  156  sq.  191.  257. 

310.  579.  608.  658.  668.    13,  44.  617.     14,  347. 

512.     16,  75.  118.  217.  747.    19,  320.     20,  416. 

21,  134. 

TossanuB,  Daniel,  Petri  filius  19,  321. 

Toulouse  y.  Tolosa. 

Tournay  y.  Tornacum. 

Tournes,  lo.  de,  bibliopola  et  typographus  Pro- 
legg.  6,  12. 

Tournon,  cardinalis  de,  8,  839  sq.  10 b,  117* 
332.  358.  11,  746.  12,  11.  26  sq.  58.  78.  109. 
111  sqq.  14,  297.  328.  355.  389.  436.  442.  507. 
18,  642.  709.    19,  65.  274. 

Tournon  ecclesia  18,  433. 

Tourriers  12,  80. 

Tours,  urbs.  Reliquiae  ibi  asseryatae  6,  435. 
447.    ecdesia  17,  521.     19,  139. 

Toussaint  y.  Tossanus. 

Toutenix  20,  267. 
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Trahero  (Trehern)  Barth.  Aoglus  in  Helvetia 
20,  364.  Francofurti  15,  782.  de  praedesti- 
natione  14,  550.  y.  praeterea  13,  405.  14,  359. 
16,  312.  396.    20,  365. 

Traiectum.    Reliquiae  ibi  asseryatae  6,  424. 

Trayersus  Rhaetus  14,  575.  , 

Trebelliua  TreodoaiuB  ItaluB  11,  457. 

Trecanus  idem  yidetur  ac  Triecius  15,  13. 

Trecius  rThretius)  Ghph.  PolonuB  Genevensibus 
commendatur  18,  460.  GcDeyam  se  confert  19, 
94.  212.  607.  20,  223.  inde  Turioum  19,  641. 
651.  ex  Helyetia  reyocatur  i&id.  570.  in  Po- 
loniam  redit  20,  33.  57.  138.  199.     cf.  praeterea 

18,  238.  260.  673.      19.  335.  521.  600.  694  bs. 
711.    20,  27.  327.    9,  645. 

Tregoet  Isaac  studioBus  BaBileenBis  17,  340. 

TreherniuB  y.  Trahero. 

Trembley  (Tremuleius)  Steph.  14,  432.  aliuB 
miniBter  GenevenBiB  19,  194.    21,  735.  777. 

TremelliuB  Imm.  olim  ludaeus  Ferrariensis  12, 
5.  Argentorati  degit  et  uxorem  ducit  11,  756. 
12,  70.  582.  14,  538.  15,  74.  Basileae  12, 
628.  in  Anglia  13,  236.  14,  53.  15,  159.  309. 
Bemae  t&id.  163.  Lausannae  i&id.  228.  Geneyae 
ib%i.  316.  Biponti  17,  21.  24.  scholae  Horn- 
bacenBis  praefectus  'Hbid.  310.  18,  40.  Geneyam 
yocatur  20,  463.  Heidelbergae  professor  18,  189. 
eiuB  commentarius  in  Hoseam  19,  565.  edit 
Bucerum  in  Ephesios  tftidt.  565.  Calvini  cate- 
chismum  hebraice  vertit  21,  132.  cf.  etiam  12, 
621.    13,  190.    16,  290.    17,  477.    20,  141. 

Treppereau  Lud.  minifiter  Geneyonsis  11,  420. 
594.  615.  619.  12,  534.  21,  298  sq.  337.  spe- 
ciatim  in  Celigny  14,  461.  de  praedeBtinatione 
8,  127.  de  Bolseco  8,  208.  de  moribus  sus- 
pectuB  11,  429.  719  sq.  12,  167.  520.  522.  13, 
110.    minister  Lausannae  19,  413. 

Trevirorum  urbs.  Reliquiae  ibi  asservatae  6, 
418.  421.  423  sq.  432  sq.  435.  439  ss.  episcopus 
11,  39.  51.  64.  66.  69.  257.  14,  179.  298. 
ecclesia  17,  471.  626.  672.  18,  3  sq.  catastrophe 
iWd.  46. 

Tribolet,  lac.  Bemensium  legatus  11,  375.  13, 
141  sq.  166.  171.     14,  78.     15,  13.     16,  57.  75. 

19,  469. 

Tricesius  Andr.  Polonus  15,  870.  910. 
Tridentinum  concilium  7,  365  bs.    11,  497.  503. 


Tridentinum 

12,  3.  39.  254.  326.  358.  363.  572.  606.  14,  31. 
179.  185.  242.  296.  a  Paulo  IH.  convocatum  7, 
281.  num  serio?  7,  279.  12,  263.  275.  fialso 
reformationis  praetextu  7,  387  sq.  cur  dilatum? 
7,  380  sq.  interruptum  13,  524  redintegratQm 
14, 17. 87. 96.  100.  115.  154. '  num  oecumenicum? 
7,  402  sq.  a  papa  pendens  7,  384.  a  monachiB 
garrulis  scientiam  suam  repetens  7,  383.  refu- 
tatur  7,  401  sq.  a  Calvino  12,  569.  14,  31.  69. 
292  sq.  a  Pio  IV.  denuo  conyocatum  18,  205. 
285.  336.  351.    19,  242.  279.  291.  367.  380.  448. 

20,  3.  finit  it>\A,  228  sq.  repudiatur  a  princi- 
pibus  19,  482.  558.  a  Germanis  12,  596.  ab 
Anglis  18,  358.  a  Gallis  20,  263.  281.  ab  aliis 
14,  151. 

—  Tridentini  concilii  patres  contemptibiles  7,  382. 
semipelagiani  7,  442.  synergistae  7,  444.  decreta 
nuUius  pretii  7,  427  ss.  de  lectione  et  praedi- 
catione  7,  421  sq.    de  peccato  originis  7,  419  8q. 

Trie,  de,  fTrierius,  Triecius,  Trius,  Trecanus) 
Guil.  Sr.  ae  Yarennes  (Varenius)  8,  789.  835. 
840  SB.  12,  454.  614.  13,  522.  578.  654.  657. 
14,  134.  344.  413.  429.  578.  718.  15,  13.  141. 
146.  149.  176.  468.  749.     16,  192.     17,  97.  245. 

18,  220.  330  sq.  21,  704.  eius  fata  18,  649. 
morbus  Q>iA,  635.      mors   t&id.  649.  685.      liberi 

19,  285.  302.  384. 

Trigalet,  lo.  martyr  Cameriacensis  15,  670.  694 
744.     18,  446. 

Trinquet  loanna,  Tossani  uxor  10 b,  357. 

Tripartita  historia  v.  Historia. 

Triticeus  (11,  16)  v.  Froment. 
Trogus  Pompeius  5,  138. 
Troillet  y.  Trolliet. 
TroiluB  v.  Critz. 

Trolliet  lo.  (al.  Seraphin)  translator  apud  Seofr- 
tum  Genevensem  8,  242.  ministerium  ambit  12, 
88.  ex  eo  Calvino  infeftsus  13,  50.  120.  Vireto 
opistolam  surripit  t^.  32.  54.  de  praedesti- 
natione  contra  Calyinum  14,  334  ss.  354.  358. 
365.  371.  435.      15,  443.      vide  etiam    12,  110. 

21,  137.  145.  354  ss.  360.  434.  511-  516  bs. 
633. 

Trouillet  lac.  minister  Rotomagensifl  17,  356. 

Troyes,  eeclesia  17,  356.  19,  77.  100.  104.  161. 
175.  182  sq.  425. 
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Traber  Primus  20,  153. 

Truohet  15,  700. 

Truokenbrot  lo.  BaeileensiB  de  Bolseoo  8, 
237. 

TruBohiuB  lo.  dootor  Aurelianensia  11,  57. 

Tscharner  20,  264. 

Tubinus  v.  Villiers  (Loiaeleur). 

Tucher  Theob.  NorimbergenBiB  14,  162. 

Tudescus  Nio.  iuris  oanonici  Bcriptor  7,  667. 

TuffanuB,  profoBBor  PariBienBiB  14,  129.  148. 

TugenBOB  biblia  comburunt  16,  101. 

Turcae  incognitum  numen  adorant  9,  314.  papae 
Bocii  5,  469.  an  proteBtantibuB  peioreB?  5,  503. 
505.  notantur  11,  69.  204.  407.  440.  495  bb. 
697.  718.    18,  132. 

—  Germaniae  imminent  5,  467  bb.  503.  10  b,  315. 
11,  177.  415.  599  bb.  12,  461.  14,  87.  140. 
Sabaudiae  18,  404.  410.  Apuliam  vaBtant  16, 
605.    Hungariam  12,  52.    14,  308.  369. 

Turen  oppidum  in  agro  luliacenBi  6,  442. 

Turicum  (Tigurum)  comitia  ibi  oelebrata  13,  117. 
BynoduB  10  b,  190.  bb.  214. 

TuricenBea  miniBtri  de  Bezae  confesBione  16, 
735.  de  colloquio  doBperant  ibid.  Eorum  con- 
senBua  de  ooena  y.  ConsenBUB.  diBBidium  oum 
ArgentoratenBibuB  11,  23.  27.  12,  462.  cum 
Luthero  controversia  11,  751.  754.  773.  12,  20. 
51.  58.  82.  98.  117.  288.  ohriBtologia  8,  555  Bq. 
conBilium  de  vitandiB  BuperBtitionibus  6,  641. 
EpiBtolae  ad  OeneTenseB  8,  229.  232.  ad  Neoco- 
menBCB  de  Farello  11,  339.  12,  45.  de  Serveti 
doctrina  8,  555.  808  bb.  de  Bolseco  14,  207. 
214.  de  coUoquiis  interdiotis  13^  557.  de  regno 
Scotiae  15,  91.  de  Calvini  defeuBione  consenBUB 
Hnd.  272.     de  coena  et  ministerio  12,  470. 

— ^  Turicensis  senatus  epistolae  de  revocando  Cal- 
vino  11,  182  Bs.  233  sb.  242.  ad  Genevensem 
8,  234.     14,  699.    ad  Regem  10  b,  61. 

—  Turicensis  synoduB  10  b,  190  ss.  214. 
TurnoniuB  20,  487. 

Turones  v.  Tours. 

Turrium  custodia  10,  127. 

Turtaz  nomen  gentis  e  qua  Vireti  uzor.     Hugo 

(qui  et  Turterus)   minister   Orbae,   Patemiaci  et 

CkUffmi  apera.     Vol.  XXIL 


Turtaz 

Morati    lOb,  303.      11,  442.  680.     12,  175.  306. 
13;  328. 

TuBsanuB  v.  TossanuB. 

Typographi  non   sine   permiBsione  artem  suam 
ezeroent  5,  624. 

Tyrius  O.  13,  22. 


U. 

UchauiuB  lac.  epiBOopuB  Yladislaviae  15,  869. 
17,  380.  418.  18,  25  ss.  101.  Eius  paUnodia 
aid.  238. 

Ulma  urbB  10  b,  331.  12,  460.  13,  47.  474.  14, 
119.  457.  514. 

UlriouB  duz  Wirtembergensis  lOb,  73.  210.  326. 
11,  415.  522.  547.  701.  12,  448.  460.  479. 
668.  698.    13,  31.  58.  152.  182.    14,  361.  367. 

UlriouB  medicuB  v.  Ghelius. 

UlricuB,  Blasius  13,  261.    (v.  Huldrich). 

Ulpianus  5,  31.  85.  114.  117.  133.    7,  538. 

Ulstetter  lo.  diaoonus  RichovillanuB  18,  107. 

Ungnad  lo.  v.  Sonneck  18,  444  sq. 

Urbanae  cohortes  5,  147. 

UrbanuB  grammaticus  15,  871. 

UrbanuB  episcopus  Gurcensis  17,  123. 

Urseilum  oppidum  13,  217. 

UrseriuB  v.  d^Orsidres. 
nrsini  BernenseB  12,  429. 

UrBinuB  Zach.  YratislavienBiB  16,  682  68.  prof. 
Heidelbergenais  18,  189.  CatechiBmum  Cafvini 
germanice  vertit  19,  684. 

Ursula  (8.)  6,  447. 

Utenhovius  lo.  12,  225.  621.  627.  636.  16,  524. 
17,  47.  75  sq.  miniBter  in  Anglia  13,  137.  372. 
405.  460  sq.  473.  625.  644  14,  263.  552.  ezsul 
ibid.  610.  Emdae  15,  187.  in  Polonia  16,  415. 
422.  Londini  18,  29.  165.  424.  historiam  ezsu- 
lum  scribit  17,  268.  285.  379.  N.  Test  sazonioe 
vertit  16,  66.    Calvini  stilum  notat  ibid.  71. 

Uz6b  oppidum  12,  342.  550.    ecdesia  18|  441. 

Uzia  V.  Osa. 

do 


1 


467 


INDEX  HI8TOIU0U8  VAC— VAR. 


468 


V. 

Vaohat  8,  788. 

Vadianus  (de  Wadt)  loaoh.  consul  SangallenBiB 
10  b,  195.  12,  116.  13,  259.  eius  epistola  de 
oorpore   Ghristi    10  b,  362.   433  sq.      11,  14.  23. 

15,  561.  aegrotat  14,  70.  84.  moritur  Hnd. 
118. 

Vadzan  Polonus  19,  725. 

Vaillant  de  la  Guesle  oonaobrinus  Danielis  (al. 
Valentiue)  10  b,  22. 

VaiBse,  Bern.  minister  in  Milhau  19,  381. 

Valaohia  12,  325.    v.  quoque  Heraolides. 

ValbouBqnet  Elie.  miniBter  21,  715. 

Valdenses  misere  vexantur  10 b,  332.  335.      11, 

.  392.  726.  746.  773.    12,  71.  109  aq.  134.  146  sq. 

155  9q.  161.  166.  183.     13,  170.     14,  620.  719. 

16.  213.  258.  459.  467.  656.  18,  403  sq.  21, 
137.  arma  capiunt  16,  103.  yictores  18,  303. 
381.  403.  410.  460.  463.  pecuniam  colligunt 
exhausti  ibid.  555.  601.  Vergerio  BUBpeoti  ibid. 
648. 

—  ValdenBium  ecolesiae  19,  28.  oonfesBio  16,  502. 
674.  679.  681.  17,  75.  apologia  16,  607.  laus 
20,  574.  eoram  nomine  Libertini  teguntur  7, 
241  sq. 

Valdrome  ecolesia  19,  236. 

Valenciennes  eccIeBia  11,  684  712. 

Valentia  in  Delphinatu  18,  63.  19,  75.  353  sb. 
templa  arrepta  18,  39.     petit  miniBtrum  19,  116. 

Valentigney  yicuB  15,  88.  452. 

ValentinuB  epiBcopuB  HildeBhemensis  11,  627. 

ValentinuB  y.  quoque  Gentilis. 

Valentius  y.  Vaillant. 

ValerianuB  Pierius  Polonus  15,  871.  19,  575. 
725. 

Valerius  Maximns  citatur  5,  20.  25.  37.  63.  72. 
79.  84.  92.  101.  137.  144. 

ValeriuB  lao.  v.  Valier. 

ValeeiuB  (Valois)  Henr.  princeps  12,  550. 

Valet  (Vallet)  ler.  minister  in  Campania  gallica 
1«^,  ZOt  DX. 

Valier  lao.  minister  Albonensis  10 b,  95  sq.  224. 


Valier 

11,  94.  Viviaci  20,  362.  LausannenaiB  12,  4. 
208.  219.  233.  239.  274.  367.  385.  451.  605.  688. 
693.  13,  613.  14,  7.  103.  350.  15,  14.  301. 
314.  17,  113.  365.  396.  401.  20,  453.  Bfernam 
mittitur  17,  293.  abdicatur  ibid.  439.  21,  712. 
Rotomagi  18,  548.  670.  ubi  Des  Roches  yo- 
catur. 

Vallaeus  v.  Folion. 

Vallangin.    Reformatio  oomitatus  11,  127. 

Valle  (a)  15,596. 

Valleiry  vious  13,  217. 

VallevilliuB  v.  Vauville. 

ValtrinuB  v.  Sylvius. 

Vanberg  12,  184. 

Vandel,  Claude,  senator  Genevensis  8,  737.  742. 
768.  798.  824.  825  bis. 

Vandel,  Hugues  lOb,  132  sq.    13,  334. 

Vandel,  Nicol.  minister  in  Jussy  11,  428. 

Vandel,  Pierre  8,  825.  lOb,  207.  11,  447.  12, 
547.  14,  399.  15,  18(?)  21,  566  sq.  Calvini 
antagonista  15,  149.  153  sq.  156.  176.  coniura- 
tionem  facit  ibid.  618.  626.  647.  677  ss.  700. 
718.  750.  800.  879.  897.  20,  436  bb.  litem 
habet  o,  Vireto  16,  26.  40  sq.  71.  74.  77.  271. 
665. 

Vandelinus  (12,  318)  v.  Rihel. 

Vanollus  17,  181.  202. 

Vanville  v.  Vanville. 

Vanzius  OenevensiB  11,  687. 

Vapinoum  ecolesia  (Oap.)  19,  137.  162. 

Varagle  Godofr.  martyr  Taurinensis  16,  656. 
744.    17,  73.  111.  128. 

Varandalus  v.  CoIIiod. 

VarannuB  s.  Varenius  v.  Trie. 

Varaeius  (?)  14,  578. 

Varelles  v.  MaroIIes. 

Varennes  v.  Trie. 

Varod,  Mich.  procurator  hospitii   Genevensis  11, 

482, 

Varranus  psendonymon  regis  Navarrae  q.  v. 
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Varro  laudatur  1,  387.  2,  78.  5,  58.  117. 
120  Bq.  123. 

Varro  Polonus  16,  108.  224. 

Varrotius  12,  407.  fortassis  Ami  Varrot  20, 
414. 

Vars  eccleaia  19,  343. 

Vasco  14,  83. 

VaBsy   (caedes)    19,   345.   359   eq.    363   sq.   372. 

388. 

VatabluB  Franc.  professor  ParisienBis  11,  518. 
20,  582. 

VatolluB  Matth.  minister  Mombelgardensis  19, 
529.  594.  de  statu  ecclesiae  ibid.  588.  eiectus 
20,  57. 

Vaubourdon  miniflter  21,  745.  767. 

Vaultrin  concionator  Motensis  11,  584.  649. 
V.  quoque  Sylvius. 

V  a  u  ]  r  e  r  e  ecclesia  19,  253.    ( Vaulr^as  ?) 

Vauriensis  Pauli  interprea  11,  33. 

Vautier,  Olaud.  minister  Tononiensis  19,  290. 

Vauville  (Valleyillius,  al.  Vanyille)  Rioh.,  olim 
AuguBtinianus  Biturix  18,  547.  mmister  Argen- 
torati  12,  185  (?)  Londini  13,  628.  658.  14,  12. 
263.  301.  362.  552.  exsul  Bernae  5. 157.  Argen- 
torati  ibid.  456.  minister  Francofurti  ibid.  558. 
774.  820  846.  866.  875  sq.     16,  298. 

Vaux,  Oilb.  de,  minister  in  Milhau  19,  381. 

Vecheld,  Herm.,  syDdicus  Lubecensis  13,  340. 
653.    15,  598. 

Vegetius  laudatur  5,  47.  139. 

Veigy,  vicus  Sabaudiae  10 b.  132.    8.  152. 

Velius  V.  Du  Veil. 

Velleius  Paterculus  laudatur  14,  407. 

Vellut  maritus  sororis  Fallesii  14,  355.  20, 
407. 

Vels  lustus,  medicuB  11,  756.  Francofurti  16, 
234.  281.  301,  319.  Hoidelbergae  18,  190.  no- 
tatur  16,  452.     17,  226.    Basileae  18.  526. 

Veltwik  V.  Volkruck. 

Velutarius  martyr  14,  277. 

Venablo  lo.  minister  Dieppeosis  17,  8.  355. 


Vendelinus  v.  Vandel  Petrus. 

Vendome  oppidum.  Reliquiae  ibi  asservatae  6, 
432.  Dux  de  V.  idem  eet  ac  Antonius  Bour- 
bonius  rex  Navarrae  14,  326.  495. 

Vendome  Franc.  in  carcere  moritur  18,  381. 

Vendrogovius  Nic.  minister  Vilnensis  19,  80. 

Veneficia  Genevae  perpetrata  12,  55.  60.  62. 

Venetiae.  Reliquiae  ibi  asservatae  6,  421.  447. 
Ecclesia  11,  474. 

Veraciusv.  Budaeus. 

Veranus  (Verannus,  Verandus)  David  minister 
in  agro  Vadensi  12,  526.  712.  13.  94.  102.  21, 
741. 

Vergerius  Elig.,  ludimagister  Matisoonensis  11, 
477.  821. 

VergeriuB  civis  Genevensis  12,  148.  158  sq. 

Vergerius  Petr.  Paul.,  olim  episoopus  lustinopo- 
litanus  Oenevam  venit  13.  448.  604.  ad  Rhaetos 
se  confert  ibid.  512.  518.  604.  Bernae  adest 
^id.  619.  in  concilio  Tridentino  14,  34.  168. 
620.  Turici  ibid.  182.  601.  Tubingae  ibid.  661. 
649.  15,  643.  18,  125.  in  Poloniam  profiois- 
citur  16,  188.  Oenevam  redit  ibid.  505.  508. 
510.  PoBsiacum  vocari  oupit  18,  659.  comitia 
Rhaetica  adit  19,  128.  de  legatione  Pariaiensi 
satagit  ibid.  211. 

—  Eius  iudicia  de  Bpiera  Proll.  9,  71.  13,  359. 
512.  de  Serveto  14,  633  bs.  de  Gribaldo  15, 
767.  785.  845.  16,  104.  513.  de  controversia 
Bacramentaria  15,  664.  845.  de  Oentili  18,  627. 
de  Valdensibus  ibid.  648.  de  Calvino  19.  277. 
de  Castellione  ibid.  503.  de  poena  capitis  haere- 
ticis  ioflicta  ibid.  276. 

—  Augustanam  commendat  16,  88.  Polonis  luthe- 
ranismum  ibid.  489  ss.  17,  74.  Calvino  suspec- 
tus  16,  170.  502.  18,  25.  132.  notatur  ibid. 
100.  466.  660.    19.  17. 

—  Scripta  laudantnr:  13,  633.  14,  15.  115.  168. 
182.  185.  196.  561.  601.    15,  43. 

—  vide  praeterea  13.  617.  14.  718.  15,  87.  554. 
838.     16,  1  sq.  124.  127.  144. 

—  Eius  nepos  Parisios  missus  18.  629. 

Vergoria  12,  613. 

Verheyden  Henr.  18,  45. 

Vermigli  Petr.  Martyr  monachus  8,  61.    Turioum 
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Vermigli 

renit  ex  Italia  profuguB  11,  456.  480.  professor 
Argentoratensis  ibid.  618.  819.  12,  5.  215.  442. 
537.  Oxonienfiis  13,  42.  236.  14,  72.  465. 
exsul  ibid.  602.  643.  659.  684.  719.  Argentorati 
pedem  figit  15,  74.  114.  235.  355.  768.  783  aq. 
883.  yocatur  Oenevam  ab  Italis  ibid.  386.  492. 
20,  455.  Heidelbergam  16,  120.  124.  18,  195. 
Turicum  16,  124.  134.  136.  142.  147.  238.  248. 
Oenevam  ibid.  403.  593.  600.  618.  668.  libenter 
Argentorato  discedit  ibid.  143.  193.  221.  Pos- 
siaoum  mittitur  18,  567  eq.  576.  579.  610.  628. 
634.  705.  707.  Lutetiae,.  PosBiaci  et  S.  Oermani: 
ibid.  662.  683.  724.  760.  763.  Orationem  habet 
in  coUoquio  ibid.  745.  769.  19,  7.  apud  Reginam 
18,  710.  712.  725.  760.  765.  cum  Navarreno 
ibid.  762.  redit  Turicum  19,  62.  64.  89.  92.  98. 
128.  134.  in  itinere  commoratur  apud  TricaBses 
ibid.  100.  182. 

—  Eius  iudicia  de  Blandrata  17,  249.  18,  755. 
de  Castellione   19,  244.  504.      do  coena  15,  492. 

—  Scripta:  Gonsilium  de  vitandis  superstitionibus 
6,  627,  ot  Proll.  31.  Loci  communes  ProU. 
lOb,  23.  20,  106.  de  sacramento  eucharistiae 
9,  97.  13,  493.  514.  15,  292  sq.  17,  694. 
Commentarii  in  Romanos  ibid.  175.  in  Corinth. 
14,  109.  20,  552.  in  Genesin  15,  219.  17,  175. 
in  11.  Samuelis  et  Begum  ibid.  175.  20,  106. 
in  Ethicen  Aristotelis  20,  106.  praelectiones  de 
coena  15,  1.  contra  Servetum  ibid.  3.  contra 
Oardinerum  16,  7.  17,  391.  ad  Polonos  16, 
35.  de  Christo  mediatore  18,  376.  relatio  de 
coUoquio  19,  6.  14.  dialogus  de  utraque  Christi 
natura  18,  759.    19,  55.    20,  289. 

—  mors  eius  19,  585.  594.  20,  490.  vidua  nubit 
denuo  19,  679.      &milia  20,  293.     imago  20,  32. 

—  vide  praeterea  9,  59.  490.  11,  447.  12,  225. 
587.  13,  273.  308.  14,  185.  15,  434.  662.  667. 
721  sq.  787. 

Verna  Oenevensis  coniuratus  15,  626.  647.  682. 
702. 

Verna,  Petr.  senator  Oenevensis  8,  737.  741.  743. 
758.  788.  12,  32.  642.  aUbi  dicitur  Perna  8, 
788.  825. 

Vernolius  14,  477.  eundem  fuisse  suspicamur 
ac  Vernou  q.  y. 

Vernou,  Calvini  amanuensiB  13,  521  (?)  618. 
634. 

Vernou  lo.  martyr  14,  123.  15,  222.  439.  578. 
670.  689.  694.  745. 


Veron  Claud.  minister  in  Bossey  11,  611(?).  822. 
12,  63.  198.  235.  582.    13,  140. 

Veronense  concilium  a  Paulo  III.  simulatum  7, 
281. 

Veronica  8.  6,  424. 

VertumnuB  13,  46.    i.  e.  Viretus. 

Vesalia  (Wesel)  ecclesia  12,  214.  218.  525.  575. 
15,  78  8s.  182.  218.  885.  16,  286.  307  sq.  20, 
419  ss.  confessio  19,  622.  exsules  16,  23.  a 
Lutheranis  vexati  ibid.  324.  395.  19,  278.  619. 
cf.  etiam  ibid.  595. 

Vesener  17,  526. 

Vesinanus  18,  491. 

Vesontio  v.  BesauQon. 

Vespasianus  reliquiarum  conservator  6,  428. 

Vezele  oppidum:   reliquiae  ibi  asservatae   6,  443. 

Via,  lo.  a,  horologiarius  Caesaris  15,  788.  con- 
cionator  catholicus  Wormaciae  17,  122. 

Vicentina  ecclesia  11,  474. 

Vicentius  Ant.  18,  201. 

Vico  (Oaleazzo  Caracciolo  marchio  a)  NeapoIitanuB 
Oenevam  venit  14,  134.  182.     16,  258. 

Victor  ducis  Brunsvicensis  filius  14,  574. 

Vidzan  Polonus  19,  575. 

Vieilleville  gouverneur  de  Metz  17,  360.  567. 
698.    18,  750(?).    mar6chal  20,  54.  109. 

Vienna  urbs  Oalliae:  reliquiae  ibi  asservatae  6, 
446.  concilium  ibi  celebratum  5,  588.  7^  492. 
Bervetus  ibi  captus  8,  479.  783  sq.  833  sq. 

Viermaeus  lOb,  11. 

VigliuB  episcopus  Oandavensis  18,  289. 

Vignaux  (Vignoz)  minister  Neraci  16,  731.  17, 
164.  20,  186.  615.  Tolosae  17,  557.  Montauban 
18,  468. 

Vignon  lo.  typographus  Oenevensis  Proll.  5,  24. 
10  b,  13.    eius  filius  Enstathius  12,  357. 

Vilichiusll,  272. 

Viliers,  de,  18,  42  sq. 

VillaniuB  Nic.  20,  511. 

Villanovanus  8,  45. 
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Villebon,  pr6vdt  de  Paris  17,  548. 

VillegagnoD,  Nio.  Durand  de,  conditor  coloniae 
Brasiliensis  16,  279.  437.  440.  17,  86.  318. 
Oenevenses  provooat  18,  149.  contra  Calvinum 
scribit  ibid,  573.    21,  734.  751. 

Villemadon  reginae  soribit  de  perBequutionibus 
17,  611. 

Villemongey,  do,  17,  82.  97.  118.  645.  18, 
428?    eius  vidua  19,  275. 

Villeranus  Nic.  minister  Parisiensis  16,  686. 

Villeroche  Petr.  minister  17,  71  sq.  in  aula 
Navarrena  ibid,  136.  Metis  ibid.  327.  in  Ber- 
gerac  19,  4.  notatur  18,  595.  coram  Bjnodo 
ibid.  586.  19,  4.  125.  uxorem  ducit  ibid.  136. 
Be  excusat  20,  480.    cf.  615.    21,  745. 

Villet  20,  414.  571. 

Villier  Pranc.  (ProU.  VH.  38.  13,  204.  489)  v. 
Hotmann. 

Villier  (Cltiud.  Loiseleur)  advocatus  et  theologus 
16,  684.    20,  410  ss.  570. 

VillieriuB  (Willierius)  LauBannensiB^?)  13,  107. 
262.  292.  429.  432. 

VillierB,  de,  15,  170.  179. 

VilnenBOB  v.  WilnenseB. 

Vimont  civis  GenevenBis  13,  552. 

VinaliB  20,  389. 

VinariuB20,  363. 

Vincent  Ant.  typographus  ProII.  6,  12.  19,  2. 
66(?). 

Vincent  Petr.  miaister  Tononiensis  19,  290. 

Vincentia.     Beliquiae  ibi  asservatae  6,  422. 

Vincentius  TuricensiB  10 b,  155.  Metensis  12, 
93.  A^thopolitanuB  14,  653.  v.  quoque  Ma- 
giuB,  Ortin. 

Vincula,  Petr.  ad,  lOb,  16. 

Vindocin,  Hier.  martyr  11,  32. 

VineanuB  Valdensium  minister  20,  573.  An  ille 
qui  Vines  21,  668? 

VintoniensiB  legatuB  Anglus  Batisbonae  11, 
177.    marchio  14,  411. 

Viole  Claud.  consiliariua  parlamenti  17,  547. 


Virel  lo.  minister  ParisiensiB  18,  646.  654. 
19,  89. 

Viretus  Petrus  minister  Lausannae  10  b,  54. 
Carolo  postpositus  ibid.  66.  et  oppositus  ibid. 
81  Bq.  85.  409.  11,  2.  15.  46.  neglectus  a 
Bernensibus  10 b,  70.  veneno  infectus  21,  194. 
Genevam  areessitus  10  b,  71.  20,  372.  cum 
ministris  Bernensibus  concordiam  iuit  10  b,  146. 
Genevam  mittitur  in  causa  Calvini  ibid,  199. 
206.  Basileam  profecturus  dissuadetur  ibid.  224. 
Lausannae  minus  bene  habitus  ibid.  262  sq.  303. 
11,  19.  714.  13,  613.  Genevae  concionatur 
10  b,  336.  Calvino  autor  est  ut  Genevam  redeat 
11,  93.  Genevensibus  commendatur  Calvino  suf- 
ficiendus  ibid.  96.  98.  100.  110.  ab  iis  vocatur 
ibid,  118.  vocationem  sequitur  ibid,  123.  144. 
147.  149.  222.  21.  64.  131.  de  Calvino  revo- 
cando  satagit  11,  153.  206.  a  LausannensibuB 
revocatus  veniam  obtinet  a  Senatu  ibid.  162  sq. 
228.  241.  281.  322.  378.  384.  387  ss.  395.  404. 
causam  piorum  Gallorum  agit  ibid.  206.  Neo- 
comum  mittitur  ad  sedandas  turbas  ibid.  293. 
296.  Lausannam  redit  ibid.  411.  417.  contesta- 
tur  de  disoiplina  cum   Bernensibus   ibid.  657  bb. 

13,  94.  denuo  Genevam  vocatur  11,  695.  710. 
722.  ecclesiam  Orbanam  recipit  12,  164.  176. 
212.  15,  11.  13.  Neocomum  adit  de  eligendo 
ministro  12,  267.  270.  Basileam  proficiBoitur  ad 
Fallesium  ibid.  496  sq.  603.  a  Bernatibus  citatur 
ibid.  680.  688.  716.  718.  721.  13,  2  sq.  24.  55. 
162  sq.  166  sq.  173.  177.  ob  epiBtolam  ipsi  sub- 
reptam  molestias  subit  ibid.  43.  50.  54.  90.  21, 
434  8B.  in  Bynodo  Bernensi  13,  240.  328.  Ber- 
nam  mittitur  de  coUoquiifl  aoturus  ibid.  413.  447. 
451.  478.  cf.  536.  631.     de  sua  statione  doBperat 

14,  349.  17,  300.  male  audit  Bemae  15,  718. 
lis  cum  Vandelio  et  Bertellerio  15,  897.  16,  26. 
41  sq.  45.  71.  74.  77.  228.  253,  402.  533.  17, 
40.  75.  104.  21,  660.  Grueriam  reformat  16, 
110.  in  ahsentia  Calvini  Genevae  concionatur 
ibid.  277.  280.  a  LausannenBibus  G^nevae  accn- 
satur  ibid.  598.  624  bb.  645.  663  sq.  699.  de 
abdicatione  cogitat  ibid.  663.  688.  Bernenses  adit 
de  disciplina  17,  150.  293.  in  summo  discrimine 
versatur  ibid.  394.  401.  404.  coenam  admi- 
nistrare  recusat  ibid.  409.  abdicatur  ibid,  411. 
439.  461  sq.  469.  486  sq.  Genevam  vocatur  20, 
464.  eoque  traDsit  17,  496.  18,  131.  se  causam 
catastrophes  negat  17,  511.  civitate  donatur  21, 
725.    reprehenditur  a  Calvino  20,  488. 

—  Genevam  relinquit  18,  383.  Lutetiam  vocandus 
ibid.  721.  19,  225.  259.  Nemausum  petit  18, 
719.  19,  3.  92.  149.  Moutem  Peasulanum  ibid. 
357.  Tolosam  ibid.  379.  desideratur  IguliBmae 
ibid.  139.    praesidet  synodo  Occitaniae  «&u2.  150. 
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Viretus 

Lugdunensibas  conceditur  ibid.  475.  51d.  revo- 
catur  ibid.  580.  remanet  ibid.  634.  643.  660. 
652.    redit  20,  491.    de  sua  yaletudine  ibid.  304. 

—  Vireti  iudicium  de  caeremoniis  Mombeigardensi- 
bu8  11,  701.  de  Castellione  ibid.  740  sq.  de 
Zebedaeo  ibid.  741.  12,  661.  13,  94.  248.  de 
Lutheri  libello  contra  Turicenses  12,  20.  28.  de 
Calvini  libro  contra  Carolum  ibid.  102.  de  Fa- 
rello  Genevam  vocando  eiusque  successore 
Tossano  ibid.  133.  de  libro  Farelli  13,  363.  de 
Vitali  14,  385.  de  Valdensinm  confessione  16, 
681.     de  confessione  Bohemorum  18,  127. 

—  Vireti  sententia  de  baptismo  obstetricum  11, 
769.  de  coona  12,  349.  13,  259.  de  divortio 
14,  321.  de  praedestinatione  15,  29.  590.  de 
urgenda  disciplina  17,  391.  552. 

» 

—  Vireti  scripta:  Disputations  chrestiennes  12,  30. 
et  Proll.  9,  66.  Concio  de  scortatione  7,  302. 
Confessio  trinitaria  7,  310.  9,  710.  Confessio 
de  coena  9,  712.  13,  179.  242.  Epistre  pour 
consoler  les  fideles  ProU.  9,  63.  contra  Herber- 
tum  Bohemum  18,  125.  stndia  in  lesaiam  11, 
36.  Instructio  doctrinae  christianae  17,  529. 
de  ministerio  verbi  et  sacramentis  7,  727  sq. 
scripta  varia  12,  367.  382.  582.  653.  732.  13,  9. 
24.  32.  103.  426.  511.  615.  14,  136.  15,  163. 
16,  386.  liber  senatui  Bernensi  dicandus  11,  687. 
690.  in  Catechismo  Genevensi  labor  nuUus  9, 
894.  stilus  a  Calvino  notatus  12,  321.  subscri- 
bit  epistolae  ad  Polonos  9,  342.  epistolae  contra 
Stancarum  9,  358. 

—  Carolum  refellit  arianismi  ipsum  accusantem  7, 
309.  10 b,  83.  86.  97.  105.  oum  eodem  expos- 
tulat  de  procibus  pro  mortuis  7,  334.  Cor- 
belium  notat  13,  541.  pro  Calvino  contra  Bol- 
secum  15,  253.  a  Beato  Comite  impetitur  12, 
661.  ab  Hallero  notatur  13,  214.  versibus  tra- 
ducitur  17,  658. 

—  laudes  et  egestas  10  b,  97.  laetae  nuptiae  ibid. 
262.  303.  aere  alino  pressus  16,  689.  a  senatu 
Genevensi  iuvatur  ibid.  699.  703.     uxor  aegrotat 

12,  159.  220  sq.  233.  et  moritur  ibid.  305.  no- 
vam.  quaerit  ibid.  341.  354.  359.  362.  367.  387. 
392.  419.      et  ducit  ibid.  425.      liberi  ibid.  731. 

13,  319.  517.  15,  120.  filius  ibid.  157.  16,  15. 
29.  ipse  aegrotat  ibid,  280.  432.  18,  463.  478. 
19,  470.  oculis  laborat  17,  638.  eius  effigies  14, 
164. 

—  cf.  praeterea  10  b,  319.  361.  436.  11,  80.  204. 
265.  421,  498.  609.   619.   731.      12,  4.  164.  183. 


Viretus 

212.  345.  356.  387.  503.  509.  594.  732.  13,  39. 
206.  363  sq.  14,  102.  134  sq.  146.  152.  247. 
399.  434.  640.  15,  156.  498.  504.  624.  792.  831. 
16,  3.    17,  334.    20,  381.  455. 

VirgiliuB  citatur  2,  45.  9,  684.  Bncolica  5^ 
129.  148.  13,  168.  Georgica  5,  35.  48.  62.  78. 
98.  116  sq.  123.  129.  12,  429.  13,  573.  Aeneis 
5,  16.  19  sq.  45.  48  sq.  53.  60.  63.  68.  72  b8. 
78.  90.  116.  119.  135.  138.  143  sq.  148.  153  sq. 
159.  175.  228.  6,  235.  9,  796.  12,  430.  13, 
403.  14,  361.  408.  15,  57.  16,  685.  17,  629. 
19,  444. 

Virgilius  episcopus  Tridentinus  18,  705. 

Viridis  ecclesiae  turbator  11,  34, 

Vitalis  13,  590.  14,  386.  401.  523  sq.  studiosua 
Lausannensis  17,  45. 

Vitry-le-Frangais  eoclesia  18,  714. 

Vitus  Norimbergensis  v.  Dietrich. 

Vitzellin  Alexander,  minister  Polonus  15, 
869. 

Vives,  Alph.  dux  Hispanus  13,  26. 

Vives,  Ant.  martyr  19,  91, 

Vives,  Lud.  18,  104. 

Vogler  19,  405. 

Vogt  Simp.  minister  Schaffhusanus  8,  809  sq. 
12,  77.  13,  369.  381.  14,  661.  698.  710.  15, 
378.  407.  410. 

Voier  Andr.  testis  in  causa  Zebedaei  15,  515. 
525. 

Voisin  lo.  minister  17,  536.  Neraci  18,  153. 
Burdigalae  18,  598.    Agcdinci  18,  730. 

Voisinet  lo.  14,  429.  21,  715  sq.  (ubi  Visinet) 
An  idem  ac  praecodens? 

Volckruck  Ger.  5,  517.    11,  208. 

Volmar  v.  Wolmar. 

Volpius  (Fox?)  Ant.  legatus  pontificius  18,  216. 
222. 

Volrad  v.  Mansfeld. 

Voltz  P.  21,  62.  130. 

Vopiscus  5,  41. 

Voyet  V.  Wyatt. 
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Yojon  (lo.  de)  miDister  IgnliBinensis  19,  138. 
Yulpian  20,  314. 


W. 

Waeokerlin  lo.  minister   Gossaviensia   15,  192. 

Walachia  a  Tnrcia  infestata  11,  177. 

Waldeck,  Franc.  a,  epiecopus  MonasterieDsiB  11, 
455.  607.  650. 

Waldecky  Yolrad  comes  a,  12,  254. 

Waldenses  y.  Yaldenses. 

Walder  Sim.  18,  388. 

Walet  Nic.  Francofurtensis  16,  293. 

Walther  v.  Gualtherus. 

Waltrinus    monachus  Flandrus  14,  247. 

Wannen(?)  14,  708. 

WardesiuB  Stan.  18,  117. 

Warenberg,  Amadea,  Ourini  vidua  Copi  uxor 
V.  GurinuB. 

Warneris  Morgiensis  15,  435. 

Warwick  comes  13,  301.    14,  87.  208.  262. 

Watrain  du  Bois  11,  258. 

Wattel  (Watelet)  v.  Vatellus. 

Watteville  gena  Bernensis  12,  272. 

—  lo.  lacobus  consul  10  b,  66.  415.  11,  280.  286. 
296.  639.  662.  710.  12,  165.  272.  288.  294.  296. 
299.  307.  312.  325.  379.  405.  427.  450.  568.  13, 
11.  30.  400.  15,  748.  16,  25.  224.  17,  130. 
138.  324(?). 

—  NicolauB  lOb,  195.  11,  536.  12,  89  sq.  119. 
306.  434.  717.  732. 

Waydner  Wolfg.  minister  Wormaciensis  15,  126. 
'  534. 

Wober  (Textorius)  lo.  minister  Bernensis  11, 
767.    12,  119.  466.  691.  701.  736.    16,  636. 

Weda  V.  Wied. 

Wendelin  v.  Rihel,  Vandel  (13,  110). 

Werdmiiller  Otto.  prof.  BaBileensiB  10 b,  321. 
Turicensis  13,  269.    14,  276.  315. 


Werner,  lo.  diaoonus  Argentoratensis  19,  675. 

Wernly  Petr.  canonicus  Friburgensis  12,  546. 

Wesel  V.  Vesalia. 

WcBton  Anglus  14,  705. 

Westphal  loach.  pastor  Hamburgensis  contro- 
versiae  de  co6na  restaurator  9,  45.  Luthero 
vehementior  9,  109.  15,  823.  de  quo  parum 
hoDorifice  loquitur  9,  69.  in  Augustino  doctus 
et  ignarus  9,  153  sq.  Berengarii  sententiam 
amplectitur  9,  469.  Saxoniae  patronus  9,  ^O. 
de  Calvino  queritur  9,  142.  falsarius  9,  75. 
pseudo-apostolus  9,  107.  papista  9,  57  sq.  Ariar 
nus  9,  87.  theomachus  9,  111.  impugnandus 
15,  85.  124.  138.  156.  175.  771.  non  impugnan- 
dus  ibid,  119.  impugnatus  ibid.  145.  787.  de- 
fensuB  ibid.  155.  a  Card.  Lotharingio  laudatus 
18,  721. 

—  cf.  praelerea  Proll.  9,  9  sqq.  9,  137  ss.  15, 
273.  290.  16,  90.  notatur  ibid.  35.  128.  186. 
204  sq.  264.  271  sq.  372.  431.  452.  20,  446. 
21,  25.  82.  150. 

—  Westphali  arrogantia  9,  109.  eniditio  risui 
habita  9,  107  sq.  perverr^um  contentionis  stu- 
dium  9,  53.    termulentia  9,  55.  249.     vecordia  9, 

5  Bq.  45  sq.     cum  Paulo  coliatio  9,  106.     invi-    * 
diosum  ingenium  in  Anglos   9,  98.      saeyitia  in 
exsules  Britannos  9,  141. 

—  Westphali  scripta  contra  Calvinum  9,  148.  cf. 
Prolegg.  Farrago  9,  52.  469.  Defensio  adv. 
saoramentarioB  9,  54.  confessio  Saxonum  9,  178. 
Ep.  contra  Calvinum  Prolegg.  9,  18.  tum  9, 
141.  ad  Senatum  Francofurtensem  16,  76.  lusta 
defensio  tbid.  67.  loci  de  baptismo  tbid.  196. 
199.  203.  confessio  de  eucharistia  tbid.  452  sq. 
contra  Lascum  17,  284.  notantur  in  universum 
15,  1.  64.  82.  97.  490.  512.  584.  772.  812.  835. 
854.     17,  386  sq.     20,  75. 

Weter,  Dav.  minister  SangallenBis  18,  52.  92. 
152.  677. 

Weygel  ooncionator  aulicus  Prussiae  19,  720. 

Whithead  Dav.  exBuI  Anglus  15,  554.  781. 

Whittingham  Will.  exsul  Anglus  14,  466.  15, 
76.  444.  786.  17,  541.  566.  18,  341.  366.  506. 
20,  415.  21,  724.  de  caeremoniis  anglicis  15, 
337.  371.  393.  523.  652.  781. 

WibrandiB  Rosenblatt  11,  406. 

Wicel  Geo.  16,  409.  413.  443. 

Wick  I.  I.  ooncionator  TurioensiB  18,  186, 
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Wied,  Herm.  a,  epiBcopuB  Goloniensis  11,  39.  51. 
66.  69.  103.  178.  257.  383.  12.  162.  13,  514. 
reformationem  molitur  11,  422.  454.  480.  516. 
520.  598.  601.  607.  649.  669.  778.  12,  24  sq. 
42.  50.  152.  162.  247.  255.  266. 

Wiermand,  Ant.,  praefectus  Morgiensis   15,  435. 

Wiesamer  lo.  Bapt.  Hamburgensis  16,  264.  18, 
407.    cf.  ProU.  9,  21. 

Wig,  lo.  a,  dux  militaris  18,  304. 

Wigand,  lo.  lena  pulsus  19,  293. 

Wigand  (Vuigan)  Coeln,  typographus  Genevensis 
20,  210.  De  quo  v.  Th.  Dufour  in  notitia 
bibliographica  Catecbismo  anni  1537  ab  ipso  edito 
praemissa  p.  clxiij. 

Wihe  lo.  18,  492. 

Wilerzy,  Mad"«  dc,  12,  491.  497.  514.  516.  530. 
575  sq.  586.    13,  8.  186. 

Wilioh  11,  272. 

Willing  lo.  conoionator  Ravenspurgensis  15,  351. 
451. 

Willis  Petr.  Anglus  18,  75. 
Willock  V.  Wollock. 

Wilnenses  ministri  pro  Blandrata  18,  571. 
ideoque  castigati  19,  38. 

WingGodofr.  16,  67.  70. 
Wingartner  Wolf.  Bemensis  15,  372. 

Wingle,  Petr.  de,  typographus  ProlL  3,  9.  10  b, 
16.  43.  18,  712.  vide  Dufour  loco  modo  laudato 
p.  cxviij. 

Winter,  Rob.  typographus  ProU.  5,  42.  10  b,  49. 
315. 

Wirsing  Chrph.  medicus  Augustanus  14,  718. 

Wirstemberger  Sim.  senator  Bernensis  17, 
411. 

Wirtembergensis  confessio  Brentii  18,  76. 

Wisniewicius  (Wisniowski)  minister  Polonus 
19,  575.  726. 

Wissembach, Rod.  typographus  Turicensis ProU. 
7,  52. 

Wissenburg,  Woifg.  minister  Basileensis  de  Bol- 


Wissenbnrg 

seco   8,  237.      de  coena    18,  383.      cf.  praeterea 
11,  465.    13,  48.    15,  249.  596.    20,  194. 

Wittenbach,  Steph.  Bielensis  16,  145.  335.  an 
et  15,  38? 

Wittenberga  oculus  Saxoniae  9,  178.  expn- 
gnata  12,  M4t. 

Wolfgang  ab  Anhalt  13,  650. 

Wolf^ang  comes  Palatinus  Biponti  reformator 
16,  706.  17,  100.  280.  477.  Tutor  Friderici 
comitis  Mombelgardensis  ibid.  314.  Richen- 
villae  Lutheranismum  infert  18, 68.  107.  Franco- 
furti  17,  143.  150.    laudatur  etiam  18,  166. 

Wolfgang,  sub  hoc  nomine  veniunt  pasBim 
Capito,  Haller,  Wissenburg. 

Wolfhard  Bonif.  v.  Lycosthenes. 

Wollock  lo.  18,  365. 

Wolmar  Melchior,  prof.  I.  graecae  ap.  Bitariges 
Proll.  3,  10.  10  b,  4.  21,  29.  55.  87.  122.  Tu- 
bingae  12,  364.  13,  403.  458.  14,  360.  457. 
15,  196.  642.  677.  865.  16,  278.  283.  eios 
ultima  fata  18,  60. 

Wolmar  typographus  20,  27. 

Wolphius  lo.  minister  Turicensis  13,  441.  642. 
14,  55.  15,  877.  16,  101.  19,  36.  20,  28.  138. 
contra  Blandratam  17,  250.  Heshnsium  latine 
vertit  18,  71  ss.  79. 

Woodville,  Lionel,  episcopus  Sarisberiensis  15, 
391. 

Wormatiense  colloquium  anni  1540:  11,  85.  90. 
120.  133  ss.  145.  21,  266  ss.  anni  1557 :  16. 
323.  443.  445.  459.  483.  488.  557.  572.  606.  640. 
eius  tristis  exitus  ibid.  659.  682.  684.  692.  703  sq. 
709.  714.     17,  4.  16.  61.  99.  690. 

—  Wormatiensia  comitia  12,  39.  42.  95.  122. 

—  Wormatiensis  conventus  12,  342. 

Wroth,  Sir.  Thomas,  16,  316.      17,  480.    20,  52. 

Wunderlich,  lo.  11,  202. 

Wiirb,  lac.  minister  Bielensis  11,  159.  285.  13, 
445. 

Wyatt,  Tho.,  contra  Mariam  rebellis  15,  112.  114 
118. 

Wyss,  lo.  Bernensium  legatus  ad  Regem  16,  669. 
693. 
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XancuB  (18,  356)  y.  ZanouB. 
Xenophontis  Oyropaedia  2,  920.    5,  104. 
Xianzensis  synodus  in  Polonia  18,  675.  758. 
Xistus  vide  Betuleius. 


Tefim  B.ob.  civiB  Geneyensis  16,  306. 

Yssautier  Matth.  minister  a  synodo  notatuB    19, 
534.     teBtis  in  causa  contra  Ztebedaeum  15,  515. 


Z. 

Zahliczin  v.  Spitekus. 
Zamariel  v.  Ghandiou. 

Z  a  n  c  u  8  (Zanchi)  Hier.  Italus  profeBBor  Argentorati 

15,  74  114.  137.  496.  16,  9.  35.  222.  245.  384. 
ab  ItaliB  Genevam  vocatuB  17,  473.  476.  20,  464. 
recnsat  17,  481.  492.  549.  564.    LutheraniB  bub- 

EeotuB  15,  768.  794.  eiuB  controverBia  c.  Mar- 
achio  18,  454.  479  bb.  540.  19,  481.  711. 
conoordiae  invituB  BubBcribit  ibid.  670.  675  Bq. 
20,  23.  28.  47.  60.  104.  178.  Badenae  19,  709. 
719.  Turici  ibid.  720.  in  Bhaetia  ibid.  redit 
Argentoratum  20,  46.  parat  exitum  Md.  63. 
abit  Olavennam  20,  141.  144.  182.  275.  a 
LugdunenBibuB  vooatur  Hnd.  296.  iter  Germani- 
cum  18,  713.  19,  223.  267.  271.  277.  20,  482. 
pecuniam  YaldenBibus  procurat  19,  86.  Ber- 
nensibuB  non  gratus  ibid.  253.  peBsime  Bcribit 
10  b,  Proll.  31.  Opera  ibid.  23.  contra  Hob- 
husium  18,348.  Bententia  de  coena  19,715.  de 
praedestinatione  ibid.  271.  de  haereticiB  plec- 
tendiB  15,  141.  237.    theses  19,  243.    ad  PoIonoB 

16,  35.  cf.  praeterea  14,  185.  17,  226.  265. 
18,  309.  356.  485.  20,  482.  21,  714.  EiuB 
uxor  16,  316. 

ZangmeiBter  15,  46. 

ZarckmeiBter  18,  280. 

ZasiuB  Ulr.  lOtUB  5,  112.    16,  20. 

Zborow  (v.  Sborow). 

ZebedaeuB  Andr.  minister  Orbae   10 b,  303.  308. 
312.  316.  318.  336.  361.  365.  420.  437.     11,  24. 
Colrtfit  opera.    VoL  XXIL 


ZebedaeuB 

53.  392.  412.  648.  651.  6^7.  672.  12,  736. 
novam  Btationem  quaerit  11,  319.  613.  616  Bq. 
639.  644.  742.  750.  12,  84.  Iverdunum  tcans- 
fertur  ibid.  120.  136.  164.  311.  profoBBor  Lau- 
BannenBis  12,  367.  476  Bq.  13,  470.  denuo  loco 
movenduB  ibid.  298.  300.  315.  318.  Indimagiater 
IverdunenBis  ibid.  382.  393.  543.  Neoduni  mi- 
niBter  (vide  II.  ex  vol.  14,  citandis. 

—  ZwinglianuB  lOb,  332. 341. 344. 348.  12, 662.  698. 
Agathopoli  in  cauaa  Caroli  10  b,  358.  11,  3^ 
Oalvini  reditum  urget  ibid.  87.  a  Oaivino 
notatur  ibid.  437.  442  Bq.  12,  652.  a  Yireto 
ibid.  683  Bq.  691.  718.  13,  248.  a  Farello  ibid, 
617.  Bemam  citatur  12,  664.  672.  680.  ubi 
Yiretum  accusat  ibid.  702.  726.  13,  24.  contra 
Oalvinum  agitat  12,  733.  13,  29  Bq.  52  Bq.  91. 
94.  171.  174  200  Bq.  213  sq.  225  sq.  263. 
PyrrhuB  appellatur  ibid.  53  et  saepiuB.  a  coUegis 
accusatUB  ibid.  329.  344.  347.  361.  367  bb. 
calumniari  non  dcBinit  ibid.  427.  434.  455.  499  Bq. 
14,  171.  176.  turbat  coUoquia  ministrorum  13, 
482.  488.  558.  novas  lites  Buscitat  Btipante 
Angelo  14,  653.  15,  233.  250  sq.  257.  300.  316. 
319. 326.  377. 395. 411  Bq.  427.  455.  478.  483.  499. 
514  Bq.  525  Bq.  543.  564.  Oalvinum  iniuria  af&cit 
17,  155.  eiuB  palinodia  21,  152.  cf.  quoque  14, 
587.    16,  75.  450.    21,  595  bb. 

ZebridoviuB  epiBCopus  OracoviensiB  16,  415.  17, 
267.  283. 

ZelaiuB  17,  536. 

Zell,  Matth.   miniBter   ArgentorateuBiB    10 b,  226. 

396.  398.     11,  36.  132.  299.  310.  605.     12,  219. 

397.  442.    EiuB  vidua  ibid.  722. 

ZerkintCB  (zur  Einden)  Nic.  archigrammateuB 
BemeuBiB  poBtea  praefectuB  Neoduni  10  b,  107. 
12,  222.  269.  329.  531.  543.  698.  13,  34.  43. 
494.  598.  14,  97.  162.  270.  352.  392.  535.  15, 
764.    16,  72.  75.    19,  394  483. 

—  Bententia  de  caeremoniis  10  b,  183.  de  haereticis 
damnandiB  15,  19.  115.  415.  de  disciplina  Lau- 
sannenBium  17,  126.  de  Qribaldo  Blandrata  et 
OaBtellione  ibid.  206  Bq.  235.  de  cataBtrophe 
LauBanneuBi  ibid.  435.  de  Yireto  reBtituendo  18, 
503.  de  bello  civili  19,  424  459.  iudicium  de 
Oalvino  20,  324 

—  diBsidium  cum  Calvino  15,  622.  de  quo  qae- 
ritur  16,  609.  ei  Be  approbare  conatur  ibid.  57. 
17,  246.  et  cum  eo  veterem  rationem  redinte- 
grare  19,  324  Bcd  reprehenditur  17,  235.  465. 
ob  OaBtellioniB  vocationem  19,  304.  496.     Oalvi- 
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ZerkinteB 

nistiB  suspeetuB  17,  393.  profeBsionem  fidei  edit 
ibid.  204  sq.  qaaestionem  ponit  ex  iure  feudali 
16,  115. 

ZerkinteB    Bamuel    Nioolai  filius    14,   97.      17, 
206. 

ZeveliuB   OoBwin   HeidelbergensiB   17,    85.   282. 
18,  195.    de  caeremoniiB  papisticiB  20,  457. 

ZicarduB  BaBileensis  11,  48. 

Ziegler  Bernh.  prof.  LipsiensiB  14,  92. 

Zikowski,    Stan.    Burgravius    CracoyienBis    19, 
175..  571.  578.    20,  68.  151  sq.  156. 

Zili  Ant.  miniBter  SangallensiB  15,  378.  562. 

Zofingenses  ministri  de  coena  12,  466.  470.) 

Zollikofferi  negotiatores  14,  506. 

Zorn,  lac.  13,  369. 

Zuleger,  Wenc.  canceliariuB  Bipontinus  17,  280. 
311.    18,  41.    19,  539. 

Zurkinden  v.  Zerkintes. 

ZupariuB  19,  578.  697. 


Zwick  Conr.,  inventor  novi  camini  16,  335.  411. 

Zwick  lo.  minister  ConBtantiensis  8,  866.  10  b, 
288.  11,  27. 196.  218.  13,  60.  de  bello  Turcico 
20,  369. 

Zwingli,  nir.  vindicatus  9,  83.  a  Farello  laa- 
datus  13,  210.  Wormatiae  damnatus  17,  15  sq. 
a  Westphalo  traductus  9,  59.  15,  294.  a 
Luthero  impugnatus  10  b,  2.  11,  728.  12,  724 
15,  276.  a  Calvino  12,  710.  15,  572.  ab 
Osiandro  12,  11. 

—  sacramenta  non  satis  splendidis  elogiis  omavit  9, 
68  sq.  eius  sententia  de  praedestinatione  8,  182. 
199.  220  sq.  de  Serveto  8,  744  de  sacramentis 
et  coena  5,  458.  9,  92  sq.  15,  291.  in  quibos 
a  Luthero,  Oecolampadio  et  Calvino  dissentit  8, 
57  sq.  9,  438.  10  b,  346.  De  eo  iudicium  Cal- 
vini  11,  24.  36.  438.    12,  98.    15,  50. 

—  Scripta:  de  vera  et  falsa  religione  3  Proll.  8. 
Elenchus  in  Catabaptistas  11,  681.  de  Providentia 
14,  214.  253.  Amica  exegesis  14,  508.  Epistola 
ad  Pomeranum  15,  291.  de  coena  ibid,  aTuri- 
censibus  eduntur  11,  755. 

—  Zwingliani  et  Lutherani  contra  papam  coDsen- 
tientes  5,  475. 

Zwinglius  Ulr.  filius,  gener  Bullingeri  13,  332. 
14,  627.  629.    15,  804.     18,  185. 
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A*ai  Skl%,  301. 

'AfUfta  1,  684.    12,  484 

'Afimpos  9,  376.  378. 

'ArQovcs  7,  413.    9,  539.    14,  91.    18,  724 

'Ar^mvta  11,  469. 

'Armn»itiis  9,  462.    15,  737. 

'AaK  5,  224 


'AimfofM  1,  198.  882.    13,  644. 

21,  m. 

'AimfOQkt  18,  592. 

'AiiafOf(tKa  13,  651. 

'Aita^c^  12,  431. 

'Aiwaitta  11,  595. 

'Aivpotos  14  389.    17,  232. 

'AimQOs  16,  84 

'Attitos  13,  41. 

'AtQofiatitv  7,  527. 

'A»tSoit6s  13,  341. 

'i4»(o$  11,  684 

Aiitmoits  5,  99. 

dSQtats  11,  491. 

Aia9^<ms  5,  180. 

JJtsyK  6,  262. 

'Aia^akos  2,  346. 

'iirm  11,  453.  471.    18,  722. 


15,  839.  553. 


'AM6Xoit»os  1,  182.  1064.    2,  1083. 

'Ax((atita  5,  17. 

'AMQl^tta  19,  498. 

'J»^oa/Mi  11,  453. 

'AMQoxokts  20,  413. 

'iMoXvicK  13,  652. 

'AXciwtet  11,  434. 

'AXaCtir  11,  467. 

'JAmrro^  12,  185.  644     13,  41.     20,  263. 

'AXtMtfotip  9,  463.    15,  616. 
'AUi^uans  16,  lOa 
'AXi^tm  9,  487. 
'AXXiffOQtiw  2,  987. 
'AXXiiroQtZuv  1,  17.  266.  979. 
'AXXijla  2,  461. 
'JAAo9)«%o(  1,  985.    2,  993. 
'^Ayua  20,  318. 
"AftaSa  17,  21. 
'4|uaei«^  9,  794 
'Aiidxvtos  20,  375. 
'A/tttfoy  1,  122.  1007. 

'4lM>9OTfo  11,  687.    12,  250.    14,  08.    18,  i 
676.    20,  403.    21,  141.  149. 

'AiMmaos  15,  122. 

'<4/*«V«C  19,  213. 

'Amr*a!os  20,  375. 


19, 
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'Avdyxff  11,  595. 
UvadinXwats  5,  112. 
'AyatSis  19,  313. 
'AvcJfimog  2,  1055. 
'Avatax^wtia  19,  313. 
"AvaHifoXakiMrig  1,  799.     2,  611. 
'AmxXaatg  5,  95. 

Uwly^tf/a  5,  157.    14,  167.    15,  692. 

'AvaXyirfos  20,  581. 
*AvaXorkt  5,  32. 
'AmfAo^fTir^og  6,  309.  313. 
^AvanoXoffftog  15,  507. 
!lyan:i^^ifTtt(  6,  630. 

'Avaqxta  18,  721.     19,  13.    20,  110.  149.  292. 
'AvMXxiarmg  11,  461. 

'Avi^9Q9VV1JT0g  5,    181. 

Uv&(funa(iiaxog  19,  186. 
*Av&QaMoxToviTv  13,  540. 
ily^^McMra^ttf;  5,  181. 
''Av&Qmnog  2,  998.    7,  665. 
*Av6fMnog  19,  543. 
'Avt^YQa^ig  5,  127. 
*Ana$Mog  11,  759.     16,  374. 
'AvtiimQav  lOb,  361.     11,  542. 
*AvtiMaxfnfOQ(a  11,  35. 
UnMrcf^ttdvoft  15,  619. 

iliTiAo/'/o  9,  537.    15,  476. 
UvzOorog  18,  709. 

UvrAw^  1,  169.  723.    2,  374  389.  481.     10,  162. 

'AvtiTwuog  1,  413.     2,  922.     9,  487.     15,  493.     18, 
771.  '  ' 

UvtixQtaiog  10  b,  396. 

Uwn&iQ$tog  13,  539  sq.  649.     15,  49. 

Uvtiwfjiog  9,  530.     19,  508. 

Unaa^g  14,  262. 


*Ana&ia  14,  167. 
*Anav&Q<iin(og  20,  185. 
*AniQirQanTog  16,  578  sq.  612. 
*AxorQaf^  12,  625. 
"Anodimakg  12,  613. 
il;roira^aJcMr/a  12,  57. 

UnoXiiQmatg  1,   169.   173.   723.   728.     2,  374.  481. 
487. 

Anoi^ffiog  10  b,  315.    16,  261.    18,  291. 

'AnoawaywYog  19,  481. 

'AxoaxtafM  15,  100.  619. 

UnotofOa  16,  708. 

'AnofotiMSg  16,  137. 

^AxQogikowaa  19,  340. 

"JjrT«<r^ai  1,  847.    2,  876. 

'AQiat6gb,m.    11,438.    19,530. 

^ll^jrro*  12,  639. 

'AdxtiXvMog  10  b,  418. 

U^a»^  1,  537. 

'AqtoXatQiia  9,  463  sq.  516.     14,  306.     15,  268.  31d. 
488.  735. 

*AQxkMaMog  15,  301. 

UQxtrQ^^fAfiativg  11,  216.     19,  303. 

'AQxog  19,  69. 

'Aaa^wg  12,  429. 

•-4<r/|5fia  15,  720.    20,  400. 

'Aaifiiig  15,  838.    20,  276. 

UafffMig  11,  493.     12,  429. 

''AaMonog  1,  1135.    2,  514. 

"Slao^o;  11,  540. 

"Aanoviog  15,  68. 

'ilajiofo^  2,  351.     10,  169.  175. 

'Aatatiu  12,  649. 

*i<aio^y/a  9,  576. 

^AatoQrog  5,  498.    9,  552.    18,  331. 

'Ata^ia   1,  349.     2,  442.     6,  362.  515.      10,  207. 
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'Ajd^ki 

215.   223.   260.      11,    704.      13,   81.      14,   235. 
20,  71. 

"Atonov  1,  122.  1007.    9,  73.     11,  595.  651. 

'AjQOfia  11,  722. 

Ai^diika  9,  566.     11,  764.     12,  427.  654.    15,  272. 
307. 

Aidivjkxov  1,  942.    2,  945. 

AiiaX^^na  21,  119. 

AvjoQxijg  18,  140. 

Aija^oqa  15,  339. 

Aijtl^oiauiv  1,  317.     2,  189. 

Aijorqaitpw  12,   624  sq.      13,  359.      15,   318.    644. 
19,  297.  714. 

Aijo^iog  9,  368  sq.  374  ss.  380.    21,  154. 
Aijoxaalyvf^og  13,  649. 

AijoxQdjcaQ  11,  236.  655.     12,  606.  670.     13,  58  sq. 
18,  748.     19,  275.  317.    20,  288. 

AvjofMojC  13,  257. 

Aijonmog  2,  60.     6,  272.    9,  79.  514.  537. 

Avjog  2,  390.     10,  168. 

Avjoaxfifmg  12,  109.     14,  90. 

Avjovaia  1,  303.  496.     2,  73.  119.     7,  323  eq.     9, 
368.  374.  383.    11,  652.    12,  16. 

AvJOipdQip  (in'')  9,  482. 
Aijox^tov  12,  649.    20,  119. 
*A^oQ$ajuitag  13,  652. 
^A^a^vfa  11,  722. 
AxuQWJog  19,  186.  207. 
ud/^Mrro;  11,  490. 


B. 


Baq^aQKfihv  18,  481. 
Baa^X^g  11,  236. 
Baaakoaa  19,  13.  131. 
BarJoXoyki  15,  123. 


BtQvd^itv  15,  811. 

BXaxucoi  16,  648. 

Bkacf^tjfjUa  17,  21. 

BovniQd^hw  11,  255. 

BaiXfia$g  1,  314.    2,  142. 

BovXo^oQog  18,  310. 

BQa^tvj^g  15,  268.    16,  659.  682. 

BQiftj  1,  973.     2,  981. 


r. 

rtvtxog  5,  304. 
rewdw  8,  665. 

riQfJMV^ikV  18,  481. 

rv^atog  11,  655.     13,  539  sq.  649.     15,  52. 

Fvm&k  atamov  13,  539. 

rvoifjuj  5,  98. 

rovvxXHJki  15,  553. 

rQafAfMajaifiQog  13,  161. 

rQafjkfmo^oQOk  17,  343. 

r^'  20,  405. 

Fvfivog  12,  358. 

ri;yai»ojr^/a   15,  125.      20,  292. 


J. 

Munhxwg  10,  172. 

JikXial\»j  406. 

J€hnvoaoftaja\  15,  188. 

Jttat8a$fAovUi  15,  720. 

Jfjfkar^r^g  11,  430.  470.    21,  137. 

Jtadim  5,  20. 

^Kixw/«   1,  567.  1095.     2,  783. 

JkaXkay^  14,  93. 

^Mxvo/a  9,  206. 
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jMfoqa  13,  592. 
J^ofUa  11,  179. 
JtiaanaXSa  13,  540. 
JUatov  5,  119. 
Jkxauiiuna  2,  595. 
^ijt^o/a  12,  403.     16,  266. 
Jiffwja  18,  321. 

JoQVfOQOk  5,   147. 

JovXmUi  1,  383.    2,  88. 
JvayafAki  11,  179. 
JvoxoXog  5,  53. 
i^to^v  16,  84. 


TByyeoyoff  9,  534.    18,  724. 
"Errvaa&ak  5,  77. 

TEfKWfuctCitv  5,  490. 
B^fXoawAog  1,  320.    2,  191. 

B^fAo;?^j7€rjr«/a  1.  224.  438.  844.  856.  1061.  2,  873. 
885.  925.  6,  461.  503.  7,  42.  404.  610.  8, 
719. 

EJios  8,  572.  660. 

EidaXoiovXikL  1,  391.    2,  82. 

EUwXohxtQiUi  1,  391.    2,  82. 

EiinXoXarQifg  13,  49. 

EUa^XofAwia  11,  540.      12,  72.      17,  343.     20,  461. 

EiMoCm  11,  540. 

ElxoykMcSg  1,  303.    2,  72.  945. 

EUovoikdxog  1,  394.    2,  86. 

£^«0109^  1,  103. 

EiXtMQ$vtSg  11,  451. 
£l^]7yo9roiciV  15,  50. 
EiQfjvonohog  11,  69. 
*&r/7io>(r^(u  5,  30. 

B*i7^oAoj  18,  278. 


^Kxhjaia  1,  570. 
•EUyjtoff  1,  475.    2,  431. 
'BvoQYtta  5,  57.    15,  476. 
'KvcroSog  20,  364. 
*Ev&ovirta<nai  1,  302.     2,  71. 
"EvadQKWirtg  16,  579. 
*»v(FTaaK  18,  766. 
!Eja;^€*>  16,  578. 
*E^£ffiaa&a$  20,  381. 
25o«^«rj7/i*^  16,  374. 
'E^ovaia  11,  471. 

ESoxnv  («aT')  2,  109.    9,  406.    20,  339. 

"EnavoQ&WfMa  14,  389. 
*EnaQxog  5,  147. 
S^rc^oiTi^ffK  9,  512. 
"Entitmmog  21,  120. 
^EntUuita  5,  119. 
"ExiMowog  9,  554. 
SirAvorK  6,  270. 
'ETctfttf&ivg  17,  553. 

Ejrmo/u/{;<*y  16,  374. 

'Enitaatg  19,  90. 
EnixoQfka  15,  591. 
'EQroitmMttjg  16,  503. 
EQtattMog  19,  342. 
Ba;^Ioff  11,  540. 
'EoMaftftiva    9,  531. 
^/^r^^/^lnr^a*  9,  788. 
Evrvtofioavvtj  5,  157. 
Ev&vfAia  5,  22. 
&'Xoyia  9,  843.     18,  301. 
£wo/a  11,  61. 
EvnQdititv  16,  374. 
EvQfjMivak  Motd  aoQMa  8,  675. 

EiJ«'iS«*a  2,  86.    5,  102.    12,  555. 
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EitaS^a  21,  131. 

EitdajviJJa  11,  493. 

Eixaqmia  12,  723.    15,  261.     20,  573. 

EixaqmkMog  1,  137.  1030.  1032.     2,  1060  sq. 

jBgpifjut^o^  2,  524. 

^X^qk  16,  84. 

^mlag  20,  213. 


Z. 


ZitndSg  11,  451. 
ZtiTijfiaia  18,  750. 
ZaoK  7.  665. 


»y#/*www  2,  142.    6,  285. 
VifoaoOn  5,  18. 


davarog  5,  36. 

QioiaaxTog  9,  788. 

©coAoy«?v  20,  259.  581. 

eiofAaxfiv  14.  245.    20,  375. 

&iOfMix(a  12,  185. 

©€os  catQ  /i*7jt^>7^  18,  301. 

Gioci^M  11,  594. 

©i<ri5  16,  449. 

Bittxwg  10.  237.    18,  741.     19,  110. 

0i(6Qt;fMi  5,  304. 

S^oviovXog  6,  623. 

eQMfAfiivm  20,  365. 

©w/a  1,  1030.    2,  1060. 

Cahnhi  opera.    VoL  XXII. 


L 

'iatQog  5,  36. 

'litOYvwfAuy  21,  135. 

liywiiata  1,  520.    2,  353.     7,  314. 
15,  839.     18,  133.    20,  74. 

'Iiqoiiafuo$  17,  81. 

nacfiog  2,  387.     10.  160. 

^Xaffi^QH)y  2,  374.  389.     10,  162. 

'IXtdg  xoMwv  12,  555. 


8,  561.    9,  707. 


K. 

Ka&dQfiata  1.  527.     2,  373.     20,  412. 
KaxorQUfog  11,  242.  250.     13,  138. 

KaMo^tfXia  1,  143.  449.  670.  823.  852.  1070. 
918.  937.  1071.     11,  705. 

KaxoJ^ijXog  1,  967.     2,  334. 

KaxoXoyt/tog  11,  467. 

KaxoXvMog  20,  377. 

KoQitoyyiiaif^  16,  245. 

KaiMrk  19.  509. 

KaioQaiog  20,  185. 

£aTa9>aTMr(i0$  16,  137. 

KaraxQt^ig  1,  454.    2,  405.  409.    6,  350. 

KaraxQtjaTNteSg  1,  997.     2,  694.  1014. 

KaifjQXkCfAtvog  8,  626. 

Kaiiix^^  20,  259. 
Kaifjx^if^voi  11,  539.  655. 

KaioQ^tOfia  14,  93. 

KaxiiTTtig 'bf  36. 

KikfA^Xiov  20,  356. 

^«voaoj/a  11.  429.     13,  355. 

Ki¥0(poivla  12.  689. 

KiQowofioXog  12,  430. 

Ko$fi5a&ai  5,  208. 
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KoifArjjijqiov  5,  208. 

Kowfiwriohg  18,  325. 

Ko^vwvkL  1,  520.    2,  353.  494.  1021.  1031.     7,  314, 

621.    8,  561.    9,  65.  192.  241  sq.  440.  443.  477. 

480.   707.     12.  49.     16,  745.     18,  320  sq.  325. 
19,  715.    20,  74. 

Kowvtvog  9.  477. 

KoXoxswA  13,  638. 

KohM^  5,  132. 

KofiiiTrjq  16,  100. 

Koavtpaiog  16,  603. 

KoafioscQoiwQ  12,  670. 

KgauTa&M  5,  192. 

KQtoXoYog  15,  490. 

KQ(a$g  8,  286. 

KQttueog  5,  105. 

Kinaig  18,  589. 

Kj(C(o  8.  665. 

KvfiiQviai^  1,  1103.     2,  1095. 

Kv^og  5,  28. 

KvQiog  2,  107. 

KnHfov  nQoawnov  18/  481. 


Aaxovueog  12,  649. 
AafApavia^M  10,  174. 
^ec^  1,  383.     2,  88. 
AaiQivitv  1,  391.    2,  83. 
AaiQivT$x6g  1,  1030.    2,  1060. 
AiucoavfOa  11,  670. 
AizvoXSrvfM  12,  431.    15,  475. 
Aimov  13,  654. 


Ak&o^oXilv  18,  518. 

A^o^oUa  19,  62. 

AoyofMixitv  14,  251. 

Aoyofjtaxkc  1,  320.     2,  191.  553.     15,  476. 

^oVoff  2,  109.  8,  489.  505.  532.  546.  564. 
566.  583.  649.  656.  660.  663.  664.  9,  186. 
226.  350.  355.  371.  375-^383.  509  sq.  533.  20, 
341  sq. 

Avfudv  13,  41. 

AvxvofkOkx^ia  21,  153. 


M. 

MaxQofihog  20,  373. 
MaxQo^vfiog  14,  308. 
MaX&oMog  11,  492. 
Mav(a  5,  153. 
MavTUc^  11,  540. 
MaiaioXoyog  15,  591. 
MaTaHifMxta  1,  497.    2,  120. 
MiyaXonQinig  12,  649. 
McAa^^/^ov/ilfMf  14,  359. 
Mifi^tfMkQog  19,  18& 

Jlfcor/lJ7ff  17,  601. 

Miti^aatg  5,  137. 

MitafioQgtwng  7,  622. 

Jlfaa?ti  13,  58. 

Mtiifi^fvxwatg  11,  655.     13,  338. 

ilfwovfffo  9, 473.    18,288.    19,12. 

MnQimg  20,  400. 

Mitawfjiia  12,  482. 

Mitoivvfuxwg  7,  729. 

Mi7;rwi7  14,  93.  166.    19,  384. 
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MtagoXaT^tjg  13,  49. 

MixqoxoafAog  2,  43. 

MtxQoipvxfa  20,  569. 

MviffKHjvvfj  16,  613. 

Mv9ff*6awov   1.  228.  862.  1066. 
20,  365. 

Molvvui  13,  20. 

MovofSttXfiog  18,  415. 

Moq^i  10,  64. 

Mv9og  20,  276. 

Mvqakva  5,  120. 

Mwnayoiyog  18,  485. 
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JlftKrTMo;  12,  479.  536. 

Mwgig  13,  225. 

MwQoao^og  20,  581. 


9,  685.     14,  388. 


9,  683.    16,  648. 


N. 

Navdytov  13,  343. 
Navaia^fAos  19,  509. 
NixQcifuvog  16,  374. 
NiOTtaXaiog  14,  133. 

JVfoywo^  6,  623.     18,  768. 
Nfp^fliiia  18,  505. 
N^nn»  10.  67. 
iVoiUMrov  14,  389. 
Nov^icia  5,  132. 
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a^vtjXaaia  12,  949. 


'OiomoQfa  13,  648. 

'OdoBnoQuci  10  b,  4. 

Oix*roff  20,  381. 

'OXtYaQxfa  14,  27. 

'OfAodvfAaiov  11,  454.  513.     16,  327. 

'0/*wofo  15,  189. 

l>iuoot;V*off  1,  61.  493  sq.  2,  92.  360.  8,  568.  692. 
15  126.  17,  601.  18,  750.  766.  770.  19, 
167. 

VfAoyn^^og  14,  362.     15,  785. 

'OvoQ  19,  165. 

'O^vxoXog  21,  170. 

VQaotofitTv  13,  652.     18,  118.    20,  580. 

'O^W  1,  314.    2,  142.    5,  180. 

XhQVVW  11,  541. 

OiSivia  1,  367.    2,  242.    5,  326. 
Oiaia  1,  59.  492.    2,  93.    9,  377.  381. 


n. 

nd»og  1,  314.  331.     2,  142.  204.    5,  22, 
14,  168. 

UatS^  1,  973.    2,  981. 

Uakio^dmkafMog  13,  661. 

i7(]aiva)d«ry  15,  720. 

UavfjyvQwog  21,  120. 

BavcvQfOS  11,  493. 

i7Qw  14,  689. 

Baqa^X^  10,  174. 

naQaittYita  5,  132. 

UaQaikaaToX^  5,  96.  144. 
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UaQdaxonog  13,  181. 
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272.    20,  378. 
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UaxvTiQog  11,  542. 
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HiQCiQya  7,  539. 
niQtaaoXoyCa  18,  750. 
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UkXQoxoXog  15,  592. 
Z7Aavav  6,  272. 
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nXiovaafiSg  18,  321. 

nXfjQwpoQia  1,  457.     2,  410. 
440. 

i7Xox/7  5,  112. 

IIvivfAa  {xaxo)  8,  651. 

/7yo«7  5,  179. 

IIoifA^  XaiSv  5,  284. 

BoXCTivfMa  11,  277. 

UoXvyQatpCa  14,  263. 

/ZoXvXo^o^  14,  267. 


7,  456.     13,  638.     14, 


noXvnoUkXog  2.  171.     8,  663. 

BoXvnQaffkoviiv  15,  238. 

UoXvnQaYfUHsvvfj  11,  540.     15,  166.     18,  73. 

UoXvafffiog  1,  473.     2,  405. 

IloXitMog  1,  122.  1007. 

iIow7^o^  7,  332. 

Uox^tov  16,  577. 
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UQia^iCa  11,  236. 

IlQiapvTiQtov  15,  884. 

IlQiafivtiQOk  1,  570. 

i7^oi?oX7  8,  509.  524. 

IlQoSQOfAog  14,  623. 

IlQoXf^tffig  5,  156. 

IlQofiff&tvg  17,  553. 

/7^ovoia  13,  257. 

/7eoo/f**a  12,  72.  73.     13,  652.     14,  168. 

IlQoaivxi  11,  462. 

IlQoaxatQog  13,  645. 

UQoaMaCQng  13,  257. 

nQoaxvviXv  1,  384.     2,  88. 

UQoa^Qa  1,  1030.    2,  1060. 

IlQoa^mfjakg  11,  540. 

IlQoatonoX^mrfg  9,  226. 

nQoannov  2,  91.    5,  62. 

IlQotpaakg  19,  186. 

UxoXhnoQ^og  17,  189. 

Ilxwfia  6,  273. 
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'P^fia  8,  566. 


yjTTw  9,  196.  206.  473.      15.  795.      16,  578. 
771. 
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20V£^/tMV/C»V  18,   481. 

2o^£a  8,  663. 
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So^dg  21,  124. 
Sntvdw  11,  541. 
^Ti^AftTmMrd;  9,  463.     15,  616. 
SioQyi  9,  576. 
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Sv^i^Ttjiytg  13,  465. 
Svivria  5,  40.     11,  655. 
SvXXg&iovQyog  19,  313. 
2t;A.Ao)'MrTMr«^  13,  652. 


18, 


2ifi§oXa  16,  100. 

Sv/ApoXucag  9,  684.  686. 

Svfi^Xta  11,  440. 

Svfkfmxia  11,  440.  450.  671.    12,  430. 

SvfAfAaxog  12,  644. 

SvfifkvoTfjg  19,  212. 

Svfind^M  7,  518.      10,  158.      11,  456. 
403.  643.    15,  820.    19,  546. 

SvfknaQaxX^^tjvai  11,  541. 

SvfATimQtmijg  14,  129. 

SvfA^eQiog  11,  541. 

SvfAtpQaYfuiv  11,  440. 

2i;/i9^d«/u«^  12,  3.  611.    16,  266. 

SvfHpQoxQta  20,  197, 

SvfAtpfjfog  16,  327. 

2vvdJ«Ayo$  13,  649. 

2wam&v^x€$v  12,  124.  430.    14,  161. 

Svvixioxi  5,  207. 

SoviQYig  11.  407.  710.    12,  431.    20,  380. 

Svviatg  15,  591. 

Swoiog  15,  619. 

2vyom;y  20,  366. 

Swovata  19,  12. 

SvvraYfJM  18,  684. 

290^^;  18.  481. 


12,  98. 


29)^a/^   1.  102.  537.  941. 
359.    13,  579. 

SxfcfMx  15,  100.    17,  601. 

SwfjmofvXa^  5,  147. 


2,  944.      7,  702.      11, 
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Tanavog  11,  493. 
Ta3tiiivo^Qoaiv9j  21,  135. 
Tdxma  14,  93. 
TiXij^  1,  1030.    2,  1060. 
TiCifaQaXQmoi  12,  667. 
TtfuoQia  5,  132. 
TQartxog  11,  235. 
TQaxig  18,  481. 
T^idff  9,  403. 
TQnni^vog  12,  42. 
TtfTTo^  18,  771. 
TvQowog  5,  90. 
TvQawotaovog  20,  168. 


r. 

Tyia/v«»v  10  b,  363.     13,  540. 
Tytig  14,  104. 

Tio&iaia  8,  677  sq.     20,  567. 
^nlQ  Xqmjov  2,  390.     10,  163. 
YniQ^fHQog  19,  349. 
YniQjjg>avog  15,  616. 
YniQXov^iQitikv  19,  481. 
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YniQoxog  19,  212. 
'YniOJQafifUvog  18,  367. 
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rnomaakg  1,  59.  474.  492.      2,  431. 


T:rroiv7nttflr»^  2,  691.     9,  505. 
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^akvofjiivov  9,  537. 
<I>aA«^off  13,  652. 
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0tXaQyvQia  13,  355. 
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(PkXmnf^iiv  11,  255. 
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<I>iAotoio;  11,  494. 
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10  b,  139.    12,  61.     13,  355.    19,  259. 
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1,  819.     2,  330.     5, 211.     7, 
131. 

2,  741. 

—  1,  793.    2,  605.    6,  338. 
7,  453. 
2,  955. 

1,  499.    2,  121. 

1,  793.  1127.    2,  605. 
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Cap.  XVIL 


Cap.  XVIII. 


Cap.  XIX. 
Cap.  XX. 
Cap.  XXI. 


Cap.  XXII. 


Cap.  XXUI. 


2.  —  1,  519. 

7.  -  2,  281.  318.  6,  187.  7,  7. 
58.  60.  443.  677.  8,  484. 
16,  206. 

10.  —  1,  969. 

12.  -  1,  971.    2,  980. 

13.  —  2,  1021.  * 

14.  —  1,  974. 

1.  —  1,  498.    2,  121. 

10.  —  8,  277. 

20.  —  1,  793. 

23.  —  2.  641. 

27.  -  1,  281.    2,  33. 


24.  —  9,  636. 
3.  - 


2,  166.  280. 


—  1,  902. 

10.  —  2,  770. 
12.  —  7,  60. 

23.  -  7,  100. 

24.  —  2,  287. 

1.  —  1,  1137.    2,  517. 

3.  -  1,  793.    2,  605. 
8.  —  6,  571.    8,  82. 

10.  —  5,  193*. 

12.  —  1,  1137.    2.  617. 

17.  —  2,  605. 

18.  -  1,  519.  953.    2,  348.  957. 

4.  —  2,  739. 

19.  —  ibid. 


Cap.  XXIV.        7.  —  1,  499.   503.      2,  121.  126. 

7,  653. 

2,  577. 


Cap. 
Cap. 


40.  — 
23.  — 


4. 

5. 

32. 


8,  278». 

1,  519.    2,  348. 


-  7,  583. 

-  2,  287. 

Cap.  XXVU.     38.  —  2,  455. 

-  1,  502.    2,  126. 


Cap.  XXVIII.    12. 

14. 


—  7,  104. 


Cap.  XXVIII. 


Cap.  XXX. 
Cap.  XXXI. 


17.  -  9,  84. 

20.  —  1,  439.    2,  927. 

2.  —  2,  150. 

19.  —  2,  80. 

53.  —  1,  401.    2,  287.    7,  100. 


Cap.  XXXn.     1.  —  1,  498.    2,  121. 

9.  —  1,  911. 
10.  —  2.  639.  652. 

28.  -  1,  498.    2,  121.    7,  351». 

29.  -  2,  98. 

Cap.  XXXIV.    3.  —  5,  179. 

25.  —  1,  675. 

Cap.  XXXV.   18.  —  1,  675.    7,  75. 

22.  -  5,  179. 

Cap.  XXXVn.  18.  —  1,  674.    7,  75. 

26.  —  1,  674. 

27.  —  9,  264. 

Cap.XXXVm.  16  seq.  —  1,  675.    7,  75. 

Cap.  XLUI.     14.  —  2,  228. 

Cap.  XLV.        5.  —  8,  356.    9,  300. 

8.  —  1,  896.    2,  160. 

Cap.  XLVn.      9.  —  1,  811.    2,  322. 

30.  —  2,  739. 

Cap.  XLVm.  14.  —  1,  571.  1095.    2,  787. 

16.  —  1,  499.  916.      2,  122.  650. 
7,  583.  653.    8,  492. 

Cap.  XLIX.     5  sq.  —  2,  63. 

10.  —  1,  297.    2,  64    9,  660.  800. 
18.  —  1,  811.    2,  322.    5,  225. 


Cap.  I. 
Cap.  II. 

Cap.  III. 


BXODUS. 

17.  —  10,  230. 

12.  —  1,  1107.    2,  1101. 

2.  —  2,  1019. 

6.  —  1.  382.   807.     2,  276.  318. 
7,  115. 
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Cap,  IV. 


Cap.  VI. 

Cap.  vn. 


cap.  vm. 

Cap.  IX. 
Cap.  X. 

Cap.  XI. 

Cap.  xn. 
Cap.  xni. 

Cap.  XIV. 
Cap.  XV. 

Cap.  xvn. 

Cap.  XIX. 


Cap.  XX. 


14. 
19. 
21. 

3. 
11. 
16. 
21. 


25.  - 
7.  —  2,  318. 
1.  - 


2,  111.  9,  401. 

1,  354.  2,  226. 
8,  357. 

2,  1014. 

1,  488.  2,  102. 
1,  483. 

1,  354.  886.      2,  169.  226. 
723.    8.  357. 

2,  975*.  7,  684». 


3.  — 

10.  - 

12.  — 

13.  — 

15.  — 
32.  - 

16.  — 

1.  - 
20.  — 

3.  — 

26.  — 
43.  — 


2,  96. 

1,  354.    2,  226. 

2,  1014. 

1,  996. 
9,  279. 

2,  169. 
8,  357. 


8,  357. 


8,  293. 

1,  354. 
8,  334. 

1,  355. 


2,  226. 


2,  228. 


1.  990.    8,  494. 

2,  1021. 


15.  —  8.  217. 


19.  - 
31.  — 

3.  - 


6. 
15. 

6. 
13. 
18. 

4. 
5. 


6. 
CaMm  Ofxra. 


1,  499.    2,  122. 
1,  629. 

9,  471.  660. 

—  2,  1013. 

—  1,  484    2,  97. 

—  1.  515.    2,  253. 

—  2,  150. 

—  18.  618. 

—  6,  51. 

—  2,  75.    5,  246.    9,  588. 

—  6,  547.     7,  26.  583.    8,  289. 
338. 

—  2,  318.    7,  654. 

Vol.  XXII. 


Oi^.  XX. 


7.  — 

8.  - 

12.  - 

13.  — 

14.  — 
17.  — 
19.  — 
24.  — 


1,  909.    8,  50. 
9,  588. 
7,  247. 

1,  1107.    2,  1100. 
7,  214. 

ibid. 
5,204. 

2,  751.    9,  170. 


Cap.  XXI. 


Cap.  XXII. 


13.  —  1,  890.    2,  149.    8,  353. 
17.  —  1,  407.    2,  293. 

8.  —  1,  1103.    2,  1095. 
11.  —  2,  285. 
29.  —  2,  510. 


Cap.  xxm. 


1.  —  1,  418.  2,  300. 
4.  —  1,  424.  2,  306. 
7.  —  2,  300. 

12.  -  1.  404.    2,  290. 

13.  -  2,  284 

19.  —  2,  510. 

20.  -  1,  499.    2,  122.    9,  662. 

Cap.  XXIV.   12.  —  6,  51. 

Cap.  XXV.      17  sq.  -  2,  76. 

40.  —  2,  253.    9,  22.  661.  668. 

Cap.  XXVIII.  9.  12.  21.  —  2,  644. 

Cap.  XXX.     30.  —  2,  1088. 

Cap.  XXXI.     2.  —  1,  326.    2,  199. 

13.  —  1,  402.    2,  288. 

Cap.  XXXII.    1  flq.  —  2,  80. 

4  —  5,  263. 

11.  —  1,  272. 

13.  —  7,  583.  653. 

15.  —  6,  51. 

27.  —  1,  1107.      2,  1101.      6.  602. 
8,  477. 

32.  —  1,  923.     2,  661.     7,  331.    8, 
339. 

Cap.  XXXm.  13  seq.  —  2,  76. 

19.  —  2,  543.    695.   726.     6,   366. 
7,  232  seq.    9,  294 

84 
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Cap.  XXXIV.  1. 

3. 

6. 


7.  — 


28. 
29. 

Oap.  XXXY.    2. 

30. 


6,  59. 

9,  667. 

1,  303.     2,  72. 
356. 

8,  289.  338. 

1,  670.    2,  918. 

6,  51. 

1,  402.    2,  288. 
1,  326.    2,  199. 


6,  59.      7, 


LEVITICUS. 


Cap.  I. 
Cap.  VII. 
Cap.  VHI. 
Cap.  XI. 

Cap.  XIV. 
Cap.  XVI. 


'4.  —  1,  1095. 
19.- 
6.  - 


6,  249. 

1,  571.    2,  786. 


3. 

44. 


9,  85. 
9,  278. 


2.  —  2,  459. 


21. 
22. 


Cap.  XVni.     3. 

5. 


Oap.  XIX. 


Cap.  XX. 


16.  — 
18.  — 

1  seq. 
12.  — 
16.  — 
18.  — 

5.  — 

6.  — 
9.  — 


2,  464. 
1,  702. 

10,  237. 

1.  373.     2,    268.    389.    573. 
591.    7,  447.    10,  163. 

10,  235. 

10,  231. 


2,  276.  502. 


Cap.  XXn.      6.  — 

Oap.  XXIV.   16.  — 

Cap.  XXVL         - 

1.  — 

3.  — 

4.  5. 


—  1,  381.  1124. 
2,  284. 

1,  418.    2,  300. 
1,  424.    2,  306. 

1,  780. 

5,  179.    7,  539. 
1,  407.    2,  293. 

6,  249. 
15,  109. 

5,  331. 

6,  547. 
1,  363. 

—  1.  374.  512.    2,  269. 


Cap.  XXVI. 


6.  —  5,  190. 

11.  —  1,  807.    2,  318.    5,  250. 

12.  —  2,  317.    5,  337. 
15.  —  1,  897. 

19.  20.  —  1,  512.    2,  670. 

23.  —  2,  161. 

26.  —  2,  670.    6,  253. 

36.  —  2,  169.  226. 


NUMERL 


Cap.  VIII. 
Cap.  XI. 


10.  —  1,  1095. 

18.  —  1,  937.    2,  677. 

29.  —  10,  222. 

33.  —  1,  937.    2,  677. 

1.  —  2,  63. 

18.  -  2,  280. 
43.  —  1,  364.    2,  238. 

32  aeq.  —  1,  402.    2,  288. 

26.  —  1,  571.    2,  786. 

8  Boq.  —  5,  262.     6,  550.     9,  5^. 

Cap.  XXm.    10.  —  1,  811.    2,  322.    9,  455. 

19.  —  1;  900.    2,  165. 

Cap.  XXVIL  23.  —  1,  1095. 
Cap.  XXVnL  3.  —  2,  765. 


Cap.  XIL 
Cap.  XIV. 

Oap.  XV. 
Cap.  XX. 
Cap.  XXI. 


DBUTERONOMIUM. 


Cap.  I. 

16.  —  1,  1103 

17.  —  5,  353. 

88.     2,  1095  88.  1100. 

39.  —  1,  981. 

2,  989. 

Cap.  II. 

30.        1,  354. 

2,  226  bis. 

Cap.  IV. 

2.        2,  859. 

6.  —  5.  336. 

7.  -  2,  726. 

8.  —  8,  303. 

7,  40.    9,  760. 
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Cap.  IV. 


Cap.  V. 


Cap.  VL 


Cap.  VII. 


9.  — 

10.  — 

11.  — 

13.  — 
15.  — 
35.  — 
37.  — 

9.  — 

14.  — 
17,  — 
25.  — 

4.  — 

5.  — 
13.  - 
25.  — 

6.  — 

8.  — 

9.  — 

12.  — 


1,  374    2,  269. 
7,  192. 

2,  76. 

6,  51. 

2,  75.  279.    6,  55. 

9,  716. 

2,  683.    8,  303.  305. 

6,51. 

7,  26.    8,  289.  338. 
1,  404.    2,  290. 

1,  1107.    2,  1100. 
5,  204. 

9,  634. 

2,  615. 
2,  284. 
1,  784. 

1,  381. 

2,  683. 
1,  783. 
1,  779. 


7,  95. 

7,  24.  93. 
2,  595. 

2,  276. 

8,  303. 
2,  593. 
2,  590. 


Cap.  Vm.    2. 

3. 
17. 


2,  150. 

1,  512.  931.    2,  670.    6, 99. 263. 

6,  99.  253. 


Cap.  IX. 
Cap.  X. 


6.  —  2.  683. 


3. 
12. 
14. 
15. 
16. 
17. 
20, 


6,  51. 
1,  421. 
1,  826. 
8,305. 

1,  970. 
8,  304 

2,  284. 


2,  303.    7,  95. 
2,  337,  683. 

2,  978.    6,  121. 

7,  93. 


Cap.  XI.      14  —  1,  512. 

26.  —  1,  779.    2,  590. 

Cap.  Xn.      8.  —  7,  40,  609. 

28,  -  1,  374    2,  269. 

32,  —  1,  860.    2,  879.    7,  40, 

Cap.  Xm.    1.  —  1,  1047.  1051,    9,  295, 

2  88.  —  7,  536.    8,  49. 
6  88.  —  8,  475.    16,  109. 


9,760. 


Cap.  xm. 

Oap.  XIV. 
Oap.  XVL 

Cap.  xvn. 


12  88.  —  8,  476. 
2.  —  1,  381.    2,  276. 


19.  - 

5.  — 

8.  — 

10.  — 

12.  - 

16.  - 


1,  1106,    2,  1100. 

15,  109. 

1,  698. 

1,  629.    2,  847. 

1,  629. 

1,  1106.  1119.    2,  1100. 


Cap.  xvm. 


5.  —  9,  758. 

10  88.  —  1,  731. 
537, 

16.  -  5,  204. 


2,  495.  760.     7, 


Cap.  XIX.         5.  —  2,  171. 


Cap.  XXI. 


18. 
23, 
33, 


Cap.  XXm.      5. 

19. 

Cap.  XXIV.       1. 

13. 


1,  407. 

1,  527. 
5,  339. 

2,  683. 
5,  306. 

7,  572. 

1,  784    2,  596. 


2,  293. 

2,  373.    6,  27. 


10,  246. 


Cap.  XXV.         5.  —  10,  235. 


Cap.  XXVL     18. 

Cap.  xxvn. 


-  1,  381:    2,  276. 

—  6,  331, 

26,  —  1,  428.     2,  266.   373. 
597.    6,  79.    8,  634 


564. 


Oap.  XXVm.  1  seq.  —  1,  363.  374    2,  161.  237. 

269. 

12.  —  1,  512. 

20.  —  1,  897. 

23.  -  1,  512. 

28.  —  9,  586. 

29.  —  1,  1118.    2,  1112. 
38.  —  6,  253. 


Oap.  XXIX.      2. 

4 

8. 

29. 


1,  328.    2,  201. 

6,  370. 

7,  193. 

2,  155.  681.    9,  260.  303. 

34* 


1 
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3.  —  1,  675.    2,  764. 

6.  —  1,  362.    2,  236.  978.    6,  121. 
370.    8,  301. 

8.  —  2,  240. 

10.  —  2,  60. 

11.  —  1,  365».     2,  240».     6,  34». 

12.  13.  —  2,  155.     6,  269.    9,  533. 

14.  —  2,  714.    6,  349. 

15.  —  6,  348.    9,  314.  430. 

16.  —  7,  480. 

19.  -  1,  426.    2,  255.    6,  269.    7, 
95.  480. 


Cap.  XXXII.  — 

8.  — 

11.  — 

15.  — 

17.  — 

25.  - 

29.  - 

36.  — 

40.  — 

46.  — 


1,  298.    2,  65. 

1,  826.    2,  337.  683. 

9,  305. 

2,  518.    8.  26. 

2,  937. 


Oap.  XXXUL   3. 

29. 


1,  1138. 
1,  449*. 
1,  424. 
9.  674. 
1,  1114. 

1,  434. 

2,  262. 

1,  807. 


2,  306.  1108. 


2,  319. 


—  1,  806.    2.  318. 


Cap.  XXXIV.    6.  —  6,  410. 


Cap.  I. 

Cap.  n. 

Cap.  V. 

Cap.  vn. 

Ci^.  X. 
Cap.  XI. 

Cap.  xrv. 

Cap.  XXTV. 


lOSUB. 

7  sq.  —  1,  645.  1053.    2,  864. 

9.  —  2,  228. 

14.  —  1,  49a    2.  121. 

1  ae.  —  5,  305. 
19  —  2,  284.    9,  309.  463. 

13.  —  2,  146. 

20.  —  2,  169.    8,  358. 

2.  —  2,  80.    8,  305. 
8.  —  1,  878.    2,  713. 


Cap.  n. 

Cap.  VL 


1.  — 


11. 
12. 
34. 
37. 


Cap.  Vm.  27. 
Cap.  IX.  20. 
Cip.  XL     30. 


34.  — 


Cap.  XHL  10. 
19. 
22. 


Cap.  XVL  28.  - 

Cap.  XXL  25.  —  2,  1099. 


lUDICUM. 

1,  499.    2,  122. 

1,  499.    2,  122. 

1,  498.    2,  121. 

2,  200. 

1,  951.    2,  955. 

2,  886. 

2,  640. 

2,  926. 
9,  625. 

1,  499.    2,  122. 

2,  88& 

1,  281.  498.    2,  33.  97.  121. 

2,  640. 


RUTH. 


Cap.  III. 

13. 

—  1,  401.    2,  287. 

Cap.  IV. 

3. 

—  1,  401. 
8AMUELIS  I. 

Cap.  I. 

13. 

—  1,  922.    2,  660. 

Cap.  II. 

6. 

-  1.  938.    2,  678.    5,  228. 

9. 

—  1,  814.    2,  325. 

10. 

-  2,  249. 

25. 

—  1.  887.    2,  170.  724.    8, 

Cap.  in. 

19. 

-  7,  358. 

Cap.  IV. 

11. 

—  8,  365. 

Cap.  VL 

9. 

-  2,  153. 

Cap.  VIL 

6. 

-  1,  668.    2,  916. 

17. 

—  2,  886. 

cap.  vm. 

7. 

1,  1104.    2,  1097. 

11. 

—  1,  1119».    2,  1113» 
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Cap.  IX. 
Cap.  X. 

Cap.  XI. 
Cap.  XII. 
Cap.  XIV. 
Cap.  XV. 


Cap.  XVI. 


Cap.  xvin. 


Gap.  XIX. 
Gap.  XXI. 
Gap.  XXni. 
Gap.  XXIV. 

Gap,  XXVI. 


16.  -  8,  332. 

6.  —  2,  200.  213. 
26.  —  6,  390. 

6.  —  2,  228. 

22.  —  2,  684. 

39.  -  2,  284. 

11.  —  1,  900.    2,  165.  641. 
20.  -  1,  687.    2,  436. 

22.  —  1,  851.  1029.  1048.     2,  880. 

1057.  5,  392.  6,  81.  461. 
7.  40.  463.  608.  9,  760. 
10,  211.    11,  486. 

23.  —  2,  485. 

29.  -  1,  900.    2,  165. 

1.  —  2,  641. 

13.  —  2,  200. 

14.  —  1,  354.   505.      2,  129.  169. 

227.    7,  188.    8,  358. 

1.  —  5,  179.    7,  111. 

10.  —  1,  354.   505.      2,  129.  227. 
7,  188.    9,  307. 

9.  —  1,  354. 

7.  —  5,  268. 


26  seq.  —  2,  153. 

7  seq.  —  1,  1120.     2,  1114. 
11.  —  2,  1114. 

9.  -  1,  1120.    2,  1114. 
•  12.  -  2,  169. 

23.  —  1,  791.    2,  602. 

Gap.  XXVra,        —  7,  536. 

Gap.  XXXI.     13.  -  1,  668.    2,  916. 


Gap.  I. 


Gap.  ni. 


8AMUELIS  II. 

9.  —  5,  179.    7,  111. 
12.  —  1,  668.    2,  916. 

9.  —  2,  284. 


Oap.  V, 
Cap.  VI. 

Cap.  vn. 

Cap.  X. 
Cap.  XI. 


Cap.  xn. 


8.  —  2,  999. 
20.  —  7,  559. 

14.  —  1,  355.    2,  484.    9,  662. 
27.  —  1,  910.    2,  638  seq. 

12.  -  2,  162. 

—  1,  675. 
4.  —  7,  76.  349. 
11.  -  5,  178. 

15.  —  7,  349. 

1  seq.  —  1,  723. 

11.  —  8,  365.    9,  296. 

12.  -  2,  168. 

13.  -  1,  675.  688.  702.    2,  437.  464. 

482.    7.  349. 

16.  —  1,  688.    2.  437. 
18.  —  2,  485. 


Cap.  XVI. 


10.  —  1,  896.     2,  160.  168.  172. 
258.  264.  318. 

11  seq.  —  7,  189.    8,  362. 

21.  —  8,  365. 

22.  —  2,  168.  172. 


9. 


Cap.  XVIL     7. 

14. 


1.  895.    2,  160. 

1,  355.  895.    2,  160.  228. 


Cap.  XXH.  20.  —  2,  594. 

-  2,  130.    8,  26.  358.    9,  310. 


Cap.  XXIV.  1. 

10. 
15. 


1,  688.    2,  437. 
1,  727.    2,  486. 


Cap.  I. 


Cap.  n. 


17. 
21. 
29. 

5. 
9. 


RE6UM  I. 

7,  100. 
2,  534. 
7,  100. 

1,  1107. 
7,  189. 


2,  1101. 


Cap.  IV.        33.  —  7,  245. 

Cap.  Vm.    23.  —  1,  783.    2,  593. 

27.  —  1,  926  eeq.    2,  665. 
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Oap.  vm. 


Cap.  XI. 


Cap.  xn. 


29.  —  7,  26. 

46.  —  1,  428.  675.  761. 
765.    7,  460. 

58.  -  1,  342.     2,  218. 

12.  34.  39.  —  2,  249. 
36.  —  7,  583. 


2,  256.  570. 
6.  374.  393. 


10.  —  1,  355.  895.    2,  160.  228. 

12.  —  1,  401. 

15.  —  1,  895.    2,  160.  172. 

20.  —  2,  172. 

26.  —  5,  263. 

28.  —  6,  550. 

30.  -  2,  1117. 

Cap.  XV.     .4.-2,  249. 

—  5,  179. 

—  7,  111. 

—  2,  287. 

—  6,  500. 


Cap.  XVII.  21. 

22. 

Cap.  xvni.  10. 

17. 


Cap.  XIX. 


18.  —  6,  244. 
21.  —  8,  387. 
42.  —  2,  626. 

8.  -  1,  670.    2,  918. 

10.  11.  —  1,  271.    2,  23.    7,  30. 

13.  —  1,  281.    2,  33. 

18.  —  2,  747.     5,  246.     6,  547. 
310. 


Cap.  XX.       2.  —  1,  688. 


Cap.  XXI.    27. 

29. 


—  2,  454. 

—  2,  641.    7,  469. 


8, 


Cap.  XXII.     5.  —  1,  642.    2,  861. 

8  88.  —  1,  273.    2,  24.     7,  32. 

15  88.  —  7,  355. 

20  88.  —  1,  505.      2,  129.    168.      7, 
283.    9,  296.  308. 

22  88.  -  1,  642.  895.     2,   159.   861. 
7,  188.    8,  357.    9,  261. 


Cap.  V. 
Cap.  VI. 

Oap.  vm. 

Gap.  X. 
Oap.  XII. 

Oap.  XVI. 
Oap.  XVII. 

Cap.  xvin. 

Cap.  XIX. 
Cap.  XX. 


Cap.  XXI. 

Cap.  xxn. 


—  6,  659. 
17  8q.  —  2,  425.    5,  270. 

17.  -  1,  500.   502.     2,  122.   125. 
7,  653. 

19.  —  2,  249. 

7.  —  2,  172. 

4.  —  7,  263. 
6  seq.  —  5,  632. 

10.  —  2,  885. 

11.  -  6,  639.    9,  549. 


24  88.  —  2,  884.    7,  685. 

4.  —  1,   862.   1066.     5,  262. 
550.    9,  542. 

34.  —  7,  583. 

35.  —  1,  499.    2,  122. 

1  88.  —  1,  900.    2,  165. 

2.  —  2,  437. 

3.  —  1,  906.    2,  577. 
4.-2  633. 

9.  —  1,  951.    2,  955. 

10.  —  2,  640. 

11.  —  2,  146. 

3.  —  2.  885. 
3.  —  7,  263. 


6, 


CHRONICORUM  I. 


Cap.  n. 


REGUM  n. 
9.  —  7,  229. 


Cap.  XVII.  25.  - 
Cap.  XIX.  6.  — 
Cap.  XXI.  1.  - 

Cap.  XXVm.    2.  —  2,  751. 


1,  910. 

1,  1103  eeq.     2,  1095.  1097. 

8,  358. 


Cap.  xn. 

Cap.  XV. 


CHRONICORUM  U. 

14.  —  6,  389. 
14.  -  7,  102. 
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Oap.  XXI7.     11.  -  6,  518. 
Cap.  XXVm.    9.  —  9,  277. 

Cap.  XXX.        8.  11.  —  6,  390. 
Oap.  XXXIV.  31  88.  —  7,  100.  102. 


NEHUMIAS. 

Oap.  I. 

4.  —  1,  667.    2,  915. 

5.  -  1,  783.    2;  594. 

Cap.  IV. 

17.  —  6,  231. 

Cap.  IX. 

14.  -  1,  402.    2,  288. 

Cap.  X. 

30.  —  7,  102. 

P8ALMI. 

Pb.  I. 

1.  —  1,  787.    2,  598. 

2.  -  1,  434.    2,  263. 

3.  —  7,  558. 

Ps.  n. 


Pb.  III. 
Ps.  IV. 

Pb.  V. 


Pb.  VI. 

pb.  vn. 


Pb.  vn. 


2  sq.  —  2,  363. 

4.  —  7,  171.    8,  37. 

6.  —  1,  515. 

7.  —  8,  556.    9,  339.  662. 

8.  —  1,  827.    2,  337.    7,  562.    8, 

100. 

9.  —  2,  12.  366.    8,  471. 

10.  —  1,  1121. 

12.  —  2,  249.  1096.  1115.      7,  82. 
414*.    8,  478.    15,  893. 

6.  —  2,  428.    5,  207. 


3. 
9. 

4. 
5. 
7. 
8. 

2. 

7. 


7,  414. 
5,  190. 

2,  636. 

7,  193. 

7,  356. 

1,   462. 
632. 


8,  315.  365. 


2,  416.    634.     8, 


1,  725.    2,  483. 

2,  641. 


Ps.  vm. 


Pb.  IX. 


Pb.  X. 


9. 
15. 

3. 

4. 

5. 

11. 

18. 

7. 
11. 
17. 


pb.  xn. 


3.  — 

7.  — 


1,  790.    2,  601. 
8,  402. 

2,  146. 
10,  168. 
2,  43. 
2,  422. 

5,  224.    7,  136. 

7,  473. 
2,  39. 

6,  389. 

1,  943.    2,  947. 

2,  410. 


Ps.  Xm.      4.  —  5,  207. 


Pb.  XIV. 


Ps.  XV. 


Pa.  XVI. 


pb.  xvn. 


1.  — 

2.  — 

3.  — 
5.  — 


1.  — 

2.  — 

3.  — 

4.  — 

5.  - 

10.  — 

11.  - 

1   88. 

13.  — 
15.  — 


2,  39. 

1,  755.  1125.    2,  564. 

6,  265.    7,  9. 

2,  149. 

7,  24. 

1,  783.    2,  594.  719. 

1,  422.  1131.    2,  304.  510. 

7,  417.    8,  377  sq. 

6,  584.  614.    10,  261. 

1,  819.    2,  330.  742. 

2,  731.    7,  329  seq*. 

8,  426. 


pb.  xvm.  1. 

2. 

21. 

26. 
28. 
31. 
45. 
50. 


—  1,  790.    2.  601. 
1.  896.    7,  475. 

1,  813.     2,  324.  742. 
214. 

2,  655. 
9,  628. 

1,  790.    2,  601. 


5,  191. 


-  9,  47. 

-  1,  750.    2,  557. 

-  2,  410. 

-  8,  468. 

-  9,  628. 

Pb.  XIX.      1.  —  1,  286.  293.    2,  42.  55. 
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Ps.  XX. 


Ps.  XXIL 


8  88. 

12.  — 

13.  — 

4.  — 
8.  - 

10.  — 

2.  — 

5.  — 
7.  — 

20.  — 
26.  - 


P8.  xxm.    4. 


6.  — 


-  1,  433.    2,  55.  262.    6,  270. 
8,  302.    9,  533. 

1.  780.    2,  591. 

1,  707.  709.     2,  469.  471.     7, 
568. 


2,  644. 
7,  26. 
2,  249. 

1,  530. 
1.  917. 
7,  110. 
7,  329. 
1,  440. 

1.  461. 

2,  222. 


2,  377. 
2,  651. 


2,  928. 

2,  415.  421.  563. 
8,  415. 


Pb.  XXIV.      1.  —  6,  69. 

4.  -  9,  610. 

6.  —  2.  719. 

7.  —  7,  239.    9,  150. 

8.  -  9,  471. 

—  6,  212. 
1.  -  2,  628. 

6.  -  2,  632. 

7.  -  2,  448. 
10.  —  1,  780.    2,  403.  591. 

17.  —  6,  293.  299. 

18.  —  2,  632. 


Pb.  XXV. 


Pb.  XXVI.      1.  —  1,  790. 

2.  —  1,  933. 
6.  —  8,  421. 

8.  —  8,  411. 

9.  -  2,  601. 


2,  601. 
2,  673. 


Ps.  XXVII.    3. 

4. 

8. 
10. 
14. 


-  1,  899.    2,  164. 

-  8,  425  88. 

-  8,  409  86. 

-  1,  924.    2,  662. 

-  2,  412. 

Ps.  XXVm.  1.  -  5,  223.    7,  136. 

8.  —  2,  249.  251. 

Ps.  XXIX.  -  2,  55. 


Ps.  XXX. 


P8.  XXXL     6.  — 


4.        5,  224. 

7,  136. 

6.  -  1,  814. 

2,  325. 

5,  226. 

7.        2,  516. 

10.  —  5,  223. 

7,  136. 

13.  —  5,  228. 

7.  137. 

6.        2,  652. 

5,  184. 

16.  —  2,  164. 

19.  —  9,  129. 

20.  —  8,  23. 

23.  -  2,  412. 

Ps.  XXXIL    1.  —  1,  722.  762.  787.    2,  480.  542. 

572.   598.      7,  447.  454.  461. 
471.  477.  483.  596.    8.  635. 

2.  -  7,  358.    9,  717. 

4  —  5,  533.    7.  415. 

5.  -  1,  702.    2,  464. 

6.  —  2,  630.  652. 
9.  —  7,  415. 

11.  —  6,  23. 

Ps.  XXXm.  6.  —  2,  103.  144.    9,  156.  636. 

10.  —  5,  220. 

12.  —  1,  806. 

441. 

13.  -  2,  144. 

18.  —  2,  665. 

19.  —  5,  224. 
22.  -2,  636. 


2,  317.  421.  684.     8, 


8.  349. 
7,  136. 


7,  137. 

2,  121.  123.  648.     8. 


P8.  XXXIV.  2.  —  5,  228. 

7.  —  2,  652. 

8.  -  1,  499. 

349. 

9.  —  8,  295. 

15.  —  1,  690.    2,  439. 

16  8q.  —  1,  906.     2,  151.   627.    634 

22  sq.  —  1,  811  88.    2,.  322  88. 

P8.  XXXV.    3.  —  5,  179. 

P8.  XXXVL       —  6,  217. 

2.  —  2,  39. 

6.  —  2,  410. 

7.  —  2,  155.  702. 

304 

9.  —  9,  669. 


8,  311.     9,  257. 
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Ps.  XXXVI. 


10.  —  1,  328.    2,  201.    9,  669. 


Ps.  XXXVn.     7.  —  2,  428. 

-  1,  725. 

-  1,  707. 
8.  —  7,  415. 


Ps.  xxxvra.  2. 

6. 


2,  483. 
2,  469. 


Ps.  XXXTX.    10. 

13. 
14. 


Pa.  XL. 


Pb.  XLI. 


Pb.  XLn. 


Ps.  XLHI. 


Pb.  XLIV. 


Pb.  XLV. 


Pb.  XLVL 


4. 

6. 

7. 

9. 
11. 
13. 

5. 
9. 

3. 
5. 
6. 


3. 
4. 
5. 


—  2,  160.    8,  362. 

—  1,  812.    2,  323. 

—  2,  642.    5,  228.    7,  137  Beq*. 

—  1,  918.    2,  654. 
--  2,  154. 

—  8,  292. 

—  2,  371. 

—  2.  403. 

—  2,  48. 

—  1,  909.    2,  637. 

—  5,  207. 

—  8,  411. 

—  2,  1019. 

—  1,  701.    2,  463. 

—  2,  412. 

—  6,  219. 

—  9,  84. 

—  6,  631. 

—  2,  412. 
8,  411. 


6,  612». 


6.  - 

4.  —  2,  684. 
21.  -  2,  653. 
23.  —  8.  402. 


7. 
8. 

11. 
12. 


11,  675.  688. 

1,  488.    2,  96.  348.    9,  660. 

1,  514.     2.  365.  1101.     5, 
191.    6,  19.    9.  672. 

1.  266.    2,  18.    8,  449. 

5,  196. 


-  6,  211. 

3.  -  2,  428. 

5  sq.  —  1,  541. 

10.  —  8,  82. 
Cdbmi  opera.    VeiL  XXII. 


2,  748. 


Ps.  XLVn.      5.  -  2,  683. 

Ps.  XLVra.  11.  —  1,  927.    2,  666. 

Pb.  XLIX.       7  Bq.  —  1,  813.    2,  325. 

9  sq.  —  7,  137». 
19.  —  5,  178. 

Pb.  L.  12,  —  7,  576. 

14.  —  9,  635.  759. 

15.  —  1,  910.  917.  1013.    2,  637  aq. 

654.     5,  344.     6,  89.     7,  23. 

16.  —  9,  624. 

23.  —  1,  1033.    2,  1063. 


Ps.  LL 


Ps.  LIL 


3.  — 

6.  6. 

7.  — 

8.  — 
12.  — 

17.  — 
19.  - 

7.  — 


8. 

10. 

11. 

Ps. 

Llll. 

1. 

Ps. 

LV. 

12. 
16. 
23. 

Pb. 

LVI. 

5. 
10. 
13. 
14. 

Pb. 

TilX. 

11. 

Pb. 

TiX. 

14. 

Ps. 

TiXL 

9. 

Ps. 

LXII. 

10. 

Pb. 

LXilL 

4 
12. 

1,  702.    2,  464. 

-  2,  170.  543.  700.     5,  532. 
7,  352.    8,  306. 

1,  308.    2.  180.  448.  633.  988. 
7,  353.    9,  716. 

1.  980. 

1.  342.     2.  207.  209.  218.    6, 
176.  367.  378.    7,  9.  444.  556. 

2,  654 

2,643.  5.532.  6,366.   7,641. 

5,  224.  7,  136. 
2,  652. 

1,  813.  2,  324. 
5,  228.  7,  137. 

2,  39. 

10,  246. 

5.  223.    7,  136. 

1,  813.  895.    2,  150.  324. 

1,  899.    2,  164. 

2,  636. 

1,  440.  2,  928. 

5,  224. 

2,  222. 

6,  369. 

1,  440.    5,  228.    7,  137. 
1,  836.    2,  210. 

1.  466.  791.    2,  421.  602. 

7,  94 
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Pb.  LXV. 


2.  -  2,  657. 

3.  —  2,  638. 
5.  —  2,  684. 


pb.  Lxvni. 


Pb.  TiXTX, 


P8.  LXXIL 


16.  — 
19.  - 

21.  - 

5.  — 
10.  - 

22.  — 
29.  — 

5.  - 


6.  - 

8.  — 
10.  — 

Pe.  LXXm.      2.  - 

16.  — 
22.  — 
26.  - 


7,  415*. 
11,  491. 

2,  99.    5,  191.     9,  635.  672. 
2,  733.    5,  200. 

1,  527.    2,  372. 

6,   546.      7,    197.     9,    145. 
620. 

2,  1015. 

1,  814.    2,  326.  720.    9,  586. 

8.  639. 
8,  597. 

1,  827.    2,  337. 
1,  592.    2,  810. 

1,  813.  1148.     2,  324.  528. 
6,  217. 

1,  813.    2,  324. 

8,  316. 

1,  819.    2,  330. 


Ps.  LXXIV.      9.  —  2,  362. 


Ps.  LXXV. 


7.  - 


2,  150. 

Pb.  LXXVL     13.  —  8,  355. 

20,  286. 
2,  423. 


Pb.  LXXVn.   10. 

11. 


Pb.  LXXVra.   8.-2,  239. 

36  88.  —  2,  455. 

39.  —  6.  220.    7,  135. 

49.  —  1,  505.    2,  129.    7,  188. 

60.  67.  —  2,  249.    8,  445. 

69.  —  2,  684. 


Pb.  LXXIX.    13.  —  2,  514. 


Pb.  T*XXX. 

2.  -  1,  382.    2,  276.  749. 

4  —  1,  465.    2,  420. 

6.  —  2,  643. 

18.  —  2,  250. 

P».  LXXXT. 

11.  —  9,  27.  768. 

9,  84. 


Pb.  LXXXTT. 


Pb.  LXXXIV.     1  88. 

5.  — 

6.  — 

7.  - 

8.  — 
11.  — 

Pb.  lxxxvi. 


pb.  Lxxxvn.      — 

Pb.  LXXXVin.  4  88. 

6.  — 

8.  — 
11  aq. 
17.  — 

Pb.  LXXXIX.     2.  — 

4.  — 
16.  — 
28.  - 

31   88. 

36  sq. 

Pb.  XO.  — 

4.  — 

7.  - 


—  2,  1099. 

1.  —  1.  1103  sq.  1121.  2,  1095. 

1097.  1116. 

6.  —  1,  498.  1103.  2,  121.  345. 
357.  1000.  1095.  5.  220. 
353.  7,  83.  134.  9,  662. 

—  2,  751.  6,  631.  8,  411. 
416.  421. 

5,  228. 

8,  440. 

8,  434. 

2.  1019.  5,  195, 

8,  431.  437. 

2.  -  1,  906.  2.  633. 
5.  —  1,  467.  2,  422. 

11.  —  2,  219. 

8,  441  88. 

—  5,  222. 

5.  208.  7,  129. 

5,  226. 

—  5,  223.  7,  135. 
1,  727.  2,  486.  5,  226. 

6,  69. 

1,  540.  2,  760. 
5,  196.  7,  120. 

7,  105. 

—  1,  676.  726.  2,  484.  766. 

—  2,  363. 

2,  744. 


2,  433. 
1,  727. 


2,  486. 


Ps.  XCI. 


Ps.  xon. 


1.  — 

3  sq. 

8.  — 

11.  — 

15.  — 

6.  — 

7.  — 

13  88. 


6,  214. 

1.  895.  2,  159. 


6,  89. 


—  1,  899.  2,  163. 
15,  619. 

1,  499.  2,  121.  648. 

1,  910.  2,  638.  7,  23. 

9.  299. 

2,  48. 

—  1,  813.  2,  324.  5,  200. 
7,  127. 
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Ps.  xom.  5.  - 

P8.  XCIV.     7.  - 

11.  - 

12.  - 

17.  - 

Ps.  XOV.      8.  — 

Pa.  XOVn.  7.  — 
10.  — 

Pb.  XOIX.    1.  — 

5.  — 


Pb.  0. 

P8.   01. 

Ps.  OII. 


Ps.  CIII. 


Ps.  OIV. 


Ps.  OV. 


Pa.  OVI, 


2,  65. 

6,  552. 

1,  333.  756.      2,  206.  564. 

1,  727.  2,  486. 
5,  224.  7,  136. 

2,  239.  401.     6,  390.      8,  428. 
18,  14. 

2,  110.    9.  635. 

1,  812.    2,  323.    8,  349. 

1,  382.    2,  276. 

2,  761. 


3.  -  2,  216.  684. 

—  2,  1100. 
8.  -  2,  1101. 

18.  —  2,  665. 

23.    -  6,  624.. 

25  88.  —  1,  812. 
9,  635. 


Pb.  OVI. 


2,  110.  323.    6,  230. 


1.  —  6,  179.    7,  127. 

5.  —  5,  200.    7,  127. 

8.  —  1,  467.    2,  422.    6,  59. 

13  88.  -  6,  221.    7,  136. 

17.   -  1,  812.    2,  323. 

20.  —  2,  668. 

—  6,  15.    8,  348. 

1.  -  6,  179. 

2.  —  2,  41. 
4.  —  2,  150. 

15.  —  1.  1149.    2,  630. 

27  sq.  -  1,  611.    2,  146. 

29.  —  5,  221. 

30.  —  8.  608. 

33.  —  7,  137  8cq*. 

6.  —  2,  684. 
15.  —  8,  29. 

25.  —  1,  364    2,  169.  227.    8,  357. 

3.  —  1,  787.    2,  698. 

4.  -  2,  749. 

30.  —  1,  784.    2,  695. 


43.  —  2,  641. 

46.  -  2,  228. 

47.  -  2,  665. 


Pb.  ovn.      — 

16.  — 

25   88. 

40.  — 
42.  - 


2,  46.  640.    8,  497. 

2,  375. 

—  2,  150. 

2,  169.  200.  226. 

8,  348. 


Pb.  dX.     9.  —  16,  106. 


Ps.  OX. 


2.  —  8,  37. 

3.  —  1,  482. 

4.  —  1,  1024.  1086.    2,  254.  332.  366. 

1052.  1086.    7,  579. 

6.  —  2,  366. 

Pe.  OXI.     1.  -  1,  943.    2,  947. 

2.  —  2,  171. 
10.  —  1,  464.    2,  213.  419. 


Pb.  OXII.    1.  — 

4.  — 

6  88. 

10.  — 


1.  787.    2,  698. 

2.  323. 

-  1,  324  812.    5,  226. 
6,  220.    7,  134 


Pb.  OXIIL       -  6,  220. 

7.  -  1,  288.    2,  47. 

Ps.  OXV.    3.  —  1,  493.     2,  146.  170.  726.      6, 

371.    8,  269.    9,  265. 

4  8.  —  2,  77  8eq. 

16.  -  6,  69. 

17.  —  6,  223.    7,  135. 


Ps.  OXVI.  1. 

7. 

9. 
10. 
12. 
14 
15. 


18.  — 


2.  655. 

2,  412. 

5,  224. 

7,  646. 

2,  666. 

1,  440. 

1,  811. 
140. 

1,  440. 


8,  406. 

7,  136. 
9,624 

2,  928. 

814     2,  322.  325. 


7, 


2,  928. 


86' 
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oei 


p».  dvn. 


Ps.  cxvm. 


1.  —  9,  280. 

2.  —  2.  403. 

6.  —  1,  899.    2,  164. 

17.  —  6,  228. 

18.  —  1,  724.    2,  483. 
22.  -  9,  549.  658. 

25  sq.  —  2,  250. 


Ps.  CXIX. 


,  1. 
10. 

18. 
34 
36. 
41. 
43. 
61. 
71. 
76. 
96. 
99. 
105. 


1,  787.  2,  598. 

1,  943.  2,  206.  947. 

1,  330.  2,  203,    7,  176. 

1,  333.  2,  206. 

2.  218.  6,  374.  393. 
2,  422. 


-  2,  413. 

-  14,  425. 

-  1,  724.    2,  483. 

-  2,  562.  639. 

-  14,  189. 

-  9,  107. 

-  1,  433.    2,  262. 
270.    9,  533, 

108.  -  7,  559. 

109.  —  5,  178.    14,  425. 
112.  —  2,  239, 
133.  —  2,  219. 
135.  —  14,  425. 

—  6,  218. 

4.  —  2,  627. 
8.  —  5,  200. 

Ps.  OXXIV.  —  12,  430. 

Ps.  OXXVL      1.  —  8,  32. 


5,  336.    6, 


Ps.  OXX. 
Ps.  OXXI. 


Ps.  OXXIX. 


Ps.  OXXX. 


—  18,  622. 
1.  —  8,  25.  402. 
3.  —  12,  431. 

3.  -  1,  747.    2,  554.  602. 

4.-1,   778.     2,    436.  588. 
461.    8,  632.    9,  757. 


Ps.  OXXXI.      1.  —  2,  513. 
Ps.  OXXXU.    1.  —  7,  653. 


7. 


PS.OXXXU. 


3  S8.  —  15.  894 

7.  —  2,  751. 

11.  —  1.  519.    2,  350.    5,  338. 
105. 

13.  —  1,  540.    2,  760. 

14  —  2,  749.    8,  445. 

15.  —  7,  415  seq.» 


Ps.  cxxxin.   3.  — 


1,   820. 
7,  136, 


2.  331,    5.  m 


Ps.  OXXXV.       1.  —  6,  624 

15.  —  2,  77. 

Ps.  OXXXVI.  25.  —  2,  150. 

-  6,  631.    8,  419. 

-  8,  450. 

-  8,  363. 


Ps.  oxxxvn.  4 

6. 

7. 


Ps.  OXXXVIII.       — 

1.  — 

2,  — 


6,  216. 

2,  403, 
8,  —  2,  717, 

Ps.  OXXXIX.         —  7,  24 

1,  812,    2,  324 


Ps.  OXL. 
Ps.  OXLI. 


Ps.  OXLU. 


Ps.  GXLIU, 


14  - 

2.  — 

7,  - 


6,  — 
8,  — 

2,  — 


3,  — 

5.  — 

6,  — 
10,  — 

Ps.  OXLIV.       15.  — 


Ps.  OXLV. 


1, 
8, 


1,  1032.    2,  640.  1063. 

5,  224    7,  136. 

6,  218. 

1,  819.    2,  331. 

2,  652. 

1,  428.  747.  765.  791.  i 
256.  555.  575.  602.  632.  ' 
49,  7,  358,  460.  473.  x: 
8,  634    9,  717. 

5,  224    7,  136. 

2,  423. 
5,  214 
11,  338. 

1,  806.    2,  317. 

1.  289.  304    2,  48.  73. 

5,  228.    7,  137. 

1,  467.    2,  422.    &  59. 
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Ps.  CXLV. 


9.  —  1,  287.    2,  46.    6,  373. 

18.  —  1,  904.  910.     2,  627.  638  sq. 
6,  85.  89. 


Ps.  CXLVI.   2.  —  5,  228. 

4.  —  5,  220.    7,  134. 


Ps.  CXLVII.  9.  -  2,  149. 

10.  —  1,  322. 
20.  —  2,  685. 

Pb.  CXLIX.   5,  -  5,  190. 

6,  624. 


2,  194 
8,  303. 


Pfl.  CL. 


Gap.  I. 


Cap.  II. 


Gap.  III. 


Gap.  rV. 


Gap,  V. 


Cap.  VII. 


Gap.  IX. 


Cap.  X. 


1.  — 


6.  — 


12. 
21. 


lOBUS. 

1,  505.  507.     2,  128.  131. 
182. 

1,  895.    2,  160.    7.  182. 

2.  160.  167.  170.     8,  363. 
258.  296.  300. 


7, 


9, 


1.  —  1,  505.  507.     2,  128.  131.     7, 
182. 

7.  —  7,  182. 

9  8s.  —  5,  229. 
11  BB.  —  7,  138*. 

17.  —  1,  747.    2,  554. 

18.  —  2,  597.    7,  354. 

19.  —  5,  182.    7,  113. 

13.  —  5,  241.    8,  355. 

17  88.  —  1,  724.    2,  483.    7,  228. 

1.  —  5,  188. 
7.  —  5.  230.    7,  138. 
21.  —  5,  208.    7,  129. 

2.  20.  —  1.  747.   749.      2,  555.  557. 
6,  101. 

9.  12.  —  5,  204. 

16.  —  1,  765.    2,  575. 

20  88.  -  5,  228.    7,  138. 


Cap.  XII. 


Cap.  XIII. 


Cap.  XIV. 


Cap.  XV. 

Cap.  XVII. 
Cap.  XIX. 
Cap.  XXI. 
C«p.  XXV. 
Cap.  XXVI. 
Cap.  XXVIII. 


Cap.  xxxn. 
Cap.  xxxm. 

Cap.  XXXIV. 


18.  -  1,  1120.    2.  1114. 

20.  -  1,  354.    2,  226. 

14.  —  5,  178.    7,  111. 

15.  -  1.  461.  815.     2,  326.  415. 

5,  209. 

2.  —  5,  221.    7,  135. 

4.  -  1,  309.  749.     2,  180.  557. 

9,  716. 

5.  —  1,  891.    2,  152. 
7  88.  —  5,  207. 

12.  —  7,  130. 

17.  —  1,  722.    2,  481. 

15  8q.  —  1,   747.   749.      2,   554. 
557. 

1.  16.  —  5,  230.    7,  138  eeq. 

25.  —  1,  814*.    2,  326».  733. 

26.  -  5.  208.    7,  129. 
4  88.  —  7,  463.  554. 
14.  —  2,  155.    9,  303. 

21.  -  2,  155. 

27.  —  9,  310. 

28.  -  1.  464. 

8,  304. 


2,  155.  419. 


21.  — 

4  — 

14  — 
19.  — 
30.  — 


8,  607. 

5,  231.    8,  608. 

8,  304. 

1,  1118.    2,  1112. 


Cap.  XXXVIII.    41.  —  1,  512. 

Cap.  XLI.  2.  —  1,  757.    2.  566. 


Cap.  XI.       18.  —  5,  190. 


PROVERBIA. 

Cap.  I. 

7.        1,  464.    2,  419. 

Cap.  II. 

17.  —  7,  213. 

21.  —  1,  819.    2,  331. 

Cap.  III. 

9.        5,  306. 

11.  —  1,  724    2,  483.  518 

555 


INDEX  LOOORDM  IS.  8.    PROVERBIA-BCOLESIASTES. 
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Cap.  IV. 
Cap.  V. 
Oap.  VIII. 


18.  -  5,  197. 

15.  —  9,  595. 

14  seq.  —  1,   1103.    1105.      2,   1095. 
1098.    5,  353.    7,  88.  244. 

22.  -  1,  481.      2,  95.      8,  487,  '663. 
665. 


Cap.  IX. 

10.        1,  464. 

Oap.  X. 

7.  -  1,  814. 

2,  325. 

12.  —  1,  723. 

728.    2.  482.  488 

Cap.  XII. 

14.  —  1,  792. 

2,  603. 

28.        1,  791. 

2,  602. 

Cap.  XIU. 

13.  —  1,  792. 

2,  603. 

Oap.  XTV. 

21.   -  1.  787. 

2,  598. 

26.        1,  767. 

2.  577. 

Oap.  XV. 


Oap.  XVI. 


8.  -  l,  760.    2,  569. 
33.  —  1,  464.    2,  419. 


1.  —  1,  890. 

187. 

2.  -  1,  749. 
4.  -  2.  703. 


2,  149.     6,  389.     7, 


7,  187.  482. 

8,  145.  148. 


2,  556. 

7,  187. 
293.  296*.    9,  291.  294. 

6.  ~  1,  723.  728.    2,  482.  488. 

9.  —  1,  892.    2,  157.    6,  256. 
12.  —  1.  1108.    2,  1101. 
14.  —  1,  1124.    2,  1118. 
33.  —  1, 890.   2, 150.    7,  187.    8,  363. 

Oap.  XVII.    11.  15.  —  1,  1108.    2,  1101. 

22.  -  7,  198. 
27  sq.  —  9.  625. 

10.  —  1,  487.    2,  101.  638. 


Cap.  xvra. 

Cap.  XIX. 
Oap.  XX. 


14.  -  5,  276.    6,  556. 

17.  -  1,  797.    2.  608. 

7.  —  1,  791.    2.  281.  602. 

8.  —  1,  1108.    2,  1101. 

9.  —  1,  753.  2.  561. 
12.  —  1,  356.  2.  229. 
20.  -  1,  407.    2.  293. 

24.  —  1,  890.    2,  149.    8,  351. 

26.  28.  —  I,  1108.    2,  1101  aq. 


Oap.  XXI.       1.  -  1.   356.   1121.     2,    168.    229. 

1115.    6,  375.    8.  357. 

2.-1,  749     2.  556. 


30.-7 

Oap.  XXII.-     2.-2 

28.  —  1 

Cap.  XXIV.  21.  —  1 

24  —  1 

Cap.  XXV.      2.  —  2 

4  sq.  — 
21.  -  1 
27.  —  1 


Cap.  XXVL  10. 

Oap.  XXVIII.  2. 

5. 
14 


—  2 

—  2 

—  7 

—  1 


Cap.  XXIX.  18.  —  1 

Cap.  XXX.      4—2 

5.  -  2 
6.-1 


44. 

150. 

266.    2,  18. 

1116.    2,  1110. 
1108.    2,  1101. 

681.    5,  333. 

1.  1108.    2,  1101. 

424    2,  306. 

863.    2,  681.    7,  194. 

701. 

1114 

238. 

462.    2.  417.     7.  202. 

260.    2,  12. 

359.    8,  521.  535. 

410. 

850.  1047.  1051.    2,  879. 


Oap.  III. 


Oap.  VII. 


Gap.  IX. 


Oap.  xn. 


EOOLESIASTES. 

18  88.  —  1,  470.      2,  429.      5,    208. 
7,  130. 

21.  -  2,  734. 

3.  —  9,  716. 

29.  —  1,  312.  370.     2,  184  245.     7, 
347. 

1.  —  1,  470.  754     2,  429.  562.     5. 

209.    7,  130. 

2.  3.  —  5,  209. 

4  —  2,  734    7,  131. 
5.  6.  —  2,  650. 

1.  -  8,  622. 

7.  —  2,  135.     5,  186.  210.     7,  112. 
115.  131.  221.    8,  608. 
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CANTICUM. 

Oap.  V.       3.  —  1,  778.    2,  589. 
Cap.  VI.      9.  —  7,  560. 


Cap.  I. 


Gap.  II. 


Cap.  III. 


IESAIA8. 

3.  —  1,  264.    2,  15. 

5.  —  2,  485. 

6.  -  1.  549.    7,  69. 
9.  -  5.  529. 

10.  —  2,  760.    9.  674. 

12.  -  1,  760.  765.    2,  574.    7,  608. 

13.  —  1.  406.    2,  291.  569.    9,  610. 

15.  -  2,  631.    9,  610. 

16.  —  1,  690.    2,  439.      7,  11. 

18.  —  1,  722.    2.  480. 

19.  —  1,  363.    2.  237. 

3.  -  5,  245.  393.    6,  545.    7,  34. 

4.  —  7,  78. 
8.  -  2.  77. 

• 

1,  -  2.  150. 

4.  —  1,  1118.    2,  1112. 

14.  —  1.  1104.    2,  1097. 


Cap.  17.      1.  —  1,  916.    2,  650. 

Cap.  V.       4.  —  9,  305. 

8.  —  1,  834.    2,  618. 
14.  —  5,  223.  290. 
20.  -  7,  196.  400.    9,  277. 

25.  -  1,  488. 

26.  —  1,  354.    2,  168.  227.    7,  189. 


Cap.  VI.      1.  — 

2.  - 

5.  - 
9.  — 


Cap.  VII.  1  sq. 
4  sq. 
14.  — 


1.  484.    2,  99.  110.    9,  366.  400. 
634». 

2,  33.  76. 

1,  281.  629.  1041.    2,  33.  848. 

1,  488.  886.     2,  103.  709.  723. 
7,  172.    8,  291».  326.  340. 

—  1,  899.    2,  164. 

-  2,  412. 

1.  617.     2,  260.      7,  106.   107. 
9,  660.  800. 


Cap.  vn. 


18  sq.  —  1.  354.     2,  227.     7,  475.    9, 
673. 


Cap.  Vni.     6.  — 

10.  — 

12.  — 

13.  — 

14.  — 

16.  - 

17.  — 

18.  - 
20.  — 


9,  664. 
6,  220. 
1,  270. 


7.  44. 
2,  21.      7,  43.    8,  78. 

5,  252.    16.  904. 

1.  484.    2,  98.  110.    9,  634. 

2,  696. 

1,  476.  686.     2,  433.     10,  171. 
8,  298. 

6.  210.    6.  270.     7,  6.    9,  534. 


Oap.  IX.      5.  6.  —  1,  483*.  515.    2.  96.  362.  390. 

663.    5,  199.    9,  660.  663. 

1,  849. 


Cap.  X. 


13.  — 

1.  — 
6.  — 

9.  - 
15.  — 


1.  1121.    2,  1116. 

1,  1118.    2.  168.  1112.    6,  257. 
7,  476.    9,  264.  300. 

2,  169. 

1,  364.  897.     2,  227.     6,  267. 
264. 


Oap.  XI. 


22.  —  6,  529.    9.  658. 

1.  —  7,  106. 

2.  —  1,  614.  1081.    2,  366.  1082. 

336.    7,  667.  628. 

3.  —  2,  213. 

4  —  2,  12.  m. 

9.  —  1,  1107.    2,  1100. 
10.  —  1,  487.    2,  101. 
12.  —  9,  306. 

Cap.  Xn.      1.  —  1,  725.    2,  483. 

Oap.  XIII.     3  88.  —  1,  896  8eq.    9,  308. 

Oap.  XIV.     1.  -  2,  684. 

7  »q.  —  5,  208. 

9  sq.  -  6,  229.    7,  138. 
18  sq.  —  7,  130. 
27.  —  1,  902.    2,  167. 
32.  —  8,  445. 

Oap.  XIX.    12.  —  7,  626. 

14.  —  9,  585. 
18.  -  2,  283. 


5, 
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Cap.  XIX. 


Cap.  xxn. 

Oap.  XXIV. 
Oap.  XXV. 


Cap.  XXVI. 


Cap.  XXVIII. 
Cap.  XXK. 


Gap.  XXX. 


Cap.  XXXI. 

Cap.  xxxn. 

Oap.  XXXUI. 


19.  -  9,  659. 
21  sq.  —  2.  1054. 

14.  —  6,  612. 

23.  —  1,  281.    2,  33. 

1.  -  2,  715. 

8.  -  1,  1148.    2,  528.    5,  205. 

9.  —  2.  98.  112. 

2.  —  1,  895.    2,  159. 

3.  —  5,  188. 

9.  -  5,  180.    7,  111.    9,  855. 
18.  —  5,  179. 

19  80.  —  1,  816.    2,  327.   733. 

190.    13,  310. 
21.  —  2,  740.     8,  406. 


5, 


15.  16.  —  1,  487.    2,  101.    5,  221. 


13.  — 


14.  — 
1.  — 

15.  — 
19.  — 
21.  — 
33.  - 

1.  — 

7.  — 

18.  - 

14.  — 

21.  — 

22.  — 
24.  — 


Oap.  XXXIV.     8. 
Oap.  XXXV.       8. 

Oap.  xxxvn.  16. 

29. 
32. 


1,  849  sq.   855.  920.    1060. 

2,  631.  658.  878.  884.  5, 
344.  6,  85.  503.  7,  41.  9, 
550.  624.  760. 

2,  169.    9,  761. 

1,  918.    2,  654.    5,  241.    6, 

tj  JL  Jim 

2,  428.    5,  190.    6,  89. 
1,  910. 

8,  48. 

1,  683.    2,  744    5,  200. 

1,  918.    2,  654. 

2,  77. 

5,  188. 

1,  747.  784.    2,  553.  594. 
1.  806.    2,  318. 
1,  843.   1045.      2,  366.  872. 
1,  672.    2,  762. 

1,  682. 

1,  540.  1125.     2,  503.  760. 

1,  382.    2,  276. 
8,  31. 

2,  749. 


Cap.  XXXVII. 

35.  —  2.  390.  7,  583.    10,  163. 

36.  —  1,  499.  2,  122. 

Cap.  XXXVIII.  1.  5.  -  1,  900.    2,  165. 

7.  —  1,  951.  2,  955. 

17.  —  1,  722.  2,  480. 

18.  -  5,  223.  7,  136. 
20.  —  2,  655. 

Cap.  XXXIX.      7.  —  2,  280. 


Cap.  XL. 


Oap.  XLI. 


2.-1,  726.    2,  485.    9,  674. 
3.  —  1,  686.    2,  435.    8,  17. 

5.  —  9,  670. 

6.  —  2,   317.      5,  221.      7,   121. 

135. 

11.  —  1,  1098.    2,  1090. 
13.  -  1,  1035.    2,  1067. 
18.  —  2,  75.    5,  328. 
21.  —  2.  77.  117. 
29  sq.  —  1,  322.    2,  194 

7.  —  2,  75.    6,  55. 
9.  —  2,  684 

23.  —  7,  350*. 
29.  —  2,  75. 


Oap.  XLH.         1.  —  2,  354    8,  608. 

8,  50. 

8,  471.    17,  453. 

1.  483.  2,  97.  6,  570.  9, 
338.  613. 

1,  298.    2,  65. 

2,  654. 
2,  1090. 

1.  725. 
7,  193. 

Cap.  XLin.        5.  —  9,  306. 

2,  60.    9,  627. 

1,  706.    2,  468. 

1,  485.  706.  719.  932.  2, 
100.  468.  477.  672.  7,  603. 
12,  679. 

7,  193. 
Oap.  XLIV.        3.  -  1,  323.  537.    2,  194  395. 


2. 
3. 

8. 

9. 
10. 
13. 
24 
25. 


10. 
11. 
25. 


27.  — 


561 
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Oap.  LIII. 


562 


€ap.  XLV. 


Cap.  XLVI. 


Gap.  XLVn. 


5. 

6. 

8. 
12. 
22. 
25. 

1. 

4. 

5. 

7. 

8. 

9. 
16. 
19. 
23. 

24. 
25. 

5. 
10. 
13. 

6. 
13. 


—  8 

—  2 

—  8 

—  2 

—  2 

—  7 

—  1 

—  1 

—  9 

—  2 

—  8 

—  2 

—  9 

—  6 

—  2 
7 

—  1 

—  1 

—  2 

—  8 

—  1 

—  1 

—  7 


€ap.  XLVm.     9.  —  7 

10.  —  1 

11.  —  6 
16.  -  2 

6.-9 

15.  —  1 
18.  —  2 
23.  —  2 

6.  —  1 

16.  -  9 


Oap.  XLIX. 


Oap.  LI. 


Oap.  LIL 


448. 

110  Beq. 

384. 

77. 

480. 

526. 

298.    2,  65. 

521. 

400. 

161.  170.      7,  187.  351*. 

597. 

75. 

430. 

269.    7,  172.    9,  533. 

99.  110.    5,  246.    6,  547. 

94.    9,  400.  613.  634*. 

484. 

752.    2,  560.  575.    5,  212. 

75. 

130. 

539. 

725. 
526. 

469. 

725.    2,  484. 

570. 

102. 

658. 

895.  924    2,  159.  662. 

737. 

1096.    7,  82.    8,  478. 

812.    2,  323. 
659. 


1.  -  1.  592.    2,  810. 

3.  -  2,  477. 

7.  —  1,  563.    2,  778. 

10  88.  —  5,  247.  250.     6,  638. 
306. 


Oap.  LILI. 


1.  —  2,  61.  696.    8,  291.  299. 
25.  315.  658.  664. 
CUmm  opera.    Vel  XXII. 


9, 
9, 


3.  — 

4.  - 

5.  - 


6.  — 

7.  — 

8.  — 

11.  — 

12.  — 

13.  — 

Oap.  LIV.     1.  — 

7.  — 
11.  — 
13-  — 

Oap.  LV.      1.  — 

2.  — 

3.  — 

4.  — 

6.  — 

7.  — 
10.  — 

Pap.  LVI.     1.  — 

2.  — 

3.  — 

7.  — 
10.  — 

Cap.  LVII.    1.  — 

6.  — 
10.  — 
15.  — 
21.  — 

Oap.  LVm.  3.  — 

5.  - 


7,  110. 

1,  718.  720.  1007.  2,  342.  478. 
6,  31.  7,  555.  9,  664.  10. 
162. 

1,  527.  530.  722.  953.  2.  254 
342.  372  eeq.  376.  389.  481.  6, 
486.  7,  11.  469.  575.  9,  673. 
10,  162. 

1,  527.  530.  718.  720.  749.  885. 

2,  373.  478.  557.  722.  6,  352. 
9,  664. 

2,  371.    9,  626.     • 

1,  482*.    2,  363.    10,  162. 

1,  527  bis.  2,  372  sq.  540.  8, 
631. 

6,  27. 

2,  401. 

8,  448. 

9,  306. 

18,  622. 

1.  329.    2,  60.  202. 
226.    8,  274 


6.896.    7, 


1.  323.  537.  772.     2,  194.  895. 
582.    9,  669. 

1,  765.    2,  574  878. 

2,  250.  401.    6,  269.    7,  6. 
2,  362. 

1,  694.    2,  450. 

6,  370.    8,  340. 
8,  597. 

1,  694.  1107.    2,  450. 

1,  402.    2,  288. 
8,  337. 

2.  657. 

1,  640.  1052.     2,  859.     5,  299. 

7,  35. 

5,  189. 

8,  379. 

2,  77. 

1,  750.    2,  558. 

5.  207. 

6,  393. 

1,  669.    2,  917. 
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564 


Cap.  LVIII. 

6.  — 

7.  ~ 

8.  — 
13.  - 

Cap.  LIX.     1.  — 

2.  — 

16.  — 

16.  - 

17.  — 

20.  - 

21.  — 

Cap.  LX.  — 

2.  - 

3.  - 

4.  - 
6.  — 

19.  - 

Cap.  LXI.     1.  — 

3.  - 

Cap.  LXII.    6.  — 

Oap.  LXm.  3.  — 

4  — 
10.  - 

16.  - 

17.  - 


1,  689.  2,  438.    7,  11. 

2,  610.  5.  306. 
9.  306. 

1.  403.  406.    2,  289.  291. 

1,  744  2,  550. 

2,  550.  7,  193.  557. 

1,  758.  2.  567. 
7,  506. 

2,  544. 

1,  694.  2,  450  Bq.    8,  132. 

2.  59.  69.  749. 


8,  413. 
1,  336. 

7.  92. 

8.  448. 
1.  592. 
1.  323. 


2.  210.    8,  303. 


2,  810. 

2,  194    5,  200. 


1.  694  761.     2.  362.  460.  468. 
668.    6,  336.    6,  21. 

2,  675. 

6,  283  seq. 

7,  675. 
1,  682. 

1,  488.    2,  103.    7,  193. 
1,  916.  924    2,  661.  662. 
1,  354.     2,  226.  461.     20,  658. 

Cap.  LXIV.  6.  -  1,  906.    2,  632.    7,  368. 


€ap.  LXV.    1.  —  1,  878.     2.  713.     6,  366.  383. 

8.  97. 

2.  —  2.  727.    6,  852.    8,  422. 

9.  —  8,  341. 

16.  —  2.  283. 

17.  -  9,  669. 

24  26.  -  1.  910.  1107.    2,  638.  1100. 
6.  89. 

Cap.  LXVI.  1.  —  1,  920.  927.     2,  668.  666.     9, 

225. 

2.  -  1,  750.    2,  568.    6,  366.  383. 

3.  -  9,  660. 


Cap.  LXVL 
17. 
14 
22. 
23. 
24 


9,  660. 

1,  682. 

1,  816.    2.  327. 

1,  403.    2,  289.    9,  669. 

1,  683.     2,    744.     6,  343. 
554.    14  427. 


7, 


lERBMIAS. 

Oap.  I.       6.  10.  —  1.  629  Bq.  886.  1041.    2,  723. 

848. 

15.  —  1.  897. 

Cap.  n.     13.  -   1.  261.    2,  13.    6,  461. 
28.  -  2,  648.    7.  666.    11,  489. 

Cap  m.     1.  12.  -  1.  675.    2,  765. 
15.  —  7,  637. 

Cap.  IV.    1  8s.  —  1,  363.  689.     2,  237.  438.    8, 

388. 

4  —  1,  689.    2,  438.     6,  121.    7.  11. 
9.  —  1,  641.  1043.    2,  24  861. 

Cap.  V.  —  7,  475. 

3.  —  2,  487.  570.    7,  463. 
7.  -  2,  283.    7,  94 

Cap.  VL    13.  —  1,  640.  1052.    2,  859.    7,  35. 

30.  —  8,  332. 
Cap.  Vn.        —  6,  81.    7,  476. 

3.  -  1,  779. 

4  seq.  —  1,  556.   1047.      2,  690.  769. 
6,  621. 

13.  —  1,  364.    238. 

21.  —  7,  40. 

22.  —  1,  849.  851.  1048.      2,  878.  880. 

23.  —  1,  779.    2,  590. 

27  seq.  —  1,  364  sq.    2,  238  sq. 

Cap.  IX.    13.  —  7,  24 

22.  —  7,  356. 

23.  —  1,  304.  752.    2,  73.  660. 
24  -  1,  487.    2,  101. 

Cap.  X.       2.  —  1,  511.    2,  147.    7,  627. 

3.  —  2,  78. 
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INDEX  LOCOBUM  S.  S.    IiatBMIAS-THRENI. 


Wf 


Cap.  X. 


Gap.  XI. 


11.  —  2,  110.    8,  384.  392.    9,  400. 

23.  —  1,  890.    2, 149.  7, 349».   8, 351. 

24.  —  1,  725.    2,  483. 
7  sq.  —  1,  851.    2,  631.  880. 

13.  —  1.  914.    2,  648.    7,  24. 
19.  —  2,  1015.    7,  644.    9,  437». 

16.  —  2,  283. 

7.  —  1,  906.    2,  632. 

14.  -  1,  640.  1052.    2,  859. 

1.  —  1,  914«.    2,  649. 
10.  —  10,  263. 
19.  —  6.  384. 

Cap.  XVII.     1.  —  1,  722.    2,  481. 

5.  —  1,  322.    2,  194. 

9.  —  1,  386.  755.     2.  210.  564.     6, 
265. 

21.  22.  27.  —  1.  402.    2,  288. 


Gap.  XII. 
Gap.  XIV. 

Gap.  XV. 


Cap. 

xvm. 

6. 



7. 

353. 

8. 



1, 

900. 

2,  165. 

8. 

113. 

18. 

.i— i 

1, 

273. 

641.     2. 

24. 

861. 

519.    7, 

32. 

Cap. 

XXf. 

8. 
12. 

9, 
2. 

281. 
1100. 

• 

6, 


C«p.  XXn.  2  seq.  —  1,   1106.      2,   1099  sq.      5, 

354. 


Gap.  XXin.  6. 


1,  483.      2,  97.  250.  539.     9, 
635 


16.  —  1,  645.  1060.    2,  865.    9,  453. 
21.  —  9.  453. 

28.  —  1.  629.  1041.     2,  847.     7,  6. 

9,  453. 

Oap.  XXIV.   7.  —  1,  329.    2,  202. 

Cap.  XXV.    9.  —  9.  310. 

11.  —  1.  298.    2,  65. 

12.  -^-  2,  65.    18,  620. 

29.  —  2,  486. 

Cap.  XXVII.  6.  17.  —  1,  1119*  seq.     2,   1113  aq. 

Cap.  XXIX.  7.  —  1,  1120.    2,  1114. 

10.  —  18,  620. 


Cap.  XXIX. 

12.  —  1,  910.    6,  89.    7,  23. 

13.  —  1,  907. 

Cap.  XXXI.       8.  —  1,  302. 

15.  —  5,  229. 

18  aq.  —  1,  339.  362.  2.  218.  235. 
727.  6,  367.  7,446.  9, 
292. 

31  sq.  —  1,  302.  721.  822*.  2,  237. 
334.  480.  5,  320.  335.  7, 
577. 

33.  —  2,  276.   671.    6,  376.    7,  9. 

232.    8,  801. 

34.  —  2,  480.    8,  627. 

35.  —  1.  540.    2,  760. 

Oap.  XXXII.   16.  —  2,  641. 

18.  -  2.  280.  8,  289. 

32.  —  1,  364.  2,  238. 

39.  —  1,  S4S.  2,  218.    6,  392.    7, 

40.  —  6,  356.  392.    7,  445. 

Oap.  XXXm.   8.  —  1,  672.    2,  671.  762. 

12.  —  7,  637. 

16.  —  1,  484.    2,  97.  539. 

Oap.  XLII.      2   9.  —  2,  640. 

Oap.  XLIV.      15  aq.  —  11,  485. 

Cap.  XLVliL  10.  —  1.  1104     2,  1096.     9,  264. 

300.  311. 


Oap.  L. 


20.  —  1,  722.  2,  480. 
23.  -  1,  354.  2,  227. 
25.  —  2.  168. 


Oap.  m. 


Oap.  IV. 
Oap.  V. 


THRENI. 

8.  —  2,  643. 

37.  —  1,  896. 

38.  —  2,  161.    7,  351*. 
40.  —  6,  387. 

20.  -  2,  260. 

21.  —  20,  558. 

36* 
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INDEX  LOCORUM  S.  S.    BZEOHIEL. 


m 


Gap.  L 
Oaip,  U. 

Oap.  m. 


0»p.  lY. 
Cap.  VII. 
Cap.  X. 
Cap.  XI. 


20.  — 

28.  - 

3.  - 

14.  — 
17.  — 

16.  — 
26.  — 

4.  - 
19.  — 


EZECHIEL. 

•  1,  1081. 
1,  281.    2,  33.    5,  189. 

1,  886.    2,  723. 

2,  33. 
1,  565.  629.  1041. 


5.  283.  286. 


2,  781.  847. 


Cap.  Xn.        2. 

13. 


1,  931. 

1,  641.  1053.    2,  169.  861. 

2,  769. 

1,  342.     2,  218.  220.  233.     6, 
368.     7,  9.  444.  474.     8,  168. 

1,  886.    2,  723. 
1,  354.  896.    2,  227. 


Oap.  Xm.      9.  —  1,  539.     2,  728.  749.     8.  324. 

338. 


Oap.  XIY. 


19.  — 

9.  - 

13.  — 

14.  — 

20.  - 


7,  49.    8,  332. 

2,  169.    9,  296. 

1,  931. 

1,  915.     2,  649.     7,  389.  583. 

7,  583. 


Oap.  XYL    20.  —  1,  559.  985.     2,  775.  993.     9, 

53.  —  9,  657. 
59.-6,  388. 
61.  —  7,  349. 

Oap.  XVn.  20.  —  1,  354.  896.     2,  227.     7,  475. 

Oap.  XVm.  2  88.  —  8,  289. 

4  —  5,  179.    7,  8. 
9.  —  1,  791. 
14.  —  5,  203. 

20.  —  1,  374.  426.  721.   2, 268. 280  8q. 

309.  479.    7,  111.    8,  337. 

21.  —  1,  709.  791.    2,  471. 

23.  —  1,  675.     2.  765.     6,  371.     8, 
300. 

24  88.  -  1,  721.  761.     2,  480.  570. 
8,  822. 


Cap.  XVIII. 


Oap.  XX. 


Oap.  xxn. 


31.  —  1,  689.    2,  438.    7,  11. 

32.  —  1,  675.  887.    2,  765.    8, 112. 
34.  -  1,  721. 

11.  —  1,  780.    9,  758. 

12.  -  1,  402  bis.    2,  288  bis. 

24  sq.  39.  —  9,  276.  297.  596*. 

43.  —  1,  752.    2,  560. 

44.  —  7,  606. 

8.  —  1,  402.    2,  288. 
12.  -  10,  247. 

25  88.  —  1,   640.    1052.      2,    859. 

7,  35. 

30.  —  14,  367. 


Oap.  XXm.     11. 

37. 
38. 


-  8.  113. 

-  1,  985.  2.  993. 

-  1,  402.  2,  288. 

Cap.  XXVm.  10.  —  1,  814.  2,  326.    8,  338. 

-  1,  900.  2,  164. 

-  1,  1119.  2,  1113. 

-  1,  814  2,  326.    8,  338. 

-  7,  475. 


Cap.  XXIX.       4. 

19. 


Oap.  XXXI.     18. 

Cap.  XXXn.     3. 

Oap.  XXXm.   7. 

11. 
15. 
31 

Oap.  XXXIV.    1  sq. 

4  — 
11.  — 
23.  — 

Oap.  XXXVL  22.  — 

25.— 
26  sq. 


5,  284  286. 
1,  675.  887. 
1,  791. 
—  5,  237. 


6,371.    8,300. 


—  5,  291.    7,  637. 

1,  656.  1059.    2,  903. 

2,  725». 
2,  250. 

1,  723.    2,  482.  555.    7,  606. 
1,  537.    2,  395. 

-  1,  340.  362.  929.  2,  215. 
220.  236.  726.  6,  368. 
375.  7,  9.  191.  444  474 
8.  168.  301. 

32.  —  1.  723.      2,  482.  555.     10, 
261. 


Cap.  XXXVn.  1  88. 

4  88. 


—  5,  203* 

—  1,  816».    2,  327» 
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570 


cap.  xxim 

8.  — 

9.  — 
25  sq. 

Csp.  XLVin.  21.  — 

35.  - 


Cap.  n. 


Gap.  m. 

Oap.  IV. 

Oap.  V. 
Cap.  VI. 


Cap.  vn. 


Oap.  IX. 


Gap.  X. 
Cap.  XI. 
Cap.  XII. 


2,  733». 

7,  128». 
-  2,  250. 

1,  lllO    2,  1104. 
1,  484.    2,  97. 


DANIEL. 

21.  —  1,  1119.    2,  1112. 

27  88.  —  7,  527. 

34.  —  2.  12. 

37.  —  1 

44.-2 


16.  -  5 

29.  —  8 

24.  —  1 

34.  —  9 

18.  —  1 


10 
11. 
22. 


—  9 

—  5 

—  2 


9.  -  5 
10  —  1 
25.  —  1 


5. 


—  1 

—  1 


6.  —  18,  14. 


7.  —  1 

8.  —  7 
18.  —  1 
24.-2 


1119.    2,  1112  sq. 
363.    18,  620. 

246. 

474.    15,  109. 

723.  728.    2,  482.  487. 
309. 

1119.    2,  1113. 

593. 
247. 
1117. 

198.    7,  116. 

498.  500.    2,  121.  123. 

624    2,  842. 


365. 
702. 


11,  484. 

2,  464    5,  344 


1121. 

358. 

906.    2,  632.  640. 

362.  367.    18,  623. 

26  8q.  —  1,  560.     2,  254  776. 
800. 


», 


13.  20.  -  1,  499.    2,  122. 

32.  -  18,  621. 

1.  -  1,  499.  500.  816.    2,  122  sq. 
328.   5.210   7,131.   18,623. 


Cap.  XIL 


2.  3.  -  2,  737.  742. 
9.  13.  —  7,  91. 


Cap.  I. 
Cap.  n. 


HOSEAB. 

11.  —  2,  251. 

8  sq.  —  7,  24    11,  485. 

18.  —  2,  762. 

19.  —  1,  758.    2,  567. 

20.  21.  —  1,  672.    5,  190.    6,  263. 
23.  —  1,  758.    2,  567.    8,  337. 

5.  —  2,  251.  417. 

6.  —  9,  547. 
15.  —  7,  94. 

11.  —  2,  1117. 

15.  —  1,  366.    2,  241*. 

1.  —  2,  435. 
6.  —  9,  616. 

Cap.  Vn.    8.  —  2,  487. 

Oap.  Vm.  4-2,  172. 

Cap.  IX.     8.-2,  859. 

Cap.  Xn.    5.  —  2,  98.    9,  353. 

Cap.  XIIL  9.  -  1,  357.    6,  331.    7,  348.  354 

11.  —  1,  1118.    2,  172.  1112. 

12.  —  1,  722.    2,  481. 

14  —  2,  741.    5,  205.    7,  129. 

Cap.  XIV.  3.  —  1,  723.  1032.    2,  482.  655.  1063. 

7,  643. 

4  —  1,  758.    2,  568. 

5.  —  2,  77. 


Cap.  m. 

Oap.  rv. 

Cap.  V. 
Cap.  VI. 


lOEL. 


Oap.  n. 


12. 
13. 
15. 
23. 


1,  692. 
1,  669. 
1,  668. 
5,  200. 


2,  446.  917. 
2,  916. 


7,  11. 
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Cap.  m.      1. 

5. 


Cap.  IV.    17. 
21. 


1,  471.    2.  107.  362.  394. 

1.  487.  539.  910.  2,  101.  638. 
748  sq.  6,  89.  7,  23.  34.  9, 
759. 

1,  540  aq.    2,  760. 
1,  541. 


Cap.  I. 

Cap.  ni. 

Cap.  IV. 


AMOS. 

2.  —  1,  382.    2,  276. 

6.  -  1,  896.   2,  161.  170.    7,  187.  351. 


4. 
7. 


9,  277. 
2,  696. 


Cap.  V.      14. 
15. 


-  1,  363.    2,  237. 

-  9,  281. 

Cap.  VI.    1.  4.  —  1,  834.    2,  618. 

-  2,  696.    8,  416. 

-  7,  94. 

Cap.  IX.    11.  —  2,  251. 


Cap.  Vm.  11. 
14. 


0BADIA8. 


T.  17.  —  2,  748. 


lONAS. 


Cap.  I. 

4  88.  —  2,  150. 

Cap.  II. 

2.  —  5,  193. 

lo!  —  2,  655. 

Cap.  TTT. 

—  8,  113. 

4  10.  —  1,  900.    2,  165.    7,  117 

5.  —  1.  668.  688.    2,  437.  916. 

8.  —  6,  386. 

Cap.  IL     13. 
Cap.  m.     5. 


6.  — 


MICHA. 

2,  251. 

5,  254.    8,  65. 

1,  641.  1052.    2,  861. 


Cap.  rv.     2.  —  5,  245.    6.  545.    9,  624. 

a.  —  7,  78. 

Cap.  V.       1.  —  1,  68*. 

-  1,  516.    2,  359.    9,  800. 

-  2,  77. 

-  5,  241. 

-  6,  253. 

-  2,  483. 

-  1,  722.    2,  480. 


2. 
12. 

Cap.  VL      8. 
15. 

Cap.  VII.    9. 
19. 


HABACUO. 


Cap.  I.       12. 
16. 


-  1,  493.  806.    2,  318. 

-  8,  351. 

Cap.  n.       3.  —  1,  476.  685.    2,  433.    5,  190. 

4.  —  1,  762.    2,  571.    7,  453.  465. 

5.  —  5,  205. 
18.  -  2,  51.  78. 
20.  —  2,  74. 


Cap.  m.     2. 

3. 

13. 


1,  725.    2,  483. 

9,  408. 

1,  513.    2,  250. 


Cap.  I. 

Cap.  m. 


5.  - 

4.  — 

7.  — 

11.  - 


ZBPHANIAS. 

2,  284.    11,  336. 

1,  1052.  . 

9,  305. 

1,  750.    2,  558. 


Cap.  IL 


7. 
10. 
11. 
13. 


HAGGAI. 

18,  618. 
8,  443. 
2,  568. 
1,  759. 
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Gap.  I.        3. 
12. 

Gap.  n.       8. 
12. 

Oap.  III.     1. 

9. 
10. 

Gap.  V.       3. 

Gap.  VII.  13. 

Gap.  IX.     9. 
11. 

Oap.  XI.      9. 
17. 

Oap.  XH.    4. 

9. 

Cap.  Xni.  7. 

9. 

Cap.  XIV.  8. 

9. 


ZAGHARIAS. 

1,  362.     2,  236*.  726».     9,  292. 
7,  582, 

1,  895.    2,  159.    8,  407. 

2,  684. 


7,  182. 
1.  754. 
7,  479. 

5,  269. 

1,  680. 


2.  563. 

6,  566. 
2,  454. 


2,  251.  390.    7,  457. 
1,  530.    2,  376, 

8,  84. 
5,  310. 


9,  667*. 


2,  860. 
9.  277. 

1,  489. 

2,  638. 

5,  393. 
2,  89. 


9,  620. 


Cap.  I. 


2. 
6. 

9. 
10. 
11. 


MALAGHIAS. 

2,  685.    8,  278. 

1,  381.  464  1125. 
503.    5,  327. 

1,  1025. 

7,  578. 

1,  1032.     2,  1062. 
659. 


2,  276.  419. 


7,  643.     9, 


Cap.  II. 


4.  6. 

7.  - 


8.  — 
10.  - 
14   - 


-  1,  629.    2.  770.  847. 

1.  514.  631.  640.  1041. 

5.  283.     6,  522.     7,  34. 
10.  352. 

1,  628.    2.  846.    9,  547. 

6,  373. 
8,  295 


2,  859. 
9,  547. 


Gap.  IIL 

1.  -  2,  98.  124.    9,  353.  373.  635 

6.        6,  274    9,  262. 

17.  —  1,  832.    2,  616. 

19.  —  2,  722. 

20.  —  2,  309.    7,  172. 

22.  —  6,  270. 

23.  —  2,  312. 

24  —  2,  752.    12,  677  8q. 

TOBIAS. 

Gap.  Xn. 

15.        1,  500. 

SAPIENTIA. 

Gap.  n. 

23  aeq.  -  5,    182.    520.      7,   112 

10,  156. 

Gap.  ITL 

1.  —  5,  222. 

Gap.  VIL 

2.  -  10.  173. 

Gap.  IX. 

15.  —  5,  196. 

Oap.  XI. 

24  —  8,  295. 

Oap.  XIIL 

2  seq.  —  8.  563. 

Oap.  XTV. 

15.  -  2,  80. 

Oap.  XV. 

7.  —  8,  288. 

Oap.  XV. 
Gap.  XVL 
Oap.  XVII. 


Oap.  xvin. 


EGGLESIASTIGUS. 

14  -  2,  245.    7,  553. 

14  —  1,  771».    2.  681. 

1.  —  5,  182. 
3  BB.  —  5.  516. 
26.  —  5,  223. 

8  88.  —  5.  222. 
22.  —  7,  459».  559. 


Oap.  XX.  7.  —  9,  626. 

Gap.  XXXIV.  24.  —  5,  306. 
Gap.  XXXVII.  28.  —  6,  230. 
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BARUCH. 

Oap.  n.     17  88.  -   1,  906.    2,  632.    5,  227. 

Cap.  m.   14.  —  5,  2C5. 

Oap.  VI.     3.  -  5,  271.    6,  560.  638. 


MACCABAEORUM. 


Lib.  I.  Cap.  II. 

Lib.  n.  Cap.  VI.  VII. 

Cap.  Xn.  43. 

Cap.  IV.  12. 

38. 


—  18,  621. 

—  5,  267. 

—  1,  733. 

—  7,  582. 

—  2,  497. 


18,  621. 
2,  497. 


MATTHAEUS. 


Cap.  I. 


1.  — 

5.  — 

16.  — 

21.  — 

23.  — 


1,  519.    2,  348.     6,  23.     7,  105. 

2,  351. 
6,  23. 

1,  513.  516.    2,  368.    6,  19.  107. 
1,  517.    5,  338. 

Cap.  m.     2.  —  1,  693.    2,  435.  449.    7,  557. 

1,  686. 

1,  699.  985.    2,  460.  994. 

1,  689. 

1,  538.  962.     2,  966.  994.     7, 
444.    8,  489. 

1,  546.  683.     2,  744.  757.      5, 
528.    7,  66. 

1,  960.  9,  472. 

2,  371. 

1,  514.  2,  76.  1020.    9,  439. 

1,  468.  2,  362.  425.  715. 


2. 
3.  — 

6.  — 

7.  — 
11.  — 


12.  — 

13.  — 

15.  — 

16.  — 

17.  — 


Cap.  IV. 


1  88.  —  1,  933.    2,  673.    7,  182. 

2.  —  1,  670. 

4.  —  1,  512.    7,  6.    8,  352. 

6.  —  7,  56. 

9.  —  9,  616. 


Cap.  IV. 


Cap.  V. 


Cap.  VI. 


Cap.  VII. 


10.  —  1,  384.     2,  88.     6,  621.     7,  24. 


11. 
17. 


9 

—  1 

—  1 


3.  —  1 

4.  —  2 

5.  —  1 
8  8oq.  - 

10.  —  1 
12.  -  1 
13  8q.  - 

17.  -  1 

18.  —  1 

19.  —  2 

20.  —  7 

21.  —  1 

22.  -  1 

23.  -  1 

25.  -  1 

26.  —  2 
32.  —  20 
34.-2 
38  sq.  - 
44  —  1 
45.  —  2 
46.-1 


592.  603.  615. 

499.    2,  122. 

693.    2,  310.  435.    5,  283. 

787.    2,  598.    10,  31. 

521. 

1141. 

-  2,  736.    5.  190. 

1139.     2,  519.    8,  21  sq.  400. 

792.    2,  604. 

1,  563.  630.   1041.      2,  778. 
848.    5,  283.    9,  625 

435.    2,  263. 

426. 

308.    5,  268.    6,  566.    7, 462. 

556. 

376.  1107.    2,  271.  1100. 

409.    2,  295. 

704.    2,  466. 

732.    2,  496*. 

736. 

I,  560. 

285».    7,  92.  95. 

1,  1114  aq.    2,  1108  sq. 

1132.     2,  306.  511.     9,  143. 

728.  741. 

424. 


5.  —  9,  611. 

6  8eq.  —  1,  88*.  919».    2,  656. 

9  8eq.  —  1,  922  sq.     2,  660. 
91.    9.  279. 

12.  —  1,  674.    7,  204.  358. 

14.  -  2,  511. 

23.  —  1,  464.    2,  418. 

25.  —  2,  729.    5.  178.    7,  111. 

33.  —  17,  674. 

1.  —  7,  796. 

5.  -  7,  196. 

6.  —  8,  107.    9,  626. 

7.  —  1,  910.    2,  637.    8,  48. 

8.  —  8,  57. 


6,  89. 
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11.  —  1,  924.    2,  662.    6,  93. 

12.  —  1,  422.    2,  305. 
13  sq.  —  6,  643. 

15.  —  1,  645.  1060.    2,  865.    5,  410. 

17.  -  6,  45.    7,  475. 

19.  —  7,  558. 

22.  —  8,  54. 

24.  —  5,  530. 

29.  —  1,  1043. 


Cap.  Vin.  4.  —  1,  698. 

10.  —  2.  409. 

11.  —  1,  817. 

12.  —  1,  683. 
25.  —  1,  461. 
29.  —  1,  507. 


2,  459. 


Cap.  IX. 


2,  328.  984.    7,  563. 
2,  744. 
2,  415. 
2,  131. 

2  88.  —  1,  728.    2,  408.  468.  487.  633. 
7,  479. 

4  88.  —  1,  486.  521.    2,  100. 

8.  —  5,  192. 

12.  —  2,  343.    7,  680. 

13.  -  1,  694  757.    2,  450.  567. 
27.  —  7,  105. 

29.  —  2,  434.  475. 

34.  -  2,  453. 

35.  —  2,  310. 
37.  —  12,  472. 


Cap.  X.       5.  —  1,  827.    2,  338. 

7.  -  8,  438. 

8.  —  1,  486.    2,  100. 

9.  —  2.  746. 

16.  -  7,  173.  201.    9,  625. 

18.  —  2,  459. 

19.  —  6,  634.     14,  426. 

20.  —  1,  1072.    2.  1072.    12,  472. 
22.  —  8,  21. 

24.  —  5,  215. 

28.  —  2,  136.  737.    5,  184.    7,  114. 

29  sq.  —  1,  512.  895.    2,  145.  149.  159. 
8.  348  eeq. 

31.  -  9,  615. 

32.  —  7,  209.    8,  401. 
OaiMmi  «ptrct.     Vol.  XXll. 


33.  —  1,  676.    2,  765.    6,  558.  621.    7. 

76.    8,  401.    9,  606.  615  8q. 

34.  —  8,  40.    9.  663. 

39.  —  5,  252. 

40.  -  5,  351.    6,  111. 

Cap.  XI.      5.  -  1,  694.    2,  450.  458. 

6.  —  8,  9. 
11.  —  2,  312. 

13.  —  1,  822.   825.      2,  333.   336. 
488. 

21  8q.  —  6,  387*.    8,  170.  216. 

24.  —  2,  635. 

25.  —  1,  468.    2,  426.    19,  673. 

27.  —  1,  477.  630.  1042.    2,  848. 

28.  —  1,  751.  800.    2,  558.    5,  576. 

367.    9,  315. 

29.  —  2,  612.    8,  50. 

30.  —  7,  461. 


9. 


6. 


Cap.  XII.    3.-9,  589. 

7.  —  5,  548. 

9.  —  9,  589. 

20.  —  17,  453. 

23.  -  7,  105. 

24.  —  1,  679. 

2.  453. 

29.  —  2,  126. 

31.  —  1,  678. 

2,  103.  452. 

32.  ~  1,  732. 

2,  496.    5,  530, 

40.        5,  193. 

43.  —  1,  504. 

2,  127. 

50.        9,  279. 

Cap.  XIII.  3.  —  8.  21. 

4  sq.  —  1,  945.    2,  949. 
7.  —  2,  1035. 
9.  —  2,  709.    8.  292. 
11.  —  1,  887. 

13.  —  9,  299. 

14.  —  7,  172. 

16.  —  2,  309. 

17.  —  1,  822. 
19.  —  7,  332. 
23.  —  2,  725. 


2,  724.    7,  171.    8,  291. 

8.  290. 

9,  488. 
2,  333. 
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580 


Gap.  XIII. 


Cap.  XIV. 


Cap.  XV. 


Oap.  XVI. 


24  seq.  —  1,  546.      2,  757.      5,  528. 
7,  66.  561.    8,  47. 

28.  —  1,  504.    2,  127. 

29.  —  7,  66.    8,  472*.    9,  444. 
31  88.  —  1,  1098.    2,  1090. 

41  Bs.  —  5,  210.     14,  427. 

47.  —  1,  546.     2,  757.  999.     7,  66. 
561. 


3.  - 
27.  - 

3.  - 

4.  — 

6.  - 

7.  — 

8.  - 

9.  — 

11.  — 

13.  — 

14.  — 

18.  — 

22.  — 

24.  - 

34.  — 


12,  431. 
1,  1021. 

1,  845.    2,  873.    8,  72. 

1,  407.    2,  293.     7,  247. 

1,  1061.    6,  495. 

5.  344. 

1,  920.  2.  658.  878.  5,  548. 
7,  41.    9,  550. 

1,  849.  856.  1060.  2.  884.  5, 
352.  6,  461.  7.  608.  610. 
662.    9,  168.  240.  433.  760. 

7,  41.    9,  607. 

2,  219.  408.  698.  717.  8,  84. 
339.  342. 

1,  645.  836.  1060.  2,  620. 
865.    5,  413.     7,  85.  ■  8,  84. 

5,  587. 

7,  105. 

1,  827.    2,  338. 

1,  793.  795. 


6  sq.  —  1,  856.  1062.     2,  886.     5, 
404.    9,  550. 

11.  -  9,  550. 

17.  -  1,  328.  468.    2,  201.  396.  426. 
7,  601. 

18  aeq.  —  1.  552».  596  «8.630.  660. 
673.  710».  2,  466.  763. 
813.  815*.  892*.  5,  212. 
351.  7,  563.  12,  673. 
14,  426. 

20.  —  9,  624. 

21.  —  7,  117. 

23.  —  1,  626.    2,  844.    8,  82. 

24.  —  1,  1128.  1135.    2,  515. 

26.  -  7,  183. 

27.  —  5,  213. 


Cap.  XVII.     1.  -  1,  1007.    2,  1016. 

2.  —  5,  198.     7,  116. 

3.  —  7,  229. 

5.  —  1,  468.   628.  632.   935.   1043. 
2,  425.  675.  847.    9,  766. 

16.  -  1,  698. 

Cap.  XVIII.   7.  —  8.  82.  84. 

10.  -  1.  499.    2,  122. 

11.  —  2,  343. 

15  8eq.  —  1,  659.     2,  906.     7,  227. 
11,  765. 

.     17.  —  1,  659.  1051.    2.  856.  906.    7, 
561.     11,  812.    19,  528. 

18  sc(i.  —  1,  162  8eq.  550.  552*.  597. 
648.  664.  673.  710.  711», 
731.  1042.  2,  466  seq. 
763.  892  8eq*.  911.  5,  353. 
542.    9,  763.     14,  58.  426. 

20.  —  1,  543.  639.  919.    2,  657.  754. 
858.    6,  624,    7,  35.    9,  83. 

22.  -  1,  674.    2,  764. 

35.  —  2.  511. 


Oap.  XIX. 


Cap.  XX. 


4  88.  -  20.  560. 

5.  —  6,  204.    7,  572. 

6.  —  7,  213  bis. 

8.  —  5,  543.    7,  572. 

9.  —  9,  129. 

11.  —  2,  938.    7,  42.  670.     8,  74. 

12.  ^  1,  410.    2,  296. 

14.  —  1,  972*.    6,  188. 

15.  -  1,  571.    2,  787. 

17.  —  1,   800*.      2,   101.   111.   611*. 

7,  95.  451*.  481.  559.    9,  328*. 
615. 

18  sq.  —  1,  380.   422.      2,  275.  304. 

21.  —  2,  934*.    7,  216*.  608. 

25.  —  1,  428.    2,  257. 

27.  -  1,  445. 

28  8eq.  —  2,  742, 

1  88.   -  1,  794*.    2,  605*      8,  711*. 
15.  —  8.  305. 
21.  —  8,  344. 
23.  —  1,^*710. 
25.  —  1,  652.  1058.    2,  898. 


581 


INDEX  LOCORUM  S.  8.    MATTHAEUS. 
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Cap.  XX. 


28. 
30. 


2,  371.    7,  36. 
7,  105. 


Cap.  XXI.      5.  — 

9.  — 

12.  — 

15.  ~ 

19.  - 

22.  - 

26.  — 

43.  — 


7,  457. 
2,  251. 

8,  471. 
7.  105. 
7,  354. 
2,  635. 
1,  1069. 
5,  175. 


Cap.  XXV. 


7.  105. 


6,  89.  482. 
2,  1069.    7,  493.  619. 


Oap.  XXII.     1  seq.  —  1,  882«.    2,  719». 

13.  —  1,  683.    2,  744.    14,  427. 

14.  —  1,  881  seq».    2,  717  aeq* 

21.  —  7.  86. 

23.  —  1,  381.    9.  597. 

30.  —  1,  501.     2,  124.  138.     7,  128. 

32.  —  1,  807.  969.    2.  276.  319.  978. 
7,  115.  328.  678. 

37.  —  1.  379.   2,  274.  5,  331.   7,  461. 

42.  —  7,  105. 

Cap.  XXIII.  2.  —  5,  538.    19,  528. 

3.  —  1,  856.   1050.   1062.     2,  886. 

5,  404.    8,  52. 

4.  -  1,  225.  1059.  1062.    2,  867. 
8.  —  1,  632.  1043.    2,  851. 

23.  -  1,  422.    2,  304.    9,  617. 

25.  —  2,  488. 

37.  —  2,  727».    5,  518.    8,  364. 

Cap.  XXIV.  11.  —  1,  640.  1053. 

14.  —  1,  698.    2,  459. 

22.  —  8,  341. 

24.  —  1,  265.  640.  1052  sq.     2.  17. 

6.  642.    7,  22.    8,  333.  345. 

26.  —  7,  562. 

28.  —  6,  273».     7,  30.  612.    8,  78. 

30.  —  1,  534.    2,  383. 

31.  —  5,  210. 

35.  —  5,  410. 

36.  —  1,  501.    2,  124. 
45  88.  —  12,  472. 

51.  —  14,  427. 


14.  —  9.  549. 

15.  -  6,  397*. 

21  88.  -  1,  344.  772.    2,  221.  582. 

31  eq.  —  1,  501.  682.  2.  124  384. 
740.  5,  213.  7,  224.  8, 
130. 

34.  —  1,  792.    2,  603  sq.  606.  728. 
5,  210.  212.    7,  131.    9,  616. 

40.  —  1,  797.    2,  608. 

41.  —  1,  504.  507.      2,    127.  131. 

5,  200.    14,  427. 

42.  —  8.  306.  308. 
46.  -  6.  43. 


Cap.  XXVI.     10. 

11. 
26. 


27.  — 

28.  — 
33.  — 

38.  — 

39.  — 
41.  - 

52.  — 

53.  — 
75.  — 


9.    591. 


Cap.  XXVII.     4. 

23. 

46. 

51. 
52. 

Cap.  XXVIII.    3. 

5. 
6. 

18. 
19. 


2,  739. 

2,  1025.    9.  173.  511. 

1,  952.  1011.  2.  866.  1003». 
6,  127.  7,  16.  569.  9,  766. 
10.  212.     11,  488.     16,  577. 

1,    1020.      7.    17. 
767. 

1,  821.    2.  333. 

9,  625. 

1,  1141.    2,  521. 

2.  379. 
9,  622. 
8.  473. 
1,  500. 
1,  688. 

1.  687. 


2,  123. 
2,  437. 

2,  436.    5,  531. 


6,  27. 

1.  530.    2,  377.  379.    5,  339. 
6,  29. 

2,  264. 
1,   817. 


2,  328.  738.      13, 


309. 


5   198.    7,  116. 

1,  499.    2,  122. 

2.  1030.    7,  698. 

6.  35.  176. 

1,  488.  630.  952.  987».  1040. 
1043.  1087.  2,  103*.  848. 
995*.  1087.  5,  533.  6,  131. 
471.  7,  57.  496.  566.  571. 
679.  9,  716.  10,  214.  16, 
207. 

37» 
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1,  271.  533.  632.  634.  1049.  2, 
22.  382.  853.  1031.  5,  340.  529. 
6,  35.  175.    9,  83.  170.  173.  510. 


Gap.  I. 


1. 
4. 

10. 

15. 


MARCUS. 

2,  310. 

1.  693.  1078.    2,  449.  1078. 
545. 

9,  439. 

1,  693.      2,  449.      6,  370. 
557. 


9. 


7, 


Cap.  IL 
Gap.  m. 


25.  —  9,  624 
7.  —  12,  674. 


Cap.  IV. 


Gap.  VI. 


15. 
28. 
29. 

12. 
25. 

7. 
13. 


Cap.  Vn.    31. 
34. 

Cap.  Vm.  38. 

Cap.  IX.     24. 

42. 
43. 

47. 

Gap.  X.         7. 

14. 
30, 
35. 
42. 

Gap.  XI.      13. 
24. 

Cap.  Xn.    27. 

Gap.  Xm  20. 

32. 


1,  486.    2.  100. 

1,  678.  732.    2,  452.  496. 

2,  103. 

8,  290  aeq. 
7,  171. 

1,  486.    2,  100. 

1,  177».  1079.    2,  1079.    7,  21. 
570.  631. 

7,  620. 

9,  546. 

8,  404    9,  622. 


7,  358. 


14,  427. 


1,  943.    2,  946. 

8,  53. 

1,  683.    2,  744, 

8,  82. 

7,  214 

7,  567. 

1,  794.    2,  606. 

8,  344. 
1,  1058, 

7,  354, 

1,  908.    6,  89.    7,  23. 

5,  197*.    7.  328. 

8,  341. 

1,  521,    2,  354    20,  74 


Oap.  XIV.  16. 

22. 

Cap.  XV.    28. 

34. 

Oap.  XVL    9. 

15. 


Cap.  I. 


Cap.  n. 


16.  — 

19.  — 

20.  — 


9,  133. 

2,  1003*.    7,  16.    9,  766.     . 

1,  527.    2,  372. 

6,  29. 

1,  504.    2,  127. 

1,  564.    1087.    1088.      2,  995. 
1087.    6,  471.    7,  571. 

1,  117.  958.  987*.    2,  962.  995«. 

7,  57.    9,  116.  200. 

1,  633.    2.  382. 

1,  264.    2,  16.    7,  22. 


LUCAS. 

1 

1.  -  9.  439. 

6.  —  1.  784. 

2,  596. 

16.  —  12.  679. 

17.  —  8,  302. 

31.  —  1,  368. 

513. 

32.  —  1,  522. 

2,  356.  358.    6,  23. 

33.        2,  363. 

6,  511. 

34  —  2,  1025. 

35.  —  8,  566. 

43.  —  1,  522. 

2,  356. 

46.        5,  179. 

48.  -  8,  306. 

51.  —  5.  220. 

54,        1,  804. 

2,  315. 

55.  —  6,  23. 

68.  —  5,  338. 

72.        1,  804. 

2,  315. 

74  —  1,  777. 

2,  587. 

75.        9,  758. 

77.  —  1,  744. 

2,  561.      7,  13.  467. 

596.    9, 

645. 

79.  —  2,  343. 

10.  17.  —  9,  623. 

21.  —  7,  69. 

34.  —  2,  27. 

35.  —  8,  42. 

37.  —  1,  667. 

2,  916. 

52.  —  1,  521. 

2,364. 
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586 


Cap.  m.   1.  —  2,  397. 

3.  —  1,  693.  2,  449.  966.  1078. 
545. 

8.  —  1,  689.  2,  438.  7,  469. 

14.  —  1,  1109.  2,  1103.  7,  79. 

16.  —  1,  961.  2,  396.  966. 

17.  -  8,  54. 
22.  -  2,  365. 

38.  —  2,  346. 

18.  —  1,  694.  2,  450.  458. 

14.  —  1,  698.  2,  459. 

34.  —  1,  668.  2,  916.  7,  660, 


9, 


Cap.  IV 
Cap.  V. 


Cap.  vn. 


Cap.  VL   5.  — 

13.  - 

23.  — 

24.  — 
35.  — 
39.  — 

16.  — 
23.  — 

28.  — 
29.35. 
36  sq. 
47.  - 

Cap.  Vin.  7.  — 

8  86. 

14.  — 
18.  — 

29.  — 

30.  — 

Cap.  rx.   2.  — 

23.  — 

24.  — 
26.  - 

60.  - 
55.  — 

58.  - 

Cap.  X.   16.  — 


2,  488*. 


Oap.  X. 


5,  548. 

2,  780. 

1,  787. 

1,  834.  2,  618. 

10,  245. 

7,  85. 

5,  192. 

8,  9. 

9,  488.- 
—  2.  534. 

—  1,  173*.  729*. 
1,  724.  2,  482. 

1.  454.  2,  406. 

—  8,  290  88. 

1.  454.  2,  406. 
1,  772.  7,  171. 

7,  182. 

1,  504.  2,  127. 

8,  438. 

1,  775.  2,  585.  8,  21. 

5,  252. 

1,  501.   2,  124  5,  244.  6, 
544.  8,  401. 

10,  260. 

2,  640. 
7,  90. 

1,  563.  630.  1041.  2,  778.  848. 

6,  111. 


Oap.  XI. 


Oap.  XII. 


18.  — 

20.  — 

21.  — 

22.  — 

23.  — 
24  sq. 
26.  — 

27  88. 
30  88. 

1.  - 
2  sq. 

4.  — 
9.  — 

21.  — 

41.  - 

42.  — 

1.  — 

5.  — 
10.  - 

14.  - 
20.  — 
32.  — 

42  88. 

Oap.  Xm.  34.  — 

Oap.  XIV.  21.  — 

Oap.  XV.   7.  — 

20.  — 

22.  - 

Oap.  XVL  2.  — 

9.  — 

15.  — 

16.  — 

22.  — 

23.  — 
25.  — 

Oap.  XVn.  3.  — 

5.  — 

7.  — 
10.  — 


1,  506.  2,  130. 

2,  720.  8,  339. 
1,  468.  2,  426. 

1,  477.  1036.  2,  398.  1065. 

2,  309. 

—  1,  370*.  2,  246.  333. 
1,  445.  2,  934*. 

—  1,  379.  423.  2,  274.  305. 

—  5,  542. 

6.  91. 

—  1,  922*.  2,  660. 

7.  358. 
5,  344. 

1,  507.  2,  130.  8,  41. 

2,  488. 

5,  270.  6,  567. 


7,  559. 

2,  136.  5,  184. 

1,  678.  732.   2,  103.  452.  496. 

1,  653.  2.  899.  7,  86. 
5,  178. 

7,  457. 

—  5,  284.  12,  472. 

8,  364.  9,  279.  305*. 

2,  999. 

1,  499.  2,  122.  7,  582. 
1,  925.  2,  663. 
5,  198.  7,  116. 

1,  1151.  2,  531. 
2,  608. 
2,  534.  554. 


5,  187.  7,  117. 
2,  122.  7,  124. 


1,  796. 

1,  747. 

2,  264. 
2.  136. 
1,  499. 
7,  29. 

1,  1132.  2,  511. 

1,  943.  2,  946.  7,  358. 

1,  765.  2,  674. 

1,  764.  770.  909.  2,  580. 
559.  582.  8,  634. 


7, 


'..  fe     -JCf.  t.~-T.  JTS5. 


.i 

'.•»     3    t''r 

if. 

rir    ■  :  ■< 

ir 

■f».    i  M    ■,.  r.i. 

V. 

V. 

i  1 :: 

:   .  ■'. 

:  Y.-    2  -/y. 

r 

v«; 

.', 

.< 

U 

■.i'.  ;::>.     2.  *•'.  -w». 

u. 

< 

t>: 

t\t 

:'i  ^- 

1.  ;m      2   221.    1,  171 

tt 

■/;, 

(, 

>//7   '.*»/.*.    2,  WA. 

M 

2 

'/(«      7,  IKi 

;  Cq>'  L 


I \UII 


(.■/ 

u,  •/■'.*. 

V» 

1,  77.    H,  37.     18,  «2«. 

'/>. 

1,  1147.    2,  ,',27.    7, 

•m. 

'M 

1,  «(7,    (),  WS). 

(V 

■'1 

1,  IWX. 

(«, 

1,  iiii;i,     2,  i(iii;i». 

(2,  «4, 

7, 

671, 

;»). 

1,  (KI2,     2,  ItKH,     12, 
(.»7 

417. 

16, 

;fN, 

1,    ltt>2.     lOlit^,     11(14. 
IIKIV,     7,  Wl. 

2, 

898. 

;ii. 

7,  in;;. 

Il;' 

1,  ii;»t     a,  717.  «44 
7,  ;iit.    1'.',  I17II, 

ft. 

M6 

II. 

II,  laii. 

lit 

1,  41111    a   1;;'. 

II 

1,  7:t,'i,  1141,    2,  n:'l 

III 

1,  VJ«,    ',',  4H7. 

it' 

1,  1W«.    'J,  .l,'». 

II 

11,  'Ji' 

IJ 

"'" 

;',  7,'lit     K  mi" 
11 7v 

.     7 

86, 

l;iii,    ft.  1114 

7. 

114. 

S.  ,'U.I.  auj,  44»,  «». 

iW    J.Jl,  4ii.    7,115,     Cnp.  IL 
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590 


Gap.  II. 


Cap.  m. 


Cap.  IV. 


Cap.  V 


17.  — 

18.  — 

19.  — 

24.  — 

25.  - 

3.  — 

5.  - 

6.  — 

7.  — 

13.  — 

* 

14.  - 

15.  — 

16.  — 


18.  — 
20.  — 
27.  — 
29.  — 

33.  — 

34.  — 

35.  — 

14.  — 

19.  — 

22.  - 

23.  - 

24.  — 

25.  — 
35.  — 
36  eq. 
42.  53. 

17.  — 

20  88. 

23.  - 


6,  546*.    9,  620. 

9,  626. 

2,  356.   738.     5,  184.     7,  114». 

10,  175. 

2,  408. 
1.  486. 

1,  346.   980.   988.     5,  336.     6, 
185. 

1,  346.  986».     2,  994*.     5,  539. 

6,  352.    7,  444».  498.  565,  682*. 
8,  489*.    9,  116.  133. 

1,  335.    2,  181.  209. 

1,  346. 

1,  521.  1006.     2,  354.  1031.     8, 
561.    9,  707.    20,  74. 

2,  343.    6,  550. 

2,  716.    8,  336. 

1.  479.  525.  766.      2,  343.  370. 

387.  575.  718.     5,  336.     7,  450. 

555.  600.     8,  166.     9,  355.  10, 
160.    19,  543. 

5,  531. 

7.  140. 
1,  328. 

7,  31. 

1,  472. 

1,   514. 
10,  169. 

1,  477. 

2,  396. 

8,  18. 
1,  293. 

1,  920. 

6,  460. 

1,   491. 


8,  20. 
2,  201. 


7,  601. 


2,  404. 
2,  348.  365.     8,   547. 


2,  51bi8.56.  248.    7,70. 

2,   658.   877.     5,  328. 
7,  25.    9,  588. 

2,   112.     9,  327.   472. 


11,  486. 

1,  632.  1043.    2,  361.    7,  33. 

2,  999. 

-  12,  472.  677  eq. 

—  2,  400  seq. 

1,   485.   890.      2,  95.   100.   148. 
354.    9,  589. 

-  1,  477.  535.    2,  354.  385. 

1,  521.    2,  249. 


Oap.  V. 

24.    -r- 

25.  — 

26.  — 

28.  — 

29.  — 

32.  — 

35.  — 

36.  — 

39.  — 
46.  — 

Cap.  VI.      — 
16.  — 

27.  - 
29.  — 
31.  — 
35.  — 

37    88. 

40.  — 
44.  — 


2,  104. 
2,  100. 


11,  724.     18,  772. 


45.  — 

46.  — 

47   88. 

50.  — 

51.  — 

52.  — 

53.  — 

54.  — 

55  88. 


60.  — 


1,  346.  773.  2.  583.  716.  729.  5, 
194.  7,  119.  221.  450.  476.  10, 
157. 

1,  371.    2,  246.  343.  566. 

1,  1001.  2,  1008.  5,  191.  7,  122. 
9,  339.  351.    11,  789. 

2,  733.  737.    13,  310. 

1,  682.  792.  2,  603.  6,  43.  7, 
224. 

1,  490. 

2,  313. 

1,  486. 

5,  537. 

2,  309. 

9,  442. 

7,  88. 

1,  956.    2,  604.  960. 

1,  472.  800. 

1,  805.    2,  316. 

2,  716. 

—  1,  521.  881bi8.2.  354.  693.  697. 
717  sq.  739.  7,  464.  479  seq. 
8,  170.  273.  298. 

1.  773.  881.  2,  717.  5,  194.  7, 
120.  450. 

1.  329.  469.      2,  202.  234.  426  sq. 

693.   709.   711.     6,  308.  7,   232. 

601.  8,  98.  273.  325.  335.  9,  25. 
315. 

1,  341.  2,  217.  220.  234.  724.  6, 
396.  7,  226.  446.  474.  602.  8,  98. 
217.  274. 

2,  697.  711. 

—  1,  487.  2,  101.  1008.  7,  699. 
12,  725. 

2,  1036. 

1,  994.  1001.    2,  1002.  1005.  1008. 

6,  125.  9,  200.  486.  719.  12, 
417. 

9,  87. 

7,  569.  682.    9.  200. 

5,  194.    7,  120.    8,  484.    9,  28. 

—  2,  390.  1034.  5,  192  seq.  7, 
122.  9,  200.  232.  494.  597*. 
768.    10,  159.  163.  212. 

8,  22. 
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m 


Cap.  VI. 


63. 
64. 
65. 
67. 
70. 

Cap.  VII.  16. 
18. 
24. 
37. 
39. 

Cap.  Vm.  6. 

7. 
11. 
12. 
16. 
31. 
32. 
34 
36. 

44.  — 

47.  — 

50.  - 

51.  — 
56.  — 
58.  — 

Oap.  IX.      3.  — 

5.  - 

6.  — 
24.  — 
81.  — 
34.  — 
41. 


—  7,  176.     9,  166.  232.  511.  597». 


—  8 

—  9 

—  9 

—  1 

—  1 

—  1 

—  8 

—  1 

—  2 

—  9 

—  7 

—  7 

—  1 

—  1 

—  2 

—  1 

—  1 


—  1 


2 
1 
1 
2 

1 

7 


Oap.  X. 


—  7 

3.  —  2 
4.-1 
5.  —  1 

7    B8,   — 
11.   —    1 

12.  -  5 


274. 

315. 

277.  299. 

883.    2,  693.  719.    8,  332. 

630.  1042.    2,  285.  848. 

264.    2,  16. 

304. 

537. 1070.  2,381.  395  bia.  1070. 

1021.    9,  186. 

626. 

196. 

85. 

477. 

490. 

408. 

346. 

335. 

346. 


8,  463. 

2,  398.  544.    7,  172.  235. 

2,  104. 


Cap.  X. 


2,  208.    8,  219. 

5,  519.    6,  293.  402.    7, 
474. 

504  sq.  507bi8.2,  127  sq. 
130  «q.  5,  520.  7,  182.  351*. 
8,  324.  466.     19,  673. 

1,  555.  1047.    2,  771. 

1,  264.  521.    2,  16.    353. 

5,  194.  7,  120. 

1,  804.  2,  310.  315.    5,  189. 

1.  521.  2,  354.    8,  556.    9,  366*. 


154.    8,  311. 

477.    2,  355. 

1079.    7,  620. 

284. 

907.    2,  634. 

44. 

234. 

717. 

555.  1047.    2,  697.  771. 

1047. 

1,  477.  521.    2,  355. 

1098.    2.  1090.    5,  284. 

296. 


Oap.  XI. 


Cap.  xn. 


14.  — 

16.  — 

17.  — 

18.  — 

25.  — 

26.  — 

27.  — 

28.  — 

29.  - 

30.  — 
34  — 
35.  — 
37.  — 

10.  — 

11.  — 

25.  — 

26.  — 
41.  — 
44.  — 
47.  — 
52.  - 

10.  - 

19.  — 
26.  — 
27  eq. 

31.  — 

32.  — 
35.  - 
37  sq. 

39.  — 

40.  - 

41.  — 

42.  — 

43.  - 
46.  — 


1,  521.  555.  1047.    2,  771. 
7,  30.    8,  337. 

2,  343.    9,  671. 

2,  285.  371.    9,  353. 
2,  679. 

2,  697.    8,  275.  324 
2,  717.    5,  393.    6,  327. 


1,  1047. 

1,  881. 
7,  31, 

2,  583. 
2,  697. 
2,  285. 
6,  220. 


7,  464.    8,  321. 

8,  100.  345.    11,  793. 

9,  534.  636. 
7,  83. 

1,  1103.     2,  1095.     7,  134  563. 
1,  486.    2,  100. 


Oap.  XIII.  2. 
15. 
18. 


8,  83. 

5,  207.    7,  129. 

2.  343.  740.    5,  194.    7,  120. 

5,  335.    7,  221.  599. 

1,  486. 

1,  698.    2,  460. 

1,  642.    2,  861. 
8,  336. 

2,  24 

1,  273. 
5,  549. 

—  2,  343.  379. 

2,  126.  130. 
2,  736. 

7,  607. 

—  2,   724     8,  291*. 
12.  679. 

1,  886.    2,  723. 

8,  290. 

1.   484.      2,   99.   110.      9,  366. 
400. 

5.  252. 

2/  540.    6,  546. 

1,  477. 

7,  182. 

9,  619. 

1,   883. 
345. 


9,   634«. 


2,  693.   720.      8,  335. 
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Cap.  XIV.  1. 

3. 

4. 

5. 

6. 

8. 

9. 
10. 
11. 
12. 
13. 
16. 


17.  — 

18.  - 

19.  — 
23.  — 

25.  — 

26.  - 

28.  - 


1,  486.    2,  101.  251».    9,  327. 

1,  534.    7,  698. 
9,  776. 

2,  1022. 

1,  477.  911.    2,  398.    9,  350. 

2,  1022. 

1,  477.    9,  494. 

1.  521.    2,  105.  354.    7,  354. 

1,  486.    2,  100.    9,  352. 

2,  1025. 

1,  911.    2,  644.    6,  89. 

1,  490.  634.  1049.     2,  105.  853. 
5,  345.    7,  563.    9,  774.    18,  211. 

1,  471.      2,  396.  430.      7,  457. 
563. 

5,  529. 

5,  193.    7,  122. 

7,  461.  697.    9,  170. 

9,  774. 

1,  330.  632.  637.  1050.     2,  203. 
851.  855.    7,  44.  175.  567. 

1,  521.      2,  114».  1025.     9,  87. 
326*.  340.  370  seq».  405. 


Cap.  XV.    1  88.  —  1,  342.   521.   1098.      2,  218. 

355.  1090.    7,  697.    9,  186. 

2.  —  7,  559. 

3.  —  1,  1125.    2,  503. 
4  sq.  -  6.  394». 

5.  —  1,  359.  1098.     2,  192.  232.     5, 

519.    6,  403.    7,  232.    9,  186. 

6.  —  7,  558. 

7.  —  5,  345. 
10.  —  1,  777. 

16.  —  1,  866.      2,  689.   694.  752.     6, 
403.    8,  333.    12,  678. 

19.  —  2,  693.    8,  345. 

26.  —  1,  490.    2,  105.     7,  44.     9,  774. 

Oap.  XVI.  1.  —  8,  83. 

2.  —  1,  557.    2,  772. 

7.  —  2.  114.  381.  732.    9,  774. 

8.  —  14,  426. 

12.  —  1,  637.  1046.     2,  680.  856.     7, 
236. 
CoZvMN  optra.    Vdl.  XXII. 


Cap.  XVI. 


13.  - 

17.  — 
20.  — 

23.  — 

24.  — 
26.  — 
28.  — 
33.  - 


Cap.  xvn.    1. 

2. 


3.  — 


5.  - 

6.  — 

9.  — 

11.  — 

12.  — 

16.  - 
19  — 

21.  - 
24.  — 

Cap.  XVm.  5.  — 

36.  — 

37.  — 

38.  — 

Cap.  XIX.    30.  — 

34.  — 

Cap.  XX.      17.  — 

19  — 

21.  — 

22.  — 

23.  — 


1.  301.   469.   632.   637.   1050. 

2,  70.  427.  851.  855.     7,  602. 

2,  1022.  9,  341. 
1,  1141.  2,  521. 
6.  175. 

1,  911.    2,  644.    9,  759 

2,  644. 

9,  171.  776. 

5,  209.    7,  451.    8,  21. 

9,  671. 

8,  321. 

1,  262.  286.  474.  477.  2,  14. 
113.  248.   399.      5,   335.   409. 

6,  11.  107.  177.  9,  328.  405». 
19,  541. 

1,  482.     2,  96.  109.  354.     8, 
520.  572.    9,  328.  356.  672. 
1.  881.     2,  711.  717.     8,  319. 
335.  342. 

1,  515.    2,  693. 

7,  698. 

1,  881.  883.     2,  694.   717  ss. 

8,  321.  333. 

2,  240.    7,  332. 

1,  516.  2,  348.  367.  390.  9, 
352.     10,  166.  169. 

6,  125.    9,  351.  480. 
5,  201.    7,  127. 

1,  1021. 

1,  928».    2,  364. 

1,  555.  1047.    2,  771. 

2,  372. 

1,  1025.  1030.  2,  1053.  1061. 
5,  185.    7,  199. 

1,  954.    2,  958. 

2,  341.  1030.  9,  222.  328». 
1,  1007.  2,  1030. 

1,  1042. 

1,  1070.  1093.  2,  1070.  1087. 

7,  466.  571. 

1,  161.  596bi8.630.  660.  673. 
710».  731.  1042.  2,  466  aeq. 
763.  814  848.  892*.     5,  352. 

88 
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Oap. 


542.  7,  19.  568.  9,  763.  12, 
673.  678.  14,  426. 

28.  —  1,  485.  2,  99.  8,  482,  9,  638. 
19,  548. 

31.  -  2,  401.  6,  274.  7,  450.  9, 
533. 


Oap.  XXI.  15.  —  1,  596.  1087.  2,  813.  1087. 

284.  546.  7,  564 

16.  —  7,  615. 

18.  —  1,  1141.  2,  521.  8,  400. 

20.  —  9,  621. 

22.  —  6.  606. 


5, 


Cap.  I. 


Oap.  II. 


Cap.  QI. 


3. 
5. 
6. 
8. 
9. 

10. 

11. 


16.  — 

23.  — 

24.  — 

16.  — 
21.  — 

23.  — 

24.  — 

27.  — 
30.  — 

37.  - 

38.  — 

39.  — 

41.  — 

42.  - 


AOTA. 

1,  533.  2,  382. 
1,  968.  2,  973. 

7,  88. 

5,  528.  7,  563. 

1,  533.  1008.  2,  382.  6,  35. 
9,  171. 

1,  499.  2,  122.  5,  198.  7, 
116. 

1,  534  1008.  2,  383.  1026.  6. 
35.  7,  698.  9,  79.  171.  770. 
776.  16,  578. 

8,  338. 

1,  569.  2,  785. 

9,  329. 

2,  107. 
9,  329. 
1,  897. 


7,  475. 
5,  340. 


2,  168.  692. 

8.  273.  9,  258.  301. 

1,  530.  2,  376.  379. 
6,  29. 

5,  192. 

1,  533.  2,  383. 

1,  688.  984.  2,  437.  992.  7,  59. 

1,  694.  2,  450.  9,  719.  765. 

1,  978.  2.  986.  7,  62.  457.  8, 
484.  492». 

9,  114 

1,  1011.  1018.  2,  1039.  1046. 


6. 
12. 
15. 
18. 
21. 

25. 
26. 
27. 
31. 


Oi^.  rV.      12.  — 

19.  — 

26.  — 

27.  — 

28.  — 
32.  — 

Ol^.   V.  1   88. 

3   88. 

12.  - 

29.  — 
31.  — 
34  — 
41.  — 

Oap.  YI.       1  88. 


3. 

4 

10. 


1,  486.    2,  100. 

7,  22. 

2,  386. 

2,  168. 

2.  383.  1029.  9,  33.  72.  83. 
235.  246.  508.  719.  770.  776. 
16,  578. 

1.  817.  978.    2,  328.  986.    7,  62. 

2,450. 

1,  694 

1,  533. 

1,  513.  2,  368.  5,  338.  7,  77. 
454. 

9,  329. 

8,  37. 

1,  897. 

2,  168.  171.    9,  301. 

2,  748.     5,  179.     7,  111.  21 7* 

—  8,  471. 

—  1,  488.    2,  103.    9,  328. 

7.  702. 

1,  1124    2,  1118.    9.  762. 
1,  693  sq.    2,  449  sq. 

8,  472. 

1,  1140.    2,  519.    8.  398. 

—  1,  567.  653.    2,  783.  899. 
5,558. 


-  5,  285. 

-  1,  679. 

Oap.  Vn.    14  —  5,  179. 


14 
44.  - 
48.  — 
51.  — 
53.  — 

55.  — 

56.  — 

58.  — 

59.  - 

60.  — 


Ottp. 


vm.  13.  — 

14  — 


2,  453. 

7,  111. 
2,  253.    9,  22. 

1,  920.  927.     2,  658.  665.  751. 
7,  182. 

1,  501.    2,  124 

2,  732.  1030. 

1.  533.    2,  383.    9,  77. 

7,  114 

1,  487.     2,  101.  135.   736.     J. 
184.    7,  221.    9,  330.  635. 

5,  207.    7,  129. 

1.  454.    2.  406. 

1,  600.  962.    2,  816.  966.   7,  3>. 
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Oap.  vm. 

16.  - 

17.  — 

18.  — 
22.  — 
27.  — 

36.  — 

37.  — 

Cap.  IX.     4.  — 
6.  — 

13.  — 

14.  — 
17.  - 

36.  — 

39.  — 

40.  - 


Cap.  X. 


2; 

3. 

4. 

6. 
25. 
26. 
30. 
31. 
34. 


4a  — 

47  H- 

O^.  X|.,  4  seq. 
16.  — 
18.  — 
a.  — 

Cap.  Xn.  12.  — 
15.  — 

Cap.  xin.  1.  — 

2.  — 

3.  — 

11.   -rr 


1,  1070.    2,  1070. 

1,  962.     2,  966.      7,  567.   628. 
702. 

2,  406. 

1,  676.    2,  765.    7,  76. 

2,  425. 
1,  104». 

1,  943.  984.      2,  946.  992.      7, 
59.  90. 

2,  1030.    6.  383.    8,  407. 
1,  563. 

1,  487.    2,  101. 
9,  330.  635. 

1,  965.  1073.     2.  970.  1073.     7, 
502.  628. 

2,  401. 
7,  217. 

5,  214.    7.  133. 

2,  721. 

1.  563. 
19,  549. 
7,  217. 

2,  88. 
9,  604. 

5,  198.    7,  116. 

2,  425. 

1.  781».  875.     2,  592».  706.     6, 
363.    8,  306. 

1,  535.    2,  384. 

1,  715.  719.    2,  477.  492.    7,  11. 

—  1,  965.    7,  79.    9,  765. 

—  1,  600.    2,  8.W.    7,  38. 

1,  968.    2,  973.    7,  63. 

2,  451. 
2^  396. 

7,  217.    10,  230. 
1,  500.    2.  122«. 

7,564. 

1,  570.  1091.    2.  785. 

1,  667.    2,  915.    7,  19. 

8,  471. 


Oap.  xm. 


36. 

38. 

41. 
43. 
46. 
48. 


Oap.  XIY.  3. 
15. 
16. 

22. 
23. 

24 
27. 

Oap.  XV.    2. 

4. 
7. 
8. 
9. 


—  1,  916.    2,  649.    7,  652. 

—  1,  738.  745.  2,  389.  536.  651. 
7,  447. 

—  9,  453. 

—  1,  362.    2,  236. 

—  8,  492. 

—  1,  879.  886.  2,  713.  723.  7, 
452.  480.  602.  8,  114.  168.  214 
299. 

—  1,  264.    2,  16.    7,  22.  702. 

—  8.  388. 

—  1,  291.  826.    2,  52.  337.    8,  170. 
216.  303. 

—  2,  609.  739. 

—  1,  569  8q.  667.    1089.     2,  782. 
786.  915. 

—  10,  221. 

—  1,  566. 

—  8.  58. 

—  9,  600. 

—  1,  600.    2,  816. 


1,  817.    2,  328. 
1,  760.     2,  570. 


7,  460.  470. 


10.  — 

11.  — 
20.  — 

22.  — 

24  88. 

28.  — 

29.  - 
89.  — 
41.  — 

Oap.  XVI.  3.  — 

6  sq. 
14  - 

15.  ^ 
31.  — 

Cap.  XVH.  2.  — 
11.  — 

16.  — 

23.  — 


476.    8,  96. 

7,  460. 

1,  717.    2,  494.    7,  454 

1,  864.    2,  882. 

9,  600. 

—  1,  220. 

7,  564.    9,  438. 

1,  1046.  1066.    5.  536. 

8,  58. 
12,  675. 

1,  837.    2,  620.    9,  602. 

—  2,  696.    8.  169.  216.  303. 

2.  723.     8.   170.   217.  302. 
775. 

7,  217. 

7,63. 

6,  271. 

5,  174  637.    6,  271.    7,  6. 

6,  503.    9,  614 

5,  265. 

88» 


9, 


690 
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600 


Oap.  xvn. 

24  8s.  —  1,  927.    2,  665.    6,  55.    9, 
605. 

27.  —  1,  289.  291.    2.  43.  47.  52. 

28.  —  1,  512. ,  889.     2,  31.  43.  140. 

145.   148.     5,  202.     7,   179. 
187,    8,  348.  608. 

29.  —  2.  75.    7,  128. 

30.  —  1,  689.    2,  438. 

Oap.  XVm.  18.  —  1,   1083.     2,   1084.     6,  561. 

20,  551. 


Oap.  XIX. 


Cap.  XX. 


Oap.  XXI. 


Oap.  XXII. 
Oap.  XXIII. 


1  88.  —  1,  116.    7,  63. 

3  88.  —  1,  961  80.  967».     2,  966. 
972*. 

5.  —  9,  765. 

6.  —  1.  571.     2,  787.     7,  21.  628. 

11.  —  7,  702. 

13.  —  1,  1085.    2,  1083. 

19.  —  7,  539. 

10.  —  5,  179. 
17.  —  2,  782. 
18  88.  —  1,  566  bis.    2,  782. 

20.  —  1,    565.    659.    673.     2,   763. 

781. 

21.  —  1,  686.  688.     2,  435.  437.    7, 

203. 

26.  —  1.   659.    673.     5,  272.    286. 
289. 

28.  —  1, 485.  521.  566.  715.  1088.  2, 

99.  354.  492.  539.  782.  7, 
564.  8.  482.  561.  9,  646. 
648.  707.     19,  543.     20,  74. 

29.  -  1,  641.  1052  sq.     2,  860.     5, 

410. 

36.  —  9,  588.  604. 

23.  —  10,  190. 

24.  -  9,  600. 

26.  —  6,  561.    9,  599*. 

1.  —  1,  1114.    2,  1108. 

6.  —  7,  113. 

8.  —  1,  500.     2,  136.     5,  182.    7, 
113. 

12,  —  2,  926. 
26.  —  8,  473. 


Oap.  XXIV.     11. 

12. 

-    15. 

16. 

26. 

Oap.  XXV.       10. 

Oap.  XXVI.     11, 

17. 

18. 
Oap.  XXVm.  11. 

16. 
25. 


20,  550. 

1,  1114.    2,  1108. 

1,  682.    2,  741. 

1,  841.    2,  624.  869. 

20,  551. 


Cap.  I. 


1,  1114. 

9,  623. 

2,  398. 

7,  182. 
5,  265. 
1,  604. 
1,  488. 


2,  1108. 


2,  821. 

2,  103.     8,  290biB. 


AD  R0MAN08. 

1.  —  1,  68*.  516.    2,  358. 

2.  —  1,  803.    2,  314. 

3.  -  1,    519.      2,  348.   350.     5, 

373.  7,  105.  8,  482.  488. 
557.    10,  167.  170. 

4.  -  1,  1081.     2,  380.  1082,     5, 

373,  7,  416.  9,  339.  352. 
10,  167.  170. 

5.  —  1,   466.   472.     2,   402.   404. 

421.    7,  600.  601.      12,  678. 
9,  —  2,  286. 
11.  -  12,  674. 
14.  —  5,  289.     7,  50. 

16.  —  1.  466  eq.     2,  312.  421.    5, 

283.  352.  6,  254.  7,  453«. 
8,  18.  113.  298.  9,  19.  182. 
598.  617.    12,  678  bie. 

17.  —  1,  466  sq.  742.    2,  424.  549. 

7,  600. 

18.  —  9,  281. 

19.  —  1,  286.  289,    2.  42.  52. 

20.  —  6,  15. 

21.  —  2,  51. 

22.  -  2,  39. 

23.  —  6,  55.  550. 

24.  —  19,  673. 

25.  -  6,  411. 

26.  —  2,  169.    8,  334. 


601 
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602 


Gap.  I. 

28.  —  2,  170.    8,  43.  342.  358. 
32.  —  7,  198. 

Cap.  n.    4.  5.  —  6,  369. 

6,  —  1,  792.    2,  603.    6,  59. 

10.  —  1,  875.    2,  706. 

11.  —  8,  304. 

13.  —  1,  789».    2,  600. 

14.  —  1,  330.    2,  203.    7,  193. 

15.  —  1,  841.    2,  624.  869.    7,  202. 

16.  —  9,  439. 

17.  -  9,  279. 
22.  —  9,  614. 
25.  —  1,  955. 

28.  —  7,  174.    9,  597. 

29.  —  8,  320. 

Cap.  m.  2.  —  7,  62.    8,  492. 

3.  4  —  5,  529.    6,  79.    7,  493.     8,  78. 
306.    9,  309. 

5.  —  6,  258.    9,  298. 

7.  —  9,  623. 

9.  -  1,  700.    2,  461.    7,  443. 

10.  11.  —  1,  336.    2,  210.    7,  9.    8,  171. 
219. 

12.  —  1,  733*.    6,  265. 

19.  —  1,  430.   700.   752.   804.     2,  259. 

315.  461.  560.    5,  332.    6,  485. 

20.  —  1,  361.  429.    2,  234.  258.  549.    6, 

79.  346. 

21.  —  1,  803.     2,  314.  548  seq.     6,  484. 

7,  13. 

22.  -  6,  485.     7,  13.  457.  477.     8,  335. 

23.  —  1,  766.    2,  575».    7,  13.  478.  555. 

8,  335.    9,  716. 

24.  —  1,   723.     2.  371.   389.  481.   535. 

549.  583.  671.    7,  467.  600. 

25.  —  1,  752.  959.    2,  545.  559.  963.    7, 

450.    9,  717.    10,  162. 

26.  -  1,  738.  752  seq.     2,  534.  560.     7, 

454. 

27.  —  1,  739.    2,  545.    9,  759. 

Oap.  rV.        —  10,  163. 

1.  —  1,  739. 

2.  —  1,  742.    2,  545.  548.    7,  454. 


Oap.  IV. 


4.  — 

5.  — 

6.  — 

7.  — 
9.  — 

10.  — 

11.  — 

13.  — 

14.  — 

15.  — 

16.  - 

17.  — 

18.  — 

20.  — 

21.  — 

24.  — 

25.  - 


1,  743.  2,  550.  6,  397.  7,  13. 
454.  478. 

2,  390.    6,  486.    9,  758. 

1,  739.  743  soq.  2,  535.  550  seq. 
7,  11.  13.  447.  454.  596.  9,  717. 
759.    10,  166. 

2,  542.  572.  598.  5,  397.  9,  759. 
7,  358. 

1,  976.    2,  985. 

1,  941.  953.  954.  982.  2,  944.  957. 
959.  990.  6.  115.  121.  7.  60. 
499.  696.  702.    9,  718.    12,  724. 

1,  762.    2,  571. 

1,  753.  2.  561.  6,  466.  485.  7, 
12.  448.  450.  456.  473.  478.  480. 
482.  595.    8,  630. 

1,  429.  742.  2,  258.  549.  9,  312. 
603. 

7,  454.  478.  600.  601. 

1,  757.    2,  566.    8,  166.  210. 

5,  213.    7,  557. 

8,  106.  629. 

2,  423.    8,  629. 

6,  33. 

1,  263.  531.  2,  15.  371.  380.  390. 
10,  163. 


Cap.  V.  1.  —  1,  458.     2,  411.  563.     6,  485.     7, 

453.  455.  478.  557. 

2.  —  6,  466.  482.    7,  456.  465. 

3.  —  1,  1137.    2,  515. 

5.  —  2,  395.  407.  563.     6,  37.  300.     7, 

478».  558.  602.    10,  165. 

6.  —  1,  756. 

8.  -  1,  518.  526.  744.    2,  370.  477.  550. 

8,  166. 

9.  —  2,  371. 

10.  -  1,  525.     2,  868.  370.  390.     6,  383. 

7, 450. 641  sq.    8,  210.    10,  161.  168. 

11.  —  2,  388.    7,  601. 

12  88.  —  1,  309.  311.  2,  180.  183.  352. 
5,  521.  6,  361.  7,  347.  554.  8, 
339.    9,  716.    10,  175. 

14.  -  5,  521.    7,  108. 

15  sq.  —  1,  717  aq.    2,  494.    6,  25. 

17.  —  5,  205  seq.    7,  129. 
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dH 


Oap.  V. 

18w  —  5,  521.    7,  353. 

19.  —  1,  309.  523.  745.  954    2,  178.  371. 

388.  536.  539.  545.  552.  958.     7, 
449.    8,  539.    10,  161.  166.  168. 

20.  —  1,  361.  429.    2,  234  258.     6,  347. 

21.  —  5,  206. 

Oap.  VI.  1.  —  2,  27. 

2.  —  5.  205. 

3.  —  1,  111*.  960.    2,  964    5.  339. 

4  —  1,  403.  689.  983.  1071.  2,  289. 
438.  991.  1071.  5,  350.  522.  6, 
33.  117.  7,  703.  704  8,  320.  9, 
619. 

5.  —  1,  528.  532.    2,  374    5,  336. 

6.  —  2,  587.     6,  65.  393.     7,  11.  60. 

501. 

7.  —  9,  717. 

8.  —  5,  329.  340, 

9.  -  5,  206.    7,  122. 

12.  —  1.  350.  832.    2.  443.  616.     5,  339. 

520.    7,  359.  461.    19,  673. 

13.  —  2,  738.  7,  559. 
14  —  6,  519.  7,  203. 
15.  —  2,  27. 

16  sq.  —  6.  279.  293.  307. 

18.  —  1,  777.  1125.    2,  587. 

19.  —  1,  884.    2,  721. 

20.  -  8,  343. 

23.  —  1,  426.  721.  769.     2,  308  sq.  479. 
578.    5,  203.    7.  128.  351. 


Oap.  vn.  1. 

— 

7, 

357. 

4. 

7, 

233. 

9,  617. 

6. 

— 

1, 

351. 

7. 

—- 

1. 

361. 

429.   964*. 

2,  234 

257. 

441.  445.    6,  103.  356.    7 

,67. 

463. 

10. 

f- 

9, 

716. 

13. 

— 

6, 

348. 

14 

^— 

1, 

349. 

376.     2,  271. 

6, 

279. 

7, 

205.    9 

,  312. 

15. 

■^ 

1. 

334 

2.  208».    7, 

357. 

18. 



6, 

265. 

852.    7,  204 

426. 

19 

BS. 

— 

1.  384.     2.  208*. 

7, 

461. 

9, 

278. 

622. 

22. 

— 

2, 

208. 

Oap.  vn. 


23.  ^  6,  279.    7,  H9.  557. 

24  —  1,  1146.     2.  526.  542.  969. 
194.    7,  204  331.  426.  460. 

25.  —  1,  347.    8,  219. 


5, 


Oap.  Vni.  1.  —  1,  721.    2,  479.    5,  206.  522.   7, 

129.  204.  359.  425. 

2.  —  1,  346.    5,  519. 

3.  —  1.  428.  468.  527.  720.  754    2, 

257.  343.   348.    352.    373.   ^5. 

478.  648.  562.  5,  524  7,  109. 
452.  8,  633.  9;  312.  10,  168. 
175. 

4  -  1,  347.    7,  452. 

6.  —  1,  885.  690.    2.  209.  439.     7,  9. 

7.  8.  —  2,  184    5,  519.     6,  265.  352. 

7,  233.  554.    8,  171.  219.  324. 

9.  —  1,  490.   1004.     2,  105.  895.  430. 
9,  401.  774 

%0.  —  1,  309.  463.     2.  181.  395.  418. 

5,  194.    7,  121.  357.  360. 

11.  —  2,  395.  738.     9»  774     13,  309. 

13.  —  7,  203.    19,  673. 

14  —  1,  471.    2,  428.    8,  328.    9,  774 

15.  —  1,  824  878.  1081.     2,  335.  357. 

395.  711.  1082.    6,  466.    7,  456. 
464.  602.    9,  628.  718.     10.  164 

16.  -  1.   471.     2,  430.     5.   183.   196. 

334.     6,  466.     7,  113.  120.  222. 

479.  560. 

17.  —  1,  493.    2.  841.    7,  462^.  557.    8. 

318.    9,  490.  628. 

18.  —  1,  795.    2.  606.     7,  582.    8,  23. 

19.  -  1,  1147.    2,  527.  730.    7,  225. 

20.  —  6,  87. 

22.  —  2,   179.  743.     6,  259.      7,  119. 
329.  330*. 

24  ^  1.  474  475.  684.     2,  431.  433. 

SJ6.  —  7,  465. 

26.  ^  1,  903.  906.     2.  625.  629.  729. 
6,  619. 

27  88.  —  8.  96. 

28.  —  8,  217.  307*.  319.  346.. 

29.  -  1,  346.  358.  775..  1136.      2,  231. 

350.  393.  515.  685.  711.    5,  549. 

6,  23.  39.  7,  89.  19&  480.  8, 
210.  345.  398, 
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«06 


Cap.  VIII. 

30.  — 


31.  — 

32.  — 

33.  — 
34  — 

35.  — 

36.  — 

37.  - 

38.  — 

39.  - 

Cap.  IX.      — 

3.  — 

4.  — 

5.  — 

6.  - 


7. 



8 

83. 

11 

88. 

12 

eq. 

14. 

— 

15. 

16. 

i_ 

17.  - 

19.  — 

20.  — 

21.  — 

22.  — 

24.  — 
27.  — 
30.  — 

32.  — 

33.  - 


1,  76*.  589.  793.  Sll.  881.  2,  578. 
«04.  717.  8,  165.  168.  300.  308. 
324.  341. 

7,  466. 

1,  479.  2,  390.  716.  7,  566.  9, 
355. 

1,  535.  738.  2.  384.  534.  542.  7, 
448.    8,  322.    9,  590. 

1,  534.  912.    2,  380.  383.  563.  646. 

6,  33.  89.    11,  486. 

1,  775.    2,  421.  586. 

1,  1148.    2,  527.    8.  402. 

2,  577.    7,  119.  456. 

1,  468.  471.  2,  411.  430.  717.  7, 
466. 

9,  628. 

8,  100  aeqq. 

1,  923.   2,  661.    7, 101.  331.   8, 339. 

7,  62.    8,  492. 

1,  485.  519.     2,  99.  348.  350.  358. 

7,  106.  8,  482.  488.  9,  327.  638. 
648.     10,  167.  170.     19,  541.  543. 

2,  690».  770. 

1,  977.    2,  985. 

—  2,  685.    8,  276  «a*. 

—  1.  867.    2,  690*.    5,  521.    6,  59. 
8,  277*.  306.  346. 

—  2,  419.    9,  313. 
6,  314. 

2,  692.     6,  366.     8,  217.     9,  294. 

1,  359.  369.  878.  2,  232.  244*. 
712.    6,  306.  343.    8,  218. 

1,  887.  2,  724.  8,  148.  168.  312. 
334.    19,  673. 

8,  110. 

1,  871.  2,  698.  701.  728.  8,  148. 
168.  262.    9,  300. 

6,  59.    8,  287. 

2.  699.     7,  353.     8,  312.  334.  342. 

9,  307. 

2,  728. 

7,  464. 
6,  383. 

1,  484. 

2,  98.  110. 


Cap.  X.  3.  —  1,  467.  739.     2,  545.     5,  885.     7, 

13.  597.    8,  20.  83.  310. 

4.  —  2,  54.  252.  254.  401. 

5.  —  1,  780.     2,  547.  591.     «,  349.  485. 

7,  13.  447.  480. 

6.  —  7,  600. 

8.  —  1,  865.  466.  741.     2,  240*.  421  sq. 

6,  349.    7,  478. 

9.  —  6,  580. 

10.  —  1,  473.     2,  399.  404.     5,  244.     6, 

545.    7,  601.    9,  595.  599.  610. 

11.  —  1,  487.    2,  101. 

12.  —  8,  295. 

14.  -  1,  903.  908.  2,  625.  635.  6,  87. 
347.  381.  7,  29.  651.  8,  169.  216. 
19,  549. 

16.  —  6,  345.    8,  299.    9,  315. 

17.  —  1,  633.  1045.    2,  747.  852.    6,  271. 

345.  521.     7,  6.  23.     9,  535.  703. 
12,  473.  678. 

6,  628. 


18.  — 

Cap.  XI.  2  88. 

4.  - 

5.  — 

6.  — 

7.  — 

8.  — 
13.  — 

16.  — 

17.  - 

20  88. 
26  88. 

29.  — 

32.  — 

33.  - 


9,  400.  634.  716. 


34.  — 

35.  - 

36.  — 


—  2,  692.    5,  529.    8,  273. 

6,  547. 

2,  679.  685.    8,  273.  310.  334. 

1.  757.  2,  567.  6,  397.  7,  13. 
454. 

8,  273*.  290.  329.  342. 

2,  169.      8,  290. 

1,  468.    12,  678. 

7,  678.  681.    8,  338.  493. 

2,  393.    6,  317.  394. 

—  1.  462.  881.     2,  416.  717.     7, 
347.  679.    8,  55.  323*. 

—  8.  132. 

8,  346. 

1,  430.  887.  2,  259.  707.  728.  5, 
332.    7,  232.  233.    8,  296.    17,  23. 

2,  155.  426.  6,  258.  314.  8,  267. 
316.  334.  364.  9,  300.  304.  19, 
673. 

1,  1035.  1067.    2,  1067.    8,  318. 

1,  767.  867.     2,  666.  689.     8,  305. 

1,  381.    2,  275.    5,  391.    7,  232. 


Cap.Xn.1.  —  1,  777.  1032.  1127.     2,  605.  588. 

1062.    5,  573.    7,  610. 
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Oap.  XO. 


2.  —  2,  184. 

3.  —  1,  439.  970.    2,  926.  979. 

4.  —  1,  777. 

6.  —  1,   261.    541.  970. 

1033. 

7.  —  2,  782.    5,  353. 

8.  —  1,  567.  648.   1103. 

1095. 

10.  —  2,  508. 

19.  —  1,  1114.    2,  1108. 

21.  —  1,  1115.    2,  1109. 


2,  13.  979. 


2,  782.  891. 


7,  95.  243. 

7,  77. 


Cap.  Xm.  1  sq.  —  1,  1103.  1105.  1116.     2,  623. 

870.  1095.  1098.  1110.  6,  18. 
6,  69.  7,  84.  244  9,  720. 
18,  701. 

3.  —  1,  1107. 

4.  —  1, 1107.  1113.  1114.  2, 1101. 1107. 

1108.  5,  354.  7,  77.  8,  478. 

1,  1116.    2,  623.  869.  1110. 
1,  1110.    2,  1104. 
1,  422.    2,  304. 
1,  424.    2,  307. 


5.  — 

6.  — 

8.  - 

9.  - 
10.  — 
14.  — 


Oap.  XIV.  1.  — 

4.  — 

5.  — 
8.  9. 

10.  — 


11.  — 

13.  — 

14.  — 
17.  - 

22.  - 

23.  — 


9,  590. 
2,  530. 

1,  836.    2,  620.    10,  192. 

7,  361.    14,  427. 

1,  405.    2,  290. 

—  5,  197.  220.    7,  116. 

1,  484.  733.  2,  99.  110,  497. 
6,  388.  7,  196.  8,  105.  9,  368. 
14  427. 

2,  787.    9,  351.  400.  634. 
2,  620. 

1,  833. 

2,  364. 

2,  617. 

1,  438.  452.  736.  773.  833.  2, 
499.  583.  617,  925.  940.  975,  5, 
519. 


2,  617.    9,  605. 
7,  41.  662.    8,  71. 


Oap.  XV;    1.  2. 

4  — 
5.  — 


—  2,  620.     5,  273, 
231,    11,  337, 

9,  619, 

6,  521,    7,  6, 


6,  563,     7, 


Gap.  XV. 


8.  9, 


Gap. 


12.  — 
14  — 

16.  — 

18.  — 

19  88. 

30.  — 
XVI.  7.  — 

17.  — 
20.  — 

25.  — 

26.  — 

27.  — 


Oap.  L 


Oap.  n. 


AD 

2.  - 

7.  8, 

9.  — 

10.  — 

12.  ~ 

13.  — 

18.  — 

19.  - 

20.  — 

21.  — 

23.  — 

26.  - 

27.  — 

30.  — 

31.  — 

1.  — 

2.  - 

4  — 

6,  — 

7,  — 

8,  — 


—  1,  978.     2,  425.  986.     7.  ol. 
8,  484  492.  630. 

1,  487.    2,  101. 

7,  227. 

9,  546.    12,  679. 
12,  679. 

—  1,  564    7,  22.  702.     12,  675. 

2,  646. 

1,  565.    2,  780. 

19,  526.  528. 

1,  506.    2,  130. 

8,  260. 

8,  295. 

20,  332. 

CORINTmOS  L 

7,  66. 

—  5,  210. 

9,  477,  480, 

7,  562,    8,  625, 
1,  447,    2,  936. 

1,  715.  965.    2,  492.  969.    7,  39. 
6,  254.    8,  13. 
14  426. 

1,  329.    2,  202. 

2,  247.  6,  125,  248.  12,  6TT. 
679, 

2,  724    8,  300, 

2,  707. 

8,  355.  469. 

1,  723.  776.  2,  362.  450.  451. 
537.  583.  586.  5,  398.  7,  44?. 
556.  596,    9,  551,  757,    10,  166. 

2,  560.    7,  555.  557. 

8,  14 

1,  487.  2,  101.  343  aq.  363. 
398.    7,  600.    9,  816. 

1,  296.  945,  2,  61.  427.  752. 
949.    6,  237.    7,  6.    12,  679. 

8,  626. 

1,  457.    8,  565. 

1,  521,  1006.     2,  51.  354  lOSl. 

8,  482. 


609 


INDBX  LOOORnM  S/  S.    AO  OORINTHIOS  I. 


610 


Oap.  n. 

9.  —  6,  211. 

10.  —  1,  457.  469.  488.    2,  102.  426.    7, 

464. 

11.  —  1,  468.    2.  426.    5,  183.  334. 

12.  —  1.  470.    2.  429.  863.     7,  456.  464. 

602.    8,  322. 

13.  —  2,  999.    8,  15. 

14.  —  1,  329.  468.    2,  202.  426.     5,  209. 

518.  566.     6,   247.  348.     7,  554. 
8,  13.  299.    9,  299.  313. 

15.  —  9,  590. 

16.  —  1,  488.  754.    2,  426.  562.    7,  464. 

8,  318.  322. 

17.  —  1,  469. 

Cap.  in.  1.  —  9,  607. 

2.  —  1.  838.    2,  621.    5,  298. 


4.  —  2.  936. 

6.  —  1,  945. 

7.  -  1,  359. 


2,  949.     8,  302.     9,  775. 

2,  233.  752.     6,  344.     9, 
23.  775.    12,  471.  679. 

8.  -  1,  792.    2,  604.    12,  678. 

9.  —  2,  245.  752.    5,  283.    12,  675. 

10.  -  5,  283. 

11.  —  1,  600.  772.    2,  582.  736.  816. 

12.  —  2,  497». 

13  8.  —  7,  28».    12,  431.  678. 

16.  -  l;  777.  1125.    2,  503.  687.    5,  627. 

6,  71.    9,  246.  774. 

17.  —  1,  488.  2,  102.     6,  204.     7,  697. 

18.  —  6.  248.  8,  16.  469. 

19.  —  1,  288.  2,  47.    6,  241. 
21.  —  1,  266.  2,  18. 

23.  —  6,  352. 

€ap.  IV.  1.  -  1.  565.  628.  1040.    2,  781.    5,  288. 

7,  19.    12,  676. 

3.  -  14,  427. 
.     4.  —  i,  748.    2,  656.  602.    7,  473.  659. 

6.  -  1,  791.    2,  666. 

7.  —  1,  368.    2,  231.  609.  722.    6,  289. 

320.  338.  390.     8,  169.  216.  266. 
302.  308.  335. 

8.  —  5,  174. 

10.  —  12,  472. 

11.  —  8,  402.    10,  168. 
CaMmi  optra,    VoL  XXU. 


Oap.  lY. 


Oap.  V. 


16.  — 
20.  — 

1  88. 

2.  — 
4.  — 

5  88. 

7.  — 

10.  - 

11.  - 


12. 
13. 

Oap.  VI.  1 


9.  — 

10.  - 

11.  — 

12.  - 

13.  - 

15.  - 

16.  — 

17.  — 

19.  — 

20.  — 


Oap.  vn.  1. 

2. 
3 

7. 
8. 


9.  - 

10.  — 

11.  — 

12.  — 
14.  — 


2,  752.  7,  702.  12,  678. 
10,  221. 

—  7,  71.  10.  237. 

1,  547.  2,  758.  7,  72. 
1,  659.  2,  896.  906. 

—  1,  551.  650.  661.  2,  908».  19. 
526.  528. 

1,  1025.  2,  1054  9,  63. 

5,  250.  9,  432. 

1,  161.  2,  908.  7,  73.  9,  605. 
614. 

2,  896.  10,  260. 

6,  628.  7,  563.  17,  454. 

—  1.  1115».  7,  86. 

1,  884.  2,  474.  721.  5,  306.  8. 
299.  9,  605.  614.  19,  673. 

6,  630.  536. 

1,  636.  759.  884.  1125.  2,  394. 
503.  568.  721.  6,  383.  7,  566. 
575.  9,  776. 

7,  208*.  9,  608.  10,  242. 

1,  443.  1071.  2,  738.  1071.  9, 
499. 

1,  1002.  1125.  2,  503.  737  8q.  6, 
248.  6,  71.  204.  547, 

1.  488.  9,  28. 

2,  588.  7,  697.  9,  773. 

1,  1126.  2,  102.  503.  738.  5,  627. 
9,  774.  13.  310. 

2,  389.  737.  6,  570.  580.  7,  209. 

8,  321.  9.  592.  614.  10,  162. 

2,  136.  6.  204.  9,  129. 

1,  411.  2,  297.  7,  214.  573.  8,  74. 

—  2,  915.  7,  572. 

1,  410.  2,  296.  7,  42. 

7,  588.  9,  438. 

1,  411.  449.  2,  297.  938.  6,  497. 
7,  670. 

5,  543.  7,  572.  20,  660. 

7,  214. 

7.  573.  10,  240. 

1,  971.  978.  2,  979.  986.  998.  6, 
544.  6,  188.  7,  7.  62.  443.  678. 

8,  338.  493.  9,  102.  116. 

89 
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fl'^ 


Cap.  7IL 


18. 

— 

9,  603. 

20. 

- 

7,  83. 

21. 

— 

1,  1101,  2,  1093. 

23. 

1,  1124.  2,  1118.  7,  615.  661. 
8,  381. 

25. 

9,  439. 

29. 

— 

1,  1150. 

30. 

— 

2,  529.  531.  7,  219. 

32. 

— 

5,  559.  7,  588.  662. 

34. 

— 

1,  411.  2.  297. 

35. 

1,  840,  1039.  2,  868.  6,  496. 
7,  40. 

Cap.  VIII— X. 

— 

9,  608.»  11,  337. 

Cap.  Vni.  1  as.  -  1.  855.     2,  884.     5,  250.     6, 

548.    9,  606». 

4  88.  -  1.    1057.      7,   181.     9,   605*. 
20,  332. 

5.  -  1,  485.     2,  99.  366.     9,  326  eq. 

6.  —  1,  517.    2.  355.    5,  338. 

7.  8.  —  1,  1057.    6,  563. 
9.  -  1,  836.  1057.    2,  620. 

10.  —  6,  644. 

11.  -  9,  606». 
13.  —  9,  617». 


Cap.  IX.      1. 

2. 

4. 
6. 

9, 
11. 
13. 
16. 
17. 
19. 
20. 
22. 
24. 
27. 


2.  574. 
12,  678. 

2,  922. 
8,  348. 


1,  764. 

2,  752. 

9,  608. 

1,  413. 
669. 

6,  516. 
12,  676. 
9,  477. 

1,  666.  2,  781. 
5,  286.  289.    7.  669. 

1,  837.  2,  621.    7.  365. 

1,  1083.  6.  662.    9,  601. 

1,  837.  2,  621. 

7,  462. 

8,  332. 


7.  209».  668. 


Oap.  X. 


Oap.  X. 


-  1,  804». 
1.  —  5,  214. 


2. 
3. 

4. 

5. 

7. 

9. 
11. 
12. 

13. 
14. 
16. 


17. 

20. 
21. 
23. 

25. 
28. 
31. 
82. 

Oap.  XI.  1. 
2. 
3. 

4. 

7. 

8. 
14. 
16. 

19. 
20. 
23. 

24. 

26. 
26. 

27. 


—  1,  962».    2,  966.    7,  125. 

—  1,  954.  2.  958.  7,  493.  624  S. 
320.    9,  82».  482.  776. 

—  1.  998.  2.  98.  1014.  1Q30  eq.  l 
624.    9,  35.  161,  185.     10,  154 

6.  —  1,  461,  955.    2,  416.  959. 

—  9,  609.  612. 

—  1,  482. 

—  1,  804.    7,  195.    9.  609. 

—  1,  461.  472.  881.  2,  416.  430 
717.    7,  465.    19,  673. 

—  1,  934,    2,  674    6,  105. 
15.  —  5,  249.    9.  609. 

—  1,  1014*.  2,  1021.  1041.  1057.  7. 
14.  9,  65.  242.  437.  719.  li 
417.  463.  474. 

—  1,  996.  2,  1013.  6,  489.  7,  560. 
569.  696.    9,  437.    10,  212. 

—  5,  266. 

—  6,  549.  568».    9,  609. 

—  1,  837.  2,  621..  7,  208.  IC. 
231. 

—  1,  836. 

—  1,  841. 

—  2,  668. 

—  9,  617. 

—  9,  619. 

—  1,  1063. 

—  9,  638. 

—  1,  1083. 

—  2,  139. 

—  10,  173. 

—  10,  237. 

—  1,  860.   1064.     2,  890.     9,  607. 
10,  186. 

—  7,  149.    8,  49.    9,  464. 

—  1,  1036.    2,  1060. 

—  1,  1011.    2,  1039.    7,  17.  626.    9, 

438.  766. 

—  2,   1003*.    1018.     7,  16.     9,  Hl 
591.  766. 

—  1,  992.    7,  626.    12,  474 

—  1,  1013. 

—  9,  622.    10,  268. 


2,  620.    9,  607. 

2,  624  870.    9,  542. 


2,  1066.    9,  588.  607. 
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INDBX  LOCOBUM  S.  S.    AD  OOBINTHIOS  I. 


614 


Gap.  XI. 


28.  -  1,  548.  989.  1015.  2,  758.  997. 

6,  129.  7,  71.  657.  8,  494. 

29.  —  1,  1015*.  2,  758.  1035.  1042. 

7,  569.  9,  28.  768. 

30.  —  6,  508.  636.  8,  463.  11,  484 

31.  —  2,  448.  7,  469.  606. 

32.  —  1,  726.  1139.  2,  485.  518. 


[.  3. 
4 


€ap.  Xn.  3.  -  1,  328.  2,  201.  7,  192. 

1.  541.  568.  5,  545.  8,  588. 
605. 

7,  35.  9,  636. 

1,  343.  2,  216.  219.  7,  191*. 

2,  784.  7,  230. 

1,  488  eq.  2,  404.  8,  471. 

1,  438.  488  aq.  541.  2,  102.  104 
926.  7,  472. 

1,  942.  2,  588.  946.  1021.  6, 
39.  9,  187. 

1,  966.  984.  2,  970.  992. 

7,  88. 

1,  912.  2,  646. 

7,  561. 

6,  39.  7,  35.  8,  320. 

1,  567.  648.  1103.  2,  782.  891. 
1095. 

1,  473.  2,  404. 


5.  — 

6.  — 

7.  — 

10.  — 

11.  — 

12.  - 

13.  — 
21.  — 

25.  - 

26.  — 

27.  — 

28.  — 


31.  — 


Oap.  XTTT.  1. 

2. 
3. 

4 

5. 

8. 

9. 
10. 
12. 


13.  — 

Cap.  xrv.     — 

11.  — 

15.  — 

16.  — 
20.  - 


1,  80». 

1,  473».  798.  2,  404.  409.  610. 

1,  446.  2,  934. 

1,  1130  sq.  2,  509  eq.  9,  593. 

1,  423.  2,  305. 

7,  558. 

1,  460.  2,  414 

2,  409. 

1,  1036.  2,  1065.  5,  343.  7. 
126.  223. 

1,  798».  2,  610». 


6,  87. 
9,  545. 
1,  921. 
1,  922. 

7,  201. 


2,  629.  659. 

2,  660.  5,  556.  6,  482. 

8.  16.  626.  11,  488. 


Cap.  XIV. 


Cap.  XV 


25.  —  7,  514. 

26.  —  5,  533. 

29.  —  1,  633.  1044.  2,  852.  865.  6, 
404.  536.  7,  32.  9,  153. 

30.  —  1,  545.  2,  756. 

32.  —  9,  439. 

33.  -  7,  571.  20,  115. 

34.  —  1,  1063.  2,  889. 

38.   8,  64. 

40.  —  1,  404.  568.  857.  918.  1063.  2, 
290.  656.  887.  6,  352.  575.  7» 
496.  9,  762. 

.  6.-2,  732. 

10.  —  1,  344.  2,  222.  752.  6,  370. 
398».  12,  679. 

12  aq.  —  1,  520.  2,  349.  731.  738.  7, 
107*. 

14  ss.  —  2,  730.  7,  221.  224 

17.  —  2,  380.  7,  224 

19.  -  1,  795.  2.  606.  5.  216.  277.  7, 
132.  223. 

20.  —  13,  310. 

22.  —  1,  309.  980.  2,  181.  988.  5, 
194.  8,  339. 

23.  —  2,  731.  7,  230. 

24  —  1,  522.  2,  114.  355.  365.  5,  212. 

26.  -  7,  230.. 

27.  —  2,  382. 

28.  —  1,  403.  522.  929.  2,  289.  355. 
365.  667.  5,  211.  346.  6,  97. 
9,  341*.  405. 

29  88.  -  5,  217. 

33.  —  9,  612. 

35.  —  2,  733. 

39.   1,  681.  2,  740. 

41.  —  1,  1098.  2,  1090. 

42  8q.  —  5,  201». 

44.  —  9,  242. 

45.  —  2,  138.  395.  7,  127.  9,  778. 

47.  —  1,  520.  2,  346.  349.  352.  7, 
108  sq.*  9,  108.  10,  175. 

50.  —  1,  680.  980.  2,  988.  7,  241. 

61.  —  1,  535.  681.  2,  384  739  sq.  5, 
342.  7,  224  13,  310. 
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Cap.  XV. 


52. 

— 

6. 

35.  43. 

53. 

— 

2, 

737. 

5, 

540. 

54. 

2, 

741. 

5, 

206. 

55. 

— 

7, 

129. 

56. 

5, 

206. 

58. 

— 

7, 

559. 

Oap. 

XVI.  2. 

1, 

405. 

2. 

291. 

7. 

— 

2, 

164 

13.  310. 


Oap.  I. 


Oap.  n. 


Oap.  m. 


AD  C0RINTHI08  IL 


2,  663. 

2,  493. 

2,  432.  602.    7,  101. 


1.  —  7,  66. 

3.  -  1,  925. 

5.  -  9,  226. 

6.  --  1,  717. 
12.  —  1,  791. 

17.  —  5,  334 

18.  —  9,  601. 

20.  —  1,  467.  911.  953.     2,  311.  424. 

644.    7,  600.    8,  630. 

21.  —  1,  469.    2,  428. 

22.  —  1,  537.    2,  395.    6,  334.    7,  222, 

8,  335. 

23.  —  2.  136.  284.  286.    7,  101. 
24  —  1,  633.  1044.    2,  852. 

6.  —  1,  677.  704.    2,  467. 

7.  —  1,  662.    2,  910. 
11.  —  7,  182. 

15.  —  8,  84. 

16.  -  2,  27.  234.    6,  237.    8,  298.    12, 

678  bia.    18,  622.    20,  76. 

17.  -  7,  234. 

—  2,  778. 
2  68.  —  12,  679. 
3.  —  6,  254. 

5.  —  1,  332.   335.     2,  208.  216.     6, 

352.  *  7,   9.   190.  443.     8,   171. 
219.    9,  757. 

6.  —  1,  302.  823«.     2,  71.  254.  334. 

397.  752.     6,  79.  254.  376.     7, 
174».    12,  675. 

7.  —  1.  429.    2,  268.    6,  350. 


Cap.  m. 


Cap.  IV. 


Cap.  V. 


8.  -  2.  71.    7,  176.    12,  473.  678. 
14  —  1,  817.    2,  329.    7,  172. 

17.  —  1,  346.    2,  192.    7,  177. 

18.  -  1,  308.  460.  690.     2,  140.  414. 

440.    7,  614  601.    8,  421. 

—  2,  778. 
3.  -  7,  173.    8,  343*. 

4  —  352.  507.    2,  126.  130.  169.  226. 

7,  172.    8,  427.    9,  461. 

6.  —  1,  477.     2,  310.  398.  751.     7, 

600.    8,  367.     9,  533.     12,  679. 

7.  —  1,  662.    8,  15. 

8.  9.  -  1,  775.  1140.    2,  620.  685. 

10.  —  1.  798.     2,  609.  731.  736.     13, 
309. 

13.  —  2,  427. 

14  —  5.  210. 

16.  —  2,  440.    6,  196.  573.    6,  282.    7, 
120. 

1  seq.  —  2,  527.    736.     6,    196.     7, 
119».  223.  466. 

6.  —  1,  469.    2,  428.    7,  478. 

6.  —  1,  457.    1146.    2,  136.  410.  526. 

729.    7.  204.    8,  490.    9,  33. 

7.  —  7,  124  223. 

8.  -  2,  136.    7,  29.  204.  381. 

10.  —  1,  486.  792.    2,  99.  603.  736.    7, 
364    13,  310. 

16.  —  7,  233. 

16.  —  6,  410.    7,  234. 

17.  —  7,  461.     8,  301.     9,    757.     10, 

221. 

18.  —  1,  466.  596.  718.  739.  762.     2, 

422.  494  635.  572.  814     7,  641. 

8,  298.  336.    18,  14 

19.  —  1,  718.  744.     2,  343.  387.  477. 

551.  5,  320.  398.  7,  13.  447. 
477.  566.  575.  696.  9,  19.  717. 
10,  161.  166.    12,  678. 

20.  —  1,  673.    2,  479.  763.    7,  19.  478. 

10,  362.    12,  678. 

21.  -  1,  627.  715.  745.     2,  371.  37S. 

387.  492.  641.  662.  6,  486.  10, 
161.  167. 


Cap.  VL      1.  —  6,  519. 
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Oap.  VL 

2.  -  7,  132. 

8.  —  2,  520.    8,  63. 

14.  15.  —  5,  249.  276.    9,  605. 

16.  —  1,  488.  777.  1125.     2,  102.  608. 
5,  549.    6,  71.    7,  697.     9,  245. 

18.  —  1,  493. 

Cap.  m    1.  —  2,  240.  311.  588.  736.     5,  182. 

9,  592.  605.  614.    13,  311. 

8.  9.  —  7,  240.  349.    10,  223. 

10.  —  1,  690.    2,  439.    6,  610.    7,  469. 

11.  —  1,  691».    2,  445*.    5.  532. 

Cap.  Vra.  9.  —  7,  42.    17,  453. 

15.  -  7,  216. 

16.  -  2,  236. 


Cap.  IX. 


5. 



9, 

595. 

6. 



X, 

797. 

2, 

608. 

7. 



1, 

778. 

2, 

588. 

12 

88. 

— 

8,  278  BB. 

7,  220. 


Cap.  X.       4. 


7,  34. 


-  1,  633.  650.  654.  1044     2,  851. 
896.  900.    6.  240. 

6.  —  1,  596.    2,  814.    5,  352. 

8.  -  1,  628.   1040.     2,  846. 
9,  608. 

15.  —  12,  678. 

Cap.  XL     2.-7,  31.    12,  678  sq. 

3.  —  8,  46.    9,  452. 
14.  —  1,  265.    2,  17. 

20.  —  20,  115. 

Cap.  XH.    1.  2.  —  1,  498.    2,  120.     8,  101.  277. 

9,  476. 

7.  —  1,  351.  506.    2,  129.  445.  1036. 

8,  357. 

8.  —  9,  329. 

9.  —  2,  106». 
12.  —  7,  702. 

19.  20.  —  5,  530.    18,  14. 

21.  -  1,  676.    2,  449.  766.    7,  356. 

C^p.  Xin.  3.  —  9,  439. 

4.  —  2,  349.  358.  380.    10,  172. 
6.  —  1,  471.    2,  430.    7.  457. 

6.  —  8,  333. 


Cap.  XIII. 


7. 

9. 
10. 
13. 


Cap.  L        1.  — 

2.  — 

6.  — 

8.  — 

12.  — 

15.  — 

Cap.  n.       3.  — 

6.  — 

7.  - 

8.  — 

9.  — 
11.  — 

14.  — 

15.  — 

16.  - 

19.  — 

20.  — 

21.  - 
Cap.  III.     1  88. 

2.  - 

5.  — 

6.  7. 
8.  — 

10.  - 


11.  — 

12.  - 

13.  — 


16.  — 


1,  1040. 

8,  626. 

1,  628.    2,  846.    5,  404.    7,  565. 

1,  479.    2,  395. 


AD  GALATAS. 

1,  1091.    2,  780.  785. 

7,  66. 

5,  566.  575. 

1,  645.  1060.    6,  266*.  273. 
1,  569. 

6,  254.  307.    8.  333. 

1,  837.    2,  620.    9,  604. 

8,  304. 

1,  605.    15;  332. 

1,  605.    7,  87.  617.    12,  678. 

2,  820. 

9,  599. 

1,  659.    2,  906.    7,  38. 

7,  347. 

1.  486.  780.    2,  591.    6,  79. 

1,  528.    2,  374. 

2,  506.  5,  193.  7,  122.  357. 
451. 

2,  389.    8,  58.    10,  163. 

—  1,  1034.    2,  80.  1059.    5,  532. 
9,  142. 

2,  426.  752.    7,  703.    12,  679. 

12,  473. 

—  7,  453.    8,  629. 
1,  738.    2.  534. 

1,  428.  435*.  742.  2,  256.  264. 
368.  549.  5,  339.  6,  27.  79. 
267.     7.  451.  458.  460.     8,  634. 

2,  546.    7.  13. 

1,  741.  742.  2,  546.  548.  549. 
7,  13.    9,  758. 

1,  435*.  528.  830.  2,  264.  368. 
373.  389.  614.  6,  348.  7,  110. 
9,  758.    10.  162. 

1,  953.  2,  248.  350.  685.  957. 
7,  104.  600. 
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620 


Oap.  ni. 


Cap.  IV. 


Cap.  V. 


2,  550. 
2,  542.  548. 
2,  124.  234.  254.  685. 
9,  354. 
2,  549. 
2,  461.    7,  600.    8,  296. 


17.  —  1,  743. 

18.  —  1,  741. 

19.  —  1,  361. 

20.  —  2,  685. 

21.  —  1,  742. 

22.  —  1,  700. 

17,  23. 

24.  -  1,  432.  821.     2,  254.  261.  333. 

6,  376.     7.  452.  558.  694. 

25.  —  9,  488. 

27.  -  1,  942.  960.  983.  1072.     2,  393. 

946.  965.  991.  1072.  5,  522. 
540.  7,  556.  565.  702.  704.  8, 
320.    9,  239.  479. 

28.  —  1,  875.  1101.    2,  706.  1093. 

1  88.  —  1,    819.    821.    848.      2,  330. 
333.  339.  877.    7,  96.    8,  483. 

3.  —  6,  79.  478. 

4  —  1,  435».  519.  2,  264.  337.  347. 
348.  351.  371.  390.  7,  70.  10, 
166.  169.  174. 

5.  —  8,  449.     9,  718.  758.     10,  163. 

6.  —  2,  395.  406.  563.    6,  87.    7,  602. 

10,  164. 

7.  —  1,  793.    8,  318. 

8.  —  1,  284.  384.    2,  40.  88. 

9.  —  1,  845.  1062.  1071.    2,  874.  1071. 

6,  464.    8,  97.    10,  211. 

2,  290.    7,  660. 
9,  601.     , 


Cap.  V. 


10.  -  1,  405. 

11.  —  1,  405. 
16.  —  8,  449. 
19.  —  9,  489. 
22.  —  1,  824 
26.  —  2,  746. 
28.  —  8,  630. 
30.  —  1,  793. 


12,  679. 
2,  335.  769. 
12,  679. 
10,  229. 
2,  604. 

1  sqq.  —  1,  830.  838.  1101.  2,  614 
622.  873.  1093.  7,  40.  207. 
9,  543.  590.  602.     10,  235. 

3.  —  7,  499. 

4  —  1,  838.    2,  622.     7,  71.     9,  601. 

5.  —  1,  782.    2,  433.  593. 

6.  —  7,  451.  477.  558.    9,  699. 
13.  —  1,  836.    2,  620.    7,  207. 
14  —  1,  422.    2,  304. 


Cap.  VI. 


Oap.  I. 


16.  —  7,  566. 

17.  —  1,  334.  428.     2,  208.  256.     5, 

179.  520.     6,  103.     7,  202.  357. 
556.  566. 

19.  —  1,  310.  755.     2,  182.  564  967. 
8,  324 

-  19,  673. 

-  8,  335. 

-  9,  109. 

-  6,  573. 

-  12,  678. 

-  2,  510.  664.    9,  128. 

-  1,  528.    2,  374 

-  2,  337. 

-  1,  798.    2,  609.  739. 


21. 
22. 

3. 

4 
8. 

10. 

14 

15. 

17. 


1.  — 

2.  — 

3.  — 

4  — 


5.  — 

6.  — 

7.  — 

8.  — 

9.  — 

10.  — 

11.  — 
13.  — 


14 
17. 


AD  EPHBSIOS. 

-  8,  565. 

-  2,  216. 
9,  338. 

-  1.  773.   2,  696.    5,  340.    7,  4fi2. 
463.    8,  210.    270. 

1.  525.  792.  830.  865.  877.  2. 
344.  583.  603.  614  688.  706. 
716.  5,  333.  398.  7,  223.  449. 
463.  479.  602.  8,  94  95.  123. 
133.    318.    319.    324 

1,  739.  2,  535.  689.  6,  23. 
14;  268. 

1,  753.  2,  387.  425.  561.  7. 
478.    8,  294.    10,  161. 

1,  723.    2,  481.    7,  555. 

8,  271. 

1,939.  1099.  2,942.  1091.  8,95. 

7.  575. 

1,  541,    6,  35.    8,  271. 

1.  469.  803.  878.  2,  314.  396. 
428.    711.    719.    5,  384    6, 37. 

8,  630. 

1,  817.  2,  328.  711.  719.  7, 
222.    356.    8,  322. 

1,  330.    2,  203.    7,  601. 


621 
Oap.  I. 


INDEX  LOOORUM  S.  S.    AD  EPHESIOS. 

I 

Cap. 


622 


18.  — 

20.  - 

21.  — 

22.  — 

23.  - 


Cap.  n.   1.  — 

2.  - 

3.  — 


4  — 

5.  - 

6.  - 
8.  — 

10.  — 

11.  — 

12.  — 

13.  — 

14  15. 

16.  — 

18.  — 

19.  — 

20.  — 

21.  — 


1,  458.  635.  7d3.  1049.  2,  411. 
853.  6,  177.  348.  7,  479.  601. 
8,  335.  9.  758.  12,  678  sq. 

1,  533.  2,  365.  382. 

1,  498.  2,  121. 

1,  602.  2,  344.  818.  J,  37.  560. 

1,  926.  1002.  2, 664.J  755.  6, 
395.  • 

1,  884.  2,  721.  5,  205.  6,  366. 
383.  7,  476.  553.  8,  219. 

1,  352.  507.  939.  2,  126.  130. 
225.  5,  203.  520.  9,  718. 

1. 312.  980.  2, 181.  185. 988.  5, 
521.  6,  366.  7, 347.  654.  565.  8, 
129.  289.  10,  161. 

1,  757.  2,  566. 

1,  346.  370.  534.  753.  2.  246. 
383. 

1,  346.  370.  773.  2,  583.  729. 

5,  340.  7,  122. 

1,  753.  763.  2,  561.  572.  7,  13. 
465.  9,  717.  758. 

1,  767.  774.  2,  216.  451.  566. 
584.  709.  7,  452.  602.  8,  287. 
301.  9,  757. 

1,  978.  2,  986. 

1,  284  946.  969.  985.  2.  40. 
50.  248.  721.  949.  978.  998.  8, 
337.  630. 

8,  492. 

—  1,  436.«  465.  468.  826. 
977.  2,  265.  337.  420.  425. 
563.  985.  7.61.  8,493.  10,161. 

2,  387. 

6,  482. 

2,  729.  7,  122.  222. 

1,  294.  553.  665.  699.  2,  67. 
767.  771.  816.  6.  393.  6,  327. 
520.  7,  6,  613.  9,  551. 

1,  777.  2,  687.  6,  527. 


Oap.  m.  2.  —  2,  942. 

7.  —  9,  232. 

9.  —  2.  1091.  8,  260. 
12,  679. 

10.  —  2,  171.  728. 


9,  299,  314 


m. 


12.  —  1,  457.  90&.  2,  410.  663.  636. 

7,  23.  456.  478.  601.  8,  632. 
9,  759. 

14  —  9,  604. 

15.  —  1,  493. 

16.  —  2,  344. 

17.  —  2,  1006.  7,  450.  470.  471.  697. 

9,  30.  20,  75. 

18.  —  1,  457.»  2,  409.  677.  9,  109. 

19.  —  1,  422.  2,  304.  7,  601. 

Cap.  IV.   1.  —  7,  203. 

3.  —  2,  646.  6.  39.  10,  225. 

4  —  1,  58.»  562.  602.  942.  2,  748. 
777«.  819.  7,  37.  560.  616. 

8,  413. 

5.  —  1, 488.  556.  1036.  2,  103».  772. 

15,  331.  20,  332. 

6.  —  9,  327. 

7  —  1,  541.  602.  2,  365.  395.  818. 

6,  21.  7,  35.  8,  605. 

8.  9.  —  1,  484  634.  2,  99.  383.  6, 
340.  9,  636. 

10.  —  1,  532.  602.  636.  2,  381.  818. 

7,  698.  20,  75. 

11.  -  1,  602.  636.  2,  745.  749.  818. 

5,  546.  563.  574  6,  109.  7,  37. 
561.  564.  8,  412.  418.  9,  718. 
12,  679.  16,  332. 

12.  —  1,  541.  7,  561.  12,  677. 

13.  —  1,  943.  1050.  2,  946.  6,  212. 

7,  201.  600.  8,  46.  9,  490. 

14  —  5,  538.  6,  521.  7,  5. 

15.  —  1,  533.  601.  602.  1002.  2,  382. 

393.  818.  5, 545.  6, 521.  7, 37. 38. 

16.  —  2,  348.  7,  561.  9,  20. 

17.  18.  —  2,  210.  8,  219. 

19.  —  7,  238. 

20.  -.-  2,  401. 

22.  —  1, 1126.  2, 504.  7, 11. 60. 360. 426. 

23.  —  1.  307.  335.  690.  1128.  2,  138. 

184.  209.  440.  606.  7,  203. 

24.  —  5,  181.  7,  347. 

27.  —  1,  606.  2,  129. 

28.  —  5,  309.  7,  514 

30.  -  1,  362.  2,  236.  5,  620. 


623 


INDEX  LOCORUM  S.  S.    AD  BPHBSIOS— AD  PHILIPPENSBS. 


624 


Oap.  V. 


1.  —  1,  1125.  2,  503. 

2.  —  2,  390.  10,  163. 

6.  8q.  —  1,  465.  2,  420.  7,  173.  193. 
203. 

8.  —  1,  777.  2,  587.  721. 

11.  -  5,  265.  6.  552.  9,  620. 

14.  —  1,  370.  2,  246.  5,  205.  7,  128. 

17,  -  7,  201. 

20.  —  1,  917. 

22.  —  6,  25. 

23.  —  1, 1125.  2, 503.  818.  7,  37.  9, 66. 

24.  —  7,  31. 

25.  —  1,  540.  602.  1121.  2, 1115.  5, 522. 

6,  39.  7,  213.  247.  560.  573. 

26.  —  1,  635.  958.  984.  1050.  1125. 

2.  503.  854.»  962.  992.  5,  393. 
539.  6,  117.  7,  67.  9,  239..  718. 

27.  — *  1,  1045.  2,  755. 

28.  -  6,  204. 

29.  —  1,  1098.  2,  1090.«  5,  350. 

30.  —  1,  1002.  2,  347.  395.   6,  125. 

7,  697.  8, 382.  9, 234.  479.  493. 
521.  16,  579.  20,  73. 

31.  —  1,  193.*  5,  544. 

32.  -  5.  543.  7,  213.  492.  639.  9, 

479.  770.  773.  16,  679.  20,  73. 


Cap.  I. 


2. 
4. 
9. 


Cap  TI.   1.  -T-  1,  407.  408.  2,  293.  2,  294. 

—  5,  329. 

—  1,  1121.  2,  1115. 

—  1,875.  2,706.  5,53.  7,90.  219. 
8,  304. 

10.  -  1,  362.  2,  236. 

11.  -  5,  196. 

12.  —  1,  503.  2.  126,  161.  7,  202. 

13.  —  8,  626.  9,  431. 

16.  —  1,  461.  2, 415.  636.  7, 332.  471. 

17.  —  5,  405.  6.  271.  7.  6.  9,  534. 

18.  —  2,  630. 

19.  -  2,  646. 


Gap.  I. 


AD  PHILIPPENSE8. 

1.  —  1,  506.    1088,    2,  782biB, 
4,  —  1,  333,    2,  206, 


Gap.  n. 


Gap.  m. 


6.  —  1.  340.  793.  2,  215.  604.  717. 
6, 197.  6, 289.  374.  7, 9.  8,  323. 
325. 

8.  —  7,  101. 

18  88.  —  2, 433.  5,  219.  10, 206.  13, 310. 

23.  —  1,  1146.    2,  526.    5,  197.   7,  29. 
118.*    133.    204.    331. 

29.  -  2,  390.  7,  601,   8,  335.   10,  163. 
19,  673, 

3,  —  2,  508, 

6.  -  1,  485.   2,  99.  112.  8,  483.   508. 

9,  370. 

7.  —  1,  519.    522.    523,    2. 99.     112. 

355.   371.   7,  108.»  8,  50.  9,256. 
672.    770.    10,  171. 

8.  -  1,  954.    2.  958.    5,  339. 

9.  -  1,  533.   827.    2,  338.   365.    382. 

391.    6,  35.    9,  231. 

10.  —  1, 733.   2, 111.  355.  496.*   9, 338. 

351.    634 

11.  -  9,  625. 

12.  —  1,  462.   793.    2,  239.   416.    604. 

7,  203.    8,  322. 

13.  —  1,  342.  344,    2,  208.    215.   219. 

221.  544.  6, 353.   395.    7,  9.  191. 
444.     473.     8,    323.     325.      9, 

757. 

16.  —  12,  678. 

17.  —  2,  402.    7,  641. 

20.  —  1,  604.    2,  821. 

21.  —  7,  71. 

27.  —  5,  219.    7,  134. 

2.  aq.  —  5,  296,    8,  113. 
5.  —  2,  720. 

7.  —  1,  739.    2,  546. 

8.  —  2,  730.    7,  449.    600. 

9.  —  5,  335.    7,  13.    449. 

10.  —  1,  775.    1186.  2,  380.    515.  585. 

609. 

11.  —  5,  191. 

12.  —  1,  636.    2,  864.    7,  359.    8.  166. 

210.    627.    9,  622. 

18.  —  1,  764    2,  678. 
14  —  8,  83. 

16.  —  1.  646.    2.  390.    766. 


625 


INDEX  LOCOBnM  S.  8.    AD  PHILIPPBNSB8-AD  COLOS8BN8BS. 


626 


Cap.  m. 


20.  -  1,  1005.    2,  730.     1026.    5,  196. 

7,  120.    122. 

21.  —  1,  681.   1007.  2,  731.   733.   739. 

1029.   9,34.   79.   175.  224   770. 
13,  309. 


Oap,  IV. 


Cap.  L 


3. 



2, 

720. 

6. 



2, 

655. 

665. 

8. 



10 

,  237. 

11. 

1, 

835. 

. 

12. 



1, 

1151. 

2, 

531. 

619. 

18. 

— 

1. 

1032. 

2, 

1063. 

AD  C0L0S8BNSBS. 

4.  —  1, 794.   803.   2, 314.  605. 

5.  —  2,  729.    18,  623. 
9.  —  1,  333.    2,  206. 

12.  —  1,  866.    2,  688. 

13.  -  2,  584. 

14.  —  1, 723.  2, 389.  481.   683.   10, 162. 

15.  —  1,  521.    2,  27.     251.    342.    346. 

354.   357.   5. 199.  6,  23.  9,  338. 

16.  -  1,  498.   501.    2,  121.    124.  346. 

17.  —  1,  521. 

18.  —  1,  602.    2,  346.    818.   5,  191.  6, 

25.    7,  37. 

19.  —  1,  575.    9,  340. 

20.  —  1,  501.    2.  124.    387.   479.  583. 

9,  256.    10,  161. 

21.  —  1,  758.    2,  368.    6,  383. 
23.  —  7,  6. 

24  —  1,  167*.  660.  716*.  2, 493.*  9, 226. 

26.  —  1,  457.    939.     2,  409.    942.     8, 
260.    9,  245. 

28  sq.  —  8,  626.    12,  678  aq. 

» 

Cap.  n.       2.-2,  409. 

3.  —  1,632.   10428.  2,333.  343.  362. 
408.    543.    8,  15. 

4  —  1,  856.    2,  886.    6,  478. 

7.  —  7,  601. 

8.  —  5,  395. 

9.  —  1, 487.   822.  1007.  9, 340.  10, 175. 

10.  —  2,  818.    7,  37.    9,  338. 
Cttkmioptn.    VoL  XXIL 


Oap.  11. 

n.  —  1,  602.  955.  975.  2,  959.  983. 
9,  591.  603. 

12.  —  1,  983.  2,  738.  964.  991.  8, 

320. 

13.  —  1,  346.  435.«  718.  2,  265.»  477. 

5,  205,  9,  717. 

14  —  2,  374  389.  610.  6, 478.  10, 
163. 

16  eq.  —  1,  404  bis.  1061.   2,  289  sq. 
7,  41.  208.  404  9,  543. 

17.  —  2,  264.  958.  5,  329.  6,  478 

9,  588. 

18.  —  2,  873.  5,  401.  9,  17.  '482.  487. 

19.  —  2,  361.  6,  65. 

20.  —  1,  847.  1071.  2, 873.  876.  1071. 

7,  615.  662.  9.  543. 

23.  -  1,  438.  846.  2,  875.  925.  6, 
464  bie.  479.  7,  40.  42.  404 

Oap.  IIL   1.  —  1,  875.  1005.   1012.   1125. 

2,  503.  587.  1039.  7,  222.  462. 
9,  770. 

3.  -  1,  465.  528.  2.  374  420.  729. 
5,  193.  212.  336.  7,  122.  132. 
222.  9,  598.  14  424 

4  —  2,  731.  5,  212. 

5.  88.  —  1,  532.  7,  203.  860.  9,  614 

9.  —  1,  308.  960.  2,  138. 

10.  —  1,  690.  1128.  2,  345.  440.  6, 

181.  7,  11.  347. 

11.  -  1,  1101.  2,  1093. 

12.  -  8,  341. 

14  —  1,  446.  798.*  2,  934  5,  545. 

7,  11. 

16.  —  1,  921.  2,  659.  7,  227. 

18.  —  6,  204. 

19.  —  7,  213. 

20.  —  1,  407.  2,  293.  605. 
22.  23.  —  1,  793.  1101. 

25.  —  2,  706.  8,  304 


Oap.  IV.  1.  — 

3.  — 

12.  — 

14  — 
17.  — 


5,  53.  7,  90. 

2,  646. 

8,  626. 

7,  245. 

1,  566.  1088. 


219. 


2,  782. 
40 


5,283. 


62T  INDEX  LOCORUM  S.  S.    AD  THESSAL0NICEN8ES  L-  AD  TIMOTHEUM  L 


628 


AD  THESSAL0NICENSE8  I. 


Cap.  I. 


Cap.  II. 


Cap.  IIL 


Cap.  IV. 


Oap.  V. 


4.  —  2,  406. 

5.        12,  679. 

1.  -  12,  678. 

6.  —  7,  101. 

10.  —  7,  101. 

12.  -  9,  773. 

13.        12,  473. 

16.  -  12,  679. 

18.  —  2,  164.    7.  182. 

19.  —  2,  742. 

20.  —  12,  679. 

3.  —  8,  397. 

6.  —  1,  933.    2,  673.    752. 

12.  —  2,  236. 

13.  —  1,  792.    2.  603. 

1.  —  5,  253. 

3.  sq.        1,  777.    830.   2,  614. 

7,  233. 

6.  -   7,  219. 

7.        2,  709.    6,  399.    7,  203. 

462. 

13.  -  5,  207.    7,  129.    657. 

15.-2.  740. 

16.  -  1,  500.   535.  2,  123.  384. 

7,224. 

698. 

17.  -  1,  681.    6,  35. 

2.  —  1,  1098.    2,  1090. 

4  —  1,  777.    2,  687. 

9.        1.  777.    2,  587. 

13.  -  10,  352. 

17.  —  1,  918.    2,  655. 

19  sq.  -  1,  302.     2,  71.    239. 

7,  176. 

21.  —  5,  404. 

22.        9.  617. 

23.  —  1,  1 126.    2,  504.   736.  5, 

180.  7, 

111.    13,  311. 

24.  -  8,  346. 

Cap.  I. 


Cap.  II. 


Cap.  m. 


Cap.  I. 


Cap.  I. 


AD  THBSSALONIOENSES  U. 

5.-1,  797.    2.  609. 
6.  -  2,  528.    734. 


Cap.  n. 


9.  —  1,  683.    2,  744. 

10,  —  1,  682.    2,  742. 

11.  —  1,  362.    2,  236.    427. 

3.  —  1,  642.     2,  861.    6,  240.    7,  31. 

4.  —  1,  560.   624.   641.   2,  776.   842.» 

860.    5.  403.    6. 495.    7,  610.    8, 
79.    133.  9.  429.    549,    13, 487. 

8.  —  5,  212.    6,  244. 

9.  —  1,  266.    505.    2,  17.   129.   7,  22. 

10.  —  1.  354.    506.    7.  536. 

11.  —  1,  354.  605.    1052.    2,  17.    129. 

227.    7,  536.  8,  343.  358.  9, 261. 
264.    277.    298. 

13.  -  2,  396.    8,  104.    300.    344. 

14.  —  1,  803.    2.  314. 

3.  —  7,  332. 
6.  —  6.  374. 
6.  —  19,  549. 

10.  —  2,  996.   7,  42.  59.   8, 493.  17. 454 

11.  —  1,  1087.    7,  76. 
13.  —  8,  53. 

14  —  1,  551.    661.    674    2,  765.   908. 
7,  350. 

15.  —  1,  552.    664.    2,  912.  7,  76.  19, 

620.    528. 


AD  TIMOTHEUM  L 

2.  —  20,  332. 

6.  —  1.  421.    841.   2,  235.  303.    408. 
624.    869.    5,  560.    7,  658. 

9.  —  1,  432.    2,  261. 

13.  —  1,  679.    2,  453.    7,  349. 

15.  —  2,  344 

16.  —  8.  165.  210. 

17.  —  1. 485.  2, 99. 111.  8, 318.  20, 332: 

19.  —  2.  408.    624.    8.  46. 

20.  —  8,  480. 

1.  —  1,911.917.918.1117.  2,646.111L 

7,  581.  657.    8,  478.»    18,  186. 

2.  —  2,  1096.  6,  175.   7,  84.   92.    17, 

674. 

4  —  1,  887.»    2,  725.*    8.  112.     30a 
302.*    337.*    9,  292. 


€29 


INDBX  LOCOBUM  S.  8.    AD  TIMOTHEUM  L-H. 


630 


Caii.  U. 


Gap.  m.      1. 

2. 


C»p.  IV. 


5.  -  1,  517.  911.    912.   2,  341.    389. 

643.  646.  6, 25.  89.  7, 23.  107. 
9,330.  353.  355.»  10,  162.  11, 
486.   18,  373.    19,  541.  20,  333. 

6.  —  1,  723.    2,  481. 

8.  -  1,  919.   1067.   2,  657.  664.   737. 
1067.    7,  25.    9,  588. 

12.  -  6,  204. 
15.  -  7,  573. 

-  1,  568.    2,  784. 

-  1,  412.   584.   1092.   2,  800.  921. 
6.  497.    7.  663.     669.     10,  228. 

3.  -  1.  1058. 

8.  —  1,  1096. 

9.  —  1,  1099.    2,  408.    1091. 

15.  —  1.  541.   553.  635.  755.  768.  939. 

2, 854.»  5.  527. 535.  557.  6,  277. 
327.   7,  31.   560.    8,  79.   9,  433. 

16.  —  1,  485.    2,  99.  942.    5,  184.    7, 

106.  567.  8,  482.  9,  356.  10, 
174.    20,  74. 

1.  2.  -  1, 1052.  2, 408. 866.  7, 573. 664. 

3.  —  1.  412.    647.    1053.    2,  921.    5, 

544.  581.  6,  495.  497.  7,  41. 
662.    664.    8,  71.    9,  606. 

4.  —  7.  232. 

5.  —  1,  833.    918. 

6.  —  2,  401.    408. 

8.  —  2,  311.    669. 
8.  72.    630. 

10.  -  1,  262.    2,  13. 

13.  -  2,  70. 

14.  -  1,  572.    1086.      1094.» 

1086.    7,  19.    571. 

16.  12,  675. 


2,  617.    654. 


6,  464. 
520. 


7,  641. 


2,  787. 


C»p.  V.        6.  — 

8.  — 

9.  — 
12.  — 
17.  — 

20.  — 

21.  — 

22.  — 


5,  205. 

6,  275. 

1,  567.  2,  788. 

1,  450.»    2,  988.» 

1,  406.  648.    2,  892.    5,  291. 

1,  659.  2,  906. 

1,  501.  2,  124  128.  702.    8,  345. 

1,  569.  570.   1089.  2,  784.   786. 
5,  558. 


Oap.  VL  10. 
13. 
15. 
16. 


Cap.  I. 


Oap.  n. 


Cap.  m. 


17. 


1. 
5. 
6. 


—  5,  305. 

—  9,  626.    20,  383. 

—  6,  176. 

—  1,  293.  477.  2,  55.  6,  222.  6, 
361.  7,  135.  180.  8,  318.  9, 
304.    309. 

—  1,  796.    2,  608.    7.  219. 


AD  TIMOTHBUM  n. 


2,  311. 

10,  191. 

1,  572.    1094.    2,  787.    7,  19. 

1,  676.  757.  773.  866.  2,  344. 
567.  687.  689.  765.  8, 165.  210. 
330. 

2.  310.    729.    5,  205.    7,  129. 
12.  471. 


9.  — 

10.  — 

11.  — 

12.  — 

13.  - 

14.  - 

15.  — 

10.  - 

11.  - 

12.  — 

13.  - 

16.  — 

17.  18, 

19.  — 

20.  — 

21.  — 
23.  — 
25.  — 


8,  23.    400. 


2.  423. 
9,  505. 
2,  426. 
8,  56.    9,  466. 

1,  717,    2,  493.    8,  341. 
1.  775.    2,  585. 
5,  276. 

1,  924.    2,  39.    662.    8,  55, 

2,  408. 

—  7.  220.    9,  466. 

1,  272.    542.    2,  23.    692.    747. 
8,  55.    268.    272.    287.    9.  624. 

1.  775.   2.  686.    5,  528.    7,  562. 
8,  287.    19,  673. 
9  232. 

2,  451.    726.    8,  113.     302.     9, 
292. 

26.  -  2,  130.    8,  112.    129. 

1  88.  —  1,  1052. 

5.  —  5,  528. 

6.  —  1,  1087. 

7.  —  2,  401.    10,  261. 

16  8q.  —  1,  939.    2,  70.    6,  271.     7,  6. 
176.    9,  533.    619.    12,  267. 


Oap.  IV.     1.  —  1,  535.    2,  384. 


40» 


631 


INDEX  LOGORUM  8.  S.    AD  TmOTHEUM  n.— AD  HBBBAEOS. 


6» 


Cap.  IV. 


Oap.  U. 


2.  —  5,  292.    7,  227. 

3.  —  1,  1052.    7,  248. 

6.  —  9,  622. 

7.  —  7,  333.    652. 

8.  —  1,  358.    2,  231.    607.     733.     6, 

337.    7,  465. 

10.  —  8,  56. 

14  —  2,  742.     8,  56. 

16.  —  1,  604.    2,  821. 


Oap.  T.        1. 

2. 
5. 

6. 

7. 


Oap.  III.     1. 

4. 


AD  TITUM. 

-  2,  408.    696. 

-  8,  630. 

-  1,  566.   570.   1088.  1089.   2,782. 
786. 

—  1,  412.      1092.    2,  921.     6,  497. 
7,  663.    10,  228. 

—  1,  566.    2,  782.    784. 

9.  -  1,  565.  568.  2, 781.  5, 285.  294 
13.  —  2,  408. 

15.  —  1,443.  834.  2,618,  1402.   7,231. 

587.    9,  605. 

16.  —  7,  177.    8,  51. 

2.  —  2,  408. 

10.  —  8,  50. 

11.  —  2,  343.    607».    587.    7,  462. 

12.  —  1,  777.  2,  729.  9,  757.   18,  623. 

13.  —  1,  1147.    2,  527.    7,  656. 
14  —  5,  374    527.    9,  758. 

-  1,  1117.    2,  1111. 

-  1.  369.    676.    757.  2,  246.  667. 
765. 

5.  —  1,  773.  968.    982.    2,  477.  962. 

990.    1021.    6,  37.    47.    7,  666. 
557.    565.     702.     9,  598.     775. 

6.  —  5,  549. 

10.  -  6,  275.    7,  562.    9,  317. 


AD  PHILEMONEM. 

T.  16.  —  7,  90. 


Oap.  I.  1. 
2. 
3. 

4 
5. 
6. 
8. 
9. 
10. 


Gap.  II. 


11. 
14 

4 

7. 

9. 

11. 

13. 
14 


AD  HEBRAE08. 

1,  68.»  631.   1042.   2.  310.    3S2. 
850.    6.  274.  7,  33. 

-  1,  1036.  2,  95.   1065.  6,  21.  23 

8,  566. 

-  1,  477.   485.  493».    533.     2,  9t. 
99.   148.   382.   8,521.    556.  565. 

9,  329.    717. 

-  1,  501.  2,  124 

-  8,  556.  9,  339.    352. 

-  1,  484,  2,  99.    110. 

-  1,  533.  2,  383. 

-  8,  605. 

-  1.  484   2,  99.   110.    113.   9,4^' 
635. 

-  9,  368. 

-  2,  648. 

1,  264 

•  2,  355. 

1,  522. 

-  1,  519. 
171. 


2,  16. 

9,  405.    717. 

528.    2, 113.    374 

2,  348.  350.  7, 106.    10, 


8,  298. 

1,628.  2,349.  374  544  5,339. 
7,  698.    9,  351.    10,  168.    17L 


15.  —  2,  377. 

16.  -  1,  501. 

7,  106. 

17.  -  7,  106. 

Oap.  m.      1.  —  9,  611. 

288.  —  7,  229. 
7  86.  —  9,  279. 

12.  —  5,  531. 

13.  —  1,  402. 
14  —  1,  468. 

2.  -  7,  496. 

4  —  1,  402. 
12.  —  6,  180. 
14  —  2,  958. 
16.  — 


519.  2,  124.  348.    350. 

10,  172. 

9,  339.    351. 


Oap.  lY. 


2,  288. 
2,  411. 

2,  288.    6,  25. 
6,  271.    7,  614 
9,  611. 


16.  — 


1,  618eq.  911.  2.341.  346.  34S. 
378.  7,  106.  8,  639.  9,  777.  11. 
486. 

1,  909.  2,  636.  644  5,  345. 
6,  89.    7,  23.    9,  759. 


683 


INDEX  LOOOBUM  8.  B.    AD  HEBRAEOS. 


634 


Cap.  V.   1.  —  2,  343.  6,  25. 

4.  —  1,  1029.  1031.  2,  975.   1057. 

1061.  7,496.  648.  685.  10,214. 

5.  -  1,  1024.  2,  958.  1052.  6,  127. 

7,  577. 

6.  —  1,  1086.  2,  1086.  7,  16.  9,  339. 

7.  —  2,  377.  7,  329.  330». 

8.  —  2,  515. 

10.  —  1,  1024.  2,  1052. 

13.  —  7,  95. 

14.  —  8,  626. 

Oap.  VI  1,-8,  626. 

4.  —  1,  677».  2,  452.  5,  530. 

6.  —  2,  451.  9,  483. 

7.  —  8,  332. 

10.  —  1,  797.  2,  609.»  7,  659. 

16.  —  2,  285  sq.  7,  100. 

Oap.  TIT.  aeqq.  —  11,  488. 

3.  —  1,  1086.  2,  1086. 
7.  —  2,  1053. 

9.  10.  —  5,  339. 

11.  -  1,  821.  2,  332.  7,  577. 

1288.  —  1,  698.  2,  459.  5,  303.  7,  82. 
577.  15,  332. 

17.  —  1,  1024.  2,  1052.  15,  382. 
19.  —  1,  821.  2,  332.  7,  96. 

21.  23.  —  1,  1024.  2,  1052.  7,  16. 
26.  —  1,  634.  2,  383.  6,  33. 

Oap.  Vm.  5.  —  2,  263.  9,  22. 

6.  —  1,  911. 

10.  —  7,  444.  12,  679. 

O^p.  IX.  1.  —  2,  957. 

9.  —  1,  821.  2,  332. 

11.  —  1,  534.  1024  2,  383.  958.  1062. 

5,  340.  9,  776. 

12.  —  1,  1024.  2,  388.  1068.  7,  676. 

648. 

18.  —  10,  162. 

14.  -  1,  776.  963.  2,  374.  587.  967.  9, 

340.  352. 
16.  —  1,  486.  911.  2,  266.  10,  162. 
16.  —  1,  1026.  2,  1065. 

22.  —  2,  388.  10,  162. 


Oap.  IX.  4 

24:8q. 

26.  — 

27.  — 


—  9,  776.  11,  336. 
1. 1025.  1026.  2, 1053. 1056.  7, 16. 
1,  535.  2,  384.  740.  6,  35. 


Oap.  X. 


1.  —  1,  821.  2,  264.  332.  969.  7, 
649. 

2.  —  1,  841.  2.  624.  869. 

5.  —  2.  371. 

10.  —  1,  1025.  1125.  2,  503.  1053. 

12.  —  2,  730.  7,  16. 

14.  -  1,  715.  1025.  2,  492.  1053.  7, 
575.  578.  9,  717.  767. 

16.  —  1.  1025.  2,  1053.  7,  444. 

20.  —  2,  645. 

21.  —  1,  1024.  2,  1052. 

22.  —  9,  611. 

25.  —  17,  582. 

26.  -  1,  678*.  2,  452.  6,  631.  7,  16. 

27.  —  5,  201.  213.  7,  128. 

28.  —  5,  532. 

29.  —  2,  451.  587.  9,  248.  483.  17, 

674. 

36.  —  2,  428. 

Cap.  XI.   1.  —  1,  57».  474  2. 431.  729.  5,  334. 

2.  —  1,  832.  2.  616. 

3.  —  1,  286.  291.  511.  2,  42.  51.  144 

6.  —  1,  740.  767.  2,  546.  566.  666. 

7,  476.  8,  629.  9,  759. 

7.  —  1,  270.  467.  2,  22.  422. 
9.  —  1,  810.  2,  322. 

11.  —  10,  174 

138qq.  —  5,  218.  7,  133. 

19.  —  5,  193. 

24  —  8,  401. 

25.  —  5,  310. 

33.  —  5,  551. 

35.  37.  —  7,  139.  8,  403. 

40.  —  7,  133.  223.  226. 

Oap.  Xn.  1.  —  9,  623. 

4  —  6,  607. 

5.  —  1,  724  2,  483. 

8.  -  1,  1139.  2,  619. 


635 


INDEX  LOCOSUM  S.  8.  AD  HBBRAEOS.  EP.  PETRI  I. 


696 


Cap.  XII. 

9. 
12. 

17. 
18. 
22. 
23. 

Cap.  XIII.  2. 

4. 


Oap.  I. 


Cap.  n. 


7.  — 

8.  — 

13.  — 

15.  — 

16.  — 

17.  - 


2,  136.  5,  182.  7,  113. 
1,  680.     2,  454       ■ 

5,  531.  8.  346. 

1,  824.  2,  335. 

1,  501,  2,  124.  5,  182. 

2,  735.  7,  113.  8,  626. 

1.  771*.    2,  581. 

1,  412.  413.  647.  2,  866.  922. 
926.  5.  330.  6,  204.  497.  7, 
573.  588.  663. 

5,  549. 

1.  482.  804.  2,  315.  5,  199*.  7, 
118*. 

8,  393.  397  sq. 

1,  1033.    2,  655.  1063. 

1,  1032.    2,  488.  510.  581.  1063. 

2,  136.  864.    7,  665. 


Cap.  II. 


EP.  lACOBI. 

2.  —  1,  933  bis.    2,  673. 

4.  —  8,  626. 

5.  —  2,  635. 

6.  —  1,  908.    6,  482.    7,  23.  466.     8, 

633.    9,  759. 

12.  —  1.  787.  2,  598. 

13.  —  2,  674.  9,  280. 

14.  —  1,  933.  2,  673.  674. 

15.  —  1,  350.  2,  443. 

17.  —  1,  330.    2,  96.  203.    8,  364     9, 
262.  280.  309. 

21.  -  2,  1024 

5.    -  2,  706. 
9.  -  1,  875. 

10.  —  1,  761.  802.   2,  570.  612.   7,  234 

458.  472. 

11.  12.  -  5,  269.    6,  567. 
13.  —  7,  360. 

14  sq.  —  2.  408.  598*. 

19.  —  1,  455.    2,  406. 

20.  —  7,  558. 

21.  —  1,  787*.    8,  635 


22.  —  7,  597*. 
24  —  7,  459. 


Oap.  m.     2.  —  iB,  626. 


Cap.  IV.      3. 

6. 

8. 
11. 
12. 


13. 
14 

Cap.  V.      12. 
14 

15. 
16. 


17.  - 


2,  631. 

1,  323.    2,  194 

2,  446. 

1,  843.  1045.    2,  872.    7,  361. 

7, 40. 361.  480.  499.  615.  662.  8, 
71.    9,  760. 

1,  918. 

2,  654. 

2,  286.    7,  98. 

1,  177.    1078».    2,  1079».   7,  21. 
570.  631. 

1,  1081.    2,  635.  1081. 

1,  699.  703.     2.  460.   466.  653. 
7,  333.  582.  652.  658. 

1,  917.    2,  651. 


EP.  PBTRI  I. 

Cap.  I.        2,  —  1,  759.   2,  394.  668.  692.   7,  602. 

8,  210.  272.  337. 

1,  531.    2,  380. 

2,  541. 
1,  685.    2,  433.  605.    7,  471. 

1,  1137.    2,  517.    8,  399. 

2.  729. 

2,  136.  606.    5,  182.    7.  112. 
2,  309.    9,  340. 

1,  481.    2,  95.    10.  154. 

2,  309.    334.    8,  358.    640. 
8,  626. 
2,  503.      ' 

1,  1124    2,  502.    9,  278. 
1,  981.  2,  389.   9,  758.   10,  l^. 

1,  1125.  2,  503.   6,  37.  117.    10, 
162. 

1,  1036.    2,  1066. 

2,  380.    433. 
2,  240.    6,  182.    7,  112. 


3.  — 
4  — 
5.  - 

7.  - 

8.  - 

9.  — 

10.  - 

11.  — 

12.  — 

13.  — 

15.  — 

16.  - 

18.  - 

19.  — 

20.  — 

21.  — 

22.  - 


687 


INDEX  LOCORUM  8.  S.  BP.  PETRI  I.— EP.  lOHANNIS  I. 


638 


Oap.  I. 


23.  —  2,  317.  752.  989.  5,  393.  7, 121. 
135.  9,  598.  12,  679. 
5,  221. 


Gap.  II. 


24  — 

4.  — 

6.  — 

7.  - 

8.  — 

9.  — 

10.  — 

11.  — 
13.  — 

16,- 
17.  - 

23.  - 

24.  - 


25.  — 


8,  11. 

1,  599.  2,  815.  5,  374.  527. 

9,  634. 

8,  10. 

1,  1033.  1082.  2, 253.  561.  1063. 
1084. 

8,  337. 

2,  136.  5,  182.  7,  112. 

1.  1117.  2,  1111.  9,  720.  18, 
186. 

9,  617. 

1,  1105.  1116.    2,  1098.  1110. 
9,  145. 

1,  720.  722.  953.  2.  373.  389. 
477.478.481.  6,2«.  7,555.575. 
9.  717.    10,  162. 

2,  136.  736     5,  182.    7,  112. 


Oap.  in. 


1.  —  1,  1121.    10,  240. 

7.  —  1,  1121.    2,  1115, 

15.  —  5,  245.    6,  545. 

18  eq.  —  1,  70».     2,  349.     6,  33.     9, 
671.    10,  172.    20,  548. 

19.  —  1,  530.     2,  376*.     5,  184     7; 

114». 

20.  -  8,  78. 

21.  -  1,  110».  841».  955.  958.  983.     2, 

624  869.  962.  991.     5,  539.     7. 
470.  500.    8,  320.    9,  512.  597, 


Cap.  IV.      1.  —  7,  106. 

3.  —  1,  775.   885.     2,  585.  721.      9, 
614  615. 

6.  —  5,  185.    7,  115. 

8.  —  1,  724  728.    2,  482.  488. 

11,  —  1,  632.  1043.  1140.     2,  520.  851. 

5,  404.    6,  471.    7,  6. 

12.  -  6,  607. 
14  -  9.  620. 
15.  —  8.  399. 

17.  —  1,  726.    2,  486.    11,  484 


C»p.  V. 


Gap.  I. 


Oap.  n. 


Oap.  m 


Oap.  I. 


1. 

1,  600.    2,  816. 

7,  37. 

2. 

—  1,  596.  843.  1045.    2,  814    5, 
285.    7,  615. 

3. 

—  1,  577.    2,  794. 

872. 

4 

6.  176. 

5. 

-  1,  749.    2,  557. 

6. 

—  1,  472.    2,  430. 

7, 

1,  895.    7,  202. 

8,  349. 

8. 

-  1,  503.  506.    2, 
5,  203.    6.  105. 

126.  129.  674 
7,  182. 

9. 

—  2,  159.    7,  471. 
EP.  PETRI  II. 

4 

—  1,  682.    2,  742. 
172. 

9,  361.     10, 

5. 

2,  239. 

13. 

-  5,  182.    7,  113. 

14 

—  2,  735. 

19. 

—  2,  70.    6,  270». 

9,  532.  633. 

20. 

-  5,  534.    7,  563. 

9,  433. 

21. 

-  1,  490.    2,  105. 

—  7,  155. 

7,  416. 

1. 

-  1,  640.   1052.   1053.     2,  860. 
5,  410.    7,  35.  610.    9,  429. 

4. 

-  1,  505.  507.     2,  128.  131.     6, 
215.    7,  123.  361. 

9. 

-  1,  934.    2,  674 

10 

B8.   —    7,   91. 

18. 

7,  169. 

3. 

—  1,  685.    6,  642. 

4 

—  1,  476.    2,  433. 

8. 

—  2,  433.    5,  199». 

9. 

—  2,  726.    9,  292. 

17,  23. 

16. 

1,  275.    2,  27. 

6,536. 

EP.  lOHANNIS  I. 

1.  -  1,  516.  1000.  2,  354.  359. 
1007.    9,  624 

7.  -  1,  524.  715.  963.  2,  388,  492. 
967.  6,  37.  117,  7, 359.  10, 
161. 
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Oap.  I. 


Gap.  n. 


Cap.  m. 


8.  —  5,  520.    7,  206.  359.  461.  556. 

9.  —  1,  702.  2,  464.  633. 
10.  —  2,  672.    7,  206.  359. 

1.  —  1,  719.  911.  912.    2,  477.  643. 

645.     5,  532.     6,  89.     7,  23. 
556.    11,  486.    18,  14. 

2.  —  2,  387.     7,  11.  575.     10,  160. 
5.  -  8,  626. 

12.  —  1,  719.     2,  390.  477.     8,  621. 

10,  163. 

13.  —  7,  332. 

18.  —  1,  1036.    2,  1065.    5,  410. 

19.  —  1,  882.     2,"  453.  717.  718.     8, 

55.  321.  338. 

20.  —  2,  365.  395. 
23.  -  2,  252. 

27.  —  1,  538.    2,  365.  395. 

1.  —  1,  924.  1125.    2,  503.  662, 

2.  —  1,    457.    1036.      2,  311.  409. 

541.    741.    1065.      5,  213.     7, 
222.  465.  601.    8,  490. 

3.  —  1,  777.    2,  588.    8,  54. 
4  88.  —  1,  465. 

8.  -  1,  504.  507.  775.    2,  128.  130. 

131.  585.  7,  182.  9,  277.    757. 

9.  —  2,  220.  240.  7,  205. 
10.  -  1,  507.  2,  131.  587. 
14  —  7,  558. 

15.  —  1,  409. 

16.  —  1,  521. 
20.  —  2,  470. 

22.  —  1,  906. 

23.  —  1,  487. 

24.  —  2,  396.  430.  583.  713.    7,  693, 


Cap.  IV. 


2,  295. 
2,  354. 

2,  631.  634. 


Cap.  IV.         1.  —  1,  645.  1060.    2,  865.     5,  404. 

7,  56. 

2.  —  7,  110. 

3.  —  1,  1010.    2,  1038. 

6.  —  7,  456. 

7.  —  1,  777. 

8.  —  7,  356. 

9.  —  8,  211. 


Cap.  V. 


V. 


T. 


Oap.  L 


Oap.  n. 


10.  — 

12.  — 

13.  - 
15.  — 

18.  - 

19.  — 


1,  758. 
160. 

8,  627. 

1,  471. 

7,  699. 
1.  465. 

8,  165. 


2,  387.  568.  587.    10, 


2.  396.    7.  693. 


2,  420. 


3.  —  7,  460. 

4.  —  2,  170.  240.  415.    7,  451.  471, 

601. 

6.  -  1,  954.    2.  958«.    10,  212. 

7.  8.  —  2,   394.     8,  566.     9,  636. 

20,  333. 

12.  —  1,  756.  773.    2.  565.  583. 

14  sq.  —  2.  629.    678. 

16.  —  5,  531. 

18.  —  2,  240.    7,  359. 

20.  —  1,  485.     2.  99.     9,  326.  328. 

635.  646.  648.    19,  541. 

21.  -  2,  84.     6,  621.     9,  431.  688. 

596.  614. 


EP.  lOHANNIS  m. 


9. 

—  10,  81. 

EP.  lUDAE. 

6. 

—  1,  505.     2.  128.  736.     5,  216. 

7,  123.  351. 

8. 

-  7,  91. 

9. 

-  1,  500.  507.    2,  123.  131. 

10. 

—  7,  155.  177. 

16. 

—  7,  169.  228. 

APOCALYPSIS. 

5.  -  1,  953.    2,  957.    6,  191. 

6.  —  1,  1033.    2,  367.  1063. 

6,  —  6,  532.    7,  469. 
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Cap.  TTT. 

5. 

-  8,  338». 

10. 

—  1,  624. 

20. 

—  6,  369. 

Cap.  IV. 

3. 

~  5,  189. 

Cap.  V. 

13. 

—  1,  733. 

2,  497». 

Oap.  VI. 

9. 

-  7,  116. 

t 

10. 

-  5,  198*. 

9,  627. 

11. 

-  7,  333. 

Cap.  vn. 

3. 

-  5,  196. 

14. 

-  1,  715. 

2,  492.    7,  39. 

17. 

—  1.  1148. 

2,  528. 

Cap.  XTTT. 

3. 

5,  199. 

5. 

1,  624. 

8. 

—  5,  199. 

7,  118.  575.    { 

Oap.  XIV.      8.  —  5,  305. 

13.        1,    736.      2,    500.      5,    189. 
7,29. 


Cap. 

XVIL 

14 



6, 

176. 

Oap. 

XTX. 

10. 



1, 

501.    2, 

88. 

125 

16. 



6, 

176. 

Cap. 

XX. 

4. 



2. 

734 

6. 



6. 

198. 

6. 



10,  167. 

Oap. 

XXL 

5, 

527. 

7 

B8. 

— 

6.  643. 

Oap.  XXII.    8.  9.  —  2,  125. 

11.  —  7,  559. 
18.  -  2,  859.    8,  338. 


OaMvini  optr».    VoL  XXJL 
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